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TROPHEES 

TANT  SACRES  QUE  PROFANES 

DU  DUCHÉ 

BRABANT, 

•'  .■  • ' CO  NT  E N A NT  • , : 

L’Origine,  Succeflîon  & Defcendence  des  Dp  es  & Princes 
de  cette  Maiibn,  avec  leurs  aâions  les  plus  lignalées.  . . 

Enfemble  les  Genealogies.  de  plufieurs  Ducs , Princes,  Comtes,  Barons, 
Seigneurs,  & Nobles  Icnrs  Vallâux&  Sujets.  * • 

La  Defeription  des  Villes,  Franchilès  & Baronnies  de  Brabant,  arec  la 
Succeflion  Généalogique  des  Scignenrs  qui  les  ont  polTedd. 

La  Suite  des  Ducs  de  Limbourg  & Luxembourg,  Comtes  de  Dalhem, 

& Sires  de  Fauquemont.  ' ' 

Avec  un  Recueil  de  pjujîeur s terres  de  remarque,  JHuées  hors  la  ’Duchi 
de  Brabant,  toutefois  mouvantes  dicelle.  ' * 

L’INSTITUTION  DU  CONSEIL  SOUVERAIN  DE  BRABANT, 
ET  AUTRES  COURS  RESIDENTES  A BRUXELLES, 


Les 


Maoistrats  des  quatre  villes  Gipitales  , fçavoir  Loovain, 
Bruxei,i.es,  Anvers  & BoiS'ttS-Duc. 


La  Catalcpu des princifaks  Eilifes,jlitajes,hioMalltres  (d  autres  Fndatins  > 
reUgieuJis  dam  k Braiaut. 

Avec  les  preuves  Servant  à l’cnticte  VeriScation. 

Par  * 

F.  CHRISTOPHRE  B ü T K E N S, 

‘Prieur  du  Monafiere  de  S.  Sauveur  Ordre  de  Cijleaux  en  Anveft, 

Enrichis  d’un  grand  nombre  de  Figures  gravées  en  taOk-douce. 

T O M.  I.  ' ' 


A L A H A T E, 

Chez  CHRETIEN  VAN  LOM. 

* M D C C X X l F. 
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OuT  ceft  œuvre  doit  être  divifc  en  deux  Tomes, defquels  ceflui-ct 
eft  le  premier.  Après  les  tloges  des  Ducs  l’on  trouvera  les  noms  de 
quantité  de  Noblefle  du  Brabant , félon  que  l'Auteur  les  a fccu 
tirer  de  diverfes  Chartes  & Lettrages , n’ayant  été  pofTible  d’y 
Joindre  plufieurs  autres  perfonnes  dignes,  defquels  on  n’a  eu  co- 
gnoilTance,  faute  des  Documents  requis;  car  pour  amalferce  pe- 
tit nombre  il  a coûté  affez  de  peines;  & quant  à l’ordre  & difpolîtion,  il  faut 
croire  qu’on  les  a rangés  prefque  en  même  forme  comme  le  plus  foiivent  on  les 
trouve  cité'  & nommés- aux  Chartes. 


L’on  a joint  quelques  Confanguinitez  des  PrfncelTes  alliées  aux  Ducs  Sr  Prin- 
ces de  Brabant,  afin  que  le  Curieux  aie  quelque  notice  de  leurs  extradions  k 
Excellente  NoblclTe,  laquelle  donne  un  grand  ludre  à ces  Trophées;  mais  quoi 
que  la  plus  grande  partie  ont  été  drelTées  lur  des  Documents  & bonnes  preuves, 
cela  n’a  pas  peu  fe  faire  avec  égale  infallibilité  à l’égard  des  familles  étrangè- 
res, n’aiant  l’Auteur  feeu  avoir  la  cognoilTance  fi  parfaite  des  familles  étrangères, 
comme  de  ceux  des  Pa'(s-Bas  & Provinces  voifines. 

Sur  la  fin  de  chaque  Livre  on  continue  avec  alTez  de  probabilité  la  fucceflîon 
des  Princefles  du  Sang  de  Brabant,  qui  font  alliées  aux  Princes  étrangers;  mais 
pour  la  pollerité  de  celles  qui  font  alliées  pardeça,  peut-être  ne  feront  elles  fi 
exades.  Et  l’Auteur  a eu  un  foin  tout  particulier  pour  redrelTer  les  fautes  qui 
jufques  à prefent  ont  été  commifes  aux  Genealogies  des  Comtes  écDucs  deGuel- 
dres,  Juliers,  Cleves  & Lo<,  comme  étant  voifines  du  Duché  de  Brabant;  & 
par  ainfi  l'Auteur  a peu  avoir  plus  d’éclaircilTcment  par  quantité  de  Lettrages  & 
Documents  qu’il  a découverts  avec  un  grand  travail. 

Les  Branches  Collaterales  de  la  Maifon  de  Brabant  étoient  jufques  à prelînt 
envelopées  dans  l’obfcurité  & fans  ordre  de  Succeflion;  même  la  Généalogie  des 
Ducs  de  Brabant  étoit  traitée  alTez  confufement.avcc  ohmillion  de  plufieurs  Prin- 
ces & Princefles  de  ce  très-haut  Sang  , & l’obli  de  leurs  Alliances  & autres  cho- 
fes  dignes  de  mémoire,  lefquelles  l’Auteur  a réduit  en  bon  ordre  fur  des  preuves 
authentiques  & irréfragables , lefquelles  fervent  beaucoup  pour  illuflier  l’Hi- 
ftoire. 


Pour  les  Armoiries  des  Princes  tant  de  Brabant  qu’autres, comme  auflî  des  Ba- 
rons ou  Nobles  les  plus  relevées,  l’Auteur  a d’ordinaire  fuivi  le  Blafon  de  leurs 
Sécls,  Sc  où  ceux-là  manquent,  il  leur  a donné  le  Blafon  le  plus  apparent , félon 
les  anciens  Catalogues  des  Armories. 

Les  Bàtards’font  aufli  joints,  du  moins  ceux  qu’on  a feeu  tirer  des  tenebres  de 
l’obli , & fur  la  fin  du  IX.  Livre  l’on  a encor  continué,  tant  qu’il  a été  poflible, 
la  pofteritc  de  quelques-uns  d’iceux. 
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EXTRAIT  DE  L’A  VIS  AU  LECTEUR. 

La  defcripcion  des  Villes  du  Brabant,  par  où  commence  le  Livre  X.  (qui  fait 
le  Tome  fécond)  n’a  pas  été  faite  avec  toutes  les  particularitez  comme  on  le 
pouvoit  defirer,  d'autant  plus  que  pluüeurs  Villes  font  illtillrccs  par  des  Ecrits 
qui  ont  déjà  été  imprimez , & que  l’on  fçait  que  plufieurs  plumes  fe  préparent 
pour  celebrer  les  ch  jfes  remarquables  des  autres.  ^ 

Quant  aux  Généalogies  des  Seigneurs  plus  relevées,  qu’on  nomme  Barons,  on 
les  a voulu  joindre  pour  le  plus  grand  lullre  de  la  Patrie  -,  aiant  l’Auteur  , par 
un  labeur  de  grande  fatigue,  drelfe  leur  defcendence  fur  bonnes  preuves,  fans 
avoir  voulu  s’élargir  ou  arrêter  à des  vaines  conjectures  ou  origines  fabuleux. 

La  Généalogie  des  Ducs  de  Liiiibourg,  comme  Pais  joint  au  Brabant  , fem- 
bloit  necelfaire  pour  éclaircir  l'HilIoire,  8c  quoi  que  quelques  Ecrivains  s’en 
font  mêlés  ci-devant , toutefois  l’Auteur  la  donne  avec  plus  de  certitude  8c  par- 
ticularitez , aiant  encor  adjouté  plufieurs  branches  jufques  a prefent  incognues, 
en  quoi  il  n’a  pas  épargné  le  travail. 

Les  Terres  mouvantes  du  Brabant , fituées  hors  les  limites  de  ce  Pais,  fervent 
pour  demonftrer  la  puilTance  des  Ducs  de  Brabant , rccognus  pour  leurs  Souve- 
rains par  la  pluspart  des  Princes  Sc  Seigneurs  Principaux  leurs  Voifins. 

Les  Chancelliers,  Confeils  Souverains  de  Brabant,  8c  les  Magillrats  des  qua- 
tre Villes  Capitales  ont  été  recueillies  avec  aflez  de  difficulté  j toutefois  avec  la 
plus  grande  fincerité  qu’il  a été  pofllble. 

Pour  la  Colleclion  des  Preuves , fur  lefquelles  tout  cet  Ouvrage  eft  bâti , 
l’Auteur  s’eft  fetvi  de  plufieurs  Chartes  8C"  Lettrages,  qu’il  a tiré  de  diverfes  Ar- 
chives, avec  une  peine  fi  exceffivement  grande,  qu'elle  furpalle  de  beaucoup  la 
peine  qu’il  a mis  à drelTer  toute  l’Hiftcire;  car  Ceux  qui  ont  la  garde  des  Trefors 
des  Chartes,  font  fi  jaloux  Sc  ombrageux,  qu’il  cil  prefque  impoffible  d’en  pou- 
voir tirer  quelque  chofe,  en  quoi  principalement  il  a trouvé  difficiles  plufieurs 
Ecclefiaftiques  , lefquels  pour  cela  pardonneront  à l’Auteur  s’il  n’a  pas  parlé 
avec  plus  de  particularité  de  leurs  Maifons,  Abbayes  8c  Eglifes.  Sur  tout  doit 
l’Auteur  beaucoup  au  Sr.  Charles  de  Rietwyck  Efcuyer  Perfonnage  curieux,  qui 
libéralement  a contribué  plufieurs  belles  Pièces , avec  un  Recueil  des  Seaux  8c 
autres  curieufes  remarques  fur  les  Généalogies.  Le  Sr.  Gilles  Vocht , Chanoine 
Régulier  à Everbode,  a aulli  communiqué  quelques  bonnes  Chartes  8c  Extraits, 
comme  aufli  le  Sr.  Henry  Vander  Borch  Efcuyer  fils  au  Seigneur  de  Moerfecke, 
auxquels  on  ne  fçauroit  rendre  afiez  de  recMnoiflance. 

Pour  les  Hilloriens , l’Auteur  a choifi  les  plus  aflùrces  8c  clalTiques , félon 
qia’on  le  poura  voir  au  Catalogue  fur  la  fin  des  Tables  de  Matières  , n’aiant  fait 
aucun  cas  de  plufieurs  modernes,  8c  particulièrement  d’une  Piece  manuferke  de 
la  bataille  de  Grimbcrge,  qu’il  a rejetté  aux  fables,  comme  indubitablement  fe- 
ront tous  ceux  qui  ont  quelque  cognoiflance  de  l’HilIoire. 

L’Auteur  a trouvé  bon  d’ajoufter  les  Généalogies  de  plufieurs  Familles  Illu- 
ftres,  pour  fervir  d’éclaircilTement  à l’Hiftoire  ; car  pour  entendre  parfaitement 
les  fuccés  raportés  par  les  Hiftoriens,  il  eft  très-neceflaire  d’avoir  cognoiflance 
des  perfonnes  8c  lieux  dont  ils  parlent,  ce  qui  ne  fe  peut  faire  fans  la  Généalogie 
8c  Géographie. 
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LECTEUR, 

Touchant  cette  nouvelle  Edition. 


4Hristoph£.eButkens,  Gentilhomme  originaire  du  Païs  clé 
Gueldres,  nous  a donné laGénèalogie  defaFamilIe  à lapagej/i. 
des /intmlts  delà  Matfon  de  Ljinden  in  foUo,  imprimées  chez  Knob- 
baert  à Anvers  l’an  léaô.lorfqu'il  y écoit  Sous-Prieur  du  Monaftère 
de  St.  Sauveur.  Son  mérite  l’éleVa  depuis  à la  Prélature  du  même 
Monaftére,  qui  lui  fut  conférée  le  j8.  Oftobre  1631.  Il  fit  im- 
primer à fes  dépens  en  16+1.  les  neuf  premiers  Livres  des  Trofhe'es  de  Brabant, 
chez  jeger  à Anvers,  8c  il  mourut  l’an  1650.  avant  d’avoir  fait  imprimer  le  di- 
xième, qui  fait  le  fécond  Volume , 8c  donc  le  Manuferit  eft  relié  entre  les  mains 
des  Héritiers  de  fon  frere  jufqu’en  1698.  que  Mr.  de  Diejl , Baron  de  Hamb, Sei- 
gneur de  Doorn,  Tiellinga;,  6:c.  Grand  Prévôt  8c  Archidiacre  de  l’Eglife  d’V- 
trecht } alors  Confeillerd’Ktat  privé,  Vice-Chancelier  8c  Direfteur  de  la  Régen- 
ce de  Clevcs  8c  de  la  Mark,  pour  Son  AltelTe  Eleftorale  de  Brandebourg  , de- 
puis Roi  de  PrufTe,  8c  fon  Envoyé  Extraordinaire,  tant  auprès  des  Gouverneurs 
Généraux  ,des  Païs-Bas Catholiques,  qu’auprèsdes  Etats  Généraux  des  Provin- 
ces Vnies,  fe  trouvant  alors  i Bruxelles,  l’acheta  defdits  Héritiers  avec  plu- 
fieurs  autres  Manuferits  de  la  main  de  B u tk  e ns.  Ce  Seigneur  l’a  bien  voulu 
communiquer  pour  en  tirer  copie,  gardant  les  Originaux  8c  les  Preuves  aucenti- 
ques  dans  fa  Bibliothèque.  Mr.  Pierre  de  Goos,  Chanoine  de  l’Eglife  de  No- 
tre Dame  d’Anvers,  qui  avoit  le  premier  Volume  de  la  première  Edition,  corrigé 
Sc  augmenté  en  plus  de  cent  endroits  de  la  main  de  Butkens  même,  a eu  la 
bonté  de  le  prêter  pour  cette  fécondé  Edition.  Ainfi  c’ell  une  vérité  qui  ne  peut 
être  conteftée  que  tout  eft  de  la  propre  main  de  B u t k e ns,  fansqu’onait  même 
pris  la  liberté  d’y  rien  changer  ni  au  ftile  ni  al’ortographe. 

On  trouve  dans  la  huitième  Lettre  de  Pierre  Scriverius-,  écrite  d’Amfterdam  à 
lean-Ifaac Pontanusle  J. d’Aoîti  16^  t 8c  imprimée  à la  page  558.  du  Recueil d’a^»r^/■- 
ne  Mathieu,  intitulé  Analelia  veteris  tevi , in  oft.  Lugd.  Barav.  1698.,  queceSa- 
vant  a voulu  décrier  Butkens,  8c  le  faire  palTer  pour  un  impofteur,  qui  auroit 
forgé  de  faux  Aêles  pour  apuïer  fes  menfonges.  C’eft  ici  qu’on  peut  dire  que 
l’Envie,  cette  fombre  rivale  du  Mérite,  ne  cherche  qu’à  le  rabailTer  quand  elle  ne 
peut  pas  s’élever  jufqu’à  lui.  Scriverius  vouloir  tenir  la  Réputation  que  l’Eru- 
dition de  Butk  ENS  lui  avoit  aquife  dans  la  République  des  Lettres.  Il  faut 
faire  voir  combien  cet  Envieux  avoit  tort,  8c  convaincre  le  Public  (qui,  parje  ne 
fçai  quelle  inclination  vers  la  médifance,  eft  toujours  plus  porté  d croire  le  mal 
que  le  bien  ) que  la  fincérité  de  Butkens  étoit  au  delTus  de  toutes  ces  foibles 
ataques  d’un  efprit  impétueux  8c  emporté  fans  raifon. 

Jac.ff'il.Imhof  dans  ion  Notitia  S.  R.l .Procerum  ,n^ane  cette  faulTeaccufation 
dans  le  Chap.  8.  du  Livre  9.  où  il  dit  que  l'on  a imputé  a notre  Auteur  d’avoir  re- 
cueilli plufieurs  faux  titres  pour  juilifer  que  la  Maifon  de  Lynden  defeend  decel- 
\e  d' Ajfremnt.  Cependant  Butkens,.  perfuade  que  les  premier  Titres  de 
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AVIS  AU  LECTEUR. 

la  plûparc  des  Maifons  ne  font  pas  à couvert  du  foupçon  de  faulTcté , ainll  que 
le  foucient  le  Pere  Germ$n  dans  fa  fécondé  DilTertation  fur  les  anciennes  Char- 
tres , contre  le  Pere  Dont  Mabtlltm , avoir  pris , toutes  les  mefures  pofllbles 
pour  fegarantir  contre  toute  furprife.  J'ai  curienfemtnt  recherche,  'vifîte,  cr  exa- 
miné, dit-il  à la  page  50.  de  fes  Annales,  les  Turcs  de  U Famille , dont  les  Origi- 
naux repofent  aux  Châteaux  de  Hemmen  à-  de  Rechem  ; S pour  rendre  la  ehofe  plus 
folide  ér  plus  affiirée,  éf  oter  toute  matière  de  cavillation  ér  foupçon  aux  Ran- 
gers, qui  condamnent,  legerement , &jugentapocriphecequeleurignoranrenetrou- 
•ue  aux  cayers  de  leurs  Révertes,  lefdits  litres  ont  été  vidimez , confrontez  & com- 
me ingenuttts  aprouvez  par  taugujte  Sénat  de  la  Fille  d'/fnvers,  & par  dix-neuf  per- 
fonnes  , Prélats , Chevaliers,  Seigneurs  ^ Gentilhomme  connus  de  nom  ér  d'hon- 
neur, enfembleleRoid'Ai  mesdefa  Majejté  en  ces  Pais-Bas , comme  le  portent  leurs 
attefiations  que/ ai  fait  infer er  » la  fn  de  cet  Oeuvre. 

Ceci  ne  prouve-t-il  pas  bien  clairement  que  ce  favantSc  prudent  Hiftorien  étoit 
plutôt  d'humeur  à prendre  des  précautions  inutiles  qu’à  négliger  les  néceflaires  ; 
car,  après  tout,  puifque  ces  Titres  lui  avoient  été  fournis  par  le  Seigneur £rw/î 
Comte  de  Rechem  , Gentilhomme  de  la  Chambre  de  Sa  .Majefté  Impériale,  à la 
réquifition  & aux  dépens  duquel  les  Annales  de  fa  Maifon  furent  compofées  & 
imprimées  , il  fe  trouve quece  Seigneur eft  bien  plu'  ataquéque  l’Annalille  par  cette 
injufte  aceufation,  dont  la  calomnie  cil  d’autant  plus  viùble,  que  l’origine  de  la 
p'amille  de  Lyndcn  a été  atribuée  à celle  à' yifpremont , avant  & après  notre  Au- 
teur pic  Imhof  plus  judicieux  que  Scriverius,  & par  tous  ceux  qui  fe  piquent 
d'étre  connoilleurs  en  ces  fortes  de  matières. 

Pour  faire  connoitre  toute  la  pétulance  d’efprit  de  Scriverius  , i\  ne  faut  que  fai- 
re l’analyfe  de  fa  Lettre,  qui  fe  réduit  à deux  chefs  ; par  le  premier  il  s’inferit  en 
faux  contre  deux  Atles,  l’un  donné  le  jour  des  Ames  de  l’an  1376.  & l’autre  le 
jour  de  l’Epiphanie  de  l’an  1377.  inférez  au  dernier  Livre  des  Annales,  qui  con- 
tient les  preuves  de  la  Généalogie  de  la  Maifon  de  Lynden  page  37.  Ôc  38.  Il  éta- 
blit la  faulTeté  de  ces  deux  A£tes  fur  ce  qu’ils  ont  été  publiez  au  nom  de  Johatt 
van  Cajliliou  Hertoge  van  Gelre,  Greve  van  Blois  ende  van  Zutphen,  qui  vulg'o  in 
ferie  Ducum  Gelrus  otnitti  filet.  Si  cette  Logique  étoit  admife,  tous  les  mande- 
mens  lettres  & decrets  donné  l’an  1582.  au  nom  8c  fous  le  Sçel  de  François  de 
France  Duc  de  Lothier,de  Brabant,  de  Limbour'g,deGelre, d’Anjou, d’Alençon, 
&c.  ( pour  ne  pas  fortir  de  ce  Pais-ci ,)  6c  fur  lefquels  on  a toujours  fait  fonds , ne 
devroient  plus  être  régardées  à prêtent  que  comme  des  fables  & des  vifions,f«(w  in 
Serie  Ducum  Brabantix  (ÿ-  Gelrix  omitti  foleat.  Secondement  notre  billieux 
Critique  s'inferit  en  faux  contre  la  Concellion  faite  par  Conrad  111.  du  nom , Roi 
des  Romains,  en  faveur  de  l'Eglife  Cathédrale  d’ U trecht,  8c  confirmée  parle 
Pape  Eugène  lll.  l’an  1 r+ç.  inferce  dans  les  Oeuvres  Diplomatiques  de  Le  Mire 
page  532.  8c  533.  de  la  nouvelle  Edition.  Il  eft  vrai  que  cette  Concellion  ne  fe 
trouve  pas  dans  les  Annales  de  la  Maifon  de  , 8c  qu’elle  n’y  a aucun  raports 

mais  il  n’importe,  ilfufit  à Scriverius  pour  la  rejeter,  qu’elle  paffe  dans  fon  ima- 
gination pour  une  Pihee , eut  aliquid  fubeft  ex  mangonio  Butkeniano:  c'eft  comme 
il  s’exprime. 

La  fauffecé  de  cette  Concellion  Roïale  faute  aux  yeux  de  ce  judicieux  Critique, 
en  ce  qu’il  la  trouve  fouferite  par  deux  Henris , l’un  Comte  de  Zutphen  , 8c  l'autre 
Comte  de  Gueldres , contre  le  fentiment  commun  des  EcrivainsGucIdrois,  dit-il, 
qui  affurent  que  ces  deux  Comtez  ont  été  unis  & polTédez  par  un  feul  Prince  long- 
tems  avant  la  date  de  cette  Concellion.  Tout  enflé  de  ces  deux  belles  découver- 
tes , il  s’adrelTc  à fon  ami  Pont  anus , en  ces  termes;  Gjuid  de  his  fentias  fcire  in  primis 
aveo.  Refponde  fades , excttfis diligenter  Archivorum  plulcis.  Et  il  finit  cettejudicieufe 
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Lettre  par  de  pompeufes  inventives  contre  fon  Adverfairequ’ilcroitavoirterranc; 
quem  biftium  nequissimum  vtvtsfuis  colmhusdtpiBum  ,ftalui abquandoinmedtum 
frtducrrt,  ac  derulendum  omnibus  propiaare  ; hac  voUbam  nefciui  nteffes.  Fale. 

Voilà  certes  un  nequiÿîmum  bipedum  bienapliqué,  & qui  donne  une  haute  idée 
de  la  modération  & du  bon  fens  de  Scrivtrius, qui  aparemment  avok  apris  a par- 
ler dans  fes  dilputes  le  langage  des  halles  ; mais  pour  ne  point  tomber  dans  fon  dé- 
faut, enle  condamnant,  contentons-nous  d’examiner  fes  deux  chefsd’accufation, 

& de  faire  voir  combien  ils  font  mal  fondez. 

Il  n’étoit  pas  néceflaire  qu'il  demandât,  à lean-Ifaac  Pontanus  des  éclaircilTe- 
mens  fur  le  premier  ; Ponlhiis  Heuterus , Prévôt  d’Arnhem  en  Gucidres  j mort 
dès  l’an  1601.  s’étoit  explique  au  fixiéme  livre  de  fon  hilloire  de  Bourgogne  fut 
le  doute  propofe  pis  Scrtvtnus,  S’il  s’étoit  donné  la  peine  de  le  lire,  il  y auroic 
trouvé  une  Généalogie  des  Comtes  & Ducs  de  Gueldres  & de  Zutphen , dans  la- 
quelle il  eft  fait  mention  de  Jean  Comte  de  Blois,  mari  de  la  focur  aînée  de  Re- 
naud & d'Edouard,  Ducs  de  Gueldres,  laquelle,  après  la  mort  de  fes  deux  frè- 
res, fut  proclamée  Ducheffe,  & fon  mari  Duc  de  Gucidres , par  ceux  de  Hec- 
ker,  qui  prirent  les  armes  pour  foutenir  fes  Droits  contre  ceux  de  Bronchorft  , 
adhérans  de  Marie,  fa  focur  cadette.  Ce  fait  hiftoriqiie  eft  confirmé  par  le  favant 
Doyen  de  la  Cathédrale  d’Anvers,  Aubekt  i.-e  Â1  i k f,  Lib.  I.  Donat.  Belg. 
cap.  iq.i.pag.  4fi.  de  la  nouvelle  Edition,  où  il  s’exprime  en  ces  termes;  Li- 
quet  Joannem  ChaJlillionium,Mechtildis  Gelriie  mantum,  inter  Duces  Gelri/e  pojl 
Rainaldum  ejufquefratrem,Eduardum  fine  liberis  defunSlos,  cellocandum  e(fe:  qui  ta- 
men  inferie  dUlorum  Ducem  vulgo  omttti  jolet.  Ceci  feul  devroit  fufire  pour  fai- 
re connoitre  combien  le  Critique  Scriverius  eft  digne  de  mépris  -,  car  dès  qu’on 
s’érige  en  Cenfeur,  on  fe  met  dans  la  nécellité  d'avoir  évidemment  raifon  , au- 
trement il  n’eft  pas  permis  d’infulter  un  Homme  d’honneur , non  pas  même  fur 
une  faute  tant  foit  peU  douteufe.  Mais  comme,  en  lifant  la  Lettre  de  Scriverius 
on  s’aperçoit  affez, qu’il  n’auroit  par  voulu  s’en  tenir  à la  décifion  de  Le  Mire  , 
voyonsquel  eft  lejugement  de  fon  umi  Pontanus, auprès  duquel  il  s’érige,  dans  cette 
Lettre,  en  aceufateur  ou  délateur  de  B u tk  e ns.  Ce  Médecin  fit  imprimer  fon 
Hiftoire  de  Gueldre  en  1638.  & l’on  y trouve  à la  page  296.  une  dédufHon  de  la 
Maifon  de  Chajiillon  fous  ce  Titre,  Genealogia  Principum  Blofii,  quorum  Joksikm 
Blosii  Couesanno  ,du£ti  MechtiUiGelrici,DucemfeGeiriafcripJit.  Ce  qui 
fe  fit,  pourfuit-il  à la  page  299.  adnuentibus  etiam  Guihelmo  DuceMontenJi,En- 
gelberto  Markenji,  Adolpho  Cuvienji,  Comtibus;  Arnoldo  Hornàno  TrajeÜenJium 
Prajule,  Reinero  Domino Bredenrodio  ér  Gemiepen/i-,  itemque  Falerio  Voorjlano,a- 
tiifque  ex  Gelricà  Jüobilitate  perpluribus , quorum  inter  cceteros  memorantur  Arnhe- 
mii,  ô"  ohideDoefenfwterda,  unàcumoppidoArenacenJîi  quiomnesifalfojacramen- 
to,  obfequium  et  aefidem  polUcitifunt.  il  produit  à la  page  jofi.  l’Aéte  d’inaugu- 
ration de  Mechtilde,  faite  à Zutphen  l’an  137Ç.  & à la  page  308.  le  Traité  dePa- 
cification  éonclu  le  jour  des  Ames  de  l’an  1376.  Enfin  pages  310.  31 1.  &3i2.,lc 
Traité  entier  de  Confédération , figné  par  tous  les  Chevaliers  & la  plupart  des 
Nobles  du  Duché  le  jour  de  l’Epiphanie  de  l'année  1377.  Butkens  n'avoit  don- 
né que  des  Extraits  de  ces  deux  Pièces,  reconnues  auténtiques  par  celui  meme  à 
qui  elles  ont  été  dénoncées,  & qui  condamne  ainfi  tacitement  fon  ami  Scriverius 
d’une  infâme  fupercherie. 

Quant  au  fécond  Article , il  eft  évident  qu'Othon,  nommé  Comte  de  Gueldres 
dans  deux, Chartres  de  l’an  1064.  & iioç.  raportées  par  Pontanus, pag.^i.  & 96., 
eut  trois  fils  St  une  fille,  favoir  i.  Gérard, à quila première  Chartre  donne  aulll  le 
Titre  de  Comte  de  Gueldres:  1.  Henri,  qui  figna  avec  fon  frere  Gérard  Comte 
de  Gueldies,un  Afte  de  Donation  faite  à l’Abbaïed’Alfligem,  l’an  1096.  inférédans 
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Le  Mire  page  77.  }.  Jhiery  EvÆque,  & Ermergarde  qualifiée  Héritière  deZutpheiii 
& mentionnée  dans  un  AdVe  de  Donation  faite  à l’hglife  de  Zutphen  du  vivant 
d’ /Indre  Evêque  d’Vtrecht,  vers  l’an  11-50.  & nomcment  dans  un  autre  Aéte  de 
l’an  1154  où  l’on  fait  aulfi  mention  du  fufdù  fienri , & d’un  autre  Henri,  petit- 
fils  d’Othon.  . Pont  anus  raporte  ces  deux  Ailes  page  101.  & 104.  Et  voilà  les  deux 
Lftnm  qui  ont  brouille  diriwiHJ  avec  le  bon  fcnsi  l’Oncle,  intitulé  Comte  de 
Zutphen  par  Lettres  de  l’Empereur  Henti  V.  de  l’an  1108.,  dont  Pontanus  fait 
mention  page  97.  & par  Chartre  de  1 158.  inferée  dans  Le  Mire  pag.  516.,  & le 
Neveu,  intitulé  Comte  de  G ueldres , put  ASte  de  l’an  1145.  auflî  inféré  dans  Le  Mire 
pag.  551.;  8c  encore  par  d’autres  de  l’an  1146.  8c  1157.  inférez  dans  le  même» 
pag.  181.  8c  185.  Ceci  n'intéred'e  Bui  kens  que  fort  indireftement,  8c  fert  à 
déveloperl’cmbaras  où  àoitSeriverius  par  taport  à la  Conceirion  faite  pur  Conrad 
Roi  des  Rômains  à la  Cathédrale  d'Vtrecht,  & lignée  en  1145.  pît deux Henrts, 
inconnus  aparemment  à ce  prétendu  Antiquaires  mais  très  connus  de  fon  ami  Po»- 
tanus,  qui  a reconnu  l’autenticiié  de  ces  Signatures  page  106.  d’autant  que  l’Aûe 
en  quefiion  fe  trouve  dans  une  exellente  Chronique  de  Hollande,  compoféc  pat 
Guillaume  Heda  Vrévôz  d’/drnhem,  mort  l’an  itiUi.qiiires  EpifcoporumTraje£ten- 
Jium fummi  cura  cdlegit,  comme  le  remarque  Pontanus  page  95.  Ainli  l’oneft  en 
droit  de  conclure  avec  Le  Mire  dans  fa  N ote  fur  cette  Concellion  ^Duos  ijlos  Comi- 
taius  Zutphamenfem  drGelrenfem,anno  \ \\e,.nonfuiJjeunitos , ut  rerumGelrenfium 
Scriptores  voliint-.  8c.  par  une  autre  confcquence,quclahaitiémeLettredc  JVnne- 
r/«reft  un  vrai  Libelle  diffamatoire. 

On  ignore  ce  qui  a pu  porter  Siriveritts  à décrier  les  Ecrits  deBuTXENs,  à 
moins  que  ce  ne  fut  qu'il  lufifoit  d’être  Religieux  8c  ami  des  Jefuires,  pour  être 
en  but  a toute  l’animofitc  de  Scrivenus-,  ce  qui  faitque  ceux  qui  jugent  fainemenc 
des  chofes  trouvent  que  le  Père  le  Long  , Prêtre  de  l’Oratoire  de  Paris  n’eft  pas 
éxcufable  des  s’être  livré  aveugelement  a unaufli  mauvais  Guide,  dans  fa  Bibliothèque 
Hiftorique  de  la  France,  furtout  puifqu’ilefi  certainqueeeuxqui  portoient  envie  à 
la  Littérature  de  Butkens,  ont  cefle  de  l'attaquer  après  que  les  Trophées  de 
Brabant  furent  mis  au  jour.  Ce  Livre,  qui  paflTe  pour  un  chef  d’oeuvre  dans  fon 
genre,  lui  attira  une  foule  dePanégiriues,  entre  lefquels  fe  compte  Charles  de 
Pifeh;  Biblioth.Ciftérc. , Pale're  /Indre',  Biblioih.Bég.,  Le  A/irc  de  Script.  Sic. 
XVII  8c  A/weri  dans  fon  Diftionnaire  Hiftorique,  Edition  de  Paris , fous  l’arti- 
cle de  Homes, où  on  qualifie  notre  Auteur  d'Hiflorien  fir  ér  renommé.  On  trou- 
ve encore  fon  Eloge  dans  la  Table  Alphabétique  des  Livres  accompagnée  de  quel- 
ques Remarques,  mife  au  commencement  du  premier  Tome  du  GrandReceuil 
des  Traitez  de  Paix  , 4.  vol.  in  folio ,’  dans  la  collection  des  /fîtes  de  St.  Rombaut 
parle  Vére  Sollerius  , fur-tout  a la  page  106.  enfin  dans  le  Chorographia  Saira 
Brabantix  de  Sindcms , in  Cœnebiographia  Abhatix  Sti.  Salvatoris,  pag.  41.  8c 
45.  où  il  raporte  fon  Epitaphe  compofée  par  fon  frere  le  Capitaine  Alexandre 
Butkens , Chevalier  Seigneur  d’Anoy,  &c.  dans  les  termis  qui  fuivent. 
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SiSTE  VlATOR) 

LeGE,  LAUDA,  et  LUGEi 

'Jacet  'm  tenebrofo  hoc  Sarcophago  mortnus, 

E NoMiJftmi  Familii  Butkess 

CHRISTOPHORUS, 

çtui  millenas , ô"  mille  millenas  familias  de  Republici  berie  méritas , 
nec  non  Sanbbtate  infigrtes  v . ' ' 

E MORTIS  TENEBRIS  TULIT  AD  LUCEM, 

PRÆLATUS  S.  SALVATORIS, 

Non  habens  per  Europam  in  Scientii  NobiUtatis  facile  fibi  parem, 
INBELGIOPRIMUS, 

- Eheu!  Carne  exut  us  : fed  /Inimi  falvus  ; 

' . Sedjeriptis  immortaUs-,  '■  i' 

In  tfternum  ctim  S.  Salvatore  regntt  in  CceliSi 
Qtii  in  terris  per  annos  viginti  prafuit  laudabiliter  - , 

Monafterio  ’ 

SANCTI  SALVATORIS. 

Obiit  trigefimi  Septembris , Ætatis  fuæ  anno  fexageftmo, 

Jubilai  faculo  1650.  ad  fupremum  Jubilum  migrans. 

Piis  Fratris  manibus 
Lulens,  eb- lugens  Frater  pofuit. 
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AS ON  EXCELLENCE 

monseigneur 

FRAN  COIS-PHILIPPE, 
PRINCE  DE  RUBEMPRÉ 
ET  DEVERBERGHE, 

chevalier  pÉ  LÀ  TOISON  D’OR,  GRAND  VENEUR  AU  DUCHE’ 
DE  BRABANT,  DU  CONSEIL  D’ESTAT  DE  L'EMPEREUR 
POUR  LE  GOUVERNEMENT  DES  PAYS-BAS  &c.  &c. 


Lorsqjje  je  formai  le  dejfein  de  faire  paroitre  dam  utt 

noU' 
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nouveau  lup  e les  Trophées  du  Duché  de  Brabant  ci‘us  ne 

pouvoir  mieux  l'executer  que  fous  les  aufpices  de  VOTRE 
EXCELLENCE,  Car  fi  cet  Ouvrage  ri  a été  fait  que 
pour  perpétuer  la  mémoire  des  avions  glorieufes  des  Seigneur  s de 
cette  Province,  & pour  fervir  de  monument  à l'origine  &al'a- 
croipement  des  principales  familles  qui  fy  trouvent , rien  «V- 
toit  plus  convenable  que  de  mettre  à la  tête  PRINCE  DE- 
RUBEMPRE’,  dont  le  Nom  feul  m'efl  garant  pour  ri  être 
contredit  de  perfonne.  Sans  remonter  jufqu'a  ce  vaillant 
Alexandre-sans-terre,</i?^«/(^  venu  ce  Nom  iUufire, 
& fans  parler  de  Bêla  fonfils  Roi  de  Hongrie  , ni  de  tous 
ces  autres  Héros  qui  en  font  dépendus  i il  fitfiît , MON- 
SElGNEURi  de  fçavoir  que  vous  en  foutenez  & que  vous 
en  relevez  l’éclat  par  des  qualités  non  communes , qui  vous  ac- 
quierrent  h jufie  titre  t’efiime , l'amour  & la  vénération  de 
tout  le  monde.  Une  pieté  folide,  aipe  & fans  fafie;  une  droi- 
ture incorruptible;  une  fermeté  a toute  épreuve;  un  zélé  égal 
à defendre  la  gloire  du  Souverain  & t'avantage  de  fes  fujets  y 
malgré  ks  contradiâions  & les  lâches  camplaifances  des  flat- 
teurs ; une  douceur  & une  affabilité  qui  raffure  lesplus  timides  : 
Cefi  là,  monseigneur?  une  legere  ébauche  dun 
portrait  que  je  laiffe  h pur  par  de  plus  habiles  peintres  que 
moi -.mais  les  fmples  trait  s que  j'en  viens  de  marquer,  font  trop 
reffemblans  pour  être  defavoüési  & l’on  s'apercevra  facilement 
que  je  ne  pis  en  cela  que  le  copifle  & techo  de  tout  Bruxelles. 

Uste  autre  ralfon,  MONSEIGNEUR»  qui  rria  fait 
préférer  VOTRE  EXCELLENCE  à tout  autre, 
pour  lui  dedier  lOrivrage  de'^nù.sen&l  c'efi  cette  paffion  qu'on 
' remarque  en  Elle  pour  les  fdentes  & les  beaux  arts  cet  ac- 
cueil 
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cueil gracieux  pour  tous  ceux  qui  les  cultivent  : Paffîon  toüahîé  » 
qui  devroit  être  un  peuplas  fécondée  par  P émulation  s afin  què 
le  nombre  des  Mecenes  s'augmentant.,  P ignorance  pûtfe  difftpar 
peu  à peu  dans  un  Pays,  qui  a produit  autrefois  de  fi  grands 
hommes.  Je  foupaiterois  ardemment  de  les  voir  renaitre[,  & de 
pouvoir  en  publiant  leurs  produd.ions,rettererlestémoignagesfmr 
ceres  du  profond  refpeêl  avec  lequel je  fuis. 


monseigneur. 


DE  VOTRE  EXCELLENCEi 


Le  crès-bnmble  & tiis-obé'iflânt  Serriteot 

CHRETIEN  VAN  LOÏi< 
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TROPHEES 

TANT  SACRES  QUE  PROPHANES 

D U DUCHÉ 

BRABANT. 

LIVRE  PREMIER 

CONTENANT 

La  Deicripdon  du  Duché  de  Lothiei,  & du  Brabant 
. aucien  & moderne. 

Avec  la  faccefSoa  des  Ducs  de  Lothier  on  Lonaine 
iofcrieore  & fuperieore. 
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La  Duché’  de  Lothier  ou  Lorraine. 
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Chfpitre  I. 

A Monarchie  Romaine  fous  la  conduite  de  ce  brave  & Valeu- 
reux Ceûr,  ayant  fait  palTer  fon  Empire  par  deçà  les  Alpes, 
fubiueua  par  la  profpcritë  de  fes  armes  toutes  les  Gaules  & Bel- 
ges, £:puis  Icspais  des  Suifics  ouleRhinprendfanaiflâncc, juf 
ques  à la  Batavie  ou  ladite  Rivière  fe  dégorgé,  dans  la  mer  occi- 
dentale , plantant  le  feeptre  de  fa  domination  dans  ce  grand  étendu  de  pais, 
& fâifant  plier  fous  fon  bras  viâorieux  tant  de  nations  bclliqueufcs  ; mais 
comme  les  fucces  de  ce  monde  fon  litjets  au  changement , & qu’il  ni  a cho- 
fo  ici  bas  auquelles  les  révolutions  n’operent  des  Variétés  admirables,  aullîpar 
fuccellion  de  temps  les  Romains  vindrent  peuàpeii  i perdre , ce  qu’  avec  plu- 
lîeurs  travaux  & peines  ils  avoient  cont^uis&maintcnu  longues  années , de- 
quoy  la  caufo  fc  peut  référer  à la  cruauté  barbare  & perfecutions  inhumaines 
qu’ils  firent  à l’Eglifc  de  Dieu,  foUillanfs  leurs  mains  facrilégés  du  fimgde 
tant  de  faints  p>erfonnagcs  auqucls  par  un  rigoureux  fupplice  ils  doilne- 
renr  le  palme  de  martire,  à quoy  j’adioufle  les  diflêntions,  méfiances,  di- 
feords , ambitions  & jaloufies  fources  des  guerres  & commotions  inteftines , 
u’à  la  fin  renverftrent  celle  fleurilànte  monarchie,  de  laquelle  les  dcpoUil- 
IC'.  furent  comme  diflribuées  à diverfes  nations.  Dieu  leur  ayant  fofeité  des 
adverlaires  forts  pour  executer  les  punitions  condignes  à leur  tirrannie.  Ceux 
qui  en  nos  quartiers  premièrement  arrefterent  le  cours  des  armes  Romaines 
à firent  paroiftre  la  valeur  de  leurs  courages  furent  les  Germains  qui  de- 
meuroient  par  de  la  le  Rhin  depuis  la  ville  de  Cologne  enbas , car  ceux  ci 
quoi  qu’ils  fuirent  fouvente-fois  vaincus  ne  forent  toutesfois  jamais 
lubji^ées,  d’autant  que  celle  nation  robullccllimoitpluslalibertéqueles  deh- 
çes  & trefors  qu’on  leur  eût  focu  promettre,  & croioient  l’avoir  i bon  mar- 
ché quand  bien  ils  l’achetoicnt  au  pris  de  leur  fang  & vie  ; ils  fê  nommoient 
à celte  caufo  francs  & libres  comme  ceux  qui  retraiéloient  de  fe  foumettre 
à la  domination  des  Romains&de  contribuer  aux  impofitions  & daces  donc 
ils  chaigcoient  leurs  fujets  : & quoy  qu’ils  veneroient  la  franchifo  & li- 
berté comme  chofe  divine,  ils  n’eflunoient  pas  toutesfois  qu’elle  for  intcrrellcc 
par  la  lubieâion  qu’ils  dévoient  à leurs  prt^res  Princes  &Rois  légitimés  ju- 
geants prudemment  qu’un  corps  fans  chef  cflunmonflre  plain  de  confofion, 
oc  par  ainfi  ce  peuple  guerrier  par  la  prudence  de  ceux  qui  les  conduifoient& 
la  bonne  correfjxindcnce , unanimicé&concordequ’ily avoit  entr’eux,  viin- 
drcntàlafînpoinc  feulement  à fo  défaire  du  Joi^  desRomains  dans  leurs  pais, 
mais  aulTi  ment  des  avantageux  progrès  fur  eux  avançant  leurs  armes  bien 
avant  dans  la  Gaule  Belgique,  & les  levant  le  pied  en  divers  endroits  re- 
tranchcrentpetit  à petit  ccflepuifracte  Monarchie  & la  rechafforentdans  les 
bornes  de  rîtalie,  fo  rendants  par  pluficurs  viftoires  le  Maiflre  de  toute  la 
Gaule;  auquel  pais  ils  donnèrent  le  nom  de  France  ouFranchifo,  &le  divife- 
rent  en  A u s t-r  a s i e & Wellrafie  ou  en  France  Orientale  & Occidenta- 
le, &conflituerenten  chaque  Province  des  Roy  s particuliers,  &encorapres 
firent  des  autres  luhdivifions  & foparations  de  Royaumes  qui  peu  ou  rien 
peuvent  faire  à noftre  intention  laquelle  n’ell  pour  le  ptelcnc  autreque  de  di- 
re quelque  peu  de  l’Auflrafic  : celle  Province  ou  Royaume  avoit  un  étendu 
bien  ample,  comprennant  tout  ce  qu’eft  entre  le  Rhin,  la  Mofelle,  laMcufo 
To  M.  I.  A a Sc 
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& l’Eiamt,  & pâr  ainfi  toute  la  Gaule  Belgique  & ce  qu’aqjourdhuy  efl:  de 
l’Ellàcc,  Trêves,  Mets,  Straesbourg,  Lorraine,  Ludenbourg,  Bar,  Toul,  Ver- 
dun, Reinjs,  Champagne,  Tiralche,  Cambray,  Liege,  Haynaut,  Limbourg, 
les  Ardennes,  Namur,  Brabant,  Anvers,  Los,Hasbaing,Condrois,Gucldres, 
Cleves,  Juliers,  l’Eyfle,  Cologne,  Hollande,  Utrecht,  Frilè,  &c.  Le  Premier 
Roy  qui  pofleda  particulièrement  celle  Province  & en  porta  le  titre  fut 
Theodoric  fils  aîné  de  Clovis  le  grandpremier  Roy  Chrétien  de  route  la  Mo- 
narchie Françoilê,  Theodebert  Ibn  fils  luy  ilicceda  envers  l’an  D.  XXXV. 
quilaillàledit  Royanmeiibnfils unique  Theobaud,  mais  ccluy  laétanttré- 
palle  lins  hoirs,  l’Aullrafie  retourna  à lôn  grand  oncle  Clotaire,  quilem- 
blablemcnt  étoit  fils  du  grand  Roy  Clovis,  de  qui  les  fils  divilcrent  derechef 
les  Royaumes  que  leur  pere  avoir  pollèdé,  & tomba  l’Auftrafie  à Sigisbert , 
apres  lequel  divers  Roys  du  meme  lignage  en  eurent  la  Principauté,  julques 
à ce  que  pépin  fils  de  ce  grand  foudre  de  guerre  Charles  dit  Martel,  fiit  pour 
fes  raresicmiiientes  vertu»  élevé  au  trône  Royal  & domination  de  route  la 
Monarchie  dés  Francs;  ce  que  Iclon  les  bons  auteurs  le  fît  en  l’an  DCC.  LL 
à Pépin  lùcccda  Charles  dit  le  grai^  Ibn  fils  vulgairement  nommé  Chab.- 
1,  S M A G N E,  qui  comme  Ibn  pere  tient  le  Iccptre  tant  de  l’Aiillrafie  que 
de  Wellrafie,  & par  là  prudence  & valeureux  courage  lût  digne  déporter 
la  couronne  Impériale  en  occident,  ayant  étendu  fa  (iomination  par  l’Italie 
& l’Allemagne  ; fon  fils  l’Empereur  Louis  dit  le  debonnai  re  lut  heritier  de  touts 
lès  grands  états  qui  trépalla  en  l’an  DCCC.X  L.  laiflànt  apres  fa  mort' 
trois  fils  qui  divilèrentjentr’eux  celle  grande  Monarchie;  l’AuHrafie  demeura 
àLothairefils  aine  qui  avec  le  titre  Impérial  eût  aulfi  l’Italie  8c  la  Provence, 
celui-ci  laillà  trois  fils  qui  partagèrent  lès  états  apres  fon  trépas  advenu  en 
l’an  DCCC.  LV.  le  premier 'Louis  retient  l’Empire  avec  l’Italie,  letroi- 
fiéme  Charles  eût  les  Royaumes  de  Provence  & Bourgogne,  & le  fécond 
Lothaire  eût  le  Royaume  d’ Aullrafie  que  l’on  commença  a nommer  le  Royau- 
me de  Lothaire,  Lothier,  Lothieraine  et  Lorraine  en 
Thiois  L O T H A R 1 s-R  1 1 C k & par  abréviation  Lothriick,  de 
Ibrteqnedelaen  avantlenomd’Aullrafiefûtcommclupprimé&changé,  non- 
obllant  que  ce  fut  prelquc  la  même  Province , compris  dans  les  mêmes  Bor- 
nes & limites  : le  Roy  Lothaire  trcpalTa  en  l’an  D C C C.  L X X.  fans  lai  A 
1èr  enfants  légitimes,  &quoy  que  félon l’c^uité  Adroit  delà  nature  l’Em- 
pereur Louis  fon  frere  luy  devoit  avoir  fiicccdc,  tontcslbis  les  oncles  paternels 
Louis  Roy  de  la  Germainie  ou  Allemagne  & Charles  dît  le  Chauve  Roy  de  la 
France  Occidentale  partagèrent  ledit  Royaume  de  Lothier  entr’eux , étants 
à ceft  effet  alTcmbles  encor  en  la  même  année  DCCC.  L X X.  en  certain 
lieu  lurlaMeufccntrcHerftal&Macrfcn,&par  ainfi  demcuralc  Royaume  de 
Lothier  comme  divifé  en  deux  Provinces,  mais  le  Roy  Louis  lur-nommé  le 
begguc  fils  & hériter  du  Roy  Charles  le  Chauve  étant  trépalTc  en  l’an 
DCCC.  LXXIX.  Louis  Roy  d’Allemagne  fils  du  Roy  Louis  de  la  Germa- 
nie mentionné  ci-dc(Tus  avei^lé  d’un  ambition  inlàtiable , entreprit  la  con- 
quefte  des  Royaumes  de  fes  neveux , quiétoientdemcurésenbas  âge,  Apour 
lesdepoffèder  tant  de  la  France  Occidentale  quedela  partiede  la  Lothieraine 
quelcurpereavoittenuildreflàuncfortearmée,  maisayant  efté  par  bonnes  re- 
mouftranccs  détourné  d’un  deflèinfi  inique  A fcandaleux  il  ni  eût  toutesfois 
moien  de  l’appailèr  fans  qu’on  luy  cédât  le  Royaumede Lothieraine  entière- 
ment, qu’en  fuite  de  cela  il  poffeda  toute  fa  vie,  Aapreslui  Ibn  firere  Charles  dît 
le  gros  lefuivit,  qui  en  outre  régna  en  Italie  A Allemagne  avec  titre  d’Empe- 
reur  des  Francs,  mais  il  trépaflâ  fans  laiflèr  enfims  en  l’an  DCCC.  AC. 
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par  ou  les  Lorrains  & Allcmans  le  trouvents  dcftitucs  de  chef,  de  commune 
main  déclarèrent  Roy  Arnou  Comte  de  Carinthe  fils  illigitime  de  Carloman 
Roy  d’Italie  & de  Bavière  frere  aine  de  l’Empereur  Charles  le  gros  ; Amou 
porta  aufli  qualité  d’Empereur,  &pour affciâton  particulicrequ’il  avoit  à un  ficti 
fils  Ballard  nomme  Swendepold , il  follicita  tant  les  Princes  & Seigneurs  du 
Royaume  de  Lothicraine  qu’à  la  fin  ils  le  receurent  pour  leur  Roy  envers  l’an 
DCCC.  XCVI.  mais  le  nouveau  Roy  ctoit  d’un  naturel  fi  brulque  & 
infiipporvible,  quelesLorrainsnepouvantsultcrieurement  diflimulerlemau- 
vais  traitement  qu’il  continuoit  de  leur  faire  le  rangèrent  fous  l’obeiflance  de 
l’Empereur Louisfonfrercfilslcgitime&lùcceflèurderEmpereur  Arnou;  fon 
règne  toutesfois  ne  fut  de  Im^e  duree,  car  il  trepafiâ  au  fleur  de  fon  eagecu 
l’an  DCCCC.  XII.  fins  lailîer  aucune  pofteritc,  par  ou  les  Princes  d’Alle- 
magne voiants  la  race  de  l’Empereur  Charlemagne  finie  eu  leur  pais,  clcurent 
unanimement  Conrard  Duc  de  Franconic pour  Roy &lucceflcurdudit Louis, 

& encor  apres  la  mort  dudit  Conrard  arrive  en  l’an  DCCCC.  XIX.  ils 
tranfportercnt  le  feeptre  Roial  à Henry  Duc  de  Saxe,  quiregnal’efpacededix 
& fept  ans.  Cependant  tant  de  changements  & fùcccffions  fi  divcrics  caufe- 
lentdans  le  RoyaumedeLothieraioeplufieursdivifions&partialitcs,  car  com- 
me ce  pais  eft  lituc  entre  les  RoyaumesdcFrance& Allemagne  les  Princes  d'i- 
celuy  facilement  s’atachoient  tantoft  à l’une  ou  l’autre  partie , par  ou  tout  l’eftac 
fc  mertoit  en  branfle&conftifion , eequ’étantmeureraent  confidcrcparl’Em- 
pereur  Henry , il  delibcrà  fagement  de  gagner  & attirer  à là  dévotion  ceux  'qu’il 
cognoillbit  les  plus  puifiànts  entr’eux,  «particulièrement  le  Prince.  Gis- 
LEBERT  filsdcRAGiNiER  Duc  & Comte  de  Brabant,  de  Hasbaing 
&deHaynaut,  à qui  pour  rendre  fon  amitieplusaflcuréc  lui  donna  fà  fille  Ger- 
bergue  en  mariage , « le  conftitua  Duc , Gouverneur  Sc  Capitaine  General  de 
tout  le  Royaume  de  Lothicraine,  pour  en  fon  nom  adminiftrer  lafiipremc  lufti- 
ce&  conftrver&defîëndrc  celle  Province  contre  toute  in  vallon  hollile.  Ce 
fut  dont  le  Prince  Gillebert  qui  premièrement  fut  inllitué  Duc  au  Royaume 
de  Lothicr  ou  Lorraine,&parainfi  commença  ce  pais  àfefoumettrc  à l’auto- 
ritc  des  Ducs  qu’auparavant  avoit  efté  rtgi  par  des  grands  & puillànts  Rois. 

Ducs  DE  Lothier  ou  Lorraine. 

Cbaf  itrt  II.  ' 

^^JMOmme  les  moindres  Rivières  viennent  à perdre  leur  nom  dans  les 
SCfilvIe  grandes, tout  ainfileRoyaumcdeLothierouLorraincétantconjoint 
& in  corporé  à l’Empire  vint  à perdre  beaucoup  de  fon  Iplendeur. 
avec  le  lccptrc&  titre  Royal , toutesfois  la  mémoire  d’une  Province 
fl  célébré,  & ample  ne  lailîâ  pas  d’etre  confervée  fous  titre  Ducal,  IcMelétat 
combien  que  du  commencement  iln’ctoithcreditaire,maisplutôtun  office  que 
l’Empereur  conferoit  félon  fon  bonplaifir,  toutesfois  ne  fùtil  jamais  pourveu 
qu’en  des  perfonncsquienluflre  de  naiffàncc  alloient  à l’égal  avec  les  memes 
Empereurs,  comme  etantsd’ordinairedcleurlàng,  famille&maifon,  comme 
nous  ferons  lufftHàment  paroltre  par  la  fuccelllon  d’iceux  Ducs. 

Gislebert  doneques  fils  de  R a G i N i e R Duc  & Comte  de  Bra-  PrMt« 
bant , de  Hasbaing  & de  Haynaut  fut  le  premier  qui  comme  dit  ell  fous  l’Em- 
peieur  Henry  le  premier  obtint  le  titre  Ducal  par  tout  le  Royaume  de  L o-  ihimJ. 
TH1ER  ou  Lorraine  envers  l’an  DCCCC.  XXVII.  & avec  ce 
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lui  donna  ledit  Empereur  fa  fille  Gerbergue  en  mariage  comme  plus  ample- 
ment lèra  traité  en  Ibn  lieu. 

Etant  ledit  Giflebert,  trépalTé  enl’an  DCCCC.  XXXIX.  laDuché^"^' 
de  Lothier  fut  donnée  en  bénéfice  par  l’Empereur  Otton  lepremierà  Ion  frere  Xt  Cml- 
Henry,  mais  il  fût  regardé  des  Lothicrains  comme  étranger,  par  ou  ledit  •nMm'de 
Empereur  pour  éviter  nouvelles  commotions , conftitua  en  Ion  lieu  le  fils  du 
Duc  Giflebert  nomme  aufli  Henry , qui  d’ailleurs  étoit  Ibn  neveu  comme  né 
de  là  propre  fœur.  ^ 

Henry  fiit  par  ainfi  le  III.  Duc  de  Lothier,  mais  comme  il  étoit  encor  en 
bas  eage  & incapable  à l’adminiftration  de  cefl;  état , l'Empereur  luy  donna  pour 
curateur  leCoratcOtton  fils  de  Ricuin , mais  le  jeune  Duc  trépaflà  peu  apres. 

Otton  luldit  ayant  gouverné  la  Lorraine  quelque  temps  en  qualité  de  Pmvtt 
curateur,  fût  encor  par  le  même  Empereur  defigné  Duc  en  chef,  &pofledà  cet 
état  jufquesàlbn  trépas  advenu  envers  l’an  DCCCC.  XLIV. 

CoNRARO  fils  tlu  Comte  Wernier&  neveu  de  l’Empereur  Conrard  I.  Pmnvi 
lût  en  la  même  année  conftimé  Duc  de  Lothier  encor  parle  même  Empereur 
Otton  1.  de  qui  il  avoir  époulc  la  fille  nommée  Lutgarde&jxlr. autres  lutte  ; “ 

mais  ni  celle  alfinité,ni  un  bénéfice  fi  confiderable  ne  le  feeurent  détourner  qu’il 
iieprit  les  armes  contre  Ibn  beau-pere,  qui  pour  fa  rébellion  ledcclaradefcheude 
Ibn  état  vers  l’an  DCCCC.  LUI.  toutesfois  ledit  Duc  Conrard  s’accommoda 
depuis  avec  le  dit  Empereur  & mourut  combatant  pour  luy  contre  les  Hongrois 
deux  ans  apres. 

Apres  que  l’Empereur  Otton  I.  eull  chalTéleDuc  Conrard  Ibn  genre,  il  in-  p„m,! 
flitua  Duc  de  lothier  ou  Lorraine  B r u N o N Archevelque  de  Cologne  fon 
frere  Germain, mais  Ibit  que  les  Lorrainsl’ellimoient  étranger  ou  bien  qu’il  les 
traitât  trop  rudement,  l’on  vit  aufli  toft  tout  le  pais  agité  de  troubles  & com- 
motions ; Brunon  imputant  la  caulè  du  defordre  àRACiNiER  Comte 
DE  Braba  NT  neveu  du  feu  Duc  Giflebert,  s’attacqua  à luy  & l’ayant 
rendulbnprifonnierl’envoyaexilerhorsdupais,  mais  pour  tout  cela  neceflc- 
rent  les  mécontentements  oi  divifions,  car  quelque  peu  apres  les  Lorrains  fous  la' 
conduite  du  Comte  Emon  prindrent  les  armes  contre  leur  Duc,  qui  comme 
Prince  prevoiant  & làge  s’accommoihi  avec  eux  & leur  donna  quelque  forte 
d’appailcment , & afin  d’ôter  toute  matière  de  diflention  & divilcr  les  forces 
d’un  fi  puiflànt  corps  il  partaga  la  Lorraine  en  deux  Provinces,  &conllituacn 
chafoune  d’icellesen  l’an  DCCCC.  LIX.  des  Ducs  ou  Gouverneurs  particu- 
liers , relcrvantàfoy  lalûrintcndcnce  ou  dignité  Archi-ducale.d’oucll  procédé 
que  de  la  en  avant  il  y eût  deux  Ducs  de  Lothier  ou  Lorraine,  l’un  vers  les 
Rivages  delaMeufc,  Rhin &Elcaut  qu’on  nommclaLorraincinferieiire,  & 
l’autre  vers  la  Mofelle  qu’oh  appelle  la  Lorraine  fuperieure,  & par  ainfi  il  fera 
necelTairepourdillinguerl’unelucceflionderaurre&eviterconfufiondeparler 
dillinélement  des  Ducs  de  l’une  & l’autre  Province. 
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SUPERIEURE  OU  M OS  E L L AN  I QJJ  E. 
Cbafitre  111. 

Province  coraprennoie  tout  ce  qu’eft  eu  le  Rhin  & la  Moflèllc 
^ Ci  ^ bonne  partie  de  ce  qu’eft  entre  ladite  Mo(clle&  la  Meule,  à Ica- 

voirrEilàce,  Balle,  Mets, Straesborg, Bcfancon,  Trêves,  Toul, 
Verdim,  Bar,  Luxembourg,  Ponta-Moulbni avec particdel’Arden- 
nc,  de laquelleleliegclmpcrialoulacourdclafouveraine Jufticefembleavoir 
été  la  Ville  de  Mets. 

Le  Premier  Duc  de  ce  pais  ftit  F r e n r i c Comte  de  Bar  frère  d’Al- 
beron  Evclque  de  Metslesquclsparpluficurs  Ibntnommcscnfantsdu Duc  Oc- 
ton  fils  de  Ricuin  mentionne  cy  deftus , quoy  qu’il  en  foit  Gerbert  qui  depuis  fut 
Pape  nomme  Silvcftre  II.  en  l’Epitaphe  de  ce  Duc  Frcdric  dit  qu’il  ctoit 

Îirocrce  des  Ducsillus  de  fang  Roial,  il  avoit  à femme  Béatrice  fille  de  Huguc 
egrandComtedeParls&fœurdeHugucCapct  Roy  de  France,  laquclledepar 
fa  mere  étoit  niece  de  l’Empereur  Otton  & del’Archiduc  Brunon , & de  celle 
Princefte  procréa  le  Duc  Frcdric  crois  fils  &quclqucs  filles  à IcavoirTIicode- 
ric  Duc,  Fredric  Comte  & un  autre  Adelberon  Evelquc  de  Mets. 

Theoderic  lucceda  à fon  pere  tant  en  la  Duché  de  Lorraine  fupe- 
rieure  qu’en  la  Comté  de  Bar , qu’il  pofleda  julques  en  l’an  M.  XXIV.  fur  la 
finduquel  il  crepaflâ,  laiflantFredricquifutDucapresluy,  Adelberon dcfignc 
Evefque  de  Mets , & Adèle  femme  de  Walleran  Comte  d’Arlon. 

Fredric  Duc  de  la  haute  Lorraine  apres  Ibn  pere  le  maria  A Mathilde 
fbeur  de  Gifle  femme  del’Empereur  Conrard  II.  toutesdeux  filles  de  Heripan 
Duc  deSueve,  dclaquclleilnelailîàaucunenfàncmalIcmaisdeuxfilIcsBeatri- 
ce  & Sophie. 

Etant  le  Duc  Frcdric  I L crépafle  en  l’an  M,  XXVII.  l’Empereur  Con- 
rard IL  donna  la  Lorraine  Supérieure  à Gotheeon  qui  déjà  aupara- 
vant tenoie  aulli  la  Lorraine  Inférieure. 

Godefroy  fils  ailhé  du  Duc  Gothelon  fiic  encor  du  vivant  de  Ibn  dit 
perc  allbcié  au  gouvernement  de  la  haute  Lorraine,  mais  voiant  que  l’Empe- 
reur Henry  lll.  avoir  dotmé  la  balle  Lorraine  à Ibn  frère  maîné  Gothelon  , 
il  en  receut  un  mécontentement  fifcnfible  qu’il  Icvàles  armes  par  divcrlès  fois 
contre  ledit  Empereur. 

l’Empereur  Henry  par  la  rébellion  du  Duc  Godefroy  inftitua  en  l’an 
M.  XL  VIL  Duc  delà  haute  Lorraine  Albert  Comte  en  Elface  l'on 
coulîn  germain  fils  du  ComtcGerard&d’AdelcIbeürdcGillemcrcdudit Em- 
pereur, maisGodefroy  ayant  eu  advertcnce  que  le  nouveau  Duc  preparoit  des 
armes  pour  luy  lever  le  pied,  le  lurprit  & défit  en  bataille  enl’anM.XLVIU. 

Gérard  frère  vrailemblablcment  du  Duc  Albert  fut  encor  par  l’Empe- 
reur Henry  invefti  de  la  haute  Lorraine,  &rcfiftavalcureul'cmencauxcfî<irts 
du  Duc  Godefroy  Ibn  adverfaire.  Son  mariage  fut  traite  avec  Hadwiae  fille 
d’Albert  Comte  de  Namur&d’Ermengarde  dcFrance  fille  de  Charles  Duc  de 
la  balTè  Lorraine  fils  frère  & oncle  de  Roysde  France,  de  laquelle  le  Duc  Gé- 
rard procréa  Theoderic  aufti  Duc , Gérard  Comfedc  Vaudemont&quelqucs 
filles,  & trépaflâ  le  Duc  Gérard  en  l’an  M.  LXX. 
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Son  fils  T HEODERic  luiiucceda,  il  prit  à femme  Gertrude  fille 
de  Robert  dit  le  Frilbn  Comte  de  Flandres  vcufve  de  Fienry  Comte  de  Lo- 
vain,  laquelleluydonna  Simon  Duc  de  Lorraine  , Thiery  dit  d’Elface  Comte 
de  Flandre  depar  l'amerc,  Gérard  Comte,  Henry  Evêque  de  Toul,  & autres 
enfants.  Le  Duc  Simon  aine  des  fils  époufa  Adclcyde  lôeurde  l’Empereur 
Lothaire , & procréa  entr'autres  enfants  Mathieu  Duc  de  Lorraine  Su- 
périeure, de  qui  les  Ducs  fubfequentsfontdccendus  en  droite  lignemafculine, 
laquelle  il  ne  fera  befoin  de  pourfiiivre  icy,  veuque  la  généalogie  de  celle 
tres-haute&tres-illuftre  maifon  a etc  decripte , & mis  au  jour  par  divers  au- 
teurs, defquelstoutesfois  plufieurs  fe  Ibnt  mépris  en  ce  qu'ilsladeduifentdes 
Comtes  de  Boulogne  ou  d’allieursfans  prendre  égardque  par  ce  moyen  ilsont 
à tort  obfcurci  une  fourcc  fi  notable  & relevée  dont  Icldiéls  Ducs  prennent  leur 
extradion. 

Ducs  DE  Lothier  ou  Lorraine 
Inferieure. 

Chaptre  IV. 

fôîS55SEfte  Duché  comprennoit  dans  fes  limites  partie  des  Ardennes  ou  cHc 
^ fedivilbitdelaLorraineSuperieure.Limbourg,  Juliers.rEyfle.Lie- 
êî-'.S^  gc,  Namur,  Los,  Hasbaing,  Gueldres,  Cologne, Cleves, Brabant, 
*"  Anvers,  Hollande,  Utrccht,  Frife,  Haynaut,  V alencienes,  Cambray , 

Toumay , &c.  avec  tout  ce  qu’étoit  entre  la  Meufe  & l’Efcaut&  entre  la  Mciile 
& le  Rhin  tirant  vers  la  mer,  de  quelle  Province  le  Siégé  Impérial  étoitenla 
ville  d’Aix. 

Godefroy  Prince  valeureux  fut  le  premier  Duc  decepois  inftituéen- 
viront  l’an  DCCCC.  LIX.  mais  il  ne  joUift  pas  long  teins  de  cet  état  car 
étant  en  l’an  DCCCC.  LXIV.  à la  fuite  de  l’Empereur  Otton  palTé  en  Ita- 
lie, il  y mourut  au  retour  avec  plufieurs  autres  depeftilence.laiflânt  quatre  fils 
& une  fille  : Godefroy  l’aine  des  fils  luy  lucceda  en  la  Duché  le  fécond  fut  pro- 
avede  l’Empereur  Henry  III.  le  troifiéme  & quatrième  fils  furent  progeni- 
teurs  de  la  principale  noblelTe  de  Franconie,  &la  fille  Gerberge  fiitdonnéeen 
mariage  à Megengor  Comte  vers  le  Rhin,  qui  d’elle  procréa  le  Comte  Go- 
defroy tué  en  guerres contrelesSaxonscombatautpourl'Empereur  Otton  III. 
& quatre  filles  laînée  ErmentmdefUt  ave  maternelle  de  Henry  Duc  de  Bavière, 
de  FredricDucde  la bafic Lorraine ,d’AdclberonEveiquedé Mets,  de  Giflebert 
Comte  de  Luxembourg,  de  Thiery  Comte,  d’OtgiveComtefiedeFlandres& 
de  June  Comtefic  d’Altorf  frétés &lôeurs;  la  (cconde  Alberade  laifialèmbla- 
blemcnt  tres-belle  pofterité , quoy  qu’elle  n’ell  autrement  cognue , la  troi- 
fiéme Bertrade  fut  AbbcficauMonafteredenoftreDameàCologne,  & laqua- 
triéme  Adelefiit  Abbeflëà  Villicken  fur  le  Rhin  presla  ViUe  de  Bonne,  de  la- 
quelle la  fainte  vie  à été  écripte  peu  apres  l’an  M.  LVI.  par  Bertrade  lœur 
de  S.  Wolphelme  Abbé  de  Btuwiller. 

GodefroyII.  tint  la  Duché  de  la  balle  Lorraine  apres  le  deces  de 
fon  pere  & làns  avoir  prins  alliance  de  mariage  trépalTa  vers  l’an 
DCCCC.  LXXVl. 

Peu  apres  la  mon  du  Duc  Godefroy  II.  l’Empereur  Otton  II.  dorma  la 
Lorraine  Inferieure  àCharles  frere  de  Lothaire  Roy  de  France,  qui  de 
par  fil  meie  étoit  coufin  germain  audit  Empereur  : le  Duc  Charles  pouvoir  alors 
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avoir  l’eagedc  trcnte&troisansouenviron.Princcdcquilagrandcur  ennail- 
ranceavoitdeftinéautrofneRoial , maisIaForcunclaquellcmondre  aulTibicti 
le  dos  aux  grands  qu’aux  petits  eulicu  de  rcHeveràla  Couronne  dcFranceque 
par  loy  de  nature  & vrayelucceflion  luyeftoitdeUe,  elle  le  lit  périr  milêrablc- 
ment  dans  les  priions  de  celuyqu’avoit  uliirpe  llir  luy  leRoyaume,laiflàntun 
exemple  memorablede  la  providence  Divine,laquciledifix)lc  des  feeptres  félon 
Ibnbonplaifiri  il  avoir  procrée  de  là  femme  un  fils  Otton  & deux  biles  Gcr- 
beige  mariée  à Lambert  II.  Comte  de  Lovain  & de  Brabant , & Ermengardc 
femme  d’Albert  Comte  de  Namur. 

Otton  bis  de  Charles  bililid  lucceda  en  la  Duché  de  Lothier  ou  Lor-  P't*vrs 
raine  Inferieure,  mais  il  trefoaffa  en  l’an  M.  V.  fans  laillër  aucune  pofterité , 

& comme  il  efloitle  dernier  noir  malle  de  celte  Sainâc  & Impériale  lignée 
de  Charlemagne,  toutledroiél,  fuccelîîon,  héritage  &pre-cminence  deccfle 
trelgrande  famille  palTercnt  aux  Comteflës  de  Lovain &de  Namur  fes  feeurs. 

Ellant  le  Duc  Otton  trcfpaffé  l’Empereur  ffenry  II.  inllitua  Duc  en 
la  balle  Lorraine  Godefroy  bis  de  Godefroy  Comte  en  Arden-^'''^ 
ne&de  Verdun,  mais  il  trefpaflà  fcmblablement  làns  lailTer  enfant  en  l'an 
M. XXIII. 

Gothelon  frere  du  Duc  Godefroy  lufdiét  fut  encor  par  lediéi  Empe-  Pream 
reur  Henry  II.  invelli  de  la  Lorraine,  ayant  aufli  peu  devant  reccuen  bencb- 
ce  le  Marquilàt  d'Anvers:  il  elloit  Prince  fage  & de  grande  conduidtc&  fort 
relevé  en  authorite  à la  cour  de  l'Empereur  Cotuard  II.  quiparainb  apres  la 
mort  du  Duc  Fredric  luy  donna  aufli  la  Duché  de  la  haute  Lorraine,  à railbn 
dequoy  il  cil  communément  appellé  le  grand,  oomme pofled.-mt  la  Lorraine 
entièrement  ; il  lailTa  belle  pollerité  8c  entr’autres  trois  bis  & deux  biles , à fea- 
Toir  Godefroy  Duc  de  Lorraine  Supérieure , Gothelon  Duc  de  Lorraine  Infe- 
rieure, Fredric  qui  fut  Pape  nommé  Elliennc  IX.  Ode  femme  de  Lam- 
bert III.'  Comte  de  Lovain  & de  Brabant , & Regelinde  mariée  à Albert  1 1. 

Comte  de  Namur  ; le  Duc  Gothelon  pere  de  ces  cnfantsmoiuiit  depuis  en  l’an 
M.  X L I V.  & receut  Icpulture  en  l’Èglilè  de  nollre  Dame  à Verdun. 

Go  TH  El- ON  bis  fécond  au  Duc  fufdiâ  fuccedà  cnlabalTe  Lorraine  8c  Pmvti 
au  Marquifat  d’Anvers  par  benebee  de  l’Empereur  Henry  1 1 1.  ccque  toutes- 
fois  olîcnca  tellement  fon  frere  aifné  Godefroy  Duc  de  Lorraine  Molèllani- 
que  qu’il  révolta  contre  lediéf  Empereur,  & s’eftant  confédéré  avec  autres 
Princes  de  fa  ligue  print  les  armes  & bll  plufieurs  outrages  dans  l’Empire , 
comme  nous  dirons  plus  particulièrement  en  fbn  lieu,  mais  tout  cela  ne  luy 
probta  guerres,  car  combien  queGothclon  fut  de  pctitecapacité,  toutesfbis 
fût  il  maintenu  par  l’Empereur  en  fon  eftat  julques  à là  mort  advenue  en  l’an 
M.XLVI. 

Eftant  Gothelon  diéb  l’ignave  ou  biiéb-neant  trefpaflc , l’Empereur  Hen-  Pmvfs 
jy  III.  donna  laLorrainc  Inferieure  avec  IcMarquilatd’Anvers  a Fredric 
bis  de  Fredric  Comte  de  Luxembourg , duquel  deba  at  efté  biiéf  mention , il  ima."' 
avoit  à femme  Gerberge  bile  d’Euflache  Comte  de  Boulogne  & de  Mathilde 
bile  de  Lambert  II.  Comte  de  Lovain  & de  Brabant,  de  laquelle  il  laiflà  une 
Iculeblle  nommée  lutte  mariée  à Henry  Comte  de  Limbourg:  le  trefpas 
du  Duc  Fredric  efe  marque  fur  l’an  M.  LXV.  & futlbn  corps  inhumé  en 
l’Abbayede  Sravelo.  Alberic  nomi^e  fà  vefve  Raelinde  & diét  qu’elle  fût  de- 
puis anariéeà  Albert  Comte  de  Namurquid’clleauroitprocréeleComteGo-  Altfrir/ir 
deboy  en  quoy  il  fèmble  avoir  de  l’abus,  car  il  y at  apparence  que  cefteRae- 
linde  ou  Ragclindeefloit  la  bile  de  Gothelon  did  le  grand  Duc  des  deux  Lor- 
raines, laquelle  comme  avons  did  aiant  cflépremierement  alliée  à Albert  II. 
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Comte  de  Namur&meredu  Comte  Albert  III.  pouroit  bien  avoir  efte  fécon- 
de femme  de  noftre  Duc  Fredric. 

Gditfrty’^  l’Empereur  Henry  IV.  eflant  nouvellement  fuccedé  à l’Empire,  print  en  I*"*»» 
grâce  Godefroy  fils  aifné  du  Duc  Gothelon  le  grand  , qui  avoir  par 
diverfes  fois  révolté  contre  l’Empereur  fon  pere , & comme  la  Duché  de  la  Cnfts*.' 
baflë  Lorraine  tomba  vacante  parla  mort  du  Duc  Fredric  (ufiiiâ,  le  jeune 
Empereur  la  Conféra  auditî  Godefroy  avec  le  Marquifat  d’Anvers  en  lieu  de 
lahauteLorrainedontilavoiteftédepoflédépourfes rebellions-, il avoitefpou-  "'•s. 
fe  pour  première  femmeunc  Noble  Dame  de  laquelle  il  procréa  Gothelonqui 
mourut  jeune  en  oftage  de  l’Empereur  l’an  M.  XLV.  Gôdefit>y  diâleboflu 
qui  luyfucceda,Ide  mariée  à Euftacell.  Comtede  Boulogne, &Adelefcm- 
mede  certain  Comte  en  Allemagne  : apres  le  tresfpas  de  fa  première  femme  le 
Duc  Godefroy  s’allia  à Béatrice  fille  de  Fredric  II.  Duc  de  la  haute  Lorraine 
lors  vefve  de Boniface Marquis  en  Lombardie,  mais  il  n’euft d’elle  aucun  en- 
fant & trefpafTa  en  l’an  M.  L X X.  & fut  enterre  lez  le  Duc  fon  pere. 

GUtfrty^  Godefroy  dift  le  bofliifoc  apres  fon  pere  inverti  Duc  de  l’Inferieure  Pnmt 
Lorraine  & Marquis  d’Anvers  par  l’Empereur  Henry  IV.  il  s’allia  par  maria- 
ge  à Mathilde  Comteflé  de  Bric  & Marquife  en  Italie , fille  du  Marquis  Boni- 
fiice&  de  la  Princeflé Beatrix  (à  marartre,  & combien  qu’il  for  quelque  peu 
difFormede  corps , il  fit  toutes  fois  bien  paroirtre  en  divcri«occafions  lavaient 
de  fon  courage  élçparticulierement  à ladefencede  l’Eglilé  d’Utrecht , laquelle 
avoit  erté  opprefleeplufieurs  annéespar  Florent  Comtede  Frilc  & Hollande, 
qui  à certe  caufe  cull  grande  guerre  avec  nortre  Duc  mais  ertant  le  Comte 
trcfpalfé  Robert ditrt  leFrifbn  Comtede  Flandretutcur&bcanpcredcThicry 
jeune  Comte  d’Hollandç  pour  le  de  foire  d’un  adveriàire  fi  puiflânt  trouva  à la 
fi  n moyen  de  le  foire  tuer  à l’impourveue  en  la  ville  d’Anvers  l’an  M.  L X X V I. 
ce  que  luy  avoit  erté  pronortique  par  S.  Annon  Archcvefquc  de  Cologne.il  LtFit 
ne  laiffa  aucun  enfont,  & fa  vefve  la  Princeflé  Mathilde  s’allia  en  fc- 
condes  nopces  i Welf  Duc  de  Bavière , mais  elle  ne  luy  dotma  aullî  aucune 
pofterité. 

Apres  la  mort  du  Duc  Godefroy  le  boflii,  l’Empereur  Henry  IV.  conféra 

Cimrtri.  ladiirte  Duché  à fon  fils  aifné  Conrard,  & pour  le  Marquilàt  d’Anvers 
il  le  doiuia  à Godefroy  Comte  deBoUillonfilsd’Eurtache  Comte  deBoulogne 
& nepveu  du  fiifdiâ  Duc  Godefroy  le  boflii. 

Ertant  depuis  le  Duc  Conrard  inrtitué  par  l’Empereur  fon  pere  Roy  en  Ira-  Prt*r*i 

G(Mm(>  Godefroy  Marquis  d’Anvers  fucceda  encor  en  la  Duché  de  fsf-'o- 

Lorraine  Inferieure,  & pour  fa  valeur,  prudence &vertueufé  vie  fût  à la  fin 
par  les  Princes  Créftiens  efleu  & conrtitué  Roy  de  IerufaIem,ou  il  trefpafTa 
en  l’an  MC.  Pluficurs  eferivains  ont  lourdement  failly  ence  qu’ils  ont  foid 
le  Roy  Godefroy  Duc  de  la  Lorrainé  MofTellaniquc , car  les  bons  autheurs  nous 
enléignent  ouvertement  qu’il  fûtDucdcla  Lorraine  Inferieure,  à quoy  la  fon- 
dation de  l’Eglifé  Collegiale  en  Anvers  qu’il  dota  avant  fon  partement  versla 
terre  fainâe  fort  de  confirmation. 

Ihtry.  Les  nouvelles  venues  dutrefpas  du  Roy&DucGodefroydiâdeBouillon,  Pr,nts 
l’Empereur  Henry  IV.  donna  en  l’an  MC.  I.  ladiâe  Duché  avec  le  Marqui-  fi-  lo. 
fatà  Henry  Comte  de  Limboutg  fils  de  lutte  fille  de  Fredric  de  Luxembourg 
anfiî  Duc  de  Lorraine  Inferieure  mentionné  cy  defliis. 

Cependant  entre  l’Empereur  Henry  IV.  & fon  fils  nommé  aurti  Henry  rnmvn 
s’efmeurent  grandes  & déplorables  difléntions , car  le  fils  oubliant  les  loi  x de  na- 
pire  ofa  bien  pourfui  vre  fon  pere  & Seigneur  par  les  armes.  Henry  Duc  dcLorrai - 
ne  en  ces  troubles  tint  fermement  pour  l’Empereur  & l’afirta  de  fon  pouvoir , ce 

que 


Digitized  by  Google 


II 


LIVRE  I. 

qaefûccauIc^u'eftantrEinpereurtrerpairéenranMÇ.  VI.  & ledit  leuneHen-  > 

ry  V.  fuccede  à l’Empire,  il  pourfuivift  ri^oureuiêmencle  DucHenry&don-' 
mla Duché  de  Lorraine  avec  le  Marquilat  d’Anversà  Godefroy  Com- 
te de  Lovain  & de  Brabant , qui  aulli  podeda  celt  état  tont  le  temps  dn  règne 
de  l’Empereur  Henry  V.  fuldit , mais  comme  à Ton  trefpas  advenu  en  Pan 
MC.  X X V.  il  ne  laiflà  aucun  fil$>  ily endgrandcsdivirions&paTtialitésen- 
tre  les  Princes  liir  l’cleâion  que  l'on  devoir  âire  d'un  nouveau  Empereur  j les 
principaux  de  ceux  que  l’on  propofbit  icelle  dignité  elloiebt  LothaireDuc  de 
Saxe  oc  Conrard  Duc  de  Sueve  de  qui  noftre  Duc  Godefroy  tenoicopiniallre- 
ment  le  party , par  oueftant  Lothaire  venu  au  defliis  de  lès  affaires , il  olla  laDu- 
ché  de  Lorraine inollre  Comte  de  Lovain,  & la  donnai  WalleranComtede 
LimbourgltlsduDuc  Henry  mentionné  cydevant,  mais  ellantapresledit  Em- 
pereur Lothaire auffi  trerpalTé  & Conrardlon  compétiteur  ellabli  en  l’Empire , il 
rcllitua  la  Lorraine  au  Duc  Godefroy:  Walferan  toutesfois  ne  quitta  le 
titre  Ducal,  maislènommi  d’ordinaire  Duc  de  Limbourg.cequ’aufft  là pollerité 
i continué  de  foire  ; &puis  que  les  fucceflêurs  de  nollre  Duc  Godefroy  pollêde- 
rent  depuis  laditeDncné  de  l’inferieure  Lorraine  avccleMarquifat  a Anvers 
heritabiement  fans  intcrruption,&  que  nollre  principal  dellcin  cil  de  parler  con- 
fecutivement  des  Princes  ilTus  dudit  DucGodefroi  Comte  de  Lovain  ilnele- 
ra  bel'oin  de  répéter  icy  les  Ducs  lubfequents  : j’adioulleray  lèulement  icy  qu’i 
bonne  railbn  les  Ducs  de  Brabant  ont  toulîours  préféré  en  leurs  titre  jufqucs 
. i prefèntlaqnalitedcDucdeLothierouLorrainepuisquepatledifcoursqu’eu 
avons  foit  il  appert  aflcs  combien  celle  dignité  ell  cminente  & conltdcrablc. 


. Le  Brabant  Ancien. 

Cbdfitre  V. 

Pais  de  Brabant,  Brachbant  ou  Bratosbant.ell  partie  de  l’ancien 
K 1^9  Royaume  d’Aulbafic  & Lorraine,  il  avoir  cidevant  une  exflenlion 
aflcs  ample  comprennant  tout  ce  qu’ell  entre  IcsRi  viercs  rElcaut&  la 
Thile  vers  le  ponencdc  orient,  & les  Rivières  la  Rupelle& le  Haifue 
vers  le  feptentrion&  midi,  de  Ibrte  que  dans  lès  bornes  elloient  compris  Lovain, 
Bruxelles , Nivelle , tout  le  pais  dAloll,  julques  mêmes  dans  les  villes  de  Gand, 
Audenaetde&Toumay,  partie  du  pais  de  Tenremondc,  & tout  ce  que  main- 
tenant ell  du  pais  de  Haynaut  pardeca  le  Haifne,  laquellepartieeflencorap- 
pcllée  la  Comté  deBrabant  par  corruption  Barbant  : l’Elcautlefèparoit  de  la 
Flandre,  la  Thile  de  l’Hasbaing,  laRupelleduMarquilàtd’Anvers&paisde 
Ryen , & le  Haifne  le  divilbit  tfc  l’Haynaut.  Il  y avoir  en  ce  pays  ci-devant 
quatre  Comtés  comme  l’on  remarque  en  la  répartition  faite  du  Royaume  de 
Lothier  ou  Lorraine  en  l’anDCCC.  LXX.  entre  Charles  diélle  Chauve  Prnnfx 


Roy  de  F rance  & Louis  Roy  d’Allemagne  Ibn  foete , pat  laquelle  divifion  le  pais 
de  Brabant  & lesquatre  Comtés  demeurerentauRoy  Charles, qui  le  poltcdaen 
Ibuvcrain  ; car  il  ell  certain  que  nos  Princes  de  Brabant  doit  lors  & encor  au- 
paravant le  tenoient  en  bcnence  & eu  avoient  la  joUillànce, comme  nous  fe- 
rons paroiflre  plus  à plain  à la  pourfuite  de  nollre  matière,  ou  nous  dirons  aufli 
comme  ledit  [»is  a cllé  depuis  partagé  & réduit  en  l'cllrc  comme  nous  le  vo- 
Ptit  tA-  yons  àprelcnt;  telle  feulement  de  dire  icy  quelque  peu  dupaisd’Alollqui  a 
kl-  elle  comme  defmembré  du  Brabant  car  l’Empereur  Otton  I.  ayant  foit  ballir 
une  fortrclTcpres  la  ville  dcGand  fur  Icsdcrnieres  limites  de  l’Empire  il  y con- 
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(lima  comme  Gardien  le  Comte  Wicbman  & luy  donna  tout  lepaisd’Aloll, 
laterre  deWaes&lesqoatre  melliers,  à lavoir  Hullt,  Axele,  Douchoutdc 
AlTenede.  &afindediltingucr  mieux  les  limites  del’Empireverscequartier  il 
fit  ouvrirunfoirélargede^islaportedeS.lacquesâGandjulquesdansle  bras 
sauche  de  l’Elcant  vulgairement  appelle  la  Honte , de  la  ht  nommer  de  Ion  nom 
la  folie  Ottoniene;  mais  il  elt  fort  vraylemblable  que  celle  leparation  de  donna- 
tion faite  an  Comte  Wichman  ié'ht  de  l’adveu  & conlenrcmentdenosPrin- 
cesdeBrabantqUiinlàlliblementyrctenoient  la  Ibuverainite&rhommagecar 
les  Comtes  de  Flandres  qui  depuis  liiccedercnt  à ladite  terre  d’Alolt  par  don 
des  Empereurs  en  ont  lait  le  relief  à nos  Princes  comme  nous  ferons  voir  en 
fou  lieu 


Le  Brabant  Moderne. 

Chapitre  VI. 

_„iA  Duebe  de  Brabant  comme  on  la  prend  maintenant  ell  compolc 
de  diverlès  pièces  car  elle  comptent  partie  de  l’ancien  Brabant  com- 
me  il  ell  expliqué  cy  delTus , partie  cle  l’Hasbaing,  prelque  toute  la 
Taxandrie,oulbnt  comprinles  les  anciennes  Comtés  de  Brugeron, 
Darnau , &Manluarie , avec  bonne  partie  de  celle  de  Stryen  voir  meme  le  Mar- 
quilàt  d’Anvers  ou  du  S.  Empireell  réputé  pour  Brabant  ; & parainfi  pour  par- 
ler dillinélement  du  Brabant  moderne  il  lcra  convenable  de  dilcourit  de  cha- 
que membre  en  particulier. 

Comté  de  Lovam  Bruxelles. 


IOvain  & Bruxellcsfontpieccsde  l’ancien  Brabant&cbcf-villesde  ce  pais; 

.V&  parainfi  nos  Prinri»»  IfniinlifiAienrH’nrilimireComresilcI  .nvain 

cunefois  de  Bruxelles  comme  places  principales  & lieux  de  leur  demeure  & refi- 
deiice  ordinaire , celle  Comte  comprennolt  tout  te  qu’cll  de  la  May  crie  de  Le- 
vain outrela lliile  versCortemberge,rAmmannicdi:dillriCldeUmxellcs,  les 
Mayeries,  de  Vilvorden,Mercbtene,Campcnhout &Cappclle,  les  pais  Jë^ 
Gnmbcrge , üaesbeck , le  Romain  Brabant  & autres  terres  de  moindre  coni I de- 
ration,  le  paiseUboii&fertil&conlecutivemcnt  fort  peuple  & abondant  en 
toutes  lottes  de  biens  & richefles. 

La  Taxartdrie. 


CEIl  un  terroir  bien  ample  ayant  pour  limiteslaMeulè  vetsl'orient,  vers 
le  midy , l’Efcaut,  l’anclene Rivière  Striene  versleponent,&leMarqui- 


lat  d’Anvers  avec  le  Dcmerc  vers  le  Icptcntrion,  comprennant  bonne 

partie  de 

la  ComtédeLos,  les  pais  de  Homes,  Cuyek,  Kelle  e ScRavelteyn 

a Comté 

d’Orten  avec  les  mayeries  de  Kempenlant,Peclant,Mael1ant&Ôolterwijck, 
& autresterresdeconlideration;  & combien  que  quelques  de  cespieces font 
retranches  du  domaine  de  noj  Princes  de  Brabant  comme  partie  de  la  Comté 
de  Los  dont  la  terre  de  Homes  elt  mouvante,  la  Comté  de  Kellcle , lepais  de  Ra- 
venlleyn  &autres,toutesfoisnos  Princesyont  toufiourseuledomainedireél, 
abiblu  &lbuverain  Comme  ilapparoillrata  lalùitedenollrc  Hiltoire.  Celloit 
cy-devant  un  pais  alprerude&peu  cultive  principalement  vers  lemillicu  ouil 
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eft  plus  cfloigncdcsRiviercs,mais  à prcfcnt  par  rindu(lric&  continuel  travail 
des  habitans , l’on  voie  dans  une  terre  de  Ton  naturel  fteril  toutes  fortes  de 
grains,  fruiâs  & chofes  necelTaires  pour  l'entretien  de  la  vie  humaine  en  fi 
ande  abondance  qu’ils  en  fourniHcnt  planhueufement  à leurs  voifins.  La 
axandricavec  le  Brabant  tomba  aulfi  en  partage  au  Roy  Charles  le  Chauve 
pria  répartition  qu’il  fit  du  Roiaumede  Lothier  aveefonfrere  leRoys  Louis 
d’Allemagne  en  l'an  DCCC.  LXX.  dont  avons  parlé  cy  defilis,  mais  il 
cftà  croire  quace  n’cftoitque  la  Ibuvcrainitc  car  il  y at  grande  a[>parcnce  que 
nos  Princes polTedcrcntdoift  lors  une  grande  partie  de  ce  pais,  auquel  aulfi  les 
Evelquesd’Utrecht&deLi(^cavoicntgrandDomaine,leqiiclparfuccclfionde 
temps  nos  Princes  ont  acquis  en  bénéfice,  achapt,  ou  elchangc.  La  Comte 
d’Orten  comprennant  les  quatre  Mayeries  deBois-leduc  at  eu  doibslong  temps 
desSeigneursparticuliers,  car  l’onvoit  qu’envers  l’an  M.  LXXX.  la  Com-  Charttidc 
telle  Adelheyd  fillcdu  Comte  Everard  refigna  en  mains  de  Conrard  Evcique 
d’Utrechtfa  terre  d'Orten  &la  receut  de  luy  en  fief  mais  celle  Comté  prvint  ’’ 

aulfi  depuisànosPrincesdcBrabantparalliance  de  mariage  ou  autrement.  l'On 
ne  remarque  pint  qu’ancienement  en  toute  la  T axandrie  il  y eull  quelque  ville 
deconfideration,  julques  à ce  que  Godefroy  ITI.  Duc  de  Brabant  y fircon- 
llruire  & baftir  celle  de  Bois-leduc , laquelle  depuis  a cité  une  des  capitales  villes 
du  Duché  de  Brabant  ; toutcsfbis  à prefent  il  y a en  ce  dillridl  qtuntité  de 
bonnes  villes,  &des  Bou'-gagcsfi  amples  ojmlents  & peupicsqu’ils  fepuvcnt 
cigallcr  avec  des  bonnes  villes. 

Comté  de  Brugeron. 

C Elle  Comté  elloit  fituce  dans  l’Hasbaii^  entre  les  Rivières  Thilc  &Gcc- 
te,  fes  limites  font  defetiptes  par  certain  autheur  ancien  qui  diâ  qu’elle 
commcncoit  à PoillemortpalTant  entre  les  deux  Hercincs,Iaulàiie,Sctrud  ou  Sit- 
tcrt,Mallein,Brugeron  & la  roche  qu’on  nomme  StallbUargc  de  la  vat  aupuy  s de  Vu<ê  Ot- 
Longue-Vjllc,  comprennant  toute  la  vallée  de  Hachewade  jufqucs  au  Chefnc 
dc  S . Ba  von  près  Chamont,  & de  C hamont  fui  vant  le  cours  de  la  Riv  ierc  jufqucs 
à S . Quintin  tout  ainfi  que  la  Thilc  court , & de  la  au  gué-  Robert  tout  en  coltoi- 
ant  ladiâe  Riviere  Julques  à Corbeck , & de  la  à Louveiel  ou  Lovcnioul , a Ki- 
fechim , à Bctechim , à Glabbeche  & au  gué-Pepin  julques  au  pliage  de  Grimc- 
nc , & de  la  au  pnt  d’Aldcvoirt , d’ou  derechef  l’on  rencontre  le  premier  terme 
dePoillcmottfulHiél.  11  femble  que  la  Chef-Ville  de  celle  Comté  eft  la  ville  de 
Thillemontcarlesborneslufmentionnésvonttoutau  tour  de  laditfte  ville , Sc 
combien  quel’Eglife  de  Liège  Icmble  avoir  eu  anciennement  quelque  droiét  lôu- 
verain  en  celle  Comté , toutcsfois  depuis  nos  Princes  en  ayant  acquis  la  pHëf- 
fion  par  achapt,  l’Ontrcjointft  au  Brabant  moderne  duquel  à prefent  elle  fait 
ime  bonne  partie. 

Comté  de  Darrtau. 

CEdillriélellaulfi  comprins  dans  l'ancien  Hasbaing,  &at  fafituation  en- 
tre le  Brabant , lcNamurois&  laSambre,  aux  environs  de  Gemblours, 

Walhain , Conroy , Courtil , Vilicrs , Sombreffe , Tilly , &c.  l’Abbaye  de  Gem- 
blours fut  fondée  en  ce  diftriâ  pr  S.  Wibert  envers  l’an  DCCCC.  XXII. 
éfe  en  ce  mefmepais  fut  encor  depuis  fondée  la  célébré  Abbaye  de  noftre  Dame  £«/<•//«- 
à Viller.  CeftderancicnpatrimoinedesPrinces  deBrabant,  dcmaintenant  eft 
rcjoindl  au  Brabant  Moderne.  . 
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Comté  de  Manfuarie. 

CE  pois  cftcogtiuaAcs  avant  dans  l’antiquïtc,  car doibs l’an  DCC.XLVI.  NM, 
Un  Comte  Robert  fils  de  Lanabcrt  donna  à l’Abbaye  de  S.Tron&^fon 
Abbé  Grimon  certain  lieunomme  Donge  ficuc  en  l'Hasbaing  avec  l’Eglilè  il- 
lec.conftruiâc  en  l’honneur  de  noftre  Dame,  S.  Pierre,  S.  lean,  S.  Servais  & 

S.  Lambert,  avec  les  Villages  de  Haelen,  Scaffen,  Felepe,  &Mcerboltgi(Iâncs 
partieen  l'Hasbaing  partie  au  diftridt  dê  Manfuarici  defortc  qu’il  Icmblequé 
cefte  Comte  faifoit  partie  de  la  T axandrie , &:  cftoit  fituée  entre  la  Comte  dè 
Los  & le  pais  de  Ry  en  envers  lcDcmmcrc,  on  les  villages  de  Scaflfên  &Meer- 
hout  fe  trouvent.  l’Abbaye  d’Everbode  femblc  dire  Fondée  en  ce  dillridl , qui 
femblablement  dl  de  l’ancien  patrimoine  de  nos  Princes  &maiuteqaatdlaullî 
incorpore  au  Brabant. 

Comté  âi  Strytn. 

STryen  dloit  cy-devant  place  de  confideration  & chef-lieu  de  toute  celle 
Comté , elle  eftoit  fituéeliirune  Rivière  du  mefme  nom  de  Stryen , laquelle 
alloit  meller  les  eaux  del’Elcautavec  celles  de  la  Meule  à Stryne-monde  ; ledi- 
flridl  de  ce  pais  dloitalles  ample , comprennant  tout  ce  qu’auiourdhuy  dlde  là 
terre  de  Stryen , la  Baronnie  de  Breda , le  Marquilàt  de  Berges  lur  Soom , Ger- 
Irudcnbergê,  Sevenberge&toutcequ'elloitentrele  Marquifatd’Anvers&le 
Cours  de  la  vieille  Meufe.  11  appartenoitjadis-avec  bonne  partie  du  Comté  de  Pmmi 
TeyllerbantàHillbndc  femme  d’Ansfride  Comte  de  Lovain,foitdelbn  propre 
héritage  ou  bien  pardottaire  luy  allîgné  par  fondidmary  ; quoy  qu’il  en  foitil 
dl  alTcuré  que  les  Comtes  de  Lovain  & Princesde  Brabant  en  ont  lùccdtîve- 
lAenteulefouverain  Domaine,  comme  aulll  de  tout  ce  qu’elloitpardeca  ladiéle 
hieulê,  car  combien  qu’ilfoitainliqu*  les  Seigneurs  de  Stryen,  Sevenberge& 
qudques  autres  relevoient  leurs  terres  immédiatement  des  Comtes  d’Hollande 
toutesfbis  lefdifts  Comtes  tenoient  ultérieurement  Icfdites  terres  êc  mutes  au- 
tres qu’ils  pollcdoient  de-cala  Meufe  on  fief  & à hoinm^e  de  nos  Princes  de 
Brabant,  comme  à la  fuite  de  noAre  Hilloire  lêra  monllrc  plus  à plain.  Les 
inondations  & particulièrement  celle  de  l’an  MCdCC.  XXL  ont  telle- 
ment  dél^ifé  Sc  changé  l’dlat  de  grande  partie  de  ce  pais, qu’a  prefentil  ni  ai 
ptefque  marque  ou  vertige  de  la  Rivière  Stryene  ni  depluficurs  autres  placcsde 
cefteComté, car  encre  lesvillesdelJordrecht&Gercrudcnbcigc  il  ni  avoitque 
belles  campagnes , parmi  lelquelles  pallôit  la  Meufe  contenue  en  les  digues , ou 
àprefent  nons  voyons  floter  la  mer  &lés  ondes. 

Outre  les  Pais  & Comtes  mentionnées  cy  defliis,  le  Brabant  moderne  com- 
ptent encor  divers  autres  diftriéls  de  moindre  force , commclaConfcé  de  Narte- 
nac  ou  Naflbgne,  en  laquelle  fê  trouvent  les  villages  de  Wavere,  Corbaisv 
Ayencourt  &aucres,  les  Comtés  de  Donglcbergc,  de  Gres&d’Aerlchot , les 
terres  de  Dicrt.Sichene&plufieurs  autres  fituées  en  l’Hasbaing  & Manluarie. 
léfquels  (ont  tontes  reioindles  an  Brabant  & ntaintcnaot  pat  etifemble  font  un 
eftat  X Province. 
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Le  Marqjjisat  du  S.  Empire. 

■ Chapitre  VIL 

A»v<ri.  pais  cft  (cparé  de  l’ancien  Brabaric  par  les  Rivières  la  Rüpelle&  U 

iwSx  ThilcjdelaFlandrcparl’Elcaut;  ayant  vers  le  Septentrion  la  Comté 
deStryen,  & vers  l’orient  la  ComtédeManfuàrie,  il  coinpreht  un 
tresbon  terroir  avec  les  villes  de  Liere,  Hercntals& Anvers  ijiiielllii 
capitale  duMarqnifat,  à raiibndequoy  ce  diftriâ  efl  en  diverfes  Chartes  nomme 
û Comte  d’Anvers.  loinélàcefte  viÛe  fur  le  rivedcl’El'cautily  avoitparcide- 
vapt  Un  Bourg  ou  Chafteau  bien  célébré  (duquel  entor  à [rrefeut  l’oii  voit  les 
principales  nuncs)  que  l'opinion  vulgairt  rient  avoir  elle  en  réputation  doibslç 
temps  de  Iule  Cefar  & plus  avaût  à quoy  aufli  les  vclUgcs  de  l’idblc  Priape  & ait 
Vres  marques  dupaganifme  donnent  quelque  crédit;  taiity  àqucceftcplàceeft 
tognue  bien  avant  dans  l’antiquité  car  l'on  trouve  que  fous  le  fegne  du  Roy 
Clotaire  II.  de  fon  fils  le  Roy  Dagobert  quelque  peu  âpres  l’âu  (Ixccut 
de  noftre  falut  S.  Eloy  Evelqüc  par  fes  prédications  & venneufe  vie  édvanci 
grandement  le  progrès  delà  foyCreftienne  en  la  ville  d’Ah  vers  & aux  crivirdiis 
commclèmblablemcntfiftS.  AmandEvcfqucdcTbhgrcsqUipfcfqacaù  ménic 
temps  fift  baftir  dans  lediéb  Bourg  d' Anveh;  une  Eglilê  qu’il  cohia'cra  Si dedià 
SuxApoftresS.  Pierrc&S.  Paul&ladohnüàl’AbbdJ’e  dcQuofcbldorc;  mais 
&puis  Rohinge  Prince  où  Chaftelain  d’Anvers  ayant  acquis  ladifte  Eglifedfc  , 

i’Abbé  Firmin  , & luy  donné  en  efchdnge  la  terre  de  Turnc  buDüerne  11  la 
tranfpoTtadel’adveudefafbhime  BebelineaS.  Wlllcbrord  Evcfqiic  d'UtlecKt 
avec  le  liersdndroiâ  du  tollieu  dudiiiBourgouChallcaa  ; Comme  l’dn  anrehd  NitSila 
par  les  lettresque  fur  ce  furent  donuésenversran  Icptceiltsvihgl&fix  le  lixics-  drVw.  laf. 
inc  durcgncdeTheodricROvdeFrancc&d’Auftrafie  ; fiiaisccfle  Ilbctalitéde  '*• 
Rohinge  fut  bien  rccompenlée  pal  le  Sainâ  Evclque , carilextripadecelieii& 
autres  à l’entour  plufieurs  erreursque  le  paganifniey  avoir  lailTé,  de  forte  qu’avec 
S.  Materne,  S.  Remy,S.Eloy  & S.  Amandil  mérite  avoir  rang  entre  les  Apoftres 
de  nofWc  Bc%c.  Quels  furent  les  Princes , Comtes , ouChaftclains  d’Anvers 
lucccflivement  apres  lediâ  Rohinge  n’cft  remarqué  parles  bons  autheurs , mais 
bien  qu’m  l’an  huit  eents  trcntc&  cincq  la  Villcd’ Anvers  fut  faccdgécâc  bruflée  AnaUtds 
par  les  Nortmans,  durentle  regnedcrEmirereurI.ouis  le  débonnaire,  comme 
l'cmblablemmtauméme  temps  furent  par Icfdiéfs Nortmans  ravages  Icsi  iflcs 
dcDorftade&Wiltham;  il  y a toutcsfbisgrandeapparcnccqucccftcfortrellç 
bu  Bourg  d-’ Anvers  a cfté  comis  d’ordinaire  à la  garde  des  DuesdeLothier  où 
Lorraine commeplace frontière , & apresqueledit  Royaume flitdivifécn deux 
Provinces,  il  eftvray  femblable  que  les  Ducs  de  la  Lorraine  Inferieure  l’ont 
poflëdé,  pointtoutesfoisconjointemcnt&commcuncmémcpieccni  d racine 
titre,  mais  en  qualité  de  Marquis  duS.  Empire  qu’cftoitlors& encor  à prcicnt 
cft  dignité  diftinéfc  de  celle  de  Duc  de  Lothier  ou  Lorraine , ce  que  nous  re- 
marquons d’autant  qu’en  l’an  M.  VIU.  Gothclon  frerede  Godefroy  Duede  P'ntt: 
la  baffe  Lorraine  poffed^  lediâ:  Marquiiàt  ou  Comté  d’Anvers  particulière-  fs;  »* 
ment,  jufques  en  l’an  M.  XXllI.  auquel  il  fucccdaaulTi  à fiindidt  frcrccnia 
/ Duché  de  la  baffe  Lorraine,  félon  cequccy-devant  en  at  elle  diél;àGothelort 

fuccedà  au  Marquiiàt  ion  fécond  fils  aufli  nommé  Gothclon  qui  aufli  euft  là 
Lorraine  Inférieure  & aufli  fuccclfivcment  les  Ducs  Fredric,  Godefroy  IV. 
&Godcfroy  V.  diétle  bolTu  tiudtent  IcdiélMarquifat  eu  bcBcIrccde  l’Empire, 
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mais  cftant  lediû  Godefroy  V.  trcftafle  en  l’an  M.  LXXVI.  l’Empereur 
Henry  IV.  donna  la  Lorraine  à fon  nlsConrard,  & noftre  Maraudât  d’An- 
versàGodefroy  fur  nommé  de  Botlillon,  qui  encor  apres  obcincla  Duchéde 
Lorraine  Inferieure,  & le  Royaume  de  lerulalem,  & apres  luy  derechef  les 
Ducs  de  la  balTe  Lorraine  lübfequents  pollêderent  ledit  Marquifat  julques 
à prelènt.  Le  Bourg  ou  Chafteau  d’Anvers  eftoit  le  licude  refidence  ordinaire 
des  Marquis,  comme  l’on  remarque  par  ce  que  FrcdricDucdc  la  bafle  Lorrai- 
ne & Marquis  du  S.  Empire  y fut  ^r  deux  diverlès  fois  afliegé  aux  années 
M.  XLVIl.  & M.  LIV.  & Godefixry  dit  le  BolTu  y fut  tué  par  aifiifinat 
félonies  meilleurs  auteurs:  & combien  que  par  ce  qu'avons  rapporté  il  cil  afles 
notoireque  le  Maraudât  d’Anvers  ou  du  S.  Empire  eft  une  dignité  dillin<îe  de 
celledeDucdeLotfoer  & de  Brabant, toutesfois d’autant qucnosPrinccsl’ont 
pofledé  longues  armées  comointement  avec  les  autres  parties  du  Brabant  mo- 
derne mentionnées  cy  dellus , le  tout  parenlcmblc  eft  réputé  pour  un  pais , & 
principalement  en  ce  que  concerne  le  gouvernement  politicq.carentrelesqua- 
treVillescapitalcsduBrabant celle  d’Anvers  eftcomptécune,  AiàTaflcmblée 
des  Eftatsde  Brabant , les  député  de  la  ville  d’Anvers  avec  ceux  de  Lovain , Bm- 
xelles  &c.  aififtent  avec  les  Ecclefiaftique  & Nobles  dudi<ftpais,aufti  IcMar- 
qudât  a Ibn  dernier  refort  en  laCbancelerie  ou  confeil  de  Brabant,  combien 
que  les  loix&couftumesdedroi(ftqui  s’obfcrvent  en  la  Viilesd’ Anvers  foient 
bien  diverlès  à celles  des  autres  quartiers  du  Brabant,  mais  toutccnonobftanC 
entre  les  dix  & lèpt  Provinces  que  l’on  nomme  le  pais  bas,  le  Marq  uilât  d’Anvers 
eftàbondroidreputé&com^épourune Province  particulière.  Etafînquele 
curieux  aye  plus  particulière  co^odTance  de  ce  qu’a  efté  di(S  cy -devant  du 
Brabant  ancien&moderne  ,j’ay  bienvoulu  joindre  icy  une  carte  Géographi- 
que p>ar  laquelle , & les  annotations  y joindes , l’on  pouraà  veQe  d’oeil  com- 

Îirendre plus diftindement les  limites&  bornesdecepais.  Et  pource  qu’eftde 
a defeription  plus  particulière  du  Duché  de  Brabant,  à feavoir  des  villes  & 
autres  places  de  conftderation  y comprinfes,  nous  le  relèrvons  pour  le  livre 
dixiéme  de  ceft  oeuvre,  ou  lùccintement  nous  en  dirons  quelque  choie. 
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Annotations  fur  la  Table  Géographique. 

I.  ^^^38  O ü R N A Y in  pago  Bracbatenfi  juxta  Tornacum,  mukitudincs  colu- 
^ ^3  brorurti  altrinfccus  congrcgatæ  prodigiofo  prælio  inter  fe  concurrunC) 
tcc.  Sigebnt  fur  Tan  lOfp. 

In  pago  Bractwtcnfi  IX.  Kal.  May  circa  Tornacum  nix  tanta  cecidit, 
ut  & fîU'as  fregcrit  Anfdme  Abbé  de  Gembhurs  fur  Pan  1 1 1 j. 

а.  C O N D E M certaine  lettre  de  ÏVautbier  ^ Ave  fies  6?  Rogier  Sires  de  Condé.  Donnée  envers 
Pan  iioo.  efldiiitotA  palcua  infra  AllodiumCondati  tcrritorio  Brabantise  conccrmi- 
na,  concorditcrôcbcnignèaiTenfunoftroin  perpctuumcontulimus,  ^c. aux  Notices 
d'Aubert  le  Mire  chap.  i8a. 

Au  tejîament  de  Jean  de  Cbaftillon  Comte  de  Blois  Sire  dAvefnes^  Landrechies , Condé ^ 
(Ac.faiBenPaniz6%.  eft  rapporté  ce  que  s^enfuit.  AnrcsàlamaladcricdcCondccnBra- 
bant  vint  fouz  de  rentc,à  prendre  en  mes  BourgcoiUes  de  celui  Tou , en  la  manière  de- 
vant dite , &c.  Apres  je  les  & doing  au  Chanoines  de  Condc  en  Brcbanc  vint  fous  de 
rente , à prendre  en  ma  taille  ou  en  mes  Bourgcoifics  de  icelle  ville , &c.  ledid  tefîament 
efi  inferré  aux  loniaux  Preuves  dePHifoiredt  lamaifon  de  Cbajiillon  publié:  par  André 
du  Chefne  pag.  yo. 

3.  L E U s E «y?  avec  autres  terres  nommée  en  Brebant  au  te fament  fufdiéi^  comme  aujji  aux 
eferipts  de  jaques  de  Guife  en  divers  endroiSs. 

Item  lettres  de  Jean  de  Cbajiillon  Comte  de  Blois  Seigneur  d'Avtfnes  d' Alix  fa  femme 

par  UfqucHes  il  donne  à Gui  de  CbaftUlon  fonfrere  y les  terres  de  Burbant  qu'il  tient  du  Comte 
de  flaynauty  à feavoir  Leufey  Condéy  Efcbanaffe ytAc . faill  Pan  \xj6. 

4.  Perweys  près  Condé  efauffi  diél  en  Brabant  àlifUnition  de  Perweysfitué  enHasbaing 
éA  autre  Pervoes  fitué  en  Condrois. 

f.  Ville  encertaine  lettredePan^f^.parîaqueïlele RoyCbarleshChauveconfirmelespof^ 
fions  dePF.giiJe  de  Tournay  eji  rapporté.  Item  in  pago  BragbatenC  in  loco  qui  dicitur  V iÜa 
quiquid  Hrotfindis,  ôcc.  Notitia  D.  MircL  Chap.  3y« 

б.  L,E.n%enPEglifedePAbbayedeCambronOrdredeCi]ieauxPonvoit  une fepulture relevée 
de  terre , contenant  ceft  Epitaphe.  Chi  Gift  Ican  Sire  de  Lensen  Breybant  qui  trd'palla  en 
I*an  MCCC.  X.  le  jour  de  S.  Gregoric,  Sec. 

7.  E E N H A M « lettres  données  par  Lieibert  Evefque  de  Cambray  fur  P immunité  de  PEglifa 
d'Eenbam  en  Pan  i oSj^  efi  contenu  cefie  claufule.  Eft  in  tcrritorio  Bracbatenit  locus  quem 
dicunt  Eiham  qui  jam  pridem  fatis  florucrat  Notitia  D.  AJirei cbap.  px.Et  aux  Croniques 
de  SigebertfwrPan  loof.  Eratautem  Eiham  Oppidum  & Calhum  munitinimum  & 
fcdcsprincipalisRcgni  Lotharici,  &c.  Hczcelo  Cornes  poftmortcmDucisCallrum 
Eiham  cum  Provincia  Bracbatenfifufeepit  &diu  tenuit  &c. 

8.  Felseka  exdat hic fcpultura  Hcrmaiini 3c  Bcrthildis  Hezcelonis Comitis fupra- 
nominati  fUii  Sigeb. 

9.  Badegem,  Mers,  Mort$ei.e,  Masmines,Grainuem  font  nom- 
més en  Brabant  en  certaine  lettre  d'Otbclbold  Abbé  de  S.  Bavon  eferipte  envers  Pan  i o i 

Otigive  Comtejfe  de  Flandre,  aux  Donations  Beîgiques  D.  Mirei  chap.  i p. 

10.  Gand  tout  ce  qu'enicellevilleeflducoflcdroitldePEfcaut edoitjadisdu Brabant.  En 
certain  diplôme  de  Louis  le  débonnaire.  Empereur  donné  en  Pan  8 1 9.  Vir  vencrabilis  Ei  nhar- 
dus  Abbasex  Monailcrioquod  dicitur  Gandaquod  (Itum  cil  in  pago  Brachbarcnfi,con- 
ftruéhim  in  honore  S.Pctri  Principis  Apoilolorum,  ubi  etiam  S.  feivo  ConfcirorChrif- 
ti  corpore  requiefeit,  &c.  au  Code  des  Donnations  de  Monfieur  le  Mire  cbap.  1 4.  Et  en  nos 
Preuves  pag.  61.  eft  rapporté.  Ce  que  s'enfuit.  1 pib  vero  Dux  de  tota  terra  Alolt  £c  de  c}us 
appenditijs  omnibus  iScjullitijs  qui  protcnduni  àpontcGaiidaviqui  dicitur  ponsBra- 
bantinus  uTquc  ad  pontêm  de  Alucnardc  me  légitimé  feudavit , Scc.  votés  attfjîs  nos  Preu- 
ves pag.  1 1.  Et  aux  Donnations  D.  Mirei  cbap.  si^.ily  a une  lettre  donnée  Pan  tti^.ouPom 
voideefe  claufule  Animalibus  ficunivcrlis  rebus  Pontem  apudGandavum  qui  Brabant- 
bruggedicicurtranieuntibusâcrcdeuntibusomnejusôcexaâioncm  remili,  &c. 

11.  Houtem,  Bavingem,  Flitersele,  ôcc.  Diplôme  d'Otton  II.  Km* 
perenr  donné  Pan  çy6.pourPEgli/è  de  S.  Bavonâ  Garni  eft  dici.  In  pago  Brabatcnfi  villam 
\Vai*miniamcum  Eccicfijs  duabus  6c omnibus  adjacentijs,  Ôc  villam  Flichcrfclccum 
EcclcfiaÔc  omnibusappcndcntijsj&cLapingchcm,  & BavingehemcumEcclcfia,  8c 
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Gi(îng^e  cum  Ecclefifl)  &c.  Dantîbos  eî$  pro  hoc  mumâ  viciflitudine  Hii  juris  6c  hx- 
itditacisWllammHolccm  in  pago3ragbtuenlincain,6cc.i>MM//«fli^;{^î^M/ D. 
rwy  cbap.  14. 

II.  LxsstiNES,  OcTDEGEU  Gérard lI.EvtffutdeCati^ray  àonneàfo» EgUfe Ml- 
lodium  de  Liedeinis  6c  de  Würehem,  cum  moneu , teloneo , maceria  6c  oUHâo , cum 
molendino, terris cultis 6c inculcis,nivis,pratis cum ferviseciam 6c  ancüUs,  allodium 
qi^ueapudOudengcm  quodibihabco,  libéra  abomtii  Advocationc  6c  exteraquz 
mihiin  Bracbant  hxrcditario  jure  fucceduot.  u font  les  mets  de  Us  îttSr:  Donnée  sm 
Fan  1 08p.  aux  Notices  D.  Mirei  chap.  1 1 1 . 
ij.  Apflegem  Hcnricusdivinà  propitiance  clementiàBracbatennsPatriæ  Cornes 

6c AdvocatuS}6cc.  6cinComitaoi  mcoloco  abamiquis  Haâingcin  vocacoy6cc.  nos 
Preuves  pag.  i8.  »p. 

14.  H B RI  NES  f/  diéltn  Bradant  en  Us  vie  de  S.PP'audmd. 

If.  GoYCKB,  LiNNICKf  WaMBECK^  T0BECK9  Ittre,  Ros- 
BECKy  Hanvieres,  VUlamGaugtaco in  Comiucu  Brachbancincnii , Linia* 
cum  in  eodem  Comitatu  & Wambacem , Tobaeem , Itturnam , Rosbaeem , Hannua- 
ham,6cc.£x/rtfiâ  dt  certain  Diplôme  de  Charles  le  Chauve  Empereur  donné  pour  VE- 
gUfede  Nivelle  en  Van  877.  aux NoticesD.  Mirei  cbap.  41. 

16.  Halle  ou  Hau»  ’Rv.ai^hv.-Qha.stv.kv  nommés  enBrabant  en  lavie  de 
S.  IFaudrud. 

17.  Saintes  eftnommé  enBrabantenlaviedeS.  Reynilde. 

le.  Do  R PE  egoinDeinomincFulquinus,  6cc.  quoddam  juris  md  pnediumiopago* 
Braivibant  inloco  qui  dicicur  Dorp  cum  dimidia  Èccleiîa,écc.  Extrait  de  certaine  char- 
te donnée  peur  VEglije  de  Gembleur  s en  Vanÿjo.auxDiplomesdyjuiertleMirecbap.  18. 
ip.  Nivelle  HenricusDivinâfavcnteclemcnciâ^XjcftËccleHaquædaminpigo 
Bracbantenfi  lîta  vulgo  Nivelladiâa,  in  hâc , requieicic  virgo  Gertrides , 6cc.  Preu- 
ves pag.  14. 

10,  H AM  in  BrabantoapudHamquodS.  Mana  ibi  prius  habcbac,  Uc.ExtraiBd'une 
lettre  de  l*  Empereur  Conrard  donnée  pourVÂbbaye  deS.AssdréenCambrefis  enVan  lo^}. 
Codex  Donasienum  cbap.  47. 

Bi.  Filporde^/?  nmméin  pago  Bragbando  6c  Bracbantenfe  es  lettres  des  Empereurs 
Charlemagne  enVan  jyç.  ùthaireenVan^S^auxNoticescbap.^^.  & 2^. 
tz,  M B L I N in  Comiutu  fcilicec  Breibanc  in  loco  Melin  Eccleiiam , manuim  indomi- 
mcacum  6cc.  Extrait  de  certaine  charte  de  V Abbaye  de  GembUmrs  donnée  par  V Empereur 
Otton  I.  en  Van  P48.  DipUmes  Belgiaues  cV  Aubert  le  Mire  cbap.  17 . 

Nerissch  A in  Bracbanto  viUà  Nerdca  alia  mulier  cnixa  cil  quatuor  mafculos 
unopaitu.  AnÇelmeAbbé  de  Gemblours  fur  Van  iiif. 

24.  Lova  IN  HenricusImperatorGodcfridum  Ducem  cum  excrcitu  in  Hnes  Bratul^ 
pantiummitcitad  obûdenaumCallrumLovanium,  t/ic.SigebertfurVan  toia. 
zy.  Donck,  Hablen,  VelepE)  tradidi  ergo  in  pago  Hasbacenfi  locum 
quendam  quidiciturDungo,  6cc.  Haelen,  Scafnis,  Fclcpa6cMarholt,  iHaloca  fu* 
pradiûaluntinpagoHasbanienliÔc  ManTuarienn,  6cc.  Extrais  de  certaine  lettrepour 
VEglifede  S.'Trondossnée  enversVan  y aux  Notices  éV  Aubert  le  Mtre  cbap.  6. 

i/S.  Waesmont  McdietatemqucWadèmont  in  pago  Hasbain. 

V Empereur  Otton  I.  pour  l'Eglife  de  Gemblours  donné  en  Van  P84.  aux  Diplômes  D . Mirei 
cbap.  17. 

zy.  Cor  bais»  Aincourt  in  Comitatu  Naûenaco  Villas  fcilicct  Naflai  6c 
Coibeis6c  AuncourtâcCourccUcSy  tcc.auxmefmes  Diplômes  cbap.  17. 
zS.  Gemblours,  Walhain,  Curtils,  Ville r.  InComitatuLoma- 
cenliatquxDarDUcnfiviUamrcilicet  Gemclaus,6cc.  In  Comitatu  DarnuenG  mcdie> 
tatem  viUæ  Curtilij  dite  medictatemque  vUlx  W allehain  di^be , 6cc.  du  me  fine  Di- 
plôme cbap.  17. 

ip.  Frixhb.  Xnm%ohmmcxVEYncxàxso.^trédeskttresdeVErrtpereurIjûthairedonnées 
en  Van  844.  pour  VEgüfedenofire  Dame  à Atx.  aux  Donations  D.  Mirei  chap.  6. 

30.  H E R M A L E in  pago  Ha^aniæ  Harimalla , 6cc.  Ttré  des  lettres  de  V Empereur  Lo- 
tbaire  fufinensionnées  cbap.  6. 

31.  D I B s T Hoc  cil  quod  dono  rem  proprieutis  meæ.  in  loco  nuncupato  HaTnoch 
Tuper  âuvio  Merbate.  in  pago  Hasbamenu  üvc  Dicllenli , 6cc.  Extrais  de  certaine  let- 
tre de  Van  838.  pour  VEgltfe  de  S.  Tron  aux  Donations  de  Monjieur  le  Mire  cbap.  i o.  livre  2. 

32.  A N- 
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5 i.  A N V E ft  s Ecclefiam  quac  conftruûa  eft  infra  Cailrum  Antwerpis  fuper  flurium 
Scalde,  &c.  dti  lettres  de  Rehinge  dimaées  emers  l'an  716.  aux  Notices  chap.  if. 

NortmanniAntwerpiam  civitatem  inccndunt , icc.aux  Annales  de  J-'ulden fur  lanSfp. 

55.  Bouchout,  Wilricke &in  Rien  Bocholt,  &c.&inRienFnHKthccum 
Ecclefia  & appenditi  js  & nemus  Sommigerotha , & in  Wilrika  Ecclefiam  cum  appen- 
ditijs.  Extrait  des  lettres  de  IKmimeur  Henry  11.  pour  P Abbaye  deS.  Savon  dotées  en 
Pan  100}.  aux  donationsü.Mireichap.  17. 

Inpagoquoquc  Rien  Bouchout,  isic.auCodedutneftneenranyy^.cbap.  jp. 

Et  m Gamitatu  Antvcrpicnfi  villam  Boucholi , Scc.  aux  Donations fufdiBscbap.  i p. 

}4  M A E I N E s congregatio  Malifiicnfis  Ecclefia:  qux  ett  in  Bracbanto , &c.  Anfel- 
me  Abbé  de  Gemblours  fur  Pan  1 1 }4- 

})■.  Waverwalt,  Heyste,  Maclines  fuper  coram  proprias  filvas quæ 
funt  inter  ilia  duo  fluminaquæambo  Nithc  vocantur,  & tertiumquod  Thila  nomi- 
naturfitajquæpcrtinentadillasvillasHeyrte  ScHeyllenac  Badfridcnec  non  Macli- 
nesnominatasj  quodumaitotum  WavcrwaldappelbturinComiutuvcro  Gozilo- 
nisComitisqui  Antwerfdiciturfitum.  nos  Preuves  pag.  11. 

}S.  Keerbergen  & Chicrbcrgc  cum  integra  Ecclefia  in  Comitatu  Anvers. 
Charte  de  Pan  io}S.  aux  Notices  chap,  8f. 

}7-  Westerlo,  Olve,  Mierbeke,  &c.  infra  Comitatum  Rien nuncupa- 
tum.  quorum hæcfuntnominaWcfterlo.Odlobolo,  Mierbeke, Hoybcke,Buren- 

te,  iic.nos  Preuves  pag.  18. 

}8.  Norderw  YCK  In  pago  Tafiàndriæ  Nodrewyck  cum  Ecclefia  & omnibus 
appenditi  js.  Charte  de  P an  974.  aux  Notices  chap.  66. 

}p.  Vorst  \i\\\i\am¥ostü.saTsa3Dàro,kc.ChartedePan%yj.auxNotieescbap.at. 

40.  Scaffen,  Merholt,  Halen,Scafhis,Felepa&Merholt.  Iftalocalupira- 
diûa  fiant  in  pago  HasbanienC  &Manfuarienfi.Ci<»««/e/’«»  74^.  ou  environau  Noti- 
ces chap.  16. 

41 . A L P H E K.  Engelbertus  mihi  condonabat  vel  tradebat  villam  quae  vocatur  Alpheim 
inpagoTaxandrio.Ex  teJlansentoS.H'illebrordi  ex Codiee Donatsonum  AMireiebapS. 

41.  D I E s E N.  Villam  quæ  vocatur  Diefna  iii  pago  Taxandiio  fuper  fluvio  Digcna. 
Ex  eodem  tefiamento. 

4}.  Berges,  Stryen,  Gertrddenberge.  Hæncditas Sanfla: Gertrudis 
fita  in  pago  Taflândiia  fiiper  fluvioStriena  in  villa  quæ  dicitur  Bergom.  cum  inte- 
griutcillicafpiciente.*«rf  p66.pour  PEglife  de  Nivelle,  aux  Notices  chap.  6i. 
nos  Preuves  pag.  ly. 

44.  Bommee  ümnediftentum  fuper  villam  Bomele  & fuper  cunfta  quæ  ad  eandem 
villam  pertinent , &c.  in  Comitatu  Hinirongi  Comitis  in  pago  Teftetbantia  fitam  ,&c. 
lettres  de  Pan  ppp.  aux  Notices  chap.  77. 

4y.  Loverva,  W auedret  in  prædiâo  pago  Haynionenfe  Lovetvaaa,  Wal- 
driaco , Sec . Tiré  d'une  lettre  de  P Empereur  Lolbatre  ^ P an  P44.  aux  Notkes  tbap.^j. 
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bant avec  la  fuite  des  Comtes  de  Haynaut 
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ORIGINE  ET  EXTRACTION*^ 

DES  COMTES  ET  DUCS 

DE  BRABANT. 

Chapitre  I. 

Cfi^Ncrc  les  prérogatives  & excellences  dont  le  peuple  de  quelque  Pro- 
0 vince  lë  peut  glorifier , ce  n’eft  pas  la  moindre  que  d’avoir  elle  re- 
M gi  & gouverne  par  des  Princes  delquels  l’cxtraâion,  noblcITë,  lu- 
llre  & luccelllon  point  interrompue,  furpalTë  tourte  mémoire  &tout 
ce  qu’on  peut  trouver  dans  l’antiquité  ; c’eft  d’ici  que  les  paiens  donnoienc 
ü leurs  Rois  part  en  la  Dette,  produilants  leur  origine  du  Ciel,  afin  d’am- 

Î)lifier  par  ce  moien  leur  gloire , rendre  leur  authorité  plus  venerable , & 
eurponvoirplus  redouté,  comme  méfié  & participant  de  celle  cclefte&fouve- 
raine  puifiance.  Certes  fi  nous  voulons  confiderer  de  près  & prendre  en  bon 
fens  celle  Philofophie  paienne.nous  la  trouverons  bien  plus  commode  à la  rai- 
Ibn  que  les  fonges  de  quelques  autheurs  Chrétiens,  qui  ont  vonludeduire  leurs 
Princes  de  quelque  monllre,  fée,  ou  animal  incognu,pout  rendre  leur  extraâion 
admirable  aux  rudes,  car  qui  ell  celui  qui  nevoirpas  que  toutes  les  créatures  fi 
on  les  veut  confiderer  en  leur  commencement, doivent  ellre  rapportées  à quel- 
que première  caulë  ou  créateur  de  qui  elles  dépendent,  & particulièrement 
l’homme  qui  aune  prééminence  par  dclTus  toutes  les  antres  creawres  corporelles, 
pour  avoir  cllécreefelonrimagede  la  Deite,  comme  lës  Sacres  lettres  nous  cn- 
Icignent  en  divers  endroits  ; voir  melmes  les  Phiiolbphes  parla  feule  lumière 
delà  nature  ont  eu  cognoiûancedc  celle  infallibilité,  car  Tremigille  appelle 
l’homme  un  image  divin , & Empirique  diél  que  l’homme  ell  un  pourtrait  de 
Dieu  en  un  petit  image, deforcc  qu’en  philofophant  de  celle  façon,  nous  trou- 
verons qu’en  la  nature  Humaine,il  y a aflcurcment  quelque  cllincelle  delà  di- 
vine ellënce;  d’autant  qucl’image  enqualitéd’imagedoitavoirquelquerefem- 
blancc  ou  rapport  i fon  prototype , & reffeâ:  immortel  fcmble  devoir  participer 
en quelqucdegré les qualitésdelacaufeimmortclle  :c’ell d’ici  que  legrandRoy 
Alexandre  elunt  par  certain  adulateur  qualifié  fils  de  Jnpin, répliqua,  Jupiter 
elloit  le  commun  pere  de  nous  touts , voulant  par  celle  digne  fentencc  déclarer, 
la  dependcnce  elTcncielle  que  l’homme  at  de  Dieu,  tant  en  Ion  dire  que  conferva- 
tion , mais  combien  que  celle  convenance  foitcommime  ,&quenous  la  partici- 
pons fi  efgallement  que  le  plus  relevé  nediffcrcence  rang  au  plus  abJeél,tou- 
tesfoisell  il  tres-evident,  que  plus  particulièrement  nous  voions  reluire  celle 
rclcmblance  en  la  maiellédes  Roysoi  Princes  fouverains,  car  comme  Dieu  par  là 
providence  gouverne  celle  machine  tant  ccldleque  tcrrellrc,  avec  une  depen- 
dcncecontinuelledclcsdivines  infiuences,  ainfi  proportionnellement  un  Roy- 
aume fe  gouverne  lëlon  la  dilpofition  du  Prince,  avec  une  dependence conti- 
nuelle delbn  authorité  ;cell  de  ce  chef  que  les  Roy  s & Princesfonttres-vene- 
rables,  portants  l’image  de  Dieu  efcriptelnr  leurs  fronts,  comme  fes  Vicaires 
pour  l’adminillration  de  lajullice  tant  commutative  que  dillributive,par  laquel- 
le comme  Ibuverains  Juges , ils  attribuent  félon  l’equité  à un  cbalcun  le 
fien , protègent  les  bons  & innocents , challient  les  mauvais,  & tiennent 
par  leur  authorité  chafeun  en  fon  devoir.  Cell  en  ce  fens  que  le  Roial 
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Prophète  parlant  des  Princes  chante  ainli,  j’ai  diâque  vous  eftes  des  Dieux  & 
enfants  du  très-haut , & l’ Apoftre  les  appelle  miniftres  de  Dieu.  Mais  combien 
, queceftemajefteRoiale&pouvoirablolutdefcendde  Dieu  de  qui  procédé  toute 
puifTance  en  ciel&  en  terre , toutesfois  n’efcoule  t’il  fi  immédiatement  de  la  haut 
qu’il  n’aie  quelque  fubordinationaüxloix  de  la  nature,  lefquelles  fans  entre- 
deux procèdent  de  l’autheur  d’icelle  ; de  fortequ’un  Roy  ou  Prince  pour  eftablit 
fon  authorité  hors  des  limites  d’uluipation  & tirannie,ledoit  réduire  à une  des 
vray  es  iburces  defquelles  félon  les  loix  de  la  nature  toute  puiilânce  légitimé  doit 
provenir, alTcavoir  à releaionjuftefâidleparlepeupledefaperfonne,àlacon- 
quefte  de  lêsjulles  armes  à l’acqueile  faiâc  par  légitimé  achapt  ou  acquili- 
tion , ou  à la  fucccifion  ligitime  lelon  les  loix  X ufàge  de  la  patrie , laquelle  der- 
nière femblceftrelaplusiblidc  & ferme  pour cftablir  la  monarchie, & la  plus 
commode  pour  le  bien  publicq  ; c’eft  celle  ci  qu’à  eftepraftiquée  en  nollre  Du- 
ché de  B R A B A N T ou  les  Comtes  & Ducs  ont  fuccciiivemcnt  tenu  leur  cftat 
deperc  en  fils  julques  à prelènt  commenouslèrons  paroiftreàlapourfuitcde 
celt  œuvre.  Or  comme  entre  lesgrandesRivieres  celles  la  font  plus  célébrés, 
qui  arroulànt  plus  de  régions,  viennent  en  leur  delgoigement  avoir  plusgran- 
de  diftance  de  leur  fource,  tout  ainfi  la  fuccelTion  point  interrompue  eft  plus 
eftimée,  fi  elle  par  plus  de  degrés  vat  montant  dans  l’antiquité,  de  forte  que 
celle  fucceffion  eft  jugée  la  plus  illullre  & Noble,  cefteNoblefiè  la  plus  écla- 
tante, laquelle  plus  avant  vat  prendrefon  commencement  dequelqueperlôn- 
nage  digne  degloire.  Certesentre  tant  de  grandes  maifocscelle  de  nos  Ducs 
de  Brabant  a cefte  excellence , & leurs  variais  celle  gloire,  que  par  bonnes 
Preuves  on  peut  jullifier  leur  origine  & extra&ion  des  plus  grands  Princes  de 
la  Chreftienté  voir  de  l’univers , & continuer  leur  lucceriion  en  plus  haut  deg^’é 
que  nulle  autrefàmille  tant  foit  elle  grande.  Je  ne  me  veus  ici  arrcller  aux 
opinions  vulgaires  qui  font  defeendre  les  Ducs  dcBrabantdcs  anciens  Roysde 
Troyes.ni  à celle  a’Alberic,  Huguede  Toul,  Jacques  de  Guife,  Nicolas  Gil- 
les, Jacques  le  Maire  & autres , rapportées  & luivies  par  Richard  de  Wariè- 
bourg  en  fbn  Hilloire  delà  Gaule  Belgique,  qui  par  une  longue  fuite  dedui- 
lènt  la  race  de  nos  Ducs  de  Salvie  Brabon  Romain , & Charles  Inach , doibs  le 
temps  de  JulesCelàr;  carilmelèmble  que  je  ne  le  feaurois  autrement  vérifier 
que  par  l’authoritéde  leur  dire,  de  laquelle  chafeun  peutjuger  félon  les  raiibns 
qu’il  aurade  les  croire  ou  rejetter;  mais  mon  intention  cil  de  fuivre&me  con- 
former aux  anciens&bons  autheurs,  qui  deduilent  les  Ducs  de  Brabant  deCe- 
llc  tres-Ai^fte&tres-fainâe  femille  de  l’Empereur  Charlemagne, par  lema- 
riage  contraélé  entre  Lambert  Comte  de  Brabant  & de  Lovain  & Gerbergue 
fille  aifnée  de  Charles  Duc  de  Lorraine  fils,  frere  & oncle  desderniers  Roysde 
France  de  cefte  lignée,  defquels  direélement  & par  droite  fucceffion  nos  Ducs 
de  Brabant  font  defcendus,commeplus  particulièrement  nous  dirons  ci  apres, 
& félon  que  le  tout  fe  peut  voir  par  les  tables  généalogiques  qui  fui  vent , & d’ici 
il  eft  évident  que  touts  les  droits,  prééminences,  Not)leric,lplcndeur  &gloire 
de  cefte  tres-puilTante , tres-Augufte  & tres-fàinte  maifon  des  Pépins  & Char- 
lemagne, font  fondues  & dévolues  par  vraye  fucceflion  à nos  Ducs  de  Bra- 
bant, qui  en  font  les  vrais  heritiers  & fuccerieursjufques  au  Roy  Philippe  I V. 
noftre  Sire  & Duc  à prefent  r^ant , & aux  autres  Princes  de  cefte  tres-Augufte 
maifon  d’Auftrice , qui fingulierement  & à vray  titre  ont  cefte  gloire, d’eftre 
procrées  de  tant  de  faints  & glorieux  perlbonages , defquels  les  faits  heroiques 
font  célébrés  en  ciel  & en  terre.  Mais  combien  que  félon  cefte  maxime&fiii- 
vant  le  cours  ordinaire  de  nos  Hiftoriens , il  fàudroit  commencer  cet  œuvre 
par  lespredecefTeursdeladiélePrincericGérberge,toutesfoisn’aijejugé  àpro- 

pos 
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pos  de  répéter  ici  ce  qu’afTcs  heurciiicmcnt  a cfté  efeript  par  plnrictirs  autres, 
ains  pluftot  donnerons  commencement  àccftcHifl:oircirarlcsprcdccc(rcursdu  .Itim  U 
Comte  Lambert  mary  deladittePrincencGcrbergùc,  à quoy  do  tant  plus  je  me 
fuis  porte,  [Tarée  qu’il  Icmble  chofe  neccflàire  pour  dreilcr parfaitement  une 
gencalogie, de  commencer  par  quelque  Princedequi  l’on  [Tcut  continuer  la  lire-  S.Mmbt. 
ccdlon  ma(culine,car  comme  celui  commerrroit  une  faute  notable,  qui  vou- 
lant décrire  la  généalogie  de  la  maifond’Aullrichc  moderne,  la  voudroit com- 
mencer par  les  Princes  & anciens  Dues  d’Auftr!chc,ianstaireraention  deslllu- 
IbrcsComtesde  Habsbourg , & comme  celui  qui  voudroit  texer  la  fuitc&lucccf- 
fioii  des  modernes  Rois  de  F rancc.obmettr.nt  lesanceftres  du  Roy  Hugue  Capet, 
commctîroit  une  négligence  ouverte,  tout  ainfiilmcl(*b!cqucjcmcrcndrois 
coupable,  A je  nctiroisdestenebrcsdel’oubli,lesfaitsmemo:ablcsdepluAcurs 
Princes  genereux.delquels  nos  Ducs  dcBrabant  font  défendus  en  ligncmal'cu- 
linc,  puis  qu’en  ce  qu’eft  d’antiquitc,NoblelIè  & pouvoir,  ils  ne  s’elgalcnt  tant 
Iculcment , mais  auAi  furpaAent , touts  ceux  deiquels  les  plus  grands  Rois  & 

Princes  peuvent  tirer  leur  origine,  comme  l’on  poura  facilement  jugerpar ce 
que  nous  dirons  à la  fuite  de  noftre  matière. 


Tom.I.  g 
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rAmouDuc  en 
De  PUSlrude.  Bourgogne. 


TCh  AR  tES  le 

DrogonC6tc&  Hunicprcmî-  R™«1  Roy  de 
I Duc  cl)>.Aullru-  j^Èelife  ”**^0  & Ein 


dcfilledeWara-Jjjc^lçj^ 
ton  Maire  du 
Palaisd*AuOra- 

f Fille  maride  au  fS.  Gode  fonda*  lie  mort  708. 

C6tede  Verdun^  teur  de  l’Abba-  c,*_ 

I ve  de  Ove  au  Grimoald  Mai- 

^ j1  p»  ^11  L>..u;p  aA 


pc-rcur  efp. 
iHcmicmrard 


'CharlcsRoy 
d’Allema- 
gne mort 
8 1. 


yc  de  Oye 

ClodulpheEvcf-jdtocelc  de 
que  de  Mets  &VTroics. 


que  de  Mers  & k 
Archc^'erque  de 
Trêves. 


re  du  Palais  de  |„  . ^ 
Wdlralie  efp. 

Theoddinde 

fille  de  Kadebot  fCiroloman 


d’IUlic  ^ 

Luiifrrd  Duc  ^ mi  nVull  en- 

■ |;î|«fcvS 


mes  & mou- 
rut 8.  de 


d,îcd“S,  >•"«'>.0- 

Louis  le  de- 


Wandrege 


DucenFrilc.il  Due  & Prince  [garde  nile  de 
tut  tue  dans  l’E-  des  Etançois  i -rcdricilmou-  f * 
glilcdeS.Lam-  puis  moine  | rut  814.  le  i8.  k,,v  .l.?rî 
oert  7 impartes  mourut  7P4.  IJanvicr  , ^ 

inunccs  de  Ra-  Pepin  dia  le  CarolomâRovi.nêéaidè  Hi-  A 
debot  Ion  iieau-  hnVf  R,.,  d, J . 7,  ^ A 


' Hcrltal  ou  le 

Maire  Anchife  Duc  & gros  Maire  des  ttÀ/paUe, 
duPa-  ^'omtc  Palari.i  Palais  de  F ran- 
laîs  tué  en  l’an  ^ Charles  Martel 


fPepin  dia  du  Z 

l™sMai?cd«  jjralic  Ncu-  Urnttardic.  Il'  ""i^lîdilh 

iftr.?”  -tAlpauU.  nL-.&c.clp.J„„>umt77l.4.  dlkdcWcIf 


?A„.  s;â;;iu;;^ngmji'™«dcs  ,^i„^ûdcsP7u;: 

tra-  â a\ndemie  iur  Sp«  «IP-  ^*ois  & autant  7S3.cn Juillet, 


1^,  ac.  cip.l,nounit  771.4.  nlJedcWelf 
BrTta.Ilniou-YJtDeccbrelair-  Cote  d’Al- 
rut76S.2x  de  faiitdcut  HN.  corf  i!  moa- 
Pcpiri  ne  7cS.  rutSao.le 


, Bo-t-  /îp  ’ viMeulc  il  efv.lotrude  fille  de  que  Roy  dp.  ïs  ' « ”iort  7f9. 

gis*^  Ipuis  ^Beggue.  Grimoald  Duc  1.  GcUrude  1.  J ^ Gillain  Abbé 

dia  ^ d«13avKTC&  <cl^SuaniIdetil-'^S 

sArno  qucdefR^‘î>S“®R'”inîc  ! le  d’Üdillon  „ . r /•  .\delevdc. 

ald  Jmcis.|<^’^“^'1»Ic  '•  DucenBavicre  p^y^^'v/îiny  AhS.irr  I né  7-S 

1.  r ln.<a:a.8  «.  mouruta  Liège  11  mourut  Icii.  Rouen. Abbdrc.  «<- 7/8. 


& mort  7f  9.  io  de  J uing. 


rc  gémeau 
1 avec  Louis 


I'-^m-javolt  fuldick  & | mourut  a Liège  11  mourut  Icii 

le  du  |dp.  apres  RcÜcIculcJ  7^4-  ^ d’üctobrc  74 

Palais  [.Dode  ^ Ajidennc.  icembre. 

^Royal 

fPertn 

dictde  S Gertrude 
Lan  • première  AbbeP' 
den  fe  & fondatrice 
mari  dcrEgltfcdcNi- 
dcS. /vcllc  mourut 
Ittc  il  6j9  17.de  \iars 
«non-  rrhildebert 

^ rut  11.  Grimoald  Mai-I^iopté  au  Ro- 
Car-  Fevr.  rc  du  Palais  d yawme  d a^u- 
lomâ  646.  û'A^uftralic.  \llralie. 

Com-^ 


fS.Wautrud 

Ibnd.itrice  de  chitdcbrand 
l'Eulilc  de  Comte. 


AValbcrt  ComJ  i’EglÜe  de 
ce  dp.  Bertille.  ^Moiis  femme 
de  S.  Vincent 


de  S.  Vincent  fS.Landric 
Comte  de  So- 1 Evcfque.  ' 

gnics.  1 

s.  Aldegonde  "is,  d^„,h„. 
fundarnee  de 

s.  Adeltrudc 


I Amciberge 
[.Ip.  VVit;<er 
Comte. 


Ibeuge  morte 
en  Van  66^. 
^30.  de  liuivicr. 

fs.  Emcbert 
j Kvefquc  de 
\ Cambray. 

(S.  Kaynilde. 

S.  P-irahildc. 
S.Gudclc. 

S.  Ennltude. 


$.  Madelb^rcc 
Abbclle. 


rAdcIard  Abbé  I Rotrode. 
Bernard  Dur  J 

cfpoufa.  ^Walac  Comte  Hild^ardc. 
Hiltrudefem-  [AdeUide. 

me  d’Odillon  I Gertrude. 

DucdcBavierc 

GondradcReit- 1 Berthe  fcmc 
Landrade  fe  giculèàS.Croix  au  0)mie 
me  de  sSigr  im  de  Poticis.  Aingilbert. 
le  llasuanois.  TheodraicAb-  _ 

bdlê  à nolîre  Oa\.\iâ. 
Dame  de  Soif- 
(bus.  Thedrade 

tj.  ç.  AbbeÜc 

[coimre'p.  mdi'®'’"' 

^ ^ de  fondateur  mcil. 

fNcWt.ncquiÆ'^^i;:;.^  Hiltrude 

(.romqite  de 

(^fon  temps.  ^ 

Outre  ce 
eulf  l’Em- 
pereur 
vlharlesplu- 
(ieurs  cii- 

Iriius  ba- 

(fards  de  di- 
j verfes  fem- 


Digitized  by  Google 


^9 


rLonis. 


Ai 


’/)«  1.  liÛ. 
Lothaire  Em- 
pereur 6c  Roy 
d'Italie  6c  ^ 
d’AulIralie 
dp.  l’rmengar- 
de  fille  du 
Comte  Huguc. 
Il  mourut  iss. 
le  29.  de  Sep- 
tembre. 


rLouis  2.  Empereur  Roy  d’Ita- 
‘ lie  6c  Provence  clp.  IngclbcrJ  Charles, 
gc.  Il  mourut  au  mois^ 
d’Aouft  87f . 

Lothaire  Roy  d’Auftrafie  ou 
de  Lothieraine  cfp.  Thiet-  ^ 
berge  fille  de  Bofon  Comte f - 
lœurdcHuibcrtDuc.  Ilmou-V°®7* 
rut  8;  O.  fam  eulancs  légiti- 
mes. 


Ermcngarde 
cfp.  Bolbn  Cô- 
te en  Ardcnne 
qui  mourut 


fGiflcbcrtDuc. 


Charles  Roy  de  Provence  6c 
i^ourgogne.  mort  862. 
Ermeiigardc  ravie  6c  puis 
efpouicc  en  l’an  846.  parGif- 
lebert  Comte  de  Brabant 
i.iManfuarie  6c  de  Daruau. 


Pépin  Roy  d’A- 
quitaine efp. 
tngcltrudc  fil-J 
le  de  Thictberr 
0)mte  i Mets. 
Il  mourut  838. 


Raginlcr  Duc 
6t  <,>omte  de 
Brabât,  en  Has- 
bain  6c  Hay- 
naut  cfp.  Al- 
brade. 


Pépin  2.  Roy  d’Aquitaine^ 
mort  au  Cloilire  de  S.  Me- 
dard  de  Soilfous. 

Charles  Archcvclquc  de  Mav-  . v a j 
cncCf  puis  moine  à Corbic.  fAmou  baftard 
Mehaud  temme  de  Gérard 
Comte. 

Berthe  femme  de  Rathier 
IComtc. 


'Henry  Duc  de 
Lorraine  mort 
jeune. 

Gerbergue  cfp. 
Ikuhold  Duc 


de  Lothierou^de  Bavière. 
Lorraine  elp. 

Gerbergue  fil- 
le de  l’Empe- 
reur Henry  i . 

Il  mourut  939> 

Lambert  Cô- 
te de  Brabant 
6c  Hasbatng. 

Raginicr  2.  /’Raginicr3.Cü- 
Comtc  de  te  de  Mons  6tJ 
Haynaut  cfp.|Havnaut  cfp.^ 
la  laur  deJ  Adèle. 

Raoul  Roy  de* 


Ansfrîdc  Côte 
de  Lovain,  de 
Brabant  6c  d^ 
Hasbaing  elpiS 
Hillbnde  Cô-  ' 
.telle  de  Strycn. 


Benoifie  Rclî- 

E'e  6t  Ab- 
au  Cloi- 
(Irc  de  Thorc 
tbndé  par  Ibn 
iPcrc  6t  Merc. 


Louh  Roy  d'Allema^c  & de 
Lornune  en  parue  elp.  Lut-.^^ 
garde  fiiur  d’Oiton  Duc  de,  . g ffl, 

Sa«.  Il  mouruiSSi. Ie19.de!"'. 

Novembre. 


fCaroloman  Roy  d'Italie  6c  de 
Bavière  Empereur  cfp.Hilde-. 
gondc.  Il  mourut  le  10.  d<^ 
Bavière,  Idon- 1 Mars  8S0. 
gric  &c.  elp.i 
Emmc  Efpag-'S 
nollc.  Il  moU' 
rut  Je  28. 
d’Aouft  S76. 


Gifte  femme 
de  S.  Everard 
Comte. 

Hildcgardc. 

Alpaidc. 

Dh  2.  i,a. 
Charles  dicl  le 
Chauve  Roy  de 
France,  Italie, 
Bourgogne,  6t 
en  partie  de 
Lorraine,  Etn- 


Royd’Allema 
gne  6t  Bourgo- 

gnCfPuisEmpc- 
rcur  cfp.  l.ltcc 

2.  Agnes  < 

3.  Lutgarde.  Il 
mourut  999.  le 
29.  de  Noveb. 

Gifle  baflarde 
femme  dcSuc- 
dipold  Duc  en 
\.Moravie. 


France. 
Baldcric. 

Fille  cfp.  Bc- 
régairc  Corn- 
iste de  Namur. 

Dm  I.  aa. 
Louis  4.  Em- 
pereur, Roy 
d’Allemagne 
6c  Lorraine  II 
mourut  912  le 
2 1 . de  lanvier. 
Lutgarde. 
Suendebold 
baftard  Roy 
.de  Lorraine. 


Charles  dici  le  Gras  Roy  rn-  , ra 
d’Allemagne,  Italie  6c  Fran*  ' 
ce  , Empereur  cfp.  Richarde 
Il  mourut  890. 


\Hildtgardc  Abbellc. 


Du  1.  lia 

Louis  dk\  le  Bv’^e  3.  Empe- 
reur , Roy  de  France  & en  par- 
tie de  Lorraine  efp.  r.  Ans-^ 
garde  2.eQ>.  Aleydc.ll  inou- 


percur  dp.  Er<».ut  S79.  ■i,d' Avril. 


mcmrude  fille 
de  Vodon 
Comte  2.  dp. 
Richilde  fœur 
de  Bufon  Roy 
de  Provence.  Il 
mourut  877, 


Tüm.  I. 


L<iihairc  Abbé. 

(Charles. 

Carlcinan  aveuglé, 
ludith  cfp.  Etciulphe  Roy 
d’Angleterre  2.  Baudewin 
Comte  de  Flandres. 

Rothiide  femme  de  certain 
Comte. 

Ou  i.  lia. 

Louis. 

VCharlcs. 


Louis  Roy  de 
France  mort 
en  Aouft  SSi. 


Gifle  femme 
de  Rollon 
Duc  de  Nor- 
mandie. 


.Autres  En- 


Charlcman 
Roy  de  France  I lants. 
mort  en  De- 1 
ccinbre  8S4.  I 

Om  1.  lia.  1 0, /,,? 

Charles  dicl  le]  Louis  <üa 
bimplc  Roy  de  d-üutremcr4. 
hrance  efpoula  du  nom  Roy 
I . Fred«une  J de  Fronce  elp. 
1.  cfp.  Otgivc^  • 

fœur  d’F.duard 
Roy  d’Angle- 
terre. Il  mou- 
, rut  929.  le  7. 

^d’Oèiübrc. 


Raginier  4. 
Côte  de  Mons, 
de  Haynant  6t 
Brabant  cfp. 
Hadwige  fille 
Liethard.  de  Huguc.  Ca- 

Rudolphe  p«  Roy  de 

Comte  en  France. 

.Hasbaing.  Lambert  Com- 

te de  Lovain , 
de  Brabant  6t 
en  Hasbaing 
efp.  Gerbergue 
de  France,  fille 
de  Charles  Duc 
Idc  Lorraine. 

lÆthairc  RoycLouîsf.dunom 
de  France  nd  Roy  de  France. 

mourut  en 

rnc  fi!IcdcLo.<i.„  funs 
tha.re  Roy 
d’Italie.  Il 


mourut  9S6. 
le  2.  de  Mars. 


Caricman. 


Louis. 


Charles  Dùc 
de  Lorraîncln- 
ferieure  efp. 

Bonne  d'Ar  Ermcngarde 

At^nr*v  1 *V, 


(Dm  I.  lia, 
Octon  Duc  de 
la  balle  Lorrai- 
ne. mort  loof. 
llms  enfans. 

Gerbergue  fem- 
me ce  Lambert 
Comte  de  Bra- 
bant 6r  Lovain. 
tué  en  bataille 
101  y. 


939.  Gerber- 
gue de  Saxej, 
fille  de  l’Em- 
pereur Henry 
I.  veufvc  de 
Gîflcbcrt  Duc 
de  Lorraine.  Il 
mourut  le  ly. 

Ul’üélob.  9f4. 

H 


déne  2.  Agnes 
de  Vcrmîdois. 
Il  mourut9„i. 

Henry. 

Mehaut  fem- 
me de  Conrard 
Roy  de  Bour- 
gogne. 

Ermentrude. 

Albcradc  fcn>- 
mc  dcReyiiaud 
Comrc  de 
Retins, 

CHildlardc. 


dp.  Albert 
Comte  de  Na- 
mur. 

Dh  2.  Ua. 
Charles  mort 
fans  eufimts. 

Louis  mort 
Uans  enfants. 
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Gis- 

■Ragi- 

I.E- 

MIER 

BERT 

Duc 

Com- 

de 

te  dei 

Bra- 

Bra 1 

bant, 

bont , 

Has- 

Man 

baing  •< 

fua- 

de 

TÎC  & 

Hty- 

de 

naut 

Dar- 

efp. 

nau  * 

Albc- 

efp. 

8^. 

Ermc 

rade. 

1 

1 

Gislebert 
Duc  de  Lorrai- 
ne cfp.  919. 
Gerbergue  61* 
le  de  l’Empco  Gerber- 
reur  Henry  i . 

Il  mourut  939. 


Hciy  Duc 
de  Lorrai* 


gue  cfp. 
Bcrthold 
^ Duc  de 
l,i5avicre. 


3.RAGINIER1 
<_omtc  de 
Haynauc  cfp.  J 
la  fœur  de  Iva^  | 
oui  Roy  de 
France. 


rarde 

fille 

de 

l’Em- 

pe- 

reur 

Lo. 

thai- 

fC. 


^Ragikier 
3.  Comte 
de  Mons. 
& Hay- 
Haut  e(p. 
Adèle. 


Liecbard. 


Raginier  I 
.1.  Comte 
de  Mons , 
Haynaut 
& CD  Bra-^ 
bant  efp 
Hadwige 
fille  de 
Hugue 
Capet  Roy 
de  France. 


Raginier 
f.  Comte 
de  Mons 
de  en  Bra- 
bant efp. 


■Richilde 
Comtefle 
de  iMonSy 
Haynaut , 
de  Brabant 


MatUde  s cfp.  • .Hcr- 


fille  de 
Herman 
Comte. 


Beatrix  i 
cfp.  Ebles 
Comte  de 
^Roucy. 


Lambert 
Comte  de 
Lovain,en 
Brabant, 

& Has-  ^ 
baing  clp. 
(jcrocrgc 
fille  de 
Charles 
de  France 
Duc  de 
Lorraine. 


ma  Com- 
te 1.  cfp. 
Baudewin 
Comte  de 
Flandre  3. 
Guillau- 
me Com- 
te de  Hcr- 
fort  & Ef- 
fex.  Elle 
mourut 
‘10S4. 

Otton 

mort 

1038. 

Adélaïde. 


Henry 
Comte  d^Cunîgon- 
Lovain  \de. 

1038 

^dclc. 


tud 


Rudolphe 
Comte  en 
LHasbaing. 

>2.  Lambert  | 

'’Ansfridc  fl 

' Comte  de  Bra- 1 

1 1 lomte  de  1 1 

bant , de  Has-J 

1 Lovain  dt  > i 

bung  de  de  ^ 

Brabant  J : 

Lovaio. 

cfp.  Hil-  <\ 

Balderic  r. 

fonde  ^ 

ComtelTê 

Evcfque  de 

i.dc  Strycn. 

Liege  mort 
envers  l’an 

Lambert 
dicl  Bal 
deric 

Comte  de 
Lovain  fit 
en  B.a- 
bunt,Has-J 
baing,  &c' 
cfp.  Ode 
fille  de 
Gothelon 
Duc  de 
Lorraine. 


Raginier. 


Henry 
Comte  de 
Brabant  J 
& Lovaiir 
efp.  Adè- 
le. 


Mehaut 
e(p  Eufia- 
ce  Comte 
de  Bolo- 
gnc. 


Raginier 
Comte 
tué  en 
guerre 


[1077. 


Henry 
Comte  de 
Brabant 
& Lovain 
efp.  Gct- 
trude  fille 
du  Comte 
de  Fhn-| 
dres  tué 
en  Tour 
noy  lopy, 

Gode- 
froy 
Comte  de 
Brabant 
Duc  de 
Lothicr , J 
Marquis  ' 
c^.  Ide  de 
Namur.  Il 
mourut 


1140.  zy. 
lanvicr. 


Adcibcrô 
Evelque 
de  Liège, 
mort  1 1 z8 
i.dc  lauv. 

Idc  elp. 
Baude- 
win Com- 
te de  Hay- 
uaut  la- 
quelle ve-l 
feut  veuf 
VCI139. 


Gode- 
froy X. 
Duc  de 
Lothier, 
iMarquii:, 
Comte  de 
Lovain  de 
Brabant 
cfp.  Lut- 
garde  fille  A 
d'Albert 
Comtede 
Moha  de 
Dasborg. 

Il  mourut 
'*43- 

Hcnry 
Côte  puis 
moine  à 
Atfiegcoi. 


Aleyde 
cfp.  i.Hc- 
ry  Roy 
d’Angle- 
terre qui 
mourut 
1136.  1. 

efp.  vva- 

laume 
d’Aubî- 
gny  Com- 
te d’Arô- 
del  &Suf- 
qui 
mourut 

un- 

Claricc. 

^ Idc  cfp. 

l’ Arnou 
C^omtc  de 
Clcves. 


Fille  cfp.  Bc- 
rengairc  Com- 
te de  Lominc 
'^dc  Namur. 
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fDni.h/î. 

HESRva.DucrO*  I.  liâ. 

de  Lothicr  & de  H E s R y 3.  Dite  de  Lo- 
Bral>aiu,  Mar-  thicr  & Brabant, Marquis, 
quis;  &c.  dp.  I.  Sec.  cfp.  Alcydcfillcau  Duc 
Marie  fille  de  de  Bourgogne.  Il  mourun 
rEmpcfcur  < 1^60.  ' 


Fille 
ma- 
ridc  à 
Fhi.- 
ry  Cô- 
te de 
Hov 


Philippe  1.  So- 

— ,pfiic  fille  de 

dcBoulo  j Louis  Lantgrave 
gne  1.  efp.  I de  l'huringe.  I! 

trefpaira  1247. 
Marie  cfp.  Ot- 
ton  4;  Empe- 
reur. K Ile  Jiiou- 
rui  1260. 

Ale)dc  dp.  I. 
Louis  Comte  de  I 
Los  2.  Willau-  ! 
nie  Comted’ Au- 
vergne 3.  Arnou 
Sire  de  Welc- 
male. 

»\largarcte  efp. 
Gérard  Comte 
deGueldres.LlIc 
trd'pank  1131. 

Mchautcrp.Flo 
rent  Comte 
d’Hollande. 


S.  Albert 
Kvcfque 
de  Liège 
mort 
pour  la 
dccen'e 
de  J’tgli- 
icuÿ3. 


/)*  1.  na 

Guillau 

meSirede 

l'crwcys, 

Kuache-* 

broec,  &c- 

cl^ulâ. 

Godefroy 
frere  au 
Duc  1220. 


Philippe. 

Mehaut  efpoufa  1.  Robert 
Comte  d'Arthois  2.  Gui 
de  Chaflillon  Comte  de 
■S.Pül.Ellc  mourut  ia$S. 

Bcatriï  efp.  i.  Herman 
Luirgrave  de  Thtiringe  2. 
Guillaume  de  Dampîerrc 
Comte  de  Flandres. 

Marie  dp.  Louis  Due  de  Ba- 
viere.Elle  mourut  12^6. 

Margarcte  Relîgieufc, .Ab- 
bellc  à s’Hcrtogendaele. 


(00  1. 

Ilas  2. Duc  de  Lothier. 
Brabant  & Limborch,. 
Marquis , &c.  efp.  Mar-^ 
garete  d’Angleterre  il 
trcfpalfa  Tun  1312. 
Godefroy. 

Margarcte  cfp.  Henry 
t -Ointe  de  Luxembourg. 
Empereur  7.  du  nom. 
Marie  cfp.  Ame  Comte 


Ie  AN 
3.Duc 
dcLü 
tliier, 
Bra- 
bant, 
Lim- 

S?  ’ 

cfp. 

i\laric 

d’E- 


Dm  2.  /><?. 

Htnry  de  Brabant  Lant-ryw  Lhr, 
grave  de  Heirc.  <S,x,tme. 


Kâbeau  efp.  Albert  Duc  de 
Ciucquiémefille.  iBrunfwik. 

'Henry  de  Levain  Sire  de 
Gaesbeck,  Herfial,  Bauci 
snies,  &c.  efp.  Ifabcau  dij 
Beverne.  11  trcfpa/lâ  laSr.] 
Elle  130S.  ' 

Arnou  de  Levain  Sire  de 
Bruhames  efp.  liàbcau  Da- 
me de  Breda. 


Gtsdclroy  de  Lo- 
vaiuSiredcLceu- 
vve  cfp.  Marie 
d’Audenardchc-.^ 
riiicre  de  Bauci  ^ 
gnk'S  11  mou 
rut  I2f  j. 

Dm  2.  Ha. 
liabcau  efp.  i. 
7’hicri  dcClcvcs 
Sire  de  Dinllakc 
2.  Gérard  Sirede 
Wajfenbcrgc 


'Henry  moine 
à S.  Efticnne 
de  Dijon. 

Iean  1.  Duc  de 
Lothicr , Bra- 
bant de  Lim 
boreb,  &c. 

Marquis  cfp.  i5 
Margarcte  de 
France  2.  Mar- 
garece  de  Flan 
dres.  Il  mourut! 

1194-  I 

Marie  mariée  \_de  Savoie, 
à Philippe  Roy 

de  France.  fican  de  Brabant  Sîrcdc 
Godefroy  de  Mcficrcs  elp.Marie  Da-  i 
Braixint  Com-  Mort,ignc,  &c.  r 

te  àSIred’.'Vcr-  Marie  Dame  d’.Acrfcor  I 
fehot,  Sichenc  &dc Vierfôcfp.  ».\Vi]-K“^ 

S.  Achtenrp-  htume  Comtcdelulicfs''*^^^* 
a.GilIesSircdcMalincs 
3 . R<  ibcrtS  i re  de  Pociicc. 
Elifabeth  Dame  de  Sl- 
chenc , Rode  , Vicr- 
fon,  &c.  cfp.Gerard  Cô- 
te de  luliers. 

AliîiDamc  de  Mcficrcs 
& Aerlchot  clp.Ieau  Sire 
de  Harcourt. 

Blanche  cfp  Iean  Vi- 
comte de  Xhouars- 
Margaritc  Religieufe. 

Jenne  Religieufe. 


de,  dcc.  clp.  Ic-^ 
ne  Dame  de 
Vierlbn  , iMc 
ficrcSj&c.tucen 
ta  bataille  de 
i,Courtn»y  1302. 


Henry  de  Lo 
vain. 


lladc 

avec  fou 

k.Maric. 

& d 

fils  anfli 

Dacl- 

Godefroy 

^Godefroy  Sire  de 

hem. 

•si 

de  Perweys  cfp. 

' fHcnry. 

Alix  Dame  de 

Hu- 

willaume. 

Grimberguc.  Il  ^ 

gnc. 

Gertrude 

mourut  125*7. 

Comteirc 
de  Das- 

Albert 

borg, 

Com 

Mofia, 

te  de 

MetSj&c. 

efp.i.Thi- 

Das 

borg,<^haud  Duc 

Moha 

de  Lorrai- 

«StMcts 

ne  2.TW- 

elp. 

baud  Cô- 

Ger* 

tedcChâ- 

EnguerandePer- 

trude 

pagne  3 

wcys  2. fils, Sire 

l.dc  Los 

le  Comte 

de  Donitlc^n 

de  Lcy* 

efp.  Agnes  dc< 

(.ningcQ. 

Wrimberges, 

Gérard  de  Lovain  Prevoft 
de  Nivelle. 

Godefroy  Clerq. 
Spremont,”  Âc  I lennc  femme  de  Thîery 
Sire  de  Heynsberge  qui 
.mourut  1300. 


Iean  de  Lovain 
Sire  de  Gaes- 
beck , Leeuwe, 
Herfta],  dcc. 


f Henry  de  LovainSirede 
Gaesbeck , &c.  cfp.  Ifa- 
oerii:u,  occ.  J i^u  Damed’Antoing, 
cfp.  Fclccitas  5 Sorregem,  &c.  Chalfc- 


de  Luricnbourg 
fœur  de  l’Em- 
pereur Hcry  7. 
11  mourut  130p. 

Iennc*Dame  de 
Baucignics  clp. 
Gérard  Sire  de 
Horiies,  Altcna. 


Iean  Sire  de  Moncor- 
net , Gaesbeck  , &c. 
Mourut  en  l’an  1324. 


■Du  1.  //Æ 
Henry  de  Per 
wcys  Sire  de 
Hoboke,  Ec- 
kerne,  Hinee- 
ne,  &c. 


Gérard  de  Perweys. 

Wlllaume  diél  Gérard  Sire 
de  Grimberguc , Ninhove, 
mort  125*4. 

Godefroy  Sîre  de  Perweys , 

Grimberguc , &c.  dp.  la 
fille  de  Iean  Sire  d’Aude-'s 
narde  ferrés  i eft  Feli-  Alix  Dame  de 
citas  de  Traynel.  11  mou  Hoboke  Fc- 
'"54-  (.kerne,  &c. 

Marie  Dame  de  Perweys, 

Grimberguc , ôte.  efpoula 
Philippe  Comte  de  Viande. 

Alix  Dame  de  Perweys  dp. 

Gérard  de  Marbais. 


Beatrix  Dame  de  Gacs- 
. bcck,Hcrlla!,Moncor- 
Uiet,  &c.  mourut  1339. 


cfp.  Wauthier  Sire 


fjean  Duc 
de  Lim- 
l>org  dp. 

1.  Marie 
de  France 

2.  Ilàbeau 
de  Hay- 
naut. 

Henry 
Duc  de 
l^imborg 
Sire  de 
Malinca 
efp.  Jenne 
de  France. 
Il  mourut 
1248. 

Godefroy 
Duc  de 
Ltmborg 
efp.  Bon- 
ne d2 
Bourbon. 

Il  mourut 
3fo. 

Jenne  Du- 
cheife  de 
Lothier , 
Brabant 
6c  Lim- 
borg, 
Vlarquilc 
dcc. 
cfp.  I. 
Willaume 
Comte  de 
Havnaut 
2.  Wen- 
cclyn  Due 
Je  Luxem- 
borg.  Elle 
crelpafià 
406. 

Margarcte 
efp.  Louis 
Comte  de 
Flandres. 
Elle  mou- 
rut 1367. 

Marie  elp. 
Raynaud 
Comrc  de 
j Guddrcs. 

I Elle  moq- 
Lur.  (39S. 
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I.  GISLEBERT  COMTE  DE  BRABANT  , DE 
MANSUARIE,  DE  DARNAU,  &c. 


84â. 


84S. 

Dumaa, 

8il. 


Chapitre  II, 

‘ . 

Ithard  authcur  contemporain  deferivant  les  troubles  & guerres  fur- 
venues  entre  les  fils  de  l’Empereur  Louis  le  Débonnaire , làiâ  en  divers 
endroiâs  afles  loUable  mention  de  noftrc  Prince  Gislebert 
& l’appelle  expreflement  Comte  de  Manfuarie.  11  fcmblc  que  du 
commencement  il  fui  vie  le  parti  de  l’Empereur  Lothaire  contre  les  frétés  Louis 
Roy  d’Allemagne  &Charlcs  Roy  de  France  diâle  Chauve,  mais  depuis  il  fè 
rangea  du  code  dudidl  Roy  Charles,  &futun  des  Princesqui  en  crédit  & au- 
thorite  s’égaloit  aux  plus  grands  de  la  court.  Il  avoit  cependant  trandé  grande 
amitie&amoureulê  cognoiflâncc  avec  Ermeng arde  fille  de  l’Empe- 
reur Lothaire,  car  un  bon  autheur  rapporte  qu’en  l’anDCCC.  XL  VL  il 
emmena  ladiâe  Princclîè,  & s’eftants  parenfemble  retirés  en  Aquitaine,  il 
l’e({x)ufà  illec  folcnncllement,  ce  quicaulà  afies  du  mefeontentement  depuis, 
car  l’Empereur  quiprennoit  ce  faiâ:  pour  rapt,  imputoit  la  caulc  du  defor- 
dre  au  Roy  Charles  Ibn  frere,  & dilpolade  lui  faire  la  guerre  à celle  occafion, 
& combien  que  le  Roy  Charles  comme  aulli  le  Roy  Louis  d’Allemagne , pour 
l’appaiferaucunement,  firent  une  déclaration  publique , quetoutcell  aflàires’ef 
toit  mené  fans  leur  feeu  ou  adveu , toutes  fois  comme  il  remarquoit  que  le  Prince 
Gislebert  eftoit  fouftenu  & favorile  dudiél  Roy  Charles , il  demeura 
alTcs  long  temps  en  querelle  &mauvaifeintelligence  avec  lui,  mais  finalement 
parl’entremilcduRoy  Louisil  s’accordèrent, ayant  lediél  Roy  Louisenvoyé 
devers  l’Empereur  une  folennelle  amballâdeàThionville,  en  faveurdu  Prince 
Gislebert,  qui  par  ce  moyen  fut  reconcilié  avec  fon  beaupere,  & refti- 
tné  aux  honneurs  biens  & dignités  delquels  il  avoit  efté  rejeéle,  ce  quefefill 
envers  l’anDCCC.  XLVIII. 

Il  polTcda  auflî  entr’autres  terres  la  Comté  de  Darnau , car  l’on  voit  qu’en 
l’an  DCCC.LXII.  certain  Ansfride  Comte  Palatin  dudiô  Roy  Louis , don- 
na  auMonallere  deS.Nalàreà  Lauresheim,  touteequ’ilavoit  à Sodoyefurla 
Rivière Geldoin,  audillriét& en  laComtéde  Darnau,  ou  elloit  Comte  G is- 
LEBERT,  à Icavoir  une  cenfe  & autres  biens  Ipecifiés  en  la  lettre  fur  ce 
donnée,  ayants  lelHiftsbicns  pour  Limites  vers  l’orient&  lèptentrion,  les  terres 
de  certain  Seigneur  nomme Luitbert,  vers  Icmidy  laRiviereSambre,  &vers 
l’occident,  les  terres  de  l’Eglife  de  S.  Lambert  à Liège. 

L’on  ne  trouve  autre  choie  du  Prince  Gislebert  dans  les  bons  autheurs , 
n’eflant  par  ceux  remarqué  le  temps  de  fon  trefpas,  n’yaudi  quels  enfants  il 
lailTâ  de  la  Princeflë  Ermengarde  ; il  y a toutes  fois  grande  apparence  que  le  Duc 
Raginier  de  qui  nous  parlerons  tout  à l’heure, auroitellé  procrée  de  leur  maria- 
ge, carlesComtésdeManluarie&deDarnauquelc  Prince  Gillebertpolledoit, 
unt  demeuré  tousjours  en  lapollerité  dudiâDucRaginer;  & lenomdeGifle- 
bert  impofé  au  fils  aifné  du  Duc  Raginier,en  lêmble  aulii  donner  quelque  preuve. 
Richard  de  Waflêbourgdiâquc  laPrinccflè  Ermengarde,  fiilcde  l’Empereur 
Lothaire,  auroitellé femmeduDucRaginier,  &lafoiftmercduDucGiflebert 
fon  fils ailhé , mais,  ilellàcroireques’aurat  plullotclléfameregrandc,pourles 

Tom.  I.  I raifons 


l 


Gisle- 

B&RT  \. 


Prftnts 

fag  li. 


PreMVfs 
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34  TROPHEES  DE  BRABANT 

Gisle-  raifbns  ja  alléguées  &àall^erci-apres,  eftant  d’ailleurs  certain,  que  lamere  ‘ 
■ EET  I.  duUucGil1cbert,fcininedu  DucRagiuier,  eftoic nommée  Alberade , laquelle 
aucuns  font  fille  de  nollre  Prince  Gislebert;  mais  nous  laiflerons 
ces  coniedhircs  anjugement  ducurieux,  jafqucsàccquc  le  temps  nous  en  def> 
couvre  une  vérité  plus  infallible  & allèurée. 

Nous  avons  donné  à noftre  Prince  G islebert  la  qualité' de  Comte 
de  Brabant , d'autant  que  l’on  remarque  que  ce  pais  à efté  pofTedé  par  les  Prin- 
cesde  fapofterité,  avec  lespaisdcManruaiie&Darnau,delquelsil  eftexpret 
ièment  qualifié  Comte  & Seigneur. 


a.  RAGINIER  DUC  ET  COMTE  DE  BRA- 
:V,.  BANT,  DE  HASBAIN  ET  D’HAY- 
NAUT,  DICT  AU  LONG-COL. 


Chapitre  III. 


88<S. 


dUdon Doyen  de  l’Eglifc  de  S.Quintin&  WillaumedeGemi^es,  en  Prnm 
Y leurs  Hiftoires  des  Nortmans,  donnent  à noftre  Prince  Raginicr  la  '»• 
qualité  de  Duc  de  Hasbain  & d’Haynaut  & le  lurnom  de  Long- 
col,  & rapportent,  qu’eftants  en  l’an  DCCC.  L XXXVI.  les, 
Nortmans  foubs  la  conduire  de  leur  Capitaine  Rollo,  defembarquésen  l'ifle 
lF<ütbrt  deWalchre,  les  habitants  du  lieu  a|^llerentàleur  fccours  noftre  Prince  R A- 
gïner  & Radebot  Prince  de  Frife , comme  ceux  qui  plus  cftoient  à la 
KO,.  main,  pour  s’oppofer  aux  invalions  de  celle  natiou  Barbare,  mais  eftants 
venu  au  combat , le  Nortman  les  deftit  entièrement , & ravagea  toute  ladiéle  I fie, 

& decepoint  content, fejedla fur  les  Friions,  lelquelsapresdivcrfcsvidloires 
par  lui  obtenues,  il  lereduifitàtcllcextremitc, qu’ils  furent  contrainélsenfigne 
derecognoiflàncedefon  pouvoir,  lui  paycrquelque  tribut  ; &de  la  fe  voulant 
venger  de  noftre  Prince  Raginier  qui  s’eftoir  aufli  oppofé  à fes  deflèins , 
il  monta  avecfesnavieresla  Rivière  de  l’Elcaut,  ruinant  toutlbn  pais  julques 
^ Condé  lors  placcfbrte,  à laquelle  Rollo  mit  le  fiegc,le  PrinccRAOtNiER 
■ s’eftoit  mis  en  campagne  avec  les  forcesqu’il  avoit  feeu  joindre,  pour  refifter 
à uneinvafion  fiinopinée,  maisen  certain  rencontre  il  fe  trouva  alTailIy  d’une 
PrifimJe  multitude  fl  exceftîvc,  qu’il  demeura  prifonnicr  entre  les  mains  de  fes  enne- 
Rj^iaier.  mis,  le  mefme  jour  les  noftres  d’un  autre  codé,  eurent  meilleur  fucces,  car 
aiant  eu  le  dclTus  en  un  afpre  combat,  ils  firent  pri(bnnicrs,dourcdes Capitai- 
nes plus  relevés  de  l’armée  Normande;  maisRolloquiavoitenfcsmainsno- 
ftre  Prince,  pouvoitàfon  plaifir  donner  la  loy  à fes  ennemis,  & parainfiilfift 
avec  afles  d’arrogance  dénoncer  à la  PrincefTe  Albrada  femme  de  Ra- 
ciNiER,  que  fi  elle  ne  lui  envoiat  promptement  les  Capitaines  qu’elle  te- 
noit,  &avcccctout  l’or,  argent,  joyaux &richcl7cs qu’elle pouvoitramallêr, 
que  fansdilay  ilferoitcouper  latefteàlbn  mary,  tant  eftoitdefreglée l’avarice 
infàtiable  de  celle  nation  payenne:  la  bonne  PrincelTe  eftimant  plus  la  viede 
fon  cher  cfjxmx  que  touts  les  trefors  du  monde , mift  aufli  toft  parenicmble  tout 
ce  qu’elleavoit  de  richefles,  & lesenvoya  à Rollo,  quidecepointcontentla 
fit  encor  déclarer  par  ferment,  qu’elle  n’avoit  retenu  chofe  qui  fût  de  valeur 
ou  confideration.  Ce  qu’eftant  ainfi  accompli,  il  fit  mener  le  Prince  R a G i- 

NIER 


Digitized  by  Google 


.LIVRE  II. 


3Î 


dtK9U». 


Smentie-' 

S.  Sfrvsis 

éiMs. 

ftrttbt, 

8y3. 


Ray^ixifr 
en  difgre- 


Darjes. 


N 1 E R en  là  prefence , & lui  tint  ce  difcours , ou  fcmblable  en  fûbftance  : 'Di-  R a c i- 
des  moy  Raginier  ‘Prince  tÿ  tresbrave  Capitaine,  ijfudu  fanggeuereux  '■ 
des  Reys,  DucsiS  Comtes,  qu'eji  ce  que jevous  avais  ci-dtvantmesfaid, quand 
vous  efies  venu  combatte  contre  moy  avec  les  H'atgrienstS  Fri  fins,  regardés, 
vous  eftes  maintenant  en  mon  pouvoir , (S je  vous  ay  rendu  la  peine  condigne 
à voftre  témérité , voftre  femme  0S  les  Princes  iS  Seigneurs  vos  vajfals  m'ont  en- 
voyé toutes  leurs  ricbef  es , or^  argentpourvoftre  délivrance , &Je  vous  rends 
lamoidie  de  tout  ce  qu'ilsm'ontprejenté.jiyesiores  en-avant  plus prevoiantjS 
que  nul  dt fiord  ou  dijfentiun  fiit  entre  vous  ® mcy , mais  une  vrt^epaix  (S  ami- 
tié perdurable:  apres  Rollo  lui  fit  plurieurs  dous&prelcuts,  eilimantgrande- 
ment  d’avoir  acquis  l’amitie  d'un  Prince  dont  il  avoit  redoubte  la  valeur  & 
courage.  Albcric  rapporte  ce  fucces  fur  l’an  DCCC.  XCVI.  mais  il  y at  ap- 
parence que  l’autheur  Cuido,qu’ilàfuivi,s’clf  mefeomptédedixansou  environ, 
comme  le  curieux  pourat  facilement  remarquer  par  les  eferipts  de  Dudon  fufdlâ. 

l’Empereur  Arnou  qui  avoit  grandement  à cœur  la  promotion  de  Ton  fils 
baflard  Sucndcbold,  traidfa  en  une  diète  tenue  à Worras,  de  le  conftituer 
Roy  de  Lothier  ou  Lorraine , mais  cela  ne  lui  liicceda  pour  cefle-fois,  l’Em- 
pereur  neantmoinstrouvamoiendepuis,  deconduireceft  affaircenfortequ’en 
l’an  DCCC.  XCVI.  il  fut  reccu  & admis  pour  Roy:  entre  ceux  qui  ad- 
vancerent  les  pretenfions  de  Suendebold , fut  un  des  premiers,  le  Prince  Ragi- 
nier, à (|ui  le  nouveau  Roy  donna  pour  le  gratifier  l’Eglilè  ou  Abbaye  de 
S.  Servais  a Maftricht,  laquelle  tontes foispeudevanr,avoit elle doonccàRat-  Nm.tbjf. 
bode  Archevefque  de  Trêves  & à fon  Egliiê,  ce  que  par  apres  fut  le  fe-  sé- 
minaire de  grands  débats,  car  ayant  le  Roy  Suendebold,  convoque  en  l’aa 
DCCC.  XCVIII.  Uiie  Diète  & alTëmblce  generale  en  la  Ville  d’Aix , 
l’ Archevefque  Ratbode  ypropofadesdoleances,  fur  ce  que  contre  toute  raifon 
& droict,on  lui  avoit  dci’poUillé  de  ladiâc  Eglifc  de  S. Servais,  foubspretext 
fcuferacnt  inventé, qu’à  ceilauroitportéfonadveu&conlentement  ; enfuitede 

?[uoy  le  Roy  Suendebold  (foit  pour  crainte  qu’il  cufl,  de  delbbliger  l’Empereur 
on  pere,  ou  que  l’eftime  qu’il  avoit  fâid  du  Prince  Raginier  fut  dimi-  P"»®., 
nuée)  orimna  parfeslettresqocladideEglifefcroitreftituéeàrArchcvefqge, 
cequetobtesfoisnoftre  Prince  refùfadc  faire,  maintenant  par  Icsarmcsle  droiéb 
qu’il  s’imaginoit  y avoir,  de  quoy  Sucndcbold  rcceut  un  melcontcntcment  fi  Prtnvt, 
Icnfible,  qu’cncor  ep  lamcfmeannéeilreicâaouvcrtementdcfonamitie  R a-  t-'Z-  ■*- 
ciifiER,  qui  peu  devant  avoit  efté  fon  fidel  & unique  confeiller,  &que 
piseft,  lui  priva  de  tout  biens  & bénéfices  qu’il  poflêdoit  en  Ibn  Royaume, 
lui  commandant  exprclTcmcnt  de  fe  retirer  hors  d’icelui  dans  l’elpace  de  qua- 
torlc  jours  :1e  Prince  Raginier  fe  voyant  traiÆéfioutrageufemcnt,  arreftaune 
confédération  ferme  avec  le  Comte  Odacre& autres  de  laLorraine,  qu’ilfca- 
voit  eftrc  en  mauvais  mefnage  avec  le  Roy  Sucndcbold,  & parcnfemblc avec 
leurs  femmes,  enfants&  richefTesferctirercntenunlieu  fort,  fitué  envers  le 
dclgorgeraent  de  la  Meule,  nomme  Durfos,  duqucU’aiTiettelembloit  inacccITi- 
ble,à  canfe  dcsinondationsquelamarécfailbitencefiendroidl;  Suendebold  en 
cufl  aufli  tort  l’advertencc  & parainfi  il  affcmbla  en  diligence  fes  gens  d’ar- 
mes, & marcha  celle  part  cuidant  bien  les  furprendre,  mais  il  trouvala  place  fi 
forte,  &dcfénduë  avec  tant  devaleur.qu’aprcsquelqucsefcarraouchesopinia- 
flremcnt  demcllécs,  il  fut  contraint  de  le  retirer  avec  perte  notable  des  fieos;  ce- 
pcndantCharlcsdiéHeSimplcRoy  deF rance  folicité  par  nollrcPrincc  Raginier 
& antres  fes  confédérés , jugea  le  temps  propre  pour  pefeher  en  eau  trouble, 
à quel  effcâ:,il conduifit  lui  mcfme unearmcc fur  Zuendipold  & penctrajulqucs 
à Aix  & Nimmc^e,  mais  le  François  ne  fccut  mefnager  fa  fortune,  ainsic 

I a retira 
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Raoi-  retira  fans  faire  autre  choie,  toutesfois  lesLorrainsnepouvantsplusdiflimu- 
Nie»  >•  jjf  iç  mauvais  traitement  & opprellions  que  Zucndipold  continuoit  de  leur 
Lcmli  4.  ftre,  à la  finferangerentfoubsrEmpercurLouisIV.loubspretextqu’ileftoit 
Empereur  vtiy  héritier  & légitimé  luccelTcur  de  l’Empereur  Arnou  l'on  pere , & que  Zuen- 
iw-râi»»  dipold  avoit  efté  introduit  au  r^ne  contre  droit &raifon,  & en  préjudice 
dudit  EmpereurLouis.quinemanquadelcscnvoycrunebonnearmée.loubsla 
conduite  du  Comte  Gérard  le  Lorrain,  accompagne  des  Comtes  Eftiennedc 
Matfride,  aufqucls  s’eftant  joint  les  forces  du  Prince  R a G i N i e R , Zuen- 
dipold  le  trouva  alTailly  de  touts  collés,  & à la  fin  fut  contraint  de  le  relbuJre 
900.  àoattaille,  laquelle  fe  donna  le  XIII.  jour  d’Aoull  de  l’an  DCCCC.  près 
f'ui-  Meufe,  ou  Zueudipold  perdit  le  Royaume  avec  la  vie,  & fut  fon  corps  eu-  {'J 
fma  jÿ  terré  au  Mouaftere  de  Sulleren.  Il  efloit  Prince  afles  addonné  à la  pieté  & lu-  ‘é!^- 
flice , mais  peu  prevoiant , lé  lailTànt  facilement  tranlporter  par  les  paflîons  & 
mauvais  conleil,  par  ou  il  tratoit  mal  ceux  aufquellcs  il  fe  trouvoit  obligé , 
ce  qu’efloigna  de  lui  raffêtiondefesprincipauxvaflàls,  car  il  ni  at  d'ordinaire 
choie  pluslcnfible,  que  de  fevoirpourruividcceluiàquionatmislesarmcsen 
la  maiia. 

l’Empereur  Louis  IV.  fe  trouvant  par  celle  vitoire  pacifique  pollcllcur  du 
„o5.  Royaume  de  Lorraine,  confirma  en  l’an  DCCCC.  VIII.  àEllienneEvef 
rE/(life  it  que  de  Liege  l’Abbaye  de  Lobbes,  fituceen  la  Comte  de  Hay  naut,  fbubs  le  Com- 
L'tfo  teSigehard,  lefifqucnomméTetis&autresdivcrlcsdonations,  faitesàfon 
Eglilcpat  l’Empereur  Arnou  Ibn  pere,  par  le  Roy  Zueudipold  fon  frcre& au- 
tres, & ce  à l’interceffion  de  noflre  Prince  Raginier,  de  Herman 
•Archevelque  de  Cologne  & du  Comte  Repehard,  tellement  qu’il  fcmblequc 
Raginier  u’eufl  moindre  crédit  & authoritc  envers  l’EmpereurLouis,  qu’il 
n’avoit  eu  au  commencement  du  règne  de  Zueudipold  fon  predccelTcnr. 

9IÎ.  Mais  LouisnejoUillpaslongtcmpsdecelleconquelle,  carlamortlui  coupa  Slpetert 
rÈmi^  le  fil  de  là  vie  au  fleur  de  fon  eage  en  l’an  DCCCC.  XII.  il  fut  le  dernier 
reJr^uii  1“*  polTcda  l’E  npire  de  la  lignée  de  Charlemagne,  & bien  que  ca 
lignage  flcurillbit  encor,  tenant  le  feeptre  de  la  monarchie  Francoifé,toutes- 
fois  à caulé  que  défia  quelque  temps  auparavant  entre  les  Alleman»&  Fran- 
çois pliificurs  émulations,  haines,  Sc  mesfiances  s’elloient  gliccs,  l’on  négli- 
gea les  vrais  heritiers,  dc  fut  Conrard  Duc  de  Franconie  pour  lés  rares  vertus 
ffc  dignesqualités,ellevc  à l’Empire  par  les  Allemans , mais  les  Lorrains  n’eurent 
aggreable  ccfle  eletion  , & ne  voulurent  recognoillre  le  Roy  Conrard,  ains 
s’attachèrent  aux  Princes  de  la  race  de  leurs  premiers  Roys,  & donnèrent 
l’obeiffance  à Charles  Roy  de  F rance , comme  au  plus  proche  & capable  àlafuc- 
ceflîon,cnquoynotlreDucRAGiNiERComme  Prince  du  fang  Royal  travail- 
la grandement,  attirant  par  ce  moien  fur  les  éfpaulcs  une  furieufe  guerre  ; car 
CeururJ  i Conrard  s’efforça  autant  qu’illceut  pour  retcnirlbubs  fou  Empire  un  Royaume 
Empereur  confidcrablc , & tafchadc  fe  maintenir  par  les  armes , mais  Charles  qui  avoit  la 
volonté  des  Princes  Lorrains,  obtint  facilement  lapacifiquepofTeflion,  laquelle 
toutesfois  depuis  il  conferva  fort  mal. 

rEglife  Je  Pendant  le  regneduRoyCharlesenLorraine,  ilconfirmaauffiàl’Eglifede  Koi.e^tp. 
L's,'-  S. Lambert. à Liege,  lavilleTeélis,aveclaforeflyjoinéle,fituécenlaComtédu  4V- 

Comte  Sichard,  fur  la  RiviereVefa,  quelque  peu  plus  bas  que  lelieuoumain- 
tenant  cfl  le  ChafleaudcLimborch  (laquelle  le  Roy  Zuendipoldavoitappliqué 
au  fiique  Royal)  & ce.àl’inIlanced’Efliennc  EvefquedeTongresfon  coufin, 
de  Dudon  Evefque  de  Verdun , de  nollre  Prince  Raginier  qu’il  nomme 
M A R Q_u  I s V A L E U R E U X & dc  Robert  fon  fingulier  confeiller,  les  let- 
tres en  furent  données  au  Monaflere  de  S.  Arnou  à Mets  les  huiéliefiiies  Ka- 

len- 
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Icndcs  de  Septembre,  indiâion  III.  l’an  XXIII.  du  régné  de  Charles  en  R.\oi- 
Krance qu’eftoit  l’an  de  noftre  rédemption  DCCCC.  XV.  ' 

Quelque  peu  de  temps  apres  mourut  noftre  Prince  Rat.  inier  à fea-  Prtuves 
voir  envers  l’an  DCCCC.  XVI.  comme  rapporte  certain  ancien  aucheur  (H  '1- 
tiré  des  eicrips  de  Conrard  Abbé,  qui  lui  donne  la  qualité  de  ‘Prince  Noble 
tresfidel defenfeur  delapartiedu  RoyCharles,  & adjoufte  que  ledit  Roy  aftifta 
pcribnellement  aux  pompes  & folemnités  faites  à les  funérailles, & qu’en  pre- 
i'encc  des  Princes  qui  à cefte  occafiony  eftoient  aflemblés,  il  donna  àGis- 
I,  E B E R T Ibn  fils  lors  en  cage  touts  les  honneurs  dignités  & bénéfices  que 
R AGINIER  avoit  tenu,  voulant  par  la  monftrer  l’cftime  & eftat qu’il  avoit 
fait  de  fa  perlbnnc,  mais  le  lieu  ou  ces  obliques  furent  célébrées n’eft  autre- 
ment exprimé  par  l’autheur. 

La  femme  de  noftre  Prince  eft  nommée  Alberade,  (de  laquelle  la  Prnvtt 
naiftince  ou  qualité  n’eft  autrement  cognuc)  pourl'amede  laqucllc&dcR  a-  "'I' 
c 1 N 1 E R Ion  mari  la  Princefle  Gcrbcrge  veufve  dcGiflcbcrt  Duc  de  Lor- 
raine leur  fils  donna  à l’Eglilc  de  S.  Remi  à Reims  par  la  main  du  Comte  Ar- 
nou  certain  fien  Alleu  conlàcré  en  l’honneur  deS.  Pierre  nommé  Macrfcn,  fi- 
tuélezFauqucmont,  avec  les  dependenccs  Clume,  Littoy,  Hcrtram& Angle- 
dure;  le  tout  de  l’adveuStconfcntement  de  l’Empereur Otton  I.frcrcdeGcr- 
berge,  en  prefencc  de  Gérard  Evclque  de  TouI,&des  Comtes  Emraon,  Ans- 
fride  de  Lovain  & autres.  Les  lettres  font  datées  de  l’an  DCCCC.  LXVllI. 
le  X.  du  mois  de  Février. 

Il  eft  fort  apparent  que  noftre  Prince  Raginier  poflcda  le  pais  de 
Brabant,  comme aulli  partiede  l’Hasbaing&  HaynautaveclaTaxandrie,tou- 
tcsfbis  Sichard  Comte  gouvernoitiufli  enla  Comté  de  Haynaut  envcrslaSam- 
bre , comme  auflî  en  la  Comté  de  Liwes,  dont  une  bonne  partie  eft  ptefent 
comprinlc  dans  le  pais  de  Liege, comme  l’on  voit  par  la  lettre  de  l’Empereur 
Louis  IV.  mentionnée  ci-defTus. 


ENFANTS  DU  PRINCE  RAGINIER  ET 
DE  LA  PRINCESSE  ALBERADE 
SA  FEMME. 

GIslebert  Duc  de  Lorraine  aurat  Ibn  éloge  tout  fiiivant. 

Raginaire  II.  du  nom  Comte  de  Mous,  Haynaut  & en  Bra- 
bant duquel  lcrat  parlé  apres  fes  freres  Giflebcrt  & Lambert. 

Lambert  Comte  de  Lovain  & Brabant,  Taxandric  & Hasbaing ferat 
mentionné  partiatlicrement  au  Chapitre  cinequiéme. 

Balderic  femble  avoir  efté  fils  du  Prince  Raginier  I.  d’autant  que  Sie-  siftUrt. 
gebert  fur  l’an  DCCCC.  LVI.  rapporte  qu’eftant  Rathier  Evelquc  de 
Liege  déporté  de  fon  eftat,  Balderic  lui  fut  donné  pour lucceftêur, 
ayant  efte  promeu  à celle  dignité  par  la  faveur  de  fon  oncle  Raginier  Comte 
de  Mons.  Le  mefme  nous  dit  Gilles  moine  d’Orval , mais  il  y a ici  necellài- 
rement  de  l’abus,  car  il  eft  plus  apparent  que  l’Evelquc  Balderic  aura 
efté  oncle  du  Comte  Raginier  III.  qui  procura  (à  promotion , que  bien  fon 
nepveu,d’autanfqueRothger  contemporain  qui  at  d’efeript  la  vie  de  S.Bru- 
non  Archevefque  de  Cologne,  ditl  que  lediélBninon  iU’eagede  quatr’ansfut 
donné  au  mefme  Balderic  pour  eftrc  inftruit  en  pieté  & bonne  lettres  : & puis 
Tom.  1.  K que 
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R*ei-  que  nous  trouvons  que  l'ArchcvelqaeBrunon  trelpalIâenraulX^CCC.  LXV. 

KiE».  «■  l’onficfme  d'OiSobre  cage  de  quarante  ans,  U s’enfuit  que  environ  l’an 
DCCCC.  XXXIII.  noftre  Prince  Baidcric  auroit  efte  en  cage  competent 
pour  eftre  Curateur&  inllrudlcur  à l’ufage  d’alors  d’unfils  d’Empeteur.ceque 
ne  peut  félon  la  vraye  fupputation  du  temps  aucunement  convenir  au  nepvcu 
de  Ragintcr  III.  Comte  de  Mons,  n’y  mefme  au  nepveu  du  Comte  Raginicr 
deuxiefme.  C’eft  pourquoi  nousavons  plus  à propos  de  le  colloquer  ici. 
LcmefmeRothgerenla  viedudidlSaintparlant  de  la  promotion  denoftre  Prin- 
ce Balderic  didf , qu’il  eftoitné  du  lignage  des  plus  grands  Princes  du  Pais. 

Mais  il  ne  joUift  quetrois  ansdu  liege  Epifcopal&trclpalfa  félon  GilIesd’Or- 
val  fufdiâ  deux  ans  apres  fa  confccration. 

Fille  mariée  à Bercngaire  Comte  de  Lomme  ouNamur,  qui  en  l’an 
DCCCC.  XXIV.  fift  prilonnicr  le  Duc  Giflebcrt  fon  beau  /rerc  comme 
nous  rapporterons  ci-apres.  Il  eftoit  parent  &fort  Eimilier  à S.  Gérard  Abbé 
& fondateur  duMonaftere  de  Brogue  comme  on  lié!  en  la  vie  dudidSainél,  ÔC 
aux  lettres  confirmatoires  que  donna  en  l’an  DCCCC.  XXXIII.  l’Emjx:-  Not.ihtf. 
reur  Henry  fur  ladiéte fondation,  eftnomméentr’autresnoftreComteBeren- 
gaire;  qui  eft  encor  mentionné  auparavant  es  lettres  de  l’Empereur  Louis  IV. 
données  à Aix  les  V.  Kalendcs  de  Février  de  l’an  DCCCC.  VIII.  par  lef-  Not.thaa. 
quelles  il  confirme  à Ell;icnne  Evelque  de  Liege  l’Abbaye  de  Lobbe , Teélis,  47- 
OC  l’Abbaye  de  Fofle  lltuée  en  la  Comté  de  nolbe  Bercngaire. 
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GISLEBERT  DUC  DE  LOTHIER  OU  G.st.- 

LORRAINE,  COMTE  EN  BRA-  DuV 

BANT,  HASBAING,  &c. 

Chapitre  I V. 

Prince  Raginier  fbn  pere  eftant  tre(pa/Ie,  il  lui  fucccda  en  la  plus- 
part  des  bénéfices  & honneurs  qu’il  avoi:  tenu,  & entr’autres  en 
l’Abbaye  ou Eglilcde S.  Servais  à Maftricht;  ce  que  caufa  peuapres 
desqucrellesentrelui&RutgerArchevelquedcTreves.quirecla- 
maladiâcËglirc  incontinent  apres  la  mort  de  Raginier,  de  qui  lui  & Ratbode 
Ton  predcceucur  avoient  aucunnement  rcdoubtélapuillànce,  les  plainâesfii- 
rent  dotmees  àCbarlesRoy  de  Francediâ  leSimpIcquipour  lorstenoitaulli  le 
Royaume  de  Lorraine , & fut  l’allàire  remis  aux  Comtes  & Efehevins  du  Pa- 
lais Royal  & autres  du  conlèil,  qui  en  l’an  DCCCC.  XIX.  jugèrent  que 
ladiâeEglilccompctoitdedroiâàrEvelquedeTreves,  cequeleRoy  Charles 
confirma  par  lès  lettres  données  en  Ibn  Palais  à Herftal  le  fixiefme  jour  de 
luiogcnl’an fudiA, IbnbslafignaturedesEvelquesWitffid,  Dudo, Raimbcrt,  f^g.xp 
Abbo&ERienne,  des  Comtes  Matffide,  Sigehard,  Otto,  Fulbert,  Chrillien, 
Erkenget,  Ilembard,  Hunger,  Ermenfride,  Wauthier,  & plufieurs  au- 
tres Elchevins  & Conlcilliers  ; & pour  plus  grande  force  & aflèurancc  de  cell 
arreft  lediâ  Roy  Charles  le  ratifia  encor  par  autres  Tiennes  lettres  données 
i Thionville  le  IX.  de  luillet  en  la  mefine  année.  Ceci  toutesfois  deplcut 
merveilleufcment  au  Prince  Gislebert,  qui  jt^eoit  que- Ton  pere  avoit 
tant  mérité  au  lèrvice  du  Roy  Charles  qu’il  ne  devoir  ellre  traiéfé  de  la  façon , 
&parainfi  il  Temble  que  dqxiis  ce  temps  la  il  commença  à machiner  chofes  nou- 
velles, lûr  le  changement  de  l’Eftat,  & comme  il  eftoitPrincepui(îint& va- 
leureux le  Comte  Ricuin  & autres  des  premiers  de  la  Lorraine  s’attachèrent 
à Ton  parti , & abandonnants  celui  du  Roy  Charles  l’eflcverent  pour  leur 
Prince  comme  rapporte  certain  autheur  lur  l’an  DCCCC.  XX.  FJoia^rJ. 

En  ce  mefme  année  mourut  Eftienne  Evefque  de  Liège  au  mois  de  May , 
par  ou  le  Roy  Charles  donna  l’Eveichc  à Hilduin , lequel  ellant  accule  de  Siithni 
ce  qu’il  eftoit  de  la  conipiration  du  Prince  Gislebert;  fût  anlli  tort  'tlimc. 
rejeôé  par  lediâ  Roy , qui  dercchefconlcra  l’Evclché  à Richaire  Abbé  de  Pru-  Jorîw 
me&  deStavelo,  dont  grandes  diflèntionss’efmeurent,  car  Hilduin  fupportc 
par  le  Prince  Gislebert  qui  avoit  la  plulpart  des  Lorrains  i là  dévotion 
fut  conlâcré  Evelquepar  Herman  ArchcvelquedeColognc;  d’autre  part  Richai- 
tcaculànt  Ibncompetitcurde  Simonie,  & que  fonelcâion  parainli  n’eftoit  lé- 
gitime, obtint  l’Evefcbé  du  Pape  Ican  X.  qui  le  confccrai  Rome  en  l’année 
en  lui  vante , ce  que  fut  cauTe  que  Hilduin  le  retira  femblablcment  devers  le  Pape 
pour  Te  purger  du  crime  qu’on  lui  avoit  impolé  & defendre  fa  caufe , ce  qu’il 
fit  en  forte  que  depuis  il  mérita  d’eftre  advancé  à l’Evelché  de  Milan. 

L’Empereur  Conrard  ellant  trefpalTé  fans  lailTer  enfant  le  XXIll.  de  De-  ^ 
cembre  en  l’an  DCCCC.  XIX.  les  Allcmans  decommun  accord  tranftxirté-  cJi'ija7â- 
rentlelcqrtrelmperialàHcnryDucdcSaxe,  celui-ci  comme  perlbnncdchaut  ><• 
courage  jetta  aullitoll  l’ocilfur  le  Royaume  de  Lorrainequ’ilvoioit retranché 
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de  l’Empire,  & s’advilàà  des  moienspour  réduire  i fon  obciUânce  un  II  ample 
pais,  duquel  d’ailleurs  il  fe  promectoit  plus  facilemenc  la  conquclleparlesdil- 
Icntions  qu’il  y avoir  entre  le  Roy  Charles  & le  Prince  Gislebert.  Il 
amalTadoncques  endiligcnceune  bonue armée  pour  executerlbndelTein.mais 
le  Roy  Charles  ne  le  trouvauc  avec  cigales  forces,  & redoutantqueGiSEE- 
BERT  avec  les  adhérents  s’euflentjoind  au  Saxon,  lit  fi  bien  rraiiâer  avec  i 

l’Empereur , que  l’affaire  lut  remis  à une  entreveue  des  deux  Roys , laquelle  le  ! 

fit  en  l’an  DCCCC.  XX  I.  le  V II.  de  Novembre  près  la  ville  de  Bonne 
en  un  batteau  qu’a  ccd  cffcéi  eftoit  ancré  au  milieu  du  Rhiu , ou  y euft  di ver- 
les  propofitions  faiéles  par  les  Roys&  ceux  de  leur  confeil,  mais  l’Empereur 
Henry  ne  voulut  onqucsdefiftcr  de  fon  entreprinfe,ne  fut  que  le  Roy  Charles 
jurât  que  de  la  en  avant  il  ne  s’entremefleroit  du  Royaume  de  Lorraine,  ainfi 
qu’iccluidemeureroit  conjoinâà  fon  Empire,  ceque  le  Roy  Charles  accorda  <’• 
point  pour  volonté  qu’il  cull  de  tenir  fa  promeffe , maispourgagner  temps,  com- 
me bientoft  il  fitparoillrc,  car  en  l’année  enliiivante  DCCCC.  XXII.  il  mena 
dans  laLorraine  une  forté  armée  & fitdurcgucrreauPrince  Gislebert,  & 
au  Comte  Otton  fils  de  Ricuin , qu’il  fcavolt  dire  les  principales  caufèsdc  ce  que 
l’Empereur  Henry  avoir  entreprins  fur  lediâ:  pais , & ne  pouvant  forcer  les 
places  d'importance  il  ravagea  & brufla  tout  les  paisdu  Prince  Gisleb  ert 
durant  tout  l’hiver  Sc  quarelme.croiant  par  celle  rigeur  les  réduire  à fon  obéi  ITàn- 
cc,  mais  ce  fut  en  vain , car  fon  gouvernement  eftoit  odieux  point  lêulcmenc 
auxLorrains,  mais  cncoraux  Francoisà  caufedelbn  favorit  le  ComteHaga- 
noii,  lequel  d’eftat  médiocre  il  avoir  eflevé  par  deffus  tours  les  Princes  de  Ion 
conicil,  quidc  cclacftoicnt  affesmalfatisfaiifts, &ciiavoientconceuuncaigreur 
bien  poign  ante , laquelle  ayant  cfté  couvée  bonne  efpace  ,àlafincommeun  feu 
caché  Commença  à s’allumer  &jetter  par  tout  des  flammes  d’impatience,  l’oc- 
cafion  toutesibis  fut  allés  maigre  comoien  que  lènfible,  c’eftoit  que  le  Roy 
Charles  avoir  ofté  envers  ce  temps  l’Abbaye  de  Celles  àuncfienneproprctantc 
Rothilde  quilatenoit  en  commande,  pour  la  donner  au  Comte  Haganonfuf- 
diél  ; HugueComte  de  Paris  qui  avoir  efpoufé  la  fille  de  la  Princeffe  Rothilde  FUiurl 
ne  pouvant  avallcr  l’outrage  fâi  A à fabclle  mere , commença  découvrir  le  raeC 
contcntcmentqu’il  avoir  du  mauvais  gouvernementduRoy  ,&commc  il  eftoit 
Prince  de  grand  crédit  & authorité  en  France,  -il  le  vit  auflî  toftfuividcsplus 
grands  du  Royaume,  de  forteque  le  Roy  Charles  fe  voiantabandonné  de  la 
principale  Nobleffc,fut  contraint  de  lèretircravec  fon  favorit  à petite  compa- 
gnie,&pafler  laMeulè,Hugue  Icpourfuivitjufquesau  bord  de  ladide  Rivière 
ou  le  Prince  Gislebert  qui  feavoit  toutes  ces  menées  le  vint  joindre 
à lui,  & de  la  parenfcrable  eftants  retournés  vers  le  Duc  Robert  perc  de  Hugue 
qui  le  tenoit  fur  la  Riviere  Aifnc  avec  quelques  troupes,  l’on  y commença 
à traiélcrde  conftituerRoy  lcdiélRobcrt,maiscependantle  RoyCharlesre- 
pafTa  la  Meufe,  & avec  quelques  Lorrains  de  parti  & autres  qui  de  France 
eftoient  venus  à lbnfcrvice,ilcommcncaàravagerles  terres  deceux  qu’illca- 
voit  fes  advcrfaircs , le  Duc  Robert  d’autre  colle  approcha  l’armée  du  Roy  en- 
vers la  Marne,  Sc  de  là  les  deux  armées  quelque  temps  lé  monftrerent  la  telle 
l’une  à l’autre,  mais  à la  fin  les  troupes  duDuc  Robert  croilfants  joumcllcment 
& celles  du  Roy  Charlesdiminuantspcuàpeu,  Robert  s’advanca en  intention 
d’attaquer  leRoy,  quienayant  euadvertence  le  retira Iccrctemcnt&reljraira 
derechef  laMculc,  donnant  temps  & occafion  à Robert  de  fefairemcttrela  ] 

couronne  fur  telle,  ce  que  le  fit  en  la  villede  Rheims  au  mois  de  luillet  encor  j 

en  ladiéle  année  DCCCC.  XXII.  du  confentement  & adveu  de  la  plus  I 

partdcs  Prélats &PrincesduRoyaumcdcFrance,  tant  eftoit  grande  la  haine  1 

Sc  mal- 
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&maltalentqu’acaufcdcHaganon  iisporcoient  auRoyCharIcs,  quicombien  Gisli'- 
que  d’ailleurs  fut  Prince  doUe  de  bonnes  qualités , n’avoic  pas  bien  remarqué  ” * 
qu’un  Roy  ne  doibt  partager  les  faveurs  fi  inégalement  J aulquellestoutsbons 
vaflâls  pretendeut  avoir  part  félon  leurs  mérites. 

Le  Roy  Charles  pendant  que  le  Prince  Gts  leb  ert  elloit  empclché  en  Pl^ksrtl. 
France  pour bralTèr ces  nouvautés^llaavcclesfbrces qu’il  Iceut  joindre  aïïieger 
le  Chaflcau  deChevremont  près  Liege,  une  des  plus  fortes  placcsque  Gisle- 
BER  T tenoit , mais  il  accourut  au  fècours  avec  telle  diligence  & forces  que  le 
Roy  futcontrainéfdcleverleficgefans  atcendrela  venue  de  Ibn  advcrlkire  qui 
menoit  en  là  compagnie  le  Comte  Huguc. 

En  l’année  en  fuivante  DCCCC.  XXIII.  le  Roy  Charles  ayant  tire  Fluiséi-j. 
quelque  Iccours  des  Lorrains  & autres , prelque  fans  cftrc  apperceu  entra  en  la  ’ 

France,  & ayant  feeuque  Robert  fon  advemire  fetenoit  a petite  compagnie  u 
près  la  ville  de  Solfions  il  pafia  fecrctcmcnt  la  Ri  vierc  Aifnc,  &(ur  l’heure  du  Cnti,,,- 
difncr  le  vint  ruer  fur  les  François  avec  telle  impetuofité  qu’il  en  tuaunegran- 
départie,  &cntr’autreslcRoy  Robcrtylaiflalavic,  ayant  efié  tué  par  la  main 
mclmedu  Roy  Charles;  par  ou  nous  apprennonsqu’injuftes  armes  n’ontjamais 
bonne  fin , carcombien  que  le  Roy  Charles  failbitpeu  fagementd’iuquieter  fon 
régné  lenourifiànt  de  partialités  & troubles  pour  l’amour  d’un  favorir,lacaufc 
toutes  fois n’eftoit  aucunement  fuflilànte  pour  le  dcpofiëder  d’un  Royaumequi 
lui  elloit  légitimement  deu  par  droiâ  de  fuccefiron  & héritage. 

Et  bien  que  le  Roy  Charles  en  ce  rencontre  euft  du  commencement  ledcfiîis , 
toutes  fois  Hume  ComtedeParis&HcrbertComtedf  Vcrmandoiss’ellantmis  ü^m. 
en  armes,  l’afiàillircnt  fivivcmentqu’ilfutcontraintdcfe  fauveràla  fuite,  & 
fans  les  troubles  caufés  parlamortdu  Roy  Robert,  vraifemblablemcntilcuft 
tombé  en  mains  defes  adverfàires.  Ce  nonobllaot  il  fcmbloit  à Charles  que  la 
mort  deRobert  lui  donnoit  plus  de  lauriers  que  la  viâoircde  la  bataille  ne  por- 
toit  de  gloire  à Hugue,  jugeant  que  par  la  mort  de  fon  ennemy  le  Royaume  lui 
feroit  comme  reconquis,  &parainfi  il  envoj'a  en  diligence  fes légats  devers  les 
principaux  du  Royaume,  lesrequerrantdefèrejoindreàlui , mais  les  adverfàires 
cflants  afiëmblés  à Soifiôns,  violants  lesloix  fondamentales  de  l’eflat,  confti- 
tuerent  Roy  le  Duc  Raoul  deBouigognegendreduRoyRobertdefunél;  ccfle 
eleéiion  toutes  fois  depleut  au  Prince  Giseebert,  comme  aufii  à Rotger 
Evclque  de  Treves  & autres  Lorrains  peu  affeélionnés  au  Bourguinon. 

La  caulêdu  raefeontentement  femble  avoir  procédé  de  ce  que  peu  devant  FrniurJ. 
Bofon  frere  du  Roy  Raoul  avoir  lûrprinsen  fon  lid  & tué  le  Comte  Ricuin , que 
plufieurs  avec  bonne  apparence  ticnent  avoir  efté  oncle  denoftre  PrinceGis- 
lebert;  quoy  qu’il  en  fbit  Gislebert  embralTà  le  parti  d’Otton  fils 
dudid  Ricuin  contre  Bofon,  qui  d’autre  coftés’cfloitgrandementforti  fié  d’amis, 
mais  le  Roy  Raoul  feeut  fi  bien  conduire  fes  afiâircsquc  la  plufpart  des  Lor-  Produari. 
rains  fevindrentranger  fbubs  (bn  obeifiànce,  es  que  de  nouveau  donna  occa- 
fion  à l'Empereur  Flenry  dedreficr  un’armée,avec  laquellcCpar  le  fupportdu 
Prince  Gislebert)  eflant  pafie  le  Rhin  en  l’an  DCCCC.  XXIV. 
il  ravagea  tout  ce  qu’efl entre  la  Mofelle&le  Rhin , brûlant  les  terres  deceux 
qu’ilcognoifibits’eftre attachés  au  parti  du  Roy Raoulfbn adverfaire , ce- 
pendant les  partialités  entre  Bofon  frere  du  Roy  Raoul  d’une  part , & 

Otton  fils  de  Ricuin  d’autre  augmentoient  de  jour  en  jour,  donc  aufii  vint  Prnvei 
à naiflre  dilTention  entre  le  Prince  Gislebert  & fon  frere  le  Comte  '*•  ' 
Raginier  lequel  avec  Bcrcngaire  Comte  de  Lomme  on  Namur  fon  be- 
aufrere  avoient  embrafie  le  parti  de  Bofon,  &paflàl’af?àire  fi  avant,  que  ledid 
Comte Bercngaire  encor  en  la  mcfme  amiéc fit  prifonnier  au  Prince  G is l e- 
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BERTqui  pour  rachapcer  la  liberté  bit  contraint  de  lui  donner  en  ollagc 
les  ncpvcux  enfants  du  Comte  Raginier  qu’il  avoit  detenu  quelque  temps  en 
feurégarde:  mais  Giflcbert  oflêncédeceftoutrage,  fejetta  dans  les  terres  de 
Ibn  frère  & celles  du  Comte  Berengairc  & d’IfaacComtc  de  C^mbray , & rui- 
na touteequ’il  rcncontroit,  &pour  avoir  plusd’appui  (voiant  que  l’Empereur 
Henry  eftoit  empelchcen  Allemagne,  & le  Roy  Chailesdctenuenprilon de- 
puis l’année  precedente  par  Herbert  Comte  de  Vermandois)  il  envoya  fes  lé- 
gats devers  le  Roy  Rudolphe  lui  prefentant  l'on  amitié , mais  le  Roy  retùTa  de 
Padmettre,  Ibubçonnant qu’il  n’avoit  le  coeur  nivolonté  pour  lui,  maisils’en 
repentit  bien  tofr , confiderant  que  fi  les  Lorrains  lors  divifés  en  bufrions  fc 
vinflënt  à rejoindre . qu’ils  pouroient  par  les  menées  deGisLEBERT  ftei- 
leraent  embralTer  le  parti  du  Roy  Charles,  & parainft  ayant  prins  meilleur" 
confeil  il  fit  traiéber  par  le  Comte  Herbert  de  Vermandois  avec  le  Prince 
GisLEBERràfiu  de  le  mener  à fou  parti,  ce  que  le  Comte  exécuta  avec 
telle  dextérité,  que  Gislebert  & Otton  fils  de  Ricuin  le  rangèrent 
avec  autres  de  leur  confédération  du  codé  dudiâ  Roy  Rudolphe  en  l’an 
DCCCC.  XXV. 

l’Empereur  Henry  voyantque  le  Prince  Gislebert  s’eftoit  rendu  du  parti  FroM,ml 
des  François  , & foi  perluadant  d’ellré  par  la  frullré  de  l'efpoir  qu’il  avoit  de 
réduire  le  RoyaumedeLorrainequclque  jour  à fon  entière  obei(Tance,il  en  fût 
grandement  oficncé  & pafTa  lui  mefme  en  la  mefine  année  le  Rhin,  afiiegea 
& print  la  ville  de  Tuipi  appertenante  i Gislebert  & ravagea  grande 
partie  de  fes  terres , tellement  qu’il  fallut  lui  donner  quelques  efperances,  & 
pour  aficuranced’icelles^csollagicrs,  parmi  quoy  illc  retira  en  l’Empire,  point 
fans  avoir  attire  à Ibn  amitié  plufieurs  des  Princes  Lorrains:  delbrtequ’encor 
en  la  melme  année  la  meilleure  partie  d’iceux  le  déclarèrent  ouvertement 
pour  l’Empereur,  qui  en  l’année  enluivante  envoyaen  Lorrainecertain  Comte 
Everard  pour  accommoderquelquesdiflcntionsqu’il  y avoit  entr’eux.  ccqu’aul- 
fiilexecuta  heureufement;  mais  lesquerelles  qui  couroient  défia  palTcquelques 
années  entre  les  Comtes  Bolbn  & Raginier  d’une  part,  & le  Princ< 
Gislebert  & le  Comte  Otto  d’autre,  ne  fccurent  eltre  terminées  que 
fur  l’an  DCCCC.  XXVIII.  auquel  l’Empereur  en  pcrlbnne  vint  derechef 
i cell  efled:  en  la  Lorraine. 

Tandis  que  ledid  Royaume  eftoit  (comme  cft  did)  convoidé  par  trois  fjrUoMi,  '■ 
grands  Princesdontchafeunavoit  fespartifans,  Dicuajipella  de  ce  monde  l’un  1 

d’iceux,  à feavoir  le  Roy  Charles,  qui  trefpllâ  en  l’an  DCCCC.  XXlX.yWr/'a» 
le  VII.  jour  d’Odobre  apres  a voir  fervi  dejoUet  à la  fortune,  àlbulTcrt  defes 
propres  vaffals  prifon  & autres  outrages  indignes  i un  Prince  de  fi  haute  nail- 
fance , (à  mort  augmentai  l’Empereur  Henry  l’efpoirqui  le  nouriftbitde  réduire 
toute  la  Lorraine  Ibubs  Ibn  Empire , eftimant  que  pour  parvenir  à ce  dclTcin  rien 
ne  lui  manquoit  que  de  voir  entre  fes  mains  noftre  Gislebert,  qui  comme 
Prince  remuant  & d’un  humeur  belliqueux  mettoit  à chafque  moment  le  tout 
enbranfte.  &parainfi  l’Empereur  traida  fecretement  avec  certain  Comte 
nommé  Chreftien  de  qui  Gislebert  n’avoit  aucune  doute;  ceftui-ci  fc 
baignant  malade  le  pria  de  le  venir  voirenfonChafteautouauftitoftil  fetrou-  ^ 
va  lâifi  & fut  envoyé  avec  bonnes  gardes  audid  Empereur,  lequel  coguoifi. 
faut  là  dextérité,  puiirance&  valeur,  au  lieu  de  le  mal  traider  lui  donna  en 
mariage  là  fille  Gerberge&derechcr  le  reftablift  en  Ion  nom  Duc  & Gouver- 
neur de  tout  le  Royaume  de  Lorraine. 

Si  la  morr  du  Roy  Charles  caufa  des  nouveautés  en  la  Lorraine,  ellenecaulâ  FriJom-i. 
de  moindre  changement  eu  la  France,  car  Hugue  Comte  de  Paris&  Herbert 
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Comte  de  Vermandois  fon  beaufrere  qui  avoienc  le  plus  d’autorité  en  ce  Roy-  Gutr- 
aume  ne  pouvants  s’accorder  au  partage  de  la  proie  commencèrent  entr’eux  Jj' 
à nourir  des  diflentions&mesfiances.chaicun  voulant  avoir  le  plus  haut  degré 
an  gouvernement  de  l’eftat , & à ceR  eâét  ebafeun  attirait  k Ibn  parti  les  Prin- 
ccs&Seigneurs  dontilspenfoientfcpouvoirfervir:  LeComte  Heribcrts’allia 
à Arnou  Comte  de  Flandre  & au  Comte  Bolbn , ce  que  fiit  caulè  que  le  Prince 
Gislebert  partilàn  de  Hugues  entra  dans  la  Flandre  avec  mre  armée  de 
Lorrains  & prit  la  ville  de  Douay  en  l’an  DCCCC.  XXX.  & en  l’année 
enfui  vante  prit  encor  fur  le  Comte  Bolbn  le  Chaiteau  de  iDurfblIë  : cepen- 
dant Hcribert  Prince  aftut  Ions  quelques  promeiTcs  fit  cellcr  le  progrès  de  lès 
armes,  mais  Gislebert  ayant  apperceu que  Heribert  ne  ftifoit  compte 
de  tenir  promelTe  quand  le  danger  eltoit  pafle  , s’arma  derechef  en  l’an 
DCCCC.  XXXII.  & vint  alTieger  la  ville  de  Péroné  ; ce  ne  lut  toutesfois 
avec  le  fucces  qu’il  s’elloit  promis,  car  il  fut  contraint  apres  un  long  fiege  le 
retirer  avec  notable  perte  des  liens. 

En  l’an  DCCCC.  XXXIV.  l’Empereur  Henry  envoya  Ibn  beau  fils  Fhdttrd 
le  Duc  Gislebert  accompagné  du  Comte  Everard  pour  traiter  avec  le 
Roy  Rudolphe  & Hugue  Comte  de  Paris  quelques  conditions  en  laveur  du 
Comte  Heribert,  ce  qu’il  feen  fi  bien  conduire,  que  parmi  la  rcllitutionque 
Hcribert  fit  de  Thiery-Chafteau  fur  Marne  on  lui  rendit  Hamme  & Péroné 
pour  les  tenir  tout  le  tems  que  les  Treves  entre  eux  traités  dévoient  durer 
lefquelles  ellants  finies  au  mois  d’Oâobre  de  la  mefme  année  Gis  lebert 
le  vint  prefenter  au  lècours  de  Heribert  pour  complaire  l’Empereur  Ibn  be- 
aupere  , mais  l’on  prolonga  les  treves  julques  au  mois  de  May  de  l’an 
DCCCC.  XXXV.  auquel  terme  derechef  le  Prince  Gislebert 
avec  une  armée  de  Lorrains  & Saxons  entra  en  France  & pritàforce  la  ville 
de  S.Quintin,  que  Hi^e  avoitoccnpé  quelquepeu  devant,  enladefitncede 
laquelle  fut  tné  le  Comte  Bolbn  frere  du  Roy  Rudolphe , mais  quelque  tems 
apres  l’on  trouva  moien  d’accommoderparmi  certain  traité  les  dillentions  qu’il 
y avoit  encre  les  Comtes  Hugues  & Heribert , qui  combien  qu’ils  fiiUèot  beaux- 
freres  ne  laillerent  de  fiiire  la  guerre  l’un  à l’autre  bonne  efpace  de  tems. 

La  mort  de  Rudolphe  Roy  de  France  advenus  en  l’an  DCCCC.  XXXVI. 
diljxjfaderecheflcRoyaumedcFranceàdesnonvellcscommotions,  nefiitque  ^ **' 
lesComtes  Hugue  & Heribert  s’ellancs  accordés  y euljcnt  porté  promptement 
remede,  ayants  convoqué  pour  le  bien  de  l’eftat  nne  afièmblee  des  Princes&Pre- 
lats  du  Royaume  en  laquelle  fut  trouvé  bon  de  rappeller  Louis  fils  do  Roy  Char- 
les le  fimple,  qui  durant  tours  ces  troubles  s’eftoit  avec  fa  mereOtgivercfiigé 
outre-mer  chez  Adelftan  Roy  d’Angletterrelbn  oncle  maternel  .lequel  aollî  toll 
envoyafon  nepveu  en  bon  équipage  dans  la  France,  ou  il  fut  receu  avec  gran- 
de joie  Sc  receut  la  couronne  le  XX.  jour  de  luin  audiâ  an  dans  la  ville  de 
Laon  ; du  commencement  de  fon  r^ne  il  ne  lailTâ  pas  de  témoigner  le  refenti- 
ment  qu’il  avoit  du  Ibing  que  les  Princes  Hugue  & Heribert  avoient  eu  à le 
faire  rappeller,  mais  celle  bonne  intelligence  ne  fut  entretenue  avec  la  con- 
fiance neqplTaire  au  jeune  Roy,  car  aiant  conceu  quelques  ombrages  de  ce  que 
cesdeux  Princes  s’elloient  de  nouveaux  liés  par  une  eflroite  confédération,  ou 

Fcnt  dire  par  ce  que  Hugues  s’elloit  allié  par  mariage  à Hadwige  Ibeor  de 
Empereur  Otton  I.  (qui  en  celle  mefme  année  elloit  luccedé  à l’Empereur 
Henry  fon  pere)  il  aliéna  entièrement  de  fon  amitié  lefdits  Comtes  Hugue 
& Heribert,  & de  ftit  par  mauvais  confeil  il  commença  ouvertement  à les  Fltdaurd. 
poufuivre  & entreprendre  fur  leurs  terres&fbrtrellès,  ce  quederechefdonna 
occafion  au  Prince  Gislebert  de  mener  en  l’an  DCCCC.  XXXVII. 
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uac  bonncarméc  cnFrance  en  faveur  du  Comté  Hugues fon  beaufrcre&tout 
à l'abbord  il  prit  à força  le  Cliafteau  de  Picrrepont&ijuelqucsautrcsplaccs , 
de  fortcquelc  Roy  Louis  pour  empefeher  Icprogresdcles  armes  par  i’entremile 
de  quelques  Prélats  demanda  une  trefvc  laquelle  toutesfois  ne  fut  tenue. 

Vers  le  mcfme  tems  l’Empereur  Otton  entra  en  diffèrent  avec  le  Comte  Sixtift, 
Everatd  frète  de  l’Empereur  Conrard  premier  luruu  fubjedt  de  petiteconfidc- 
ration,  duquel  toutesfois  depuis  fuivirent  pluficurs  malheurs,  car  ledit  Comte 
embrouilla  entierrement  les  affaires  d’Allemagne,  &perfuadaà  Henry  propre  >•«.’ 
freredcrEmpereurquerEmpirclui  competoit,par  cequ’Otton,avoit  efté  ne 
avant  que  leur  pere  avoir  efté  cflcvéàl’Empire&que  Henry  eftoit  vrai  fils& 
fuccellcur  de  l'Empereur  comme  ayant  efté  né  du  tems  qu’il  tenoit  le  feeptre;  ces 
foibles  railbns  feeurent  faire  telle  operation  eu  uu’ame  ambitieufe , que  Henry 
fe  banda  en  l’an  DCCCC.  XXXIX.  contre  l’on  frère  & s’allia  avec  le 
Duc  Gislebert  avec  les  Comtes  Otton,  Thiery  & ifaac  & avec  autres 
Seigneurs  de  Lorraine,  qui  défia  en  l’année  precedente  avoient  quitte  l’Empe- 
reur, fans  qu’autrement  l’on  en  fâche  l’occafion,  & s’eftoient  rangés  fous  le 
RoyLouisde  Francc&lui  avoientfai(fthommage&lérmeutdcfidcIité;rEra-  FrüJmrd. 
perçut  Otton  voyant  tout  fon  cftat  en  trouble  le  mit  en  armes  en  toute  halle, 
ifeajantpaffTelc  Rhin  entra  en  la  Lorraine,  mit  lefiegeau  Chafteau  deChevre- 
mont  près  Liège,  & ravagea  les  terres  des  confédérés,  mais  ajant  eu  nouvelles 
que  le  Roy  Louis  de  F rance  eftoit  entré  dans  l’Elface  ; il  laiffa  le  iiege  pour  aller 
trouver  fon  adverfaire  , d’autre  cofté  le  Prince  Gislebert  lift  fcmbla- 
blcment  forte  guerres  aux  environs  du  Rhin,  mais  le  Comte  Udo  ajant  avec 
Conrard  frère  de  Herman  DuedeSuevejointune  bonne  armée,  ils  rencontrè- 
rent les  Lorrains  près  Andernach  &les  défirent  en  bataillcou  le  Comte  Eve- 
rard  fût  tué , & le  Prince  Gislebert  y laifTa  aufli  la  vie  accablé  dans 
les  ondes  du  Rhin  ; fon  corps  ne  fut  onques  retrouvé,  combien  qu’il  Ibitvrai- 
femblable  que  quelques  pefeheurs  l’aiant  trouvé  & fpolié  de  fes  riclieffès  l’au  ronc 
mis  fecretement  en  terre.  Frodoard  rapporte  ce  pitoiable  accident  fur  l’aa 
DCCCC.  XXXIX.  comme  auffi  le  continuateur  de  Reginon,  Sigeberc 
toutesfois  & Albetic  le  mettent  fur  l’an  DCCCC.  XL  III.  Voila  la  fia  /r.aiw, 
pitoyable  d’un  Prince  fi  remuant  & d’un  cfprit  fi  guerrière,  que prefquc tout 
lejoursdefa  vie  il  fe  trouva  en  armes,  mais  celle  gloire  eft  aucunement  cM;r' 
ofûfquce  pat  fon  inconft^ce,  combien  que  peut  eftre  il  lui  fut  neceffairede 
s’accommoder  aux  occurences  du  tems.  La  Princeffê  Gerbeigue  veufi’e  du 
Prince  Gislebert  fut  aufli  toft  remariée  à Louis  Roy  de  France  de  qui 
elle  laiffà  aufli  plufieurs  enfants. 

En  la  vie  de  S.  Gérard  Abbé  de  Brogne  au  Namurois  eft  diâquc;  S.Giffain 
apparut  à noftre  Prince  Gislebert  & lui  commanda  qu’il  euftà  refor- 
mer l’Abbaye  de  Celles  confacré  en  fon  nom,  & que  Gislebert  manda 
à ceft  effèâ  IcdiâAbbé  de  Brogne,  qui  par  l’cntrcmifc&  autorité  de  l’Eves-  • 
que  dcCambtay  colloqua  en  ladite  Abbaye  de  S.  Giflainde  fes  Religieux  avec 
une  façon  de  vivre  fort  religieulê. 
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ENFANTS  DE  GISLEBERT  DUC  DE 
LORRAINE  ET  DE  GERBERGUE, 

DE  SAXE  SA  FEMME. 

HEnry  fils  unique  reccut  ce  nom  en  mémoire  de  Ton  grand-pcre  rEmpcrcui 
Henry  le  premier, il  demeura  en  la  cutcle  de  Gerbergue  î'a  mcre&  d’OC' 
ton  ComtefilsdeRicuin.&quclquepeu  apres  lamorcdcfon  pere , l’Empereur 
Octon  I.  fon  oncle  lui  donna  la  Duché  ou  gouvernement  de  Lorraine , laillànt 
l’adminilbacion  de  cell  cllac  à fondiâ,  tuteur , mais  le  jeune  Heiuy  trelpaflà 
bien  peu  apres.  • 

Gerberge  fiit  mariée  à Berthulphe  Doc  de  Bavière  firere  du  Duc  Arnou  diâ 
le  mauvais,  mais  il  l'emble  que  de  celle  couple  ne  demeura  aucune  lùccelTion 
voir  rncline  l’on,  peut  à bonne  railbn  douter  fi  leur  mariage  auroit  elté  con- 
fommé  pour  le  jeune  eage  de  la  Princellê  & la  mort  du  Duc  Bertulphe  advenue 
en  l’an  DCCCC.  XLVH. 
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La«-_  LAMBERT  COMTE  DE  BRABANT,  DE' 
LOVAIN,  MANSUARIE  , ET  DARNAÜ 
ADVOUE'  DES  EGLISES  DE  ' 
NIVELLE  ET  DE  GEM- 
BLOURS,  &c. 

Chapitre  V. 

cfloit  (ils  de  R A G I N I ER  le  premier.  Duc  & Comte  de  Bra- 
1 ^ bant&firere  de  GislebertDuc  de  Lorraine  de  qui  nous  avons 
^33^1  maintenant , & combien  qu’il  ne  foit  recogncu  expreflemenc 
pour  tel  par  quelqu’autheur  ancien , toutesfois  la  Comte  de  Lovain 

Îiu’il  poiTcda  avec  grandes  terres  en  l’Hasbain  & Brabant,  le  nom  de  Lambert 
1 commun  entre  les  Princes  de  celle  lignée , avec  la  convenance  du  temps  le 
perluadcnt  entièrement,  ce  que  d'ailleurs  cil  aulîi  confirme  par  coque  Gis- 
LEB  ERT  fon  grand  pere  pollcda  la  Comté  de  Daman  en  laquelle  fut  infli- 
948.  tuée  l’Abbaye  de  Gcmblours  qu’en  l’an  DCCCC.  XLVllI.  l’Empereut 
commit  à l’Advouerie  & proteâion  de  noftre  Comte  Lambert  de 
^ Lovain , & aux  lettres  fur  ce  depelchées  il  lui  donne  la  qualité  de  fort  & bel-  t «. 

liqueux , d’ou  je  viens  à croire  que  le  Comte  Lambert  pofledoit  aulC  en  chef 
ladiéle  Comté  de  Damau  qui  déjà  doibs  allors  elle  elloit  incorporée  en  celle 
de  Lovain.  Il  e(l  aulîi  fort  vraifêmblable  que  lui  &fonfrereRagiaierdivilcrent 
les  terres  que  leur  pere  & frere  avoient  tenu , & qu’a  noftre  Prince  Lambert 
efeheut  pour  iapart  une  bonne  partie  de  l’ancien  Brabant,  & de  l’Hasbaing 
avec  la  ’Taxandrie&qu’ilfut  nommé  Comte  de  Lovain  icaule  que  celle  ville 
elloit  la  capitale  de  ce  pais  & le  lieu  ordinaire  de  là  rcfidence. 

AulTi  nedoitontrouver  eftrange  que  noftre  Prince  eft  intitulé  Comte  d’une 
ville,  car  le  mefme  le  remarque  en  la  plufpart  des  Comtes  du  temps  d’allors 
comme  ceux  deLimborg , Luxembourg,  Cleves , Gucldres , luliers , Zutphen, 
Monsen  Haynauc,Troycs,  Boulogne,  Chalon , Los , Duras , S.  Pol  & plufieurs 
autres,  la  caulè  de  ceci  fcmble  avoir  efté  que  comme  les  Comtes  commen- 
cèrent envers  ce  temps  fe  faire  poUcllêurs  Héréditaires  de  leurs  eftats  qui  ne 
comprennoient  pas  precilèment  une  Province  entière ainli  partied’icelle  tout 
du  mefme  noftre  Comte  qui  ne  pofledoit  tout  le  Brabant  ni  tout  l’Hasbaing 
porta  titre  de  Comte  de  Lovain  foubs  laquelle  eftoit  compris  partie  de  l’une 
& l’autre  Province. 

Quand  au  temps  du  trefpas,  alliance,  ou  autres  aâions  du  Prince  Lam- 
bert elleslbnt  entièrement  enlevelies  dans  les  tenebresdel’oubli,  parfiiutede 
bons  Hiftbriens  de  ce  temps,  & pour  cela  n’en  dirons  autre  choie.  Ily  at 
toutesfois  quelque  apparence  que  fa  femme  lui  apporta  la  Comté  de  Huy. 


4 FILS  DE  LAMBERT  COMTE  DE 

BRABANT  ET  LOVAIN.  _ ^ 

.AiNsfridc  Comte  duquel  ferat  parlé  en  l’eloge  fublequcnt. 
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ANSFRIDE  COMTE  DE  BRABANT,  DE  aks»»- 
LOVAIN,  DE  HUY,  DE  MANSUARIE 
ET  DE  D’ARNAU,  ADVOÜE’  DES 
EGLISES  DE  NIVELLE  ET 
DE  GEMBLOURS,  &c. 

Chapitre  VI. 

Prince  cft  indubitablement  fils  de  L a m b e r T Comte  de  Lo- 
SC  ^ iücceda  en  toutes  les  terres  & dignités  , & que  plus 

cft  an  Catalogue  des  Abbés  du  Monaftere  de  Gcmblours  eftexpref-  Cutlonte 
fementdiâ,  que  certain  Seigneur  nommé  Lambert  donnaàErlvin  **'  '**** 
premier  Abbé  de  ce  lieu  en  prefence  de  l’AdvcUe  Ansfride  fils  de  UwI! 
Lambert  l’Eglife  de  Wietticnne  au  pais  de  Molàu,  ce  que  d’ailleurs 
fe  monllre  avec  plus  d’evidence  pat  la  charte  fur  ce  donnée  en  l’an 
DCCCC.  LVL  confervée  encre  les  Archives  deladiâe  Eglilc  de  Gem- 
blours,  aufli  Wicichiud nomme  expreflëment  noftre  Ansfride  nepveu 
dcGiSLE  SERT  Duc  dc  Lorraine.  Sigebert  lui  donne  le  titre  de  Com- 
te  de  Brabant  & Gilles  moine  d’Orvalle  nomme  expreflemenc  Comte  de  Lo-  Si^tbirt, 
vain.  J1  figna  en  l’an  DCCCC.LXVIII.  les  lettres  par  lefquelles  G e r- 
BERGE  veufve  dcLouis.diâ  d’outrcmerRoydeFrancedonneàl’Abbaye  de 
S.  Remi  à Reims  l’alleu  de  Maerfen  & lès  appcndences  pour  le  falut  de  l’ame 
du  Duc  Gislebert  fon  premier  mari  oncle  de  ce  Prince  & pour  le  fàlut 
de  Racinier  & Alberade  pere& meredudiâGiflebert. 

Lediéè  Comte  voulant  laite  parade  de  fa  pienfe  libéralité  donna  à Notger 
Evefque  de  Li^e  tout  ce  que  lui  appertenoit  en  la  Comté  de  Hny , ce  que 
depuis  l’Empereur  Otton  III.  confirma  par  fès  lettres  données  en  l’an 
DCCCC.  LXXXV.  parlcfquellcsencorlcdiâ  Empereur  transfportaàl’Evef 
que  Nolger  & à fon  Eglifè  toute  la  fouverainité  que  lui  compecoic  en  celle  Prttmtî 
Comté  permettant  audiâ  Evefque&àfes  lucceflèurs  de  la  pouvoir  ultérieure- 
ment  donner  en  bénéfice  ou  en  fiefà  tel  Prince  ou  Seigneur  que  bon  leur  fem- 
bleroic  fans  autre  dependence  dc  l’Empire  que  la  reverence  que  generalement 
on  doit  1 fa  dignité,  & avec  ce  confirma  encor  audiâ  Notger  le  droiâ  de  Mon- 
noie,  collieux&aucresdroiéls.quc  desja  ci-devant  fes  predeceflèurs  avoienc 
conféré  à fon  Eglifè. 

Sa  fenune  fut  une  Noble  & làinâe  PrincelTe  Hilsonde  Comteflè  de  • 
Stryen , avec  laquelle  ayant  vécu  longue  efpace,  ilsdelibcrerentunànimement 
de  laiflèr  le  monde&s’addonncremierementau'fèrvicedeDieu&defbnEgli- 
fe,  àqucilclin  Hilfonde  du  confèil  de  fon  mari,  fondaleMonaftcrcdenoftrc 
Dame  en  fon  alleu  de  Thore  près  Maefcyck,  & ledotta  dc  plufieurs  biens 
à fçavoir  dc  l’Eglife  Striene  les  terres  de  Gertrudcnbeige,  Gilfelo,  Baerlc 
avec  l’autel  qu’elley  avoir  fondé  en  l’honneur  dc  S.  Remi,  le  Challcau  deSprun- 
delheym  commcilelloic  fitué  fur  le  Moerwaeter,  fon  bois  aflis  entre  les  deux 
Rivières  nommées  Marche  pour  la  nouriture  des  porcs,  &tout  celaavec  les 
- ^ warant- 
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warantfchappcsjtollicux .moulins,  ccnfcs  & revenues,  en  prêts,  en  bois,  en 
terres,  Wâftines,  moeres,&c.  ôtealamelme forme commeellc&fespredecef^ 
fours  avoient  polTcdé , lefdidtcs  terres,  d’ou  l’on  [>eutprefumer  que  la  Comté  de 
Stryen  competoit  à laComtelTc  HiUbnde  de  Ibn  propre  chef , les  lettres, 
fur  cela  forint  données  audiâ  Thore  le  dernier  jour  du  mois  de  May  de  l’an 
DCCCC.  XCII.  par  Iclqucllcs  elle  diél  exprelTcmcnt  que  perfonne  ne  fo-  Premn 
ra  AdvoUe  de  ladidc  Egliie  que  l’Empereur,  & conjure  à les  heritiers  Scig- 
iieurs  de  Striene  qu’ilsne  s’op'xjfenten temps  adveniràcelle  fienne  donation. 

Cela  faid  H 1 l s o N d e à fa  fille  B E N o i t E ft  rendirent  Religieufes 
illecq , & le  Prince  A n s F r i d e auffi  fi  retira  entre  les  fteres  ou  moines  de 
ce  lieu,  mais  il  fot  prcfque  au  mefmc  temps  cflcu  & confacté  E velque  d’Utrecht, 

&en  celle  qualité  il  donnaàl’Egiiie  de  noftreDame&de  S.  Martin  illecq  les  P"«w, 
villages  de  Wefterloo , Oclve , Bole , Mcrbeke , Honbeke  &Durente,  fituéesen  **• 

la  Comté  de  Rienqu’auparavant  il  avoir  polTedéen  propriété,  il  fonda aulli  un 
Monallere  pour  des  Religieux  de  l'Ordre  de  S.  Benoilt  au  mont-làind  près 
Amersfort  envers  l’an  M.  VI.  ou  il  fc  retira  en  fes  derniers  jours,  & y mourut  Prtmvet 
& receut  fepulture  envers  l'an  M.IX.  routesfois  depuis  ledid  Monallere  fot 
tranlporté  en  la  ville  d’Utrecht  & nommé  l’Abbaye  de  S.  Paul. 

Les  Croniques  d’Hollande  rapportent,  que  l’occafion  de  celle  converfion  Cr.mqnu 
fot,  que  la  Comtelfo  Hiesonde  avoir  collume  de  Ibrtir  les  nuidsde  fon 
Challeau  fitué  envers  la  Meufe,&  en  Iblitude  prier  Dieu  enlabalTecoortouily  Eveiî/m 
avoit  quelque  autel &chappelle,  ce  qu’ayant  ellé  rémarquépar  quelqu’un  des 
domclliqucs,  il  en  ccnceut  mauvaifo  opinion  & en  fit  lenellrc  rapporta  Ion 
maillre  le  Comte  A n s F R i n E,  qui  unenuid  qu’elle  foitoit  à l’ordinaire 
la  fuivit  focretement,  & vit  que  pendant  qu’elle  eltoit  en  fos  prières  certaine 
lumière  celcllel’envi  ronnoitdefesraions.cequ’efmeut  tellement  leComtequ’il 
s’addonna  entièrement  à la  pieté  & à toute  vertu , &de  la  en  avant  plus  queja- 
maiseullcn  ellimclâS.  Femme, &commeilvoulut  challier  leftrviteur  qui  lui 
avoit  faid  le  faux  rapport;  elle  lut  remonllra  que  le  Vallet  avoit  plullot  mérité 
quelque  recompenfe,  pour  le  foin  qu’il  avoit  porté  pour  l’honneutde  fon 
maillre. 


FILLE  D’ANSFRIDE  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  LOVAIN,  ET  DE  HIL- 
SONDE  COMTESSE  DE 
STRYEN  SA  FEMME. 

BEnoiste  fot  première  AbbelTe  à Thore,  ou  elle  vefqull  faindement 
avec  fa  mere , & toutes  deux  y ont  receu  fepulture. 
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RAGINIER  IL  DU  NOM  COMTE  DE  Rac 
MONS,  HAYNAUT,  &c. 

Chapitre  VIL 

^ eftoît  un  des  fils  de  Raginier  premier  du  nom  Duc  & Comte  de 
Brabant , & euft  pour  partage  la  Comté  d’Haynaut  ; & parce  que  la 
Ville  & Chafteau  de  Mons  eftoit  la  court  & refidcncc  ordinaire  de 
noftrc  Prince  il  fut  communément  qualifié  Comte  de  Mons , tout 
ainfi  comme  fon  frété  Lambert  fut  appelle  Comte  de  Lovain  à mefine  raifbn. 

Sa  pieufe  libéralité  reluiten  ceqn’il  donna  à l’Eglifc  deS.Gcrtrudeà  Nivelle  JV»/.  dup. 
doufe  manfes  oucenlès  avec  une  Egliic  fituces  au  pais  d’Ardenne  & Comté  de 
Waudret  fiir  la  Rivière  Haifne  au  village  de  Viller,  laquelle  donnation  fiitde- 
puis  ratifiée  par  l’Empereur  Otton  premier  du  nom,  pat  fes  lettres  données  en 
l’an  DCCCC.  LXVI. 

Frodoard  fur  l’an  DCCCC.  XXII I.  rapporte  que  le  Comte  Bofon 

fils  de  Richard  Duc  de  Bouigogne  furprint  & mallàcra  cruellement  le  Comte 
Ricuindans  leliâ.qu’il  tenoit  i caufede  maladie,  ce  que  depuis  fut  le  feminai- 
re  de  grandes  di vifions  & partialités , car  le  Comte  Otton  fils  de  Ricuin  lèloa 
l’opinion  de  plufieurs  eftoit  coufin  germain  de  Giflebett  Duc  de  Lorraine  & de 
fes  frétés  les  Princes  Lambert  & Raginier , & d’ailleurs  avoir  grand  fupport  en 
la  Lorraine,  d’autre  part  le  Comte  Bofon  avoir  pour  frétés  Raoul  quienversce 
temps  fut  elleu  Roy  de  France , & Hugue  le  noir  Duc  de  la  haute  Bourgogne, 

& avec  cela  eftoit  apuié  de  plufieurs  Princes  & entt’autres  de  noftre  Comte 
Raginier,  que  non-obftant  qu'il  fût  nepveudu  Comte  Ricuin , ne  laiflà 
toutesfbis  s’attacher  opiniaftrement  au  parti  de  Bofon , voir  contre  fon  propre 
frère  le  Duc  Giflebert,  & tira  encor  àfa  corde  fonbeauftereBerengairc  Com- 
te de  Lomme  & Namur  ; & comme  les  hoftilités  s’executoient  ouvertement,  le 
Doc  Giflebert  trouva  moien  de  fc  làifir  de  fesncpvcux  enfants  de  noftre  Prin- 
ce Raginier,  mais  quelque  temps  apres  le  Comte  de  Namur  ayant  cfté  Prtmt 
adverti  que  Giflebert  à petite  compagnie  s’eftoitmis  en  campagne  il  le  vint 
rencontrer  à l’impourveu  avec  quelques  gens  d’armes  & le  lift  Ion  prilbnnier 
en  l’an  DCCCC.  XXIV.  de  forte  que  Giflebert  pour  rachapter  la  liberté 
fiit  contrainâ  de  rendre  les  enfants  de  fon  frere  & pafler  par  telles  conditions 
que  lui  furent  propofées , & combien  qu’on  traiûa  lors  quelque  forme  d’accord 
entr’eux , ce  ne  fut  qu’en  apparence  ; car  aufli  toft  que  Giflebert  fc  vit  libre  il  ne  , 

longea  à autre  chofe  qu’.à  la  revenge  qu’il  difpofa  d’en  prendre,  à quel  cfleft 
aiant  joinét  bonne  armée  il  ravr^ea  les  terres  de  fon  frere  le  Comte  Ragi- 
nier, du  Comte  de  Namur  fonbeaufrere&du  Comte  IlàacdeCambray , qui 
fcmblablcmcnt  eftoit  de  ce  parti  -,  enfin  cefte  guerre  dura  jufqucs  en  l’an 
DCCCC.  XXV  III.  auquel  par  l’entremife  de  l’Empereur  on  trouva 
moien  de  reconcilier  l’amitie  des  deux  frères,  la  paix  toutesfois  ne  fccut  eftre  >8. 
arreftéc  entr’eux  fans  que  le  Comte  Bofon  y fi.it  comprins  ; d’ou  il  fcmbic  fort 
apparent  que  noftre  Prince  auroit  eu  à femme  la  fœur  dudlâ  Bofbn,  ce  que 
d’allieurs  eft  aucunement  confirmé  par  le  nom  de  Rudolphe  ou  Raoul  impofé 
à un  de  leursfilsenmemoire  de  Rudolphe  Roy  de  Francc&  Duc  de  Bourgogne  ‘ 
frere  de  Bofon. 

Tom.  I.  N En 
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En  l’Eglifc  de  S.  Giflain  y avoit_pour  lors  des  Chanoines  ou  clercs  dccom- 
mune  vie,  mais  leur  converfation  point  accompagné  de  la  pieté  & religion 
requife  à leur  eftai,  donna  occaflon  à noftre  Prince  &àGiflebertlbn&erede 
traiéheravecS.  Gérard  Abbé  de  Broignc  perfonhage  de  tres-fainifte  vie,  fur  la 
reformation deladiâe Eglilè,en iùitede  quoi  les moibcsderordrede S. Benoid 
y furent  introduits  envers  l’an  DCCCC.  XXX. 


ENFANTS  DE  RAGINIER  II.  COMTE 
DE  MONS,  &c.  , 

RAginier  III.  Comte  de  Mons  qui  fucceda  à fon  pcrc,  & aura  Ibn 
Eloge  tout  en  fuivant. 

Liechard  ellcxprellèraent  nommé  fils  du  Comte  Ragin'ier  en  lettres 
de  l’Empereur  Otton  le  premier,  par  lelquelles  en  l’an  DCCCC.  LXVI.  il 
confirme  certaines  donnations  faites  à l’Èglife  de  Nivelle,  entre  lelquelles 
cil  mentionnée  celle  que  ce  Prince  y avoir  fait.à  feavoir  de  neuf  manfes  ou 
cenlcs,  un  moulin  & une  braderie , le  tout  fitué  en  la  Comte  de  Masbain  au 
village  de  Guingelenhaim  avec  trente  & cinq  perfonnes  de  condition  fèrvile. 

Rodulphe  qualifié  frété  du  Comte  Raginier  III.  par  Frodoard  fur 
l’an  DCCCC.  XLIV.  qui  rapporte  que  Herman  Duc  de  Sueve  eftant  en- 
voyé avec  bonne  armée  par  l’Empereur  Otton  I.  pour  s’emparer  des  fortredes 
des  Comtes  Raginier  & Rodulphe  frétés  fidels  & partifans  de  Louis  Roy  de 
France  ,&  ne  fc  trouvants  lefdits  fteres  en  équipage  pourrefiflerà  l’Armée  Im- 
périale, qu’ils  fe  rangèrent  du  codé  de  l’Empereur,  qui  les  rcceut  en  grâce. 

Il  lèmbîeavoir  eu  en  partage  quelque  partie  de  laTaxandrie&de  l’Hasbain, 
car  en  lettres  de  l’Empereur  Otton  I.  datées  de  l’an  DCCCC.  XLIX. 
ed  di(d,  qu’il  donne  à Farabert  Evcfque  de  Licge  l’Eglilë  d’Eycke  proche  de 
Maes-Ey  ck  fur  la  Meufe  fituée  en  la  Comté  du  Comte  Rodulphe , par  qui  vrai- 
fcmblablementildefignenodre  Prince:  l’on  pcutaudî  prclümcrqucicnomde 
Rodulphe  lui  fut  impoféparfbnonclcmatemelRodulphcRoydeFrance,  &fi 
on  donne  crédit  aux  eferipts  d’un  perfonnage  curieux , les  Comtes  de  Hasbaia 
& de  Los  font  delcendus  de  ce  Prince , car  il  lui  donne  pour  enfants  Arnou 
Comte  de  Hasbain,  BaldericEvefquedeLicge  II.  dunom,  GiflebertComte 
de  Los&Harman  Archidiacre  de  Liege,  &combienquc  ceci  ne  le  preuve  au- 
trement par  quelque  Charte  ou  clcript  d’autheur  ancien , toutes-fois  cd  il  ailes 
vraifemblable  , par  ce  quel’Hasbain&la  TaxandrieouIesComtesdeLosont 
eu  leurs  principales  terres  edoient  de  la  poflèdïon  du  Prince  Raginier  1.  &de 
fès  enfants. 
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eft  du  tout  vraifcmblable  que  ce  Prince  fut  un  des  enfants  du  Fnic^d. 
^ ^ fl  Raginier  II.  que  le  Duc  Gifleberc  leur  oncle  en  Tan 

donna  en  oftage  à Bercngairc  Comte  de 
Namur  pour  rachapter  fa  liberté  &fe  deftirc  des  priions  ou  il  fc  trou- 
voie,  comme  ci-defliis  à cite  diâ. 

Le  Royaume  de  Lorraine  fitué  lùr  les  limites  de  l’Empire  & de  la  France 
fêrvoitde  flambeau  pour  allumer  la  guerre  entre  les  Allemans  & François,  car 
il  eftois  convoité  de  l’une  & l’autre  nation,  comme  l’on  a peu  voir  pareeque 
des-jaen  avons  didfoubs  le  règne  de  l’Empereur  Henry  & des  Roysde  France 
Charles  & Rudolphc  : en  forte  que  les  fucceflèurs  de  l’un  & l’autre  furentauïTt 
bien  heritiers  des  diffentions  & querelles  que  des  cllats.  Il  cfl:  bien  vrai  que 
l'Empereur  Otton  I.  apres  fon  pere  l’Empereur  Henry  fe  trou  Voit  eopofleiTion 
de  la  Lorraine  &yavoitfonGouverneurouDuc,  mais  Louisd’outrcmer  Roy 
de  France  ne  laifla  pas  d’y  avoir  des  partifans  qui  le  frvorifoient  à toute  occa- 
frnUtt  fion,  entre  iceux  efloient  des  premiers  noltre  Prince  Raginier  & fbn 
frere  Rodolphe,  lelquels  eflants  devenus  plus  animés  pr  le  trefpas  du 
Duc  Otton  commencèrent  à fè  déclarer  ouvertement  pour  le  François,  & 
ayants  quité  entièrement  lemafque  prindreut  lesarmes  contre  ceux  qu’ils co- 
gnoUlbientedre  du  parti  contraire;  l’Empereur  voulant  obvicrà  un  Inconve- 
94+  nient  de  fi  grande  confcquence,  envoiaen  diligence  en  l’an  DCCCC.  XLIV.  Frtdttrd. 
Herman  Duc  de  Sueve  accompagné  de  grande  armée  pour  reprimer  les.defor-  -P"*”' 
dres  & réduire  à leur  devoir  les  Princes  Raginier  & Rudol  phe, 
lelquels  ne  fe  trouvants  lors  avec  forces  fuffifàntes  pour  faire  tcfteà  Une  puif 
lance  fi  grande,  abbaiferent  les  voiles  de  leur  animofité,  & par  dons  &amis 
traiélerentfi  bien  que  l’Empereur  didîmula  tout  le  parte  i mais  les  amitiésac- 
quifespas  force  fontfragiles  comme  leverrc,  &prainfinbs  Princes  pour  tout 
cela  ne  lairtbientde  porter  foubs  main  le  parti  du  Roy  Louis,  d’ouàlafinvint 
Ctmrm-d  à nairtrc  du  mauvais  entendu  entre  Conrard  Duc  de  Lorraine  & le  Comte 
‘urrirnt  ^ comme  ils  eftoient  touts  deux  afles  remuants,  ils  prin- 

ficilemcnt  les  armes,  car  l’on  remarqué  que  le  Duc  Conrard  en  l’an 
.yji.  DCCCC.  LI.  entra  dans  les  pais  de  noltre  Comte,  & emporta  par  fiegc&  Fm/surd. 
autrement  qneloues  places  fortes  6c  le  contiaignit  d’accepter  des  conditions  ^"*0" 
peu  favorables  Æ de  choifir  de  deux  maux  le  moindre.  ' 

Mais  quelque  temps  apres  noflrc  Prince  cnil  occafion  de  fe  vengerduDuc 
Conrard,  car  icelui  s’ellant allié  à Ludolphe  filsaifiiédel’EmpercurOttonl. 

& autres  de  celle  confpiration  ofabicnonvertements’atmcr contre lediû Em- 
pereur ; la  caufe  en  femble  avoir  ellé  que  Ludolphe  cfloit  jaloux  & craintifdc 
ce  que  fon  pere  pourolt  preferer  à l’Empire  Otton  fon  fécond  fils  ; qu’il  avoit 
procrée  d’une  fécondé  femme , & par  ainfi  pretendoit  que  fon  pere  l’cull  à decla- 
rer  Roy  & fon  fuccefleur , comme  ilavoit  des-Ja  propofé auparavant,  mais  l’Em  • 
pereur  prefloit  l’oreille  à l’Impératrice  laquelle  mouvoir  le  verd  & le  fcc  pour 
953'  promouvoir  fon  fils  Otton,  ce  qu’à  la  fin  en  l’an  DCCCC.  I.III. 

Na  fit 
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fit  rcfoudrc  Ludolphe  & fcs  allies  à une  rébellion  manifefte.  Cependant  le  Pmvn 
Prince  Ra  gis'IEr  qni  veilloi:  pour  attraper  le  Duc  Conrard  fon  ennemi  W- 
alla  mettre  le  fiege  à certaine  fienue  fortrefic  fituce  envers  la  Meufe,  Conrard 
en  fut  aulTi-toft  adv'erti  & marcha  en  halte  pour  fecourir  la  place,  mais  Ra- 
Gi NIER  lui  alla  rencontrer  & lui  prel'eota  la  Bataille,  laquelle  donna  la  vi- 
dloirc  à Raginiek,  & Conrard  le  trouva  fi  rudement  charge,  que  force 
lui  fut  de  prendre  la  fuite,  & le  fauver  en  la  ville  de  Mayence,  attendant  le  Ic- 
cours  de  les  confédérés;  mais  l’Enqjereur  Otton  aiant  eu  les  nouvelles  de  fa 
delroute,  le  vint  ailiegcr  en  ladiâe  ville,  & apres  y avoir  arrcllé  l’elpace  de 
deux  mois,  Conrard  le  voyant  réduit  à l’extremité  fe  vint  rendre  en  mains  de 
l’Empereur  Ibn  bcau-pere,  qui  parmi  quelques  oftages qu’il  donna’  le  rcceut 
à merci , mais  Conrard  s’oublia,  bien  -toit  de  l'on  devoir , car  il  fit  lâccager  les 
villes  de  Mets  & Mayence  pour  fatisfaire  au  paiement  de  les  foldats , de  quoi 
l’Empereur  fut  fi  offencc  qu’il  lui  priva  de  touts  l’es  eftats  & dignités,  &:  parti- 
culièrement de  la  Duché  de  Lorraine  qu’il  donna  à fon  frere  Brunon  Archevef 
que  de  Cologue,cuidant  bien  que  par  Ion  authorité  les  émulations  & partia- 
lités qu’il  y avoit  en  celte  province  feroient  aucunement  modérées.  Conrard 
irrité  de  fc  voir  jetté  hors  de  les  eftats  &pays,  & le  voulant  venger  de  Ragi- 
NiER,  à qui  il  attribuoitlacaufc  de  l'on  delâftre,  entra  entraidé  avec  les  Hon- 
grois & conduifit  grandes  troupes  en  la  Lorraine  envers  l’an  DCCCC.  LIV. 
ravageales  terres  du  Comte  Raginier  & de  les  alliés  , brufla  l’Abbaye 
dcLobbe&  l’EglilcdeS.  Gerry  aux  Faubourgs  de  Cambray,  & apres  avoir 
faiét  un  grand  degaft  ilpalTa  par  le  Vermandois,  Laon,  Rheims,  &Chalon 
jufquesenBoui^ogne,  lailTantpartoutdesmarquesdelàcruauté;  maislcsma- 
ladies,  famine  & autres  incommodités  accablèrent  celte  troupe  de  mauvais 
garnement.  Dieu  leur  rendant  le  falaire  condigne  à leur  melchanccté.  Louis 
diét  d’outremer  Roy  de  France  alla  de  vie  à trefpas  en  la  fufdidé  année 
DCCCC.  LIV.  le  XV.  d’Odobre,  lailfant  de  fa  femme  Gerbergue  fœur 
de  l’Empereur  Otton  1.  & veufve  de  Giflebert  Duc  de  Lorraine  belle  compa-  ' 
gnie  d’enfants,  defquels  l’aifné  Lothaire  lors eage d’environ  treil'e  ansfucceda 
au  Royaume  & receut  la  couronne  à Rheims. 

Cependant  les  aftaires  du  Prince  Raginier  fe  portants  au  mieux  fu- 
rent mis  en  trouble  par  un  fucces  déplorable.  l’On  did  communément  que  ce- 
lui qui  veut  tout  avoir  perd  bien  fouvent  le  tout,  or  celte  vérité  n’eftantpas 
bien  confideréc  par  le  Comté  Raginier  lui  fit  tomber  en  grande  ruine 
& delblation.  Le  Duc  Giflebert  avoir  lailTé  à fa  veufve  la  Royne  Gerbergue  la 
Comté  de  V alcncienes  & autres  terres  pour  doüaire , fur  lelquelles  Ragi- 
nier Commença  à empiéter,  s’eftant  rendu  plus  audacieux  parla  mort  du 
Roy  Louis,  maisGerbergueenformafesplaindcstantà  fonfterel’Archevef- 
que  Brunon,  qu’à  fon  fils  le  Roy  Lothaire,  IcquelayantfceuquclesfilsdeRA-  Prtam 
GiNiER  cftoicut  en  certain  Chafteau  fituéfurla  Rivière  Chier  (qu’il  avoit 
prius  fur  certain  Seigneur  nommé  Vrfion)  il  vint  enperfonnealTicgerlapIacc 
en  l’an  DCCCC.  LVI.  &s’en  eftant  rendu  le  maiftre  il  retint  lefdids  fils  en 
fa  garde,  julques  à ce  que  Raginier  lui  eut  promis  de  rendre  & reftinicr 
tout  ce  qu’il  pouvoir  avoir  ufurpé  fur  la  Royne  Gerbergue;  mais  commelcs 
Princes  quittent  difficilement  ce  que  leur  Icmblcpouvoireftredefendu  parleurs 
armes,  auffi  Raginier  en  lieu  de  fatisfaire  à fa  promelTe  pretexa des  rai- 
fonspour  s’enexculcr,  & commcilfcavoitquelàparticeftoit  forte,  iltiraàlà  fnr  ta» 
corde  quelques  Princes  & Seigneurs  fes  voifins,  mais  l’Archevefquc  Brunon 
voiant  par  ce  moicn  refufeités  les  andennes  divifionsen  la  Lorraine,  à fin  de 
fuflôqucr  le  defordre  en  fa  nailTance , fit  alTembler  en  halle  tout  ce  qu’il  feeut  sra-  ■ 
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de  forces, & paflkntleCimbrcfisvintjufqucsàValcnciencs,  oulaRoyneGer-  RAct- 
berguc  fa  feur  & le  Roy  Lothaire  lui  vindrent  trouver  ; R a g i n i E R n’aiant  ‘ t » 3- 
à la  main  des  troupes  pour  moullier  telle  à des  ennemis  fi  puiflants,  trouva 
bon  de  le  prelènter  fous  quelque  làut-condqiâ  à Valendencs,  mais  comme  il 
refolbit  de  palTer  par  les  conditions  qu’on  lui  propofoit,  & ne  vouloir  donner 
lesollages  qu’on  luidemandoit.il  le  tiouva  aulfi  toft  arrefté  & toutes  fcs  terres 
R,nimtr  appliquées  au  fiftue  Impérial  ; & par  ce  que  les  armes  cRoient  à la  main  facile- 
prijammur.  fortreflcs furent  faifics  & occupées  ; en  forte  que  pour  s’eftre  trop  fie 

& opiniallré  il  fe  trouva  fans  terres,  lans  amis  & fans  liberré.  Ccci  toutesfois 
nepwifoit  au  Roy  Lotlwire  ni  àfon  confeil,  qui  par  voy  es  fccrcres  afpiroient 
au  Royaume  de  Lorraine,  à quoi  ils  fe  proinettoientunjourquelqueouvcrtu- 
re  par  le  moien  du  Prince  Raginier,  comme  celui  qui  avoit  les  pais  & terres 
voifines  à la  France, d’ailleurs  avoit  puiflânce  & courage  pour  leur  faire  bon 
fcrvice , & parainfi  Lothaire  procura  que  Brunon  l’envoya  en  exil  pardeU  le 
Rhin , d’ou  il  efperoit  qu’il  pouroit  de  nouveau  remuer  quelque  chofe  fe  voyant 
traiâc  avec  tant  de  rigeur , mais  il  lèmblc  que  nollrc  Prince  ne  furvelcuft  long- 
tems  aptes  ce  malheureux  fucces  , lequel  eft  rapporte  par  Frodoard  fur  l’an 
DCCCXl.  LVII.  le  Continuateur  de  Reginon  le  mec  fur  l’an  DCCCC.  LVIII. 

& Sigebett  fut  l’an  DCCCC.  LIX. 

En  la  Vie  de  S.  Hubert  eft  rapporte  qu’en  l’an  DCCCC.  L VI.  le  Prince  j, 

R AGiNiERfe  trouva  prefent  avec  l’Archevefque  Bmnon,  Balderic  Evef.  SMuhn. 
quedeLiege&  .Giflebert  Comtede  Los  quand  le  Comte  Efticnne  ht  donna- 
tion à l’Eglifede  S.  Hubert  en  Atdenne,  & à .Albert  Abbé  d’icelle  de  coutfon 
alleu  de  Calvency. 

Quelle  fut  la  femme  du  Comte  Raginier  ne  fe  trouve  dans  les  an- 
ciens autheurs:  F.  lacques  de  Guife  toutesfois  la  nomme  Adele  fans  autrement 
exprimer  là  qualité  ou  naiflànce. 


ENFANTS  DE  RAGINIER  III.  COM’TE 
DE  MONS,  HAYNAUT,  &c. 

Raginier  IV.  du  nom  fucceda  à lôn  pere  & continua  les  Comtes  de 
Mons. 

Lambert  Comte  de  Lovain  & de  Brabant  de  qui  & de  fa  poftetitc  fera 
traiâé  au  Livre  troifiêmc  de  celle  Hiftoirc. 
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RAGINIER  IV.  COMTE  DE  MON  S, 
HAYNAUT,  ET  BRABANT. 


Chapitre  IX, 

• 

Prince  avec  le  Comte  Lambert  fon  frere  fc  trouvants  depoircdcc 
N CJ  toutes  leurs  terres  & biens  patrimoniels,  pafTcrcut  i'ansdoutcles 
*1*5  calamités  & miléres  aufc]uclle$  font  fubjedbs  ceux  qui  n’ont  deqiioi 
tirer  quelque  appui  ou  foulas,  car  l’Empereur  Otton  leur  voulant 
oftcr  tout  efpoir  d’eftre  quelque  jour  reftablis  en  leurscftat,  donna  les  pais  de 
leur  pere  au  Comte  RichicrÂ  encor  apres  la  mort  de  cclui-la  il  les  repartift 
à Wamier  qu’on  di(â  Comte  de  Valencienes  & à Reynaud  Comte  de  Rncims. 
ç5j..  Cependant  l’Archevelque  Brunon  trcipaflà  en  l’an  DCCCC.  LXV.  & 
Martit  encor  apres  en  l’an  DCCCC.  LXXIII.  l’Empereur  Otton  1.  fon  frere, 
cequerehaufagrandementlecœurà  nosPrinceslelquels  voianr  l’occafion  bel- 
jirr,  “ le,s’addreflèrent  à Lothaire  Roy  de  France  & lui  demandèrent  fecours  pour 
r£<p</>»-  pouvoirretircrleurpatrimoine  occupe  par  des  eftrangers , le  Roy  fut  aifement 
pftté  à cela,  car  il  regrettoit  aflésde  voir  la  Lorraine  entre  les  mains  des  Alle- 
97J.  roans&  elperoit  que  par  l’adres  de  nos  Princes  il  pouroit  retirer  ceftcProvince 
foubs  fon  Domaine,  mais  parce  qu’il  ne  vouloitrompretoutàcoupavecle  jeu- 
ne Empereur  Otton  IL  fon  coufin  germain,  il  jugea  à propos  de  les  favorilèr 
defoubsmain,  il  contribua  donques  fecretement  à nos  Princes  des  moiens 
pourfaire  levéedequelquestroupesavec  lelquellesen  l’an  DCCCC.LXXIIL 
ilspalTerent  bien  avant  dansl’Haynaut,&  vindrent  fur  la  Riviere  Haifncpour 
fe  joindreau  fecours  qu’Ansfridc Comte  de  Brabant,  Ratbode  Comte  de  Na- 
mur  & autres  Princes  de  la  Lorraine  leur  avoient  envoyé , mais  les  Comtes 
Warnicr  & Reynaud  avec  leurs  forccsfemirentauBî-toften  campagne,  &ren- 
contrerent  nos  Princes  en  un  village  nommé  Perone  près  de  Binch  ou  la  ba- 
BataiUt  taille  fut  aii(fi-toft  commencée  8r  dura  bonne  cljiacé , maisfinalement  Icsjcuncs 
J,mtt  i Princesobtindrent  la  Viéfoire,  laquelle  fût  bien  plus  fignalée  f>ar  la  mort  des 
Pmm<.  Comtes  Warnier  Sc  Raynaud:  toutes-fois  elle  ne  laiflà  de  leur  coufter  cher, 
car  l’armée  de  nos  Princes  fiit  tellement  affouléc,  qu’ils  ne  Iceurent  cueillir  le 
fruiâ  de  leurs  lauriers,  ni  fc  fervir  de  l’advantage  à la  prilè  de  quelque  place 
liinfÿi  forte,&parainfi  ils  delibererentdclc  fortifier  àBouflbit  fur  ladiéle  Riviere  Hai- 
firiijtr.  fnc , attendant  nouveau  fecours  ; mais  l’Empereur  leur  envoya  fiirles  bras  une 

puiffante  armée  foubs  la  conduite  de  Godefroy  Comte  en  Ardenne&  de  Ver- 
dun, à qui  il  avoit  donné  le  Chafteau  de  Mous  avec  l’Haynaut;  celhii  donques 
■jra.  vint  en  diligence  mettre  le  ficge  à Bouffoit  en  l’an  DCCCC.  LXXIV. 
& avant  qu’on  y fceut  porter  remede  il  l’emporta  par  force&  le  ruina defond 
en  comble. 

Nos  Princes  cependant  firent  grands  devoirs,  & pratiquèrent  fi  bien  qu’en 
l’an  DCCCC.  LXXVI.  ils  am menèrent  pour  la  Icconde  fois  une  tTesbcllc 
•»  v7’-  armée  dans  l’Haynaut,  accompagnés  de  Charles  frere  au  Roy  Lothaire , do 
jl:U  Rm.  Huguc  Capot  Duc  de  France,  d’Ottonfils  du  Comte  de  Vermandois  & autres 
Princesdu  Royaume  de  France , entre  lelquclsfiitarrellé  d’attaquer  par  fiege  le 
Chafleau  & ville  de  Mons  première  fortrefTe  du  pais.  Cependant  le  Comte 

Gode- 


Preutf: 


Preuves 

iO. 


Preuves 


Digitized  by  Googic 


B itailU 
ae  .WvMf. 


9'7- 

Charits 
but  dt 
Lorruime 
ItferMtf 
re. 


^7?. 

rEuipe^ 

reur  le 

Â»y  de 

fteute  em 

gutrre. 


q8o. 

^Mx  4r* 
TtJ/t. 


L I V R E II.  JJ 

Godefroy  d’ArdenneafÜftéd’Arnou Comte  de  Valenciencs  n’avoient  cfté  en-  Rag  i- 
dormis,  ainfi  comme  Princes  bien  advifés  avoicnt  iàiâ  toutes  préparations  s- 
podibics  pour  la  dcfcnce  du  pais,  & avoicnt  eu  particulier  foingà  bien  prou- 
veoir  le  Chafteaudc  Mons,  mais  ce  nonobdantanimés  de  leur  courage «for- 
tidespar  unnotablclccoursquerEmpercurleuravoit envoyé;  ilsrefoudrentde 
fe  mettre  en  campagne  & attendre  rheureufe  iflTuc  que  leur  prometoit  une  fi 
flcurifiàntc  arm.-e,  les  avant  gardes  s’eftants  donques  a|yrochces  l’oncom-  Pr»r« 
menca  les  clcarmouchcs  qui  furent  fuivies  d’une  bataille  fi  furieulè  & opinia-  ?'*■?  “■ 
llrcment  dcl'mellcc  qu’elle  dura  depuis  le  midi  XIX.  du  mois  d’Avril  mercrc-  nàutric 
dy  cnlaScmaineSaiu(âejulquesenverslefoir;  le  Comte  Godefroy  y fut  fi  mal  W-  '■ 
blelTé  d’un  coup  de  lance  qu'onques apres  il  n’en  fut  rcgucri , & le  Comte  Ar- 
nou  Iclàuva  àlafiiite  félon  que  rapporte  le  continuateur  deFrodoard  àquoi  fe 
conforme  W.dc  Nangis:  Sigebert  toutesfois&  Balderic  attribuent  laviéfoirc 
combien  que  douteuic  aux  Comtes  Godefroy  & Arnou,  quoi  qu'il  en  Ibit  il 
fêmble  que  l'armée  denos  Princes  demeura tellcmcntafîbiblicqu’on  ne  trouva 
à propos  d’afiâillir  IcChaftcaudc  Mons  lequel  parainfi  demeura  encor  au  Com- 
te Godefroy. 

l’Empereur  Otton  confiderantquclaprincipalccaufcdccctlcguerrecftoit  la 
Lorraine  convoitée  inceflâmment  par  les  François  , s’advilà  d’un  expédient 
pour  s’eximer  de  celle  incommodité.  La  balîê  Lorraine  clloit  lors  fans  Duc& 
comme  vaquante  par  le  trcfpas  du  Duc  Godefroy  I I.  & parainfi  l’Empe- 
reur y eflablifl  en  l’an  DCCCC.  LXXVII.  Charles  frere  de  Lothairc  Roy 
de  France  & receut  de  lui  l’hommage  accouflumé,  & comme  il  Icavoit  qu’en- 
tre  lediâ:  Charles  & le  Roy  Ibn frere  il  y avoit  du  mclcontcnteracnt  caché, il  NaigU 
s’attendoit  que  Charles  aiant  pais  & forces  ilpouroit  facilement  fiilcitcr  quel- 
que  guerre  civile  en  la  France,  laquelle  detourneroit  le  Francoisde  fès  entre- 
prifes fur  laLorrain»;  mais  Lothairc  qui  voioitbien  que  c’cftoituncoupd’cllat  OJtrii' 
inventé  pour  caufer  des  divifions  en  l'on  Royaume  s’olTenca  de  ce  que  Ion  frere  . 
s’elloit  rangé  de  ce  parti , & refolut  de  s’en  refentir  ; & comme  il  clloit  adverti 
que  l’Empereur  clloit  en  la  ville  d’Aix  à petite  compagnie  il  alTembla  quelques 
troupes  à la  legcre , Si  en  l’an  DCCCC.  LXXVIII.  tira  droiâ  vers  Aix 
le  plus  fecrctemcnt  que  polTible  lui  fut  ; l’Empereur  n’en  avoit  ellé  adverti  que 
le  Jour  de  devant,  tellement  qu’avec  rimperatrice&  toute  la  court  il  cull  ailes 
du  mal  pour  fe  fauver  vers  Cologne  : celle  bravade  dcplcut  allésà  l’EmpcretU' 
qui  difpofa  d’en  prendre  fa  revenge,  à quclelleél  aiant  drefie  unefortcarmée 
lui  mcimc  la  conduifit  dans  la  France  fur  Iccommcncemait  du  mois  d’Oélobre 
encor  en  la  mefme année,  d’abord  il  ravagea  tout  Icpais  d’autour  de  Rheims, 

Laon,  Soiflbns,  &c.  & mefme  pallàà  la  veuë  de  Paris  n’efpargnant  en  rien  le 
plat  pais  qui  clloit  commeabbandonné  de  toutedcfcncc  ; maisaurctour  le  Roy 
Lothairc  lui  fuivitavec  festroupesaux  talions  pour cfpier quelque occallonad- 
vautageufe,  laquelle  s’oITrill  presdeSoilIbnsou  l’Empereur  aiant  palTc  la  Ri- 
vicr’Ailhe  avec  le  gros  de  Ibn  armée,  les  François  chargèrent  furieulèment 
en  la  queue,  & deffirent  prciquetoute  l’arriercg;irdeparfàutcdc  bon  ordre;  Si 
parainfi  apprint  l’Empereur  qu’il  faut  bien  plusde  conduite  à retirer  une  armée, 
qu’a  l’entrée  d’un  pais  ouvert. 

Le  Roy  Lothaireavoitàfemmc  une  bien  vertueufe  Princefic  Emme  filledc 
Lothairc  Roy  d’Italie,  ccllc-ci  traiéla  fi  bien  par  lettres  Si  Ambaflades  avec 
Alcyde  fa  mcrc  laquelle  elloit  aulTi  mcrc  de  l’Empereur  Otton  1 1.  qu’à  la  fin 
l’on  trouva  moicn  d’accorder  ces  deux  grands  Princes,  Icfquclsd'ailleursclloi-  Sh<irri. 
ent  ceufins  germains:  la  paix  donques  fut  arrcllée  l’an  DCCCC.  LXXX. 
en  certain  lieu  fur  la  Rivière  Chier,  par  laquelle  Lothairc  renonça  par  Icr- 
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R A O I-  ment  à tout  droid  &prctenfion  delbuverainité  qu’il  avoit  réclame  au  Royaume 
NiïH.  de  Lothier  ou  Lorraine. 

<)g,.  MaisOttonll.cftanttrcfpairéaumoisdcDecëb.deran  DCCCC.LXXXIII. 

Lothairc  jugea  l’occafion  belle  pour  ledreflcr  latâutequ'ilavoitcommifc.qui- 

le  droid  qu’il  s’imaginoit  avoir  à un  Royaume  de  tant  de  con(iderarion,&  Aiiimc.' 
"m.  ' parainfiildrclli  promtement  uncbonncarmcc&cnran  DCCCC.  LXXXIV. 

»S4.  aflîega  &:  prit  la  ville  de  Verdun,  filant  prilbnnicrle  Comte  Godefroy  d’Ar- 
denne;  delail  paflâ  la  Meule,  emporta  le  ChafteaudeLuxcmbourg,& captiva 
SigefroyComte  deceftcplacc  oncle  parternel  du  Comte  Godefroy  fuldid  , & 
frim.  alla  mettre  le  liegcauChafteaude  Chevremont  près  Liege:  mais  ces  advanta- 
geux  lucccs  n’eureat  l’ilTuc  fi  favorable  commeLothaire  s’eftoit  promis, car 
f Impératrice  Theopliaine  aiant  par  là  prudence  modéré  les  dilTentions  & dé- 
bats en  Ibn  Eftat , ht  aHëmblcrde  toutscoftis  les  forces  de  l’Empire , & en  l’an 

9'!j  DCCCC.  LXXXV.  marcha  droid  contre  fon  adverfairc,  qui  en  aiant 
NmviIIi  eu  nouvelles  foit  qu’il  nC  le  fiaft  en  fes  armes , ouqu'il  cull crainte  dcqnelque 
fix.  embufehe,  envoia  par  les  Ambalfadeurs  offrir  à l’impcratrice  la  paix,  aux 

mclrne  conditions  qu’elle  avoit  elle  conclue  avec  le  feu  Empereur  Otton  cinc  Efi/lr» 
ans  auparavant,  & enfuite  d'icelle  rellitua  la  villedcVerdunavecleChafteau 
K,t  Prh-  de  Luxembourg,  donnant  liberté  auComteSigefroy  j le  Comte  Godefroy  tou-  s7htiu7i 
'‘il’-  tesfois  ne  peut  eftre  relaxe  que  parmi  la  rellitution  du  Cliafteau  de  Mons  & 

MtrU  l’Haynaut  qu’il  lit  en  fâvcurocnoftrc  Prince  Raginicr& de  fon  frère  Lambert,  '• 

éüfM  U qui  par  ce  moien  à la  fin  obtindrent  apres  plufieurs  travaux  & peines  l’an- 
pottimoine  de  leurs  anceftres  dont  ils  avoient  efté  prolcrints. 

%tr7priis  Le  Roy  Lothairc  vcfquill  pas  long-temps  apres  ce  traidé  de  paix,  carfon  Sifthn, 
« /■«  trelpas  cft  marque  fur  l’an  DCCCC.  LXXXVI.au  mois  de  luing  , & lui 
fucceda  en  la  couronne  de  France  Ibn  fils  unique  Louis,  quincregnaqu’unan. 

La  femme  de  noftrc  Prince  R a c i n 1 e r fut  Hadwige  fille  de  Hugue 
Duc  fur  nomme  Capet,  qui  envers  l’an  DCCCC.  LXXXV III.  fe  fit 
’kZ’tt  couronner  Roy  de  France,  & focur  du  Roy  Robert  premier  de  ce  nom. 
thltre.  Qitclques  Autheurs  modernes  rapportent  le  trefpas  du  Prince  R a c i- 
Ftmmtdu  fi  I E R fur  l’an  M.  IL  Alberic  toutesfois  diffère  fa  mort  jufques  environ  l’an 
M.XIII.  car  il  did  qu’en  celle  année  le  jeune  Comte  Raginier  lui  fucceda, 
mais  les  autres  adionsde  noftrc  Prince  ne  font  autrement  remarquées  par  les 
anciens  Ecrivains. 


ENFANTS  DE  RAGINIER  IV.  COM- 
TE DE  MONS  ET  DE  HADWI- 
GE DE  FRANCE  SA  FEMME. 

RA  G IN  1ER  V.  du  nom  Comte  de  Haynaut  qui  continua  celle  Bran, 
che. 


BEATRICE  de  Haynaut  fiit  donnée  en  mariage  à Ebles  Comte  de  Rou- 
”■  cy,  qui  d’elle  procreadeux  filles,  l’ailnée  nommée  Alide  cull  la  Comté  de  Roucy  fm-  /’»» 

& fut  mariée  à Hilduin  Sire  de  Rameru  & d’Ardes  defquels  procéda  belle  'fS'' 
quantité  d’enftnts  à feavoir  deux  fils  & lèpt  filles,  Ebles  l’aifhé  fucceda  en  la 
Comté  de  Roucy  & fut  propagateur  des  Comte  decemdme  lieu,  André  l’au- 
tre  filsfiitSiredcRameru&pcredeHugueSirede Rameru,  d’Olivier,  d’EbIcs 
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Evelqiiede  Chalon  & de  deux  filles  rainéedciqucllcs  fût  conjointe  en  mariage  R a c i- 
àErard  Comte  deBriennedont  les  Comtes  de  Brienne , les  Sires  de  Rameru,  4- 
de  Broyés,  loinville  & aucregrandeNoblelTe  Ibntdelcendus,  lam’aifDce  fût 
commune  mcre des  Sircsde  Plaieres,  Mommiraii,  Montroial&d’Archies  ; la 
pemierefille  d’AlideComtefic  de  Roucyfut  Fcliceiémmc  de  SancheRamirc 
Roy  d’Arragon  & Empereur  d’Elpi^ne  de  qui  les  Roys  d’Arragonfont  dclcen- 
dus,  lalecondefilleBeacrixfutmarieeàRotrouComtede Perche,  la  croifiefme 
fille  Margaretc  elpoula  Hugue  Comte  de  Clermont  en  Beauvoifis,  laqua- 
triefme  Ermentrudcfcmmede  Thibaut  Comté  de  RiCicl,  la  cincquielme  Ali- 
lèfemmede  Fulcon  de  Vir  & de  Ferratc  en  Bourgogne  , la  fixielme  Ade  fut 
marié  premièrement  à Godefroy  Sire  de  Guilê,  de  qui  elle  end  Gui  Sire  de 
Guilèmarid’Adclvie  de  Montmorency,  apres  ellcelpoufacnlccond  lié!  Wau- 
thierChaftelaind’Ath,  de  qui  elle  procréa  deux  fi  lies,  à Icavoir  Beatrix  femme 
d’Amou  Sire  du  Reux  frere  germain  de  Baudewin  troifielme  Comte  d’Hay- 
naut,  & Idemariécà  Gui  Sire  de  Chievres,&en  troifiefme  liéFAdefiit  alliée 
àThierySired’Avelhesreftaurateurdel’AbbayedeLiellîes;  Alberic  adjoude 
quedecede  Ade  Ibnt  audî  delcendus  ceux  d’Audenaerde,  la  Icpticfme  & der- 
nière fille  Adèle  fut  femme  d’Arnou  Comte  de  Chifny  & Warrem  premier 
fondateur  de  l’Eglilè  d’Orval,  8c  perc  d'Otton  Comte  de  Chifny  qui  eljmufâ 
Aley  de  fille  au  Comte  de  Namur:  l'autrefilledela  PrinceflcBeatrixdcHay- 
naut  ne  fut  moins  fixonde  & heureufe  en  génération  de  grande  NoblelTe,  car 
cUedonnaà  fon  mari  Godefroy  Sire  de  Rumignies  & de  Florines  trois  fils  & 
troisfilles,  àlcaroir  Godefroy  qui  fuccedaà  (on  pere,  Arnou  &Eubles,  Ade  ' 
fêmmede  HugueChadelaindeCambray  Sired’Oily , dontfûrentprocrées  Hu-  ' ' 
guefiiccedcur  à (bnpere  qui  avec  (à  femme  Hildiarde  fœur  d’ilàae  Chadelain 
de Mons fonda  l’Abbayede  Vaucelles,  &laDamedeMarchion , lafccondefil- 
IcHelwidefiitmariéeàHcfcelin  Comte  de  Grandpré,  & la  troifielme  Pétro- 
nille fût  conjointe  à Raoul  Sire  de  Sart  & Golèfies  fondateur  dé  l’Eglilc  de 
S.  Michicl  en  Sart  dequi  lesScigneursdeMarbais , Fontaines,  Chaftellin  ,Bier-  ^ 
bais,  Hauterie,  Leefdaele  & autres  en  grand nombrelbnt delcendus;  &com- 
bien  quej’eullë  bien  Iceu  faire  une  plus  ample  Ipecification  de  la  delccndence 
de  noftre  Princcllc  Beatrix , je  n’ai  toutesfois  trouvé  à propos  de  le  Étire  ici , 
refervant cette  curiofitéi autre  occafion.  La  diifte  Beatrix  de  Haynaut  euft 
pour  lêcond  mari  lêlon  le  raport  d’Alberic  lur  l’an  103 1 . & 1070.  un  Manaf 
lès  de  Calva  Afina  ou  chauve  AnclTc  frere  de  Willaume  Comte  de  SoilTons& 
de  Hilduin  Sire  de  Rameru  & d’Arcies  mentionné  ci-devant. 
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RAGINIER  V.  COMTE  DE  HAY- 
NAUT,  MONS,  BRABANT  ET 
VALENCIENES. 

Chapitre  JC. 

Sî^îrïfîLfucccda  à fon  pere  en  la  Comté  de  Haynant,  de  laquelle  la  ville 
P 1 fl  Capitale  & chef-Iiencft  la  ville&  Chafteau  de  Mons,  dcavecceeufl: 
une  bonne  partie  du  Brabant  envers  les  villes  de  Condc,  Ath , Leu- 
fe.Chievre,  Ligne,  Soignies,Braine,  Engien,  Hal,  &c. 

Lambert  Comte  de  Lovain  citant  en  dilcord  avccGodefroy  Duede  Lorrai-  BaUttW 
ne,  comme  ci  apres  fera  largement  deduiâ,  auxgucrrcsqu’cntrecuxs’elmeu- 
rent  noftrc  Prince  lùivit  le  parti  ds  Ibn  oncle,  ce  que  fiit  caufo  que  le  Duc  en  ' 
l’an  M.  X V.  avec  bonne  armée  entra  dans  fon  pais,  galtant  tout  ce  qu’il 
trouvoit  aux  champs:  mais  noftrc  Prince  avec  le  Comte  de  Lovain  aiants 
joinâ  leurs  forces,  IcpourfuivirentjulqucsàFlorennes;  ou  une  bataille  foc 
donnéccntrelesparticsdclaquellclcDucGodcftoy  emportalaviâoire,  com- 
me ci-apres  fora  rapporté  plus  à plain. 

Quelque  temps  apres  le  Prince  Racinier  s'allia  par  mariage  à Mehaut  g,,/,/,,;, 
niepee  du  Duc  Godefroy  fiildiét,  filledclbn  frere  Herman  ComtedeEenham,  />>.  3. 

& combienqu’entre  Icsparties  le  trouvoitconlànguinicéen proche  degré,  tou- 
tesfois  Gérard  EvefqucdeCambray  aiant  for  ce  eu  l’advisd’autresEvelques, 
conlèntift  à leur  mariage,  de  tant  plus  que  par  celle  alliance  fot  rcconliliée 
l’amitic  entre  deux  grandes  mailbns,  aulfi  donna  ce  mariage  occalîon  à noftre 
Prince  de  ferendre  plus  aflê<ftionné  au  parti  derEmpereur  Henry  qui  fiivori- 
fbit  grandement  le  Duc  Godefroy  & fes  freres. 

Enfuite  de  quoi  nous  voyons  qu’en  l’an  M.  XVIII.  lcdi(ftEmpercuràIa  Nst.dap. 
rcquefte  denoftrcPrinccprint  en  la  proteélion  l’EglilcdcS.  Giflain&  confir- 
ma  de  Ibn  authorité  Impériale  les  biens  qu’icelle  pollcdoit;  toutesfois  point 
long  temps  apres  à caufe  de  ladiéle  Eglife  grande  diftention  s’cfmeut  entre  BaUtrU 
RAGiNiER&GerardEvefque  deCambray  fufmentionné.  Le  cas  fot  que 
rEvelqueavoitpromcuàl’cftat  AbbatialilleccertainWenric;  cequ’auftil’Em-  ' 
percuravoit  ratifié,  fans  toutcsfoisaucunc  intervention  de  noftrc  Prince  qui  de 
cela  ne  le  tenoit  làtisfaiâ;  ,&commcd’ordinairclcsdcliélslc  commetten  t licen- 
tieufement , ou  l’on  cft  afleuré  de  l’impunité , il  advint  aulfi  que  certain  Seigneur 
Aide  voifm  à ladiéle  Abbaye  lâchant  le  melcontement  qu’il  y avoit  entre  le 
Comte  Raginier  & l’Abbé  Winric , uforpa  for  celle  confiance  tout  ceque  bon 
luilcmbloit;  l’Evelquc  & l’Abbé  en  firent  leurs  plaintes  par  diverlcs  fois  au 
Comte  Raginier,  lui  demandant  raifon&jnfticc;  mais  c’eftoit  chanter  la  lâ- 
blc  au  fourd  : quelque  peu  apres, l’Abbé  Winric  eftant  trclpalTé  noftrc  Prince  de 
Ton  authoritéjufques  adeux  fois  de  fuite  conftitua  en  ladiéle  Eglife  des  nou- 
veaux Abbes,auquclstoutcsfoisrEvcfque  Gerardne  voulut  admettre,  ni  don- 
ner la  confirmation,  ce  qu’augmenta  grandement  le  rancune  au  Comte  Ra- 
cinier,. & parainfi  fachant  que  l’Evclquc  & Ion  Chaftelain  eftoient  en 
diftcrence,  ilnelaiftâ  point  defopporter  lediél  Chaftelain,  qui  for  ceft  appui 
s’advancade  pourfoivre  l’Evelquc  rigoureuferaent,  de  forte  que  noftre  Prince 
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cdpar  l’Hiftorien  de  Cambray  taxé  comme  caufe  des  maux  & iujures  que  Kaki- 
l’Evelquc  foiiffric depuis.  nier  j-, 

l’Empereur  Henry  II.  trefpadilc  XIII.  de  luilletde  l’an  M.  WIV.  sirthn, 
par  ou  lesAllemanseftantsaflemblcsen  la  ville  de  Mayence  coollitoerent  pour 
fuccedeur  en  l’Empire  Conrard  fils  de  Henry  Duc  de  Franconie  & d’Aleyde 
Ibcur  de  Gérard  & Albert  Comtes  en  Elface,  mais  les  Lorrains  du  commence-  B.ütric^ 
ment  ne  le  conformèrent  àccftcclcûion,  & conjurèrent  par  enfemblcden’ad- 
mettre  ni  recepvoir  le  nouveau  Empereurà  quoi  RobertRoy  de  France  fils  du 
Roy  HugueCapet  leurafièura  tout  lupport , cuidanc  par  ce  moicu  retirer  la  Lor- 
raine ou  partie  a’icelle  foubsfa  courone,  les  chefs  principaux  de  celle  ligue  font 
nommcsparrHilloricndç  Cambray  rArchcvefquedeCofogne,  les Lvefijues 
deVerdun,  d’Utrecht& Liège,  Gothclon  Duc  de  la  baflê  Lorraine,  Thiery 
Duc  delà  Supérieure  Lorraine  & noftre  Prince  Raginier  Comte  d’Hay- 
naut  ; toutesfbis  Conrard  par  fa  bonne  conduiâe  rompit  toutes  ces  machina- 
tions ,&  attira  à fa  dévotion  premièrement  lesEvefques  qui  pour  ce  font  coul- 
pesd’inconfiancc,  depuis  eftant  en  l’an  M.  XXVI.  venuaAixil  trouvaauf 
fi  moien  pourfcreconcilieravcclesPrincesfcculiers  de  la  Lorraine  , en  quoi 
l’on  remarquéafles  là  prudence,  car  il  eftà  prefiimer  que  s’il  euft  allé  de  force 
& par  armes  que  le  Roy  Robert  cull  bien  iccu  faire  Ion  profit.  * 

Aucuns  rapportent  que  l’Empereur  Conrard  donna  à noftre  Prince  R a- 
GIN  1ER  la  Comte  de  Valencienes,  laquelle  il  avoit  ofte  au  Comte  Baude- 
win  de  Flandre  qui  de  ce  eftant  fâche  au  pofliblc  deftruit  en  l’anM.  XXXIII.  “ 
le  Cafteau  d’Ecnham  qu’appartenoit  à Raginier  du  chef  de  fa  femme. 

Il  fift  aufïï  tranljxjrter  les  Reliques  de  S.  Verone  dcLcmbeckà  Mons  pour  Cat.hgn 
les  rendre  plus  aftcuréesdesinvafions  & hoftilités  de  guerre,  & fit  efetire  les 
miracles  advenus  en  ladiile  tranflation  par  Olbert  Abbé  de  Gemblours. 

La  femme  de  noftre  Prince  comme  diârcft  fûtMchautfilleduComtc  Hcr- 
man  laquelle  il  fcmblc  avoir  cfpoulc  peu  apres  l’an  M.  XV.  toutesfois  l’Hi- 
ftoricn  de  Toul.  Donne  pour  femme  à noilrc  Prince  la  fille  dcHugue  Comte  it.p.  10. 
de  Eguesheim  en  Ellâce , focur  de  Brunon  E vclquc  de  Toul , depuis  Papefoubs  le  *>'•  3- 
■nom  de  Leon  IX.  lequel  il  diift  avoir  cfté  oncle  delaPrinceflcRichilde.  Mais  ^îZ”r. 
ce  nom  d’onciceftoitau  temps  d'alorsfort  frcqucnt&prins  avec  plus  d’eften- 
duë,  carainfi  cftoicntappclléstout  ceux  qui  en  degré  de,  confânguinité  eftoi- 
entplusancicns;  & partant  autres  font  d’advis  que  noftre  Prince  n’euft  qu’une 
femme  feavoir  la  Princclîê  Mehaut  fufmcntionnéc,  laquelle  ils  difent  avoir 
cfté  fille  de  la  tante  du  Pape  Lçpn  I X.  qui  parainfi  cftoit  à l’ulàge  d’allors 
oncle  de  la  PrinccfTc  Richilde:  mais  nouslaifTeronsceciàl’examination  ulté- 
rieure du  curieux. 

Le  trcfpasdu  Comte  Raginicr  n’cft  aufll  prccifcment  remarque  par 
les  anciens  autheurs,  Waftcbourgrcmcél  fa  mort  fur  l’anM.  XXIX.ceque 
toutes  fois  n’cft  admis  par  d’autres,  qui  le  difent  avoir  encor  vefeu  en  l’an 
M.  XXXIII.  & apres,  ce  qu’eft  bien  plus  vraifcmblablc. 

Alberic  cft  d’advis  que  la  mere  de  noftre  Raginier  n’auroit  point  AOerit 
cfté  la  PrincefleHadwide  fille  duRoy  Hugue  C^t,  comme  at  eftédiélei-de-  f"  !’« 
vaut,  & que  noftre  Comte  Raginier  & fa  fœur Béatrice Comtcfic  de 
Roucy  auroient  elle  procrées  de  diverfès  meres,  à feavoir  la  Comteflë  de 
Roucy  de  la  PrinccfTc  Hadwidc  (ufdiiftc , & noftre  Prince  d’une  autre  femme , 
laquelle  toutesfois  il  nefpecifieautrcmcnt.  La  raifon  qui  l’atefincu  à faire  celle 
diftinAion-cft,  (commeil  di(ft)qu’autremenclaPrincefteRichildefilledeno- 
ftre  Comte , n’auroit  cfté  conjointe  en  mariage  à Baudewin  Comte  de  Flan- 
dre, quiàcecofflptcauroitcftéfoncoufinentroifielmedegre,  mais c’eftd’id 
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meline  que  l’on  peut  prouver  que  lamere  de  noftre  Prince  à efté  la  Princellë 
Nia«  S-  Hadwide,  veu  qu’à  caulè  de  la  conlânguinité  qu’il  y avoir  entre  le  Comtede 
Flandre &Richilde  liildiâs,  LietbertEvelqne  de  Cambrays’oppofa  à leur  ma- 
riage, commenousdironsplus  particulieremcnren  fbnlieu:  audi tours  les au- 
theurs  qui  traiâent  celle  matière  unanimement  font  la  Princede  Hadwide  de 
France  mere  de  noftre Comte.Raginier,  deforte  qu’Albericateftéfeduiâ  par 
une  conlideration  mal  pefée. 


FILLE  DE  RAGINIER  V.  COMTE 
DE  HAYNAUT,  &c. 

RIchilde  Comtefle  de  Haynaut,  Mons,  &c.  de  laquelle  ferat  faidl 
plus  ample  foention  ci-apres. 


RICHIL. 
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RICHILDE  COMTESSE  DE  HAY- 
NAUT,  BRABANT,  MONS  ET 
V ALENCIENES. 


Richil* 

DE. 


Chapitre  XL 


^Llc  comme  fille  Vnique  lùccedaen  touts  les  eftacs  que  fon  pere  avoir 
y tenu , fut  premièrement  donnée  en  mariage  à certain  Comte  Her- 
manquiàcaufe  de  celle  alliancefequalifia  Comte  dcHaynaut,  mais 
la  correlpondence  & affcâion  conjugale,  que  ce  lien  devoit  avoir 
caufè , fut  bientolt  troublée  par  la  de  conduiéle  que  le  Comte  ulbit  au  gou- 

vernement de  fis  ellats , aufii  la  Comtefic  Richilde  pretendoit  avoir  le 
plus  haut  bord  au  maniement  desaffàires,  comme  l’on  voit  advenir  d’ordinaire 
ou  quelqu’un  cil  Monficur  par  Madame.  l’On  rapporte  la  première  cauTe  du 
melcontentcmcntàce  que  IcComte  Herman  fins  confiderer  les  maux  que  lui 
en  pouvoient  lurvenir,  s’cfloit  advancé  de  trai<Ser  avec  Baudewin  Comte  de 
Flandre  une  cllroiéle  alliance  ou  conlpiration  contre  l’Empereur  Henry , qui 
elloit  alîcs  proche  parent  à Richii,d_e,  laquelle  comme  femme  hautaine  & 
courageufe  le  fentit  de  ce  tellement  offencée , qu’oubliant  tout  rel^Æ  & devoir  cbiantv. 
elle  deliberade  le  fàülr  de  la  perfonne  de  fon  mari,  pour  le  livrer  en  mains  de 
l’Empereur,  & de  faiél  elle  en  traiâra  envers  l’an  M.  XL  VI.  avec  Walbn 
Evelque  de  Liège,  quicfloitgrandami&fiutcurdudiélEmpercur,  &propofà 
le  inoien  pour  la  faire,  qui  fut  qu’il  envoyeroitfccretement  quelque  troupe  de 
gcnfdarmes  envers  Mons  pour  fuqirendre  leComte  Herman  qu’elle  meneroit 
au  champs;  mais  Walbn  futfi  bien  confeillé  qu’il  ne  voulut  mettre  la  main  en- 
tre lebois&l’efcorce,  jugeant  que  la  colcre  des  femmeseflunfeu  de  paille,  qui 
s’efleint  au  moindre  appailêraent  qu’on  leur  donne. 

Qiiclque  temps  aprcsle  Pape  Leon  IX.  qui  efloit  oncle  ou  du  moins  pro- 
cheparcut  de  Richilde  ellant  venu  pardeça  les  Alpes  en  l’an  M.XLIX.  Ltmnt 
accommodales  différences  qu’ilyavoit  entre  le  Comte  de  Flandres  & fès  alliés  * 
d’une  part,  & l’Empereur  d’autre  ,&  apres  vint  aufii  voir  noflre  Princeflê  en  la 
ville  de  Mons  pour  mettre  la  paix  entre  elle  & fon  mari,  ce  qu’il  eflêéloa  de 
fi  bonne  façon , que  de  la  en  avant  ils  demuercrent  en  bon  accord , mais  le 
Comte  Herman  mourut  environ  deux  ans  apres. 

LeComte  de  Flandres  jetta  auffi-toll  l’œil  fur  noflre  Princeflê  veufve,& 
propofa  un  mariage  entre  elle  & fon  fils  aifné  Baudewin,  mais  Richilde 
je  nefeai  à quelle  caufe  refufà  celle  alliance,  d’ou  le  Comte  print  occafion  " 
de  lui  annoncer  la  guerre,  & de  faiâenl’an  M.  LI.  il  vint  i main  armée 
dans  l’Haynaut  & y fit  des  grands  ravages,  voir  mefmcfifl  marcher  fon  armée 
jufques  devant  la  ville  de  Mons  :Richilde1c  trouvant  deflituée  d’alli-  sigthtrt. 
llcucc,  & fachant  que  l’Empereur  efloit  empefehé  ailleurs  à des  grands  af- 
faires,changcad’advis&  confentiflau  mariage propofe par  le  confêilde  fèsBa- 
. rons,  qui  clloicnt  allés  afiêâionnés  au  Comte Baudewin,mais  LietbertEvef- 
que  de  Cambray  s’oppofa  à celle  alliance  pour  la  confànguinité  qu’il  y avoit  q„j,  Qm- 
entrelescontraàants ; car  HugucCapetRoy deFrancelaiffale Roy RobertSc  trgrrft. 
Hadewide,lediélRoy  RobertprocrcaAlixmcrcduPrinccBaudewin,  &Had- 
Tom.  I.  Q_  wide 
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Richil-  wide  fut  merc  du  Comte RaginierdcHaynautpere  de  la  PrincefTe  Ric hil- 
de:  de  forte  .qu’ils  fe  touchoient  au  troinefme  degré  de  confanguinité,  mais 
nonobUant  les  deféneesde  l’E vefque,  les  nouveaux  maries  le  tindrenr  parenfem- 
ble  & ne  voulurent  admettre  quelque  divorce  ou  feparation,  ce  que  fût  caulè 
que  l’Evelque  les  excommunia,  toutesfoispeu  apres lePapc  Leondilpenfaiur 
ceft  empelchcment  comme  les  bons  autheurs  rapportent. 
rEni^t-  celle  alliance  defpleut  afies  à l’Empereur,  car  il  redoubtoit  le  Comte 

leur  lif  - Flamcn,  de  qui  les  forces  edoient  redoublées  par  ce  moicn , les  guerres  dont 
^“cs  le  renouvellerent  aulfi-toft  entre  l’Empereur  & IcComte  Baudewin,  qui 
aiidant  deftourner  les  forcesde  Ibn  ennemi , avoir  mené  Ibn  armée  lurle  pais 
dcLiege  ou  il  lurprint  la  ville  de  Huy&fit  grands  degaftsaux  environs,  mais 
il  paia  chèrement  CCS  exploits,  car  pendant  qui  s’amulbit  à nuire  ics  voilins 
l’Empereur  avec  Ibn  armée  rav^eatout  l’Haynaut  julqucsàTournaylaquelle 
ville , il  furprint  audi  comme  plus  à plain  lira  rapporté  ci-apres. 

Ti-rf/’M  dt  Peu  apres  celle  entreprinle  trelpalTâ  l’Empereur  Henry  le  V.  jour  du  mois  Hmm 
d’Oûobre  de  l’an  M.  L V I.  & lui  fucceda  ibn  fils  Henry  I V.  du  nom  qui 
pour  lorspK)uvoitavoirl’cagedcfêptans,  delbrtcquc  les  principaux  de  l’Empi-  *«r{. 
rejugeants  que  les  troubles  nepouvoientapporterque  confiifion,  &qu’ànou- 
veau  Prince  paix  convient;  traiftcrentde  lortcentr’eux  que  toutes  les  diflbn- 
lions  & noilcs  dont  l’Empire  edoitagitéferoient  remis  à imcdiette  generale, 
laquelle  fût  proclaraée&  tenue  à Cologne  ou  audi  adida  cnpcrlbnne  le  Pape 
Viélor  II.  qui  par  Ibn  authorité  & prudence  accomoda  plufieurs  débats,  & 

Jccird  n particulièrement  celui  du  Comte  Baudewin  à des  conditions  fort  favorables* 
ctmfm.  l’Enjpcreur  lui  donna  & confirmala  Comtéde  Valencicncs,  le  Chadeau 
dcGand,  avec  toutela  terre  gifante entre  la  Honte dcTEfcaut,  dcpuislafoflè 
Ottoniennejulqucs  à Anvers,  la  Comté  d’Alod,  & les  terres  y apertenantes 
limées  en  l’ancien  Brabant  entre  l’Elcaut  & le  Dendcrc  : & tout  ce  print  Ic- 
diél  Comte  en  fief  de  l’Empereur  lemcfme  jour  de  Ibn  couronnement  en  l’aa 
icrr.  M.  LVII. 

Le  Pape  Viftor  aiant  procuré  la  paix  & tranquilité  à l’Empire  retourna  %<■*«• 
à Rome  ou  peu  apres  il  mourut  encor  en  la  mefmc  année  au  mois  deluillet& 
eud  pour  lucccdcur  Frédéric firere  deGodefroy  Duc  deLorrainequifot  nom- 
mé  Édienne  IX.  cedui-ci  donna  tout  le  droiél  que  l’Eglifeavoit  en  la  Comte 
Tourna  oujurifdidlion  temporelle  de  Toumay,  avec  tout  ce  qu’en  dépend  au  Prince  Bau- 
joma  a U dewin  de  Flandre  fur  nommé  dcMons,  àquoiaudil’Empereurporta  fbneon- 
Hadre.  (cn[eu,Ent  luicédantfemblablcmenttoutledroiâqucrEmpirey  fouloitavoir; 
lofp.  enluitc  de  quoi  en  l’an  M.  LIX.  il  fit  Ibn  entree  en  ladiéle  ville  à grande 
magnificence  & compagnie,  & de  la  tira  avec  Ibn  pere  le  Comte  de  Flandre 
vers  Cambraypour  fetrouver  auxnopces  illec  célébrées  entre  EudaceComtc 
de  Boulogne  & Idc  fille  de  Godefroy  Duc  de  Lorraine,  laquelle  fedefut célé- 
brée en  grandcfolennité&pompc,avcc  l’adidencede  plufieurs  Princes,  Seig- 
neurs, & Noblefic. 

1067.  Le  Comte  Baudewin  de  Flandre  trcfpafla depuis  en  l’an  M.  L X V 1 1.  laifi  ATeytr. 

BZ'dfâm  ^ Baudewin  la  principalepartiede  fcsedatc,&  à Robert  Ibn  Ondt^erfi. 

cZiit^dc  fécond  filsla  Comtcd’Alod,  lesquatremediers,  le  paisdcWaes  & lesiflesde 
tUHdrci.  Zclande , félon  la  répartition  qu’il  en  avoir  làiél  durantfa vie:  en fortequeles 
Comtés  de  Flandres  & Haynaut  furent  conjoinétes  foubs  le  domaine  d’un 
Comte  , qui  audi  les  gouverna  avec  grande  Prudence , Indice  & douceur 
tout  le  temps  qu’il  les  tint,  par  ou  il  acquidlcrenomd’edreundesmieux&là- 
ges  Princes  de  fon  fiecle&  pourl’edime  & réputation  qu’il  avoir  en  tours  pais 
il  fur  autant  redoubtédes  Princes  fcsvoifins,  que  chéri  & aimé  de  fesfubjeâs 
&vaflals.  Mais 
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Maisle  Comte  Baadewin  ne  joüift  pas  long-temps  de  fes  terres,  nifes  vaf  r,chil- 
fais  dugouvernemcntd’un  fi bon  Prince,  car  kmort  le  ravit  environ  trois  ans  kî. 

1070.  apres,  a feavoir  le  XXI.  du  mois  de  luillet  de  l’an  M.  LXX.  & fut  fon 

corpsentcrrccnrAbbayedeHafnon,  de  laquelle  il  avoir  elle  aveclaPrincelle  Crm.‘ 
Kichilde  fa  femme  vrai  rellaurateur.  S. Btriini. 

Aulli-toft  que  le  Comte  Baudewin  fut  trcfpalTé  Ibn  frère  Robert  (qu’on 
nommoit  le  F rilônà  caufe  qu’il  avoit  efpoufé  Gertrude  de  Saxe  veufve  du  Comte 
d’HolISnde)  pretendoit  Icgouvernement  de  la  Flandre  durant  la  minorité  de 
les  nepveux,  mais  la  ComteHë  Richiloe  fut  fi  bien  advifee  qu’elle  lui 
coupa  le  fil  de  ce  deficin,  & le  maintint  comme  Ibuveraine  tutrice  du  pais. 

1071.  En  l’an  M.  LXXI.  Albert  Comtede  Namur  eftant  en  dilcordavecGo- 
defroy  Duc  deLorraine , délibéra  de  fortifier  le  Chafteau  de  Mirewaert,  mais 
Henri  Evefque  de  Liège  allie  du  Duc  aiant  eu  les  nouvelles  traiâa  deflbubs 
main  & acquit  lediû  Chafieau  & terre  de  Mirewaert  par  achapt  de  la  Princefie 

RiCHILDE. 

Drftrirei  Hugue  Cbafielain  deCambray  & Sired’Oyfi  s'oubliant  du  relpedbék  obeif-  Baldnu 
fancequ’ildevoitàLietbertEvelquedeCambrayfonSeigneur,  fut  fioutre  cui- 
dant  de  mettre  la  main  à la  peribnne,  le  confiituant  prifonnier  en  fon  Cha-  ' ’ 
fléau  d’Oyfi,  ce  qu’aiant  elle  entendu  par  la  Princefie  Richilde,  elle 
jugeaellrc  delbnfaiét  déporter remedeàuneaâionfivilaine,  &à  uneviolen- 
ce  fi  dcfrcgiéc  ; elle  le  transfporta  dont  en  toute  diligence  vers  ce  quartier 
accompagncedclbn  filsaifncleComteArnou,  & par  admonitions  & menaces 
reftitua  l’Evefque  en  pleine  liberté. 

RUHlJt  La  Princefie  Richilde  avoit  bonne  efpace  gouverné  la  Flandre  avec  ISltyir. 

•aif»/»  afiesdcdilcretion&prudence,  mais  quelques  confèiIIicrse(lrangcrs(  entre  les- 

quels  font  taxés  les  SeigncursdcCoucy&Mailly^plus  affedrionnésàleurpro-  s^Btnim. 
pre  bienqu’au  publicq , comraencerentàchargerlepeupled’exadlions  nouvel-  G.d'Ur- 
les,  par  ou  ils  rendirent  la  Comtefic  fi  odieufeaux  Flamens,  qu’clleperditen- 
tierement  la  réputation  de  bonne  & vertueufe  PrincdTe,&comme  lesconfeils 
violents  produilent  des  eficéls  admirables  & dangereux , le  mal  pafiâ  fi  avant 
qu’elle  acquill  le  titre  de  cruelle&trop  rigoureulc  Dame, car  commequelqucs 
députés  des  bonnes  villes  fufient  venu  lui  remonfirer  lesinfupportablesextor- 
fionsdont  ils  le  trouvoientchargés,  en  lieu  de  les  donner  quelque  elpeced'ap- 
paifoment,  elle  lesfit derpefeher  par l’elpée,  cequcdepuiscauladesgrandesal- 
terations  par  toute  laFlandre  ; mais  les  confeilliers  eltrangers  firent  peu  de  cas 
de  tout  cela,  dont  depuis  mal  en  printà  Richilde  & à fes  fils,  car  les 
Flamens  envoierentfccretement  vers  le  Comte  Robert  le  Frifon,  quis’eftoit 
retiré  chez  fon  beaupere  le  Duc  de  Saxe,  & lui  prefenterent  tout  lupport  & 
afiïltence  s’il  voulut  entreprendre  le  gouvernement  de  la  Flandre  lui  remon- 
flrant  le  trop  rude  & iofuppottable  traitement  qu’ils  fouffroient  de  la  Com- 
tefië  Richilde,  de  qui  les  confeilliets  nefrappoient  à autre  but  qu’à 
s’enrichir  de  defootlilles  des  pauvres  Flamens,  aufii  ils  la  chargeoient  de  ce 
, qu’elle  fans  conftil  de  fes  bons  fubjets  s’eftoit  nouvellement  alliée  à certain 

fentilhommeNortman  Guillaume  Comte  de  Herfort  & Seigneur  de  Breteuil 
qui  elle  faifoit  aufii  porter  titre  de  Comte  de  Flandre.  11  faut  croire  que  le 
Comte  Robert  receut  cette  Ambafiade  avec  plein  contentement , voiant  le  che- 
min ouvert  pour  incorporer  bonne  partiede  laFlandre, &parainfi  il  donna  gran- 
des efpcranccs&  confblations  aux  Flamens,  promettant  que danspcuilvien- 
droit  pour  les  tirer  le  la  tirannie  des  etlrangers  ; enfuite  dequoi  peu  apres  il  entra 
en  laFlandre, (ans qu’on s’ene(loitapperceu,&aufii-toll  futreceuenlaviUede 
Gandd’ou  il  commença  à traiter  avec  lesautres  villes,  bref  il  fùtadmis&re- 
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cogneuàlpre,  Bruges,  Liflc,  Callèl,  &pre(quepartoutIa FlandrcFlamen- 
de.  Ccfte  tant  fubitc  efmotion  donna  telle  frayeur  à la  Comteflê  R i c h i l- 
DE,  qu’elle  fefauva  avec  fès  deux  fils  à Amiens,  d’ou  elle  traiéla  avec  le  Roy 
deFrancc  fibicnàfon  advantagc,  que  lcRoy  en  perfonne  menaàfon  fccours 
une  belle  armée , à laquelle  le  joignerent  les  troupes  que  Richilde  avoit 
des-ja  tirées  de  la  Comté  d’Haynaut  & des  villes  d’Arras,  Tournay , Douay, 

S.  Orner,  Boulogne, Betbune.Ardres,  S.  Fol  & autres,  qui  tenoient  encor  pour 
elle;  le  Roy  en  compagnie  de  la  PrincelTe&  de  fès  deux  fils,du  Comte  3e  Fier- 
fort,  (qui  aulli  avoit  tiré  quelque  fccours  d’Angleterre  )&  de plufieurs autres 
Princcsdc  Seigneurs,  marchaavec  ceftepuilTanccdroiéivcrs  Caflèl,  en  inten- 
tion de  rendre  au  Comte  Robert  le  loyer  de  fa  témérité  de  plus  ils  s’aflêuroicnt  la 
viéloireparcequeRobertn’avoitlaquacriefme  partie  detorces,  &entreiceux 
beaucoup  du  menu  peuple  & gens  fans  expérience  de  combatte , ce  nonobftant 
le  F rifon  comme  Prince  magnanime  print  relblution  d’eflayer  la  fortune  de  les 
armes , s’imaginant  que  lacaufe  cftoit  bonne , comme  cflant  requis  &appellé 
pour  la  defence&protedhond’un  peuple  afflige,  ce  qu’avec  affésd’eleganceil 
rcmonftra  aux  fiens  par  une  harangue  qu’il  leur  fit,  par  laquelle  tours  animés 
délibérèrent  de  mourir  avec  leur  Capitaine,  eftimants  d’avoir  la  liberté  <à  bon 
marché  à quel  prix  que  ce  fut.  Les  efcarmouchés  donques  donnèrent  entrée 
àla  bataille,  le  XIX.  jour  du  mois  de  Février  de  l’an  M.  LXXI.  laquelle 
fût  des  plus  furieufement  combatuës  de  quoi  l’on  fachcàparlcr,  de  forteque 
l’une  partie  fe  foura  fi  avant  dans  l’autre,  que  le  Comté  Robert  s’eftant  trOp 
avancé  tomba prifonnicr  en  mains  d’Euftacc Comte  de  Boulogne,  maisàlafin 
lef  Flamcns  par  un  long  combat  mirent  en  defroute  ccfte  grande  puiflânce,& 
pourfuivirent  leurs  ennemis  avec  tel  courage , qu’ils  recouvreront  leur  Com  te 
Robert  & firentprilbnnierlediâComtedcBoulogne:  en  ccfte  fameufe  bataille 
perdirent  la  vie  le  Comte  de  FFetfort  mari  de  Richilde,  avec  le  Com- 
te Arnou  fon  fils , & grand  nombre  de  perfbnnages  de  confideration , & de- 
meura la  vitSoire  au  Comte  Robert,  qui  avec  petite  troupe  défit  une  bellear- 
mée , ce  que  donna  tel  bruiéf  à fa  renommée  qu’auffl-toft  il  fut  fans  contradiéh'on 
admis  & recogneu  pour  Comte  de  Flandresauffl  des  villesqu’auparavantavoi- 
ent  tenu  bon  pour  Richilde.  La  bataille  eftant  finie  il  fit  enterrer  au 
Monaftere  de  S.  Bertin  le  Comte  Arnou  fbn  nepueu,  & le  ComtedeHcrfort 
avec  affes  de  magnificence,  & donna  liberté  à la  Comteflê  Richilde, 
laquelle  cftoit  tombée  en  fês  mains , & la  traida  fort  courtoifement,  monftrant 
qu’il  eftoit  Prince  généreux , à qiiicc  doibt  eftre  chofe  indigne  de  voir  les  femmes 
en  fês  prifons  ; if  relaxa  auffl  fans  aucune  rançon  le  Comte  de  Boulogne  aiant 
efgardaccque  Godefroy  Evefquede  Paris  Ibnfrere  eftoit  le  premier  confcillet 
du  Roy  de  France,  &quigouvernoittoutslesaffàircsdccc  Royaume,  dequoi 
depuis  bien  lui  en  print,  & outre  ce  il  pardonna  à touts  ceux  qui  à la  fuite  de 
Richilde  avoient  porté  les  armes  contre  lui,  fans  aucunement  les  taxer, 

& que  plus  cft  donna  liberté  à touts  les  prifonniers  Flamcns  acquirant  par  ce 
procède  tant  magnanime  la  bicn-vcuilance  de  ceux  mefmcs  qu’auparavantl’a-  • 
voient  voulu  du  mal,  & parainfi  eftablift  fes  nouvelles  conqueftes,  car  la 
douceur  & affabilité  d’un  Prince  rend  les  vaffâls  affêétidnnés  à fbn  fervice. 

La  Princeffê  Richilde  impatiente  de  fe  voir  depoffêdée  de  l’heritage  Cnn.it 
de  fes  enfimts,  alla  trouver  atiffi-toft  le  Roy  de  France  accompagnéede  fbn  fils 
Baudewin,  & fift  grandes  inftances  pour  avoir  de  nouveau  fccours,  ccqiiclc  ’ 

Roy  accorda  de  tantplusfecilcment,  parce  qu’il  eftimoit  que  l’ufurpatio.n  de  la 
Flandre  faiéleparle  Comte  Robert,  tendoit  direcftemcntcontrefbnauthorité 
& rcfpeâ , & comme  il  eftoit  Prince  hautain , jeune  d’eage  & bouillant  il  refblut 

cnticre- 
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Numllt  entièrement  de  prendre  vengeance  des  Flaraans  &de  lenrnoavcau Comte,  & R'emi' 
eT"  P“  tonte  diligence  polTiblc  il  fit  drefler  une  armée  en  laquelle  la 

' plus-part  des  fbrcésde  Ion  Royaume  le  mirent  enlcmble , comme  aulîi  dupais 
d’Haynaut  & autres  afieâionncs  i Ricnn-DF.;  & marcha  leRoy  enperfonnc 
far  la  ville  de  S.  Orner,  laquelle  aufli  il  print  & y exécuta  toute  forte  de  rigeur 
& cruauté  far  les  Flamans,  menaçant  defairelelèmblableaux  autres  ville  qui 
s'oppoftroientàft  puiflàncc,  mais  Godefroy  Evefquedc  Paris aiantlbuvenan- 
ce  du  bon  & courtois  traitement  que  le  Comte  Robert  avoir  fait  à fon  frere  le  , 

Comte  de  Boulogne,  mena  Icsafîàiresparautre  chemin,  & traita  en  forte  avec 
leRoy  que  le  mariage  entre  lui  & Berthe  d'Hollande  fillede  la  femme  duCom- 
ce  Robert  fat  arrefVe,  duqueldes-ja  auparavant  l’on  avoir  fait  quelque  ouver- 
ture, aufli  avoir  le  Comte  Robert  envoie  devers  le  Roy  luiprefentanttoutc 
forte  de  fonbmiflîon  & recognoilîânce  , de  forte  que  les  affaires  du  Flaman 
changèrent  fabitement,  carie  Roy  avec  affesd’inconftance  laifTant  celle  entre- 
prinle,  retournalâns  effètuerautre  chofo,  & que  plus  eftreceut  leComtcRo- 
* hommage.  Le  Comte  Baudewin  fils  de  nollre  Princeffe  demeura  avec 
^‘bÎukI‘  quelques  troupes  près  Saint  Orner , cfperant  qu’il  ftroit  requis  ou  fâvorifé  de 
" quelques  villes , mais  fon  oncle  fc  forvant  de  l’occafion  le  vint  trouver  avec  fon 
armée  & le  força  à donner  bataille,  laquelle  fat  alpre  & bien  combatuc,  & 
combien  que  Baudewin  eftoit  inferieur  en  puiffànce,  toutesfoisil  monftra 
Bitmilk  affes  la  valeur  de  fon  courage , mais  à la  fin  il  fat  mis  en  dclrbutc  ,&  le  Comte 
pour-faivant  là  vitoirc  entra  dans  le  Pays  d’Haynaut  & y fit  des 
■ grands  degaft  & domm^es. 

Pour  tout  cela  ne  laifla  la  Comteffe  RicHtLOE  de  mouvoir  le  verd  & ^ ^ 
le  foc  pour  rellablir  fon  fils,  ellant  ja  defelpcrée  de  tirer  ultérieur  fecoursde  B. 
France,  s’addreflTa  à Theodouin  Evefque  de  Liege  & traita  en  forte  avec  lui 
qu’clle  reccut  de  fon  Eglife  une  groflê  fomme  d’or  & d’argent  pour  laquelle 
elle  & fon  fils  le  Comte  Baudewin  obligèrent  les  principales  terres  du  Com- 
té  de  Hày  naut  qu’ils  poflcdoient  en  libre  & franc  alleu , & les  tranfportercnt  B.  XA- 
'U  main  de  l’Evefque  de  qui  &defon  Eglife  ils  les  rccenrcnt  en  fief,  &lcmbla- 


BamxU 

vnu» 


Lé  Cm 


aamtewgé' 

///  é VE*  blcmcnt 


■l<fe  dê 


î!:. 


receurent  à hommage  les  parties  de  Icur.Comtémouvantsdc  l’Em-  Jo'rvA. 
nmc  l’AdvoUerie  de  rEgliledeS.WaudrudàMons&laPrevoftéillec,  Meyer. 


1071. 


f ire,  comme  1 

Eglife  de  S.  Aldegondc  à Mabei^e , avec  la  Prevofté , les  Abbayes  de  S.  Giflain 
&de  Haumont,  lesPrevoftés  deS.  Vincent  à Sognies,  deS.  Sauve,  denoftre 
DameàCondé,  &S.  Pierre  à Leufo,  deS.Landelin&deS.  lean,  leMarquifat 
ou  Comtéde  Valencienes,  leshommagcsdesChaftelainsdcMons , Valencienes 
&Beaumont,avec  toute  la  hauteur  & fouvefain  droit  entollieux,  mon- 
noie  Sc  Advoilerie&tout  ce qu’elle&  fon  fils  tenoient  de  l’Empereur  Henry, 
qui  fc  trouva  pr«font.ltourccquede(Tusenla  ville  deLiege,  & pat  fos  lettres 
données  l’onfiefme  de  May  de  l’an  fufdit  M.LXXI.  il  ratifia  & confirma  le- 
dit traité , foubs  le  tcfmoignagc  d’ Annon  Atchevelque  de  Cologne , des  Eves- 
queS  Willautncd’Vtrecht,  l'hiery  de  Verdun,  Herman  de  Babenbergc,  Liet- 
bertdeCanibray,Gregoircde  Vercelles,ErenfridcdeSedun,&desPrinccsGo- 
defroy  Duc  de  Lorraine,  Raoul  Duc  d’Allcnugne  ouSueve,  Welf  Duede  Ba- 
vière & autres , & outre  ce  promirent  la  Comteffe  avec  fon  filsdelcrvirl’Eves- 
quc&  l’Eglifo  de  Liege  contre  toutsexcepté  l’Empire , aux  defpcns  toutes  fois  de 
l’E  vefquc;  d’autre  collé  l’E  velque  s’obligea  avec  fon  Eglife  de  patrociner  & def- 
fendre  IcComte  de  Hay  naut  comme  un  Seigneur  cil  tenu  de  faire  à fon  feudatai- 
re , & ce  aufli  à fos  propres defpens  aveccincq  cents  chevaux  troisfoisen  l’année 
quand  leComteenauroitbelbing,  Baudewin  d’Avennes  adjoulle,  que  l’Evcs- 
que  eftoit  tenu  de  prefenter  au  Comte  de  Haynaut  toutslesans  au  Noël  trois 
Tom.  I.  R paires 
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Ricuil-  pairesderobes.chaicunede  iavïleutde  Cxmarcs, &àchaibiDdcsCha(teIains 
dcMoos,  Valeocicnes&Beâuinont  unepairedcrobcsdc  fcmblable  valeur;  & 
tout  ce  devoit  eltre  mainteau  par  les  parties  jufques  à ceque  l’EgUlé  de  Liege 
feroit  rembourrée  des  fomnies  que  la  Princefle  R i c h i l d e & fon  fils  re- 
ceurent  del’Eveique;  elle  retint  aufii  libres  les  alleux  de  S.  WaudrudpresMons. 
avecQuarigaon,Gamapes,Frameries,  Kievi,  Braiue,Hal,Caftres,  Heriiies, 
Cuemes,  Nimi,  Ville  für  Haifne  Scautres  terres:  ceci  eftaut  alufi  arreft. , U 
U nmamt-  ComtelTc  RiCHiLDE  uiit  fur  pied  une  bomie  armée,  en  laquelle  fe  tron- 
A^FUm-  verent  toutes  les  forces  de  l’Eglilc  de  Liege  arec.  Godefroy  Duc  de  Lorraine, 
'■  Albert  Comte  de  Namur,  Henry  Comte  de  Lovain,  Louis  Comte  de Chiny 
Conon  Comte  de  Montagu  & pluficurs  autres  Princes  & Seigneurs  les  amis 
& alliés,  qui  touts  foubs  la  conduiâedu  jeuneComte  Baudewin  marchèrent 
vers  la  Flandre,  mais  le  Comte  Robert  aiant  feeu  leur  dclTêin,  avec  quelque 
affiftence  qu’il  avoit  tiré  de  France,  les  vint  recontrer  à Broqueroye  une 
Jri  firm  bonnc  lieue  près  de  Mous,  ou  pour  la  troificline  fois  le  Comte  Baudewin  fut 
* defaiéten  bataille. 

Apres  tant  de  devoirs  fàiôs  en  vain,  noftre  PrincelTe  voiant  qu’il  ni  avoit 
ni  aucun  clpoir  de  pouvoir  rétablir  fon  fils  en  la  Comté  de  Flandre.cominenca 
à preller  l’oreille  aux  amisqui  lui  parloient  d’accord  & paix , laquelle  fi  nalcmeiiC 
futarreftéeaux  conditions  enfuivantes,rcavoirell  que  le  Comte  Robert  rctien- 
droit  pour  lui  & Tes  fuccellcurs  la  Comté  de  Flandres  |rarmi  certaine  lomme 
qu’il  devoit  payeràlbn  ncpveuleComtedeHaynaut,  qusIesComtés  d’Ollre- 
vant  & Valencienes  avec  ce  qu’en  dépend  demeureroient  au  Comte  de  Hay- 
naut  & aies  fuccelTeurs,  qu'ils  alTifteroient  l’un  à l’autre  contre  un  ebafeun,  & 
tiendroient  Sonne  paix  & amour  entr’eux.  Voila  comment  la  Princellë  R l- 
c H I L D E pour  s’ellre  trop  opiniâtrée  au  conieil  d’efirangers  le  trouva  avec 
fon  filsdepoflëdée  d’un  paysfiimportant,  quiluiefloitdeude  droiél& nature, 
fe  trouvant  avec  ce  chargée  de  debtes  & engagée  à l’extrémité. 

De  la  R I c H I L D E fe  convertant  à la  pieté  fonda  avec  fon  fils  le  Corn- 
T/tM*'»  t®  Baudewin  en  l’anM.  LXXXI.  l’Abbajrc  de  S.  Déni,  audiél  lieu  de  Bro- 
licS.o'fis  queroye;  en  mémoire  de  la  bataille  y donnée,  &pourlelàlutdesamesdeceux 
ù Bnjmt-  qui  y avoient  laide  la  vie,  & encor  peu  apres  ils  fondèrent  l’Eglilè  de  nodre 
7^'nrtJe  Valencienes,  laquelle  apres  en  fan  M.  LXXXVI.  le  Comte  Bau- 

mArtDt-  dewin  donna  à l’Abbaye  de  Hafnon , elle  fit  audl  clore  de  murailles  & tours  la 
mtif'é-  ville  de  Beaumont  ,&y  fonda  une  Eglife  en  l’honneur  de  S.  Venant;  &apres 
g<’u''etnée  longue  efpace  fes  pais,  elle  trcfpadajacnbon  cage  le  XV.de 
MsrtjtU  Marsdel’an  M.  LXXXVI.  & recrut  lépulturccnladlde  Abbaye  de  Hafnon. 
Canugi  près  le  Comte  Baudewin  Ibn  fécond  ntari.  Son  troifiefme  mari  comme  diâefb 
tutGuillaumeComte  de  Herfort&Sircde  Brcteilil,  qui  cftqit  filsd’Osberne 
fufmt  OU-  le  Crefpu  Senefchal  de  NormandieSc  d’Albrade  fille  de  Raoul  Comte  d’iury . 
fon  grand  perc  fut  Herfafte  le  Danois  ffere  de  Gooore  femme  de  Richard 
Duc  de  Normandie  , & eftoit  lediâ  Comtede  Herfort  veuf  d’Adelicc  fille  de 
Rogier  Sire  de  Toény  en  Normandie,  de  laquelle  il  avoit  auparavant  procrée 
GuillaumeComtedeBreteQil, Richard  Comtede Herford,  Raoul  moine,  Em- 
me  femme  de  Raoul  Sire  de  Guader,  & une  autre  fille  mere  de  Raynald  de 
Crccy;  ceqœj’ai  bien  voulu  annoter  ici  afin  que  la  qualité  dudiéf  Comte  foit 
plus  cognué. 


EN- 


NotU* 
ehaf.  loS. 

Notice 
ebé^-  lOS. 
Jec^Mcfdt 

Cutfe. 


Oigitized  by  Google 


L I V R E II.  • 67 


ENFANTS  DE  RICHILDE  COMTESSE  DE 
HAYNAUT  ET  DU  COMTE  HER- 
MAN SON  PREMIER  MARI. 

8.  1^  Ogier  elloit  boiteux,  & didi  on  que  ià  mere  le  fie  rcnoocerandroiâ 

J\_  defucceflion  qu’il  avoit  à la  Comté  de  Haynaut  en &veur  des  Enfants 
de  Ibn  fécond  mariage,  il  fût  d’Eglilè  & devint  Evefque  de  Chalon,  en  la- 
quelle ville  il  fonda  rEglife  Collegiale  de  S.  Nicolas. 

8.  Gertrude  fût  Rcligieulc. 


ENFANTS  DE  RICHILDE  ET  DE  BAU- 
DEWIN  COMTE  DE  FLANDRE 
SON  SECOND  MARI. 


8. 


Rnou  Comte  de  Flandres  & Haynaut  tuéàla  bataille  deCaflêl  enl’aa 
M.  LXXI. 


8.  Baudewin  Comtede  Haynaut , Valencienes  & Oftrevant  enft  à fem- 
me Idefilie  de  Henry  Comte  de  Lovainde  laquelle  fèratencorparléci-apres,  il 
lailTa  cincq  fils  & trois  filles,  feavoir  ell  Baudewin  qui  luifuccedaen  laComté 
de  Haynaut,  & efpoulà  lolentc  Bile  de  Gérard  Sire  de  Wafrêinberge&  d’Ir- 
mengarde  ComtelTe  de  Gueldres , Amou  qui  fut  Sire  du  Reux , & euu  à femme 
Béatrice  Bile  de  Wauthier  Chaflelaind’Ath,  Louis,  Simon  Chanoine  à Liege& 
Henry,  l’aifnéedes Biles Idefûtdonoéeenmari^eàThomasSiredeMarle& 
deCoucy , quid’elleprocreauneBIle  aufli  nommee  Ide,  laquelle  fût  premierer 
mentmariéei  AlardSire  deChimay,  & apres  à Bernard  Sire  d'Orbais,  la  lè- 
coude  Bile Richilde fût  femme  d’Armaury  Comtede  Montfort,  & depuisde- 
vint  Religieufe  àMabeuge,  Sc  la  troificfme  Bile  Alix  print  alliance  avec  Hu- 
guc  Sire  de  Rumi^ies  &deFlorines,  &d’eux  fortit  grande  Nobleffe  car  ils 
laifTêrent  un  Bls&  BxBlles  hautement  mariées;  quandànolIreComteBaude- 
win  il  fût  malheurefemeot  tué  par  les  inBdels  en  la  terre  Sainâe  en  l’an 
M.  XCVIII.  l’on remaqué  qu’en  diverfes  lettres  il  prend diverlês  qualités, 
car  en  une  de  l’an  M.  LXXXVI.  ilfè  diâ  Bmplement  Comte  de  Mons , en 
autre  de  l’an  M.  LX  XXVII.  il  s’intitule  Comte  de  Valencienes,  &en 
Charte  de  l’an  M.  L X X X I X.  il  le  diâ  Comte  de  Haynaut,  de  Valencie- 
nes, de  Douay  & Oftrevant. 

Fin  du  deuxiefine  livre. 
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Chapitre  I. 

I-deTant  parlanc  du  Comte  Raginier  IV.  frere  de  ce  Prince  nous 

avons  rapporté  les  inconvénients  que  parenfemble  ils  pailè- 
rent , & les  travaux  que  d’une  commune  main  ils  foubftindrent 
pour  le  recouvrement  de  la  Comté  de  Mons  & autres  terres  de  leur 
ancien  patrimoine,  & comme  à la  fin  en  l’an  DCCCC.  LXXXV.  ils  furent 
derechef  redirais  en  leurs  terres,  la  judice  & bon  droiâ  de  leurs  armes  leur 
donnant  ouverture  à une  conquede  fi  difficile  Sc  défendue  par  de  fi  puilTancs 
adverf  aires. 

Audi  avons  diéf  ci-defTus  qu’envers  l’an  DCCCC.  XC.  Ansfndc  Com-  Prami 
te  de  Lovainefineudel’eipritdivin,  quita  toute  pompe  mondaine,  & encom-  tv- 
pagniede  fafemmeHilfonde&de  fa  fille  unique  Benidefe  dédia  entièrement 
au  lérvice  de  Dieu,  laidânt  fes  edats  à nodre  Prince  Lambert  lôn  coufin  & 
heritier,  qui  par  ce  rooien  remit  en  mainsde  fonffere  Raginier  tout  ce  que  lui 
édoitefeheuenpartageen  la  Comté  de  Haynaut& en  Brabant,  fe  contentant 
de  la  fuccedion  que  lui  cdoit  tombée  de  Ibndiid  oncle  le  Comte  Ansfride , fè 
qualifiant  de  la  en  avant  Comte  de  Lovain  ville  capitale  des  pays  qu’il  pofTe- 
doit,  &ordinaircdemeure&refidencede  fà  court,  de  forte  que  des-Ja  en  l’an 
M.  III.  certaine  Gifle  native  de  la  ville  de  Gand  s’edant  avec  fes  enfants  & 
poderité  conlàcréeau  icrvice  de  S.  Gertrude  à Nivelle  à certaines  conditions 
&cens,  elle  conditua  ladiâe  donnation  ibubs  la  proteâion  du  Comte  Lam- 
bert de  Lovain  comme  AdvoUé  fuperieur  de  ladiAeEglilè  de  Nivelle. 

En  l’an  M.  VIII.  le  XI II.  de  Septembre  l’Empereur  Henry  1 1.  edant  p„„„ 
en  la  ville  de  Treves  par  fes  lettres  oéloya  à nodre  Prince  Balderic , & 
à Balderic  Evefquc  de  Liege  le  ban  ou  droiâ  fuperieur  de  la  chafle  en  leurs 
propresbois,  giflants  entre  les  deux  Rivières  Nethe,  & entre  celle  nommée 
Thile,  appartenants  aux  villes  de  Hcyde,  Badfride&  Malines  qu’on  appelle 
vulgairement  fored  de  Wavre , fituée  en  la  Comté  do  Comte  Gothelon 
nommée  Anvers. 

Toutesfbis  peu  apres  nodre  Prince  tomba  en  dilgrace  dudiâ  Empereur  p„mvti 
dontla  caulc  n’ed  precifement  cognoë,  mais  il ed  fort  vraifemblable , que  la  ti- 
promotion  de  Godefroy  Comte  d’Ardenne  au  gouvernement  ou  Duché  de  la 
bafTe  Lorraine  aurat  fervi  d’occafion,  Sc  donné  du  mefeontentement  point 
feulement  au  Prince  Lambert,  ains  aufli  à Gérard  Comte  en  Elface, 

Thiery  Comte  de  Hollande  &autres  qu’au  mefme  temps  nous  trouvons  en 
armes  contre  l’Empereur;  tant  y at  qu’en  l’an  M.  XII.  l’Empereur  envoya  sipim. 
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unc^onneanncc  foubsla  coaduiâe  du  Duc  Godefroy  danslcBrabaorpoorra- 
' vager  iediâpais,  Lambert  qui  n’avoici  lamaiadesforcespourreucoDCier 
fbnadvcrfàirc,  fe  retira  dansfonCbafteau  de  Lovatn , ou  le  Duc  vint  mettre  le 
/irgr,  penfantbien  l’avoir  attrappé  dans  Tes  filex , mais  nollrc  Prioccavcc  les 
liens  le  deftndireiie  fi  valeureulemeot,  que  le  Duc  Codefiroy  le  crouvaatfni- 
llré  du  fucces  qu’il  s’eftoitproknis,  retourna  fans  rien  avoir  eflfcttué,  aiantap- 
prins  que  celui  qui  trop  s’advance  recule  avec  confulion. 

En  l’année  enfuivante  M.  XIll.  de  nouveau  s’efle  va  queftion  & débat  en- 
tre  le  Prince  Lambert  & Balderic  Evelque  de  Liege  fon  confin,  la  caufe  BMerii. 
lut  parce  que  l’Evefque  f^oit  baftir  nne  fortrefle  à Hugarde  près  Tillemont 
pour  la  deffence  comme  il  difoit  des  terres  quelbn  Eglile  pofledoit  aux  envi-  d'OrLi. 

' rons,  Lambert  jugeant  que  cela  pouvoit  fervir  de  bride  à fes  dellèins,  Btmim 
envoyafesdeputesdevers  rEvefque  pour  lui  remonftrer  cnbon  terme  que  ce- 
lie  fortrellcelloit  trop  voifine  à les  terres , requérant  parainfi  que  l’on  laillât  le 
tout  cnedatcommeilavoiteBéjurqueslors.maisrEvelquelitpeudecasde  tout 
cela,  & fit  pourfuivre  avec  toute  diligence  l’ouvrage  commence  ; pourquoi 
Lambert  délibéra  d’empefeher  par  force  ce  que  par  courtoifié  & amour  il 
n’avoit  feeu  obtenir , & àccfl  ellêâ  fit  quelques  apprelb:  l’Evelque  d’antre 
collé  convoquafesalliés  & vallàls  pour  fe  défendre,  & entretant  dedara  uodre 
Prince  excommunié,  ellimam  que  parcelle  voyeplufieursiaillcroient  de  luivre 
Ibn  parti , touteslbis  Lambert  nes’ellonnadecefoiidre.aiiuaiantjoinâàlès 
armes  celles  de  lôn  nepveu  Rotbode  Comte  de  Namur  il  vintattaquer  l’Eves- 
que  audiâ  Hugaerde  le  X.jonr  du  mois  d’Oâobrc  de  l’an  fufdiid:  le  combat 
fot  alpre,  & du  commencement  les  Liégeois  donnèrent  fi  vivement  fur  les 
troupes  du  Comte  Lambert,  qu’ils  les  firent  reculer  bien  avant , nuis 
d’autre  codéleComte  de  Namur  lesaHâillill  firudement,  qu’il  donna  occafioa 
an  Comte  deLovaindefiùrearrellerles  liens,  qui  reprennantscourage  enfon- 
cèrent avec  telle  impetnofité  fur  leurs  ennemis,  qu’ils  les  contrainirent  de  le 
mettreendelôrdre&cboifir  la  fuite,  laifiàntsdes  leurs  plusde  trois  cents  tues 
avec  grand  nombre  de  priionniers  entre  lefquels  elloit  Herman  Comte  de  Ver- 
dun&EenhamfreredeGodefroyDucde  Lorraineliifinentionné,  lequel  apres 
s’avoir  honorablement  comporté  en  la  bataille  s’dloit  làuvé  en  l’Eglile  de 
S. Goigoneaudid Hugaerde,  ou  IcComtede  Namur  le  fifl  fon  prilbnnier  de 
guerre,  mais  la  meredu  Jeune  Comte  ulànt  de  bon  confeil  donna  liberté  au 
Comte  Herman  accommodant  par  ce  moien  les  diflèrencesquefon fils  avoir 
avec  l’Empereur,  qui  edant  à Confiance  à la  requifition  de  Gérard  Evelque 
deCamlîray & melme  de  l’Evefque  Balderic  firgrandes  laveurs  & carelTes  au 
Comte  Radbode  le  retirant  par  cede  voie  arriéré  du  parti  du  Prince  Lam- 
bert Ibn  oncle.  " 

Cependant  l’Evclque  de  Liege  fentoit  grandement  la  perte  qu’il  avoir  Ibuf-  cn  iTOr, 
fert  à Hugarde  & comme  Prélat  qui  aimoit  la  pieté , le  contrilloit  de  ce  qu’il  vW. 
avoitdonné  occafion  à la  perte  de  tant  de  gens  de  bien , anlfi  certain  fienfiimi- 
licrvertuenxperfonnagenommél’Evelqneleanlcreprennoitdecequ’il  s’edoit 
trouvé  chef  d’une  armée,  lui  remondrant  combien  il  edoit  mal-leant  à un 
Evelque  de  porter  les  armes , & le  trouver  es  aâions  militaires,  à la  façon  des 
Princes  lècufiers,  de  forte  que  l’EvefqueBalderictouchéd’unremorsdccon- 
fcience  pour  expiation  du  crime  qu’en  ce  il  pouvoit  avoir  commis  délibéra  de 
fonder  & doter  dans  la  villede  Li^e  unMonadere  en  l’honneur  deS.  Jacques 
le  Mineur  ce  qn’aufli  il  exécuta  en  l’an  M.  X I V.  le  donnant  à des  Moinesde 
l’Ordre  de  S.Bcnoid,  qu’il  fit  venir  de  l’Abbaye  de  Gemblours. 

En  l’anfufdiâM.  XIV,  trefpaflà  de  ce  monde  Arnou  Comte  en  Has-  CUUt 

' baing , 
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baing,  frere  dcTEvelque  Balderic  &comme  le  Comrt  n’avoic  aacan  enEint 
de  l'a  femme  Lutgardeil  tnlUtua  ledid  Evefque  Ibn  principal  heritier  lui  laif- 
fant&à  fon  Eglilbtout  ce  que  lui  competoit  en  la  Comte  deHasbaing,  enla- 
ftiiÊg.  quelle  le  Comte  de  Flandres  pretendoient  quelque  droiâ.  NoftrePrinceLAM- 

B E R T , foit  qu’il  pretendoit  quelque  part  en  ladiâe  lucceflîon , ou  qu’il  vou- 
lut trouver  moien  de  s’accommoder  avec  l’Evelque  Balderic , aiaut  elle 
adverti  que  laComtelTeLutgardc  vcufvc  dudiâ  Comte  Arnou  s’acheminoit 
vers  la  ville  de  Licge,  illafitMiftrrurlechemin&  mener  en  IbnChaftcau  àLo- 
vain,  ou  lui  mefme  la  recueillit  avec  toute  aflâbilité  &courtoilie,&  latraiâa 
en  forte , qu’elle  entreprint  de  mojenner  la  paix  entre  l’E velque  fon  beauffere 
& le  Comte  Lambert,  à qui  en  outre  eiledonnalbnalleude  Harent  que  depuis 
nollrc  Comte  céda  audiâ  Evcique  en  augmentation  de  la  fondation  de  l’Ab- 
bayede  S.  lacques,  voulantparcemoiencftreparticipantà  un  œuvre  fi  pieux. 
I.a  ComtclTe  Lu^rde  donna  aulîi  à l’EvcIque  Balderic  Ion  alleu  de  Fleru  & 
fi  bien  mena  les  ainires  que  l’on  arrefta  entre  des  parens  fi  proches  une  ferme 
paix,  parmi  laquelle  l’Evcfque  concéda  en  fief  au  Prince  Lambert  la 
Comte  de  Brogeron,  laquelleavoit  efté  de  l’hcritage  du  Comte  Arnou  de  Has- 
Krfn*  M baing  ludift  & ce  moiennant  la  fomme  de  mil  & deux  cents  marcs  que  L A m- 
Brtgatm.  b ER  T paya  promptement  à l’Evcfque. 

rUnmaln’cftoitpasfi-toft  accommode  ou  un  nouveau  vint  troubler  le  repos 
de  noftre  Prince,  car  Godefroy  Doc  del’inlèrieureLorrainchcririerdes  inimi- 
tiés que  le  Comte  Godefroy  d’Ardenne  fon  pere  avoit  eu  avec  nos  Princes 
Raginier  & L a mbert,  efpioit  l’occafion  pour  fe  venger  d’eux,  & parain- 
fi  aiant  feeu  le  difoord  qu’il  y avoit  entre  le  Prince  L a mb  ert  & l’Evelque 
Balderic,  jugea  le  temps  propre  pour  lui  faire  la  guerre  & l’afiâillir  par  les  ar- 
mes, à quel efiêâaiantjoinâ  les  fbrçesqo’il  feeut  de  fesffercs&  alliesil  entra 
LiDmc  dansl’Haynautruinant  les  terres  du  jeune  Comte  Raginierquiaufiî  ne  fût  ne- 
CtJtfrty  gligent,  ains  aiant  amaffé  belles  troupes  alla  rencontrer  le  Duc  vers  la  Sam- 
Lambert  fon  oncle  le  vinttrouver  avec  tresbelle  comp^nie,  de 
^ ’ forte  que  Godefroy  ne  fc  confiant  en  lès  forçes  trouva  bon  de  repaflerladiifte 

Rivière  Sambre,  nos  Princesplein  découragé  lepourfuivircnt  vivcmentjufques 
près  deFlorincs,  ou  le  Duc  le  voyant des-ja  attaquéau  dos,  délibéra  de  tour- 
ner telle  &de  perdre  plullot  la  vie  en  combatant,que  de  recevoir  l’ignominie 
d’ellre  dcfaiél  en  fiiiant  -,  l’on  commença  doneques  venir  aux  mains  le  X 1 1. 
loi  J.  jour  du  mois  de  Septembre  de  l’an  M.  X V.  ér  comme  le  danger  encourage 
aulfi  les  timides,  ceux  du  parti  du  Duc  Godefroy  s’ellant  rangés  en  bon  ordre 
BtimlUJe  foullindrcnt  lechocdes  nollresà  pied  ferme,  monltranrsalTés  qu’ils  ne  s’elloi- 
Fknmt.  arrellés  pour  derechef  tourner  les  efpaules,  les  noftres  approchoient  avec 
pctitcordonnance&penfoient  des-ja  avoir  la  viéloire  qu’ils  s’elloient  ferme- 
ment promis  ; maisautrementadvint,  car  le  Duc  Godefroy  fe  lèrvantdudefor- 
drequ’efloit  entre  fesadverfaires,  obtint  le  delTus,  point  toutesfois  fansnotable 
Mùrt  Jm  perte  des  fiens;  cntrelcsmortsfiittrouvénoIlrePrinceLambertquis’elloitmal 
P.  Ltm-  fouvenu  qu’à  l’ennemi  fuiant  làns  defiiiâe,  il  convient  foire  pont  d’or  & que 
' ' lesdcfefperésnedonnentainsvendcntleurspeauxairéscher;maisil  apprintees 
leçons  à fes  defpens.  Balderic  en  fa  Cronique  des  Evefones  de  Cambray  rap- 
porte du  Prince  La  mber  t que  palTant  à Nivelle  au  recours  de  fon  nepveu 
comme diâ  ell  certaine  Religiculc  avec  laquelle  il  lui  diél  avoir  eu  familiarité 
alTés  fufpeâé , luiauroitcouluen  fachemiièou  habitsquelqucsSainélcs Reli- 
er,’J»»#  ques,  afind’cllrepariceux  prefervé  de  mort&bleflure,  &qu’ellantvenu  à la 
Mtr-Mil-  bataille,  il  combatit  longtemps  fins  qu’on  le  feeut  navrer,  mais  qu’à  la  fin 
par  la  volonté  divine  Icldiéles  Reliques  s’efcoulerent  de  lui  miraculetilc- 
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Lam-  mcac,  laifîànts  leComtcdcftimcdeCoute  force,  quiparaiofi  fut  vaincu  & tue  s 
■a  a T a.  Sc  adjoulfc  qu’cftant  depuis  Icfdiâcs  Reliques  trouvées  par  certain  foldat  & 
cachées  dans  fes  bottes  il  trouva  audi-toll  la  Jambe  fi  fort  affolée  qu’il  fut 
contraint  de  dcl'couvrir  ce  qu’advenu  lui  eftoit,  cnfuicc  de  quoi  lefdidcs  Reli- 
ques furent  preiéntées  au  Comte  Herman  d’Ecnham  frère  du  Ouc  Godefroy 
qui  depuis  les  prefentaà  l’Empereur  Henry.  Mais  l’on  voi  t par  les  eferipts  de  ccll 
autheur  qu’il  parle  par  tout  fi  fort  audelâvantage  du  Prince  Lambert& 
des  ficns , qu’à  bonne  railbu  l’on  peut  juger  qu’il  n’at  pas  efté  trop  neutre  & 
làns  palTion,  & quand  bien  quelque  choie  en  autoit  cllé.  Je  ne  Icaurois  tou- 
tesfois  croire  tout  ce  qu’il  endiéf,  & particulièrement  l’inccfte  ou  plullot  fa- 
crilége  dont  il  acculé  lediéf  Lambert , n’eflant  aucunement  vraiicmblable 
qn’un  Prince  Chrcflien  s’acheminant  vers  une  occafionou  il  luialloit  eviden- 
tement  de  la  vie  s’oublieroit  fi  avant,  eftant  d’ailleurs  d’un  tcl.eage  qu’on  le 
peut  bonnement  foubçonner  avoir  efté  libre  de  la  véhémence  de  tellcpaflion. 
AuflîSigcbertaurbcur  bien  proche  du  temps  ne  faiét  aucune  mention  du  lacri-  Siitiere. 
lege,  combien  qu’il  rapporte  tout  le  rcfidu  de  ceft  accident. 

Jt  Combien  que  noftrc  Prince  eftoit  d’un  humeur  guerrier  & entièrement  ad- 
S Pitrrii  donnéàl’inquierude,  ilnclailTàpourceladcdounerdesmarquasdelàpieté,  cat 
ilfiftéaftir  l’Eglilcue  S.  PierreàLovain  & y fonda  Icpt  prebendes,  il  fïft  aullî 
6«>y  i rebaftir  celle  de  S.  Gery  à Bruxelles  en  laquelle  fon  beaupcrc  le  Duc  Charles 

collcqné  les  Reliques  de  la  S.  Vierge  Gudule  les  aiant  à ceft  eflcél  fiiiâ  iV  tn  <U 
tranlporterduvillagcde  Mortlélcprcs  la  ville  d'Aloftou  ladiéfeSainâeavoit  S.GuJmU. 
en  fà  demeure  & lépulture. 

La  femme  du  Comte  Lambert  fut  Gerbergue  fille  de  Charles  Duc  de  Prmti 
La  femme  JabafTcLorrainc , freredeLothaireRoy  de  France,  tours  deux  enfrntsduRoy 
Eouisdiéld'Outrcmcr  & de  Gerbergue  lôeur  de  l’Empereur  Otton  le  premier, 
plufieurs  autheurs  difent  qu’elle  porta  àlbn  mari  la  Comté  de  Lovain  avec  le  L Mmiii 
droiift  à la  Duché  de  Lorraine,  mais  la  contraire  appert  alfés  par  ce  qu’en  avons  ^ 
diél  ci- devant,  toutesfois  eft  il  très  certain  qu’elle  avec  fàioeur  Ermengardc 
Comteffe  de  Namur  ont  eftélesvrayes  heriticres  félon  droict  & nature  de  Ja 
couronne  deFrance,&de  tout  ce  qu’eftoit  deu  par  vraye&legitimefucccfllon 
au  Duc  Charles  leu  t perc  heritier  unicq  de  Louis  Roy  de  France  l'on  nepvcu , fur 
qui  Hugue  Capet  ufurpada  couronne , cc  parainfi  noftre  Princeffe  porta  à fbn  raa- 
nlcComtc  Lambert  toutes  les  prééminences,  dignités,  luftre  & hauteur  de 
ceftctreslâin<fte&  tresaugufte  maifon  des  Pepinsà  de  l’Empereur  Charlema- 
gne, & certes  il  eft  très  afieuré  que  le  Comte  Lambert  avoit  allés  de  valeur 
découragé  pour  pourfuivre  le  droiél  delà  lemme&  enfants,  fi  lafbrtune  l’euft 
efté  plus  favorable , mais  comme  nous  avons  veu  il  le  trouva  tout  le  temps  de  fon 
régné  en  continuelle  guerre  & diflcntion  avec  l’Empereur  Henry,  & autres 
Princes  fes  voifinsi  tant  yatquelaPrinccireGcrbeiguefembleavoir  lurvelcue 
Ibn  mari  le  Comte  Lambert  avec  qui  elle  receut  fepulture  en  Eglifé  de 
S.  Gertrude  à Nivelle , fil’on donne  cteditànos  Hiftoriens.  Laconfanguinité 
paternelle  de  la  Princelîé  Gerbergue  atefté  deferipte  en  la  table  Généalogique 
fur  le  commencement  du  livre  deuxiefme  &poui  fon  extraéUon  maternelle 
lérvita  la  table  ci-fuivame. 
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ENFANTS  DE  LAMBERT  COMTE  DE  BRABANT 
ET  LOVAIN,  ET  DE  GERBERGUE  DE 
FRANCE  SA  FEMME. 


6.  r Tenry  I.  Comte  de  Brabant  & de  Lovain,  de  qui  nous  donnerons 
X X l’éloge  maintenant. 

6.  Lambert  III.  du  nom  lucceda  en  la  Comté  de  Brabant  & Lovain,  & de 
lui  lcrat  parlé  apres  à la  pourfuitte  de  celle  Hilloirc. 

g R AGiNiER  Comte  mentionne  par  divers  aucheurs  de  qui  toutesfois  on 
ne  trouve  aucune  mémoire  dans  les  Chartes  du  temps. 

6,  Mehaut  fut  donnée  en  mariage  à Eullace  Comte  de  Boulogne,  des- 
quels la  pofteritc  ferat  rapportée  fur  la  fin  de  ce  troificline  livre. 


T a 


CON- 
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CONSANGUINITE  DE  GERBERGUE  COMTESSE  DE  BRABANT. 


Otton  I.  du 
nom  Em^eur 
efp.  I . Ecgide 
fille  d’Emond 
Roy  d’Angle- 
terre ».  efpou. 
Alcyde  fille  de 


Henry 
Duc 
de  Sa- 
xe Em- 
pereur 
efp. 
Ma- 
thilde 
fille 
au 

Comte 

Theo- 

doric. 

Il 

mou- 
rut le», 
de  luil- 
let936. 
gia  à 
Qued- 
Un- 
burg. 


‘Otton  Duc  de  Sueve  & de  Bavière  JHcnry  Duc  de  Fran- 
efp.  lutte.  Il  trelpafla  98».  '^conie  efpou.  Aleyde 

Ludolf  Duc  de  Sueve  cCp.  Itte J 

fille  de  Herman  Duc  de  Sueve.  | S.  Gereon  Archevcfque  de  Colo- 
II  mourut  avant  Con  pere  9^7.  gne. 


Willaume  Archevefque 
Mayence.  T réfpaflà  968. 


vMchaot  nec  949. 


Lutearde  ou  lutte  femme  de 
RmuT  Roy  dè.çCon™»!  Doc  de  Lorraine. 
Bourgogne  A 
veufvc  de  Lo- 


thaire  Roy 
d’Italie.  Il  tres- 
pafià  973. 


d'Ah/de. 

Otton  ».  Emperenr  efp.  Theo- 
phaine  fille  de  l’Empereur  de 
Conlbntinople.  U mourut 
Rome  l’an  983.  11.  Decemb. 


Mehaut 

Iburg. 


AbbeHè  i Quedlin- 


Otton  3.  Empereur  efp.  Marie.  Il 
mourut  »3.  lanvier  100»  làns  en- 
fants. 

Aleyde  Abbefiè  à Quedlinbourg. 
Sophie  Abbcffe  l Gandersheym. 


îceurd’.\lbcrtÂàc- 
rardComtes  en  Ellà- 
ce  A d’ici  eft  pro- 
crée CoQrard  ».  Ecà- 
pcrcur. 

Orunon  Pape  nom- 
mée Grégoire  y. 

Conrard  Duc  de  Ca- 
rinthe  efp.  Mehaut 
.fille  de  Herman  Duc 
de  Sueve. 

Willaume  Evefque 
de  Strasbourg. 


Ehard  mort  1004. 


Gerbergue  efp. 
1.  Gificbcrt 
Comte  de  Bra 
I bant  Duc  de 
Lorraine, 
mort  939  ».efp. 
Louis  d’Outre-* 
I mer  Roy  de 
France.  Qui 
mourut  9f3. 


S.  Brunon  Ar- 
dicvcfque  de 
Cologne  & Ar- 
Ichi-Duc  de 
Lorraine. 
Mourut  X I . 
d’Üélob.  96f. 


Dm  I.  Mmry. 

Henry  Duc  ds  Lorraine. 

I Gerbergue  efp.  fierthold  Duc 
de  Bavière. 

\ Dm  t.  Mary.  fLooîs  Roy  dc  France  mourut  987. 

I^haire  Roy  de  France  efp.  J A Huguc  Capet  ufurpa  la  couron- 
tmme  fille  de  Lothairc  Roy\ne. 


d’italie.  Il  mourut  9^. 
Charles. 

Louis. 

Charles  Doc  de  Lorraine  In- 


.'Ottou  Duc  de  Lorraine  deruier 
hoir  ma&e  de  la  race  de  Charlema- 
Ignc. 

Gerber  GUE  femme  de 


de  V ermandois.  Mort  en  pri- 
fôn  991. 

Henry. 

I Mehaut  femme  de  Conrard  Roy 
I de  Bourgogne.  Qui  mourut  93  4. 

Alberade  efp.  Renaud  Comte  de 
Rheims  A de  Roucy. 


de  Brabant 


fHenry  Comte  de 
Brabant  tué  1038. 

Lambert  Comte  de 
Br^nt  f Lovain  t 
Ac.  efp.Ode  de  Lor- 


&v!CTcdb'lu't-  f^enrj  Doc  de  Bavière  efp.  J 
te  filled'.tnou  <i«  Conrard  Rov  dc'^ 

le  mauvais  Duc  J ^ ^ O- 

de  Bavière,  W- 

Brun  Comte  Palatin  en  Saxe. 


Lovai ft,  (ëc. 

Enncngarde  mariée  I Albert  Com- 
t^re  de  Namur. 

'S.  Hcn^  ».  Empereur  apres  Otton 
I3.  efp.  Cunigondc  fille  dcSigisfridc 
Comte  de  Luttenbourg  Comte 
Palatin.  Il  mourut  13.  luilIetio»4. 


de  mviere. 
Mourut  9îy. 


, Hadwidc  e(p. 
Hugue  Comte 
^dc  Paris  qui 
mourut  9y6.  J 


Hugue  furnommé  Capet  iè 
fift  couronner  Roy  de  France 
|efp.  Alcydc  A mourut  996. 
C^ion  Duc  de  Bourgogne., 
F.mmc  efp.  Richard  Duc  de 
Normandie. 

Odon  Duc. 

Beatrix  efpou.  Frcdrîc  Duc  de 
Lorraine. 


Raginier. 

Mehaut  femme 
, d’Euftace  Comte  de 
Boulogne. 


Brun  Evefquc  d’Augsbourg. 

Arnou  Evef^e  de  Ravenne. 

Gifle  efp.  i . Efiieunc  Roy  d’Honge- 
ric  ».  Bernard  Duc  de  Suc. 

Gerbergue  nommée  Brigidc. 

rS.  Robert  Roy  dcFrancccfp.  Con- 
fiancede  Provence.  Il  mourut  1030. 
Hadwidc  efp.  Raginier  4.  Comte  de 
Haynaut. 

Alix  efp.  Renaud  Comte  de  Nevers. 
Gifle  efp.  Huguc  Comte. 


HEN- 
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HENRY  COMTE  DE  BRABANT , DE  Henry  I. 

lovain.de  taxandrie  et  en 

HASBAING,  ADVOUE’  DES  EGLI- 
SES DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 


PmiC  NT- 


io3<5. 

rEg/ifi 

it/ltmamrt 
mairntt- 
msmt  de 
S.  "J  menuet 
0 Lfva/M. 

Dijptmtiom 
fomr  le 
Xvyemme 

de  Bomr^ 


Toml  ajjie' 

101-7. 
ChafleaM 
de  Ber 


Chapitre  JI, 

t^S^Pres  que  le  Comte  Lambert  avoir  elté  deSiiâ  & tué  en  la  bataille  de 
IIAU  Florincs  en  l’an  M.  XV.  noftrc  Prince  Henry  Ion  fils  (qui  ap- 
s’eftoit  trouve  en  icelle  ) continua  avec  Ibn  coufin  Raginier 
Comte  de  Mons  de  faire  la  guerre  au  Duc  Godefroy  & à fes  freres 
& alliés , defbrte  qu’il  tomba  comme  Ibn  pere  en  l’indignation  de  l’Empereur 
Henry  II.  mais  Gérard  Evefque  de  Cambray , Adelbold  Evefqucd’Vtrccht 
&HaymonEve(quc  de  Verdun,  confiderants  les  inconvenicntsqueccsdcficn- 
rions  caufoient  à la  patrie,  travaillèrent  en  forte  qu’une  paix  fut  arreftée  en- 
tt’eux , laquelle  de  tant  plus  fut  afifermie  par  l’alliance  que  le  Comte  de  Mons 
contraâa  avec  Mehaut  fille  de  Herman  Comte  de  Verdun  & d’Eenham  ffere 
an  Duc  Godefroy  fufdiâ. 

Raoul  Sire  d’Aincourt  n’aiant  aucun  en&nt  de  fa  femme  Gifle,  fifl  en  l’an 
M.  XXXVI.  édifier  audift,  Aincourt  une  Eglife  & y fonda  doulè  preben 
des, à l’exhortation  deReynardlorsEvefquedcLicgeconftituantladitfeEgli- 
fè  & fondation  fbubs  l’ AdvoUerie  de  noftrc  Comte  Henry.  Ce  Col  lege  fût 
depuis  envers  l’an  MCC  CC.  LVI.  tranl[x>rté  en  la  ville  de  Lovain  en  la 
Cappclle  de  S.  lacques  que  l’on  nomme  opde  Bieft  ou  il  rcfide  jufques 
à prelènt. 

Rudolphc  Roy  de  Bourgogne  fe  trouvant  aufti  deftitné  d'enfimts  & char- 
ge d’un  grandeage,  délibéra  de  transférer  fbn  Royaume  i l’Empereur  Con- 
rard  II.  mari  de  Gifle  fâ  niepee,  ce  que  toutesfois  contenta  affés  mal  à Eudes 
Comte  de  Champagne  nepvendudiâ  Roy,  Jugeant  qu’ilcftoitpluscapableila 
fucccflîondefon  onclequc  l’Empereur,  qui  ne  lui  appartcnoitqueparaffintté 
d’alliance,  & parainfi  voiant que l’Empereurs’alloit  mettre  enpolTêfrion  il  loi 
fit  remonftrer  tout  au  large  le  tort  qu’on  lui  faifbit  & prefènta  de  prendre  de 
lui  cnficflediâ  Royaume  en  cas  que  l’Empereur  loi  en  voulut  laifler  lapoffes- 
lion,  mais  c’eftoit  chanter  lafiibleau  fourd  par  ou  Eudes  déjà  defefperé  dp  fes 
pretenfions,  print  refolurion  d’efjjrouver  la  fortune  de  les  armes  fâchant  bien 
qu’elles  feroient  fâvorifées  parla  Royne  Confiance,  de  fon  fils  Henry  Roy  de 
France,  & de  la  plufpart  des  Princes  de  ce  Royaume  : Il  dreflâ  donques  une 
belle  armée  dcFrancois,  Bouiguinons  &Champinois,  avec  laquelle  encor  en 
l’an  M.  XXXVI.  il  entra  dans  les  limites  de  l’Empire  & d’abbord  brufla  le 
Chafteau  & l’Eglife  de  Commercy , & paflânt  la  Meule  mit  le  fiege  à ville  de 
Toul,  ravageant  toutles  pais  d’alentour,  & en  l’année  enfuivante  de  nouveau 
pafladans l’Empire,  &printleChafteandeBar-leDuc,  cependant  l’Empereur 
avoitamafle  toutes  les  forces  du  Royaume  de  Lorraine,  & fbubs  la  conduire 
du  Duc  Gothelon  envoia  une  puiflantc armée  pour  réprimer  les  infolences  du 

Tom.  I.  V Comre 


Prtttvet 


Premvft 
/'S-  ^3- 


Hermem 

Contres. 

Sij^eiert, 

dùerie. 

GtlUi 

d'orvet, 

Gié^. 

RndaibJ). 

Nemiter, 

lecqme  de 
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7»  TROPHEES  DE  BRABANT 

ItexkTi.  Comte  Eudes,  qui  le  Duc  rencontra  près  le  Challeau  de. Bar  (ufdiâ,  & 
s’eftantslcs  armées  approchées  l’on  vint  a une  bataille  tres-furieufe,  en  laquelle 
Eudes  perdit  la  vie,  laillânt  pour  exemple  qu’à  la^baflc  le  chall^r  cil  bien 
fouventprins:  laviftoiretoutesfbis  couliabicncbcreaùx Lorrains,  cariisper- 
dirent  grand  nombre  de  perfonages  lignalés,  entre  lerqnels  fut  Albert  Comte 
de  Namur  coulin  germain  de  nollre  Comte  Henry , ' qui  le  trouva  aulli  en  ce 
rencontre  & y fit  prilbnnier  de  guerre  certain  Seigneur  nommé  Herman  qu’il 
détint  long  temps  en  la  ville  de  Lovain  fans  pouvoir  convenir  lut  là  rançon  Pntmi 
& délivrance , ce  qu’à  la  fin  fit  relbudre  à Herman  d’attenter  lur  la  vie  de  no- 
ftre  Prince  & aiant  prins  quelque  couleur  de  quetelleil  excuta  ce  malheureux 
dellêin  làns  que  les  autheurs  nous  en  donnent  plus  d’efclairfilTement:  celle 
mort  fi  inopinée  caufaàtouts  fes  bons  vaflàls  un  regret  fort  fenfible.  Certes  il 
lui  euft  efté  mieux  de  relaxer  fon  prifonnier  làns  aucune  rançon  que  de  la 
paier  lui  mcfme  fi  chcre,  mais  les  arrells  des  Princes  font  fouvent  trop  arre- 
llés.  Ce  pitoyable  accident  arriva  en  l’an  M.  XXXVIII.  félon  Sigebert  & 
Alberic,  maislejour  ou  Moisne  font  remarqués  precilêment,  il  elltoutcsfois 

Cmu  " certain-que  ce  foc  apres  le  V.d’Aouft  car  en  certaine  Charte  de  lamefmedate 

Hcrr^.  par  laquelle  Bandewin  Marquis  & Comte  de  Flandres  fàiél  donnation  à l’Ab- 
baye de  S.Pierre  à Gand  de  la  dilme  de  toutes  fortes  de  poilibnsenla  ville  de  P""™" 
Bourbouig;  ell  nommé  telmoing  Henry  Comte  de  Lovain,  Lambert  fon  2^' 
frere  &plufieurs  autres. 

Combien  qu’ilne  foitalTeuré  ou  leComre  Henry aieprins  alliancedemaria- 
ge,  fi  ell  il  qu’il  laillà  quelques  enfants.  Son  corps  foc  enterré  en  l’Egliic  de 
Nivelle  près  fes  ancellres  félon  que  les  Croniques  le  rapportent. 


ENFANTS  DE  HENRY  COMTE  DE  - 

BRABANT  ET  LOVAIN  ET  DE 
SA  FEMME. 

7,  /^Tton  qui  focceda  à fon  pere  es  Comtés  de  Brabant& Lovain,  maisil  Prrmtn 
\_y  mourut  encor  en  la  mefme  année  M.  XXXVIII.  Sigebert,  Alberic^- “S- 
& Gilles  Abbé  de  S.Tron  en  fes  vers  font  mention  de  lui.  ^ 

r A Delaide.  , , ■ 

7-  C/Unigonde. 

7.  A Dele  ces  trois  filles  font  expreflêment  nommées  enfants  du  Comte  Prtmi 
, Henry  de  Lovain  en  la  gencalogie  de  S.  Amon  Evelque  de  Mccsla- 

quelle  at  ellé  efcriptc  envers  l’an  MCC.  LXI.  mais  l’on  ne  trouve  autre 
choie  d’elles,  pat  on  il  ell  fort  apparent  qu’ils trelpalTerent  fans  avoirprinsal- 
liancc  de  marine. 
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6.  LAMBERT  DICT  BALDERIC  III.  DU  N0ML*“-^ 
COMTE  DE  BRABANT,  DE  LOVAINi 
DE  BRUXELLES,  EN  HASBAING, 
TAXANDRIE,  &c.  ADVOUE’  DES 
EGLISES  DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 

Chapitre  III. 

SfSSS^tant  Otcon  Iba  nepvcu  trefpafTé  il  fucccda  en  roues  les  dlats  &ter- 
loj  . rcs  que  le  Comte  Lambert  U.  Ibnpcre  avoir  poflède &aufli-tortcom- 

E Vfe  dt  mença  fes  avions  par  la  pieté,  carilreftirua  à l’Eglilè  de  Nivelle  fi- 

tfiiiut.  ' • ■ en  Brabant  tout  ce  que  ces  antcceficurs  pouvoient  avoir  ulürpc 

fur  les  biens  d’icelle, ce  que  s’apprend  parcertainc  Charte  donnée  àAixlellI.  ' 
de  luing  de  l’an  M.  XLI.  par  laquelle  l’Empereur  Henry  III.  confirma 
à ladiâe  Eglilè  le  bourg&villedeNivellc&  autres  poIIêfiïons& juridiébions 
yappertenantes,  àlarcquifition  deGhothcIon  Duedesdeux  Lorramcs&du 
Duc  Godefroy  fon  fils,  le  tout  de  l’aveu  & confentement  de  noftre  Prince 
Lambert  Advoüé,  foubsletefmoignagede  Herman  Archevefque  de  Co- 
logne, Nithard  Evefque  de  Liege,  Poppon  Archevefque  de  Trêves,  & autres 
dix  & huid  Evelques. 

Il  fit  depuis  en  l’an  M.  X L V 1 1.  le  X V I.  jour  de  Novembre  avec  gran- 
TrsMjtl-  de  folennité  tranfporter  par  Gérard  Evefque  de  Cambray  les  Reliquesde  la  f^.  14. 
»/«  dr  S.  Vierge  Gudulede  l’Eglilê  deS.Gery  en  la villcde Bruxelles,  &colloqueren 

S.CmJmIc.  qn’jlavoitfaid  baftircnladideVillefurlemont.laquellefut 

aufii  confacree  le  mefine  jour  par  ledid  Evclqne , en  l’honneur  de  l’Archange 
S.  Michiel,  tenant  le  S.Siege  le  Pape  Damafe  II.  & l’Empire  Henry  III. 

Encor  en  la  mefine  année  le  Prince  Lambert  avec  fa  femme  Ode  Prernw 
par  l’exhortation  de  Gérard  Evelque  de  Cambrai  fufdid  fonda  en  la  nouvelle  t‘S-  14- 
lt"*‘  Eglife  de  S.  Michiel  &S.  Gudule  doufe  prebendes,  tenant  IcS.  SiegelePapc 
Leon  IX.  & l’Empire  Henry  III.  Ce  qu’eft  digne  d’eftre  remarqué  contre 
ceux  qui  commencent  le  Pontificat  de  Leon  fur  l’an  M.  XLIX.  car  l’on 
voit  par  ici  qu’en  l’an  M.  XLVII.  ou  félon  le  ftil  Romain  fur  le  commen-- 
cernent  de  l’an  M.  XLVIII.  Leon  avoir  des-japrinspofTeffionduS.  Siégé. 

Entretant  s’efmcurcnt  grandes dilTentions en  l’Empire,  careflant  Gothclon  si/^,hn. 
Duc  des  deux  Lorraines  trcfpalTé  en  l’an  M.  XLIV.  fon  fils  aifné  Godefroy  AUrrU. 
CEmfire.  Prince  ambitieux  ne  fe  contentant  de  la  haute  Lorraine  que  ja  du  vivantdefon 

pere  il  avoit  obtenu , prinj  l(js  armes  contre  Ibn  frere  Gothclon  auquel  l’Em-  i.  avV- 
pereur  avoit  invefti  de  la  Lorraine  Inferieure  cuidant  bien  lui  lever  le  pied , ^ 

mais  l’Empereur  aiaut  en  l’an  M.  XLV . mené  fon  armée  fur  Godefroy , il  le 
contraignit  de  lé  rendre  à merci  en  lés  mains,  en  fuitedequoi  l’Empercurle  Mtytr. 
fit  conftitner  prifonnier  à Gibekenfteyn.mais  Godefroy  feeut  fi  bien  ni^otier, 
quepeuapres,  l’Empereur  célébrant  la  Pentecofte  à Aix  lui  donna  liberté,  aiant 
prinspour  affcurance  en  oftage  fon  fils  qui  mourut  bien  tort  apres.  Cependant 
Gothclon  qui  tenoit  la  baffe  Lorraine  vint  aulfi  à trcfpafTtren  l’an  M.  XLVI. 

Va  &lui 
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& lui  fucceda  par  Don  de  l’Empereur,  Fredric  Comre  de  Luxembourg,  ce 
que  derechef  donna  occafion  au  Duc  Godefroy  des’cfmouvoir,  ilcraiâadon- 
ques  confédération  avec  Baudewin  Comte  de  Flandre  & Herman  Comte  de 
Mons  raari|de  la  ComtelTe  Richilde,  aufquelsauirirejoignilF  Thiery  Marquis 
de  Vladcrtingen  & Comte  de  Hollande  qui  des-ja  eiloit  en  mauvais  melhage 
avec  l’Empereur  à caufe  des  oppreflions  & outrages  que  fuivant  les  traces  du 
Comte  Thiery  Ibn  pere  il  continuoit  de  faireàl’Eglifc  d’Vtrccht,  ulurpantdc 
retenant parforce  plufieurs biens&jurifdiâions  d’icelle;  delbrtequecesqua- 
tre  Princes  de  commune  main  délibérèrent  de  faire  la  guerre  à l’Empereur  & 
à fes  fubjeéfs,  & lui  tailler  de  la  bcibgne  de  touts  colles;  &de  taiél  cnl’aa 
M.  XLVII.  les  Comtes  de  Flandres  & Hollande  prindrent  la  ville  de  Nim- 
megen,  bruflerent  le  Palais  Impérial  illec, défirent  tout  ce  qu’ils  feeurent  de 
mal  envers  ces  quartiers.  Le  Duc  Godefroy  d’autre  collé  furprint  la  ville  de 
Verdun  de  laquelle  il  fe  reclamoit  Comte,  & y mit  le  feu  qui  confomma  aulli 
l’Eglile  Cathédrale,  de  avec  ce  exécuta  toute  forte  de  rigeur  & cruauté  fur 
ceux  qu’il  feavoit  ellre  fidelsde  l’Empereur  lequel  voiant  la  temeraire  audace 
duDucGodefroyledeportadelônellat&cncorcnlamerme  année  M.  XLVII. 
conflicua  en  là  place  Duc  de  la  haute  Lorraine  Albert  Comte  en  Ellàce,  cc- 
. ftui'Ci  drelTa  une  bonne  armée  pour  lemaintiendedcfencedefa  nouvelle  char* 

^e,  mais  le  Duc  Godefroy  quides-ja  eftoit  en  armes,  le  vint  furprendre  ailes 
a l’impourveuc  en  l’an  M.  XLVIII.  & lui  donna  bataille,  en  laquelle  Al- 
bert lailTala  vie  avec  fa  nouvelle  dignité,  laquelle  aulfi-toll  l’Empereur  donna 
à Gérard  frere  dndiâ  Duc  Albert  qui  ne  faillitde  joindre  des  fbreespourrefi- 
fler  aux  infolences  de  Godefroy:  mais  le  Pape  Leon  IX.  cllant  venuen  Alle- 
magne en  l’an  M.  X L I X.  traiâa  un  paix  entre  l’Empereur  & le  Duc  Go- 
defroy de  le  Comte  de  Monsqui  furent  receus  en  grâce  en  la  ville  d’Aix  ; rou- 
tesfois  Baudewin  Comte  de  Flandres  ne  voulant  accepter  les  conditions  trai- 
âces,  rcfufa  d’abbord  de  rellitner  la  Ville  de  Cambray  qu’il  avoitprins  fur 
l’Empire  durant  ces  troubles,  maisaianticeu  que  l’Empereur  faifoit  des  gran- 
des préparations  de  guerre  & des-ja  avoir  làiéf  marchcrquelqncs  trouppes  liir 
fespais,  ilfiitconlêillé  de  s’accommoder  aux  occurences.  Ilnerelloitdonques 
que  le  Comte  d’Hollande  qui  continuoit  la  guerre,  & pour  la  confianeequ’il 
avoir  en  la  fituation  inaccelfible  de  Ion  pais,  ne  voulut  le  foubmettrcàaucune 
raifon,  ni  entendre  à la  reflitution  des  biens  que  lui  &fon  pere  retenoientde 
l’Eglilè  d’Vtrecht,  pourquoi  l’EvefqueBcrnulpheaiantappellcàfon  fccours 
le  Prince  Lambert  dc  autres  hommes  de  ladiéle  Eglilc,  aufqucls  aulll  lé 
joignerent  Theodouin  EvelquedeLiege&  Adelberon  Evelquede  Mets,  forma 
une  belle  armée  avec  laquelle  fur  le  commencent  dc  l’an  M.  L.  il  palTa  par 
.dclTus  les  glaccsdc  entra  danslaHollandclcComte  Thiery  les  vint  rencontrer, 
mais  n’aiant  les  forces  cigales  il  fut  defaiâ  dc  demeura  entre  les  morts. 

Il  fcmble  que  nollre  Prince  Lambert  machina  envers  ce  rernps  quelque 
chofe  au  desadvantage  de  l’Empereur,  car  Herman  Contracl  rapporte  fur  l’an  pag.xs, 
M.  LI.  que  l’Empereur  le  prelià  fifort  parlesarmes,  qu’ilfutcontrainéldefe 
remettre  à fon  parti. 

Cependant  la  réconciliation  du  Duc  Godefroy  èc  du  Comte  Baudewin  ne 
fut  dc  longue  durée,  car  aiant  le  Comte  Flamcn  en  l’an  lufdiél  M.  Ll.  prins 
les  armes,  il  fit  refoudre  la  PrincelTé  Richilde  Comtcllc  de  Haynaut  au  maria- 
ge qu’elle  contraâa  avec  Baudewin  Ibn  fils  aifué , comme  ci-devant  at  ellé 
diél;  d’ailleurs  le  Duc  Godefroy  s’cllant  aulTi  en  l’an  M.  LU.  allie  par 
mariage  à la  PrinccITc  Béatrice  filledeFredric  jadis  Duc  de  la  haute  Lorraine, 

& vcufvc  dc  Boniface  Marquis  dc  Lombardie  & Tofeane  pretendoie  comme 

mambour 
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immboar  des  enfants  de  fadidc  femme  aroir  l’adminiftration  de  leurs  terres  & L a «- 
biens,  mais  l’Empereur  le  cognoilTant  propre  pour  lui  moQvoir  nouvelles  &-  ***  *'  3- 
chéries  & troubles  en  Italie  empefehafes  dellcins,  & donna  le  gouvernement 
defdiâs  enfants  & leurs  Ellats  à d’autres  Princes  de  leur  parentage , cequ’oflën- 
ça  grandement  le  Duc  Godefroy , tellement  quedenouveanils’allia  eneftroi- 
ôe  confédération  avec  le  Comte  de  Flandres,  qui  ouvrit  derechef  le  chemin 
à la  guerre,  car  en  l’an  M.  LUI.  il  mena  belle  armée  contre  Thedouin 
Evefque  de  Liège  partifan  de  l’Empereur,  & d’abbord  print  lavilledeHuy& 
la  fit  conibmmer  par  les  fiâmes,  & detrouflâ  & pilla  tout  le  pays  aux  en- 
virons.  'op- 

l’Empereur  oflençé  par  les  inlblences  du  Comte  Baudewin  drefiâ  une  puif- 
làntc  armée , & en  l’an  M.  L 1 V.  entra  en  la  Comté  de  Haynaut  & pafiâ  f«f.  ift. 
l’Efcautau village deMaynfitué  près  de  Valencicnes,  &parleconfeil&con- 
duiâe  de  lean  de  Bethune  AdvoUé  d’Arras  (mari  d’Ermentrude  veufve  de 
Wauthier  Chaftelainde  Cambray  ) ennemi  juré  du  Comte  de  Flandres  il  pafiâ 
rEfclufe  lors  place  forte  près  de  Douay  avec  toute  l’armée,  laquelle  de  la  mar- 
cha droid  vers  la  ville  de  Lific  : le  Comte  de  Flandres  avoir  commis  pour  la 
garde  de  ce  quartier  Lambert  Comte  de  Lens  frere  d’Euftace  Comte  de  Boulo- 
gne; cefiui-ci  vint  rencontrer  l’Empereur  avec  fes  troupes, mais  n’aiant  les  for- 
ces pour  refifier  àune  puifiânçe  figrande,  il  fetrouvaafiailli  avec  tant  de  cha- 
leur que  le  delbrdrc  lui  caufa  une  entière  defaiâe  en  laquelle  lui  mefineperdit 
lavie.  rEmpereurpafiâdeiaàTournayoailplantalefiegc,  &cnpeudetemps 
l’emporta  à petites  conditions , & parainfi  retourna  viéForieux  & chargé  de  bu- 
tin, grandes  richefies,  & prifonniers.  La  pldpart  de  nos  H iftoriens  rappor- 
tent & font  d’accord  qu’en  cefte  guerre  nofire  Prince  Lambert  auroit  sigehn. 
efié  rué,  en  quoi toutesfois ils  fe  melprenuent  lourdement,  carcombienque  /fttmV. 
Si^ebert&Albcric  parlant  de  celle  defaidle  difent  que  le  Comte  Lambert  y fut 
tue,  ilsnedefignentpastoutesfoispar  là  noftre  Prince,  ainsleComte Lambert 
de  Lens,  car  ils  le  nomment  exprefiëment  vafiâl  du  Comte  de  Flandre,  ce 
que  ne  peut  eftre  entendu  du  Comte  de  Lovain , ains  bien  du  Comte  de  Lens 
qui  cftoit  homme  lige  au  Comte  de  Flandre , puis  que  tout  ce  qu’eft  aujour- 
d'hui de  la  Comté  d’ Arthois  eftoit  pour  lors  comprins  en  la  Flandre.  Balderic 
autheur  contemporain  en  fa  Cronique  de  Cambray  nous  rend  de  tout  ceinfâl- 
liblc  tcfmoignage,  dilânt  exprefiëment  que  Lambert  Comte  de  Lens  fut  tué  en 
ceflcguerre,  fans  fairementiond'aucunautre:  aufiipeuton  rcmarquerparfoi- 
tSlcnient  par  ce  que  nous  dirons  tout  en  luivant  l’evidençe  de  cefte  vérité. 

Le  Comte  dcFlandres  avoit  la  volonté  prompte  pour  pouvoir  bailler  lare-  sigeirn. 
venge  à fon  adverfaire,  & parainfi  en  l’année  enfuivanre  M.  LV.  s’eftant  Aibnii. 
joincft  au  Duc  Godefroy,  ils  vindrent  par  enlëmble  mettre  le  fiege  au  Bourg 
d’Anvers,  mais  FredticDucdc  la  Lorraine  Inférieure  (qui  raefmecftoitoncle 
maternel  du  Comte  Flamen  ) le  défendit  avec  tant  de  valeur,  que  les  Princes 
Lorrains  voifinscurcntloifirafics  pour  mener  lelëcours,  lequel  cftautapparccu, 
le  fiege  fut  bien  bien  toft  levé. 

En  l’an  M.  L V I.  le  V.  jour  d’Odobre  trélpafiâ  de  ce  fiecle  l’Empereur 
FFenry  III.  aiant  durant  fon  régné  defmefié  grandes  afiâircs,  il  laifia  'de  là  Aittri:.' 
femme  Agnes  fille  an  Comte  de  Poiûou  plufieurs  filles  & un  fils  Henry  fon 
fucccrtëur,  qui  n’avoit  pour  lors  l’cagequed’environfept  ans,  ce  que  donna  oc- 
cafion  à l’Impcratricc  fa  mere  & aux  Princes  de  l’Empre  de  fe  refoudre  à la 
paix,  à quoy  lePape  Vi<ftor  II.  qui  fetrouvoit  pardeça  travailla  grandement, 

& à la  fin  toutes  les  difientions  frirent  appaifecs,  félon  qti’at  efte  rapporté  ei- 
de vant  en  l’Eloge  de  Richilde  Comtefiëd’Haynaut. 

Tom.  I.  X II  ni 
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Lam-  Il  ni  avoit  qoe  Florent  Comte  d’Hollande  qui  lefiilbit  de  s’accommoder 
f'/V  ^'11*““°^  Evelque  d’Vcrecht,  ufurpanc  ce  que  bon  lui  fembloit  fur  Ion 

A'f'ectt  Eglilê , & failànt  le  lourd  à tout  ce  qu’on  lui  Iceut  remonftrer  pour  le  détour- 
•ffrtjfit.  ner  de  ce  mauvais  dellêin,ce  qu’efmeut  l’Evelque  de  requérir  l’ainileoce  des 
Princeslès  voifins&lùlclsdefouï^lilè,  eutrclclquels  Ibnt  nommes  les  princi- 
paux nollre  Comte  Lambert,  les  Comtes  de  Zutphen , de  Cleves,  de 
Gucldrcs &deCuyck,  avec  l’ArchcvelquedcCologneKl’Evelquede Liège, 
ceux  ci,  aiant  joinâ  leurs  forçes  entreront  dans  l’Hollande  vers  Dordrecht 
icj-3.  en  l’an  M.L  VIII.  mais  le  Comte  Florent  aiant  faiûfoUir  des  Puis  légère- 
ment couverts  de  verdure  par  toute  la  campagne  ou  il  attendoit  lès  ennemis, 

Lt  Cornu  obtint  par  ce  llratagérae  une  infigne  viâoirelur  iceux, entre  les  nrilbnniersfiit 
dt  Lovtm  nollre  Comte  Lambert,  qui  ne  feeut  cftrc  relaxe  fans  paicr  grande  rançon.  Ce- 
frifinmir.  yidoire  ell  rapportée  enla vieille  Cronique  d’Hollande,  &parautrcsavec 
grandes  particularités,  mais  legrand  nombre  des  tucs&autrescirconftancesy 
mentionnées  (but  bien  fubjeds  à caution,  voirlamort  del’Eve(quedcLiege&  * 
du  Comte  deHaynaut  font  ouvertement  fabuleux,  car  Theodouin  qui  pour 
lors  tenoit  le  liege  Epifcopal  à Liège  trelpalTâ  tant  feulement  en  l’an  M.LXX  V. 

& Baudewin  Comte  de  Flandre  qui  elloit  par  là  femme  Richilde  Comte  de 
Haynaut  vivoit  julqucs  en  l’an  M.  LXX.  comme  l’on  peut  alTeurement  col- 
liger des  bons  Autheurs  & par  les  Chartes  du  temps. 
io<t.  l’On  renouvella  la  guerre  en  l’an  M.  LX I.  auquel  nollre  Comte  Lam- 
B E R T délibéra  en  compagnie  de  Herman  Comte  de  Cuyek  d’attaquer  de 
vive  forçe  IcComte  d’Hollande,  qui  n’avoit  ellé  endormi, ains  aiant  en  deli- 
gence  joind  fes  forces , le  vint  ruer  fur  le  Comte  de  Cuyek  à l’impourveu  & mit 
en  defroutefes  troupes,  cependant  l’armée  de  nollre  Comte  Lambert  arriva 
prefque au mcfme temps,  cequ’animaleComtedeCuyckàrejoindrelesliens 
&pourfuivre  Ibn  ennemi,  qui  làns  arrière  penlee  s’elloitarrellé  envers  la  Meu-  ' 
le  peut  rafrcichir  lès  gens,  lelquelsàcaulèdela  grande  chaleur  s’elloient  pour 
la  plufpart  defarmes,  mais  fc  trouvants  alTaillisàl’inopinécilsIèmirentende- 
fcnceavecalTésde  valeur,  toutesfois  comme  l’arméedu  Comte  de  Cuyek  s’au- 
gmentoit  tousjours  par  des  troupes  nouvcUesqui  des  nollres  furvenoient,  ils 
furent  contraints  à la  fin  de  fe  recognoillre  vaincus.  Celle  viéloirc  obtint  le 
Lr  Comu  Comte  de  Cuyek  le  jour  de  S.  Martin  en  Etc  en  la  fuldiélc  année,  laquelle  fut  Prtmi 
plus  célébré  qu’en  icelle  le  Comte  Florent  lailla  la  vie,  fitifantunefin  fi  PV-  ^ 

‘ ' maihcureulc  comme  le  Comte  Thiery  fon  frété  avoit  foiél  environ  onfe  ans 

auparavant. 

Nollre  Prince  Lambert  qualifié  Comte  de  Bruxelles  avec  lès  fils  (des-  Pmnti 
quels  les  noms  ne  font  exprimés)  le  trouva  prefent  au  bois  de  Ketcle  & figna  ffg- 
rEfl!fi  Jt  certaine  Charte  de  l’Empereur  Henry,  par  laquelle  il  confirme  la  donnation 
vJ"i  * l’Eglilc  de  S.ServaisàMallrichtpar  Otton  MarquisdcThuringe&là 

Majlriitt.  femme  Adele,  detoutccquclcur  appertenoit  es  villesdc  Werte&Thile&lcs 
appendcnccs,  en  prefenced’Annon  Archevelque  de  Cologne,  deFrcdricDuc 
de  la  balTë  Lorraine,  de  Godefroy  d’ArdenncparfafcmmeMarquisenltalie, 
de  Lambert  Comte  de  Bruxelles  & lès  fils,  de  Winric  de  Wclèhel  & 
autres,  comme  recitent  les  lettres  données  au  bois  de  Ketelc  en  l’an  M.  LXII. 
les  XI.  Kal.  d’Oélobrc  Indiélion  XV.  la  huiéliefme  année  de  l’ordination 
de  l’Empereur  Henry  IV.  & la  cinquicfmc  de  fon  Régné. 

Femmr  dm  ^ fcmmc  du  Prince  Lambert  elloit  Ode  fille  de  Gothclon  le  grand  Prtonti 
P.  Lam-  Duc  des  deux  Lorraines  & Marquisd’Anvcrs,  &lbeur  des  Ducs  Godefroy  & PV-s-  M- 
Gothclon,  & de  Fredric  qui  fut  Pape  nommé  Ellienne  IX.  IbnExtraélionlè 
peut  voir  plus  particulièrement  en  la  table  fuivante. 

Le 
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Le  temps  de fontréfpasn’eftprecifcmcDt  remarquepar  lesboDSauthears,  il  Hixïtî. 
cft  vrai  que  nos  Croniqueurs  modernes  referent  Ùl  mort  fur  l’an  M.  LIV.  di- 
fantsqu'ii auroic eftetuépresTournay,  maisnoosavons  ci-devant rejedcccft 
erreur  luffifament.  Il  y at  apparence  que  fon  corps  anrat  efté  inhume  avec  Tes 
anceftres  en  l’Eglilè  de  Nivelle  lèlon  le  rapport  de  nos  Hiftoriens. 


ENFANTS  DE  LAMBERT  COMTE  DE  BRABANT 
ET  LOVAIN,  ET  D’ODE  DE  LORRAINE 
SA  FEMME. 

( 

7.  TTEnrt  II.  du  nom  Comte  de  Brabant,  continua  la  pollerité  & de  lui 
_|_  lcrat  parle  plus  avant. 

Raginier  Comte  figna  en  l’an  M.  LXXIII.  la  Charte  de  Lietbcrt  Prmrt 
Evelque  de  Cambray  par  laquelle  à la  requifition  de  Henry  Comte  de  Brabant 
fbn  frère  il  donna  liberté  à l’Eglilè  de  Bruxelles,  enlaquclle  le  Comte  Lambert 
leur  perc  avoit  inllitué  des  Chanoinescomme  diéf  at  ellé  ci-devant;  mais  en 
l’an  M.  LX  X VII.  il  fut  tue  en  certain  rencontre  au  pais  de  Hasbaing,  & B.iA- 
Iclon  le  rapport  de  Baudewin  d’Avennes  il  ne  laiBâ  aucune  poflctité.  »m«. 
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CONSANGUINITE’  D’ODE  COMTESSE  DE  BRABANT. 
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Comte 

Ricuin, 

dt  frere 

d’Oi- 

ton 

Duc  de 

ho- 

thier 

ouLor- 

raiflc. 


'Godefroy  Com- 
te en  Ardcnoe 
de  Verdun  & 
de  Mons  cfp. 
Marhfldcâllede^ 
Conrard  Roy  de 
Bourgogne 
TcufvcauComtc 
de  Flandres,  elle 
mourut  1009. 


Adetberon. 
Archevefque 
de  Kheims. 


Henry  Comte. 


Godefroy  Duc  de  la  fGodefroy  Duc  de  Lorraioe 


baflê  Lorraine  mou- 
rut. 1Q23. 

Gothelon  diâ  le 
Grand  Duc  desdeux^ 
Lorraines.  Mourut 
1044. 

Adeiberon  EveCque 
de  Verdun.  Mort 
99». 


Gifle- 

bert 

Comte. 


Fredric  Comte  puis 
Moine  à S.  Veone. 


rGoihelon  mort  en  Oftage. 


el'p.  1.  N.  2.  clp.  Béatrice  J Godefroy  le  boflu  Duc  de 

AU*  /)*  t.'r*i4i4r.  1 .np»  \ I j^pMÎn*  tuf 


fllle  de  Fredric  Duede  Lor- 
raine Supérieure.  Il  trcfpaifa 
1070. 

Gothelon  Duc  de  h bafle 
Lorraine.  Mort  1046. 

Fredric  Pape  nommé  Efllcn- 
oe  9. 


Lorraine  Inf.  cfpou.  Mathilde 
Marquife  de  Tofeane  tué 
1076. 

fde  cfp.  Euflace  Comte  de 
Boulogne. 

Adcle  marice  en  Allemagne. 


rHcnry  Comte  de  Brabant. 
Oda  femme  de  Lambert^  t^agjnier  Comte  tué  en  l’an 
CoMiE  DE  Brabant.  \1077. 

RegeÜnde  femme  i.  d’Albert.  fAlbcrt  Comte  de  Namur. 

^ Conue  de  Namur  i.dcFrc- J 

V.dric  Duc  de  Lorraine.  iHcnry  Comte  de  Durbuy. 
’Hcnnan. 


Herman  dift  Hcfcc- 
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'^Hcnry  diâ  Hen- 
celin  Duc  de 
Bavière. 

Sieefride  Com- 
te Palatin. 

Fredric  Comte 
de  Luxembourg  . 
efpoa.  la  petites 
âlle  de  Megcn- 
gor  Comte  de- 
vers le  Rhin. 

Thicry  Evcfquc 
de  Mets , mort 
1047. 

Gîflebert  tué  à 
Pavic  looy. 

Adeiberon  Pre- 
vofl  de  S.  Paul 
i Trêves. 

S.  Cunegonde 
femme  de  l’Em- 
pereur Henry  1. 

Il  mourut  1024. 
elle  1033. 

Fille  mariée  i 
Gérard  Comte 
en  Elfacc. 


I Maihilde  frnime  de  Ragi  Comteflê  de  Mons 

Emcngarâc.  [nicrf.ComtedcHaynaut®  1*  ““"î'' 

Henry  Duc  de  Bavic-  fHcnry  Comte  de  Limbourg 

rc  mon  1047.  ^ j Duc  de  la  balTc  Lorraiue 

Hutte  Comtefle  en  Ardennes  iioi. 


Fredric  Duc  de  laJfH»*  Henry  Comte  de  Lim- ^ 
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Thiery  Comte. 


•Conrard  Comte  de  Luxem  ^ 
bourg  efp.Clcmciicc  de  Lou- 
guic.  Il  mourut  10S6. 

Henry  Comte. 


Giflebcrt  Comte  dej  F»l|e  mariée  au  Comte  de 
Luxembourg  efp. 


Chiny. 


Henry. 

Adeiberon. 

Conrard. 

Raoul. 

Hrmcnlmde  clp«*  t.  Albert 
Comte  de  D.ieRborch  & de 
Moha  2.  Godefroy  Comteüe 
Namur. 

Mehaut  efp.  Godefroy  Comte 
de  Callct. 


Herman  Comte  de  Sulme 

en  Ardcnne , cfleu  Empe  fHerman  Comte  <3c  Salme. 
rcur  1082.  mon  1088.  ^ Otton  Comte  PalaiindeRcv- 
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KInndres.  < be«Roy  de  Prance.  ^ ^ , 

^ I Robert  Comte  de  Flandres, 
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Henry. 
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Judith  Ducheilc  de  Bavière. 
,Ide  Marquife. 


Gifle. 


lutte  ou  Irmgard  efp. 
Welf  Comte  d’Al-J 
torf.  ^ 


•Wclf  Duc  de  Bavière  1047. 


^ . J * . ,,  fWcIf  Duc  de  Bavière  & Ca- 

Cunieonde  cfp.  Azon  Mar-J  rimhe  efpou.  ludith  de  Flan- 
quis  d’Lfle.  \dres. 
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7.  HENRY  II.  DU  NOM  COMTE  DE  BRAB  A NT, 
LOVAIN,  &c.  ADVOUE'  DES  EGLI- 
SES DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 

Chapitre  ly. 

Prince  vraiièmblablemcut  & fbn  frere  Raginier  Ibnc  cenx  qui  fe  Prtmm 
è O ^ trouvèrent  avec  leur  pcre  le  Comte  Lambçri;  au  bois  de  Ketele  en  PV  V- 
loÉi.  l’an  M.  LXII.  lors  qu’Otton  Marquis  de  Thuringe  & fa  fbmme 

Adele  firent  dounation  de  certaines  terres  à l’Eglife  de  S.  Servais 
à Maftricbt,  comme  ci-devant  at  ede  remarqué. 

1071.  fan  M.  L X X H.  noftre  Comte  Henry  afida  avec  fes  forces  à fa  G.  WOr- 

coufine  Richilde  Comteflède  Ha;^'naut,  contre  Robert  Comte  deFlandresdiâ 
leFrifon,  mais  ce  ne  fiit  avec  le  lûcces  que  Richilde  s’elloit  imaginée.  /St-a?- 
Godfaic  Frevod  de  l’Egliledc  S.  Gertrude  à Nivelle  donna  en  l’année  en  Premvn 
PE^I.  dt  fuivante  ou  environ  àladiéfc  Eglife  certains  biens  &poflëinons , parles  lettres 
tiîvtlk.  données  durant  le  régné  de  l’Empereur  Henry,  edant  Godefroy  le  BolTu  Duc 
de  Lorraine,  Henry  Comte  de  Lovain  fils  du  Comte  Lambert,  Rikefe 
Abbefle  de  Nivelle,  MehautPrevode,  &Rufele  Doyenne,  ce  font  les  termes 
propres  de  la  Charte. 

Nous  avons  diftque  le  Comte  Lambert  pere  de  nodre  Prince  Henry 
tEgl  it  avoir  faitdbadirl’EglifcdeS.  Michiel  à BruxeUes,&colloquéenicelle  lesReli- 
BrrnittUts.  ques  delaS.  Vierge  Gudule  ; & indituédoulc  prcbcndcspour  accomplir  ledi- 
vin  fcrvice,  mais  comme  ladiâc  Eglilc  edoit  encor  fubjeâe  à la  Cathedralede 
Cambray , nodre  Comte  fit  tant  envers  Liebert  Evefquc  dudiâ  lieu,  qu’en 

1073.  l’an  M.  LX  X II I.  Indiéiion  XL  il  donna  pleine  liberté  à ladiéle  Eglilc  de 

Bruxelles,  relcrvant tant Iculemcnt  une  rccognoiHancc de  deu^  lois  monuoye  fig- 17> 
de  Bruxcllcsà  payer  annuellement  à lafede  deS.  Lucqu’edlcjourdeladedi- 
cation  dcladiâe  Eglife  de  Cambray  , & aux  lettres  que  lediâ:  Evclquefurce 
donna  cd  di<d  cxprclTemcnt,  que  cela  fc  fit  à la  rcquifition  du  Comte  H bn- 
R Y fils  du  Comte  Lambert  qui  avoir  inditué  les  Chanoiniesen  ladiâc  Eglife 
de  Bruxelles,  par  ou  l’on  peut  colliger  feurcment  que  le  pere  de  nodre  Prince  . 

avoitdeux  noms  &tantod  edoit  nommé  Lambert  &tantodBalderic  ce  qu’on 
remarqué  tant  par  cede  Charte  ou  il  ed  appelle  Lambert  que  par  les  lettres  de 
la  fondation  des  prébendes  fufdiélcs  ou  il  le  nomme  Balderic,  & le  mefmes’ob- 
ferve  du  Comte  Lambert  1 1.  pere  grand  de  nodre  Prince.  Le  trefpas  duCom- 
Man  Jm  Henry  ed  par  nos  Croniqueurs  remis  fur  l’an  M.  LX  V 1 1 1.  mais  par  ce 
cJnrr  que  ci-dclTus  ed  diél  il  appert  ades  qu’ils  n’ont  pas  bien  examiné  l’adâire,  & 

//emj  1.  à leur  ordinaire  frappent  un  coim  d’aveugle. 

Safenunt.  Sa  femme  edoit  À»ele  ainfi  nommee  exprelTcmcnt  en  Charte,  par  la-  Prmn 
quelle  Godefroy  II.  Duc  de  Lothicr  fon  petit  fils,  confirme  les  donnations  34- 
faiéfes  à l’Eglife  de  S.  Pierreà  Lovain  oumcfmcl’aniverfairedccede  Princelfe 
ed  fondé  pat  le  Duc  Godefroy  fon  fils;  Aux  Croniques  d’Afflegem  elle  cd 
aulft  nommée  Adele,  comme  encor  en  celles  de  Sigebett  & Alberic; 
mais  là  qualité  n’ed  autrement  exprimée:  les  Croniques  de  Brabant  la  font/"'’"* 
Tom  I.  Y fille 
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IbNikra.  fiUctJo-LsBtgr*vedeThariDgej  cequ’eftuitily  tt»ppBrcnc«  qu’elle  Mirât  etté 
fille  d’Otcon  Lantgrave  de  Thuringe  qui  en  l’an  M.  LX  II.  avec  fa  femme 
, Adek  fit  dponatiqn  à l’Eglife  de  Si  Servais  à Maflricht  Ibubs  le  tefmoigm^ -fg-  17. 
cfe  Lambert  Comte  de  Bruxelles  & de  fes  fils  lélon  que  ci-devant  at  elle  ap-‘ 
poin<5c.-î . 1 ; .'  ■ t ■'  1 , \ . 

"j 1 I • 


ENFANTS  DE  HENRY  II.  COMTE  DE 
BRABANT  ET  D’ADELE  SA 
FEMME. 

g T TEnrv  IIL  du  nom  Comte  de  Brabant  & Lovain,  avec  l’Eloge 
J[_  de  qui  nous  donnerons  fin  à ce  troificfmc  livre. 

g Godefroy  qui  fucceda  à Ion  frere  en  la  Comté  de  Brabant , & apres 
obtint  la  Duché  de  la  baffe  Lorraine , &par  ceftui-ci  bouS  donnerons  commen- 
cement an  livre  quatriefme  do  cefl  œuvre. 

g AoELBERONfUt premièrement  Primicier  de  l’Eglife  de  S.  Eflienno 
■ à Mets,  & apres  cflant  trelpafR  S.  Frédéric  de  Namur  Evelque  de'  Liege  le  Prrtvii 
XXX.  jour  de  luing  de  l’an  MC.  XXL  il  fut  eflevé  à cefle  dignité  en  l’an  Mt-  ^8. 

S. Gillri  MC.  XXIII.  & ne  fut  point  feulement  fiiccefTëur  audiâ  Sainâ en  fon  ellat  g',u’ 
i Liigt.  mais  anilî  l’imita  en  toutes  fortes  de  vertus  & pieté.  l’Eglilè  de  S.  OiUes  à Lie-’ 

ge  fut  par  lui  libéralement  dotée,  on  il  colloqua  des  Chanoines  Réguliers.  ^"T- , 
Ctmilh-  Dans  le  Chafleau  de  Cornillo-mont  il  fonda  un  Monaftete  de  l’Ordre  de  Pre-  ’ 
Tjij,  baftir  dans  le  cimitiere  de  S.  Dionis  l’Eglife  de  S.  Aldegonde'  Ju 

" Vierge,  & dans lecloiftre on ambitillcc,  il crigea encor  l’EglifcdeS.ClCment 
& de  S.  Trudon , & outre  ce  fit  grands  biens  aux  Monafleres  & lieux  pieux,j 
fiiifant  reluire  non  moins  là  libéralité,  que  l’amour  qu’il  avoit  à l’augmenta-’ 

’ tion  du  fervice  divin.  Il  avoit  pour  Couflume  de  vifiter  de  nuid  le.s  Eglifos, 

& faire iês  prieresdevant  icelles  au  temps  que  touteftoit  en  filence.il  advint 
une  miSt  euant  occupéen  ce  vertueux  exercice,  quepaffant  devant  lamaifou 
d’une  pauvre  vcufve  il  entendit  les  plaintes  qu’elle  fâifoit  fur  la  perte  de  fon 
mari , & fur  tout  s’eferioit  miferablement  de  ce  qu’on  lui  avoit  oité  fon  liétau 
DniS  profiAdel’Eveiquc,  felonledroiâdemain  morte,  par lequelen  recognoiflàn- 
mainmtr-  gj  defcrvitude,  leSeigneur  prendlemeillcur  catelou  pieccmeuble  quand  un 
’mx’lÎc-  P<^te  de  famille  vient  â mourir;  l’Evclquc  efmeu  à pitié,  ufa  de  ià  clemence 
X««.  point  feulement  envers  cefle  vcufve,  maisgcneralement  remit , annulla& re- 
nonça à tel  droift  au  regard  de  fes  vaffals,  par  ou  il  acquit  grande  réputation 
1118.  envers  un  chafoun.  lltrefpaflà  leJourdclaCirconcifiondel’an  MC.  XXVIII. 

&fut  enterré  enl’Eglifede  S.Gilles  qu’il  avoit  fondé.laiflânt  apres  foi  une  fra- 
de  vertueufe  vie  & opinion  de  fâinéleté,  & à les  fobjeéls,  parents& 

JtUcrom.  amis  un  regret  indicible.  Il  eufl  pour  fuccelTeur  Alexandre  Archidiacre  de 
S.  Lambert. 

Ide  de  Lovain  fût  donnée  en  mariage  à Baudewin  Comte  de  Haynaut,  Prtmt 
fils  de  Baudewin  Comte  de  Flandre  & de  Richilde  Comteflè  de  Haynaut  ; les 
nopccs  forent  célébrées  en  l’an  M.  LXXXIV.  comme  remarquent  Sige- 
bert  & AlbcricquiladiétexprelTcment  fille  de  Henry  Comte  de  Lovain , ce 

qu’encor 
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qu’cDCOi  at  elle  remarqué  ci-devant  ou  j’ai  auUi  laiâ  mention  de  leurs  en- 
nnts  qui  encor  l'cront  rapportes  fur  la  fin  de  ce  1 1 1.  livre. 

La  Comté  de  Flandres  lui  appartenoit  de  droiél  & vraie  lucceflion.  mais 
fon  oncle  Robert  le  Frifon  laien  priva  par  nfurpation,  comme  aufli  avoasdiét 
au  large  en  l’Ëlogie  de  la  Comtclie  Richilde  fa  mere. 

Le  Comte  Baudewin  aiant  volonté  de  faire  ce  célébré  voyage  vers  la  terre 
S.  de  l’an  M.  XC  VI.  avec  plnfieurs  autres  Princes  Chreftiens,  pour  fournir 
aux  fraix  & defpens  qu’il  lui  convint  de  faire,  vendit &tranlporta  encor  en  la- 
dite année  à Otbert  Evelque  de  Licge  fon  Challeau  de  Couin  aveefesappar- 
tenances  ; parmi  la  Ibmme  de  cinquante  marcs  de  fin  or,  qu’il  reçut  dudiâ 
Evelque,  le  tout  de  l'adveu  de  ncFure  PrincelTe  I d e là  femme,  & de  les  fils 
Baudevvin,  ArnouLouis&  Henry;  cela  faiâ  lediâ  Comte  Baudewin  s’équipa 
fomcueulement  & fit  lediâ  voyage  accompagné  de  grand  nombrede  Cheva* 
iiers&Noblesdefespais,  &fccompoiu  valeureufement  aux  conquellcs que 
les  noftres  firent  en  ces  quartiers. 

11  fut  depuis  envers  l’an  M.  XC  VIII.  defigné  avec  Hugue  Comte  de  Ver- 
mandois  freredn  Rw  Philippe  de  France  pour  Amballàdeut  vers  l’Empereur 
de  Conltantinople  alnn  de  tirer  de  lui  le  iecours  qu’il  avoit  promis  & ces  deux 
Princes  prindrent  chemins  divers , à fin  que  plus  fcurcment  l’un  ou  l’ancre 
pouroicpaficren  la  Grèce,  pour  làtisfiiire  à leur  l^acion;  nuis  le  malheur  vou- 
lut qu’ellanc  le  Comte  Baudewin  en  ce  voyage  rencontré  d’une  grande  croupe 
de  Sarafins,  il  fut  conCrainét  leur  donner  bataille,  en  laquelle  l’on  nelcaics'il 
lailTâlavie,  ou  s’il  fut  prilonnier  & tranfporté  bien  loing , tantyatque 
januis  depuis  il  n’ell  comparu.  Baudewin  d’Avennes  diâ  qn’aulli-tolt  que 
nollrc  PrincelTe  Ide  cull  les  nouvelles  du  dcfalbelûrvenu  àlbnmari,  qu’elle  le 
tranfporta  à Rome  ponrs’enquefler  de  l’ellat  du  Comte  Baudewin,  & en  avoir 
quelque  nouvelle alfeuré,  maisn’aiantlcenappreadrcaurrecholequelàdefai- 
âe,  qu’elle  retourna  toutcdefolée,&  quepallànc  parles  Ardennes  Amou  Comte 
de  Chiny  fur  quelque  pretenfion  eull  delTein  de  l’arrellé,  mais  que  la  Comrellc 
en  aiant  ellé  adverrie,  fc  retirait  fefauvaen  l'Abbaye  de  S.  Hubert,  ou  elle  fût 
bien  recup , en  recompenfc  de  quoi  elle  donna  à ladiâe  Abbaye  bonnes 
terresallodialcs,  qu’ellepolTedoicaux environs,  partellecondition quel’ Abbé 
ellChappelain  du  Comte  de  Haynaut  doit  venir  chanter  troisibis  en  l’an  la 
MelTe,  a la  requifition  du  Comte. 

En  certaine  Charte  de  l’an  MC.  VII.  par  laquelle  Emilie  nommée  Com- 
telfe, { fille d’Ifaacdc de Mehaut,  jveufvcdeRogierSiredeWavrin,  &femme 
de  Fallre  de  FolTèux,faiâ  donnation  à l’Abbaye  de  S.  lean  àV  alencienes , ell  ex- 
preflcmentdiâ,  que  ladiâe donnation  fe fit  de  l’adveude  Baudewin Comtede 
Mons  Sc  de  la  Coracelfe  lolentc  fa  femme,  de  qui  les  biens  donnés  elloicnt 
mouvants,  à quoi  aufii  portèrent  conlcmemenc  tout  lesfreres& Iceursdudiâ 
Comte  & leur  roere  la  Comtelîê  Ide.  Celle  EmilTe  appellce  ComteHc  le 
maria  encor  pour  lacroifiefme  fois  à Godefroy  d’Arclcoc,  avecqui  elle  dotca 
l’Abbaye  de  Lieflïes  en  l’an  MC.  X X X 1 X.  comme  l’on  apprend  par  autre 
Charte,  cequej’ai  vonluaimoter  pour  le  curieux. 
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TROPHEES  DE  BRABANT 


8.  HENRY  III.  DU  NOM  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  DE  LOVAINi  ADVOUE’ 

' DES  EGLISES  DE  NIVELLE  ET 
- GEMBLOURS. 


.Chapitre 

temps  auquel  il  commença  à régner  eft  auiïi  incertain  que  celui  du 
L ^ trerpasdefonpere.ilefttoutesfoisaireurcqu’cnversranM.LXXXllI. 
par  la  prédication  de  Wederic  perfonnage  fort  illultre  en  pieté,  fut  gtm. 
Chevaliers  nommes  Gérard,  Geldulphe,  Thibaut,  Emelin,  Haigier 
& Vlbodc,  aiants  quitté  la  milice  feculiere,  embraflërent  celle  de  Iesus 
LeMtna.  Christ,  & choifircnt  pouT  rctraiAecertain  lieu  delètt  oomméHafUcgem, 


io8}. 


fimd'jtf.  ou  iij  edeverent  quelques  cabanes  ou  petit  édifice,  qui  fiitappellé  le  nouveau 
loîô.  Monaftere;  Gérard  II,  Evelque  de  Cambray  en  l’an  M.  LXXXVI.  les 
venant  vefiter  confacra  l’Eglilè , qu’ils  avoient  bafti  en  l’honneur  des  Apoftres 
S.  Pierre&  S.  Paul,  à quelle  folennitc  fe  voulurent  trouver  prefents  noftreCom- 
te,  Godefroy  fbn  ftere  ,& la  Comteffe  Adele  leur  mere  î & pour  d’avantagepro- 
mouvoir  la  pieté  defdiâs  Chevaliers  le  Prince  H e n r v fbubs  le  titre  de 
Comte  ET  Advoue  du^pays  de  Brabant,  donna  au-  Prnmi 
diél  nouveau  Monaftere , de  fes  Alleus  fitués  en  la  ville  d’Afche  vingt  cen- 
fes,  avec  ce  pour  l’honneur  de  Dieu,  l’amour  defdiâs  Chevaliers , & les 
bons  fervices  qu'il  avoir  recen  d’eux  en  diverfes  occurences,  il  adjoufta encor 
une  fienrte  Chappelle  (ituée  au  bas  Wavre,  avec  les  tollicux, vignobles, mou- 
lins , & cenfes  qu’à  lui  appertenoient  audiâ  lieu,  avec  encor  ladiimedelafti- 
perieure  Eglife  illec,  à quoi  auffi  le  Comte  Godefroy  fon  frereporta  ion  con-* 
lentement,  comme  participant  i cefte  libéralité,  le  toiitfoubsletermoignage 
de  Steppon  de  Bruxelles  & Wauthier  fbn  frere,  Baudewin  d’Aloft,  Gérard  de 
Cumberfakc,  Adclbcrt  Snakaert,  Thicry  de  Budengehem , Anlclmed’Erpe, 
Sigierfon  frere,  Heribrand  de  Hordingofchen.Folcard&Godfchalckfèsnls, 

Ingelbcrt  Kalverftert,  Siger  d’Andcrlecht,Onulfé  de  Milverlchem,  Gifleberc 
de  Lake,  Arnulf  & Otbert  de  Ordengehem,  Henry  Chanoine  à Cambray, 

Alard  Chanoine,  & Godefbn  & Meiner  Clercs  de  Lovain , lean  Chanoine  ’’  ' , 

à Petingehem , Gérard  de  Leneke,  Godefroyde  Lathem,  Franco  Amand,Hu- 
guede  Bruflele,  AmaurydeBekenfele,  Sigierd’Aloft,  Wauthierd’Aflche& 

Waurhier  de  Hamrae.  Eiifuitc  de  quoi  Fulgence  (que  l’on  prefùme  moine 
de  l’Abbaye  de  S.  Pierre  au  Mont  Blandin  lez  G and)  fût  en  l’année  enfui  vante 
inftitué  premier  Abbé  dudiél  Monaftere  d’Afflegcm.  . 

Ceft  le  premier  de  nos  PrincesquejetrouveparCharteavoirprinsIaqnalitc 
de  Comte  de  Brabant,  combien  que  fans  faute fèspredeceflèurs avoient pof- 
fede  la  meilleure  partie  de  ce  pys,  comme  ci-devant  at  efté  remarqué  en  di- 
vers endroiéls,  mais  il  eft  à croire  qu’ils  laifterent  de  portercetitre,  àcaufè 
qu’ils  ne  poftedoient  tout  ce  qu’ancienement  l’on  difoit  leBrabanr,  commeil 
at  efté  par  nous  defeript,  car  les  ComtesdeHaynaut en poftêdoientune bon- 
ne partie , comme  aufli  les  Comtes  de  Flandres , & parainfi  s’eftoient  d'ordinai- 
re intitulés  Comtes  de  Lovain,  & aucunefois  de  Bruxelles  chef- villes  de  la 


10S7. 


Titre  de 
Cvmte  Je 
UrahâMt. 


partie 


Digitizdei  ny  Guuglc 


X.J  Cùwrt 
de  Lalbitr 
kOtuap^e. 


LIVRE  III.  8p 

partie  du  Brabant  qu’cHoit  foubs  leur  domaine,  mefmc  au  féel  oppofé  à la  Henri 3. 
Charte  de  fondation  du  Monafterc  d'Affligem  fus-mentionnée,  noftre  Prince  ne 
prent  autre  qualité  que  deHBNRY  Comte  de  Lovain,  combien 
qu’en  la  Charte  ils  fe  dit  Comte  et  Advoue  du  pays  de 
11  R A B A N T. 

Le  Comte  Henry  continuant  à favorilcr  & bien  faire  à la  nouvelle 
plantation  d’Affligem.donna  encor  en  l’an  iM.  XCIV.  audiélMonaftcre,  tout  *'*’ 
ce  que  lui  comperoit  en  la  terre  de Genappc & aux  environs, qu'il  tenoit  en 
bénéfice  d'Ide  dcLorraine  ComtelTc  de  Bologne,  laquelle  comme  Damelou- 
veraine  & direéfc  de  ce  lieu,  confirma  ladiCfe  donnation  par  les  lettres  don- 
nées en  l’an  M.  XCVI.  Ibubs  Ibn  féel  & celui  de  l'on  fils  Godefroy  Duc  de 
Lorraine  Intérieure, &le  tcl'moignagede  l'es  Chappclains  Lambert&  Robert, 
de  G.rard  Comte  de  Geldre&de  Ibn  frere  Henry, de  Godfcalc  de  lauche,  de 
Henry  deCuye,  d’Arnoude  KodeS.  OJe,  deConon  de  Montegu,  dcThiery 
de  Bemel , de  Henry  de  Bierbais,  de  Baudewin  d’Ollerwic,  de  Wauthierde 
Grimbergc&de  Renier  AdvoUede  Licge.  Etparladiéfe  Charte  ladiéle  Prin- 
cede  Ide  en  figne  d’amourqu'elle  pojtoit  aux  Religiculcs  perfonnesdumefme 
Cloift'-e,  & pour  avoir  part  en  leurs  prières , leur  donna  pour  Icsamcsdefon 
pere  Godefroy  jadis  Duc  de  Lorraine,  & de  l'on  mari  le  Comte  Eufiache 
de  Boulogne,  l’Eglilc  & toutes  les  dûmes  de  Ibn  Alleu  de  Genappe  fufdiét, 
à quoy  conlèntirent  lés  fils  Godefroy  ,Eullace&Baude\vin.  En  outre  fondiÆ 
filslc  DucGodefroy  adjoulladnc  maoresdetcrrcfituésaudiâGcnap['>e, libres 
de  toute  charge,  cens& tribut:  & tout  ceci  le  fit  à Maflricht  eni’Eglilède 
S.Servais,en  prefence  des  Reliquesdudiiff  Saindl&de  la  S.  Vierge  Gertrude,les- 
quelles  avoient  efte  apportées  de  Nivelle  à ceR  clIctS;  en  quoy  l’on  peut  con- 
temalcT  la  vénération  & eflime  que  nos  anccllres  failbient  des  Reliques  des 
Sainâs  perfonnages , à la  confufion  de  ceux , qui  maintenant  fi  impudement 
les  mal  -traidfent  & condamnent. 

Puis  que  l’occafion  c’elloffcrte  de  parler  de  la  villede  Genappe,  il  ne  ferat 
hors  de  proposde  dire  ici  quelque  cholcdelaCourt  fcodalcdeLothier  qu’illec 
fe  tient,  car  plufieurs  le  melprennents  grandement , lé  font  imagines , que  c’elloit 
la  Ibuveraine  Court  du  Duché  de  Lothier , cRimants  qu’icelle  Duché  auroitcu 
la  fituation  aux  environsde  ce  qu’on  apjiellc  maintenant  le  pays  de  Lot  hier,  mais 
nous  avons  fulîiflammcnt  déclaré  ce  qu’eR  de  ceRe  Duché , & dilcouru  au  lar- 
ge de  la  dignité  & prééminence  d’icelle,  par  ouronpouratlàcilementconluter 
ccR  erreur  populaire.  Pourdonqiies  entendre  precifement  d’ouccRe  Court at 
prins  le  nom  de  Lothier , il  convient  fçavoir , que  la  villede  Genappe  & ce  qu’en 
denend,  eRoit  ci-devant  vrai  Alleu  appartenant  8c  polTedé  par  les  Comtes 
d'Àrdenne,  qui  en  melme  façon  tenoient  l’alleu  d’Eenham , &autres  dans  le 
Brabant,  &comme  depuis  IcfdiéfsComtcsparvindrent  à la  Duché  de  Lothier, 
l’on  commença  a nommer  lediél  Alleu  deGcnappc,  laterre  de  Lothier,  comme 
appartenanteaux  Ducs  de  Lothier;  & comme  dudiâ  Alleu cRoient  mouvants 
divers  fiefs . la  Court  ou  ces  reliefs  lé  faifoient , fut  femblablement  nommée  la 
Court  dcLothier,  tout  ainfi  que  nous  voyons  la  Court  de  luliers  en  la  terre  d’ Ar- 
fehot,  laquelle  cR  ainfi  nommée  pour  avoir  ci-devant  appartenueauxComtes 
& Ducs  de  luliers . & à mcfme  raifon  lé  nomme  la  Court  de  Walcourt  en  la 
terre  de  Gaesbeck,  &plufieurs  autres, que  j’obmciRs  pour  n’eRre  trop  prolixe 
en  ceci.  CcR  Alleu  de  Genappc  eRoit  du  Patrimoine  de  la  ComtelTc  Idede 
Boulogne  mentionnée  ci  dclTus,&  lui  cRoit  fuccedé  avec  les  alleusdc  Bouillon 
& autres  de  nar  fes  anccRres  Ducs  de  Lothier  ; & il  y at  grande  apparenccque 
ccRe  Princclfe  fcplaifoit  fort  en  ce  lieu,  &quebicnfouvcntelley  tennitfate- 
Tom.  I.  y.  fidencc; 
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fidcnce;  & fi  l’on  donne  crédit  aux  cfcriMde  quelques  autheurs,  Godefroy  Duc 
de  Lorraine  Inferieure  & Roy  de  lerufalem  di<fr  de  Bouillon  &lès  freres,  en- 
fentsdcladideComtcflcIde,  Ibntnés&nouris  audid  Alleu  de  Genappc  au  vil- 
lage de  Bafy. 

En  l’an  M.  XCV.  Everard  Challelain  de  Tournay,  convoqua  en  ladiifre 
ville  de  Tournay  nti  fort  célébré  tournoy  à l’ufage  d’alors  , noftre  Comte 
Henry  fut  un  des  principaux  Princes  & Seigneurs  qui  s’y  trouvèrent,  & /tUmc. 
coramcil  cfroit  fort  magnanime  & de  courage  invincible,  il  provoqua  à parti- 
culière joufte  certain  Chevalier  nommé  Gofuin,  qui  pourlâ  dextérité  & forces, 
elloit  réputé  le  plus  roide  de  la  compagnie , mais  le  malheur  voulut  en  courant 
l'un  fur  l’autre,  qtie  noftre  Comte  fut  attainûfi  rudement,  qucdelablelTurcil 
mourut  peu  apres  Son  corps  frit  tranfporté  par  les  ficus  avec  larmes&l'anglots 
àNivclle,  ouenrEglifcdeS.Gertrudcilreceutfcpultureavecfcsanceftrcs.  Il  y 
at  grande  apparence  q uc  le  Chevalier  qui  courut  en  joufte  contre  noftre  Duc, 
aurat  efté  Gofuin  Chaftelain  deMons, mentionné  parBaudewin  d’Avcnncs& 
en  diverfes  Chartes  de  ce  temps. 

Il  s’eftoit  allié  par  mariage  à Gcrfrndeéille  de  Robert diéf  IcFrifbn, Comte  MtrrU. 
de  Flandres  & de  Gertrude  fille  de  Bernard  Duc  de  Saxe,  elle  avoit|XJurfrere 
Robert  le  jeune  Comte  de  Flandres , & pour  flieur  Adele  Roynede  Dancmarc 
& puis  DuchefTe  de  Calabre  & de  PoUille , mais  noftre  Prince  n’euft  d’elle  aucun 
Enfant,&cllc  fè  remaria  apres  là  mortà  Thiery  Duc  de  Lorraine  fuperieure, 
fils  de  Gérard  d’Elface  aufli  Duc  & de  Hadwide  fille  d’Albert  Comtede  Na- 
mur, &d’cllcprocrea  le  DucThiery,Simon, qui  apres  lui  fut  Duc  deLorraine, 
Thiery  diéFd’Elficequi  de  par  fa  mercfuccedaenlaComtéde  Flandres,  Gé- 
rard Comte,  & Henry  Evefquc  de  Toul. 


FRAG- 


Digitized  by  Guugle 
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Baudewin  Emp.  deConftantî- 
nc^Ie  cfp^.  Martha  du  Briuiine 
fille  au  Roy  de  lcrufalcm. 

Pierre,  fut  d’Eglife. 

Jolcntc  elpou , Andr^  Roy  de 
Hongrie. 

Margarcte  cfp.  i.  Raoul  Sire 
d’Ifodun  2.  efp.  Henry  Comte 
de  Viandeu. 

If  «beau  cfp.  i . Gauchicr  Comte 
de  Bar  fur  Seine  1.  efp.  Odoci 
de  Bourgogne Sirede  Montagu. 
Agnes  cfp.  Godetroy  de  Vil- 
Ichardoiiin  Prince  d’Achayew 
Marie  cfp.  Theodoric  Lofearr 
\^Emp.  de  Cpnilant. 

fBaudcwin. 


Vftrepy, 


Eufrace. 


WlllaumeSirc 
de  Challcau- 
Fhicry  cfpou.' 
Hadwidc. 


Ifib.'au  hcririerc  cfp  i.  Baude- 
wiii  de  Heiiin  Sire  de  P ontai- 
taincs  2.  cfpoufa  Arnou  Sire 
d’Audcnardc. 

jenne  Religîcufe  au  Qucoioy. 
Alix  efpoula  Wautter  Sire  de 
Boufics. 

^Quatriclmc  fille. 


Guillaume  Sire  de  Cha- 
fteau-Thiery  cfp.  Elki- 
ne  Dame  de  Longue-^ 
ville. 

Gérard. 

Allcman  Chanoine  à 
S.  AuWn  i Namur. 
Hadwidc  efp.  i.  Gilles 
Sire  de  Barlamont  2. 
Baudewin  d’Avefncs 
Sire  de  la  Flamengerie. 
Marie  cip.  Philippe  Sire 
.de  Maldcgcm. 


lacques  Sire  de  Longueville 
& Wcrchin  i2fi. 


Gérard  Chanoine  à Mons. 
Mott  1174- 
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8.  GODEFROY  DICT  A LA  BARBE  ET  LE 
GRAND  DUC  DE  LOTHIER  OU  LOR- 
RAINE INFERIEURE  , MARÇ^UIS 
DU  S.  EMPIRE  , COMTE  DE 
BRABANT,  LOVAIN,  &c. 
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»Prcs  la  mort  du  Comte  Henry  fon  frere  advenue  en  l’an  M.  XCV. 

VH  P^ys  & terres  tant  en  Brabant,  Taxandric 

~ ' & Hasbaing,  qu’autres  dclquels  le  Brabant  Moderne  eft  compo-  cktrutJt 

fé  & comme  il  eft  cy -devant  defeript  ; & encor  en  ladiüe  année  PErl.  Àt 
à là  requifition  Wauthicr  Eveique  de  Cambray  donna  pleine  liberté  & exi- 
ma  de  toute  jurililiâion  ordinaire  & EpiTcopalc  l'Eglilc  de  S.  lacques  fur  le 
Coudenbergà  Bruxelles,  par  les  lettres  données  Ibubs  le  tefmoignage  d’Ar- 
nou&  Wauthicr  AdvoUés  de  ladiéte  l’Eglife,  de  Wauthier  leur  nepveu,  do 
Lambert  de  Craiuhcm , & de  Franco  Cliaftclain  de  Bruxelles. 

Cy-devant  fur  l’an  M.  XIV.  at  efté  remarqué,  que  Balderic  lors  Evelquc 
dcLic^e  donna  à Lambert  II.  Comte  de  Brabant  la  Comté  de  Brugeron,*par  c.<C0rv<J 
forme  d’engagement  pour  la  fomme  demil&  deux  cents  marcs  ; lur  quoy  en  Cmn. 
l’an  M.  XCVI.  queftion  s’efmcut  entre  noftre  Prince  Godefroy  & 
OtbcrtEvclquedeLicge,  qui  prefentoit  le  rcmbourlemcnt  dcladiételomme,  Jag.  t" 
dcfirant  de  retirer  ladiéle  Comté,  ccquetoutesfoisne  plaiibitau  Prince  Go- 
defroy, qui  euft  bien  voulu  la  retenir  comme  joinéfe  à fa  Comté  de  Le- 
vain ; ne  voulant  toutesfois  commencer  fon  régné  par  les  armes,  ilcondelcen- 
dift  à ce  que  le  different  feroit  remis  à l’arbitrage  de  fix  perlbnncs  de  chafque 
code,  lelquels  prononcèrent  lalèntence  en  faveur  de  l’Evcfque:  enfuite  de 
quoy  noftre  Prince  renonça  en  prefencc  mefme  del’Empcrcur.à  tout  ce  qu’il 
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G ODE-  avoit  prctcnciu  en  ladite  Comte  de  Brugeron,  au  profiâ:  derEve/qucOcbeit, 
dVc!  XCIX.  la  doona  en  fief  à Albert  Comte  de  Namut 

1099.  IbuCoufin,  mais  cftant  le  Comte  Albert  trefpalle,  ladite  Comte  retourna 
à notre  Prince  qui  la  polTeda  avec  là  pofteritc  conjointement  avec  le  Bra- 
bant. 

Entrel’EmpercurHenry&fonfils  aifné  Conrard  Roi  d’Italie  y avoitgran-  /f/W 
desdiflêrencesjlefils  s’advancantàptcndrelesarmcscontrelbn  pere.cnquoy 
il  eftoit  fiipportii  particulièrement  par  Henry  Comte  deLimbourg , mais  eftant 
tici.  Conrard  trclbafic  en  l’an  MC.  I.  aulfi-toft  l’Empereur  vint  avec  grande 
puilTance  fur  IcdiA  Comte,  & mift  le  fiege àlbn  Challeau  deLimbourg,  qu’à 
la  fin  il  emporta  & printavec  autres  places  dudiifàComce,quitoutcsfoisfceut 
mener  tellement  fes  affaires , & entra  fi  avant  en  la  grâce  & bien  veillance  de 
II.  CamU  l’Empereur,  foitpardonsouaucrcmcnt,  qu’encor  en  celle  mefme  annéeil  luy 
icurfljuc  conféra  la  Duché  de  Lorraine  inférieure  lors  vacante  parla  mortdeGodefi-oy 
dtLubttr.  diét  de  Bouillon  Roy  de  Jerufalem. 

Pendant  que  rEmpereur  tenoit  encor  le  fiege  au  Chafteaude  Limbourg,  il 
confirmaàl’AbbayedeLobbe  toutsdroi(Ss,  privilèges  &poffblfions  apparte- 
nantes  à ladidlc  Eglilc , & ce  à la  requifition  d’Otoert  Evelque  de  Li^c  & 
a l’intervention  de  Fredric  ArchevclquedeCologne,desEvelquesBuchardde 
Munllcr,  Cononde Worms,  AdclberondeMets,& WauthietdcCambray, 
de  Frcdric  Duc  de  Sueve,  des  Marquis  Buebard  & Herman,  de  Sigeftide 
Comte  Palatin,  d’vUbertComredeNaraur&de  fon  fils  Godefroy,  de  noftre 
Prince  Godefroy  Comte  de  Lovain,  d’Arnou  Comte  de 
Los,  & de  Gérard  Comte  de  Waffèmbeige,  qui  touts  avccautres  Princes  & 
•Seigneurs  le  trouvèrent  audiâ  fi^e  de  Limbourg  à la  fuite  de  l’Empereur, 
comme  l’on  voit  par  la  Charte  donnée  le  XVI.  de  May  andiél  an  M C.  I. 
ttoj.  En  l’an  MC.  III.  noftre  Prince  l'c  trouva  prefent,  quand  Otbert  Evelque  K#  di 
S^OJei^  dcLicge  cflevade  terre  le  corps  de  S.  Odé,  &rcxpofa  à la  vénération  des  fi- 
tieles  en  l’Eglife  de  Rodeen  IaCampine,quede  fon  nom  l’on  appelle  S.  Oden- 
Rodc,&ccàlarcquifition  d’Arnou  Sire  dudiÆ  lieuunfbrtnotableChevalicr. 

& quelque  tempsapresHilduwaireDame  de  Rode  & de  Beke  fonda  & dotta 
Èglife,  & encor  celle  de  Beke,  qu'en  famemoireon  appelle  Hildua- 
r«-  Bch.  ren-Beke. 

uc6.  l’Empereur  Henry  IV.  moiunt  le  VIII.  jour  d’Aonft  de  l’an  MC.  VI.  Pr^, 
MrtJt  enla  ville  de  Liege,&luyfucceda  lbnfikHenry,quiavoit  dejadcpofledé  fbn  fg-io- 
pere,& privé  de  toute  autorité,  &contre  les  plus  Sainélcsloixdenaturc  l’a- 
voit  pourfuivi  inhumainement  par  les  armes:  Henry  Comte  de  Limbourg  & 

Duc  dcLotbier  qui  avoit  opiniaftrement  défendu  le  perc  contre  le  fils,  re- 
doubtant  la  fureur  du  nouveau  Empereur,  trouva  bon  de  fc  prefenter  en  fes 
mains,  cfperant  qu’il  feroit  receu  en  grâce,  mais  autrement  luy  advint,  car 
Ni/IrePr.  l’Empereur  luy  conftituapriibnnicr , & lèfaifift  de  fon  Chafteaude  Limbourg, 

'oùc'Je  ^ Duché  de  Lothier  qu’il  donna  au  mefme  temps  à noftre 

Laitier.  Prince  Godefroy,  avec  le  Marquifat  d’Anvers. 

Le  Comte  de  Limbourg  toutesfois  ayant  trouve  moyen  pour  fe  fauver  du  sigettn. 
ti07.  prifbn  de  l’Empereur,  occujraen  l’an  MC.  VIL  à main  arntée  la  ville  d’Aix  Dtdettn. 
fiege  Impérial  deladiâeDuchédc Lothier,  voulant empefcheraunouvcauDuc 
l’entrée  de  ladite  ville,  mais  Godefroy  affembla  promptement  fès  for- 
ces & accompagné  de  Giflebert  Comte  de  Duras,  marcha  droiéàfur  la  ville  de 
Ilprnt  S.  Tron,  & laprint  par  force,lafàiflànt  fpolier,  par  ce  qu’ellctenoitpourle 
Comte  de  Limbourg  qui  d’ailleurs  eftoit  Superieirr  AdvoUé  d’Icelle:  de  la  il 
paffa  laMeufe  & tiradroidl  vers  Aix  ou  il  mit  le  fiege  & força  la  place  avec 
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telle  valent  &celerité , qaeleComtedeLimbourgc  euftdaimlalTésàs’elchap-  Gonr- 
per  avec  fes  fils,  lai(]&nt  iàfêmme8taatTesComces&  SeignearsàTabbandon; 
mais  noftre  Duc  comme  Prince  généreux  renvoia  la  Comtellê  chargée  de 

Îdufieursbenefices&dons&traiélaficourtoilèment  les  autres  Seigneurs,  que 
a plulpatt  d’iceux  le  rangèrent  à Ibn  obeillânce.  . 

En  l’an  mefine  MC.  VII.  Indiâion  X V.  Rudolf  de  Dongelberge  fe  Pmm! 
/Jffli-  voulant  ranger  entre  les  Religieux,  refigna  en  mainsdcnoftreDuctoutcequ’il  ftg.  jo. 
t'm.  poflêdoit  à Scllcke , en  terres,  eaux,  prêts, bois,  &c.  au  ptofi<ftduMonallere 
d’ Affligera,  & ce  de  l’adveu de  Henry&Willaumefesfifs,&foubslctcfraoi- 

Œd’Amou  Comte  de  Los,  àalVauthier  SiredeGrmherge.,  dcWauthier 
oc,  de  Henry  deBierbais,  d’AnthoinefilsdeSteppondcBruxelles,  de 
Ricaldde  Wankets,  de  Gérard  deLandin,  deFranco  Cnaftelain  dcBruxclles, 
d’ArnouScnelchal,'de  ReinredeTildunch , de  Franco  de  l’Efclulè,  deWillau- 
me  & Franco  de  Grimme,  deWanthicr  de  Geift,  & de  Franco  & Renier  de 
Lair  freres. 

ttjii.it  Gillebert  fils  de  Baudewin  Sire d’Aloft  avoit  doibs  l’an  M.  XCVI.  fard 
Vuji.  baftir  un  Cloiftre  en  certain  Alleu  à Rallêgcm , qu’à  cefte  fin  il  avoit  acquis  i lo. 
en  l’an  M.  LXXXVIII.  deLotbett  Abbéde  Hafnon,  & ce  pour  la  retrai- 
râcdclàmere  Ode,  &de(àlaeur  Lutgarde , maiscorame  depuis  Fulgence  Ab- 
bé d’ Affligera  pete  Ipirituclidu  nouveau  Cloiltre  ne  trouva  ladiâe  place  pro- 
pre pour  la  demeuré  des  Relig^enfes,  illes  tranlporta  encor  en  la  mcïme  année 
MC.  VII.  en  certain  lieu  appelle  Vorft  près  la  ville  deBruxelles , del’adveu 
de  noftre  Duc  Godefroy,  qui  voulant  participer  à un  oeuvre  fi  faineft , 

1110.  donna  audiâ  Cloiftre  en  l’an  MC.  X.  du  confentement  de  lès  fils  Godefroy  & p„,^ 
Henry  une  partie  de  fes  bois,  avec  lesdirmesdepuisl’Eglife  du  moine  Herman, 
jufques  au  ruifteau  nommé  Glatbeke,  adjouftant  lès  Alleus  de  Millebeke  & 

Berge,  & ce  pour  lelàlurdelbn  arae,&decelle,de(âfille,&cellesdefes  pa- 
rencs&cnfimts,  celbnt  les  motsde  laCharte,  letout  foubsletelmoignagede 
Lambert  de  Crainhem , Wauthier  de  Redefehot , Franco  ChaftelaindeBrux- 
elles,  Amauryde  Bygacrden,  Francode Loco , Wautier  Vlenbmc , Wautier 
d’Anfclier,  & autres. 

Encor  en  la  raefme  année  MC.  X.  noftre  Duc  le  trouva  prefent  au  Mo-  Slrehn, 

S.  imtri.  naftere  de  Gemblours  ou  Otbert  efleva  le  corps  de  S.  Wibert  fondateurde  ce 
lieu,  ce  que  fe  fit  avec  grande  Iblennité  le  XX III.  jour  du  mois  de  Sep- 
tembre. 

Quelque  temps  apres  grand  débat  s’efmeut  en  Flandre,  car  eftant  leCom-  p^^, 
te  Baudewin  fur-nommé  Hapkin  trerpalle  (ans  hoirs  e^é  tant  lèulement  de 
,,,7.  X XVI.  ans  le  XVIII.  jour  de  May  en  l’an  MC.  XVII.  d’une  petite  ' 

Ctmmt-  blelîure  au  front qu’ils’eftoit  &iâ  lui  mefme  avecUbn  elcu,  l’on  dilputaiàfuc- 
ceflTon  : Le  Comte  avoit  inftirué  & déclaré  fon  heritier  Charles  fils  de  Kanut 
Roy  de  Danemarqué  & d’une  ficnne  tante  Adele , à qui  il  portoit  particulière 
afti^ion , & lui  avoit  donné  la  Comté  d’Amiens  avec  le  Chafteau  de  lerne  en 
advancement  du  mariagequ’il  avoit  contraâéavec  Margaretefillede Renaud 
Comte  de  Clermont,  frns  prendre  efgard  au  tort  qu’ence  faifoitàlbnpropre 
lignage-  d’ailleurs  laComtefte  Clemence  meredu  Comte  Baudewin, avec  Ibn 
fécond  mari  noftre  Duc  Godeeroy  lè  portoient  entièrement  pour 
Willaiime  di(ft  d’ipre , qui  avoit  à femme  une  niepee  de  ladite  Comtene  & 
cftoir  fils  de  Philippe  de  Flandre  oncledudiâComte Baudewin,  àqnifembla- 
blcmcnt  favorifoienr  Baudewin  Comte  de  Haynaut,  HugueComte  de  S.  Pol, 
Gaucher  Comte  de  Hcfdiii,  Thomas  SiredeConcy , &beancoup  d’autres  par 
ce  qu'il  eftoit  du  feng  des  Comtes  de  Flandres  du  cofté  de  l’elpéc:  Mais  Charles 
T o M.  L B b par 
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par  l’affiftcnce  des  Principales  villes,  &le  fupportdela  plus-part  des  nobles 
dupais,  défit  premièrement  enbataillcleComtedeS-  Pol,  &dechaflâ  le  Com- 
te Hefdin  ; de  la  il  fit  aulfi  retirer  les  troupes  que  le  Comte  de  Haynaut  & 
le  Sire  de  Coucy  menoient  contre  lui  : en  forte  qu’en  peu  de  temps  Charles 
le  trouva  en  paifible  pofTcffion  delaFlandrc , &futnoflreDucbefTcClemence 
contrainte  pour  obtenir  la  paix,  dedoul'e  villes  qu’elle  pofTedoiten  douaire 
lui  refigner  les  quatre  , feavoir  eft  Dixmude,  Brague  ou  Bargue  , Air  & 

S.  Venant. 

Le  Duc  Godefroy  continuant  es  œuvres  de  pieté,  donna  à l’Eglife 
CollegialedeS.MichielenAnverSjtouteslesdifmesdepuisSantflietjufqucsOl-  'i°- 
meremuthen,  dont  11  affigna  la  quatrielmepanieàHilduwin  Prévoft  de  ladi- 
te Eglife  & à fès  fuccefleurs,  ce  que  l’Empereur  Henry  V.  confirma  par  fes 
lettres  données  à Trccht  le  XXI.  de  Novembre  en  l’an  MC.  XIX.  en  pré- 
Icnce  de  l’Imperatricc  Mathilde,  & foubs  le  tefmoignage  des  Evefques  Con- 
rardd’Ofnabru^e,  Bouchard  de  Cambray  & Gérard  de  Mersburg,  d’Arnou 
Comte  de  Los , des  Comtes  Thiery , Gérard , Pay  en , & Guillaume , d’Otton  de 
Marres,  d’Heriban  de  Pifte  & d’autres. 

Otbert  Evefque  de  Liège  rrelpafla  en  l’an  MC.  XX.  le  dernier  jour  de 
lanvier , & donna  l’Empereur  Henry  l’Evefchéà.Alcxandre  Chanoine  &Tré-  c,«a. 
forier  de  l’Eglife  de  S.  Lambert  & Prevofl  de  deux  autres  Eglil'es  fecondaires 
à Licge,  perfonnage  tresdigne  & paraucuns  qualifié  fils  aü  Comte  de  Juliers, 
maiscomme  l’Empereur  eftoit  excommunié, FredricArchevefquedeCologne  S.Læm- 
refùfa  fa  confecration , & ne  le  voulut  admettre , fai  fant  defence  à ceux  de  Lie- 

r:  de  le  recevoir , mais  ce  nonobftant  grande  partie  des  Liégeois  afTetionnés 
l’Empereur  le  recogneurent , & particulièrement  lesdeux  Eglifes  dont  il  eftoit 
Prévoit,  rArcheve^ueafind’ofterlefcandale,  &porter  remede  à unmalde 
confequence , fit  citer  Alexandre  & les  Chapitres  deLiege  à certain  Jour  pour 
prendre  quelque  bon  pied  en  ceft  affaire , mais  Alexandre  ni  voulut  compa- 
roiftre,  par  ou  l’Archevefque  procéda  à nouvelle  cletion , laquelle  efeheut  fur 
Fredric frère  de  Godefroy  Comte  de  Namur,  àqui  le  Pape  Calixte  II.  donna 
aufll-toft  faconfirmation.&leconfecra  de  fa  propre  main  en  la  ville  dcReims: 
l’Empereur  ce  nonobftant  maintenoit  Alexandre , ce  que  caufa  grandes  diffen- 
tions  entrelesamis  de  l’une  & l’autre  partie:  pour  Alexandre  tenoient  noftrc 
Duc  Godefroy  (nonobftant  qu’il  avoiteu  à femme  la  Ibcur  de  Fredric) 
Giflebert  Comte  de  Duras,  Lambert  Comte  de  Moutagu,  Renier  Guidon  de 
la  milice  de  Licge,  &prefque  toute  la  Noblcfle  du  pays;  pour  Fredric  fc  dé- 
clarèrent Godefroy  Comte  de  Namur  fon  frère,  W alleran  Comte  de  Limbourg, 
GofuinSiredeFauquemont &Hcinsbergc,  tours  les  Abbés,  & la  plufpart  du 
commun  peuple  de  Liege  ; tellement  qu’Alexandrc  ne  fe  trouvant  affeuré 
à Licge  fè  retira  auChafteau  de  Huy,  ou  le  Comte  de  Namur  vint  mettre  le 
fiege,  cependant  noftre  Duc  approcha  avec  bonne  armée  au  fecours  d’Alexan- 
dre, mais  le  Comte  de  Namur  en  aiant  eu  advertence  fit  abbatre  le  pont  fiir  la 
Meufe,  empefehant  par  ce  moien  le  paffage  de  ladiâe  Rivière,  d’autrepart 
Lambert  Comte  de  Montagu  voulantmenerquelque  fecours  par  les  pied-fentes 
de  la  roche,  fut  furprinsœ  fàidl  prifbnnier  par  lesgens  du  Comte  deNamur, 
de  forte  qu’ Alexandre  fe  trouvant  auxextremités&hotsd’cfj>oird’eftrefccou- 
rc , rendit  le  Cafteau  de  Huy , & refigna  en  mains  de  l’Evefque  Fredtictout 
ledroiéF&pretenfionqu’ancunementilpbuvoitavoireu  audid  Evefché:  mais 
noftrc  Duc  uc  fè  contenta  de  cela,  ains  fè  trouvant  fruftré  de  Ion  deflèin,rava- 
gea  8c  Btufla  plnfieurs  terres  dans  la  Comté  de  Namur  & an  pais  de  Li^e , ce 
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que  fut  caufe  ^ne  le  Pape  rexcommunia  l’accuTant  d’avoir  empelché  direâe- 
menc  la  liberté  Eccleii^ique. 

Mais  l’Evelquc  Fredric  ne  tint  long-temps  l’eftat  qu’il  s'elloit  acqnis  avec 
tant  de  travail,  ains  pallâ  à la  vie  immortelle  le  XX  VII.  jour  du  mois  de 
May  de  l’année  luivante  MC.  XXI.  ce  que  renouvella  les  troubles  paflcs, 
car  nolbe  Duc  qui  portoit  extrêmement  le  parti  d’Alexandre  eftant  venu  en 
diligence  i Li^e,  dïl(X)là  l’affaire  enlbrte,  qu’eftant  le  Chappitre  affcmblc, 
Alexandre  fiit  detechePeflen  à l’ellat  Epifcopal;  mais  André  de  Cuyek  lors 
Prevoft  de  S . Lambert  ,&  pois  Evefque  d’V  trecht , avec  quelq  ues  autres  princi- 
paux officiers , ne  le  voulurent  trouver  à celle  convocation , ce  que  derechef cau- 
fagrandlcifme  & difeord;  l’Atchevcfque de  Cologne  voulant  commemetro- 
politain  pourvoir  au  delbrdre,  le  tranfporta  à Liege , &aiant  particulièrement 
examine  tout  ce  qu’efloit  paffe , déclara  ladiéle  eledlion  nulle , & avec  ce  ex- 
communia tout  ceux  qui  s’cfloient entremis  à icelle,  & ce  à caufe  qu'ils  avoi- 
ent  admis  en  leur  Chapitre  noftre  Duc,  qui  n’avoit  encor  eflé  .ibfous  de  l’ex- 
communiement  prononce  contre  lui  ; de  forte  qu’encorpour  ccfle-fois  Alexan- 
dre ne  fceot  parvenir  à l’EvcIcbe,  ains  demeura  l’£gLledeLiegecntrouble& 
lâns  Paflcur  julqocs  en  l’an  MC.  XXIII.  auquel  de  commun  accord  fut 
efleu  Adelberon  frerede  noftre  Duc,  comme  particulièrement  at  elle  rapporté 
ci-devant. 

Eftant  l’Empereur  venu  à Li<^e  en  l’an  MC.  XXII.  il  y convoqua  la 
plus-part  des  Princes  de  Lotfaier  ou  Lorraine,  en  prefcnce  delqucls  ceux  du 
Chapitre  de  S . Servais  à Maftricht  formèrent  grandes  plaintes  à la  charge  de  Go- 
lùin  Sire  de  Fauquemont  & Heinsberge,  for  diverfes  oppreffions  & outrages 
qu’il  contioaoicdefàircàlcurEglilè,  fur  quoi  l’Empcrcm  nt  citer  lediél  Sirede 
Fanqueraont.  pour  cftrc  oQi  en  fa  défoncé,  mais  ne  fè  fiant  affés  es  juftifica- 
tiODS  qu’il  euft  Iceu  produire , il  refolà  de  comparai  tre , par  ou  l’Empereur  donna 
chargeànoftre  Duc  comme  à fbn  Vicaire  en  cefte  Province,  de  contraindre  le- 
diél Seigneur  à fbn  devoir  par  les  armés , & à la  reftauratiou  des  griefs  par  lui 
faiâs  à ladiâe  Eglilc  ; enfoité  dequoi  le  Duc  alla  mettre  le  fi^e  au  Chafteau 
dcFauquemont,  &combien  quece  fot  place  forte  & bien  pourveue,  ilyfitdes 
fi  furieux  afiaurs , qu’apres  fix  fèpmaines  il  l’emporta  à vive  force , & le  fift  con- 
Ibmmer  par  les  fiâmes  & deftruire  de  fond  en  comble. 

Anfelme  Abbé  de  Gemblours  avoit  de  nouveau  rcédific  rf^life  du  Mont- 
S.Wibert , & y mis  quelques  Religieux,  à l’occafion  dequoi  laplaccfccom- 
mença  fort  à peupler,  noftre  Duc  voulant  féconder  un  fi  bon  conunenccment , 
en  fitveur  de  ladiéle  Abbaye  ordonna , que  les  habitants  dudiél  Mont  -S.  Wiberc 
joUiroient  des  mefines droiéls  & privilèges  que  la  ville  de  Gemblours,  & aux 
lettres  que  fiir  ce  il  oélroya  en  l’an  MC.  XXIII.  Indiélion  I.  ildiél,  que 
nonobuant  qu’il  Ibit  inftitué  comme  lès  antecefléurs  Advoilé  de  l’Eglilè  de 
Gemblours  par  la  main  de  l’Empereur , qu’il  at  neantmoins  voulu  adjoufter 
à cefte  ficnne  ordonnançc  la  confirmation defEvelquc  de  Liege,  àfinqu’cllc 
fut  plus  ferme  & fiable. 

Godefroy  diâ  de  Bouillon  Duc  de  Lorraine  Inférieure  avant  fbnpartement 
vers  la  terre  S.  avoit  fondé  en  l’Eglifede  S.  Micfaiel  en  Anvers  doulc  preben- 
des  avec  une  Prevofté,  lesdotantdecertainsbiens&difraes  aux  environs,  & 
donnant  aux  Chanoines  ladiéle  Eglifé  lors  feulement  Paroiffiale,  avec  fesap- 
pendences,  feavoir  cft  la  Cbappelle  de  S.  Walbourg  au  roefme  Bourg,  les 
ChappelesdeLillo,  Betendrecht  & Ortheren , & toute  ce  qu’eftoit  dépendant 
de  ladiéle  Paroiçe,  mais  eftant  lediél  Duc  & Roy  de  lerulàlem  trqraffc , Hen- 
ry Comte  de  Limbourg  fon  fuccelTeur  en  la  Duché  de  Lothicr  & Marquilât 
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JAnTers,  fans  avoir  e%ardàla  pieté  de  fon  predeccflêur , appliquâtes  difmes 
de  ladite  Eglife  à fon  domaine , & les  retint  tout  le  temps  de  fon  gouverne- 
ment i eftant  depuis  encor  luccedé  noftre  Duc  Go  oEFRoy.&lestrouvantain- 
ti  appliquées , fans  autre  information  il  lesdonnacnbcueficeà  quelque  vaflâls, 
pour  les  tenir  de  lui,  mais  aiant  apres  entendu  les  julles  complaintes  du  Pre- 
wft  & Chanoines  de  ladite  Eglile,  comme  Prince  amateur  de  l’cquité,  il  re- 
ftitua  anlli-toft  ce  que  par  fon  predecelTcur  avoit  efté  ufurpé , donnant  autres 
recompenfes  à ceux  qui  en  avoient  eu  la  pollcirion  ; tomme  l’on  voit  par  fes 
lettres  lut  ceeferiptes  à B.  Efeoutette  & autres  de  ladite  ville  d’Anvers  fans  N^.chMj,. 
date , mais  l’on  peut  prefumer  qu’elles  furent  données  envers  ce  temps  ou  peu  *3r- 
devant. 

, Tanchelin  homme  pervers  & populaire , avoit  peu  à peu  par  fes  fcelcftcs  r»  Jt  S. 
perfuafions  & propfitions  hérétiques  tellement  infeté  la  ville  d’Anvers  & Niritri. 
quartiers  voifins,  qu'à  bonne  raifon  l’on  pouvoir  craindre  l’everfion  de  plu- 
neurs  articles  de  la  foy  orthodoxe  pat  tout  ce  diftrit,  ce  qu’eftant  meure- 
ment  ponderépat  Hildulphe  Prevoft  & ceux  duChapitre  de  l’Egliled’Anvers, 
ils  firent  tant  envers  S. Norbert  perfonnsme  llluftreen  pieté &dotrine,  qu’il 
les  vint  fecourir  en  cefte  afflition , & pat Tefprit  divin  qu’il  portoit  en  l’ame , 
il  confonda  en  peu  de  temps  toutes  les  herefies  de  iTanchelin,  ÔC  réduit  au' 
droit  chemin  ceux  qui  avoient  eftés  fedui ts  pat  fes  detefiablcs  dotrines  j ce 
que  forcaufequeledit Prevoft&Chapitre,  voulans  éviter  le  blafrae  d’ingra- 
titude,  forent  tellement  conleillés,  qu’ils  cederent  audit  Saint&àfes  con- 
frères en  l’an  MC.  XXIV.  leurdite  Eglife  de  S.  Michiel,  les  Cbappclles 
fondées  au  cimitiere , les  Courts  y jointes,  avec  quatre  de  leurs  prebendes, 
pour  la  fondation  d’un  Cloiftre  félon  i’inftitution  de  celui  de  Ptemonftré , que 
ledit  Saint  avoit  quelques  années  auparavant  érigé  au  Royaume  de  Françe, 

& reduirentlefdits  Chanoines  leur  nombre  de  doufe  en  huit,  &fc  retirèrent 
en  la  Chanpelle  de  noftre  Dame,  laquelle  par  ce  moien  devint  Eglife  Paroif- 
' fiale&CollMale  ; commelctout  fe  voitparles  lettres  dudit  Prevoft  Hilduin, 

■ & la  confirination  fur  ce  donnée  par  Buchard  Evefque  de  Cambray , qui  auflî  ‘'‘•t 
donna  pleine  & entière  liberté  tant  à l’une  qu’à  l’autre  Eglife,  parmi  la  reco- 
guoiffance  annuelle  d’une  pièce  d’or  monnoic  à paier  audit  Evefque 
& à les  fuccefleurs. 

l’Empereur  Henry  V.  trefpaffa  cnlavillc  d’Vtrccht  en  l’anMC.  XXV;  AnC’i.  Ai. 


jeudv  apres  la  Pcntccofte  (ans  laifTcr  enfont . par  ou  les  Prinçcs  de  l’Empire  Gtmb, 
avecEverard&Romainlegatsdu  S.  Siégé  convindrent  à Mayence,  ouforent 
propofés  cincPrinçespour  la  fucceffion  à l’Empire, fcavoireflLothaire  Duc  de  Aa<r!t. 
Saxe  Fredric  Duc  de  Sueve&fon  frère  Conrardfils  d’Agnesfoeurdel’Empe- 
rcur  défont , Léopold  Marquis  d’Auftrice  mari  de  ladite  Agnes,  & Charles 
ComtedcFlandres,  mais Lothaire  obtint  fur  les  autres,  & fut  confàcrc& béni 
en  la  ville  d’Aix  par  Fredric  Archevefque  de  Cologne  le  XIII.  de  Septembre 
car  un  Dimanche  audit  an,  avec  applaudiflêment  des  Prinçes  tant  Ecclcfiafti- 


premier  Fredric DucdeSueveSc  Conrard  fon  frere,  qui  s’opoferent à Lothai- 
re & tirèrent  à leur  corde  noftre  Duc  Godefroy,  &la  plus-part  des 
Prinçcs  de  Lothier  ou  Lorraine , ce  que  caufa  grandes  divifionsen  l’Empire  ; 
Walleran  ComtedcLimbourg durant  ces  troubles  ft  rangea  du  collé  de  l’Em- 
pereur Lothaire,  & reccutde  lui  l’inveftiture  de  la  Lorraine  & du Marquilàt 
du  S.  Empire  en  préjudice  de  noftre  Duc,  quife  fouciabien  peu  de  cela,  aiant 
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des  forces  pour  fc  maintenir  en  la  poflcfllon  defon  cftat,  Walleran  coutesfois  Godp.-  > 
print  le  titre  Ducal,  ce  qu’aulTi  continuèrent  de  faite  les  fuccelTeurs  le  quali.  '• 

fiantsDucsdeLimbourg. 

Amou  Comte  d’Adcrfcot  aiant  conftituc  fon  fils  lean  moine  au Monafterc  ^ 

d’Affligem,  donna  à icelle  Eglilé  tout  ce  qu’il  poflcdoit  à Buggenhout  en  ter-  i^i‘ 
tes,  bois,  eaux,  prêts,  difmcs  &autres  revenus , de  l’adveu  de  fes  fils  Godefroy  & 

Aruou,  traniportant  le  tout  à ccd  effcâ:  es  mains  de  noftre  Duc,  qui  lur  ce 
donna  lès  lettres  en  l’an  fufdift  MC.  XXV.  Indidfion  III.  Epadle  XIV. 
du  regncdc  l’Empereur  Lol\i3irc,x.c{moia%AnwuSiredeGrimbergesîSGcrard 
fin  frere,  Godefroy  & Arnou  fils  d’Arnou  Comte  d’Adcrlcot,  Gofwin  de 
Hcverle  & Renier  l'on  fils , Sigerde  Waverc,  Henry  de  Bierbais,  Henry  de 
LoppoUin , Henry  d’Affche,  EuftacedeTiefeh , Arnou  Senefchal,  Arnou  de  Fi- 
torch , F rauco  Chaftelain  de  Bruxelles , F rauco  de  l’Efelufe , & Alard  deBalter-  Albtrfi.  ’ 
zem  ; & puis  que  l’occafion  le  prelcntc  de  parler  d’Arnou  d’Aerfeot , je  diray 
ici  qu’eftant  icclui  à Aix  avec  Otbert  Evelque  de  Liège  en  l’an  M C.  X V. 
attendant  l’Empereur  Henry  V.qui  devoir illcc  celebrerlafe(ledeParqucs,il 
arriva  qu’en  frottant  fes  mains  le  làng  s’efcoula  des  bouts  de  les  doigts  en  abon- 
dance , fans  aucune  blcflure , ce  qu’eft  rapporte  par  Anfelme  Abbé  de  Gemblours 
.pour  un  prëlàge  du  làng  humain  qui  par  les  diflentions  qu’il  y avoir  entre  les 
Prinçes  le  devoir  elpandre. 

En;la  mefmeannée  MC.XXV.  noftre  Duc  donna  à ladiifte  Eglife  d’Af-  rW 
fligem,  certain  licufituc  près  Lovain nommé  Fliderbec,  poury  conftruireune  136. 
Chappçlle  & demeure  pour  quelques  Religieux , qui  nuiift  & jour  pricroient 
pour  Ion  làlut,  & celuidelcs  predeceflèurs , relcrvant  l’Advouerie  dudiéllieu 
pour  lui  fc  fes  fucceficurs  Comtes  de  Lovain  , & le  donnant  libre  de  tout 
tollieu  & ferablable  exaâion  par  toutes  fes  terres;  les  lettres  font  données 
à Lovain  tcfmoins  Menfon  Doyen,  Richelbn  Efcolaftre,&  Everard,Iean& 

Henry  de  Mierbcke,  Henry  deLanden,  Willaume  de  Bechevoort,  & Arnou 
d’Oppendorp.  Ce  Prieuré  fut  depuis  feparé  & ecliple  de  ladiéte  Eglife  d’Af- 
fligem, & obtint  Abbe  particulier  independent. 

Charles  Comte  de  Flandres  fut  malheurculcmcnt  meurdri,faifant  les  prières 
en  l’EglifcdeS.Donas  à Brugesle  premier  jour  de  Mars  de  l’an  MC.  XXVI.  c.mk 
par  riniqueconfpirationdeBcrtulphedeStratcPrevoftdc  ladiifte  Eglilc  &lès  CWw. 
complices,  defquels  les  principaux  chefsfont  notés  lediiftPrevoft,  Guelricfon 
frere.  Bouchard  leur  nepveu,  fils  de  Lambert  aullilebr frere,  Robert  auffileur  GembUur, 
nepveu,  & fils  de  Robert  auffi  leur  frere,  Engueran  d’Eync,  Guillaume  de 
Werui&  IfaacdeForraifelle.quitouts  moururent  par  fupplice  ou  de  mort  mal- 
heureulè,  & comme  lediift  Comte  ne  laillà  aucun  cn&nt,  grand  débat  Atin-U. 
s’efraeut  pour  la  fuccelfion  , Guillaume d’iprefilsde  Philippe deFlandrc frere 
de  Robert  diift  de  lerulàlem  Comte  de  Flandre  fembloit  le  plus  proche  & 
capable,  pour  eftre  de  l’eftoc  & lignage  mafoulin  des  Comtes  de  Flandres, 
mais  Louis  Roy  deFrançe  favorifoit  Willaume  Duc  de  Normandie,  qui  avoir 
efpoufé  la  freur  de  la  Roy  ne , nonobftant  qu’il  fut  un  degré  plus  efloigné , car 
l’a  mere  grande  Mehaut  dcFlandre  avoir  efté  fille  de  Baudewinde  LillcCom- 
tc  de  Flandre,  & tante  de  Philippe  de  Flandre  pere  de  Guillaume  fufdiift; 
mais  la  Roy  ne  mena  ceft  alTaire  en  forte , que  le  Roy  Louis  vint  lui  mefme  avec 
le  Duc  de  Normandie  en  Flandres,  & fit  tant  qu’il  fut  reçeu  dans  les  meil- 
leurs villes,  & avecceprint  la  ville  d’Ipre  & Guillaume  fon  compétiteur  & 
pluficursdelcsadhetents;  tout  cela'neplaifoità  Henry  Roy  d’Angletterrebe- 
aufils  de  noftrcDuc,  & oncle  paternel  du  Duc  Norman , redoutant  l’augmen- 
tation du  pouvoir  (Jc.fon  nepveu  pour  les  pretenfionsqu’il  avoir  lur  l’Angletterc 
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Gode-  car  le  Due  Robert  pere  de  Willaume  avoir  elle  fils  aifoc  du  Roy  Guillaume 
F»o»  I.  le  conqucrant;&parainfile  Roy  Henry  pour  empelcherleprogrcsdesafîaires 
de  l'on  diû  nepvcu,  envoia  devers  noftre  Duc,  & devers  Eftienne  Comee-de 
Morcaing&  de  Boulogne,  pour  par  leur  faveur  attirer  quelque  partie  delà 
Flandre  àlâ  dévotion,  mais  s’ellant  appcrccuqueles  Flamens  rcculbient  la  do- 
mination d’un  Roy,&queja  lesaffâiresde  Guillaume  d’Ipre  eftoientaudes- 
eljxjir,  il  trouva  à propos  d’oppofer  au  Norman  le  Comte  Arnou  nepveu  du 
Comte  Charles  defunft,  àqui  noftre  Ducavoitpeuauparavant  fiancé  une  ficn- 
ne  fille:  mais  le  Duc  Willaume  favorilc  par  le  Roy  de  France  & rcccu  &ad- 
mispar  toute  la  Flandre,  vint  avec  peu  de  difficulté  deffiis  de  tours  les  com- 
pétiteurs, ce  fut  neantmoinspour  peu  de  temps,  car  l’honneur  lui  aiant  chan- 
gé l’humeur,  enlicudecarcllcr  ceux  de  fa  nouvelle  acquefte,  illescommença 
a charger  detaillcs&  impofitions,  & les  traiâa  aflés  rudement,  n’aiant  elgard 
qucfadominationcftoitpcueftablic,  & que  le  principal  ibndament  d’icelle 
confiftoit  en  la  volonté  du  peuple,  auquil  il  defobligoit  par  celle  feçon  de  fif- 
re, en  forte  que  s’eftants  efmcus  pluficurs  troubles  par  tous  le  pays,  l’af&ire 
palTa  fi  avant,  que  les  Flamens  delâvoUerent  leur  nouveau  Comte,  s’eftancs 
ranges  foubs  deux. chefs  ou  Capitaines  principaux,  feavoir  eft  Iwain  Sire 
d’Aloft,  & Daniel  Sire  de  Tenremonde,  ilsappellerentfccretemcntThiery 
diél  d’Elfacc  fils  fécond  deThieryDuc  de  Lorraine  Supcrieurc&deGertrude 
foeur  de  Robert  de  lerufalem  Comte  de  Flandre,  dctaortmaternelleau Com- 
te Charles  defunél,  qui  véritablement  avoir  plus  de  droiél  à la  Flandre  que 
point  le  Norman:  Thiery  fut  bien  accueilli  parles  Flamens&leurs  Capital-  ■ 
nés  ; toutesfois  le  Duc  Willaume  ne  plia  fi-toftlegantelet,  mais  aiant  amaf- 
fë  grandes  forces  tant  en  Normandie  qu’en  Françe,  & encorfuivi  du  Chafte- 
lain  dcBourbourg  & d'autres  Flamens,  il  délibéra  de  maintenir  par  lesarmes 
ce  qu’il  jugeoit  lui  appartenir  de  droid,  &s’cftant  rencontré  aveefonadver- 
làires  Thiery  &lesFlamens,  il  les  attaqua  avec  tel  courage  & valeur,  qu’il  les 
rompit  & mit  entièrement  en  defroute;  de  forte  que  Thiery  fût  contraind  fe  fau- 
ver  dans  la  ville  d’Aloft,  ou  auffi  le  Norman  pourfuivant  fa  vidoire  vint  met- 
tre lefiege  ; Noftre  Duc  fiché  de  ce  que  les  Sires  d’Aloft  & de  Tenremonde 
avoient  contre  foi  & ferment  abbandonnésle  parti  du  Comte  Arnou  Ibn  b-- 
aufils,  à qui  le  Duc  Norman  avoit  promis  de  fiire  bon  parti , fcprefentaàfôn 
lecours  &levint  trouver  avec  belle  compagnie  audid  fiege,  maisunjourque 
le  Duc  Willaume  combafoit  à l’afTaut  à la  cofturae , il  fut  attaind  d’un  coup 
de  lance  au  bras,  de  laquelle  blelTure  combien  que  f>etite  il  mourut  quelques 
mS.  jours  apres  en  l’an  MC.  XX  VII I.  laiflânt  la  Comté  de  Flandre  à Ion  cora- 
Thitry  petiteur  Thiery  did  d’Elface,  qui  trouva  moicn  de  s’accommoder  avec  noftre 

SimL*  ^ certaines  conditions,  feavoir  eft  que  ledid  Comte  prendroit  en  ficfdu 
Duc  l’hommage  d’Aloft,  & quand  aux  autres  débats  qu’il  y avoit  entr’eux,  le 
Roy  d’Angleterre  en  lèroit  Arbitre  & amiable  corapofiteur,  auffi  s'accorda 
Thiery  avec  le  RoydcFrançe  qui  d’ailleurs  eftoitfoncoufin  germain  comme 
enfints  de  deux  fœursuterines.  C’eft  chofe  digne  d’eftre  ici  rcmarquéequele 
rnefme  jour  & an  que  le  Comte  Charles  _&  en  lieu  fcrablable  feavoir  eft  en 
l’Eglife  fut  iniquement  malTacré  Willaume  Comte  de  Bourgogne  par  la  con-  Anfel.M. 
Ipiration  de  quelques  uns  de  fes  fiibjeds. 

Alberon  Evelque  de  Licge  & frère  de  noftre  Duc  eftant  trclpalle  en  l’an  ^ 
mefinc  MC.  XXVIII.  euft  pour  fucccflèur  Alexandre,  qui  deux  fois  au- 
Lt  Comte  paravant  avoir  efté  efleuicefte  dignité,  ceftui-cientraauffi-toft  en  différence  Brmfthe- 
de  avec  GiflcbcrtComtede Duras:  la  contention  cftoit  principalement  fondée 
fourfmm.  qucrcll;  qu’il  y avoit  entre  les  maifons  de  Brabant  & de  Limbourg, 

car 
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car  le  Duc  de  Limbourg  par  ce  que  le  Comte  de  Duras  eftoit  partilandenoilre 
Duc , conjura  enlèmble  avec  les  Evdques  de  Liege  & de  Mets  û ruine,  le 
pretexc  fut  l’AdvoUerie  de  S.  Tron  : cefte  ville appartenoit à l'Eglilede Mets, 
& avoit  l’Evelque  fon  AdvoUc  le  Duede  Limbourg  qui  ultérieurement  avoir 
pour  foubs-Advoüé  le  Comte  de  Duras  qui  avoit  quelques  droiâs  & cens  en 
ladiâ  ville  à caufe  de  fadide  foubs-AdvoUerie,  Icfquels  le  Duede  Limbourg 
luiolla,  avec  tout  ce  qucluicompctoitauxcnvironsdeS.Tron.&deradveu 
d’Edicnne  de  Bar  Evefqucdc  Mets,  lui  priva  auffideladidelbubs-Advoüerie, 
fur  ce  que  pâlie  vingt  &deux  ansilavoïc  cncompagniede  noftreDuclpolié& 
bnillc  ladiaeville  deS.Xron:  l’Evelquede  Lirged'ailleiu’s  querella  la  Comté 
de  Duras,  difant  que  c’eftoit  un  fief  mouvant  de  Ibn  Eglilc  qu’ilavoit  foriàid 
par  les  rebellions , & enluite  de  ce  mit  le  fiege  au  Cballaeu  deDuras  aiant  en 
là  comp;^nie  Walleran  Duc  de  Limbourg:  Noftre  Duc  voiant  fon  allie  en 
danger,  ne  laillàpasdelefecourir  avec  toutcdiligcnce,  menant  en  fa  compa- 
gnie Tbiery  Comte  de  Flandre  & borme  armée,  l’Evelque  aiant  eu  le  bruid 
dclavenuëduDuclèmitencompagaie,  & alla  rencontrer  (bn ennemi,  lesar- 
mées  s’eftants  donques  approchées  le  combat  le  donna  le  XX.  jour  du  mois 
de  luilld  en  l’an  MC.  XXIX.  avec  perte  notable  d’un  cofte  & d’autre,  & 
combien  qu’il  lèmble  que  les  noftres  curent  le  pire,  toutcs-foisles  forcesdçs 
Liegcoisfurcnttellemcut rompues,  qu'ilslaiirercntlcfiege&lèretircrent.auiïï 
le  temps  de  la  moilTon  elloit  àlamaiu  : nodre  Duc  prépara  nouvelle  armée  & 
le  mit  en  campagne  en  toute  diligence,  cuidant  bien  avoir  la  te  venge,  il  mar- 
cha donques  devant  la  ville  de  Liege  & fit  par  un  héraut  prclcntcr  batail- 
le à fes  ennemis,  laquelle  fiit  acceptée  pat  le  Duc  de  Limbourg  au  nom  de 
i’Evcfquc  comme  l’ondid,  le  beu  fut  adigné  au  village  de  Wilre  apres  le 
Chadeau  de  Duras  ou  à certain  jour  les  parties  comparurent  ; l’Evelque 
menoit  en  fa  compagnie  le  Duc  de  Limbourg , Arnou  Comte  de  Los , 
avec  belles  troupes;  nodre  Duc  avoit  aufC  bonne  armée,  & par  un  mer- 
credi VII.  jour  du  mois  d’Aoud  de  l’an  fuldiâ  MC.  XXIX.  la  bataille 
fe  donna;  au  commencement  les  nodres  chaigçrent  fi  vivement  les  Lir^ois, 
qu’ilslcsfirentreculerbien  loin,  maisfElquadron  du  Comte  de Losavecceux 
de  Huy  tindrent  bon , Sc  s’edants  oppolcs  à nos  troupes , donnèrent  loifir 
à leurs  compagnons  de  reprendre  courage,  la  viétoirc  demeura  bonne  efpace 
ambiguë,  mais  à la  fin  les  Lirgois  l’obtindrent,  & furent  les  nodres  desfàiâs 
avec  perte  notable  : Anfelme  rapporté  le  nombre  des  gens  de  pied  qoi  y fu- 
rent tués  des  deux  codés  jufques  à DCCC.  XXIV.  Gilles  d’Orval  diél 
DCCCC.XXIV.  & Brudheme  veut  qu’en  tout  il  y auroit  eu  des  morts 
julqucs  à DCCC C.  XLII.  l’Edandart  de  nodre  Duc  y fut  aulfi  prins  , 
qui  edoit  tres-richemcnt  bordé  d’or  & de  foye  , &lui  avoit  edé  prelènté 
par  lafilfc  la  Roinc  d’Engleterre  ; l’Evcfque  le  fit  mettreenl’EglifedeS.  Lam- 
bert en  figue  de  triomphe,  &lefouIoitonportcrparlesrucsaux  procédions  qui 
le  font  aux  rogations,  voir  Brudheme  diéi,  quela  canqragneoucedebataille 
le  donna  s’appelloit  encor  defontcmpsleStandar,  tant  edoit  célébré  code  vi- 
âoùc.  Nodre  Duc  conliderantque  mal  fur  nul  at  befoin  double  cure,  comme 
Prince  bien  advilc  afièmbla  avec  extreme  diligence  nouvelles  forces,  & le  mit 
aux  champsavec  plus  depuiflànce  qu’auparavant,  rompant  par  ce  moien  le 
dedeindefesennemis,  qui  avoient  ï’ocil  à faire  quelque oonquede  en  lès  pais, 
mais  là  vigilance  le  rendit  fi  redoublé  que  mefmes  ils  lui  firent  requérir  la  paix, 
laquelle  finablemcnt  fut  atrcdéeàquelques  conditions. 

En  l’an  MC.  XXX.  fiit  par  malheur  brudéc  l’EglifedeS.  PierreàLovain 
avec  toutela  ville  mais  elle  fut  de  nouveau  mieux  baltie  qu’anparavant. 
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CoDF-  • Prcfque  aa  mcfine  temps  noftrc  Duc  changea  fou  Parcq  près  Lovain  ou  l’on  Kai.  thf. 
i^oï  I.  iiourifloit  pluficurs  bettes  làuvagcs,  en  une  Abbaye  de  l’Ordre  de  Premonftrc  '3*- 
conlàcrce  en  l’honneur  de  noltre  Dame  vulgairement  appellée  l’Abbaye  du 
d*  Pm.  Parcq , laquelle  place  le  Duc  de  l’adveu  de  les  lils  Godefroy  & Henry  configna 
en  mainsdeGualbert  Abbé  de  S.  Martin  aux  faubourgs  de  Laon  du  mefrae  or- 
dre: autli  l’Evclqucde  Liege  donna  pleine  liberté  à ladite  Eglife  comme  l’on 
•*3'-  voit  par  les  lettres  données  en  l’an  MC.  XXXI  aulquels  il  diél , que  çeci 
le  fit  en  prefence  de  ceux  qui  eftoient  convenus  pourjreformer  la  paix  entrelui 
& noflre  Duc.  Outre  le  Parcq  fufdiâ:  le  Duc  adjoulta  encor  à ladiéle  fonda-  ■ 

tion,  les  habitants  àVinckenbofch  des  deux  cottes  du  rive  jutques  au  moulin  \ 

diélBruke,  avec  Langdale,  ni  refervant  rien  que  la  haute  Iiittice,  il  donna  - 

autfi  partie  de  ton  bois  deSoigncfitucccntreVoshein&Furen,  & leur  concé- 
da dans  le  boi5  de  Loo  près  Lovain , & aux  patturages  ou  leurs  courts  font  fi- 
tuées  libre  patTage  avec  leurbcltiail , 8c  leur  déclara  libres  & Iran  esdetout  col- 
lieu  & Winage  par  toutes  fes  terres. 

/’/fw  Je  Eltant  noltre  Ducavec  fon  fils  le  leune  Duc  Godefroy  venu  vifiter  l’Ab-  Pretvn  ^ 
Gtm-  baye  de  S.Picrrc  à Gemblours  en  l’an  mefme  M C.  X X X I.  ils  ne  voulurent  5'' 
Henri.  partir  de  la  fans  laitier  quelque  marque  de  leur  libéralité , & par  ainfi  ils  don- 
nèrent à ladiétc  Eglitc  certaine  court  nommée  Dudinfatc , fituée  dans  la  paroi- 
cede  Brainc,  avec  la  Seigneurie,  enprcicnce  de  plufieursde  ceux  qui  te  trou- 
vèrent à leur  fuite,  Icavoir  elt,  Godefroy  Comte  de  Namur  & Henry  fon  fils, 

Henry  fils  maifné  du  Duc,  Willaume  AdvoUéde  Namur  & fon  ftcrc  Anlel- 
me,  Erfelon  de  Chaumont,  Gérard  de  Wange  & Henry  fon  fils,  Henry  de 
Bierbais , Sohier  de  Wavere  .Gothuin  de  Lovain , Franco  Chattelain  de  Bruxel- 
les & autres. 

tMi.  Je  Wauchier  Berthout  Sire  de  Grimbeigcs  & AdvoOé  de  Malincs  avoir  patTé  Kei.ihef. 
pluficurs  années  fondé  en  l’Eglifedefon  alleu  audiél  Grimbergc quelques pre- 
bendes,  &y  avoir  colloqué desChanoines  vivantsIclonlarcglcdcS.  Augultin, 

& avoir  Odo  lors  Evefque  de  Cambray  conlàcréc  ladiéte  Eglife  en  l’honneur  | 

de  noltre  Dame  & de  l’Apoftrc  S.  Pierre,  & donné  liberté  à icelle,  mais 
comme  ces  Chanoines  feifoient  peude  fruiét  en  ce  quartier,  lediél  Sire  de  Grim- 
berges  de  l’adveu  dudiét  Evefque  Odo,  donna  ladiifre  Fglifeàdcs  moinesde 
l’Ordre  de  S.  Benoilt,  lefquels  nepouvants  cncorpatTcrlesditficultcsquid’or- 
dinaire  fe  rencontrent  aux  fondations  nouvelles , laitTcrent  ladiéte  Eglife  Sc  fe 
retirèrent  ailleurs; mais  Arnou  bt  Gérard  fils  dudict  Wauthier 
aiants  elgard  à ce  qu’en  icelle  Eglilc  repofoient  les  corps  de  leur  pere  mere 
& ancetlres,  ils  la  dotèrent  amplement,  8c  la  donnèrent  à S.  Norbert, 
qui  y mit  un  Abbé  8c  quelques  Religieux  de  fon  Ordre  de  Premonitré  ; & 

Liethard  Evefque  de  Cambray  donna  à ladifle  Eglife  pleine  exemption  de  • 
toute  authorité  & exaétion  Epifcopale  ou  autre,  par  fes  lettres  données  à 
rÀTj.  Cambray  en  l’an  MC.  XXXII.  Indiftion  X. 

7o»çtr/o.  LediftEvetque  Liethard  donna  encoren  l’année  enfoivante MC. XXXIII.  A'ir.tif. 

1133.  à la  requifition  de  Waltman  Abbé  de  S.  Michiel  en  Anvers &deS.  Bernard 
Abbé  de  Clervaux,  pleine  liberté  8c  exemption  à l’Abbaye  de  noltre  Dame 
à Tongerlo  dudiâ  Ordrcde  Premonttre,  laquelle  quelques  années  auparavant 
avoir  etté  fondée  par  certain  Chevalier  nommé  Giflcbert  de' Tongerlo.  En-  1 

gelbert  de  Catterlefon  heritier  & autres  augmentèrent  depuisledotdeladiéte 
Abbaye. 

Le  Mont-  Le  Duc  Godefroy  continuant  es  aétions  vertueufes,  fonda  en  cette  Xet-thep.  i 
bT»*  mefme  année  MC.  XXXIII.  un  nouveau  Monaltere  en  fon  alleu  de  By-  143.  } 

lien'  gaerden  près  Bruxelles,  & le  donna  à deux  Sainétes  & dévotes  Vierges  Wivine 

& Ain- 
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& Ainwaire ,&  commit  la  dircdhonfpirituellcàrAbbéd’Affligem,  relèrvanc  Gode- 
àluy  l’Advoueriedulieu,  comme laChanc  tcfmoignc,donncc  cnprefence  de  erov  I. 
Sceppon  de  Braxclles , de  Wauthier  de  Rcdcfchot  fon  frété , de  Lambert  de  ^ 
Craynhem ,dcSigcrd’Anderlecht,d’Arnoud’Alîche,  deFrancoChaftelainde 
Bruxelles,  d’AmaurydeBygacrdcn,  de  Franco  d’Idche,  & de  fes  frètes  Gode- 
froy & Amaury , & de  W autier  d’Anlclier  Amman  de  Bruxelles. 

Près  la  ville  de  Thilemont  fut  encor  en  l’an  fuldiifr  M C.  XXXIII.  fon- 
T Ai.  Je  déc  l’Abbaye  de  Helclcm  de  l’Ordre  de  Premonftré,  par  la  pieufe  libéralité 
JlcUjem.  j.yjj  Chevalier  nommé  Raginicr  de  Helelcm.  Le  dot  fut  depuis  amplifié  par 
les  bénéfices  de  nos  Ducs  & autres  Seigneurs  voifins. 

NoftreDuc  avoir  fondéprcsia  villede  Bruxelles  une  EglilcouChappellecn  Kjt.chef 
rhonncurduS.SepulchredcnoftreRedcmptcur.laquelleildonnadel’advcude  Mî- 
fes  fils  Godefroy  & Henry  avec  toutes  les  dependenccs  à Parwin  Abbé  du 
S.  Sepulchreà  Cambray  &à  Ion  Eglil'e,  par  fes  lettres  donnéàlflche  en  l’an 
ti3<|.  MC.  XXXIV.  Indiéfion  XII.  le  XX.  de  Décembre,  du  regne  del’Em- 
Prevefl/  petcurLothaire  Ic  IX.  an,&IeIV.  de  l’Evefque  Liethard,fbubs  le  tefinoi- 
gnage  de  Henry  de  Bierbais  & de  Willanmc  Ion  frere,  de  Henry  de  Dongle- 
Dcrg, de  Siger  de  Wavre, de  Raoul  Chanoine Liege,  de  Franco  Chaftclain 
&Senelchal  de  Bruxelles,  dcFrancoSenefchald’IfTche,  d’Arnou  Scnelchalde 
Lovain,  de  Gofwin  Efehançon  &d’Alard  fon  frere,  d’ Amaury  Chevalier, de 
Franco  Officier  de  Bruxelles,  &de  Raoul  fon  frere,  de  Gofwin  Officier,  de 
Henry  monnoyeur,  de  WautierRodeftoc&  fes  fils,  deWanthier  d’Angleter- 
re , d’Eftienne  de  Dure , & de  Hugue  Rampaert.  Ladiéle  Chappelle  cft  mainte- 
nant comprinfe  dansla  ville  de  Bruxelles&cft  unePrevoflé  dependentede  la- 
dite Abbaye  du  S.  Sepulchre,  &avecce  Eglilc  Paroiffiale. 

J’.li.J'E-  l’Abbaye  d’Everbodedel’Ordre  de  Premonftré  fituée  lur  les  limites  du  Bra-  Nu.ibef. 
bant& de  laComtédeLoseuftauffi  fon  commencementenl’anMC.XXXV.  '■**’ 

' aria  libéralité  d’Arnou  Comte  deLos&dcfon  fils  Louis,  qui  la  fondèrent  en 
honneur denoftrcDame&deS.IcanBaptifte.  Arnou Comte  d’Acrfchot,Ar- 
nou  SircdcDieft,  Conon  de  Repe& Raoul  Abbé  dcS.Tron,qui  avoient  part 
audieft  Alleu  d’Everbode  doivent.!  bonne  railbn  eftre  réputés  entre  lesbien  fài- 
(fteursde  ladiûeEglilê,  commeanffinos  Princes  de  Braoantquila  dotèrent  de 
diverfes  bonnes  pièces. 

Ctmihitrs  Envers  ce  temps  guerre  s’cmaift  entre  noftre  Duc  & Godefroy  Comte  de  Cee$;m- 
hrujU.  Namur  fon  beaufrere , dont  la  caulc  Icmblc  avoir  efté  le  difcord&dificntion 

qu’il  y avoit  pour  l’eleâion  d’un  nouveau  Abbé  àGemblours:  tantyat, qu’en  Alierie. 
l’an  MC.  XXXVI.  le  Comte  de  Namur  fit  une  courfe  dansleBrabant&bru- 
_ fia  la  villedeGemblours  avec  l’Eglife  Paroiffiale,  mais  l’Abbaye futprefervée 
merveilleufemcnt  au  milieu  des  fiâmes.  C’eft  tout  ce  que  je  trouve  de  celle 
guerre  d’ou  il  cft  à prefumer  qu’elle  ne  frit  de  longue  durée. 

l’Empereur  Lothairc  au  retour  d’Italie  mourut  à Trente  le  III.  de  Deccm-  Otio.  Epi- 
T 1 37.  bre  de  l’an  MC.  XXXVII.  le  troifiefmc  an  de  fon  regne , & en  fa  place  fût 
defignéenl’annécenfuivanteMC.  XXXVIII.  ConrardDuc  deSuevcEmnc- 
,"1^8.  rcur  III.  du  nom,  qui  cftoit  grandement  affëtftionné  aux  affaires  de  noftre  "r  Cemi. 
Duc,  & luy  confirma  la  Duché  de  Lothier&  Marquifat  d’Anvérspourluy  & 
fon  fils  le  leuncDucGodefroy&fes  fiiccefleurs;  aulfi  noftre  Ducifâ  rcqui-  mes. 
lltion&cnfàprcfcncc,  reftituaà  l’Abbé  de  S.  Rcmy  il  Reims,  certain  alleu  fba.dep. 
Prerepu  nomméLittoy qu’eftoitdcs appcrtenauccs  dclaPrevoftédeMaerlcnprcs  Fau- 
JeMeer-  quemont,  dépendante  de  ladiéle  Abbaye,  &cy-devant  fondée  par  Gcrbcrguc  fe^.  13,^ 
f'*'  femme  de  Louis  diiftd’outrcmerRoy deFrançe, & veufvcdeGiflebertDucdc 

Lothier, comme cy-devantat  efté  remarqué. 
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Il  ratifia  & confirma  aufii  au  Monaftere  d’Affligem  touts  les  biens,  terres  ««,. 

& revenu , que  luy  fon  frere  le  Comte  Henry  ou  autres  avoient  donne  à la-  ■*» 
dide  Eglili , à quoy  aufii  fes  fils  Godefroy  & Henry  portèrent  leur  conlènte-  *' 
ment,  &dece  donna  fes  lettres  en  l’an  MC.  XXXVIII.  foubs  le  tcfmoi- 
gnage  de  Wauthier  de  Craynhem , Henry  d’Aflche , Hugue  Rampaert , Wau- 
thierdeMeerbeke.Arnou  d’Oppentorp,  Gofwin  Swalm,  Wauthier  de  Wem- 
blenc, Nicolas d’Oskerke,  Arnoude  Bya^erde,  Arnoude  Rode,  Lambert  de 
Saventhem,  GifleindeHunfegem,  AnlelmedeCappelle,  GofwinDublinc, 

Renier  de  Haverle  & autres,  & did  le  Duc  expreficment  qu’apres  luy  lê- 
rat  AduoUc  de  ladidc  Eglife  celuy  qui  tiendrat  la  Comte  & terre  de  Bra- 
bant. 

Enfin  le  Duc  Godefroy  eftant  parvenu  à un  grand  eaee , plein  de  gloire  & P««w< 
orné  de  plufieurs  rares  vertus,  pafla  de  celle  vie  à une  meilleure  le  XV.  dejan-  J*" 
vierjourdclaconverfion  de  S.  Paul  en  l’an  MC.  XXXIX.  au  grand  regret 
dcfcsvalTals,  car  il  cftoit  Prince  doux  & débonnaire  :& fon  corps  receut  Sé- 
pulture eu  l’Eglife  d’Affligem  comme  il  avoit  ordonne:  Ilfijt  le  premier  Duc 
nereditairedeLothicrou  Lorraine  Inferieure,  par  ou  ileflà  bonne raifon  qua- 
lifie Iegrand&  par  d’autres  àla  Barbe,  àcaufe  delalongueBarbequ’ilportoit, 
aiant  voUc  (comme  nos  Croniqueurs  veuillent)  de  ne  la  point  faire  couper 
jufquesà  ce  qu’il  auroit  recouvert  le  Duché  de  Lothier  qui  luy  competoit  du 
chef  de  Ibn  Ajeule  Gerbergue,  fille  de  Charles  Duede  Lothier,  maisquicon- 
que  voudra  prendre  eigard  à ce  qu’avons  did  fur  ce  particulier  au  premier  Livre 
de  ceft  œuvre  Chapitres  II.  III.  IV.  & au  Livre  troifiefme  Chapitre  I. 
pourat  facilement  juger  combien  que  celle  railbn  ell  foible  ; & parainfi  s’il  y at 
quelque  chofedu  veuouferment  que  nollre  Duc  auroit  laid  de  ne  point  cou- 
per la  Barbe,  je  voudrais  plullot  croire  qu’il  auroit  faid  ce  veu  au  refçed  de 
ceux  de  Limbouig,  qui  difputoient  ledid  Duebe  félon  que  did  at  elle. 

Oultre  les  lieux  pieux  par  nous  rapportés,  nollre  Duc  dota  & fit  du  bien 
à plufieurs  autres  Cloillrcs&  places  devotes , comme  à la  Prevollé  de  S.  Jacques 
à Bruxelles,  l’Abbaye  de  Cortenberge  de  Religieufes  de  l’Ordre  de  S.  Benoill 
entre  Lovain  & Bruxelles,  aux  Hofpitaux  de  S.  Jean , de  nollre  Dame  & des 
doufe  Aiîollres  à Bruxelles , & àbcaucoupd’autrcs,  que  j’obmets  parfaute  de 
plus  prticuliere  information. 

La  première  femme  de  nollre  Duc  félon  nos  Croniquesfiit  Sophie  fille,  au-  P™.wf 
tresdifent  foeur  de  l’Empereur  Henry  V.  maisil l’ont  fongé  fans  fondement,  I 

car  en  Charte  de  l’an  MC.  XL.  donnée  pour  l’Eglife  de  Lovain,  la  fenuna 
de  nollre  Duc  ell  cxprelTemcnt  nommée  Ide,  de  laquelle  l’aniverfaire  devoit 
élire  célébré  en  ladide  Eglife,  elle  elloit  fille  d’Albert  Comte  de  Namur  & ^ 

d’Ide  fille  de  Bernard  Duc  de  Saxe,  ce  que  l’on  peut  colliger  des  elcripts  du 
Chanoine  Nicolas  contemporain,  qui  at  efeript  le  Triomphe  de  S.  Lambert 
à Bouillon,  auquel  at  fui  vi  Gilles  d’Orval:  ceux  cy  parlant  d’Alberon  II.  du 
nom  Evefquede  Liege  difent , qu’il  fut  elleu  à celle  dignité  parce  qu’il  elloit  du 
lignagede Namur, &que Godefroy  1 1.  Duc  de  Lovain  elloit  fils  defiifœur&  Pnmi 
du  Duc  Godefroy  le  1.  lefqucls  deux  Princes,  feavoir  ell  pere  & fils,  en  ce  f’*^-  31- 
qu’cll  de  NoblelTe,  poflefiions  & puiflânee , paflbient  les  autres  Princes  voifins , 1 

« gouvernoient  toute  la  région , & que  par  eux  les  guerres  pouvoient  ellre 
mis  bas,  la  paix  cllablie,  les  larcins  rcllitués,&chafcun  pouvoir  ellrc  par  eux 
confervé  en  fon  droid.  Alberic  fur  l’an  M C.  L X V 1 1.  parlant  du  mcfme 
Evelque  Alberon  II.  did,  qu’on  trouve  qu’il  elloit  ftere  de  la  ComtelTe  de 
Lov^merede  Godefroy  deuxiefme  Comte  de  Lovain,  & qu’ils  elloicnt  du 
ligna-’C  de  Namur,  ce  qu’ell  d’ailleurs  confirmé  par  certaine  note  marginale 
° rapportée 
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npportcc  par  I.  de  ChappeauviUe , laquelle  di<5 , qu’en  l’an  M C.  X L 1 1.  guer-  G o d £- 
re  s’efmeut  entre  Albcron  Evcfquc  de  Liege  & Henry  Comte  de  Namurlbn  5^* 
nepveu,  lequel  Henry  eftoit  fils  de  Godefroy  Comte  de  Namuraufiî  ftere  de  ^ 
noftre  Duchefic  Ide  ; Audi  ni  at  il  aucun  bon  autheur  qui  entre  les  Enfimts  ou 
focurs  de  l’Empereur  Henry  V.  face  mention  decefte  SophieDuchefTedeLo- 
thier,  que  ces  autheurs  ont  invente  avec  afles  peu  de  circonfpedlion. 

La  fécondé  femme  du  Duc  Godefroy  fut  Clemence  fille  de  Willàumc  fur- 
nommé  tefte-hardie  Comte  de  Bourgogne , vtufve  de  Robert  dift  de  lenilàlem  • J ' ■ 

Comte  de  Flandre,  laquelle  il  femble  avoir  efpoufé  avant  l’an  MC.  XVII. 
elle  avoirpour  frétés  Eftienne  & Renaud  Comtes  en  Bourgogne , Guiqui  fut 
Pape  nomme  Calixte  II.  Raymondpere  d’Alfons  Roy  de  Callille,  fès  ibeurs 
furent  Willcmctte  femme  au  Marquis  deMonferrat.&puisauComtedeMau- 
ricnneouSavoye,  Ermentrude ComtelTê  deMonbeliafd  & Bar,  & Mathilde 
ComtefTc  Daufinc  de  Viennois.  Mais  de  celle  Princefic  ne  donna  à noftre  Duc 
aucun  enfant  qui  demeura  en  vie,  & elle  trefpalîà  enl’anMC.  XXXI. & 
receut  Sépulture  au  Monaftere  dcsReligieulès  à Bourbourg qu’elle  avoit  tonde 
en  fbn  vivant. 

Nousavonsau  chef  de  ceft  Eloge  donneà  noftre  Duc  les  armes  de  Lovain, 
combien  que  dans  fonféel  l’on  ne  trouve  de  ce  aucune  marque,  mais  celac’eft 
&iélfelonq'aelque  railbn apparente , &pouffiiivrelecommunfentiment&lc 
mefme  fe  peut  dire  touchant  les  blafons  de  lès  fèinmes. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  DUC  DE 
LOTHIER  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  D’IDE  DE  NAMUR 
SA  PREMIERE  FEMME. 

G O DEF  ROT  II.  Duc  de  Lothier  on  Lorraine  conftinua  la  fuccefTion 
de  nos  Ducs. 

Henry  Comte  toa  diverfes  Chartes  & lettrages  avec  fonperc& frère,  , ^ 

mais  atteinâd’uneinlpiration  divine,  illaifla  les  vanités  mondaines  & fè  retira 
auMohaftered’ Affligera , ouille  rendit  moine  Ibubs  l’Abbé  Pierre , donnant 
audiéfCloiftrelcsalleusqu’ilpofTedoitàSichene,  Rode&Werde,  en  commun 
avec  Ibnfrcrele  Duc  Godefroy,  & ce  pour  les  âmes  de  fon  pore  &merc,  &fa 
foeurClaricc,&  pour  le  Cdutdefoymelme,duDucfonfrere,&pourlfcsfoairs 
AleydeRoyne d’Angleterre,  &d’IdeComtelTc;  mais  peu  apres  faconverfion 
il  alla  recevoir  le  guerdon  de  fa  vertuculc  vie , & fut  fon  corps  inhumé  en  ladi-  "" 

«Se  Eglife,  ou  fon  obit  eft  marqué  fur  les  cinquicfme  Kalendes  d’Oâobre. 

Clarice  nommée  cy-deflus  par  fon  frété  Henry,  peut  eftre  celle  pour  Pr,*r« 
qui  le  Duc  Godefroy  fon  pere  fit  donnation  au  Cloiftre  de  Vorft  en  l’an  WS'  3l> 
MC.  X.  B.d’Avennesdid  qu’elle  demeura  Vierge. 


Dd  a 


Aley- 


Digitized  by  Coogic 


io8 


TROPHEES  DE  BRABANT 


^ Alevde  fut  envers  l’an  MC.  XVIII.  donnée  en  marine  à Hen-  rmnct 
Gode  ry  I.  du  nom  Roy  d’Angleterre,  fils  de  Wilkumequi  conqnifilediâRoyau-  /«-î*- 
I- jne,  & de  Mathilde  fille  de  BaudewinComtedeFlandrelur-nomméderifle, 

& eftoit  lediâ  Roy  veuf  de  Mathilde  fille  de  Malcolme  Roy  d’Efeoflè  ; de  la- 
quelle il  avoit  procrée  un  fils  Willaume  qui  (è  noya  par  malheur,  &une  fille 
Mathilde  laquelle  fut  premièrement  alliée  à l’Empereur  Henry  V.  fans  en&ns, 

& apres  en  fécondes  nopces  fut  conjoinâe  à Godefroy  diâ  Plantagenette 
Comte  d’Anjou,  dont  les  (ubfequents  Roys  d’Angleterre  font  iflus,  mais  de 
noflre  Princeflê  n’euft  leRoy  aucun  enfant , la  laifunt  vcufveà  fà  mort  adve- 
nue en  l’an  M C.  X X X V I.  elle  fut  dotée  du  Chafteau  & Comté  d’Arundcl 
& fè  maria  en  fécond  liét  à Willaume  d’Aubigni  Comte  de  SulTcx , avec  qui  £r  rstmSt 
ellefonda  le  Prieuré  de  Bockenham,  mais  le  Comte  de  SufTex  mourut  encor  . 

devant  elle  en  l’an  MC.  LVII.  & fut  enterré  près  fon  pere  au  Prieuré  de  ’ 

Wymondham,laiflânt  de  noflre  Royne  deux  fils  & une  fille,  fea  voir  eflWil- 
laumed’Aubigny  Comté  d’Arondel  &Suflëx,  de  qui  nouspourfoiverons  la  po- 
fleritéfurla  findece  quatriefme Livre,  Godefroy  d’Aubigny  ,& Alice  mariée  pn  RiZw 
à Jean  Comte  d’Augie.  La  Royne  Aleyde  donna  à l’Abbaye  d’Affligem  des  Cnmite 
fort  belles  terres  limées  au  Royaume  d’Angleterre , comme  l’on  remarqué  par  la 
bulleconfirmatoiredesbieusdudiâMonaflcre,donnécparlePapeEugeneIII.  Nct.tbmp. 
enl’an  MC.  XLVIII.  & eflant  paffée  pardeça  la  merelle  trefpaflà  les  IX.  Ka- 
lendesdc  May,  & fut  inhumée  en  ladite  Eglifed’Affligem  l’an  toutes-fois  de 
fon  trefpas  n’eil  remarque  eu  l’obituaire  ni  ailleurs  que  je  fâche.  fr. 
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Ide  Comtcflc  cil  mentionnée  avec  les  fireres  & (ocurs  en  la  Chatte  de  Ibn  Gobe. 
frété  Henry,  & femblc élire  la  mcfmc  que  le  Duc  Godefroy  Ibn  pere envers  d*oc.'' 
l’an  MC.  XXVIII.  donna  en  mariage  au  Comte  Arnou,  nepvcu  de  Char- 
Icsdc  DanemarqueComtede  Flandre,  de  qui  nous  avons  parlé  ci-devant,  l’on  -P"»*" 
peut  avec  bonne  rai  fonprefumer  que  ccllArnouaiecllé  Comte  de  Cleves,car 
les  bons  authcursdilènt  que  noUrePrincelTe  fût  mariée  à un  Comte  deCleves,  P"«« 
&pardiverlcsChartes& lettrages  l’on  remarque,  qu’es  aiuiéesMC  XXXIV. 

MC.  XXXVI.  MC.  XXXVIII.&MC.  XLV.  vivoit  Arnou  Com- 
te deCIcves,  quipouroit  bien  avoit  ellé  nepvcu  depar  fâmere  audiâ  Comte 
de  F landres  ; la  dclcendcncc  de  noflrc  PrincelTc  ferat  aulli  deduiâé  lur  la  fin  de 
ce  IV.  Livre. 

JoscELiN  DiCT  DE  LovAiNf/?  qualifié  far  Guillaume  Corn- 
dene  frere  dAleyde  Royne  dAngktterre,  avec  qui  il  ferait  fajfé  audiH  Royau-  9^“*' 
tue,  SI  adjoufte  lediCt  autheur,  qu’ily  aurait  prias  allianec  de  mariage  avec 
Agnes  fille  heritieredeWillaume  ‘Percymaisilyat  apparence  (JiCarudette  ne 
fe  sfte/prend)  que  lafit  lin  aurai  ejlé fils' Baftard du  ’Duc  Godefroy , puis  qu’il 
ss’eft  recognu par  aucunes  lettrages  ou  Chartes  du.  temps. 
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CONSANGUINITED’IDEDUCHESSEDELOTHIERCOMTESSE  DE  BRABANT- 


Albert 
Comte  de 
Namur 
fils  de 
Ratbode , 
petit  fils 
de  Bercn- 
gnirc  Côte 
de  Loin» 
me , cfp. 
Ermcn-,  ^ 
garde  fille 
de  Char- 
les de 
France 
Doc  de 
) . Lorraine 
& fcear  de 
Gerber^ 
gne  Coin- 
teirc  de 
Brabant.  | 


Ratbode 
Comte  de 
Namur. 

Albert  1. 
Comte  de 
Namur, 
clp.  Rcgc- 
Itndcfoeur 
de  Gode- 
froy Duc 
de  Lorrai- 
ne,&fœut 
d’Ode 
ComtefTe 
de  Bra- 
bant } il  fut 
tué  1037. 
en  coin- 
battant  a- 
vec  le  Duc 
Godefroy 
contre  ü- 
don  Com- 
te de  ChS- 
pagne. 


Albert  3.  Comte 
de  Namur  cfp. 
Ide  fille  de  Ber- 
nard Duc  deSa-v 
xe,fŒurdeGcr- ] 
trude  Comteflè 
d’Hollande  & 
de  Flandres. 


'Godefroy  Comte 
de  Namur  efp.  i. 
10S7.  Sibillc  fille 
de  Rogier  Comte  | 
de  Porccan,  i.  cfp.  J 
Ermcnfinde  Com-^ 
tefle  de  Lutfera- 
bourg  vcufvc  d’Al- 
bert Comte  de  Mo- 
Ita  il  mourut  1139. 


Dm  iJiÛ. 

Elifabet  efp.  i.  Gcrvaîs  Com- 
te de  Rhctcl,  2.  cfp.  Clcrem- 
haut  Sire  de  Rofoy  en  Tirafche. 


Henry  Comte 
de  Durbuy. 


Emme  ou 
Luigardc 
femme  de 
Gifiebcrt  . 
Comte  de^Otton 
Los. 


Emmon  Comte 
de  Los  nommé 
avec  Ton  frere 
(14Ô. 


Duras. 


Comte 


Hadwige 
clp.  Gé- 
rard Duc 
de  Lorrai- 
Supe- 
ricure. 
Comte  ens 
Elface, 
qui  tres- 
pallâ  1070 


Ode 


'Thiery  Duc  de 
Lorraine  Supe- 
rictire  eip,  Ger- 
rmde  fille  au 
Comte  de  Flan- 
dre , il  mourut 
iiiy. 


Gérard  Comte 
de  Vaudemont 
efpoufa  Helwi- 
de  de  Dasbouix 
niepee  du  Pape 
Leon  9. 

fut  '■ 

mariée  à rMeinfindc  efp. 

. . . I Fulbert  d’Au- 
^denaerdc  Sirede^ 
Ermcn-  1 Petegem  , Thi- 
garde.  l degem , &c. 


S.  Fredric  Evelquc 
de  Liège  mort 


Ide  espou.  Gode- 
FRoy  Duc  dïLo- 
THiER  Comte; 
Brabant. 


Flaildrine  efpou.  Hugue  Sire 
d’Antoing. 

Dm  1.  lia, 

Albert. 

Henry  Comte  de  Namur,  de 
Lutfcinbourg , Durbu]^  &c. 
cfp.  I.  Loretee  fille  de  ‘niîcry 
Comte  de  Flandres,  i.  cQ>ou. 
.Agnes  fillcauComcedeGuel- 
dres. 

Cicmcncc  cfp.  Conrard  Duc 
de  Seriugen , clic  mourut  1 1 sç, 
Üearrix  elp.  Guithièr  Comte 
de  Rhctcl. 

Ermefinde  & Alix  efp.  Bau- 
dcwîn  Comte  de  Hlynaut. 

yGodefroy  1.  Duc  de  Lothier 
Comte  de  Brabant , cfp.  Lut* 
garde  Comtefiè  de  Moha* 


Henry  Moine. 

Claricc. 

Aleyde  Royne  d’Angleterre 
& (.omtelTe  d’Aronder  & de 
SufiTcx. 

Ude  Comtdlè  de  Cleves. 


Henry  Comte  de  /Fredric  Archevelque  de  Xyr. 
la  Roche  cfe.  > 

Bartholomé. 


Albert  efp.  Matml- 
le  de  Roucy. 


Mehaut  efp.  i.  ThterySire  de 
Walcoon  a.  efp.  Nicolas  Sire 
d’Avefnes , .Leufè  , Condé, 
.Landrcchics. 

Ain  efpou  Otton  ^ 

f,\6^“’'’{Agn«duBar.ü  mourut  Iifi3- 


Alberon  1.  Evef- 
que  de  Liège , très 
pallà  iiyy. 


^S.  Amou  Evefque 
de  Soîfions  & lès 
frères  2c  forurs. 
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GODEFROY  II.  DICT  LE  lEUNE  DUC 
DE  LOTHIER,  COMTE  DE  BRABANT 
ET  DE  LOVAIN  MARCLÜIS 
DU  S.  EMPIRE. 


Chapitre  II. 


J’F.ft  chofe  alTêurcc  que  noftrc  Duc  GodeFrov  II.  à la  mort 
defon  pcrc  eftoit  jacn  eagc  viril, carnousavonsrcmarquc  que  doibs 
l’anMC.X.  luy  &lbn  fcrc  Henry  portèrent  leur  confêntement  à cer-  Preuvti 
raine  donnation,  que  le  Duc  Godefroy  leur  pere  lit  à l’Abbaye  dé 
Vorft,  d’oul’on  peut  tirer  qu’allors  il  devoir  pour  lemoins  avoir  l’cagede  dis 
oudoufeans,&  par  confequent  quand  il  luccedaàfondiâpercildevoitja  ellre 
d’environ  quarante  & deux  ans. 

Auffi-toft  que  noftrc  Duc  avoir  prins  polTclTion  de  fes  eftats,  Henry  Duc  Ctmtimmf 
de  Lirabouig  monftra  le  regret  qu’il  avoir  de  voir  la  Duché  de  I.othier  que 
Walleran  fon  perc&  Henry  Ibn  Ave  avoicnt  prétendu  en  mains  des  Comtes 
de  Brabant , car  aiant  mis  desgcnsd’armesenlaville  de  S.Tron,  delaqnellcil  ’ 
eftoit  Supérieur  Advoüc,  il  fitdiverfcs  courfes  llir  lesamis&vaflàlsdc  noftrc 
Duc,  qui  n’eftoit  pas  endormi , ains  s’armoit  pour  réprimer  les  infoicnccs  de 
Ibn  adverûire,  & lùr  le  commencement  de  l’cfté  de  l’an  MC.  XL.  il  alla 
mettre  le  liegeà  la  ville  dcS.Tron  , laquelle  en  peu,  de  temps  il  reduiâ  fa  vo- 
lonté,de  la  il  paftalaMenfcavccgrandcpuiftancc,  &tiradroiâ:  à Aix’,  ou  par 
. deux  jours  il  adminiftra  la  fupreme  Jufticc , prennant  par  ceft  ade  polTclIion 
du  Duché  de  Lothicr  ou  Lorraine  Inferieure  , & par  Ibn  authorité  & pru- 
dente conduiifte  moienna  tout  ce  que  le  Duc  de  Limbouig  avoir  fccu  mettre 
en  trouble  &dcfordrc,  rcccpvant  des  bourgeois  de  la  cite  d’Aix  le  ferment  & 
fidelité  accouftnméc. 
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Gode-  •!  confirma  encor  en  la  mcfme  année  MC.  XL.  la  fondation  & autres  Prm, 

E R O ï I.  dons  fâiéfs  par  les  prcdecellëurs  à l’Eglilc  de  S.  Pierre  à Lovain , comme  l’on  f*-  H 
^Pe'i  Je  '°'‘ip^tlcslcttrestiréesdcrarchivcdeladi(âcEglifc,  données foubs le tcfmoi- 
Lnam  ‘ gnage  des  hommes  & vaflalsde  nollrc  Duc,l’cavoir  W authier  Berthout  AdvoUé 
dcMalinesjWillaume  deBierbekc,  Retlb  de  Ticldonck , Renier  de  Hcverle, 

Arnou  Senefchal , &c.  par  lelqucllcs  lettres  l’on  remarqué  encor  deux  chofes , 
di-  laprcmicrcquc  lamcrcdcnoftrcDuc  eftnomméc  fdc,&  l'amercgrande  Aley- 
4E-«-  de,  comme d-devant  j’ai  appointé,  & fccondement  void  on  que  Lovain  & 

Ibndiftriâeft  exprclTcmcnt  nommé  Alleu,  qui  s’oppofe  dircélemcnt  au  fief, 
n’eftant  l’Alleu  lubjeéi  à aulcun  relief  ou  lèrvice  comme  le  fief,  d'ordinaire 
dépend  d’autrui  & fe  doit  prendre  à hommage.' 
rEj’i  Jt  Encor  en  la  mcfme  annee  MC.  XL.  nollrc  Duc  le  trouva  à Worms  à la 
SiJitid.  fuitede  l’Empereur  Conrard  fon  bcaufrerc,  & cil  nommé  aux  lettres  par  les-  ’f‘- 
quelles  lcdiél  Empereur  en  ladiéle  ville  le  V.  de  Février  confirma  les  libertés 
àprivilcgcsdc  l’Abbaycdc  Stavelo  enArdcnnc,  prefents  Albert  Archevef- 
que  de  Mayence,  AlbcronArchcverquc  de  Trêves  légat  duS.  Siégé  , Alberon 
Evcfquedc  Lic^e , Ellienne  Evcl'quedc  Mets , Sigefride  Evcfquedc  Spier,  Buc- 
coEvclque  de  Worms,  EmbriçonEvclqucdcWerccbouig,  Bernard  Evclijue 
de  Paderborne , Udon  Evcfquc  d’OIhabruge,  Fredric  Duc  deSucvc&d’Elface , 

/,f  Ont  à Adcibcrt  Duc  de  Saxe  , Godefroy  Duc  de  Lovain,  Willau- 
llarmi  meComtede  Palatin , Herman  Marquis,  TheobaldMarquisde  Norborg,Ge- 
Tlmp.  verard  Comte  de  Sulfcbach , & Henry  Comte  de  Namur. 

^ Mais  la  mort  qui  ne  pardonne  à perfonne,  emj'iefcha  que  nollre  Duc  ne  Cmiàu- 
mftrtOHc  pitvintàlagloircdcpluficurs  braves  aâions,  que  lans  doute  il  eull  mis  en  exc-  ««•  Omi. 
cution , fl  la  vie  l’cull  durée  d'avantage , car  il  cftoit  doUé  de  grandes  qualités. 

Son  trcipas  advint  fur  la  fin  de  l’an  MC.  XLII.  d’un  mal  de  foie  qu’il  ' 

1141. jî;/.  avoit  porté  quelque  tcmps;fon  corps  reccut  Sépulture  en  l’Eglife  deS. Pierre 
Ram.  J Lovain  au  choeur  du  collé  méridional,  mais  à prefent  l’on  ni  voit  aucune 
marque  ou  mémoire. 

Saftmmt.  Safcmmcfut  Lutgardc  Comtclic  dcMouha  & de  Dasbourg  fille  & puis  he- 
rctiere  du  Comte  Albert  &d'Ermcnfindc  Comtclic  de  Lutlèmbourg,ellcavoit 
pour  frcreHugucComtcdeDasbourg,&pourfocursGertrude  fémmedel’Em-  Pre»tw 
pereurConrard  III.  & Berthe  mariée  à Èmanuel  Empereur  de  Conftantino-  pfg  iu 
pic  ;ccque  l’on  apprend  de  certain  autheur  contemporain  qui  at  eicript  la  vie 
deLouisVII.RoydeFrançe,misaujourparle  Doéle  Pierre Pithou, car  il  rap- 
porté,quel’Empereur  Conrard  s'acheminant  vers  la  terre  Sainétcpallâ  l’hiver 
a Conllantinopleavecl’cmpcrcur  Emanuel, & que  leldiâs Empereurs avoient 
à femmesdeuxfoeurs,  fillesdc  la  vieille  ErmcfindcComtcfie  de  Lutfembourg; 
laquelle  par  abus  il  nomme  Bcrcngaire.  Or  celle  ComtelTc  de  Lutlèmbourg 
avoir  eu  pour  premier  mari  Albert  Comte  de  Mouha  & Dasbourg,  & apres 
s'alliaà  Godefroy  Comte  de  Namur,  comme  at  fortbien  remarque  André  du 
ChcfnccnfonHilloiredela  maifonde  Lutfembouig ;& puis  que  le  Continua-  ji.dm 
teur  delà  Cronique  de  Gcmblours,  Alberic,  Baudewin  d’ Avenues,  la  Rym- 
Cronique , Edmond  de  Dintrc  & autres  bons  autheurs  Ion  d’accord  que  nollre 
DucauroitcuàfcmmcLulgardcfocur  delà  femme  de  l’Empereur  Conrard  III. 
il  cil  du  tout  vraifcmblable,  qu’elle  aurat  etléc  de  mefine  comme  l’Impcratrice 
fille  de  la  ComtelTc  de  Lutfembouig  & de  Ion  premier  mari  Albert  Comte  de 
Moha  & Dasbourg;  8c  ce  que  rend  celle  opinion  plus  alTcurée.ell,  que  nous 
voionsque  les  Comtes  dcMouha  & Dasbourg  palTercnt  A un  des  fils  de  nollrc 
Duc.  à qui  le  nom  d’Albert  futaullîimpofé,  car  les  fccursde  nollrc  Princellë 
moururent  fans  pollcrité.  Je  feai  que  pluficurs  modernes  difent  la  femme  de 
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l’Empereur  Conrard  fille  du  ComtedeSalfembachouSulfebach,  mais  il  n’Mv 
porteur  aucun  garauddeleui  dire,  &parainfi  ne  les  doit  on  croire  qu’avec  àfics 
de  circonlpeâion. 

FM.  ie  Durant  le  régné  de  nollre  Duc  fut  fondé  en  l’an  MC.  XL.  le  Monaltere 
DUrgtm.  de  Jette  maintenant  nommé  Dilr^em  près  Bruxelles, par  la  libéralité d'Onul- 
pheSire  de  Wolverthem,  qui  y colloqua  des  Chanoines  Réguliers,  mais  peu 
apres  en  l’an  MC.  XL VII.  Waltman  Prieur  dudiâ  Cloiftre  embraüà 
l’oblcrvance  de  l’Ordre  de  Premonftré.  Entre  les  bien  faiâeurs  de  cclieuibnt 
celebresOlivier  de  Sottengem.Gofwin  de  Saventhem,  Guillaume  fils  de  Nico- 
las de  Dil^em,  & autres  perfonnes  Nobles. 

Prltmrt  à Encor  en  l’an  MC.  X L 1 1 1.  Arnou  Chevalier  de  Gcll donna  tout  ce  qu’il 
Biiririà.  pofîêdoitàBierbcck  pour  la  fondation  d’un  Prieuré  illcc,  qu’il  donnaà  l’Abbé 
de  S.  Nicaife  à Reims  de  l’Ordre  de  S.  Bcnoill. 


• ENFANTS  DE  GODEFROY  II.  DUC 
DE  LOTHIER  COMTE  DE  BRA- 
BANT, &c.  ET  DE  LUTGAR- 
DE  COMTESSE  DE  MO- 
HA  SA  FEMME. 

GOdefrov  III.  du  nom  Duc  de  Lothier;  de  qui  à la  fiiite  de  nollre 
Hiftoire  Icra  parlé. 

).  Albert  Comte  de  Moha.  de  Dasbourg& de  Mets  de  qui&defêsen- 
fants  ferat  traiélé  auLivRElX.  de  cell  oeuvre. 

HuGUEeftpar  Alberic  qualifié  frere  d’Albert  Comte  de  Dasbourgmais 
il  le  trompe  en  ce  qu’il  diéî  qu’ils  elloient  procrées  d’Ermcngardc  féconde 
femme  du  Duc  Godefroy  car  il  efl  trcs-certain  que  la  veufve  dudiâ  Duc  aie 
eftéLutgarde  laquelle  eltoit  mere  de  Gode&oy  II  I.  Duc  comme  nous  ferons 
fiiffifamment  paroiftre  & conféquerament  aufti  d’Albert  & Hugue  les  freres 
maifnés,  Albcric  adjoufte  que  ce  Prince  efl  enterré  à Wanlé  &que  lui  & Ibn 
frere  Albert  pour  leur  Noblcflé  furent  vulgairement  appelles  les  faucons  de 
Dasbourg.  Godefroy  de  S.  Pantaleon  diâ  qu’en  l’an  M.  LXXII.  trefpaflà 
Hugue ComtedeDasbourg  & dcMouhauqui ponroit  bien  avoir  eflé  le  nofbe 
ou  bien  fbn  oncle  frere  de  fà  mere  la  DacheUé  Lu^arde.  C’efl  tout  ce  quej’ay 
trouvé  de  noflre  Hugue  qui  vraifemblablement  efl  tteTpafTe  fans  laifTer  enfimt 
ou  poflerité. 
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jg  Lutgarde  femme  de  Thicry  Comte  de  Hoftade  & de  Daelem  félon 

Gode-  cicripts de  Jacques  de  Hemericourt  qui  toutes-fois  ne  lui  donne  pas  de 

ERoï  i.  nom  mais  la  did  expreflement  fœur  d’Albert  Comte  do  Mouhau  & de  Das- 
bourg  qui  donna  les  terres  à l’Eglilè  de  Licge:&  puis  qu’au  Livre  X.  il  nous 
iàudrac  cncorparler  des  Comtes  de  Daelem  & de  Hollade  nous  paflerons  ici 
fansen  dire  autre  chofe.  l’Onat  donne  ici  au  Comtede  Hoflade  les  armes  de 
Daelhem  combien  que  je  ne  fuis  alTcurc  quel  blalbn  il  aie  porte. 

Ily  atgraaJe  apparence  qu'il  y at  eu  autres  filles  du  T)uc  Godefroy  II.  mats  le 
lapsdsttempsiênmchaUHcedesefirrvainsles  ont  enfevel'ts  dans  les  tenebresek 
t oubli. 
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CONSANGUINITE  DE  LUTGARDE  DUCHESSE  DE 
LOTHIER  COMTESSE  DE  BRABANT. 
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âc  Duc  de  Lor- 
raine. Supé- 
rieure tué  1048. 

Gérard  Comte 
en  Elfoce  Duc 
de  Lorraine 
Supérieure  efp. 
Hadwige  fille<{ 
d’Albert  Com- 
te de  Namuff 
il  mourut 
1070. 


fSimon  Duc  de  Lorraine 
& ce  Nan^  efp.  Aleydc 
lêeur  de  l’Empereur  Lo- 
thaire,  il  crefpaiTa  1 139. 

rphicry  Duc  de  I 
‘ Lorraine  & de  | 

Nancy  el^u. 

Gertrnde  fillcJThie^dîâd’ElfaccCom- 
du  Comte  de  de  Flandre  clp.  t.  Sua- 
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Gérard  Comte. 
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monc  elp.  Angeline  fil'c^ 
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Udalric. 

Hugue  Chevalier  doTon- 
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Vmourut  1149.  I 

Thicry  Evefquc  de  Mets. 
Agnes  elp.  Albérti  .Comte 
de  Chiny. 

Clémence  efp.  t.  Renaud 
Comte  de  Clairmont  en 
Deauvoilîs  2.  efp.  Alberic 
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Fille  efp.  le  Comte  Sau- 
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de  Broies  fit  da  CnaAeau*^ 
villaiu. 


Hcilwilde  efp. 
Gérard  Comte 
^deVaudemont. 
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Gertrude  femme  de  Con-J 
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bourg ese.Godefroy  2.^ 
Duc  DE  Lothier  Com- 
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fGodefroy  3.  Dde  de  Lo- 
thier Comte  de  Brabant. 


Albert  Comte  de  Mouha 
fit  Dasbourg. 

Hugue  Comte. 

Luegarde  Comtenè  de 
IloffaKk  fit  de  Dacletn. 

_ , fAlcxc  Empereur  de  Con- 

Berthcfcinmed’EmanuelJrtantinople,  mort  1182. 
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Princes,  Barons,  Seigneurs  & Nobles  que  l’on 
trouve  foubs  le  Régné  des  Ducs  Gode- 
froy I.  & Godefroy  IL  mention- 
nés aux  Chartes. 

Henry  firerc  du  Ârnou  Comte  de  Godefroy  Comte  Gillcbert  de  Los 
DucGodfi'oy  II.  Los.  dcNamur&Hen-  Comte  de  Duras. 

ry  l'on  fils. 

Amou  Comte  Henry  Sire  de  Wauthier  Ber-  Baudewin  Sire 
d’Aerlcot,  Gode-  Cuyck,  thoutSiredeGrim-  d’Aloft  & Gifle- 

froy  , Amou  & berge  & AdvoUé  bert  Ibn  frcre. 

Jean  lès  fils.  de  Malines  , Ar- 

nou,Gerard,&  Al- 
bcric  lès  fils. 

Amou  Sire  deBre-  Arnou  Sire  de  Godfcalc  & Hil-  LeonSire  d’Aa& 
da&Ei^eibertde  Dieft.  dewin  de  Jauche.  de  PoUacr. 

Scotcn  Ion  frère. 

Bernard  Sire  d’Or-  Herman  Sire  de  FrïcoleVielCha-  Henry  Sire  de 
bais.  Heufdene.  ftelain  & Sene-  Bierbais  & Wil- 

lèhal  de  Bruxelles,  laume  Ibn  frere. 

Amou  Senefchal  Amou  Sire  de  Ro-  Henry  Amou  & Gofwin  Sc  Alard 
dcLovain.  de  diâ  S.  Oden-  Wauthier  d’Af-  deHevcrlc  freres. 

rode.  febe. 


Alard  de  Baltre-  Gérard  de  Wange  Lambert  de  Crain-  Lambert  de  Sa- 
lèm.  & Henry  Ibn  fils.  hem.  venchem. 

Steppe  de Bruxel-  Wauthier  de  Ro-  ConondeRepe.  Amaury&Amoa 
les  Sc  Anthoine  delloc  ou  Rede-  de  Bygaerden. 

fon  fils.  lèhot  frere  deStep- 

pon  de  Bruxelles. 

Gérard  de  Hilde-  Gisbert  de  Ton-  Siger  de  Wavere.  Franco  Senefchal 
berge.  gcrlo.  d’Iïïche  Godefroy 

&Amauryfes  fre- 
res. 


Rudolf  de  Don- 


Onulphe  de  Wol- 
verthem. 


Siger  d’Ander- 
lecht. 


Amou,  Wauthier 
& Olivier  de  Celt. 


Erfelot  de  Chau- 
mont. 


Engelbert  de  Ca- 
fterle. 


RaginierdcHele- 

ièm. 


Franco  de  l’EfcIu- 
fe. 
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Arnou  & Wau- 
thicT  Advoüës  de 
S.  lacques  à Bru- 
xelles & Wauthicr 
leur  nepveu. 

Siger  de  Rofema- 
le. 

AmoudeFitoreb. 


Gofwin  de  Lo- 
vain. 

Reefo  de  Ticl- 
donc. 

Wauthiet  Anlc- 
lier. 

Anlèlme  d’Erpe 
&Sigei  fon  fteie. 


Onolfe  de  Mil  ver- 
fehem. 

Hague  de  Bmllè- 
le. 

Siger  d’Alolt. 


Henry  & Wau- 
thierdcMierbeke. 

Hi^eRampart. 


Nicolas  d’Osker- 
ke. 

Giflainde  Hunfe- 
gem. 

Tom.  k 


Rothard  de  Wc- 
fenbeke. 


Everwin  de  Sca- 
renbeke. 

Gérard  Willaume 
& Arnou  fils  de 
Bertbe  d’Ander- 
lecht. 

Ingelberc  Hcbc. 


EufiacedeTiefeb. 


Gérard  de  Cum- 
berlàke. 

Heribert  de  Hor- 
dingolcben,  Fol- 
card  & Godlealc 
fes  fils. 

Arnou  & Otbett 
de  Ordengebem. 


Baudewin  d’O- 
fterwyck. 

Henry  de  Landen. 


Eftienne  de  Dure. 


Obvier  de  Sotten- 
gem. 

Woutbier  d'An- 
glcccrre. 


Meynart  de  Bru- 
xelles. 


Herard  de  Hiden- 
gem. 

Franco  deLair& 
Renier  Ibnfrere. 


Herfo  Cbambel- 
lain. 

Rincald  de  Wan- 
ketz. 

AdelbertSnakaeit 


Ingelbert  Kalver- 
ftert. 


Gérard  de  Lene- 
ke. 


Wautbier  Vlen- 
bruc. 

Willaume  de  Be- 
cbevorc. 

Goluin  Swabn. 


Golùin  Clucinc. 


B.  Efeoutene 
d’Anvers. 


Gg 


Amaury  de  Be-  Franco  Amand. 
kenfelc. 


II7 

lean  de  Laerbeke 
Gilèkin  fon  firere. 


Gérard  de  Landi- 
nes. 

Henry  de  Lonp- 
pottin. 


Gofwin  Dubbinc, 


Franco  le  Loup. 

Tbicryde  Bnden- 
gehem. 

GillebertdeLake. 


Godefroy  de  La- 
tbem. 

Wautbier  de 
Hamme. 

Willamne  &Fran- 
co  Grimme. 

Arnou  d’Oppen- 
torp. 

Woutbier  deW5- 
blene. 

Anfelme  de  Cap- 
pelle. 

Hciuy  le  Mon- 
noyeur. 
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GODEFROY  III.  DICT  LE  COURAGEUX 
DUC  DE  LOTHIER,  COMTE  DE 
BRABANT  MARQUIS  DU 
S.  EMPIRE. 
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Chapitre  III. 

‘Es  Hiflorieos  modernes  nous  vendent  pour  une  vérité  trcs-adëurée, 
que  noftre  Duc  à la  mort  de  fou  perc  n’auroic  eu  l’c^e  que  d'un  au  ; 
carils  dilèot,  que  le  Seigneur  de  Grimbci^  aiauc  reftilc  de  roco- 
gnoiftre  la  fouverainitc  au  Duc  Godefroy  I.  donna  entrée  à üae 
guerre  bien  afpre  & fanglance , laquelle  auroic  duree  tout  le  temps  que  lediâ 
Ducauroit  régnée  & encor  aptes  aurait  ellé  continuée  avec  le  Duc  Godé* 
froy  U.  julquesa  fon  trefpas , advenu  fur  le  commencement  de  l'art  MC.  XLIII. 
ftil  Rom.  & que  lors  Arnou  Sire  de  Grimbcrge  avec  les  fils  Wauthier&  Gérard 
animés  de  leur  courage , 3c  volants  le  Brabant  doftitué  de  chef  pour  le  jeune 
eage  de  noftrc  Duc,  auroient  prins  les  armes  avec  plus  dechalcur,  eftimants 
qu’aiant  à faire  à un  enfant , ils  pouroient  point  feulement  s’eximer  de  fon 
bominage&fonverainicé  pteteuduë , maisauiri fiuredesootablc$conqueftes& 
progrès  furfescerres&  pais,  à quelle  fin  ils  auroient  convoqué  & Joinél  touts 
leursamis& alliés  de  France,  Haynaut.GucIdrcs,  Hollande&autres  Contrées, 
& que  par  cnfcibble  ic  lèroicnt  mis  en  camp^ne  avec  une  armée  très  puiflân- 
tc,  menaçant  le  jeuneDucd’unetotale  ruine &delblafion  ; pour  à quoy  obvier, 
& refiftcrauxdcllcinsdesennemis , lesBrabançons  foubs  la  conduiétc  des  tu- 
teurs du  Duc  enfiint,  auroient  edé  contraindlsde  requérir  l'afliftencedu  Com- 
tedeFlandre,  avec  telle  IbubmilTion,  quepour  l’obtenir  ils  s’auroient  obligés 
que  noftre  Duc,  citant  parvenu  à cage  competent,  entreroit  en  l’hommage  du 
Comte  Flamen,&reccvroir  de  lui  le  pais  de  Brabant,  foubs  laquelle  promefle 
i& condition  ils  auroient  mené  fecours bien confidcrablc, avec  lequcl  iis  fe- 


Dijiî  7«1  by  Google 

I 


Erremr 

iommmM 

ttJreJf/, 


Premiert 

ratfim. 


L ï V R E I V.  i ï5> 

rodent  vcnas  rencontrer  knrs  adverfaires  près  Grimbe^;  & pour  rendre  le  Gode- 
cnur^  des  Brabançons  plus  invincible,  qu’on  auroit  trouvé  bon,  de  faire  tirer  ?' 

le  jeune  Ducdutctindela  nourke,  & le  mener  en  l’armée , oueftantpendu 
avcclc  berceau  à un  arbre,  par  fes  pleurs  & lames  il  auroit  animé  les  fiens , 
pout  aiiifi  que  les  botis  Capitaines  iôuloient  encour^er  leurs  foldats  par  une 
harangue  bien  agcanccc , à que  finalement  l’on  lcroit  venu  aux  mains  par  un 
combat  fi  fnricutement  demeflé , que  les  Grimbergeois  ne  fceurent  eftre  vain- 
cusqueparune  bataille  continuée  trois-jours  de  route , avec  telle  opiniaftreté 
& fureur,  que  la  viétoirc  coufta  bien  cher  atrx  Brabançons  vainqueurs,  qui 
auroient  perdu  en  cecon  fliét  les  principaux  Barons  & Seigneurs  de  l'armée,  Ica- 
voircftlcs  SircsdcDicll,  dcRocrdaer,  dcWelcmale,  dcBierbeke,  deMar- 
bais , de  Leefdaele , de  Homes , de  Reves , de  HculHen , de  Trafignies , deDon- 
gleberge,deWaverc,  de  Huldebcrgc,deBallaer,de  Weljielacre,  & autres  en 
grand  nombre;  d’autre  codé  Arnou  Sire  de  Grimberge  auroit  elle  tellement 
navré,  que  dans  ]xni  de  jours  il  en  lcroit  mort , Wauthier  Berthoutlbn  fils  ailhé 
lcroit  demeuré  prifonnier,  &:  Gérard  lôn  fécond  fils  mort,  avec  les  Sires  de 
Keppele  ,d’ircllieync , de  V ierlbn , de  Bronchorll , d’ Arcle,  de  Coucy , de  Cha- 
ftillon,dcScoudcnbrocc,de  B,irbelgcm,d’Oycnbnigge&autres;  &pourcon- 
clufion,  que  la  paix  ne  petit  dire  arrcllée,  quepar  l’entremilc  de  l’Empereur 
Frcdric,àtelle  condition  ,queleChallean  de  Grimberge  feroit  démoli,  & que 
IcsSeigncurs  deGrimbcrgc  eutreroient  en  l’hommage  & fidelité  du  Duc  ; & 
par  ccquc  Wauthier  Bcrtiiout  elloit  Ibrti  desprifons  aiant  laillc  en  ollage  un 
lien  jeune  frère  qui  y efloit  mort, le  Duc  auroit  ordonné  entre  les  enfimts  du- 
diél  WatithiCT  Berthout,  que  l’ailné  nommé  aulll  Wauthier  prendroit  fes  ter- 
resenfiefdcGerardfonfrere  maifné,  ce  qu’aulTi auroit  elle  oblêrvé  depuis  en 
Icurfucccinon&pollerité.  Qtii  dl  cduyqui  n’admire  point  un  prodige  li  ra- 
re, que  de  voirun  en  faut  au  berceau  affilier  au  combat,  & le  voir  couronné  des 
lauriers  d’une  vidoire  fi  fignalée  eflant  encor  au  tetin  : mais  Halte  je  vous 
prie,  & croies  que  tout  ce  beaudilcourseft  forgé  du  cerveau  d’un  autheur  Ro-  Primn 
inan,  qui  lins  fi)ndamcnt  ni  authorité  at  deferit  celle  guerre  enpiusque  doufe 
mile  vers  en  langue  Thioilé  avec  tant  de  circonllances  & particularités,  que  ’ 

Îiuandbienil  auroit ellé  tclmoing  oculaire  de  quelque  bataille,  il  n’en  auroit 
ceu  rapporter  la  quatridme  partie  de  ce  qu’il  en  diél,  car  fon  intention  n’at 
pas  die  de  frapper  au  but  de  la  vérité,  ains  d’oftenterlôn  elbrit  poétique  plus 
propre  àfeindrequ’à  vray  dire.  Toutesibis  ce  narré  ou  plullot  febicelladmis 
par  nos  Hilloricns  avec  une  convenance  fi  univcrfcllc,quel’unfuivantrautre, 
toutslônt  tombésen  md'mc  erreur , aiants  ellé  feduiéls  par  faute  d’avoir  exa- 
miné l’alTaire  de  près,  & de  n’avoir  prins  efgard  aux  Chartes  & lettrages  du 
temps, qui  Ibnt  les  nerfs  del’Hiftoirc,  de  laquelle  la  vérité  doit  dire  l’amc:  de 
Ibrtcquepourredrdîbr  unerreurfi  commun  , il  Icratncccflairede  rcfiitcrpar- 
ticulicremcnt  cdl  Autheur  po'cte,  qui  at  faieft  trcsbiicher  à tant  de  gens  de 
bien  mais  c’cll  l’ordinaire  du  peuple,  qu’dlant  unefois  attaché  à quelque  fo- 
blc , que  difficilement  on  le  peut  arracher  & l’cn  tirer  arriéré , & parainfi  je 
crains,  quclcsraifonsquejcdoibs  allcgucrpnut  rcnverlcr  ce  vaindeript,  ne 
feront  admis,  que  par  ceux  qui  ont  du  nez  allez  pour  dilcerner  le  vray  du  fa- 
buleux. 

Premièrement  donequestont  ce  narré  n’cll  garanti  par  l’authorité  de  quel- 
quebon  autheurdu  temps,  carje  vous  prie,  d’ou  ell-cc  qu’il  at  tiré  que  laDu- 
ché  de  Lothier  auroit  ellé  donnée  pr  l’Empereur  Henry  au  Duc  Godefroy  le  I. 
en  l’an  MC.  XXX.  puis  quepr  les  eicripts  des  meilleurs  Hilloricns  nous 
avons  monllré  qu’il  luy  fut  attribué  doibs  l’an  MC.  VI.  & véritablement 
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Gode-  ea  l’anMC.  XXX.  l’Empire  n’eftoit  pas  tenu  par  Henry,  mais  bien  par 
3.  Lothaire  comme  cy-devantat  elle  fuffilTâmcnt  rapporté.  Il  appelle  la  femme 
“ ^ dudiéf  Godefirw  I.  Lutgardc , laquelle  at  cfté  elpoufc  du  Duc  Godefroy  1 1. 

Ibn  fils.  Quieft-cequiluyatdiiâ,  qu’ArnouSire  deGrirabergc  n’auroitvoulu 
recognoiftrelafouverainitéde  nos  Ducs  par  hommage,  ainsque  pourmainte- 
nirfà  liberté  & n’entrer  en  vaflellage,  il  aurait  Ibubitenu  une  guerre  de  fi  lon- 
guedurée;  car  SigcbertmoineiGcmblours  autheur  contemporain &patriot, 
quiatproduiâfesCroniqucsjufques  à fon  trcfpas  advenu  le  V.d’Oélobre  de 
l’an  M C.  X 1 1.  ni  l’Abbé  Anfelme  qui  at  continué  fes  eicripts  jnfques  en  l’an 
MC.  XXXyi.  auquel  aufli  il  mourut,  ne  parlent  un  feul  mot  de  guerre  ou 
diflèntion  qu’il  y auroit  eu  entre  le  Duc  Godefroy  I.  & le  Seigneur  de  Grim- 
berge  : voir  par  bons  enfèignemens  & Chartes  ancurées  nous  avons  monflré 
cy-devant  fur  l’an  MC.  V II.  (qu’eftoit  le  premier  apres  que  le  Duc  Gode- 
froy I.  fut  inverti  du  Duché  de  Lothier)  que  Wauthicr  Sire  de  Grimbcrge 
avec  autres  vartalsert  citétefmoingcn  certaines  lettres  dudiâDuc  delpefchecs 
pour  l’Abbaye  d’Affligem,  & par  autres  lettres  du  Duc  fufdiâ  données  pour 
ladiirtc  Abbaye  en  l’an  MC.  X X V.  l’on  remarque  qu’Arnou  Sire  de  Grim- 
bcrges&Gcrardfbn  frere  enfàntsde  Wauther  fiildiél,  font  nommés  tefmoins 
avec  autres  vafTals  de  Brabant,  le  meCne  Araou  &Gerardde  Grimbeige  pour 
honnorcria  Sepulmrcdeleurpere  Wauthier& autres  leurs  ancertres,  augmen- 
tèrent ledot&  revenu  de  l’Abbaye  de  Grimbcrge,  laquelle  ils  tranijxjrterent 
aufll  en  mains  de  S.  Norbert  & obtindrent  pour  icelle  çn  l’an  M C.  X X X 1 1. 
plaine  liberté  & exemptiondeLietbertEvefquedcCambray,commccy-defIus 
il  atertédiét  ; mefine  encor  apres  la  mort  dudiél  Duc  Godefroy  I.  fon  fils  Go- 
defroy II.  confirma  en  l’an  MC.  XL.  les  biens  que  fès  ancertres  avoient 
donnéàl’Eglifo  de  S.  Pierre  à Lovain,  &en  la  Charte  fur  cedonnée  Wauthier 
Berthout  eft  mentionné  le  premier  entre  les  hommes  ou  vaflâls  dudirrt  Duc , 
comment  doneques  veut  on  fi  mal  à propos  taxer  les  Sires  de  Grimbcrge,  de  cc 
que  contre  leur  devoir  ils  auroient  rcfUlé  de  recognoirtre  nos  Ducs  leurs  fou- 
verains Seigneurs,  &d’avoir  erté  en  continuelle  guerreaveceuxfilongueefpa- 
ce,  puis  que  depere  en  fils  fucceflivcmentnousles  voions  à lafuire  de  nos  Ducs 

Stcimjt  & avec  autres  leurs  vafiàls  prefents  comme  tefmoins  à divers  lettrages.  Il 

>'«!/»».  diûqueles  chefsde  ccrtebataille  auroient  erté  Araou  Sire  deGrimberge  avec 
fes  fils  Wauthicr  & Gérard,  & qu’ Araou  & fon  fécond  fils  y auroient  erté 
tués;  quelleapparencc,  noustrouvons  par  bonne preuvcqueGcrardvivoit en- 
cor avec  Wauthicr  Berthout  fon  frere  en  l’an  MC.  XLIX.  comme  l’on 
voit  en  certaine  Charte  de  la  mefme  année,  par  laquelle  Wauthicr  de  Wel- 
/ denbrocc  donne  à l’Eglilé  de  Grimbcrge  un  fien  Alleu  fitué  à Hcimbcck,  cc 

qu’ert  confirmé  par  Wauthicr  Berthout,  & fon  frere  Gérard  Sire  de  Grimbcr- 
gc  AdvoUé  de  ladiéle  Eglife;  voir  encor  bien  plus-tard  foavoir  ert  en  l’an 
MC.  LXVII.  GerardSire  de  Grimbcrgcaveclà  femme  MathildeDaraede 
Ninhovc&lcurs  fils  Gcrard& Araou,  confirment  àl’Eglifcdc  S.  Coraille  au- 
did  Ninhove,  les  Donnations  ftidespar  Gérard  SiredeNinhove  pere  de  Ma- 
thilde&  autres.  Ou  at  il  leu  queWauthiet  Berthout  qu’ildid  avoir  erté  prins 
à ladide bataille , auroit  laifle  pour  fils  Wauthier  Berthout  & Gérard , qui  au- 
roient partagé  lesgtands  bien  de  leur  pere, &que  Gérard  le  mailhé  auroit  en  la 
terre  de  Grimbcrge,  & Wauthier  laifné  auroit  erté  contraind  par  ordonnance 
du  Duc  de  prendre  fes  terres  en  fief  de  fon  frere  Cadet.  C’ert  confondre  tout 
l’ordrcdclucceflior. , & aller  ouvertement  contre  la  vérité  cognuë  partant  de 
bonnes  Chartes  & Preuves,  qui  nous  enfeignent  que  Wauthier  Berthout  8c 
Gérard  fon  frere,  ne  furent  enfants  de  Wauthicr  Berthout,  ains  bien  d’ Araou 

Sire 


PrfMvet 


Notice 
chef.  136. 


Net,  cbaf, 
MJ- 


ŸK-  34- 
3S- 


Net.  chép. 
163. 


/ Digiiizeo  oy  Cluuglf 


Tnifitfm 

rstfm. 


LIVRE  IV. 


ïlr 


Sire  de  Grimberges , de  qui  ils  partagèrent  lesbiens  félon  tonte  aj^rence  de-  Gonéi- 
vant  l’an  MC.  XL.  & par  lediâ  partage Wauthier  Berthout  le  nisailùéeull  ? 
l’AdvoUcrie  de  la  ville  de  Matines  & fon  diflrid  avec  la  Seigneurie,  & encor 
les  terres  fituécs  de  ça  la  Rupcllc  vers  le  Marquifat  qu’on  nomme  le  pais  de 
Matines  on  d’Arckel,  avec  les  village  deDuRcle,  Waclhem , Barlacr,  Gele& 
autres  devers  laCampine;  &Gcrardlc  Iccondfils  cuB  la  terre  de  Grimberge 
entièrement  & en  fût  Seigneur  le  premier  du  nom;  à Wautbier  luccedaenl’an 
MC.LXXIX.  fonblsaufli  nommé  Wauthier  Berthout,  éc  Gérard  comme 
diâ  cft  de  Mathilde  Dame  de  Ninhove  laiflâ  Gérard  1 1.  & Amou  qui  lui 
fuccederent  envers  l’anMC.LXXXVI.  & di  vilèrent  la  terre  de  Grimber- 
ge, retenants  e^alcjurifdiâion  en  la  ville  meline  de  Grimberge,  de  forte 
qu’elle  fût  fèparee  comme  en  deux  Seigneuries,  par  ou  ces  deux  fireres  font 
qualihés^tant  l’un  que  l’autre  Sires  & Princes  de  Grimberges  comme  l’on  peut 
voirperdiverlcsChartesconfcrvcesen  l’Abbaye audiél Grimberge.  Gerardlt. 
du  nom  Sire  deGrimberge  laillà  deux  fils,  feavoir  eft  Wauthier  qui  depuis  fût 
appelle  Gérard  III.  du  nom,  & Willaumc  de  Grimberge  de  qui  les  Seigneurs 
<f  AlTche  font  defeendus,  & de  Gérard  111.  Sire  de  Grimberge  font  procrées 
par  une  longuefiiccelfion  les  Comtes  de  Nalibu,  qui  encormaintenantpofiè- 
dent  la  terre&  baronnie  de  Grimberge  en  partie  ; Arnou  frere  maifné  de  Gé- 
rard II.  lailIâ  un  fils  & une  fille , feavoir  eft  Arnou  Sire  de  Grimberge  qui 
mourut  fans  enfants,  & la  fille  Ode  conjointe  en  mariage  avec  Wauthiet 
Sire  d’Aa  8c  de  Pollaer,  defquels  en  droite  lignée defeendent  lesComtes& 

Sires  de  Grimberge  jufques  à prelènt:  & tout  ceçi  le  peut  vérifier  par  bons 
lettrages,  &prelque  entièrement  le  prouve  par  certaine  lettre  decompromis 
mentionnée  ci-apres  fur  l’an  MC C. XXIII.  & rapporté  en  nos  Preuves.  Pmvtt 
rOn  ne  trouverat  auffi  jamais  que  Wauthier  Berthout  AdvoUé  de  Malincs  l’’*' 
auroit  oneques  relevé  les  terres  de  fon  frere  Gérard  1.  Sire  de  Grimberges, 
mais  l’un  & l’autre  font  elté  immédiats  valTals  & hommes  des  Ducs,  comme 
aulfi  leurs  fucceffeurs,  & tout  de  mefine  Gérard  II.  & Araoufon  frere  Sires 
& Princes  de  Grimberge  furent  aulfi  immédiatement  vaffalsduDuc,  Sc  re- 
ccnrentdelui  en  fief  ce  qu’ils  avoient  audiâ:  Grimberge,  comme  firent  aulfi 
leursfils  & pollcritc  làns  aucune  dependence  l’un  de  l’autre.  Il  eft  toutesfois 
certain  qu’en  toute  la  lûccelfion  dudiâ  Gérard  1 1.  Sire  de  Grimbeige  les 
aifnés  fontefté  préférés  aux  fiefs,  ouau  contraire  en  la  dcfoendcncc  d’ Arnou 
fon  frereaulfi  Sire  de  Grimberge  les  maifnés  ontfuccedé  aux  fiefs  à l’cxclufion 
des  aifnés  contre  Iecommunordre&  droiét  féodal  de  Brabant,  cequ’anlfi  c’eft 
pratiquées  esarrierefiefsmouvantsdeleur  court  de  quoi  toutes-fbis  lacaufoou 
' raifonnem’eftapparucjuiqucs  à maintenant.  Mais  paflbns  on  peu  aux  autres 
perfoimes  que  ceft  autheur  produit  lûr  le  theatre  de  fa  comedie , & nous 
verrons  qu’il  nous  vend  de  flûtes  autant  qu’il  nousdonnede  vers , je  ne  les  tou- 
cherai tours,  car  ceferoitun  long  ouvrage,  mais  j’en  rapporterai  une  bonne, 
partie.  Il  dit  que  lesBrabançons  envoierent  demander  fecours  à Baudewin 
Comte  de  Flandre , & ileft  tres-alTeuré  que  la  Comté  de  Flandre  futpoflcdée 
doibs l’an  MC.  XXVII.  jufques  l’an  MC.  LXVIII.  par  Thicry  dit  d’El- 
fkce.Godefroy  Sire  de  Gaesbcck  & Henry  fon  frere  comparent  avec  leur  banniè- 
re armoyée  de  fable  an  lion  d’aigentconronne  d’or,  qui  atonCquesoUi  parler  en 
ce  temps  la  de  la  Baronnie  de  Gaesbcck , car  il  eft  allêuré  que  les  Seigneurs  ou 
Barons  decelieuontprinscommencementde  Godefroy  dcLovainfilsde  Hen- 
ry I.  Duc  de  Brabant.  Le  Comte  de  Namur  meine  le  lèptiefme  clquadron  pour  les 
Brabançons,  &làbanierc  eft  blafonnée  d’or  au  lion  delàble aubaftoode  gucl- 
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Gode-  les  péri  CD  bande , quelle  ablùrditc  : car  les  Comtes  de  Namur  de  la  mailbn  de 
FRoï  3.  Flandres  ont  commence  à porter  telles  armoiries  bien  cent  & cinquante  ans 
apres.  lacques  de  Chaftillon  & Willaume  frere  au  Comtede  S.  Pol  portent 
leurs  bannières  armoyces  de  Chaftillon  fur  Marne  de  guelles  à trois  pis  de 
vairauchef  d’or,  le  premier  portant  pour  btifure  une  mcrlette de iàbleau  chef, 
l’autre  aumefmc  chefun  fleur  de  lisdclâblc,  cequ’eftun  erreur  ouvert,  car  la 
Comte  de  S.  Pol  tomba  en  la  maifon  de  Chaftillon  bien  cinquante  ans  apres 
celle  bataille  forgée.  Enfin  il  adjnftc  fi  prccilcmcnt  IcsrencontresdesCheva- 
liers&  lescombats,  & defigne  fi  puntuellcment  les  blalbns  des  elcus  &ban- 
nieres,  qui  quiconqucprcndratlapeine  de  le  lire  remarquerat  aflcsqu’il  ni  at 
chofequeconfifte  avec  la  vérité  : cettes  il  nous  Icroit  bien  diificilcdctronver 
• quelles  armoiries  les  Princes  mcfmcs  portoient  en  ce  temps  la,  puis  que  dans 

leurs  leaux  l’onnctrouve  aucune  marque  ou  blafon&  veritablemcntle  port  des 
armes  n’cft  fi  ancien , ni  les  armoiries  fi  héréditaires  comme  on  les  imagine 
maintenant , & à ce  qu’on  peut  juger  des  (eaux  leblaibn  en  nos  quartiers  n’at 
elle  en  ulàge  que  pu  devant  l’an  MC.  LX.  d’ou  l’on  peut  voir  combien 
Qiutritf.  de  crédit  mérité  celle  fable  ornée  avec  tant  de  bannières  &clculbns  armoyés 
«U  raifin.  bljfons  fi  particuliers.  Venons  maintenant  aux  adions  mclincs  de  noftre 
Duc  Godefroy , par  lefqnelles  on  delcouvrerat  afles  notoirement , qu’à  la  mort 
de  Ibn  perc  il  n’at  pas  efté  fi  jeune  comme  on  nous  l’at  depint,  voir  ilapp- 
toiftrat  afles  clairement  qu’au  temps  de  celle  bataille  il  eftoit  ja  capable  à fai- 
re des  donnations,  prter  lcntenccs& jugements,  &aflifteranx  courts  & af- 
Icmblees  des  Princes. 

Nous  voions  doneques  par  bonne  Charte,  que  pu  apres  la  mort  de  Ibnpe- 
'M3-  rC',  Icavoir  cil  en  l’an  MC.  XLIII.  Indiélion  V 1.  foubs  le  titre  de  Duc  & 
Marquis  de  Lothier  & Comte  de  Lovain  il  traniprte  avec  famere  Lutgarde 
au  Monaftere  de  noftre  Dame  à Bj'gacrdcn  XXXIi.  bonniercs  d’allcu,  fi- 
Byçâcrt  tuées  entre  Wolveflêm  &Bygaerden,  Iciquels  Dame  Berthe  d’Anderlecht 
avoit  à cell  elïcâ:  misen  les  mains,  à quoi  portèrent  leur  confentement  Gé- 
rard, Guillaume  & Arnou  fils  de  ladidlc  Berthe,  Wauthier  de  Crainhem,  & 

Olivier  dcGeft  maris  de  deux  ficnnes  filles,  Gérard  de  Hidingcm  mari  d’une 
lôeur  de  Berthe  ; & font  les  lettres  données  Ibubs  le  tcimoignagc  de  B.audcwin 
Doicn  de  Bruxelles,  Henry  Chanoine  de  S.  Gudulc,  Wauthier  EIcolaftre, 
Onulphe  preftrede  Caldenberg,  lesfils&beauxfilsdeBcrthcliildiéls,  Herard 
de  Hidingcm,  Rochard  de  Wenfenbcc , Siger  de  Rof  iiale , Franco  le  Loup , leaii 
dcLacrbckc&GiIckinfon frere, MeinarddcBruxelles,  EvenvindcScarcmbe- 
kc,  IngelbcrtHebe, Franco  Elchanfçon,  Goluin  Dubbinc&HcrfoCambrier; 

& pour  ofter  toute  occafionde  calomnie  & alTermir  de  plusceftc donnation, 

Léo  Sire  d’Aa  &lcsfils,  BcrnicrdeMorcele&fts  fils,&.Gcrard  deSottenoem 
& lès  fils,  renoncèrent  en  mainsdu  Duc  tout  le  droid  qn’ilspouvoicntavorr 
ou  prétendre audid  alleu,  &à  ladide  lettrel’on  voit  le  fcelde noftre Ducalîes 
endommagé,  maisàcequ’y  relie  entier  l’on  peut  tres-bicn  recognoiftre  eue 
ceft  le  mefme  duquel  il  le  fervit  depuis  en  l’an  MC.  LI.  contenant  un  hom- 
me à Cheval  tenant  en  la  dextre  une  lance  & bannerolle  poinduè,  &enlafi- 
neftre  un cfcuflbn vuide & lans armes oumarque,commconlepntvoiren nos  Pr,am 
Preuves.  fw-so. 

Par  autres  lettres  données  en  l’an  MC.  XLV.  Indidlion  VIII.  cil  rap- 
porté , que  noftre  Duc  venant  avec  là  mere  Lutgarde,  accompagné  de  grand  fsf-  3»- 
f/fi.  Je  nombre  de  fes  hommes  devant  l’autel  de  noftre  Dame  en  l’Eglife  de  Vorft , en 
prefencc  des  frercs&  locurs  dudiél  Monaftere,  il  confirma  toutes  les  libertés, 
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ifflmnniccs  &fraochifc$,  que  feu  fbn  pere&  Aoc  y avoient  oâroiés , Sc  arec  Godc* 
ce doiuu liberalemcDC  la  terredcNicolasde  Hotekcrcheritué  près  la  court  de  3- 
Waterlos,  acquifc  |rar  lcdid  Monaftcrc  partie  par  achapt , & partie  eu  la  re-  “ 
ceptiou  de  la  fille  dudiâ  Nicolas,  à quoi  furent  prelènt  Iwain  Sire  d’Aloll, 

Amou  Sire  d’Audenaerdc , Leon  & lès  fils  Anthoine&  Leon , Amoud’Allchc , 
Wauthicr&  Rathodede  Crainhem,  Wauthier  de  Campenhalt  & Ibn  frère 
Giflebert  Splentre,  Arnou  Senefchal  & Godefroy  fon  ftere,  ReinfodeTil- 
donck,  Gérard  de  Hildeberge,  Lambert  de  Savcnthem,GorwindcHolthem, 

Goluin  Clutinc,  Gofuin  Clibinc,  & Henry  Pedagoge. 

S.  Bernard  Premier  Abbé  de  Clervaux  vrai  foleil  de  fon  fiecle  commen- 
ça envers  ce  temps  à frequeuter  plus  fouvent  les  MonaAcre  de  Gcmblours, 
Afilegem  Sc  autres  en  nos  quartiers, faifant  aufll  paroiftre  l’elclat  de  (à  fainéfe 
converfàtion  en  noAre  pais  de  Brabant  par  les  divines  prédications  & miracles,  Cm. 
par  IcfqueUes,  aiant  attiré  à là  dévotion  noAre  Duc  8c  plufieurs  de  fes  vaAâls,  yiUtrt. 
il  Au  requis  de  vouloir  planter  Ibn  ordre  entre  les  limites  dudiâ  pais , ce  que 
le  Sainâ  ne  voulant  rcfulèr,  envoia  Laurent  Abbé  avec  doulè  Religieux  & 
cinq  Convers,  qui  comme  amateurs  de  la  folitude  8c  pauvreté,  cherchèrent 
leur  demeure  au  defert  & vindrent  a s’arrcAer  au  Wallon  Brabant  en  un  lieu 
nommé  Boverie  près  d'une  fontaine,  ou  aiant  receu  en  don  quelques  terres 
il  y commencèrent  for  la  fin  de  l'an  MC.'  XL  Vf.  à baAir  une  Eglilè  & 
quelques  Cabanes  pour  leur  demeure  ; mais  quelque  temps  apres  eAant  S.  Ber- 
nard vénu  vifiter  fa  nouvelle  plantation,  il  jugea  ce  lieu  peu  propre  pour  leur 
demeure,  & parainfi  fit  traniporter  lediâ  CloiAre  au  Val  de  VillerslurlaRi. 
viere  Tbile  (laquelle  quelque  peu  plus  haut  prent  là  Ibntce)  ou  aiant  par  la 
Jiberalitédc  noAre  Duc  8c  autres  acquis  quelques  hcritagcsil  y fit  de  nouveau 
baAir  Eglilè  &dcmeurc  pour  lès  Religieux,  qu'ilsdediereutàla  S.  Vierge  mè- 
re, au  mefmelieu  ou  l'Abbaye  de  Villcrs  lèvoit  maintenant;  delaquellede- 
puispatluccelTionde  tempslbntfortistantde  perfonnages  IlluAresen  fainâe- 
té,  doârine  & toutes  fortes  de  vertu,  que  pour  en  dire  quciquechofeilfau- 
droiâ  un  volume  particulier. 

Cefutencor  envers  ce  temps,  que  l'Empereur  Conrard  parfes lettres  con- 
Alcoa  noAre  Duc  GodefroySt  fes  lucceAcurs  Advoilés  & dcfcnlèurs  pig.  39. 
Supérieurs  de  toutes  les  Eglilcs&pcrfonncsEcclefiaAiques  ,de  leursbiens,ter- 
res&revenus,  fituéesdauslediAriâ &Duché  de  Lorraine , pour  en  Ibn  nom 
les  protéger  & defenilrccontretouteinvafion,  hoAilité&injure.  Etfpecialc- 
ment  par  autres  lediâ  Enqrercur  comraiA  à la  garde  & proteâion  de  no- 
Arc  Duc  l'Abbaye  de  noAre  Dame  à Tongerlo,  & lediâ  Duc  déclara  qu’en 
conformité , de  cé,ilavoitprintà  làchargel’AdvoüeriedudiâCloiAre,  àlare- 
qnifition  de  l’Abbé  Henry  8c  lès  Religieux;  dequoi  il  leur  donna  lès  lettres, 
prefents  Louis  Comte  de  Los,  Arnou  Comte  d’AerIchot , Henry  Comtede  Pr«m« 
Gueldres,  Otton  Comte  de  Duras,  Leon  de  Bruxelles,  Willaume  de  Bier-  fsf-  39- 
beck.  Renier  de  Tieldonc,  Gérard  de  Hildeberge , Henry  Snepaerth, 
Rcnicrde  Hcverle,  Gofeelinde  Holthcm,  Arnou  Senefchal  & Godefroy  Ibn 
frere.  AulTileVape  Eugene  III.  commanda  audiâ  Abbé, de  ne  recognoiArc 
autre  Advoüé  que  noAre  Duc  ôc  lès  lucceAcurs. 

Enlùite  de  ce  lediâ  Duc  printauAienlà  proteâion  l’Abbaye  de  G emblou  rs , 
comme  Advoüé  d’icelle,  &àlareqnificionderAbbé  Jean;  ilratifia&confir- 
male  foire  ou  marché  que  l’Abbé  Arnou  avoir  auparavant  obtenu  tant  du  Duc 
que  de  l’Empereur  Conrard  pour  le  Mont-S.  Wibert , 8c  avec  ce  oâroya  le 
Ducaux  Bourgeois  dudiâ  licu,Aanchilè&  liberté  dudroiâ  de  main-morte, 
dequoi  il  donna  fes  lettres,  foubs  le  telinoignage  d'Engueran  d’Ot'bais,  de 
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Henry  de Lme,  de  Gérard  deXarine$,dcRiczo  Clerc,  deHenrydeHayrel, 
dcFranco  OfiicieràGcmbloar$,& Woutliierlbn  frere,  de  GuiUaomedeBre- 
dini  & autres. 

11  amrea  aulïï  peu  apres  en  la  MC.  LI.  Indiâion  XIV.  certain  cichan-  Prnmi 
ge,  ûS  de  là  volonté  & par  Ton  jugement  entre  Godfcalc  Abbéd'AlHigem& 
OnulphcprellrederEglifcdc  S.Iacque  fur  leCoudcnbergàBruxclles,  aunom  158!"^' 
de  leurs  Églilès,  decertains  biens  quelès  predecelTeurs  avoient  donné  à l’une 
& l’autre  Eglife,  prefentslaDucheflê  Lutgardelàmcrc,  Hufebold  Chappe- 
lain,  GerarddeHildcberg,FrancdcrErclulè,FrancdeAtrio,AlbettScoiaeit, 

Hugue  Boller  & Henry  Pédagogue. 

Encor  envers  ce  melme  temps  il  approuva  la  donnation  de  certain  alleu  fi-  Ntt.duf. 
tué  près  Oldregem,  que  jadis  Franco  le  viel  Chaflelain  de  Bruxelles  avoitre- 
ceu  du  Duc  Godefroy  I.  fbn  ave,  &que  lediâ  Franco  avoir  poflcdé  plus  que 
trente  ans,  & l’avoit  laifleàfcs  Bis  Franco lejeune  Chaflelain&  Henry,  les- 
quels aiants  partagé  parenfèmble , lediâ  alleu  elloit  demeuré  audiét  Henry 
& apres  lui  àfà  611c  Ide,  laquelle  avec  fa  mere  Lutgardc  peu  devant  ce  temps 
l'avoient  configné  au  Monallcrc  de  Vorft,  félon  ce  qu’avoit  eflé  convenu  en- 
tre le  DucGodefroy  II.  fbn  pcrc,  &lcdiéF  Franco  lejeuneChaftelain,  le  tout  • 
fbubs  le  tefmoignage  d’Arnou  Oncle  maternel  de  ladiéte  Idc , d’ Arnou  Sene- 
Ichal  d’Oppentorp , de  Reinfon  Tieldunc,  de  Henry  Snepaert,  de  Gérard  de 
Hildeberge,  de  Henry  Pédagogue  & de  Gofwin  d’Eversberge. 

l’Empereur  Conrard  III.  trelpafTa  de  ce  fieclc  en  l’an  M C.  LU.  le  XV. 
jour  du  mois  de  Février  vendredi  apres  le  jour  des  cendres . apres  avpirregné 
quatorfe  ans  & en  fa  place  fut  defigné  fbn  nepveu  Fredric  filsde  Fredric  Duc 
de  Sueve , & de  ludith  fbeur  de  Henry  diél  le  Superbe  Duc  de  Saxe  &de  Bavière, 
qui  receut  la  couronne  Impériale  en  la  ville  d’Aix , le  IX.  jour  du  mois  de 
Mars  audiâ  an , le  Dimanche  Letare  en  mi-quarefme , & deux  jours  apres  à la 
requifition  de  Hugue  Abbé  du  Monaflere  de  S.  RcmiàRcims,  il  conBrma& 
receut  en  là  particulière  protedion  laPrevoflédeMaerfèn  avecfetdependen-  Edmmml 
ces  Herck,  Clume,  Littc,  Angledure,  Stine,  Beke,  &autresbiensqueladiéle 
Abbaye  polIêdoitdansrErapirc,  &aux  lettres  fur  ce  données  eft  fiiét  partiçu-  ^ 
liere  mention  de  la  reflitutiou  qu’avoit  faiâ  ci-devant  à ladiâe  EglifeleDuc 
Godefroy  I.  & Tes  fils,  de  l’Alleu  de  Litte,&  furent  fignées  par  plufieurs  Pré- 
lats & Princes  quife  trouvèrent  audiét  couronnement,  feavoir  eft  AmouAr- 
chevefqne  de  Cologne , Hellin  Archevcfque  de  T reves , les  Evelques  Henry  de 
Liège , Fredric  de  Munfter,  Otron  de  Friftingen , Ordlene  de  Balle,  & Henry 
de  Confiants,  Albert  Marquis  de  Brandenlmrg,  Henry  Duc  de  Saxe,  Ma- 
thieu Duc  de  Lorraine  , Godefrov  Duc  de  Lovain,  Henry 
Comte  de  Namur,  Henry  Comte  de  Limbonrg,  Gérard  fbn  frere,  Conrard 
de  Daclhcym. 

Noftre  Ducfctrouvacncoràla  fuite  dudiél Empereur  en  l’année  enfnivante 
MC.  LUI.  le  XXIX.  du  mois  de  Décembre  en  la  ville  de  Trêves,  oud’an- 
thorité  Impériale  il  print  en  là  defencc  l’Eglifc  de  noftrcDameà  Cambray , & 
confirma  à Nicolas  Evefque  d’icelle  tous  lesbiens,  privilèges  & immunités  ‘ft- 
oftroyces  par  les  Empereurs  lès  predeceflêurs  à ladiéle  Egfilè , Icavoir  eft  la 
Ville  de  Cambray  & fbndiftriâ , avec  la  luftice,  la  monnoie , les  moulins , eaux, 

Eglifes,  Villages&autrcsappartenances, l’AbbayedeS.  Gery  ledroiâcomital 
par  toute  la  Comté  de  Cambray,  avec  laChaftelainie&les  hommages,  lenou- 
veau  Chaftcl  en  Cambrefis,  & toute  la  terre  y appertenante , à qnoifètrou- 
verentprefcnts  AmouArchevefquede  Cologne,  Hellin  ArchcvefqnedcTrc- 
ves,  EfticnncFiVcfquedc  Mets,  Conrard  Evefque  de  Worms, Henry  Evefque 
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de  Liege,  Philippe  Evefquc  d’Oilcnbrugge,  Wibold  AbbedeStavelo,  Henry  Gode- 
Dne  de  Saxe , Mathieu  Duc  de  Lorraine,  Godefroy  Duc  deLo-  3- 
VAIN,  Welf  Duc  de  Spolece  Marquis  de  Tofeane  & Régent  de  Sardaigne,  , 

Otton  Palatin  de  Wittelfpach,  Herman  Comte  Palatin  du  Rhin,  le  Palatin 
Fredric  de  Sonnenborg,  Thicry  Comte  de  Flandre  & Henry  Comte  de  Na- 
mur. 

Les  inimitiés  & mal-vucillance  des  maifons  de  Brabant  &Limbourgcftoi- 
ent  fi  fermement  cnracinésaux  coeurs  des  Princcsderime  & l’autre  famillc.qu’il 
Icmbloit  impoflible  les  pouvour  réconcilier  parenlcmblc  ne  fut  par  quelque 
contraâ  de  mariage,  ce  qu’eftant  meurement  pondéré  parlesparticsdcsdcux 
coftés,  l’on  trouva  bon  de  traiâer  l’alliance  de  noftrc  Duc  Godefroy 
avec  Margarcte  fille  de  Henry  Duc  de  Limbourg,  laquelle  à la  fin  fiitarreftée 
en  l’an  MC.  L V.  & donna  lediét  Duc  de  Limbourg  en  faveur  de  ce  traiéfé 
le  Chafteau  & terre  de  Rode  vulgairement  appelléRodeleDuc,  l’AdvoUeric  CrJot 
Supérieure  de  S.  Tron,&  ordonna  qu’apres  Ion  trelpas  noftrc  Duc  lui  fuccede- 
roit  en  la  moiéfic  de  toutsics  Alleux  qu’il  poftedoit  entre  le  Rhin,  la  Molelle& 
la  Mailè,  & par  ce  moien  furent  aflopieslesdiflcntionsqucdc longtemps ily 
avoit  entre  Icidiâs  Princes,  Icfquclles  toutes  fois  depuis  vindrent  encor  à re- 
nailhe  au  temps  du  Duc  leau  1.  à caulb  de  la  Duché  de  Limbourg  comme  en 
fon  lieu  ferat  largement  rapporté. 

En  l’an  M C.  L V 1 1.  noftrc  Duc  par  les  lettres  patentes  confirma  à l’Ab-  Dhtrt  lit. 
& Religieux  d’Everbode  pluficurs  immunités  & conceftionsparcuxobte-  4-  S- 
'■  nus,  avec  la  pofleflion  des  biens  qu’ils  tcnoientcnlèspais:  &continuantàfa- 
voriferlesEglifes,  il  ratifia  encor  en  l’année  enluivante  MC.  LVIII.  In- 
diAion  VI.  an  Monaftere  de  Vorft,  la  polTeifion  de  certain  Alleu  fitué  à An- 
dcrlccht.que  Golhin  (TErpe  avoitdonnéaudiAMonafterc,  avec  encor  XXV. 
bonnieres  de  terre  qu’Arnou  d’AITche  avoit  tranfporté  andiA  lieu,  & cincq 
bonnieres  que  Gofwin  d’Aflehe  y avoit  auflî  donne,  &outrcceilconcedaàla- 
di  Ac  P.glife  pleine  liberté&  aux  hommesqui  en  détendent , les  déclarant  francs 
de  touts  tollicux  par  toutes  fes  terres. 

Envers  ce  temps  quelque  différence  & débat  s’efincut  entre, noftre  Duc  Cro». 
Diftrnu  d’une  part,  & Wauthier  Berthout  AdvoUé  de  Malincs  & Gérard  Sire  Grim- 
beiges  frères  d’autre,  dont  la  caulè  ne  peut  precifèment  adjufter,  tant  y ac 
que  l’affaire  pafla  fi  avant  que  IcfdiAs  Seigneursqui  cftoicncpuiflànts,  riches 
& grandement  appuiés  d’amis  en  Flandre  & ailleurs,  renoncèrent  à l’homma- 
ge qu’ils  dévoient  au  Duc  & prindrent  les  armes  en  leur  defènee  j le  Duc  ju- 
geant que  c’eftoit  un  point  de  mauvailc  confcquence  de  voir  le  vallâl  arme 
contre  fon  fouverain , de  tant  plus  que  nonobftanc  la  renonciation  fàiAc  de 
l’ho.mmage,  contre  droiA  & loy  ilsdemeuroientcnlapolTcflîondcsterresfêo- 
dalcs  mouvantes  de  là  court,  reiblut  de  les  réduire  à laraifon  par  la  Ibrccdc  les 
armes,  à quel  effcA  il  alla  mettre  le  fiege  au  ChafteaudeGrimberge  place  forte 
8c  bien  munie,  fituée  à deux  lieues  deBruxcIles,  &lfefitbacre&aflàillirfivi- 
Ktin  du  vement,  qu’il  en  devint  le  maiftrccnpeudetemps,  & le  fit  renverlcr  entière- 
ment & confommer  pat  les  fiâmes.  Le  continuateur  de  Sigebert  au  Mona- 
fterc  d’Affligem  rapporte  celle  defolation  fur  l’an  MC.  L I X.  mais  combien 
que  le  temps  l'oit  alTés  conformeàla  fupp'utation,  toutes-foisy  atilbomierai- 
fon deprefumer,  queféselcriptslbnceltccorrompusencequ’ildiA,queccfte 
guerre  auroit  eftécontinuée,  vingeans,  quenoftrcDucauroiceftéauberceau, 

& autres  circonftances  y rapportées,  ce  que  le  curieux  pourat  alTés  remar- 
quer, s’il  prent  la  peine  d’xaminerde  pres&  conforertoutcequ’illcceftcon- 
fulcment  dpduiA  avec  ce  que  par  nous  at  efté  jufqucs  iciclcripcdesaAionsdc 
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noflre  Duc  Godefroy.  Et  à fin  que  la  fiâion  du  Duc  combatant  au 
berceau  puiflê eftre  demonftrée, & plus  lèarement rcduideaurangdcsfables, 
j’adjouficray  ici  l’authorité  de  certaine  Charte  fans  date,  par  laquelle  noftre 
Duc  aggrce  & confirme  l’acquefte  d’aucunes  terres,  faideparleMonaftcredc 
Vorft  de Gedulphe & Giflardfrcrcs&deleurstantc lotte;  fiirla  findelaquel- 
le  Charte  le  Duc  di<S  exprefiement  quelle  fut  donnée  en  la  mefmeannéeqn’il 
avoit  prins  & bruflé  le  Chafteau  de  Grimbei^e,  ce  que  je  tiens  fermement 
convenir  à ce  temps  ici  : &ileftfortvrai(èmblable,  voir  mclmeaficuré,  que 
l’authcur  de  la  poefic  mentionné  & réfute  ci-deflus , aurat  prins  d’ici  occafinn  de 
forger  là  fabulcufe  bataille  de  Grimberge,  aiant  à la  façon  des  Romans  d’une 
coline  fabriqué  unemontagne.  & d’une  mouche  cflevé  un  Eléphant,  carc’eft 
choie  tres-certaine  que  cefte  dilicntion  ou  mal  entendu  ciitrenoftre  Duc  & les 
Sires  de  Malines &deGrimberges,  n’at  elle  de  longue  durée,  puisquedevant 
ni  apres  ce  temps  aucune  mention  en  ell  fàiéle  par  les  bons  autheurs. 

Ci-devant  liir  l’an  MC.  X X X V 1 1 1.  nous  avons  diét  que  Godefroy  I. 
Duc  dcLothier  reftitua  i l’Abbaye  de  S.  Remy  certain  Alleu  nommé  Littoy, 
appartenant  à la  Prevofté  de  Macrlèn  dépendante  de  ladidfe  Abbaye , lequel 
alleu  par  mauvais  conlêiJ  avoit  efté  derechef  occupé  par  IcsOfficiers  de  noftre 
Duc,  de  quoi  ceux  de  ladiéle  Abbaye  formèrent  leurs  plainéfesi  l’Empereur 
Fredric , qui  fur  ce  envoya  fes  lettres  à Reynaud  ArchevdquedcCologne& 
Henry  Evelque  de  Liege,  à fin  qu’ils  euffent  à remonftrerauDuclcdroiiSde 
ladi<ftc  Eglift  & l’induire  à la reftitution ; &mefmesledi(ftEmpereurcncfcri- 
vitauDuc,  qui  enluite  de  ce  par  les  lettres  données  en  l’an  MC.  LX.  Indi- 
(ftion  VIII.  déclara  en  prcfcnce  de  les  Barons , que  (bn  intention  eftoit  que 
Icdiét  Alleu  lèroit  reftitue  à ladiéte  Eglilè,  ’pour  en  jouir  fi  librement  comme 
ci-devant  il  leur  avoit  efté  donne  par  Gerbeige  Royne  de  France, adjouftant 
pour  tcfmoinsde  lapart  de  l’Eglilè  Philippe  Abbé  de  Parque, Simon  Prevoft  de 
Lovain,  Riefo  Chanoine  illec,  Lambert  ChanoineàS.Pierre,àLi<^e,  Thiery 
Prevoft  de  Maerfen , Willaume  Chanoine  à Bruxelles,  Leon  Prieur  de  l'Ab- 
baye de  S.  Remy , Willaume  Prevoft , Willaume  Prieur  à S.  Thomas,  Sc  War- 
nier  moine,  & de  la  part  duDuchommeslibrcsLeondePollaer,  RenierSire 
de  lauche,  Anthoine& Gauthier  de  Mesbruke,  GillcbcrtdeWclènbeke,  An- 
Iclme,8fc.  & de  la  famille  Gérard  de Huldcberge,  Henry  Magethoke,  Henry 
dcStalle,  ArnoudeRode& Atnoufonfils,  Engelbert  deMenelclve& Walle* 
ran  de  Leuvel. 

Sur  la  fin  de  l’an  MC.  L X.  fulilirft , Indiéfion  IX.  noftre  Ducconfirma  la  don- 
n.ationqu’Engelbert  de  Scoten  avoit  faiéf  i l’Abbaye  de  noftre  Dameà  Vdlers 
de  tout  fon  Alleu  qu’il  poftêdoit  à Scoten , en  eaux , terres , bois,  prêts  & pa- 
fturages,  & tout  ce  qu’eftoit  de  fafàmilleparmi  IcLothier,  refervcleulcment 
trois  filles  qu’il  avoit  donné  à l’Eglifede Scoten;  aianttoutceàl’effc<ftfufdi(ft 
tranfporté  en  mains  dudiâ Duc,  quiprintlediéf  Alleu enfàprotcéfion Regar- 
de, promettant  de  le  défendre  & garantir  contre  un  chacunencasdcbefoing, 
de  quoi  il  donna  fes  lettres,  foubsletelmoignagedeGodefroySiredeBreda& 
Henry  Ion  frere  nepveux  dudi<ft  Engelberr,  de  Willaume  de  Donglebert  & 
Gérard  fon  fferc,  de  GerardSiredeMarbais&Baudewinfonfrere,  dePayen 
de  Marbais.deGofuin  Sirede  Havrech,  de  Henry  Magthoc& GcrardTacon. 

En  l’an  MC.  LXV.  guerre  s’efmeut  entre  Thiery  Comte  de  Flandre  & 
Florent  Comte  de  HollandcpourleslfiesdeZelande,  fitnécsentreHedinlè& 
l’Efeaut.  lelquelles  chacune  des  parties  pretendoiteftredefouDomaine:  Phi- 
lippe Comte  de  Vermandois  & Mathieu  Comte  de  BoulognefilsduComte  de 
Flandre  encreprindrent  à demefler  cefte  querelle.  &àccftefte(ft  dralTerentonc 
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belle  armée  navale,  à laquelle  noftrc  Duc  joignifl  aulîi  fêsforces  : Le  Comte  Godi- 
d Hollande  s'avoit  audi  tics-bien  pourvcu  de  ce  qu'clloic  requis  pour  là  def-  3- 
fenccjdcs’cftantslesarméesapprochces,  labacaillefutdounce, de  laquelle  les 
Flamaas  emportèrent  le  triomphe;  qui  fut  de  tant  plus  fignalé,  par  ce  que  le 
Comte  d’Hollande  le  trouvant  environne  de  touts  codés  avoir  cfté  con- 
traint de  le  rendrepril'onnier  en  mains  de  Ion  advcrlâire.qui  le  tint  alTés long- 
temps en  la  ville  de  Bruges,  d’autant  qu’ils  nelceurent  vuiderlesdebatsqu’il;y 
avoir  entr’enx  : mais  à lafïunollre  Duc  s’eftaut  mis  entre  deux,  trouva  moien 
AuirJ.  d’accommoder  le  different  aux  conditionsfuivantes,  feavoir  eftquelesOlla- 
giers  donnés  par  les  Hollandois  demeureroieot  avec  ceux  de  Flandres  dans  la 

villcdeBrugesauirilong-tempsqu’ilplairoitauComteFlamand.qu’cntrelefdits  \ 

Ollagicrs  aucun  camp  ne  léferoit  que  dans  ladite  ville  de  Bruges,  quele  reve- 
nu dcprofit  deldites  nies  de  Zelande  feroit  efgalement  reparti  entrelcidits  ^ 

Comtes,  &<juecependantnuld’cux  pouroitfairebafliroudrelferaucuncfor- 
trclTe  dans  leldi  tes  Ides:  file  Comte  d’Hollande  contrevint  en  aucune  ma- 
niéré à ce  traité.  Il  forferoit  toute  la  terre  qu’il  tenoit  du  Comte  dcFlandres 
à hommage,  & n’en  pouroit  joUir  jusques  à ce  qu’il  auroit  iatisfait  au  Fla- 
men.  Et  de  tout  ce  furent  dcpclchécs  lettres  en  la  Prevofté  deS.Donas  àBru- 
ges  le  mardi  apres  Reminil'cerc  de  l’an  MC.  LXVIl. 

Hugue  Sire  d’Engienavec  lès  fils  Gofuin,Engclbcrt,Siger,Boniface  &Ot- 
^ ton, envers  l’an  MC.  LXVI.  entrèrent  eu  débat  avec  Baudewin  Comte  de 
IhFJm  Haynaut,  qui  preteodoit  qu’ils clloient  de  fon  hommage,  enfuitc de  quoi  il 
Srsidmi,  rcqucroitd’cuxlervice&Vairellage,  àquoileSired’Engicns’oppolà;  mainte- 
nant qu'il  podêdoit  Ibn  Challel  librement  & en  Franc-Alleu , mais  redoutant 
la  force  du  Comte  Hannuier  il  s’addrella  à nollre  Duc , & lui  fit  hommage  de 
fondit  Challel  & de  tout  eequ’endependoit;  ce  quedepuisdonnaoccafionde 
guerre , comme  à la  pourfuite  de  noftrc  Hiftoire  lèrat  rapporte. 

Peut  eftrc  à caufè  du  melcontentcmcnt  que  nous  venons  de  dire , on  à autre  I JtGmfi. 
ration,  Henry  Comte  de  Namur&  Luxembourg  (non  obftantqu’il  fut  oncle 
maternel  de  noftrc  Duel  print  les  armes  avec  Baudewin  Comte  de  Haynaut 
BauilUJt  Pqjj  bcaufrerc  contre  nollre  Duc,  qui  vint  rencontrer  les  ennemisà  Carnieres 
près  Trafignics  ou  apres  un  afpre  & furieux  combat  les  noftres  furent  dcfiiits 
1170-  avec  perte  notable  envers  l’an  MC.  L XX. 

l’Empereur  Frcdric  cftant  venuà  Aix  y convoqua  la  plus-part  dcPrincesdc  ■W>'- 
la  Lorraine,  & i liée  en  folenncllc  alTcmbléc  nollre  Duc  donna  par  forme 
HnJU.  d’Engagement  à Rodolphe  de  Seringe  Evefque  de  Liège  tout  le  bénéfice  qu’à 
caufcdefonDuchéilpolfedoità  Héritai,  pour  la  Ibmme  de  trois  cents  marcs; 

/.p  I ^ & ce  fait  ledit  Evefque  refigna  ledit  bien  en  mains  de  l’Empereur,  qui  le 
ü^è.  tranlporta  ulterieurementà Henry  Prevofl de  Li<^e,  GillesComtedcDuras, 

Otton  dcMalbcrg&  Alexandre  dcNumage,pour  & au  profit  de  l’Fglife  de 
Liege , & pour  augmenter  les  dillributions  des  Chanoines  illec,  de  quoi  ledit 
"7I-  Empereur  donna  les  lettres  à Lii^e  en  l’an  MC»  LXXI.  Inditions  IV.  les 
rroilielinesKaIcndes  d’Otobre,  prclènts Crifticn  Archcvelquede  Mayence* 

ArnouArchcvelque  de  Trêves,  Godefroy  Evelqued’Vtrecht,  ThieryComte 
dcCleves,  Albert  Comte  de  Moha,  Henry  de  Cuyek , Conrard  de  Boches- 
berg,  Robert  de  Durne , WernierdeBoulant,  Henry  grand  PrcvoftdeLiege, 

Simon  Doyen,  Amaury,  Baudewin  & Raoul  Archi-diacres,  RobertChantre  ; 

Gilles  Comte  de  Duras,  Otton  de  Malberg,  Alexandre  de  Numage,  Eu- 
flace  frere  de  l’AdvoUé  de  Hasbaing , Thicry  de  Prêts , Faftre  de  Dom- 
martin,  Thomas  de  Hcmericourt,  GodindcHolêmont&Bodonfonfrerc,  & 
autres. 
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Envers  ce  temps  noftrc  Duc  afToda  au  gouvernement  de  fes  Fflats  fbn  fils 
aifnc  Henry,  car  en  certaine  lettre  de  l’an  M C.  LXXH.  (par  laquelle 
Lambert  Chanoine  donne  àl’Eglil'e  d’Anderlecht certain  Allcupour  fon  Ani- 
verfaire)  eft  exprellcmcnt  diâ,  que  ladite  donnationlê  fit  duregnederEm- 

Îiercur  Fredric  ,cftan(s  Ducs  Godefroy  & fon  fils  l’illurtre  Henry,  Alard  tenant 
e Siégé  Cathédral  à Cambray  : d’ou  l’on  peut  aufii  convaincre  l’abiurdité  de 
ceux  qui  nous  ont  vendu  la  fable  du  Duc  Godefroy  au  Berceau , comme  le 
curieux  pourat  afles  facilement  remarquer. 

Noftre  Duc  aggrea  en  l’année  enfuivantc  MC.  LXXIII.  à l’Eglifc  de 
Vorft  certain  Alleu  à Andcrlccht  que  Laurette  fille  du  Comte  Thiery  avoit 
dtytrj"'  achapte  de  Gofuin  d’Erpe,  & l’avoit  donncàladide  Eglilcy  prennant  l’habit 
de  religion,  à quoi  frirent  preicnts  Leon  de  Bruxelles,  Wauthier  & Gérard 
fils  diiiïidi  Gofitin  d’Erpe.  Et  par  autre  Charte  dudiifr  an,  il  ratifie  encor  l’ac- 
queftequcceux  dudicfrCloiftrc  avoient fàiéfe de  lacenlede  Quedincourt,  tout 
ainfi  qu’il  leur  avoit  efté  vendu  par  Rabode  de  Crainhem,  de  l’adveu  de  les 
nepveux  Daniel  Wauthicr&  Willaumc  enfants  de  l'on  frère  Wauthier,  fiiubs 
Ictefmoignagcde  Wauthier  Sire  d’Aa,  Amou  Sire  de  Dieft,  HcnrydeBier- 
beke,  Henry  d’Ailchc  & Leon  fbn  frere , Giflcbert  le  Grand  & Ion  frere  Lam- 
bert, Arnou  Scnelchal , Gofuin  de  Hcverle,  ArnoudeBygaerde,  Gofuinde 
Saventhem,  Henry  deStallc,  Henry  deletterbekc&Sigcr de Bornhem,  queje 
tiens  avoir  efté  Chaftelain  de  Gand. 

Le  iour  des  cendres  de  l’an  fuldiét  MC.  LXXIII.  le  Duc  Gooefrot 
cftant  à Liege , quitta  à l’Eglifc  de  S.  lean  en  l’ille  illec  quarante  fols  qu’il  fouloit 
leveràNCThene  , & déclara  qu’il  n’a  voit  audiôvillage  autre  droiiftd’AdvoUe- 
rie,  que  ce  que  fes  hommes  tenoientdelui,  & ce  que  fes  veneurs  y fouloient 
prendre  Iclon  le  dire  des  Efehevins  du  lien,  & cefit  il  en  favenr&àlarequi- 
fition , de  Maiftre  Benoift  Doyen  de  ladidc  Eglifc  8r  de  Rixon  de  Tillemout  : 
tefmoins  Henry  de  lauche  Prevoft  & Archidiacre  de  S.  Lambert,  Rixon  de 
Hulccin , des  hommes  libres  Henry  Vlieme&  Henry  de  Adorp,  des  Minifte- 
ricls  Wauthier  Rixon,  ArnoufilsduSenelchal,  Willaumc  Verimes;  &furla 
. fin  de  la  lettre  il  did,  qn’elle  fut  donnée  quand  l’Empereur  Fredric  tenoitic 

fiegeà  la  nouvcllecité  d’Alexandrie  en  Italie  : pour  l’Intelligence dequoi  Al- 
bcric  rapporte  fur  l’an  mefme  MC.  LXXIII.  que  l’Empereur  Frcdric  fît 
Changer  la  ville  de  Landeen  Lombardie&fit  de  nouveau  baftirune  nouvelle 
ville , que  le  Pape  Alexandre  fit  nommer  Alcxandriede  la  Paille , à quoi  ledidt 
Empereur  s’oppofa  la  voulant  nommer  Celàrce  ce  que  j’eftimeaurat  donné  oc- 
cafion  audid  fiege. 

Entrel’EglifedcS. Servais  àMaftricht  d’une,  & Gérard  Comte  de  Los  d’au- 
î diftention  furquciquesdroid  quclcdid  Comte  pretendoit  à charge 
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de  ladide  Eglife,  pour  à quoi  mettre  ordre , rEm(>ercur  cftant  audid  Maftricht 
fitdebatre  le  different  pardevant  plufieurs  Princes  de  l’Empire,  & enconfor- 
mité  de  leur  fcntcnce,  ordonna  par  fes  lettres  donnéesenran  MC.LXXIV. 
Indidion  VII.  les  troifiefmes  Ides  d’ Avril,  que  les  hommes  de  Rofincr  ap- 

Jrartenants  à ladide  Eglilê  & leurs  biens  doivent  eftre  libres  de  toutes  giftes , 
ogements,  demandes,  exadions&fcrvices,quclcdidComtcdcLosyprcten- 
doit,  & qu’ils  doivent  demeurer  au  mcimc  droid  que  les  hommcdcSlufcn& 
Hefe;  tefmoins  Arnou  ArchcvcfqucdcTrcvcs,  RudolfEvcfqucdcLiegc,Ru- 
dolf  Archidiacre  de  Liege  , Godefroy  Duc  de  Lovain,  Hen- 
ry Duc  de  Limbourg,  GerardComtedeLos&Hugucfon  frere,  Henry Com- 
tedcDichlc,  Warnier  de  Boulant,  Wernier  dcMcrode,  Richolt  juge  à Aix, 
& autres. 
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(£.1,  l’Eglifc  d’ Affligera  avok  du  tcraps  du  Duc  Godefroy  le  I.  acquis  la  difme  GoUe- 

iipgtm  de  leur  court  ougrange  de  Culreth,  & l’avoient  paiftblemcnc  poflcde  plus  que 

cinquante  ans,  depuis  Henry  Sire  d’Aflchc  par  manvaife  iuggellion  avoir  Prrn« 
uTurpé  ladiâedifrae,  &l’avoit  retenu  quelque  temps,  maisaiant  eu  meilleure 
information , iirefticua  ladiâe  dilrae,  la  tranlbortantà  cefr effeâenmainsdé 
II7J.  noftreDuc,  qui  fiir  ce  donna  fes  lettres  en  l’an  MC.  LXXV.  Indiâion 
VIII.  prelbnts Amaury,  Goluin& Raynier Preftres,  WaüthierSîred’Aa, 

Gérard  de  Sottegera , Daniel  Sinnard , Iwain  de  Morcelle,  Siger  Challelain 
d’ Aloft , Hanucl  de  Ledebeige , Franc  Ratir , Siger  F orcftier  de  Lombekc,  Wer- 
ry  deCothem,  Wauthierde  Ledc,  WauthicrRunge,  Thomas Barkcncre,  & 
autres:  & au  féel  du  Duc  appofé  à ladiâe  lettre,  l’on  remarque  qu’il  efrautre 
& different  à celui  dont  il  s’eftoit  fervi  es  années  MC.  XLIII.  & 

MC.  Ll. 

rEtL  Jt  Envers  le  mefmcs  temps  il  racifra  aux  hommes  de  l’Eglife  de  S.  Gommar 

àLierc,  toutes  les  franchilês  & libertés  queci-devant  il  avoient obtenu delès  i6r. 

1^'  predeceflèurs  enprelèncede  FranePrevoft,  Lambert  Engueran , Godefroy  & 
Rummold  Chanoines  de  ladiâe  Eglilè,  de  Lambert  Doyen , Ridb  de  Tille- 
monr,Giflebert&  Raynier  Chanoines  àLovain,  d’Arnou  le  Senefchal  & Ion 
fils  Arnou,  deGoliiindeHeverle,  de  Gauthier  de  Holthem  & de  Willaume 
de  Berchem. 

tM.  Je  Arnou  de  Bygaerdcn  avoir  avant  Ion  partement  vers  la  terre  Sainde  donné  Cbariet 

BvgeerJe.  &en  partie  vendu  au  Monaftere  deBygaerdenccrtainesterres,  difmes&bois,  , 
1178.  cequenoftreDuc  confirma  par  fes  lettres  données  en  l’an  MC.  LXXVIII. 
prelèntsLeondePollaer,  Reynier  de  Ruflchebus,Gofuin  deSaventhem,Wau- 
thier  de  Bavenchem  & Alard  Râpe. 

Eftant  Godefroy  de  RhenenEvelque  d’Vtrecht  trefpafle  enversl’an  fufdiél  Cnmlnti 
MC.  LXXVIII.  le fiege Cathédral  fut  donné  à Baudewinfrere  de  Florent  ifJ/oLm- 
Comte  d’Hollande  : ccftui-ci  fit  aiiflî-toft  demander  i Gérard  Comte  de 
Dette  Gueldres  l’hommage  qu’il  dil'oit  lui  eftre  deu  à caulc  delà  Comté  delà  Velutvc  GteUrei^ 

faritf'e-  mouvantcdefbnEglile;  le  Comte  de  Gueldres  au  contraire  dilbitn’cftrc  tenu  fÿt. 
à autre  hommagequ’àcelui  qu’ilavoit  fâiâ  à noftre  Duc.  Enfin  des  dilputes 
l’on  vint  aux  mains,  & alla  l’EvcIque  accompagné  de  fes  frétés  les  Comtes 
d’Hollandc&dcBcnthem.duComtc  de  Cleves  & autres  fur  la  Veluwe  rava- 
geant tout  ce  qu’il  trouvoit  lui  effre  contraire,  d’autre  codé  le  Comte  de 
Gueldres  ayant  tiré  quelque  feconrs  de  noftre  Duc  & du  Comte  des  Monts  Sc 
d’autres  fes  alliés  mit  le  fiege  à la  ville  de  Deventer , & la  preffà  d’afles  près  : 
mais  l’Empereur  moicnna  quelques  treves  entre  les  parties , & promit , qn’à 
certain  terme  il  vuideroit  la  différence  qu’il  y avoit  entr’eux , ce  que  toutes-  fois 
il  ne  fit  fi-toft. 

Cependant  noftre  Duc  délibéra  de  prendre  femme  pourlbn  fils  aifiiéle  Prin- 
ce  Henry , & jettal’œil  fur  une  niepee  de  Philippe  Comte  de  Flandre , feavoir  , j. 
eft  Mathilde  fille  maifnée  de  Mathieu  de  Flandre  Comte  de  Boulogne,  entre 
lefquelsfinalcmcnt  le  mariage  fut  arrefté  en  la  ville  d’Anvers,  &encor depuis 
,,,9.  ratifié  en  la  ville  de  Bruxelles  en  l’an  MC.  LXXIX.  le  Duc  pour  doter 
Meritge  l’cfpoulé  donna  à fbn  fils  Bruxelles  avec  le  Chaftel , hommages  & appartenan- 
Pritee  . y jiyQfjg  j^ycc  Ics  hommagcsdc  appartenances;  Uccle&  Rufchebrocc  avec 

les  hommages  & ce  qu’en  dépend;  & tout  ce  qu’il  poflédoit  entre  la Rivicre 
Senne  & laFlandre  : à telles  conditions  toutes-fois,  que  s’il  advint  que  le  Prince 
Henry  alla  de  vieautrelpasavant  Mathilde,  elle  en  retiendroit  Pufiifruiift  tou- 
te là  viedurante,  fbit  qu’il  y euft  enfrntou  point:  &fiMathilde  vint  à mou- 
rir avant  lediâ  Henry  lâns  laiflcr  enfant , le  Comte  de  Flandres  tiendroit 
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Bruxelles  jufqucs  à ce  qu’il  leroit  rembourle  de  mil  & cinq  cents  livres  de 
Flandres,  qu’il  avoir  donné  au  Duc:  fi  le  Prince  Henry  lùrvivoit  au  Duc  fon 
ocre,  illui  devoir  fucceder  comme  Ibn  heritier  en  la  Duché &autrcslé'trcrres 
ScpodclTions,  horfmislediftriâ  d’Orten&laComtéd’Acrfchot:  & file  Prin- 
ce Henry  vint  à mourir  avant  le  Duc  fon  pere,  l’heritierdudiél  Henry  procrée 
dclaPriucenc  Mathilde  fuccederoit  tout  de  mcfme  au  Duc  fon  aue  en  la  Du- 
ché & autres  terres,  refervé  Orten  & Acrichot:  & les  lettres  liir  ce  données 
furent  féellées  par  le  Duc,  foubs  le  tefmoignage  de  fes  hommes  en  bas  nom- 
més, qui  à Ibn  commandement  donnèrent  leur  tby  & lcrment , que  toutes  ces 
convenanceslêroientinviolablcmentobfervées,  & en  casque  le  Duc  allat  en- 
contre, qu’ilsferoienten  raideduComtedcFlandres,  les  principaux  des  hom-  1 

mesfurent  AmouSenefchalSirede  Rolêlaer,  Arnou  SircdeVelcpe,  Ingeran 
Sired'Orbais,  Renier  Sire  delauche,  WillaumeSircdeBierbekc,lcChafl:cllaia 
de  Bruxelles,  Wautier  Sire  d’Aa,  Arnou  Sire  de  Bygaerdc,  Gérard  Sirede 
Grimberge,  WanthierBerthout  AdvoOédeMalines,  DanielSiredc  Crainhem 
& fesfreres  Renier  Sire  de  Rulchcbufch  & Willaumc,  Henry  Sire  d’AlTchc, 

GofwinSire  d’Engien  & Engelbert  Ibn  frere,  Ofte  Sire  de  Trafignies,  Wau- 
thicr  Sire  de  Holthem , Goluin  de  Leeuwe  Pollacrt , Alard  Râpe , Gofuin  de  Sa- 
venthem,  Hawel  de  Hobuich,  Henry  de  Scoten  & autres. 

Le  Duc  Godefroy  fe  trouva  en  l’année  cnliiivante  MC.  L X X X.  Crimijma 
en  l’aflêmblée  Impériale  tenue  à Geylenhufen , ou  par  icntencc  des  Princes  j 

Henry  Duc  de  Saxe  & de  Bavière  fat  mis  au  ban  de  l'Empire  & fes  Eftats  & 
terres  de  publiés  au  hlque , pour  diverfes  conlpirations&  rebellions  dont  il  fat 
accule,  ou  comme  autres  vueillent,  parccqucl’EmpereurredoubtoitfapuilIàn-  , 

ce,  ellant  d’ailleurs  fl  entreprennant  qu’il  euft  bien  ofé  donner  laloy  à Ion  mai-  i 

lire,  quoiqu’il  en  foit,  l’Empereurdcfiiiâ  donnalaBaviereen  partieàOtton 
Comte  Palatin  de  Scheyrn  & W ittelfpach , & en  'partie  à Lupold  Duc  d’Au- 
ftriche,  il  divifa  lèmblaolcment  laSaxccndcux  Provinces,  &donnalaSupe- 
ricnre  partie  vers  l’Elve  à Bernard  fils  d’Albert  Marquis  dcBrandenbourg , & 
rinferieure  partie  fçavoir  Angre  & Wcftphale  àPhilippe  de  Heinsberge  Ar- 
chevelque  de  Cologne  & à fon  Eglife;  dcibrtcque  le  milerable  Duc  Henry  fc 
trouva  allàilli  de  tout  collés  à vives  forces , & combien  que  quelque  temps  il 
fe  defenditallesbien,  & mcfme  obtint  quelques  viéloires  furicsennemis,  tou-  i 

tes-fbisàlafin  fetrouvantdeftitué  d’amis  & Ibpport,  il  fat  contraint  fc  reti- 
rer chez  le  Roy  d’Angleterre  de  qui  il  avoir  efpoule  la  fille , laififânt  à la  pofte- 
rité  un  exemple  de  l’inconllance  de  la  fortune , qui  tourne  le  dos  aufii  bien  aux 
plus  grands  qu’au  moindres  des  petits. 

Philippe  Comte  de  Flandre  aiant  perdu  fon  efpoulè  Ifabcau  Comtellë  de 
VermandoisSc  Valois  envers  MC.  LXXXII.  pretendoit  tenir  en  fes  mains 
leldiâes  Comtes  combien  qu’il  n’eull  enfants  d’elle,  le  fondant  fur  certaine  On^er/I. 
donnation  à lui  faiâe  par  Louis  VII.  Roy  de  France:  Mais  le  Roy  Philippe 
voiaut  par  ce  moicn  accroillre  grandement  la  puilTance  duFlamen , s'oppolà 
à ce  dcfTcin  en  faveur  de  Leouore  fœur  de  la  ComtelTe  defunélc , & mena  une 
bonne  armée  jufqucs  à Amiens;  d’ailleurs  le  Comte  de  Flandres  fepreicnta  avec 
grande  puilTance  aiant  en  là  compagnie  le  Prince  Henry  de  Brabant  Ibn  nep- 
veu,  mais  nollre  Duc,  Robert  Comte  de  Dreux  oncle  du  Roy,  &Baudewin 
Comte  de  Haynaut  fon  beaupere  trouvèrent  moicn  de  faire  ceffer  les  armes 
entre  des  Princes  fi  proches  de  fang , parmi  certain  accord  artefté  à quelques 
conditions,  qui  toutes-fois  depuis  farent  mal  entretenues. 

Entre  nollre  Duc  & Baudewin  Comte  d’Haynaut  c’elloit  nouri  depuis  l,i,Gmîfe. 
quelques  années  nue  inimitié  fi  amcrc,  qu'elle  ne  feeut  elle  dillîmuléc  à la 
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moindre  occaCon  : Or  avoir  lediâ Comte  peu  devant  l’an  MC.  LXXXII-  Gom- 
acquis  de  GofiiinSire  d’Engien  quelque  droiâen  la  terre  de  Lembeck,  place  3- 
fituë  fur  les  limites  des  terres  de  l’un&  de  l’autre  Prince, & y failbit  leComte 
de  Haynaut  baftirunefortrefle,  Ibubs  couleur  qu’elle  devoitlervir  pour  lade- 
fcncedefes pais:  le  Ducnelè  contentoit  de  cela,  & maintenoitquclaterrcde 
Lembcckeftoitdcfon  domaine,  &que  l’Eglilcde  Nivelle  y avoir  grandejuris- 
diâion , laquelle  elloit  encorde  Ton  AdvoUcrie  ; & queparainfi  ladiâe  acquelle 
c’eftoit  faiâeindeucment  fànslbnadveu;  au  contraire  le  Comtede  Haynaut 
allegoit  que  Gofuin  Sire  d’Engien  n’avoit  tenu  ce  qu’il  avoir  à Lembeck  du 
Duc  ni  de  l’Eglilè  de  Nivelle,  ains  de  Wauthier  Sire  de  Lens  qui  eftoit  fon 
Vartal:  enfin  il  falloir  peu  pour  remuer  melh^c  entre  ceux  qui  d’ailleurs  fc 
vouloient  peu  de  bien , d’ou  fans  faute  ils  fulfent  venus  aux  armes , fans  que  le 
Comtede  Flandre  s’euft  mis  entre  deux,  traiâan\  fi  bien  d’uncofië&  d’autre 
qu’unetrevefutaccordée,  laquelle  devoitdurcrjulquesauretour  du  Duc.  qui 
s’eftoit  croilë  pour  pallèr  la  mer  avec  autres  Princes , pour  reftablir  les  conque- 
ftesde  la  terre fainâe:  maisce  vertueux  deUcin  fût  empclchépar  une  maladie 
tres-dangereufequilui  print  &reduiâà  telle  extrémité,  qu’onques  depuis  il 
nelccut  recouvrer  entière  fante,  cequefiitcaufequ’il  y envoiafon  fils  le  Prin- 
ce Henry  en  accompliflement  de  Ibn  veu,  commeen  Ibnlieu  lcrat  diéf.  ■ 

Pendant  la  maladie  & encor  auparavant  le  Duc  fc  plaifoit  grandement 
àOrten,  ouilavoitfaidbaftir  trcs-belle  commodité  pour  là  retraiâeaumilieu 
desbois,  ceqnefutcaulèquepcuà  peuplufieurs  perfonnesypwindrcntrcfiden- 
ce,  & s’augmenta  le  peuple  tellement,  que  le  Duc  trouva  à propos  de  fiiirc 
clorede  muraillesunegrandepartie  de  ce  qu’eftoit  peuplé , & nomma  la  ville 
Bois-le-Duc,  comme  enlèigne  cell  ancien  Chronographe  GodefuIoVs 
dVX  c sILVa  feCIt  oppIdVM,  rapportant  l’an  MC.  LXXXIV.  mais 
ceftehofe  digned’eftre  remarqué,  qu’en  ce  lieu  on  lors  il  ni  avoir  quebois,  l’on 
ne  voit  maintenant  aucun  vefiige  de  forell,  ains  belles  prairies  & amples 
bruicres,  & le  mcfmc  peut  on  dire  des  terres  envers  Breda,  Gertrudenberge 
& Scryen , ou  Icmblablement  tout  eftoit  rempli  de  forefts , & maintenant  l’on  ni 
voit  que  campagnes  libres,  prêts  & bruieres  : de  fortequetouteediftriâ  atdu 
tout  prins  autre  vifàge. 

Le  Prince  Henry  eftant  de  retour  de  la  terre  Sainéle , trouva  le  Duc  fbn  père 
fort  dibilité&  chargé  de  maladies,  tellement  qu’il  lui  eftoit  fort  pcnibledefa- 
tis-fiiire  aux  fondions  publiques,  par  ou  il  délibéra  des’addonner  entièrement 
au  repos,  remettant  le gouvernementprincipal  defeseftatsen  mainsdelbodi(ft 
fils  envers  l’an  MC.  LXXXV.  ce  qu’eft  caulè  que  nos  Hiftoriens  remet- 
tent le  trefpas  de  noftre  Duc  Godefroy  fur  l’au  MC.  L X X X 1 1 1.  & autres 
quelquestroisans  plus  tard,  par  ce  qu’ils  trouvent  le  Prince  Henry  doibs  lors 
qualifié  Duc  de  Lothier. 

Gérard  Comte  de  Los  beaufrere  de  noftre  Duc  avoit  donné  i l’Abbaye  Pmv,t 
d’Everbode,que  fon  ave  avoir  fondé,quelques  biens  fitués  en  la  paroice  dcTef 
fenderlo,  laquelle  donnation  noftre  Duc  à larequifition  delaDuchefTeltnainc 
confirma&approuvapourlui&fesenfiints,  enfàvcurde  ladiâcEglilè,  par  fes 
lettres  données  en  l’an  MC.  LXXXVIII.  Indiéfion  VI.  Epaâe  XX. 

L’on  trouveencor  que  le  Duc  Godefroy  avec  ladiéfe  Ducheffelmaine  donna 
à l’Abbé, du  S.Sepulchre  à Cambray  une  court  avec  certains  biens  firnésenla 
terre  de  Bierbeck,  pour  la  fondation  d’une  Prevofté , ( lins  que  precifement 
l’anfoitexprimée  ) mais  depuispourdiverfes incommodités,  Conrard Prevoft 
de  Tenkendorp  par  l’authorité  de  fes  Supérieurs  tranfporta  en  l’an  MCC.  IV. 
ladiéie  court&  biens  à l’Abbaye  de  Villers. 

Kk  a Enfin 
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Enfin  le  Doc  Godefroy  accablé  d’une  longue  infirmité  alla  prendre  an  ciel  G.dtS. 
le  loier  de  fes  vertus  & patience  le  X.  d’Aouft  de  l’an  MC.  XC.  com- 
me  trcs-bienat  remarqué  Godefroy  de  S.  Pantaleon  qui  vivoitallors,  & apres  »»«/. 
lui  Baudewin  d’Avennes,  qui  eft  mal  cité  par  A.  du  Chefnees  Preuves  de  i-dcGwfi- 
l’Hiftoire  de  la  Mailbn  de  Limbourg  page  LXI.  ou  il  remeét  la  mort  de  no- 
ftre  Duc  fur  l’an  M C.  X C I.  car  l’original  did  exprefTcraent  M C.  X C.  Il 
«voit  gouverné  fes  pais  & vaflàls  avec  une  fingulierc  prudence  l’cfpace  de  qua- 
rantc&  fept  ans&  quelques  mois,  aiant  attainû l’eage  d’environ  foixante& 
quatre  ans,  & fut  Iblennellcment  enterré  près  là  première  femme  danslechoeur 
del'EglifedeS.  Pierre  à Lovain  du  Cofté  Septentrional , mais  comme  l’E^lifèat 
cflé  rcbaftic  l’on  ne  voit  à prefent  aucune  mcmoiie  de  là  Sépulture. 

Son  premier  mariage  fut  doibs  l’an  MC.  L V.  arrefté  avec  Margarcte  fille  P'nmt 
de  Henry  Duc  de  Limbourg  comme  ci-devant  at  cfté  dift,  mais  clic  trefpalTa 
devant  fon  marifans  que  l’on  faebe  precifement  le  temps,  & noftrc  Duc  s’allia 
pour  la  féconde  fois  à Imaine  fille  de  Louis  Comte  de  Los  & d’Ermengarde 
Comtefié  de Rynccke,  laquelle eftant demeurée vcufve  feretiraauMonaftere 
de  Munfterbilfcn , ou  depuis  elle  devint  auffi  Abbefic , & en  celle  qualité  elle  . 
donna  en  l’an  MCC.  III.  à l’Abbaye  d’Everbode  le  perlbnat  de  l’EglilcdcNcre,  ^"*7' 
del’adveu  de  Louis  Comte  de  Los  fon  nepvcu  comme  AdvoUé  dcidiétes  Ab-  ' 
bayes  de  Munfterbilfen  & Everbode  : çc  qu’aufli  fut  confirmé  en  lamcfmean- 
néc  par  Hugue  E velque  de  Liege  : L’on  remarque  fon  trefpas  en  l’obituairc  du- 
diélMonaftere  d’Everbode  furie  lour devant  les Nones de  luing,  qu’eftlequa- 
trielmejourdudiélmois,  fans  que  l’an  y foit  exprimé , mais  elle  y eflexprciTe- 
ment  qualifiée  Imaine  jadis  DucheflTe  de  Brabant &Abbcfic  de  Bilfen.  l’Ex- 
iraâion  delà  première  femme  de  noftreDuc  fe  trouvera  dans  le  Tome  fécond  Prtmtt 
qui  cille  Livre  X.  decefl oeuvre  ou  nous  traiélerons  des  Duesde  Limboutg,&  ♦+ 
celle  de  la  fécondé  femme  fe  peut  voir  par  les  tables  qui  fuivent. 

Durant  le  règne  de  nollre  Duc  l’Hofpital  de  Poflele  maintenant  Abbaye  de  jv«.  th.f. 
rOrdredePremonftréptintfoncommencemcntenversl’anMC.  LXXIII.  *65. 
par  la  libéralité  de  Faflré  d’VtwiJkj  Arnou  diâ  Brabant  & fes  fils  Bemiercde 
Rysbergen,  Otton&  Arnou,  & fa  fille  Icuttc  augmentèrent  le  dot,  comme 
auffi  firent  Berthc  de  Blarthcm  avec  fa  fille  Bille  & les  enfants  d’icelle  feavoir 
efl  Alard  ComtedeMegene , Thicry  dcM^cne&  Rogiet  Scademnllc  ; Diedra- 
dis  deRiexflel&  fes  fils  Henry  & Baudewin  & fa  fille  Sibillc  furent  auffi  des 
premiersbien-faideurs.  Depuis  Herman  Abbé  deFloreffé,  dequi  IcdidHofpi- 
llal  cfloit  dépendant , acquifl  de  Thiery  Sire  de  Herlacr  l’Alleu  d’Elmcth , pre- 
féntsWauthierBcrthout, Henry AdvoUé  de  Molle,  Henry  dcBreda,  Thicry 
d’Altena,  Gerarddc  Bucflcl  & Willaumefon  ftcrc,  Arnoude  Heuldcn, Her- 
bert de  Hcfe&autres;  eflantVdebildmere  dudid  Thicry  de  Herlacr  tres- 
paficc , à finquetoute  matière  de  débat  quctouchant  ledid  Alleu  pouroit  furve- 
niraudiét  AbTC&audidlieudcPofleleferoitofléc,  il  donna  à fa  focur  femme 
de  Florent  Sire  de  Voerne  l’alleu  de  Gerdingcn  fitué  au  village  de  Baflwilre , en 
recompenfe  de  la  part  qu’elle  eull  fccupretcndrc  audidbienqu’ilavoitvcndu. 

l’Abbaye  du  Vau  S.  Lambert  de  l’Ordre  de  Cifleaux  fut  auffi  fondée  par  Gil- 
lesComtcdcDuras&Clermont,  quiàcefl  efféd  donnaàlcan  AbbédeSigny 
dudid  ordre  l’Ifle  de  Rofiers , le  Sart  d’Eflrival  & autres  terres  de  l’adveu  de 
Henry DuedeLimbourgdequi  lefdids  biens  cfloient  mouvants,  à quoi  por- 
tèrent auffi  confentement  Wederic  Sire  de  Walcourt  fon  beaufrerc  & Thicry 
de  Walcourt  fon  fils,  ce  que  fut  confirmé  par  Lothairc  de  Hofledc  foi  difant 
Evefque  de  Liege  par  lettres  de  .l’an  M C.  X C 1 1.  Et  fût  ladiâc  fondation 
depuis  amplifiée  pat  Henry  Duc  de  Limbourg  fufdiâ , avec  aggrcatiou  de  fes 
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filsHenry,  Walleran,Fredric&Gerard,  commeronvoitparfcslettresdon-  Godz> 
nécsàMourmaulenranMC.  XCVI.  3- 

dt  Encor  fut  prefque  au  mefine  temps  fondée  l’Abbaye  de  S.  Remy  au/Ii  de 
i.Kmy.  l’Ordre  de  Cifteaux  près  Rochefort,  par  lapietédeGillesComtedeDuras& 
SiredeRochefortfuldiâ,  ce  que  j’ai  bien  voulu  joindre  ici  (combien  que  ces 
deux  Abbayes  n’appartienent  au  Brabant  ) à fin  que  le  carieux  aie  cognoillân- 
ce  de  l’origine  de  ces  deux  Eglifes. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  III.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  DE  MARGARETE 
DE  LIMBOURG  SA  PRE- 
MIERE FEMME. 

H En  a V I.  du  nom  Duc  de  Lothier  & de  Brabant,  de  qui  nous  pourfui. 
vtons  là  lucceflion. 


II.  Albert  de  LoVain  receut  ce  nom  en  mémoire  d’Albert  Comte  de 

Mouha  & de  Dasbouig  fon  oncle  paternel.  Il  foc  premièrement  Archi-dia-  Alim. 
«îSw’**  ^ Evefque  de  l’Eglifè  de  Liege  apres  la  mort  de  Rudolf  de  Serii^n 

advenue  en  l’an  MC.  XCI.  fon  eleâion  fe  fie  audiâ  an  jour  de  la  Nativité 
d-'igt.  de  noftreDame,  ilaquelles’oppofaBaudewin  Comte  de  Haynaut  qui  defiroic 
l’advancementd’un  autre  Albert  aufli  Archi.diacre&PrcvoudeladideEglifè, 
fi  Is  de  Guithier  Comte  de  Rhetel  & de  Béatrice  de  Namur  : mais  apres  avoir  con- 
fideré  runiformicé  des  voix,  & que  coûts  de  commun  accord  reclamoient  pour 
Evefque  noflre  Prince  Albert,  il  ne  trouva  à propos  de  pouflèr  l’affaire 
plus  avant,  mais  envoya  Ibn  coufin  Albert  de  Rhetel  devers  l’Empereur  Hen- 
ry VI.  qui  cftoit  nouvellement  fuccedé  à l’Empereur  Fredric  fon  pere,  & lui 
iionna  Ixinne  compagnie  8c  richeflês  pour  gaigner  ceux  qu’il  ji^eroit  lui  pou- 
voir fervir  en  là  pou^te , laquelle  il  tenoic  de  tant  plus  aflêurée  par  ce  que 
l’fmperatrice  elloitlà  niepee,  fille  hericiere  de  Rogier  Roy  de  Sicile  & de 
Tom.  I.  L1  Béatrice 
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Béatrice  de  Rhctd  fa  feeur  : noftre  Prince  envoia  fcmblablcment  fes  députes 
devers  l’Empereur  qui  cftoit  en  chemin  au  retour  d’Italie , & parainli  aiant 
fommairemcntoüi  l’une&l’autreprtie,  ildidcrala  relblution,  leurdonnanc 
Jour  liir  le  commencement  du  mois  de  Février  proehain  pour  entendre  leurs 
raifonsicependantThieryComtedeHoftade  qui  fetrouvoitàlafuitedel’Em- 
pereur&eftoit  un  de  fes  premiers  conlêilliers , parla  pour  advancer  fon  frere 
Lothaire  deHoftade  Prévoit  de  Bonne , remonllrant  combien  le  pouvoir  du 
Duc  de  Brabant  feroit  accru  fi  noftre  Prince  Albert  le  voioit  en  ceft  eftat, 
& comme  il  cognoiUbit  l’humeur  hautain  de  l'Empereur,  il  lui  reduiâ  à la 
mémoire  le  refusque  lediift  Duc  Henry  avoit  faieft  de  palTer  en  Italie  à Ibn  1er- 
vicc,  &âïccce  promit  grollêlbmme  d’argent  dont  Ion  frère  le  Prévoit  eftoic 
bien  pourveu.  Certes  il  falloir  peu  pour  reçufeiter  la  haine  que  l’Empereur 
avoit  doibs  long  tempsau  Duc  & à là  maifon,  dont  la  caufelc  rapporte,  qu’c- 
itant l’Empereur  encor  Roy  des  Romains  en  Iblcnnclle  alfemblce  dansla  ville 
deLiege,  le  Duc  Henryy  feroit  comparu  accompagné  de  trois  cents  Cheva- 
liers & Nobles,  avec  grande  magnificence  &oltcntarion,&  en  la  prelcnce  du- 
diétRoy  auroiteude  pro(X)S  au  Comte  d’Haynaut  fort  arrogants  tendants  au 
mefpris  mefme  dudiét  Roy  : Enfin  le  Comte  de  Hoftade  mena  ceft  aflàirc  fi  bfen 
que  parmi  la  Ibmme  de  trois  mile  marcs  l’Empereur  inltirua  le  Prévoit  de  Bon- 
nelbnArchi-ChancclierpardcçalcsAlpesenl'olenncllc  allcmblcc,  ou  l’on  dc- 
batoit  l’eledlion  de  noftre  Prince  & d’Albert  de  Rhetel  qui  voiant  la  finiftre 
praélique  qu’on  ufoitenceft  affaire,  quitta  toute  fa  pretenfion,  requérant  en 
perfonne  à l’Empereur  que  Ibn  plailir  fut  de  donner  l’inveftiture  à noftre 
Prince  Albert  qui  avoit  eltc  elleu  par  quarante  & cincq  Chanoines  & les  prinei- 
paux  Officiers  de  l’Eglife;  mais  l’Empereur  refpondit  qu’il  avoit  apprins  de 
l’Empereur  Ibn  pere  que  lors  qu’il  y avoit  diffention  entre  les  parties  clevcs 
àquclque  Evefcnc,  que  c’eftoit  à lui  d’ellire  telle  perlbnne  que  bon  lui  lêm- 
bleroit,  &cn  conformité  de  ce  déclara  pour  Evclqucdel’EgliledcLiege  Lo- 
thaire de  Hoftade  fon  Archi-Chancellier,lni  donnant  l’invcltirurc  & Royalité: 
noftre  Prince  qui  le  trouva  prefentprotefta  du  tort  qu’on  iâilbit  à la  liberté  Ec- 
clefiaftique  & à fon  droiét , apjx;llant  au  S.  Sir^e  ou  il  pretendoit  de  pourlbi  vre 
Jultice,  mais  Lothairepar  leliippb’rtde  rEmperëurs’emparadcs  villes&Cha- 
fteauxdu  pais,  &femiten  polleffion;  ce  que  de  tant  plus  facilement  il  Iceut 
faire , autant  que  le  Duc  Henry  frere  de  noftre  Prince  cftoit  occupé  aux  guer- 
res deFlandre,commecnfonlieulcrat  diâ:;  de  forteque  celle  violenteintru- 
fioneuft  lieu,  & fut  rendue  infhiéhieufe  la  légitimé  eleélionduPrince  Albert, 
qui  en  toute  diligence print  Icchcmin  de  Rome,  ou  il  fut  honnorablcment  rcccu 
duPapeCeleftin  III.  car  il'eftoitdes-Ja  bien  informé  de  tout  ce  queç’eftoit 
palTé,&parainfi  confirma  l’elerftion  iàiâe  de  là  perfonne  & l’alfocia  au  Colle- 
ge des  Cardinaux , lui  donnant  de  là  propre  main  l’Ordre  de  Diacre , & à Ibn 
retour  l’accompagna  de  les  lettres,  parlefquelles  il  ordonna  à Brnnon  Arche- 
vdquedeCologne&àWillaumcArchevelque  de  Rheims,  que  l’un  oul’autre 
l’auFoicnt  à confacrer  & inftaller  folenuellement , enfuiie  de  qdoi  l’Archevef- 
que  de  Rheims  ordonna  preftre  noftre  Prince  Albert  aux  quatre-temps  de 
Septembre  de  l’anM  C.  XCII.  & le  lendemain  Dimanche  le  confecra  Evelqne 
de  Liège , en  prefence  de  Ibn  Oncle  Henry  Duc  de  Limbourg  & fes  fils , de  Gé- 
rard Chaftelain  de  Bouillon  &plufieurs  autres  Nobles&  Ecclefiaftiquesdelbn 
Diocefc,  qui  touts  lui  firentles  hommages , ducs  & lui  jurèrent  fidelité  ; mais 
l’Empereur  & Lothaire  de  Hoftade  aiants  malheiu-rafement  conlpirés  en  là 
mort , envoierent  à Rheims  quelques  Allemans  lairs  adhérents , qui  Ibubs  cou- 
leur qu’ils  eftoient  dil^ciés  de  l’Empereur  à caulc de  certain  homicide , entrè- 
rent 
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rent  en  aflcs  familicrc  imitie  de  noftrc  Evcique,  & iiantS  efpié  occafion  Gosi- 
|K)ur  lemeuicrir,  decerminereoc  d'execucerleurdcccdabledcflëin  le  jour  delà  3’ 
S.  VicrgcjCecilc,  cllant  i’EvcIque  cejourrequispourcelebrer  lameflc  au  Mo- 
nadercdesReligicurcsdc  S.  Pierre  IcxRhcims;  mais  legrandconcoursdu  peu- 
blc  qui  par  dévotion  le  trouvcrciic  à lalblennité  empeicha  pourcefte-fois  leur 
iucencion  faiiguinaire ; ce  fut  toutes- fois  pour  peu  de  temps,  cardeux  Jours 
apres  le  XXIV.  du  mois  de  Novembre  l’air  citant  ferein,  nollrc  Evcique  déli- 
béra d’aller  promener  hors  des  porte  de  Rheim.s , accompagne  tant  feulement 
deSobier  Chanoincà  S.  Lambert,  d’Olivier  Chevalier &quclques  pages,  & 
citant  ja  à cheval  lefdidts  Allemans  le  prefenterent  pour  lui  lcrvir  de  compa- 
gnie, ce  qu’il  leur  accorda  aulTi-tolt,  combien  que  des-ja  plufieurs  de  fesdo- 
meltiques  avoient  fort  fufpcdlc  la  converiktion  de  ces  gafands,  mais  nollre 
Evcique  qui  avoit  l'ame  pure  ne  pouvoir  élire  induiift  de  foubçonner  mal  de 
ceux  qu’il  n’a  voit  delôbligé , ains  au  contraire  les  avoit  charge  de  bieafaiâs: 

Kuhn  citants  cnoingnésde  la  ville  environ  cincq  cents  pas,  ces  perfides  perpé- 
trèrent leur  Icclclle  alTalfinat,  lailTant  l’EvcIque  roidc  par  terre  avec  treilè 
blelTurcs  ; l'on  corps  fiit  avec  larmes  & lamentations  porte  en  terre  au  milieu  de 
l’Eghl'c  Métropolitaine  deRheims,  devant  l’autel  foubsic  Cmcifix,  aiantfut 
fa  telle  la  pierre  fur  laquelle  le  S.  Martir  Nicaife  avoit  elle  décapité,  & k les 
pieds  la  Sépulture  d’un  Archcvclqne  de  ladiéte  Eglife  : Dieu  voulant  aulli  tef-  ' 
moigner  combien  la  colombine  finceritc  & l'ainéte  vie  de  nollre  Evelquc  lui 
clloit  aggrcable,  honora fon  lèpulchre  de  plufieurs  miracles;  comme  au  long 
onlestrouvecnlalcgendcdclâ  bienhcureule  converiktion , eferipte  parunfien 
domcllique  familier,  & infciree  dans  les  Croniques  de  F.  Gilles  Religieux 
k Orval  de  l’Ordre  de  Chilteaux. 

Pendant  qu’on  guettoit  à la  mort  de  nollrc  Evcique,  Thiery  Comte  deHo- 
ftade(nonobllantqu’il  cull  àfèmmc  fa  tante  ) clloit  aux  efeoutes  en  la  villede 
Mabeuge,  ou  il  rcceut  les  nouvelles  dccequ’elloit  pallc,  &auiri-tolllcsporta 
à fou  frere,  qui  s’alTeuroit  parcelle  mon  dire  cllabiienpaifiblepoirdliondefa 
dignité,  maisbien  le  contraire  advint,  car  au  mefme  inllant  que  le  bruiâvint 
à Liège,*  tout  le  clergé  8c  peuple  fe  mit  en  deuil,  & dctdlercnt  ouvertement 
une  aàionfivilaincmcntcruelle,  dontils  maudirentlesauthcurs,  contreles- 
quels  ils  murmuroient  avec  tant  de  licence,  que  Lothaire  & fon  frere  avec 
alfcs  de  perplexité  fc  retirèrent  au  Challe.m  de  Huy , ou  le  Comte  Baudewin 
d’Haynaut  leur  fauteur  accourut  avec  quelque  Iccours  pour  les  protéger,  mais 
voiant  tout  le  pais  en  trouble,  & confideratil  que  ûns  préjudice  de  Ibn  hon- 
neur il  ne  pouvoir  eiitrcprcndrc  la  defencc  d’une  caufe  fi  inique , il  retourna  vi- 
fleraent,  & confcilla  à Lothaire  & aux  liens  de  le  retirer  devers  l’Empereur. 
Entre-tant  le  Duc  Henry  frere  de  nollrc  Evcfque,  Ibn  oncle  le  DucaeLim- 
bourg,  Brunon  Archevelquede  Coltine , les  Comtesde Juliers&de  Gucidres 
avec  autres  amis  & parents,  ellants  alfemblésprcs  la  dllede  Cologne  conjurè- 
rent de  prendre  vengeance  des  autheurs  de  celle  innocente  &deplorable  mort, 

& de  £iiél  ravagèrent  toute  la  Comte  de  Hollade,  & prindrent  le  Challeau 
fituc entre Callredc  Grcvcnbroeck  ,&  de  la  pourfuivirent  vivement  touts ceux 
qu’ilseognoilibient  coulpables  d’une aâion  fi exécrable,  laquelle fiit  aulli dc- 
tcllcedc  touts  Princes  tant  eu  l’Empire  qu’dlrangcrs;  aulli  le  PapeCclcllincx- 
communia  tours  ceux  qui  avoient  part  au  crime,  delbrtc  que  l'Empereur  voi- 
ajit  tant  de  troubles&  malcdiélions  s’ellever  contre  lui , & le  trouvant  avec  un 
icmors de  conlcicncc , & chargé  d’une  infiitnie  irréparable,  commença  bien 
urdarccognoillre  Ikfautc , & ixMir  aucunement  la  réparer  il  convoqua  en  l’an 

L1  i MC.  XCllI. 
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MC.  XCin.  une  dicte  en  la  ville  de  Confiance , ou  il  donna  grandes  fâtisfâ- 
âions  & exeufes  au  Duc  Henry,  au  Duc  de  Limboutg  & autres  Princes  pa> 
rcnts&  allies  de  noftre  Evcfque , & leur  fit  des  dons  &prelènts  de  confidera- 
tion,  &pouraucuneamendedudeliâ:,ilfonda&dotta  deux  autels  en  l’Egli- 
fê  de  S.  Lambert  àLiege,  &chaflâdera  court  & prefence  touts  ceux  qu’il  Ica- 
voiteflre  coulpablesde  la  mort  du  S.Evefque,  qui  touts  en  peu  de  temps  fini- 
rent leur  viepar  mort  violenteoumalhcurcufe:  Lothaireaufli  autheur  de  tou- 
te celle  Tragédie  n’entra  oneques  apres  enLiege,  &trelpafla  peu  apres  en  l’an 
MC.  XCIV.  avec  ailes  de  repentance,  .d’avoir  pouruiivi  & meurdri  Ibn 
Seigneur  & Evelque. 

Les  Reliques  de  nollre  S.  E vefque  furent  de  nollre  temps  en  Pan  MDC.  XII. 
le  II.de  Novembre  ellcvces  de  terre  par  le  commandement  de  Louis  de  Lor- 
raine Archevelqiie  de  Rheims,  &apres  à la  requifition  & demande  du  Très- 
bon  Prince  l’Archiduc  Albert  & de  la  trcs-vertuculè  Infante  Ilàbelle  Prin- 
ces des  Belges  furent  tranfportcesl’onfielme  de  Décembre  audiâ  an  en  grande 
fbicnnite  & magnificence  en  la  ville  de  Bruxelles,  & colloquées  en  l’Eglilè 
des Rcligieufes Carmélites  dechaulees,  que Icldiéls Prince  &PrincelIêavoienc 
Ibndcequelquepeudevant.LeP^PaulV.oiâroia  depuis  en  l’anMDC.XIII. 
que  l’on  celebreroit  la  fcllc  de  noltrcfainfl  Evelque  annuellement  le  XXL  de 
Novembre  enl’EglifcMetropolitainedeRlieims,  &en  Bruxelles  en  tontes  les 
Eglifescollcgiale , paroicialcs , regulieres  & autres , & encor  lejour  de  la  tran- 
llation  dudiâ  SainA  en  l’Eglife  ou  fes  Reliques  fe  confervent. 


Ilefivray-fimbUbleque  le  Duc  Godefroy  III.  laiffd  de  Jà  fremiere femme 
encor  quelques  filles,  mais  [antiquité  nous  en  at  ofté  la  cognoijjfance. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  III.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  D’IMAINE  DE  LOS 
SA  SECONDE  FEMME. 


WIllaume  de  Lovain  Sire  de  Perweys  & Rufchebrouc,  de  qui 
& de  fa  pofterité  lèrat  parlé  plus  amplement  au  Livre  VIII.  de 
cell  œuvre. 

Godefrov  de  Lovain  ell  exprclTcmcnt  qualifié  fircrede  Henry  I.  Duc 
de  Lothier  & de  Brabant  en  Charte  de  l’an  M C C.  XX.  par  laquelle  lediâ  Ku.  tèef. 
Duc  avec  fon  filsle  Prince  Henry  ratifie  & confirma  la  donnation  de  quaran- 
K 8c  deux  bonnieres  de  terre  qu’Olivier  de  Sottegem  avec  Petronelle  fille  au 
Chaflelaindc  Bruxelles  avoitfhiâ  à l’Abbaye  de  Vorll  ; fur  la  finde  laquelle 
lettre  font  nommés  tefmoins  Godefroy  frere  du  Duc  Henry,  &fbn  fils  Gode- 
froy, Engueran  de  Perweys,  Henry  de  Steirebeke&  Henry  fon  fils , Grégoire 
de  Vilvorde,  Arnou  deWalehein,  Wauthier  de  Huldcbetge,  Willaumede 

Tubeke, 
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Tubeke,  Alarddeiflche,  Ringot  de  Bofliit  & Wauthier  deNiel,  ce  que  d’ail- 
lenrs  eft  confirmé,  par  ce  que  le  Duc  Godefroy  III.  approuvant  en  l’an 
MC.  LXXXVIII.  certaine  donnation  fâiéle  par  Gérard  Comte  de  Los 
dl’Eglifed’Everbode.  ildiél  qu’il  fâiél  ladide  ratification  en  qualité  de  mari 
d’ImainedeLoslà  femme,  & comme  meeur  de  leurs  enfants,  defignant  parle 
nombre  plural  qu’il  y avoir  plufieurs  enfants,  defqucls  ce  Gode^y  pomoit 
bien  avoir  efté  l’un , mais  il  ne  m’eft  apparu  li  de  lui  ou  de  fon  fils  Godefroy 
cftdemeuréeaucunepofterité,  ni  auffi  quelles  terres  ouSeigneuries  ils  peuvent 
avoir  polTedé,  eftant  chofe  déplorable  que  la  petite  cutiofité  de  nos  anceftres 
nous  at  laide  en  ce  labirinthe. 


Tom  I. 
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nmmon  j 
Comte  dc^ 
Los  1047. 


GiOcbcrt 
Comte  de 
Los  cQ). 
£mmc  de 
Namur 
611e  d'Al- 
bert Comte 
de  Namur-^ 
& d’Er-  ^ 
incngardc 
61  le  de 
Charles 
de  France 
Duc  de 
Lorraine 
Inf. 


Arnou  Comte 
de  Lustbnda- 
teur  de  TAb-^ 
baye  Ever- 
boac.  Mourut 
139. 


Thicry 


Gérard. 


Louis  Comte  de  Los 
el^u.  Ennenearde 
611c  de  Gérard,  de 
Rcynecke  & deHcl*> 
widc  de  Caflrc.  Il 
mourut  1171. 


Philippe  de  Los 
mort  envers  1164. 
voyès  Alberic  fur 
l'an  1166.  dp. 


Renaud  Chan.  à Lic- 
ige  Prevoft  de  Fof- 


Sophie  Du* 
cbdiccoHon- 
Vgric. 


Gérard  Comte  de  Los  fonda- 
teur de  l'Abbaye  de  Herkenro- 
de  de  l'Ordre  de  Cillcaui  more 
en  terre  $.  1191.  ci'pou.  Marie 
de  Gueldrcs. 


fütton  Comte 
Duras , Moni 


Otton 
Comte  de 
Los  de  de 
Duras 
Soubs-  . 
Advoüd 
dcS.Tfon 


Giflebert 
Comte  de  Du- 
ras foubs-Ad* 
voüédcS.Trô  . 
cfp.  la  61Ie  de  4 
Conon  Com- 
te de  Monta- 
igiit. 


de 


Duras . Montagu 
foubs-Advoüé  de 
S.  Tron  cft.  Berthe 
611c  de  uodefroy 
Sire  de  Douchain 
Oflrcvant , Ribe- 
mont,  &c.  & dclo- 
lente  de  WaÛcin- 
berge. 


Huguc  de  Los. 


Gertrude  cip.  Aibert  de  Lo- 
vain  Comte  de  Daesbourg  de 
Mouha. 


Alix  efpou.  Gilles  Comte  de 
Duras. 

Agnes  efpou.  Otton  Comte  Pa- 
latin, de  Scheyrn  &de  Wictcl- 
fpach. 

Imaise  ESP.  Godefroy 
Due  DE  Lotiiier  Comte 
DE  Brabant. 

Lorcnc  efp.  Thibaut  Comte  de 
Bar. 


Gilles  ComtcdcDuras,  Mnn- 
tagu  , Clermont , Ac.  foubs- 
Advoüé  de  S.  Tron  fondateur 
des  Abbayes  du  Vau  S.  Lam- 
bett  de  de  S.  Remy  près  Ro- 
chefort  Ordre  de  Cincaux , 
efp.  Alix  de  Los. 


Pierre  de  Duras  11S4. 


Conon  Comte  de  Duras 


Berthe  Dame  de  Rochcfori 
Comtefl*e  de  Clermont , dtc. 
efpou.  Wederic  Sire  de  Wal- 
court. 


[ullane  efp.  Baudewîn  Challe- 
lain  de  Bouxbourg. 


Conon  Sire  d’Otre- 
pe,  Dipcnbcche , 
bcans,  &c. 
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Guillauine  Comte /Conmd  Comte  de  Luxem« 
de  Luxembouig.  ^booig,  mon  làos  eu&ncs. 


*39 


Henry. 


Ermcnfînde  Comtef- 
lè  de  Luxembourg 
efp.  1.  Albert  Com- 
te de  Daesbourg 
Mouba^Ac.  z.cfpou- 
GodclToy  Comte  de 
Namur. 


Adelberon  Premî- 
cier  & Archidiacre 
de  Mets  y mort  au 
licite  d’Amiochic 
1109. 


Rudolf  Adminidra- 
tcur  de  l'Abbaye  de 
Munllcr. 


'Du  1.  Mary. 

Hugo  Comte  de  Daesboorg 
& Mouha. 

Genrode  femme  de  l'Empe- 
reor  Conrard.  3. 

Lutgarde  efpou.  Godefroy  i. 
Duc  de  Lothicr  Comte  de 
Brabant. 

Bcrthc  cJp.  Emanucl  £mpe> 
reur  de  Conltantinople. 

Da  %.  Mary. 

Albert. 

Henry  Comte  de  Namur  & 
Luxembourg. 

Clcmence  Duchcilc  de 
Zeriogen. 

Ermengarde  ComtelTc  de 
Haynaut. 

Beatrix  ComteHe  de  Rhetel. 


Conrard. 


Mehaut  Comtefle  de 
Longuîc>crpoufaGo-v 
defrôy  Comte  de  ] 
Caftcl.  * 


fFoîmar 
Comte  de 
Callcl, 
Homberg 
& Lon- 
guic. 


Henry 
Archidia- 
cre de 
Mets  E- 
vefque  de 
Verdun. 


"Henry  Comte  de 
Caftcl , Homberg 
& Longutc  efpou. 
la  fœur  du  Comte 
.de  Sevnc. 


fFolmar  Comte  de  Cartel  & | tt„^«  I 
Longuic  cfp.  Clémence  J J 

dcFülmar  Comte  de  Mets*  1 
Hombcig.  Ligncvil- 


Folmar  Comte  de 
Ugnevüle. 

Conrard  Sire  de 
Rirte. 


Hug'tc. 


Grcgoûc  Abbd  dePrume. 


Hadwige  dp.  Gérard  Sitede 
RyncckcpresWtnsbourg,  J 


Fille  efp.  en  Bmnfwick. 

Mm  X 


'Conrard 
Frcmicicr 
de  l’Egl. 
de  Mets. 


Ermen- 
fiiide  Da- 
me de  Ry- 


'Ikiaine  de  Los 
esF.  GoncFjtor 
3.  Duc  DE  Lo- 
THiER  Comte 
ncckcclp.J“  Brabant  et 
Louis  S '«‘S  Abbesse  de 
Conue  de 
Los,  elle- 
mourut 
M7f.  gîft 
au  Begi- 
nage  à 
Los. 
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Princes,  Barons,  Seigneurs  & Nobles  de  Bra- 
bant mentionnés  aux  Charte  du  Duc 
Godefroy  II L 

Albert  Comte  de  Hnguc  frété  da  Henry  Comte  de  Otton  Comte  de 
Mouha  , Daes-  ComtedcMouba.  Gueldres.de Zut-  Duras,  Clairmont 
bourg  & Mets  fre-  phen&delaVe-  & Montagu  Sire 

reauDuc.  luwc, &IeComtc  dejudoiguc. 

Gérard  fou  Al$ 
aifhé. 

Thiery  Comte  de  Herman  Comte  Wauthier  Ber-  Gérard  Sire  de 
Hoftade  & de  de  Cuyek.  thout  AdvoUé  de  Grimberge  frere 

Daelhem.  Malines.  de  Wauthier  Ber- 

tbout. 

Twain  Sire  d’A-  Amou  Sire  d’Au-  Hi^e  Sire  d’En-  Goliiin , Engel- 
loft.  denarde.  gien.  bert,  Siger& Ot- 

ton Als  du  Sire 
d'Engicn. 

Godefroy  Sire  de  Amou  Sire  de  Thiery  Sire  d’Al-  Alard  Comte  de 
Breda  & Scoten,  Dicft.  tena.  Mcgene. 

& Hëry  fon  frété. 

Renier  Sire  delau-  Gérard  Sire  de  Arnon  Sire  de  SigerSiredeBom- 
che.  Marbais&Baude-  Heuldene.  hemChaftelainde 

Win  fon  frere.  Gand. 

Engueran  d’Or-  Wautier  Sired’Aa  Franco  le  Jeune  Ofte  Sire  de  Tra- 
bais.  & Leon  Chafte-  ChafrelaindeBm-  Agnies. 

lain  de  Bruxelles,  xelles,  &Henry 
Ibn  frere.  Ibn  frere. 

RogierSiredeLe-  ArnonSiredeRot-  Arnon  Berthout  Raonl  de  Lovain 
vedale.  Iclaer , Senefchal  SiredeRanft.  SiredeHougarde. 

& Arnou  Ibn  fils. 

Henry,  Gerard&  HenrySiredeBau-  Amou  Sire  de  Gérard  de  Sotte- 
Micbiel  de  Bicr-  terfem,  Alard , Si-  Wallchain.  gem. 

bais  frétés.  ger,  Willaume  & 

Franco  fes  frères. 

Conrard  & Emile  Godefroy  frere  au  Gérard  Sire  de  Gofùin  de  Ha- 
de  Diefr  frères.  Senefchal  de  Rot-  Bucxftel  & Wil-  vrecb. 
lêlacr.  laume  Ibn  frere. 

Berner 
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Berner  de  Morce- 
Ic&Iwiinfonfils. 

Wanthlcr  Sc  Ra- 
bode  de  Crainhë. 

Arnou  dcBygacr- 
dcn. 

Arnou  Brabant  & 
Bcrnicr  de  Ryns- 
bci^cn , Otto  & 
Arnou  l'es  bis. 

Arnou  de  Rode& 
Arnou  (bn  bis. 


Gérard  de  Hilde- 
berge, 

Golùin  d’Evers- 
beige. 

Henry  de  jetter- 
beke. 

Hcrbern  de  Helè. 


Gofcelin  & Wau- 
thicrdcHolthem. 

Eugène  de  Hae- 
rcn. 

Baudewin  de 
Maesfort.  ^ 

Daniel  de  Orden. 


Thiety  & Rogicr 
Scademulle. 

Walleran  de  Lcu- 
vel. 


Tom.  I. 
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Renier  & Gofuin  Henry  Sire  d’Af-  Arnou  & Golùin 
de  Heverle.  fche  oc  Leon  Ibn  d’Aûcbe. 

ftere. 

Wauthier&  Hcn-  Henry  d’IlTchc.  Gofuin  & Gode- 
ry  de  Stalle.  froy  de  Saventhë. 

Thiery  Sire  de  Henry  Advoücde  Willaume  de  Lie. 
Herlaer.  Molle.  rc. 

Willaume  de  Do-  Arnou , Senefchal  Herman  & Udon 
glebert&  Gérard  d’Oppendorp.  d’Alphcym. 
l'on  frere. 


Gofuin  d’Erpe,  Païen  de  Marbais.  Siger  Chaftelain 
Wauthier  & Gé- 
rard les  bis. 


Sigebertde  Gefle- 

Wauthicr  de  Câ- 
pcnholt. 

Afnou  de  Velpe. 

Wauthier  de  Ba- 
venchem. 

Anthoine&Wau- 
thier  de  Mesbru- 
ke. 

Henry  deHavrcl. 

Daniel  de  Sin- 
nard. 

Hawel  de  Ho- 
bulch. 

Gérard  de  Hedin- 
g'- 

Henry  & Baude- 
Win  bis  de  Die- 
drade'deRicxflcI. 


Gisbett  de  Wefe- 
beke. 

Giflcbert  Splen- 
tre. 

Faftre  d’Utwyck. 


Wauthier  de  Wel- 
debroec. 

Wcderic  de  Die- 
penbeck. 

Wauthier  de  Le- 
de. 

Golcelin  Majeur 
de  Lovain. 

HeylbChambrier. 


Ingelbert  Hebe. 


HeiuyMagetoch. 


d’Aloll. 


Siger  deRolcma- 
le. 

Nicolas  de  Hofe- 
kirchc. 

Willaume  de  Ber* 
chem. 

Gobrinde  Donck. 


Henry  de  Stetbe- 
ke. 


Siger  Foreftierde 
Lumbeke. 

Engelbert  de  Me- 
nelclve. 

Golùin  de  Leuve. 


Willaume  de  Uc- 
tene. 

Gérard  Tacon. 


Nn 


Gérard 


Digitized  by  Google 


141  TROPHEES  DE  BRABANT 

Gérard  de  Tuiri-  AlatdRapc.  Giflebert&Lam-  Godefroy  Van 
nés.  bert  de  Groote.  Daele. 

Henry  de  Lane.  Wauthier  Runge.  Henry  Pedagoge.  Wieric  de  Cot- 

hem. 

Thomas Barkcne-  Hanucl  de  Lcde-  Franc  Ratir.  Henry  Sncpaerth. 
rc.  berge. 
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HENRY  I.  DU  NOM  DUC  DE  LOTHIER 
ET  DE  BRABANT,  MARQ.UIS  DU 
S.  EMPIRE,  COMTE  DE 
LOVAIN,  8cc. 

Chapitre  IV. 

■ nï.  Godefroy  fon  pere  l'afTocia  au  gonvetoemcut  de  fcs  Eftau 

Lt  Pr.  D environ  l’an  MC.  L X X 1 1.  & quelques  années  apres  il  traifta  ' 
fon  mariage  avec  Mathilde  fille  du  Comte  de  Boulogne , lequel  fut 
^rcenû-  finalement  arrcfté  en  l'an  MCC.  L X X I X.  comme  le  tout  at  eftc  p„mt 

mwt.  deduiâiu  large  ci-devant,  &aul1i-to{l  il  commença  à prendre  le  tiltredeDuc 
p^'^'  de  Lothiercncordu  vivant  de  fon  pere, comme  l’on  voit  par  divers  lettrines , 
fMélii/Jc  & particulièrement  en  une  Charte  de  l’an  MC.  LXXX.  par  laquelle,  ta  Ku.d^f. 
Omc.  ceftequalité,  ildeclarcqu’ArnouSenefchal&SiredeRoticlaerenmemoiredc  ‘7»- 
ri  Arnou , avoit  donne  aux  Chanoines  de  l’Eglile  de  S.  Gommacr 

s.ètm-  à Lierc  vii®  fols  de  rente,  & encor  fix  fols  pour  lalumiere  en  la  fede  détours 
’*«'■.  ■ Saindh,  Iciquels  XXVI.  fols  le  Duc  Godefroy  fon  pcrcavoitàla  requifition 
dudiâ  Sencichal  (qui  les  tenoit  de  lui  en  fief)  conféré  librement  de  (a  propre 
main fiir l’autel dudiû S. Gommaer,  au profiâ:  deladiâeEglifo:  prclëntsFranr 
co  Prevoft , Lambert  Doien , Godefroy , Rommond  & Henry  Clercs,  Benoilt , 

Henry  d’IlTche,  'Willaume  de  Lierc,  Baudewin  de  Macsfott,  & Gofeelin  de 
Dundt. 

nBi.  En  l’annce  cnfiiivante  MC.  LXXXI.  il  alla  accompagné  de  grande 
Nobleflêiufecoursdefonbel-oncle  PhilippeComtedeFlâiidre,  contre  Phi- 
CJtFUw  lippeRoydcFrance,maiscedcguerrefutpourlorsterminécparcertaiuaccord 
*'■  traiâé  entre  les  parties , comme  il  at  cfté  appointe  ci-devant. 

Ilp^i  i Peuapres  le  Duc  fon  pere  aiant  délibéré  depaflêrlameraufecoursdes  con- 
ta irrre  S.  quelles  en  la  terri  làindle , il  fut  attainâ  d’ime  trcs-griefve  maladie , qui  l'em- 
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Hesrï  I.  pefchacedclTcin , par  ou  en  accompliiïcmcntdu  vcuqu’il  enavoitfaid,  if  en- 
Duc.  voia  noftre  Prince  Henry  en  tres-belle  comjiagnie,  qui  y arriva  en  l’an 
1183.  M C.  L X X X 1 1 1.  mais  il  trouva , que  les  dilcords  nouris  par  ambition , ja- 
loufie  & fimulatiou  entre  les  Princes  Chreftiens,  avoient  tellement  troublé 
les  affaires  de  cet  eftat , que  dcs-ja  le  Saladin  avoit  faid  grand  progrès  fur  eux , 

& de  nouveau  s’eftoit  mis  en  campagne  avec  greffe  armée,  en  cijx)ir  de  foire 
’ des  grandes  conqucllcs;  la  venue  de  nollrc  Prince  fut  juftement  en  celle  oc- 
cafion , & anima  grandement  le  couri^e  des  nollres , qui  pour  refiflcr  à un  en- 
nemy  fipuilTant,  arrellcrcnt  de  l’aller  rencontrer  avec  le  plus  deforces&deli- 
geneequ’ilferoit  [xjflible:  les  Principaux  de  l’armécChrcfticnne  furent  Gui  de  U'tl.Ert"- 
l.ufignan  Comte  de  Joppe  beaufrerc  de  Baudewin  Roy  de  lerufalem,  Boe- 
mond  Princed’Antioenie,  Ramond  Comte  de  Tripoli,  & Renaud  de  Chaftil-  * 

Ion , qui  menèrent  belles  troupes , aulquellcs  noftre  Prince  fe  joignift  ; & certes 
nefutcftélesiccrctes  divifions&  envies  qu’il  y avoit  entreeux,  ilseuflcntre- 
duidle  Saladin  aux  extrémités , & obtenu  une  vidoirc  de  grande  conlèquence  ; 
mais  ou  l’ambition  régné  il  né  peut  avoirque  confullon,  & tout  Royaume  di- 
vilë  en  partialités  eft  eu  hafard  d’eftre  toft  renverfé , comme  quelque  temps  apres 
ilarriva  à ceft  eftat  d’outremer. 

Ruait dt  Noftre  Prince  retourna  avec  un  regret  affes  fenffble  de  voir  le  milcrablc 
auquel  eftoieut  les  conqueftes  de  la  terre  fainéïe , fi  importantes  pour 
" toute  la  Chreftieneiej  & à l’on  arrivée  pardcçatrouvale  Duc  fbnperefortdi- 
minuc&grandcmcntchaigédc  maladie,  & combien  que  leji^ement  lui  de- 
meura tousjoursfort  entier,  toutes-fois  ne  pouvoir  il  avec  le  foing  qu’il  eftoit 
accouftume  vaquer  aux  affaires  publics  defon  pais;  & parainfi  il  remittoutle 
gouvernement  d’icclui  en  mains  de  (bn  fils  noftre  Prince  Henry,  s’addo- 
nantdela  en  avant  entièrement  à la  pieté,  &ce  que  pouvoir  concerner  aulâlut 
de  fou  amc. 

1184.  En  l’an  MC.  LXXXIV.  noftre  Prince  qualifié  Duc  de  Lothier  print  en  la  Oipltma- 
^Utrt‘^  protetftionl’Eglife  de  noftre  Dame  à Villersavectouteslèspoffêlfions,  feavoir  Mirri 
' efticur  AllcudcVillers,  &leursgrangesdc  Gemiontrau,  Bernilkrt,Boverie, 

Stoyfi,Emelemont,ChelTart&Lompret,  &toutce  qu’ils  pofledoient  en  leur  ' ’ 

Alleu  de  Scoten,  commcauffileursAlleusdcThorembais,  Rehorfart,  Rame- 
1 lies,  Hardorp&Oppterbais; &tousceilaffranchift  de  toutcexaâion&lcrvi- 
ce,avectoutcequ’ilspouroientencoracquerirenlcspais;  de  quoi  ildbnnalcs 
lettres  à Judogne  le  XI V.  d’Avrilaudi(ftan,lbubs  le  tefmoignagedeplufieurs 
perfonnes  tant  Eclefiaftiques  que  Nobles,  à feavoir  des  clercs  Albert  Ion  frere, 
RicliondeTillemont , Arnoufon  Notaire,  Gérard  deNcthen  & maiftre  Da- 
niel; desNoblcs,  GillesComtedeDuras&  Pierreibnfrere,  WillaumedeBier- 
bais&fesfreresGodefroy  & Wauthier,&RenierdeRuffebufch;  delafiunille 
du  Duc , Arnou  dcBygaerden , Amou  de  Wallehain , Alard  Râpe  conlcilliers 
du  Duc  & autres. 

Il  confirma  encor  en  l’an  fufdiift  MC.  LXXXIV.  & donna  libres,  à la  Ciat.  Jm 
fM-Je  requifition de  Richard  Abbé  deS.Michiel  en  Anvers  cerrainsbiens&paftura- 
S.  AticUt!  ges  nommés  Hemethe  & Bcrenichotappartenants  à ladiâe  Abbaye , i quoi  le 
nttnitri.  trouvèrent  preicnts  Steppon  Abbé  d’Everbode,  Arnou  de  Ranft  & Amoulbn 
fils,  Golcelin  de  Leuwe,  Gofeelin  Clutinc,  Alard  Râpe . Golcelin  Mayeur 
àLovain,  Wauthier  de  Bulèngem,  Wauthierde  Berchem,  avec  les  Elebevins 
' de  ladite  Ville  d’Anvers. 

Currrc  Nous  avons  touché  ci-deffus  le  débat  qu’en  l’an  MC.  LXXXII.  c’eftoit 
t entre  le  Duc  Godefroy  1 1 1.  & Baudewin  Comte  de  Haynaut,  &com- 

lI^uMt.  me  il  avoir  efté  alToupi  parunctreve  traidlée  par  le  Comte  de  Flandre,  qui  fit 

plu- 
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flufieurs  devoirs  pour  la  continuer , defirant  bien  le  (èrvir  des  force  de  Tun  Sc  HExar  t. 

autre  contre  le  Roy  de  France,  avec  qu’il  eftoit  derechef  tom^  en  guerre  5 
mais  ce  foten  vain,  car  le  Comte  de  Haynaut  ne  le  voulant  remettre  à la  rai-  /Zii». 
Ibn , encra  à main  armée  en  nollre  Duché  jufques  à Tubife,  ou  de  la  part  du  R^m-Cn- 
Comte  de  Flandres  lui  vint  encor  trouver  lacques  Sire  d’Avefnes,  lui  foilànt 
ftlulieurs  offres  advantageux  pour  le  détourner  de  Ibn  entreprinlè , mais  il  ne  /. 2c«>y> 
voulut  preller  l’oreille  à tout  ce  qu’on  luifeeut  remonllrer.cequefutcaufeque  '"•‘'H' 
leComteFlamen  envoia  FfellinSire  deWavrinfon  Senelchal  avec  trois  cents 
chevaux  au  fecours  de  nollre  Prince,  qui  n’avoicellé  endormi,  ainselloitvenu 
rencontrer  fon  adverlaire  avec  bonne  armée  à Lembeck , ou  une  bien  alpre  ba- 
taille  fut  donné,  laquelle  des  deux  collés  fut  furiculèment  demellée,  mais  le 
Comte  de  Haynaut  le  trouvant  chargé  vivement  des  nollres,  fot  contraint 
fonnerla  retraiélc,â:  avec  perte  notable  quitter  la  campagne,  laillânt  la  viâoi- 
re  à nollre  Prince  Henry,  qui  fit  brullcr&  mettre  bas  tout  ccquel’Hannuyer 
avoir  balli  & fortifié  audiâ  Lembeck.  Le  Comte  Baudewin  confiderant  que 
pour  s’eftie  trop  opiniallrement  advancé  la  retirade  lui  avoir  ellp  pcuglorieu- 
fe , machina  des  nouvelles  embufehes  pour  le  revenger  tant  de  nollre  Prince 
queduComtede  Flandrelbnbeau-frere,  à quel  efleâ  il  entra  enellroiâecon- 
federation  avec  le  Roy  deFrance  fon  beaufils  ennemi  du  Comte  Flamen,  qui 
de  ce  indigné  aupoffible,  traiâaavccleSired’Avefnes  en  forte,  qu’il  lui  donna 
bbre  entrée  & fortie  des  places  qu’il  tenoit  en  l’Haynaut  & ancien  Brabant, 
comme  Avefnes,  Landrcchies,  Condc,  Leufe&autres,  &parccmoicnrava-  . ' 

gea  la  plus  grande  partie  de  les  pais.  Encor  au  Mois  de  Novembre  dudiâ  an  : 

Philippe  de  Heinsberge  Archevelque  de  Cologne  entra  aullî  en  l’Haynaut 
à grolIèarmée,& nollre  Prince  Henry  couruttoutesles  frontières brullant tout 
ce  qu’il  rencontroit;  defortequcleComteBaudewin  voiant  fon  paisenmilè- 
rablc  ellat  & fe  trouvant  affailli  de  tours  collés,  fat  mené  parforce  à ce  qu’il 
avoit  refalé  de  faire  par  raifon;  il  envoiadoneques  devers  leComte  de  Flandre 
EullaceSire  du  Reux  un  notable  Baron , dufang  mcfmedcHaynaut&coufin 
ilTu-gcrmain  du  Comte,  qui  mena  les  affaires  par  fi  bon  chemin,  qu’unetrcfve 
fat  moiennée  pour  quelques  mois,  auffi  elloit  ce  au  milieu  de  l’hiver,  & n’eut 
on  feeu  faire  grand  profiâ  ni  conquelles. 

Les  trefves  finies  envers  la  S.  lean  de  l’an  enfiiivant  M C.  L X X X V.  le  -mt/f 
Comte  de  Haynaut  s’alla  joindre  au  Roy  de  France,  qui  mena  Ibnarméedc-  2^"’ 
vers  Amiens,  & le  Comte  de  Flandre  accompagné  de  nollre  Prince  marcha 
avec  grande  puilfance  aux  environs  de  Bapaumes , & elloient  des  deux  collés 
bien  délibérés  pour  le  battre,  mais  des  amis  s’ellants  mis  entre  deux,  trouvè- 
rent moien  d’accorder  le  Comte  de  Flandre  avec  le  Roy  & le  Comte  de  Hay- 
naut, auquel  traiâé  fat  aulll  comprins  nollre  Prince  Henry  & les  Bra- 
bançons, mais  ce  nonobllantleComtede  Haynaut, pretexant  quelque  nouvelle 
caule,  furie  commencement  de  l’année  enfuivante  MC.  LXXXVI.  en 
compagnie  de  fon  oncle  Henry  Comte  de  Namur  & de  Luxembourg  entra 
Cemtbars  àTimpourvenc  dansic  Walon  Brabant,  & brulla  la  ville  de  Gemblours  & le 
triju.  Mont-S.  Wibert  avec  l’Eglife.  Mais  ces  deux  Princes  qui  elloient  convenus 
pour  endommager  nollre  pais,  tombèrent  peu  apres  en  débats  de  longne  durée 
&grandeconlêquence,  dequoi  il  ne  lcrat  hors  de  propos  de  brièvement  réfé- 
rer la  caufe , à fin  que  le  curieux  en  aie  quelque  information. 

Dlfemiin  Le  Comte  Henry  de  Namur  & de  Luxembourg  n’aiant  eu  enfant  de  fa  AlifrU 
ntrcHay-  femme  Laurencelbcumon  germaine  de  Philippe  Comte  de  Flandre,  &lètrou-  Omift. 
vant  chargé d’eage  &aveugle,  avoit  difpole  de  la  Comté  de  Namur  en  faveur 
du  Comte  de  Haynaut  fon  nepveu,  ce  qu’aulTi  l’Empereur  Fredricavoitconfir- 
Tom.  I.  O O mé: 
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Hesut  I.  me  : mais  depuis  lediil  Comte  Henry  print  une  fécondé  alliance  avec  Agnes. 
Duc.  fille  au  Comte  de  Gueldres , laquelle  apres  longues  années  dellerilicé , ou  félon 

autresapres  avoir  ellé  répudiée  quinfe  ans , nnalemenc  accoucha  celle  année 
MC.  LXXXVI.  d’une  fille,  que  le  Comte  Henry  en  mémoire  de  la  mere  fit 
nommer  Ermefon,  &ellant  encor  au  tetin  l’accorda  en  mariage  à Henry  II. 
Comte  de  Champagne  & de  Brie , promettant  lui  bailler  en  dot  la  Comté  de* 
Namur,  ce  que  falcba  grandement  leComte  de  Haynaut,  car  il  avoit  mis 
grandes  peines  pour  la  Comté  de  Namur,  & fiiiû  grandes  dclpences  aumefine 
eficéltancàlacourcdel’Empereurqu’aillcurs;  &parainfi  lâchant  que  le  Com- 
te de  Champagne  eftoit  occupé  en  France,  & que  le  Comte  deNamurelloitau 
liélmalade,  ilalTemblapromptementen  l’anMC.  LXXXVIII.  quelques 
troupes  & aiant  corrompu  les  gardes  il  furprint  les  Challeaux  de  Namur  & 
Bovines,  ■&  en  peu  de  temps  occupa  les  terres  de  la  Comté  de  Namur,  rete- 
nant le  Comte  Henry  en  fa  garde. 

,187.  Cependant  en  l’an  M C.  LXXXVII.  fe  renouvellerent  les  guerres  pour 
Vikwt.  la  Comté  de  la  Veluwe,  entre  Baudewin  d'Hollande  Evefque  d’Vtrecht,  & 
Otton Comte  deGueldres& leurs  alliées;  nollre  Prince  Henry  allalécourir 
le  Comte  de  Gueldres  Ion  valfal  avec  belle  armée,  mais  l’Empereur  Kredric 
interpola Ibn authorité,  & encorpourcellefoisordonna quelques  trefves entre 
lesparties , promettant  qu’il  prononceroit  fon  arbitrage  touchantleur  débat , ce 
qu’ilavoitdillèrédefàireà  caulè  des  grandes  occupatiotu  que  lui  elloicnclur- 
venus. 

Ce  fut  encor  en  celle  mcfme  année  M C.  LXXXVII.  queSaladin  Roy 
d’Egipte&  de  Babilone  obtint  celle  tres-funclle  viétoire  fur  Gui  de  Lufignan 
Roy  de  lerufalem  & autres  Princes  Chrellicns,  par  laquelle  les  principales 
IirmitUm  conqucllesd’Outrcmcr ,avccla  villc  Capitale  lcrulalem,  le  lèpulchredenollre 
t«fcmpteur,  la  S.Croixenlaquellcil  avoit  fouflertpallion&mortpournollre 
falut  tombèrent  avec  le  Roy  Gui  le  Patriarche  & autres  Princes  en  mains  des 
Infidels,  à la  cres-grande  confufion  de  toute  la  Chrellienii«té,  laquelle  fut  fi 
troublée  par  ces  trilles  nouvelles,  que  tours  les  Roy  s , Princes  & Seigneurs  déli- 
bérèrent unanimement  de  pallër  la  mer , pour  remettre  les  affaires  de  par  de  la 
en  meilleur  ellat , pendant  que  les  nollres  y avoient  encor  quelques  places, 
à quel  effeâ  plufieurs  fe  lignèrent  de  laCroix,  entre  lefquels  furent  des  pre- 
miers Philippe  Roy  de  France,  Henry  Roy  d’Angleterre,  Richard  Ducd’Aqui- 
taine  fon  fils  & plufieurs  Princes  de  l’un  & l’autre  Royaume,  & au  mefme 
n83./7iV  tempsenfolennellealTemblée  tenue  à Mayence  Dimanche  en  mi-quarefme  de 
Auff.  l’an  fufdidl,  l’EmpcreurFredric  fe  croifa  avec  plus  de  foixante  & huiâ  Prin- 
NihmIUi  ces&Seigneursderemarque,  crurelclquelsfoncrapportés FredricDucdeSue- 
/f  vc,  ConrardDucdeFranconie,  Otton  Comte  de  Bourgogne,  & Philippe  touts 
r/ditt  dt  quatre  fils  de  l’Empereur , Philippede  Heinsberge  Archevefque  de  Cologne, 
U tare  S.  Raoul  de  Seringen  Evelque  de  Liège,  Philippe  Comte  de  Flandre,  Walleran 
fils  au  Duc  de  Limbourg  & fes  freres,  Engelbert  Comte  des  Monts  & Erard 
Comte  d’Altena  fon  frere,  Otton Comtede  Gueldres,  ThieryComtedeCIc- 
ves . Florent  Comte  de  Hollande,  Gérard  Comte  de  Los,  Thiery  Comte  de 
Hollade,  GodefroySiredeHeynsberge&quantite  d’antres,  qui  touts  palTe- 
renta  larellaurationdelatcrrelainéle;  commeaulli  firent  lacques  Sire  d’Aves- 
nes,  HugueSiredeFlorines,  Hellin  Sire  de  Wavrin  & Ibn  frere Rogier  Eves- 
quedeCambray , Robert  AdvoUéd’ArrasSircdeBethune,  Willaume  Challc- 
lainde  S.  Orner,  OlleSire  deTrafignies,  Wauthier  Sire  de  Warigny,  Baude- 
win  le  Cornu,  Mathieu Sirede  Walincourt,  Wauthier,  Gui  & FulcodeFon- 
taines , avec  grande  Noblellc  de  nollre  Belge  ; avec  ceux-ci  allèrent  à ce  voyage 
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Thiery  dcMontfaucondiâ  deMonbeliard  ArchcycfquedeBcfànçon, Philip-  HcMar  i. 
pedcDreux  EveCjue  de  Beauvais  & Robert  Comte  de  Dreux  Ibnfrere,  Hu- 
gue  Duc  de  Bourgogne,  Conrard Marquis  de  Montferat,  Henry  Comte  de 
Champagne  & les  oncles  Thibaut  Comte  de  Chartres  & Ellienoe  Comte  de 
Sancerre,  Rudolf  Comte  de  Clermont,  Louis  ConKe  deChiny , Conon  de  Duras, 

Gui  Comte  de  Montfbrt,  Erard  Comte  de  Bricnne  ÔC  André  fontrercSirede 
Rameru,  HenryComtede  Bar-le-Duc,  RotrouComtede Perche,  Godefroy 
Comte  d'Aumale,  Godefroy  d’Eu,  Raoul  Sirede  Marie  & dcCoucy,  Dreux 
deMcllo,  Willaume  de  BarreSj  Erard  de  Chacenay,  Willaume  Comte  de 
Chalou,  Godefroy  S jre de  IoinvillediâVaflet,GuiSiredeDampierre,Anfc- 
ric  de  Montreal,  ManalTësdeGarlande,  Gui  de  Cha(lillon& Gaucher  fon  fre- 
re,BartholomedeVignory&plurieurs  autres  tant  d'Italie,  Allemagne,  Daue- 
marquc&aurres  quartiers,  lelqucls  pour  la  plus-part  fejoignerent  parenfem- 
ble  au  (i  ege  de  la  for  te  Ville  d' Acre  autrement  nommée  Ptolomaide , auquel  l'on  ^n,„ic 
diéf  qu'ify  euft  parenicmble  des  Chreftiens  plus  que  trois  cent  mil  hommes, 
entre  lefquclsy  avoit  onfc  Roys,  vingt  S:  huiéb  Archevcfquc,  cinquante  & 
quatreComtes  &Evefques,  trente  Mil  Barons  fit  Chevaliers;  mais  toute  celle 
belle  &puillantc  armée  fut  prelque  entièrement  conibmmée  par  difette,  cha- 
leurs, froidures  & autres  miferesaudiél  liege,  qui  durajulquesau  XII.  du 
molsde  luillet  de  l’an  MC.  X C I.  auquel  les  nollces  receurent  ladiôe  Ville 
à certaines  conditions.  Quiconque  voudrat  cftrc  plus  particulièrement  infor- 
médesfiicces  des  armes  Chre(licnnesencesquartiers,pourat  avoirrccours  aux 
eferipts  de  lacques  de  Vitri,  d’Alberic,  du  Croniqueur  d’Anchin  & d’autres 
le  dirai  Iculemcnt  ici , que  l’Empereur  Fredric  devant  lediâ  fiege  s’ellant  allé 
tEt^.  baigner  en  la  RiviereFatfàr  près  Antiochie,  fut  emporté  par  le  cours  de  l’eau 
& prelque  noyé , en  forte  qu’il  en  mourut  le  troificfmejour  X.  de  de  luing  de  l’an 
1190.  MC.  XC.  lailTant  l’Empire  à Henry  fon  fils  ailhé. 

Noftre  Prince  n’alTillaperlbonellementen  ce  tres-celebre  Voyage  de  la  terre 
S,  car  il  enefroit  retourné  peu  devant,  aiant  fort  bien  preveu  le  defallrequi 
depuis  furvint  par  la  dillèncion,  ambition  & avarice  infatiable  des  Princes 
Ctirelfiensen  ces  quartiers  ; aulTi  la  maladie  du  Duc  Ibn  pere  & fa  mort  fuivic 
apresrea détournèrent  entièrement  : Il  ne  laillâ  toutes-foisde  monllrcr  fa  pie- 
té & bonne  volonté  qu’il  portoit  à un  oeuvre  fi  important,  y envoiant  bon 
nombre  de  Chevaliers  & Nobles  de  lès  pais. 

. Peu  de  temps  devant  ce  voyage  noftre  Prince  eftoit  entré  en  débat  avec  l.JtCmft. 
tAimne-  Gérard Comtede Los,  àcaulcdel’AdvoUcriedeS.  Tron,que  HenryDuede 
nijtS,  Limbourg  avoit  donnée  en  fief  audiél  Comte,  & à quoi  noftre  Prince  s’eftoit 
Tnt.  oppofé,  réclamant  ladiâe  AdvoUerie  cftre  de  Ibn  héritage,  comme  aiant  cfté 
donneeen  mariageà  làmereavec  autres  biens;  & eftoit  l’affaire  paffe  fiavant, 

Ptxmc  mais  Philippe  de  MeynsbergeAr-  Prttvei 

uc^mu  chevcIquedeCologncquidefiroitmcneraudiél  voyage  le  Comte  de  Los,  trai- 
AiLu.  éla  avec  tel  le  prudence  entre  lesparties,  que  lapaix  frit  arreftée  aux  conditions 

fuivantes,  feavoir  clique  le  Comtede  Los  donneroit  au  Prince  Henry  la  fbm- 
mcdehuiâccntsmarcs,  &j>armi  ce  ne  pouroit  iediâ  Prince  mouvoir  guerre 
aiiqucftionaudiélComte,  la  femme  ni  heritiers  à caulcdeladiéle  AdvoQerie, 
jufques  à ccqu’il  auroit  reftitué  ladiéle  fomme , ains  demeureroit  lediâ  Comte , 
fa  femme  & heritiers  en  paifible  polTelIion  de  ladite  AdvoUerie  &{csappei1- 
dcnccs:  & quand  bien  le  Prince  reftituat  ladiâe  Ibmme,  il  ne  pouroit  encor 
mouvoir  guerre  ni  inquiéter  ladiâe  polTclIion,  qu’apres  le  terme  de  doulclcp- 
nuines.  Et  s’il  advint  que  IcComtede  Los  à caufe  d’aucune  querelle,  ou  pour 
affilier  à quelque  ami  moUva  guerre  à noftre  Prince,  ou  s’il  làillift  au  paiement 
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dclHidlshuiâ  cents  marcs,  le  Prince  en  tel  cas  lèroir  libre&qoitedetouteobli- 
gatioH&promcIIccnverslediiS  Comte.  Et  1 fin  qucletraiâé  demeura  ferme 
& inviolable,  lediaArchcvefque,  Philippe  ComtedeFlandre,  Godefroy  Duc 
dcLothierperedcnoftre  Prince,  & Tes  vaflals  foubs-nommés furent pleigcs& 
refpondants envers  le  Comte  de  Los  en  cefte  maniéré;  l’Archevelquc  promit 
que  fi  nofrre  Prince  ne  tint  ceft  accord , qu'il  aflifreroit  au  Comte  de  Los  & lui 
reftitueroitladidtclbmme  d’argent  ; le  Comte  de  Flandres  promit  qu’en  cas  que 
noftre  Prince  manquât  aux  conditions  fiildiâes,  que  lui  ni  les  fiens  n’affifte- 
roientlediâ  Prince  contre  le  Comte  de  Los,  & au  fur  plus  fc  remettroiâ  au 
conlèil  & volonté  dudiéf  Archcvclque  ; le  Duc  Godefroy  promit , que  fi  fon  fils 
ne  Icconformoitàcetraiâc,  qu’en  perfonne  ilentreroiten  la  ville  de  Los,  & 
n’en  fbrtiroit  julqucs  à la  pleine  làtisfaâion  du  Comte  de  Los  ; les  V allais  du 
Duc&du  Princefeavoir  eft  Gérard  Site  de  Grimberge,  Arnou  Sire  dcDiefr  & 

Arnou  fon  fils,  Wauthier  Sircd’Aa,  RichaldSire  de  Reve,  Godefroy  Sire  de 
CalmontjIcanSiredeWoluwe,  Arnou  Sire  deWelèmale , Renier  SiredeHe- 
verle,  Arnou  Sire  de  Walbain&'lbn  frere  Willaume,  Arnou  Sire  de  Bygaer- 
den&  Arnou  fon  fils,  Gérard  Sire  de  Flildeberge  & Arnou  Ibn  frere,  Alard 
Râpe,  Leon  deHuderechemSc  Arnoulbn  frere,  RiclôdeDieft,  Willaume  de 
Bernes , Rubin  Renier  deLymale  & Henry  de  Hugaerden , promirent  que  fi 
nolfre  Prince  demeurât  en  làute,  qu’ils  entreroient  en  la  ville  de  Mallricht, 

&n’en  lortiroient  julques  à ce  que  le  Comte  de  Los  aoroit  appailèment  des 
points  ci  -defins  mentionnés  ; & de  tout  ce  donna  lediâ  Archcvelquc  fes  lettres 
données  en  l’an  lufdiâ  MC.  XC. 

Mais  celle  p>aix  ne  fut  bien  entretenué,  par  des  nouveaux  accidens  qui  la  F. 
troublerent.Nollrc  Prince  avoir  acquisde  Conon  ComtedeDurastout  ledroid 
qn’il  avoir  en  ladideComté  de  Duras  pour  la  Ibmme  de  lèpts  cents  marcs , à 
quoi  s’oppofa  Hugue  frere  au  Comte  de  Los , qui  pretendoit  q ue  ladiéle  Com- 
té, commcpartageecliplcdc'la  Comté  de  Los,  ne  pouvoir  ellrealienée,  ains  . 
devoir  retourner  a ceux  de  la  Mailbn  de  Los;  & de  faid  il  occupa  le  Challcau 
de  Duras,  ou  noflre  Prince  vint  aulfi-toll  mettre  le  fiege,  & apres  quelques 
alTàuts  leprint  &fitconfommer  par  le  feu;  8c  comme  par  ici  on  avoir  donné 
entrée  à la  guerre,  il  pafiâoutre&  ravagea  toute  la  Comté  de  Los,  dcallaalfic- 
gerla  ville  de  S.  Troo;  mais  Baudewin  Comte  de  Haynaut  & les  Liégeois 
ellants  venus  au  lècours  de  Hugue,  empefeherent  que  les  armes  du  Prince 
Henry  n’eurent  leprogresqu’ils’elloitpromis:  cependant  Henry  DuedeLinr- 
bourgmoiennaquelqueaccordentre  Icsparties,  par  lequcifutdid,  qucletrai- 
déordonnéparl’Archevelquc  de  Cologne  entre  noftre  Prince&  leComte  de 
Los  dcmcurcroit  en  Ibn  entier  quant  à tours  fes  points,  que  le  Comte  de  Los 
prendroit  en  fief  de  noftre  Prince  la  Comté  de  Duras,  mais  le  Chafteau  de 
nouveau  rebafti  & fortifié  par  noftre  Prince , demeureroit  en  fes  mains  jufques 
àeeque  le  different  fur  l’AdvoUeriédeS.Tronlêroit  vuidé  entièrement. 

Contard  Archevelque  de  Mayence  en  recognoilTance  de  confédération , Prmet 
donnoit  annuellement  au  Duc  Godefroy  cinquante  charettes  deVinduRhin,  fV-  S4- 
qu’on  tenoit  en  fiefdefon  Eglilc,  & comme  ladiâe  rente  u’eftoitaffignéc  en 
certain  lieu,  ledi(ft  Archevelque  ordonna  i fes  Officiers,  qu’on  l’auroitifiitis- 
faircdefesvinsà  Haute-ville,' &commandaqu’on  auroit  à continuer  à noftre 
Prince  Henry  lediél  paiement,  apres  la  mort  du  Duc  Ibn  perc. 

Lctrefpas  dudid  Godefroy  arriva  peu  apres  en  l’an  mefme  MC.  X C.  le  Ci-dt- 
X.  jour  d’Aouft , par  ou  noftre  Prince  lui  lucceda  en  toutes  les  eftats  & pais, 
combien quedes-jaquelques années  auparavant  il  lesavoitgouverné,  &com- 
mcdiél  eftavoitpotté  le  titre  de  Duc  & Marquis,  nonobftant  que  nous  l’a- 
vons 
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voD$ju(qacs  ici  qualifié  Prince  pour  plus  prccifcment  dillmguerletemps,au-  Hekrt  i. 
quel  il  parvint  à la  vraie  & entière  poflcflion. 

Triiâ/  Enfuite  de  l’accord  trai(ac  par  nolcre  DucHenryavec  HuguefrereanCom-  Premts 
te  de  Los , il  arrefta  auffi  une  ferme  paix  avec  Henry  Duc  de  Limbourg  Ibn  4'- 
Lmhmrg.  ooclc,  qui  par  lettresdel’an  M C.  XCl.  rcfigna  en  lès  mains  tout  fbn  Alleu 
‘J9'-  d’Arlon  & Rode,  & tout  l’Alleu  qu’il  polîèdoitheritablement  entre  la  Meule, 

M %f‘  Rbin&  Molèlle:  & tout  ce  rendit  noltre  Duc  à londiA  oncle  pour  le  tenir  de 
ét  Brt-  lui  en  fief  & à hommage,  adjouflant  encor  à cela  tout  ce  que  lui  touchoitde 
l’heritage  [de  fa  mere  Margarete  de  Limbourg,  & parmi  ce  ledid  Duc  de  Lim- 
bourg concéda  à noflre  Duc,  qu’il  pouroitrecouvrer&rachaptertout  ce  qu’il 
avoit  vendu  ou  aliéné  des  Alleus  qu’ils  avoient  pofTedé  conjoinéiement&par 
indivis,  lelquels  Alleus  ainfi  rachaptés,  noflre  Duc  devoitaulli  donner  en  lief 
audiâ  Duc  de  Limbourg,  qui  recognut  en  outre  d’avoir  receu  en  fief  de  noflre 
diâ  Duc  toute  la  Comté  & terre  qu’il  avoit  obtenu  par  divifion  8c  compofl- 
tion  fai<2e  avec  Thiery  Comte  de  Hofladen , &_parmi  ce  promit  noflre  Duc  à , 

iôndiâonclele  DucdeLimbourg,qu’enaugmcotationde  fon  fief  il  lui  donneroit 
la  première  terre  que  lui  viendroit  à vaquer  & efehoir  en  Ion  Duché  de  Bra- 
bant, jufquesàlavaleurdedenxcentsmarcs,  &filadii%e terre excedoitladiéle 
valeur,  il  feroit  libre  & en  la  volonté  du  Duc  de  Limbourg  de  fâtisfâirc  le  fùtf 
plus  du  pris,  &recenirladiâcterrecommediâeflàhommage,  oulalailTèr;  & 
pour  conlèrvation  de  la  paix  fut  ordonné , que  le  Doc  de  Limbourg  feroit  tenu 
de  faire  Jurer  les  hommes  tant  miiiifleriels  que  bénéficiés  appartenants  aux 
fie&fufdiâs,  qu’ils  affilieront  noflre  Duc  contre  lui,  encas  qu’il  contrevint 
tiUvtit-  ® ce  traiélé  : outre  ce  recognut  le  Duc  de  Limbourg , que  l’ AdvoUeric  de  S.  Tron, 
nie  S.  avoit  eflé  donnée  en  marige  à Godefroy  Duc  de  Lotbier  pere  de  noflre  Duc 
Henry  avec  fà  femme  Margarete  de  Limbourg,  &qu’enluitedeceparfènten- 
ce  de  la  court  Epifcopale  de  Mets  ( d’ou  ladite  AdvoUeric  efloit  mouvante) 
avoit  cllé  Jugé , qu’elle  ne  pouvoit  eflre  aliénée  aucunement  fans  fpecial  con- 
Icntcment  du  Duc  de  Lothier  j & qu’en  ceflc  conformité  lediâ  Duc  de  Lim- 
bourg avoit  refigné  ladiéle  AdvoUeric  tout  ainfi  qu’il  la  tenoir  en  mains  de 
l’EvcIque  de  Mets,  de  qui  noflre  Duc  l'avoit  rcccuc  en  fief,  & apres  l’avoit 
plus  avant  donnée  en  arrierefief  à fondiâ  oncle  le  Duc  de  Limbourg,  à telle 
condition  toutes-fois,  que  de  la  en  avant  il  ne  Ir^uroit  ultérieurement  donner 
en  fiefà  quelque  autre,  fans  l’adveu  exprès  de  noflre  Duc.  Et  de  tout  ce  fit  le  Duc 
de  Limbourg  Hommr^e  à noflre  Duc  Henry  fon  nepvcu,  &luipromitfèrvice 
contre  un  chafcun,faufve  la  fidelité  à l’Empereur  & l’Empire, ce  qu’auffi  feroient 
tenu  de  faire  les  fuccellèurs  ; & d’autre  collé  noflre  Duc  s’obligea d’affi lier  deu- 
cment  au  Duc  de  Limbourg  comme  à fon  fidel  vaflâl  & oncle , & à lè$  fuccef 
leurs:  Et  forent  les  lettres  fur  ce  données  féellées  des  feels  de  l’un  & l’autre 
Duc. 

Henry  Comte  & Sire  de  Cuyek  de  l’adveu  de  Sophie  fà  femme  Sc  d’Albert  Onttin- 
MBt  leur  fils  refigna  encor  en  celle  année  MC.  XCL  en  mains  de  noflre  Duc  •ts'i.Mi- 
Bnttti.  (gm  fgg  Allcu  dc  Hcrpcu,  &lediélDuclerenditaudiâSiredcCuyck&afbn 
fils  ponr  dire  tenu  de  lui  en  fief,  & en  recompenfe  de  ce  donna  le  Duc  au 
Sire  dc  Cuyek  quarante  marcs  de  Cologne,  avec  la  difme  à Hefèquelèmbla. 
blement  ils  receurentàhomn^e,  àtellecondition,  quefilediâ  Sire  de  Cuyek 
decedat fans laiflcr fils,  an tclcasfà fille fuccederoit entouceequedeffus,  & 
s’il  ne  laiffat  aucun  enfant,  lefdiéls  biens  viendroient  à celui  a qui  avant  fà 
mort  il  en  auroit  fiiiâ  alfignation  ou  légat , 8c  s’iltrefpaflà  lansenavoirdifjx)- 
fé , lors  fon  plus  prochain  heritier  lui  fuccederoit  cfdiéls  biens , fauf  en  tout  ce 
l’ufufhiiâ  à làdiâe  femme  fa  vie  durante:  & à ce  forent  prclcnts  delà  famille 
Tom.  I.  Pp  du  Duc 
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HtuRY  I.  du  Duc  Atnon  Sire  de  Grimberge,  Renier  Sire  de  Heverle,  Amon  Sire  de 
Duc.  Wefenule,  Willaume  duBus,  Gérard dcHuldebcrge,  WillaumedcWalhaio, 
WauchierdeRemmcne&leMayeurdeLovain;&dela&milleduSiredeCnycic 
fl  trouvèrent  ThierydeBatenbourg,  Robert  de  Litre,  Eugène  de  Haercn,  Ha- 
bert de  Bulèchem,  WernierdeTrevene,  Albert  de Langcle,  Godefroy  de Her- 
pen , Herman  de  Loen  ÔC  autres  des  deux  parties. 

Philippe  de  Heinsberge  Archevelque  de  Cologne  eftant  trcfpairé  en  l’an 
mefme  MC.  X C I.  au  nege  de  Naples  ou  il  (è  trouvoit  à la  fuite  de  l’Empe- 
reur Henry,  l’Evelchéfut  donné  à BrunonPrevoftdeladiéteEglife(filsd’A- 
dolr  Comte  des  Monts  & d’Altena  & de  la  fille  d’ingcibcrt  Marquis  de  For- 
Joul)  proche  parent  ànoftreDuc,  quiparainfi  voulut  allillcràfaconlecration, 
à quel  effcia  s’eftant  tranlborté  à Cologne  avec  fon  ftere  AlbcrtefleudeLie- 
donna  nouvelles  aflcurces  que  Philippe  Comte  de  Flandre  eftoit 
iteflmlri.  trefpafTé  au  fiege  d’ Acre, ce  que  lîit  caufe  qu’en  toute  halle  il  s’achemina  vers 
la  Flandre  pour  en  prendre  la  polTeflion,  car  la  Ducheflë  Mehaut  fa  femme 
fembloit  la  plus  proche  & apparente  heritere,  comme  reprelèntantcfonpere 
Mathieu  Comte  de  Boulogne  frere  Germain  dudiâ  Conue  Philippe:  mais 
Baudewin  Comte  de  Haynaut  de  par  fà  fcmmefœurdudi(âComtcPnilippe& 
tante  de  noIlreDucheflc,  avoir  ja  occupélesmeilleuresvilles,  &e(loitadmis 
des  Flamens  par  les  menées  de  Thiery  Prevoll  de  S.  Donaes  à Bruges  frere 
Baflard  de  ladiifre  ComtelTe  de  Haynaut,  qui  entre  le  peuple  avoit  crédit  & 

rmvoir;  nollre  Duc  d’autre  part  ht  plufieurs  devoirs&inflancespourattiret 
fbn  parti  quelquels  villes&Seigneursavecpeud’elleél,  iloccupaaufli  la  vil- 
le d’Alofl  & quelques  autres  places  de  moindre  confideration  : mais  le  Comte 
de  Haynaut  fàilbit  peudecasdecela,  & ne  Ibigna  mi’àconferverlabien  vueil- 
lance  des  Flamens, en  quoi  confilloit  le  chcfdc  ceft affaire;  &pours’aflcuret 
entièrement  de  fon  nouvel  eflat,  il  traiâaen  forte  avec  Philippe  Roy  deFran- 
ce,  qui  d’ailleurs  efloit  Ibnbeaufils,  queparmiundondecincqmilmarcsd’ar- 
gent,  & lui  cedant  outre  ce  les  Villes  d’Arras , S. Orner,  Air&Bapaumes,  les 
Comtées  de  Lens  & Heldln,  avec  les  hommages  des  Comtés  de  Boulogne , 
S.  Pol  8c  Gaines,  avec  celui  de  Bethune,  il  frit  rcceu& admis  à l’hommage, 
à l’cxclufionde  nollre  Duc,  qui  par  ce  moienfûtfullréd’uncfucceffion  fi  no- 
table , de  laquelle  le  Roy  de  France , pour  avoir  favorile  fon  beanlils  le  Comte  de 
Haynaut  en  préjudice  de  nollre  Duc,  retint  touteequ’anjourd’huinousdifons 
la  Comtéfd’ Arthois. 

iiçx.  En  l’an  MC.  XCII.  le  Duc  oâroia  à ceux  de  fon  Alleu  de  Vilvorde, 
HlvirJt.  q^J  tomj  |gj  bourgeois  d’icelui  ne  feront  traiéles  par  lullice  qu’en  leur  ville  & 
pardevant  leurs  Efehevins,  ne  fût  que  le  cas  excedat  la  jurildiélion  du  Duc. 
Auffi-toflque  les  bourgeois  auront  faiél  le  ferment  de  fidelité,  eux&lenrbiens 
feront  en  laiproteâion  du  Duc , un  bourgeois  apres  avoir  demeuré  an  & jour  en 
ladiéle  ville pourat  fanscontredirfriontransfèfcrfaperlônne&bicns&lesven-, 
dre  comme  il  lui  plairat,  & ne  fèrat  tenu  d’en  avoir  aucune  licence.  Item  le 
Duc  remet  & quiteaufdiâsboutgcois,  toutes cxpcditionsqucfairelc  devront 
pardcla  la  Meufe,prdela  le  Dente, pardela  Anvers,  Acpardela de  Nivelle.  Item 
il  leur  remet  & rend  libres  de  toute  exaifrion,  ne  Ibit  quandfôn  filsièrat  faiél 
Chevalier,  ouquandil  marierat  filsoufille,  &’<juand  il  faudra  aller  en  expédi- 
tion en  fâveurde  l’Empire  pardela  les  Alpes  ; &encoftn  tels  cas , ilsleront  trai- 
âés  médiocrement  par  les  Efehevins  : s’il  advint  que  le  Duc  fût  faiél  prilbn- 
nier,  il  feront  en  tel  cas  anfli  tenus  de  lecourir  railbnnablemcnt.  Avec  ce  il 
leur  remet  & quite  touts  ouvrages  fervilsenlbnlèrvice,  làufleuleinent  le col- 
leélion  de  fbn  foin.  Item  il  leur  quite  toute  debte,  excepté  l’ancieçnedebte  des 
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terres,  qu’o  n paie  à la  fêfle  des  Roys.&faaf la  nouvelle  debte  de  liberté  qu’on  Hmavt. 
paie  des  courts  Si  ceulès.  Icemnulle  matchaudife  combien  qu’elle  fut  calom-  Duc. 
nieufeucpourateftrelèqueltrée,  ni  le  marchand  qui  l’auroic  apporté  ou  amme- 
né  dire  traiâé  que  par  les  Erebevins.  Un  debiteur  qui  s’aurat  retiré  dans  la 
frauchilê  de  ladiÂe  ville , ne  pourat  dire  traiâé  que  pardevant  Iddiéls  Eiche- 
vins.  Item  le  Duc  donne  aux  manans&  bourgeois  de  IbndiâAUcudeVilvor- 
de , tout  les  marelcagcs  & près  qui  s’enllendent  depuis  l’Alleu  de  Godefroy  Sire 
de  Breda  &Scoten  ntué  à Parke.jufques  aux  terres  labourables  foit  eu  Mclt- 
broeck  ou  en  Machle , defqucls  Us  pouront  hure  leur  meilleur  prohâ  ; & déclaré 
que  ceux  qui  demeurent  hors  dudiâ  Alleu  de  VUvorde,  ne  doivent  avoir 
autre  droiâ  dans  leldiétsmarefcages  que  iepallurage  deleurs  belles,  ce  qu’auf- 
fi  le  doit  faire  au  moindre  dommr^c  dcTdiéls  bourgeois:  & pour  les  tourbes 
rOlIicior  du  Duc  les  doit  dotmer  aufdiâs  bourgeois  gratieulcment  & làns 
aucune recompenlê.  EtdetoutcedounaleDucfes  lettres  Ibubsletefraoigna- 
ge  d’Albert  Comte  de  D:^esberge  fon  oncle,  d’Arnou  Sire  de  Didl,  de  Gé- 
rard & Arnou  Sires  de  Grimbcrge  frères,  de  Daniel  Sire  de  Crainhem  & fes 
fteres  Renier  de  Ruysbroch  &Willaumc,  duChalleiaindcBruxelles,  d’Arnou 
de  W^elemale , d’Alard  Râpe , de  Gofuin  de  Saventhem  & de  Henry  Officier  de 
Scerbeke.  l’ai  bien  voulu  ici  inférer  au  long  ce  notable  privil^e,  à fin  qu’on 
puilTe  remarquer  le  foing  que  nos  Ducs  ont  tonsjours  eu  de  hivorilcr  leurs  vaf- 
fals,  jufques  aux  habitans  des  moindres  villes. 

La  terre  d’Aloll  avec  le  Pais  de  Waes , les  quatre  melliers  on  dillriâs  de 
Hulll,  Axele,  BouchoUt&  Aflënede,avoient  elle  pollèdés  par  des  Seigneurs 
particuliers,  lefquclsprennoient  leursdiâes  terres  immédiatement  en  nef  des 
Comtes  de  Flandre,  oc  pour  ce  qui  ell  de  la  terre  d’Aloll  poniou  de  l’ancien 
Brabant,  lediâ  Comte  de  Flandre  le  relevoit  ultérieurement  des  Comtes  & 

Ducs  de  Brabant.  Or  envers  ce  temps  s’efmeut  querelle  lut  ladiâe  terre  d’Aloll , 
pour  l’intell  igence  de  laquelle  & làtislââion  du  curieux , il  ne  lcrat  hors  de  pro- 
pos de  prendre  le  difeours  quelque  peu  plus  haut:  Il  faut  donques réduire  à la 
mémoire  ce  qu’avons  diâ  au  Livre  I.  Chap.  VIL  de  cell  oeuvre , que  l’Em- 
pereur Otton  I.  donna  le  challel  qu’il  avoir  balli  près  la  ville  de  Gand  for  les 
limites  de  l’Empire  à certain  Comte  nommé  Wienman,  adjoullant  à fon  do- 
iTuinc  la  terre  d’Aloll,  le  Pais  de  Waes  & les  quatre  melliers  ; ce  Wichman 
laiHà  entre  autre  enfants  Ibn  fils  aifné  Thiery  qui  lui  fucceda  en  toutes  les 
terres;  ccllui-ci  procréa  Arnou  Comte  du  Chadeau  de  Gand  & Thiery  Sire 
d’Aloll  : defquelsnousdironsconlccutivcmentquelquecholè  : Arnou  donques 
l’aifné  furnommé  expredement  de  Gand,  par  lamerc,  femme  ou  autrement, 
IcmbleavoiretrquelquedroiâenFrife&Hollande,  caril  fat  occis  combattant 
contrôles  Frifons,  & il  ell  certain  que  Ion  fils  TheodricfatComteenFrilè,  & 
de  ce  que  maintenant  on  diâ  Hollande,  comme  feurementl’on  remarque  des 
eferipts  de  Sigebert  fur  l’an  M.X  VI  II.&  ailleurs,  Balderic  deCambrayLi-  Slgtltrt. 
vrc  111.  Chap  XIX.  Gilles  d’Otval  en  la  vie  de  Wolbodon  Evelque  de  Lie- 
ge,  Herman  Contraâ  & autres  Auteurs  anciens;  Theodoric  fils  d’Amou  de 
Gand LaidâdeuxfilsThiery nommé  parH.  ContraâMarquisdeVladertingen, 
qui  fat  occis  fur  le  commencement  de  l’an  M.  L.  Ilil  Rom.  comme  nous 
avons  remarqué  ci-devant,  & Florent  de  qui  les  Comtes  d’Hollandefuble- 
quentsfontdclccndus:  Et  quant  àThierylecond  filsdu  Comte  Wichman,  il 
laifTaRoulSired’AloIl,  deWaes  & des  qitatte  mediers,  pere  de  trois  fils  Bau- 
dewin,  Gillebcrt  il  qui  Gilllaume  le  conquérant  Roy  d’Angleterre  donna  la  /t.luChf- 
terre  de  Folkingam  dont  belle  poderité  ell  ilfiie  audiâ  Royaume,  & Robert 
qualifié  Cbambriet  de  Flandre.  Baudewin  l’aifuc  des  fils  fatSire  d’Alod,  bc.  cîl;»»! 
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. & laiflâdefâ  fcmmeOde  quatre  fils &dcnx  filles,  fcavoireft  Baudewiadiâ  le , 

Cras,  Gillebcrtfondateurdei’AbbayedeVorftjEngelbert.Sire  de  Petegem& 
deCiibingapparement  par  là  femme,  & Wauthier  de  Gand,  l’une  des  filles 
Gertrude  fut  mariée  â Amou  le  Viel  Sire  d’Ardres , & Lutgarde  la  (ëcoude  fut 
Religieufèà  Vorfl.  Baudewin  diâleCras  Sire  d’Aloft . de  W^aes  & des  quatre 
mediersavoiti  femme  Mehaut  autrement  nommée  Renewide,  de  laquelle  il 
laifià  Baudewin  9c  Twain , une  fille  Ade  mariée  à Thiery  Sire  de  Beverne  & 
Oixmude.  Baudewin  l’aifiié  diâ  le  Louche  fucceda  à Ibn  pere  & de  là  femme 
Lutgarde  de  Grimberge  procréa  une  fille  Béatrice  mariée  à Henry  Chadelain 
dcBourbourg,  mais  eftant  Baudewin  le  LoucbetrcfpalTéenranMC.XXVlIL 
Iwain  Ton  frere  occupa  l’heritage  à l’exclufion  de  fadiéfe  niepee  edant  fàvorile 
de  Thiery  Comte  de  Flandre  de  qui  il  avoit  efpoufé  la  fille  Laurette.  Iwain 
fonda  l’Abbaye  de  Drongene,  & de  fadiâe  femme  laidà  un  lèul  fils  nommé 
Thiery  Sired’Alod,  duPaisdeWaes&quatre  mediers,  qui  de  là  femme  aulC 
nommée  Laurette  ou  Laurence  fille  de  Baudewin  IV.  Comte  d’Haynant,  ne 
laidà  aucun  en&nt  & à là  mort  advenue  en  l’an  M C.  L X V.  il  indtcua  heri- 
tier Philippe  Comte  de  Flandre  Ibn  coufm  germain,  qui  enfuite  de  ce  occupa 
tout  l’heritage  fans  contrediftion , edant  fon  pouvoir  redouté  par  ceux  qui  y 
pretendoient  droiâ  ; mais  edant  ledid  Comte  de  Flandre  trelpade  en  l’an 
MC.  X C 1.  Thiery  Sire  de  Beveme  fils  de  la  fufdiâe  Ade  d’Alod , recla- 
ma  lediâ  héritage  comme  plus  proche  heritier  contre  Baudewin  Comte  de 
Haynaut,  qui  nouvellement  edoit  luccedéenlaComté  de  Flandre  & aux  au- 
tres terres  que  le  Comte  Philippe  avoit  tenu , & comme  le  Sire  de  Beverne  n’ef- 
coitadcspuidàntpour  debatrefon  droiâ  par  les  armes,  il  trouva  à propos  de 
s’addrclTcr  à nodre  Duc  qui  edoit  ennemi  capital  dudiâ  Baudewin  Comte  de 
Haynaut,  & d’ailleurs  eltoit  Seigneur  direâ  & Ibuverain  de  la  terre  d’Alod. 

Edant  donques  appuie  d’un  fi  bon  patron,  il  commença  la  guerre,  print  le 
Chadeau  à Rupelmonde , & autres  places  en  ces  quartiers.  Nodre  Duc  aullî  en  là 
faveur  entra  en  l’Haynaut,  ravageanttout  cequ’il  rencontroit  ; maisle  Comte 
Baudewin  s’en  revenga  fort  bien,  car  peu  apres  aiant  amalTc  les  forces  il  vint 
en  la  quarefme  de  l’an  MC.  XCIIl.&bralla  quelque  villages  près  Nivel-  Cramcf. 
le , & de  la  alla  mettre  le  fiege  au  Chadeau  d’Enmen  qu’il  ruina  entièrement , ^ 
d’autantqu’EngelbcrtSired’Engienavoit  aullî  endommagé  lès  terres,  &com-  ‘ 
bien  que  l’Empereur  Henry  qui  lors  edoit  à Liege  fit  grand  devoir  pour  ac- 
corder les  diuentions  entre  nodre  Duc  & le  Comte  Baudewin,  toutes-fois 
à grande  peine  feeutil  moiennet  une  treve  laquelle  devoir  durerjulques  au  mi- 
Aoud  de  l’an  MC.  X C I V. 

Peu  devant,  nodre  Duc  voulant  affermir  les  edats  par  bonnes  alliances  & . 

confédérations  avoit  traiéfé  une  bien  edroiéfe  ligue  avec  Brun  d’Altena  Arche- 
vefquedeColt^nelbn  parent,  & Ibn  Eglife,  par  laquelle  réciproquement  ils 
s’obligèrent  d’aflider  l’un  à l’autre  contre  un  chafeun  qui  leur  voudrait  porter 
dommage,  de  quoi  furent  depefehées  deux  lettres  en  l’an  M C.  X C 1 1 1.  dont 
l’une  le  devoir  confervet  en  l’Eglilè  de  Cologne  & l’autre  en  celle  de  S.  Pierre 
à Lovain. 

Les  treves  finies  chafeun  fe  preparoit  qui  mieux  pour  recommencer  la  guer-  / j, 
re  : nodre  Duc  aiant  en  là  compagnie  fon  oncle  maternel  le  Duc  de  Lim-  Mcytr. 
bourg  avec  fes  fils  Henry,  Walleran  & Gérard,  Thiery  Comte  d’Hollande, 

Gérard  Comte  de  Inlicrs , Albert  Comte  de  Daesbourg  Ibnoncle  paternel , Fre- 
dric  Comte  de  Vianden  & plufieurs  antres,  entra  avec  grand  appareil  en  la 
Comté  de  Namur,  en  intention  de  redablir  le  Comte  Henry  que  le  Comte  de 
Haynaut  avoit  dechalTé,  mais  lediâ  Comte  de  Haynaut  informé  du deffèin  de 

nodre 
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noftre  Duc  lui  vint  recontrcr  avec  tres-belle  armée,  aiant  tiré  grand  fecours  Hesry  r. 
deFrancc,  Bourgc^nc&autresfesalliéSj&avecccBaudewinfon filsComtcde 
Flandre  avec  Robert  de  Wavrin  IbnSencfchalluiavoitmenéungrand renfort 
de  Flandre,  de  forte  que  des  deux  codés  il  y avoicgrandepuilTance:  quelques 
amis  travaillèrent  pour  moienner  le  débat  OCeviterl’edùnon  apparente  de  tant 
delàng,  mais  ce  fût  en  vain;  carleComteBaudewinlctrouvantleplusfortne 
voulut  eicouter  à tout  ce  qu’on  lui  feeut  alléguer , d’autre  codé  nodre  Duclc 
***«2m>  de  l’ciperance  que  Ibn  courage  lui  promettoit.  Enfin  les  armées 

" s’edants  approchées  gucre  loing  de  la  Riviere  Mchaingne,  labataillefedon- 
1 >94-  na  fur  le  commencement  du  mois  de  Septembre  de  l’an  M C.  XCI V.  laquelle 
lut  demeflée  avec  allés  de  valeur  d’un  codé  & d’autre , mais  la  viéboire  demeura 
au  Comte  de  Haynaut,  qui  fit  prilbnnicr  le  Duc  de  Limbourg&  lès  fils  Hen- 
ry & Walleran,  &aucresentres-grandnorabre,  &pourfuivantlecoürsdelcs 
armes,  courut  toutelaterredeMouha,  &brulla  quelques  villages  envers  Han- 
DUt,  Nodre  Duc  mondrant  au  danger  là  prudence,  drelfa  en  toute deligence 
nouvelles  forces  pour  la  defence  defeslubjedsIStpais,  & marcha  versMouha 
pour  trouver  l«n  ennemi  ; maisTEmpercur  envoia  fesdeputésà  l’une  & l’autre 
partie , qui  firent  fibienquel’onaccordaunejournéeenlavilledeHau,  ouàla 
Viix.  fin  encor  ou  mois  d’Oâobre  dudiâ  an  dit  arredée  la  paix  à certaines  condi- 
tions, feavoir  ed que  Henry  ComtedeNamurlèroitredablienfadiéteComtc 
fa  vie  durante , mais  que  le  Comte  de  Haynaut  tiendroit  le  Chadeau  de  Namur 
en  fa  garde  jufques  à ce  que  l’Empereur  comme  arbitre  à ce  eflcuprononceroit 
falcntence  fur  les  débats  qu’il  y avoit  entre  eux.  Le  Duc  de  Limbourg&lès 
fils  lèroient  franchement  relaxés  de  la  prilbn.  Nodre  Duc  rcccvroit  à hom- 
mage pour  la  terre  d’Alod  le  Comte  de  Haynaut,  ou  tel  de  fes  fils  qu’d  ceil 
prefenteroit , fauf  le  droi(d  d’iin  chacun:  Le  Sire  de  Beverne  feroitcomprins 
en  ccd  accord  pendant  qu’il  retiendroit  Rupelmonde  & demcurcroit  hors 
l’hommage  du  Comte  de  Haynaut  ou  du  Comte  de  Flandre  Ibn  fils.  Nodre 
Duc  & le  Comte  de  Haynaut  alfideroient  réciproquement  l’un  à l’autre  en 
toutbeloing:  & parmi  ce  toutes  querelles  demeuroient  allbpies. 
t>R»i  Richard  Roy  d’Angletcrrefiit  encor  en  ladiéle  année  MC.  XCIV.  reeen  Cr». 
iAxgU-  honorablement  par  nodre  Duc,  qui  le  fit  en  bon  équipage  accomp^ner  de  fAmchm. 

quelques  navicrcs  doibs  le  havre  d’Anvers  jufques  en  Ibn  Royaume:  oravoit 
mjucDMt.  lediét  Roy  edé  détenu  prifonnier  quelque  temps  par  Léopold  Duc  d’Audrice 
tout  ainfi  comme  il  palTbit  au  retour  de  la  terre  làinéic  par  fes  pais,  fiirceque 
lediâ  Roy  avoit  outragé  lediéfDucLeopoldedantspreolcmbleoutremer. 
ii9r.  En  l’année  cnibivante  M C.  X C V.  le  Duc  Henry  accorda  que  tout 
îriT!»  retireroient  en  l’Holpital  du  S.  Efprit  à Bruxelles  fans  leurs  en-  ^«5. 47- 

iBrLiil-  fants , & edants  d’un  tel  eage  ou  condition  qu’ils  fuHcnt  pas  propres  pouren 
U$.  procréer , Icroicnt  libres  de  toute  exaâion  & expédition  : foubs  le  témoigna- 
ge d’Arnou,  Henry  &maidre  Franc  Clercs,  d’Arnou  de  Bygaerden,  dcGo- 
Icclind’lflche  & Henry  Ibn  frere,  du  Chadelain  de  Bruxelles  & autres;  à la 
Charte  fur  ce  donnée  l’on  voit  le  féel  du  Duc  à cheval  aiant  en  Ibn  eicu  la  mar- 
que d’un  Lion  rampant. 

Ctmfnk-  Enfuite  de  la  paix  traiéfée  à Hau  nodre  Duc  entra  en  edroide  confedera-  Prinrn 
tion  avec  Baudewin  Comte  deFlandre  fils  du  Comte  de  Haynaut,  & promi-  ?«-4*>- 
rent  les  parties  d’allider  l’un  à Taytre  en  tout  cas  & contre  nn  chafeun  excepte 
FItMdrt.  de  la  part  du  Comte  Flamen  le  Roy  de  France  &lcComtéd’Haynautlbnpe- 
re,  &delapartduDuc,  l’Empcreur&lediâComtedcHaynaut  Leslettres 
furent  fur  ce  donnés  à Rupelmonde  enl’anlufdiét  MC.  X C V.  tefmoins  qui 
jurèrent  pout  le  Comte  de  FlandtesG.PtevoddeBtuges,  WillaumeAdvoUé 
T o M.  I.  Q^q  de  Be- 
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dcBethnne,  IcanSiredeCitbing,  leanChaftelaiodeBiuges,  SigerChaftekin 
deGaod,  BaudcwinChambellain,  ArnouSired’Audcnacrde,  WaathierSire 
de  Sotteecm , Rogicr  Chaftclain  de  Courtray , Baudewio  Sire  de  Pract , Michiel 
Coneftaole  de  Flandres,  Gérard  Sire  d’Audeoboarg,  WillaumefrcreauComte 
deHaynaut,  Huguede S.  Aubert,  &GerarddcSoctegemSiredcRaflcgem. 

La  Comté  de  la  Veluwe  avoit  des-ja  fervi  quelque  temps  de  matière  pont  Nit.  ehap. 
nourir  la  guerre  entre  les  Comtes  de  Gueldres  &Evefquesd’Vtrecht,  comme  *79- 
ci-devant  at  efté  touché.  Enfin  l’Empereur  Henry  voulant  ofter  toute  occa- 
fion  de  débat  déclara  (lar  les  lettres  données  à Gulenhulcn  le  VI.  de  Mars  de 
l’an  MC.  XCV.  Indiâion  XIV.  fur  le  difièrent  efmeu  entre  Baudewin 
Evelque  d'Vtrccht  d’une,  & nollrc  Duc  Henry  d’autre,  touchant  ladidc 
Comté  de  Veluwe  ( laquelle  ledid  Evelque  pretendoit  ellre  mouvante  de  Ibn 
Eglilc,  au  contraire  ledid  Duc  maintenoit  qu’il  la  devoir  tenir  immédiatement 
de  l’Empire)  qu’aiant  eudiverlcsconferenccs,  noftrcDucauroitrecognu qu’il 
avoit  efié  mal  informé  de  Ion  droid,  & queparainfiilauroitrapportéladidc 
Comté  en  mains  dudid  Empereur,  qui  apresrauroitdonnécirÉverqucBau- 
dewin  fon  parent,  & ledid  Evcfque  l’aiant  ainfi  reccu  l’auroi» configné  ulté- 
rieurement à nollre  Duc  à telle  condition  qu’en  icelle  lui  devoir  fuccederfils 
ou  fille,  & à ce  furent  prefcntsLudolfArchevefquedcMagdcnborg,  Hardwyc 
Archevel'que  de  Brcmen , Herman  Lantgrave  de  Thuringe,  Oiton  Comtede 
Bcnthem,  Lambert  Comte  d'Erford,  Wemier  Boi^ravc  de  Magdenborg, 
AlbertComtede  Winingenrode,  Robert  de  Durne,  Anno  de  Mintlenbergc, 
Machard  Sencfchal,  Dechard  deDiftcmbcrge,  Henry  Chambricr  de  Goir, 

Henry  EIchançon  de  Lutte , Gérard  Sire  de  Grimbci^c  & Arnou  de  Welc- 
male. 

Albert  de  Dintre  aiant  prins  l’habit  de  Religion  en  l’Abbaye  de  Berne  de  Wx.  ti»/. 
l’Ordre  de  Prcmonftré,  donna  à icelle  Eglilc  là  terre  de  Bcrnhefe  & autres  t?»- 
biens  à Heefwyck  qu’il  tenoit  en  fief  de  Henry  Sire  deCuyckquiultericurc- 
ment  les  relcvoit  de  noftre  Duc , & parainfi  lediéf  Sire  deCuyek  aiant  rcceu 
Icfdiâs  terre  & biens  dudiâ  Albert  de  Dintre,  les  rapporta  en  mains  de  noftre 
Duc , qui  derecheflcs  rendit  au  Sire  de  Cuyek  au  profiét  de  ladiâe  Eglife  cftant 
à Oorichot  jour  de  S.  Servais  XIII.  de  May  de  l’an  MC.  XCVI.  ou  fu- 
rent preicnts  Albert  fils  du  Sire  de  Cuyek  ,Thiery  Sire  de  Herlaer , Hubert  Sire 
de  Heefwyck,  Willaumc  Comte  de  Mcgene,  AnfelmedeWelde,  Wauthier 
Back  & Henry  Elcoutctte.  Et  quelquesjoursapreslediiâSitcdcCuyck&fon 
fils  Albert  cftants  à Herpen  donnèrent  lefdiâs  biens  à Everard  Abbé  de  Ber- 
ne, en  prcfcnce  deHenrySiredcBatenborgcoufin germain duSiredeCuyek, 
Wauthier  A If,  Marcille  de  Loen,  Willaume  Appelgrau,  EugenedeHaeren 
& Robert  Ion  fils,  Henry  Spiq»el& autres.  Etcombienquel’AbbayedeBerne 
foit  fituée  fur  les  limites  de  noftre  Duché,  & des  Comtés  d’Hollande  dcTefter-  p.j.  48. 
bant , toutes-  fois  nos  Ducs  en  ont  efté  tousjours  les  principaux  AdvoUés , com- 
me l’on  peut  remarquer  par  les  lettres  de  Gérard  Abbédudiâlieudonuéesen 
l’anMCCC,  VI.  Vendredi  apres  les  oâaves des  Pafques. 

Le  Duc  délirant  favorifer  ceux  de  la  nouvelle  villede Bois-le-Duc,  impetra  Aiit.  daf. 
derEmpcrcur  Henry  fon  coufin  liberté  & franchifedetoutstollieuxfituésfur  '79- 
le  Rhin  pour  les  habitants  de  ladiâe  ville,  de  quoi  lediâEmpereurdonnafes 
lettres  à Boparden  en  l’an  M C.  XCVI.  JndiâionIV.  le  premier  de  luing: 
telhioins  Herman  Evelque  de Munfter,  ConrardDucdcSueve,PhilippeDuc 
dcTofcane,  Poppon  Comtede  Wertheim,  Robert  de  Durne , AnnodeMint- 
fenberge  Sc  autres:  cequedepuisfutconfirméparl’EmpcreurCharlesIV.àla 
requifition  du  Duc  leauIII.parlettresduXXV.deluilletMCCC.  XLI.X. 
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Envers  ce  temps  Godefroy  Sire  de  Scotenrecognutïvoir  librement  refigné 
en  miins  de  nollre  Duc&de  laDuchelTc  Mathilde  pour  eux  & leurs  heritiers 
ion  Challejude  Brcda,  avec  tout  l’ Alleu  qu’il  tient  à Hage , les  Vennes  jus- 
ques  à la  Srriene,  avec  le  tollieu  de  Breda:  & le  Duc  donna  tout  ce  en  hef& 
à hommageaudiâSiredc  Scoten , toutainli  qucfespredecellèurs  l’avoienttenu 
desDucs  de  Lochier,  & outre  ce  lui  donna  les  hommes  de  (èsAdvôUeriesgis- 
làntcsaudiâlicu,  avectoutee  qu’ily  poUèdoit , hors-misfes bommesminille- 
riels&leursfiefs; &detoutcentlediâGodcfToy fidelité auDuc,  quirecipro- 
quement  lui  promit  afiifience  contre  un  chafeun , aullî  avant  qu’il  le  ibubmet- 
troit  au  jugement  de  fes  pairs  :&  s’il  advint  que  le  Sire  de  Scoten  decedat  fans 
en&nts,  la fe.nme aurai defdiéfs biens l’ufufruiâ  fa  vie  durante;  dequoi  ledidf 
Godefroy  donna  fes  lettrers,  (bubs  le  tefinoignage  deWauthierBerthout,  de 
Henry  Sire  de  Cuch,  de  Gérard  Sire  de  Grimberge  & Arnoulbnfrere,  d’Ar- 
nouSirede  Dieft,  de  Willanme  de  Bierbais,  de  Henry  de  Helè,  d’Arnou  de 
Welèmale,  d’Alard  R^e , de  Gofuin  d’IlTche,  & Gérard  & Renier  Notaires, 
du  Duc  ; qui  fur  ce  aurfi  donna  les  lettres  telmoins  Henry  Sire  de  Cuch , Ar- 
noudeWclèmale,  Wauthier  Alph,  Alard  Râpe,  Wauthier  Bach  & Willaumc 
d’Eckerne. 

Le  Pape  Celeftin  voiant  que  les  affaires  de  la  terre  Saindte  alloient  de  mal 
en  pire,  anima  l’Empereur,  Roys  & Princes  parles  prédications  de  plufieurs 
perfonnages  vertueux,  à fin  qu’ils  euffent  i cmbraffcria  reftaurationdes  con- 
queffes  d’outremer,  enfiiite de  quoi  plufieurs  prindrent  la  Sainâc  Croix  pour 
marque  de  leur  veu  & entreprinlè,  les  principaux  en  l’Empire  furent  l’Empe- 
reur Henry , l’ Archevelque  deMaycnce , Conrard  Evefjucde  Hildefem,  noftre 
DucHenry,  Bernard  Duc  de  Saxe,  Henry  le  jeune  Duc  de  Saxe,  Walle- 
ranfils  au  Duc  de  Limbourg,  Léopold  Duc  tfAullrice,  Henry  Lantgrave  de 
Thuringe  & plufieurs  autres  : & eftant  noftre  Duc  ja  fur  le  point  de  partir  il 
reftitua à l’Abbaye  desDamesà  Vorftic  bois  de  Fronenrode,à  fin  qu’il  lêroit 
participant  de  leurs  prières  en  fbn  voiage,  de  quoi  il  donna  lès  Jettres  de  l’an 
MC.  XCVH,  tefmoins  Godefroy  Chaftclain  de  Bruxelles,  Arnou  Sire  de 
Wclcmalc,  Golèlin Maieur  de  Lovain , Bodenoy  d«  Sone,  Henry Maieur de 
Stcrtbeke,  Godefroy  de  Halle,  Alfcain  de  Gerpclll,  Renier  Siger  d’Uccie& 
autres. 

Encor  avant  Ion  partement  noftrcDuc  traidta  certain  accord  avec  LouisCom- 
tedeLosfurlatcrredcMouha&fesapparrciïances,  fcavoireftquc  s’iladvint 
qu’Albert  Comte  de  Daesbouig  & Mouhadecedatlânslaiffèr  enfiins,  ladiâe 
terrcfuccedcroitclgalemcntà  eux  deux,  &àleurs  heritiers,  en  tellemaniere, 
que  le  Duccomme  légitime  heritier  auroit  l’une  moidie,  & le  Comte  de  Los 
prendroit  l’autre  moidie  en  fiefduDuc,  & fi  quelqu’un  d’eux  fitquelqucs  def- 
pences  pour  obtenir  ladide  terre , félon  le  commun  confeil  de  leurs  hommes 
le  Duc  portera  la  plus  grande  partie defdidsdefpens,&  le  Comte  la  moindre  : 
& fi  quelqu’un  leur  moUva  guerre  ou  querellât  ladide  terre,  roms  deux  d’une 
commune  main  feront  leur  extreme  devoir  pour  maintenir  leur  droid.  Sur  quoi 
furent  delpechécs  lettres,  foubs  leurs  fécls  & le  tefinoignage  de  la  Duchefle 
Mehaut,  de  Godefroy  Chaftelain  de  Bruxelles,  d’Amou  Sire  de  Welcmale, 
d’AlardRapc,  d’OftondeBorne,deRaffcdc  Curen,  de  Thieryfrere  au  Com- 
te de  Los&WauthierdeMilne:  &fur  la  fin  defdides  lettres  eft  did  qu’elles 
furent  donneesen  l’an  MC.  XCVII.  eftant  le  Duc  fur  le  point  pour  faite 
le  voiage  vers  lerufalem. 

NoftreDucpartitdoncquesavec  Henry  le  jeune  Duc  de  Saxcentres-belle 
compagnie  encor  l’an  mefine  MC.  XCV  II.& monftra  fa  valeur  à laprinfc 
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des  villes  de  Barut>  loppen  & autres;  mais  l’Empereur  n’alla  en  perlbnnc  en 
ce  voiage,  aianc  plus  a coeur  d’eftendre  les  limites  de  IbnRoyaumeen Italie, 
ou  il  avoit  propol'é  de  faire  des  notables  conqueftes  : mais  l’homme  propole  & 
Dieudifpofe;  la  mortdoneques  lui  coi^ale  hlde  cedeflein,  l’arrachant  de  ce 
monde  le  XX  V 1 1 1.  jour  du  mois  de  Septembre  en  l’an  fufdidl. 

. La  fubite  mort  de  l’Empereur  caufa  bien  des  troubles  en  l’Empire,  carfon 
fils  Fredric  n’eftoit  eagé  qu’environ  un  an  & demi , par  ou  grande  partie  des  Pre- 
lats  & Princes  edeurent  à l’Empire  Berthold  Duc  de  Seringe,  autres  choifirent 
Philippe  Duc  de  Sueve  frere  del’Empereur  defunâ,  & encor  d'autres  l’advan- 
cerentàOtton  Comte  de  Brunl'wick  &Poi(âou,  fils  de  Henry  le  LionDuede 
Saxe&de  Mehaut  d’Angleterre  là  femme  ; de  forte  que  tout  l’Empire  eftoiten 
diflention,  mais  Berthold  foit  qu’il  ne  lé  trouva  ailes  appuyé,  ouqu’iln’eull 
les  forces  pour  le  maintenir , céda  fou  eleâion  en  faveur  du  Duc  de  Sueve , 
par  ou  Ibn  parti  fut  tellement  accru , que  jugeant  fes  affaires  hors  de  danger  il 
print  la  couronne  Impériale  à Mayence,  parla  maindel’ArchevefquedcTaren- 
taifejourde  Palques  clolé  de  l’an  MC.  XCVIII.  Cependant  noftreDuc 
citant  retourné  du  voi^e d’Outremer , s’attachaau  parti  d’Otton  aveclaplus- 
part  des  Lorrains  & Saxons , qui  de  commune  main  cnvoicrcnt  devcrslui  en 
Angleterre  Albert  Comte  de  Dacsbourgdc  Mouba  & Emicon  Comte  de  Lcy- 
ningen , à fin  de  le  ftire  pafler  pardeça  au  plus-toll.  Walleran  fils  au  Duc  de 
Limboigpartifande  Philippe  s’avoit  entretant  rendu  mailtrc  delà  Ville  d’Aix , 
& rcfuloit  l’entrée  à ceux  du  parti  d’Otton , par  ou  nollre  Duc  y alla  mettre  le 
fiege  ,&  le  continua  l’efpace  de  fix  fepmainesavec  plufieurs généreux  cxploiéls, 
an  bout  defquelles  il  ouvrirent  les  portesà  Otton,quiy  fût  introduit  alTésma- 
gniliquement  le  IV.  jour  du  mois  de  luillct  audiâ  an , &y  receut  la  couronne 
au  fi^elmpcrial  par  la  main  d’Adolfd’Altcna  Archevelquc  de  Cologne,  pre- 
fents  Thiery  Evefqucd’Vtrecht,  Bcrard  Evefque  de  Paderborne,  Dietmaer 
EvcfquedeMinden;  Witkind AbbédeCorbié,  Gérard  AbbédeThuits,  Hé- 
ribert Abbé  de  Wcrdc,  noftrc  Duc  Henry,  Henry  Duc  de  Limbourg  fon 
oncle,  Baudewin  Comte  de  Flandre&Haynaut,  Otton  Comte  de Gucidres, 
Amoii  Comte  de  Clevcs,  Thiery  Comted’Hollandc,  Willaume  Comte  de  lu- 
liers,  Henry  ComtedcCuyck,  Gérard  Comte  de  Arc,  Henry  Comte  de  Scy- 
nc,  Simon  Comte  de Teelenborg,  AdolfComtede  Monts,  ArnouComtede 
Altena&FredricComtedelaMarckfonffete,  AlbertComted’Everftein,  Hen- 
ry Comte  de  K cffele,  Henry  Comte  de  Hukefwagcn,  Gofuin  Sire  de  Fauque- 
mont,  GerardSiredcWaflcmbcrge  fils  au  Duc  de  Limbourg,  Thiery  Sire  de 
Heinsberge,  Herman  SiredeWaldcck,  Henry  de  Swalcnberg,  Henry&Ge- 
rard  frères  de  Wolmundlleyn  J Herman  AdvoUé  de  Cologne,  Herman  Efeou- 
tcttcdcSoell& Herman  Ibn  fils,  Otton  Chambellan,  Henry  Scncichal , Henry 
Marcfchal,  Adam  Efehanfon  de  Cologne,  &plulicursautres  Prélats  Princesœ 
Seigneurs,  entre  Icfqucis  fut  aufli  Walleran  fils  au  Duc  de  Limbourg,  qui  fc 
rangea  aulîi  du  collé  d’Otton , & en  figné  de  réconciliation  receut  de  lui 
à hommage  le  Challcau  de  Bernfteyn , que  peu  devant  Philippe  lui  avoit  don- 
ne. Norfre  Ducheffe  Mehaut  fc  trouva  auffi  à celle  folennité  avec  Marie  fa 
fille  ailhée,  laquelle  fut  fiancccà  Otton  le  mefme  jour  de  fon  couronnement. 
Et  à fin  d’affermir  entièrement  le  parti  d’Otton  nollre  Duc  trouve  bon  de  re- 
querirendiligencelàconlirmation  du  Pape  Innocent,  qui  nouvellement  cfloit 
fuccedéàCelcIlin,  &àcellefreél  l’ony  envoia  deputés&lcttrcs,  parlefquel- 
Ics  on  lui  advifoit  tout  ce  qu’clloit  pallé  en  l’elcélion  & couronnement  d’Ot- 
ton, aves  rcmonllrance  des  bons  fervices  faiéls  auS.  Siégé  par  les  Ducs  Henry 
fon  perc  & Ave , en  conformité  dequoi  le  Pape  confirma  l’cicélion  faible 
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d'Ofton,&  fit  cxcommnnierpaileCardinalGuidoPhili|m&tDatsres  adhe-HcN»i. 
rents& fauteurs;  cequemerveilleulemeDt  afiôiblit  iès  affaires  , car  plufienrs 
Priuces  & Prélats  quiterent  fbn  parti  à cefte  caufê. 

Pendant  que  nolire  Duc  eftoit  empelchc  pour  eflablir  Otton  en  l’Empire  un 
accident  de  petit  poix  troubla  le  repos  de  noflre  Duché,  la  DuchefTe  Mehaut  1,,  'prit- 
fitprendreunOfficier  d’Albert  de  Cuyck  Evefquc  de  Liege , pour  avoir  exe-  *«»>•. 
cuté  quelque  a(Se  de  la  jurildiûion  Epifcopale  enfon  pais,  & encor  furie  mef- 
me  liibjeâ  avoir  on  mal  traiâclc  Curé  de  Bavenchem  & autres,  & comme  fur 
ce  il  y eut  débat,  elle  voulant  maintenir  la  Tienne , fitclorelesgranges& gre* 
niers  de  quelques  Ecclefiafliques  qui  contredilbient  à fbn  faiéf , l’E  vefque  fur  ce 
mit  en  Intrediâtoutce  que  de  noflre  Duché  eftoit  de  fooDiocefe,  & excom- 
munia tours  ceux  qui  contre-viendroient  à fbn  ordonnance.  Gilles  d’Orval& 
autres  Hiftoricns  Liegéois  parlent  affés  indignement  de  noflre  DuchefTe,  la 
nommant  perverfc lelabel , &racculàntde  cequ’ellevouloitmettreàneantla 
jurifdiélion  de  la  court  Epifcopale  en  lès  pais,  &defTcndre  aux  Curés  ladenon- 
tiation  des  lèntences  & excommunications  ; mais  certes  ces  autheurs  en  cefl 
endroiâ  &aillcurs  parlent  avccplus  depaftion  qucdercfpeél,  principalement 
au  regard  de  cefte  Dame.  Il  efl  vrai  que  bien  fouvcnt  les  Princes  fè  fervent  du 
nom  des  femmes  ou  de  quelque  VafTai  ou  Offîcier , quand  iisveullentintroduire 
quelque  nouveauté,  pour  en  attendant  rifluccooferver  leur authorité  entière, 

& apres  félon  lefucces  l’advoUeroudefadvoUerfans  intereft  de  leur  réputation; 
mais  il  cil  à croircqucle  mal  ne  venoit  de  la,  ainspluftot  decequel’Evefque 
portoit  opiniaftrement  le  parti  de  Philippe  Duc  de  Sueve  contre  Otton , de  qui 
noflre  Duc&  DuchefTe efloient particuliers  fauteurs,  de  fbrtc qu’il fiilloit peu 
pour  les  voir  brouillié.  Quoi  qu’il  en  foit  l'interdiiftne  dura  trop  long  temps, 
car  Bcrtran  E vefque  de  Mets  s’eflant  mis  eutredeux  moienna  quelque  accord 
entre  les  parties. 

rEgt.jf  Perlbnatdel’Eglifè  de  Liere  eftant  tombé  vacant,  noflre  Duc  en  donna  N«.  «4^. 

litrt.  lacollation,  qu’à  lui appartenoit,  auxChanoincs  illcccnpurcaumofhcparfès 
1199.  lettres  données  en  l'an  MC.  XCIX.  tefînoins  Henry  Prevoll  de  Lovain , 

Arnou,  Gérard,  Lambert  & Simon  Chanoines , Gérard  Sire  de Grimbcige, 

Arnou  Sirede  Wefemale,  Arnou  Sire  Waclhein , WillaumefSc  Baudewinde 
Liere  & autres. 

Eftant  Baudewin  Evefque  d’Vtrecht  trcfpaftc,  l’eleiftion  tomba  furThic- 
fow  rE-  ry  d’Hollande  fon  frère.  & fur  Arnou  d’Ilenborg  avec  cgalitédevoix,  ceque 

l^fMufè  qu’ils  allèrent,  touts  deux  à Rome , pourdevant  IcPapedebatreleur  Cw/ar». 
caufè;  mais  ils  moururent  l’un  apres  l’autre  en  Italie , aiant  Arnou  & apres  4t>i«.Cr»- 
Thiery  obtenu  la  confirmation  du  S.  Siégé.  Thicry  Comte  d’Holland , Guil- 
laume  Comte  d’Oofl  Frifcibnfrere  &Otton  Comtede  Gueldres  firent  grands 
debvoirs  pour  promouvoir  aucun  de  leur  lignage,  mais  les  Eglifes  d’Vtrecht 
efleurent  Thiery  ftere  de  Gérard  Comte  d*  Arc,  perfonnage  digne  & qui  avoir 
du  courage  afles  pour  reftablir  les  droiâsdefbnEglilè,  &s’oppolèr  àceuxqui 
les  vouloient  diminuer,  ceque  contenta  bien  mal  le  Comte  d’Hollande  & fon 
frere,  comme  auffi  le  Comtede  Gueldrcs&autresfcsvoifio5,qniparenfcmble 
firent  une  ligue  contre  lediâ  Evefque,  pour  tant  mieux  maintenfr  lesufurpations 
qu’ils  avoient  faiâ  fur  les  biens  de  fbn  Eglifc.  Noflre  Duc  partilân  de  l’Eves- 
que  fit  fçavoir  au  Comte  de  Gueldres  qu’il  euft  à defifter  de  fon  entreprinfè, 

LeDuen  lemenaçant  en  cas  de  refus,  qu’il  alTifteroitrEvefquecontrelui  ; maisleGucl- 
droisfe  foucia  peu  de  paroles  aiant  les  armes  en  la  main,  par  ou  noflre  Duc  le 
CtmitJt  fit  citer  à fin  qu’il  vint  lui  mefme  à fon  fèrvice  pour  la  defcncc  de  l’Evefque, 
comme  il  eftoit  obligé  a caufè  des  terres  qu’il  tenoit  de  lui,  & comme  le 
Tom.  I.  Rr  Comte 
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Comte  demeuroit  en  définit,  le  Doc  (è  prépara  pour  lai  âirc  la  gnerre  ; mais 
Louis  Comte  de  Los  & Willaume  Comte  de  laliers  moiennerent  le  dillêrent 
à certainesconditionsarreftcesàOrtcn,  paildquellcsfiitdiâ,queIeComtcdc 
Cueldrcs  Ü fin  que  le  Duc  euft  de  lui  pleine  confiance  afldircfoitparlènncnt, 
que  d’ote  en-avant  de  feift  & de  conleil  il  alftAerac  le  Duc  en  tout  & contre 
coûts  horfmis  l’Empire , de  quoi  furent  pleiges  lefiliâs  Comtes  de  Los  & de 
Tôliers,  & encor  de  fes  hommes  tant  libresque  minifieriels  IcComtede  Kefle- 
k,  le  Comte  de  Daelem,  LudolfSirede  Steinvorde,  Henry  Sire  de  Burkelo,  , 

WillaunieSire  de  Brunchorft , Engclbert  Sire  de  Home,  Lambert Sirede Ber- 
ges, SwetSiredcWifIche,  Gisbett&RulgerdeBremet,GerarddeLo,  Henry 
& Thiery  de  Batenburg,  WauthierSpitinc,  IwaiodeGokcfifort,  Rkoldde 
Huch,  GerarddeLon,  Henry  de  Hertenvclde,GerarddcStrale,  Godefroide 
Gunfort& Renierlbn  frere,  SibertfcSueve,  Alard de Driele , TidoVaftart, 

Renier Chaftelain de  Sulichem,  Crifiiand’Arhem,  GofiiindeBcrenrrut,  Pel- 
grim  dcZutvcnc’,  HelmewicScllcge,  Renier deTiegele,  Thiery deWtghene, 

Thiery  de  Milne  &Bordin  d’Altena.  Qui  touts  jurèrent  qu’en  cas  que  le 
Comte  de  Gtieldres  ne  vint  au  lècours  & fervice  du  Duc,  & allat  contre  (bn 
ferment,  qu’ils  1er  viront  au  Duc  des  terres  qn’ils  tiennent  du  Comte,  à qui 
ils  ne  feroient  aucun  fervice , julques  i ce  qn’ilauroit  amendé  ledefiiut.  F n outre 
fiit  conditionne , que  tours  marchands  des  pais  do  Dnc  lcronc  libres  de  tout 
CollieuàArnhcm,  à condition  toutes-£bis,  qu’ils  ne  pouront  mener  liir  ce  pre- 
text  les  biens  d’autres  marchands  étrangers, & fi  fur  ce  ils  fiificnt  accules,  ils 
(èront  obliges  de  déclarer  par  lèrmcnt  que  les  biens  n’appertienent  à d’antres 
qu’à  des  hommes  du  Duc,  dcparmicepaficront  librement;  toures-foisibubsce 
couleur  ne  pourat  k Recepveur  dudiâ  coUieu  quereller  IcIdiéTs  marchands 
mal  à propos.  Les  bourgeois  de  la  nouvelle  Ville  au  Bois  près  Orten  feront 
■francs  de  touts  tollieux  par  toute  la  terre  du  Comte  de  Gueldrcs.  Les  boor- 
gcoisdeTbifcdemeureront  au  melmedroiiî  à Sulichem &Driele,  comme  ils  . 
cftoient  du  temps  de  l’Empereur  Fredric  & de  Henry  Comte  de  Gueldrcs.  Le 
Comte  de  GueWrestranfporterat  en  mains  du  Duc  tout  fon  alleu  à Oifterbeke 
aveclamontagne,&  le  recevrat  de  lui  en  fief&à  hommage.  Avcccclûtaurtî 
conditionne,  que  s’il  advint  que  les  Officiers  du  Duc  euiknt  dilTcntion  avec 
ksOfficiers  du  Comte,  & ne  fe  puillênt  accorder  entr’eux,  le  débat  demeure- 
rat  à leur  decifion.  Le  Duc  pourat  prendre  le  droiéf  de  demande  de  les  hom- 
mcsdemeurancs  ou  veiunts  demeurer  à Bommel , & anrat  illec  trois  jours  ck 
lufticc  paranfelonledroiftd’AdvoUeric,  avec  le  fervice  qu’on  lui  doit;  ne  fût 
qnek  Duc  au  regard  deslcrvicesdu  Comte  lui  remit  cela.  Et  afinquele  Com- 
te euft  toute  làtisiàâion,  IcDucjura  defiirplus,  qu’il  lui  alTiftcratfidellcment 
en  toute  guc  rre  qu’il  entreprendat'  contre  quelle  peribnne  que  ce  fut  pour  Ion 
refpeâ,  dcqu'il  ne  traifterat  compofition , paix  ou  accord  fans  fbn  conleil  (c 
adveu;  &fi  le  CoratedcGueldresdcIbnpropremoUvementenrreprintgucrre 
contrequclqu’un,ouquc  quelqu’un  lui  lit  guerreà  quelque  occafion,aum  long- 
temps que  le  Comte  le  voudrat  foubmettre  au  confcil  & jugement  du  Duc , il 
lui  aftîftcratde  toutes  fes  forces.  Les  hommes  du  Comte  à Gole  feront  libres 
detouttollieuàThielc;  Sc  quand  bien  le  Dnc  ou  le  Comte  feroient  ablènts& 
hors  de  leurs  pais , neantmoins  enluite  de  ce  traiâc  leurs  hommes  aftïftcront 
l’un  à l’autre  en  toute  occurence.  Et  à fin  que  tout  ce  fût  ferme  & eftable,  les 
hommes  du  Duc  tant  libres  que  minifteriels  Ibnbs  eferipts  confirmèrent  par 
leurfermenttoutcequcdeffiiseftdiâ,  (onbslesfcclsduDuc&du Comte,  fca.- 
voir  cft  Willaume  Sire  de  Perxvcs  firerc  auDuc,  Henry  SiredeCuyek,  Wau- 
thietSircdcGrimberge,  Godefroy  SircdeBreda&deScoten,  Amou  Sire  de 
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Dicd,  l4cquesdcCbaumoac,  Gifleberr  dcTilboi^,  Bordin  d’Âlccna, Gérard  Htxar 
Sire  de  lauche,  Henry  Sire  d’ABchc,  Leon  Site  d’Aa,  Daniel  & Arnou  de 
Crainhem,  W^auchierdcBicrbaU,  lacqucsSircde  SumbtefTë,  leChallelain  de 
Bruxelles,  Arnou  de  Walbain  & Willaume  loa  frere,  Arnou  Sire  de  Welè> 
male,  ArnouStredeRodclaer,  Guillaume  de  Vos,  WauthierBac,  Wauthiei 
Alf,  Gerard&Heury  dcHuidenberge,  & Henry  Sire  de  Baucersbeim. 

A’invo  Illêaibloicquc  ce  traiâc  cull enticremcnc  recoocilé  le  Oucavecle Comte. 
maisriutereBelbintmenc  à quelque  allâite  donne  tousjours  des  nouvelles  dif> 
ficulccs,&  parain/i  combien  que  le  Comte  de  Gueldrcsen  faperfonne  deriBoitdc 
Êlirelaguerreàl’Evelque  d’VtreclK  il  ne  laülbittoutcs-foisd’allillerroa  cou-- 
fédéré  le  Comte  d’OoB-Frife,  qui  des-jaavoit  àcommun  gainoccupcplulïeurs 
placesdanslepisd’Vcrecbt,  lùr  quoi  derechef  l’on  vitbicn-toB  reçuTcitcs  les 
debaCsentreoollreDuc&lc  Comte  de  Gueldres;  & pour  renouvellerlaguer- 
re , les  gens  du  Comte  coururent  lits  aux  bommes  du  Duc  à Herwaerde,  & 
prindrent  d’eux  coque  bon  leur  Icmbloit , & Ijiolicrcnt  Icsmarchandspall^crs, 
ce  que  donna  occallon  au  Duc  de  s’armer  de  belles  forces  ; mais  les  amis  du 
Comte  trouvèrent  moien  de  pretexer  quelques  cxculcs,&  menèrent  l’adaire 
par  telle  voye,  que  de  nouveau  l’on  vintà  un  accord  arreltc  en  la  Ville  d’V- 
trecbt,ou  Birentconditionnés  les  points  enfuivans,  feavoir  clique  les  vingt 
&lèpc  marcs  que  les  hommes  du  Comte  de  Gueldres  avoient  prins  aux  hom- 
mcsduDuci  Herwaerde,  fettHcntrcBitués  le  premier  Dimanche  apres  luvo- 
cavit  qu’eftoitlcIccondDimancheenquarefme,  & ce  Iclonrcllimation  qu’en 
iêroit  BniBenc  deDridc,  Ricold  deOfic  &Iwaindc  Gokcsfordc.  Le  Comte 
promit  aulli  de  reftituer  aux  marchands  vallals  du  Duc  tout  ce  que  leur  avoir 
tAé  prins  à Arnfaem  depuis  la  cotnpolition  faidlcà  Orten,iùrquoikDuc  de- 
voitenvoierdeshommesavcc  Icfdiâs  marchands  à Amhcm,  pour  le  Diman- 
che Lettre  CW  mi  quardme,  ou  le  Comte auBi  le  devoit  trouver  pour  faite  la- 
diéle  rcllitution,  félon l’cflimatioa  qu’en  iêroit  faiâc:  & fi  le  Comte  trouva 
qucl’ellimation  excédât  la  valeur  des  marchandiiês  prétendues,  IcComtcjure- 
roitdu  pris  & valeur , & Iclon  ce  feroit  le  paiement  aux  marchands  intcrreilcs. 

Sur  le  different  qu’il  y avoir  entre  le  Duc  & Je  Comte  pour  les  hommes  de 
S.MichicI  fut  ordonne,  quefi  leComte  Icsvcat  avoir,  iljurcrat  qu’ils  lui  ap- 
portienentfurlesS.Reliqucs,  &cntclca$  ks  boramesde  S.  Lambert  demeure- 
ront au  Duc  entièrement,  & par  tout  ou  ils  Icront  trouvés,  & demeureront 
(bubs  rAdvoUcn'c  du  Duc , au  mefmc  droiâque  Godefroy  Sire  de  Hclmont  les 
(buloit  avoir  en  fon  vivant.  LeComte  de  Gueldres  prendrai  tel  toUieu  à Drie- 
Icdes  marchands  & leur  bellial , comme  de  droid  pafTc  quarante  ans  l’ony  cB 
accoullumc  de  rcccpvoir,  & ce  klon  le  rapport  de  Bruilene  van  Driclc  OC  de 
Wanchicr  Bac.  Le  Comte  paierai  au  Duc  cent  & trente  & huid  marcs  dons 
Icsodavcsde  Palques,  ou  à plus  long  terme  s'il  le  peut  obtenir  du  Duc;  & de 
ccdonnerac  bonne  adêuraace:  & ht  le  Comte  au  Duc  hdclité,  & devint  fon 
homme  lige,  promettant  cntouchant  lesSaindcs  Reliques  qu’il  lui  ferviroit 
contre  un  chakim  , & les  hommes  du  Comte  Jurèrent,  qu’ils  ne  lui  fervironc 
encas  qu’il  manqua  à ceftirc  Jafqaes  à la  pleine  fatisfadou  du  Duc.  Le  Duc 
pourat  retenir ksoflr^es  duComtccncor  deux  ans,  ne  futqueleComteparfes 
tèrvicesoi^riereslceucrobtenir  autrement,  ouquepouraucuad’iccuxildon- 
nat  telle  afTeiirance,  que  le  Ducen  fut  content.  Étpour  la  compoiltion  entre 
JedidCoimc  de  Gueldrcs&ThicryEvelqued’Vtrechtfiit  ordonné  ,& promit 
le  Comte  en  bonne  foy , qu’il  induiroit  tant  qu'en  lui  e(l  Willaume  Comte 
d’OoB-Frilê  Ibh  gendre , à ce  qu’il  ne  hll  ultérieure  guerre  & injure  à l’Evcs- 
queaumomde  (^leateâcesaBtresbiensde  Ibn  EgliJe,  de  s’il  oc  pouvoir  àce 
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Hemky  I.  l’efmoüvoir  doibs  le  premier  Dimanche  apres  la  feftede  S.  Agnes  en  trois  lèp- 
maines,  rEvcfquc  aiîignerat  tel  jour  qu’il  voudrat  au  Comte , qui  fans  fraude 
& dilay  obfcrverat  ce  que  lui  lèrat  ordonne  par  les  pairs  de  l’EvcIque.  Le 
Comte  de  Gueldres  ne  fcrat  forger  monnoic  à Suephen  au  coing  & poix  de  la 
L’im  Ht  monnoiedeDeventerou  Vtrecht.  Albertdenommeratquatrepcrfonneshom- 
mesduComtedcGueldres,  idquclsfur  la  fidelité  qu’ils  doivent audiél Comte 
5?*^  prononceront  filcdiét  Albert  at  efté  juftement  prolcrit  de  fes  biens  par  ledift 
Comte  ou  point,  & s’il  fut  trouvé  que  lès  biens  auroient  cité  injuftement  con- 
filqués,  le  Comtc  lui  ferat  luftice  contre  touts  ceux  qui  lui  voudront  calom- 
nier & nuire,  & quand  bien  il  fut  trouvé  prolcrit  Juftement, ce  nonobftant  le 
Comte  lui  lcrat  bon  ji^c&&vorable  en  les  complaintes.  Aulfi  fut  il  ordon- 
né, quel'Evefque&  le  Comte  viendroient  parcniemble  le  Dimanche  apres  la 
féfte  denoftreDame,&chafcun  d’eux  elliroithuiâ  perfonncs.lefquels  en  tou- 
chant les  S.  Evangiles  lëroient  arbitres  & prononceroient  de  la  monnoie, 
àfcavoirlileComtela  doitavoir,&  i quel  droi(ft,&en  quel  lieu,&  vuideront 
par  leur  dire  touts  antres  different  efmeus  entr’eux.  Le  Comte  jura  aufti , 
qu’il  affifteroit  fidèlement  & de  tout  Ion  pouvoir  à l’ArchevcIque  de  Cologne, 
à l’Evefque  d’Vtrecht  & à noftreDuc,  en  la  diffention  que  lors  conroit  en 
l’Empire,  &qu’il  fuivroitaveceux  le  parti  de  l’Empereur  Otton.  Et  combien 
que  les  lettres  de  ce  traiâéibnt  {ans  aucune  date,  toutes  fois  [ieut  on  raifonna- 
blement  conjcdhiter  qu’elles  furent  données  envers  l’an  MC.  XCIX.  ou 
MCC. 

«■;  Albert  Evcique  de  Liege  frere  de  Henry  Comte  & Site  de  Cuyek  trefpalTà 
îw  “ fiecle  le  premier  jour  de  Février  de  l’an  MCC.  confbmmé  d’une  con- 

tinuelle & lente  maladie:  pour  la  fuccelTion  de  qui  plufieurs  perlbnnes furent 
propolcsentrelefquelsles  plusapparents  furent  Conrard  Religieusde  Villers, 
qui  eftoitfilsd’Eginon  Comte  d’Vrach  8c  de  Seyne  & d’Agnes  fille  au  Duc  de 
Seringen , Henry  Prevoft  & Archidiacre  de  S.Lambert  fils  de  Renier  Sire  de 
it  lanche&d’IdedeMonsDamedeBaudour, &HuguedePicrrepont  fils  deHu- 
Wafnou  & de  Pierrepont,  & de  Clémence  de  Rhetel , lequel  par- 
de  defTus  les  autres  obtint  la  pluralité  des  voix  & confirmation  de  l’Evefché  de 
Liege;  &quandü  Conrard  il  devint  fucceftîvemcnt  Abbéde  Villers, de Cler- 
vaux&deCifteaux,  puis  Cardinal  Sc  légat  du  S.  Siégé  & fiitun  des  plus' figna- 
lésperlbnnagesdefonficclc,  fleurifîânten Sain<fteté& prudence. 
reti.  Je  LeMonaftere  de  noftre  Dame  à ter  Cameren  près  Bruxelles,  Ordre  de  Ci- 
fléaux,  print  commencement  envers  l’an  MCC.  I.  par  certaine  devote  ILc- 
ligieufe  nommée  Gifle,  à laquelle  noftre  Duc  avec  la  Ducheffe  Mathilde  don- 
nèrent à ceftefïcéHe  lieu  nommé  Pennebroec  avec  autres  biens,  ccquc  fut  con- 
firmé par  lean  de  Bethune  Evelque  de  Cambray. 

Amen.  La  Ville  d’Anvcrs  fut  en  l’an  fufdiû  MCC.  I.  aggrandië  depuis  le  folle 
qu’à  preIcntonnommélaSuyker-Ruye,  julques  au  S.  lans-Vliet  vers  le  Midi, 
& vers  le  Icptcntrion  depuis  le  folié  nomme  Harinc-Vliet,jufquesà  S.Peeters- 
Vliet,comprennanttoutcequ’à  prefènt  l’on  voit  enfermé  dans  laMinre-broc- 
der-Ruye,Cattc-Vefte,  S.Catharine-Vefte.Lombardc-Vcftc&Stecnhouders- 
Vefte. 

TEglife  En  l’année  enfuivante  MCC.  II.  noftre  Duc  confirma  à l’Eglifê  de  no- 
iAmvert.  Rrc  Dame  en  Anvers  certaine  donnation  fâiéle  par  Anthoine,  Willaumc  & 
Arnou  Chevaliers  de  Bunsbekefreres,  de  troisgerbes  de  ladifinedeMillegem, 
avecquatorfebonnieresdeterrefituéesillec;  & aux  lettres  fur  ce  données  font 
nomméstefmoins Godefroy  SiredcBreda  &deScoten,  ArnouSiredeGrim- 
berge,  & Wauther  Berthout  Sire  de  Grimberge  fon  nepveu,  Amou  Sire  de 
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Dieft&Omtdiônfrere,  Lambert  de  Rumpfdorpe,  Henry  deRixftele,  Nico-  HcHart. 
lasdeRanft,  WillaumedeCrainbem,  Arnou  SircdeRotrelaer,  ArnouSirede 
Wefcmalc,  & Nicolas  Sant. 

Kiwtntl-  La  paix  craiâée  entre  l’Evelque  d’V trecht  & Otton  Comte  de  Gucldres  ne 
fut  de  loogae  durée,  car  iediâ  Comte  en  lieu  d’empefeher  les  injures&griels 
Willaume  Comte  d’Ooft-Frife  faifoità  l’Eglife  d’Vtrecht,  ailiftoit  ouver- 
*cs.  tement  fou  gendre  contre  lediéF  Evdque;  &demclme  refulbit  le  lèrvicequ’il  . .1 

devoir  à noure  Duc  comme  Ibn  vaiTai,  ce  que  de  nouveau  donna  accallon  de  ' ^ 
guerre  entre  les  parties  ; mais  le  Comte  de  Gueldres  redoubtant  les  forces  de 
noltreDuc,  fit  par  des  amis  requirir  la  poix,  laquelle  finalement  fut  arrcllce  Prnnvr  ^ 
Tràâ/  en  l’an  luldiiâ  MCC.  II.  àMaftricht,  en  prcfence  de  l’Ei^ercur  Otton , de^‘*'*‘’ 
GuiLegat  duS.Siege&  d’Adolfd’Altena  Archevelque  deCologne,  à certai- 
nes conditions,  Icavoir  eflque  fi  lediét  Comtede  Gueldresfutrequisdevcnit 
au  fervice  du  Duc& qu’en  ce  il  manquât  ou  fût  en  fiiute  de  faire  cequ’efi  tenu 
un  homme  tige  à fon  Seigneur,  tours  les  fiefs  que  lediâ  Comte  tient  du  Duc 
lcrontmis  en  mainsdu  Duc  pour  en  diipofer  félon  (bn  vouloir,  &de  ce  furent 
deipefehées  lettres  fcellées  du  leeldu  Duc&  du  Comte,  (bubsie  tefmoignage 
de  Henry  Duc  de  Limbouig,  de  Gérard  Comte  d’Are,  d’Adolf  Comte  des 
Monts,  de  Henry  de  Wafiembergfiis  au  Duc  de  Limbouig,  deRafiéSirede 
Gavere.d’Amou  Sire  de  Weiémale,  duChaflelain  de  Bruxelles,  deRu^erde 
Metehem,  de  Thiery  de  Milhem,  de  Renier  de  Tygele,  de  SibertleSueve, 
d’ArnouSeucfchaldcRotfclaer, &de  GofuindeHeverie.  Semblablement  fu- 
rent audiéf  lieu  traiéfés  ceruins  points  d’accord  entre  lediâ  Comte  de  Guel- 
dres & l’Evelque  d’Vtrecht. 

Mois  tours  ces  appointements  ne  fervoient  que  pour  s’accommoder  au 
temps  & rompre  les  delTeios  de  noltreDuc,  &parainfifàcilementdc  parche- 
min changèrent  en  fer , car  le  Comte  de  Gucldres  ne  laifià  pour  tout  cela  de 
&irelaguerrcàrEverqued’Vcrecht:  Thiery  Comte  d’Hollande  avec  le  Com- 
te d’Ooll-Frife  fon  frere  d’ailleurs  occupèrent  tout  ce  qu’eft  deçà  l’iléle,  & 
s’advancerentdemcttrelcfiegelLla  ville  d’Vtrecht;  nofire  Duevoiant  la  des- 
FufiJm  loiautc&félonnie du  Gueldrois  convoqua  les  Pairs  de  (à  court,  quiparfénten- 
CxUyis  cejugerent  que  félon  le droiâ  féodal  &les  traiâéspafles,  le  Comte  avoir  fbr- 
' faiâ  & eltoit  defeheu  de  touts  les  fiefs  qu’il  avoir  tenu  du  Duc,  à qui  ils  furent 

adiugés  pour  en  faire  fa  volonté , ce  qu’ils  firent  dénoncer  au  Comte  de  Guel- 
dres, qui  pour  tout  cela  ne  laiflâde  retenir  lapoffeifiondefdiétsfiefs;  ce  quefut 
caulé  que  le  Duc  fé  mit  en  armes  pour  prendre  par  force , ce  que  la  raifbn 
& luftice  lui  avoient  attribué;  mais  aiant  entendu  que  le  Comte  s’achemi- 
noitdeversl’Empereuri  petite  compagnie  pour  fiiire  des  nouveaux  traiâé$,& 
amufer  le  prt^es  de  lés  armes,  il  s’advilà  d’envoier  quelques  troupes, qui  le  Cmij. 

Lt  Ctmu  liirprindrent  & firent  prifonnier:  Le  Comte  d’Hollande  fon  partifan  en  fût 
^Gmtl-  auiil-totadverti,  & parainfi  il  quitta  fubitementleSieged’Vtrecht  & fe  vint  cmi£a. 

jeâerfur  la  villedeTnieltqu’il  print  &fit  confbmmer  par  le  feu , de  la  mit  le  JiymXn- 
Bni  ù-  fiegea  la  ville  de  Bois-le-Duc , qu’il  prellâ  avec  telle  force  & deligence  qu’en  “'î»'’- 
f“-  peu  de  tempselle  fûtrenduë  à fk  volonté,  faifànt  entr’autres  prilbnniers  Wil- 
"■f  • laamcSitcdePcrwcysfferedu  Duc,  & Henry  Sire  de  Cuyek,  qui  y eftoient 
entrés  pour  la  defendre  ,&  comme  il  fcavoitquc  noftre  Duc  venoit  aulècours 
desfiens,  ilfitlegiercmentfpolierladiéfe  ville  & ymitlefén,  fe  retirant  chargé 
de  butin  : Le  Duc  s’advança  eu  toute  halle,  & le  pourfuivit  jufques  au  pafiàge  de 
/>  Cntu  la  Meufe,  ouïe  combat  commança  avec  telle  chaleur,  que  d’une  & d’autre  part 
^HMm-  il  y cufl  bon  nombre  de  tués,  mais  à la  fin  la  viâoirc  demeura  aux  noflres,  & 
demeura  le  Comte  d’Hollande  ptifbnnier  avec  plufieursdes  Cens,  & furent  les 
Tom.  1.  SI  Sires 
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Sire»  de  Perweys  Sc  Cuyek  délivrés  6c  tout  le  butin  recouvert,  & paramft 
devint  le  Duc  au  deiTus  de  les  ennemis , voiant  en  lès  prifons  les  Contes  de 
Gueldres  & Hollande , aulquels  tomes-ibis  comme  Prince  débonnaire  il  traiâ'a 
fort  cootToifement. 

Cependant  Adolf  Comte  des  Monts  & Louis  Comte  de  Los  firent  grands 
devoirs  pour  la  délivrance  du  Comte  de  Gueldres  leur  oncle , A à la  nuron 
proieâa  quelque  forme  d’accord,  par  laquelle  fut  diâ,  que  lacompofition  fiii- 
âe  ci-devant  à Vtrecht  entre  le  Comte  Sc  l’Evdque  dVtrecbt  feroit  entrete-  P"*"" 
nucA  demeureroitenriereen  tours  fcs  points  t & quant  à Thicry  jeune  Comte 
deClevcs,  lurquile  Gueldrois  avoit  ulurpé  quelques  terres,  fiit  ordonné  que 
lejeune  Comte  demeurcroit  enpaifible  poiTeilionde  tout  ce  qu’Arnou  Comte 
de  Cleves  fon  pcrc  avoit  tenu  à fa  mort,  & fi  lediâ  jeune  Comte  avoitnlte- 
rieuFement  quelque  pretenfion  à là  charge,  le  Comte  de  Gueldres  ftroit  tenu 
de  refpondFC  la&  ou  il  appartiendroit.  Et  pour  les  excès  & grieft  fài  As  par  le- 
diA  Comte  de  Gueldres  contre  noftre  Doc,  àraiibndciquels  les  terres  avoient 
efté  adjugés  au  Duc , l’on  neprint  encor  quelque  ferme  relblotion;  maisilfuc 
diAque  tout  demeurcroit  furpens  A en  mefme  eftat  comme  il  avoit  efté  le  Di- 
manche apres  l’Exaltation  de  la  S.Croix , à cefte  condition  toutes-fois,  qu’à 
certain  jonrque le  Duc  dcclarerat,  le  Comte  donnerat  tAlefatisfaAion  Aap- 
pailèment  comme  l’amour  A gracedu  Duc  luiaflîgneront:  A àfin  que  le  Duc 
eaftdeceancuncaireurance,  leComteroit  en  mains  de  l’Empereur  comme  en 
oftage  tours  lesfiefs  A terres  qu’il  tenoit  tant  de  l’Empire  que  de  l’Eglife  de 
Cologne,  avec  telle  fubicAionqucs’il  manquât  à ce  qu’entreenx  lèroitordon-' 
né,  qu’il  (èroit  defeheu  dcfdi  Aes  terres  A fiefs , dcTquels  le  Duc  en  tel  cas  pouroit 
prendre  la  vrai  A réele  pofieffion , A recevoir  l’inveftitnre  dudiA  Empe- 
reur AdcJ’ArchevefquedeCologpe;  Etpour  rendre  le  Docdeccplns  acertc- 
tené,  le  Comte  mit  en  lès  mains  tbo  fils  A fille,  A les  Comtes  de  Los  A des 
Monts  promirent  qu’ils  n’aflifteroient  jamais  an  Comte  de  Gueldres,  joicpies 
àccqu’ilauroit  accompli  tout  ce  que  deliüs  eft  di  A , A aulfi  les  autres  parents 
amis  A vafifals  du  Comte  demeureront  obligés  au  ferment  queci-devant  ils  ont 
faiAenfiiTcurdcnoftre  Duc,  comme  l’ancienne  Charte  contient  dont  at  efté  , 

fidAemention  ci-devant;  A fi  le  Duc  vint  à mourir,  toutquedeflRisliratmain- 
tenu  à la  Ducheflê  A lents  heritiers  j»r  le  Comte  de  Gueldres  ou  £es  heriticTS.' 
Enfairede  lès  convenances  fut  arreftéequelquepeu  apres  unetranslàAion  plus  Premt 
parnculiorecnrrelcDucAle  Comte  de  Gueldres  par  laquelle  forent  accordes 
lesarticlcsfiiivants,  que  le  Comte  paieroit  au  Doc  en  la  ville  de  LOvain  deux 
mille  A cinc  cents  marcs  à certain  terme,  Icavoir  eft  lepremier  Dimanche  enr 
quarefinclors  prochain,  mille,  ou  mille  A cinc  cents  marcs  (èlonla  valeur  des 
marcsdcLovain.  Afi  le  Comte  paie  andiA  terme  les  mille  Adnc  oent  marc» 
il  paicratà  la  S.Rcmiprochaineinent  fùivantles  mille  marcs reftants,  félonie 
coursAeftImationdesmaresde  Cologne,  As'il  advint  que  le  Comte  ne  paiaf 
aopremierrcrmequeraille  marcs,  en  tel  cas  ilpaierat  àla  S.RemifûlBiAmft- 
IcAcinc'ccnrsmarcsmonnoie  deCologne;  A pour  aflèurance  de  ce  tiendrat  '■ 
le  Duc  Icsdeux  fils  du  Comte  avec  vingt  A cinc  fils  de  lès  hommes , A fi  lediA 
Comte  fit  fiiute  audiA  paiement  toute  la  terre  dudiA  Comte  giflante  entre 
Meule  A Vael  avec  Tilreweerde  ferat  obligée  au  Duc  par  forme  de  gage 
pour  miHc  marcs,  ABommelreweerde  pour  milleAcinc  centsmarcs,  Afile-’ 
diA  Comte  paiat  an  Duc  le  première  Dimanche  en  quarcfme  raiHe  A cinq 
ccntsmarcs,lcsenfàmsdcfeshommeslcrontlibres,  mais  lesenfimtsduComre  ' 
demeureront  encor  en  oftt^e , & les  terres  d’entre  Maes  & Wae!  arec  Tidrc-  ' 
weertengage  pour  les  reftants  mille  marcs,  A fi  le  Comte  ne  paiat  le  pre- 
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mer  Dlnuncbeeoquareiiae  que  miiic  nuics,  en  telctsIcaeBfiuindcfeshom-  HExari. 
mes  feront  auflî  libres,  & lèsfils  demeureront  en  nuintdaDuc.&BommeIre- 
wccrdcf’erat obligée  pour  gage  des  mille  & cinc  centsmarcsquirefleront;  Et 
fi  le  Comte  de  Gueldres  paiat  au  premier  terme  à feavoir  le  Dim&nche  lave- 
cavit  toute  la  Ibmme  de  deux  mille &cioc  cents  marcs,  fcsfils&lescnfuitade 
lès  hommes  feront  libres,  comme  aulli  les  terres  fiifdides  , & s’il  arriva 
qu’aucun  des  enfants  oftagiers  vint  à mourir,  eftre  malade  ou  à s’enfuir,  le 
Comte  ferat  tenu  de  reftablirenfaplace  unaucred’c%âlequaIité&condicioni 
Etiîir  lafiiidadiâtraiétc  efldrA,  que  le  Comte  de  Grueldres  paie  cette  Ibmme 
Mrcequ’cftantàMaftrichteoprefencedc  l'Empereur,  du  Cardinal  Légat,  dé 
rArchcvelqae de  Cologne,  de  l’Evefquede  Liege,  du  DaedeLimbootg,  du 
Comte  de  Hoftadên  & autres,  il  avoit  promis  de  lèrvir  au  Duc  bdcllcmcnt 
commelbn  homme  lige,  &quele  Comte  d’Hollande  ne  porteroic  aucun  dom" 
mage  au  Duc,  ce  que  toutes-fois  le  Comte  de  Gueldres  n’avoit  tenu,  car  le 
ComtedeHollandcavcc  les  gens  du  Comte  de  Gueldres  avoient  depuis  prias 
& bruflé  les  vilicsde  Thiele  & Orten,  & eflanc  le  Duc  en  équipage  pour  re- 
venger lefdiéts  outrages , & aiant  appelle  à fon  fervice  Icdid  Comtede  Guel- 
dres, il  l’avoir  delaiflë,  & que  pis  cft  envolé  fes  hommes  en  l’afTiftence  du 
Comte  d’Hollande  contre  lui , pour  quels  exces  &c  defloiautés  le  Ducs’efloic 
fiiill des ftefs& terres  que  le  Comte  de  Gueldres  tenoit  de  lui,  en  conformité 
de  lafcntence  jugée  par  les  Pairs  de  lacourt:  mais  parmi  ce  rraiété  & le  paie- 
ment de  ladiéte  lomme  le  Duc  déclaré  avoir  pardonné  & remis  au  Comte  lef^ 
diâsexcés,  &luiat  rendu  & reflitué  toute  la  terre  que  hii  avoir  ellé  adiugee. 

^trùai  Et  pour  vuider  quelques  autres  different  entre  le  E>uc  & le  Comte  de  Gnel-  Pmw 
^ dresfut  encor  conclu  &ftipuléun  traiâé  particulier,  contenant  les  points  an-  /’«• 
fuivants;  que  le  Comte  renonce  à tout  droiô  qn'il  avais  prétendu  én  Mogtn, 
commeauiTiaaxil'nioosdelaCampineqa’on  aommeEt/uh^e,  qu’eftondréiA  ' 
<lepouvoirjoindre&  aflêmbler  gens  à fon  lërvicc.  Les  marchands  vaflàls  du 
Duc  feront  libres&francsdcs  tonts  tollitux  fur  le  B.hMipartoutcsle8  terres  du  V 

Comte,  toutcs-fbisfbubsce  pretextue  pourontleldicfs marchands  mener  an- 
cnnes  marchandifesd’eflrang^rs,  &fi  farce  ilsfaffèntaocnfés,  ils  feronttenué 
de  déclarer  par  ferment  que  telles  marchandifes  apparticnent  à eux  & point 
àd’auties,  auffi  ne  ponront  les  receveurs  destoUieuxIbnbs  ce  couleur  prendra 
Bm-lf  occafion  de  maligner  contré  Icfdiâs  marchands.  Les  Bomgeois  de  Bois-le-i 
Duc  près  Orren  feront  libres  de  touts  tollitux  ; par  toute  la  terre  du  Comte. 
LcsBouigeois  de  Thile  feront  au  melmedroiA  h Sulichem&i  Driele,  corn- 
meilscftoientd-devant  du  temps  l’Empereur  Fredric  &deHenry  Comte  da 
Oifirit-  Gueldres.  Le  Comte  conféra  auffi  en  mains  du  Duc  tout  fon  Alleu  à Offerhe- 
he  avec  ht  montagne,  de  le  receut  de  lai  en  fief,  item  s’il  advint  qnc  les  Offi- 
ciersduDuc&du  Comte  euffent  different  fût  quelque  affaire,  la  decifion  le 
férat  par  leDuc  8c  te  Comte.  Le  Duc  poura  j^endre  de  feshommes,  qni  de- 
Bmmtl.  meurent  ou  viendront  demeurar  à Bommel , lès  pétitions,  & anrat  trois  fois 
par  an  fwge  Sc  luftice  d’AdvoBcric  te  tout  fervice , no  lût  que  le  Duc  remit 
cela  au  Comte  pour  fes  mérités.  Le  Doc  promit  auffi  en  bosine  foi  qu’il  affi- 
fteroit  le  Comte  en  toutes  lesguerres  qu’il  entreprendrait  i là  caufe  contre  qui 
cefut,  qn’ilnetrai<aerattreves,compofKion  ou  paixlbnsteconfcil&adven 
dnComte,  Sc  fi  leComrc  enfreprintgnerre  de  Iba propre  mouvement,  on  fi 
aucun  lui  fit  guerre  dquelque  occafion , le  Duc  loi  affîfterat,  fi  avant  qu’il  le 
veuille  remettreau  confeil  & ji^tœent  du  Duc,  avec  ce  jura  ledid  Comte  de 
Gueldres,  que  de  la  enavantil  lerviroit  fidellemcnt  au  l>sc  & àfcs  heritiers, 
comme  feu  homme  lige , & que  tout  ce  que  deffus  il  dendrat  en  bonne  foi  ; 
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Hïhhï  I.  &s’ilc»ntrcvint  i quelqQC  point,  ou  qu'il  ne  fitlelcrviceau  Duc  en  conformi- 
Duc.  tédeceqnediaeft, &eftint  fuice  admoncfté  par  leDuc  oufonheraut,  il  ne 
vintdansfix  fepimines  foire  fon  devoir,  touts  les  fiefs  que  le  Comte  tient  du 
DucferontforfoiasauprofitduDuc,  comme  auflllesfieftqu’il  tient  de  l’Em- 
pcreur&Archevefquede  Cologne,  lefquels  le  Duc  en  tel  cas  pourat  recevoir 
deleurs  mains.  Ettout  ce  fiit  ordonné  à la  requifition&foubsletcfmoignago 
de  toute  l’Eglilè  de  Cologne &fes  hommes,  Sc  avec  cefüt  encor  conditionné, 
qu’en  casqueleComtcn^cComplift  le  contenu  de  ce  traiélé,  vingt&cinc  No- 
bles& vingt&  cinc  Minifteriels  de  fes  pais  ferviront  au  Duc  de  leurs  corps  & 
biens  à l’encontre  du  Comte,  jufques  à ce  qu’ils  l’aient  induiél  à ce  qu’eft  de 
fon  devoir.  Les  hommesdu  Comte  demeurants  à Gole  feront  libres  du  tollieu 
à Thielc.  Et  à fin  que  tout  ce  demeura  ferme  entre  le  Duc;  le  Comte&leuts 
heritiers,  ils  mirent  leurs  leels  aux  lettres  fur  ce  depefehées,  foubs  le  tefmoi- 
gnagedeplufieursperfonnes,  qui  jurèrent  aulfi  de  tenir  tout  ce  que  dclTus  eft 
efeript,  ioubspeinedescerresqu’ils  tiennent  duComte,  feavoir  eft  des  Nobles 
Henry ComtedeKeirele,RotgierSiredeMerehem,  EngclbertSire  deHorne, 
Thieryde  Home,  Thicry  AdvoUé  de  Hechte  & Thiery  fon  frère,  Willaume 
dcMollén,  ThicrySired’AItcna,  Alardde  Driele,  Wauthier  Spiring, Gérard 
de  Wiflche , Lambert  de  Berg,  Henry  de  Bruele , Egbert  de  Malfen , Arnou 
d’Orthen&ThicrydeAlphen;desMinifterielsEngelbcrtd’0,FrancdeHou- 
them,  Thiery  de  Ruremonde,  Renier  de  Tegele,  GerarddeStralc,  Godefroy 
de  Grontvort,  Thiery  Gruten,  Willaume  Robbe,  Eflienncde  Pliefe, Thiery 
Vaftaert,  RenicrChaftelaindeSulekem,Créftien&  Rudolf  d’Arnhem,  Thie- 
ry frere  du  Comte,  Arnou  de  Arnhcm  & Hclmic  Seliex  : ceci  fût  ainfi  foiâ 
à Lovain  en  l’an  MCC  II I.  & parmi  ces  traidés  fut  la  paix  arreftée  entre 
le  Duc  & le  Comte  de  Gueldres  qui  fut  remis  en  pleine  liberté. 

•trmSl  Semblablement  fut  traiâé  for  ladelivrance  de  Thiery  Comte  d’Hollande,  Prtmvti 
îtCnît.  an  mois  de  Novembre  dudi<5  an  MCC.III,  à certaines  conditions,  Icavoir 

HaUtniu.  eft  que  fur  le  diffèrent  qne  de  long  temps  il  y avoit  entre  le  Duc  Henri 
& le  Comte  de  Hollande  & leurs  predeceflèurs,  touchant  la  terre  giflante  entre 
laMeufe  & l’Elcaut  versSelande,  fut  convenu  entre  les  parties,  que  le  Comte 
en  tecompenfede  ladiâe  terre  refigna  en  mains  du  Duc  la  ville  de  Dordrecht 
Àrnbi.  desdeuxeoftesde  l’eau, avecDordrechs-weerde,Hercs-weerde,Duflcn&tou- 

tclatcrreentreStryen&Waelwijck,jufquesàlaterrc  duDuc;  &ioutcedon- 
na  le  Duc  en  vrai  fief  au  Comte  qui  à raifon  de  ce  devint  fon  homme  lige,  & 

Htrts-  jura  que  de  ladide  terre  il  fervirat'au  Duc  en  fa  propre  perfbnne  comme  un 
homme  lige  eft  tenuà  fon  Seigneur,  contrequicernthors-misTEmpire , &ce 
au  droid  féodal  de  Brabant,  àlcavoirquenulheriticrduComtcferarexclusde 
»r,  jiry»»  lafucccflîon,  foitmafleoufcmelle.  LeDucjnraaufliqu’ilaflifteroicauComte 
^ tT"''  comme  un  Seigneur  eft  tenu  de  foire  à fon  homme  lige,  feavoir  eft  fi  avant 
™ qu’il  fe  vueille  lonbmettre  au  jugement  defacourt&à  lbnconfeil,&cccontre 
un  chafeun  fouf contre  l’Empire.  LeDuc&  leComte  s’accordèrent  aufli  que  las 
marchands  de  l’un&  l’autre  réciproquement  au  regard  destollieuxpar  ean& 
par  terre  qu’on  paie  en  leurs  pais,  demeureront  au  melme  droid  auquel  ils 
ont  efté  du  temps  que  leldids  tollienx  furent  inftimés.  Le  Comte  renonça 
aufli  à toutdroidqu’il  pouvoir  avoir  réclamé  enla  terre  de  Brada.  Ilss’accorde- 
Brtda.  rent  auflî , qucleDucnileComte  ne  tiendroient  en  leurs  terres  ou  paisaucun 
qui  voudroit  porter  dommage!  l’un  ouà  l’autre  ou  à leurs  heritiers.  Leshom- 
mes  principaux  tant  du  Doc  que  du  Comte  jurèrent  aufli,  quecetraidé  feroit 
oblirvé  inviolablemcnt:  & fi  le  Duc  vint!  mourir,  le  Comte  ou  fes  heritiers 
aflifteront  les  heritiers  du  Duc  i la  confervation  de  leurs  terres,  & leur  feront 

hom- 
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hommige  lige  comme  ci-delTus  eft  contenu  ; 8c  femblablemcnt  le  Duc  & fes 
heritiers  aflifteront  les  heritiers  du  Comte  en  cas  qu’il  vint  à trcfpaflêr:  &file 
Duc&IcComtevindrentà  mourir  toutsdeux, leurs veufves  &heritiers feront 
le  mehne  réciproquement.  Et  à ha  que  tout  ce  demeura  ferme,  le  Duc  & le 
Comte  fccUerent  les  lettres  liir  ce  données;  tefmoins  Thicry  Evelque  d’ Vtrecht 
&noftreDuche(Ië  Mathilde,  des  hommesdu  Duc  Henry  Duc  de  Limbourg, 
AlbertComte  de  Daesbourg,  Philippe  Comte  de  Namur,  Willaume  frere  an 
DucSire  dePerweys,  Henry  Sire  de  Cuyck&fon  fils  Albert,  WauthierBer- 
thoutAdvoaé de  Matines,  Godefroy  Sire  de  Brcda  & Scoten,  Amoii  Sire  de 
Grimberge,  Amou  Sire  de  Dieft , Leon  Sire  d’Aa,Godefi-oy  Chaftelain  de 
Bruxelles,  ArnouSirede  Wcfemaele,  ArnouSiredeWalhein,  Willaume  Vos 
& Wautier  Bac:  Sedes  hommes  du  Comte  Rutger  Sire  de  Mecrhem,  Hugue 
Sirede  Voerne,  ThierySifed’AItena,  Gérard  Sire  de  Horft,  Willaume  Sire  de 
Teylinçen,  Simon,  lean  & Isbrant  de  Haerlem,  Albert  Bernard,  Wauthier 
AdvoUed’Egmont , Florent  de  Welde,  Philippe  Sire  deWalîcnaere,  Amou, 
Henry  & Ican  de  Ryfwyck,  Thiery  de  Boeckel. 

Au  mefme  temps  fût  encor  ordonné  entre  noftrc  Duc  8c  Thiery  Comte 
d’Hollande,  que  les  marchands  de  l’un  & l’autre,  feront  au  mefme  droiâ  aux 
tollieuxcommeilsontefté  doibs  le  commencement  & inllitution  defdiâs  tol- 
lieux,&quecepointferatoblcrvécxa(aemcnt.  Si  quelque valTal  duComtefiit 
créditeur  d’un  valTal  duDuc  il  ne  pourat  fur  ce  prendre  gage  par  forme  de  re- 
prclàillc,ncfiitqu’auparavantil  aie  convaincu  en  lufiiee  Ion  debiteur  enla  ville 
ou  lieu  de  fa  demeure , & fi  illec  le  droiâ  lui  fut  dénié , lors  il  pourat  prendre 
gage  des  hommes  de  la  ville  & place  ou  la  lullice  lui  aurat  efié  refûlee,  8c  non 
d’autres , & le  mefme  doit  cfîrc  obfervé  au  regard  des  créditeurs  vafials  du 
Duc. 

Il  ell  vrailèmblable  qu’outre  ce  quelques  autres  traiéfés  fb  firent  entre  lef- 
difts  Duc  & Comte , car  les  Croniques  d’Hollande  rapportent,  que  leComtc 
païa  pour  (à  rançon  & dommages  fiiiâs  au  Duc  la  fomme  de  deux  mille  marcs, 
ce  qu’efibien  apparent,  mais  les  lettrages  ne  font  venus  à mes  mains,  tant  y at 
que  le  Comte  fut  parmi  ce  remis  en  liberté  ; mais  il  mourut  peu  apres  fur  la  fin 
de  l’an  mefme  MCC.  III.  laifïànt  de  là  femme  Adelcyde  de  Clevcs  une 
feule  fille  beritiere  Ade,  laquelle  avoir  ellé  promife  du  vivant  de  fon  pcrc 
à Henry  fils  ailhé  d’Otton  Comte  de  Gueldres  mais  elbuif  ledid  Henry  peu 
apres  tréfpafie , ladiâe  Ade  fut  donnée  en  mariage  pat  fa  mere  à Louis  Comte 
de  Los,  qui  à celle  caufe  pretendoit  la  lucccffion  de  la  Comté  d’Hollande, 
à quoi  toutes-fois  s’oppola  Willaume  Comte  d’Ooll-Frifè  frere  au  Comte 
dcffunft.&oncleàlaComtellcdcLos,  d’ou  grandeguerre  s’efmeut entre  eux, 
commelesCroniquesd’Hollandc  rapportent  alTés  au  large;  l’ilTué  toutes-fois 
ne  fut  trop  fii  vorable  au  Comte  de  Los,  car  IcComte  d’Ooll-Frifc  elloit  fuppor- 
tépar  la  principale  NoblcfTcdupais,  mais  la  mort  de  laComtellc  Ade  advenue 
quelque  peu  apres  mit  fin  à cefte  guerre. 

11  i'emole  que  noftre  Duc  iàvorifoit  en  ce  débat  le  Comte  d’Ooll-Frifc,  car 
il  elloit  en  mauvais  mefnage  avec  le  Comte  de  Los  à caulè  de  l’AdvoUeric  de 
S.Tron,&  autres  quercllcsqu’il  mouvoir  à ceux  de  Maflricht;deforteque  le 
Duc  délibéra  de  lui  faire  la  guerre  : Le  Comte  redoubtant  le  pouvoir  du  Duc 
s’addrefia  à Hugue  Evolue  de  Liège,  éc  encor  en  l’an  fufdiél  MCC.  III. 
devint  fon  homme  & valTal,  recevant  de  lui  en  fief  fon  Chafleau  de  Mon- 
tigny  là  terre &fon  Chafleau  de  Hallud,  fon  Alleu  de  TcfTcnderlo,& l’hom- 
mage du  Chafleau  de  Lumaing , que  Louis  AdvoUé  de  Hasbaing  tenoit  de  lui 
en  fief;  enrecompenic  de  quoi  l’Evefque  lui  promit  toute  afiiftcnce,  & lui 
Tom.  I.  Tt  céda 
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Hinrt  t.  céda  tout  ce  qu’il  pretcodoit  au  Chaftcau  de  Duras,  que  femblablemcat  Iq 
Duc.  Comte  print  en  fief  de  l’tlvefque  pour  lui  & fes  fuccénéurs,  atenobdaut  que 
pour  lors  lediâ  Chafteau  de  Duras  fut  en  mains  de  uodre  Duc,,  de  qui  Icdi^ 

Comte  l’âvoit  aulS  relevé  peu  devant.  Enfin  toutes  ces  menées  animèrent 
d’avantage  le  Duc,'  qui  eucor  en  la  mefme  année  envers  le  mois  de  Juillet  me, 
nalbn  armée  jufqucsàLanden,  en  intention  d’aflieger  la  ville  deS.Tron,  d’au- 
tant  quelle  fivorilbit  le  ComtedeLos:  l’E vefque  de  Liege  fe  mit  aufli  cncam- 
' pagne  pour  défendre  Ibn  allié  & vallàl,  & vint  jufqucs  à Waramei  mais  Phir 

' Comte  dcNamur  s’edant  mis  entredeux  travailla  huiéi  jours  pour  em- 

pelchcr  le  combat,  & à la  fin  moienna  une  trêve;  pendantlaquelleleComcc 
de  Losfit  tant  enversnodre  Duc,  qu’il traiéfa  quclqucsconvcuanccscntre  lui 
& leComced’Ood-Frilè,  lurles  querelles  & liiccclfion  de  faComtéd’Hollanr 
friiS/  de  : audi  le  Comte  de  Los  pour  avoir  le  Duc  favorable  & mettre  fin  à toutes 

d'aetirJ.]  S’accommoda  avcc  lui  àcertaincsconditions,  Icavoiredque  ledift 

Comte  Sc  la  Comtdlc  Ade  fa  femme  refigneroient  en  mains  do  Duc  tout 
l’Alleuquepardroiéfd’heritageleurcompetoitenHollande.  SC  le  recevroient 
de  lui  eu  fief  , hors-mis  le  Bourg  de  Lcyden  avec  la  ChoAdainie.  Si  le  Duc 
peut  recouvrer  on  acquérir  les  hommages  & fouyerainité  de  quelques  terres 
que  le  Comte  tient  d’autre  Seigneur,  IcComcelesptcndraduDuc,  &travail- 
Icrat  tant  qu’en  loi  ed  à ce  que  tels  Seigneurs  cedent  & tranlportcnt  au  Duc  . .. 
lefdiâ  hommages.  Le  Comte  mettra  audi  en  mains  du  Duc  le  Chadeau  de 
Chaumont,  lur  lequel  la  Comtedè  Adeat  fondoUaire,  Atouts  deux  le  rece, 
vront  de  lui  cnfief,avec  une  rente  annuelle  de  cent  marcsqu’ilsluiadigueront, 
outre  autre  deux  cents  marcs  que  des-ja  le  Comte  lui  avoit  adigné  en  fon  Al- 
leu de  Herdcne.  Tout  fief  mouvant  de  l’empire  que  le  Comte  peut  avoir  al, 
licné,  prendra  le  Comte  du  Duc,&  le  Duc  de  l’Empire,  en  cas  que  l’Erope». 
reur  le  peut  recouvrer.  Le  Comte  s’obligea  audi  de  maintenir  l’accord  traitSé 
entre  lui  & Willaome  Comte  d’Ood-Friie  lelon  le  dire  & conicil  du  Duc,  de 
Kotgier  de  Mcrchem  & de  ceux  qu’ils  prendrontpour  leurs  adjoioâs  : & fi  Iq 
Comte  d’Ood-Frilè  ne  voulut  admettre  IcdiA  accord  & ne  fe  voulut^  confor- 
mcrauxarticlcspar  eux  ordonnés,  IcDucpromitd’adidcrlcComtede  Los,Aî 
tant  6irc  que  l’accord  ferat  entre  eux  tenu  inviolablcmcnti  audi  adiderat  le 
Duc  au  Comte  de  Los,  en  tout  ce  ou  il  pourat  raoudrcravoirdroiéi.  Le  Duo 
& leComtcdcLosprcndrontchafcuntroisdcleurshommes,  lelquclsprononr  - 
ccront  fur  la  fomme  d’argent  à paicr,  3c  fi  iceux  trouvent  quelque  autre  expe,  . 
dient  pour  plusamplcconfirmationde  leur  amitié,  leDuc&leComte  le  foub, 
mettront  i ce  que  par  eux  ferat  fur  ce  ordonné.  Le  Comte  deviendrat  parmi 
ce  homme  lige  du  r>uc  contre  un  chalcun , làuf  l’Empire  & l’Eglilc  de  Liege; 
fi  toutes-fois  l’Evefque  ou  fon  Eglifc  moüvoient  guerre  injude  au  Duc,  le 
Comtclesdoit  furceadmoneder,  «s’ils  perfeverenten  leur  mauvais  dedein,  le 
Comte  doit  fervir  le  Duc  comme  ü fon  Seigneur  & Pair.  Mais  ce  traiélé  ne 
fut  bien  tenu  par  le  Comte  de  Los,  qui  edoit  fi  fermement  attaché  au  parti  de 
l’Evefque  de  Liege,  que  s’oubliant  de  fon  devoir  il  ne  laidà  à la  moindre  occa- 
fion  de  prendre  les  armes  contre  le  Brabant,  comme  nous  verons  à luite  de 
nodre  dilcours. 

En  la  mefme  année  M C C.  III.  nodre  Duc  Sc  Adolf  d’Altcna  Archc- 
vefque  de  Cologne  rcnouvellcrent  les  anciennes  alliances  & confédérations 
qu’il  y avoir  entre  eux  & leurs  pais,  foubs  le  tcfmoignage  d’Engelbert  des 
Monts  grand Prevod,  d’Vdon  grand Doien,  dcGerardPrevodde  Sanren,df 
de  ' BrunonPrevoddeBonnc,dcThieryPrevoddcS.Cunibert,deThicry  Prevod 
Ceie^n.  de  S.  André,  de  Thicry  Prevod  dcS.Gereon,deThieryPrevoddcsSS.  Apo- 
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ftres,  de  Maiftre  Olivier  y de  Brimoa  de  Beulchem,  • de  Gode&oy  .N(>tairc  > hehrt  i 
d’OcrenCqinccdcGucldrcs,  deThieryea&ntoujcune  Comre.dc  Clcvc$,  deDi'C' 
WiIlaumeComcedelulicr's,  de  Henry  Comte  de  Scy  ne,  de  Gérard  Comte  de 
Arc,  de  Lothairc  Comte  de  Hoftade,  de  Henry  Comte  de  Kcflclc,  d’Adolf 
Comte  des  Monts,  d’ArnoiiComtcd’Altcna,  d’ArnouCpmtedelaMarck,  dp 
Godefroy  Comte  d’Arensberge,  de  Henry  Comte  de  Teclçnboig,.’  d’Otton 
Sirede  Wickerode,  d’EverardSired’Arbcrgc,  de  Rutger  Sire  de  Merçhcmjdç 
GisbettSiredcBrcmet,  de  Rutger  StommcT,  de  Herman  AdvoUé  de  ColognCt 
de  Henry  Sire  de  Volmcftcy  n , de  Henry  Sire  d'Aiphen , , de  Herman  Sire  d’ÀU 
fteren,  d'Octon  Chambellan,  de  Henry  Wiçhterich,  & de  Thicry  d’Etcn- 
poorte. 

Le  Comte  de  Gaeldres  fe  trouvant  fort  chargé  par  les  convenances  traiâés  p„,„, 
avec  noftrcDuc,  s’advilà  de  Élire  rcçhcrchcrunc  de  les  Ailes œmari^e  pour  r-g-  jt- 
Gérard  Ibn  Als  aifnc,  àAn  d’exeufer  par  cemoien  Icpaiçmcntdcsgrofl^  iômj 
mes  aulquellcs  ilclloittcnu,  &àla  An  Ait  accorde  que  le  Duedonneroitfa  AUç 
Maigarctc  au  Aïs  du  Comte,  & en  cas  quelle  vint  a, mourir  il  aurat  la  All^ç 
luivante,  &dc  mefinc  Ale  Alsdu  Comte  vint  à trcfpafler,  Icmariagclç  feroit 
aveefon  fécond  Als:  le  Duc  donnerat  avec  & AUe  endot  an  Als  du  Comte  dp 
Gucldrcs  la  debte  de  mille  Sc  cipc  cents  marcs  eu  laquelle  le  Comte  lui  eA  prcr 
ftement  obi  igé , avec  le  gage  qu’il  tient  pour  ladüSc  Ibmme  ; Sc  outre  ce  quand 
la  Aile  du  Duc  ierat  parvenue  en  eage  pour  (è  marier,  il  lui  donnerat  encor 
telle  fomme  que  les  hommes  & les  hommes^ du  Comte  lui  confcillcrout  felop 
Ibn  honneur.  Le  Ductendrat  aulli au  Çomtc  fes  Als  qu’i|  at  cnoftage,  ^ con,'- 
dition  routes-fois  que  le  Comte  lui  donnerat  pour  lelpondants  & 'pleiges 
l’Archcvclquo  de  Cologne  & Ibn  Eglife  , l’Evcfqnc  d’ Vfrccht  & foq  Eglile . les 
Comtes  de  Los  & des  Mqnts,  & touts  lès  hommes  qu’il  pourat^donner,  & 
qucle  Duc  demanderat, avec  touteautrealtcurance  polAblcfur  cequclcCom- 
te  fervirat  au  Duc  loyalement  conutic  Ibn  homme  lige,  Iclon  le  contenu  des 
anciennes  Chartes, & s’ileft  belbing  nouvelles  lettres  fetontfurcc  dcpcfchécs. 

Le  Duc  & le  Comte  quiteront  toute  union  en  laCampinc,  &chalcun d’eux 
aurat  Ibn  droiéh  de  la  mailbn  de  Helc. 

Cependant  les  troubles  en  l’Empire  s’allumoicnt  de  plus  en  plus  entre  Ot?  Prrnyt 
ton  & Philippe,  qui  contendoient  du  régné,  mais  Pnilipjx:  par  fa  prudence 
conduiAc  tellement  fes  affaires,  que  à |xuil  attira  à Ibn  parti  pluAcuts  Prinl 
. ces  & Prélats,  defqncls  fut  un  Adolf  Àrchevciquç  de  Cologne  par  le  moicn 
de  qui  à la  An  il  gaigna  auffi  noAre  Duc  qui  n’cAoit  trop  bien  fatisfaiâ  de  ce 
qu’Otton  differoit  tousjours  d’cfpouler  là  Aile  Marie,  laquelle  cAoit  ja  en  cage 
competent  Philip)x:  fut  tres-aiiè  de  ce  changement,  &jugcoit  qn’aiant  le  fup-: 
port  d'un  Prince  A puiffànt  fes  preten fions  ne  le  pouvoient  mal  porter , & pat 
ainA  il  déclara  par  fes  lettres  patentes,  quelcjour  mefmc  que  la  paix  & recon: 
ciliation  c’eAoit  arrcAée  entre  eux,  il  avoir  oblige  & donne  en  gage  au  Duc 
Henry  fa  ville  de  Duysbourg  pour  la  Ibmmc  de  mil &huiiA  cents  mares, 
à railbn  dcfqucis  le  Duc  devoir  prendre  & lever  touts  les  ans  deux  cents  cinr 
quantcmarcs  du  revenu  de  ladiélc  ville,  enprefcncedeccluiquià  celcrat  com- 
mis par  le  ChaAelain  de  Weerde  qui  tontes-fois  n’auratautre  pouvoiroujutil- 
didion  en  ladifteville  de  Duysbourg,  ainslc  Duc  la  tiendrar&ymcttratlcs 
gardcsavcc  entière  & pleineadminiAratioo,&AlercvenudeladiâeVillcvint 
ilürcroiArelcsdcux  cents  cinquante  marcsfuldiâs,  Icfi^lusdemcurcrat  au 
proAéi  de  l’Empereur,  & s’il  y eut  manqucmcntoucourtrefle.rAdminiAratcut 
del’Empcreurà  Wecrdefujaplierat&fourniratau  delâut;auin  cA conditionné 
que  quand  l’ Empereur  quitterat  au  Duc  larroiAefme , quatriefme  on  plus  grande 
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partiedeladiâcfomme  Capitale  de  mil  & hui(ft  cents  marcs,  qu'à  l’advenafit  le 
revenu  annuel  que  le'Duc  doit  recevoir  ferat  diminné,  l’Empcrcurpromit  aulïï 
au  Duc,  qu’en  bonne  foi&tant  qu’en  lui  cftil  travailleraticc  quel'EvcIque 
de  Mets  luitranfporterat  lesbiensqu’ilatà  S.Tron  enelchange  d’autres  biens 
d’elgale  qualité  œ revenu , que  le  Duc  dcvracalTigneraudid  Evelquc.  Il  pro- 
mit audidenerecevoiicngracel’Evelque  de  Li^e,  le  Comte  de  Los  & autres 
fes  fauteurs  & adhérents,  nefut  du  confeil&  adveu  du  Duc.  Encor  s’obligea 
il,  de  faire  en  forte  avec  le  Roy  de  France,  que  le  Duc  lcroitenlàgrace,  & 
qu’il  lui  aflifleroit  & feroit  favorable  en  les  pretenfions  touchant  Tes  terres 
motivantes  de  lui.  Il  promitenoutre  dedonncrauDuc  Ictollieu&AdvoUerie 
de  Maerfen,  avec  eequ’en dépend,  fi  avant  que  GofuinSire  dcFauquemont 
qui  letient  de  l’Empire  y portât  fon  confentement.  Encor  promit  il  de  donner 
librement  i Willaume  Comte  d’Hollande,  les  fiefs  que  lonpere&frere  avoi- 
ent  tenu  de  l’Empire.  Si  les  Evelques  de  Straesbourg , Mets  & autres  refùfoi- 
ent  de  donner  au  Duclesfiefsqu’AlbcrtComtede  Daesbourgtientd’eux,  aux- 
quels le  Duc  eft  infotué  heritier;  l’Empereur  promit,  qu’en  bonne  foi  & de 
tout  fon  pouvoir  il  lui  affifteratà  ce  qu’il  (bit  reccu  auldids  hommages.  Avec 
ce  promit  encor  l’Empereur  fur  là  foi , qu’il  affiflerat  le  Duc  Contre  touts  fes 
adverfaires  & ennemis,  & qu’en  tout  ce  que  concernerat  fon  droid  il  lui  fe- 
rat fevorable;  & reciproquemefttleDuc  commefidelPrihcedel’Empireferat 
oblige  à lui  lcrvir  en  tout.  Et  quant  au  débat  efineu  entre  l’Empereur  & le 
Comte  de  Bar,  ledid  Empereur  déclare  qu’il  le  remed  audiredel’Evelquede 
Spier,  duComtedeDaesbourg&de  noftre  Duc.  Et  pour  la  ville  de  Nimrae- 
gequeleDuc  at  en  là  poflèlfiou,  l’Empereur  promit  de  lui  recompenlèr  d’au- 
tres biens  litués  en  lieu  competent,  lèlon  le  conlcil  & advis  de  l’Archevelquc 
deCologne,  dd’Evelquede  Spier,  des  ComtesdeDaesbourg&delulicrs;  & 
quand  le  Ducauratreceu  ladide  rccompenlc  il  refignerat  ladidc  ville  de  Nim- 
mege  en  mains  dudid  Empereur. 

Enfuite  dccenoftre  Duc  vint  trouver  l’EmpereurPhilippeàConflucnce,  ou 
il  fut  receu  en  grand  honneur  & amour,  & illec  le  doulielinejour  du  mois  de 
Novembre  de  l’an  MCC.  IV.  il  fit  hommage  & receut  de  lui  enfîef  tout 
cequ’il  devoit  tenir  de  l’Empire,  lànsautrement  l’exprimer,  &Philippepour 

r atifier  le  Duc  fon  nouveau  valTal , lui  donna  en  augmentation  de  fondid  fief 
tenirperpetuellementparlui&lcs  heritiers  légitimés,  l’Abbaye  & Eglifc  de 
Nivelle , avec  tout  honneur,  prééminence  & droid  que  les  Empereurs  & Roys  y 
avoient  cujufques  lors,  la  Ville  de Maftricht  avec  touteluftice&appcndenccs  jj! 
dans&horsd’icellc  ville,  l’Eglifedc  S. Servais  illec  entièrement,  &aumefme 
droid  que  les  Empereurs  Fredric  fon  pere&  Henry  fon  frere  y avoient  eu  au- 
paravant: Et  pour  la  Ville  de  Nimmœen  que  peu  devant  il  avoir  retiré  foubs 
fon  domaine,  il  promit  de  recompenlcr  le  Duc  d’autres  biens  équivalents.  Il 
donna  encor  ou  Duc  touts  les  fieft'&  terres  qu’Albert  Comte  de  Daesbourg 
fon  oncle  teuoit  de  l’Empire,  en  forte  que  le  Duc  luidevoitluccederlàns  au- 
cune contredidion , en  cas  qu’il  vint  à deceder  làns  heritiers  de  fon  corps. 

Avec  ce  déclara  ledid  Philippe  que  les  hommes  du  Duc  de  la  ville  d’Orten 
que  l’on  nomme  Bois-le-Duc  & de  la  ville  de  Thicle  joüilîèront  du  mefme 
droid  & franchife  es  tollieux  par  tout  l’Empire,  comme  ci-devant  du  temps 
defdids  Empereurs  fon  pere  & frere  ; & parmi  ce  fès  hommes  lèrontaufli  li- 
bres de  toute  exadion  dans  les  terres  du  Duc.  Auffi  ordonna  &odroia  ledid 
Phillipped’authorite  Royale, que  les  filles  du  Duc  par  faute  d’hoir  maflepouronC 
focceder  aux  fiefs  qu’il  tient  de  l’Empire.  En  outre  concéda  au  Duc  en  fief 
foixante  Charettes  de  vin  annuellement,  à prendre  l’une  moidic  à Bopaer- 
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Jen,  &raatreàBaldenbemenEUâce,  antempsdela  vendeoge.  Encor fiit en*  HrinTt. 
ereenxtraiâé,  qucleDuc{èracamisdesamisdcrEmpereur  , & qu'il  poorfui. 
vrac  ellroiâementfes  ennemis,  & réciproquement  Philippe  adifteratleDucen 
toutes  lès  befoins,  & le  maintieodrat  contre  un  chalcun,  &nedonnerat  le* 
cours  ni  confcil  à les  ennemis.  11  donna  auili  au  Duc  toutes  les  terres  deçà  la 
Meule  mouvantes  de  l'Empire,  queleComtedeLosavoitpeudevantrecenen 
fief  du  Duc.  Et  à fin  que  celle  compofition  & oâroi  fût  ferme  & fiable, 

Philippe  en  donna  lès  lettres  foubs  Ibn  féel  en  ladiâe  Ville  deConlluence  les 
fécondés  Ides  de  Novembre  de  l'an  M C C.  IV.  Telmoins  Adolf  d'Altena 
Archevelque  de  Cologne,  Dithalme  E vetque  de  Conflance,Conrard  E velque  de 
Spiers,  Willaume  Comte  de  Iuliers,Arnou  ComtetTAItcna,  OttonComtede 
Gueldres,  SivertComtede  Weerde,  Henry  Comte  de  Z wcybrugge,  Emclt 
Comte  de  Vcldetfe,  OttondeBueren,  Conon  dcMintfenbetge,  Henry  Sene- 
Ichal  de  Walpnrch,  Henry  de  Smalmeki,  Wernier&PhilippedeBoulandfre- 
res,  Conrard  enfant  de  Bopaerden,  Reinhard  de  Luttre  & autres. 

L'Empereur  Philippe  trouvant  Ibn  parti  fort  accreu  parla  réconciliation  de  G.  lUS. 
nollre  Duc , s'advifiide  prendre  la  Couronne  Impériale  à Aix , ce  quefe  fit  le  jour 
de  la  folle  de  l'Epiphanie  de  l'an  melme  MCC.  I V.  par  la  main  d' Adolf  sitJtMfit, 
Archevelque  de  Cologne  en  grand  apparcil&  magnificence , eflants  à cell  ef- 
foâ  convenus  en  folennellc  alTèmbleela  plus-partdes  Princes  Prélats  & Barons 
de  Ton  parti , foavoir  ell  Dithelme  E vefque  de  Confiance , Conrard  Evelque  de 
Spier,  Henry  Elleude  Wirtsbourg,  Henry  Ellcu de Straesbourg,  Gérard Pre- 
voll  de  Sauten,  Thiery  Prcvoll  de  S.Cunibert,  nollre  Duc  Henry,  Louis 
Duc  de  Bavière , Henry  Comte  Palatin  du  Rhiu , Bernard  Duc  de  Saxe , Simon 
DucdeLorTaine,OttonComtedeGueldres,WiliaumeComtedeIuliers,  Lo- 
thairc  Comte  de  Hoflade,  Godefroy  Comte  d'Atnsbcige,  Gevehard  Burgrave 
deMachdenburg,OttonSiredeWicrode,  Herman  AdvoUc  de  Cologne,  Hen- 
ry Marcfchal  de  Kalentin,  CunondeMintfenbcige,  Henry  Senefchal  deWal- 
purg,  Henry  Chambellan  de  Raveoiperg,  Wernier  & Philippe  de  Bouland 
foeres, Conrard  Enfant  de  Bopaerden  Bc  plufieurs  autres  ; comme  l'on  peut  col- 
liger de  divcrlcs  Chartes  que  l'Empereur  donna  au  melme  temps  enladiâe 
Ville  d' Aix. 

Au  mois  de  Février  enfiiivant  nollre  Duc  fetranfporta  devers  Philippe  Roy  Prtmra 
de  France  à V erneUil  ,&  illec  par  l'inter  vention  dudiâ  Roy  il  s'accorda  avec  Re- 
naiid  Comte  de  Dammartin  Ibn  beaufrere,  & lui  quita  la  Comté  de  Boulogne 
avec  tout  ce  qu'appartient  à icelle  & autres  terres  fituées  outre  la  mer  d'An- 
gleterre , à condition  que  le  Comte  de  Dammartin  allignerat  au  Duc  & à les 
heritiers  fix  cents  livres  annuellement  monnoiede  Paris  en  la  VilledeCalais, 
dont  l'une  moiâie  fo  paieratà  la  S.  leau  Baptille,  l'autre  moidlie  à la  folle  de 
Noël  par  les  mains  du  Roy  de  France  qui  lerat  pour  le  temps.  Et  quant  aux 
terres  qu'appartiennent  au  Duc  & au  Comte  de  Dammartin  à caulè  de  leurs 
femmes  au  Royaume  d'Angleterre,  ell  convenu  que  fi  le  Comte  pallât  en  An- . 
gleterre , & que  le  Duc  fallit  de  l'accompagner  ou  envoier  fes  gens  en  eflant 
adverti  dcuxmoisauparavant,  tontes  les  conquelles  que  le  Comte  forât  par  fes 
armes,  demeureront  i lui  en  particulier  ; femblablement  fc  fcratfilcDucpallàt 
foui  en  Angleterre , touchant  les  conquelles  qu'il  y pourroit  faire  ; mais  fi  leCli- 
âesconquellesfefillèntde  commune  main,  le  Comte  aurat  à caufede  là  fem- 
me le  droiâ  de  foeur  aifnée,  & le  Duc  celui  de  la  mailhee,  félon  les  loix  & 
coullumes  d'Angleterre.  Et  combienqu’en  ces  lettres  ne  fiaient  fpecifices  les 
terres  qu'ils  pretendoient  au  Royaume  d'Angleterre,  il  fomblc  toutes-fois 
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qu’entre  icelles  doit  ellie  entendue  la  Comté  de  Mortaiog  polTedce  par  les 
predeccITcurs  de  la  ComtclTe  deDanunartin&denollicDucndTc  Mathilde. 

Encor  que  noftre  Duc  fut  cmpclchë  i desgrandes  affaires,  il  ne  laifTapoor 
cela  de  telmoigncr  Je  f'oing&  foûcitude  qu’il  avoit  des  Religieux  de  l’Abbaye  f 
de  Villers,  aulquels  il  donna  avec  la  Ducheflê  Mathilde  deux  laflresde  Ha* 
icncs,  à prendre  fur lesrevenusquinouvellcmcntil avoit acquisàCalais,  com- 
menousvenonsdedire:  tefmoins  Maiftre  Renier  de  Hoxem&MaiUre  Renier 
de  Hi^rde  les  Clercs,  de  Nobles  Arnou  Sire  de  Dieft  & Jacques  Sire  d’Or- 
bais,  &de  lafàoiilleAmouSircdeWalhaio&AmouSiredeWcremaele. 

Noftre  Duc  avoit  fiidb  fortifier  la  V ille  de  Maftricht  d’un  bon  rampart  & ^Orr 
fofle,  pourlèrvirdefortreflèlurfesfrontiers,  maisHogucEvelquedeLiege,& 

Louis  Comte  de  Los  ne  fiircut  de  ce  contents,  & parainfi  aiants  joinâ  quel- 
ques forces,  ils  viudrent  lecretement&  fe  rendirent  maiftre  de  l’ouvrage, 
qu’ilsjetterentbasparterre&rompircnt  lepontfurla Meufe,  ce  quedef'pleuc 
aftcsauDuc,  qui  difpofa d’en  prendre  làrevaoge,  aiant  à cefte  fin  faiâ dénon- 
cer la  guerre  à l’un  & à l’autre,  Le  Comte  de  Los  craignant  que  tout  le  ffaix  du 
débat  tomberoit  fut  lui , taichapar  fesamisdes’exculcrenvers  le  Duc  le  mieux 
qn’ilfceut,  luifailàntdesoftres  allés  advantageux,  & comme  il  avoit  quelque 
temps  auparavant  perdu  là  femme  Ade  Comtelfêd’Hollande,  ilfitaulfirecher- 
cherauDucle  mariage  de  la  fille  Aleyde  laquelle  alliance  fut  finalement  arre-  Pmvti 
liée,  & donna  le  Duc  en  avancement  du  mariage  l’AdvoUerie  de  S.  Tron  & {8. 

quelques  autres  biens;  comme  l’on  peut  lùftiiraiiunentvoirparlesconvcnances 
accordées  entre  le  Duc  & le  Comte,  par  leiquelles  eft  cxprellèmentdiâ,  que 
leComte  renonce  à toute  querelle  qu’il  avoit  eu  contre  ceux  de  Maftricht  & 
les  villagesqu’endepcndent,  àfeavoir  Voelne,  Montenake , Wilre,  Linculne 
&autrcs:  aulfi  renonçait  Comtcàtout  ce  qu’il  at  prétendu  à Rutte,  raufl’Ad- 
voUcrie;  leDucremettratenmainsdel’EvcfqucdeMetsradminiftration  qu’il 
at  eu  de  les  biens,  & quand  le  Comte  aurai  parfaitement  acquis  l’amitié  du 
Duc , il  aiderat  à ce  que  l’Evefque  lui  donne  ladite  adminiftration  à ferme. 

Le  Comte  tiendrat  en  fief  du  Duc  l’ AdvoUerie  de  S.  Trou , & autres  biens  qu’il 
atrcceu  avec  la  fille  du  Duc  en  mariage , & ferai  homme  lige  au  Duc  contre  un 
chafeun,  hors-mis  l’Evelque de  Liège,  &cocorealIiftcratleComte  auDucca 
casquelcditEvelquedefonpropre  mouvement,fit  guerre  injuftcauDuc.  Le 
Duc  donnerai  certain  jom,  auquel  infailliblement  le  Comte  fe  prclenterar,  & 
aulTi  le  Duc  de  Limbouig  s’il  lui  plaift,  nuis  rien  ne  ferai  illec  ordonne  au 
delàvantagedu Comte,  auregarddes  bien  qu’il  doit  tenirduDuc:  avec  ce  en- 
cor alfignerat  leComteau  E>uc  deux  cents  Livres  furfes  alleus,  que  (èmblablc- 
ment  il  rcccvrat  de  lui  en  fief.  Le  Duc  aftifterat  aufli  le  Comte , à ce  que  quel- 
que bon  accord foit traite  entre  lui  & Willaume  Comte  d’Hollande,  à caufe 
du  doUairc  qu’il  prétend  de  parla  ComtelTe  Ade  fa  première  femme , & fi  le 
Duc  ne  feeut  réduire  à bonne  fin  ceft  affaire , il  donnerat  jour  i l’un  & i l’aurre , 
ic  le  Comte  de  Los  fe  contenterat.de  ce  que  fèrat  jugé  par  les  hommes  du  Duc 
fur  fadite  pretcnfion. 

Enfuite  de  ce  traité  ledit  Comte  de  Losrefigna  en  mains  de  noftre  Duc  Premvn 
fon  Chafteau  de  Chaumont , qu’eftoit  fon  Alleu,  & Icreccutdc  lui  en  fief  & 
à hommage,  & avecceaftigna  au  Duc  en  fon  Alleu  &Chafteau  de  Hcrdenen 
trois  cens  marcs  rente  annuelle,  lefquels  aufti  le  Duc  lui  bailla  à hommage, 
à telle  condition  toutes-fbis  qu’en  cas  que  le  Comte  decedat  lànslailTcr  enfànt 
la  luccelTiondesditsfiefe  viendroit  à fon  heritier  plus  prochain.  Et  devint  le- 
dit Comte  moicnnant  cc  homme  lige  du  Duc  pour  lui  & fes  lucccflcurs 
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contre  un  chafcan,  hors-mUconcre  i’£gliiê  de  Liège,  i telle  limitationtoutes-  HeiiRri. 
fois , que  (i  ceux  de  kdiâe  Eglilc  fiflêne  injure  au  Ouc , le  Comte  de  Los  de- 
vroitinterpolèr  fon  pouvoir  pour  ladclènce  du  Duc  Ibn  pere,  qui  Icmblablc- 
ment  fêrat  demelme  auregardduComte.  £cà  fin  que  ces  convenances  Ibient 
entretenues  fermement , le  Comte  donna  eu  Oftage  au  Duc  dix  de  lés  hommes 
Ibubnommés , avec  leurs  heft , lelquels  en  cas  que  le  Comte  ou  fes  heritiers  con- 
trevindrent  à ce  que  delTus,  lërviront  au  Duc  contre  le  Comte  jufqucs  à ce 
qu’il  aurat  fatiiàiâ  à tout  les  points  fulinentionncs  ; & femblablcment  donna 
le  Duc  au  Comte  en  OlUge  dix  de  lès  hommes.  Les  hommes  du  Comte  font 
Rutger  Sirede  Merehem,  Thicry  Sire  d’ Al  rena,  Otto  Sirede  Bornen , Willaiime 
SiredePetershem,  Arnou&Hermand’Elfloftcres,  Robert  de  Bcrle,  Rafle  de 
Curtheraco,  Willaume  de  Gotthem , Thicry  Chaflclain  do  Los,  & les  hommes 
du  Duc  lontGodefroy  Sirede  Brcda&Scotcn,  Arnou  Sirede  Dieft,  Gérard 
Sire  de  Grimberge, Gérard  Sire  de  Iauche,GodefroyChaftelain  de  Bruxelles,  Ar- 
nou  Sire  deWalhain,  Arnou  Sirede  Weicmalc,  ArnouSenelchal  Sirede  Rotlc- 
laer,  GofuinSircdeHeverle,  Robert  deThillcmont(  de  ce  furent  defpcichées 
lettres Ibubs  le  tefraoignagedesfuftlicfts  enl’an  MCC.  Vl.maistoutsccstraiâés 
ni  l'alliance  contradfé  avec  la  fille  de  noflrc  Duc,  ne  feeurent  arrefter  une  fer- 
me paix,  car  s’eflant  la  guerre  allumceentre  le  Duc&l’Egiife  de  Liegele  Com- 
te ne  laiffa  de  s’attacher  au  parti  des  Liégeois  comme  nous  verons  ci.apres. 

Mtritgt  Le  mariage  devant  dift  entre  Gérard  fils  aifnéd’OttonComtedcGueldres, 

& Margarete  fillede  noftre  Duc  fut  arrefte  en  cefte  mefme année  MCC.  VL 
en  la  Ville  deLovain,  auxeonditionsfirivantes,  que  quand  ladiâe  Margarete  ***’ 
lèratparvenuëeneage,  & que  le  mariage  avec  Gérard  ferai  confommé,  lcDuc 
• aflignerat  à fa  fille  de  lès  biens  commeil^partientà  fon  honneur:  Et  le  Com- 
tedonneratàfbn  fils  toute  la  terre  au  deflusdeCaldekirchen , avec  fon  Alleu 
de  Rothe  ; & aux  lettres  font  nommes  tefinoins  le  Comte  de  Dalem , Albert 
Sire  de  Cuyek , Thiery  de  Millen , Ludolffii  Gérard  de  Straclen , Godefroy  Se- 
ncfchal,  Godefroy  de  Wachtendonc,  Arnou  d’Arnhcm,  Thiery  Bofthort,  . . 
Helinwinde  Sutfene,  Gérard  de  Wipelo,  Godefroy  Kantart,  Thiryffere  au 
Comte. 

Adolf  Archevefque  de  Cologne  avoit  couronné  à Aix  l’Empereur  Philippe  j 
& quelques  années  auparavant  avoitau  mcline  lieu  encor  donné  laconronne 
à l’Empereur  Otton,  qui  tout  deux  fe  difoiont  Roys  & difpnroientpourl’an- 
thorite  Impériale;  & comme  Philippe  avoit  cfté  cxconunnnié , le  Pape  printde 
manvaife  part  le  feid  de  l’Archevelque,  & envola  fes  lettres  à Sifrid  Arche-i 
vefque  de  Mayence,  àlean  de  BethuneEvelquesdeCambray,&àrEfcolaftre  Ctltmut. 

TArti.  Jt  de  S.  Gereon  à Cologne  leur  commandant  & authorilànt  à certaines  conditions 
de  depolcr  ledid  Archevclque  Adolf,  & procéder  à nouvellc  elcdioni  eequ’auf-- 
’ fl  ils  executerent  au  mois  de  luing  de  l’an  MCC.  V.  & fut  cfleu  Brun  Prévoit  G-  * S. 
dcBonne.quienqualitéd’Archevefquefutreceu&admisen  laVillede  Colo- 
gne , laquelle  tenoit  encorpourOtton , qui  mefme  le  plus  fbuvent  y tenoit  là  CrMi. 
court  &re(idence:  mais  cefte  depofition  d’ Adolf  ne  lèrvit  que  d’el^illon  pour  "Priihme. 
fiire  recommencerplusvivcmentlesguerres,  car  l’Empereur  Philippe  au  moi* 
de  Septembre  enlüivant  paflà  la  Molellc,  & ravagea  tout  le  pais  de  Cologne, 
print  la  Ville  de  Nuys  & quelques  autres  places , & en  l’année  enluivaute 
MCC.  VI.  dreflàune  belle  armée, enintentiond’aflieger  laVille  deColognc, 
iàifant  à ceft  effed  des  approches  de  ce  cofté  do  Rhin  ; de  l’antre coftéaulH 
Adolf  Comte  desMonts  le  tenoit  comme  enfermés,  defbrtequ’Otton  avec  le 
nouveau  Archevefque  Brunon  eftoient  bienen  peine,  fetrouvants  environnés' 
de  toutes  parts  ; &pat  ainfipour  éviter  le  danger,  ils  refolurent  de  fc  fao-’ 

Vv  a . ver 


i7t  TROPHEES  DE  BRABANT 

Hekhyi.  ver  à qael  pris  que  cefut,  iqaeleffeâilspartireutbienfêcretementdeliVil- 
D UC.  le , avec  quelque  bonne  trouppe  de  Chevaliers,  foubs  la  conduiâe  du  Duc  de 

Limbonrg  & de  Wallcran  lonnls;  maislebruiâeftantvenuenrarméede Phi- 
lippe, on  les  pourfuivit  en  diligence,  tellement  qu’ellant  attrapés  près  Waf; 
fcnbeige,  il  leur  fallut  tourner  tefte  & fe  mettre  en  defence  le  mieux  qu’il 
L'Emt  fceurent,  donnant  loifir  àOtton  pour  fe  fauver  dans  le  Chafteau  de  Wallen- 
berge;  toutes-fois  aiant  entendu  que  l’année  de  Philippe  marchoit  prour  lui 
ntirt  n trouver  il  ne  s’arrefta , ains  prennant  en  là  compagnie  le  fils  du  Duc  de  Lim- 
^Itur-  i^ui^pjlTalanicr,  &liretiradeversleRoyd’Angleterrcfononcle.  Cependant 
ceux  de  Cologne  volant  la  pauvre  retraiéle  d’Otton , & fes  allàire  au  delès- 
poir,  envoierent  devers  noftre  Duc  à fin  qu’il  procurât  leur  réconciliation 
aveePhilippe,  quileurpromittoutefortedebontraiaement,  & les  aiant  receu 
-en  là  grâce  confirma  leurs  anciens  droiâs  & privilèges  & fit  Ton  entrée  (bien- 
nellement  en  ladiâe  Ville,  accompi^ne  de  noftre  Duc  & d’Adolf  d’Altena, 
à qui  il  teftablift  derechef  en  fon  Evefché,  aiant  attrapé  en  fesprifons  l’Arche- 
velque  Brunon  à la  defaiâe  près  Walfenbeige. 
rEgUtS.  Ce  fût  encor  en  cefte  mefme  année  MCC.  VI.  que  noftre  Duc  méfiant 
Çmrmje  la  pieté  parmi  les  armes,  colloqua  en  l’Eglifede  S.GertrudeàLovain,desCha- 
i Luzittt.  noines  Réguliers  de  l’Ordre  de  S.  Au^ftin,  de  l’adveu  duPrevoft  &Chappi- 
tredeS.PierreaudiâLovain,delque(s  dedroiâladiâe  Eglilceftoitdcpenden- 
te;  &pourleurentretienlcDucafiignalafixiefmepartiedcla  difme  de  Landen 
&Dormaele,  laquelle  avoit  efté  tenue;  en  gage  pat  Daniel  de  Crainhem  & 

Gilles  fbn  fils  & avec  ce  leur  donna  des  bois  pour  leur  necefiité  dans  là  foreft 
de  Merdael  & leur  fit  outre  cela  autres  donnations. 

Mârim  L’Empereur  Philippe  pour  s’afieurer  entièrement  de  l’amitie  de  noftre  Duc,  Pnmn 
JtH.fih  fit  propoier  une  alliance  entre  leurs  en&its,  & eftauts  parenfemble  à Geylen-  fK-  f9- 
^ ü«.  hufen  les  V.  Ides  de  Février  de  l’an  MCC.  VII.  Indiâion  X.  ils  accorde- 
*2os  yï<7  mariage  du  Prince  Henry  fils  ailhé  de  noftre  Duc,  avecMaricfille  de 

Jim/  l’Empereur  aux  conditions  fuivantes,  feavoir  eft  que  ladiélc  fille  fuccederat 
aveclèsfoeursauxheritagespaternels,  felonledroiét&couftumed’Allcmagne. 
L’Empereur  confignerat  fadiifte  fille  en  mainsduDuc,  ou  delcscommisàlca- 
voir  les  Comtes  de  Gueldres,  luliers  & Hoftaden  en  la  VilledcSinfich,  pour  le 
quatorfiefmejour  apres  la  Pentecofte  lors  prochainement  à venir,ce  que  l’Em- 
pereur promit  de  tenir  fur  là  fby , comme  aulîi  fit  Conrard  Evelquede  Spier, 
aufii  jurèrent  fur  l’amedel’EmpereutConondeMintlcnberhe,  & Henry  Ma- 
refchal  de  Kalentin  comme  aufii  jurèrent  lès  autres  domeftiques  & Minifte- 
riels.  Le  Duc  afiignerat  endoUaircàladi<ftePrincefièrcntcs&revenujulques 
à la  fomme  de  mille  marcs  annuellement,  & filadiéfePrinceficyintà  mourir 
avant  la  conlbmmationdu  mariage,  l’Empereurdonnerat  au  PrinceHenrycn 
mariage  une  autre  de  fèsfillcss’il  en  at  aucune  libre;  & s’il  advint  que  le  Prince 
' ' Henry  decedat  avant  la  conibmmation , en  tel  cas  le  Duc  donnerat  un  autre 
fienfils(s’il  en  atjquielpoulerat  ladiâe  fille  de  l’Empereur  ou  telle  autre  qu’il 
aurat  libre:  Et  apres  que  lediâmariagclcratconlbmméfi  lePrince  vintàmo- 
vrirfans  enfants,  laPrincelTe  retiendrat  fa  vie  durante  le  revenu  deldiâs  mille 
marcs  par  an,  lelquels  apres  là  mort  retourneront  au  Duc  ou  à lès  heritiers: 
file  Prince  Henry  trelpaflà  avant  ladiâe  confommation  & que  le  Duc  n’euft 
autre  fils,  en  tel  cas  le  Duc  reftituerat  ladiéle  Princefiè  à l’Empereur  fon 
pere , & retiendrat  à lui  les  biens  qu’il  aurat  alligné  en  dot  ; mais  fi  par 
l’aide  de  Dieu  ils  eurent  parenfemble  enfant  , icelui  apres  le  deces  de 
lès  pere  & raere  fuccederat  en  leur  biens  & héritages  comme  de  droiéf. 

Et  que  tout  cedemeurerat  ferme  at  le  Duc  Juré  folcnncllement,  Alèmbla- 
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blcmcotjuieront  de  Ion  codé  la  Duchcflc  là  femme  & fes  Mmilleriels  & bon.  Hcmrt  t. 
nés  villes. 

Apres  que  l’Empereur  Otton  avoir  tire  de  fon  oncle  le  Roy  d’Angleterre 
uïïnun  bonne  provifion  d’argent  & autres  choies  ncccflaires,  il  retourna  en  Aliema-  Sudtmfi. 
gne  encor  en  l’aii  MCC.  VII.  en  intention  de  redrelTer  entièrement  lès  af- 
foires  mais  trouvant  le  régné  de  Philippe  fermement  eftabli  par  alliances  & 
confédérations,  il  jugcaplusàpropos  de  traiâer  avec  lui  quelque  accord  fovo-  ^l'nitrg. 
rable,  que  d’attendre  l’ilTue  queles  foibles  armes  lui  pouvoienc  promettre;  Le 
Pape  Innocent  avoit  aulfi  à ceft  eflèâ  envoyé  Hugue  Cardinal  d’Hoftie  & 

Leon  Cardinal  de  S.  Croix,  qui  hreot  fi  bien  qu’une  diete  fut  convocquee 
à Quedlinbourg  ou  d’une  part  Sc  d’autre  furent  propofes  divers  moiens  d’ac- 
cord î mais  comme  l’intention  principale  des  Cardinals  tendoit  pour  retenir  le 
feeptre  en  mains  d’Ottou , rien  ne  fut  effèéfuë  du  commencement , car  Philip- 
pequi  eftoit  mailtre  ne  vouloir  admetrreaucun  compagnon;  toutes- fois  fur  la 
fin  les  Cardinals  voiants  qu’il  ni  avoit  moien  d’accommoder  les  affaires  d’Ot- 
ton  par  celle  voie,  ils  delibererent  de  prendre  autre  chemin, c’eft  qu’ils  arre- 
S«i  fièrent  le  mariage  d’Otton  avec  Béatrice  fille  de  Philippe  à telle  condition, 
qu’Otton  lui  liiccedcroit  en  l’Empire , ce  que  fut  approuve  par  plulicurs  Princes 
« Prélats:  Sc  parainfi  demeura  Philippe  fèul  éc  pacifique  poflcllcur  de  l’Em- 
pire. Enfuite  dequoi  & à fin  de  rendre  fon  authoritc  plus  ellimée , il  offrit  an 
S'éciiriU  Pape  toute  Ibubmillion , &prelènta  la  plus  jeune  de  les  filles  en  marine  à Ri- 
chard  Duc  de  Spolctte  fon  ncpveu , & avec  elle  lui  alTigna  la  marche  d’Ancone , 
rnr  Pti-  à quoi  le  Pape  prclla  l’oreille,  confirmant  tout  ce  qu’avoit  ellé  traiâé  entre 
Philippe  & Otton.  Mais  les  chofes  de  ce  monde  ont  fi  peu  d’arrell , & font 
fubieâcs  à un  mouvement  fi  continuel , qu’il  ni  at  dignité  ou  degré  tant  foit  il 
eminent,  qui  puilTeeximer  l’homme  de  celle  commune  mifere;  de  quoi  l’Em- 
pereur Philippe  nousat  laiffc  un  exemple  bien  évident;  car  apres  tant  de  tra- 
vails  & peines  fe  trouvant  au  dclTus  de  tout  ce  qu’aucunement  pouvoit  em- 
Af«  Jt  ptfeher  le  cours  de  fa  félicité,  il  fe  vit  accablé  par  uu  accident  pitoiable, 

Piiliffe  ellant  en  la  Ville  de  Babcnbeige  & le  rejoUiflant  avec  lès  amis  fiuniliers,  un 
apres  midi  le  X X 1 1.  jour  de  luing  de  l’an  MCC.  VIII.  comme  il  s’elloit 
addonné  à un  peu  de  repos,  Otton  Comte  Palatin  de  Wittellpach  faignant 
d'avoir  chofe  d’importance  qu'il  lui  vouloir  communiquer , entra  dans  là  Cham- 
bre & lui  fin  terminer  fa  vie  par  une  mort  violente,  lui  aiant  donné  une  bief 
fore  mortelle  au  col. 
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Cependant  Adolf  Sc  Brunon  par  devant  le  Pape  Innocent  contendoient 
pour  l’ Archevefché  de  Cologne  ; mais  Brunon  fut  maintenu  par  le  Pape , qui 
lui  donna  aulfi  fa  confirmation , de  forte  qu’cncor  audiâ  an  MCC.  VIII. 
il  fut  receu  enlaVilledcCologne,  maisilelprouvaauffi  peu;mresl’iocon(lan- 
ce  de  la  fortune,  car  il  trefpàffa  quelques  deux  mois  apres,  & en  là  place  fût 
efleu  Thiery  fils  aifné  du  Sire  de  Heinsberg , Doien  des  Apoflres,  jeune 
d’eage  maisdoUed’allcs  de  maturité , -qui  encor  en  ladiâ  année  renouvella  la 
confcderation  entre  fon  Eglile&noflre  Duché  de  Brabant , par  lettres  delpc- 
Ichées  foubs  le  celmoignage  d’Engelbert  des  Monts  grand  Prevofl  de  ladiâe  tÿg.  ™ 
Eglife  de  Cologne,  qui  auffî  depuis  fut  Archevefque,  de  Thiery  Prévoit  de 
S . Gercon,  d’Oli  vier  E fcolallre , de  Gérard  Comte  de  Gueldres,  de  Thiery  Com- 
te de  Cleves,  de  Willaume  Comte  de  luliers,  de  Henry  Comte  de  Scyne, 
d’ Adolf  Comte  des  Monts,  Geoi^e  Comte  de  Wiede,  de  Henry  Comte  de 
Keflèle,  de  Rutger  de  Merehcm,  d’Otton  de  Wickerode,  deWalleran&  Hen- 
ry freres,dcs  MinillerielsHerman  AdvoUé,GodefroyChambrier,  Thieryde 
Rotllaer,  Franco  Efehançon,  Willaume  Salline  & autres. 

Tom.  I.  Xx  Encor 
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Encor  en  la  mefmc  année  M C C.  V 1 1 1.  noftrc  Duc  citant  en  la  V üle  de 
Lierc,  accommoda  certain  different  entre  l’Abbé  àconvent  de  Villcrs  d’une  Pnmni 
part , & Godefroy  Sire  de  Breda  & de  Scoten  d’autre,  efmeu  liir  l’Alleu  de  ?‘K.6o- 
Scotcii , qu’Engelbcrt  oncle  audiâ  Sire  de  Breda  avoir  ci-devant  donne  à ladi- 
te Eglilc  de  Villcrs;  & par  les  lettres  données  au  mois  de  Mars  il  déclara, 
qu’aiant  convoqué  les  hommes,  & fai(â  diligente  enquefte;  il  lui  effoit  appa- 
ru. que  le  Sire  de  Breda  n’at  aucun  droiét  audidl  Alleu,  ni  es  hommes  de 
J'Abbé  appartenant  à icelui , ni  auffl  aux  demeurants  illcc  ne  Alt  qu’ils  Aif- 
Icntfeslcrfs  ou  de  Ibn  AdvoUerie,  dclqucls  apres  avoir  moiiflrc  qu’ils  font 
tels,  ilpourardcTadvcu  del’Abbé  demander  l'ervicc  compctcnt&raiibnnable 
lêlon  le  droiâ  de  la  court  de  Brabant.  Pour  le  paflâge  de  l’eau  à Merxcra , le 
Sire  de  Breda  & l’Abbé  auront  une  barque  commune,  & Icrcvenududiiftpaf- 
làgelcrat  entre  eux  reparti  elgalcmcnt.  Et  tout  ce  approuva  depuis  Icdift  Sire 
de  Breda  citant  avec  le  Duc  en  l’Abbaye  de  Villcrs,  &tint  pour  bon  les  divi- 
fions  & limites  ci-devant  conititués  audiél  Scoten  entre  les  biens  de  ladidte 
Abbaye , & ceux  de  feu  fon  pere , à quoi  Aircnt  prefents  Henry  Prevoft  de  Lo- 
vain.  Renier  de  Hugaerden  Notaire  du  Duc,  Renier  de  Lovain  Ion  Chap-  , 
pelain,  des  Chevaliers , Arnou  Sire  de  Wefcmalc,  Henry  de  Holdebierges, 
Nicolacs  de  Tornincs  Sc  plufieurs  autres. 

Envers  ce  temps  Adelicc  Dame  & AdvoUcc  de  Grimberge  pat  les  lettres  Char:,- 
recognut,  qu’apres  la  mort  de  Gérard  Prince  de  Grimberges  Ion  mari , elle 
avoit  donne  de  l’adveu  de  les  Als  Wautbicr  Berthout  depuis  nommé  Gérard  ' ‘ 

& Willaume  i l’Abbaye  audidt  Grimberge  certaines  terres,  tcfmoins  lefdidts 
fils  Gérard  & Willaume  & Rogier  Ion  frère. 

Willaume  Pipenpoy  Chevalier  encor  en  l’an  MCC.  VIII.  le  vendredi 
apreslafêltedcla  Trinitédonnaàl’Eglife  de  S.Gudule  iBmxclles,dc  l’adveu 
de  noltrcDuc,  les  dûmes  qu’il  avoit  à Hacren  pour  l’aniverlàirc  d’Alcydc  ia 
femme,  & quelques  diltributions  à feirc  aux  pauvres. 

En  l’annec  MCC.  I X.  noltre  Duc  confirma  la  renonciation  que  Willau- 
me  de  Cràinhcm  & Gilles  de  Crainhem  (ôn  ncpvcu  avoient  friét  au  profit  de  igj.’ 
l’EgIife& Chapitre  de  S.Gommar  a Lierc,  de  toutic  droidt  qu’ils  avoient  ré- 
clamé en  ladiguc  du  moulinde  Scinfijrt  appartenant  audiâ  Chapitre;  foubs  le 
tcfmoignage  de  Wauthiet  Berthout  AdvoUé  de  Malincs,  d’Amou  Sire  de 
Dicit , deWauthicrdcCampcnholt,  de Radulfdc Lovain,  dcWillaumcdcLie- 
re,  de  Baudewin  de  Macsfoert,  de  Willaume  Dcdclair,  de  Nicolas  Sant  & de 
Renier  Notaire. 

RichildcDamc  d’Audenaerdepar  les  lettres  données  les  VI.  Ides  du  mois  Prtm: 
dcMayaudidlan  MCC.  IX.  déclaré  qu’elle  at  rcligné  en  mains  de  fon  fils 
Arnou  Sire  d’Audcnacrdc  les  fiefs  qu’elle  tenoit  de  noftre  Duc,  feavoir  cft 
Ronkieres,  lamoidhede la  tcrred’Affche,  l’hommage  deGilles de  Crainhem, 

6c  les  AdvoUcries  de  Wigelines  & Gilcngcm,  pour  cftrc  par  lui  tenus  dudidb 
Duc;  prclèntsRaffèSiredcGavcrc,  GcrardSiredeNinhovc&Grimbergc,  & 
WauthicrSiredeBj'gacrden,  Celle  Richilde  clloit  fillcId’Everard  RadonSire 
dcMortaçnc&  Chaftclain  de  Tournay , & de  Mathilde  de  Bethune  & avoir 
cité  marieeprémicrcmcnt  à Gillebcrt  Sire  d’Audcnaerdc  &aprcs  à Wanthicr 
Sire  de  Sottegem. 

Apres  la  déplorable  mort  de  l’Empereur  Philippe,  Otton  IV.  parvint  fans  G.JtS. 
aucune  contrcdiâion  à l’Em^nre , & en  conformité  de  ce  qu’avoit  efté  accordé 
il  clpoufaBcatriccfillc  de  fon  prcdccclîcur,  &aprcss’enaIlaÂ  Rome  vifiterle 
Pa|x:  Innocent , qui  delà  propre  main  lui  donna  la  couro  nnc  le  IV.  jourd’Oâo- 
brepar  un  Dimanche  encor  en  l’an  llildiâ  M C C.  I X. 

Lediét 
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L I V R E IV.  î7y 

Lediâ  Empereur  Octon  comme  auffi  fou  predeceflèur  l'Empereur  Philippe  Himkt  i. 
avoieuc  donne  à noftrc  Duc  l’Egliiç  de  Nivelle  avec  tout  le  droiâ  que  l’Em-  Duc. 
pire  y avoir;  mais  Berthc  Abbcflê  de  ladiâc  Eglilc  lâchant  que  nofti'e  Duc 
eftoit  en  di  ffcrcnce  avec  le  nouveau  Empereur  Otton , s’addrellâ  à lui  en  (bleu-  tiâp. 

nelle  adèmblcc  tenue  .à  Spicr , & fi  t les  doléances , remonllraut  que  contre  droiâ 
& railbnilavoitdu  temps  des  troubles  en  l’Empire  donné  ladiâe  Eglilc  à no- 
(IrcDuc,  cnl'uitede  quoi  lediâ  Empereur  par  lès  lettres  données  les  fixiefines 
Kalcndcs  deluilletde  l’an  meline  MCC.  IX.  Indiâion  XII.  déclara,  que 
par  Icntcnce  des  Princes  avoit  clic  juge , que  la  donnation&  lèparation  de  ladi- 
élc  Eglilèavoit elle  faiâe  contre  droiâ,  & que  l’Empereur  eftoit  tenu  la  con- 
lèrver  eu  mcime  liberté  comme  elle  avoit  elle  auparavant  ; & parainfi  lediét 
Empereur  cafta  & révoqua  la  donnation  qu’avoit  elle  faiâc  à noftrc  Duc , & ' 
de  nouveau  confirma  à ladiéle  Abbeflc  Sc  à fon  Eglilc  le  Bourg  & Ville  de  Ni- 
velle,avec  lemarché,tollieu,monnoye,  Lombard, Grutte,braftcries,  moulins, 
terres.  Sec.  Ibubs  lecdmoignage  d’Everard  Archcvelquc  de  Saltzbourg,Iean 
Evelque  de  Cambray,  Wultcran  Abbé  de  Wilembourg,  Gérard  Prevoft  de 
Carpene,  SibodePrevoftdcS.  Adelbertà  Aix,  Herman &FrcdricMarquisde 
Bacden,  Boppe  Comte  de  Loufe,  Raoul  de  Kilclouwc,  Henry  de  Scarfemberg, 

Conrard  de  Bopparden,  Henry  de  Rivcre,Jleynard  & Ican,  freresdeLutre. 

Mais  nonobftaot  tout  cela  noftre  Duc  retint  la  Ibuverainité  de  ladiéle  Eglilc 
deNivelle,  quel’Empcrcur  Philippe  lui  avoit  donnée,  eftaiK  la  Icntence&de- 
claration  fuivie  de  {retic  poix  ; puis  que  noftre  Duc  n’avoic  cfté  oui  en  fa  de- 
fcnee. 

Prcfque  au  mefine  temps  le  Duc  fit  criger  la  ville  de  Hercntals,  fut  quoi  JW*  titf. 
ceux  de  rEglilè&  Chapitre  de  S.  Waudrud  en  la  Ville  de  Mons  eu  Haynaut  '*?■ 
firent diverles  complaintes,  jugeantsque  parici ledroiél  qu’ils  avoienc  audiâ 
Alleu  de  Herentals  feroic  aucuneinent  diminué;  mais  au  mois  d’Oélobre  de 
l’an fuldiél MCC.  IX.  fut  faiéle  certaine  compoficion,  parlaquelc  futcon- 
ditionnéqu’audiélChapitrelcroicnc  entièrement  refervés  les  revenus,  difines, 
avec  leur  lurildiâion,  Efeoutette,  EIchevins  & droiélqu’ilsavoientanxhabi- 
tans  dudiél  Alleu , comme  aulfi  aux  terres , eaux , moulins  & bois , tout  ainfi 
qu’ilsies  avoient  pofledés,  avant  qu’on  y avoit  érigée  nouvelle  boui^eoifie, 
laquelle  avec  lesIVaftines  & terres  point  cultivées  appartenants  audiél  Alleu, 
lèronc  communes  au  Duc  & auduél  Chapitre.  Les  EIcouccttcs  tant  du  Duc 
que  dudiél  Chapitre  &lcs  EIchevins  de  la  nouvelle  Ville  feront  tenus  de  faire 
fidelité  & ferment  tant  au  “Duc  qu’audiél  Chapitre.  Le  Ducnepourac  donner, 
vendre , engager  concéder  en  fief,  bénéfice,  à cens  ou  en  aumofne,  aucune 
choie  deeequ’il  poffede  audiél  Alleu;  mais  le  devrac  retenir  pour  lui,  &pour 
celui  de  fes  liicceffeurs  qui  ciendrac  la  Duché  de  Lochier.  Et  pour  la  haute  lu- 
fticepar  tout  lediét  Alleu  elle  doit  appartenir  & appartient  au  Duclânsquele- 
di<ft  Chapitre  en  aie  quelque  participation. 

Encor  enccftémelmé  année  MCC.  IX.  le  mardi  avant  la  S.  Andricu,  Primi 
Philippe  Marquis  de  Namurpar  fcslcttrcs  données  àLovaindecIarequ’apres 
la  mort  de  (bii  oncle  Phili{spe  Comte  de  Flandre,  Ibn  pere  Baudewin  Comte 
de  Haynaut&lâmercMargaréteeftants  fuccedés  â ladiâe  Comté  de  Flandre; 
noftre  Doc  (qu'il  qualifie  llluftrc  Prince)  auroit  faiét  (èmondre , lediél  Comte 
de  Haynaut&lâ  femme,  & à fin  qu’ils  lui  auroient  â faire  hommage  pour  la 
terred’Alofl,  félon quededroiâ  lui  competoit;  & que  ce  luivantlediéi  Com- 
te d’Haynaut  & la  Comtefte  Margarete  de  Flandre  auroient  prefenté  pour 
fàirelediâhommagc  lediét  Marquis  de  Namur  leur  fécond  fils,  de  l’advcu  de 
Baudewin  leur  fils  ailhé,  ôc  que  noftre  Duc  en  conformité  de  ce  lui  auroit 
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HtNRY  I.  donné  en  fief  ladite  terre  d’Aloft,  avec  toutes  fes  lufiices  & appendences. 

Duc.  comme  elles  s’eftendent  depuis  le  pont  en  la  Ville  de  Cand  qu’on  nomme 
Barbahcs-bru^c,  julques  au  pont  d’Audenaerde  ; de  quoi  aufii  il  lui  avoir 
faiéf  hommage  lige,  le  tout  lelon  ce  qu’avoit  elle  traidlé  ci-devant  en  l’an 
MC.  XCIV. 

L’Empereur  Ottoneftant encor  enltalie,  lans  avoir  clgard  aux  fiiveurs  re*  G.JtS. 
ceuës  du  Pape  Innocent,  ni  aux  lêrmcnts  fàidts  comme  defenfcurdcrEglife, 
occupa  à vive  force.laMarched’Anconeavecla  PoUilIc  &Calabrie:  furquoi 
lediÀ  Pape  lui  fit  des  doléances  par  divcrles  Ambaflades;  mais  à lafin  voyant  lOgord. 
qu’il  ne  profitoit,  & que  l’Empereurperfcvroiten  fes  ufurpations  & alloit  de 
mal  en  pire , il  prononça  contre  lui  fentence  d’excommunication  en  l’an  j'f^riterg. 
nio.  MCC.  X.  lui  déclarant  defehen  de  la  dignité  Impériale,  ce  qu’aufli  il  fit  pu- 
blier  p ar  Sifrid  Archevelquc  de  Mayence  & autres  par  tout  l’Allemagne  : & 

»>•»«'.  à fin  de  lui  oppofer  un  compétiteur  puifiant , il  procura  que  plufieurs  Princes 
&Prelats  efleurent  en  là  place  Fredric  R.oy  de  Sicile  filsde  l’Empereur  Hen- 
ry V I.  &nepveudel’Empereur  Philippe  ; & fit  tant  que  lediâRoy  s’equippa 
pour  delcendre  en  Allemagne,  ouaulfi-toft  il  trouva  grand  appui , car  plu- 
fieurs Princes  quittèrent  le  parti  d’Otton , & entre  ailtres  le  Roy  de  Boheme, 
les  Ducs  de  Bavière,  Scringen  8t  Auftricc,  le  Lantgrave  de  ’Thuringe  8c  la 
plus-part  desEvelques.  Ottonvoiant  derccheflbn  régné  rempli  de  troubles  &: 
dilTcnrion  refolut  de  traiâer  nouvelle  confédération  & amitié  avec  nollre 
Duc  Henry,  elperantqueparlbn  authorité  8c  pouvoir  il  pouroit  faire  telle 
àfesadverfaires,  & pour  mieux  foigner  ifes  affaires  il  convoqua  pour  lesPafi  C.J'Or~ 
■an.  ques  llcuriesde  l’an  MCC.  X I.  une  aflembléc  generale  en  la  Ville  de  Franc- 
fort,  ou  noftre  Duc  & quelques  autres  Princesfesalliésfeprelèntercnt,&illec 
Gtton  s’exenfà  le  mieux  qu’il  feeut  de  l’offèncc  qu’il  pouvoir  avoir  donné  au 
S.  Siège,  & furent  ptopofés  divers  moiens  pour  maintenir  l’Empire  en  paix, 
mais  ce  fut  avec  peu  d’effeâ  comme  l’on  ponrat  voir  par  la  fuite  de  nollre 
matière. 

Noftre  Duedonnaen  l’an  mefme  MCC.  XI.  pleine  liberté  déroutes tail- 
les&  exaélions  à la  court  d’AriIeh,  appartenante  aux  Chanoines  de  l’Ordre  «/  c^. 
CW»/»  de  Premonftré  à Cornillemont,  & ce  pour  l’ame  de  la  DuchelTc  Mathilde  là  “*• 
femme  trclpalfée  peu  devant.  Prefents  Godefroy  Abbé  d’Everbode,Everard 
Abbé  de  Helifcra,  Engelbert  Doien  à Lovain , Maiftrc  Baudewin  & Maiftre 
Renier  fes  Clercs. 

Mtrt  dm  La  mort  d’Albert  Comte  de  Daesbourg  & Mouha  advenue  en  la  mefme  an-  jllhrie: 

née  MCC,  XL  donna  occafion  à des  nouvelles  querelles  entre  noftre  Duc 
“ & Hugue  Evefquc  de  Liège  : le  liminaire  d’icelles  fut,  que  lediét  Comte  de  g. 

Daesbourg  nonobftant  les  traiélés  feids  avec  noftre  Duefon  nepveu,  avoit  en  W. 

Ctafi  dts  l’an  MC  C.  I V.  tranlporté  fes  alleux  de  Mouha  & Waleve  à l’Fglili  de  Lie- 

cas  qu’il  n’euft  point  d’enfant,  parmi  certaine  fomme  d’argent  & autres  x.j,s. 
*m/e/**  conditions  mentionnées  en  l’accord  force  faiift,  & combien  que  depuis  lediift  /•«?»«. 
Comte  Albert  procréa  une  fille,  l’Evelquetoutes-lbis  occupa  lesChafteauxde 
Mouha  & Waleve  foubsombre  de  ladiifte  donnation,  ccquemerveilleuliment  ^ 
depleut  à noftre  Duc , qui  comme  tuteur  de  la  fille  de  Ibn  oncle  pretendoit 
avoir  l’adminiftration  de  fes  biens,  & particulièrement  des  Alleux  de  Mouha 
& Waleve,  qo’eftoient  de  Ibn  patrimoine,  defeendns  de  fa  mere  grande  fa 
Duchellc  Lu^arde.  Audi  eftoit  l’Evelquc  redevable  an  Comte  Albert  bon- 
nes Ibmmes,  qu’en  mefme  qualité  le  Duc  demandoit,  de  tant  plus  que  lôndiâ; 
oncle  eftoit  demeuré  fon  debiteur  de  grand  argent,  duquel  par  ce  moien  il 
efperoit  fe  rendre  làtisfaiâ.  Etparainfi  eftant  retourné  d’Allemagne  il  vint  i 
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Li^e  & demanda  de  tout  ce  raifon  à l’Evefque,  qui  loi  donna  bien  peu  d’ap-  Hekrt  t, 
paileraetic  ; de  force  qu’il  partilldela  avecincention  de  demander  à mainforte 
cequ’il  n'avott  iceu  obtenir  par  voie  de  railbn&  amitié  : ilaflembladoncques 
bonnes  troupes  de  fes  pais,  dtaccompaguc  de  Willaume  Sire  de  Perweys  ion 
frere,  de  Walleran  (ils  au  Duc  de  Limbourg  fon  coufm  & autre  grande  No. 
bleife , il  marcha  droit  au  pais  de  Liege.  L’Evefque  avoit  tresbicn  fortifié  & 
muni  le*  Chafteau  de  Mouha,  d’autant  qu’il  penibitque  le  Duc  y devoir  aller 
mettre  le  fiege,  n’aiantfâiéb  autre  préparation  pour  la  defcncedelbnpais;  ce 
quefiitcanfequelc  Ducrefolutde  paflèr  outre  julques  près  la  ville  de  Liege,  ou 
toute  la  bouigeoifie  fût  en  telle  perplexité  & trouble,  que  tout  yeftoitpîeinde 
contufion  ; toutes-fois  à l’exhortation dequelqucs  principaux  Nobles  ils  prin- 
drent  queiquepeude  courage  , & fe  mirentà  la  fin  en  armes  Ibubs  la  conduire 
deRaffeSiredeWarfufé,  quiaiantprins  l’Eflandartde  l’autel  de  la  S. Trinité, 
fe  mit  en  campagne  le  premier  jour  de  May  Mardi  devant  l’Afcenfcion  de  l’an 
■>ik  MCC.  XII.  & vintjulquesà  Horion,  mais  aiant  apperceu  la  puifîànce  du 
Duc,  il  retourna  plus  vill  que  le  pas.  Le  Duc  fuivant  le  fil  de  fbn  deficin  vint 
fur  la  Ville  de  Liege,  dcyentrale  mefmc  jour  de  l’Alcenfcion  fans  rencontre 
confidcrable  ; car  rEvefque& grande  partie  de  labourgeoifie  s’elloient  enfuisde 
Uip  lalaMeufechafcunqui  mieux , paroulesnoflresnetrouvancsaucunerefiflence , 
a fe  mirent  i piller,  lansdifeerner  le  làcrédu  prophane,  ufancscoute  Ibrted’inlo- 
igncç  Le  lendemain  entra  dans  la  Ville  Gérard  Comte  dcGueldres  gendre  de 
Dollre  Duc,  qui  menoic  au  (êcours  de  (bn  bcaupere , des  belles  troupes,  Tefquelles 
rav^erent  ce  que  les  nollres  avoient  elpargné,  & certes  la  Ville  couroit  ha- 
lârd  d’eftre  bruflée , fins  le  Sire  de  Perweys , le  Chaflelain  de  Bruxelles , Henry 
delauche  Prévoit,  Thomas  de  Hemericourc,  GodefroydeChaumont&quel- 
ques  autres.  En  fin  durant  ces  deux  jours  rien  n’efchappa  la  foreur  & cruauté 
d'une  armée  abandonnée  à toute  licence  J maiscedefordredoicefbeprincipale- 
ment  imputé  à l’Evclque  Hugue,  qui  combien  qu’il  fe  trouva  fansforccs,  ne 
voulut onequesprevenir  au  Duc  parquelqueAmbafrade&ofTregratieux,  pour 
le  détourner  de  lonentreprinfe;  monftranr  bien  par  edeét,  que  le  prefbmptueux 
veutpluflot  romprequeplier,  aulli  eftoit  noftrc  Duc  & les  liens  afies  animés 
contre  l’EvcIque  & les  Liégeois,  qui  quelques  fix  ans  auparavant  avoient  ou- 
trageufement  traiété  les  hommes  du  Duc  à Maftricht.  Samedi  troifieline  jour 
eflantlaforcurquelqucpeu  attiédie,  le  Duc  fit  convoquer  au  Palais  le  Clergé 
& bourgeoifie , & demanda  qu’ils  fiffent  ferment  & fidelité  à l’Empereur  Ot- 
ton , ce  qu'auparavant  l’Evefque  & ceux  de  (bn  confèil  avoient  refofé  de  foire  ; 
mais  fe  trouvants  reduiâ  à l’extremité , il  n’y  eull  aucun , qui  ofà  contredire 
à la  demande  du  Duc.  Lundy  VII.  du  mois  de  May  le  Duc  avec  fon  armée 
tira  vers  le  Chafteau  de  Mouha,  mais  trouvant  la  place  bien  muniéil  paflâ  ou* 

Cte  & occupa  W aleve , que  les  Liégeois  avoient  abbandonné. 

UDmc  Cependant  l’Evefque  Hugue  aiant  entendu  les  pitoiables  nouvelles  de  ce  Lnmf- 
ititmmm-  qu’eftoit  pafle  à Liege,  convoqua  les  Prélats  de  fbn  Diocefe  en  la  Ville  de 
Huy,  & excommunia  folcnnellement  le  Doc,  le  Comte  de  Gucldres& leurs 
complices  & fauteurs,  ceque  le  Pape  Innocent  approUva,&  avec  ce  mit  en  Incre- 
diét  tout  le  pais  de  Brabant,  faifantaufliablbudreceux  de  Liege  du  ferment  & fi> 
dclitefoiéte  pour  l’Empereur  Otton;  l’Evefque  fit  aulli  mettre  par  terreleCroix 
&R.eliquesauxEgli(cs  de  Liege,  pour  ligne  de  la  defblation  palTée,  qui  y de- 
meurèrent tout  le  temps  de  celte  guerre , fcavoii  eltunan  &demi  moins  onfc 
jours  comme  remarque  G.  d'Orval. 

Quelques  anais  du  Duc  & de  l’Evelque  euflënt  bien  voulu  trouver  moien  de  i„ 
les  accorder  parenfemble,  pour  éviter  des  plus  grands  inconvénients  & àce- 
Tom.  I.  Yy  fie  fin 
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ftefin  traitèrent  unetreve , laquelle  devoit durer jafqucs  à la  S.  lean  Baptifte , 
avec  elpoir  qu’eutretant  l’on  pouroit  accommoder  les  principaux  points  da 
débat;  maiscefiiteo  vain, car  l’Evdque  Hugue  qui  cftoitd’un  humeur  hau- 
tain , ne  Ibngcoit  à autre  chofe  qu’à  prendre  fa  revenge , à quel  effet  aiant  tiré 
à là  corde  Ferdinand  Prince  de  Portugal  Comte  de  Flandre&  d’Hayoaut  par 
fàfemme,  Philippe  Marquis  de  Namur,  Louis  Comte  de  Los,ThibaotjenneDuc 
de  Lorraine,  Hugue  ComtedeRhetel&plufieurs  autres  de  Ibn  lignage, il  mit 
aux  champs  une  trefpuiffànte  armée , en  laquelle  l’on  dit  qu'il  y avoir  bien  deux 
mille  & cinc  cents  Chevaliers,  avec  grande  Nobleffe,  & un  nombre  infini  de 
peuple,  avec  laquellcil s’advançajufquesauxfTontieresduBrabanrdansl’ota- 
vedes  Apoltres,  maisl’ardeurdufoleil,  & la  feicherelTecftoitfi  extrêmement 
grande,  qu’àpeinetrouvoitondel’eauponrcllancher  lafoif,  & effoitlapouf- 
fierc  fi  abondante,  qu’il  eftoit  pas  polTible  de  chevaucher  & faire  marcher  l’ar- 
mee;  delbrte  que  par  ces  incommodités,  les  ennemisnefceurentattentercho- 
fcdeconfideration,  n’yexcuterlemoindrcleleursdclTeins:  parounoftreDuc 
eufi  fitcilement  accès  pour  traiter  avec  le  Comte  de  Flandre  & le  Marquis  de 
Namur,  lefquels  moicnnerent  une  treve , & cependant  noftre  Duc  promit  de 
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Comme  les  hommes  qui  tenoient  en  fief  de  noftre  Duc  le  tollicu  fiir  les  Ri- 
vières la  Striene&  l’Elcaut  chargoientlespaflagiersd’extorfions,  & fàiibient 
diverlès  infolences  & violences,  le  Duc  les  fit  fiir  ce  convenir  en  jugement 
pardevantfes  Pairs,  quiparfentcnce  déclarèrent,  qu’à  celle  caUfeilseftoient 
decheus  & avoientibri&it  tout  le  droit  ^u’ilsavoientaudittollieu  au  profit 
de  noftre  Duc,  qui  par  les  lettres  données  en  l’an  fufdit  MCC.  XII.  les 
VI.  Kalendes  de  Mars,  donna  la  moitié  dudit  tollicu  à Godelroy  Sire  de 
Breda  & Scoten  fon  coufin , pour  le  tenir  en  fief  de  lui , à condition , que  làns 
lesdd^ns  du  Doc,  il  lace  aux  palfi^ers  & leurs  naviercs,  avoirlibre&paifi- 
ble  palTagc  par  tout  & fi  avant  que  la  conduite  du  Duc  s’eftend , ne  fiit 
qu’a  l’encontre  de  lui  s’elleva  telle  puilTancc,  qu’ouvertement  fans  l’alTiftcnce 
du  Duc  ellenc  fceot  dire  reprimée;  en  quel  cas,  le  Duc  luidoitalliftcrde  Ion 
propre  corps  fi  bdbingeft,  & de  toute  là  terre  & pais.  De  touts  batteaux  qui 
doiventpaier  ledit  tollieu , le  Duc  prendrat  l’une  moitié,  & le  Sire  de  Breda 
l’autre;  nuispour  le  vin  que  d-devant  feprennoit  largement  des  navieres  qui 
lemcnoient,  le  Duc  ordonna,  qu’on  ne  prendrat  d’orefenavant  que  trois  de- 
niers de  Cologne  pour  chalquepiece  de  vin , delquels  les  deux  deniers  feront  au 
profit  du  Duc,  & l’autre  denier  tiendrat  le  Sire  de  Breda  de  lui  en  fief.  Le 
Duc  & le  Sire  de  Breda  auront  chafenn  leur  propre  commis  & barque,  pour' 
colleter  ledit  tollicu  en  tel  cndroitdel’Elcaut  que  bonleurfcmblcrat.  Étàfin 
que  toute  maovaife  couftume  de  boire  & recevoir  du  vio  vienne  à cclTcr , le 
Duc  ordonna,  quefile  commis  du  Duc  ou  du  Sirede  Breda  demanda  du  vin,  ou 
lereceut  quand  bicnillui  ferait  prefenté  ; qu’en  tel  cas  le  corps  du  commis  le- 
rat  en  mains  du  Duc,  & lans  aucun  elpoir  de  rcftitutionfcrat  mis  hors  de  ibn 
héritage,  & le  marchand  qui  aurat  donné  ou  prefenté  le  vin,  perdra  la  meil- 
leure piece  qu’il  at  en  Ibn  batteau.  Et  comme  de  mefine  les  hommes  qui  te- 
noient du  Duc  Scakerllo  & Olicndrecht  avoient  forfiiit  leurs  fiefs,  pour  les 
outrages  & violences  perpétrées  par  cau&par  terre,  le  Duc  donna  encor  lell 
ditsfielsauSirede  Breda  entièrement,  pour  élire  tenus  par  lui  enperibnneou 
par  le  droit  hoir  de  Breda  ou  de  Scoten,  làns  qu’il  lespourat  donner  ultérieure- 
ment 
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ment  à hommage.  Outre  ce  fiit  entre  le  Dnc  & le  Sire  de  Breda  arrcflé  par  Henrt 
forme  de  convenance  & concordat,  que  tout  homme  du  Duc  qui  prendrat  là 
demeure enlaterreduSiredeBreda,  luiappartiendratpaiüblemenc,  hots-mis 
les  Chevaliers  ou  hlsdesChevaliers,  ouceuxquifontdelafomilleduDuc;  & 
s’ils  veuillent  retourner  aux  terres  du  Duc,  ils  lui  appartiendront  comme  au- 
paravant: & Il  ceux  qui  ainlipalTeront  devers  le  Sire  de  Breda,  ont  terres  Ibubs 
lajurildiâion  duDuc,  le  Duc  eopouraprendreraifonnablefervicecommede 
fes  propres  hommes , & le  meline  ferai  tenu  de  foire  le  Sire  de  Breda , au  re- 
gard de  lés  hommes  qui  palTeront  devers  le  Dnc,  à fin  que  leurs  hommes  réci- 
proquement ne  Ibient  intereflàs  paflànt  de  l’un  Seigneur  à l’autre  : mais  fi  quel, 
qu’un  changeant  ainfi  de  demeiure  eufl  auparavant  mesfoiâ,  ou  fl  on  lui  euft 
foiâcalcnge  il  en  devrai  foireamende,  félon  le  mérité  de  l’exccs,  &fêntcnce 
des  juges  du  lieu  ou  il  aurat  mesfoiâ.  Les  hommes  du  Sire  de  Breda , qui  le 
jour  de  ces  convenances  demeurent  dans  les  Villes  nouvellement  érigées  par  le 
Duc,  àfcavoirOoflerwijck,  Arendonc.Herentals,  Turnhout&Hoochllrae. 
ten,  y pourontdemeurers’illeurplaill,&  prendra  le  Sire  de  Breda  le  leurs  ter- 
res, limées  en  fa  Seigneurie  tel  fervice  comme  il  eftaccoullume  de  prendre  des 
terres  de  fes  hommes  d’ei^e  valeur  ; fans  qu’à  raiiôn  de  ce  ils  aient  aucun  in- 
terefl:  ou  dommage , &s’ils  venllent retourner,  leDucneleurdonnerataucun 
empefehement  : mais  fi  apres  ces  convenances  quelques  honunes  du  Sire  de 
Brôla  paflàfient  avecleur  demeure  auidiâs  nouvelles  Villes,  ou  autres  que  de 
nouveau  le  Duc  pourateriger,  fansfonadveu  ouconfentement,  leurs  biens  fe- 
ront en  fes  mains , & il  en  pourat  foire  & dilpofcr  à fa  volonté  fans  offênce  du 
Duc.  Et  lemefmefedoit  praâiquer  auregard  des  hommes  du  Duc,  qui  paflc- 
rontfàns  fbngré  aux  libres  Villes  du  Sire  de  Breda  ; toutes- fois  les  hommes  du 
Sire  de  Breda  ponront  librement  pafTcr  avec  leur  demeure  aux  anciennes  Vil- 
les du  Duc , comme  Bois-le-Duc , Sichenc , Liere , Aerfehot , Anvers , Lovain  & 
autres,  au  mefme  droiâ  que  jufques  ores. 

Et  tout  ce  que  defins  donne  le  Duc  en  droiâ  fief  à fon  confin , & homme 
lige  le  Sirede  Breda  & à lès  heritiers,  pour  le  tenir  dclui&defcsfucceflèurs  i 
&decelui  fit  IcSire  deBreda  hommage  lige  & ferment  de  fidelité,  & promit, 
que  d’orefhavant  lui  8c  lès  heritiers  ferviront  fidellcment  au  Duc  & à fes  fuc- 
cefTeurs  de  tours  leurs  Chafleaux,  de  toute  leur  terre,  de  leurs  hommes,  de 
leurs  Minifteriels,  & de  leurpropre  corps,  contretouchonunequipeutmourir 
& vivre.  Etenconfirmationdece,  touts  les  Chevaliers,  filsde  Chevaliers,  & 
des  hommes  des  douib  Villages  du  Sire  de  Breda  jufques  au  nombre  de  deux 
cents  & quarante  à ce  fpecialement  efleus,  par  le  commandement  dudiâ  Sire 
de  Breda  ont  juré,  que  s’il  advint  que  le  Sirede  Breda  ou  fes  heritiers  al  lafiènt 
contre  le  contenu  de  ces  convenances,  qu’ils  ferviront  le  Duc  &fès  fucccflcurs 
contre lediâ Sire  de  Breda&fcs  heritiers.jufques  à cequ’ilretoumcratau  fidel 
fcrvicedu  Duc;  & à ce  ils  s’obligèrent  pour  eux  & pour  leurs  heritiers.  Et  fi 
aucun  tqoUvat  guerre  au  Sire  de  Breda  a caufe  du  Duc,  le  Duc  lui  allifiera- 
en  toute  maniéré  ; & fi  quelqu’un  voulut  injuftement  déshériter  leSire  deBreda, 
le  Duc  lui  alfifierat  comme  à fon  homme  lige,  fi  avant  qn’il  le  veut  fbubmet- 
treàfbn':onfeil&  ordonnance,  cequ’aufli  leDucconfirmaparfèrment  ; & de 
tout  ce  donna  les  lettres  foubs  fbn  iéel , & le  tefinoignage  de  Wauthier  Ber- 
thout  AdvoUé  de  Malincs,  de  Gérard  Sire  de  Grimbciges,  d’Arnou  Sire  de 
Ranfi,  de  Godefroy  Chaficlain  de  Bruxelles,  d’Amou  Sire  de  Welcmacle, 
d’Arnou  Senefchal  SircdeRotlèlacr,de  Rollin  de  Thillemoiit,  de  Willaumc 
d’Ekcrne , de  Willaumc  de  Liere , de  Wauthier  Ruman , d’Arnou  Amman  d’An- 
vers, de  Willaumc  de  Halle  6c  autres. 

Yy  a 


En 


Hcnrt  !• 
Duc. 

IH3. 

Trtïai 
Avec  USt- 
rtdcDitJi. 


Wehbeken, 


2,  Maria^ 
^e  duDMC. 


LeDfic 

VAtûkfe- 

cemrs dm 
Jicy  d$ 
framce 
cckire  le 
Siémem. 


Teitgres 

priws. 


i«o  TROPHEES  DE  BRABANT 

En  l’an  mefmc  M C C.  XIII.  le  Duc  donna  en  fief  i Arnou  Sire  de  Dicft 
& à les  luccefléurs  la  moiâiede  l’AvoUcrie  de  Webbekem,  avec  tout  ce  qu’y 
appartient,  & la  moide  des  aydes  & demandes  en  ladide  AdvoUerie  & des 
Wt&ngesoaappendences:  & promit  le  Duc,  que  fansleconfeilouadveudu- 
didSiredcDicll,  ilneferat  aucune chofe  en  ladide  AdvoUerie , comme  aulfi 
leSire  de Dieftncpouratdilpofcr d’aucune  choie  fans  le  coalcntementduDucj 
mais  tout  le  ferat  illec  félon  le  confeil  & volonté  de  tout  deux.  L’elchange 
feid  par  Arnou  peredu  Sire  de  Dieft  & là  mere  CIcmence , avec  Nicolas  Abbé 
deS.TrondecertainsAlleus,  demeurerat  en  fon  entier,  fans  que  le  Duc  ou  les 
liiccelTeurs  y aient  quelque  droid.  Et  de  ce  donna  le  Duc  feslettreslbubsfon 
leel;  tcfmoins Godefroy  Sirede  Breda  & Scoten , WauthierBerthout  AdvoUé 
deMalines , WillaumeSirede  Perweys  frété  du  Duc,  Willaumc  Sire  de  Don- 
gclberge,  Arnou  de  Crainhem,  Arnou  Sire  de  Wefcmalc  & Amou  Scncfchal 
de  Rotlèlaer. 

Eftant  la  DuchelTe  Mehant  trefpalléc  envers  l’an  MCC.  X I.  noftrc  Duc  Meric. 
jeda  l’oeil  fur  Marie  filledePhilippcRoy  de  France,  veufve  de  Philippe  Coin-  O.â’Or- 
te  de  Namur,  laquelle  il  efpoulà  en  la  Ville  de  SoilTons  en  l’an  fuldid 
MCC.  XI II. 

Celle  alliance  donna  occafion  an  Duc  d’embrafler  lepartiduRoy  de  Fran- 
cefonbeaupere,  à quiilallafecouriravecbclletroupedeChcvallcrie,  auxguer- 
res  qu’il  avoir  entreprins  fur  la  Flandre , & le  trouva  an  fiege  que  ledid  Roy  Aiicnc. 
avoir  misfur  la  VilledeGand,  tenant  fon  quartier  de  ce  collé  de  l’Efcaut  vers 
le  Brabant,  de  la  il  accompagnale  Roy  aulèœnrsduportde  Damme,  que  Fer-  \.]us. 
dinandComtede  Flandre  avec  les  Anglois  tenoient  ellroiélemcnt  fermé;  mais 
aianrs  eu  nouvelle  delà  venue  dufecours,  ils  fe  retirèrent,  point  toutesfois 
lànsavoirgrandementminérarmée  navalequele  Roy  avoir  audidport,  delà 
leRoy  allacontinuerJefiegedeGand,  mais  ceux  de  celle  Ville delcouragés par 
le  bon  fucces  de  Damme,  8c  defelperés  du  fecours  qu’ils  avoient  attendu  de 
r Anglois,  fe  rangeront  à l’obeilTance  du  Roy  Philippe  lut  la  fin  du  mois  de 
luing  encor  en  l’an  MCC.  XIII.  & confecutivement  le  rendit  lediél  Roy 
en  peu detempsmaillrede toute  la  Flandre;  mais  il  n’avoit  pas  tourné  le  dos, 
ou  aulTi-toll  tours  l’abandonnèrent,  & chaflanrslesgarnilbnsfe  reconçilierent 
avec  leur  Comte  Ferdinand , qui  voianr  fes  àfiâires  reflablis  fe  mit  en  devoir 
pourprendrclarevengedenollreDuc,  & à celle  fin  envoia  fes  députés  devers 
l’EvcfquedcLiege&îe  Comtede  Los  fes  alliés,  leur  allcurant , que  fans  faute 
pour  ledixiefme  dumoisd’Oârobre,  il  palferoit  à main  armée  dans  les  pais  de 
Brabant  du  collé  de  Flandre  les  exhortant  de  prendre  aulîi  les  armes  contre 
leur  commun  ennemi,  & l’attaquer  du  collé  de  l’Hasbain:  mais  le  Roy  de 
France  tailla  fi  bien  de  l’ouvrage  au  Comte  Ferdinand , qu’il  ne  Iceut  tenir 
promefle , aiant  alTcs  à quoi  entendre  : l’Evelque  tontes-fois  & le  Comte  de 
Los  fuivant  les  convenances  fe  prelènterent  liir  nos  frontières  avec  leurs  ar- 
mées au  jour  prefix  par  un  jeudi  ; mais  aiant  entendu  lé  defaut  du  Comte  de 
Flandre,  ilsretournerentviftcment:  nollre  Duc  qui  s’eftoitaulTi  mis  en  campa- 
gne pourfuivit  fes  ennemis julques  à Waleve,  & brufla  plufieursVillages  dans 
fcHasbain.  Lelendemainvcndrediilprint  la  Ville  deTongres,  qu’ilfpoliaàla 
l^ere,  &palfioutrejufques  à s’Kendermale,  ou  il  fit  haltepourdelioercr  lur 
ce  qu’on  devoir  faire:  les  uns  elloient  d’advis  qu’il  falloir  attacquer  la  Ville 
de  Licge  ; mais  autres  rompirent  ce  dellcin.  Cependant  l’Evefque  craignant 
une  fécondé  defolation  de  la  Ville  de  Li^e  ,fâifoit  en  toute  diligence  fortifier 
fon  armée  de  gens  d’armes,  defquels  avoient  la  conduiiâe  Thiery  Sirede  Wal- 
court&deRocbefort,  HugucdcRumignicsSiredeFlotines,  &ArnonSirede 
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Moriames  trois  braves  Capitaines;  Henry  Duc  de  Limbourgmenaaunî  quel- 
ques troupes  aufervicederEvefque,  mais  comme  ileftoir  oucleà  nolire  Duc 
il  eull  bien  voulu  perTuader  la  paix,  propolànt  à cell  effeâ  quelques  moiens 
railbnnables  ; Louis  Comte  de  Los  nonobllant  qu’ilavoit  à femme  la  bile  de  no- 
ftrcDuc,  ne  laillâ  pas  de  fe  joindre  à l’Evclquc  avec  une  belle  armée:  de  forte 
qu’ellantlesforccsparenlcmble  il  yavoitledoubledcgens  qu’en  noftre armée. 
Le  Samedi  noftre  Duc  fe  retira  vers  Montenack , pour  eftre  plus  à l’aife  (èrvi 
de  vivres  & autres  beibings  de  les  Villes  de  Landcu  & Hannut  ; & l’Evelque 
avec  les  bens  vint  le  mefme  foir  prendre  gifte  au  V illage  deLcnsliirlcZecker. 
tellement  qu’.entre  les  deux  armées  il  n’y  avoit  que  deux  bonnes  lieuïs  de  dif- 
tance;  toute  ceftenuiâ  l’on  ftt  bonne  garde,  & for  l’aube  du  jour  Dimanche 
BtitUlt  .2;  XIII.  d’Oftobre  chafeun  fe  preparoit  au  comUt  ; le  Comte  de  Los  menoi  t l’aile 
Mmouc  ^ leSiredeWalcourt  la  feneftre,  & la  bataille  bit  conduit  par  l’Evcf 

’ ' qucenpcrfonncavecle  Duc  de  Limbouig.  Noftre  Duc  d'autre  coftéfo rangea 

en  bon  ordre  fur  un  hauteur,  attendant  l’ennemi  à pied  ferme  : la  bataille'ftit 
doneques  commencée  par  le  Comte  de  Los,  qui  s’advança  fur  les  noftres,  mais 
il  fut  b birieufoment  reçus  , qu’aiant  perdu  fon  cheval  & le  trouvant  par 
terre,  les  bens  eurent  du  mal  alTés  à le  làuver;  & làns  le  fupport  de  Hen^ 
Prévoit  deMaftrichtfonfrere,  il  couroit  danger  de  mort  ouprifon,  il  nelaifla 
pastoutes-foisde  charger  de  nouveau,  mais  il  n’y  avoit  moien  d'empcfcher  le 
defordrequ’eftoitenfa  troupe,  &des-ja  tout  le  mettoit  à la  ftiite,  ne  fur  efte 
l’Evefqueavec  les  Liégeois,  qui  donnèrent  b rudement  fur  les  noftres,  que  le 
Comte  de  Los  euft  moien  de  relier  les  bens:  Le  Sire  deWalcourt  avec  là  trou- 
pe chargea  les  noftres  dans  leflancSt  rompit  grandement  les  forces  des  Braban- 
çons. Noftre  Duc  combatoit  valeureufemcnt , & donnant  courage  aux  bens , 
lècouroic  l’endroit  ou  ils  eftoient  les  plus  foibles  ; mais  à la  bn  lesciquadrons  des 
noftres  citants  defrangés.  la confufionfc  mettant  parmi  eux,  chafeun  regar- 
daàfcfauver  : les  Liégeois  les  pourfuivoient  de  bien  près,  & n’efpargnoicnt 
ricndeccqu’ils  focurent  attrapper.  Certain  aucheur  rapporte,  que  noftre  Duc 
s’auroit  dclguilé  aiant  armé  de  fes  armes  Henry  de  Huldeberge,  qui  auflî  y 
auroit  efté  tué;  mais  il  eft  à croire  queccla  s’aurat  fàiétfur  la  bn  de  la  bataille, 
&que  pour  fo  làuver  à l’incognuë  il  aurat  donné  fon  furcot  audiét  Chevalier. 
Quoi  qu'il  en  foit,  les  noftres  perdirent  la  bataille,  lailTants  morts  & parterre 
outre  les  deux  mille  des  leurs,  & entre  les  main;  de  Icurscnncmisgrandnom- 
, bredeprifonniers,  avec  tout  le  bagage.  L’Evclque  fc  fervant  de  l’occabon  vint 

HMnti  encor  le  mefme  foir  à Hannut,  qu’il  ftt  confommer  par  les  bames,  il  receut 
kruju.  toutes-foisengraceceux  qui  eftoient  au  Challeau,  prennant  d’eux  forment  de 
bdclitc  ; le  lendemain  lundi  il  pabà  à la  rcquibtion  du  Comte  de  Los  vers  la 
Ltrwzx  V 'be  de  Leemvc , laquelle  ceux  de  S.  T ron  pour  particulière  haine  fpolierent,  & 
apresy  mirent  le  feu , comme  lembbblement  fut  failli  à plufieurs  V illages  de 
jiS'ilU-  eequartier,  jufquesau  nombrede  trente  & deux;  & par  l’cfpace  de  dix  jours 
l’armé  Liegeoilc  exécuta  toute  forte  de  cruauté  & rigeur  dans  le  pais  du  Duc. 
Celle  calamité  vraifomblabicmcnt  furvint  à la  patrie  par  le  mauvais  conicil 
dont  le  Duc  s’eftoit  fervi,  car  s’il  cuit  attacqué  la  Ville  de  Liège  & l’armée  de 
l’Eveique,  comme  fon  intention  eftoitquandils’arreftaàs’Kendermaele,  fans 
doute  il  euft  entièrement  defàiâ;  les  forces  de  fes  ennemis,  qui  lors  eftoient  bien 
petites  ; mais  il  lemble  que  ce  delaftre  vint  de  la  main  de  Dieu , en  vengeance 
des  violences  & ûcriléges  perpétrés  par  les  noftres  l’année  precedente  en  la 
Ville  de  Licge.  Car  Dieu  punit  toft  ou  tard  ce  force  de  violences. 

LesLiegeois  n'avoient  prcfque  retiré  le  pied  du  Brabant,  ou  le  Comte  de 
Flandre  accompagné  de  Renaud  Comte  de  Boulogne  & de  Dammarcin  & de 
Tom.  1.  Z Z Guillau- 
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Guillaume  didLongiicfpcc  Comte  de  Salisburi  frère  baftard  au  Roy  d’Angle- 
terre vint  courir  tout  le  Brabant  devers  le  pais  d’Aloft , & mit  le  ficge  à la 
Ville  de  Bruxelles:  noftrc  Duc  fe  trouvant  attaque  de  nouveau  ,&  le  volant 
ddailTédu  Roy  de  France,  qui  lui  avoit  promis  monts  & merveilles  ; s’advifa 
l'agement,  que  le  mal  redoublé  lui  pouroit  apporter  grande  ruine,  ÔC  parainlt 
il  fit  traiéler  par  le  Comte  de  Boulogne  Ibn  bcaufrcrc,  quelque  compofition 
avec  le  Comte  de  Flandre,  quiaufli  procura  une  trêve  entre  le  Duc  & l’Evef- 
quede  Liège,  jufques  à la  Purification  dé  noflre  Dame  dudid  an  MCC.  XIII. 
Cependant  les  Comtes  de  Flandre  & de  Boulogne  qui  uniquement  defiroient 
retirer  le  Duc  de  l’amitie  du  François,  menèrent  ccftafiâircavçc telle  dexté- 
rité, que  la  paix  entre  le  Duc &rEvclqucfutfinalcment  arrcllée,  en  laquelle 
futaufiicomprinsleComtc  deLos  &lbn  pais;  enl'uite  dequoi,  le  Duc  vint  en 
perronne  à Liège  fur  la  fin  du  mois  de  Février,  accompagné  du  Comte  de 
Flandre,  & apres  avoir  reccu  l’ablblutiondc  l’excommuniracnt,  il  entra  en 
l’Eglilbde  S.  Lambert,  & de  lès  mains  propres  releva  la  S.Croix&Rcliques 
qu’avoient  cllé  par  terre  durant  celle  guerre,  & pour  réparation  des  domma- 
geslouffcrtspar  les  Eglifes  de  Litge,  il  promit  à l’Evcfquc  quiufe  mille  Livres 
blanchemonnoyc,  &qu’outrece  il  afligueroit  encor  huiét  ccntsdcidiélcs  Li- 
vresdeterredans  lepais  de  Liège;  pour  Iciqucllcs  Ibmmes  le  Comte  de  Flan- 
dresdemeura  rcipondant,  recevant  pour  fon  alTcurancc  en  ollage  les  deux  fils 
de  nollre  Duc,  Henry  & Godefroy. 

L’Empereur  Otton  aiant  cllé  ja  quelques  fois  vaincu  par  Fredric  Roy  do 
Sicile  fon  compétiteur,  & fc  trouvant  dclailTé  de  la  plus-part  dcccuxqui  l’a- 
voient favorite,  s’elloit  retire  à Cologne,  & comme  la  femme  clloittrcIpalTce 
peu  devant , il  fit  par  fes  Amballâdeurs  requérir  le  mariage  de  Marié  aifnéc 
fille  denollrc  Duc,  laquelle  feife  ans  pâlies  il  avoit  fiancée.  Ceci  elloit  com- 
ploté par  le  Comte  de  Flandre  Sc  Ibn  confédéré  le  Roy  d’Angleterre  oncle 
d'Otton,  qui  nouvellement  elloit  defeenduen  Normandie  pour  fiircla  guerre 
au  Roy  de  F rance , & parainfi  defiroient  tirer  nollre  Duc  à leur  corde , & pour 
mieux  guider  leurs  affaires  ils  convoquèrent  une  allcmbléc  à Cologne,  ou  le 
trouvèrent  de  nollre  Duc,  ibn  oncle  le  Duc  de  Limbourg , le  Comte  de  Flan- 
dres , Willaume  Comte  d’Hollande,  le  Comte  de  Boulogne  & le  Comte  de 
Salisbury , qui  de  la  part  duRoy  d’Angleterre  portoitgroffcsfommesd’Atgent 
pour  l’Empereur  Otton  ; & apres  y avoir  traiéle  entre  eux  une  confédération 
Dieu  ellroiélc  , ils  delibererent  que  tours  d’une  commune  main  feroient  la 
guerre  au  Roy  de  France,  qui  elloit  le  principal  appui  du  Roy  de  Sicile.  A ce- 
lle fin  chalcun  fit  des  préparations  le  mieux  qu’il  peut  ; & lûr  la  fin  du  mois 
d’Avril  de  l’an  mefme  MCC.  XIV.  tours  le  joignerent  près  la  Ville  de 
Macllricht,  ou  peu  apres  furent  célébrées  IblcnnCllcment  les  nopces  entre  la 
Princeffe Marie  fille  aifnéc  denollrc  Duc  & l’Empereur  Otton , qui  fit  paffer 
toucel’armécdeçala  Meule,  ou  encor  l’EvcIque  de  Licgc&  leComtc  deLos 
le  vindrent  prclcnter  à fon  fervicc , (combien  qu’ils  n’en  avoient  la  volonté) 
&furlecommcncemeotdu  mois  de  luillet,  celle  puiffantc  armée  paffâ  droiÆ 
à Vaicncicncs , ouleComtedcFlandrcavoitjoinôgrandesforces.  Cc^icndant 
Philippe  Roy  dcFrancc,  qui  clloic  bien  informé  de  tout  coque  fetraiéioit  en- 
tre les  confédérés,  laiffafon  fils  Louis  pour  commander  l’armée  qu’il  avoit  en 
Poiélou  contre  l’Anglois,  & vint  avec  ce  qu’il  feeut  amaffer  de  forces  vers 
Tournay;  Otton  en  aiant  les  nouvelles  s’advança  avec  Ion  armée  julques 
à Mortaigne,  en  intention  d’afflcgcr  le  Roy  ou  le  combatte  ; mais  Philippe 
n’aiant  les  forces  cigales,  & voulant  obvier  à ccll  inconvénient,  fut  confeillc 
deprendrelc  chemin  vers  Lille,  efperant  qu’en  traînant  les  ennemis,  il  vicn- 
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Uroicpluftoft  à rompre  une  fi  grandepuifiânee,  que  pat  laforce  de  fes armes;  Hssar  i. 
& comme  il  fùibic  paflci  Ibn  armée  la  Riviere  Marque  au  pont  à Bovine  en- 
tre  Cifuin&  Sanguien,  Octon  quine  defiroit  que  de  combatrf,  s’advança 
avec  telle  diligence  vers  lediâ  pont , que  le  François  fut  contraint  de  s’arrel- 
ter  & rejoindre  fon  armée  pour  refifter  à lès  ennemis , qui  des-ja  le  commen- 
çoienc  à charger.  Le  Roy  tenoit  fon  armée  en  tresbon  ordre,  & avoir  avec 
lui  des  braves  Capitaines  comme  Eudes  Uuc  de  Bourgogne,  Robert  Comte 
de  Dreux,  Gaucher  deChalUllon  Comte  de  S.  Pol  par  fa  femme,  Henry 
Comte  de  Bar,  leanComtedeBeaumont.EftienneComtedeSancerrc.  Wil- 
laumeCoratede  Ponthieu,  Bartholomc  de  Doye,  Willaurae  de  Barres,  Pierre 
Mauvoifin  .EfiiennedeLongehamp,  Willaume  Mortemer, Adam Vicomtede 
Melun , Mathieu  de  Montmorency , W illaumc  de  Garlande , Huguc  de  Marocil 
&Ieanlbn  frere,  Thomas  de  S.  Vallcry,  Ican  Sire  de  Nefic,  Michiel  Sire  de 
Harnes,  Gui  de  la  Roche,  GalodcMontiguy  &pluficurs  autres:  l’Empereur 
& les  liens n’eftoient  fi  bien  arrangés,  & venoient  ailes  confulcment  au  com- 
bat,& laflcsdu chemin, ccquefutcaulcqu’aprcs  un  très afpre combat, finale- 
ment les  François  obtindrent  une  des  plus  fignalées  viéloires  de  quoi  l’on 
fâche  à parler,  par  un  Dimanche  vingt  &tfeptiefmcdu  moisdeluillet  de  l’an 
mefme  MCC.  XIV.  Entre  les  prUonniers  furent  Ferdinand  Comte  de 
Flandre  & Haynaut,  Renaud  Comte  de  Damm^rtin  & de  Boulogne,  Wil-  > 
laumcComtcdeSalisburi,  Otton  Comte  de  Tcckclenbourg,  Conrard  Comte 
deTrimone,&vingt&  cincq  Chevaliers  de  fi  haute  NoblelTe  qu’ils  portoicut 
Bannière  comme  rapporte  Rigord,  qui  diâ  aulfi  que  les  Brabançons  tindrent 
bon  julqucsau  dernier;  & Willaume  Brito  qui  at  aulïï  delcrit  cefie  bataille, 
donné  la  qualité  aux  Brabançons  d’eltre  les  plus  roides  au  combat  & les  plus 
addonésauxarmés  de  toutes  les  nations.  L’Emperenr  Otton,  noftreDuc& 
le  Duc  de  Limbourg  monllrercnt  alfés  leur  valeur,  mais  voiant  toute  l’armée 
en  defarroy , furent  contraints  fe  làuvcr  à la  fuite. 

Pendant  qu’Otton  combatoitlesFrançois,  lcRoy  Frcdric  Ion  compétiteur 
cull  bon  loifird’advanccr  les  armes  dans  l’Empire,  car  d’ordinaire  l’ablèncc  G°a’'ûr- 
d’unPrinceredoublclesforcesdcIbn  ennemi,  llpaflâ  donques  laMofcllc,  & w. 
jour  de  S.  Bartholomc  XXlV.d’Aouft  vint  julques  àMallricht,  ou  il  pallâ 
aulfi  laMeuic,  en  intention  de  ravager  le  Brabant.  Le  Duc  qui  Icavoit  bien 
quequand  l’on  cloche  d’un  pied  il  faut  bien  garder  l’autre,  voiant  d’ailleursles 
affaires  d’Otton  au  dclcfpoir,  & ne  fe  trouvant  en  équipage  pour  prompte- 
ment refillcr  à un  ennemi  trefpuiffânt  & qui  menoit  la  plus-part  des  forcc.s 
d’Allemagne,  printconfcil  d’envoier  les  légats  devers  Frcdric,  à fin  de  l’arre- 
fierquelqucs jours  & difpolér  .à  accord,  8c  peu  apres  lui  mefme  avec  le  Duc 
de  Limbourg IbnoncIcIcprcfcntcrcntauRoy.quilcsreccutgraticulémcnt,  bien 
content  devoir  rangés  delbn  collé  deux  fi  grands  Princes,  dcfquels  il  rcccut  les 
hommages  Sc  fidelité , & pour  affcurancenofireDucdonna  en  Ollage  le  Prince 
Henry  Ion  filsaiihé.  Cela  taiélle  RojcFredric  retourna  àMallricht , «rcpaffauc 
laMcufclc  XXIX.  d’Aoufl,  alla  mettre  le  fiegeanChallcaudeFauqucmont; 
mais  quelques  amis  traiélcrcnc  en  Ibne  qu’ils  obtindrent  une  trêve  pour  Go- 
iuin  Sire  dudiét  lieu  julques  :'i  la  S.  Rany , de  la  marcha  le  Roy  fur  Iulicrs,  mais  le 
Comtes’accommoda  avec  lui , Sc  parainfi  aiant  en  peu  de  tempsfaiû  grandes 
belbigncsrcpaffaaullilcRhincncompagnic  de  uollrcDuc,&cllantsparcnfcm- 
bleà  Worlèle,  le  Roy  Frcdric  rcllituaà  nollre  Duc  & au  Prince  Henry  fon  fils 
Mallrichtavcc  toutes  fes  appcrtcnances,  que  peudevant  il  avoitdonnéà  Louis  Prnnfi 
ComtedeLos,  &promitquc  dans  les  Pafiiucs prochainement  fuivantes, 
chapteroit  ladiâe  Ville  &la  retircroit  des  mains  dudiâ  Comte  de  Los,  dc- 
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quoi  il  donna  rclpondants  Conrard  Evcfque  de  Mets  & de  Spier  fon  Chance- 
lier, Léopold  Duc  d’Auftrice , Otton  DucdcMeranic,  Bernard  Duc  de  Ca- 
rinthedc  Al|>ert  Comte  d’Everftcin;  comme  le  tout  eft  déclaré  par  deux  Tien- 
nes lettres  données  le  deuxicime  de  Septembre  dudiâ  an  M C C.  XIV.  In- 
diâion  11.  foubs  le  tefmoignage  des  Princes  Thiery  Archevelque  de  Treves, 
Conrard  Evciquede Mets,  Léopold  Duc  d’Auftrice , Otton  Duc deMeranie, 

Bernard  Duc  de  Carinthe,  Albert  Comte  d'Everftcin,  & de  les  Miniftcriels 
Wernict  de  Boland  Ion  Scnefchal,  Wauthier  Ibn  Sommelier  & Henry  de 
Dum. 

Le  mariage  entre  Florent  fils  de  Willaume  Comte  de  Hollande&Mathilde  p,,rci, 
fille  de  nortre  Duc  fut  encor  arrefté  en  la  mcfme  anné  MCC.  XIV.  le 
cincquicfmede Novembre,  cftantslcfdiâs  Princes  allemblésàccft  efleâ  enla 
Ville  d’Anvers,  qui  promirent  réciproquement,  qu’ils  afiifteront  l’un  à l’au- 
tre en  toute  occafion , & contre  qui  ce  lut.  Les  conditions  lcront  particularifcs 
ci-apres  en  l’cloge  de  ladiébe  Princeftê. 

Encor  que  noftre  Duc  le  trouva  empefehé  à des  fi  grandes  affaires,  il  ne  Ktt.tlaf 
Jaiffà  pour  cela  de  foigner  à la  promotion  de  l’eftat  Ecclefiaftique,  careftant  mS. 
à Oofterwick  le  XXXI.  de  Décembre  encor  audiift  au  MCC.  XIV.  il 
donna  à la  Chappellc  de  noftre  Dame  & de  S.WillebrordàBcrclc,  latroificl- 
mcjartic  de  la  difme  audiiâ  Bcrclc,  de  laquelle  Gauthier  de  Tilborg  donna 
auffi  fa  part,  prefents  ArnouSenefchal  SiredeRotfclaer,  Arnou  d’AcrIchot , 
Willaume  de  Geftele , Gérard  deGorle,  Maiftre  Renier  dcHodcm&  Maiftre 
Siger  les  Notaires. 

L’Empereur  Otton  apres  la  fimefte  defâiâeà  Bovines,  s’eftoit  retiré  avec  fa  /f/imV. 
ffemmel’ImperatriceMariedeBrabantàCologne;  maisccuxde  ladiâe  Villere-  C.Jffiiy. 
doutant  les  forces  du  Roy  Fredricqui  voltigeoitaux  environs,  traiiftercnt  en  for- 
teavec  Otton  envers  lesPalques  de  l’an  MCC.  XV.  que  parmi  fix  cents  mates 
qu’ils  lui  donnèrent,  Stenluiquittanttoutcequ’illeureftoitredevablc,  il/c  re- 
tiralecrctcmentdeversBrunswick,  oul’lmperatriccquelque  peu  apreslc  fuivit 
deguifée  en  habit  d’hommcj  Fredric  en  aiant  eu  les  nouvelles  mit  le  fiege  à Key- 
Icrs-Weerde,  laquelle  place  Adolf  Comte  des  Monts  print  en  fon  nom  le 
XXII.  de  luillet  audiâ  anauboutdc  Icpt  fcpmaincs;  donnantpar  ce moien 
liberté  aux  Offres  de  la  Ville  d’Aix , l’Evcfquc  de  Munftcr  deux  Comtes  & 
quelques  autres  qu’Otton  y avoir  tenu  prifonniers. 

Eftant  doneques  les  affaires  de  l’Empire  aucunement  cnrepos,  le  Pape  In-  Mrric. 
nocentjetta  l’oeil  fur  l’eftat  des  conqueftes  d’outremer,  & cnvoiaicslettresau 
Roy  Fredric  Seaux  autresRoys&PrinccsChreftiens,  les  exhortant  d’embraf- 
fer  ferieufement  le  redres  d’une  conquefte  fi  importante.  Enfuitc  de  quoi  Fre- 
dric convoqua  une  aflêmblée  univerlcllc  dans  la  Ville  d’Aix , ou  en  l’an  mel- 
mc  MCC.  XV.  jour  de  S.  lacques  XXV.  dcluillctil  rcceut  la  Couronne 
Impériale  pr  la  main  de  Siffid  Cardinal  Archeve/que  de  Mayence  & légat  du 
S. Siégé , Kapresles  folennités  lean  EIcelaftrc  de  Santenfit  un  digne  fermon, 
parlequelilremonftral’importance&neceffité  des  affaires  de  la  terre  Sainéfe, 

& au(fi-toft  l’Empereur  print  la  Croix  , & apres  lui  lediéf  Cardinal  Lé- 
gat, lesEvelquc  dcliege,  de  Mets,  de  Bamberge  & autres  Prélats,  comme 
auffi  firent  noftre  Duc  Henry,  Wallcran  Comte  de  luxemboug  fils  au 
Duc  de  Limbourg,  Gérard  Sire  de  Borne  Ibn  frère , Thibaut  Duc  de  Lorrai- 
ne, Otton  Duc  deMeranie,  Louis  Comte  de  Los,  Gérard  Comte  de  Rynec- 
kc &Henry  Comte  de  Duras/ès  frères,  Adolf  Comte  des  Monts,  Willau- 
mc  Comtede  Iulicrs , WillaumcComtcd’Hollandc , WillaumcSirc  de  Perweys 
frère  à noftre  Duc,  Thiery  Comte  de  Clcves,  Gérard  Comte  de  Gueldres, 

Thiery 
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Thicry  Sire  de  Heynsbcrgc , Henry  Comte  de  NalTbuw , Henry  Comte  de  HcxRr  t. 
Scyne,  le  Comte  de  Spaenhem , le  Rougrave,  le  Ringrave,  le  Wildegrave  & Dur- 
grandnombre  d’autres;  mais  tout  cell  appareil  alla  en  iùmce,  partie  par  les 
guerres  que  ceux  de  Gennes  &ifoient  aux  Pifans,  partie  par  la  mort  du  Pape 
Innocent , qui  trelbalTa  le  X V 1 1.  de  luillet  de  l’an  MC C.  X V I. 

L’Empereur  Frédéric  apres  avoir  reccu  la  couronne  alla  vers  Cologne,  ou  Gtjefryf. 
par  les  menées  de  noftre  Duc  & de  l’Archevelque  de  Treves  il  fut  ^mis  le 
qnatriefmed’Aouft,& furent  ceux  de  ladiâe Ville  abfoubs  par  lediiî  Arche- 
vclque  de  l’excommuniment  auquel  il  s’elloicnt  trouvé  ennoués  un  an  & cinc 
mois,  d’autant  qu’ils  avoient  opiniaftrement  porté  leparti  d’Otton. 

La  pieté  eftoit  fi  propre  à noftre  Duc,  qu’il  la  mena  en  tout  temps  entre  lès  Arctntt 
aflaircs;  & ainfi  trouvons  nous,  qu’en  l’an  MCC.XVI.  il  fonda  &doia  le  *'*'*• 
MnnaftereouHofpitaldeterBanc  près  Lovain;  pour  dcslepreux;  conftituanc 
l’Abbé  de  VillerspereSpiritueldes  Rcligiculès  qu’il  inftitua  pour  foignerauf- 
di(fts  malades. 

Ilconfirmaaufiî  en  la  mefmc  année  la  fondation  du  Monaftere  du  Parc  des  AriUvn 
Damcsdel’Ordre  de  Cifteaux  entre  Lovain  & Aerfehot,  lequel  avoir  eu  ion  iIm  hem. 
commencement  du  petit  patrimoine  de  lean  Hugues  & de  Béatrice  l'a  fem- 
me; ledottoutes-foisfut depuis  augmente,  par  la  libéralité  des  Siresde  Wefè- 
maele,  Rotfclaer& autres  Seigneurs  voifins;  auffi  noftrcDucnelailTadecon- 
ttibueràl’advanccment  de  ccfteplace  Religieufe. 

Apresque  Thiery  de  Heynsberge  Archevefque  de  Cologne  avoitefté  depo- 
fë  pour  avoir  lùivi  le  parti  de  l’Empereur  Otton,  ladiâe  Eglilc  demeurât  quel- 
que temps  vacante,  & à la  fin  fut  à cefte  dignité  efleu  le  lundi  apres  lepremicr 
Dimanche  en  quarefme  de  l’an  M C C.  XVI.  ftil  Romain  Engclbert  frere 
d’AdolfComte  des  Monts  grand  Prevoft  de  ladiâe  Eglife  perfonnage  trefdi- 
gne,  tantpourk  NoblefTcde  fanaifTance,  que  l’intégrité  de  fa  vertueufè  vie; 
avecceftui-cirenouvella  noftre  Duc  les  confédérations  ancieuement  traiâés 
entre  les  pais  de  Brabant  & Cologne,  & furent  fur  ce  des  deux  coftés  de- 
pefehées  lettres  le  V.  de  luillet  de  l’an  MCC.  XVII.  celles  dudiâ  efleu 
Ibubs  le tefmoignage  deThiery  grand  Prevoft,  de  Conrard  grand  Doien,  de  ’’ 
Gérard  Prevoft  des  SS.  Apoftres,  de  Gérard  Prevoft  de  S.  Marie  aux  degrés, 
de  Gérard  Comte  de  Gueldres,  d’Adolf  Comte  d’Altcna,  d’Otton  Sire  de 
Wickerode.  deGerardSiredeRandenrode,  de  Herman  Sire  d’AlfteranMare- 
fchal,  deThiery  Senelchal,  de  Bran  Sommellier&deFrancodeRotthem;  & 
à celles  du  Duc  font  nommés  tefmoins  Gérard  Comte  de  Gueldres , Wauthier 
Berthout  AdvoUé  de  MaÜnes  & Gilles  fon  frere , Arnou  Sire  de  Dieft,  Leon 
Chaftclain  de  Bruxelles,  Goliiin  de  Gofencourt,  Arnou  de  Walhain,  Rubin 
de  Tillcmont  & autres. 

En  la  melme  année  M C C.  X V 1 1.  Olivier  de  Sottegem  de  l’adveu  de  Pe-  Net.  ehmf, 
tronille  fille  de  Godefroy  Chaftclain  de  Bruxelles  fa  femme  & de  leurs  fils& 
filles , tranfporta  en  mains  de  noftre  Duc  quarante  & deux  bonnieres  de  terre 
gifântes  à Dielbekc , lefquels  le  Duc  à la  rcquifition  dudiâ  Olivier  configna 
au  Monaftere  de  Vorft,  prefents  Wauthier  de  Bicrbeke  & Henry  de  StÊr- 
beke. 

An  mois  de  May  de  l'année  enfuirante  MCC.XVIII.  trelpaffa  au  Cba-  C.<COr.  , 
fteaude  Hartesbergen  Brunfwic  Otton  Empereur  IV.  du  nom,  apres  que 
lafortune  s’éftoit  merveilleufèmcnt  joUéede  fa  perfbnne  l’elpace  de  vingt  ans,  Cr«wÆ«. 
l’eflevant  tantoft  jufques  aux  nués,  & l’abaifaut  derechef  jufques  i honte  & Cmetipit- 
confUfion.  Soncorpsreceut  Sépulture  en  la  Ville  de  Brunfwic,  en  l’Eglife  de 
S.  Blaifc:  mais  il  ne  lailfa  aucun  enfant  de  l’Imperatrice  Marie  fille  de  noftre 
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Duc , laquelle  retourna  en  Brabant  & furvelquill  long-temps  apres,  comme 
enfonlieuferat  rapporté  plus  à plain:  là  fuccelCon  fiit  recueillie  par  Willau- 
me  lôn  frere , qui  fut  Duc  de  Brunfwick , & de  lui  font  procrées  les  Ducs  de 
Brunfwick&Luoenboorgjulquesàprelèntenlignenurculioc. 

L’Empereur  Fredric  recoignoillànt  combien  l'amitié  de  nollre  Duc  loi  im- 
portoit,  eu  folennelleaUêmblee  tenue  à Francfort  confirma  toutee  que  l’Em-  P"»»/# 
pereurPhihj>perononcle&  predccefTeur  lui  avoitconfigne  par  leterer , & lui 
adigna  les  loixante  chariots  de  vin  qu’il  tenoit  de  l’Empitc  la  rdoiâieà  Bo- 
paerden,  & l’autre  moiâie  en  Ellàce,  Sc  decefit  defpelcher  nouvelles  lettres 
données  le  XIX.  d’ Avril  de  l’an  MCC.  XIX.  Et  par  antres  lettres  de 
mefme  date,  il  declaraque  la  terrede  Voelne  avec  lès  dcpendences  appartient 
à nollre  Duc  entièrement,  làns  qu’aucun  autre  y aie  quelque  droiÀ ; com- 
mandant à un  chafcun  qu’on  lui  en  lailTàt  la  paifible  & libre  joUilTance,  foubs 
peine  de  Ton  indignation. 

Lutgarde  vcufve  de  Godefroy  Sire  de  Breda  & de  Scoeten  donna  eu  la  mefmo  ArtUvti 
année  MCC.  XIX.  encor  au  mois  d’Avril  à l’Egbfe  de  S.  Michiel  en  An-  ‘I* 
vers  doule  Livres  monnoyc  de  Flandres,  qu’elle  afllgna  en  certains  biens  Sc 
dilmesritués  à Percke  lez  Vilvorde,  pour  les  amesdefeu  Ibndiél  mari , delès 
perc&mere,  de  Godefroy  diét de Rhcnen jadis  Evefr^ue  d’Vtrecht&dcGer. 
lacfonfrere,  delquclslefdiéls  biens  luielloient  luccedes;  & ordonna  que  l’on 
diroiten  la  cripte  ou  grottede  ladiâe  Eglilè  en  l’autel  de  la  S Vierge  journel- 
lement la  melle , Icavoir  cille  lundi,  mardi,  mercredi,  jeudi  & vendredi, 
pour  les  trefpallcs,  le  làmedi  àl’honneurde  nollre  Dame,  & le  Dimanche  au 
S.  Elprit  ; &aveccee(1eutladiâcDamclà Sépulture  devant  lediâ  autel,  don- 
nant lur  ce  lès  lettres  féellées  defonléau  &deccluide  fon  fils  ailné  Godefroy, 
de  l’advcu  de  fes  autres  enAnts  Gilles,  Henry,  Sophie  & Béatrice:  prefents 
A.  Abbe,  L.  Prieur,  E.  ci-devant  Abbé,  B.  Ibub-Pricur,  &toutlcconveutde 
ladiâe  Eglifc,  W.  perfonne  & Chappcllain  de  Scoten , Thomas  Chevalier 
d’Eckerne,  Seballicn  Chevalier  deGrebendunck  & fou  fils  Nicolas  aulli  Che* 
valicr.  Et  toutee  confirma  nollre  Duc,  par  autres  lettres  données  en  la  mefi  Pmt.it 
me  année , par  lefquelles  il  qualifie  ladidlé  Lutgarde  fa  coufmc  & noble 
Dame. 

Renier  de  Vdechen  & là  femme  Lanrette  en  l'an  fuldiâ  MCC.  XIX.  Mimi 
fondèrent  un  Monaflere  de  Vierges  de  l’Ordre  de  Prcmonllré  au  Village  de  Cbm. 
Pcllcnbergc  près  Lovain.dc  l’adveu  de  nollre  Duc , conllitüans  illcc  huiél  de 
leurs  filles  Rcligicufes:  lequel  Monaflere  at  ellé  depuis  tranljjorté  en  un  lieu 
nommé  l’IfleduDucàGempe  entre  les  Villes  de  Lovain  & Diell. 

Nollre  Duc  lè  trouva  encor  lîir  la  fin  de  l’an  MCC.XIX.  à la  journée  P"mi 
Impériale  tenue  i Francfort,  ou  l’Empeteur  Frcdric  par  leslcttres  du  XXVII. 
de  Décembre  déclara,  que  par  lèntcnce  des  Princes  alTcmblésaudiél  lieu  avoir 
ellé  jugé,  que  nollre  Duc  &lèsluccellcurs  doivent  cllrc  8c  Ibntdcdroiâ  Ibn-: 
verains  tuteurs  & mambours,  de  tours  les  mineurs  qui  doivent  tenir  quelques 
fiefs  de  fa  Court. 

Ilconfirma  àl’Eglilèd’EverbodeOrdre  de  Premonllré,  l’acquelle  ftifte  de  P'tmit 
la  court  de  Stercfele  fituéeen  laScigneuriedeHelmont.qu’ilsavoientachapté 
dcHerbert  Sire  de  Hefe,  laquelle conrtil  printen  làprotedlion  & AdvoUerie, 
ladonnant  à iadiéle  Eglifc  en  vrai  Alleu  ; par  lès  lettres  donnés  au  mois  de 
May  de  l’an  MCC.  X X.  par  lelquelles  il  diâ  que  n’aguerres  ladiûc  Scigneu-  Emiiltti-- 
rie  de  Helmont  clloit  venue  à Ibn  Domaine.  ï « C 

Entre  Engelbertdes  Monts  Archevelque  de  Cologne  & Walleran  de  Lim- 
bourg  Comte  de  Luxembourg  & lès  fils  grandes  querelles  s'clloicnt  ermciis , 
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JurtjQCS  1 prendre  les  armes.  Lacaufe  fut,  qu’eflanc  AdolfComte  des  Monts  Hen»yi. 
trelpifTé  au  mois  d'Aoufl  de  l’an  MCC.  XV  III.  lediA  Archcvelque  prc- 
tendoitla  luccelTion  comme  frere  & plus  prochain  hoir  maflc,  au  contraire 
ICvrfqiü'  Henry  fils  aifné  du  Comte  de  Luxemborg  vouloit  cftrc  préféré  i ladiâe  fuc- 
dtCtitgmi  ceffion  comme  Mari  de  Cuniearde  fille  unique  du  Comte  Adolffufdiâ:  no- 
Duc  qui  cftoit  parent  & allie  des  deux  parties,  confiderant  les  inconve- 
oietits  qui  d’ordinaire  fuivent  aux  querelles  meiles  entre  des  perlônnes  qui  le 
touchent  de  fi  près,  fe  mit  entre  deux  avec  quelques  amis,  & moienna  certain 
accord  entre  eux  au  mois  d’Aouft  de  l’an  mefmc  MCC.  XX.  pat  lequel  fut 
ordonné,  que  le  Comte  de  Luxembouigdonncroit  liberté  à Henry  Comte  de 
V ianden  3c  les  frétés  qu’il  renoit  en  prifon , fans  aucune  condition , & fi  d’orefé- 
avant  le  Comte  de  Luxembourg  euft'  quelque  difpute  avec  eux  fur  l'hommage 
qu’ils  lui  doivent,  par  la  celle  paix  ne  ferar  violée.  Henry  fils  au  Comte  de 
Luxembourg  feloubmettrat  entièrement  à la  volonté  & grâce  de  rArchevcfque, 
touchant  la  pretenfion  delà  Comté  des  Monts;  enlbttequ’il  ne  ladcmandcrat 
jamais,  ne  fut  qu’il  la  feeut  obtenir  du  bon  gré  & volonté  de  l’Archcvelque. 
Surledebat  elmcu  entre  lediâ  Comte  de  Luxembourg  deparfa  femme  & Phi- 
lippedeCourtenay  &fcs  frétés  pour  la  Comté  de  Namur  ; l’ Archcvelque  ferat 
. IbuverainarbicreavccccuK  qu’il  voudrat  prendre  pour  fes  adjoinéls,  & ce  que 
fcratprononcéparlui  ferai  tenu  fermement  par  lediélComte  de  Luxembourg: 
&demefmel’Archevefqnecompoferat  en  amiable oupar  lullice  les  quellions 
qu’il  y at  entre  lediA  Comte  de  Luxembourg  & les  Comtes  de  Hollade  & 
Vcldentfe.  Er  jura  Icdiâ  Comte  de  Luxembourg  avec  lesfilsHcnry  &Wal- 
leran,  qu’ils  tiendroit  inviolablemcnt  tout  ce  quedelTus,  en  outre  jurèrent 
aufilGerardfonfrercSire  deBorne,  Herman  Sired’Eylflo,  Alexandre  Sire  de 
Wilre,  ThierySircdeHoufalilc,  Willanmc  Mor&Vdonlbnfils,  quefilcdiâ 
Comte  Wallcran  ou  fes  fils  contrevindrent  à ce  traiâé,  qu’ils  affilieront  l’Ar- 
chevefque  contre  eux  jufqiies  i la  pleine  fatisfâélion  de  l’Archcvefque.  Cu- 
nondekulantjiira  aulli,  quêtant  qu’en  lui  cil  il  induirai  lediél  Comte  & fes 
fils  à l’entretien  de  ces  articles.  Et  pour  plus  entière  alTèurance  de  tout  ce  que 
diélcll,  nollre  Duc  Henry,  Henry  Comte  de  Scync,  Arnou  Comte  de  Los, 

Frçdric  Comte  d’ilenberge , & Thiery  Sire  de  Heinsberge  promirent  fur  leur 
foy , que  fi  le  Comte  de  Luxembourg  ou  fes  fils  alloienr  contreces  convenan- 
ces, qucfcmblablement  ils  alfillcront  l'Arche vclque  julqucs  à ce  qu’il  en  aie 
contentement. 

l’KxH/r  Encor  audiâ  an  MCC.  XX.  nollre  Duc  donna  à l’Eglilc de  nollre  Da-  jircUrn 
* me  en  Anvers  l’ancien  fbflc  & rampart  de  ladiéle  Ville  fitué  près  le  marché,  *'»• 

depuis  la  mailbn  de  Hugue  Volard  jufques  au  pont-Raynoud,  tant  en  eau 
qu’en  terre,  pour  y ballir  un  Cloillre  pour  le  fervicc  des  Chanoines  de  ladiéle 
Églilè,  lànsqu’autrcedificc  y pourat  ellredrelTé,  & avec  ce  il  renonça  à tout 
droiél,  que  competer  lui  pouvoit  es  biens  de  Pridenbeke  &Cruilc  au  profiél 
de  ladiéle  Eglilè. 

tEfl.Jt  Au  mois  d’OcSobre  dudiél an  MCC.  XX.  il  ratifia  erl  qualité  de  Patron  Frmivi 
BrnxtUti.  jg  l’Eglilè  de  S.Gudule  à Bruxelles  certain  llatut  & ordonnance  publiée  par 
Willaume  Archcvelque  de  Reims  vifitant  ladiâe  Eglife,  par  laquelle  fut  di<ft, 
que  les  Chanoines  qui  de  nouveau  feront  inllitués  en  icelle  Eglilè,  s’ils  font 
abfents  &fbrains,  ne  joUifferont  que  de  la  moiâic  de  leurprebende  Au  Iccl  du 
Ducappofé  à lafuldiAe  Charte  l’on  remarque  qu’il  cil  autre  &diflèrcnt  à ce- 
lui dont  ils’clloitièrvi  au  commencement  de  fon  régné. 

IldonnaanlfiàWillaurac  Comte  d'Hollande  & à la  Comtellè  Marie  fa  fem- 
tmtxM-  melamoiélie  de  Scakerllo,  pour  élire  tenude  lui  en  fief,  ce  que  lcdiûComte 
*•  Aaa  a 6c  , 
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Hekhv  I.  & Comtcflê  recogneurent  pat  leurs  lettres  donaces  au  mois  de  Février  dudiâ 
Duc.  anMCC.  XX. 

Voulant  encor  augmenter  le  divin fêrvice  en  l’Eglilè de  S.Gcrmain  àThil- 
Rtm.  lemonc , il  y fondales  prebendes,-  & pour  les  dotrer  ilsdonnadoufe  bonnieres  ‘9**' 
de  marez  mués  près  Wallcbeige,  & la  difme  de  huiâante  & trois  bonnieres 
' dcldiâ  marez  qu’il  avoir  audid  lieu,  & trois  bonnieres  à Bollï , avec  autres 
biens;  tefinoins  Gofuin  de  Golencourt,  Wauthier  Doien  de  Thillemont, 

N.  Elcolaftre,  R.dcHoxemNotaire&autres:  de  quoyildonna  lectrcsdepel- 
1111.  chées  en  l’an  MCC.  XXI. 

rAb.ie  Etencor  en  ladide année  au  mois  de  luing,  il  alTigna  aux  freres  &làeurs  du  Ab.  chap. 
Cameri.  Monafterc  de  Camerc  Ordre  de  Cifteaux  le  refidu  de  trois  cenfes  de  terre  & 
bois  qu’il  avoir  promis  en  fondant  ledid  Cloillre,  prefents  Arnou  Sire  de 
Wallehain , Wauthier  Clutinc,  Badin  de  Died,  Henry  Prits,  Wanthier  Vle- 
minc,  & Lambert  Ibn  fils:  &auxlettreslur  ce  données  ed  did,  que  le  Duc 
fit  cede  adïgnationedant  lut  le  point  de  faire  le  voyage  vers  Icrufalem,  pour 
Ar  Uur.  la  troifiefmefois;  mais  iln’cd  du  tout  certain  fi  ledidvoyi^c  cud  efied,  puis 
'ktluiim  Hidoiresnous  n’entronvonsaucune  choie. 

à Cnhgmr.  Au  mois  d’Aoud  dudid  an  MCC.  XXI.  nodre  Duc  avec  la  Duchefië 
Marie  fondèrent  en  l’Eglifedc  S. Pierre  à Cologne  un  autel  en  l’honneur  de  la  , 

S.  Vierge  &destroisRoys,  & le  dotèrent  de  doulè  marcs  monnoyede Colo- 
gne annuellement , par  lettres  données  à ludogne. 

L’EmpereurFredricedantretourné  de  Rome  ou  il  avoit  rcceu  la  couronne 
Impériale,  procura enverslcsPrincesquefonfilsHenry  fut  efleu  Roy,  &lefit  Anani. 
couronnera  Aix  le  VII I.  jour  du  mois  de  May  en  l'an  MCC.  XXII.  par 
, JJ,  la  main  d’EMclbert  Archevefque  de  Cologne,  à quelle  folennite  nodre  Duc  P'tmr 
Ctnfirma-  fc  trouva  aulfiprclènt;  & illcc  le  nouveau  Roy  lui  concéda  tout  ce  que  ci-de- 
* vaut  l’Empereur  Philippe  lui  avoit  odroié  à Confluence,  & que  fbn  pere 
l’EmpcreurFredric  II.  lui  avoir  confirmé  par  fes  lettrcsà  Francfort;  dequoi 
furent tefmoins  les  Archevefques  Sifrid  de  Mayence,  Engelbert  de  Cologne, 

& Thiery  de  Trêves,  Conrard  Evcfque  de  Mets  & de  Spicr  Chanccllierdc 
l’Empire,  Hugue  Evefquc  de  Liege,  l’Abbé  de  S. Corneille  d’Inde,  le  Comte 
Palatin,  GerardComtede  Gueldres,  Thiery  Comte  de  Cleves,  Florent  Com- 
ted’Hoilande,  Lutfel  Comte  deHosdade,  Thiery  Sirede  Heinsbeige,  l’Ad- 
voüé  de  Cologne,  Wemier  de  Bouland  Scncfchal  & autres  tant  Nobles  que 
Lth  lmp.  Minideriels.  Etpar  autres  lettres  de  mcfme  date  lediél  Roy  Henry  ordonna  Prearta 
uaetM  pour laconfervation des  anciens  droidfs  & coudumesuféesen  l’Empire,  & en 
conformité  delà  fcntence  des  Princes  alTemblés;  qu’en  la  court  féodale  tout 
Minifterielfeudatairepcutefgalement  juger  tant  des  fieft  des  Nobles  que  des 
Minifteriels,  hors-mis toutes- foisles  fiefs  des  Princes.  Le  feudataire  foit  No- 
ble ou  Minifteriel  peut  ellre  cité  par  fon  Seigneur  pour  la  premierefois  au 
quinfiefme  jour.  Si  quelque  Noble  ou  Minifleriel  tient  en  fiefdu  Duc  quelque 
ficn  Alleu,  leDuclepeut&ire  citer  en  tout  autre  lieu  allodial:  mais  fi  c’eftfief 
que  le  Duc  tient  ultérieurement  de  quelque  autre  Prince,  en  tel  cas  le  Duc  le 
doitfaircciterenquelquelieuappartcnantaudiâfief.  Et  fiquclqu’un  ainficité 
parle  Duc  necompanit  à la  prcraierecitation,  le  Duc  en  poura  prendre  amen- 
de qu’on  nomme  Boete.  Si  le  Duc  demande  jugement  & fentence  d’aucun  de 
lès  hommes,  ils  font  tenus  la  lui  dire  & prononcer  le  mcfme  jour  pendant  qu’il 
tientfont  tribunal  Secourt  de  lufticc,  ne  fut  que  le  Duc degrace  leur  oâroia 
ulterieuttcrme.  Petfonnene peuteflre  Advocat  ou  patron decaufeen la  court 
féodale,  n’cft  qu’illoitfeudataire  duDuc.  Lcsfcrftdoiventcftrcdifccrnés  par 
laligne&parentage  provenant  du  colle  maternel.  Siquelqu’un  cfl  requis  par 
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un  autre  pour  eftrcfonAdvocac  au  droi(3  féodal,  il  ne  le  pcutrcfûfèr,  moien- 
nanc  qu'il  fâche  parler  félon  le  commun  ufàge.  Audi  fût  illec  adjugée  au  Duc 
la  cutcle  des  mineurs  (es  feudataires,  jufqucs  à la  doufielmc  année  ; & à celle 
pronontiation  furent  prefents  Sifrid  d’EpfleynArchevefque  de  Mayence,  En- 
gelbcrt  Archcvelque  de  Cologne,  Thicry  Archevelquc  de  Trêves,  Conrard 
Evelqucde  Mets&de  SpierChanccllicr,  les  Evelqucs  dcWirtsbouig& Aus- 
bourg , le  Comte  de  Diets , le  Comte  Palatin  du  Rhin , Louis  Comte  de  Wirtem- 
beige,  Adolf  Comte  de  la  Marcke,  Fredric  Comte  d’Althcna,  Thiery  Sire 
deHeinsberg,  LutfelComtedeHosIladc,  leComte  deCaflele,  Henry  Sene- 
fchaldeWalpurg,  leSommellierdeLip,  Wernier  de  Bouland,  GerarddeSen- 
fteke,  &autres.  La  diftintion  qu’il  y at  entre  le  Noble,  le  libre  & le  Minifte- 
tiel  ell  un  point  dont  la  decifion  touche  plus  au  lurifconlùltequ’à  rHiflorien , 
& parainfi  je  n’en  dirai  rien  ici. 

Eu  la  mefme  année  M C C.  XXII.  noftre  Duc  pour  particulière  aflêélion 
qu’il  portoità  Engclbert  ArchcvefquedeColognc&  àlbn Eglilcdonnaà  icelle 
del’adveu  de  fes  heritiers  fbn  Alleu  de  Liimcrshem,  fon  Alleu  de  Orten  avec 
le  bois  & autres  appartenances  ,hors-mis  là  court  & la  plaine  de  l’Eglilc,  & 
fi  le  Duc  vint  à ballir  audiâ  Alleu  quelque  fortrefic  elle  lcrat  auffi  de  ladiâe 
Eglilc;  outre  ce  donna  encor  Ion  Alleu  de  Tilbourg  làns  le  Challcau  mollvant 
de  l’Evefquc  d’Vtrechr,  Item  fon  Alleu  de  Dormacle  avec  le  Challcau  &ap- 
pendenecs;  Hannut  avec  le  Challcau  & ce  qu’en  dépend;  & toutccrcccutic 
Duc  en  fief  avec  autresbiens  de  l’ Archcvelque  au  droiâ  de  Brabant  ; & parmi 
ce,  lediét  Archcvelque  fes  fuccellcurs&  ladiéle  Eglifc  s’obligèrent  d’allïllcr  le 
Ducà  la  pourfuitc  de  fon  droiél  à leurs  propres  deliwns,  contre  quiccfut,& 
réciproquement  promit  le  Duc  d’alfillcr  rAlchevclquc&  fon  elglife  à fesdeP 
pens  contre  toute  violence. 

Entre  nollrc  Duc  & Godefroy  Sire  de  Brcda  & de  Scocten  furent  arrcllés 
certaines  convenances  en  la  Villcdc  LicrcaumoisdcMay  de  l’an  MCC.  XXIII. 
par  Iciquclles  cil  déclaré,  que  le  Challcau  & Villcdc  Bredaibnt  Allcusdu  Duc 
(ccll  a dire  que  le  Duc  ne  les  tient  en  fief  d’autrui)  & que  Godefroy  pere  du 
SircdcBrcdales  avoitteuu  cnfiefduDuc,  tout  ainfi  comme  le  Sire  de  Brcda 
les  tient  à prelènt  ; & avec  ce  encor  fes  Alleus  à ter  Hage  que  Icmblablemcnt 
fbnpcre  avoir  tenu  comme  homme  ligedu  Duc.  Tcfmoins  Ican  deCrainhem 
Prcvoll  de  l’Eglifc  de  nollrc  Dame  en  Anvers , Gilles  Berthout,  RalTe  Sire  de 
Gavere,  Galther  dcBierbcke,  Galthcrdc  Cam]renhout  & Gillcbert  fon  frère, 
WauthierdePullc,  Arnoude  Walhain , Balliu  de  Bcriacr,  &c. 

Au  moisde  luillct  enfuivant  audiél  an  MCC.  XXIII.  à la  rcquifition 
de  Henry  Abbé  de  S.Bavon  à Gand,  le  Duc  exima  & donna  libre  la  court  de 
S.  BavondiéleSombeke,  fituée  au  Village  de  Bouchout  près  Lierc , de  toute 
exaélion  & gille  n’y  refervant  que  l’AdvoUerie.  Il  déclara  auffi  le  droiâ  de 
l’AdvoUédcla  court  que  IcdiA  Abbé  at  près  laplace  dudiél  Bouchout,  Ica  voit 
clique  l’AdvoUé  à fix  chevaux  pourat  venir  trois  fois  par  an  au  jugement,  & 
outre  le  logement  ne  doit  rien  demander , & ce  droiél  tient  lcdiél  AdvoUé  en 
ficfduDuc , qui  parainfi  n’at  autre  droiél  en  ladiéle  court  que  l’hommage  du- 
diél AdvoUé. 

lacqucsdc  Walcourt  diél  de  Clermont  par  les  lettres  données  à ludogne  en 
la  mefme  année  MCC.  XXII 1.  déclare  avoir  rcfigné  en  mains  de  nollrc 
Ducl’AdvoUcricdcViv^isaveclapefchcriedeHcrllal,  &promitdegaran- 
tirleldiâesparticscontrc  un  chalcun.  Et  par  autres  lettres  de  mefme  date  lc- 
diél lacques  recognoit , qu’il  cil  homme  lige  du  Duc  contre  tonts,  hors-mis 
Thiery  .SiredeRochcfort(queje  tiensavoir  cllé  fon  nepvcu  & fils  de  fonfrere): 
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Henry  i.  aux  dernieres  lettres  font  cités  tefmoms  Godefroy  Sire  de  Brcda  & Scotcn, 

Duo  WauthicrdeBicrbais.  WauthierdeCampcnhoat,  Goliiinde  Golcucourt,  Ar- 
noude  WaIhain-&  Baudewinlbnfrere,  Arnoude  Limale,  Bofm  d’Ottcnies, 

Jacques  de  Walheim,  Henry  de  Baatcrshem , LibertduChaftel,Grmandde 
ludogne,  Gérard  de  Hupain , & Henry  de  Hupaiit. 

Acttri  Jm  Comme  entre  noftre  Duc  d’une  part  & Gérard  Siredc  Grimberge  d’autre  Prttvti 
Dk  avtc  s’eftoitefmeuqueftion,  ils  remirentde  commune  main  ladccifion  àl’arbitragé 
kSirt  Je  d’Amou  Sire  d’Audcnaerde,  de  Willaume  de  Grimbcrge  Sire  d’Alfche  freré 
limier-  J ^ d’Amou  Sire  de  Welemale  & de  Golùin  de  Goçencourt  ; lef* 

quelsquatredcvoicntjnger  fur  toutcc  qucGerard  avedudiéfSircde  Grimberi 
gc  avoir  polfcdé  & tenu  au  tcmps.qu’il  partagea  avec  Wauthicr  Jîcrthout  Ibn 
ftere;  SCs’il  fut  trouvé  que  depuis  ce  temps  lediâ  Sire  de  Grimbcrge  auroit  oc- 
cupé quelques  terres  du  Duc,  il  en  ferat  amende  félon  ledire  & confeil  d’iceux 
quatre:  &fileDuceuft  incorpore  quelques  terres  dudift  Sire  deGrimberges, 
il  les  devrat  reftituer  félon  le  confeil  dcfdiéis  arbitres.  Et  avec  ce  fut  condi- 
tionné , que  le  Duc  laifTèrat  à Arnou  Sire  de  Grimbcrge  en  partie,  l’cntiere 
joUiflânce  de  certain  accord  & compolition  fiiéfe  ci-devant  entre  lediâ  Duc, 

& Arnou  peredudiâ  Arnou  qui  avoit  efté  oncledudiâGerardSiresdc  Grim- 
berges,  qui  lur  ce  donna  les  lettres  de  compromisenl’anfufdiél:  MCC.  XXIII. 
le  Vendredi  devant  le  troilielme  Dimanche  en  quareCnc  quand  on  chante 
Ocul't. 

1Î14.  Franco  de  Boulé  en  l’année  enfuivante  MCC.XXIV.  refigna  en  mains  Nti.eief. 
de  noftre  Duc  au  profiâ  d’ Abbaye  de  Vorft  quelques  terres  fituées  andiét 
lieu;  avec  la  moiâic  de  fbn  Moulin  à Quakenbeke,  que  le  Duc  en  Ibnnom 
donnaà  ladiéte  Eglilc  : prefènts  Leon  Chaftelain  de  Bruxelles,  Arnou  Sire  de 
Wcfcmalc  & lean  de  Crainhem  Prevoft  de  l’Eglilc  de  noftre  Dame  en  An- 
vers. 

ht  Sire  de  Noftrc  Duc  dcfircux  d’acquerir  aufÏÏ  l’amitié  & fidelité  des  Seigneurs  phis  Preme 
Liyee  relevésfcs  voifms  &parcnts,  donna  encor  en  la  mefmc  année  MCC.  XXIV.  t‘g-7o- 
le  lendemain  apresla  S.Eftiennc  à Wauthicr  Sire  dcLigne&à  Faftrcde  Ligne 
SiredeMonftrenI  fonfrere,  une  rentede vingt  marcs  deCoIogne  par  an , pour 
cftrc  tenue  d’eux  en  fief,  defqucls  les  dix  marcs  fè  dévoient  paier  en  la  Maje- 
rie  de  Nivelle,  & les  dix  reftants  en  la  Majetie  de  ludome,  fcavoireftàcha- 
feun  deldids  frères  dix  marcs , tousjours  a la  tout-Sainâs  : à telle  condition 
toutes-fbis , que  le  Duc  pourat  rachapter  ladiéte  rente , en  paiant  à chafeun  def- 
diéls  Siegneurs  cents  maresune  fois  ; dequoi  les  lettres  furent  données  à Lovain. 
LcIdiélsSeigneurscftôientfils  de  Wauthiet  SiredcLigne,&de  Mathilde  fille 
de  GofuinSirejdc  Baudour  Pair  & Chaftelain  de  Mons,  8c  de  Béatrice  fille  de 
HugueSiredeRumignies  & Florines,  & de  Alix  de  Haynaut  fille  de  Baude- 
win  Comte  de  Hayuaut&delaPrinccflë  Ide  de  Lovain,  fœur  de  Godefroy  I. 

Duc  de  Lothier&  Comté  de  Brabant;  par  ou  il  confie  que  Icfdiéts  Seigneurs 
attouchoientànoftreDucauquatriefmedegré  de confânguinité. 
rAi.Je  II  donna  encor  en  ladiéte  année  MCC.  XXIV.  avec  le  Prince  Henry 
Cemere».  foofilsaifné  à l’Abbayc  de  Cameren  dix  Bonnieresde  bois  giftantes  devant  la 
court  de  Lants-rode,à  condition  que  IcsRcligieufcs  ne  les  pouront  vendre  ou 
aliéner.  Et  voulant  tefmoigner  le  foing  particulier  qu’il  avoit  des  perfonnes  Premee 
dédiées  au  divin  fcrvice,  il  affigna  encor  en  l’an  fufdiét  au  Couvent  de  ladide 
Abbaye,  unerentedetrois  Livres  de  Lovain  fur  les  revenus  en  la  Ville  d’An- 
vers, laquclleil  voulut  eftre  employée  à l’achapt  des  Harcncs  en  l’Advcnt  & 
quarefme:  dequoi  il  donna  fes  lettres  à ter  Vuerenaumoisde  Mars;  prefents 
Marie  Impératrice  fa  fille  &Godcfroy  de  Lovain  Ibn  fils. 
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. Willaume  Comte  d’Auvergne  & fa  femme  Aleydc  jadis  Comteflë  de  Los  H£n»v  i . 
fille  denoflic  Duc,  par  leurs  lettres  donnés  le  lendemain  de  la  Purification 
de  noftre  Dame,  déclarent , que  le  Duc  leur  pere  pour  la  portion  qu'aucune- 
ment  leur  pouvoir  competer  en  la  terre  de  Brabant,  leuratpromisdeux  mille 
Livresde  Lovain,  ou  troismillefiics hommes  lejugciit  ainfi,  pourlefquelles  il 
leur  alTignerat  une  rente  de  deux  ou  trois  cents  Livres  à la  S.  Remy  en  biens 
autant  Vaillants,  qu’ils  tiendront  J ufques  à eeque  leldiâs deux  ou  trois  mille 
Livres  lèront  paiées;  & parmi  celediét  Comte  d’Auvergne  & laComtellc 
Aleydc  renoncèrent  à tout  droift  qu’ils  pouroient  prétendre  aux  Alleus  & 
autres  biens  du  Duc  leur  pere:  tefmoins  lean  deCrainhem  Prevoftdc  l’Eglife 
d’Anvers,  WauthierSiredeBierbais.  Wauthier  Sire  deCampenhout,  Louis 
SiredcLevedaele,  LeonChaftelain  deBruxclIes,  ArnouSirede  Wefemaele, 

Goliiin  Sire  de  Goçencourt,  ArnouSirede  Walhain,,  Henry  Sire  de  Bauters- 
hem,  Wauthier Clutinck,  Deyfo&  lean  de  Heirode,  WidonPrevoftfrereau 
Comte  d’Auvergne,  Maiftre  Willaume,  Bertam,  Gouaiu  & autres. 

Gertrude  ComtclTe  de  Daesbourg  &de  Mouha  fille  du  Comte  Albert  On- 
cle à noftre  Duc  eftant  trclpaflee  envers  ce  temps.  Hugue  Evelque  de  Li^e 
lèmitenpoficflîondes  terres  deMouha& Waleve,  recevantles  fidélités  des 
Chaftelains&hommesyappertenaiits,  & peu  apresfit  en perfonnelôn entrée 
illec  le  XIX.  du  mois  dé  Mars  encor  en  l’an  MCC.  XXIV.  noftre  Duc 
àqui  de  droiéf  ladiéfe  fucceffion  competoit  en  fut  alTcs  formalilc , &fit  citer 
l’Evcfque  àlacourt  Impériale  à Francfort,  pour  avoir  raifonderuiiirpationpar 
loi  &i<ftedefdiâes  terres;  mais  l’Evelquelc  fondant  fur  la  donnation  faicfe 
à Ibn  Eglilè  parle  Comte  Albert,  retint  la  poffclfion  par  les  armes.  D'ailleurs 
ThieryfilsauComtedeLeyningcn  veuf  de  laditSePrincefic  Gertrude  retenoit 
la  Comte  de  Daesbourg  en  Ellace  & autres  terres  Allodiales  aux  environs, 
lelqoelles  noftre  Duc  & le  Prince  Henry  Ion  fils  pretendoient,  coimnc  les 
plus  proches  à la  fucceffion  de  ladiâe  Comteflë  Gertrude  ; par  ou  en  l’an 
MCC.  XXV.  au  mois  de  May  ils  firent  une  confédération  avec  lean  d’Af-  Prixm 
premont  EvefqucdeMets,  qui  s’obliga  d’affifter  le  Duc  & fon  fils,  contre  le 
Comte  de  Leyningcn  & fou  fils  & contre  touts  ceux  qui  avoient  ufurpé 
quelque  Alleu  de  la  ComtelTc  Gertrude  fitué  entre  le  Rhin  &la  Mofelle  : Et 
réciproquement  le  Duc&  fon  fils  promirent,  qu’ils  affilieront  iediét  Evefque 
de  Mets,  contre  ceux  qui  fe  font  mis  en  pofieffiondes  fiefs  motivants  de  fon 
Eglifc  fitués  entre  le  Rhin  & la  Mofelle  ci-devant  tenus  parladicfteComtcfTc. 

Et  pour  les  débats  qu’il'y  avoit  entre  lediél  Evefque  3c  noftre  Duc,  ils  le  rap- 
portèrent au  dire  & arbitrage  de  l’Archevelque  de  Treves,  de  Thicry  Sire  de 
HouËdifë,  & en  casque  ces  deux  ne  feeurent  à ce  vaquer,  ilsdefigneront  de 
commune  mains  d’autres.  Mais  quelle  fut  l’ilToé  de  cefte  pretenfion  de  no- 
Ibe  Due  n’eft  venu  à ma  coignoiflance  il  lemble  toutes-fois  que  d'autres  trai- 
âésée  tranfiuftions  le  firent  depuis  entre  le  Duc  8c  lediâ  Evelque,  touchant 
les  biens  tant  feodals  qu’Allodials  de  ladiiftc  Comteflë  Gertrude. 

Cefût  en  cefte  melmcanhée  MCC.  XXV.  le  VII.  jour  de  Novembre 
que  Fredric  Comte  d’Alteua  & d’Ifenberg  perpétra  ce  deteftable  meurtre  en 
laperfbnned’EngclbcrtdesMonts  Archevclque  de  Cologne  fon  proche  parent,  w. 
Lacaulëdecefte  tragediefut  l’Abbaye  d’ElTën,  de  laquelle  lediél  Comte  eftoit 
Advoilé,  maisenlieude prot^crladideEglilë,  illafpoliadcplufieursherita- 
ges,  & fit  diverfes  inlolences  & outrages  aux  hommes  appartenants  i icelle, 
lurquoil’AbbelTë  forma  divcrfcsfbislcscomplaintesaudiél  Archcvelque,  qui 
en  amiable  admonefta  lediél  Comte  lôn  parent  ; mais  aux  lieu  d’amender  les 
&utcs , il  print  une  haine  fi  ardante  contre  lediél  Archevclque,  qu’uubi iant  tout 
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HesRr  I.  refpcft  &taiitdebien&iâs  receus,  il  conlpira  en  la  mor(;  laquelle  fût  déplorée 
Duc.  des  grands  & petits.  En  Ibrte  que  noftre  Duc,  Gérard  Comte  de  G ueldres, 
Thicry  Comtede  Cleves,  Gérard  Comte  de luliers,  AdolfComtede  laMarck 
trê  it  & autres  parents  de  l’Archevefque  s'allièrent  parenlèmble  pour  venger  ceft 
tArtht-  exécrable  alTârtinat,  &aiantà  ceft  eftèâjoinâ  leur  arroesà  celles  de  Henry  de 
'cXîtv  Molenarc&deThombergEfleuArchevefque& fucceflèurd’Engelbcrt,  ikra- 
vagerent&dcftruirent  les  Chafteauxd’Ilemberg,  Nuwenberg  & autres  for- 
trefles  dudicb  Fredric,  à qui  aulfi  l’Enqjereur  Henry  V I.  en  Iblcnnelle  aftem- 
blce  tenucàNorimbeige  publia  au  bande  l’Empire,  &parfentencc Impériale 
déclara , qu'il  avoir  foriâiâ  corps  & biens , ordonnant  que  les  fiefs  qu'il  avoit 
tenu,  tetourncroicnc  aux  Princes  & Seigneurs  d’ou  ils  eftoient  motivants,  & 
les  Alleux  fuccederoient  à fes  plus  prochains  heritiers  qui  n'auroient  trempe 
en  cefte  trahifon  ; là  femme  fut  auftî  prononcée  veufvée,  & fes  enfants  orphelins , 
& furent  promis  grofles  fbmmes  a ceux  qui  (bit  vif  ou  mort  le  feauroient  at- 
trapper.  D’ailleurs  Conrard  de  Sey  ne  Cardinal  & Légat  du  S.  Siege  en  plein 
Concile  qu’il  convoqua  à Mayence  le  fit  excommunier  avec  touts  les  compli- 
ces, tellement  que  le  miferabïe  Comte  d’Altena  ne  Tachant  ou  fe  tourner,  & 
voiantlbn  faiét  énorme  deteftéd’un  chafeun,  deliberadepafleràRome;  mais 
n’y  aiant  aulli  trouvé  la  coniblation  ni  Ibulagement  qu’il  s’eftoit  promis,  fi- 
nalement il  refolut  de  fèfàuveichcz  Henry  de  Limbourg  Comte  desMontsde 
qui  il  avoit  la  lueur  i femme;  mais  comme  il  paflbit  à Liège  en  habit  defguilé 
il  fut  rccognu  par  certain  Chevalier  nommé  Baudewin  de  leneffc,  qui  s’eftant 
■ faifidefa  perfonne,le  delivraau Comte  de  Gueldres,  & de  la  tomba  en  mains 
de  l’Archevelquede  Cologne,  & fût  i la  parfin  exécuté  fur  une  roue  près  la 
Ville  de  Cologne , monftrant  toutes- fois  une  repentance  bien  fcnfible  d’avoir 
commisuncasfi  enorme.  Voilacomment  la punitionpourfuittousjoursic cri- 
me aulfi  entre  les  grands,  lefquels  combien  que  fouvent  par  leur  pouvoir  & 
authorité  ils  foient  exempts  de  la  luftice  temporelle , fe  doivent  toutes-fbis 
à fon  temps  prelenter  devant  ce  tribunal  &fiegefouverain,  ou  rien  n’eft  caché, 
&outout  pouvoir  fieftrittantlbit  il  grand. 

TEgl.dt  Sohicr  Sire  d’Arquenne  avec  Icsfrcres  Robert  & Gérard  renonceront  en 
NmlU.  prefence  de  noftre  Duc  eftants  en  la  Ville  de  Lovain  au  mois  de  lanvier  de 
iiVôllil  hICC.  XXV.  à tout  droi(ft  qu’ils  avoicht  prétendu  fur  l’Office  de 
MajeurdeNivclleenfiiveurdeHilwidcAbbelîè&derEglifedudiA  lieu. 

I iif.  Au  mois  de  Février  enfuivant  encor  de  l'an  M CC.  X X V.  Gérard  Clercq 

iiiô.flil  de  Faeuwes  vint  à Maftricht  devant  noftre  Duc,  & conféra  en  les  mains  au 
^Ziâe  ptofiéidc  ladiâ:  Eglife  de  Nivelle,  la  fixiefme  partie  de  la  difme  à Ittre,  que 
E^l.  lui  appartenoit  par  droiâd’heritage  ; & requit  au  Duc  comme  Ibuverain  Ad- 
voilé  d’icelle  E^ifc  de  vouloir  protéger  celle  Tienne  donnation. 

MaUrlt  En  icelui  temps  noftre  Duc  concéda  à ceux  de  la  Majerie  d’incourt  la  com- 

d'humri.  municationdepîuficurs  privilèges  & immunités,  jadis  oâroyées  à ceux  de  la 
Ville  de  Lovain. 

tiiS.  Louis  Sire  de  Diepenbeke  rapporta  en  l’an  MCC.  XXVI.  Ibn  Alleu  de 
Dir/rr»-  Diepenbeke  en  mains  de  noftre  Duc,  & le  print  de  lui  en  fief  & à hommage 
‘ ' pour  lui  &:  fes  fucceftêurs,  en  recompenlède  quoi  le  Ducluidonna  la  Ibmme 
de  cent  marcs  de  Cologne. 

rEil.  dt  Au  mois  d’Aouft  dudiâ  an  M C C.  XXVI.  noftre  Duc  fonda  en  l’Eglife 
Bruxelltt.  de  Bruxelles  pour  augmentation  du  divin  fcrvicedixprcbendes,  lailTant  la  pre- 
lentationauDoicn&  Chappitre,  & relérvantla  collation  d’iccllcs  à lui  & a les 
luccefieurs  ; à quel  eflcél  il  donna  Ibn  Alleu  de  Didegem , qu’il  avoit  acquis 
de  Noble  homme  Cilles  Sire  de  Wange,  & deux  parts  de  toute  la  difme  de 
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Hulpea,  avec  l’Egliië  illec,  & quatre manfès  de  terre  au  merme  lieu.  Et  au  HiNar;. 
melme  temps  il  lift  rebaftirladiâeËglilè&coulàcrcr  en  l’honneur  de  la  S.  Vier- 
ge Marie,  de  S.Michici&  S.Guduic. 

Ildonna encor  en  icelle  année  par  fes  lettres  donncesàterVueren  la  veille  cw» 
Dfi-  de  S. Dionis  V 1 1 1.  d’Oâobre  plufieurs  privilèges  à la  franchife  de  Duys-  dtBrai. 
bourg,  enprcfencede  Robert  Abbé  d’Afllcgem,  de  Guillaume  Cellcrier,  de 
Henry  Prévoit  de  Lovain,  de  Louis  AdvoUé  dcLevedacle,  dcWanrhierClu- 
tinckde  Bruxelles, de  GregoireAmman  de  Bruxelles,  deHcnrydeStercbeke, 
deWauthierKare de  Heldeberge,  deDankin  Elcoutctccdc  ter  Vucren,d’Ar- 
nouPreftre,  &c. 

S.Trm  Hugue  Evefquede  Liège  aiant  (ceu  que  noftre  Dnc  moUvoit  le  verd  & le 
r^l’ ^ ftc  pour  acqnerirde  lean  d’Alpremont  Evcfque  de  Mets  la  Ville  de  S.Tron, 

trouvamoien  delui  couper  chemin,  & par  amis  mena  tellement  l’affaire  qu’à  K.JtS. 

U17.  lafinles deux  Evelqucs s’accordèrent  parenlémble,  &eni’an  MCC.  XXVII. 
firent  certaine  permutation;  en  forte  que  l’EglU'ede  Liège  retint  lamoiâiede 
toutejurifdiâion  temporelle  en  la  Ville  de  S.  Tron,  & l’autre  moidtic  devoir 
l’Abbé  de  S.Tron  prendre  à hommage,  & avec  ce  les  Abbayes  Walchicrcs  & 
Halliers,  comme  ci-devant  l’Egliicde  Mets  les  avoit  tcnu&poffcdé;  &enrc- 
compenl'ede  celediâ  Evclque  de  Licgecedaenelchange,  les  courts  & terres 
deMadiereslurMolélle  &dcBcrtchem,  avec  encor  deux  mille  maresd’argent 
uncfois  à rEvefqué  de  Mets,  & au  Chapitre  cinc  cents  marcs:  lequel  traidté 
futdepuisconfirmépar  l’Archevelque  de  Cologne,  parleS. Siège,  &par  l’Em- 
pereur Henry.  Celtepermutation  toutcS'fois  depicut  allés  à nolire  Duc,  qui 
jugeoit  la  VillcdeS.Tron  propre  pour  fervir  de  frontière  àfonpais;  d’autre 
collé  fecontentoit  mal  Henry  Comté  de  Bar-le-Duc,  qui  comme  AdvoUé  de 
Madieres  contredilbit  à cell  efehange  occupa  tout  ce  que  i’Eglilé  de  Mets  y 
avoit  acquis. 

Ci-devant  fur  l’an  MCC.  XIII.  noos  avons  didl,  que  Ferdinand  Comte 
de  Flandres &d’H3yoautelloit  demeuré  refpondant  envers  l'Evefquc  de  Liè- 
ge pour  lafommedequinfe  mille  Livres  uncfois,  & huid cents  Livresdeterre 
Blanche  monnoye  par  an,  qucnollre  Dnc  avoit  promis  audidl  Evclque  & à fon 
Eglilè  pour  réparation  de  certains  dommages  & interdis  par  eux  Ibnffcrts. 

Ellaut  doneques lediél  Comte  de  Flandre  fortides  prifons  du  Roy  de  France, 

OU  il  avoit  elle  détenu  douté  ans  & demi  ,il  vint  à Huy , ou  par  l’cntremifé  dn- 
di<ft  Evelque  de  Licgc , de  Godefroy  de  Condé  Evefque  de  Cambray  & de  Premwi 
Wauthier  de  Chatlillon  Comte  de  Blois  & Sire  d’Avemes  fut  arrellée  ceitai-  fv-  T- 
Ctmptfi-  necompofitionentrenollreDuc&fonfilsd’onepart,  &ledii£l  Comte  de  Flan- 
"ûctmti  d’autre  aux  conditions  fuivantes,  que  le  Duc  payerat  les  leldiéls  quinlè 
jtfîmJre.  milIcLivrcsqueleComtcavoitpayéà  l’Evelquccn  ion  nom,  & encor  tours  les 
anshuiâcentLivrcsblanche  monnoye  pour  ielquels  lediél  Comte  avoit  don- 
DCgage  andiél  Evclque  : & ponr  afféurancc  defdiéles  parties,  le  Duc  mettrat 
en  mains  du  Comte  lonChafleau  deGenappe  au  Wallon-Brabant,  pour  le  te- 
nir jufques  à ce  que  Icfdiélcs  Ibmmcs  feront  payées  & alfignées,  quoi  fàiél  le 
Comte  reflitueratlediâChalleau  deGenappe  au  Duc,  ceqiie  le  Comte  promit 
' de  &ire,&avcc  lui  jurèrent  Arnou  Sire  d’Audenaerde,  Gilles  Sire  dcBarban- 
fbn , Wauthier  Sire  de  F ormefelle , Michicl  Sire  de  Harnes  Conncllablc  de  Flan- 
dres, EuflacbeChambcricr&RafléSiredcGavre,  Ielquels  le  Comte  conllitua 
pleiges  au  Duc  fur  ladiéle  rellitution  à faire , & en  cas  de  defaut  IclHiâs  Sei- 

g leurs  s’obligèrent  d’entrer  en  Bruxelles,  & n’en  fortir  julques  à ce  que  le 
omteaurat  entièrement  làtisfaiâ,  & pour  faire  ladiéle  afflgnation  forent  dc- 
fignésAmouSired'AudenaerdelulUiél&  Leon  Chaftelain  de  Bruxelles,  & en 
Tom.  I.  Ccc  cas 
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cas  qne  ceux-ci  nciccureut  convenir,  Gérard  Sirede  tanche  ou  OftonSirede 
Tranltgnies  leur  feront  adjoinâ  ; & de  tout  ce  furent  defpefchécs  lettres  en  la- 
dicte  Ville  de  Huy  le  Vendredi  devant  la  S.Michieldel’an  MCC.  XXVII. 

Gilles  Berthout  fils  de  Gilles  Berthout  diâ  à la  barbe  en  la  mefme  année  Nit- 
MCC.  XXVII.  donna  an  Monallere  de  Rolèndael  Ordre  de  Cilteaux 
les  difmes  de  Berlaer  & celles  de  Gcle  en  partie  ; & ce  pour  le  dot  de  deux 
fiennes  filles  qui  prindrent  illec  l’babit  de  Religion:  & de  ce  furent  teirnoins 
■yVauthiet  Berthout  AdvoUé  de  Matines  & Henry  Sire  de  Duffle  Ibn  frcre 
confins  germains  dudiâ  Gilles  Berthout , Euflace  Chambrier  de  Flandres  & 
fon  frere  Gérard  ftercs  utérins  au  mefmcGilles. 

Encor  en  la  mefme  année  MCC.  XXVII.  noflrc  Duc  donna  aux  Cha-  \a.  chtf. 
noines  R^liers  de  l’OrdrcdePrcmonftré  àParcqucpresLovain  deux  Chap-  'SS- 
pellaiuies  qu’il  avoir  fondé  en  fon  Alleu  de  ter  Vueren,  Icavoir  cft  l’une  en  fà 
courtillec , & l’autre  en  la  Chappellc  fituéc  fur  le  haut  dudiCt  Village  ; &or- 
donne  que  trois  defdiéts  Chanoines  celcbcrent  journellement  l’un  en  lâdiéte 
court,  oclcsaucresenladiCieChappclIe, dclquelsl’uncelebrerat&prieratfpe- 
cialement  pour  les  âmes  de  lès  femmes  Mathilde  & Marie  de  bonne  mcmoi-  ’ 
re  : &donnaàiadiéteChappcllainic  les  deux  parties  delà  grandcdifmeaudiA 
Village,  & àla  Chappellainie  en  là  courtadjoufta  lesdifmes  defesterres  cul- 
tivées entre  Ifernedc  Dulcnbourg:  tefinoins  Hoflon  Sire  de  Trafignies,  G.  de 
Stcrbeke,  W.  de  Idche  Chevaliers,  Maiftrc  Gérard  Mediciu,  C.  de  Herkin- 
gera,  MaiftreR.  deHoxhem,  I.  de  Sterbeke  Clercs  du  Duc  & antres. 

Henry  DucdeLimbourg  &Comtedes  Monts  aiantcmbraflé  la  protection  Ctférimi 
dcdefènce  de  lès  ncpveux  Ftedric,  Thierydc  autres  enfants  de  fà  Ibeur  &de 
Fredric Comte d’Altena,  travailla grandemcntpour  recouvrer  quelques pitces  Ln.u  * 
de  leur  patrimoine  qu’Adolf  Comte  de  la  Marc  & autres  avoient  occupe  en  Nin-ihtff. 
venu  du  decret  Impérial  comme  ci-devant  avons  did  ; & à la  fin  voiant  qn’il 
ne  profitoit  par  voie  amiable,  il  délibéra  de  prendre  les  armes  & clprouvcr 
fl  la  fortune  lui  ferviroit  mieux  par  ce  chemin.  Il  lit  doneques  baflir  un  bien 
fortChafleau  lût  la  Rivière  Lectie,  & le  nomma  Limbourg,  & apres  l’avoir 
bien  pourveu  de  gens-d’armes  & autres  bonnes  provifions  il  le  donna  i fcf 
diéts  nepvcux  pour  le  tenir  de  loi  en  fief,  & de  la  fit  diverlès  courlès  for  les 
terresdu  Comte  de  la  Marck , avec  qui  il  demeura  long-tcmpscngucrre,  com- 
meauffi  avec  Henry  Archevefquedc  Cologne , fur  qui  il  querclloit  l’Advoae- 
rie  de  l’Abbaye  de  Sigebeigc:  noflre  Duc,  Gérard  Comte  de  Gueldres  & 
ThieryComtedeClevesamis&  alliésdes  parties,  firentpiuficorsdevoirspour 
lesaccommodcr  parenlèmbic,  8c  finabicment  arrefterent  certain  accord,  au- 
quel entre  autres  conditions  pour  confervation  perpétuelle  de  la  (saix  fut  dé- 
claré, que  celui  des  parties  qui  contreviendroit  aux  articles  traiétés  ou  pren- 
droit  les  .irmcs , demenreroit  ennemi  ouvert  des  Princes  médiateurs.  Or  advint 
en  l’an  .MCC.  XXVIII.  que  l’Archcvef^ue  Henry  entreprint  for  certain 
Chafleau  du  Duc  de  Limbourg  en  la  Comte  des  .Monts  qu’il  fit  ruiner  de  fond 
en  comble,  force  que  ceux  de  la  gamifon  avoient  faiâdiverlcscoorlès&ou- 
trages  en  fes  pais  : le  Duc  de  Limbourg  fur  ce  s’addrcfTaànoftrcDuc,  requé- 
rant fon  alîillencc  en  conformité  dudiÀtraiâé  contre  ledid:  Archevelquc , de 
qui  noftrc  Duc  d’ailleurs eftoit  peu  fatis&iél,  & parainfi  fut  aifement  induiéb 
à prendre  les  armes,  & encor  en  la  mefme  année  envoia  fon  armée  d.uis  le 
pais  de  Cologne  foubs  la  conduiéle  du  Prince  Henry  fon  fils , qui  d’abbord 
print  le  Chafteau  de  Daelhcm  fur  le  Comte  de  Hoftade  allié  del’ArchcvcIquc, 

& dclaaflîegea&ruina  le  Chafteaude  Randenrode,  ék  courut tonteslesterrcs 
de  ceux  qu’il  cognoifToit  eftrcdeceparti,  mais  les  amisderArchcvefque  trou: 
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verenc  moica  de  trai&er  quelques  couTcnances  entre  lui&  noftre  Duc,  aus-  HcKitri. 
qucllesfut  aufli  comprins  le  Duc  de  Limbourg  qui  couccs-fois  continua  de  lai-  Duc. 
rc  la  guerre  au  Comte  de  la  Marckeii  faveur  de  lès  nepvcux',  maiscefutavec 
peu  d’avantage , de  forte  qu’a  la  fin  lel'diâs  Comtes  d’Altena  lurent  con- 
traints fe  contenter  des  Challcaux  de  Limbourg  fur  la  Lccnc,  Ilèmbere  & 
autres  avec  quelques  terres  aux  environs,  que  leurs  heritiers  ont  polTcdé  Sic- 
cellivement  foubs  le  titre  de  Comtes  de  Limbourg  jufqnes  à prefent.  Eftant 
choie  digne  d’eftre  remarquée,  qu’enecllc  famille  l’on  voit  encor  fleurir  le  tres- 
noblelàngdcsanciensComtesd’Altcna,  maisilsout  prins  les  armes  de  la  Du- 
ché de  Limbourg  de  par  leur  anceftre  le  Duc  de  Limbourg  fufdit. 
tAt.Jc  Le  Doc  Henry  renouvella  en  l’an  mcfmc  MCC.  XXVIII.  toutes 
i'trj!.  les  libertés  & franchilcs  otroyces  par  les  predecelTeurs  à l’Abbaye  dcVorllj 
prelcnts  Wauthier  Clutinck,  Grégoire  de  Filfort  & Henry  de  Sterbeke. 
rii9.  Il  otroya  en  l’année  enfui  vante  MCC.  XXIX.  mercredi  apres  le  Di- 
AUjlrubt.  nunchc  de  Palquesàccux  de  la  Ville  de  Maftricht,  de  pouvoir  clore  & forti- 
fier  ladite  Ville,  fibien  &en  telle  Ibrtequ’cux  & leurs  biens  fcroicut  eu  bon- 
nelèurtécontretoutc  invafion. 

En  la  mclinc  année  il  donna  avec  le  Prince  Henry  fon  fils  aifnc  pluficurs  Our«/. 
Brtxcttci.  privilèges  & bonnes  loix  à la  V illc  de  flruxclles , & entre  autres  qu’un  homi- 
cidedoit  perdre  la  telle,  mais  tes  biens  demeurent  au  heriters,  fi  toutes-fois  il 
s’enfuit  ou  s’ablènte,  les  biens  lcroutlàifisparicfifquc. 

Ilconfirma  en  l’an  liildit  \1  C C.  X X 1 X.  certain  compromis  & arbitra- 
ge prononcé  par  Arnou  Abbé  de  Bon-Elperance,  Franco  Abbé  de  Grimbcr- 
ge,  André Doien  de  la  Chreftienité  eu  Anvers, frercGcrardConvcrs de  l’Ab-  Prtmi 
baye  de  nolbe  Dame  de  Dunes  &Gerardde  Hocnbrouc  Chevalier,  fur  ledifle-  fkf'  7i- 
rAU^t  rcntefineucntreGilles  de  Brcda  & ladite  Eglilè  de  Dunes  à caulc  de  la  terre 
Jt  ÛMmei.  jjg  Rieland  qu’on  nommé  Waerd,  que  les  predecelTeurs  dudit  Gilles  avoient 
ci-devant  donné  en  aumofne  à ladite  Eglilc , pour  le  tenir  perpétuellement  ; 

& neantmoins  avoit  cflé  vendue  à des  perlbnnes  Icculicres  fans  l’adveu  ou 
Iceu  dudit  Gilles,  qui  d’autant  redamoit  ladite  terre,  maispar  ledit  arbitra- 
ge fut  dit,  que  ladite  vendition  avoir  cfté  fiiitebicn  &deuèfflent  par  ceux 
de  ladite  Abbaye,  & que  ledit  Gilles  de  Breda  ni  avoit  aucun  droit,  lui  im- 
polânt  perpétuel  lileuce  loubs  (Kinc  de  cent  livres  gros  de  Flandre,  félon  le 
contenudu compromis  furcefait. 

Laqucrelle  entre  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  de  Monts  & Henry 
ArchevefquedeCologneliirl’AdvoUerie  de  l’Abbaye  d«  Sigebcige  fiitrcnou. 

U30.  vellée en  l’an  MCC.  XXX.  julqucs  à prendre  les  armes;  mais  nollrc  Due 
cJugwc.  lètranfportaàCologne,  & traita  cerraine  compofition  amiable  entre  lespar. 

ties;  & avec  ce  ledit  Archcvclque  Sc  nollrc  E>uc  firent  de  nouveau  uneconfe-^”'* 
deration  par  laquelle  ils  promirent  d’alTiller  l’un  à l’autre  pour  le  maintien  de 
leur  droit,  &lur  ce  donna  l’Archcvelquc  lès  lettres  làmedi  devant  la  Magda- 
leine  en  Tan  lufdit. 

Le  Duc  concéda  encor  audit  an  MCC.  XX  X.  aux  habitans  de  la  terre  Chtrut 
Oifhr-  d’OoIlcrwick  les  mefmcs  privilèges  & droits  donc  joüiflènt  ceux  de  la  Ville  AtBrii.  ^ 
de  Bois-le-Duc,  fanflaliberté  &franchifcdestollieuxlurlcRhiu. 
raji.  Et  en  Tannée  MCC.  XX  XI.  jour  de  S.  Pierre  aux  lien  il  donna  pqur  les 
f Ab.  Je  âmes  de  les  femmes  Mathilde  & Marie  à TAbbaye  de  Villers  une  rente  de 
VilUri.  doufelivresdeLovainhipotiquéelùr  le  revenu  de  la  halle  auxdraps  en  la  Vil-  Pmnut 
le  d’Anvers,  à payer  touts  les  ans  à la  touc-Saints,  pour  ellrc  employée  en  Pu-  7i- 
Tachapc  delà  provifion  des  Harencs  pour  ledit  Couvent;  &cc  vraifemblablc- 
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Henry  I.  ment  en  lieu  de  deux  laftres  de  Harencs  que  ci-dcvant  en  l’an  MCC.  V.  il 
D UC.  avoir  alTignc  à ladiâe  Abbaye  fur  fes  revenus  à Calais. 

r/liiit  Voulant  aufli  monftrcr  le  Zele  qu’il  avoir  au  particulier  bien  des  Eglifcs,  il  Pr,nn 

Tinrt.  fit  en  lorte.qucHilfondede  Borne  AbbclTc  dcTbore&  tout  le  Chapitre  illec 
par  lettres  delà  mefme  année  lui  promirent  commeileur  Ibuverain  AdvoUé, 
que  de  la  en  avant  ils  ne  donneroient  en  ferme  ni  admodiation  leurs  biens  ft- 
tuésàBaerle,  Gilfen&auxenvironsde  flreda,  ains  qu’ils  les  feront  admini- 
ftrer  & bénéficier  par  leurs  gens  propres. 

L*  CmU  Otton  Comte  de  Gueldres  parfcslettres  données  à Lovain  jour  de  S.  Mar-  p„mi 
J tin  en  l’an  mefme  M C C.  X X X I.  déclaré , que , noftre  Duc  fon  cher  perc-  f ?»• 
grand  lui  avoir  payé  la  fomme  de  deux  .mil  marcs  de  Cologne  pour  la  Comte 
deRode&fes  appartenancesfituéespres  laMcule,  fclônlesconvcnances  que 
fur  ce  avoient  efte  fàiâes  entre  ledia  Duc  & Gérard  Comte  dé  Gueldres  fon 
perc,  &parmice  renonça  Icdiéf  Comte  Otton  atout droiéf  qu’aucunement  il 
pouvoir  pretendreà  ladiéle  Comté-de  Rode  & Icsappartcnances:  dequoi  fii- 
renttefmoins  Henry  de  Lovain  fils  aifné  du  Duc,  Marie  jadis  Impératrice  fil- 
le du  Duc,  Godefroy  Sire  de  Perweys  nepveudu  Duc,  Gofiiin  de  Gochcncourt , 
ArnoudcWallehain,  Arnou  de  Liemale,  Wauthier  Kare,  Deyfo  de  Helrode 
& Godefroy  Majeur  à Lovain. 

Thiery  Sired’Altcna  presHcufden  par  fes  lettres  données  àThillcmontcn  Prrm$ 
l’an  fufdiél  MCC.  X X XI.  Dimanche  apres  la  Purification  de  noftre  Dame 
rccognut  avoir  refigné  en  mains  de  noftre  Duc  toute  la  Seigneurie  & jurifdi- 
Dnact.  (ftiou  des  Villages  de  Drunen  & Waelwyck , relèrvant  à lui  le  revenu  tant  en 
aigent , grains  & autres  chofes , jufques  à ce  que  le  Duc  lui  aurat  payé  la  ibm- 
medecent  quatre  vingt  & cinq  marcs,fcavoir  eft  la  moiâie  àla  S.Walbour- 
ge,  & l’autre  moiâie  àla  fefte  de  S.  Pierre  aux  liens:  & apresque  lediâpaye- 
ment  lui  lèratfaiâ,  lefdiâs  revenus  & Villages  avec  l’hommt^e  de  Wicquard 
Chevalier  & de  fon  fils  demeureront  au  Duc  librement , & fi  aucune  pièce  de 
ce  que  dcfTusfut  engagée,  lediâ  Thiery  promit  de  la  rachapter  de  les  propres 
moiens. 

BaudewinSirede  Vucht  tranlporta  auftien  mains  de  noftre  Duc  tout  l’Al-  Prtmti 
^ leu  qu’il  avoit  entre  Molegrave  & la  Meufe,  & le  recentre  lui  en  fief,  & de  71- 
melmc  Ion  Vilte  de  Vucht  & ce  qu’en  dépend , hors-mis  ce  qu’il  tenoit  du 
l'niht.  Comte  de  Gueldres,  le  tout  au  droiâ  féodal  de  Brabant,  & de  ce  donna  fes 
lettres  à Bruxelles  au  commencement  du  mois  de  May  jour  de  S.  Philippe  & 
S.Iacqucsdel’anMCC.  XXXII.  foubsletefmoignagne  de  GillesBerthout 
frere  de  l’Ordre  Theutonique  , Daniel  de  Denremondc,  Gofuin  de  Goche- 
court,  AraoudeLimaele,  Wauthier Clutinc,  Daniel  de  Orten,&c. 
f.  . Godefroy  Sire  de  Bredacftant  trdpaflc  envers  l’an  MCC.  XXIII.  laif- 

" ‘ làdefaferTuneMchaut  (qucl’onprefumedeBethunejdeuxfils  Hcnry&Gode- 
ftoy , dclqnels  furenttuteursRobert  AdvoUéd’ Arras  Sire  de  Bethune&Ten- 
remondeoc Gilles  deBreda  leur  oncle;  ceftui-ci  (fans  que  precifement  l’on 
fâche  la  caufe}  entra  engranddebat  avec  noftre  Duc,  car  l’on  remarque  par  let- 
Tnlû/  a-  'rcs  données  jour  de  S.  Nicolas  de  l’an  fufdiâ  MCC.  XXXII.  que  certaine  Pr,mi 
iv/aik,  compofitionfe  fit  entre  le  Duc  & lediâ  Gilles  de  Breda,  par  laquelle  eft  di<ft  7à- 
ir  BreJd.  qyg  fç  Ducacccpte  éc  recognoit  l’hommage  dudiâ  Gilles , & pardonnc&  re- 
medt  toute  offcnce  à ceux  qui  l’ont  aftifté  ou  fovorife,  & de  mefine  at  lediâ 
Gilles  rcmis&  pardonné  aux  fauteurs  du  Duc.  Lediâ  Gilles  mettrat  en  mains 
de  l’Abbé  de  S.  Michielcn  Anverstoutee  qu’at  efté  prins&fpoliéaux  hommes 
du  Duc , à cefte  condition , que  fi  les  Princes  Henry  Sc  Godefroy  fils  du  Duc  te- 
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noient  pour  bon&par  leurs  lettres  patentes  confirmoieot  ceft  accord,  lediâ  Hriiar  i> 
Abbércftitucratldilidsdelpoüillcsàceuxà  quiils  appartienent,  dcliquelque 
pièce  fut  perdue  oudiftraiclc,  ledift  Gilles  ledevrat  rcçompenlcr  félon  le  dire 
d’Albert  Sire  de  Cuyek,  d'Arnou  Sire  de  Wcfemaele,  dudiâ  Abbé  & autres 
médiateurs  de  celle  compofition;  & fi  l’un  ou  l’autre  deldiâs  Seigneurs  ne 
feeurenefe  trouver  prefent  pour  dire  ci-defius,  autres  feront  elleUs  en  leur 
place.  Etpourl’cxccs  faiél  en  ladiéle  fpoliation , lediâGillesenferat amende 
auDuc  Iclon  l’ordonnance  deldiâs  Sires  de  Cuyek  & de  Welèmaele.  Et  s’il 
advint  que  l’un  ou  l’autre  deldidts  fils  du  Duc  ne.  voulurent  confentir  à celle 
compofition,  Icldiûs  biens  &dcfpoUillcs  liront  rcllituccs  audiél  Gilles  à Crude- 
beke , & lui  & les  fiens  le  pouront  retirer  en  lieu  feur  avec  làuf-conduiél  du 
Duc  ou  bon  leur  limblerat.  Le  Duc  tiendrat  en  fes  mains  le  Challeau  de 
Breda,  faufcntoutledroiéldes  heritiers  du  Sire  de  Breda  defunâ.  RalTeSire 
deGavere,  ArnoudeWalhein,  Wauthiet  de  PulIc&WauthicrClutinc  Senc- 
fchal  taxeront  les def[x;ncC!(oeccfiâircs  pour  la  garde  & entretien  dudid  Cha> 
fteau,  &alfigneront  des  revenus  de  la  terre  de  Breda  une  fomme  à ce  fuffi  Tan- 
te. Les  Chartes  & eferipts  touchant  les  convenances  entre  le  Duc  & les  Sires 
de  Breda  liront  reconfignées  audiél  Challeau  de  Breda.  W.  de  Borde  & autres 
gardiens  & receveurs  de  la  terre  de  Breda  rendront  compte  de  leur  adminillra- 
tion  audiél  Gilles  de  Breda  & aux  quatre  delTus  nommés,  & ce  que  Icrat  con- 
verti en  la  garde  & maintien  dudiÂ  Challeau  ou  en  l’utilité  du  Duc,  leur  li- 
latpafié  en  compté,  8c  le  furplus  ou  retlant  lirat  rellitué  audiél  Gilles  à la  vo- 
lonté defdiéls  quatre.  Le  Duc  neprendra  aucune  occafion  frivole  a l’encontre 
dudiél  Gilles,  mais  s’il  excedat,  citant  fur  ce  cité,  il  Icrat  traiélé  félon  le  dire 
dcsPairsduDuc.  La  terre  près  la  Soeme  lirat  incontinent  rellituée  à Gilles  de 
Breda,  hors-mis  Wondc,  queBoidindoictcnirjulqucsàccquclcldidsarbitres 
auront  promulgée  ladiéte  taxation , & lors  ils  lui  alligneront  plus  ou  moins, 
filon  que  les  dcl^nfes  neccllàires  à l’entretien  & garde  dudiâ  Challeau  de 
Breda  viendront  à monter.  Si  la  vcufve  de  Godefroy  S ire  de  Breda  vint  à mou- 
rirpendant  quclediâGillcs cllencot  manhour  desenfants,  il  aurai  aulli  l’ad- 
minillration détours lesbiensqu’cllc  polIcdéendoUairc. 

Au  mois  de  Mars  de  l’an  MCC.  XX XIII.  nollre  Doc  & fon  fils  Dhtui 
aifné  le  Prince  Henry  en  une  folennelle  allèmblée  des  Eflats  de  fes  pais  donna 
plufieursioix  &privilégcsàceuxde  la  Villede  Lovain,  & entreautres  que  les 
bourgeois  font  tenus  de  fccourir  l’un  à l’autre  en  cas  de  force  ou  violence, 
à peine  de  cent  fols  d’amende,  oude  perdre  le  droiét  de  bourgeoifie.  Le  Duc 
Icm  quitc  l’cxaélion  qu’ils  avoient  contribue  quelque  temps  pour  la  fortifica- 
tion delà  Ville,&  le  prince  Henry  leur  concéda  par  Ipecialc  grâce  l’ulàgc  d’une 
partie  de  fon  bois  nommé  Loobofeb  près  ladiéle  Ville , &c. 

Lesconvcnancesfur  le  mariage  d’Ifabeau  fille  de  nollre  Duc  de  fon  ficond  Pmm 
mariage  avec  Thicry  Sire  de  Dinllaken  fils  ailné  de  Thiery  Comte  de  Clcves  74. 
furent  arrellces  en  la  mcfme  année  MCC.  XXXIII.  le  XIX.  de  May 
à certaines  conditions  que  nous  reprent^rons  en  l’Eloge  de  ladiéle  PrincelTc. 

Nollre  Duc  avoir  en  particulière  recommandation  l’Ordre  de  Cilleaux  Kat.tluf: 
qu’on  nommé  de  S.  Bernard  & parainfi  pour  marque  de  fon  afieâion  il  donna  *'■*• 
encor  en  l’anfufdiél  jour  dudiél  S.  Bernard  à Willaume  Abbé  de  Villcrsla  ter- 
re de  Wellmale,  avec  tout  l’AlIcu  y appartenant  8c  tout  ce  que  lui  toueboit 
illcc  en  difmes,  hois,  prés',  eaux&  pallurages,  avecleboisdeHoodonck  en- 
tièrement , pour  la  fondation  d’up  Monallerc  dudiél  Ordre , par  lettres  données 
à Lovainenprcfencede  G. Chevalier  de  Wynengem,  G.EfcoutcttedeHercn- 
taels,  HugueNofe d’Anvers,  G.Efcoutctted’Anvers& autres. 

Tom.  1.  Ddd  Gilles 
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Hesry  I.  GillesBerthonta^onflaàccfte  doanarion  tout  ce  qu’il  pofTcdoitaax  Villa- 
Duc.  ges  de  Vremde , Millegem , Brocchem  & Ouden , fauf  les  hommes  & la  hauce 

lullicc,  par  fes  lettres  données  à Berlacr  mardi  avant  la  Purification  de  noftre 
Dame  de  l’an  MCC.  XXXV.  Tefmoins  Gilles  Berthout  Ibn  pere,  Wau- 
thicr  Bcnhout  IV.  Advollé  de  Malines  & fon  frere  Henry  (es  confins  ger- 
mains, Nicolas  & Willaome  fils  de  Plcrin,  GolùinBoc.'Arnoude  Pottcre, 
Wauthicr  dcHaghtChevalicrs,  fi merc  Catharine &Heilwidera  femme;  ce 
que  le  mefmejour&  au  fut  confirmé  par  lcdiét  Wauthier  Berthout  de  qui 
lefdiéfs  biens  eftoient  mouvants  Ibubs  le  tefmoignage  de  Gilles  Berthout  le 
Vicl  frere  de  l’Ordre  Theutonique,  de  Henry  Berrhout,  de  Wiilaume  de 
Grimberge  Sire  d’Aflche,  d’Euftace  Chambrier  de  Flandre  & Ion  frere  Gé- 
rard freres  utérins  dudiéf  Gilles  Berthout  le  jeune  hommes  Nobles , & de 
Henry  de  Heisbruc,  & Wauthier  de  Hacht  Chevaliers.  Et  encor  au  mois  de 
Marsenfuivant  le  Duc  Henry  1 1.  comme  Seigneur  direâ  & Supérieur  advo- 
Uà  encor lediét don,  prefents  Wauthier  Berthout  fuldiét,  ArnouSirede  Dieft 
& fon  frere  Gérard  hommes  Nobles,  Henry  d’Attenhoven,  Wauthier.  Clu- 
tinc  , Wauthier  de  Huldcnbergc  & autres.  Enfuite  de  quoi  l’on  fonda  une 
Abbaye  de  l’Ordre  de  Cifteaux  au  Village  de  Vremde;  eu  l’honneur  de  no- 
ftrcDame  fbubs  le  titre  du  Lieu  S.  Bernard,  & furent  les  Religieux  envoyées 
de  l’Abbaye  de  Villcrs  : mais  cftant  depuis  le  lieu  trouvé  mal-propre,  ladide 
Abbaye  fut  tranfportée  à Hemici'cm  fur  l’Efcaut  en  l’an  MCC.  XLIV. 
du  conlcntement  du  Duc  Henry  1 1.  de  Wauthier  Berthout  cincquicfme  du 
nom  AdvoUéde Malines,  & de  Louis  Berthout  de  Bcrlaer  freredudid  Gilles 
Berthout  le  jeune.  Lcsprincipalsbienfaiâcursoutrelefdidsibndateursfbnt 
réputés  ledid  Wauthicr  cinequiefine  Advoué , fbn  frere  Henry  Berthout  Sire 
deGcle&Dufïle,  Sophie  Berthout  Dame  de  Breda,  FelecitasdeTraynel  Da- 
me de  Perweys  & Hoboken,  Amou  de  Lovain  & Ifabean  Dame  de  Breda  fà 
femme,  Henry  de  Grimberge  Sire  de  Moerfecke,  Henry  Sirede  Boutershem 
& autres. 

Le  Duc  continuant  aux  œuvres  de  pieté,  donna  encor  aux  Religieulcs  de  Prtna 
Lt  Mtma-  l'Ep;lirc  de  noflrc  Dame  à Humbekc,nommée  Leliendacl  de  l’Ordre  de  Premon-  f”*-  74- 
jlm  de  ftre,  lapefcheriecn  la  Riviere  Senne,  depuis  le  pont  à Semfc,  jufquesaupont 
Jj/r*"  ^ HcfTcnes  par  lettres  donnéesàter  Vueren  veille  de  l’Annonciation  del’an 
izj;.  MCC.  XXXI V.  fbubsletefmoign^ed’Evcrard  Chantre  à Lovain,  Wau- 
thicr Senefchal  fur-nommé  Clutinck,  Wauthier  de  Huldebcrge  did  Kare, 
Bernard  Elcoutctte  à Bois-le-Duc,  Arnou  d’Aerlchot  & Godefroy  de  Huldc- 
berge  Notaire  du  Duc.  • 

Il  rcccut  en  l’année  enfui  vante  MCC.  XXXV.  fort  magnifiquement 
Ifabcaulœur  de  Henry  Roy  d’Angleterrc&aprcsl’avoir'fèftoyé  quelques  jours  ^Iterk. 
enfàcourt,  il  l’accompagna  en  très-grand  appareil  vers  Mayence,  ou  l’Empe- 
rcur  Frcdric  II.  la  print  à femme  jour  de  l’odave  de  l’Afiomptiondenoflre  ” 
Dame;  lafeftefutfort  fomptueufc&  folennclle  en  jouftes,  tournois,  danfes, 
banquets  & toute  forte  delices  & esb»ts.  Mais  le  Duc  retournant  vers  fes 

f>ais  tomba  malade  en  la  Ville  de  Cologne,  ou  quelques  jours  apres  il  trepaflâ 
c V.  jour  du  mois  de  Septembre  de  l’an  fufdid  MCC.  XXXV.  Son  corps 
Dac,  fut  tranfporté  avec  grand  apparat,  pompe  & accompaigncmcnt , jufqnes  à Lo- 
vain&futillcc  enterré  en  l’Eglifc  de  S.  Pierre,  ou  l’on  voit  encor  une  tombe 
fort  magnifîquean  millieu  du  chœur,  avec  là  figure  taillée  en  marbrebleu,re- 
veftuS  d’une  longue  robe  avec  le  manteau  Ducal , la  telle  nue  liée  au  front  d’ua 
diadème  de  lauriers , tenant  en  la  dextre  le  feeptre  Royal , comme  elle  cft  re- 
prefentée  ci-apres  avec  les  inferiptions. 
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Il  cfloit  Prince  magnanime  & de  grand  courage,  qui  à la  conduire  de  les  Hemkt  t. 
aflaires  ulbit  d’une  finguliere  prudence, lè  fervant  bienàpropos  desoccurren- 
ces  que  le  temps  & la  fortune  lui  olîroicnt.  Son  authorite  en  l’Empire  & en- 
vers les  Roys  & Princes  les  voifins  eftoit  en  telle  eftime,  que  la  plus-parc 
d’iceux  recherchèrent  Ion  amitié  & alliance,  & croioient  fermement  que 
l’aianc  de  leur  cofte  rien  ne  leur  pouvoir  fucceder  mal.  Il  paflà  des  grands  tra- 
vails&les  pouvoir  bien  porter,  ertanc  d’un  naturel  fort&robufte.&doibs  la 
jeuncllc  accouftumé  à la  fatigue  ; & combien  qu’il  parvint  àl’cage  d’environ 
feptantefc  feptans,  & gouverna  les  Eftacs  l’clpace  de  cinquante , touces-fois 
ne  manqua  il  oncquesàchofc  qui  pouvoir  fervir  au  bien  de  IcsPais  & Vallàls. 

Sa  pieté  & Religion  reluifent  alfés  en  tant  de  belles  fondations  par  lui  advan- 
cées , & en  tant  de  libéralités  ufées  envers  les  Eglifcs  & perlbnncs  Religieufes  : 
de  lortc  qu’à  bonne  railbn  les  Hiftoriens  Liégeois  font  reprehenfiblcs  en  ce 
qu’ils  eforivent  avec  tant  de  padion , im(iudcncc  & témérité  d’un  Prince  lï  dé- 
bonnaire & Religieux , à qui  contre  toute  railbn  & vérité  ils  appellent  Duc 
Barbare  & inhumain.  Mais  on  leur  paflerat  celle  faute  avec  les  autres  ; aufli 
pat  ce  que  nous  en  avons  diél  il  demeure  afles  notoire  combien  fes  vertus  font 
recommandables. 

Ce  fut  lui  qui  premièrement  commença  à porter  le  titre  de  Duc  deBrabanc  /<».?»>■ 
avec  celui  de  Duc  de  Lothier,  ce  que  fes  foccelTeurs  ont  depuis  continué.  Il 
fiit  audi  le  premier  de  nos  Ducs  qui  en  Ion  Efeu  porta  Iclion  de  Brabant, corn-  itni  «» 
me  l’on  peut  recognoiftre  (lar  les  Icaux  ; fon  frere  toutes-fois  le  Site  de  Per- 
weys  portoit  en  Ion  féel  la  fafoe,  cotîune  marque  des  ancicusComtesdeBra- 
haut  &Lovain,  combien  qu’aux  Séaux  des  Ducs  & Comtes  precedents  l’onne 
trouve  aucun  figne.peut  cftrc  à caufe  que  la  coudume  ne  le  portoit  pour  lors.  G.  d'or. 

Sa  première  femme  fut  Mathilde  fille  do  Mathieu  de  Flandre  & de  Marie 
Comtede  de  Boulogne,  par  le  droiélde  laquelle  il  réclama  & prétendit  la  fuc-  pw.6 
ccdiondcla  Comté  de  Flandre,  comme  ci-devant  at  ellé  diû,  ccfiitaudidu  ^ “tl- 
chef  de  cédé  PrincclTe  que  les  enfants  de  nodre  Ducfucccdcrent  en  la  Comté 
de  Boulogne,  comme  l’on  peut  voir  par  les  conlànguinités  que  nous  donne- 
rons ci-apres.  Elle  donna  au  Duc  fon  mari  fept  enfonts,  & edant  trelpaflee 
envers  l’an  MCC.  XI.  elle  receut  Sépulture  en  l’Eglile  de  S.  Pierre  à Lo- 
vain,  ou  l’on  voit  encor  fi  tombe  en  arcure  dans  la  muraille  de  la  carolle  du 
chœur,  du  codé  de  l’autel  dcsBoulengicrs.  Elle  cddlcvéedclaterredcquatrc 
pieds  moins  un  poulce,  longue  de  neuf  pieds  & deux  poulccs,  & large  plus 
des  fi  X pieds,  & y voit  on  fa  figure,  tenanten  ladextreunlivre,  &enlalcne- 
dre  une  boule  ou  torteau,  pour  marque  qu’elle  edoit  defeenduë  des  Comtes 
de  Boulogne,  qui  portoient  d’or  à trois  torteau  x de  guelles  ; & melmes  au  lecl 
do  code  Ducheflè  appofé  à certaine  Charte  donnée  en  l’an  MCC.  "VlII. 
en  faveur  de  l’Eglilc  de  S.  Gertrude  àLovain,  l’on  remarque  qu’elle  ed  à che- 
val , avecl’inftription Mathildis7)iKiJ/'.eLotharwgiæ,8ciacoDne- 
ieel  ed  reprefenté  un  petit  efouflon  contenant  troistorteaux  deux  en  chef  & un 
en  pointe,  avec  ccd  efoript  Jècretum  Mathildis  ‘Ducijpe. 

Sa  féconde  femme  fut  Marie  fille  de  Philippe  di<d  l’AugudeRoyde  France,  Prentt 
laquelle  il  elpoufa  en  l’an  MCC.  XIII.  edant  lors  veufvc  de  Philippe  de  WS-^e. 
Flandre  Comte  &Marquis  de  Namur  & Sire  du  pais  d’Alod,&  de  ccd  Prin- 
celfe  procréa  nodre  Duc  tantfeulcmcnt  deux  filles.  Elle  mourut  envers  l’an 
MCC.  XXVI.  & fut  enterrée  en  l’Eglilè  de  S.  Pierre  à Lovain,  du  codé  de 
Mathilde  fa  première  femme  & l’on  voit  fur  la  tombe  aulTi  fa  figure,tcnant  en  la 
maindroiéleuoe  couronne,  pourmarquequ’cllecdoit  fille  dcRoy;  fonobic 
cd  marqué  au  Monaderc  d’Affiigem  fur  les  dix  & huiâielmcs  Kalendcs 
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de  Septembre  qu’cft  le  quiDfiefmc  d’Aoufl  jour  de  l’AlTumption  de  noftrc 
Dame. 

Durant  le  régné  de  noftre  Duc  Henry  I.  l’Ordre  de  Ciftcaux  femul- 
tipliagrandemeDtdansfou  pais,  car  outre  le  MonalleredulieuS.Bernard  qu’il 
fonda , nous  trouvons  plufieurs  Abbayes  de  Rcligieufesqui  prindrent  leur  com- 
mencement, comme  celle  de  Camerc,  Euwicres,  Ramaye,  Florival,  Vau  des  ' 
Viergesà  Lintre,  Rolêndacl,;  Parque  des  Dames,  Aigenton,  Wauthier-Brai- 
ne,  NafarethpresLiere, lieudcl’lmperatrice à Beindercn  &autres,  dclquellcs 
nous  parlerons  plus  particulièrement  en  autre  occafion. 

L’Abbaye  du  Vau  Dieu  de  l’Ordre  de  Cifteaux  receut  aulTi  fon  commence- 
ment Ibubs  le  titre  de  l’Abbaye  de  S.  Agathe  durant  le  régné  de  noftre  Duc , 

f)ar  la  libéralité  de  Henry  Duc  de  Limbourg  Ibn  oncle,  qui  depuis traniporta 
adiéte  Abbaye  au  lieu  ou  elle  fe  voit  maintenant,  donnant  à Widon  Abbé 
certain  fien  Alleu  fituc  fur  la  Rivière  Berwin , joignant  â la  Comté  de  Dael- 
hem,  laquelle  donnation  fut  confirmée  pat  les  fils  Walleran  Comte  de 
Luxembourg  & Gérard  Sire  de  Walicmbeigc,  parleurs  lettres  données  en  l’an 
MCC.  XVI.  Et  Lothaire  Comte  de  Hoftade  & de  Daelhem  à l’cfïcdHul^ 
di A adjoufta  encor  un  manfe  contenant  doulc  bonnieres  près  le  làrt  S.  lean , 
comme  l’on  voit  par  lettres  de  la  mefme  année  MCC,  XVI.  données  fbubs 
les  féels  d’Engelbert  Archevefque  de  Cologne  Sc  dndiél  Comte  Lothaire.  Et 
combicnquecefteAbbayefoithors  des  limites  de  noftre  Duché,  toutes-fois 
pour  eftre  de  la  Duché  de  Limbourg  8f  Comté  de  Daelhcm  maintenant  re- 
jointes au  Brabant,  j’ay  trouvé  à propos  d’en  dire  ces  quatre  mots. 

Outre  ces  Monafteres  de  l’Ordre  de  Cifteaux  noftre  Duc  fonda  encor  le 
Prieuré  maintenant  Abbaye  deS.GertrudeàLovain;  lesfTercsmincursfurcnt 
au/fi  introduit  i Bruxelles  en  l’an  MCC.  XXVII.  & quatre  ans  apres  à Lo- 
vain:Lesfreres  prelcheursdemefine  vindrentàLovainenl’an  MCC.  XXVIII. 
& en  l’année  enfui  vante  encor  à Bois-le-Duc:  & outre  ce  furent  de  Ion  temps 
encor  érigés  autres  divers  liens  pieux. 
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Infcription  tout  à l’entour  fur  le  bord  de  ladifte 
Sépulture. 

Hic  primas  jacet  Henricus  Dux  ordinequartus  : 
Cuiconjunxbina,  Machthylt  Prier,  indc  Maria: 

Prolem  feptenam gemüt Prier,  Ultima  binam. 
Brabantinorum  Dux , Regni  Marchie',  merum 
Régula , juftorum  Ipeculum , Vindida  majorum , 

Flospatriae,  paxEcclelîæ,  Clipeus  Viduarum, 

Spes  veniæ , vas  mundiciæ , tutela  minerum 

Sur  la  Pierre  tntfe  contre  les  pieds  du  Duc. 

AnneDni  M:  CC:  XXXV  NenisSeptembris 
Obiit  Henricus  quartus  Dux  Lotharingix  bonx  & piæ  me- 
merix. 

A la  te  fie  il  y at  deux  Anges  tenants  chafcun  un  encenfoir  Ê? 
efiefcript. 

Angélus  Michaël , 

Angélus  Raphaël. 


Cefte  Sépulture  eft  au  milieu  du  chœur  de  l’Eglife  Collegiale  de  S.  Pierre 
à Loyain.eflevce  de  terre  crois  pieds  & demi,  longue  huidpieds  deux  poulccs 
& demi,  large  trois  pieds  & un  poulce.  Elle  cil  taillée  en  marbre  bleu  & at 
elle  ci-devant  toute  dorée  comme  l’on  voit  encor  en  quelques  endroids. 
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ENFANTS  DE  HENRY  I.  DICT  LE  GUER- 
ROYEUR  DÜC  DE  LOTHIER  ET  DE 
BRABANT,  ET  DE  MATHILDE 
DE  BOULOGNE  SA  PRE- 
MIERE FEMME. 


T T E N R Y II.  Duc  deLothier  & de  Brabant  continua  la  branche  Du- 
J_  J|_cale,  & de  lui  l'erat  encor  parle. 


II.  Godefroy  didl  Sire  de  Lovain,  Leeuwe  , &c.  de  qui  & de  fa  pollerité 
nous  ferons  ample  mention  au  Livre  fcptiefme  de  ce  premier  Tome. 


U Marie  de  Lovain  eftant  eagée  tant  feulement  de  dix  ans,  fat  en  l’an 
MC.XCVIII.  fiancée  a Otton  I V.  Empereur , & receut  avec  lui  la  cou- 
ronne Impériale  en  la  Ville  d’Aix,  toutes  fois  il  ne  l’efimufa  fi-toft, d’autant 
que  les  troubles  farvenus  en  l’Enmire  lui  firent  prendre  autre  refolucion,  car 
pour  s’accommoder  au  temps  il  el^ufa  premièrement  Béatrice  fille  de  l’Em- 
pereur Philippe  fon  compétiteur,  ce  que  caufà  quelque  mefeontentement  au 
Duc  Henry , maiscflant  Otton  devenu  veuf  il  ef^ufa  en  fécondés  nopccsce- 
fie  noftre  Princefiè  Marie  en  la  Ville  de  Maeftricht  au  mois  de  May  de  l’an 
riiigt.  M C C.  X I V.  quelque  peu  devant  la  bataille  de  Bovines , par  laquelle  perte 
les  affaires  d’Otton  elbmt  entièrement  au  dcfelpoir,  elle  fe  retira  avec  lui 
àBrunfwyck:  mais  eftant  depuis  Otton  trefpalle  en  l’an  MC  G.  XVIII. 
le  XXVII.  d’Avril,  elle  retourna  en  Brabant,  & fe  retira  pour  quelque 
Htlmimt  l’Abbaye  d’Affiigem,  & apres  choifit  fa  demeure  à Helmont  en  la 

campinc,  laquelle  terre  avec  autres  aux  environs  fon  frere  le  Duc  Henry  1 1. 
lui  avoitalTigné  pour  partage.  Elle  tétBit  tousjéôrsle  tiltred’Imperatrice, com- 
me 
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me  l’on  voit  par  di  verfes  Chartes  & particulierementune  de  l'an  MCC.  XLVI.  HtMar  « . 
(xu-  laquelle  elle  accommode  certain  débat  entre  l’Eglife  d'Everbode  d’une  p''®- 
part,  & les  habitansde  la  terre  de  Helmont  d’autre,  fur  le  moere  didt  Lat- 
broeck  près  la  court  de  Stercfele,  & fur  les  terres  finîtes  depuis  le  terme  de 
Hogeretenrade,  jufquesàScoreken,& de  Scoreken  derechef  jul'quesàHogere- 
tenrade,  & déclaré  qu’aiant  eu  bonne  & deile  information  elle  at  trouvé  en 
vérité  que  ladiâe  court  deStercfele&les  terres  contenues  dans  les  limites  fus- 
mcntiormés.apparricnentdedroiétàladiâe  Eglife d’Everbode;  comme  illui 
elloitapparu  par  lettres  du  Chapitre  deLiege,  du  Duc  lbnpcre,&de  Herbert 
Sire  de  Hefe  & autres  bonnes  Preuves. 

Eftant  depuis  trelpadce  Mehaut  ComtelTc  de  Boulogne  fa  confine  germai-'  Pmnei. 
ne,  fille  de  Renaud  Comte  de  Dammartin  & d’ide  ComtelTede  Boulogne, 
ladiâe  Comté  efcheurpardroiél de fuccellîon  à noftre  Impératrice,  laquelle  fe 
trouvant  ja  eagée  & fans  enfimts,  tranfporta  ladiâe  Comté  de  Boulogne  & 
tout  ce  qu’y  appartient  i fon  nepveu  Henry  III.  Duc  de  Brabant,  & promit 
de  s’en  des-  heriter  à Ibn  profiâ  par  devant  les  courts  d’ou  elle  eft  mouvante  ; 
comme  l’on  vois  par  les  lettres  fur  ce  données  en  la  ville  d’Arras  le  jeudi  apres 
la  Purification  de  noftre  Dame  en  l’an  MCC.LVIII.  Tefmoins  Arnou 
Sire  de  Wefemaele,  Gérard  Sire  de  Marbais,  RobertSiredeHeulden,  Henry 
deHaurem,& Henry  &Iean deFilfbrdeChevaliers.  Etenfuitedeceelledon- 
naàiôndiâ  nepveu  lettres  de  credence  depefehées  à Douay  le  jeudi  apres  mi- 
quarefmc  de  l’an  lufdiâ  addrelTântes  à Louis  Roy  de  France, par  lelquelles  elle 
lui  prie  de  vouloir  adjoufter  entière  foy  à tout  ce  que  de  là  part  il  lui  dirat  tou- 
chant la  Comté  de  Boulogne,  & promet  de  tenir  bon  & accable  tout  ce 

2u’entre  eux  ferat  traiâé  touchant  ladiâe  Comté.  Mais  nonobllant  ladiâe 
onnation  le  Duc  Henry  III.  ne  feeut  obtenir  la  pollèflion  de  ladiâe  Com- 
té, car  Mathilde  de  Brabant  ComtcHc  d’Arthois  & de  S.  Pol  (oeur  audiâDuc 
fittantqu’elleobtintla  faifinepar  fentence  de  la  court feodale  d’Arthois,  d’ou 
ladiâe  Comté  deBoulogne  elt  motivante,  furquoy  noftre  Impératrice  fitlès  ' . 
doléances  au  Roy  de  F rance  en  Ion  parlement  ; mais  ladiâe  Matnilde  s’oppolà , 
difmt,  que  la  couftumede  la  court  d’Arthois  portoit,  que  quand  le  Comte 
d’Arthois  failbit  injure  ou  tort  à quelqu’un , l’a^ravé  fe  doit  addrellêr  audiâ 
Comte, afinqu’il  amende  telle  injure,  &fi  leComtenele  voulut  faire,  encor 
faut  il  que  lediâ  aggravé  demande  aux  pairs  de  ladiâe  court  d’Arthois  ju- 

§ement  pour  Icavoir  fi  le  Comte  eft  tenu  de  reparer  telle  injure  ou  point, 
c fi  lefoiâs  pairs  refufent  de  faire  lur  ce  Juftice;  lors  & point  autrement  peut 
lediâ  aggravé  reclamer  & avoir  recours  à la  court  fouveraine  ; ce  qu’on  re-  Prmti 
marque  par  une  enquefte  faiâepar  l’Abbé  de  Foucar-mont&Cleraent  Archi-  tt-lf- 
diacre  de  Laon:  le  cas  cftoit  que  Mathilde  avoir  la  faveur  du  Comte  d’Arthois 
Ibn  fils,  à qui  la  Comté  de  Boulogne  euft  fuccedé  fi  là  mere  euft  Iceu  main- 
tenir la  llenne;  mais  l’aliàire  fut  autrement  entendu  par  ceux  de  la  court  du 
parlement,  & ladiâe  Comté  de  Boulogne  fiit  adjugée  à noftre  Impératrice, 
toutes-foisce  nonobllant  il  Icmble  qu’elle  n’en  feeut  avoir  lapolTcfTlon. 

Elle  voulut  aufti  luivre  la  trace  de  fon  bon  perele  Duc  Henry  I.  qui  parti- 
culièrement eftoit  affêâionné  à l’Ordre  de  Cifteaux , & parainfi  ellefonda  en 
certain  lieu  nomme  Beinderen  fitué  dans  là  Seigneurie  de  Helmont  une  Ab- 
baye pour  des  Religieufes  dudiâ  Ordre, laquelle  en  fa  mémoire  fiit  appellée 
le  lieu  de  l’Imperatrice,  ou  elle  fe  plaifoit  fort  & tenoit  là  refidence  ordi- 
naire. 

Son  trelîas  n’eft  remarqué  precilèment , mais  il  femble  que  ce  fut  lùr  le 
commencement  de  l’an  MCC.  LX.  ftil  Ronuin;  car  en  l’^in  MCC.  LIX. 

Tom.  I.  Fff  mardi 
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Hcmkt  I.  mardi  avant  le  Dimanche  en  mi-quarefme  elle  ordonna  par  formedccodictUe 

Duc-  &parleconfeil&advisdefi’ereJeandeBnixellesmoincàClervaiix,  de  Ge- 
rard(fEngien  SiredeSoctengien  fon  coufin,  deXhiery  de  Swiodrech,  &de 
frereWauchierlônChappelain,  les  points  enlîtivants,  premièrement  elle  rati- 
fie & ^prouve  le  tellament  qa’elle  avoit  fàiâ  ci-devant  à Bois  le  Duc,  du- 
quel elioient  inftitués  exécuteurs  Henry  III.  Duc  de  Brabant  fon  nepoen, 
PAlfoé  du  lieu  S.  Bernard  & l’Abbé  de  Parque,  voulant  expreflément  que  le 
contenu  en  iceluifoit  mis  à deUe  execution  en  tous  fes  artichs,  & s’il  Bit  ne- 
ceflâire  d'augmenter  ou  diminuer  quelque  poinâ , elle  veut  que  cela  fo  face 
félon  l’advis  de  fes  exécuteurs  fufdiâs.  Et  quand  à les  biens  rneublesvailèlle, 
joiaux,  chevaux  & autres,  elle  ordonneque  le  tout  foitvendu&quel’arcent 
en  proveant  foit  diftribue  entre  lès  DomeBiques  lèbn  leurs  qualités  X le 
temps  qu’ils  ont  ellés  en  fon  lèrvicc.  Le  lieudclâ  Sépulture n’ell  du  tout  cer- 
tain , car  aucuns  venillent  qu’elle  aie  efté  inhumée  en  l’Eglife  dudiâ  Mona- 
ftere  de  Beinderen,  autres  font  cTadvis  qu’elle  gift  près  l'a  mere  â S.  Pierre  à 
Lovain. 


MARCARETEde  Lovahi  fut  doibs  l’an  MCC.  IV.  promilt  à Ge-  Pmjnr 
tard  fils  d’Otton  Comte  de  GueldresA  de  Sutphen,  combien  que  ce  fur  plu- 
rifgr.  llotune  alliance  promilè  indifféremment  entre  les  filles  duDuc&  les  fils  du- 
did  Comte  : mais  en  l’an  MCC.  VI.  fut  celle  alliance  partkmlarifëe  entre 
nollre  PrincelTe&  lediâ  Gérard,  comme  ci-devant  at  ellédid.  Entre  les  mi-  f- 

racles  attribues  à S.Engelbert  Archevelijue  de  Cologne  ell  rapporté,  qu’elhiot 
nollre  Princeffè  en  extreme  danger  de  mort  à raccouchement  de  fon  fécond 
fils  Henry,  elle  lue  prodigieulémentlàuvéc  par  les  mérités  dodiâSainâ.  Le 
Comte  Getardavec  nollre  Princellé  de  l’adveu  de  leurs  fils  Otton  fondèrent 
i une  Cloillre  pour  des  Religienfes  de  l’Ordre  de  Cifleaux  en  la  Ville  de  Roer-  Nu.cbtf. 
Xurrmcn-  monde  enl’honneurdc  laS.  ViergeMarie,  auquel  Richardede  Naffouwinere  **?• 
dudiâ  Comte  fut  première  AbbelTe,  comme  l’on  voit  parles  lettreslurcedon- 
nécsdeXVI.  de  Juillet  de  l’an  MCC.  XXIV.  loubs  le  tefmoignage  de 
Henry  SiredcBeigh,  de  Wauthier  tTEyle,  de  Gérard  deBarlcIonc  & Henry 
fonfrere,  de  Gérard  deRotheim,  d’AmoudcWachtendonc,  deXhieryAd- 
voOé  de  Roermonde  & autres.  Il  vendill  à nollre  Doc  Henry  Lia  Comté  de 
Rode  limée  près  laMcufe,  & ell  mentionné  en  nollre  Hilloire  en  diversen- 
droifts;  maisa  la  fin  il  trelpafli  en  l’an  MCC.  XXIX.  le  XXII.  d’Oélo- 
bre,& nollre  Princellé  le  fuivit  le  XXI.  de  Septembre  de  l’an  MCC.  XXXL 

Sc  forent 
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&fiueQt leurs  corps  entcrrcsau chœur  dd’EgUfe  dudiâCloillrc  à Roermon-  Henri  i. 
de,  ou  l’on  voit  leur  Sépulture  en  tombe  relevée,  avec  leurs  figures  tailées  en  Duc. 
bonc,&  leurs  armoiries  gravées,  feavoir  eft  celles  de  noftre  Princeffeau  lion 
deBrabant,&cellesdu  Comte  Gérard  aulTi  à un  lion  à fimple  queue  l’clcullôn 
femedebillettes,  qui  font  les  armes  de  Naflou,  que  ledid  Comte  commença 
à porter  fur  la  fin  defesjoursdepar  là  mere  la  Comtellc  Richarde:  car  aupara- 
vant il  avoit  porté  troisquinte-tueillescommcronapprendpar  divers  lèaux,& 
les mefmes armes  avoit  aufli porté  le  Comte  Ottonlbnpere , maisàquelle  oc- 
cafioncecbangemcnt  fefitne  m’eft  apparu,  tant  y atquecefi  bien  une  marque 
fignaléc  delà  grandcur&NoblelTedes  Comtes  de  NaUbu,  que  les  Comtesde 
Gueldres  ont  laifle  leurs  anciennes  armoiries  pour  prendre  Icurblafon.Etpuis 

3ueroccafionfe  prelcnte  ici  de  parler  des  Comtesde  Gueldres  &de  Sutpben, 
ne  ferat  du  tout  hors  de  propos  de  dire  quelque  choie  touchant  leurcxtra- 
éhon,  puis  que  je  vois  que  plufieurs  ont  ici  fàiét  des  coups  d'aveugle , s’arre- 
Aants  aux  emripts  de  quelques  Hiftoriens  modernes  lins  prendre  el^d  aux 
Chartes  & lettr:^esdutcmps.  Laillint  doneques  à part  tant  de  fables  forgées 
à plaifir,  nous  donnerons  commencement  aux  Comtes  de  Gueldres  par  cer- 
tain Comte  Godfcalc,  qui  avec  là  fcmme  Alcyde  font  qualifies  Seigneur  8c 
Damedela  VilledeSutpheneen  l’an  M.  LIX.  IndiâionXII.  &encelle 
qualité  avec  leurs  fils  Gebehard  & Otton  ils  s’accordent  avec  Willaume 
EveKjued’Utrecht  furies Difmesde  Locbem&  tcrresdeSalland,  lefquclspar 
lediéb  Evclque  font  adjugées  aux  Chanoines  de  l’Eglilè  de  S.  Pierre  & de 
S.  WalbourgaudiétSutphen;  &par  les  mefmcsletttcs  lediél  Evcfque  adjoutt» 
cndoniladide  Eglife  toutesles  Illes  es  Rivicresle  Rhin&rifelcdepuisRhe- 
nen  jufques  à Arnhem,  & d’Arnhem  jufques  à Deventer.  Ces  lettres  font 
rapportées  par  Jean-lliac  Pontanus  en  fon  Hiftoiie  de  Gucldres,&  le  conlcrvent  7-  ! ■ P»*- 
en  rArchivedelacourt  de  Sutpheiae.  Gebehard  aifnc  fils  du  Comte  Godlcalc  “**'• 
mourut  quelque  temps  apres , car  fon  pere  fit  certaines  donnations  pour  le  li- 
lut  de  fon  ame  à ladiéle  Eglife  de  Sutphene  : Otton  doneques  le  fécond  filsda 
Godfcâlcfucceda.&eft  le  premier  que  je  rencontre  avec  laqualitéde  Comte 
de  Sutphen  &de  Gueldres,  car  ainfi  le  voit  on  nommé  en  certaine  Charte  GHlmu. 
d’Annon  Archcvefquc  de  Cologne  Ëdfant  mention  des  biens  qu’Everard 
Comte  de  Cleves  & fa  femme  Bcrthe  avoiens  donné  aux  Eglifes  de  Cologne 
& Nuis,  datées  des  I V.  Kalaiules  d’Oélôbre  de  l’an  M.  L X X I V.  Indiébion 
X 1 1.  tenant  le  S.  Siégé  Gregoiie  en  fa  première  année,  la  dix  & huidlicfrae 
de  l’Empereur  Henry,  & la  XX.  de  l’Evelque  Annon  fufdiâ:.  Le  Comte  Ot- 
ton I.  lailTa  deli  femme  ludith  trois  fils  & une  fille  , les  fils  forent  Gérard. 

Henry  &Thiery  Evcfque,  & la  fille  fut  nommée  Irmengardede  laquelle  forât 
encor  parlé.  Gérard  Comte  de  Gueldres  avec  fon  frere  Henry  font  nommés  Na.  tbéf. 

tefmoiMencertaineslettresd’IdeComtclTe  de  Boulogne  données  pour  l’Ab-  *'9- 

baye  d’Affligem  en  l’an  M.  X C V I.  & il  y at  bonne  raifon  de  croire  qu’e- 
llant  le  Comte  Gérard  trefpalTé  fans  Enfants  fon  frere  Henry  aurat  recueilli 
lafuccertïon,  car  en  l’an  MC.  VIII.  il  eft  qualifié  Comte  de  Sutphene  en 
lettres  de  l’Empereur  Henry  V.  comme  l’on  voit  en  l’Inventaire  des  Chartes 
de  Gueldres;  & velquift  encor  afles  long  temps  apres  comme  l’on  remarque  Na.tkf, 

Çit  les  lettres  de  l’EmpereurConrard  III.  données  pour  l’Eglifo  d’Utrecht  en  | JJ-  ^ 
an  MC.  XXXVIII.  ou  il  jeft  nommé  entre  les  tefmoins  &:  par  autre 
Chartedudiâ  Empereur  donnée  pour  ladiébe  Eglife  en  l’an  MC.  XL  V.  il  cil 
encor  nommé  avec  fon  nepvcu  Henry  Comte  de  Gueldres  fils  de  fa  fœurlr- 
mengarde;  Celle  ci  fat  donnée  en  premières  nopces  à Gérard  Comte  de 
WalTemberge,  &aprcsen  focond  liéb  elle  efpoufaConrard  Comte  de  Luxem- 
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bourg,  maisdc  celle  demiere  alliance nefortiftaucuncpofteritc:  quandà  Ge-  . 
tard  Ion  premier  mari  il  eft  nommé  tefmoing  aux  lettres  de  l’Empereur  Hen- 
ry III.  données  pour  l’Eglifc  de  Lobbc  auSiegedu  Cbafleau  de  Limbourg 
en  l’an  MC.  I.  .loubs  le  tiltre  de  Gérard  de  Waflëmberge,  & en  mefme 
qualité  U fonda  l’Eglilè  de  nollre  Dame  & de  S.  George  en  Ion  Alleu  de  Waf- 
lemberge  en  l’an  M C.  X V 1 1 1.  comme  l’on  void  par  les  lettres  fur  ce  don- 
nées rapportées  par  Gelenium:  & encor  le  melrae  Comte  Gérard  avec  là  fcm- 
me  IrmengardeK  leur  fils  Henry  donnent  à l’Eglilc  de  Sutphene  leur  Chap- 
pelle  à Eillinchem  avec  les  difmcs  y appertenantes . tefmoios  Adam  de  Bronc- 
norft, Bernard  de Buchorll,  Udon  deSuqihene.&Pcregrm  de  Drochwaert, 
comme  enlèigncnt  les  lettres  originales  confervées  es  Archives  de  la  court  de 
Sutphcne;ouencorfctrouvencautreslcttres,patlelqucllesenranMC.XXXlV 
la  di(âe  Irmengarde  ellant  ja  veufve  donne  à ladiâe  Eglilê  de  Sutphenl’Eglife  de 
Lochem,  &ellelèqualifie  heretiere  légitimé  de  la  Ville  de  Sutpnennommefon 
pere  Otton  & fa  mere  ludith , did  fes  frétés  Thiery  Evefque  Henry  & Gérard , 
fonpremiermariavoirellé  Gérard, dequielledidavoir  un  fils  nommé  Henry, 

&lbn  fécond  mari  Conrard  Comte  de  Luxembourg:  tout  ceci  eft  amplement 
deduid  par  ledid  Pontanus,  qui  toutes-fois  prend  uneautrcrouteenla  dedu- 
dion  & luite  des  Comtes  de  Gueldres.  l'Obituairc  de  l’Eglilè  collegiale  à Los 
foidmemoire  d’Irmengarde  Comtellêde  Gueldres  & Sutphene,  &d’icelle& 
de  Gérard  Comte  de  walTemberge  fon  premier  mari  fortit  Henry  II.  Com- 
tede  Gueldres  qui  fuit , Cunigatde  de  WalTemberge  femme  de  Henry  Duc  de 
Limbourg  & Jolcnte  de  Wallêmbcrgc  fomme  premièrement  de  Baudewin 
Comte  de  Haynaiit  & apres  de  Godefroy  Comte  d’Ofttevant  Sire  de  Ribe- 
mont,  Bochain,  Origny , &c.  Henry  IL  Comte  de  Gueldres  eft  nommé  tef.  Nu.chtf. 
moin  en  diverfes  Chartes  de  l’Empereur  Conrard  es  années  MC.  XL  V.  & 

MC.  XL VI.  & encor  en  l’an  MC.  LVII.  en  lettre  de  l’Empereur  Fre- 
dric  I.  fon  trefpas  eft  marqué  lut  l’an  MC.  LXI.  & eft  enterré  en  l’Ab- 
baye de  Campen  Ordre  de  Cifteaux.  Il  laiHà  de  là  femme  de  laquelle  on  de- 
firclenom&qnalitedeux  fils &trois filles,  IcavoireftMaigaretefcmme  d’En- 
gelbert  Comte  des  Monts,  Marie  efpoulê  de  Gérard  Comte  de  Los,  & 

Agnes  mariécà  Henry  Comte  de  Naraur  &deLuxemborg,  les  fils  furent  Gé- 
rard & Otton  defquels  l’ailhé  liicccdaà  fon  pere  & eljxjufa  Ide  Comtellc  de 
Boulogne  lôeur  de  Mathilde  Ducheflè  de  Brabant,  &en  l’an  MC.  LXXXIII.  Nn.ttjf. 
ligna  les  lettres  de  Philippe  Archevelque  de  Cologne  données  pour  le  Mona- 
Itéré  de  Heinsberge , mais  peu  apres  il  mourut  fans  lailTèr  enlànt  ; par  ou  fon 
frere  Otton  1 1.  du  nom  lui  fucceda  en  la  Comté  de  Gueldres  : ceftui-ci  ef- 
poufa  Richarde  de  Nallbu  depuis  Abbellë  de  laquelle  il  procréa  Henry  fiancé  ' 
a Ade  fille  de  Thiery  Comte  de  Hollande , Gérard  Comte  de  Gueldres  & de 
Sutphen  qni  lucceda,  Otton  Evelque  d’Utrecht  mort  au  llcur  de  Ibn  eage  en 
l’an  MCC.  XIII.  Ade  Icmme  de  Willaumc  Comte  d’Hollande,  & Mar- 
garete  mariée  à Lothaire  Comte  de  Hoftade;  brief  le  Comte  Otton  II.  ne 
mourut  en  l’an  MCC.  II  comme  les  opinions  vulgaires  tiennent,  car  en 
l’anMCC.  VI.  il  traiélaavec  le  Duc  Henry  I.  fur  le  mariage  de  fon  fils  Gé- 
rard avec  la  PrincelTe  Marie  de  Brabant,  comme  nous  avons  diâ  ci  delTiis;  & 
encor  en  l’an  MCC.  I X.  il  appoinéla  certain  diffèrent  qu’il  avoir  avec  ceux 
do  Chapitre  de  Santen , fur  quelques  droiél  de  pellcherie  comme  l’on  voit  par 
l’Inventaire  des  Chartes  de  Gueldres,  combien  qu’il  Ibitafles  vraifemblable, 
que  des-ja  lors  & encor  auparavant  il  avoir  allbcié  au  gouvernement  de  fos 
eftatsfon  fils  ailhé  Gérard,  qui  ja  en  l’an  MCC.  VIII.  prend  qualité  de 
Comte  de  Gueldres.  C’eft  le  mefme  que  ci-devant  nous  avons  didl  avoir  efte 
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mari  de  nodrcPrinccfTc  Mariede  Brabant;  & puisque  leur  pofterité  ferat  de-  Heurt i. 
duiâe  lur  la  fin  de  ce  quacriefine  Livre,  nous  n’en  ferons  ici  autre  mcn- 
tion. 


la.  Aleyde  de  Lovain  fut  premièrement  mariée  à Amon  Comte  de  Los.  p„^, 
Stti.ma-  Elle  apporta  à Ibn  mari  l’AdvoUeric  de  S.  Tron  avec  autres  terres , fg. 

mais  elle  n’cuft  enfants  dudiâ  Comte , & noftre  Princefle  s’allia  en  le-  Prtnn 
Sai.mih-  tondes  nopces  à Willaume  Comte  d’Auvergne,  fils  de  Gui  Comte  d’Au- 

vergne  &dc  Pétronille  de  Cambon,  petit  fils  de  Robert  Comte  d’Auver-  ÆkrU. 

fne  $c  de  Mehaut  fille  d’Eudes  Duc  de  Bourgogne.  Et  Pétronille  de  Cam- 
on  eftoit  fille  d’Amelin  Sire  de  Cambon  & d’une  Dame  nommée  Dalmatia , 
laquelle  efpoufa  en  fécond  liâ  Euftoige  de  la  Roche,  & cnit  de  lui  Raoul 
Abbé  de  Clervaux  qui  parainfi  eftoit  frère  utérin  de  ladiâe  Pétronille  & 
oncle  maternel  dudiét  Willaume  Comte  d’Auvergne  comme  remarque 
Albcric.  Noftre  Princefte  avec  fondiét  mari  renonça  en  l’an  MCC. 
XXIV.  le  lendemain  apres  la  fefte  de  la  Purification  de  noftre  Dame  à tou- 
te la  (ucceflion  qu’elle  pouvoit  prétendre  aux  Alleus  & autres  bien  de  Ion 
pcrelcDuc  Henry  I,  Apres  en  fan  MCC.  XL VI.  elle  compofà  avec  Ar-  Premi 
nou  Comte  de  Los  & de  Chiny  ncpvcu  & heritier  de  fon  premier  mari  fur 
Ion  doUaire  & autres  prétentions  quelle  avoit  à là  charge , de  quoi  l’ar- 
Tom.  I Ggg  bitrage 
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Hf  KRï  I.  bitrage  fut  remis  au  Duc  Henry  II.  fon  frere  & à Octon  Comte  de  Gueldres 
Duc.  . nepveu , comme  le  monftrcnt  les  lettres  de  compromis  dudid  Comte  Ar- 
noudonnccsàLovainlclundiapresla  S.  Mathic  de  l’an  luicliét. 

Eftant  depuis  audi  trcljraflc  le  Comte  dAuvergne  fon  i'econd  mari,  elle 
convola  en  troificfmes  uopcesavec  Arnou  Sire  de  Wclcmacle  Marcichal  de 
Brabant,  &enfcmblcfircnt  certain  accord  avec  Henry  111.  Duc  de  Brabant,  par 
lequel  ils  promirent  de  renoncer  à une  rente  de  cent  livres  que  le  Duc  leur  avoir 
afligné,  fur  le  Vivier  de  Duras,  dlediâDucdans  laS.Rcmyprocuroitqueles 
hommes  de  leurs  terres  ne  (croient  receus  avec  leur  demeure  aux  franches  Vil- 
les de  Brabant  ; de  quoi  ils  donnèrent  leurs  lettres  à LovainjourdclaMagde- 
L.tCtmU  Icinc  de  l’an  M C C.  L 1 X.  Elle  fucceda  apres  à la  Comté  de  Boulogne , par 
Ivae."  Ictrcljxisdclà  lôeur  l’Impératrice  Marie,  comme  héritière  plus  prochaine,  & en  Prtnvn 

l’an  MCC.  LX.  le  lundi  apres  S.  Barnabe  elle  avec  le  Sire  de  Welemacle  ^‘*  *®*" 
fon  mari  tranlportaladiélc  Comte  de  Boulogne  à fon  nepveu  Henry  111.  Duc 
dcBrabant,  comme  en  fon  lieu  lcrat  rapporté  plus  à plain.  L’onncfcaitprcci- 
fcmentlc  temps  de  fon  trcipas  ni  le  lieu  de  fa  Sépulture,  maisil  eft  certainque 
le  Sire  de  Wcfcmaclc  la  furvelquft , & devint  Chevalier  du  temple,  comme  l’on 
remarquepar  certaine  tranfaéhon  entre  frere  Arnou  de  Wcfcmaclc  d’une,  & Prtuvti 
Ifcntrudcveufvedclônfrere  & Arnou  Sire  de  Wcfcmaclc  fon  fils  d’autre,  fai-  fK?!  î9- 
Cottah-  été  en  l’an  MCC.  LXXVIII.  le  lundi  apres  Palqucs  flories.  Et  à fin  que  le 
Je  curieux aiccognoillancc  de  la  fuccelîion  des  Comtes  de  Los,  nous  remarque- 
Lst.  rons  ici  briefvcment  que  Gérard  Comte  de  Los  de  là  femme  Marie  de  Guel- 
drcslaiflàcincqfils&unefillc.lcavoircftLouisComtede  Los,GcrardComtcde 
Ryncckc,  Henry  premièrement  Prevoft  de  Maeftricht  puis  Comte  de  Duras 
qui  de  fa  femme  Mehaut  de  Vianden  veufve  do  Lothaire  Comte  de  Hoftade 
procréa  Imaine  Abbefic de  Salcfines, Arnou  Sire  de  Swilre&  ComtedeLos  a- 
pres  fon  fterc  Louis  & mari  de  celle  noftre  Princefiè  Alcyde  dcLovain.  Gé- 
rard Comte  de  Rynccke  fiit  pere  de  Louis  Comte  de  Los  & de  Rÿneckel’an 
MCC.  XXll.  &d’ArnouHl.  ComtedcLosquifuccedaauComtcLouislbn 
frere&fiittuéenTournoiàNuisenl’an  MCC.  LVI. dcfafcmmcJcnneCom- 
telTc  deChiny  D.ime  dcGivet.  Aigmont,Emblilc,  &c.  il  lailTa  fix  fils& trois 
fi  Iles , les  fils  ftirent  lean  Comte  de  Los  qüi  continua  le  lignage , Louis  Comte  de 
Chiny  qui  mourut  fansenfànts  aiant  à femme  Sibille  de  Bar  veufve  de  Henry 
Comte  deSalmes  &de  Blammont,  Henry  Clerc  mort  jeune,  Gérard  Sire  de 
Chavcncy,  Arnou  PrevoftàColognc&puisEvcfqucdeChalon&Godefroy, 

Alcyde  eljxmlà  en  premier  liét.  Thiery  Sire  de  Fauqueraont,  & en  fécondés  nop> 
ces  Albert  Sire  de  Voemc  en  Zelande , JulieneDame  d’Emblilè  fut  mariée  à Ni- 
colas Sire  de  QucvraingenHaynaut&llabcauefpoulàThomasdeCoucy  Sire  • 
de  V ervin.  Jean  Comte  de  Losefpoulaprcmicrement  la  filledu  Comte  de  Juliets, 
&enfecondliélils’alliiàIfabcaufilledcIacqaesSire  deCondé,  Balloeil,Mo- 
r iames , &c.  & de  la  fœur  d’Eullace  Site  du  Reux , & de  toutes  deux  eull  le  Com- 
te de  Los  enfants,  que  nous  pour  lui  vronsplus  à propos  en  un  autre  lieu.  Et  quand 
à la  pofterité  de  noRre  Princeflé  Alcyde  & de  W illaumcComtc  d’ Auvergne  fon 
fecondnuri,  nous  la  donnerons  lut  la  fin  dece  quatriefme  Livre  de  nos  Tro- 
phées. 
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Mathilde  de  Lovaili  fut  donnée  en  mariage  à Florent  Comte  d’HuUau-  lfeN«ri; 
de,  fiIsduComteWillaumc&  d’Alifc  de  Gucidres.  Lccontraift  de  leur  maria- 
gefiitarreftécnIaVilled’AnvcrsIeV.  joiirdeNoverabrederan  MCC.  XIV.  p,ig.(^ 
&por  iceluicftdiâ,  que  le  Duc  donne  la  Princefle  fa  fille  audidl Comte  Wil-  û(- 
laumepour  dire  femme  de  l'on  fils  ailhé  Florent  quand  il  feratparvenu  en  ca- 
ge competent , lequal  J la  S.  Jean  lors  fuivantc  n’avoitquccincans,  & promit 
le  Duc  de  donner  à làdiâc  fille  en  advanecment  de  ce  mariage  la  fomme  de 
deux  mille  & cinC  cents  marcs  de  Cologne,  parmi  laquelle  lomme  tant  no- 
llre  Princefle  comme  la  Comte  d’Hollande  & Ion  fils  ^volent  renoncct  il  la 
lùccellion  de  toutsAlIcns,  revenus  & héritages  qu’ils  pouroient  prétendre  de 
la  mort  du  Duc  & de  la  Duchellè  pere  Sc  mère  de  la  Princefle , tant  que  fes 
frères  & leurs  heritiers  feroient  en  vie.  Aullî  toft  que  le  Prince  Florent  aurat 
accompli  l'eage  de  doufeans , il  rcccvrat  annuellement  du  Duc  Ion  beauperc 
deux  f ents  marcs  de  Cologne  ;\  Graeve , à s’il  y cufl  manquement  au  revenu 
dcGraeve,  le  defaut  lcrat  paie  du  revenu  d’Anversou  auxenvirons,  & ferat 
leDucen  forte,  que  lediiïl  Prince  FlorcntjoUiflc  deladiiilcrcntepaifiblcment 
jufques  à ce  que  lel'didls  deux  mille  cinc  cents  marcs  lui  ferontpaiccs.  Et  s’il 
advint  que  le  Prince  Henry  filsde  noIlrcDuc  ne  voulut  paier  ladiâe  Ibmme, 
ou  contrevintà  cctraiiîlc , la  Princefle  Mathilde  & fes  heritiers  demeureront 
enlcurcntier  pour  demander  leur  parc  aux  Alleux  & héritages  qui  leur  pou- 
roient appartenir  de  la  fuccelfion  du  Duc  & DuchelTc  leur  pere  & mcrc. 
d’ Autre  colle  le  Comte  Willaumc  donna  en  dot  à nollre  Priuccflê  cinc  cents 
livres  d’Hollande  par  an , qu’il  alTîgna  tant  en  les  Alleus  qu’en  fes  fieft,  fea- 
voirellà  Breder-weerde  ; en  là  courcàHaerlcm& en  Arlcdcr-venne, laquel- 
le rente  ladite  Princefle  recevrat  doibs  le  jours  de  la  conlbmmation  de  fon 
mariage;  & jureront  touts  les  hommes  d’Hollandc&dc  Zélande  à ce  requis, 
que  lediA  doeferat  maintenu  entier  à ladiâe Princefle.  Et  s'il  advint  que  le 
Prince  Florent  trelpallà  avant  la  confommation  dudiA  mariage,  la  PrinccITc 
Mathilde  lcrat  rcconduiiSc  avec  honneur  en  Brabant  8c  preicntée  deUement 
à lèsparents;  Sc  Icspromeflcs  faiâes  d’un  cofte  & d’autre  ne  feront  d’aucune 
valeur.  Avec  ce  jureront  encor  touts  les  hommes  d’Hollande  & Zclande 
qu’en  bonne  foi  ils  conferveront  toutes  les  terres  que  le  Comte  Willaume 
UolTcdc  au  profiftdu  Prince  Florent  de  la  Princeffe  Mathilde  & de  leurs  heri- 
tiers. Le  Duc  & le  Comte  d’Hollande  jureront  aulli  qu’en  bofmc  foi  ils  alli- 
(leront  l’un  à l’autre  de  tout  leur  pouvoir  contre  un  chafeun , & ce  feront  ils 
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HrsRY  I.  jufCf  ^ hommes,  laquelle  afliftence  (c  devrat  aulîi  faire  hors  leurs 
Duc.  terres  contre  qui  ce  fût  làuf  leur  honneur  ; & à fin  que  tout  ce  demeurât  terme 

& ftablc  les  lettres  furent  fccUces  de  leurs  fccls , Ibubs  le  tefmoignagc  d’A. 
AbbcdeS.Michicl  en  Anvers, S.  Abbé  deTongcrlo, Godefroy  Sire  deBrcda, 
Thiery  Sirede  Bevere  & Richard  lôn  frere,Jcan  Sire  de  Heufden , Arnou Se 
WillaumedeRanfl:,  AruouSirede  Wefemale,  Arnou  Senefchal  Sirede Rot- 
fïlacr,  WillaumedeVos&  Thiery  Ibo  frere,  Arnou  Amman  d’Anvers,  Dey- 
IbdcHelrode  & Jean  fon  frere, Siger  Notaire,  Arnou d’Oflendrecht,  Witton 
de  Burch-vliet,  Betton  de  StavenefTe , WauthierdeCruniugen,  Florent  de 
Wourt , Ottondo  Alblacs  Chevaliers,  Allin  Chappclain  & autres.  Ce  maria- 
ge fiit  depuis  confomme  & liicceda  le  Prince  Florent  à fon  pere  en  la  Comte 
d'Hollande,  Zélande  & terres  de  Frilè  lelqucllcs  il  tint  environ  onlè  ans,  & 
ftit  nié  en  certainTournoi  provoqué  par  le  Comte  de  Clermont  en  la  Ville 
deNoyon  ou  félon  autres  à Corbic  en  l’an  MC  C.  XXXI V.  eagé  tant-feule- 
ment de  vingt&fix  ans,  laitlànc  veufvenoftre  PrincelTeMathildc,  laquelle  le 
voulant  addonner  à la  pieté  fit  changer  en  un  Monaftere  de  l'Ordre  de  Cille- 
CM.ilt  aux  fa  court  àLofduncn  en  Hollandeouelle  entre  les  Religieufes  pafià  la  plus* 
L’fdtiiem.  part  de  fon  temps;  eftant  chofe  digne  de  remarque,  que  le  Duc  Henry  I.  & 
prelïjue  touts  les  entants  ont  cfté  fi  affeélionnés  audiét  ordrede  S.  Bernaerd, 
que  pour  tefmoignagc  de  leur  bonne  volonté,  touts  ont  voulu  fonder  un  ou 
Sn  trrC-  plufieurs  Cloiftres  du  mefme  Ordre.  Noftrc  PrincetTc  donna  autfi  en  l’an 
fdi.  M C C.  X X X V I.  Samedi  apres  la  S.  Barbe  au  Monaflrre  du  Vau  le  Duc  la 
moiélic  de  la  difme  de  Greys,  la  tranlportant  à cefl:  effcéF  en  mains  du  Duc 
Henry  II.  fon  frere.  Bricf  elle  trefpallà  à meilleure  vieen  l’an  MCC.  LXVII. 
aiant  velcuccn  viduité  trente  & trois  ans,  &fiit  foncorpscntcrréaudiél  Mo- 
naftere à LolUunen.  LapofteritéduComte  FlorentSc  deNoftre  Princefle  fe- 
rat  rapportée  fur  la  fin  de  ce  quatriefmc  Livre. 

, J,  La  cincquiefmc  fille  du  Duc  Henry  I.n’eft  nommée  & ne  fotrouve  d’elle 

autre  mention  quedansl’Epitaphe  de  fon  petc. 
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ENFANTS  DE  HENRY  I.  DICT  LE  GUER- 
ROYEUR  DÜC  DE  LOTHIER  ET  BRA- 
BANT, ET  DE  MARIE  DE  FRANCE 
SA  SECONDE  FEMME. 


TTLisabeth  de  Lorain  fiit  premièrement  conjointe  ep  mariage 
Am.mâ-  r.  àThicry  Sire  de  Dinflaken  fils  aifné  de  Thiery  IV.  ComtedeClevesdc 

de  Mathilde  DamcdeDinllaken.  Les  convenances  furent  faiâes  en  la  Ville  Prtrm 
de  Lovain  le  XIX.  jour  du  mois  de  May  de  l’an  MCC.  XXXIII.  entre  /'«•74' 
le  Duc  Henry  & lediâ  Comte  de  Cleves , qui  en  advanccmcnt  de  celle  allian- 
ce donna  i noflre  PrincelTe  mil  & cinc  cents  livres  de  Cologne  renteannuel- 
le,  àlcavoir  deux  cents  livres  furleChaftcaudeThonenbergprcslc  Rhtn&fiic 
la  court  de  Orfoy,  mil&deux  cents  livres  furies  coursdeCalcre&Wifithc- 
Icn,  & les  cent  livres  reliants  lur  les  courts  de  Rçefe  & Wolfarc&  ibnt  nom- 
més tefmoins  Godefroy  de  Lovain  filsduDuc,  Arnou  Sire  deHucfdcne,  Go- 
fuinSire  de  Golèncourt,  Arnou  de  Limacle,  Wauthicr  Clutinck,  Henry  de 
Attencourt,  Otteman  de  Dormacle,  Henry  de  Sterbeke , Confon-Iean  de 
Monts,  M.aillre  Godefroy  Chantre  à Lovain,  Everard  Chanoine  à Lovain, 
Godefroy  Mayeur  à Lovain,  Dannekinde  Vos,  ElliennePalllz,  Henry  Som- 
mellier,  Willaume  de  Hubach  & autres.  En  l’an  MCC.  XLI.  le  Prince  Prrmvti 
Thiery  foubs  le  tiltre  dcfilsainlhc  auComtedeCleves  donnapourlui& lès 
luccceflcurs  aux  hommes  du  Duc  Henry  I.  en  Brabant  & leurs  defeendants 
liberté  ÔC  franchilc  de  Ton  tollieu  à Orlby , pour  toutes  marchandilcs  mon-  ' 
unt  & defeendant  le  Rhin , par  fes  lettres  données  à Bois-le-Duc  le  mardy 
apres  l’Afcenfion.mais  quelques  quatre  ans  apres  il  trefpallà  encor  du  vivant 
de  fon  perc,  laillànt  norfre  PrincefTe  vcufve&meredc  deux  filles,  feavoireft  Prmti 
Mathilde  femme  de  Gérard  de  Limboutg  diél  de  Luxembourg  Sire  de  Dur-  7*' 
Stni.ma-  buy . & l’autre  mariée  .à  Gerlac  Sire  de  Ilenberg  ôf  de  Limpborch.  Apres  en 
l’anMCC.  XLVl.  la  Princellè  Elilàbeth  print  une  fécondé  ailianceavec 
Gérard  de  Limbourg  Sire  de  WalTcmberge,  de  Spremont  & de  Borne,  qui 
Tom.  I.  Hhh  cfloit 
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Hehkïi.  eftoit  lors  veuf;  mais  comme  ils  furent  trouves  s’attoucher  au  troifiefrae  degré 

Duc.  (Je  confanguinité,  leur  mariage  fut  déclaré  nul  par  fèntence  de  Conrard  lors  Pmnt 
Archcvefque  de  Cologne , qui  fur  ce  donna  lès  lettres  au  Duc  Henry  II.  li  fg-yi. 
veille  dePafque  fleuries  dudiâ  an  MCC.  XL VI.  rar  Iciquelles  il  di«S 
qu’aiant  par  commandement  du  S.  Siège  fàiâ  enquefte  fur  le  parentagequ’il  y 
avoit  entre  Noble  homme  Gérard  Sire  de  Waflcmbcrg&  Elifabcth  là  focur  veuf- 
vede  Thiery  fils  au  Comte  deCIeves,  il  at  trouvé  parle  tefmoignagc  de  plulieurs 
tefmoins  dignes  de  foi , que  le  grand  pere  dudiâ;  Gérard , àc  la  mere  grande 
de  ladiâe  Elifabeth  avoient  eflé  frères  oc  focurs , & que  parainfi  ils  le  touchoient 
de  làng  au  troifiefme degré;  enluite  de  quoi  il  avoit  entre  eux  prononcé  fèn- 
tence de  divorfè:  mais  ce  nonobftantilsdemeurercntparenfemble,  &obtin- 
drent  du  S.  Siégé  difpencc  fur  ceft  empefehement,  car  l’on  trouvé  en  l’an 
MCC.  LU.  au  mois  dcMarslelendemain  apresla  S.  Gr(^oirc  que  Walleran  Pnmi 
Duc  de  Limbourg  par  fes  lettres  données  à Gulpen  déclaré , que  Gérard  Sire  f'‘i- 
de  Waflèmberge  de  l’adveu  de  (bn  fils  aifné  Gérard  a ce  requis  & appellé,  at 
alTigné  à Elifabeth  fà  femme  Iceur  de  feu  Henry  Duc  de  Brabant  pour  elle  & 
pourfèsenfàntsàperpetuité  le  Chafleau  de  Spremont  avec  fes  Vadàls,  mini- 
ftcriels& autres  biens  y appartenants,  & toute  la  terre  qu’il  at  à Gulpen,  le 
tollieuàDobach,  &toutsles  biens  comme  Linné  Percheaautres  firaéesdeça 
le  Quore  du  cofté  de  Spremont  entièrement,  avec  tous  fes  Vaffals:  Minifte- 
ricls  & habitansdecemefmc  cofté,  & toutes  les  terres  qu’illec  il poura encor 
acquérir.  Et  Gérard  fils  aifné  fufHi(ft  eftant  en  tel  eage  que  foire  le  pouvoir  fé- 
lon lesloix  de  lapatrie,  renonça  à tout  ce  que  deftiis  auprofidfdetaPrinceflè 
Ehfàbethfa  maraftre&  fes  enfonts,  comme  aulli  à tout  droiô  civil  & Canoni- 
que que  contre  ce  fèrvir  lui  pouvoir  : relèrvant  à lui  le  Chafteau  de  Waflèm- 
bejge  avec  les  Vaftàls,  Minifteriels  & habitants  dudid  Chafteau  qu’autres 
de  Pautre  cofté  du  Quore  devers  Waflèmbeige , avec  les  acqueftes  foiâes  ou 
à foiredu  mefmc  cofté,  lequels  biens  devront  appartenir  audiéf  filsaifné.  Et 
lediâ  Walleran  Duc  de  Limbourg  comme  Seigneur  direâ  & fbuverain  def 
di(fts  biens , les  donna  en  fiefà  la  Princeflè  Elifabeth  & a fès  enfonts , qu i d’i- 
ceux  feront  fès  hommes  liges,  le  tout  i la  requifition  dudidf  Sirede  Waflèm- 
berge & de  l’adveu  de  fondiél  fils  aifné  : tefmoins  Noble  homme  Thiery  Sire 
de  Valkenbourg,  Herman  de  Wilre,  UdonSenelchalde  Rode&Gisbert  fou 
frere,  Willaume  di(ft  Mulrepach , WillaumedcWeramc,  Alexandre Marc- 
fchal  de  Limbourg,  Simon  de  Reynberfdalc,  Adam  de  SIedenake , Gifènne  de 
Gulpen  Chevaliers  & autres.  Mais  ledift  Sire  de  Waflèmberge  rrefeaflàpeu 
apres  envers  l’an  MCC.  LIV.  laiffànt  encor  veufve  la  Princeflè  Elifabeth,  Pmva 
laquelle  au  mois  de  Septembre  en  la  mefinc  année  foubs  la  qualité  de  Dame  P‘i-77> 
de  Spremont  & jadis  Comteflè  de  Cleves  afligna  à l’Eglilè  de  Waflèmberge 
quatre  maldres  defroumentà  prendredefèn  creuà  Vebufeh-weert  en  fà  terre 
de  Linné,  en  lieu  d’un  marc  de  Cologne  qu’elle  avoit  promis  à ladide  Eglifè 
pour  l’ame  de  Gérard  Sire  de  Waflèmbcrae  fonmari  de  bonne  mémoire,  les 
lettres  font  donnéesàLinne&féclIécs  de  fon  feel  rond,  contenant  une  Dame 
à cheval  aiant  for  la  main  fèneftre  un  oy feau , & en  la  circonférence  ces 
mots  SigiUum  Elifabeth  Elle  appoimftaaulTlprennant  la- 

dite qualité  entre  fà  fille  & Otton  Comte  de  Gucldres  for  ladiéte  terre  de 
Linné.  Et  par  lettres  données  à Gulpen  en  l’an  MCC.  LVIII.  Walleran 
Duc  de  Limbourg  promet  fur  fà  foy  & ferment  de  maintenir  &conferverno- 
ftre  PrincefTe  veufve  de  Gérard  Sire  de  Waflèmberge  fon  coufin  en  tours  fès 
biens  tants  fiefs  qu’ Alleux  fltuées  deçalc  Quore  vcrsGulpen,  lefquels  ci-de- 
vant 
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vaut  ledid  Sire  de  Waflëmbcrge  de  l’adyea  de  Gérard  ftn  fils  ailhc  lui  avoir  HaHari. 
pardevanc  lui  cédé  & traafportc,  & avec  cela  s’oblige  ledid  Duc  que  fur  la  «'• 
compofition  amiable  entre  elle  & lediâ  Gérard  fils  ailné  de  Waflëmbcrge  il 
feratbon  Seigneur  & garand.  Ec  combien  qu’il  foit  du  tout  apparent  que  de 
ceflefecondealliancenoftrePrinccircateuquelques  enfimts,  toutcs-foisn’en 
ai  je  fceu  avoir  la  cognoillânce. 

Marie  de  Lovain  vraifemblablemeot  morte  làos  avoir  prins  alliance 
de  mariage. 
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haut  fille  d*In-, 
Igelbcrt  Mar- 
quis de  For- 
[joul , &c.  ir 
mourut  iiyz. 

Lucy  cfp.  Ric- 
hard Comte 
I de  Chcllrc. 

Leofiore. 

I Mehaut. 


. Henry  Comte  de  Champagne  i 
efp.  Marie  de  France.  ilmou-< 
rutuSo.  ' 

Willaume  Archevefque  de 
Reims. 

Marie  efpou.  Odoo  Duc  de 
Bourgogne. 

Agnes  elp.  Renaud  Comte  de 

I Kàbau  efp.  Rogier  Duc  de  la 
I Fouille  Z.  Wtilaume  Goeth 
Sire  dc*MontmiraI. 


’HenryComtede  Cham- 
pagne cfp.  I.  Ermc- 
findc  de  Namur  z.  Ifa- 
bcau  Rüine  de  jerula- 
I cm.  mort  1197. 

Thibaut  Comte  de 
Champagne  cfp.  Blan- 
che Roync  de  Navar- 
re. il  mourut  izoï. 

Marie  cfp.  Baudewîn 
Comte  de  Flandre 
Emp.  de  Coülianti- 
noplc. 

Scolafiica  elp.  Wil- 
laumc  Comte  de  Maf- 
.con. 


Mehaut  elp. 
de  Perche. 


Rotrou.  Comte 


I Thibaut  Comte  de  Blois  efp: 
Alix  de  France. 

MagareteRelig.  ^Fontevraud. 

EfUenne  Comte  de  Sancerre 
efp.  fiUedc  Godelroy  Donzy. 

j EfticnneCom-  Iaüi  elp.  Louis  Roy  de  France. 
tcdcMortaing 
Roy  d* Angle-  /Thibaut, 
terre  efpoufa  J Euftacc  Comte  de  Boulogne 
Mechtilde  ^icfp.  Con/laace  de  France. 


''Thibaut. 

Louis  Comte  de  Blois 
cfp.  Catharine'  Com- 
telle  de  Clermont. 

Henry. 

Philippe. 

Margaretc  efp.  i.  Ot- 
t»n  Comte  de  Bour- 
tne  Z.  Hugue  Sire 
- Jifv  Z.  WauthicT 
Sire  o’Avclbcs. 

Ifabcau  efp.  Sulpjce 
Sire  d’ Amboilc  z.  Jean 
.Sire  dcMontmirail. 


Comteflfe  de 
Boulogne,  il 
j mourut  11 5*4. 

Henry  moine 
là  Clugny  puis 
I Evefque  de 
IWimon. 


, Gillaume  Comte  dcMortaing 
jCl|>.  Ifabcau  ConuelK  de  Sur-  , 
rcy  & Varennes.  il  mourut  [We  Comtefle  de  Bou- 
t i6o.  logne  mariée  qua- 

Marie  Comtdlè  cfp.  Mathieu  |trcsfbis. 

I^re^de  Philippe  Comte  des* 

I Mkhaut  ESP.  Henri 
II.  Duc  DE  Lothier 
l^ET  DE  BrAHANT. 


Flandre. 
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fThicry  diâ  d’Elfàce 
I Comte  de  Flandre, 
mort  ii6S. 


fThicry  Doc  de  Lor- 
raine Supérieure.  ^ 
mourut  III 


Gérard  Duc  de  la 
Haute  Lorraine  Com- 
te en  ElGicc.  mort 
X070. 


Hadwtce  fille  au  Corn- 
ue de  Namur. 


'Gertrude  de  Flan- 
,drc. 


'Robert  dift  le  Fiiibn 
Comte  de  Flandre, 
mon  1077. 

^ Gertrude  fille  au  Duc 
.de  Saxe. 


'Mathieu  I 
de  s 
Flandre.  I 


'Fooqoej  Comte 
d’Anjou  de  Roy  de  ^ 
lcrufatem. 


’Foaques  Comte  d’AUr 
)ou  did  Rcchin. 

Berthe  fille  an  Com- 
te de  MuDtfort. 


SilnHe  d’Anjou.  ^ 


He’îc  Comte  du 
Mans. 


Erenborve  Com- 
tcÛê  du  Alans. 


JMehaut  fille  de  Ger- 
jvait  Seigneur  du  Cba- 
Nleau  de  Loir. 


Mathilde 
femme  de 
Henry  i. 
Due  de  4 
Lothier 
&de  Bra- 
bant. 


|Thibaut  Comte  de 
.Eaicnne  Comte  de  ^ampegne  Bloit 
Blois  4t  de  Char-JClutttcs,  &c. 


[Alix^  fille  an  Comte 
Uc  V’ermandois. 


■Eftienne  Comte  de 
Mortæng  Roy  d’ An-  ^ 
gleterre.  mort  11^4. 


rWillaume  le  Conque- 
jrant  Roy  d’Angleter- 
re & Duc  de  Nor- 
VaUi  d’Angleterre.  J '°^7- 


Mehaot  fille  au  Com- 
te de  Flandre. 


Marie  I 

Comtefiè  I 
de  Boulo-  i 
gnc.  ^ 


Mathilde  ComteiTe 
de  Boulogne. 


Eufiace  Comte 
Boulogne. 

•< 

Marie  d’Efeofle. 


Euftace  Comte  de 
Boulogne. 


de 


'^Tde  de  Boüillon  filla 
de  Godetroy  Duc  des 
^deux  Lorraines. 


fMalcoIme  Roy  d’EP- 
coüê. 

J Margarete  niepcc 
^ d’Eduard  Roy  d’An- 
gleterre. 


• Princes, 
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Princes,  Barons  & Nobles , Vaflals  de  Brabant. 


1 Albert  frere  au  i Willaurae  Sîre  de 
Duc  , puis  Evef-  Perweys,  frere  au 
que  de  Liège.  - Duc.  , i 


3 Godefroy  frere  an  4 Henry  Duc  de  Lim- 
Duc,  & Godefroy  bourg  , ' Marquis 
fibpfils.  d’Arlon  , Sire' de  : 

l'  , Rode,  & fou  fils  le 

' t DucWallcran. 


Otton  Comte  de  6 Thicry  & Willau- 
Gucldres , de  Zut-  me  frétés  Comte  de 

phen  & de  la  Ve-.  . Hollaitde,  Siresdes 
■)  terresentreStryeaç 
& Waelwyck. 


7 Philippe  Marquis  8 Louis  Comte  de 
& Comte  de  Na-  Los,  Sire  de  Cha- 
: mur,  Sitr^du  Fais  jttoht  ,-  & Henry: 
.d’.Ajôfi.  .J  ' Cojnçe  de  Duras 
lôn.frere.  i 


Il  Henry  Comte  & Wauthier  Bert- 
Sire  de  Cùyck.  bout  3.  AdvoUé  8c 

SiredeMalines. 


LothaireComtede  10  Gilles  Côte  de  Du- 
Hoftade  & Dael-  ras,  Clermont  & 
hein  , & Lothai-  Montagu,  Sire  de 
re  fon  fils.  ludogne , Pierre  & 

Conon  fes  frefes. 
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13  Godefroy  Sire  de 
Breda  & Scoecen. 
Gpdefroy , Gilles 
& Henry  les  fils. 


t4  Gérard  Sire  8c  ly  Amou  Sire  & ï6  Amoo  Sire  & 
Prince  de  Grimber-  Prince  de  Grimber-  Prince  de  Dieft. 

ge , fils  de  Gérard.  ge  fon  ftere. 


17  Engelbert  Sire 
d’Eogien  & Siger 
fon  frété. 


18  Giflebeit  Sire 
d’Audenaerde  & 
Amou  Ibn  fils  Sire 
d’Audenaerde,  At 
fche.&Ronkieres. 


19  Wouchier  Sire  de 
Ligne  & FafiréSire 
de  Monltreul  fie- 
res. 


10  Gérard  Sire  de 
Janche&Bau(]our, 
Henry  & Gofiiia 
fès  ôeres. 


n Leon  Sire  d’Aa, 
Andcrlechc,  Len- 
neck,  Pollaer,  &c. 


Il  JeanSiredeHeuf 
dene  & Arnou  Ibn 
fils. 


13  Willaume  Comte 
&SiredeMegene. 


14  Gilles  SiredeTra- 
figoies&de  Silly. 


Amon 


ijglc 


Dl  ‘ • 


LIVRE  IV. 


lit 


4j  ArnouSirede 
Rocfelacr,  Sc- 
nefchal  & Gc- 
lardibn  frcre. 

49  Gilles  Bert- 
hout  diâ  à la 
barbe  & Gilles 
Berthout  Ibn 
fils  aifbé. 


26  Thiery  Sire' 
d’Alcenae , 
Wecrt,  &c. 


30  Godefroy 
Chaftelain  de 
Bruxelles.  , 


47  ArnouSirede 
Walhain,  Wil- 
laume  & Bau- 
dcwin  lès  frétés. 

3t  GerardSirede 
Marbais. 


48  ArnouSirede 
Welèmaelc. 


34  WillanmeSire 
de  Bicrbcke, 
Godefroy  & 
Wauthiet  fes 
frétés. 


33  lacques  Sire 
deSombreSê. 


34  HenrySirede 
Bautershem. 


37  Renier&Go- 
luin  Sires  de 
Heverle. 


3<>  Louis  Sire  de 
Levedaele. 


RichalJ 
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Richald  Sire  de  ■ Gerirddiâ  Badin  Amou  Bcrthout  Charles  d’Aer- 

Rcvehc.  de  Dieft  Sire  de  Sire  de  Rand  8c  fchot  Sire  de  Ri- 

Wacnrodc&Lin-  Willaume  fon de-  viere,  Arnckin& 

crc.  re.  Henry  les  ftcres. 

Jacques  Sired’Or-  Willaume  & Bau-  Daniel  Sire  de  Gillcbert  d’An- 

bais.  dewindeLiere.  Crainhem , Re-  dres  Sire  de  Til- 

nier  de  Ruflche-  bourg  & Wou- 

bulch&  Willaume  thierfonfrere. 
deCrainhemfrcrcs 

Hubert  Sire  de  Arnon  & Wou-  GofuludeGochc-  Godefroy  Sire  de 

Heeswyck.  thier  de  Bygaer-  court.  Calmont. 

den  frétés. 

Herbert  Sire  de  Golcelin  d’Iflche  Henry  Sire  d’Af-  Jacques  de  Wal- 

Hcfe  & Henry  & Henry  fonde-  fehe.  hain. 

fon  freres.  re. 


Gérard  & Arnou 
de  Huldebergc 
deres. 

Louis  Sire  deDie- 
penbeke. 

Jacques  de  Chau- 
mont. 

LSbertdeRumpf- 

dorpe. 

Sohier  Sire  d’Ar- 
, quenne.Robcit'& 
Gérard  les  deres;  ' 

Godedoy  Sire  tle 
Helmont. 

Henry  de  Gochë- 
court. 

Bofind’Ottignies. 

I 

Henry  d’Echcl- 
puele. 

Gérard  de  Nethe- 
nc. 


Godedoy, Gérard 
8c  Henry  de  Hul- 
denberge. 

Olivier  de  Sonen- 
gem. 

Arnou  & Gérard 
de  Lcvedaele. 

Wauthier  Clu- 
tinck  Scnelcfaal. 

Anthoine , Wil- 
laume '&  Arnou 
de  fitmsbeke. 

Bodin  d’Altena. 


Goliiin  de  Bmc-, 
hem.  J 

Deylb  & Jean  de 
Helrode. 

Albert  de  Lange- 
le. 

ReinbalddeLake. 


Henry  & Willau- 
me de  Gcftelc. 


Sebaflien  de 
Grobbcndunck  & 
Nicolas  ion  hls. 

Wouthiet.  de 
Berchem. 

Thicry  Sire  de 
Herlaer. 

René,  Nicolasdc 
Arnou  de  Udinc- 
hem. 

Boudewin  de  Eg- 
hoven. 

Hugue  de  Bor- 
gneval. 

Riefo  de  Dieft. 

Wauthier  deRhi- 
menham. 

Wauthier  & Wil- 
liaume  de  Cara- 
penbout. 


RabodedeBerg. 


Jacques  de  Wal- 
courtdiâ  de  Cler- 
mont. 

Robett  ou  Rubin 
deThillemont. 

Willaume  Pipen- 
poy. 

Rubin  Renier  & 
Ari^u  de  Limae- 
le. 

Willaume  de  Do- 
gelbcrge. 

Wauthier  &Fran- 
codeRufcbebruc. 

; I 

Godefroy  de  Her- 
pen. 

Wauthier  de  Bu- 
fengem. 

Willaume  de  Ha- 
renton.'  i ■ 

Hen- 
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Henry  de  Wem- 
blcoe. 


Jean  deSaventhe* 


Wauthier  de  Wet- 
tinchove. 

Arnou  d’Oycn- 
brugge. 

Daniel  de  Orten. 


Waathicr  de 
HaghtSire  dcKi- 
menham. 

Ringot  de  BoHiit. 


Baudewin  Sire  de 
V uchc. 

Gérard  & Henry 
de  Huppain. 

Hubert  de  Bulêc- 
hem. 


Wauthier  de  Pul- 
le. 

Willaume&  Tho- 
mas d'Eckerne. 

BaUin  de  Bcrlaer. 


Albert  de  Dinte- 
ic. 

Pierre  de  Caflên- 
berge. 

RjeoKr  de  Lane. 


L I V R E I V.  iij 

Daniel  & Reim-  Godefroy  de  Bon-  Rogier  & Amou 
bald  de  Dielbeke.  daele  fils  de  Gel-  de  Laerbekc. 
dolf. 

0 

Gofuin  Boch  de  Ottoman  de  Dor-  Jean  & Henry  de 
Hemicfem.  maele.  Sterbekefreres. 

Gérard  de  Sant-  G.  d’Oofterbeke.  Gérard  de  Hoen- 
berge.  broec. 

Wauthier  Karc  de  Henry  d’IlTchc  le  Wouthier  & A- 
Huldebergc.  brun.  l^itd  d’IlTche. 

Wauthier  de  Nid.  G.  de  Wynen-  G.  de  Bellengeni. 
gem. 

PelgrimCheyalier  Renier,  Siger,  Arnou  de  Meyn- 
& les  fils  Nicolas  Willaume,  Franco 
&Willaume.  & Daniel  d’Uccle. 

t • ,f • / ,,  , 

Willaume , Hugo  Anlclme  de  Wel-  Confon-Jean  de 
Nofe  d’Anderftat.  de.  Mons. 

Henry  de  Hu-  Herman  &Mar-  Nicolas  de  Terni, 
gaerden.^  çilledeLoen.  nés. 

Wauthier  Bach,  i Willaume  de  Ber-  Henry  de  Hugaer- 
ges.  den. 

Robert  de  Litte.  Leon  de  Hudere-  Willaume  de 
hem  & Arnou  fbn  Bufeh. 
ftere. 

Gérard  de  Gorie.  Allcain  de  Gero-  Willaume  Dede- 
dft.  • lair. 

Godefroy  &Wil-  Robert  fris  d’Eu-  Arnou  Amman 
laume  van  Halle.  genedcHacren.  d’Anvers. 

Godefroy  vanden  Jean  de  Woluve.  Baudewin  de  Pi- 
Berge.  thie. 

Godefroy  Ma-  Bernard  Elcoutet-  Willaume  de  Bor. 
yeur  à Lovain.  te  à Bois-le-Duc.  deu. 

G.  Efeoutette  à AmoudePottere.  Wauthier  de  la 
Henrentals.  Conte. 

Henry  Prits.  Wauthier  Vie-  Willaume  & 
minck&Lambert  ThicrydeVos. 
fonfils. 
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Henry  Eftoutctte 
d’Orfchot. 

Wemicr  de  Ter- 
rene. 

Henry  de  Rixfte- 
le. 

Grégoire  de  Fil- 
fort  Amman  de 
Bruxelles. 


Henry  Spiegel. 

Willaume  Appel- 
grau. 

Robert  d’Engien. 

Boydin  de  Wou- 
de. 


Gofuin  Haac. 

Nicolas  Sant. 

Henry  d’Alfin- 
gen. 

Arnou  de  Lede- 
berge. 


GorcelinClocinck 


Bodenoy  deSone. 

Wouthier  de 
Thillemonc. 

Willanme  de  Tii- 
beke. 


Wauthier  Alf. 


Witton  deBurgf- 
vliet. 

Eftienne  de  Syt- 
terth. 

Willaume  de 
Hofle. 

RudolfdeLoTain. 


Willaume  Draeck 

Henry  d’Acten- 
court. 

Jacques  de  Pam- 
beke. 

Franco  Boulé. 
Nicolas  de  Ranft. 


Arnou  d’Oflen- 
drecht. 

Libertde  Femme. 


Wauthier  de  Scaf- 
fundre. 

LibertduChaftel. 


Henry  de  Heyf- 
bruc. 


Renier  Mennen 
diâ  Clutink. 

Arnou  d’Oflen- 
broec. 

Hugue  Tukelant. 

Arnou  de  Crain- 
hem. 

Thomas  Smec- 
him.  ' 


HEN- 
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HENRY  II.  DICT  LE  MAGNANIME  DUC 
DE  LOTHIER  ET  DE  BRABANT 
MARQ,UIS  DU  S.  EMPIRE  COM- 
TE DE  LOVAIN  ET  DE 
DAELHEM,  &c. 

Chafitre  V. 

H07.  mariage  fut  doibs  l’an  MCC.  VII.  au  mois  de  Février  traidFc  _ 

avec  Marie  fille  de  l’Empereur  Philippe  & d’Irene  fille  d'Ilàac  l’An- 
gc  Empereur  de  Conflantinoplc. 

in8.  Depuis  en  l'an  MCC.  XXVIII.  le  Duc  fon  perc  l’envoya  avec  bcl- 

le  armée  en  faveur  de  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  des  Monts,  contre 
TtZ.  *'  Henry  Archevclque  de  Cologne  & fes  alliés.  d’Abbordilprintle  Chafleaude 

DaelhemlùrLothairc  Comte  de  Hoftadeprochc  parent  & fauteur  dudiâ  Ar-  Ryn-Cra- 
chevelque,  dclaaflîegca,  print&ruinaleChaflcaude Randenrodc,parcequc 
Gérard  Sircdudirftlicului  avoitofté  quelques  vivres,  &ravageatoutlepaisaux 
environs. 

I ijo.  con  vertant  apres  à la  pieté , il  donna  au  Monaftere  de  noflre  Dame  à ter  jv,/.  ,tap. 

r^li.  de  Camere  quatre-vit^  & cinc  bonnieres  de  terre  fituées  en  certain  bois  près  io3- 
Camrrt.  Vilvorde;  & aux  lettres  fur  ce  données  en  l’an  MCC.  XXX.  il  prent  la  qua- 
lité de  fils  aifné  du  Duc  de  Lothier,  & nomme  tefmoins  Leon  Chaftelain  de 
Bruxelles,  Wauthier  Sire  d’Aa,  Henry  d’IlTcheleBrun,  Dierfè  dit  Helrode, 

Robert  d’Engicn , Wauthier  Clutink,  Wauthier  dcBautershem &Willaurae 
de  Borde. 

Droiiï  de  Ilobtinten  lamefmeannée  lettres  de  Henry  Roy  des  Romainsfilsde  l’Em- 
JeieU.  pereur  Fredric  données  à Fridberfie  le  premier  Dimanche  apres  Palques 

XXVIII.  d’ Avril , par  Icfquellcs  lediâ  Roy  déclare , que  par  fcntcncc  des  ^ ’ 
Tom.  I.  LU  Princes 
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Hemrii.  Princes  en  fa  court  avoit  efte  juge,  que  (puis  que  la  mere  de  noftre  Prince 
Due.  eftoit trefpalîec)  le  Duclbn  perene  pouvoir alliencr  outranlporter  aucunsdes 
biens  qu’il  pofTcidoit;  &encasqu’ille  fit,  que  lcdicftPrinceles  pouvoir  libre- 
mentoccuper  & làifir  comme  fes  propres. 

Il  etl  apparent  qu’entre  noftre  Prince  & Thiery  Comte  de  Clevcss’eftoit  ef- 
mcûquelquedebac,  car  par  lettrcsdonnées  à Bois-le-Duc  au  mois  d’0<ftobrc 
Clcvn.  jeudj  apres  laS.Luc  de  l’an  fuldiâ,lediâ  Comte  de  Cleves  promit  à noftre  Prince  ' 

(qu’il  qualifie  Henry  de  Lovain)  que  s’il  fut  trouve  coulpiblc  d’avoir  commis 
quelque  excès  contre  lui , qu’ileft  content  de  fercmettre  iüree  au  jugement  du 
Duc  Henry  de  Brabant  fon  cher  Scigneur&  d’ArnouSire  de  Walhain:  mais 
quellefutrilluëdeccft  affaire  ne  m’eit  apparu. 

,231.  En  l’année  enfuivante  MCC.  XXXI.  veille  de  S.  Bartholomc  il  advoüa  cbaricc 
rM.J'jlf-  certaine  donnation  faiéleau  Monaftere  d’Affligem  par  Willaume  de  Grim-  /<>». 
/‘à''”-  beiges  & là  femme  Ifabeau  Dame  d’Affche  de  la  dilme  de  toutes  leurs  terres 
labourées  8c  à labourer  fituées  en  ladiâe  paroiffê  d’Affche,  foubs  le  tefmoi- 
gnagedcGiffebert  de  Tilbourg,  GisbcrtdcCami>enhout,  ArnoudcLimaele, 
Grégoire  Amman.  Ican  de  Sterbeke  & Henry  Ibn  frère. 

Arnbn  Sire  deGrimbcrge  en  partie  par  fes  lettres  données  au  mois  d’ Avril 
,2j,  MCC.XXXII.  déclaré,  queparle  conlcil  d’amis  telle  convention  c’eftfai- 
Crimitr-  (fte  entre  lui  & noftre  Prince  (qu'il  qualifie  Illuftre  homme  & Seigneur  Hen-  ^ 

S‘‘  ry  de  Lovain)  que  parenfemble  ils  donneront  à culture  toutes  les  bruieres, 
Waftines&autrcs  terres  vuides  fituées  en  leur  commune  Seigneurie,  à certain 
censannucl , qu’ils  recevront  par  cigale  portion  ; & fi  quelqu’un  leurmouva 
queftion  à cefte  caulè , il  s’obligcreut  d’alliftct  l’un  à l’autre  réciproquement 
de  tout  leur  pouvoir. 

Henry  Roy  desRomainsparfes  lettres  donnécsàNorimbcrgc  le  XX.  d’O-  Na.  thf. 
«ftobre  de  l’an  M C C.  X X X 1 1 1.  oâroya  à noftre  Prince  (à  qui  il  donne 
autre  qualité  que  de  Henry  de  Lovain  fon  cher  coufin)  deux  cents  marcs  de 
Cologne  à prendre  touts  les  ans  du  tollieu  à Wecrdc;  & ordonne  à G.  Bur- 
grave  dudiéf  lieu  & à tout  ceux  à qui  il  peut  appartenir  de  faire  lediéb  paye- 
ment: avcctcllc  reftriiftion  toutcs-fois,queledi(àRoy  &noftre Prince leront 
tenus  de  prendre  fur  ce  l’adveu  de  l’Empereur  Frcdric  pcrc  du  Roy. 

Le  Pape  Grégoire  en  l’année  enfiiivantc  MCC.  XXXIV.  fit  publier  Suitnfis, 
une  croilade  avec  grandes  indulgences  contre  lesStadingers  ou  habitans  de  la  Ment. 
Ville  de  Staeden  au  Diocclè  de  Bremcn,  qui  s’eftoient  révoltés  contre  leur 
Evcfque  Gérard  de  la  Lippe,  & par  leurs  feditions  & hercfies  troubloient  le 
repos  public:  de  forte  que  plufienrs  Princes  & Scigncursdcdivcrfes contrées 
fc  croiferent,  &entrc  autres  Florent  Comte  d’Hollande,  Thiery  Comtede 
Cleves,  Willaume  Comte  de  Juliers,  Wauthier  AdvoüédeMalines, Robert 
SircdeBethunc&deTcnrcmonde,  Willaume  Sire  deLocrelbnfi’cre , Amou 
Sire  d’Audenaerde,  ThierySire  de  Bevere,  RaffeSirede  Gaverc,  Amou  Sire 
LtPriiue  de  Materne  fon  frère,  ArnouSiredeWcfemaclc,  Willaume  de  GrimbergeSi- 
ted’Affche,  Giflebcrtde  Sottegem  Sire  deRaffègem,  Gérard  de  Dicft  Sire  de 
« tn  m 2cclhcm  & autres , dcfquels  fût  dcfigné  le  chef&  conduâeur  le  Prince  Henry 
de  Brabant , qui  fc  comporta  avec  telle  prudence  & valeur  en  celle  entreprin- 
Ic,  qu’il  obtint  de  fes  ennemis  une  fort  fignalée  Viéloire  à Oldcnfché  le 
XXVI.  de  Juing  de  l’an  fuldid.  Des  Stadingers  furent  tués  outre  les  fix 
cents  & des  noftrcs  dix,  encre  lefquels  fut  Henry  Comte  de  Oldenborg.  J’ai  ' 
vendes  autheurs  qui  augmentent  le  nombre  des  tués  jufques  à quarante  mille 
mais  ceft  hors  de  toute  apparence. 

Au  mois  de  Mars  dudiél  an  MCC.XXXIV.il  conlcntift  à G.  de  Belle-  Na.  ih>>. 
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Peih  By  pouvoir  coiiJlruire  im  Cloiftrc  pour  des  Religieufes  dans  les  terres  de  Henrvz. 

f_urJtm.  Jon  domaine;  & aux  lettres  fur  ce  données  il  le  qualifié  fils  ailiié  du  Duc  de  l^uc. 
Lothier. 

Le  Duc  Henry  l’on  pere  ellanc  trefpairé  comme  dift  cil  le  V.  de  Septem- 
bre de  l’anMCC.  XXXV.  il  lui  lùcced.i  en  tours  les  eftats,  & aulli-toftmoU- 
va  queftion  à Henry  Atchevelquc  de  Cologne  lûr  les  Alleus  de  Orten,  Lu-  Pnuvn 
mershem  , Dormaele  & autres  que  Ibndiâ  jrere  aveit  ci-devant  en  l’an  ^S'- 
Aie C.  XXII.  prins  en  fief  de  l’Archcvelque  Engclbert,  à railbn  de  quoi 
on  lui  devoit  mil  marcs  annuellement  qui  n’avoient  cllé  payés  quclques-an- 
nées  de  fiiite,  de  forte  que  le  nouveau  Duc  reftilà  de  prendre  Ici  diètes  terres 
à hommage:  mais  quelques  amis  moicnnerent  entre  eux  certain  accord,  par 
lequel  l’ArchevcIque  promit  de  payer  au  Duc  crois  mil  marcs,  àreccvoirlurla 
moiâiedefontollicuà  Nuys,  àicavoir  fix  cents  marcs  cincansde fuite,  &fi 
la  revenu  dudiéltollicu  ne  portoitjufqucsà  ladiéfefomme  de  fix  cents  marcs, 
l’Archevefque  s’obligea  de  làtislairc  au  manquement,  & s’il  ycufldiifurplus, 
cela  feroit  converti  au  profiâ:  de  l’Archcvefque,  qui  avec  ce  mift  le  Duc  ac- 
nis.  tucllcmcnt  en  polîcifion  de  ladiéle  moiétie  du  tollicu  pour  en  jouir  doibs  la  S. 

i2;«.  pu.  Martin  fuivantc , & dccedonnalcslcctrcsenlamcfmc  année  le  premier  Diman- 
chc  en  quarcfmc  Invocavit. 

Mariagt  Margarctede  Gucidres  nicpcc  de  noftre  Duc  avoiteftépromife  en  mariage 
P^tOrtonComtedeGucldres  Ibn  frereAThierySirede  Fauquemont,  maisle 
Ducfononcle  ne  trouvant  celle  alliance  à propos  lapromir  àWillaumcCom-  Prwei 
tcdejuliers,  qui  parles  lettres  données  à Lovain  jour  de  S.  Grégoire  de  l’an 
MCC.  X X X V I.  s’obligea  de  prendre  ladiéle  Princclfc  à femme  aulli-toll 
quclediél  Comtede  Gucidres  lcroic  abibubs  de  ladiéle  prdmcllc& ferment  fut 
ccfàiélaudiélSiredcFauqucmont  : & cc;\  pcincdemille  marcs  à payer  au  Duc. 

Et  quand lediét mariage  lcrat conibmmé , leComtede  lulicrsfccontentcratdc 
la  fomme  que  ferat  taxée  par  le  Duc , Arnou  Sire  de  Dicll , Henry  d’Atten- 
court  & Maillre  Daniel , Sc  de  mille  marcs  en  c.mical  piycrat  le  Comte  de 
Gucidres  pour  trois  cent  marcs  annuellement,  julqucs  à ce  que  le  payement 
entier  ferat  alîîgné  en  terres  ou  deniers-  : & avec  ce  promit  lcdiélComte  delii- 
licrs  de  donner  en  dot  à ladiéle  PrinccHc  quatre  cents  marcs  paranfurlulicrs 
& autres  terres  ; & fi  la  Princellc  vint  à trcpallcr  lans  enfants , le  Comte  de 
Gucidres  apres  la  mort  du  Comte  de  Juliers  retirerat  la  fbmmc  par  lui  donne 
en  faveur  de  ce  mariage. 

Arnou  Sire  de  Wcicmacle  par  fes  lettres  données  au  mois  d’Aoull 
,j,7.  MCC.  XXXVII.  recognut,  que  noftre  Duc  lui  avoit  donné  cnficf&  Prrmrt 
U'rfcmae-  à hommage  toute  lufticc  haute  & balle  fur  les  habitans  de  lès  terres  : & fi  quel- 
que  homme  de  S.  Pierre  dans  fadidc  jurildiélion  mal-ulà  jnfqncs  à peine  de 
mortou  membre,  il  en  ferat  le  juge;  maisaprcsla  condemnation  ledciinqucut 
devrateftre  lUis  en  mains  du  Duc. 

Comme  entre  noftre  Duc  & Wauthier  Berthout  Advoilé  de  Malines  s’e- 
ftoient  glilTés  diverfes  queftions  fur  les  iurildiélions  que  lediél  Berthout  pre- 
tendoit  lui  appartenir  es  terres  qu’il  pofTcdOit  en  la  Duché  de  Brabant  : Henry 
Cimpip-  Duc  deLimbourg,  Wallcran  Sire  de  Monjoic  fon  frère,  Otton  Comte  de 
Th  ‘“'îi  Gucidres  & Arnou  Comte  de  Los  s’eftants  mis  entre  deux  trouvèrent  moicn  Pmrt: 
d’arrefter  certaine  compofition,  par  laquelle  futdiél,  quetontes  navieresme- 
MMi.  riants  poifTonspourontlibremcntpaircr  pardevant  la  Ville  d’Anvers  vers  celle 
de  Malines,  en  payantle  tollieufi  avantqu’lls  y foienttenus:  &lesbatteaux 
portants  autres  marchandifes  y pafleront  aû  mefmc  droiél  que  julqucs  ores. 

Tout  lepoiftbn  que  ceux  d’Anvers  autontachepté  ou  pcfché  par  dclaRomcrs- 
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wacle , pourat  par  eux  cftrc  vendu  à Malines  lins  que  de  ce  les  vendeurs  ou  a- 
chepteurs  foient  tenus  de  payer  quelque  tollieu;mais  s’ils  acheptaflent  le  poilTon 
pardeçaRomers- wacle  ceux  qui  i’achepteronc  d’eux  audidtMalines,lcronc  tenus 
de  payer  tel  droift  comme  ils  ont  accouftume  julques  à prclcnt.  Et  fi  quel- 
qu’un d’anvers  futaceufe  d’avoir  acheptélbn  poillbn  par-deça  Romers- waele, 
il  fc  pourat  puiser  par  lcrment.  Ceux  d’Anvers  & Malines  traidlerout  l’un  .i 
l’autre  réciproquement  félon  tout  droiû.  ToutTAllouquc  WauthierBerthout 
pofiede  & que  fes  hommes  tiennent  de  lui  en  fief  en  la  terre  de  Brabant,  au 
Marquilat  d’Anvers,  (hors-mis  Kini)at  ledid  Wauthier  tranfjrortc  en  mains 
du  Duc,  &lcs  at  de  lui  rcccu  à hommage,  liuf  audidlBerthout  fa  Jullicc  hau- 
te dcbalTe:  & de  ce  lui  doit  le  Duc  recompenlcr  félon  le  dire  d’ArnouSirc  de 
Wcicmaele  & de  Henry  Sire  d’Attenhove.  Le  Duc  at  en  la  forcll  de  Wavte 
ledroiâ  de  la  chalTc  quand  bien  lui  fcmblerat.maisccnonobllantlcdldl  Ber- 
thout,fesfuccellëurs,& les  hommes  qui  tiennent  de  lui  quelque  part  dcladitfc 
for*ft& leurs  fuccelTeurs,  pouront  difpofcr  de  ladidc  foreft,  arbres, fond  & 
gibbicr félon  leur  volonté,  & les  pouront  vendre  & convertir  en  leur  utilité 
lans contredidion d’aucun.  Toute  Jufticc haute&bafle,  grande&|îctitcque 
ledid  Berthout  poflëde  &que  feshommes  tiennent  de  lui;  il  la  doit  tenir  & 
tiendrat  perpétuellement  en  fief  duDuc&delêsfucceflcurs.  Et  lur  tout  ce 
que  defliis  donnerat  le  Duc  audid  W authicr  Berthout  bon  garand , avec  let- 
tres de  tefmoignage  de  fes  hommes  le  Duc  de  Limbourg,  le  Comte  de  Guel- 
dres,  le  Comte  de  Los,  Walleran  de  Limbourg  & autresjusqucsà  la  fatista- 
dion  dudid  Berthout.  T outes  les  Chartes , Privil^es  & monuments  que  le- 
did Wauthier  Berthout  at  obtenus  duDuc,  de  fcsprcdccefleurs,  des  Empe- 
reurs ouRoys  des  Romains,  lcrontdepofitcspar  dix  ansen l’Abbaye d’Affli- 
cem  lôubs  tefmoignage  competent;  & fi  le  Duc  donne  ledid  garand  dans 
ledid  tcrme,il  pourat  faire  dcldidcs  Chartres  Privilcgcs&  monuments  ce  que 
bon  lui  femblcrat,&  fi  durant  ledid  terme  l’on  moUvaquelquequerelle  audid: 
Berthout , pour  defence  de  laquelle  il  auroit  belbing  fc  fervir  d’aucunes  dcfdi- 
des  Chartes,  l’Abbé  & Convent  dudid  Affligem  les  lui  rendront  & fur  ce 
lui  donneront  leurs  lettres  patentes.  Tout  le  fief  que  ledid  Berthout  at  tenu 
jufquesoresavcctout  l’ Alleu,  Juftices,  &paflage  de  bateaux  fiis-mcntionnés, 
tiendrat  Berthout  tousjoursduDuc&defes  fitcceflcursà  un  relief  Sur  toutes 
les  divifions,dillindioivs  & conftitutions  qui  faire  fi:  doivent  entre  le  Duc  & 
ledid  Wauthier  Berthout  lcront  arbitresWauthicrClutinck&Charles  d’Aet- 
fchotdepar  leDuc,  & Henry  de  Hcyfebruch  &Willaumed’E(chovcCheva- 
liers  de  la  part  dudid  Berthout,  Icfquels  apres  deue  inquifition  & ferment, 
prononceront  félon  le  confcience  ce  que  de  droid  compete  à l’un  & à l’au- 
tre: & fi  quelqu’un  deldides  arbitres  futempefehé  &ne  peut  vaquer  à ceftaf- 
feirc,  unautreferat  defigné  en  fa  place;  & fi  leldids  arbitres  fulTent  difeor- 
dants  fur  quelque  poind , Godefroy  Sire  de  Penveys  leur  ferat  adjoind , à l’or- 
donnance de  qui  tant  le  Duc  que  ledidBerthout  le  conformeront  ; & fi  ledid 
SiredePerweysncpouvoitàceentendre,  Otton  Comte  de  Gueldres  defigne- 
rat  un  autre  en  là  place  : & lèroni  leldids  arbitres  tenus  de  prononcer  leur 
arbitrage  dans  la  felle  de  Pafques  fleuries  lui  vante , & en  cas  de  difeord  le  Sire 
de  Perweys  publient  Ibn  ordonnance &decifion  dans  lesOdaves  de  Palques 
apres.  Et  parmi  ce  donna  le  Duc  en  mariage  à Wauthet  fils  ailhé  dudid  Ber- 
thout là  niepee  Marie  fille  aifnéc  de  là  lôeur  Aleyde  Comtefle  d’Auvergne, 
avec  le  dot  de  mille  livres  de  Flandres  & Berthout  promit  de  donner  & afllg- 
ner  à fondid  fils  en  certains  biens  cincq  cents  deldids  livres  de  rente  annuel- 
le, & aurat  ladid  Marie  tel  droid  aux  biens  de  Ibn  futur  mari  comme  aux 
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Nobles  raatronescompetede  droiiS  félon  les  couftnmes&loixdeBrabant  ; & Henrï  1, 
de  ce  furent  defpelchëes  lettres  Ibubs  leur  féels  en  la  VilledcLovainle  lende- 
main  de  la  S.  André  de  l’an  fufdiéfMCC.  XXXVIII.  Et  par  autres  lettres  de 
meline  date,  lediâ  Wauthier  Berthout  Advoué  de  Malines  recognut,  qu’à 
toutcequedclTus  ilclltenu  en  bonne  foi,  & fur  peine dedeux  millemarcs  de 
Cologne  ; &promit,  qucfi  en  casàfacaulèlefdiélsarbitresne  prononçalTent  s"/.  ‘‘ 
leur  dire  & ordonnance  dans  les  oâavcs  de  Palqnes  prochaines  qu’il  entre- 
rat  dans  la  Ville  deLovain  & n’en  lortirat  julques  à ce  que  le  Duc  aye  entière 
lâtisfaciion  de  tout  ce  qu’at  efté  traiéfc  entre  eux,  & lur  tout  ce  donna  Icdiâ 
Berthout  au  Duc  pour  rcfpondants  Otton  Comte  de  Gucidres,  Godefroy  Sire 
de  Perweys,  ArnouSiredeDieft,  ArnouSire  de  Wefemaele,  Henry deHeyt 
bruch,  Willaumcd’Ecchove&NicolasfilsdePclerin  Chevaliers;  lefquelspro- 
mirciit  femblablement  iiir  leur  foy , que  fi  à ce  que  dclTus  il  y euft  faute  ou 
manquement  qu’ils  entreront  à Lovain,&  y demeureront  jufques  à ce  que  le 
Duc  aye  entier  appaifement  de  tout  ce  que  deffus.  Et  furent  lefdiéfs  lettres 
Iccllces  dudiét  Berthout  & deldiâs  refpondants. 

Arnou  Comte  de  Los  & de  Chiny  par  les  lettres  données  au  mois  d’OtSo-  Preimi 
brcdel’an  MCC.  XXXIX.  promit  lur  la  foy  qu’il  avoir  receu au  baptcfme,  f"!- Sa. 
quclui&lesfuccefrcursaflifteront  noftre  Duc  ( qu’il  uommelbn  cher  Seigneur 
Henry  Illuftre  Duc  de  Lothier&de  Brabant)  & lès  heritiers  à la  confervation 
& defencc  de  fes  héritages  & biens  qu’il pollèdé  de  tOut  fon pouvoir,  de  faiéb 
& de  confeil,  contre  touts  prelénts  & à venir. 

En  cefte  mefme  année  noftre  Duc  print  fa  leconde  femme  Sophie  fille  de 
Louis  Lantgrave  de  Thuriuge  Sire  de  Haffe  & de  S.  Elifabeth , de  laquelle 
nous  parlerons  encor  ci-apres. 

Otton  Comte  de  Gueldrcspar  les  lettres  données  à Turnhout  le  fécond  Pmvtt 
Dimanche  en  quarefme  Reminifiere  de  l’an  fuldidf  MCC.XXXIX.  pro-  »a. 
mit  d’aflifter  noftre  Duc  (qu’il  qualifie  fon  cher  Seigneur  & oncle)  contre 
touts  mortels,  & en  tout  fesbefoigns , tout  ainfi  comme  s’ils  lui  fuilent  pro- 
pres. 

. Henry  Sire  de  Houfalife  par  les  lettres  données  en  l’odave  de  S.  Pierre  & Prina  ) 
S. Paul  de  l’an  MCC.  XL.  demeura  refpondantau  Duc,  & promet,  que  «a- 
fon  nepveu  Renaud  Sire  d’Argenteau  dans  un  an  apres  la  S.  Remi  lors  in- 
ftante  lui  aftignerat  autant  de  terre  dans  la  Chaftelainie  d’Atgentcau , comme 
defbn  ficfd  en  at  vendu  à l’Abbcflc  & Convenr  de  Vignier.  Par  ou  il  appert 
que  le  Sired'Argenteau  doibs  ce  temps  la  cftoit  homme  & ValTâl  de  Brabant 
à railbii  de  fa  Chaftelainie  & terre  d’Argenteau. 

Cependant  Conrard  fils  de  Lothaire  Comte  de  Hoftaden  & de  Daelhem  R;m-Cn. 
eftant  parvenu  à l’Archevefchc  de  Cologne  envers  l’an  MCC.  XXXVII.'*'f*'' 
fit  toute  forte  de  devoirs  pour  retirer  des  mains  de  noftre  Duc  le  Chafteau  de 
Daelhem,  que  noftre  Duc  avoit  tenu  depuis  l’an  MCC.  XXVIII.  qu'il  le 
printi  maisvoyantqu’ilperdoittemps,  il  printconfeil  avec  le  ComtedeHo- 
ftadelôn  nepveu,  Henry  Comte  de  Seyne  oC  autresfesparents&  amis  depour- 
fuivre  fon  droiâ  par  les  armes,  enfuite  de  quoi  il  vint  mettre  le  fiege  audiâ 
Chafteau  de  Daelhem,  mais  il  fut  fi  bien  defiendu  qne  noftre  Duc  euft  loifir 
pour  mener  le  fecours,  à quoi  auflî  il  ne  fut  négligent,  car  trois  femaines 
apres  il  le  prelènta  avec  belles  forces  & pafiâ  la  Meule  : l’ Archevelque  en  aiant 
l’advcrtencc  fonna  la  retraite,  laquelle  il  fit  bien  à la  hafte  &avec  perte  no- 
table, car  le  Duc  le  pourfuivit  aux  talons  julques  à Cologne,  & de  la  pallà 
à Bonne,  bruftales  vignes  de  l’Archevelque,  8c  ravagea  toute  la  terreaux  en- 
virons: mais  Otton  Comte  dcGueldtes&autresamistraiâcrentfi  bien  qu’en 
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MCC.XL.  on  trouva  moiend’appoinaerlesancicDnesqaerellesqu’ily  Albtrit. 
Vue.  avoir  entre  l’Eglife  de  Coltine  & les  Princes  de  la  maifon  deLimbourg  d’on 

procedoit  tout  le  débat  que  noftrc  Duc  avoir  avec  rArchevcfque,  &àlin  de 
rendre  la  compofition  plus  ferme  & adeuréc,  l’on  arreda  une  double  alliance, 
feavoir  eft  entre  Adolf  Comte  des  Monts  fils  ailhc  du  Duc  de  Limbourg  & 
Margarete  de  Hoftade  l'oeur  de  l’Atchcvefque , & de  Thicry  Comtede  Hoftade 
nepveu  dudiâ  Archevcl'que  avec  la  fille  de  Walleran  de  Limbourg  Sire  de 
Monjoicfic  Fauquemont.  Et  combien  qu’en  ce  traidtë  de  paix  noftre  Duc  fut 
auflî  comprins,  toutes-fois  il  ne  voulut  oneques  rendre  le  ChadeaudeDael- 
hem.fefondantfurquelques  vieilles  pretenfions&lafouverainitc  que  lui  com- 
petoit  audiâChaAcau:  enfuite  de  quoi  l’on  voit  qu’Otton  Comte  de  Guqldres 
par  lettres  données  veille  de  S.  Gilles  encor  en  l’an  MCC.  XL.  déclaré, 
que  le  Chafteau  de  Daclhem  eftoit  exclus  & point  comprins  en  l’accord  & 
traiâé  de  paix  laiét  entre  l’Archcvelque  d’une  part  & noftre  Duc  &fes  confé- 
dérés d’autre. 

Mariùgt  Noftre  Duc  eftoit  demeuré  pleige  fur  les  convenances  du  mariage  traidfé  en- 

»«r«  tre  fon  nepveu Otton  Comte  de Gueldres  & MaigaretedeClevcs,  &parainfi 
ComtedeClevcsperede  ladiéfc  PrincclTe  par  fes  lettres  données  d Cle- 
ve  veille  de  S.  Catharine  encor  andiâ an  MCC.  XL.  promet  d’indemner 
le  Duc  & le  tenir  fans  dommage  & interefts  qu'à  caulc  de  ce  il  pouroit  en- 
courir. 

Frmihift  Thiery Sire  deDinflaken  fils aifné  duComte  de  Cleves  fufdidf&bcau frere  Prnmi 
Jç  noftre  Duc  par  les  lettres  données  à Bois-le-Duc  mardi  apres  l’Afcenlçion  fV- 
del’an  MCC.  XLI.  oéiroyaàtoutslcsVallâlsdenoftre  Duc  en  Brabant  & 
d leurs  fuccelfeurs  liberté  & ftanchilc  du  tollieu  à Orlbye  en  allant  & venant 
avec  leurs  vins  8c  autres  marchandilès. 

Encor  en  la  melinc  armée  mardi  devant  la  Magdalcinc  le  Duc  accommoda  Prtuvti 
Frrrts  mi-  cettaiD  débat  qu’il  y avoit  entre  les  Chanoines  de  l’Eglilé  de  Bruxelles  d’une 
iKuri  i part,  & les  freres mineurs  illec  d’autre,  fur  la  conftruâion de  certaine Chap- 
Braxillti.  pgijç  ouEglife  baftiepar  lefdiâs  freres  près  la  Chappelle  de  S.  Nicolas  apparte- 
nante aufiliâs  Chanoines. 

Lt  Ctmit  Conrard  Comte  de  Kirberg  did  Wildegreve  par  lettres  données  à Cologne  Premi 
AtKiritrg  au  mois  de  Mars  de  l’an  fufdid  MCC.  XLI.  recognoit  avoir  tranlporté  en 
y^fal,  uiainsdenoftreDuccomme  franc  Alleu  fon  ChafteaudeGrimbach,  «l’avoir 
reprins  de  lui  en  fief  pour  lui&feslucce(Tcnrsfils&  filles;  & en  ÿcompenfe 
de  ce  lui  aftigna  le  Duc  quatre  ans  de  luite  vingt  Charettes  de  vin  à Wefele, 
du  vin  qu’il  recot  illec  de  l’Empire.  Ce  Conrard  félon  bonnes  mémoires  laifla 
entre  autres  enfants  Godefroy  & Emicon,  l’aifné  fût  Comte  fauvage  en  Hauin 
& Grimbach  & pere  de  Conrard  1 1.  qui  laifla  le  Comte  lean  8c  Hedwige 
heritiere  mariée  à lean  Rin-grave  dont  les  Rin-graves  font  defeendus  julques 
à prefent.  d’Emicon  le  fécond  fils  Comte  Sauvage  en  Kirbeig  & Smitsberg 
eft  aulfi  venu  pofterité,  laquelle  finalement  eft  aufll  fondue  en  la  maifon  des 
Rin-graves:  ce  que  j’ay  bien  voulu  adjoufter  ici  pour  les  curieux  en  matière 
de  Genealogie. 

L’Empereur  Frcdric  1 1.  ayant  propofe  de  paffer  en  Italie  pour  reprimer  les  Prmts 
inlblences&fcditions  des  Milanois  & autres  Villes , tint  une  aficmbléefblen- 
nelle  en  la  Ville  de  Liege  & illec  traiéfa  une  alliance  bien  eftroiéfe  avec  plu- 
ficurs  Princesde  la  Lorraine,  commeavoc  noftre  Duc,  Mathieu  Duc  de  la  haute 
CurfnU-  Lorraine,  Henry  Duc  de  Limbourg,  Otton  Comte  de  Gueldres,  ArnouCom- 
Willaume  Comte  de  luliers,  Walleran  de  Limbourg  Sirede  Mon- 
joye  & Fauquemont,  & Henry  Sire  de  Heinsberge,  Barons,  fesPrince&fi- 
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dcls  qui  touts  promirent  d’aiTiflcT  fcricufcmcnt  à Conrard  Roy  des  Romains 
Ibn  fils,  qui  demeuroic  pardcça,  & réciproquement  aflêura  l’Empereur  auf^ 
diAs  Princes  qu’il  les  protegcroitSc  aideroit  contre  toute  invafion  & hoftilité 
quefurvenir  Icurpouvoit,  promettantque  s’il  vint  à quelque  traiâé  ou  com- 
^ficion  avec  le  Pape  Grégoire  IX.  (avec  qui  il  eftoit  en  difficile  querelle) 
que  lefdiéls  Princes  félon  leur  honneur  y feroient  comprins.  Et  fi  à caulc  du 
lervice  qu’ils  lui  failbient  ils  venoient  à fupporter  quelque  dommage  , il 
s’obligea  de  leur  indemnerdetout  intereft  : & avec  ce  leur  quitta  la  promefîè 
qu’ils  avoient  &iâ  par  leurs  lettres  de  lui  luivre  & pafTer  les  Alpes  avec  lui  ; 
comme  le  tout  eft  deduidf  aux  lettres  que  fur  ce  il  donna  au  mois  d’Avril  de 
l’an  fufdiâ  MCC.  XLI.  Indiâion  XIV. 

En  l’année  eufuivante  MCC.  XLII.  il  ratifia  la  donnation  que  Wouthier 
Bertbout  Advoué  de  Malines  avoir  faible  à l’Eglilè  de  noflre  Dame  de  Le- 
liendacl  de  la  pefeherieen  la  Riviere  Senne  depuis  le  pont  de  Weerde,  juf- 
ques  au  lieu  ou  ladiéte  Riviere  eft  plus  proche  à l’Eglilc  de  Leeft,  par  lettres 
données  en  fon  hoftel  à Liere  au  mois  d’Aouft. 

Conrard  Roy  desRomaios  eftoitpar  l’Empcreurfon  percconftituéRegent 
en  l’Empire  comme  nous  avons  diél,  mais  il  trouvoit  tant  de  travetlès  & ru- 
Ics,  qu’il  trouva  bon  d’attacher  fermement  noftre  Duc  à fon  parti,  jugeant 
qu’aiant  l’appui  d’un  Prince  fi  puiflant  &granden  auchorité  &eftime,  il  pou- 
roit  lurmonter  la  plus-part  desdifficultés  qui  le  prefêntoient  : & par  ainfi  pour 
particulièrement  l’obliger  par  fes  lettres  données  à Cologne  au  mois  de  Mars 
de  l’an  fuldiél  il  promiâ  de  lui  faire  paier  à la  S.  Remi  lors  fuivante  une  Tom- 
me de  trois  mille  marcs  de  Cologne. 

Gofuin  di<ft  Boch  Chevalier  vendit  à l’Abbé  & Convent  du  lieu  S.  Bernard 
à Vremde,  tout  le  fief  qu'il  tenoit  à Hemecfem,  & le  mit  en  mains  de  noftre 
Duc,  qui  ledonna  audiéf  Abbé  & Convent  en  pur  & franc  Alleu,  ni  refer* 
vant  autre  droiéb  que  la  haute  Juftice  en  trois  cas , feavoir  eft  en  effufion  de 
fàng,  mutilation  de  membre,  &mort,  fur  quoi  il  donna  les  lettres  le  mardi 
apres  la  S.  Pierre  aux  liens  de  l’an  MCC.  XLIII.  fbubs  le  tefmoignaged’Ar- 
nou  Abbé  de  Villers  , de  l’Abbé  de  Hclefcm,  de  Willaume  de  Grimberge 
Sire  d’Aflche,  d’Arnou  Senefchal  Sire  de Rotfelaer, de  Gérard  d’Iflche&de 
'Willaume  & Hugue  diifts  Nolè  freres. 

Charles  d’Aerfehot  Sire  de  Riviere  par  fes  lettres  données  au  Chafteau  ou 
Palais  presLovain  jeudi  devant  l’Aflumption  de  l’an  fufdiâ  en  prefènce&  de 
l’adveu  du  Duc  donna  au  Prevoft  & Convent  de  S.  Gertrude  audiâ  Lovain  le 
droitft  de  patronat  de  l’Eglilc  de  Bctegem , tcfmoins  Arnou  Comte  de  Los, 
Henry  d’Attenhove,  Wauthier  Clutinc,  Reimbold  de  Thillemont,  Gérard 
d’Iftchc,  Confbn-Jcan  de  Mons& Willaume  deHeversberge  Chevaliers. 

Cependant  Thiery  Comte  de  Hoftade  voiant  qu’il  ni  avoit  moien  de  reti- 
rer  des  mains  de  noftre  Duc  le  Chafteau  de  Daelhem,  par  le  confeil  8c  advis 
d’Otton  Comte  de  Gueldres  fils  de  Ibn  oncle.  deHenry  Comte  de  Seyne  8c 
autres  lès  amis  s’accorda  avec  le  Duc  en  la  Villedc  Roermonde,  veille  de 
S. Mathieu  de  l’an  mefme  MCC.  XLIII.  & aux  lettres  fur  ce  depefehées 
lediâ  Comte  de  Hoftade  diâ  8c  déclaré , que  la  paix  entre  lui  & noftre  Duc 
c’eft&iâe,  avec  telle  convenance  Icavoir  eft , qu’il  at  rapporté  en  mains  du 
Duc  librement  & volontairement  le  Chafteau  de  Daelhem  qu’il  tenoit  de  lui 
en  fief,avec  toutesfes  appartenances& biens, tant  Allodiaisque  feodals&au- 
très,  & les  hommes  feudataircs  & Minifteriels  & autres  dépendants  dudiâ 
Chafteau,  &que  parmi  la  recompenfe  d’une  renfe  annuelle  de  cent  marcs  de 
Cologne,  il  at  renoncé  pour  lai  8c  pour  fes  heritiers  au  piofiâ  duDuc  & Tes 
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Heurïi.  fuccefleurs  à tout  droid&adion  qu’il  pouvoit  prétendre  audiâ  Chafteau  & 

Duc.  appartenancesruldiâes>S(  cepar  icntencedes  hommes  de Conrard  Archever 
que  de  Cologne  l'on  oude,  du  Duc  & des  fiens;  en  telle  forte  que  de  la  en  avant 
nulle  aâion  lui  pouvoit  competer  ni  à les  heritiers:  & de  tout  ce  il  promit 
bon  garant.  Etpourles  biens  appartenants  audiâ  Challcau  mouvants  du  Duc 
de  Limbouig  ouautres , il  les  at  rapporte  en  mains  deldids  Seigneurs  au  pro- 
fit duDuc  ; & à hn  que  tout  ce  lut  tenu  inviolabicmcnt , à fa  requifition  Ion 
oncle  Conrard  Archevelquede  Coltine, avec  les  Comtes  de  Seyne,  dcGuel- 
dres&  de  Los,  Godefroy  Sire  de  Perweys,  Willaumc  Sire  de  Horne&  d’Alte- 
na,  Willaume dcGrimbergeSire d’Allchc,  & Wauthier de Brunshoren Iccl- 
lerent  avec  lui  lefdidcs  lettres. 

Dttlbtm,  Conrard  Archevefque  de  Cologne  fufdiâ  donna  aulîï  liir  ce  les  lettres  le  mef- 

me  jour  Scan,  par  lelquellcs  ell  rapporté,  que  par  l’intervention  de  Henry 
Comte  de  Seyne  8c  Otton  Comte  de  Gueldtes  il  at  faid  paix  entre  noftre 
Duc  & fon  ncpveu  Thiery  Comte  de  Holladc,  avec  telle  compofition,  que 
fondid  ncpveu  de  fon  advcu,&  du  conlèotemcnt  de  fonfrere  Fredric  Prcvoll 
de  S.MarieauxdcgrcsàCologne,at  tranfporté  entièrement  en  mains  du  Duc 
leChafteaudeDaelhemqu’iltcnoitdelui.avec  tout  cequ’y  appartient  en  fiefs, 
Alleus  Schommages,  avec  renonciation  exprefle  de  toutes  les  terres  apparte- 
nantes audidChafteau  mouvantes  du  Duc  de  Limbourg  ou  autres  Seigneurs, 
& ce  Icmblablemcnt  au  profid  dudid  Duc.  Et  ledid  Archcvclque  & fon  frère 
Fredric  renoncèrent  aulli  à tout  droid  de  luccellion  que  competer  leur  pou- 
voit à tout  ce  que  dclTus. 

Et  par  une  autre  lettre  de  noftrc  Duc  encor  de  melme  date  eft  particulière- 
ment dcduidtoutclaforme  des  convenances  ; à Icavoir,  quepar le  conlèil  Si 
adveu  de  Conrard  Archcvclque  de  Cologne  & des  Comtes  de  Seyne  Si  de 
Gueldres,  IcDucs’cftaccordcavccfonchcrSc  fidclThicry  Comte  de  Holla- 
dc en  cefte  maniéré,  que  ledid  Comte  Thiery  at  rapporté  en  mains  dudid 

Dulhtm.  le  Challeau  de  Daelhem  qu’il  tenoit  de  lui , avec  toutes  les  appendcnces 
ficfs&  Alleus, Si  les  hommes  tantFcudataircs  que Miniftcricls  Sc  autres  y ap- 
partenants ; Sideceil  promit  bon  & loyal  garant  fauf  les  biens  defdids  hom- 
mes; & hommages  mouvants  dudid  Challeau.  Et  en  rccompenlcde  celui 
donna  le  Duc  en  fief  une  rente  annuelle  de  cent  marcs  de  Cologne,  defquels 
il  alligncratlescinquantc  cnl’Allcn  de  Hcrle,  & les  autre  cinquante  entre  les 
Rivières  Arc  Si  Roer  par  deflusluliers,  &avcc  ce  lui  doit  le  Duc  enepr  don- 
ner deux  mille  marcs  de  Cologne  en  argent,  defquels  il  lui  doit  payer  mille 
en  la  VilledcNuysdans  lelcndcmainde  lafcllc  des  Innocents  prochaine.  Scies 
autre  mille  au  mefmc  lieu  dans  le  lendemain  des  Innocents  de  l’année  enfui- 
vante.  Et  s’iladvint  que  le  Comte  de  Hollade  trefpallà  fans  enfants  avant  que 
ledid  paiement  fut  accompli,  tout  le  refidu  lerat  payéà  l’Archevclque  Con- 
rard, a fon  ftcreFredric  Prevoftdc  noftrcDame  aux  degrés,  àMargaretcde 
Gueldres  mere  dudidComte  de  Hollade  Sc  autres  fesheritiers.  Et  de  tout  ce 
accomplir  conllitua  le  Duc  relpondants  Sc pleiges  les  Comtes  de  Seyne,  de 
Gueldres  Sc  de  Los,  aveclcs  communautés  des  Villes  de  Lovain,  Bruxelles, 
Anvers,  Thillcmont,Leeu\ve Sc  Bois-le-Duc,  qui  furcedonnerontleur let- 
tres patentes  dans  les  odaves  des  Palques  inllantes,  en  tellelbrte,  que  fi  dans 
ledid  terme  les  lettres  deldides  communautés  ne  fulfent  données  au  Comte 
de  Hollade  î Icfdids  Comtes  de  Seyne  deGucIdres  Sede  Los  ayant  de  cela  lë- 
monce  lcront  tenus  dans  la  huidaine  d’entrer  à Cologne , Sc  n’en  fbrtir  juf- 
ques  à ce  queleldides  lettres  lui  foyent  délivrées:  Et  fi  pour  defaut  de  ce  le- 
did Comte  de  Hollade  le  làilit  de  quelques  biens  deldides  communautés 
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dans  les  terres  dudiâ  Archevefque  , du  Duc  de  Limbourg',  on  de  Comtes  de  Hekrt  j. 
Scync,  de  Gueldrcs&dcLos:  lcDuc,  ni lefdiÆs  Archevefque,  DucdeLim- 
bourg  & Comtes  ne  lui  moUveront  fur  ce  aucune  qucHion,  & n’encourcrat 
aucuneofièncepar  telfaift.  Et  fileComte  de  Hoftade  euft  quelque  dommage 
ouintereftpar  &ute  dudiél  payement  & afTignation  à faire,  lefdiâs  Comtes& 
communautés  comme plcigcs feront  tenus  de  reparer  tels  dommages, & d’in- 
demner  lediéf  Comte  de  Hoftade.  Si  lediâ  Comte  de  Hoftade  voulut  baftir 
quelque  forttefle  ou  Chafteau  en  l’Alleu  de  Hetle,  le  Duc  loi  ferat  en  ce 
Âvorable,  & fi  aucun  lui  voulut  faire  de  ce  defîcnee,  le  Duc  lui  afllfterat  con- 
tre toute  violence  que  faire  on  lui  pouroit.  Et  apres  que  Icdiéb  payement  des 
deux  mille  marcs  & l’aflignation  dudiéf  ficflèrat  faiâ , le  Duc  demcurcrat  quite 
& libre  de  toutes  leldiéfes  obligations , & les  lettres  iur  ce  données  lui  feront 
rendues.  Et  de  tout  ce  furent  telmoins  lediâ  Conrardde  Hoftade  Archevef’ 
quedeCologne,  HenryComtedeSeyne,  OttonComtedeGueldres,  Arnou 
Comte  de  Los,  G.  grand  Doyen  de  l’Eglilê  de  Cologne,  Henry  Prevoft  de 
S.  Severin,  Frcdric  de  Hoftade  Prevoftdenoftre  Dame  aux  degrés , Godefroy 
Sire  de  Perweys  (que  le  Duc  qualifie  fon  cher  coufin) , Willaume  de  Grim- 
bergcSired’Alîche,  RutgcrBrenich,  WauthierdcBrunshorn,  Willaume  Sire 
deHornc&Altena,  OttonSirede  Wichrode,  Gérard  Sire  de  Randenrode  & 
autres. 

Enfuitedecetraiâé  Icldiâcscommunautésdc  Lovain,  Bruxelles , Anvers , Pmirn 
Bois-le-Duc,  Leeuwe&Thillemont,  par  leurs  lettres  données audiâ Lovain 
letroifiefmeDimanchecnquarcfmc  Oculi de  l’anliiidiâ,  fc  conftituerentplci- 
ges  & relpondants  avec  les  Comtes  de  Gueldrcs,  de  Scync  & de  Los  furies 
convenances  fufdiâes.  Et  comme  Margarete  de  Gueldrcs  merc  dudiâ 
Comte  de  Hoftade  avoir  quelque  droiâ  de  doUairc  audiâ:  Chafteau  de  Dael- 
hem  & fis  appartenances,  lediâ  Comte  de  Hoftade  par  lès  lettres  s’obligea 
de  faire  renoncer  fadiâemereàtonc  droiâ  qu’elle  y pouvoit  prétendre  dans  le 
moisd’Aouftfuivant.  Enfin  noftre  Duc  acquiftpar  celle  voyc  la  propriété  de 
la  Comté  de  Daclhem,  auquel  paravant  il  n’avoit  eu  que  la  lôuvcrainité,  cx- 
tendantpar  ce  moyen  fon  domaine  par  delà  laMeulè. 

Peu  apres  guerre  s’efmeut  entre  noftre  Duc  & Willaume  Comte  de  luliers,  Prnrei 
fànsqucptccifemcntlacaufc  en  foit  cognuë,  tant  y at  quepar  lettres  données 
à Luithe  près  de  Venlo  au  mois  de  loillct  mercredi  devant  la  Magdelaine  de 
l’anMCC.  XLIV.  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  des  Monts,  Otton 
Comte  de  Gueldrcs  & Gérard  Comte  de  WalTembergc  déclarent,  que  par  plu- 
fieurs prières  ils  ont  obtenu  de  noftre  Duc  (qu’ils  qualifient  Illuftre  Prince  & 
Seigneur)  entre  Conrard  Archevefque  de  Cologne , noftre  diâ  Duc,  Henry 
Comte  dcSeyne&leursadhcrents  d’une  part,  & Willaume  Comte  de  lullcrs, 
Walleran  fon  frère  & leurs  fauteurs  d’autre,  une  trêve  jnfqucs  à l’Epiphanie 
prochaine  indufivement,  & Icfdiâs  Princes  médiateurs  ordonnèrent  les 
poinâs  enfiiivants,  que  Willaume  Comte  de  luliers  rcftitucrat  promptement 
au  Duc  tout  ce  qu’at  cfté  fpoliedes  liens,  &ce  que  prefentementl’on  ne  peut 
recouvrerfereftitueratdans  la  S.Remy  prochaine:  quant  aux  delpens  des prilon- 
niers  le  Comte  de  luliers  en  ordonnerat  en  forte  qu’il  en  aye  la  grâce  du  Duc. 
LeComtede  fuliers  ne pourat donner  aucune  alliftancc  durant Icifdiâcstrevcs 
à AdolfComtedela  Marck,  Godefroy  Comte  d’Arensberge,  &Thicry  Com- 
te d’ifenberge.  Arnou  Sire  de  Dieft  durant  les  trêves  pourat  dire  dans  le  pais 
de  Brabant  ou  il  lui  plairat,  moyennant  qu’il  n’entre  es  Villes  clofes  & ne  fe 
monftre  volontairement  en  laprelènccdu  Duc:  les  frères  toutesfois  dudiâ 
Sire  de  Dieft  ne  pouronr  entrer  dans  le  pais  de  Brabant,  ains  hors  d’icclui 
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Henh»  i.  joUiHêront  defdiâcs  trêves.  Arnou  Comte  de  Los&  de  Chiny  & Henry  Sire  dâ 
Duc,  Heinsberge  & leurs  aflîftents  font  aufli  comprins  efdiâes  treves  en  la  forme 
fuivante,  fçavoirell,  que  réciproquement  ils  rcllitucront  l’un  à l’autre  ce  qui  ac 
elléfi>olic,  prins&ravi  par  eux  ou  leurs  alliés  ; & for  tout  ce  demeurèrent  le- 
diét  Duc  de  Limbourg  Si  les  Comtes  de  Gucldres  & de  Waflèmberge  pleigcs 
&tclpondants  pouttoutesles  parties,  & promirent,  de  faire  tenir  bien &loy- 
aument  leldiéfes  treves.  Ceft  edonnant  que  dans  nos  Hiftoriensl’onnctrouve 
aucune  mémoire  de  ce  débat,  qui  toutesfois  femble  avoir  elle  de  poix  &confe- 
quence,  puisquetantde  Princes  & Seigneurs  y avoient  part.  lleftaufTifort 
difficilciconjeâurcr,  comment  le  Sire  de  Dicll&fts frétés s’eftoienten  celle 
guerre  ranges  contre  le  Duc  leur  fouverain  Seigneur;  ne  fut  que  la  proximité 
de  fang  entre  ceux  de  Dicft  Si  luliers  en  pouvoir  avoir  efté  la  caufe,  de  quoi 
toutesfois  je  n’ai  aucune  notice  particulière.  11  cil  ncantmoins  bien  certain , 
que  le  mal  entendu  entre  le  Duc  Si  le  Sire  de  Dieft  ne  fut  de  longue  durée, 
comme  l’on  peut  voir  en  l’article  foivant. 

Dfht  Entre  le  Duc  Si  Arnou  Sire  de  Wefemaelc  s’efmeut  quelque  quedion  en- 
"'  j W't  ' temps , for  ce  que  le  Duc  pretendoit  que  le  Sire  de  Wefcmaele  edoit 

jtJLl/.'  hommedeS.PicrrcàLovain,ou  au  contraire  lediélSiredeWelcmaele  ft  recla-  Pmmt 
Peeter-  moit  homme  de  S.  Gertrudeà  Nivelle:  ledebatfùt  remis  de  commun  accord  au  />a^.8ï. 
dired’AmouSire  dcDicd  Si  de  Willaumc  de  Grimberges  Sire  d’AlIchc.  En- 
fuite  dequoi  ledi:d  Sire  de  Died  pat  fes  lettres  données  le  Dimanche  apres  la 
S. Bartholomé  de  l’an  mcfme  MCC.  XL IV.  fàiél  Icavoir  qu’il  n’ed  encor 
ailes  indrui(d&  informé  pour  prononcer  fon  arbitrage  for  lediû  débat , & qua- 
lifie le  Sire  de  Wclcmaele  fon  coufin.  Mais  le  Sire  d’Allchc  par  lettres  don- 
nées à Cortemberge,  le  lendemain  apres  la  S.  Luc  déclare  qu’aiant  examiné  la- 
dite quedion  en  la  court  Impériale,  & eu  l’advis  & confeil  de  gens  bien  ver- 
fésenla  S.Efcripturc,  endroiâ  Canonique  & civil,  euanllî  for  ce  meure  deli- 
beration, &apresqu’en  la  court  du  Ducavoit  edéjugéqu’il  devoitprononcer 
fondiél arbitrage:  Il diét& prononce  pour  fentence,  quelediélSirede  Wefe- 
maelc appartientdedroiâà  S.  Pierre  a Lovain.  L’on  pouroit  ici  demander  la 
caulc&pourquoileSiredc  Wefemaelc  vouloir  pludotcdre  homme  de  S.Gcr- 
ttudequedeS. Pierre:  àquoijcnefcaurai  precifement  que  rdpondre:  illèm- 
ble  toutesfois  que  par  la  il  pretendoit  edre  plus  attaché  à l’Empire,  car  les 
hommes  de  S.  Pierre  à Lovain  edoient  tellement  fubjefts  à la  court  du  Duc, 
qu’ilsncrecognoilTcnt  autre  refort;  mais  comme l’Eglilè  de  S.GertrudeàNi- 
vcllc  edoit  un  fief  tenu  de  l’Empire  les  hommes  qui  en  dependoient  avoient 
Icurdernicrrccoursà  la  Chambre  Impériale.  ' 

M-ma/lire  Encot  en  la  mefme  année  MCC.  XLI V.  jour  de  S. Nicolas,  edantno-  Nct.ciéf: 
Jt  S.Ctr-  dre  Duc  en  l’Abbaye  de  Parcque  lez  Lovain,  Gidebcrt  Sire  de  Tilbourgmit  »n. 
'L'tjt  la  difme  dudiid  Tilbourg  qu’il  tenoit  de  lui  en  fief.  Si  le  Duc  la 

«VMU.  Jo„pJJ^pr(.vod  Si  Couvent  de  S. Gertrude  à Lovain:  prefentslcs  fidels  Ot- 
ton  Comte  de  Gneldrcs,  Godefroy  Sire  de  Perweys,  Louis  Berthout  Sire  de 
Gramincs,  GcrardSiredelauche,  Leon  Chadelain  de  Bruxelles,  Henry  Sire 
d’Attenhove,  Gérard  d’Iflche  Scnefchal,  Confon-iean  de  Mons,  & Charles 
Sire  de  Rivière. 

ii4f.  En  l’année  enfoivante  MCC.  XL  V.  Lundi  devant  la  S.  André  il  ratifia 
tAi.  tk  certaines  conwnanccstraiAées  entre  Carfille  Doyen  & le  Chapitre  de  nodre 
Dame  à Aix  d’une  parc,  & Maigarcte  Abbede  & le  Couvent  de  Cameren 
dAix.  Ordre  de  Cideaux  d’autre,  par  lefqnelles  ceux  dudiâ  Chapitre  donnèrent  en 
ferme  ijerpetuellcaudiaMonadcrc  le  frui<d  & revenu  détours  les  biens  qu’ils 
Vihtrdc.  avpientauterroitdc  l’Eglife  de  Filvordc,  foit  en  patronat  d'icelle  Eglife,  foit 
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en  oblacions , en  difmes , en  cens  annuel  ou  capital , en  terres , en  édifices  ou  en  Henkt  i; 
autre  chofe  quelconque  appartenant  à ladi<5e  Eglife  de  Filvorde,  & ce  pour  Duc. 
une  penfion  annuelle  de  trente  & cinc  marcs  de  Cologne,  doulc  lois  comptés 
pour  maicque,  à paier  par  ceux  dudiélMonafierc  en  la  Ville  d’Aixàleurperil 
6c  dclpens,la  moiâie  à la  S.  Martin  en  hiver,& l’autre  moiétieàlaS.Pierrc  en 
Février,  làus  que  malheur  de  lèu,  d’eau,  defterlitc, de  guerre,  ouautre  incon- 
vénient ponrat  porter  aucun  cmpcl'chement  ou  retardement  au  payement  de 
ladiâepenfion.  AulTi  fut  conditionne,  queladiûe  Abbeflè&Conventferont 
tenusdeconferver  & défendre  les  hommes  dependents  deldiûs  biens  à Filvor- 
de, au  mefmedroiâ  que  ceux  de  l’Eglifed'Aix  les  ont  confervé& tenu,  &en 
cas  defaut,  que  Icidiéts  hommes  pouror.t  avoir  recoursà  ladiéfe  Eglife  d’Aix. 

C’cfl  choie  digne  d’cllre  ici  remarquée  que  Idlliâs  biensà  Filvorde  furent  ci-  D.vatjït. 
devant donncsaladiélc  Eglife  d’Aix  par  Pépin  lurnomme  de  Herftal,  comme 
l’on  void  par  qne  Charte  de  l’Empereur  Charlcmagnedonncronficfmcannée  de 
Ibn  régné  qu’eft  l’an  de  noftrc  lalut  D C C.  L X X 1 X.  par  laquelle  il  con-  , 
firme  à la  requifition  d’Erinhard  lors  Abbé  de  ladiéfe  Eglife  tours  les biensque 
fondiétbilàieulPcpinjadis  Maire  du  Palais  Royal  y avoir  libéralement  donnés, 
entre  lelquels  lefdiâs  biens  de  Filvorde  Ibnt  mentionnés. 

Au  mois  de  Février  dudiéi  an  MCC.  XLV.  noftrc  Duc  déclaré  que  les  Premt 
habitans  de  la  nouvelle  terre  de  Kiele  près  la  Ville  d’Anvers  doivent  eftte  li- 
bresde  toutes  tailles,  lcrvices&exaétions,hors-mis  celles  qui  fefont  pour  le 
voyage  de  la  terre  Saimfte,  pourlaChcvallcric  de  Icsfils,  oupourlemariage 
dclës  fils  ou  filles,  &qu’es  cas  fiildiéts  ilscontribueront  avec  ceux  de  ladiae 
Villed’ Anvers;  &aux  expéditions millitaires  ilsitontfoubs  l’enfeigne d’icelle 
Ville. 

lean  Sire  d’Audenaerde  par  fes  lettres  données  à ter  Vueren  jeudi  apres  la  Pmnxt 
S.  Denis  de  l’an  MCC.  XL  VI.  promet  à noftre  Duc  que  dans  trois  ans  il 
rcftitucrat  en  fon  entier  tel  fief  qu’il  tient  de  Duc  en  la  Ville  de  Bruxelles,  / 

duquel  le  Duc  à farequifition  avoir  affigné  cinquante  livres  de  Flandres  rente 
annuelle,  en  faveur  du  mariage  traiéfe  entre  Ifentrude  confine  du  Duc  avec 
GillcsfreredudiéFSirc  d’Audenacrdc.  La  Charte  n’explique  autrement  la  qua- 
lité de  ladiéfe  Ifentrude  mais  il  y at  bonne  apparence  qu’elle  euft  en  fécond 
mariage  Godefroy  frered’Arnou  Sire  de  Welcmaele  deiquels  nous  parlerons 
encor  en  autre  lieu. 

Entre  Arnou  Comte  de  Los  & de  Chiny  & Aleyde  Comtclîc  d’Auvergne  Pr,mt 
focur  de  noftre  Duc  y avoir  different  furledoUairc  que  ladiéFcComteflcprctcn-  7*- 

doit,  comme  veufve  de  Louis  Comtede  Los  oncle  du  Comte  Arnou;  maisfi- 
nalcment  ils  remirent  la  decifion  de  tout  le  débat  à l’arbitrage  dudiéf  Duc  & 
d’Otton  Comte  de  Gueldrcs  ; comme  l’on  voit  pat  lettres  de  compromis  du- 
diû  Comte  de  Los  données  à Lovain  le  lundi  apres  la  S.  Mathieu  de  l’an  mef- 
me  MCC.  XLVI. 

L’Empereur  Fredric  1 1.  avoit  efté  excommunié  par  le  Pape  Gr^oire  IX.  ***•/'■ 
doibs  le  jour  des  Pafques  fleuris  de  l’an  MCC.  XXXIX.  Celeftin  IV.  1°° 
fuccefleur  ne  vefquift  en  cefte  dignité  que  feife  jours,  & fucceda  au  mois  de  SiffndMi. 
luing  de  l’an  MCC.  X L 1 1 1.  le  Pape  Innocent  I V.  ccftui-ci  aiant  en 
l’an  MCC.  XLV.  convoqué  un  Concile  general  en  la  Ville  de  Lyon,  fit  dé- 
clarer XVI.de  luillct  lediâ  Empereur  indigné  de  Ibn  eftat,  & le  fit  fblen- 
nellemcnt  depofèr&  dégrader  detoute  authorité&pouvoirrenouvellant  l’ex- 
communication publiée  contre  lui.  Enfuite  de  quoi  plufieurs  Princes  de  l’Em- 
pire eftants  affcmblés  à Wirtsbourg  efleurent  à l’Empire  Henry  dift  Rafpe 
Lantgrave  de  Thuringe  bcaufils  de  noftrc  Duc , qui  aulïï  fc  trouva  à cefte 

N n n X eleûion 


Digitized  by'CoOgle 


23<î  TROPHEES  DE  BRABANT 

Hf.nrï».  eleihon  avec  IcsDucsdc  Saxe,  Bavierc&  Auftrice.lesArchevelquesdeCo- 
Duc.  logne,  Mayence,  Salcsbourg  & autres  Princes  & Prélats  en  grand  nombre. 

Henry  par  lafaveur  de  noftre  Duc  Ibn  beaupere  receut  lacouronne  Impériale 
tju^Em~  ^ toutes-foisConrard  Roydes  Romainsfilsdel’KmpereurFredric  s’op- 
ptrcHr.  pofade  vive  force  à les  dellcins,  maisaianredé  vaincu  en  Ijataille  rangée  près 
la  Ville  de  Francfort,  il  futcontrainéb  lé  fauver  au  paisdeSueve,  ouildrcflà 
nouvelles  forces  ; ce  qu’eftaiit  entendu  par  le  nouveau  Empereur , il  lé  tira  celle 
part,  mit  le  fiegcà  la  Ville  de  Vlme,  & la  tint  lcrree  de  fort  près , maisceg 
Samiri.  fiiveurs  de  la  fortune  tournèrent  bien  tort  en  amertume,  car  aiant  efte  at- 
tainéf  d’une  llclche  tirée  à la  volée  de  la  Ville,  il  finitfes  jours  aveclbn  régné 
qu’il  n’avoit  encor  tenu  un  an  le  XVI.  jour  du  mois  de  Février  de  Fan 
MCC.  XLVII.  ftil  Romain:  ce  que  donruoccafion  à l’Empereur  Fredric 
& au  Roy  Conrard  de  relever  la  telle,  &au(Ti  plufieurs  Princes  s’attachèrent 
à leur  parti,  & particulièrement  Otton  Duc  de  Bavière  & Conjte  Palatin  de 
qui  le  Roy  Conrard  peu  devant  avoir  elpoufé  labile.  LePapcIunoccntconb- 
derantles  dangereux  cftat  auquel  lesalTairesdcrEmpirelctrouvoient,  envoya 
entoure  diligence  Pierre  Cardinal  deS. George  auvoile  d'or, qui  parplubeurs 
railbns  exhorta  nollre  Duc  d’entreprendre  la  dignité  Impériale  que  le  Pape 
■ lui  offroit  avec  grandes  promclTes,  mais  il  ne  Iccutoncques  à ce  le  perfuader: 
iè  lérvant  coutes-fois  de  l’occafion , il  traiéla  b bien  avec  le  Cardinal  8c  quel- 
U'ilUtmt  Princes  de  l’Empire,  que  Guillaume  Comte  d’Hollande  fon  nepveu  bit 
1.  Empe-  efleu  en  une  alTemblée  tenue  à Nuys  jeudi  apres  la  fefte  de  S.  Michicl  en  l’an 
mcbne  MCC.  XLVII.  ce  que  depuis  futconbrraé  par  le  Pape  Innocent, 
qui  au  mcbne  temps  donna  aufll  l’E  vefehé  de  Liège  à Henry  de  Gueldres  autre 
nepveu  de  noftre  Duc. 

Htrnt-  Au  mois  d’Avril  dudiâ  an  MCC.  XLVII.  noftre  Duc  concéda  aux  ha- 
hut.  bitants  de  Herenthout  cent  & bx  bonniercs  de  Waftines  giflantes  audiél  Vil- 
lage, parmi  le  cens  annuel  de  troislbls  monoyedeLovain  à payer  pourchaf- 
que  bonnicre. 

La  DucheflTc  Sophie  femme  de  noftre  Duc  eftoit  vraye  heritiere  deftmon- 
Tbnrinit.  cIc  Henry  Lantgrave  de  Thuringe  & Sire  de  la  terre  de  Heflc  mort  devant 
Vlme  en  l’an  MCC.  XLVII.  luldiél;  & combien  qucHcnry  Marquisde 
Meylen  occupa  grande  partie  de  ladiâc  Province,  toutes-fbis pclaiflànoftrc 
Duc  de  s’attribuer  la  qualité  de  Lantgrave  de  Thuringe,  & de  recevoir  les 
hommages  qu’y  appartenoient,  comme  l'on  voit  par  lettres  d’Adolf  de  Lim-  Primt 
bourg  Comte  des  Monts  données  à Marburg  jourde  S.Scrvaisaudiélan,  pat 
lcrquellcs  il  recognoit  avoir  rcccud’IlluftrehommeHcnryLantgravcde'rhu- 
IVmJtc-  ringe  & Duc  de  Brabant  le  Chafteau  de  Wintecken , ce  font  les  termes  de  la 
Charte. 

Encor  en  la  mclme  année  MCC.  XLVII.  au  mois  d’Aouft  par  lettres  Dipbmtt^ 
données  à ter  Vueren , noftre  Duc  & fon  bis  ailhé  le  Prince  Henry  renonce-  ’•  'V- 
FM.  Je  S.  rent  au  probâ  de  l’Eglilc  de  S.  Cornille  d’Inde  lez  Aix  à toutdroix  qu’il  pou- 
voient  aucunement  prétendre  aux  Waftines  btuées  dans  fes  Alleus  de  Cump- 
''  ’tich,  Mccrlclc&Kerkem prcsThillemont,  &permettentquel’Abbé&Con- 
vent  de  ladnftc  Eglife  en  difpolènt  à leur  volonté  & plus  grande  utilité. 

LeDuclè  trouva  encor  prefont  le  lendemain  de  l’oélave  deS.MartinenNo- 
. vembre  audiél  an  MCC.  XLVII.  en  l’Eglilè  de  noftre  Dame  à Lens  en 
Arthois,  avecM.  Evelque  de  Tulculanelcgat  du  S.  Siégé,  lacques E velque 
d’Arras,  Margarctc  Comteflé  de  Flandre,  Willaume  Comte  de  Flandre  fon 
bls&Beatrice  la  femme  bile  de  noftreDuc,  lorsque  Robert  Comted’Arthois 
&Mehaut  fà  femme  aufll  bile  du  Duc,brent  folennellement  ouvrir  certaine 
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boite  contenante  diverfesReliques, que  ci-devant  Godefroy  diddeBoüillon 
Roy  de  Jerulalem  & Duc  de  Lothier  avoir  donnée  à ladiâe  Eglife.  ^ 

Peu  apres  noftre  Duc  ellant  retourne  chez  foi,  & voiant  que  par  les  con- 
, tinuclles  infirmités  le  corps  fe  dil{X)foit  à une  feparation  d’avec  l’ame,  vou- 
lut avant  Ibn  trelpas  tefinoigner  l’amour  & bonne  volonté  qu’il  avoir  à les  Prrmus 
JiJlÆnitiit  fubjeébs&par  ainfi  ilordonna  par  forme  de  Teftamcnt,  parle confeil&adveu  f'f  Sv. 
de  mi/lre  (Ju  PrinceHenry  Ion  fils  aifné  lespoinéts  luivants.  Quetouts  les  habitants  de 
fes  pais, de  la  en  avant  à fousjours  lcroienc  libres  du  droiél  de  main-morte. 

• Qu’aux  biens  des  Bafiards  qu’on  nomme  Havefcoot  fuccederont  les  heritiers 
plus  prochains  s’ils  font  nés  en  fes  pais,  mais  s’ils  font  eftrangers  les  biens 
viendront  au  Duc  comme  auparavant,  fauf  toutesfois  leurs  Teltaments  tant 
d’eftrangers qu’autres,  Iclqucls  auront  leur  valeur  comme  ils  ont  eu  julques 
ici.  Les  ballifs  duDuefe  devront  regler  félon  les  fentences  jugéespar  Efche- 
viusou  autres  hommes  du  Duc , aulqucls  jt^ement  appartient, ne  fut  enquel- 
que  cas  énorme,  comme  bruflement, force  de  femmes,  meurtre,  ou  autre  fembla- 
ble , defquels  le  Duc  de  là  volonté  & par  le  conleil  de  les  hommes  ferat  la  cor- 
reâion  : & fi  quelque  Ballif  contrevint  à ceci , lui  & fes  biens  Ictont  en  mains 
du  Duc  pour  enfàire  là  volonté.  Il  ordonna  auffiquc  Icsdefpenfès  de  fàmai- 
fon  feroient  modérées  en  forte,  que  les  exaébions  en  ftillënt  aurti  diminuées 
folon  le  conlèil  de  bonnes  & Religieufes  perfonnes.  Auflï  voulut  il  que  l’on 
prendroit  touts  les  ans  cinc  cent  livres,  feavoir  eft,centli  vres  des  revenus  à Lo- 
vain,  cent  à Bruxelles,  cent  à Thillemont,  & deux  cents  au  bois  de  Soigné, 
lefquelles  par  les  mains  de  ceux  qu’à  ce  il  commettroit  feroient  diftribuées 
par  forme  de  rcllitution  &aumofnc  à perpétuité,  félon  que  par  lu!  ferait  dé- 
claré. Et  de  ce  il  fit  depelchcr  lettres  données  à Lovain  jour  de  S.  Vincent 
11^7.  XX  H.  du  mois  de  Janvier  MC  C.  XL  VII.  Eftant  depuis,  peu  a peu  vaincu 
ixii.flil-  des  infirmités  corporelles,  il  rendit  l’ame  à fon  Créateur  le  premiet  jour  du 
S^tref-  Mois  de  Février  enfuivant.  Son  corps  fut  avec  grande  pompe  & magnificence 
fti.  tranl{X)rté  en  l’Abbaye  de  noflre  Dame  à Villers,  Ordre  de  Cifteaux,  ou  il 
avoir  efleu  fa  Sépulture, & voit  on  encor  jufquesàprefent  fa  tombe  au  cheeut 
.de  l’Eglifo  de  ladiéie  Abbayeau  collé  droiéb  encre  deux  pilliers,  longue d’onic 
pieds,  large  de  huiél  pieds  & trois  poulces  & demi,  haute  de  quatre  pieds 
moins  deux  poulces  & demi,  avec  là  figure  taillée  en  bofle  de  marbre  bleu, 
reveftue  d’une  robe  de  pourpre , & le  manteau  Ducal  de  guelles , la  tefté  liée 
au  front  (l’une  fàfcc  de  mefme  couleur,  au  deux  codés  de  la  di<ftc  tombe  font 
doufe  petites  figures,  reprelèntantes  fes  ancedres  & parents,  tant  Ecclefiadi- 
quesque{èculiers,encrelefquels  l’on  voit  au  codé  droiél  deux  qui  ont  lesefous 
qu’ils  tiennent  chaigés,  le  premier  de  làble,  au  lion  d’or,  defignant  fonperele 
Duc  Henry  I.  & fécond  de  guelles  à la  face  d’argent,  rapportant  le  Sire  de 
Perweys  fon  oncle,  les  autres  n’ont  aucune  marque  dans  leurs  cfcuflbns,  &il 
ni  at  aucune  inlcription. 

Il  edoit  Prince  tres-valcureux  & fort  addonné  à la  vertu , & avoir  un  foing 
particulier  au  bien  & repos  de  fes  edats  & VafTàls,  Içlquels  il  gouverna  avec 
grande  douceur  & prudence^  l’efpacc  de  doulé  ans  quatre  mois  vingt  & fix 
jours , aiant  attainâ  l’eage  d’environ  cinquante  & neuf  ans. 

Sa  première  femme  fot  Marie  fille  l’Empereur  Philippe  & d’Irene  fille  Pretem 
Ifaac  l’Ange  Empereur  de  Condantinople,  leur  mariage  fot  arredé  à Gey-  ^9- 
lenhufen  le  IX.  de  Février  MCC.  VII.  à certaines  conditions  rapportées 
ci-devant  fur  ledi(d  an. 

La  fécondé  femme  duDuc  Henry  II.  fot  Sophie  fillcde Louis  Lantgrave  de  AHeric. 
Thuringe  & de  S.  Elifabeth  fille  d’André  Roy  de  d’Hongrie , laquelle  félon 
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Albcric  il  cfpoulâ  en  l’an  MCC.  XXXIX.  cflant  la  Princeflë  cagee  tant 
feulement  d’environ  dix  & neuf  ans.  Eftant  apres  Conrard  Ibn  Irerctrcfpairc 
en  l’an  MCC.  XLI.  Henry  ditü  Ral'pc  leur  oncle  fucceda  au  Lanrgraviac 
de  ThuringcqucnoftrcDuchencreclamoit;  mais  cesdifficultes  furentmode- 
rées  parle  mariage  contrade  entre  lediâ  Henry  & Béatrice  fille  de  noftre 
Duc  de  fa  première  femme.  Et  comme  lediéf  Henry  vint  aufli  depuis  à tref- 
paficr  (ans  enfants  aiantefté  defigné  Empereur,  noftre  Duchefle  Sophie  que- 
rella la  fucceflion,  prétendant  le  Lantgraviat  de  Thnringe:  mais  Henry  Mar- 
quis de  Meyfen  né  d’une  fœur  dudi<3  Lantgrave  Henry,  occupa  unegrande  ‘ 
partie  de  ce  pais  ; toutes  fois  finalement  il  s’accorda  avec  noftre  DuchdTe  & 
les  enfants,  comme  nous  rapporterons  plus  à plain  au  Livre  fixiefme  de  nos 
Trophées.  EllefurvefquiftleDucfonmari&euftfondoUaireafTignc  furlatcr- 
red’Aerlchot , comme  l’on  remarque  par  divcrfcslcttres& monuments,  & par- 
ticulierement  par  certaine  compofition  faidfc  de  l’adveu  & volonté  de  God- 
fcalc  d’.^erlchotfonMaicur.&dela  communauté  deTcfteltprcs  Aerfchot,le 
jour  du  Siège  de  S.  Pierrede  l’an  MCC.  LUI.  fur  certain  chemin  pallânt  par 
les  prez  de  l’Abhaye  d’Everbode  presdudiéf  Teftclt.  Et  en  autres  lettrcsdon- 
nées  au  mois  de  Février  de  l’an  MCC.  L X I V.  elle  le  qualifie  fille  de  Sain- 
AeElilâbeth,  Lantgravinne  de  Thuringe&deHeflê,  jadis  Duchefle  de  Bra- 
bant, & efeript  à fes  chers  le  Maycur,Elchevins  6c  hommes  de  fief  de  fa  Ville 
d’AerIchot  : par  ou  l’on  voit  afles  qu’elle  avoit  le  Domaine  de  cefte  terre.  Et  en-  £7 
cor  foubs  lamcfmcqualité  , elle  déclaré, que  Henry  de  FilfordcdiiSd’Utcnho-  ” 
ve  avoit  relevé  d’elle  certain  fiefque  Jeande  Filforde  Chevalier  fonpere  avoit 
tenu , prefents  fes  hommes  feodals  W authier  de  Contert , Henry  Ibn  fils  Che- 
valiers, Godicalc  d’ Aerfehot , & Arnou  d’Aerfehot.  La  terre  de  Rode  fur  la 
Thile  lui  fut  aufli  aflignée  pour  la  Ibmmede  mil  marcs  de  Cologne,  en  laquelle 
fomme  Otton  Comte  de  Gueldres  s’obligea  encor  envers  elle  ; mais  eftant  de- 
puis fur  ce  efmeu  débat  entre  noftre  Duchefle  Sophie,  & la  Duchefle  Aleyde  £7”^* 
veufve  de  Henry  HL  Duc  de  Brabant,  Jedid:  Comte  de  Gueldres  traiûaccr-  ' 
taineconvention  entre  elles , par  laquellefut  conditionné , que  fi  la  Duchefle 
Aleyde  n’acquitat  laditfte  fomme  de  mil  marcs  de  Cologne  à la  Duchefle  So- 
phie , ou  à feutc  d’elle  à fon  fils  de  Henry  de  Thuringe,  dans  la  Nativité  de 
S.  Jcanlorsprochaine,  en  tel  cas  le  Comte  de  Gucldrespromct&s’oblige,que 
la  Duchefle  Sophie  ou  fondiéf  fi  ls,pouront  prendre  cinquante  livres  de  Lovain 
tours  lesans,  fur  les  revenus  du  Comte  àNodcnbeke,&avec  ce  dcmêurcronc 
enlaioUiflancedu  revenude  Rode,  ou  ilicmble  quenoftre  diète  Duchefle  te- 
noitfouventfa  refidence,  carpar  lettres  données  en  celieu,  elle  donne  à l’ Ab-  Ciartru 
belTe  & Convent  du  Parcq  des  Dames  Ordre  de  Ciftcaux,  fept  bonnieres  de 
marets  à Bethekeem , pour  un  cens  annuel  deXXIV.  fols.  Au  forplus  la 
Duchefle Sophieeftoit  fort  addonnceàlapieté,  & par  ainfiimitantfàS.Merc, 
elle  fonda  l’Hofpital  à Lovain,  & fit  autres  plufieurs  biens  aux  pauvres  & lieux 
dévots.  Son  trefpas  advint  tant  feulement  en  l’an M C C.  LXXV.  & fut 
fon  corps  enterré  lez  fonmari  en  l'Eglife  de  l’Abbaye  de  Villers,  ou  l’on  tient 
mémoire  d’elle. 

Durant  le  régné  de  noftre  Duc  les  Hcrcmites  de  S.  Auguftin  vindrentà  Lo- 
vain envers  l’an  MCC.  XXXVI.  & envers  l’an  MCC.  XLV.  les  frè- 
res Prefeheurs  de  l’OrdredeS.  Dominiqueen  1}  Villed’ Anvers.  OftcaulTi  Sire  de 
Trafignies  fonda  le  Prieuré  de  Herlcmont  jointft  audift  Trafignies,  &cnl’an 
MCC.  XXXV.  le  donna  à l’Abbé  de  Floreffc  de  l’Ordre  de  Prcmonftré 
près  Namur. 
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ENFANTS  DE  HENRY  II.  DUC  DE  LO 
THIER  ET  DE  BRABANT,  ET  DE 
MARIE  DE  SUEVE  SA  PRE- 
MIERE FEMME. 


H E N R V 1 1 1.  Duc  de  Lotbier  & de  Brabanc  (ucccflenr  au  Duc  lôn  pere , 
de  qui  nous  parlerons  à la  luire. 

Philippe  de  Brabant  receut  ce  nom  en  mémoire  de  l’Empereur  fon 
aieulmais  il  y at  grande  apparence  qu’il  mourut  eu  jeune  cage. 


Mathilde  de  Brabant  fut  doibs  l’an  MCC.  XXXVII.  conjoin-  ^Utrir. 
âccnmarii^eàRobertComted’ArtboisfTcrcdc  S.LouisRoydcFrance.  fils  Premi 
duRoy  LouisVIlI.  & de  la  Royne  Blanche  de  Callilic.  Les  nopccs  fiirent 
célébrées  cnla  Ville  de  Compeigne  es  odaves  de  la  Pcntccoftc  en  grande  ma-  Martir. 
enificence,  ou  de  nouveau  fiirent  crées  C XL.  Chevaliers  avec  le  Prince  Ro- 
ben;  à qui  ledid  Roy  S.  Louis,  cnfiiite  du  Teflamcnt  de  leur  pere,  donna  la 
Comté  d’Arthois,  confiftant  es  Villes  & diftrids  d’Arras,  Bapalme,  Lens, 
Heldin,S.Omer,Airc&autres,  avec  les  hommages  des  Comtés  de  Boulogne, 

S,  Pol  & Guines  ,&  des  Villes&  terres  de  Béthune , Lilliers,  &c.  tout  ainfi  com- 
mellàbeaudc  Flandre  leur  mere  grandcavoit  apporté  Icfdidesparties  au  Roy 
Philippe  diéH’Augullc  Ion  mary.  Le  Comte  Robert  avec  noftrePrincclIc  fi-  ' 
rentavcc  grandcfolenniteouvrircertaine boite  contenante  plufieurs Reliques, 
que  Godefroy  de  Bouillon  Roy  dcJerufalem,avoit  envoyéà  l’Eglilcdc  noftre 
Dame  à Lens,  comme  nous  avons  did  lur  l’an  MCC.  XL  Vil.  & deux  ans 
apres,  le  Comte  Robert  aiant  entreprins  le  voiage  delà  terre  Saindc  avec  fon 
frerele  Roy  S.  Louis , noftre  Princedè  meüe  d’une  finguliere  pieté  le  voulutac- 
compagner,  mais  un  malheureux  fucces  lui  fit  perdre  la  vie,  carapresla  prinlê 
dcDamiete,  le  Roy  aiant dcflcin  de  prendre  Alexandrie,  l’armée  pafiâ  près 
MalTcrc , ou  un  gros  de  Sarafins  fe  prefenterent  au  combat , noftre  Comte* qui 
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mcnoit  l’avantgarde,  alla  aufli-toll  les  charger , & combatit  avec  tel  courage  & >• 

chaleur,  quelansprendreefgard  s’ileftoitbienfuivi , il  entra  peflemefle  avec 
' IcsfuyarsenladidleVilledcMaflerCjOu  audi-toftilfb  trouva  enveloppé&tué 
avecRaoulSiredeCoucy,  qui  ne  l’avoit  voulu  abandonner:  ce  delàftre  advint 
au  mois  de  Décembre  de  l’an  M CC.  X L I X.  u’aiant  le  Prince  Robert  que 
l’eage  de  trent&trois  ans.  Noftre  Princdlè  fe  trouvant  veufve  convola  à une  »' 
Stmi.mj-  fécondé  alliance,  quelle  traiiüaavec  GuideChaftillonCoratedeS.  Pol, Sire 
r'tfr.  d’Encre,  Luceu,  Aubigni,  &c.  fils  de  HugueComtedeS.  Pol  Sire  deCrecy,. 

& de  Marie  Dame  d'A  veines,  Guife , Leufe , Condc , Landrechies  ,Treflon,  &c. 

& Comtefic  de  Blois , Chartres  & Dunois.  Le  Pa[x:  Alexandre  IV.  dilpenfa 
llir  leur  mariage  par  lettres  odlroycesà  Naples,  les  XVll.iKalendesdc  Février 
le  premier  an  de  fon  Pontificat  qu’eft  l’an  de  noftre  redebption  MCC  L V. 
itilRomain.  Car  ils  touchoient  l’un  à l’autre  auciuquiefihe  degré  de  confan- 
guinitc  par  la  maifon  deChampagne.tle laquelle  le  Comte  Gui  eftoit  dcparlà 
Ptrtmta-  mcregrandeMatcrnelle,  & noftre Princefledeparlàmercgrande Paternelle, 

éomme  l’on  peut  remarquer  par  la  table  de  conlanguinitc  mile  ci-devant.  Ils  PrMw 
querellerent  parenfemble  la  Comte  de  Boulogne  contre  fes  tantes  Marie  de 
Brabant  Impératrice  & Alix  Comtefte  d’Auvergne  ÿc  Dame  de  Wefcinaele, 
commenous  avons  deduiét  es  Eloges  defdiélcs  Princeftes,  car  comme  ladiéle 
Cmtd  dt  Comte  de  Boulogne  cft  mouvante  de  celle  d’Arthois,  elle  Iceut  fi  bien  nt^o- 
qyç  ]ui  fut  adjugée  p;ir  les  Pairs  decefte  Court, nonobftant  que 

feldides  tantes  eftoient  plus  proches  d’un  degré  à Mehaut  Comtefte  de  Boti- 
logne&  de  Dammarcin  dequi  l’on  debatoit  la  lucccftlon.  En  l’an  MCC.  LXI V. 

“ ils  fondèrent  en  la  VilledeS.Polun  bien  ample  Holpital , [xnir  la  confolation 
des  pauvres  malades  tant  de  ladiéle  Ville  qu'autres,  avec  Ibixante  liôs&  cou- 
ches, le  dotant  encor  pour  l’entretien  de  quelques  Rcligieulès  deftinésau  lér- 
vicedeldiétsmaladcs.  Et  par  fes  lettres  données  au  mois  d’ Avril  MCC.  LX  VI. 
elle  de  l’adveu  du  Comte  deS.  Pol  fon  mari  dota  la  Chajrellainiedans  laCha- 
ClMttlt  pciledu  Chafteau  de  Lens,  que  fon  premier  mari  le  Comte  d’Arthois  y avoir 
Som'îiju-  fiti'ftbaftir.  Et  en  l’année  eni'uivante  MCC.  LXVII.  elle  ordonna  par  forme 
meut.  de  Tcftament,  que  fon  corps  apres  fon  deçesfcroit  inhumé  en  l’Eglilé  del’Ab- 
bayedeCercamp  Ordre  deCifteaux,  ou  ellefonda  deux  autels  dans  le  choeur 
desconvers,  pourycftrecclebréesdeux  méfies  Journellement,  l’uncduS.  Ef- 
prit,  & l'autre  de  noftre  Dame  durant  fit  vie . & apres  fon  trefpas  elle  voulut , 
qu’on lesdiroit pour  lesdefunûs;  elley  fonda aufii fon aniverlâire,  qu’elleor- 
donna  d'eftre  tâiélavec  Diacre  & foub-Diacre,  Iclon  que  par  le  Chapitre  ge- 
neral de  Cifteaux  Ini  avoir  efté  oéfroyé,  & à ceft  effed  laifia  quarante  livres 
monoie  de  Paris  3 recepvoir  touts  les  ans  fur  l’Abbaye  de  Liques  Ordre  de 
Premonftré:  mais  elle  ne  mourut  encor  fi  toft;  carenl’anMCC.  LXIX. 

Prltrr/  au  mois  de  Juing,  elle  avec  fon  mari  donneront  au  Pricuréde  S.  Ligier  à Lu- 
if  S.  Le-  jgj  ijQj,,  appcllées  la  ronde  haye;  encor  en  l’an  MCC.  LXXXIV.  ils 
%"eifei  à fondèrent  le  Monaftere  des  Croifes  dans  la  Ville  de  Tournay  à l’inftance  de 
Béatrice  de  Brabant  Dame  4c  Courtray  finir  à la  Princefiê  Mathilde  ;&  deux 
ans  apres  ils  firent  conftraireuneChapelle  à Neufville&  la  dotèrent  pour  une 
mefle perpétuelle  par  jour.  Brief  apres  tant  d’aûions  do  pieté,  charité  & dé- 
votion, noftre  Princefiê  Mchautallaprendre  pofiefiion  de  l’immortalitéparla 
mort  temporelle,  qui  la  raviften  aflesgrandeageleXXIX.  jour  de  Septem- 
St  mort,  bfcde  l’an  MCC.  LXXXVIII.  &ieComte  de  S.Pol  l’alla  fuivre  en  l’an- 
néefuivante  MCC.  LXXXIX.  le  XII.  du  mois  de  Mars  ,& furent  touts 
deux  enterrés  en  ladiifte  Abbaye  de  Cercamp,  ancienne  fondation  des  Comtes  de 
S.Pol,  oudepuislcuts  heritiets  dreficrent  un  tres-fomptueux  & magnifie  tom- 
Tom.  I.  Ppp  beau. 
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hcau,  couvcrtdcCirivrcdorc,  cfnuillé  & enrichi  toutirentourdepierreries, 
dunuclcncoraujourdluii  reflcnt  qucltiucs  vertiges  démarques,  que  les  foudres 
dcgucrrcnousontlainïpour  mcmoitc.  La  pofteritc  l'ortie  des  deux  alliances 
de  1.1  l’rinccITc  Mathilde,  ferat  rapportéclur  la  fin  de  ce  quatricfmc  Livre. 


Béatrice  de  Brabant  fut  premièrement  accordée  en  mariage  i Hen- 
ry Lantgrave  de  Thuringe,  Comte  Palatin  de  Saxe  & Sire  de  Hclfc,  oncle  Prtimt 
Paternel  de  Sophie  féconde  femme  du  Duc  Henry  1 1.  il  artigna  en  dot  à no- 
ftrcPriucclîcle  Challcau  d’Erkcnhaldesberge,  laVille  dcGothe.&lcDirtriii 
dcBcrgerc,  comme  l'on  voit  par  lettres  données  à Crureburch  le  X.  de  Mars 
de  l’an  MCC.  XLI.  Le  Lantgrave  Henry  fut  depuis  fur  le  commence- 
ment de  l’an  M C C.  XL  VI.  ellcu  & defigné  Empereur,  & par  le  liipport 
de  Henry  Duc  de  Brabant  fon  beauperc  receut  la  couronne  Impériale  a Aix 
encor  du  vivant  de  l’Empereur  Fredric  II.  & de  Conrard  Ion  fils  Roy  des 
Romains:  mais  le  cours  heureux  de  certe  fortune , fut  arrefté  par  l’inopinée 
mort  du  Lantgrave,  arrivée  au  Siégé  d’UlmeleXVl.deFevrier  MCC.  XLVIL 
comme  nous  avons  di<rt.  Nortre  PrincclTc  ertant  par  ainfi  devenue  veufve  & 
faas  enfants,  priât  une  féconde  alliance  avec  Wiilaume  di<rt  Comté  de  Flan- 
dre, filsaifnc  de  Wiilaume  Sire  de  Dampicre  & de  Margaretc  Comtcfic  de 
Flandre  & d’Haynaut;  les nopces  furent  cclcbrccsau  Chafteau  de  Lovain  en 
grand  appareil  encor  en  l’an  MCC.  X L V 1 1.  de  la  les  nouveaux  mariés 
lendemain  de  l’oitave  de  S.  Martin  en  hiver  audiét  an , fe  trouvèrent  àLcns 
ou  l’on  mit  à vénération  certaines  Reliques commenousavonsrapportcci-dc- 
vant,  & quelque  peu  apres  le  Comte  Wiilaume  parta  outre  mer  à la  fuite  du 
Roy  S. Louis,  & lût  tellemcntnavrcàlabatailledcMartèrecombatantcontre 
Icslnfidcls,  que  force  lui  fût  de  fe  faire  ramener  en  fonpais,  ouilmourutau 
fleur  de  fon  cage  au  mois  de  May  de  l’an  MCC.  LI.  lairtânt  encor  veufve  & 
fans  enfants  nortre  Princcrtc,  à laquelle  Maigarete  Comterte  de  Flandre  en 
conformité  de  fon  traiété  de  mariage  afligna  pour  doUaire  trois  mille  livres 
de  terre  par  an,  à prendre  fur  la  Ville &ChartclainicdcCourtray,  laMotteau 
bois,  & au  mortier  de  S.  Orner.  Elle  fut  communément  nommée  la  Dame  de 
Conrtray  ou  elle  avoit  là  demeure  ordinaire , & fit  de  nouveau  conrtruirc 
un  Cloirtrc  près  icelle  Ville  en  certain  lieu  nommé  Groeningen,  ou  en  l’an 
MCC.  LXXX  V.  elle  traniporta  les  Religieufes  du  miroir  de  nortre  Da- 
me .1  Marcke  de  l’Ordre  de  Cirteaux,  augmentant  libéralement  le  dotdudi:% 
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Cloiftre , & ornant  l’Eglilc  de  pluficurs  Sainâes  RcBqucs  qu’elle  procura  de  Hsmrt 
divers  cndroid:s,  &illec  entre  les  filles  dcvocespallà  les  jours,  s’excerçant  en 
toute  forte  de  vertu  julqucsàtbn  trclpas.  Son  corps  reccut  Sépulture  en  l’Ab- 
baye des  Damesà  Marquette,  aulTî  de  l’Ordre  de  Cifteaux,  maisfbn  cœur  dans 
une  boite  de  plomp  lût  enterré  en  l’Eglifc  du  Monallerc  de  Groeniuge  foubs 
une  combe  de  marbre  bleu  avec  fa  figure  en  bolTe  ; laquelle  at  clic  transfterée 
aveelediâ  Cloiftre , à caufe  des  troubles,  dans  laditftc  VillcdeCourtray.  Aux 
lettres  de  la  fondation  du  Prieure  des  CroifesàTournay,  faidfeparGuiCom- 
te  de  S.  Pol  & fa  femme  Mehaut  de  Brabant  en  l’an  MCC.  LXXXIV.  cft 
expreftement  ditft,  queladidefondationfefiftàla  rcqueftcdeleurchcrefœur 
Béatrice  Dame  de  Courtray , jadis  femme  de  Noble  homme  W illaumc  Comte 
de  Flandre. 


M A R I E de  Brabant  receut  pour  cfpoux  Louis  de  Bavière  Comte  Pa- 
latin  du  Rhin,  fils  d'Otton  Duc  de  Bavierc&  d’Agnes  fille  de  Henry  Comte 
Palatin  du  Rhin;  maiscePriticeaiant  conccuunevainejaloufie, accompagnée 
d’une  foubçon  mal  fondée  de  fa  pudicité,  il  l’accufa  d’adultere  & par  l’advis 
dequclqucsconfcillicrs  adulateurs,  fanscftreconvaincuc,  illuifit  iniquemctic 
trancher  la  tefte  le  XV III.  jour  de  lanvicr  de  l’an  MCC.  L VI.  mais 
aiantdelcouvcrt depuis,  combien  que  trop  tard , l’innoccncedelaPrinceflc,iI 
en  euft  un  regret  fi  fenfiblc , qu’il  en  fit  des  publiques  pénitences,  demandant 
pardon  à fon  ffere  Henry  111.  Duc  de  Brabant  & autres  lès  parents  d'une  of- 
fcncc  fi  outrageufe,  & pour  reparer  aucunement  l’injure  faitfteà  la  Prince  & 
honorer  fes  chartes  & venerables  Reliques , il  fit  avec  grande  pompe , follennité 
^ revcrence  célébrer  fes  funérailles  auMonaftere  de  la  S.  Croix  à Wecrdc  ou 
die  avoir  cfté  enterrée,  & en  mémoire  de  la  funefte  tragédie,  il  edifia&fonda 
par  le  commandement  du  Pape  Alexandre  IV.  un  Monaftcrc  des  Chartreux , 
qui  toutes-fois  depuis  en  l’an  MCC.  LXV.  fut  donné  par  difpcnce  du  Pape 
Clément  IV.à  des  Religieux  de  l’Ordre  de  Cifteaux  ,&eft  nommée  l’Abbaye 
de  Furftenfeld  près  München,  ou  l’on  voit  encor  les  vers  fuivants. 

Couiugis  imiocuie  fiijî  munimenta  cruoris , 

‘Pro  culpa pnecium  Clauftra  facrata  vides. 

Le  Duc  Henry  III.  frere  de  noftrc  Princeffe,  & apres  lui  les  Ducs  Ican  I. 
& Ican  II.  fon  fils  & petit  fils , ne  laificrent  pour  tout  cela  de  monftrer  unju- 

Ppp  1 ne 
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. ftc  rcfcntimentd’un  foiâ  fi  crucl&  barbare, pourfuivantrigoureufcmcnt  ceux 
qu’ils  jugeoient  coulpabics  de  ccfte  innocente  mort,  & tant  prcfiërent  cell 
affâircàla  court  des  Empereurs  par  les  menaces  de  leurs  armes,  quefinalemenc 
Rudolphe  Comte  Palatin  du  Rhin  & Duc  de  Bavière  lors  fils  aifne  du  Duc 
Louis , par  Ibubmiflions  & autres  recognoifiànces'trouva  moien  d’appaifer  l’in- 
dignation de  Jean  II.  Duc  de  Brabant,  & par  lettres  données  à Heydelbcrge 
en  l’an  MCCC.  VIII.  Icdiél  Rudolphe  déclare,  qu’en  confideration  de  ce 
que  l'ame  de  Ion  perc  le  Duc  Louis  eftoit  en  grandes  peines  à caufe  de  l’homicide 
qu’il  avoir  faiéb  perpétrer  enlapcrfonncdc  IbncrpouIcnoftrcPrinccIlè  Marie, 
defirant  foulagcr  fondiét  pere  &lc  retirer  au  falut,  il  at  promisà  Jean  llluftrc 
DucdcBrabaut,  comme  lors  plus  prochain  parent  de  ladide  Princefiefa  tan- 
te, quepouramendedudiddelid,  il  fondetat  une  méfie  avec  lumière  à per- 
pétuité eu  fa  ville  de  VVecrdc  au  Scpulchre  de  ladidc  Princefie,  & s’il  advint 
que  quelque  expedkionfefitpourtecouvremcnt  delà  terre  Saindc,  ou  contre 
IcsRuficsouSaralins,  il  promit  d’envoyer  quatre  Chevaliers  pourremede  de 
fon  amci  & avcc-cc  s’obligea  d’envoyer  au  Duc  à fa  rcquifition  deux  cents 
Chevaliers  en  armes,  poOr  lui  fervir  contre  un  chalcun  fauf  l’Empire.  La 
PrincclTe  Jîaric  h’ciifl  aucun  enfant  ; & le  Duc  fon  mari  print  pour  Iccondc 
femme  Anne  de  Pologne,  &encorapresen  troifiefme  lid  Math  ilde  de  Habs- 
bourg, fille  de  l’Empereur  Rudolphe,  laquelle  lui  donna  deux  fils&quelqucs 
filles.  ' 


MARGARETEde  Brabant  fut  premièrement  Religieulc,  puis  Abbefle  g.  j',f. 
au  Monaftere  de  Vau-le-Duc  Ordre  de  Cifteaux.quc  le  Duc  Henry  II.  fon  w»»«. 
pere  avoit  fonde  doibs  l’an  MCC.  XXXV.  & auquel  noftre  Princefie  vef- 
quift  & mourut  fort  Religieulcment.  L’on  voit  encor  fa  Sépulture  au  millieu 
du  Chœur  des  Dames  illec. 


ENFANTS  DE  HENRY  II.  DUC  DE  LO- 
THIER  ET  DE  BRABANT,  ET  DE 
SOPHIE  DE  THURINGE  SA 
SECONDE  FEMME. 

H E .N  R Y de  Brabant  did  le  jeune  Lantgrave  de  Thuringe  & de  Hefiede 
par  fa  mere,  donna  commencement  à la  branche  des  Lantgraves  de  Heffc, 

que 
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q'jf  nous  contiuuerons  au  Livre  fixicfme  de  ce  premier  Tome  JbsTrophccs  de 
Brabant. 


Elisabeth  de  Brabant  fût  conjointe  en  mariage  à Albert  diâ  le 
grand  Duc  de  Bnmfwick  &dc  Lunenborg,  fiUd’Otton  Duc  de  Brunfwick  & 
de  Mathilde  fille  d’Albert  Marquisde  Brandenborg,  petit  filsde  Willaume  de 
Saxe  frere  d’Otton  IV.  Empereur  mari  de  la  Princefifê  Marie  de  Brabant  fille 
du  Duc  Henry  I.dclquels  atefté parlé  ci-devant.  Le  Duc  Albertn’euft  aucun 
enfant  de  noftre  Princeflê,  mais  Bien  d’une  fécondé  ailliance , qu’il  con- 
traéba  avec  Alifiane  fille  d’Aldobrandin  Marquis  d’Efle  & treipallâ  en  l’an 
MCC.  LXXIX. 


FILS  BASTARD  DE  HENRY  IL  DUC  DE 
. LOTHIER  ET  DE  BRABANT. 

Gilles  Baftardde  Brabant  fut  en  Van  MCC.  LXXXVI.  Capitaine 

de  la  Ville  de  Thielt  quand  elle  fut  affiegée  par  RenaudComte  deGuel-  F.  I-  * 
dres,  ^ apresenVanMCC.LXXXVllI.  il fe  trouva  à la  fuite  duTlucleanl. 
fin  frere  en  lafameufi  Bataille  de  fVoeringetenlaquelleilfecomportavaleu~ 
reufement.  L'on  tient  que  de  lui  font  defcendusceux  qui  ont  prins  le  fumom  Van- 
der  Balcht  de /quels  l'on  voit  quelques  Sépultures  en  VEglife  de  ter  Vueren  ; 
mais  pour  n'avoir  plus  particulière  cognoijfance  de  cefte  pofieritê  ou  defien- 
dence  , je  n'en  ferai  ultérieure  mention,  feulement  dirai,  qu'ils  port  oient 
de  Brabant  de  fable  au  Lion  d'or,  armétë  lampajfé  de  guelles,  au  bajion 
componé  d argent  £ÿ  de  guelles  brochant  fur  le  tout. 


Tom.  I. 


Q^qq  CON- 


Digitized  l:.y  Googh 
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. DUCHESSE  DE  BRABANT. 


Fredric 
Duc  de 
Sueve 
frère  de 
l’Empe- 
reur Con- 
rard  3. 
efp.  i. 
Judùh 

ïbeuT  de 

Henry  le 
fuperbe  ^ 
Duc  de  ' 
Saxe  & 
Bavière 
i.  cfpou. 
Agnes  ' 
üllc  de 
Fredric 
Comre  de 
Sarbruge. 
il  mourut 
1139. 


Dm  I.  liâ. 
Fredric  difl 
DarbaroufTe  i* 
du  nom  Empe 
rcur  efp.  Alix 
iHle  au  Mar-  • 
quis  de  Vog-^ 
tourg  2 Béa- 
trice Comtclic 
de  Bourgogne 
Palatine,  il 
crclpalTA  1191. 


Dm  2.  AV5. 

Fredric  Due  de  Sue- 
ve.  Mourut  1191. 
en  terre  Saînâe. 


Henry  6.  Empereur  J 
elp.  Confiance  Roy- ^ 
ne  de  Sicile.  Il  tref- 
poflâ  1197. 

Conrard  tué  1196. 


'Fredric  2.  Empereur 
de  Roy  de  Sicile  efp. 

I.  Conllance  d’Ar- 
ragon  2.  loleme  de 
Bricnne  Royne  *de 
Icrulàlcm  3.  Agnes 
de  Moravie  4.  Kuti-^ 
ne  de  Wolfrathus  f. 
Ifabeau  de  Bavière 
6.  Ifabeau  d’Angle- 
terre. il  mourut 
• 2J0. 


(Dm  I. 

Henry  Roy  des  Romains  efp. 
Margaretc  d’AufUîce-mourut 
1240. 


Philippe  Duc  de 
Sueve  Empereur 
efjx>ufa  Irnée  fille . 
d’Ifiac  l’Ange  Em-A 
pcrcur  de  Conflan- 
tinople  tué  1208. 


Margaretc  efj>.  Albert  Mar- 
quis de  Meylcn. 

Agnes  efp.  Conrard  Marquis 
de  l'huriiigc. 

Dm  1.  lidl. 

Conrard  Roy  des  Romains , de 
I Sicilede  IcrufUcm  c(p.  ifabeau 
de  Bavière,  il  ntourut  I2f4. 
^lordan. 

fMARIE  FEMME  CE  „ , j t .... 

Henrï  2.  Duc  pt^H^n'  B-.i^ucdcLothicr&dc 
Lothier.  et  Bra- 


Brabauu  de  fc$  foeurs. 


Clarice  cfpou. 
LouisLâtgravc 
de  rhuringe. 


Sophie. 


Béatrice. 


Otton  Comte  Pala- 
tin de  . Bourgogne 
elp.  N.  2.  efp.  Mar- 
garete  fille  au  Com- 
te de  Champagne,  ll-^ 
moorut  envers 
\^120O. 


Judith  appel- 
lée  Berthe  efp. 

Mathieu  Duc 
de  Marquis  de 
la  haute  Lor-  /"Conrard  Comte  Pa- 


Dm  2. 

Conrard  Com- 
te Palatin  du^ 
Rhin  efp.  Ifa- 
bcau  Comtcûè 
Palatine. 


Conîgonde_  femme  rPrcmillaus  ou  Ottocaire  Roy 
de  Wcncelin  Roy  des  de  Bohême. 

Boheme.  ^ 

fAlfonfe  Roy  de  Caflille  de 
Leon  efleu  Empereur. 

Fredric. 

Ferdinand. 

Henry  Sire  de  Bifeaye. 
Philippe  Sirede  Valdocomeja. 
Sache  Archcvefquc  de  Tolède. 
Eniauucl  Sire  d'Efcalona, 
Agreda. 

Lconore. 

Bcrcngele. 

.Marie. 


Boheme. 

Fille  mariée  à Ot- 
ton  4.  Empereur. 

Beatrix  elp.  Ferdi- 
nand Roy  de  Ca- 
lltlle  dt  de  Lcon^ 
^mort  12^2 


'Dm  i.  ua: 

Otton  O^e. 


latin  efp.  Richfc  fil- 
le de  Henry  diél  le 
Lion  Duc  de  Saxe  de 
de  Bavière.  Mort  jHcnry. 
119^ 


Béatrice  Comtefle  fOtton  Comte  de  Bourgogne, 
de  Bourgogne  efp.  (Béatrice.  • 

Otton  Duc  de  Me-J  Ifabeau. 
ranie,  Illric,  dcc.  | Margaretc. * 

VAUX. 

lenne  elp.  Gérard 

Comte  Qç  Vienne  /"Louis  Doede  Bavière  Crmle 
_dt  Maicoo.  ( Palatin  efp.  1 . Marie  de  Bra- 

bant 2 Anne  de  Pologne  3. 
Mathilde  du  Habsbourg. 


Clémence  efp.  Hen- 
ry fils  aifné  de  Hen- 
ry Lion  Due  de  Saxe 
de  &vicre  : qui  ob-^ 
tint  le  Palatinat*  de 
^mourut  1227* 


Agnes  efp.  Otton 
Duc  de  Bavière  dt  . 
Comte  Palatin  du^ 
Rhin.  n¥>rt  i2j"3, 


Irmengarde  cfpou. 
Herman  Marquis  de  J 
Baeden. 


Henry  Comte  Palatin  de 
Schelm.  mort.  1290. 

Ifabeau  efp.  i.  Conrard  Roy 
des  Romains  2.  Meyuaid  Cô- 
te de  Gorits. 

Sophie  efp.  Gérard  Comte  de 
VHirtsbtrgc. 

f Herman  Marquis  de  Baeden, 
Rudolphc  Marquis. 

Agnes  Abbcllc. 

Ifabeau. 
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rHerman  Lan^ave 
de  Thuringca  Sirc^ 
deHdrc.mortiii)'. 


Sophie 
Lantgra- 
vinne  de 
HcHe  IC' 
conde 
femme 
de  Hen-'^ 
ry  1.  Duc 
de  Bra- 
bant. 


Louis  Lantgra' 
vc  de  l'hurin-. 
ge  & en  Hc/rc. 
mourut  12x7. 


Louis  Lanteravede 
Thnringc  birc  dc^ 
Hcflc.  mort  II  73. 


Louis  Lantgrave  dcThuringe. 
Il  mourut  114$. 


Hadwige  fille  de  Xx>thaire 
l^Empcreur. 


. Clarice  DachdTc 
VcD  Sueve.  ^ 


f^Fredric  Duc  de  Sueve.  mort 
1139. 


Judith  fille  au  Duc  deSaxedt 
Bavière. 


Sophie  DuchcfiTc  enJ 
Bavière.  ^ 


Otton  Duc  de  Ba- J 
vicre.  mon  1183.  s 


rOtton  Comte  Palatin  de 
IScbeim.  mort  iiff. 


Agnes  Comtefleen , 
Los.  “S 


Hctica  Comtellê  de  XjCgcn* 
feld. 


Louis  Comte  de  Los.  mort 
1171. 


Ermengarde  Dame  de  Ry» 
Vneck. 


S.  Elilàbeth  . 
Princefle  de  ^ 
VHongrie. 


André  Roy  d’Hon- 
grie. mort  1238.  ^ 


’Bela  Roy  d’Hon 
grie.  mon  1199.  ^ 


Gcylà  Roy  de  Hongrie,  mon* 

ii6f. 


Margarete  Princef- 
fe  de  France.  4 


^La  Duchellê  de  Kiovîe. 

Louis  7.  Roy  de  France,  mon 
tiio. 


Conlhnce  fille  au  Roy  d’Ef- 
pagne.  « 


fOtton  Duc  de  Me- 
ranie  Marquis  d'iiv 


Gertrude  Duchefle 
^en  Mcranie.  * 


•Berthold  Duc  de  Meranie 
Marquis  d’illrie.  mort  1188. 


Hedwige  fille  au  Roy  de  Da- 
^nemarque. 

n^econ  Marquis  de  Lantsberg. 
'mort  1190* 


Ames  Mtrquilè  en 
\i^(èn  & Lants-^ 
,berg. 


Mathilde  fille  de  Gofuin  Sire 
de  Heinsberge  de  Fauque- 
\.mont. 


Q.qq  » 
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Princes , Barons,  Nobles  &Va(Iàls  de  Brabant. 


I Henry  Duc  dcLim-  x Gérard  Comte  de  3 Arnou  Comte  de  4 Thiery  Comte  de 

bourg  Comte  des  * Gueldres,  de  Zut-  Los&deChiny.  Hoftade&deDael- 

Monts  , Marquis  phen  & delà  Velu-  hem. 

d’ArlonSiredcRo-  we. 


y Godefroy  Sire  de  8 Walleran  Sire  de  7 Godefroy  de  Lo- 

Lovain&de  Leeu-  Monjoie  & Fau-  vain  Sire  de  Per- 

we  frere  au  Duc  de  quemont  frere  au  weys. 

Brabant.  Duc  de  Limbourg. 

9 Albert  Sire  de  loWauthierBctthout  liWillaume  Sire  de 
Cuyk.  4.  AdvoUc  de  Ma-  Homes  , Altena, 

lines.  Weert,&c. 


8 Conrard  Comte  de 
Kirbei^  diÆ  Wii- 
degrave  Sire  de 
Grimbach. 

Il  Wauthier  nomme 
Gérard  Sire  de 
Grimbcrge  , Nin- 
hove,Rumpfl. 


LIVRE  IV. 


*49 


15  Henry  & Gode-  i4Sigcr  Sire  d’En-  ijArnou  4.  Sire  de  ifilean  Sire  d’Alide- 
froy  frcres  Sircsdc  sien , Sottegem , Dieft-  naerde  , Rofoy , 

Breda.  occ.  Ronkieres,  &c. 

17  Engoeran  Site  de  18  Henry  Bcrthout  19  Arnou  Sire  de  loEngelberc  Sire  de 
Donglcbertfrereau  Sire  de  Gelc , Duf-  Grimberges  fils  Graenendonck  fi-e- 

Sirede  Perweys.  fle,&c.  frère  de l’A-  d’Arnou.  re  du  Sire  de  Hot- 

dvonc  de  Malines.  nés. 

ai  lean  Sirede  Heuf-  aa  WauthierSircd’Aa  x3  Ofton  Sire  dcTra-  a4GerardSire  dclau- 
dcn.  & Arnou fon  frcrc.  fignics.  chc,  Hiciges,  Go- 

mignics,  &c. 


Tom.  I. 


Rrr 


Arnou 


■ij  Arnou  SircdeWe-  zfiLonisBerthout  Si-  z/Wauthicr  Sire  de  z8  Gérard  Sire  de 
femaclc  & Wefter-  de  Bcrlacr  & Gra-  Bierbais.  Marbais. 

lo , Marefchal  de  mines. 

Brabant.  , 

49 Henry  SiredeBau-  30lacques  Sire  de  31  LouisSiredeLcef-  31  ArnouSiredeRot- 
■ tershem,  Wauthier  Sombreffè.  dael , Henry  Ibn  lacrSenefchal,Wil- 

& lean  fo  frères.  frere.  laume  fon  ftcrc. 

33  Gilbert  de  Bout-  34WillaumedeGrim-  3ylacques  Sire  de  36LeonChaftelainde 
gelles  Sire  de  Re-  beige  Sire  d’Af-  Walhain,  Henry,  Bruxelles, 

ves.  l'che.  Arnou  & Willan- 

• me  fes  freres. 


Il 

ni 

I 

II 

il 

Il 

Gérard  Sire  de 
Zeelhem  frcre  au 
Sire  de  Dicil , 
Erard  aulTi  Ton 
ftcrc. 

Wauthicr  Sire  de 
Ranft&Berchcra. 

Charles  d’Acr- 
fehot  Sire  de  Ri- 
vière & Gofiiin 
fbn  frère. 

Gisbert  de-  Dan- 
dres  Sire  de  Til- 
borch. 

Gisbert  de  Cam- 
peobout. 

Willaume  de  Ha- 
lencon. 

lean  ; Godlealc, 
Arnou  & Wau- 
thier  d’Acrfchor. 

Willaume  d’Eec- 
hove. 

Gilles  & Baude- 
win  van  Ham. 


Jean  dcMalbrcuc. 


Ode  de  Haucrois 
& Herman  fon 
ftere. 


L I V R 

Gobert  , Henry 
SircdcRusbruc& 
Renier  ftcrcs  au 
Sire  de  Perweys. 


Arnou  Sire  de 
Crainhein. 

Ican  de  Crain- 
hcm.  • 


Antoine  de  Ciô- 
diet. 


Wauthicr  d’E- 
versberge. 

Jean  de  Mere. 


Godefroy  de  Brai- 
nc. 


Willaume  de 
Vocrdc. 

Wauthicr  de  Ru- 
IcbrocfilsdcFran- 
co. 

Colin  de  Tonbe- 
ke. 

Daniel  Chadclaio 
de  Genappe. 


E I V. 

Renaud  Sire  d’Ar- 
gcntcau. 


Gilles  de  Crainhe 
Sife  de  Wange. 

Henry,  Wauthier 
& Gilles  de  Sotte- 
gcm.  ; 

Willaume , d’Ec- 
kerne. 


Wauthicr  de 
Brunshorn, 

Willaume  de  Lie- 
re,  dcGrimberge. 

Gisbert  dcWelcn- 
beke. 


Ican  de  Filfordc. 


Olivier  de  Tubc- 
ke. 


Godefroy  de 
Bruel. 

Rukin  vandet 
Noot. 


2JI 

Ican  de  Diefl:  di<3: 
Brine  Sire  de  Bas- 
Linthrc  & Waen- 
rode , Henry  & 
Gérard  lès  frères. 

Olle  de  Crain- 
hem. 

Arnou  & Willau- 
mc  de  Licrc. 


Arnou  Sire  d’Et- 
them. 


Lancelot  Sire  de 
NccrilTche. 

Rutger  Brenicb. 


Markairc  d'Eske. 


Godefroy  de  Ster* 
beke.  • 

Wauthicr  de  Bo- 
ters-btugge. 

Eftienne  de  Zic- 
renbeke. 

Alexandre  deHc» 
meefem. 


TROPHEES  DE  BRABANT 


HENRY  III.  DICT  LE  DEBONNAIRE  DUC 
DE  LOTHIER  ET  DE  BRABANT,  MAR- 
Q.UIS  DU  S.  EMPIRE,  COMTE 
DE  LOVAIN,  DAELHEM, 
BOULOGNE,  &c. 


Chapitre  VI. 


apres  le  trefpas  de  Ibn  pere,  noflre  Duc  fè  trouva  en  t.dtHic. 
ÜN  comp;^nic  de  WillaumcComte  d’Hollande, edeu  Empereur  fon  cou- 

yj  fin  germain,  au  liege  qu’ils  mirent  devant  la  Ville  d’Aix  au  mois  de  ^^,^7 
May  de  l’an  MCC.  XLVI1I.&  ce  à caufe  que  ceux  de  ladite  Ville 
ne  vouloicnt  admettre  ledift  clleu , comme  partilànsde  l’Empereur  Fredric, 
quicommenousavonsdiû  avoit  elle  dégrade  au  Concile  Univerleltenuà  Lion 
loubs  le  Pape  Innocent  doibs  l’an  MCC.  XLV.  Ceux  de  la  Ville  le  deflen- 
dirent  fort  bien  quelque  temps,  mais  le  trouvants  à la  finprcircs,&lânseff)oir 
de  fèqours,  ils  le  rendirent  ledernierjourdu  mois  d’Odlobre  en  mainsdudidb 
edeu,  qui  le  lendemain  Dimanche&fcde  detouts  Sainiâsy  fitfonentrecades 
Iblennellcmcnt  ’ & alladcfcendre  devant  l’Eglifc  de  iioftre  Dame,  ouilreceut 
la  couronne  Impériale,  par  la  main  de  Pierre  Cardinal  de  S.  George  au  voile 
d’or,  prelcnts  les  Archevelqnes  Sifrid  de  Mayence,  Conrard  de  Cologne 
& Arnou  de  Trêves,  Otton  d’HollandeEvefqued’Utrccbt,  Henry  de  Gucl- 
dres  edeu  de  Liège,  noftrc  Duc  Hünrv,  Louis  Duc  de  Bavière  & Comte 
Palatin,  Adolf  Comte  des  Monts,  Walleran  Duc  de  Limbourg  Ion  frere 
Willaume  Comte  de  Iulicrs,  Walleran  Sire  de  Monjoic  & de  F.iuquemont, 

Henry  Comte  de  Luxembourg,  Gérard  Sire  de  Durbuy  Ion  frere,  Otton 
Comte  de  Gueldrcs,  Adolf  Comte  de  la  Mark,  Gérard  Comte  de  Wadêm- 
beigc , Heury  Sire  de  Heinsberge  & autres  Princes  Prélats  & Nobles  en  grand 
nombre. 

Durant 
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Duraat  le  Siégé  d’Aix  (ou  noftre  Duc  n’adifta  fi  continuellement)  il  donna  Hanars. 
/■/«./•  â l’Abbaye  & Convcnt  du  Parc-des-Dames  Ordre  de  Cifteaux  tout  le  droiâ 
^Dt-  competoit  en  la  difme  de  Hakendorne  près  Thillcmont,  par  lettres, 

‘ données  à Putthe  lez  Lovain  vendredi  apres  la  Pentecofte  de  l’an  fnldiâ; 

MCC.  XLVni.  Et  comme  l’ufuftuiéb de  ladiâe  dilme  competoit  à l’Im- 
peratrice  Marie  tante  de  noftre  Duc,  elle  céda  encor  ledroi<%  quelleyavoit, 
paraurres  lettres  données  veille  de  la  Pentecofte  de  l’an  MCC.  LIV. 

Encor audi(â  an  MCC.  XL VIII.  Il  traiâa  nne eftroiâe confédération  Prami 
avec  Henry  Efteu  de  Liege,  Orton  Comte  de  Gueldres  & Arnou  Comte  de 
yiw'***  Los, qui parenfemble promirent  d’aftifter  l’un  àl’autre,  reciproquementron- 
tre  un  chalcun , dequoi  furent  depelchées  lettres  à W alsberge  vendredi  apres 
la  S. Martin  en  hiver:  Telmoins  Orton  Prevoft  d’Aix  , Maiftre  Godefroy 
Doicn  deS.Servais  àMaftticht,  Gunrher  de  Berlos,  Anthoine  de  Monule, 
Godefroy  Sire  de  Perweys,  WiliaumeSire  de  Homes  & d’Altena , Arnou  Se- 
nefchal  Sire  de  Rotfelaer , Henry  Berthout  Sire  de  Gele , Louis  Sire  de  Berlaer, 
ArnouSirc  de  Wefemaelc,  Wauthicr  Clutinc  8r  autres. 

,149.  Il  donna  en  l’année  enfuivante  MCC.  XL  IX.  veille  de  la  Pentecofte  Kot.chaf. 
Dimixi-  eftant  à Londerlele  aux  frères  Prelcheurs  de  l’Ordre  de  S.  Dominique  en  An- 
‘^mvers.  vcrscertaine  place  qu’Arnou  de  Lierc  avoir  occupée  & encor  apres fontrefpàs 
W illaume  de  Liere  Ion  fils  a voit  detenue , avec  le  fo  fie  qui  environne  leur  court 
& le  chemin  menant  vers  la  porte  aux  vaches.  Et  eftant  prefqne  au  mefme 
temps  trdpalTé  ledirft  Willaume  de  Liere  il  laiflâ  aufdiâ  freres  par  Ibn  refta- 
menr  une  fienne  raailbn  avec  les  jardins  & appartenances  fituées  fur  le  Drieft 
en  ladiâe  Ville,  ce  que  depuis  fa  veufve  Sophie  fille  d’Anthoinede  Cromflict 
& Wauther  Chevalier  Sire  de  Ranft  & de  Berchem  comme  tuteur  de  Wxl- 


laumc  de  Liere  Ion  fils  pofthume  confirmèrent  en  l’an  MCC.  LI.  Hugo 
Noté  Sire  d’Anderftatdequiladiâe  mai  Ion  eftoit  tenue  en  fief,  ratifia  auftî  la- 
dite donnation , & encor  apres  lui  Gérard  d’Ifiche  Chevalier  & là  femme 
Ode  fille  dudiâ:  HugueapproUverenttouteepar lettres  de  l’anMCC.  LXII. 

Et  comme  le  Duc  Henry  I.  avoit  doibs  l’an  M CC.  X X.  donné  à ceux  du 
tEil.  Chapitre  d’Anvers  le  vieil  fblTé  & rampart  de  ladiâe  Ville  entre  la  mailbn  dc  Na.tU- 
fAmrt.  Hugue  Volard&  lePour-Raynoud  à condition  que  ladide  place  demeareroit  dtm. 
Vuide  &làns  aucun  édifice  : noftre  Duc  par  fes  lettres  données  en  l’oéfave  de 
la  Magdelaine  de  l’an  mefme  MCC.  XLIX.  donna  ladiâe  place  à cens 
annuel  dont  iloâroya  l’un  moiâie  audiâ  Chapitre.  Têfmoins  Godefroy  Si- 
redePerweys,  WauthierClutinc,  Henry  de  Sterbeke,  Henry  de  Fil  forden& 

Pierre  de  Haeren. 


Nonobftant  la  confédération  traiâée  entre  noftre  Duc  & Henry  Elleu  de  Prnmi 
Liege  Ion  coufin  germain  ils  entrèrent  en  débat  parenfemble  fansque  precife- 
ment  l’on  en  lâche  la  cauic,  mais  Orton  Comte  de  Gueldres  frere  de  l’Eflcu 
Âtnrltn-  trouvà  moyen  de  les  mettre  d’accord:  & fut  la  decifion  de  tout  leur  different 
trt  Bréi.  remisau  dire  dudiâ  Comte,  d’Euftace  Sire  du  Rues,  de  Gérard  Sire  de  Mar- 
fs’  LMgt.  bais,  de  Gérard  d'  1 fiche  Senefchal  de  Brabant  Chevaliers,  de  Thiery  Sirede  Fau- 
quemont,  dc  Maiftre  Godefroy , d’Engelbcitd’Ifenbroec  tout  deux  Archidia- 
cres de  Liege,  qui  dévoient  prononcer  leur  arbitrage  dans  les  0(ftaves  de  Paf- 
ques  lors  inftantes,  les  lettres  furent  fur  ce  données  veille  de  l’Epiphanie  du- 
U49.  didan  MCC.  XLIX.  mais  ce  que  par  lefdids  Seigneurs  fut  ordonné  ne 
iiso./ï</  m’eftapparu,  tantyat  qu’il  eft  fort  vrailcmblable,  que  parmi  ceft  accord  le- 
AlÂvw.  Efieu  céda  à noftreDuc  la  Ville  de  Malines  par  forme  d’engagement  pour 
la  Ibmme  dc  quatre  millcmarcs  dc  Cologne,  comme  l’on  voitpar  autres  lettres 
iip).  de  l’an  MCC.  L. 

Tom.  I.  Sss  Wal- 
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HexuY  {.  Wtllcran  frere  germain  de  Willaume  Comte  de  luliers  par  fes  Icores  don-  Pnn.-i 
Duc.  nées  à Licge  mardi  devant  l’Afcenfion  de  l’an  fufdid  MCC.  L.  déclaré  &pro- 

met,  qu’un  an  apres  que  noftre  Duc  lui  auratpayé  lalômme  de  mille  &ccnt 
titri  marcs,  il  alTigncrat  une  rente  de  cent  marcs  bien  hipotiqnce,  laquelle  Mathil- 

Maly  Je  g(|e  Je  Conrard  de  Mulcnacken  ibn  cfpoufe  & les  heritiers  tiendront  en 
fief  duDuc  & de  fesfuccelTeurs,  & lui  comme  mambour  de  ladite  Dame  la 
prendrat  en  fiefpourlâ  vie:  Et  s’il  advintque  lui  & ladite  MathildcvinlTent 
i mourir ians entants,  ladiâerentcdeccntmarcsretoumeratau  plus  prochain 
heritier  du  lignage  de  Hoftaeden,  dont  Iclcliâs  mille&cents  marcs  lônt  venus 
à ladiâe  Mathilde  Ibn  dpoulc,  &de  ce  donna  lediCl  Walleran  reljxrndants 
Conrard  de  Hoftade  Archevelque  de  Colome?  Henry  EllcudeLicge.  Walle- 
ran  Duc  dcLimbourg,  Willaume  Comte  ne  luliers&  GerardSire  de  Wafîem- 
berge. 

lourdes.  Lude  de  l’an  MCC.  LI.  futarrefté  ccrtainccompofition&paix 
entre  noftre  Duc  & Conrard  Archevelque  de  Cologne,  par  l’entremilc  d’Ot- 
tonComtedeGueldrcs,  qui  demeura  aufti  arbitre  de  quelques  point  donteftoit 
qneftion  entre  les  parties. 

Lediâ  Otton  Comte  de  Gucldres  par  lès  lettres  données  Compeigne  le 
iifi.  vendredi  devant  le  jour  des  cendres  de  l’an  MCC.  LU.  promit  d’indem-  W-9». 

ner&tenir  làns  dommogeà  noftre  Duc,  de  eequ’il  eftoit demeure  réljxmdant 
c’iuùns.  envers  Aubert  de  Hangeft,  qui  s'eftoit  cônfiitué  pleigc  au  Roy  de  France 
S.Louis  ponr  la  Ibmme  de  quatre  mille  livres  de  Paris , à canlè  du  relief  de 
la  Comte  dePontbieu,  que  lediâ  Comte  pretendoit  à caufcdclà femme.  Et 
à fin  que  le  curieux  aie  cognoiflànce  de  celle  pretenfion  •,  j’adjoufterai  ici 
PhiUpfst-  bricfvementquc  Willaume  Comte  de  Poothieu  & d’Aumale  lailfa  de  fa  fem- 
u il  P«-  me  Alix  de  France  Ibeur  du  Roy  Philippe  Augufte  une  fille  Marie  femme  en 
u‘/f“i°"''  Simon  fils  d’Alberic  & fterc  de  Renaud  Comtes  de  Dammar- 

Cuill^tt.  tin,  & apres  de  Mathieu  de  Montmorency  Site  d’Attichy  de  qui  elle  n’cuft 
hoirs.  Simon  de  Dammartin  fut  icaulc  de  là  femme  Comte  de  Ponthieu  te 
d’Aumale,  & mourut  en  l’an  MCC.  XXX IX.  lailïïmt  Iculemen  quatre 
filles,  l’ailbcedefquelles  lût  mariée  aufils  du  Vicomte  de  Chaftclieraut,  mais 
il  n’en  euft  pas  de  lignée,  la  lècondc  fille  Icnnc  fin  Cpmtcliê  de  Ponthieu  & 
d’Aumale,  oc  mariéepourlapremiere-fois  à Ferdinand  Roy  de  Caftille  & de 
Leon,  &pour  lalcconde-foisàlcan  de  NefleSire  de  Falui.  Elle  lailfa diyjre- 
mier  liâ  deux  fils  & Une  fille , fçavoir  eft  Ferdinand  de  Caftille  diél  de  Pon- 
thieu(qui  dcLoredeMontfortDamed’ElpcrnonlaiHà  IcandePonthieuC-om- 
tc  d’Aumale,  mari  d’Ide  de  Meuicnt  & pere  de  lean  Comte  d’Aumale  qui  de 
Catharincd’ArthoislailIàdeux  filles  heritiers  & de  Lore  d’Aumale  lêmmc  de 
Gui  MauvoilbnSire  de  Rofny)  LouisdeCaftille  mort  fansenfimts.&Leonorc 
de  Caftille  femme  d’Eduard  Roy  d’Angleterre:  & du  fécond  liél  lennc  Com- 
tclîc  de  Ponthieu  lailTà  une  fille  lenne  de  Nclle  diète  de  Falui  mariée  à Wil- 
laume  deBcthuneSire  de  Locres.  La  troiliefmc  fille  de  Simon  de  Dammartin 
&de  Marie  Comtelîè  de  Ponthieu  & Aumale  fut  Philippote,  mariée  premiè- 
rement à Raoul  Comte  d’Eu , depuis  à Roui  Sire  de  Coucy  mort  à Malcrrc 
en  l’an  MCC.  L.  làns  enfants,  & pour  la  troificfme  fois  à Otton  Comte  de 
Gueldres  qui  à caufe  d’elle  prctendoit& printenficfla  Comté  de  Ponthieu  du 
Roy  S.  Louis  comme  nous  venons  de  dire,  & la  quatriefmc  fille  de  Simon  de 
Dammartinfut  Marie femmede  lean  Comte  de  Roucy.  l’ay  bien  voulu  rap- 
porter tout  ce  parentage  un  peu  particulièrement  pour  mettre  hors  d’erreur  les 
HiftoriensGneldrois,  quidifènt  celle  Philippote  Comtellc  de  Gueldresavoir 
efté  de  la  maifon  de  Chaftillon,  en  quoi  ils  le  melptenncnt  grandement,  car 
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cefte  vérité  fe  prouve  par  diverfcs  Chartes  & lettrages  du  temps , & ceft  du  Hswr 
chef  de  cefte  Philipottc  de  Ponchieu  & de  Dammartiu , que  Renaud  Comte  “ 
deGucldres  fon  fils  vendiften  l’an  MCC.  LXXXÏ.  à Philippe  III.  Roy 
de  France  le  port  deHarfleur,  avec  tout  ce  qu’il  avoit  hFecan&au  Balliage 
de  Caux,  & en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXXII.  fonbs  le  titre  de 
Comtede  Gueldres&Duc  de  Limbourg  il  vendift  encor  à Eduard  Roy  d'An- 
gleterre & à fa  femme  Leonore  Comtelfc  de  Ponthicu  (qu’eftoit  fa  couftne 
germaine)  les Chafteaux&  Villes  d’Arguelen  Ponthieu,  de  Martaingneville, 

U VacherefTe  fur  .Somme avec  les  bois  de  Cantaftere  & quelques  rentesYur  le  Vi- 
comté d’Abbeville,  touteslclquellesterresavcc  autres  ladideComteftèPhilip- 
potte avoit  apporté , à fon  mari  0«on  Comte  de  Gucidres  fufdidf . 

Envers  ce  temps  guerre  s’efmeut  entre  Margarete  Comteftè  de  Flandre  & 
d'Haynaut,  &rEmpereurWilIaumeComted’Hollande,  dont  la  caufe mérité 
biend’eftre  rapportée.  Baudewin  Comte  de  Flandres  & d’Haynaut  puis  Em- 
pereur de  Conftantinople  laifta  de  là  femme  Marie  de  Champagne  deux  fil- 
les, defquellcsrailncelennefuccedaauxComteiredc  Flandrc&d’Haynaut,  & 
parl’entremife  de  Mathilde  vieille  Comtefiede  Flandre  veufvedu Comte  Phi- 
lippe diét  d'Ellàcc,  elle  fut  premièrement  mariée  envers  l’an  MCC.  XII. 
à Ferdinand  Prince  de  Portugal  nepveu  de  laditfe  Comteflë  Mathilde,  maisil 
mourut  fans  enfants  en  l’an  MCC.  XXXIII.  par  ou  la  Comtefle  lenne 
clpoufa  en  l’an  MCC.  XXXVII.  Thomas  de  Savoye  de  qui  elle  n’euft 
non  plus  d’en&nts,  & trcIpalTa  en  l’an  MCC.  XLIV.  la  fécondé  fille  de 
l’Empereur  Baudewin  Margarete  fut  félon  Albcric  ravie,  & apres  mariée  pu- 
bliquement CB  face  de  l’Fglife  à Bouchard  filsdelacquesSire  d’Avefncs  &d’A- 
deliveDame  de  Guilè,  avec  qui  elle  vefqut  plufienrs  années  en  paifible  com- 
munion de  mariage,  comme  l’on  voit  |var  diverfès  lettres  & elcripts,  ôc  parti- 
culièrement par  une  Chatte  de  l’an  MCC.  XXII.  par  laquelle  ladiâe 
PrincellcMargarcrefoubslaqualitéde  fœur  de  la  Comtefle  dcFlandredc  Hay- 
naut  déclaré,  que  Meffire  Bouchard  d’Avefncs  fon  mari  par  fa  volonté  & 
confTentementavoit  donné  en  fief& hommage  à Thiery  Sire  de  Honfàlilécou- 
findudiâ  Bouchard  Ibixante  livres  de  Blanc,  à prendre  annuellement  fur  les 
Winagesd’Avelhes;  ce  font  les  propres  termes  de  la  lettre.  Mais  quelque  peu 
apres  aiant  efté  dcicouvert  que  lediâ  Bouchard  d’Avcfnes  avoit  empefehe- 
ment  Canonique,  comme  aiant  rcceu  auparavantl’Ordrc  de  foub-Diacre,  leur 
mariage  fût  déclaré  nul,  & furent  feparés  par  authorité  Eeelefiaftique , aiant 
procréés  deux  fils  lean  & Baudewin,  defqnels  nous  parlerons  encor.  Apres 
le  divorce  & fcparation  la  Princeflc  Margarete  encor  du  vivant  de  Bouchard 
fiit  donnée  en  mariage  envers  l’an  MCC.  XXIV.  à Willaume  Sire  de 
Moyele&de  Dampierre,  filsde  Gui  Sirede  Dampierre  &de  Béatrice  fille  heri- 
ticred'Erchembald  Sire  de  Bourbon,  à qui  elle  donna enCor  trois  fils  Sc  deux 
filles,  feavoir  cft  Willaume  diâ  Comte  de  Flandres  mari  de  Béatrice  de  Bra- 
bant foeur  de  noftre  Duc  Henry  III.  Gui  Comte  de  Flandre,  lean  Sirede 
Dampierre,  l’Efelufé, Boulets,  &c.  lenne femmedcThibautComtedcCham- 
pagne,  & Marie  Religieufe&  AbbcflcàFlines  Ordre  de  Cifteaux.  Le  Sire  de 
Dampierre  trefpaflâ  envers  l’an  M CC.  X X X V 1.  & huitft  ans  apres  la  Prin- 
ceflé  Margarete  fucceda  à fa  foeur  aux  Comtés  de  Flandre  âc  d’Haynaut,  & 
aufli-toft  grand  débat  s’efment  entre  fes  enfants  du  premier  mariage  avec  ceux 
du  fécond  liéf , fur  la  fucceffion  qu’ils  artendoient  de  leur  mere , laquelle  ou- 
vertement favorifoit  fes  fils  de  Dampierre  au  préjudice  de  lean  & Baudewin 
d’AvcfnesIcfqucIseliedifoitbaftardsît  incapables  à la  fucceffion,  ce  quecaulâ 
grande  partialité  & envies  encre  eux , Icfquelles  paflerent  fi  avant  que  l’affaire  fe 
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Hen»T  3.  d'^pofoit  à une  guerre,  car  lean  d'Avelhes  avoir  le  iüpport  de  l'Empereur 

Dvc.  WiUaume  Comte  d’Hollande  de  qui  peudcvaiicilavoitclpoufélaloeur,  mais 
le  Roy  S.  Louis  jugeant  chofcindcceace  de  voir  en  armes  le  fils  contre  la  mere, 
& l’un  frere  courre  l’autre,  le  mit  entre  deux , &craiCta  en  ibrtc,  que  tout  le 
débat  fut  remis  par  les  partiesà  l'on  arbitrage,  & d’Üdon  légat  du  S.  Siégé  : les 
enfants  de  Dampiere  debatoient  de  nullité  le  mariage  de  leur  mere  contraiâé 
avec  Bouchard  d’Avefnes,  & par  conicqueut  dilbicnt  ledid  lean  d’Avcfnes 
&lbu frere Baudcwinilligitimcs;  au  contraire  Icidiâs  lean  & Baudewin  allc- 
goient  , que  leur  pere  & mere  avoient  cfté  conjoints  en  mariage  publique- 
ment en  face  d’Eglilc  & avec  toutes  fblennités  requilès,  & comlaien  que  de- 
puis pour  cmpelchement  ils  eftoient  cfté  Icparés  que  cela  ne  leur  pouvoir  por- 
ter aucun  préjudice  ni  rendre  incapables  à la  l'uccellion,  veu  la  bonne  foy  de 
leur  mere,  eulaqucllc  ils  eftoient  procrées :& quand  bien  une  railbn  fi. évi- 
dente ne  leur  devoit  patrociner,  ilcftoit  notoire  que  les  loix&couftumcsde 
Flandres,  d’Haynaut  & de  Valcncienesportoient,  qu’uncmcrcncpeutavoir 
aucun  baftard,  mais  qu’au  regard  d’elle  tant  les  ligitimes  qu’illigitimes  (ont 
d’elèale  partie  pour  lui  lüccedcr , & que  parainfi  lediét  lean  d’ A veines  com- 
me fils  aifné  de  ladiéfe  mere  la  ComtclTc  Margarete  cftoit  à l’exclufion  de  tout 
autre  Ibn  vrai  fucccflêur&  heritier  futur  de  tours  biens  feodals  tant  tenus  de 
la  couronné  de  France  que  de  l’Empire.  Le  S.Roy  avec  le  légat  aiant  oiii  les 
parties  en  leurs  defcnccs,  par  l’advis  du  Pape  Innocent  trouvèrent  bon  de  ter- 
miner le  débat  parunccompofitionamiablc,  àlaqucllel’on  ne  pouvoir  parvenir 
qu’en  donnant  à l’une  & l’autre  partie  pais  & terres,  car  autrement  le  droiâ 
trop  cxaâcmcnt  obfervé  vindroit  i eftre  réputé  injure  auplusbautdegré,  & 
caulcroit  la  continuation  de  guerres  & débats , lefquelson  pretendoit  d’afibpir. 
En  fin  ils  prononcèrent  pour  Icntcnce  & arbitrage  en  l’an  M C C.  X L V I. 
qu’apres  la  mort  de  leur  mere,  la  Comté  dcFlandrc  entièrement dcracureroit 
aux  enfants  de  Dampierre,&celled’Haynautavcc  Valencicnes&l’Oftrevant 
aux  enfants  d’Avefncs.lelquelspour  ultérieurement  juftificr leur caufc,obtin- 
drent  au  mois  de  Décembre  de  l’an  MCC.  XLVIII.  juges  delegués  par  le 
S.Sicge,  pourprendrecognoiflànce  fur  leur  naiflânce  ,&  félon  droiéf  & équi- 
té prononcer  Icntcncc  abfolue  & difinitive  làns  appel,  nonobftant  que  ja  au- 
paravant entre  eux  & leurs  frères  de  Dampierrequeftion  s’eftoit  cfincu  lûr  ce 
pardevant  le  S.Sicge.  Les  juges  furent  Pierre  Eveique  de  Cbalons  fc  l’Abbé 
du  S.  Scpulchre  à Cambray , qui  ne  pouvant  à ce  vaquer  fubdclcgua  par  autho- 
rité  A[X)ftoliqucHugue  Abbé  deLicftics,  ceux-ci  par  Icurlcntenceprononcée 
à Reims  vendredi  apres  l’oâavc  de  S.  Martin  en  hiver  de  l’an  MCC.  XL  IX. 
déclarèrent  lefdiéfs  lean  & Baudewin  d’Avcfnes  eftre  légitimes,  Sc  que  pour 
tels  il  dévoient  eftre  tenus  & réputés , puis  que  le  mariage  entre  leur  pere 
Noble  homme  Bouchard  d’ A veines  & Noble  femme  Margarete  Comtefic  de 
‘ Flandrc&  d’Haynauts’cftoitfolennilc  publiquement  en  face d’Eglilè, comme 
il  leur  cftoit  apparu  par  le  tefmoignage  de  pluficurs  perlbnncs  dignes  de  foi 
&croiance;  laquelle  Icntcnce  futdepuisapproUvée  £r  ratifiée  parlcdléf  Pape 
Innocent  les  X V.  Kaicndes  de  May  l’an  huiéficfme  de  Ibn  Pontificat , qn’c- 
ftoitl’an  de  noftrc  làlut  MCC.  L I.  & par  fes  lettres  données  de  lundi  apres 
le  Dimanche  ^a(! modo  de  l’an  MC  C.  L 1 1.  lediéf  Pape  ordonna  à Nico- 
lasdeFontaincs  Evcfquede  Cambray,  de  mettre  ladiéle  rcntcnceàdcuc  exe- 
cution. Mais  nonobftant  tout  ce  la  Comtefic  Margarete  dcmcurcroitopinia- 
ftrement  avec  la  fienne,  & ne  voulut  oneques  porter  Ibn  conléntement  ni 
adveu  à l’arbitrage  prononcé  par  le  Roy  S . Louis,  déclarant  qu’elle  ne  rccognoif. 
foitautres  heritiers  que  les  enfants  de  Dampierre,  ceque  donna  occafion  au- 
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did  Ican  d’AvcGies  de  prendre  les  armes  aflifté  de  fon  beaufrere  l’Empereur  Henkt}. 
Willaumc,  quiaudi  par  fcncence  Impériale  prononcée  à.  Francfort  en  l’an  Du*- 
AICC.  LU.  déclara  ladide  Comcellc  delchcuc  des  Comtes  de  Haynaut. 
Valencienes&N'amur,  des  pais  d’Aloft,  Waes&  quatremciliers , avectontee 
qu'elle  tenoit  de  l’Empire , loubspretextequ’elle  n’en  avoir  taid  les  reliefs&  de* 
voirs  requis;  & toutes  leldidcs  Comtes  & pais  donna  ledid  Empereur  audid 
lean  d’Avelhes  ton  beaufrere,  qui  en  fit  les  homm^es  en  prefcncc  de  noftre 
Duc  Henry,  de  Cornard  Archevclquc  de  Cologne,  de  Hugue  Evelque 
deSpiers,  dcHcnry  EvefquedeLiege,  d’Adam  EvelqucdeBrunlwick&d’au* 
trePrinccs&  Barons.  LaComteflcMaigarctede  cetachéeaupolTiblc,  àmef- 
me  caufe  &pour  devoirs  non  faides  déclara  ledid  Empereur  comme  Comte 
d’Hollande  delcheu  des  Illes  dcWalchrc,  Zuytbevelande  & antres  entre  He- 
dinlc  & l'Elcaut;  tellement  que  finalement  des  dilpuces  l’on  vint  aux  mains, 
lean  d'Avelnes  cependant  fe  tenoit  à Valcncienes,  oc  failbit  des  courlcs  légè- 
res fur  la  Flandre;  d’autre  part  la  ComtefTe  Margarete  femme  d’un  courage 
viril  fit  apprelfer  une  armée  navale,  laquelle  fbubs  la  conduide  de  Gui  qui 
s’incituloit  Comte  8c  lean  Sire  de  Dampierre  fes  fils  vint  aborder  en  l’Iile  de 
Walchre;  noftre  Duceftoitlors  avec  l'Empereur  Willaumc  en  la  Ville  d’An- 
vers dc  pour  éviter  les  inconvénients  apparents  propofoit  diverfcsvoves  d’ac- 
cord, aiant  des-ja  reduid  ledid  Empereur  à bon  terme,  maislcs  Flamants 
enflés  par  la  conâance  de  leur  pouvoir,  n’y  vouloicnt  prefter  l’oreille;  ains 
aiant  mis  pied  à terre  attaquèrent  furieufement  leurs  ennemis,  qui  foubs  la 
conduide  de  Florent  frere  de  l’Empereur  & Thicry  Louf  fils  au  Comte  de 
Clevess’efioient  misendefence;  Le  combat  fut  afpre  & bien  demellé,  mais 
les  Zelandois  le  fèrvants  des  avantages  que  les  liens  marefe^eux  leur  don- 
noient  eurent  finalement  ledcfTus,  fail'ant  reculer  leurs  adverfaires  avec  tel 
defordre  que  grand  nombre  d’iceux  croyant  fe  fauver  dans  les  navieres  furent 
miferablement  noyés;  en  forte  que  celte  puiflântc  flotte  fut  pour  la  plus-part 
confommceparlesondes&parl’elpce.  LeComteGui,  fbn  frere  le  Sire  de  Dam- 
pierre,  leur  beaufrereThibautComtedeBar(aiantperduun  oeilen  ce  conflid) 

Renaud  de  Bar  Sire  de  Pierrepont  fon  frere , Arnou  Comte  de  Guines  avec 
deux  cents  Chevaliers  demeureront  es  prifons  de  leurs  ennemis.  Celle  déci- 
de arriva  à Wefleappel  le  IV.  de  luillet  de  l’an  AICC.  L I II.  Et  peut  fervir 
d’exemple  àceux  qui  opiniaflrement  rejedent  la  paix  offerte,  que  bien  fou- 
vent  apres  ils  doivent  rccercher  avec  confufion.  l’ai  bien  voulu  rapporter  on 
peu  au  large  la  caulè  de  celle  guerre,  par  ce  que  plufieurs  Hifloricns  moder- 
nes avec  peu  de  refped  & vérité  difent  leldids  lean  & Baudewin  d’Avcfnes 
Ballards  procrées  hors  de  mariage,  ce  que  toutes-fois  e(l  ouverrement  fiiux, 
félon  que  ci-deffus  nous  avons  fuffifamment  monllré,  autres  auffi  adjouflent 
que  Bouchard  d’Avelnes  leur  pere  auroit  eflé  tué  en  retournant  de  Rome  par 
les  menées  de  lenne  ComtefTe  de  Flandre,  en  vengeance  de  l’injure  qu’il  avoir 
faid  à fa  fbeut  Margarete,  &quefà  telle  auroit  eftéportéede  Ville  enVillepour 
peine  de  fon  crime  ; ce  qu’cll  inventé  avec  non  moins  d’impudence  que  témérité , 
carledidBouchardd’Avefnesapresavoir  ellé  feparé  de  la  femme  la  Princeffe 
Margarete  vefquut  plufieurs  année,  & fit  diverfes  tranfadions , comme  nous 
pourrions  ailes  monflrerfi  cela  failbit  au  cas:  mais  comme  ceci  n’cll  pas  fèr- 
vant  à nollre  matière  nous  laiflërons  le  fil  de  ce  dilcours,  pour  reprendre  les 
affaires  du  Brabant. 

GmtUrn.  En  l’an  melme  AI  C C.  L 1 1 1.  Octon  Comte  de  Gueldrcs  par  fes  lettres 
donnéesàter  VuerenjourdeS.DcnisdecIare,  quefèuIeDuc  Henry  I.avoitci- 
devant  donne  en  laveur  du  mariage  de  Margarete  de  Brabant  fa  fille  mere  du- 
Tome  I.  "Ttr  did 


Djgitized  by  Google 


iy«  TROPHEES  DE  BRABANT 

Heurt  3.  diâComte  crois  cctir  marcs  de  Cologne  für  les  tollienx  de  Maftricht,  d’An- 
Duc.  vers&deludognci  &recognoit,  qnenoftreDucfoncoufingcrmainenatac- 
quicé  deux  cents  marcs  parmi  la  fomme  de  trois  mille  marcs  en  Capital. 

Arnou  le  jeulhe  fils  ailhé  du  Sire  de  Wefemaele  aveefa  femme  Ilàbeau  Nat.cUf. 
rAi.Je  donna  encor  audiA  an  MCC.  LUI.  à l’Abbaye  de  Tongerlo  les  deux  parts 
TafaU.  deladifmedeWellerlo  avec  le  droiâ  de  patronat  des  Eglilès  dudidl  Welterlo 
&OeleicequenoftreDucaprouva  à la  requifition  d’ Arnou  Sire  de  Welèmae- 
• le  le  pere  comme  il  déclaré  par  fes  lettres  données  à Lovain  veille  de  la  Mag- 
delainedel’an  MCC.  LIV. 

r Eli  Je  Le  Duc  par  fes  lettres  encor  données  à Lovain  le  mercredi  apres  la  S.Gilles, 

s.GaJele.  pj-omeâ  au  Doien&  Chapitre  de  S.  Gudule à Bruxelles,  qu’ilnepermettraja- 
niais  quel  cas  qui  puifiè  arriver,  qu’aucune  perfonne  Ibit  pourvenc  aux  pre- 
bendes  de  ladide  Eglife  par  lettres  Apoftoliques  ou  des  légats  du  SainélSicge 
en  préjudice  du  droiél  de  prelèntation  appartenant  au  diü  Chapitre , & de  la 
Collation  que  lui  compete  de  droidt. 

Nous  avons  diél  ci-delTus  que  Thibaut  Comte  de  Bar-le-Duc  elloit  de-  Prenn 
meure  prifonnier  en  la  bataille  de  Well-cappcl.  Noftre  Duc  qui  elloit  Ibn 
CeuiitMi  parent  employa  foncreditenvers  l’Empereur  Willaume,  & traiéla  en  forte, 

^c’matJe  *1“^  **  délivrance  fût  accordée  parmi  la  rançon  de  huiél  mille  marcs  de  Colo- 
Ber.  gne , doufe  fols , compté  pour  marcque , pour  la  quelle  fomme  le  Duc  demeura 

relpondant,  & pourfon  alTeurance  lediél  Comte  de  Bar  lui  conllinia  pleiges 
Renaud  de  Bar  Sire  de  Pierepontfonfrere,  Amé  Sire  de  Mont-faucon,  Gé- 
rard de  Valeri,  JoflredSire  deBelmont&SimonSiredcClermont,  quis’obli- 
gerent  & promirent,  que  dans  un  mois  apres  les  Pafques  lors  inllantcs  lediâ 
Comte  de  Bar  baillerat  auDuc  pour  caution  & debiteurs  principals  de  ladide 
fomme  Hugue  Duc  de  Bourgogne,  lean  Comte  de  Soifibns,  MargareteCom- 
telTedeFlandre,  Thiery  Sire  de  Beverne  &ThomasdeCoucy  SiredeVervin. 

Avec  ce  Henry  Comte  de  Luxembourg  pour  lui  & ledid  Comte  de  Bar  ( de 
qui  il  avoir  efponlèlalœur)  promit,  qu’il  donnerat  encor  refpondants  à nollre 
Duc  Walleran  Duc  de  Limbourg,  Willaume  Comte  de  luliers  & Walleran 
fonfrere,  GerarddeLnxembourgSircdeDurbuy , GerardSiredeWalIcmber- 
ge  & Henry  Sire  de  Houfaililè.  Et  fi  les  dcHùs  nommés  firent  faute  à leur  pro- 
mcllc  ils  s’obligèrent  d’entrer  en  la  Ville  de  Nivelle,  &n’en  fortir  jufques  à 
l’enticre  làtisfiidion  & appailemcnt  de  nollre  Duc,  à qui  fur  ccils  donnèrent 
leurs  lettres  données  à Grave  liirlaMeufe  an  mois  de  Mars  mardi  apres  le  Di- 
manche  Aerare  en  mi-quarefme de  l’an  MCC.  LUI. 
iira.yJiV  Encor  elloit  nollre  Duc  demeure  refpondant  envers  Icdid  EmpereurWil- 
c’êêiim  litumc  avcc  Gérard  de  Marbais  Sire  de  Breuch  & Willaume  fils  ailhé  du  Sire 
peur  Re-  de  Perweys  ( qui  avoitprins  le  nom  de  Gérard  recevant  le  S.  Sacrament  de 
Je  Confirmation  ) pour  la  rançon  de  Renaud  de  Bar  Sire  de  Pierepont  convenue 
en  la  fomme  de  mille  .deux  cents  cinquante  marcs  d’Ellcrlins  qu’ils  promi- 
rent de  payer  pour  la  felle  de  l’Aflumption  de  nollre  Damedel’an  MCC.  LV. 

& .1  fàure  de  ce  s’obligèrent  d’envoyer  des  Chevaliers  en  ollage  dans  laquinf-  Premvet 
aine  apres  ladiâe  felle:  & de  celle  caution  promit  ArnonComtedeLos&de 
Chinyd’indemner  nollre  Duc&lcldids  Seigneurs, & les conlèrver  ûns  inte- 
rell  ou  dommage,  par  lès  lettres  données  à Geneppe  Dimanche  des  Pafques 
flenriesdel’an'MCC.  LIV. 

RemJ  Henry  de  Gueldres  Elleu  de  Liege  perfonnage  plus  propre  à porter  les  ar- 1.  Je  Hoe- 
mes  qu’à  l’ellat  Ecclefiallique  elloit  envers  ce  temps  entre  en  différence  avec 
feslubjeéls,  fur  diverfes  quellions  qu’il  y avoir  entre  eux,  &avoit  publiédes 
excommunications  & autres  cenfures  contre  iceux  ; mais  voyant  que  rien  ou 

peu 
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p«a  il  profitoit  par  ccft  vbyé,  il  détermina  d’en  prendre  la  railôn  par  les  ar-  HiNar  j. 
mes , i quel  cffeiail  attirai  fon  fecours  les  forces  d'Octon  Comte  de  Gueldrcs  ^ f <=• 
Ion  frère,  de  Willaume  Comte  de  Iulicrs  l'on  beaufrere,  & de  noftrc  Dnc  qui 
à là  contemplation  vint  mettre  le  fiegci  la  Villedc  S.Tron,  & en  peu  de  jours 
Jes  prefla  tellement  qu’ils  lui  envoyèrent  leurs  députes  avecprelentations  & 
offres  fort  équitables,  lut  lefquels  l’on  traida  eu  la  forme  enfuivante,  Icavoir  Prrmt 
cil,  que  l’Efcoutette,  EIchevins,  Maiftres  & jurés  avec  toute  la  communauté 
1 de  la  Ville  de  S.Tron  recogueurent  nollre  Duc  pour  leur  fouverain  AdvoUé, 

■ & en  telle  qualité  implorèrent  fon  ffecours&  protcéfion,  promettans  qu’esex- 
peditions  militaires  communes  qui  le  feront  pour  defence  de  fes  pais  ou  pour 
réparation  d’injurefoufferte,  ils  le  prelènteront  comme  lès  autres  citoyens  des 
Villes  de  DielV,&Malines,avecleur  armes  &arcbalellrcs,'commeils  font  tenus 
& obligés;  liuf  en  tout  16  droiélde  leur  Seigneur  l’Evefqnede  Liege,  contre 
quinifonEglilcilsnclêront  tenus  de  luivre  le  Duc.  quand  bien  toute  la  terre 
deBrabantiroit  en  expédition  contre  eux,  ne  futqu’ouvertementl’Evelque  ou 
Atcuri.  fbnEglilc  lill  injure  notoire  au  Duc  ou  aux  liens;  &fur  ccdonnerent  leurs  let- 
iijf.  très  au  mois  de  May  Mc  C.  LV.  Et  avec  ce  leliliéfs  de  S.  Tron  accordèrent 

à leur  Evefquecertainefomme,  parmi  laquelle  nollre  Duc  promit  de  les  re- 
concilieravec  lediél  Efleu.  Mais  celle  compofition  fembloit  traiéle  en  faveur 
de  nollre  Duc  & par  ainlî  elle  ne  pleut  aucunement  à l’Elleu , combien  qu’il 
n’cnfitlors  ancunedemonllrarion,  relcrvant  la  vengeance  julques  à autre  oc- 
Calion,  laquelle  pcuapresilpretexa,  demandant deceux  de  S.  Tronplusgrande 
fommeque  neportdientles  convenances  faiÆes  avec  le  Duc , à qui  lefdicls  de 
S.Tron  firent  fur  ce  leurs  doléances,  réclamant  Ibn  alTiflence  & proteôion. 

Le  Duc  vint  lui  mcfine  à S.Tron  alTcs  bien  accompagné  & promit  de  les  lè- 
conrir  & protéger,  leur  commandant  de  ne  payer  rien  outre  la  Ibmme  pro- 
mile,  dequoi  l’Evefquefiit  tellement  fefchc,  qu’oubliant  la  proximitédclàng 
qu’il  avoir  avec  nollre  Duc,  il  l’excommunia  foubs  prétexté  qu’il occiipoitles 
STmImi.  palluragcs  communes  en  Brabant,  & olloit  aux  prcllres  lesnonvelles  di fines.  Et 
comme  peu  devant  il  avoir  engagé  au  Duc  la  Ville  de  Malines  avec  Hugaer- 
BÔtM-  den&Bavenchem  pour  la  femme  de  milic&trois  cents  marcs,  à findefournir 
ittm,  ledift  argent  il  obtint  en  l’an  MCC.  LVI.  bulles  du  Pape  Alexandre  IV. 

tiar  lefquels  on  lui  permettoit  de  lever  le  vingtiefme  denier  du  revenu  de  tout 
e clergé  fubjeô  à fon  Diocclè,  à quoi  nollre  Duc  s’oppofa,  & ne  voulut 
qu’onmit  àexecution  lefdiélcs  bulles  en  les  pais,  voir  mflme  fit  defencc  bien 
exprelTe  à toutsIèsValTals&au  cleigé  de  fes  terres,  de  ne  payer  telle  contri- 
bution, loubspeinequ’il  leur  feroitpayerle  dixiefmc  denierde  Icurrcvenu,  dé- 
butant leldiéles  bulles  de  nullité,  comme  cllant  obtenues  par  fubreptiondé 
obreption,  & appellant  d’icelles  au  S.  Siégé,  de  forteque  celle  exaâiou  lui  fut 
rendus  inutile  au  r^rddupaisdeBrabaur. 

Mcrtit  Sur  le  commencement  de  l’an  MCC.  LVI.  llilRçm.XXV.  de  lanvier //r/f». 
jourdelaConverfionde  S.  Paul  fût  malheureufement  tue  en  guerre  contre  les  ^ 
FrifonsI’Empereur  Willaume,  lailTantpour  fuccelTeur  en  la  Comté  d’Hollan- 
defonfils  Florentencorjcuncd’eage,  par  ou  le  gouvernement  du  paisavec  la 
tutele  du  jeune  Comte  fut  donnée  a Florent  fen  oncle  frere  dudiâ  Empereur. 

Nollre  Duc  délirant  mettre  fin  aux  guerre  & querelles  qui  couroient  depuis  Jt. 
quelques  années  entre  les  Flamens  & Hollandois,  parl’entremifc  de  S. Louis 
Roy  de  France  traiâa  en  forte  entre  les  parties,  que  l’on  tint  une  alfembléeen 
la  Ville  de  Bruxelles,  ou  les  différents  furent  appoinéles  à certaines  coudi- 
fions,  fcavoirell,  que Icdid Florent  letuteur  ouïe  Comte  Florent  fon  nepveu 
prendroit  à femme  Béatrice  fille  de  Gui  Comte  de  Flandre , & en  advancc. 
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. ment  de  ce  mariagekComtcflc  Mar^arcte  mere  du  Comte  Gui  donneroit  les 
Iflcs  deZelaüdeentre  Hcdiiilc&rElcaut,  pour  cftretenues  en  fiefde  la  Com- 
té deFlandres,  & fi  ladiéèe  PrincclTc  Béatrice  vint  à mourir  fans  lailTer  entant  > 
dudiâFlorentoudcfon  ncpvcu,  Mehaut  fille  de  l’Empereur  Willaumeferoit 
donnée  en  mariage  à un  des  fils  dudiéf  Comte  Gui,  & feroient  lefdiâes  Ides 
de  Zelande  données  à ladiâc  Princellc  Mehaut  pout  elle  & fes  hoirs , pour  les 
tenirlèmhlablementàhommagedesComtes  de  Flandres.  Et  s’il  advint  qu’auf- 
fi  ladiéte  Mehaut  trelpafia  fans  hoirs  de  fon  corps,  en  tel  cas  Icfdiéfcs  Ifles 
viendroient  au  droiét  hoir  & fucceflëur  de  la  Comté  d’Hollande,  poureftre 
par  lui  tenues  des  Comtes  de  Flandres  comme  diâ  c(l,  à telle  condition  tou- 
tes-fbis,  que  lcdiél  hoir  d’Hollande  tel  cas  advenant  lerat  tenu  de  payer  à la 
Comeetfe  dcFlandrcou  à les  fuccefTcurs;la  fomme  dedix  mille  marcs  d’Efier- 
linsunefois.  Etquant  au  tollieu  d’Hollande  dont  audî  s’eftoitelmeu  qucftion 
fut  ordonné,  que  parties  fe  remettront  lût  ce  au  dire  de  noftre  Duc,  & pro- 
mettront de  tenir  pour  bon  & agréable  ce  que  par  lui  ferat  déterminé.  Aulli 
futconfirmépar  ceft  accord  certain  article  comprins  en  certain  traiâé  de  paix 
ci-devant  arreftee  à Bruges  en  l’an  MC.  L X V 1 1.  entre  Philippe  fils 
dcFlandreComtc  de  Vermandois,  & Florent  Comte  d’Hollande,  commen- 
çant lediâ  article  Ji  quis  mercatorum,  auquel  lut  encor  adjcullé , fi  quelque 
marchand  futdeftrouflrc  de  les  biens  en  Flandre.  Hollande  ou  Zelande,  le  Sei- 
gneur vafiTal  du  lieu  (oubs  qui  le  larcin  (c  commettra,  ferat  tenu  de  contrain- 
dreleshabitantsàen faire  rellitution , ou  à faute  de  ce  les  Comtesferont  tenus 
de  lafaireeuxmefmes;  ceci  fut  ainfi  conclu  audid  BruxclIescnl’anMCC.LVI. 
prcfentsMargarcte  Comtefle  de  Flandre  &d’Haynaut,  le.Comte  Gui&  lean 
SiredcDampierrcfes  enfants,  Arnou  Comte  de  Guincs,  Robert  Scncfchal  de 
Flandre  SiredeWavrin,  IcanSircd’Audenacrdc,  Ican Chaftelain de Lifle,  Ar- 
nou Sire  de  Cilbin , Ican  Sirede  Giftcllc , RafTc  SiredeGavre,  Huge  Chaftelain 
de  Gand, Gérard  Sire  de  Ralfcgcm,  Gérard  Sirede  Rode,  Henry  Sirede  Boulers, 
avec  les  députés  des  VilIcsdcGand,  Bruges,  Iprc,  Lille  & Douay:  ^ducofté 
d’Hollande  fc  trouvèrent  Icmblablcment  pluficurs  Nobles  & députés  des  Vil- 
les. Et  encor  apres  fut  cefte  paix  confirmée  par  les  Nobles  & Villes  de  la 
Comté d’Haynaut,  oul’onadjoufta  encor  que  les  bannis  des  Comtés  de  Flan- 
dre &Haynaut  ne  feroient  libres  ou  francs  en  Hollande  & Zelande,  & réci- 
proquement les  bannis  de  la  Comté  d’Hollande  & Zelande  ne  jouiroient  de 
franchife  en  Flanditnien  Haynaut.  Peu  devant  s’eftoit  aulli  laditfte  Comtefle 
Margarctc  de  Flandre  & fes  fils  de  Dampierre  accordée  avec  lean  & Baude- 
win  d’Avefnes  aufli  lès  fils,  à condition  qu’apres  la  mort  de  ladiâe  Comtefle 
les  Comtés  de  Haynaut , Valenciencs  & Oftrevant  fuccederoient  auldidles  en- 
fants d’Avefnes,  felonqueci-dcvantavoitcftéordonne  par  l’arbitrage  du  Roy 
S.  Louis  & le  Légat  du  S.  Siégé , deflors  print  lcditft  Ican  d’A velues  titre  de 
Comte  d’Oftrevant. 

En  la  mclmc  aflcmbice  tenue  à Bruxelles  furent  propofés  & aucnnement  / HUtltm. 
artéftés  aucuns  moiens  d’accord  entre  noftre  Duc  & l’Elleude  Licge,  fur  les 
querelles  qui  couroient  entre  eux,  mais  ce  ne  fut  avec  l’ilTuë  qu’on  avoit  at- 
tendu,  car  l’Ellcuayantquclquctempsdiflimulé  lerancunequ’ilportoitàccux 
de  S.Tron  & à noftre  Duc  leur  Advoüé  entra  lècrement  en  ladide  Ville  de 
S.  Tron&  reforma  les  Efehevins  & Magiftrat,  fubftituantdes  autres afîeétion- 
nésàlbnpartr,  de  la  fitenqueftésfur  ceux  quiavoient  fivorilc  noftre  Duc,  & 
par  fes  gens  fit  ravager  leurs  roaifons  ; & pour  fc  rendre  plus  ablblut  Maiftre 
de  ladide  Ville,  ilfitclorelaportequi  meinevers  le  Brabant,  &dc  l’autre  cof- 
té  vers  Maeftricht  il  fiterigerunefortrefle  ou  tour  pour  contenir  les  habitants 

en  bride. 
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en  bride.  Noftre  Dac  qui  lors  eftoit  ablènc  en  certain  toomoy , aiant  enten-  Hemxt  j. 
du  le  mauvais  craiâemctit  qu’on  fâifoic  à fes  alliés  accourut  en  diligence , & 
forma  grandes  plainâes  à la  charge  de  l’Efleu,  & particulièrement  aux  Prin- 
ces & Seigneurs  qui  avoienc  cllé  deligncs  pour  les  mettre  d’accord,  eninite 
dequoi  Florent  tuteur  d’Hollande  par  fes  lettres  données  à Lovain  le  XII. 

Kaî.  d’Avril  de  l’an  MCC.  LVl.  promit  à nollre  Duc,  que  fi  en  cas  que 
Jtlm.  OttonComtedeGueldrcs,  lean  d'Avefaes,  Godefroy  SiredePetweys, 

Gérard  Sire  de  Marbais  & Gérard  de  .Marbais  fon  fils  arbitres  depntés  trou- 
voient,  tjue  la  profcriptionprononcéeparlcdiél  Efleu  contre  ceux  de  S.  Tron 
fut  inju(le&  contre  la  forme  de  la  paix  peu  devant  traiéfée  à Bruxelles,  qu’il 
ferat  rellitueràceux  dudiél  S. Tron  touts  les  biens  que  Icuravoient  clléprins, 

& ferat  recorapenlèriesdominagesfoufïêrtsàcefte  caulc,  le  conftituant quant 
à ce  refpondant&  principal  debiteur;  & en  outre  s’oblige,  que  fi  les  députés 
fulHiéls  trouvoient  en  vérité  que  la  Tour  ou  fortrelTe  érigée  en  ladiâe  Ville  de 
S.  Tron  par  lediâ  Elleu  fut  trouvée  dire  contre  la  forme  dudiél  accord  ou 
pouriaireinjureauDuc,  qu’en  tel  casil  la  ferat  abbatre  & deftruire,  promet- 
tant que  tout  ce  que  delTus  il  ferat  déterminer  dans  la  fefte  de  Pentecolleslors 
prochaine. 

Sohier  Sire  d’Engien  par  les  lettres  données  en  forme  de  dénombrement  au  Prmtt 
mois  de  May  de  l’an  MCC.  L V I.  déclaré,  qu’il  tient  en  fief  de  nollre  Duc  fv-9*- 
fonChallcaud’Engien  & lesPairsquil’dlaigcydoivcnt,  avec  les  fiefs  qui  ap- 
partienent  à leur  Pairie,  comme  aufii  tout  ce  que  Mdlire  Engelbert  de  le 
Haye  & le  Maire  d'Engien  tiennent  entre  la  Ville  d’Engien  & la  cauchie  & 
la  Rivierequi  court  parmi  Engien  horsdelairanchife,  X les  hommages  qu’il  ' 
tient  eldiâes  parties  qui  furent  ci-devant  du  fief  d’Ifaac  jadis  Pair  dtidiâ: 

Challcl  d’Engien,  & tout  ce  qu’illec  tient  certain  Gervais  & Un  fien  parebo- 
nier,  qu’ils  ont  acquis  d’un PairdudiâChallel,  &ccgi(làVlebeke;  aufil  la 
terrcquetienneotlcshoirsdeMclehem-broc  vers  la  fontaine  S.  Waudrut,  dct 
quels  Gérard  de  Strithout  tient  là  mailbn  : Et  avec  ce  touts  les  gens  qui  appar- 
tienent  au  Duc  & demeurent  en  ladiâe  terre  d’Engien,  hors-mis  les  Cheva- 
liers ou  fils  de  Chevaliers , le  Wannaque  qu’Engelmtrt  Site  d’Engien  fonpere 
reprint  du  Duc  en  fief  fitué  foubs  la  lullice  de  la  terre  d’Engien  mouvante  du 
Duc,  & vingt  livres  de  Lovain  en  terre  ^e  le  Duc  Henry  1 1.  avoit  donné 
andiâ  Engelbert  Sire  d’Engien  en  accroilicment  de  fon  fief,  lefquelles  tontes- 
fois  ne  lui  avoient  elle  alfiguées , & avec  ce  tout  ce  que  le  Duc  pourat  trouver 
qu’il  doit  tenir  de  lui.  En  outre  il  recognoill  que  Ronkieres,  une  panie  de 
Heriepont,Tubife,Hanwires,Itterne,RolIcbeke,  Brege,  Bougardes&Laer- 
beke  font  tenus  par  lui  & par  Wouthier  d’Engien  Ion  fils,de  Leon  Sire  d’Aa, 
du  Sire  deTrafignies  & de  lean  Sire  d’Audenaerde,  lelquels  ultérieurement 
tiennent  lefdiftes  terres  du  Duc,  & quanta  la  terre  de  Beringc  il  déclaré  qu’el- 
le cil  de  Brabant. 

Si  la  mort  de  l’Empereur  Willaumecaufadu  changement  aux  affaires  de  là 
Comté  d’Hollande,  clic  porta  bien  des  plus  grande  mouvements  en  l’Empire,  Surt. 
car  aulli-toll  l’on  vit  recifitées  les  ancicnesfoâions,  tellementqne  partiedes  . 
Princesclleurent  Richard  Comte  de  Comuaille  frefc  de  Henry  Roy  d’Angle- 
terre  & coufm  germain  de  feu  l’Empereur  Otton  I V.  les  autres  choifirent 
M»<u  Aty  Alfons  Roy  de  Callillc  & de  Leon  fils  de  Béatrice  fille  de  feu  l’Empereur  Philip- 
^Cdflille  pç  [ eitoient  touts  deux  ellrangcrs.  L’Anglois  pour  fe  mettre  en  polTelIion 
accourut  en  diligence  & receut  la  couronne  Impériale  à Aix.  Le  Roy  Alfons 
alloit  lentement  & à pas  mefuré , & comme  il  elloit  elloigné  & ne  ponvoit  li 
commodément  paffer  lamcr,  il  conllitua  nollre  Duc  fon  coufm  germain  tu- ....  o.. 
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Henhy 3.  teur.gardien&dcfciifcuruniverfelpourla  confcrvation  dcfcstcrrcs,  VillesSc 
Duc.  V affals , & de  touts  autres  droiâs  & ptccmiDCnccs  que  competer  lui  pour  oieuc 

enrEmpirc,  dcpuislatcrrcdcBrataDtjulquesauRhin,  & doibs  les  limites  du 
l'Emftrt.  DiocefedeTrcvcscndcfcendantleRhiojulqucsà  lamcr,  avec  plain  & entier 
pouvoir  d'amender,  corriger  & réconcilier  tout  ce  que  bon  lui  Icmbleroit, 
comme  auHi  de  prendre,  recepvoir  & colliger  touts  revenus,  amendes  & au- 
tres obveutions  qu’elchcoir  lui  pouvoient;  tout  ainfi  comme  s’il  y fut  prelcnt 
enixîrfonne,  par  lettresdonnees  àBurgos  les  X VI I.  Kalendes  de  Novembre 
de  l’an  fufdiâ:  M CC.  L V I.  le  V I.  de  fou  régné  en  Elpagne.  Et  par  autres 
lettres  données  à Segovie  les  XII.  KalendesdeNovcmbrede  l'anMCC.  LVlll. 
lediéf  Roy  AlfonspromitàWauthier  de  Houtain  Chevalier  &à  Maillrelean 
de  Nivelle  ReClcurderEglilè  de  Ballers,  comme  Procureurs  & Légats  de  no- 
ftre  Duc,  qu’il  feroit  payer  au  Duc  ou  à celui  qui  par  lui  l'croit  commis,  pat 
MaiftrcThicrydePrurccouautrccnlaVilledc  Paris  dix  mille  livresdcTours, 
efquels  lcdiél  Roy  s’eftoit  oblige  par  autres  lettres.  Et  avec  ce  il  promit  cncot 
autres  dix  mille  dcidiéles  livres  pour  eftrc  employées  par  lediâ:  Duc  pour  ac- 
quérir la  volonté  & amitié  d’aucuns  Princes  en  l’Empire  & les  réduire  à la  fi- 
dilité  dudiétRoy , qui  aulfi  leur  alTcura , que  fi  le  Duc  vint  à faire  ou  endurer 
aucuns  deljicns  ou  fraix  pour  la  delcnce  de  Ibn  droiél,  ou  s’il  motiva  guerre 
au  Comte  Richard  fon  compétiteur,  ou  à aucun  de  les  fauteurs,  qu’il  rem- 
bourlcrat  plainement  tout  ce  qu’à  cefte  caufe  ferat  expofe  par  lui  ou  par  les 
liens.  Lediét  Roy  s’obligea  audi,  que  jamais  durant  là  vie  il  ne  quiterat  le 
droiâlcgitimo&  atüion  qu’il  at  à l’Empire,  & qu’il  ne  manquerat  d’a/lillcr  le 
Duc  es  guerres  que  pour  fon  refpcét  on  lui  pouroit  faire  ou  moUvoir,  & ne 
cclTcrat  delui aider  de  tout  fon  pouvoir,  julqucs  à ce  quelui&i'cs  pais  feront 
hors  de  tout  dommage  Sc  intereft,  aulfi  ne  traiéfcrat  il  aucun  accord  ni  paix 
furlesafîàircsdcrEmpirefans  fon  conlèntemcnt  & adveu,  &qu’aufIi  toftque 
faire  le  pourat  il  fc  prefenterat  en  peribnne  pardeça.ou  envoycrat  iserfonne 
qualifiée  de  fa  part&  en  fon  nom  pour  faire  & accomplir  tout  ce  que  ddfus. 
d’ Autre  collé  Richard  qui  voioit  la  tardivité  de  fon  compétiteur,  cull  loifir 
d’alTermir  Ion  parti  par  diverstraiéléscn  l’Empire,  & à fin  de  pluss’afiTeureri 
il  .s’allia  par  mariage  à Béatrice  fille  de  Lothaire.Comte  de  Hotladc  niepee  de 
Conrard  Archevelque  de  Cologne,  mais  ayant  efpuifié  en  peu  de  temps  lès 
colTrcs  &treforspar  la  trop  grande  libéralité  ou  pliitollprodigalitc,  & ellaoc 
aulfi  depuis  lediél  Archevelque  Conrard  Ion  principal  appui  trcipallé  en  l’an 
MCC.  LXI.  il  le  trouva  finalement  lans  lubllancc  & làns  amis , tellement 
quefc  voiant  jadelaille  de  ceux  qui  l’avoient  fervi  à plat  couvert;  il  délibéra 
dclailicr  fespourliiites& retourner  en  Augicrerre.  l'Efpagnol aulfi  craignant 
que  fon  abfenceeullpcu  caufer  des  inconvénients  en  Ibn  Royaume , remettoit 
tout  à longue  deliberation,  & cependant  languilibit  l’Empire  par  un  fcilmc 
continué  jufjnos  en  l’an  MCC.  LXXIII.  auquel  les  Princes  pour evitet 
tant  de  confulions  s’accordèrent  en  l’eleétion  de  Radulphe  Comte  de  Habs- 
bourg Princctrefdigncdequinousparleronsàfon  temps. 

I.t  hmt  Thicry  Loef  fils  ailné  de  Thiery  Comte  de  Clevcs  tranljaorta  en  mains  de 
C*.  nollre  Duc  Ibn  Alleu  de  Hefrefweert  près  de  Lobbede  outre  le  Rhin,  & le 
Viîüiif."  printdcluicn  fief;  en  recompenlc  de  quoi  le  Duc  lui  donna  une  rente  feodale 
he  rrf-  dc  Cinquante  marcsdeCologncfur  letollicu  dcThiele,  rachaptable parmi cinc 
tv.fr/.  ccntsdefdiélsmarcs;  cnlbitc  de  quoi  lediét  Thiery  Loef  fithomraage  au  Duc 
& devint  fon  homnte  lige  contre  un  chalèun  làuf  l’Empire  &•  la  terre  d’Hol- 
lande, &dece  ilsdonnerent  réciproquement  l’un  à l’autre  lettres  dcpclchées 
à Lovain  au  mois  de  luillet  le  Mardi  aptes  la  fefte  dc  S.  Pierre  & S.  Paul  dc 
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l’an  MCC.  LVII.  foubs  le  tcfmo^n:^e  d’Otton  Comte  de  Gucidres,  de  Heyars. 

Florent  Tuteur  d’HolIandc,  de  Godefroy  Sirt  de  Perweys,  de  Wauthier 

Berthout  AdvoUé  de  Malines,  de  Willaume  Sire  de  Homes  & d'AIrena,  de  ' 

GcrardSiredeMarbais&dePierrcIbnfrere,  deHairy&  Robert  de  Hculilc- 

ne  & autres. 

Nous  avons  rapporte  ci-devant  qu’en  l’an  MCC.  XL  III.  THicry  Cora- 
tede  Hoftaede  tranSlporta  fon  ChaÂcau,  terre  & pais  dcDaelhem  outre  Meu- 
le a certaines  conditions  au  Duc  Henry  II.  or  comme  ladiâe  terre  & Comte 
deDaelhemeftoit  mouvante  en  partie  de  la  Duché  de  Limbourg,  noftre  Duc 
qui  n’eftoit  accouftume  de  faire  ValTellage  i aucun  Prince  Icculier  tant  lût  il 
grand  laufi  l’Emjx:rcur,  lit  pluficurs  devoirs  pour  le  rendre  Seigneur  ablblut 
en  ladiéie  Comte  de  Daelhem,  & à la  fin  il  traiâa  fi  bien  avec  VVallcran  Duc 
dcLimbourg,  quepar  les  lettres  données  à Lovain  au  moisde  Mars  hlercre- 
i»f7.  diavantla  fefte  de  Palqucs  de  l’an  MCC.  LVII.  il  refigna  en  mains  de  noftre 

/lèL  Dnc  touts  les  biens  tant  Allodials  que  héréditaires  fitucs  en  la  Chaftclainie 

Sc  Comte  de  Daelhem , que  ci-devant  le  Comte  de  Hoftade  avoir  tenu  en  fief 
DttUxm.  delbnpere  Henry  Duc  de  Limbourg,  & renonça  volontairement  & entière- 
ment aufditfts  biens , & à tout  droiét  que  lui  ou  les  fuccefieurs  y pouroient  au- 
cunement réclamer  & prétendre  : Et  en  rccompcnic  de  ce , noftre  Duc  lui  don- 
tia  la  fomme  de  fix  cents  marcs  de  Cologne, dcfquels  les  deux  cents  il  lui  de- 
voitpayer  àla  S.  lean  lors  prochaine,  autresdeux  cents  marcsà  la  S.  Remy  fui- 
vante,  & les  reliants  deux  cents  marcs  à la  Pafquc  de  l’an  immédiatement 
auili  fuivant;  lefqucis  payements  le  dévoient  faire  en  la  Villcdc  Macftricht, 
librement  & franchement:  & s’obligea  le  Duc  de  Limbourg,  qu’auparavant 
qu’il  toucheroit  ou  lèverait  aucuns  deniers  deldidls  payementsà  faire,  il  don- 
nerat  en  mains  de  noftre  Duc  lettres  patentes  de  Ion  frere  germain  Adolph 
Comte  des  Monts,  de  Henry  Comte  de  Luxembourg  & Gérard  de  Luxem- 
bourg ficres  fes  oncles,  & de  Willaume  Comte  de  luliers  fou  beaufrere,  par 
Icrqiielles  leldiâs  Princes  promettront,  que  fi  befoing  fut  ils  contraindront  le- 
diél  Duc  de  Limbourg  en  bonne  foi  & de  tout  leur  pouvoir,  à ce  qu’il  main- 
tienne fermement  toutes  Icsconvenanccs  fus-mentionnées.  Et  de  ce  furent 
tcfmoins  Willaume  Comte  de  luliers  fuldidl,  Wauthier  Berthout  Advoilé  de 
Malines,  ArnoilSenefchalSirede  Rotfelacr,  Gérard  SiredcMarbais,  Arnou 
Sire  deCrainhem,  Herman  de  Wilre,  Hadon  Senefchal  de  Rode,  Alexandre 
Marefchalde  Limbourg,  Henry  de  Calmont,  Willaume  de  Morlcbeys,  Wil- 
laume & Alexandre  fils  de  Herman  de  Wilre  & pluficurs  autres.  Enfuitc  de 
quoi  leldiift's  Princes  Henry  Comte  de  Luxembourg , Gérard  fon  frere, 

Adolph  Comte  des  Monts  & Willaume  Comte  de  luliers  par  leurs  lettres 
donnéesàLovainIcmefinc  jonr&  anqucdclTus,  promirent  de  contraindre  le 
Duc  de  Limbourg  & fes  fuccclTèurs  en  cas  de  bclbing,  à ce  que  l’accord  & 
traiéle  fufdiél  Ibit  par  eux  tenu  ferme  & inviolable. 

1 1 rS.  Godefroy  Sire  de  Cruningen  par  les  lettres  données  à Middclbourgcn  Zc- 

lande  le  jeudi  apres  l’oiftave  de  Palques  de  l’an  MCC.  LVIII.  recognoit  Prrurn 
Crmmim-  ai^oir  làiél  homm.ige  à noftre  Duc , qui  en  rccompenic  de  ce  lui  avoir  donne 
deux  cents  livres  vieisbiancs,  pour  IcIquelsledirftSire  de  Cruningen  aftignaan 
Ducune  rente  de  vingt  dclüiéïs livres lûr  les  biens  Allodials  de  Wiftcndunch, 
lefqitclsIcdiélSiredc  Cruningen  & les  fuccefieurs  doivent  recevoir  & tenir  en 
fief  du  Duc  & de  fes  heritiers.  L e léel  du  Sire  de  Cruningen  eft  un  Chevalier 
armé  à chev  al , portant  en  l’efcufibn  une  fafcé  à un  fautoir  brachant  fur  tout  ' 

8c  au  cbntrefccl  eft  lediél  efeufionpofe  fur  lapoiélrinc  d’un  aigle,  fes  fils  fii- 
rentHugue  & Wauthier:  HugucfutSircdcCruningcn&porte  eu  Ibnlccl  un 
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Henry  ].  Chevalictarmiaufll  à cheval,  portant  en  fou  dcullbn  trois  pals,  comme  les 
Duc.  Sires  dcCruningen  delcendusde  lui  ont  depuis  porté,  ce  que  J’ay  bien  voulu 
ici  annoter  pour  les  curieux  en  matière  d'aimoirie. 

/ié.  En  l’an  mcfmc  MCC.  L V 1 1 1.  le  lendemain  de  la  Pentccofte  Leon  d’Aa  Prtnn 

Gnmhtr.  siredc  Polber&  de  Grimbergc  en  partie,  parles lettresdeclarc&rccognoit, 
que  tout  les  biens  qu’il  polFede  en  la  terre  de  Grimberge  il  les  tient  en  fiefde 
noIlreDuc,  & qu'iceux  biens  apres  fa  mort  doivent  lucceder  à Aelis  là  fille 
aifnce,  qu’iiatdelàpremierefemme;  & fi  entre  Icfdiâs  biens  il  y cuit  Alleu 
ou  autre  terre  dequoi  l’on  pouroic  douter  s’il  fiit  fiefou  non , il  at  généralement 
rcccu  le  tout  de  nouveau  à hommage  du  Duc,  en  prefence  de  lés  hommes, 
à fin  que  fadiéte  fille  fut  de  tant  plus  alfeurce  de  ladiéte  fuccellion  : & avec  ce  , 
il  a(lîgnaencor&  adhcrita  l'adiuefillc,  enprcfence  du  Duc,  de  deux  cents  li- 
vresdeterre  au  Lovignoisdans  la  terre  de  Grimberges  en  bois  & autres  biens, 
félon  qu’il  elloit  tenu  par  les  convenances  fur  ce  fiiiétes. 

Cim>.  Entre  Thiery  Comte  de  Cleves  & Otton  Comte  de  Gueldres  il  y avoir 
OntUra.  granddebatfurdivcrfcsptctenfionsquerunreclamoitfur  l’autre,  maisquelques 
amispour  éviter  des  inconvénients  de  plus  grande  confequence  moiennerent 
entre  eux  certain  accord,  par  lequel  ils  remirent  tours  deux  les  difièrcnces  à 
l’arbitrage  de  Conrard  de  Hoftade  Archevefque  de  Cologne,  de  Henry  de 
Vianden  Evcfqucd'Vtrecht,  &dc  noIlreDuc,  lefquels  à certain  jour  deiigné 
dévoient  entrer  dans  la  Ville  de  Nimmege,  pour  y prononcer  leur  léntence  : 
mais  comme  letenne  fut  quelques  foisprolongc  par  leldiâs  arbitres , Thiery  Pmvti 
Sc  Thiery  Louf  fils  du  Comte  de  Cleves  par  leurs  lettres  données  jour  de  Mt-97- 
S. Maurice  XXII.  de  Septembre  dudiéf  an  MCC.  L VIII.  déclarent,  que 
fl  en  caslefdiéls  Evclques  firent  faute  de  comparoillre  audiâ  Nimmege  pour 
lejouràce  dcfigné,  qu’ils  remettent  toute  leur  pretenfionaujugementdc  no- 
ftre  Duc  léul,  laufen  tout  leur  honneur  & héritages. 

Encor  en  ladiétc  année  M C C.  LVIII.  fut  en  la  Ville  d’Anvers  célébré 
unfortfolenncltournoy,  auquel  lé  trouvèrent  la  plulpart  des  Princes  & Seig- 
neurs voifins,  mais  un  malheur  troubla  tonte  la  félle,  car  Florent  tuteur  d’Hol- 
lâttdc  coufin  germain  de  noftre  Duc  y fut  pat  mefehef  tellement  blelTé  d’un 
Tmttmr  coupdclancc,  qu’il  en  mourut aulli-toll;  ce  que  caulà grandes cfmotions  en  la 
Comté  d’Hollande,  ou  les  ellats  fe  divilérent  en  partialités,  aucuns  dciquels 
efleureotOttonComtedeGueldres  pourtuteurde  leur  Comte,  autres  appclle- 
LtOtclù  rent  noftre  Duc,  qui  vint  en  Hollande  en  tresbon  équipage  & cftat  honnora- 
fiuieili  tm  ble,  Aentreprint  le  gouvernement  avec  Aleyde  veufvcde  leand’Avefnestante 
üiuatit.  jeune  Comte,  mais  aiaiit  peu  apres  apperceu  les  difléntions  & Jaloufics 
qu’ily  avoir  entre  ceux  du  pais,  il  lé  retira  courtoifement,  laillântle  gouverne- 
ment en  mains  de  ladiifte  Aleyde  & des  eftats  du  pais,  dont  depuis  grands  dé- 
bats s’efmeurent  entre  les  Hollandois&  Zelandois,  comme  les  Croniqnes  de 
cespais  rapportentallcsau  large.  L’on  voitparunc  lettre  de  Gerolph  & Hen- 
ry de  KetsChevaliers,  donnée  en  Duvelande  le  mardi  avant  l’Alcenfion  de 
l’an  liifdiâ:  MCC.  LVIII.  qu’ils  avoient  promis  par  ferment  d’alfifter  no-  Prme$ 
ftte  Duc  au  gouvernement  des  pais  d’Hollande  & Zélande , julques  i ce  que  P‘i-  97- 
Florent  JeuneComtcfils  de  rEmpereurWillaumeléroitparvcnu  en  cage  com- 
petent. 

rimperatrice  Marie  par  lettres  données  en  la  Ville  d’Arras  Jeudi  apres  la  Prnmi 
11**  /i;(  Purification  de  noftre  Dame  de  l’an  MCC.  LVIII.  tranipotta  à noftre 
' Duc  Ibn  nepvcu  la  Comté  de  Boulogne,  que  lui  eftoit  iuccedée  par  le  trelpas 
CamiPdt  dcMehautComteftéde Boulogne &deDammartin, commcplusparticulierc- 
nient  atefté  rapporté  en  l’eloge  de  ladiiftc  Impératrice.  Et  à fin  que  le  curieux 

leâeur 


Digitized  by  Google 


Stteef{fiOt$ 

éU 

martim. 


Stfirntit 

ÀÂtrjçbQt. 

I2J9. 

Wrfemoê- 


Dmtûî. 


llfÇ. 

1260./?// 

R»m. 

Htnin- 

F$ntmmis. 


1160. 


CtmU  Je 

BeuUgme» 


LIVRE  IV.  i6f 

lc(ftouraytaunî  parciailicrc  cognoidaDcc  de  la  luccelllon  Paternelle  de  ladiâe  hemrt  3. 
Meliaut  ComtclFe  de  Boulogne  , j’adioufterai  ici  bricfvement , qu'Alberic  Duc- 
Comte  de  Dammartlu  de  fa  femme  Clemeuce  fille  de  Renaud  Comte  de  Bar* 
le-Duc  lailTa  Alberic  1 1.  Comte  de  Oammartin,  qui  de  la  femme  Mathilde 
procréa  deux  fils  & crois  filles,, les  fils  furent  Renaud  Comte  de  Oammartin, 

& Simon  qui  par  là  femme  Marie  fut  Comte  de  Pouthieu,  dcfqucis  & leur  po- 
fteritc  nous  avons  parle  fur  l’an  M C C.  LU.  des  filles  Alix  de  Oammartin 
fut  mariée  à Ican  Sire  de  Trie,  Agnes  elpoufa  Willaumc  Sire  de  Fiencs,  & 
Clémence  fut  femme delacqucs  fils  duChaftelain  de  S.  Orner  laquelle  mourut 
fanshoirs.  RcnaudComtedeOammartin  fils  ailhee  d' Alberic  II.  elpoufa  Ide 
ComtefTede  Boulogne  (lœur  de  Mathilde  femme  de  Henry  I,  OuedeLothier 
& Brabant)  de  laquelle  il  procréa  une  fille  Mathilde  ComteHc  de  Oammartin 
& de  Boulogne,  mariée  premièrement  à Philippe  Comte  de  Clermont  fils  de 
Philippe  AugufteRoydeFrancc,  &apresà  Altbns  Roy  de  Portugal,  qui  d’elle 
n’euli  aucune  poftericé,  aius  du  premier  mariage  fortift  une  fille  leune  de 
Franco  GomtelTe  de  Clermont,  femme  de  Gaucher  de  Chaftillon  Sire  de 
S.  Aignan,  mais  de  ce  maruge  ne  Ibrtift  aulli  lignée  & trefpalTa  la  PrincefTc 
lennc  de  France  avant  fa  mere  Mathilde,  laquelle  parainfi  venant  à deceder 
lins  hoirs , ics  heritiers  du  collé  Maternel  pour  la  Comté  de  Boulogne  furent 
les  enfants  de  fa  tante  Mathilde  de  Boulogne  OuchcITe  de  Brabant,-  & parti- 
culièrement l’Impetatrice  Marie  fa  fille  aiïhéei  pour  la  Comré  de  Oammartin 
& autres  biens  venants  du  collé  Paternel  de  la  Comteflê  Mathilde,  il  y eull 
pluficurs  heritiers,  delccndants  de  les  deux  tantes  les  Oames  de  Trie  & de 
Fiencs,  maispourla  Comté  de  Oammartin  elle  pafla  à Mathieu  Sire  de  Tric& 
dcMonchien  la  pollcrité  de  quiclle  perfcvrapalTantpar  lesmailbnsdeFayel, 
Nanteuil,  Chabannes,  Anjou- Mefieres  & Boulaiuviller  julques  à ce  que  fi- 
nalement Philippe  de  Boulaiuviller  Comte  de  Fauquenberge  vendit  ladiéle 
Comté  de  Oammartin  à AnneOuc  de  Montmorency  ConncHable  dcFrance. 

NoBre  Ouc  & la  OuchelTc  Aley  de  là  femme  donnèrent  pour  la  conBruélion 
d’un  nouveau  beginage  en  la  ville  d’Acrfchot  leur  grange , grenier  & place  y 
joinéle  en  l’an  M CC.  L I X. 

Aley dede Brabant  ComtelTcd’ Auvergne  rante  de  nollreOucavec  Ibn  mari  Prmvti 
Arnou  Sire  de  Welcmaele  par  leurs  lettres  données  jour  de  la  Magdclaine  de  jiS. 
l’an  mefme  M CC.  L I X.  promirent  au  Ouc  en  cas  qu’il  leur  oélroia  dans  la 
S.  Remy  lors  prochaine  que  les  hommes  de  leur  terre  pouront  palTer  avec 
leur  demeure  dansles  franches  Villes  & autresde  la  terre  de  Brabant,  qu’ils  ijuite- 
rontau  Oueunerentede  cent  livres  qu’il  leur  atalTîgnéc  fur  le  Vivier  de  Ouras, 
&rcllitucrontleslcttresqucfurcc  on  leur  avoir  données. 

Le  Ouc  par  fes  lettres  données  à Lovain  Vendredi  apres  la  fcfle  de  l’Epi- 
phanie  de  l’anfufdiél  MCC.  LIX.  accorda  à Baudewin  de  Henin  Sire  de 
Fontaines  une  rente  de  trente  livres  Tournois  fur  le  tollicu  de  la  Ville  d’An- 
vers,pour  ellretenncenfief  par  lui&fesluccelTeurs.  Ilclloit  fils  de  Baudewin 
deQiiincy  diél  de  Henin  éic  de  Mathilde  Ibeur  &heriticrede  Nicolas  dcFon- 
taines  EvcfquedeCambray , & avoit  à femme  Ilàbeau  de  Haynaut  Damede 
Sebourg&Angre  de  laquelle  illaillà  trcs-noblc  polleritc. 

La  ComtelTè  d’Auvergne  Alix  de  Brabant  avecfondiél  mari  Arnou  Sire  de 
Welcmacle  par  leurs  lettres  données  Lundi  apres  la  S.  Bemabé  XIV.  du 
moisdeluingde  l’.an  MCC.  LX.  déclarent,  que  pour  le  grand  amour  qu’ils 
avoientànollrc  Ouc,  pour  les  grands  biens  & dons  de  luircceus,& pour  les 
fraix&delpcnsparlui  foufferts  à lapourfuitcdudroiélqucleurcompetoit  en 
la  Comté  de  Boulogne,  ils  lui  ont  tranfpotté  ladiéle  Comté  avec  toutes  les 
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, appartcnances&toutccqae  toucher  leur  ^nvoit,pour  lui  &unde  fes hoirs 
qu’il  voudrat,  coutainüque  ladiâe  Comte  de  Boulogne  eftoit  eicheuc  àladi- 
âe  PrincelTe  Alix  de  par  là  foeur  Marie  jadis  Imperatrice&  heritiere  de  t'eue 
Mathilde  ComtcfTc  de  Boulognclcur  coufi  negcrmaine , avec  touts  les  revenus , 
frui(Ss& ce  qu'en  defpend , &toutce  quedonnerils  peuvent  Ibit  la  quinte,  la 
quarte  ou  tierce  partie,  ou  la  moiôic,  & tant  & fi  avant  que  leur  pouvoir 
s’cllend:  & promirent  de  le  prcl'entcr  la  & ou  il  lcrat  befoing  pour  renoncer 
à ladidlcComté  au  profit  du  Duc,  Ibit  en  la  court  du  Roy  de  France,  foitenla 
court  d’Arthoisou deTerouane, &de  tenir bicn&loyaumcntccftcdonnarion 
&convenance,  foubspeinededeuxccntsmillc  livresde  Parifis,  lcrqucllesic 
Ducoulcs hoirs  leur  pouront  demander,  s’ils  contrevindrent  à ce  que  dcITus 
cftdidb, &à ccobligcrentlcursbiensprcfents  &àvcnircn  quel  lieu  ils  l'oient 
fituces,  & renoncèrent  a toute  exception  deprivilege  de  Croix,  Chevallcrie,& 
autres  données  pu  à donner,  & à toute  autre  aide  de  droiéj  & de  faiâ , foit 
devant  juges  Eccicfiaftiqucs  ou  Icculiers,  & finalement  à tout  ce  que  nui- 
re ou  grever  pouroit  à celle  donnation  & convenance,  laquelle  ils  jurèrent  lut 
lesfainéls,  & fiancèrent  corporellement,  pour  l’eurté  plus  grande  l'cellercnt 
les  lettres  de  leurs  fécis.  Mais  nonobllant  tout  ce,  celle  donnation  fut  depuis 
debatucparletrcrpasdc  nollrc  Duc  arrivé  peu  apres,  &lucccderenten  ladiâc 
Comté  de  Boulogné  les  enfants  de  ladiéle  Alix  deBrabautprocrées  du  Com- 
té d’Auvergne  Ibn  fécond  mari. 

Peu  apres  nollrc  Duc  délibéra  de  palTcr  vers  la  terre  Sainâc,  mais  une  ma- 
ladie lui  empefeha  ce  dclTcin , & en  peu  de  temps  le  mal  s’augmenta  cnibrtc , 
que  l’on  commença  à douter  de  fa  convalcfcence,  paroufetrouvant  aux  extré- 
mités, il  ordonna  par  forme  de  Tellamcnt  certains  articles  ixrurlc  bien  delès 
pais&lubjeAs  Samedi  aprcsla  S.  Mathieu  XXVI.  de  Février  de  l’an  MCC.  LX. 
Icavoir  ell,  que  de  la  en  avant  fes  Vallàls  ne  feront  traiélé  que  par  voyc  de 
lullice,  & demeureront  libres  de  toutes  tailles  & exaélions,  ne  fut  aux  expé- 
ditions militaires  qui  fe  feront  pour  la  defcnce  & confervation  du  pais,  le 
maintien  de  Ibn  droiâ,  réparation  de  quelque  injure,  ou  pour  le  fervicc  de 
l’Empire,  ou  bien  quand  il  donnerat  en  mariage  fcsfilsoufilles,  ouquandics 
fils  recevront  l'ordre  de  Chevalleric.  Pour  reftitution  de  ce  qu’injullcmeot  il 
pouroit  avoir  profité  il  commanda  de  prendre  mille  livres  Parifis  annuelle- 
ment du  boisde  Soigne,  & autres  mille  livres  des  revenus  de  Brabant.  Il  coda 
aulfi-toutes  les  nouvelles  difmes  par  touts  fes  pais  aux  perfonnes  Ecclellalli- 
ques  aufqucis  de  droidl  ils  feront  trouvés  appartenir.  Il  voulut  aulfi , que  l’on 
filTe  Ibrtirde  fes  pais  touts  luift&autres  dùricrs,  ne  Ibit  qu’ilsfiilTent  contents 
de  ntçotier  comme  autres  marchands.  Aulfi  ordonna,  qu’on  auroit  à payer 
fes  debtes  de  fes  meubles , vaifcllc  & a^ent  promptement.  Et  s’il  advint  q u’il 
nefeeut  làtisfaire  au  veu  qu’il  avoir  faiâ  de  palTer  outremer , il  veut  que  l’on 
prenne  de  fes  plus  prompts  deniers  la  fomme  de  quatre  mille  livres  monoye 
de  Lovain  pour  ellre  employées  en  l’cquipagc  des  Chevaliers  qui  feront  lediét 
voyî^e  en  Ion  nom,  & ferviront  Dieu  pour  lui.  Et  pour  lefdiâs  deux  mille 
livres  pour  la  rcllitution , & les  quatre  mille  livrespour  la  terre  Sainélc , il  in- 
ftitua  exécuteurs  frere  Gérard  de  Huldeberge  jadis  Prieur  des  Dominicains 
à Lovain,  frere  Wauthier  de  Trêves  Religieux  dudiél  Ordre,  frere  Pierre  Le- 
dlcur  des  frercs-Mincurs  à Bruxelles  & Gérard  Sirede  Marbais,  aulquels  il 
donneplcinc&cntieredifpofitiondefdiâcs  fommes.  Et  avec  ccil requiert  in- 
llammentàtout  Nobles  hommes  fes  ValIals,  &à  touts  fes  parents  & amis  tant 
Eecicfialliqucsqac  fccnliers,  qu’ils  veuillent  alfillerlcfdiiasexecuteurs  defaiél, 
confeil  & feveut.  Et  fi  l’on  trouve  qu’il  s’ell  mcfptins  envers  quelqu’un  de 
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ne  l’avoir  garanti,  ou  qu’il  aye  ufurpc  quelques  terres  appartenantes  à com-  Hs>i»y3. 
munautés,  les  rclèrvant  à lui , ouïes  donnant  à autrui  ; il  veut  queleldiâs 
exécuteur  en  lacent,  félon  qu’ils  trouveront  convenir  en  équité  pour  le  falot 
de  Ion  ame. 

Aiant  le  Duc  ainfi  difpofé  des  chofes  temporelles,  il  ne  Ibigna  moins  du 
fpiricuel,  le  failânt  munir  des  S.  Sacraments,  & conloler  par  la  leâure  de  la 
Stmiref-  s.  Efcripture&  autres  devotes  exhortations,  pendant  que  fa  maladie  gaignant  ' 
petit  a petit  lui  lift  palTer  de  cefte  vie  à une  meilleure  en  fon  ChafteaU  i Le- 
vain le  dernier  jour  du  mois  de  Février  de  l’an  fulilift  MCC.  LXI.  llil  Ro- 
main. Son  corps  liit  enfeveli  en  l’Eglile  des  freres  Prefeheurs  de  l’Ordre  de 
S.  Dominique  audiélLovain,  du  codé  de  l’Evangile  entreleChoeur&laChap- 

Îiellc  du  Duc , foubs  une  tombe  de  marbre  bleu  ellevée  de  trois  pieds  & demi , 
ongue  de  dix  pieds , avec  fa  figure  & celle  de  la  Duchellc  fa  femme  taillées  en 
boflè,  toutainfi  qu’elleedrepreicntcc  ci-apres.  En  haut  contre  la  muraille  du 
Chœur  ell  dépeint  le  Duc  avec  laDuchelTcàgenoux  avec  la  rcprelcntation  du  , 
dernier  jugement,  & embas  ed  elcript. 

Hic  fubtus  jacet  Dns  Henricus  huius  nomioistertiusPrinceps 
llluftris,  Dux  Lotharingiæ  & Brabantiæ  lextus,  huius  Clauhri 
fundator  ac  toti  fundi  dator  ; quiobijtaano  MCC.  LX.  Ul- 
tima  de  Februarij. 

Hic  jacet  Domina  Aleydis  de  Burgundia  Ducifla  eius  Vxor, 
iftius  Clauftri,  & Clauftri  de  Oudergempia  fûndatrix,  neenon 
Ordinis  totius  Prædicatorum  benigna  amatrix,  quae  obijt  annO 
Domini  MCC.  L XXI II.  X X 1 1 1. die  Octob. 


L’on  voit  encor  audiélChœurdiverfes  vitres  anciennes  de  ce  temps laavcc 
armoiries  reprefentants  le  Duc,  la  Duchellc,  Henry  LantgravedeHedefrere 
au  Duc,  Henry  deLovain  Sire  de  Gaesbeckibn  coulin  germain  & autres  leurs 
parents  & alliés. 

Stimœmri.  lledoit  Princedebonnairepacifique&pcuambitieux  ,fortaddonnéàlapietc 
&dcvotion,  au  fur  plus  non  moins  valeureux  queprudent,  & qui  feavoit  bien 
défendre  fes  pais  & Vaflals  qu’il  gouverna  avec  bonne  réglé  l’cfpace  de  XIII. 
ans  un  mois  & fix  jours  failànt  fleurir  la  Indice  par  l’oblervancc  des  Loix  en 
toutes  fes  terres. 

La  Duchellc  Aleyde  fa  femme  edoit  fille  de  Hugue  Duc  de  Bourgogne, 
Princelfe  fage  & vertuculc,  combien  qu’un  peu  trop  véhémente  en  les  paF 
Sommt-  fions.  Flic  gouvcma  la  Duché  de  Brabant  bonne  elpace  durant  la  mimorité 
delcsenfants,  &avoitgrande corrcfpondcncc&communicationavec S. Tho- 
mas d’Acquin  de  l’Ordre  de  S.  Dominique , comme  il  appert  par  divcriès  let- 
tres qu’elle  lui  eferi  vit,  rcquerantfbn  conlêil&  advis  fut  dtverlès  occurences; 
& lediél  Sain<d  lui  at  dédié  Icxy.traittéde  fis  opufcules,ouil  traiélé  particu- 
lièrement comme  un  Prince  peutlagcmcnt  & fans  oflcncc  fc  comporter  au 
gouvernement  de  les  edats,  & loUe  fort  nodre  PrincelTc  de  pluficurs  vertus, 
principalement  de  la  pieté  & dévotion  qu’elle  avoit  à fon  ordre.  Elle  fit  édifier 
dans  le  Monadere  defdiiâs  frères  Prefeheurs  à Lovain  une  maifon  pour  là  de- 
meure  & retraiélc,  à fin  d’edreplusà  la  main  pour  vifitcr  fouvent  le  tombeau 
de  fon  cher  mari , laquelle  maiibn  par  fis  lettres  données  le  lendemain  apres 
Pafqucs  de  l’an  MCC.  LXI  II.  elle  légua  auditd  Monadere  apres  là  mort. 
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IIekry  3.  Elle  euft  pour  doUiiretrois  millclivrcsdc  Lovainfurla  Villcdcludogne  Sc  les 
Duc.  appartenances,  & encor  cinc  cents  livres  lurGenappe,  queleDucluiavoital- 
Daiairc.  piguij,  jy  (J,n  crefpas.  Elle  mourut  le  XXllI.  d’OiHob.  de  l'an  MCC.  LXX III. 

& gift  lez  Ion  mari. 

Le  Duc  comme  auffi  la  Duchefle  eftoient  prtiailicremenr  allediionncs  au- 
chnrfi  Ordre  de  S.  Dominique  & paraitifi  ils  fonderent  pour  les  fteres  dudiâ  Or- 
dre  en  la  Ville  de  Lovain  un  Monallere  en  l’an  MCC.  L VI.  finie  lur  la 
Thile & encor  en  l’an  MCC.  LVIII.  ils  donnerenr  pour  amplifier  Icdiil”'  **-^* 
Monallere  certaine  place  nommée  Ollcnenfvclt,  fituce  lùr  ladiâc  Rivière^ 
derrière  le  jardin  dudid  Cloiftre.LaDuchelIcAlcydcfonda  aufli  pourdesRc- 
Omler-  ligjculès  dudiél  Ordre  un  Cloillre  dift  Vau-la-DuchelTc  ou  Oudcigcm  près 
Bruxelles.  Le  Begin^e  à Webbekem  près  la  Ville  de  Dicll  fut  fondé  en  l’an 
iâ'Mt-  MCC.  LIV.  par  Arnou  Sire  de  Dieft,  qui  à ceft  eflêél  achapta  certain  Alleu 
*'*•  illcc  de  l’Abbe  de  S.Tron  ;&  autres  nluiieurs  places  devotés  furent  commen- 
cées & ai^mcnaccs  durant  le  régné  ue  nollre  Duc. 
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ENFANTS  DE  HENRY  III.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  DE  BRABANT,  ET 
D’ALEYDE  DE  BOURGOGNE 
SA  FEMME. 


HEnry  Prince  de  Brabant  quoi  qu’il  clloic  fils  aidic.ne  fucceda  à ion 
père,  aies  par  les  menées  delà  Duchcflê  Aleyde  fiic  rejeté  par  au- 
cuns des  cflacs  pour  n’avoir  la  naifveté  & promptitude  d’elprit  efgale  i fon 
frere  Ican,  qui  eftoit  bien  chéri  de  leur  mere  ; toutes-fois  ceux  de  la  Vil- 
,1c  de  Lovain  avec  quelques  Nobles  du  pais  jugeoient , qu’on  failbit  tort 
à ce  Prince  lui  oflant  la  fucceffion  que  Dieu  & la  nature  lui  avoient  don- 
née, & par  ainfi  entreprindrent  fà  proteiftion  & defence  contre  la  Du- 
chefTe&  fes  fauteurs,  comme  nous  dirons  en  fon  lieu:  mais  quelque  temps 
apres,  de  fon  propre  mouvement,  ou  pluftot  par  induétion  de  là  mere,  il 
renonça  & céda  tout  le  droiâ  aâion  & prééminence  que  comme  à fils 
aifné  lui  competoit  en  la  fucceflion,  eflats,  pais,  terres  & biens  que  le  Duc 
fon  pere  avoit  pofTêdé  & tenu,  au  profit  de  Ibn  frere  lean.  Et  à fin  que 
pour  l’advenir  toute  occafion  de  querelle  fut  levée,  la  Duchefle  feeut  fi 
bien  guider  ceft  affaire  , que  le  Prince  Henry  print  une  fàinéle  relôlution 
& fe  rendit  moine  en  l’Abbaye  de  S.  Eflienne  à Dijon  en  Bourgogne  Ordre 
de  S.  Auguflin , ou  depuis  il  fit  fa  profèflion  folennellc  le  premier  Jour 
d’OAobrc  de  l’an  MC C.  L XIX.  comme  l’on  remarque  par  certaines  let- 
tres de  certification  de  mefme  date.  Il  femble  toutes-fois  que  fon  pere  le 
Duc  Henry  III.  l’avoit  deftinc  pour  fon’ fucccflêur , car  il  avoit  traiéléfbn 
mariage  avec  Margarete  de  France  fille  du  Roy  S.  Louis , comme  l’on  voit 
par  lettres  dudiét  Duc  & de  la  Ducheffe  Aleyde  données  en  l’an  MCC. 
LVII.  par  lelquelles  ils  recognoiffent  avoir  rcceu  dudiâ  S.  Roy  Sc  de  la 
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Royne  Margarete  fà  femme  qainic  mille  livres  à cauiè  du  traidé  demariage  Hi»ar  3. 
conclu  entre  leur  fils  aifné  le  Prince  Henry  & Margarete  fille  dudiô  Roy, 
promettans  de  rendre  ladiâe  Ibmme,  en  cas  qne  lediâ  mariage  n’eufteffeiï,  dt  %Mcr. 
ce  qu’auffi  arriva  pour  les  railôns  delTus  rajqrortées,  mais  depuis  fût  la  Prin- 
celle  Margarete  conjointe  en  mariage  à fonfrcre  lean  l.Ducdc  Brabant  com- 
me nous  dirons  en  fon  lieu. 

*4-  Ie  AN  I.  du  nom  Duc  de  Lotbicr  & de  Brabant,  fiicceda  à ion  pere& con- 
tinua la  lignée  de  nos  Ducs. 

14.  Godefroy  de  Brabant  receut  pour  fon  partage  les  terres  d’Aerlchot, 

Sichene , S.  Achten-Rodc  & autres,  OC  de  lui  &fa  pollerité  lcrat  faidamplc 
mention  au  Livre  V.  de  nos  Trophées. 


Marie  de  Brabant  fût  féconde  femme  de  Philippe  Roy  de  France  lU.  dt 
du  nom  veuf  d’Ilâbeau  fille  au  Roy  d’Arragon , le  contraéf  de  leur  maria-  Nangit. 
ge  fût  arrefté  au  Chafteau  du  bois  de  Vinccnncs  au  mois  d’Aouft  de  l’an 
MCC.  LXXIV.  Sc  en  l’année  enfui  vante  elle  fût  couronnée  fblennelle- 
ment  en  la  S.  Chappelle  du  Palais  Royal  à Paris,  par  les  mains  de  Pierre 
Archevefque  de  Reims.  Elle  entra  apres  en  dilgrace  du  Roy  fon  Mari 
fiir  quelques  mauvais  rajrports  & faufcs  imaginations  fémées  par  la  malice 
de  Pierre  de  la  Broche  favorit  du  Roy  , mais  eftant  fon  innocence  rcco- 
gnuc,  & le  diél  de  la  Broche  convaincu  de  faulété,  elle  demeura  plus  qu’au- 
paravant  en  la  grâce  du  Roy  ; aulTi  fcs  vertus , modeftie , beauté  & autres 
honnefles  conditions  la  favorifoienc  & rendoient  aimable  & cherie  des 
grands  & petits.  Eftant  depuis  le  Roy  Philippe  trefpaffé  en  l’an  MCC, 
LXXXV.elle  vefqufl  en  viduité  jufques  en  l’an  MCCC.  XXI.  le  X.  de 
Janvier,  paffant  lors  de  ce  fiecle  à la  vie  éternelle,  fon  corps  receut  Sépul- 
ture en  l’Eglifc  des  freres-mineurs  à Paris,  & fon  cœur  fut  depofité  avec 
fon  mari  aux  Dominicains  illec.  Elle  fit  rebaftir  de  nouveau  l’Hofpital  en  la 
Ville  de  Noyon,  & fit  plufieius  biens  aux  perfonnes  Religieufes.  Et  com- 
me elle  avoit  faiét  lever  une  groflé  fomme  de  derniers  des  luifs  demeurants 
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au  Royaume  de  France,  elle  en  euft  apres  quelque  remors  de  confcicnce, 
& par  ainfi  elle  fit  lür  ce  confulter  le  Pape  Clement  V.  qui  approuva  ce  que 
faiA  avoit  efté  j toutes-fois  exhorta  noftre  Royne  d’employer  leldiâs  de- 
niers (procédants  d’ulures)  pour  faire  la  guerre  aux  infidcls,  à quoi  audi  elle 
les  contribua  libéralement.  La  pofterité  d’elle  ferat  rapportée  fur  la  fin  de  ce 
quatricfme  Livre. 
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EXTRACTION  D’ALEYDE  DUCHESSE  DE 
BRABANT  DE  XVI.  COSTE'S. 


fEiides  Duc  de  Bour- i 
gogne.  mort  iiiSll 
(jüt  àCifteaux. 


p^uguc  Duc  de 
'Bourgogne, 
mort  1X7».  < 
Gift  i Cirte- 
aux. 


Alix  de 
Boorgo- 
goe  Du 
cfadlc  de^ 
Lochicr 
& de  13ra«> 
bont. 


Hugue  Duc  de  Bour- 
gogne. mort  1191. 
GiU  à CiUeaux. 


Alcydc  de  Lorraî-J 

ne.  S 


fEudes  Duc  de  Bour. 

'ne.  mourut  ii6x. 
Cîiit  i Cilleauz. 


Marie  ComtclTê  de 
^Champagne. 

Mathieu  Duc  de  la 
haute  Lorraine.  Mort 
1177. 


Alix  Dame  de  Ver- 


^Hugue  Sire  de  Ver- 
gy,  Auitey,  &c.  -i 


Bcrrhc  fœur  de  l’Em- 
^pereurFrcdric  i* 

Gui  Sire  de  Vergy, 
Autrey,  dtc. 


Adelays  Dame  de 
Beaumont  lur  Vigen- 
'•ne. 


.Güette  de  Traynel.^ 


Garnier  Sîrc  de  Tray- 
nel,  &c. 


^La  Dame  de  Marigny. 


/Roben  2.  Comte  de 
Dreux,  Braine , &cJ 


folcnte  de 
Dreux. 


Robert  3.  Comte  de 
Dreux,  mort  1233.  ^ 


Mourut  1218. 


Robert  de  France  Com- 
te de  Dreux,  mort 
1188. 


Joicnte  de  Coucy. 


Leonore  Dame  de 
S.  Valiery. 


Thomas  Sire  de  S. 
Valiery  , Dommart, 
Aut,  &c. 


Agnes  Dame  de  Brai- 
^nc. 


^Raoul  Sire  de  Coucy. 
Morttipi. 

Agnes  fille  au  Com- 
te de  Haynaut. 


Bernard  Sire  de  S. 
Valiery. 


tEleonore  Dame  de 
Dommart. 


^dele  de  Ponthîca. 


Jean  Comte  de  Pon- 


Beatrix  fille  au  Com- 
pte de  S.  Pol. 


Tom.  I. 
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Princes , Barons  > Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


Henry 


I Henry  de  Brabant  iWallcran  Duc  de  sOttonCfîtedeGuel-  4 lean  Comte  de  Los 
LantOTavcdeThu-  Limbourg.  dres,  de  Sutphen  & de  Duras. 

ringcAHefTefrcre  AdelaVeluwe. 

au  Duc. 


9Thicry  Sire  de  loWauthier  V.  Sire  ïiWauthier  Sire  riHenry  Sire  de 
Heynsberge.  &AdvoUédeMa-  d’Ei^ien.  Cuyek,  Renier  & 

■'  lines.  • Thicry  fes  6eres. 


y Thiery-Loef  fils  au  6 Thiery  Sire  de  Fau- 
Comte  de  Cleves.  quemont. 


yWillaume  difl:  Gé- 
rard Sire  de  Grim- 
berge , Ninhove  & 
Rumpft. 


8 Godefroy  Sire  de 
Perweys  fon  frere. 


17  Henry  Berthouc  iSThiery  de  Wal-  lÿThiery  Sire  de  loSigcrdeGandSire 
Chaftelain  de  courtSired’Aa,An-  Bierbais,  Gofelies,  de  Grimberge  par 

Mons,  frereauSi-  derlecht,  Lenuick,  &c.  fa  femme, 

re  de  Malines.  &c.  par  fa  femme.. 


ai  Gilles  SiredeTra-  xx Gérard  de Marbais  aj  Leon  d’Aa  Sire  de  x4Arnon  Sire  de 
figmes.Silly,  &c.  SireduBmeh..  Grimberge,  Pol-  Hcufdene,  Ican  . 

laer,  Buggenhout,  Henry  & Roberc 
&c.  fes  fils. 


13  Henry  Sire  de  Bre-  i4Willamne  II.  Sire:  lyArnoa  III.  Sirede  lôGerard  III.  Sire  da 
da,  Berges,  Scho-  de  Homes,  Aire-  Wefemaelc,  We-  lauche  , Hierges 

ten,  &C.  na,Weert,Hildna-  fterloe,  Olve.Hcr-  Baudour  Bioul  ’ 

ren-becc.  Dyfen,  fele,&c.Marefchal.  &c. 

Hefe,Leende,&c. 


xfHenrj  Bcrthout  afiWiHaumedeGrim-  17 lean  Berthout  Sire  rS Henry SiiedeBaa* 
Sire  de  Dufflc , berge  Sire  d’Af-  de  BerUer,  Gra-  tershcm,  Sancho- 

Geele,  Oftcrloe  , fche.  mines.  ven,  &c. 

&c. 

XJ  Godefroy  ;Sirc  de  30 Godefroy  Sire  de  31  AmouSiredeWal-  3aPhilippe  Comtede 
Cruningen  , Wit  Percke,  frere  au  bain.  Vianden. 

fcndunck,  8cc.  SiredcWefemacie. 


33Leon  Chaftelain  34GillesBerthoutSi-  3yHenry  de  Grim-  3dBaudewin  de  He- 
de  Bruxelles.  re  de  Honebeke,  berge  Sire  de  Moer-  ninSiredeFontai- 

irere  auSiredeMa-  feke,  âere  au  Sire  nés. 

lines.  d’Aflche. 
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Ofton  de  Trafig-  Pierre  fterc  au  Si-  LouisBerthoutSi-  lacques  Berthout 
nies  Sire  de  Ha-  re  de  Marbais.  re  de  Keerbci^en,  frere  au  Sire  de 
quignics  & Brai-  & Rafo  fon  frere.  Duffle. 

^ ncrCaftcl. 

Arnou  de  Wal-  Gilles  Sire  d’AI-  Wautier  II.  Sire  Renicrd’AerIchot 
hain  Sire  de  Cor-  phen  & Willau-  de  Bcrchem  & diâ  Cluet  Sire  de 
baix.  me  fon  Bis.  Ranfl.  & Willau-  Riviere.&Richon 

me  fbn  frere.  fon  frere. 

Arnou  & Willau-  lean  d'Aerfehot  Amou  Sire  de  Daniel  de  Crain- 
me  de  Lierc  fils  Sire  de  Scoonho-  Crainhem,Goyc-  hem  SiredeWan- 
d’Amou.  ve.  ke.  ge. 

Raoul SircdeWil-  Gérard  d’Iflche  Gilles  Sire  de  Willaume  d’Aer- 
rc , & Giimekin  Sire  d’Anderftat  Quaderebbe  & fehot  Sire  de  le 
fon  fils.  Senefchal.  Franco  fon  frere.  Bn^e. 

Gilles  de  Walhain  Odreu  de  Wal-  lacques  de  Wal-  Henry  d’Oyen- 
Sirc  de  Boule,  S.  hain  Sire  de  Ro-  hain  Sire  de  Blam-  brugge  fils  d’Ar- 
Gcry , Sec.  chenees  fon  frere.  mont  fon  frere.  non. 

Iwain  Sire  de  Godefroy  & Wil-  Henry  de  Filfor-  Hugue  de  Gagel- 
Winge.  laume  de  Staede.  de  diâ  Utenhove  donck  & Gode- 

fils  de  Ican.  froy  fon  frere. 

Francon  de  Lève-  Gérard  d’Eecho-  Thiery  de  Rum-  Wauthier&Hen- 
dacle.  ve.  beke.  ry  de  Houtain. 

Renier  de  Lang-  Bernard  de  Lede-  Iwain  de  Sictert.  Simon  Utenhove 
dorp.  beige. 

Amaury  de  Cor-  Robert  d’Over-  Everardd’Oppen-  Adam  de  Wolu- 
debeke.  gem.  dorp.  we. 

Anthoine  d’Op-  Renier  de  Hover-  Willaume  de  Cal-  Wauthier  Sire 
pcbeem.  dile.  fterc.  d’Elewite. 

Lidekin&  leande  Wouthier  de  C5-  Engclbcrt  de  le  Simon  de  Nath. 

Hclrode.  penhout.  Heydc. 

* 

Henry  dErps.  Arnou  de  Horte-  Pierre  de  Haeren.  lean  de  laucbe. 

beke. 

Wauthier  de  Lot-  Lambert  de  Lan-  Wouthier  de  We-  Gérard  de  Stry-_ 


the. 

gerapc. 

fenbeke. 

bout. 

lean  Boede. 

lacquesTan  Ham. 

lean  de  Leeuw. 

Gilbert  de  Diden- 
gcm. 

Tom.  I. 
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WilJaamedc  Ro-  Thiery  de  Co-  Ican  Aleyns. 
denbcke.  ninck. 


Thiery  de  Swin- 
drcch. 

André  de Mallanc. 


Gisbert  de  Cam- 
penhouc  le  jeune. 

Baudewin  de  Ste- 
venidcfilsdcPop- 
pon. 


Hcry  vandcEyc 
ken. 

Jacques  de  Pum- 
beke. 

Paul  de  le  Elit. 
Golcclin  Bock. 


Liebert  de  Dus. 

Pierre  de  le  Mere. 

Henry  Noie. 

Gérard  de  Huldc- 
bcrge. 


Gilles  deCouden- 
bcrge, 

Gisbert  Cloec. 


Arnou  de  Litre 
fils  de  W illauipe. 

Pierre  de  Berlèle 
& Hcry  Ion  frere. 

Scrvacs  de  Stcc- 
lande. 


JEAN 
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JEAN  LÉ  VICTORIEUX  I.  DU  NOM,  DUC 
DE  LOTHIER,  DE  BRABANT  ET  DE 
LIMBOURG,  MARCIUIS  DU  S.  EM- 
PIRE, COMTE  DE  LOVAIN, 

ET  DE  DAELHEM,  SIRE 
DE  KERPEN,  &c. 


Chapitre  VU. 

le  trclpasdu  Duc  Henry  111. advenu  fur  le  commencement  de  f,j. 
l’an  MCC.  LX.  ftil  Romain  l’on  difputa  entre  les  plus  proches 
du  fang  de  Brabant  pour  la  régence  & tutele  de  fes  pais  & enfants 
demeures  en  bas  eage.  Henry  Lantgrave  de  Thuringe  & Heflê  pre-  p.t 
tendoit  cftre  le  plus  apparent,  comme  frcrc  du  Duc  trefpaflc  ; mais  laDucheflê  ”>»• 
Aley de  trouva  moien  d’erapelcher  fcn  deflêin,  par  diverles  raifons  qu’elle  pro- 
pol'a  aux  eflats  du  pais:  d’ailleurs  Henry  dcLovain  Sire  de  Gaesbecke  coufin 
germain  du  Duc  defiinâ  vouloir  eftrc  préféré  à tours,  comme  afics  proche 
du  colle  de  l’efpce  & qui  avoitterre  & Bariiere  enBrabanr,  mais  la  DuchelTe 
meres’oppofa  parvoyes  fteretesà  fespretenfions.ccqu’ellantapperccu  par  le 
SircdeGaesbeck.qui  envers  lepeupleavoitgrand  crédit, il entreprint  de  faiÆ 
le  gouvernement  des  pais, cequeleseftats  trouvèrent  fi  mal,  qu’ils  appellerent 
Otton  Comte  deGueldres&  fon  frété  Henry  Elleu  de  Liege,  Iciquels  de  par 
leur  mere  elloient  aulîi  proches  aux  enftnts  comme  le  Site  deGaesbeck , qui 
parainfi  fut  contraint  fe retirer  hors  de  Brabant,  & demeura  quelque  temps  le 
gouvernement  entre  les  mains  dudiél  Comte  Otton , mais  finalement  la  Dn- 
chefle  Aleydc  avec  les  eflats  trouvèrent  moien  de  renvoyer  ledidl  Comte  & 
l’Elleu  fon  frerc,avecun  courtois&  liberal  traitement, & furent  defignés  tu- 
teurs de  par  lefdits  eflats,  Godefroy  Sire  de  Perweys  Prince  du  fang  de  Bra- 
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J E AN  I.  haut  & Wauthier  Berthout  AdvoUé  de  Malines,  lefquels  avec  la  DuchelTe 
Duc.  Aleyde  avoyent  lafurimcndencedes  affaires  du  pais,  & des  lors  l’on  commen- 
ça à traifter  entre  eux  de  mettre  nollre  Prince  lean  en  la  fucceffîon  de  fbn 
perc,  à quoy  auffi  plufieurs  des  Barons  & Villes  s’inclinèrent,  confiderants  la 
petite  capacité  du  Prince  Henry  l’aifné , &lesgrandes  efperances  quel’agilitc 
â^romtitudc  du  fécond  promcttoient , & fur  tout  la  Ducheffè  pouffbit  cet 
affaire  pour  particulière  affëcSion  qu’elle  avoit  au  Prince  lean  : toutcs-foiscc 
changement  ne  plaifoit  à d’autres,  & particulièrement  ceux  de  la  Ville  deLo- 
vain  s’oppofercntformellement,  allcgauts,  que  s’eftoitcholciniquc, contre  la 
raifon  X les  loix  de  la  Patrie,  que  le  maifné  feroit  préféré  à l’ailhé,  à quelle 
caufe  que  ce  fut.  Le  principal  chef  de  celle  bande  elloit  Arnou  Sire  de  VVefc- 
maelc  Marefchal  de  Brabant,  lequel  pour  avoir  efpoule  Aleyde  de  Brabant 
tante  au  Duc  Henry  111.  jugeoit  qu’on  lui  failbit  tort  de  ne  l’avoir  conllituc 
tuteur  de  les  petits  nepveux,&comme  l’ambition  eftmere  deconfufion  ,ceftc 
jaloufic  couverte  du  manteau  de  pieté  envers  le  fils  aifné  & les  loix  de  la  Pa- 
trie , caulà  depuis  des  grandes  diflèntions  & troubles  dans  nollre  Duché,  & 
paffa  la  choie  fi  avant,  que  les  communautés  en  la  Ville  de  Lovain  le  bande- 
' rent  les  un  contre  les  autres,  ceux  de  la  làâion  de  laDuchelIc  le  rcclamoient 

Blanckaerts  & les  autres  fe  dilbient  Colvers,  à caufe  de  leurs  Capitaines  qui 
clloicnt  de  ces  familles  ; le  Sire  de  W efemaclc  en  ayant  l’advertcnce,  accounit 
aulfi-toll  avec  quelques  Chevaliers  & fit  fortirde  laVille  le  parti  des  Blanc- 
kaerts  & entreprintlui-mefme  le  gouvernement  de  la  Ville.  Les  ellats  du  pais 
envoyèrent  devers  lui  leurs  députés  pour  lui  perfuader  qu’il  eull  à mettre 
bas  les  armes;  & l’alfeurer  que  rien  ne  lèroit  changé  fans  l’advcu  des  ellats 
généralement;  mais  il  ne  voulut  à ce  entendre , rejeâaot  lacoulpedu  delbrdre 
à Wauthier  Berthout,  qu’il  dilbitautheur  de  celle  nouvauté,&  l’aceufoit  de  ce 
qu’il  avoitdcs  fecrctes  intelligences  avec  la  Ducheffe  au  dcfavant^c  de  l’cllat 
& de  leur  liberté  ; ces  railbns  elloient  li  vivement  imprimées  dans  la  fantafie 
de  ceux  de  Lovain  qu’en  l’an  MCC.  LXIV.  ils  prindrent  les  armes  à bon 
efeient,  & foubs  la  conduire  duSiredeWelèmacleleurCapitaine.marche- 
rent  vers  les  terres  dudiâ  Wauthier  Berthout,  délibérés  de  prendre  vengean- 
RtMtmrt  ce  des  témérités  dont  ils  le  coulpoient;  mais  Berthout  en  aiant  eu  l’advcrten- 
iLiiipt.  ce  avec  ceux  de  Malines  & Bruxellcs,lcs  vint  rencontrer  en  un  lieu  nommé  la 
Lecfpe,entre Lovain  & Malines,  ou  de  part  & d’autre  fut  ferieufement  com- 
batu,mais  finalement  ceux  de  Lovain  s’ellants  mis  en  delbrdre  furent  li  rude- 
ment chargés,  qu’ils  prindrent  la  fuite, laiffàntoutreles  morts  plufieurs  prilbn- 
niers,  entre  lelqucis  furent  Godefroy  Sire  de  Percke  & Gérard  de  Quabc- 
ke  frères  du  Sire  de  Wefemaele  & Wauthier  de  Colvcre  Chevalier:  toutes- 
fois  pour  cela  ne  cçffèrent  les  troubles  & diflèntions,  ains  pluflot  s’augmen- 
toient  de  jour  à autre  ; mais  nous  les  laiffèrons , pour  parler  d’autres  affaires 
qui  cependant  fe  traiélerent. 

Arnou  Sire  de  Rotfelaer  & Senefchal  de  Brabant  & Béatrice  de  Forvic  fa 
femme, ellants  en  l’Abbaye  de  Vlierbcke  en  prefcncc  de  la  Ducheffe  Aleyde 
tutrice  légitime  de  Brabant  & de  fes  hommes, recogneurent, avoir  tranljxjrté 
en  pure  aumofne  au Monallere  du  Parc-des-Dames,  par  forme  dedonnation 
entre  vifs , la  difine , grande  & petite , qu’ils  avoient  en  la  terre  & Paroice  de 
Rotfelaer,  tout  ainii  comme  ils  la  tenoient  en  fief  avec  autres  Icursbicn.  Et 
par  autreslettres  données  en  l’an  MCC.  LXI.  jeudy  apres  la  St. Denis,  le- 
diél  Sire  de  Rotfelaer  s’oblige  pardevant  lesEfehevins  deLovain,  que  quand 
les  fils  de  ladiéle  Ducheffe  feront  en  cage  competent,  pour  recevoir  fon  hom- 
mage , qu’il  ferat  tout  ce  que  fur  ladiéle  donnation  lui  ferat  ordonné  par  les 
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hommes  du  Duc,  &àfaute  de  ceilpromit  d’eatrer  en  la  Ville  dcLovain,  & ItA»  i. 
n’en  lortirjulques  à l’cncierc  latisfàdlion  de  ceux  dudiû  Monaftere,  &decc 
donna  rcipondants  Arnnu  Sire  de  Walhain  & Thicry  Sire  de  Bierbeke  hom- 
mes Nobles,  avec  Gérard  d'IlTche , Willaurae  de  Bercghem  & Franco  Che- 
valiers. 

Philippe  Sire  de  Hovelts  par  fes  lettres  données  le  Lundi  apres  l’o(2ave  Premt 
de  S.  Pierre  & S.  Paul  de  l’an  M C C.  L X 1 1.  rccocnoit  tenir  en  fief  de  la  tV-  *o®- 
Duchefie  Alcyde  & du  Prince  Henry  fon  fils  aifnc  fix  chariots  de  vio  par  an 
à Welclc,  du  md'mevin  que  le  Roy  des  Romains  donne  illcc  au  Duc  deBra- 
baut.  pour  les  recevoir  julques  à ce  que  IcdictSircde  Hovelts  ferat  rembourfé 
delalommc  dedeuxeents  marcs  de  Cologne. 

Entre  les  Chanoines  de  l’Eglilc  de  nollre  Dame  en  Anvers  d’une  part,  & Chntu 
Willaume  s’Clauwaerts  Elcoutette,  Nicolas  Amman,  Arnou  Changeur  de 
ladiCte  Ville,  & IcanAllcyn& leurs adjoiiufts  d’autre,  yavoit  quelqucdebat, 
que  par  les  parties  finalement  fut  remis  au  dire  & jugement  de  la  Duchefle 
Aleyde,  laquelle  de  l’advis  de  l'Ellcu  de  Liège  & du  Comte  de  Gueldres  fon  ^ 
frère  lors  tuteurs  de  Brabant  trouva  moyen  de  les  mettre  d’accord  par  fenten- 
ce  Jonnéecnl’Abbaycdc  S.Micliiel  audidf  Anvers  Jeudi  devant  la  S.Cletnent 
de  l’an  MCC.  LXIII.  Tcfmoins  Wauthier  Berthout  AdvoUc de  Malines, 

Arnou  Sire  deRotlelaerSenelchal,  Henry  Sire  de  Bautershem,  Wautliicr  de 
Wingcnc  Senefchal  & autres. 

Godefroy  Sire  de  Perweys  trefpafia  en  l’an  MCC.  L X V.  peu  apres  qu’il 
avoir  elli  defigné  avec  l’ AdvoUc  de  Malines  tuteur  des  enfants  de  Brabant,  oihurms 
& du  pays  fut  par  commun  accord  efleu  par  les  eftats  en  fa  place  Henry  Sire  P.,Thi- 
de  Bautershem  qui  tresbien  s’aquitta  en  cefte  charge. 

AudidlanMCC.  LXV.  au  mois  de  May  Godefroy  de  Wefcmaele  Sire 
de  Pcrcke  & Ifcntrude  d’Alphen  fa  femme  par  leurs  lettres  confirmèrent  la 
donnation  de  la  difme  en  certain  lieu  audiâ  Pcrcke  nommé  Bocht,  avec  tout  Premvrt 
ce  qu’en  terres  rentes  & autres  chofes  ci-devant  en  l’an  MCC.  XIX. /'«•tco. 
Lutgarde  Dame  de  Schoten  & Brcda  de  l’adveu  de  lès  enfants  avoir  donné 
àl’Èglilc  de  S.MichiclOrdrcde  Premonftré  en  Anvers,  &lcfquelsbiens ladi- 
te Églilèavoit  des-ja  polTcdé  plus  de  quarante  ans,  &pourplusgrande  alTcu- 
rance  furent  mis  auldiéfes  lettres  les  féels  d’Arnou  Sire  de  Wefcmaele  Mare- 
fchal,  dudiéf  Godefroy  Sire  de  Perckc&  de  fa  femme  Ilcntrude,  tcfmoins  Li- 
dckin  de  Helrodc  & Wauthier  d’Elwite  Chevaliers  , Wanthicr  de  Campen- 
hout , Gilbert  de  Didcngcm,  Gcnekin  fils  de  Raoul  deWilre  Chevalier  hom- 
mes de  ficf&  ValTalsdudift  Sire  de  Pcrcke , Henry  Smir , Henry  Folbout , Thic- 
ry van  Dijck,  Pierre  de  Bocht,  Wauthier  de  Ncderhem,  Gérard  fils  d’An- 
thoined’Oppenhem,  & Henry  de  Bacueen  EIchevins  de  Pcrcke,  Radulfdc 
Wilre  Chevalier,  Gcrardfilsau  Scndchal  de  Rotfclacr , Macs  Martien  Maieur 
de  Percke , Arnou  de  Vos,  Wauthier  de  Welènbcke  & Jean  de  Helrode,  des 
Efehevins  de  Bruxelles  Jean  de  Leeuw  & Gilles  de  Coudcnbcigc,  Willaume 
de  Rodenbckcfic  IcanfilsdeHcfuinde  Bourgeois  de  ladiéfe  Ville,  & Eftiennc 
de  Vlietc  8c  Wauthier  Engcbien  lôn  frère  Bourgeois  de  Malines.  Celle  Ilèn- 
trude  Dame  d’Alphen  eft  vraifcmblablcmcnt  la  mcfmc  que  ci-devant  en  l’an 
MCC.  XLVI.  eft  qualifiée  niepcc  ou  confine  du  Duc  Henry  II.  &fcmme 
de  Gilles  frerede  IcanSircd’Audenaerde.  Ellecftoit  fille &heriticre  de  Gilles 
Sire  d’Alphcn  près  Brcda  & d’OIiviere  fa  femme,  comme  l’on  apprend  par 
autre  Charte  de  l’Abbaye  de  Cortcmbcrgc. 

La  Duchelle  Aleyde  traiéla  en  l’anné  enfuivante  MCC.  LXVI.  en  rrrnv,r 
l’oélavcde  S.Martin  au  mois  de  Novembre  une  eftroiélc  confédération  avccf«.  too. 

Tom.  L Bbbb  Thicry 


DIgilIzed  by  Google 


i8i  TROPHEES  DE  BRABANT 


H AM  I 

Duc. 

CUx'ts. 

Lttxt. 


FjJjîi, 


Krfyiu- 
tiom  ie  14 
ÜMch/Jt 
hrahéHt. 


. Thicry  Comte  deClevcs,  par  laquelle  les  parties  promirent  affiftcncemumcl- 
lel’uneà  l’autre  eu  toute  occurence  & contre  un  chafeun. 

L’Ellcu  de  Licge  prenoit  fort  mal  qu’on  lui  avoit  otle  le  gouvernement  & F.I.it 
tutcle  du  pais  de  Brabant. & fit  plufieurs  devoirs  pour  y mettre  derechef  le  pied , 
maislaDuchclTe  Aleyde  trouva  moyen  de  rompre  toutes  lès  machinations,  ce 
que  tellement  le  fàfcha  qu’il  chercha  occafion  pour  commencer  la  guerre,  le 
fubjeâfiit  le  Challeau  de  Falaisl'imitrofe  &ancicnfiefde  Brabant,  quel’Elleu 
voulut  efire  delôn  domaine  & y vint  mettre  le  fiege.  Wauchier  Berthout  le 
mitauili-toftenarmcs,  & avec  les  tbreesqu’il  avoit  lieu  joindre  marcha  vers 
Hannut,  mais  l’Efleufe  retiraen  temps,  ce  que  mervcilleufement  augmenta 
fou  indignation,  & parainfi  il  relblutd’cn  prendre  revenge  aux  defpensdudidt 
Berthout,  faifantà  ceft  effed  des  grandes  préparations. 

Entretant  les  dificntions  & divifions  intcllmes  nourispar  le  Sire  de  Welè-  F-  F 
maele  & les  adhérents donnoient  afles  de  l'oing  à la  DuchelTe  Aleyde , &aulfi 
tant  de  préparations  de  guerre  & les  menaces  qu’on  lui  faifoit  de  touts  colles 
lui  faifoienteraindreune notable  ruine,  & parainfi  elle  s’advifa  avec  les  Ellats 
du  pais  de  modérer  les  guerres  civiles,  & donner  tout  appaifement  à ceux  de 
Lovain,  qui  portoient  tousjours  le  parti  du  Prince  Henry  l'on  fils  ailhé. 

Elle  doneques  avec  ibnlecond  fils  leanvintà  cell  crtèél  en  ladiéle  Villc&fit 
par  bonnes  railbns  remonllrer  l’incapacité  de  fondid  ailhé  , leur  alTeurant 
ultérieurement  qu’il  elloit  rcfolu  de  le  retirer  en  religion  & refigner  toute  la 
fucccllion  à fon  frere  Ican , & pour  celalcs  fit  requérir  de  ne  vouloir  empefeher 
une  rclolution  fi  jullc  & faincle  ; ceux  de  Lovain  aiants  entendu  les  railbns, 

& voyantlc  jeune  Prince  lean  fi  habile  & plaifant,  curent  pour  aggreabic  tout 
ce  qu’a  voit  ellé  traiélé,  enfuite  de  quoi  en  une  Iblcnnelle  airembicc  des  Ellats 
tenue  à Cortemberge  le  Prince  Henry  de  l'on  propre  mouvement  comme  il  Prtmt 
dcclaroitenprcfenccdeNicolasdeFontaincs  EvelqucdeCambray  Chanccilicc 
de  l’Empire,  Henry  Abbé  d’Affligcm,  Bernard  Abbé  de  Villers&  Alard  Ab- 
bé du  Parcque,  reprclcntants  les  Ordres  de  S.  Bcnoill,  de  S.  Bernard  fc  de 
S.  Norbert,  Ifabeau  Abbefle  l'eculierc  de  Nivelle,  Baudewin  d’A  velues  Sire  de 
Beaumont,  Wauthier  Sire  d’Engicn,  Wauthier  Berthout  Site  de  Malines, 

Arnou  Sire  de  Welcmaele,  Arnou  Sire  de  Walhain,  Rigald  Sire  de  Fabis  & 
plufieurs  autres  Barons,  Chevaliers,  Noblcs&  députés  des  Villes,  ccda&rc- 
lignacnmainsde  fon  frère  fécond  Ican,  tout  Icdroiâqucluicompetoit  en  la 
Duché  de  Brabant  & toutes  fes  appartenances,  en  hommages,  hommes.  Vil- 
les , V illages , Chatleaux  ,ccns , revenus , tollicux , péages  & autrcsdroiâs  quel- 
conques, par  forme  de  donnation  entre  vifs,  n’y  refervant  aucun  droiél  ou 
aélion  ; & jura  fur  les  Saints  Evangilesqucjamaisil  necontrevicndroitàccllc 
donnation  ; abibivant  & donnant  libres  à touts  hommes  de  Brabant  tant  pre- 
lènts  qu’abicnts  de  toute  fidelité  & hommage  qu’ils  lui  poUvoient  avoir  lùiâ, 
les  requérant,  exhortant  &mandant  d’avoir  & tenir  Ibndiél  frère  pour  vrai  & 
légitime  Duc  de  Brabant,  & lui  obéir,  lèrvir  & faire  hommage  & fidelité 
commeil  appartient,  dequoi  leidiéls  Evclqiic,  Abbés  & Barons  donnèrent 
leurs  lettres  de  tefmoignage  à Cambray  le  mardi  avant  l’Afcenfion  qu’clloit 
le  XVII.  de  May  de  l’an  MCC.  LXVII.  ceci  biû  l’ondcfpelchaaulfi- 
toll  pour  avoir  la  confirmation  de  Richard  Roy  des  Romains,  qui  par  lès  let- 
tres données  au  Camp  à StafIbrd  près  Londres  le  troifiefme  de  luing  de  l’an 
mefmcMCC.  LXVII.  Indiâon  X,  commit  à Nicolas  Evelque de Cam-  P"«rwi 
bray  fon  Chancellier&  à Baudewin  d’Avefncs  Sire  de  Beaumont  fufdiéls,  pour 
en  Ion  nom  prendre  deuë  & bonne  information  lur  lediâ  cas  dans  le  pais  de 
Brabant , & s’il  fut  trouve  que  celle  refignatiou  c’clloit  lâiûc  volontairement 
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& de  l’advcu  de  laDuchclTe  Aleyde  & des  Barons,  Chevaliers  & communes  Ie  am  i. 
Villes  de  ladlâe  Duché  de  Brabant,  il  leur  donna  plein  & abfolut  pouvoir  Duc. 
pour  de  fa  part  confirmer  ladiâe  refignation  & ceflion,  &rccepvoir  du  Prince 
Jean  l'hommage  & ferment  de  fidelité  accoutumé,  à celle  condition  toutes- 
fois,  qu’il  ferat  tenu  de  renouvellerlediét  hommage  quand  ledid  Roy  desRo- 
malns  palTcrat  dans  l'Empire.  En  conformité  de  tout  ce  fut  le  Prince  lean 
invelli  folcnnellement  des  Duchés  de  Lothier  & de  Brabant,  du  Marquifat  Dinmic- 
d’Auvers  & autres  pièces  mouvantes  dcl’Empire , & le  Prince  Henrj^lbnfrere 
ail'né  alla  avec  fon  Ay  eul  Maternel  le  Duc  Hugue  en  Bourgogne , ou  il  reccut  ' ' ’ 
l'habit  de  Religion  en  l’Abbaye  de  S.  Eftienne  à Dijon  Ordre  de  S.  Augullin , 

& apres  fit  illecprofcilîonlblennellele  I.jour  d’ÜrSobredc  l’an  MCC.  LXIX. 
comme  diél  at  elle  ci-devant. 

Cependant  l’Efieu  de  Liege  accompagné  de  fon  frere  le  Comte  Otton  de  F.  1.  m 
Gucidres  &grandc  armée  entra  dans  le  Brabant  en  l’an  mcfme  MCC.  LXVII. 
en  intention  de  le  rendre  Maiftre  de  la  Ville  de  Malines,  laquelle  pour  lors 
ii’elloit  munie  de  ramparts&  folles;  & pour  plus  alTcurer  fon  &idl  il  avoir  ciré  tir. 
àfonallillcnce  Margaretc  ComtclTe  de  Flandres,  laquelle  avec  les  fils  & bon-  ^ 
nés  croupes  selcoitcampecaBornhem,  Hingcne  oC  aux  environs, mais  Wau- 
thier  Berthoucavec  les  forcesdu  Brabant  avçit occupe lesprincipalcsadvcnues  Ry»>-Crv 
aux  environs  de  Malines,  & fit  par  toucscollésdetroufcr  ceux  qui  vouloient  “'î"’ 
mener  vivres  à fes  ennemis,  tellement  que  l’Elleu  fc  trouva  bien  en  peine, 
toutes-fois  la  ComtelTe  de  Flandre  pour  conferver  l’honneur  de  l’Elleu,  qui 
avoir  juré  par  S.  Lambert  que  maugré  les  Brabançons  il  enteroic  à Malines, 
traida  fi  bien  avec  Bcrchout,  que  par  courcoifie  on  lui  permit  lui  quatriefme 
l’cncréedansles  bailles  de  ladide  Ville,  ce  que  de  tant  plus  lui  fut  odroié  par 
ce  que  Wauchier  BcrtHouc  elloic  fon  homme  & tenoic  de  lui  l’AdvoUcrie  de 
ladide  Ville  de  Malines.  En  fin  l’Elleu  parcill  de  la  afiés  fiifché  & encolerej, 

& prinC  le  chemin  droid  à Maellricht,  ou  il  encra  à main  armée  & fit  abbacre 
&jcccerpar  terre  les  lallices  de  Brabant,  & de  la  alla  forcer  la  forte  tour  que 
nos  Ducs  avoienc  à Wijckpour  la  defcnce  du  pont,  en  laquelle  Thiery  Sire  de 
Fauquemoncavoit  envoyé  troiscents  hommes  de  renfort,  mais  ce  nonobllaut 
ilia  fitattaquer  de  fi  vivefbrce qu’avant  queulterieur  fecours  y peut  dire  ame- 
né il  laprintâc  ficddlruire  de  fond  en  comble,  & des  matériaux  fit  réparer  & 
ballir  le  Challeau  de  Montfort  près  Roermonde  ; de  la  il  print  par  fiege  le  Cha- 
lleaudcHierge,  d’autant  que  Gérard  Sire  de  lauche  qui  en  eiloic  Seigneur  ce- 
noitlepartide  Brabant:  Et  vraifemblablemcnt  par  ce  que  laDuchdtc  Aley- 
de  ne  l’avoit  envoyé  le  Iccours  que  pour  la  defcnce  de  Ion  Challeau  il  avoir 
requis,  il  fuccoucraind  le  ranger  du  codé  des  Liégeois,  &parainfi  felonl’ulà- 
ged’allorsil  renonça  à l’hommage  qu’il  devoir  à ladide  DucheiTc  &lur  ce  en-  Pnmt 
voya  les  lettres  ouvertes  données  le  lendemain  apres  mi-quarcfmc  de  l’an 
MCC.  LXVIIL 

La  Duchellê  Aleyde  voiant  qu’elle  clloit  afiâillie  de  toutes  parts  comme  Pmtm 
Princcfic  bien  advilce  avoit  traidé  amitié'&  contcderacion  avec  quelques 
Princes  & Seigneurs  fes  voifins  qu’elle  jugeoit  lui  pouvoir  lèrvir  en  ces  occu- 
rences, & particulieremencavcc  Thiery  Sire  de  Fauqnemonc,  d quielleavoit 
alfigné  une  rente  de  deux  cents  livres  de  Lovain  fur  le  revenu  du  pont  fur  la 
Meufe  audid  Maellricht , laquelle  rente  ledid  Thiery  devoir  tenir  en  fief  du 
Duc  lean,  qui  pouvoit  rachapter  ladide  rente  parmi  la  fomme  de  deux  mille 
livres,  mille  livres  il  lafois,  & fut  conditionné  que  fi  ledid  rachapt  Icfailbir, 
l’argent  feroit  depoficé  en  l’Abbaye  du  Vau-Dieu  Ordre  de  Cilleaux,  juf- 
ques  à ce  que  ledid  Sire  de  Fauquemont  auroic  alfigné  de  fes  Allcus  à ladide 
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j tAM  I valeur,  Icfquels  en  tel  casilprcndroitihommagc  dudidlDuc,  qui  furccdoo- 
^ UC.  fij  les  lettres  le  pretniet  Dimanche  apres  la  Trinité  XII.  de  luing  de  l’an 
fuidiél  MCC.  LXVII.  Et  encor  apres  la  perte  dcMacftricht  la  Duchedè 
& Ibn  fils  renouvellerent  les  amitiés  avec  Icdiét  Sire  de  Fauquemont,  qui  par 
■l'es  lettres  données  jour  de  la  Nativité  de  noftre  Dame  V 1 1 1.  de  Septembre 
audiél  an  promit  de  lérvir  ladiéle  DuchelTe  & le  Duc  contre  lediél  Elleu  de 
Liege  & contre  Otton  Comte  de  Gueldres  & leurs  partifans , à telle  condition , 
que  fl  pour  lediél  fervice  le  Sire  de  fauquemont  palTaft  pardeça  la  Meule,  il 
Icrat  aux  dcfpens  delà  DuchelTe;  mais  fi  la  DuchelTe  ou  autre  de  Ta  part  mena 
• armée  pardcla  la  Meufe  il  lèrvirat  à les  propres  defpcns  : & avec  ce  s’obligea 

lediét  Sire  de  Fauquemont  défaire  tout  devoir  pour  recouvrer  ladiéle  Ville  de 
Maeftricht,  tout  ainfi  & avecmelme  Ibing  commeilfcroitpourfonChalteaCi 
deFauquemont  s’il  eftoit  en  mainsde  les  ennemis,  & quand  il  aurat  recouvert 
ladiéfe  Ville  des  mains  de TEIleu de  Liège,  illapouratretcnirundemian,  le- 
quel palTé,  il  la  reftituerat  en  mains  de  ladiéle  Duchefle  8:  du  Duc  Ton  fils, 
i/iirr  A md'mc  occafion  traiéla  la  DuchelTe  & le  Duc  Ton  fils  avec  Thiery  Sire  P«»w, 
Hi-iiihtr-  de  Heynsberge,  à qui  femblablcmcnt  pour  Tattirerà  leur  dévotion  ilsdonne-  ‘“I' 
rente  de  cent  livres  de  Lovain  lur  la  halle  aux  draps  en  la  ville  de 
Lovain,  pour  eftre  tenue  par  lui  en  fief  du  Duc,  quiaulTilapouratrachaptcr 
parmi  millcdeldiéleslivrcs,  Icavoircinc  centsàlafois,  ce  que fc  faifant,  l’ar- 
gent ferat  aulll  depofité  au  Vau-Dieu , jul'ques  à ce  que  le  Sire  deHeynsberge 
aurat  afllgné  de  Ton  Alleu  à ladiâc  valeur,  que  de  mefme  il  prendrai  en  fief, 

' &en  ferat  homme  lige  du  Duc,  comme  portent  les  lettres  données  le  Mercre- 
di avantlafelledeS.leanBaptiftc  XXI.  de  luing  audiél  an  MCC.  LXVII. 

Le  Roy  des  Romains  Richard  palTa  deçà  la  mer  en  Tannée  en  fuivante  Pr«w 
MCC.LXVIII.&  vint  à Cambray,  ou  noftre  leune  Duc  eagé  d’environ 
quinfe  ans  en  tres-noble  compagnie  & tres-fomptueux  équipage  le  vint  trou- 
ver,  & lui  fit  hommage  de  tout  ce  qu’il  devoir  tenir  de  l’Empire  fauf  le  do- 
i i'Emfi-  UairedelaDuchelTc  Aleydefamere,  feavoir  eft  troismille  livresdcLoVainpat 
"■  an  fur  ludogne  & aux  environs,  & cinc  cents  livresfurGenappe  ; ce  qu’aullî 
lediél  Roy  Richard  confirma,  comme  amplement  eft  deduiél  en  (es  lettres 
ii«8.  données  audiél  Cambray  le  XX.  de  Septembre  de  Tan  .VI CC.  LXVIII. 
Indiâion  XI.  prefents  Nicolas  Evefque  de  Cambray  Chancelier  & Prince  de 
l’Empire,  avec  WauthierSired’Eiigien,  WauthierBerthoutSire  de  Malines, 

Henry  Berthout  fon  frere  Chaftelain  de  MonS , Arnou  Sirede  Dieft,  Arnou 
Sire  de  Wefemaele,  Henry  d’AITche  Sire  de  Moerfecke,  Henry  Berthout  Sire  de 
Dullle  & Gele,  & Gilles  Berthout  Sire  de  Hoenbeke  Barons  de  Brabant, 
WillaumedeLiere,  Robert  de  Briictefte  Chevaliers,  & autres  qui  le  trouvè- 
rent prefents  à celle  folennité. 

I,iynte  Eliant  noftre  Duc  de  retour,  il  fitlon  entrée  premièrement  à Lovain,  ouil  l/ttlu. 
'dhi'  ^ ftâtuts&loixde 

ladiéle  Ville,  & promit  de  les  faire  obicrver,  & de  protéger  les  luifs&ufnriers 
au  mefme  pied  comme  ils  eftoient  à Bruxelles , & apres  fit  chaftier  & bannit 
quelques  leditieux  qui  durant  là  minorité  avoient  troublé  ladiéle  Ville , & de 
mefine  fit  il  es  autres  Villes  principales  de  Ion  pais,  qui  tours  le  rcceurent  avec 
grande  loye  & applaudilîement. 

Ayant  ainfi  prinsla  polTellion  de  les  pais.  Ion  mariage  fut  traité  & finale-  IMt. 
inS-p.  ment  arrefté en  Tan  MCC.  LXIX.  avec  Margarete  fille  de  S.  Louis  Roy  de '*■*'*"'*'• 
France,  laquelle  avoiteftépromile  doibs  Tan  MCC.  LV  au  Prince  Henry 
»M  ÜMc.  fon  frere ailhé;  Ton  alfigna  le  doUaire  de  la  nouvelleDuchcITclurles  Villes  de 
ter  Vueren  & IlTchc , jufqucs  à la  valeur  de  fix  mille  livres  par  an  ; mais  la  mort 
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cnvieufe  de  celle  heareulè  sdliancc,  les  vint  feparcr  coupant  le  lîl  de  vie  à la  T^ean  i. 

Princclîcau  lleurdclbnei^cen  l’anMCC.  LXXI.  Duc. 

En  l’an  meime  MCC.  LXIX.  noftrc  Duc  par  les  lettres  données  Same-  Pr«c« 
di  apres  l’Afçencion  donna  à VV^illaume  Sire  de  Homes  la  terre  de  Venloen&  /’«■  '=5- 
toutcla  luHice haute  &balTe,  avec  les  Waellincs,  bruieresà  moeresyappar- 
tenantes,  comme  elles  font  fituécs  entre  le  bois  d’Endenhout  & le  Village  de 
Tilborch,  allant  vcrsl’orientjulques  à l’eau diâ de  Comnléer,  vers  l’occident 

f>ar  le  folle  diâ:  Waterleyde  jufques  au  Wildemocr  de  Donge , den  Gronde- 
oofcMeerken &McrendijkgifantdcrriereWaelwijck,  &Bardwyck,  avec  la 
troidefmcparticdcladiimedeTilborch  & des  terres  labourées , bois&prez 
à Endenhout , pour  tout  ellre  tenu  en  fief  du  Duc  au  droiél  féodal  de  Bra- 
bant, tefmoins  WauthierBerthout  Sire  de  Malines , & Gilles  Berthout  Sire  de 
Hoenbeke  frères. 

Entre  nollre  Duc  & Fredric  Sire  de  Ryferlcheyt  y avoit  quclquediflercnt  Prtm-M 
lut  la  collation  ou  prelcntation  d’une  prebende  à Voern  au  pais  de  Daclhcm , f”*’ 
dont  la  compofition  fût  traiélee  par  les  amis  dudiét  Sire  de  R.y ferfehey t , qui 
par  fes  lettres  données  jour  de  la  décollation  de  S.  Ican  Baptilie  de  l’an 
MCC.  LXX.  promit  pour  lui , les  frétés  & amis  de  tenir  fermement  la  ré- 
conciliation traiélee,  & que  lui  ni  feldiéls  frères  ne  demanderont  ultérieure- 
ment aucun  droiél  à ladiéle  prebende  pardevant  le  juge  lèculier  , mais  fi  par 
le  juge  Ecclefiaftique  aucun  droiâ  leur  fut  adjugé,  le  Duc  leur  en  doit  laillèr 
jouir:  Audi  promit  il  au  nom  que  deffus,  qu’il  ne  demanderat  aucune  choie 
à raifbn  de  la  captivité,  dommages  & interells  loufîêrts,  & que  lui  ni  les 
ficns  n’en  prendront  aucune  vengeance.  Et  de  tout  ce  il  conflitua  pleigcs  Wal- 
leran  Duc  de  Limbourg  , Willaume  Comte  de  Iulicrs  . Adolf  Comte  des 
Monts,  Gérard  de  Luxembourg  Sire  de  Durbuy  & Henry  de  Wadcmbrgc 
Comtede  KclTcle.  Et  encor  audiél  an  leudi  apres  la  S.  Nicolas  lediél  Sire  de  P"»!" 

Ryférfcheytpr  antres  lettres  rraniporta  enmainsde  nollre  Duc  tout  fon  Al- 
leu  qu’il  avoir  en  la  Paroiffe  de  Wormepres  Randenrode,  & le  recout  deluien 
fief  Sc  à hommage. 

Walleran  Duc  de  Limbourg  par  les  lettres  données  leudi  apres  la  S.  Catha- 
rine  de  l’an  mefme  M CC.  LXX.  déclaré,  que  le  lendemain  de  ladiélcfcllc 
Mercredi  XXVI.  de  Novembre  cflant  en  la  Ville  de  Liège  avec  le  Chafle- 
lain  de  Daelhem  & autres  Chevaliers  députés  par  nollre  Duc,  les  Maillres, 

EIchevins,  jures  & la  communante  de  ladiéle  Ville  ont  rccognu  ouvertement, 
enfaprefence&celledeldiôsChevaliers,  qaeledroirâ  d’AdvoUericdeladiâc  , 

Ville  appartientde  droiâ  hcritablcment  auDuc  Iean  de  Brabant,  détoures 
& quantes  fois  il  lui  plairat  fiiire  Ion  entrée  en  ladiâe  Ville,  qu’il  le  rccep- 
vront comme  leurAdvoUé  Supérieur  & legitimedefenfèur. 

Encoren  l’anfufdiél  MCC.  LXX.  jour  de  l’Annontation  de  nollre  fa- 
lut,  le  Duc  Iean  par  fes  lettres  donna  à Thiery  de  Gemert  Chevalier  & cbjritsdt 
aux  freres  de  la  maifon  de  l’Ordre  Thentonique  illec  tout  le  droiâ  que  lui  Brjiitni.  i 

competoit  au  Village  de  Gemert,  avec  toute  jurildiélioo  haute  & baflc,  def- 
qucls  biens  ils  ne  pouront  conllitner  autre  AdvoUé  que  le  Duc  & les  fuccef- 
Icurs. 

Willaume  Sire  de  Hornes&  d’Altcna  par  lès  lettres  données  leudi  apres  la  chmnJt 
Nativité  de  nollre  Dame  de  l’an  MCC.  LXXl.  donna  rcfpondants  à no- 
lire  Duc  Arnoq  Sire  de  Stey  ne,  Henry  Sire  de  Bautcrlèm,  Willaume  Sire  de 
Craencndonck  & Thiery  de  Homes  fon  frere , S:  promit  de  lui  garantir  &in- 
demner  de  tout  dommage  qu’arriver  lui  pouvoir  de  ce  qu’il  lui  avoit  picigé  Prmn 
envers  quelques  marchands  Lombards.  Et  nollre  Duc  voulant  aulTi  obliger  tv  >°s- 
Tom.  1.  Cccc  déplus 
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de  plus  près  ledift  Sire  de  Homes,  il  lui  afCgna  en  augmentation  des  fiefs 
qu’il  tciioit  de  lui  une  rente  de  quatre-vingt  livres  de  Lovain  fur  les  revenus 
nommés  Laet  & GeleydeàBois-le-duc,pour  en  jouir'âpresletrelpasdeMarie 
jadis  femme  au  Sire  de  PerweysDumcdeNinliove,  à condition  que  le  Duc  ou 
les  fuccefleurspouront  fachapter  ladiûe  rente  parmi  la  fomme  de  huici  cents 
livres,  de  quoi  le  Duc  donna  fes  lettres  jour  delaPurificationdenoftreDame 
de  l’an  MCC.  LXXI.  telmoins  Henry  de  Lovain  Sire  de  Herllal , Wau- 
thier  Berthout  Sire  de  Malines  & Henry  Sire  de  Bautershem,  qui  fcellerent 
avec  le  Düc. 

Richard  d’Angleterre  qui  fe  portoit  pourEmpCTeurtrefpalTale  IL  d’Avril  tV.  PvU. 
del’anlufdia  MCC.  LXXI.  mais  Allons  Roy  de  Chaltille  fon  compéti- 
teur vivoit  encor,  &iè  contentoit  du  titre  d’Empereur  d’Elpagae,  felbuciant 
peu  de  palîcr  en  Allemagne  & mourut  tant  feulement  en  l’an  MCC.  LXXXIV. 

En  l’année  enfuivante  MCC.  LXXII.  noftre  Duc  accorda  aux  EIche-  CW" 
vinsSrconfeildc  la  Villedc  Lovain,  de  pouvoir  impwlcr  nouvelle  maltote  ou 
augmenter  celles  qu’il  y avoit,  tout  ainfi  qu’ils  trouveront  convenir  pour  le 
plus  grand  bien  de  ladiéte  Ville,  &fur  celeurdonnalèslcttresloubsletefinoi- 
gnage  de  la  Duchefle  Aleyde  faniere,  de  Wauthier  Berthout  Site  de  Mali- 
nes, de  Gilles  Berthout  fon  frere  à de  Henry  de  Bautershem. 

Ceux  du  Chapitre  de  Cologne  en  la  melme  année  Vendredi  devant  Paf  ^ 
ques  fleuries  firent  par  leurs  lettres  requérir  à noftre  Duc  & à la  DnchcfTe  là 
mere,  que  Icurplaifirfutdcfaireen  forte,  que  Herman  Chappcilain  de  l’autel 
fonde  en  leur  Eglilc  par  Henry  I.  Duc  de  Brabant  en  l’an  MCC.  XXL 
puifTe  jouir  du  revenu  de  doufe  marcs  que  laditfte  fondation  porte , lel- 
quellcs  n’avoient  efté  payées  l’efpace  de  fix  ans,  commettant  pour  traitfter 
fur  ce  Alexandre  de  Lineppe  & lean  de  Rimersberge  Chanoines  de  leur 
Eglifè. 

Noftre  Duc  en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXII I.  print  là  fécondé 
femme  Margarete  fille  de  Gui  Comte  de  Flandre,  & lurent  les  nopces  cele- 
bréesavecgrandepompe&lolcnnité,  âccommcIaComtelTede  Flandre  Mar- * 
garete  mere  au  Comte  Gui  pretendoit  bonne  fomme  à caule  du  mariage  de 
feu  Ibn  fils  le  Comte  Willaume  avec  Béatrice  de  Brabant  tante  de  noftre  Duc, 
elle  lui  quitta  lediéle  fomme  comme  aulli  lediâ  Comte  Gui  par  leurs  lettres 
données  au  mois  d’Aouft  de  l’an  fulHiâ:. 

La  fcfte  eftant  celebrée,  noftre  Duc  fe  mit  enarmespour  la  premierefois,  F.r.vsm 
en  intention  de  venger  les  outrage  que  durant  là  minorité  Ibn  coufin  l’Ellcu 
de  Licge  avoitfaiû  à fon  pais,  &marcha  avec  fon  armée  jufques  à l’cftang 
entre  Leeuwe  & S.  Tron , menant  en  là  compagnie  Robert  Comte  d'Arthois 
& autres  fes  parents  de  France  & ailleurs.  L’Ellcu  eftoit  entré  avec  bonnes 
troupes àS.  "Tron,  ayantquittélacampagnepourn’avoirlesforccsponrhafar- 
der  bataille , & noftre  Duc  dilix>foit  de  courir  & ravager  tout  le  pais  de  Licge 
qu’eftoit  à l’abbandon,  quandlesnouvellesluivindrent  que  laDuchefte  Alcy- 
defamcreeftoittrelpaflcc  le  XXIII.  cfOiftobredel’an  mcfme  MCC.  LXXIII. 
ce  que  tellement  troubla  toute  l’armée  que  tout  ceft  appareil  alla  en  fumée. 

Apres  que  l’Empire  euft  efté  agité  par  un  Icifme  de  dix  & huiiâ  ans  Ibnbs  C.lma- 
Ics  ftéhons  du  Roy  de  Caftille  & de  Richard  d’Angleterre  compétiteurs  pour 
le  iceptre  Impérial,  finalement  la  plus-part  des  Princeseftantaircmblécsenla 
Villedc  Francfort  pour  mettre  ordre  à uneinfinitédcconfiifioss  elleurent  de 
commun  accord  le  XXIX.  jour  de  Septembre  de  l’an  MCC.  LXXIII. 
RodulpheComtede  Habsbourg,  Prince  degrande  valcur&prOprepourrcfta- 
blit  l’authoritc  Impériale,  laquelle  par  tant  de  troubles  3c  perlccutions  eftoit  fort 

diminuée  ; 


Qigilizod  by  Gouÿle 


L I V R.  E IV.  • 187 

diniiauée;  le  nouveau  Empereur  pafTâ  en  toute  diligence  vers  Aix,  ouilarriva  Ieah  i. 
lut  lalindu  mois  d’Otlobre,  & y receut  la  couronne  félon  l’ancien  ulàge  par 
mains d'Engelbcrt de Fauquemont  Arche vclque  de  Cologne,  à laquelle IblcU' 

Dite  letrouvereptprelèncsla  plus-part  des  Princes,  Prélats  & Barons  de  l’Em- 
pire, entre  lelques  noftte  Duc  Iean  le  trouva  range  entre  les  premiers,  car 
ayant  quitte  fon  armée  il  le  rranfporta  avec  le  Comte  d’Arthois  ion  coufin 
vers  Aix,  ou  l’Empereur  le  rcceut  à hommage,  comme  il  déclaré  par  les  let- 
tres données  audiét  Aix  le  XXVII.  d’Oétcmre  de  l’an  fufdidi , par  lelquellcs  P'"™’ 
il  confirme  toutslesdroiâs.  libertées,  concédions , collations,  fcntences & 
Privilèges  ci-devant  odroyes  par  les  Empcreurs&RoysdcsRomainsrcsprc- 
ccdèurs,  (&  nommément  l’Empereur  Fredric)  aux  devanciers  du  Duc  ou 
' leurs  fubjeds. 

LtS'.riiU  Pendant  que  noftre  Duc  cftoit  encor  à Aix,  Gerlach  Sire  de  Limpborgpar 
Limfhrg.  fi;s  lettres  données  jour  de  SS.  Simon  & lude  le  X X V 1 1 1.  d’Oélobrc  en  la 
mcline  année  iMCC.  LXXIII.  recognut,  que  dans  la  Palque  prochaine 
il  cftoit  tenu  d’artigner  au  Duc  de  les  propres  Alleux  jufqucs  à la  valeur  de 
trente  marcs  de  Cologne  par  an , Idquels  il  devoir  recevoir  en  fief  & à hom- 
mage du  Duc  pour  lui  & les  fuccelTeurs. 

Sur  le  commencement  du  mois  de  May  de  l’année  enfuivantc  fut  célébré  en 
Cmii  la  Ville  de  Lions  le  XIV.  Concile  General  Ibubs  le  Pape  Grégoire  X.  pour 
Li“r"c.  recouvrement  de  la  terre  Sainde  Sc  la  réconciliation  des  Grecs  &Tartarcs,  ^ 

&en  iceluifut  delpofé  l’Efleu  de  Li^e Henry  de  Gueldres,  pour  falubrique 
& deireglée  vie,  & en  Ion  lieu  fût  defigne  Iean  fils  au  Sire  d’Engien  lors 
Evelijiie  de  Tournay. 

Au  mois  d’Aouft  dudid  an  M C C.  L X X I V.  fut  atrefté  au  Chafteau  du  s.MartU. 
boisde  Vincennes  le  mariage  entre  la  PrinéelTe  Marie  de  Brabant  Ibeur  de  no- 
ftre Duc&  Philippe  Roy  de  France  comme  ci-devant  ac  elle  remarqué  au 
large. 

LtSiri  Je  Walleran  Sire  de  Fauquemont  & Monjoiepar  feslettres  données  à Berghe  Premit 
FeMjte-  lez  Maeftrichtieudi  apresla  S.Martinen  hiverdcl’aa  fufdid  MCC.  LXXIV. 

"«W  lu  noftre  Duc  lui  avoit  fatisfaid&  payé  deux  mille  livres  de  Lo- 

D‘„.  vain,  qu’illuidevoitpourlerachaptd’unerentededeux  cents  livrcsquelcDuc 
avoitdonnéen  l’anMDCC.  LXVII.  àThiery  Sire  de  Fauquemont  fon  pè- 
re, pour  laquelle  rente  ledid  Walleraii  aftigna  au  Duc  là  terre  de  Houthem 
fituee  entre  Maerfen  & S.  Gierlach , qu’eftoit  Ibn  propre  Alleu , avec  tour  ce 
qu’yapparticnt  en  lufticc  ,cens , terres , prez , bois&  moulip  ; pour  lalbmme  de 
cents  livres,  &pour  les  cents  livres  reftants  il  aftigna  tours  les  biens  que  Re- 
nierdid  le  Libre  tient  de  lui  en  fief,  fitués  à Anftenroden,  Mitte&  ailleurs, 
lefquels  biens  ledid  Renier  tenoit  en  partie  lui  mcfmc,  & en  partie  autres  te- 
noientdc  lui , Icavoir  cft  Gofuin  de  Haercn  Ibixantemarcsà  Mittc,  Raftc  de 
Fieladifmedc  Voifroden  & Adam  de  Mitre  XXV.  marcs  audid  Mitre: 

En  forte  que  ledide  Village  de  Houthem  & les  biens  fulmcntionnés  de  la  en 
avant  lêroient  pur  & libre  Alleu  du  Doc , lelquels  ledid  Wallcran  & les  liic- 
ceftèurs  tiendroient  de  lui  en  fief,  & en  feroient  lis  hommes  liges  à perpé- 
tuité, &dece  furent  telmoins  Gilles  Wilmaer  Elcoutette  & les  Elchevins  de 
Maeftricht,  avec  Noble  hommeGofoinde  WaffêmbergcSire  de  Borne,  Adam 
Sire  de  Haercn  & Gofuin  fon  frère,  & Iean  de  HafkcndacleChevaliers. 

^•UkJ.  Wernier  de  Boland  Senefchal  del’Empire  parles  lettres  données  jour  de  la 
1175.  Nativité  de  noftre  Dame  de  l’an  MCC.LXXV.  recognut  avoir  tranfporté  en  f”'?' 
mains  de  noftre  Duc  tout  l’Alleu  appartenant  à fon  Chafteau  de  Ncif-wilrc 
&lèsbiensàSpacnbrukc,  avec  fa  court  i liée;  & tout  ce  rcceut  il  a hommage 
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pour  lui  & fcs  fucccflcurs  : & fcmblablemeut  Philippe  de  Boland  frère  de 
Weroier  par  lettres  de  mclme  date  déclaré  avoir  receu  de  noftre  Duc  cent  & 
cinquante  livres  de  Lovain , pour  lelqucls  il  at  afligne  certains  fiens  Allcus , 
qu”ilat  prins  eu  fief  dudidf  Duc  : telmoins  Geilach  d'U'emburg &Lutgarde 
fcmiiie  dudid  Philippe. 

Comme  entre  le  Doyen  & Chapitre  de  S.Gudulc  d’une, &lcsBegines  delà 
Vignepres  Bruxelles  d’autre  c’eftoit  cfmeue  queftion  lùr  Icdroidt  de  patronat  Pr,mM 
& autresjurildidionsque  ledidf  Chapitre  pretendoit,  noftre  Duc  par  lettres  de 
ladidlc  année  M C C.  LXXV.  le  lendemain  de  S.  Martin  en  hiver  confirma 
certaine  compofition  faidle  entre  lefdiâes  parties  par  l’Abbé  de  Viilers  Sc  le 
Guardien  des  freres  Mineurs  audiéf  Bruxelles. 

Un  petit  fubjedl  encor  en  l’an  MCC.  LXXV.  donna  occafiondcrenouvel- 
lcr  la  guerre  entre  noftre  Duc  & Ican  d’Engien  Evcfquc  de  Licge.  Le  Bailly  du  /.  Prtibi- 
Condrois  fur  quelque  petit  abus  le  faifit  d’une  vache  alalainccnfeappartcnante 
à Ican  Beaufort  Sire  de  Gonnes,  qui  fur  ce  fit  les  plaindcs  à l’Evelquc,  & GtmiUt. 
voiantqu’iln’enfccutavoir  railbn,  il  s’addrefta  à les  frcrcsHcnry  Mre  dcBc- 
aufort  fur  Meule  & Richald  Site  de  Palais,  lelqucls  par  enlcmblc  déterminè- 
rent de  prendre  leur  revenge  par  voyc  de  faiift,  & lins  beaucoup  marchander 
Icdiû  Sire  de  Gonnesaveclcs  confins  de  Celles,  Spontin  & autres  de  Ibn  lig- 
nage courut  dans  le  Condrois  & ravi^ea  ce  qu’il  rencontroit,  fur  quoi  ceux 
de'Huy  prennants  les  armes  fe  mirent  à le  pourfuivre  & ruinèrent  certaine 
mailônquclediift Seigneur  avoit  aux  marcts  de  Tirant , & de  la  paflercut  ou- 
trc&  btuflerent  le  Ghafteaude  Gonnes,  & mirent  le  Siégé  à Beaufort,  mais 
ils  le  trouvèrent  en  fi  bonne  dcfcncc  qu’ils  furent  contrainifts  le  retirer  lans 
autre  elTeift;  le  Bailly  de  Hasbaing  mit  lémblablement  le  Siège  au  Chafteau  de 
Faleys  par  commandement  de  l’Evcfquc,  quireclamoit  cefte  place  eftrc  de  ibn 
domaine,  mais  le  Sire  de  Faleys  qui  eftoit  Vaflâl  de  Brabant  mena  fi  bon  fc- 
cours,  que  les  Liégeois  fc  retirèrent  tout  court.  Cependant  les  Sires  de  Beau- 
fort  & de  Gonnes  pourfe  maintenir  contre  un  fipuilFant  ennemi,  s’addrefic- 
rcntàGui  Comte  de  Flandre  qui  tenoit  aulfi  la  Comté  de  Namur&  reccurcnc 
dcluilcursterrcs,  dequoi l’Evefquc  plus  irrité  dénonça  la  guerre  audiél  Com- 
te , & aulfi. toft  ceux  de  Huy  entrèrent  dans  le  pais  de  Namur  & firent  grand 
degaft  : le  Comte  Gui  fe  trouvant  offencé  joignit  fes  armes  à celles  de  noftre 
Duc  Ibn  beaufils,  & parenfemblc  marchcrentlur  le  pais  de  Liège,  Sc  brullc- 
rcntlcs  Villagcsde  Mcffc,  Warnaut&autres:  Aulfi  Henry  ComtedeLuxem- 
bourg  embralTa  le  parti  du  Comte  de  Flandres  Ibn  beaufrcrc,  Sc  print  la  Ville 
de  Chiney  & la  Ipolia  entièrement  : Les  Liégeois  d’autre  part  s’armoient  de 
tours  coftés,  ceux  deDinantfoubslaconduidic de  lacqucsdc  Rochefott frère 
de  leur  AdvoUc  coururent  lur  le  pais  de  Namur,  le  Marelchal  de  Liège  avec 
ceux  de  Huypafta  dans  le  pais  de  Luxembourg  & y fit  alfés  du  mal , de  Ibrte 
quede  part  & d’autre  le  plat  pais  eut  ailes  d’incommodités  l’cfpace  de  quatre 
mois  que  celle  broUillerie  dnra,  &fcdifpofoit  l’affaire  à une  fanglantcgucrre, 
ne  fut  efté  le  Roy  de  France  qui  comme  arbitre  à ceeften  trouva  moicn  de  les 
mettre  d’accord  par  fentcnce  prononcée  le  X II.  de  Septembre  audiâ  an , par 
laquclleil  ordonna,  que  les  armes  feroient  mis  bas,  & que  tout  demeureroit  au 
mcfmccftat  commeifavoitefté  devant  ces  troubles. 

Eftant  Henry  Roy  de  Navarre  8c  Comte  de  Champaguc  trcfpaflc  en  l’an  f / „„ 
mcfmcMCC.  LXXIV.  quelques  Seigneurs  Navarrois  le  révoltèrent  con-  //«/«. 
trcla  PrincelTc  lenne  là  fille  unique;  de  forte  que  ce  Royaume  eftoit  en  tref-  ■^•l***"*/. 
dangereux  cftat,  de  quoi  les  Roy  s de  Caftille  & d’Arragon  cuidoient  bien  faire 
leur  profidl,  mais  Philippe  Roy  de  Fiance  entreprint  la  protcdlion  &defenrc 
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de  U jeune  PrinCetTe  fa  parente,  & dreflâ  un  tresbon  armée  en  fa  faveur,  en  Icam  i. 
laquelle  journée  noftre  Duc  le  voulut  auffi  trouver  avec  fonffere  Godefroy  & 
cresbellc  compagnie,  pour  adifter  la  jeune  Princeflê  lenne  laquelle  eftoitfà 
Il  rnsii  confine  ifliie  de  germaine,  comme  petitefilledelaPrincefiêMathilde  dcBra- 
r-r^e  di  bant  Comtefle  d'Arthois  ; en  fin  les  affaires  de  Navarre  cftants  aucunement 
C^vatu-  noftre  Duc  à fon  retour  receut  l’ordre  de  Chcvalleiic  avec  fon  frère 

Godefroy  en  la  Ville  de  Paris  parla  maindudiâ  Roy  Philippe  Ion  beanfrere. 
iij6.  lean  Sire  de  Heufdene en  l’année  enliiivant  MCC.  LXXVI.  fit  quel- f,/. 
ques  outrages  à ceux  de  la  Ville  de  Bois-le-Duc,  direébement  contraires  aux  HttI*- 
concordats  traiéfés  entre  les  parties  par  le  Duc  Henry  1 1 1.  fur  quoi  le  Drof- 
fart  de  Brabant  alla  celle  part  pour  taire  amender  les  griefs  foufferts  par  ceux  Cr«r.  Jt 
HtMfjtm.  de  Bois-le-Duc,  mais  il  trouva  le  Sire  de  Heufden  en  armes,  & le  Chafteau 
bien  pourveu  avec  plufieurs  troupes  que  Florent  Comte  d’Hollande  y avoit  ’ 
envoyé  pour  la  derencc:  noftre  Duc  ayant  entendu  la  témérité  du  Sire  de 
Hculdcn , fit  en  toute  diligence  mettre  en  Campagne  fon  armée,  Sc  marcha 
lui  mefme  avec  fon  coufin  le  Comte  d'Arthois  en  intention  de  chaftier  celle 
rébellion,  mais  le  Sire  de  Heufden  ayant  entendu  la  venué  du  Duc,  fitibrtir 
lesgaroifonsHollandoilès,  & par  quelques  amis  fit  traiâcr  en  lortequelcscx* 
culcs  furent  admis,  & qu’il  demeura  en  la  grâce  de  noftre  Duc  qui  tontes- 
fois  laiffa  quelques  troupcsdansleChafteau  de  Heufden,  & tira  versia Meule 
eohaut  vers  Kellcle,  pour  prendre  railbn  de  quelques  fautes  commilès,  mais 
Ktiik.  Henry  Comte  de  Keflele  le  rangea  à fon  devoir,  par  ou  noftre  Ducalla  palier 
la  Meufe  à Macftricht  & entra  au  pais  de  Limbourg  pour  fe  venger  de  quel- 
ques Seigneurs  qui  avoient  detroullc  aucuns  marchands  venants  devers  Bra- 
bant, &d’abborda(Tiegea,  print  en  ruina  le  Chafteau  de  Ringelbeige,  apparte- 
nant auSire  de  Mulrepas  Drollârdde  Limbourg,  &delamarchajufqucsfurla 
Roer,  ou  Siftid  de  Weftetbourg  Archevefque  de  Cologne,  Walleran  Duc  de 
Limbourg,  Thiery, Comte  de  Cleves,  Thiery  Sire  de  Heinsberge  & autres 
Princes  & Seigneurs  lui  vindrent  trouver;  &futiIlecarTeftéqoetoutsde  com- 
mune main  pourfuivroient  ceux  qui  feroient  outrage  ou  injure  aux  pallâgers, 

& fur  ce  firentuneligucnoftrcDuc,  le  Duc  de  Limbourg  & l’Arcnevelque, 

CtrJii  & promirent  d’aftiftet  l’un  à l’autre  comme  Ibuverains  gardiens  des  chemins 
dii  cht-  entre  la  Meule  & le  Rhin,  à la  conlervationdesarticlesquifurceavoicntefté 
traiélés. 

Encor  en  l’an  MCC.  LXXVI.  trelpafia  Louis  fils  aifnc  de  Philippe  Roy  f.  l.  * 
de  France  & d’Ilàbeau  d’Arragon  là  première  femme,  point  lins  Ibu^on  d’a- 
voir  elle  cmpoilbnné.  Pierre  de  laBroche  Chambellan  & favoritduRoy  reje- 
ifta  la  coulpe  fiir  la  Roy  ne  Marie  lôeur  de  noftre  Duc,  l’acufantdeccqu’aveu- 
Fénfft  iK-  glée  d’une  ambition  déréglée  elle  auroit  conipiréc  en  la  mort  des  enfants  du 
cmfMitw  îgoy  (je  (dn  prmier  li<ft , pour  foire  regner  les  liens  ; 6c  tellement  fcent  perfuadet 
au  Roy  celle  foufeté,  quenonobftantqu’ilaimatcxtremcmentiâdiéle  femme, 
il  ne  lailTa  pas  d’avoir  des  finiftres  imprellionsàlbn  defavantage,  &ne  fut  elle 
qu’elle  eftoit  pour  lorsenccinte,  il  eftàcroire  qu’il l’euftfaiftdepefchcr  lêcre- 
tement;  cependant  il  la  fit  garder  allés  ellroiâement  en  certain  Chafteau,  at- 
tendant le  temps  defon  accouchement,  & failântprendredetoutscoftéinfor- 
mations  à là  charge.  Noftre  Duc  aiant  feeu  le  danger  auquel  la  Royne  là  foeut 
fe  trouvoit,  partift  de  là  court  le  plus  Iccretement  que  lairelêponvoit,  &ac- 
compagné  tantfeulement  d’un  gentilhomme  de  làmailbn  nommé  Godekin  de 
Stalle , s’ellant  defguifé  en  habit  de  cordelicr , il  trouva  moyen  de  parler  à fadiéle 
foeur,  laquelleprotella  de  foninnoccnce,  &fitdesgrandcsplainélcsdamau- 
vais  traiiftement  qu’on  lui  foifoitàla  contemplation  a’unfonxvilain,  leDucla 
Tom.  I.  Dadd  conlôla 
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I E Aü  1.  confol»  le  mieux  qu’il  fccut,  & promit  de  la  protéger  & défendre  par  toutes 
Duc.  voyes  podibles,  & ainfi  fans  eftrc  cogneu  pallâ  julqucs  à Paris  aiantreprins 
^Û“diu“^  fes  habits,  8c  aulTi-toll  accompagne  du  Comted’Arthois,  du  Duc  dellouigo- 
gne,  de  Godefroy  Ibn  frere  & autres  Princes  de  l’on  lignageaveegrand  nom- 
bre de  fes  Valîals,  qu’eftoient  venusàl'a  fuitcallatrouverle  Roy  Ibn  bcauffere 
& en  les  mains  olfrit  le  duel  audidf  de  la  Broche  ou  tout  autre  qui  voudroit 
maintenir  les  foufetes  impofecs  à la  Royne  Marie  fa  Ibeur  : le  Roy  fut  tout 
eftonné  de  lafubité  vçnuc  du  Duc,  & de  fa  gcnereulè  rclblution , laquellefut 
extrêmement  eftimee  8c  louée  des  grands  & petits,  & comme  dans  le  terme 
limité  perfonne  ne  le  prefenta  pour  accepter  legage  duducl , noftre  Duc  s’ad- 
drefla  au  Roy  lui  demandant  lullicc  de  touts  ceux  qui  feroient  trouvés  cou- 
pabicsen  un  crime  fi  énorme,  ce  que  le  Roy  accorda  aufli  tell  ; enfuite  de  quoi 
P'itrre  de  Picrrc  de  la  Brochc  ayant  eftétrouvé  authcur  dc  toutcocftc malice,  receut  le 
UBreclx  loycrde  là  melchanccté,  finiflànt  fes  jours  ignominieulcmeutpar  unjullel'u- 
plicc , pendu  & eftranglé  en  un  gibet  à Mont-faucon. 

LcsIuges,Elchevins,Conlcil,  Magiftrat& toute  lacommunantéduRoyal 
fiege  Sc  ville  d'Aix  par  leurs  lettres  données  le  Dimanche  apres  la  S.  Vrbain 
XXX.  de  May  dc  l’an  MCC.LXXVII.  rccogneurent  que  noftre  Duc, 
apres  l’Emperenr , eft  leur  Supérieur  AdvoUc,  comnK  aulii  les predccelTcurs 
ont  efté  de  tout  temps,  promettans  en  bonne  foi  dc  le  rccognoiftrepour  tel,  & 
SapJ  Aix  fyjyfefc5  conlcils&  ordoonancespouracquerir  là  grâce. 

Leon  Sire  deBeerlélc  Chevalier  tranfportaen  l’an  mefmedc  MCC.LXXVII. 
en  mains  dc  noftre  Duc  toute  fa  dilme  audict  Bccriclc,  qu’il  tenoit  dc  lui  en 
ficf,auproficderAbbcirc  8c  Conventdu  Monaftcrc  dc  terVorft,  aufqucis  le 
Duc  la  conligna , en  prefcncc  de  Godefroy  l'on  frere,  dc  Wauthier  Berthouc 
Sire  de  Malincs& Gilles  Sire  dc  Honebeke  fonfrerc,  d’ArnouSiredcLcmbe- 
ke,  dc  Daniel  Sire  de  Wange,  8c  dc  Franco  dcLovain Chevaliers,  dc  Gode- 
froy Comte  de  Viande,  dc  Renier  deCrainhem,  dc  Renier  Clutinck  8c  da 
Willaume  Blomacrt. 

, 1,7,  Au  mois  dc  lanvicr  de  l’an  fufdiâ  MCC.  LXXVIL  noftre  Duc  par 
I n%.IUI  fes  lettres  patentes  donna  à Ican  de  Lier  Chevalier  fils  d’Arnou  toute  la  terre 
avec  touts  cens,  rentes,  tailles  & lufticcs  hautes 8c  baffes, 
gemdaitxi  &toutccqu’ilyavoit,  & font  Icfdiôes  lettres  féellécs  par  le  Duc,  Godetroyde 
dtrMde  Brabant  fon  frere,  Henry  deLovainSirede  Hcrftal , Gérard  Sire  de  Bruec  & 
dcMarbais,  StGodefroydcViandchommcsNoblcs,  dcparlêshommcs  Arnou 
d'Iffchc,  Wauthier  Volkaert&  Arnou de  Winegem  Chevaliers;  àtoutslcf. 
qucIscommcaulfiàlcandcLicre  le  Duc  le  traiéfcindiflcremmcnt  demon-Sei- 
gneur,  par  ce  qu’ils  cftoient  touts  Chevaliers,  hors-mis  à Godefroy  de  Viande 
qui  ne  l’eftoit  pas  encor:  le  féel  du  Duc  eftaufll  autreque celui  dontil  s’eftoie 
lcrvi  auparavant,  car  apres  qu’il  euft  rcceu  l’ordre  dcChcvallerieilchangea  de 
féelcommc  lacoufturaed’allorsportoit,  d’oul’onpeut  remarquer  combien  ce 
degré  eftoit  lors  en  eftime  8c  réputation. 

Entre  Willaume  Comte  dc  luliers  & ceux  de  la  Ville  d’Aix  y avoir  grands 
débats  Ibr  les  droiéis  de  la  Ibubs-Advoilerie  de  ladiéf  Ville,  à quelle  caufe  il 
pretendoit  la  jurifdiétion  & revenu  duboisdiâ  Scapuicnbofch , qu’il  mainte- 
noit  lui  avoir  efté  donné  en  gage  avec  ladiélc  AdvoUerie  par  Richard  Roy  des 
Romains  parmi  certain  Ibmmc,  au  contraire  ceux  d’Aix  allegoient,  quele- 
did  bois  n’eftoit  aucunement  des  appartcnanccsdcladidcAdvoUcricainsqu’il 
leur  avoit  efté  donné  par  le  nouveau  Empereur  Rodulf  dc  Habsbourg  pour  la 
fomme  de  lèpt  cents  marcs,  ce  qu’augmenta  l’indignation  du  Comte  fut,  que 
ceux  d’Aix  s’allièrent  par  confédération  à Sifrid  Archcvefque  de  Cologne  fon 
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enacmiCapital, &parainfidclibcradcfereadrcMaiftrc  ileladidtcVillcpar  les  Jean  i. 
iutcliigcnccs  ik  amis  qu'il  y avoir  & à ceft  cHcâ  iljoignift  recrccement  juf-  £>uc. 
ques  à quatre  cents  & ibpcaute  tant  Chevaliers  que  Nobles,  & vint  de  nuiâ 
entre  les  jours  de  S.  Héribert  & de  S.  Gertrude  au  mois  dq  Mars  de  l’an 
iirr-  MC C.  L X XVII.  dcvantla  Ville  d'Aix,  & par  Icmoien  de  les  allies  palla 
Icsramparts  lins  élire  apperceu,  foifant  crier  luliers  notlrc  Dame  parmi  les 
Lt  Cemu  rues;  les  Bourgeois  qui  neleavoient  ce  que  c’clloit  coururent  viftement  aux 
*/«Vr/  armes,  & on  commença  à combatre  fiiricufcment,  mais  comme  le  Comte  ne 
' ' fut  Iccondc  de  ceux  delà  Ville  aulquelsil  s'elloit  hc,  les  Bourgeois  curent  bien. 

toftledclTus,  &parrobfcuritddela  nuidt,  & le  grand  tumulte  qu’ily  avoir  pat 
la  V ille , toute  celle  belle  compagnie  lut  pitoyablemejjt  mile  i mort  lans  dit 
crctiondcquaüté,  le  Comte  voyant  que  les  choies alloient  audefelpoir,  princ 
laretraidlcpBurfelauvcraux  blanches  locurs,  maisayant  elle  rencontre  pat  le 
mcllicr  des  bouchers,  il  ftit  malhcureurcment  tuélins  élire  rccognu,  avec  Ion 
filsailhc  & deux  autres  fes  fils  naturels;  en  Ibrte,  que  pcrlbnnc  de  celle  troupe 
n’clchappaque  Wallcran  Sire  de  Faiiqucmont,  qui  oneques  ne  voulut  entrer 
en  la  Ville  avec  les  autres,  ayant  en  la  mémoire  l’exemplcdelbnpcrcThiery, 
qui  environs  huitl  ans  auparavant  avoir  clic  tué  en  Icmblablc  occafion  en  la 
Ville  de  Cologne.  Ce  déplorable  accident  futfuivi  d’une  grande  dcfolation, 
carrArchcvclquede  Cologne  voyant  l’occafion  belle,  entreprint  la  conqnelle 
dupaisde  luliers,  &comme  il  ne  trouva  aucune  rcfillence , en  peu  de  temps  il 
mit  en  les  mains  les  principales  fbrtreflcs  du  pais:  cependant  Wallcran  Duc 
!'■  dcLimbourg,  oncledcscnfontsde  luliers,  amafia  uncbclle  armée,  &mcnant 
en  fa  compagnie  Adolf  Comte  des  Monts  fon  ncpvcu,  Henry  Comte  de 
Luxemboutg  ôc  Gérard  de  Luxemburg  Sire  de  Durbuy.  les  oncles , Wallcran 
Sirede  Fauquemont,  Wiuand  de  Monjoie,  Godefroy  Comte  de  Kcllcle,  Go- 
fuin  Sire  de  Borne  & autres  Princes  de  la  mailbn  de  Limbourg,  avec  encor 
Thiery  Comte  de  Clcves,  leanComtedeLos&Thierÿ  Sirede  Heinsbergç,  il 
entra  dans  le  pais  de  Cologne,  & ravagea  tout  ce  qu’il  trouva  aux  champs, 

Biaisil  ne feeut forcer  le  Challeau  Suipcouil  avoit  misle  Cegc.Ceux  de  la  Vil- 
le d’Aix  craignants  que  toutlcrage  de  celle  gnerrcchargeroit  fur  eux,  comme 
autheurs  dubnal,  envoierent  leurs  députés  devers  noltre  Duc  leur  AdvoUé 
Supérieur,  rcqucrautslbnallillence  en  un  mal  fi  prégnant;  leDuc  tafeha  d’ac- 
Commodcrlaqucrellepar  quelque  traiiSé  amiable,  & àcellc  fin  obtint  des  Prip. 

CCS  do  Limbourg  une  trêve , pendant  laquelle  l’on  devoir  propolêr  quelques 
moyens  d'accord. 

lean  Sired’Audenaerde  & de  Rolbit  par  les  lettresdonnées  Vendredi  avant 
li’*:  les  Palques  fleuries  de  l’an  MCC.  LXX  VIII.  déclare,  avoir  rcccu .en  fief  Prmei 

Rm  de nollrc Duc , Ronkieres,&  tont  ccqucWauthicr  Sired’Engien  tient  de  lui, 

Lt  s,n  prefents  deshoramesdu  Duc  WauthierSire  de  Ligne,  Atnoud’lUch»,  Arnou 
e Je  Winegem  Chevaliers,  Leon  d’Aa  Sire  de  Pollacr,  Wauthier  de  Sottegem 
Kÿ?*  & Ican  de  Lofe.  Et  par  autres  lettres  de  mcfme  date  lediifr  Sire  d' Audenaerde 
Rnhtrti.  recognoit,  qu’il  at  tranlpofté  au  Duc  de  fon  bon  gré  & par  fentcncc  & juge-  pjg.  loy. 
mcntdefcshommes, la  VillcdcGoy&fcsappartenances,  qu’elloitfon  franc 
■Allen , & ou  il  avoir  toute  lullice,  & que  lediél  Duc  loi  at  derechef  rendu  la- 
diélcVille&  Tullicc,  pour  élire  tenue  en  fief  par  lui  & parles  hoirs,  àquoifu- 
rentprefemsdeshommeséfe  Alloués  dudiâ  Sired’Audenaerde,  Wauthier  Sire 
de  Ligne,  Gilles  de  Wàudripont,  Arnou  de  leHameyde,  'Wauthier  h Srauve 
Chevaliers,  & des  hommes  du  Duc  Wauthier  Sire  de  Ligne  fulHiiS,  Arnou 
d’IlTchc,  Arnou  de  Winegem  Chevaliers,  Leon  d’Aa,  Wauthier  deSottingem 
&IcaiiLolè:  curecompcnfbdequoi,  le  Duc  donna  andiél  Sire  d’ Audenaerde 
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) I A » 1.  en  augmentation  de  fondiâ  fief  de  Goy  dix  & huiû  âmes  de  vin  du  Rhin  & 
Duc.  feptfauconspar  an,quefcmblablementil  doit  tenir  à hommage.  Etencorpar 
autres letttes de  mcl'mc  jour  & an,  lediâ  Sire  d’Audcnacrdc  dcdare,  qu’il  ac 
tranfporté  & quitté  à noftre  Duc  quatre-vingt  livres  Bruxellois  des  cent  li- 
vres qu’il  avoit  tenu  en  fief  du  Duc  & qu’il  recevoir  au  moulin  de  Brais 
à Bruxelles , & dciquels  les  vingt  livres  reliant  font  tenus  en  fief  de  lui  par 
fa  chere  fœur  Marie  d’Audenaerde  Dame  de  Gaesbeke  Sc  de  Baufignics, 
jtGatf  veufvc  de  Godefroy  dcLovain,  lelqucls  diéls  vingt  livres  le  Duc  pourataulTi 
rachapterparmideuxcentsdefdiélcs  livres,  que  fa  ibeur  icrat  tenue  en  tel  cas 
‘JeALif  deremployercnhetitages,  qu’ellc&  fes  fuccelTeurs  devront  tenirdeluiàhom- 
mage,  tout  ainficommçelletcnoit  lefdids vingt  livres,  & le  Sired’Audenaer- 
dede  mcfmelesdevrat  tenir  ultérieurement  du  Duc,  à quoi  furentprefents  les 
fufdiâs  Arnoud’llfche,  Arnou  de  Winegem  Chevaliers,  Leon  d’Aa,  Wau- 
thier  de  Sottingem  & lean  Lofe.  Par  autre  lettredonnéc  Lundi  apres  les  Paf- 
Le  Cornu  qujs  fleuries  de  l’an  mcfme  MCC.  LXXVllI.  lediél  Sire  d’Audenaerde 
i»/M*  ordonne  à Henry  Prochien  receveur  du  Duc,  de  payer  à Godefroy  Comte  de 
ioiufiU.  Viandenfon  beaufils  la  fomme  de  quatre  cents  livres , comprinfes  dans  certai- 
nes lettres  ouvertes  dudiél  Duc,  lelquelles  lediâ  Comte  doit  délivrer  audiâ 
receveur  pour  fa  defeharge,  & lelqucls  CCCC.  livres  le  Duc  eftoitredeva- 
ble  audiCl  Sired’Audenacrdeàcauléde  certain  rachapt  de  rente  par  lui  faiâ. 

Ifeutrude  d’Alphen  & Arnou  Sire  de  Welèmaelc  lôn  fils  par  lettre  donnée 
117S.  Lundi  apres  Palques  fleuries  de  l’an  mefmc  MCC.  LXXVllI,  promet- 
tgnt,  d’indemner  & tenir  horsdetout  interell  à noftre  Duc,  fur  ce  qu’il  eftoit 
fyTrimu-  demeuré  leur  refpondant  envers  frere  Arnou  jadis  Sire  de  Welemaele  & lors 
U.  Chevalier  du  Temple , pour  lafommedemillelivresdc  Lovain , &obligentà  ce 

leurs  perfonnes&bicns  en  quel  lieu  ils  foyent  fitués,&dequi  ils  foyent  mou- 
vants ou  tenus. 

Cependant  entre  noftre  Duc  &Walleran  Duc  de  Limbourg  fe  nouriflbic 
une  dilTentiontres-dangereufe,  laquelleeftoitfomentéeparlesquerellesqu’ijy 
avoit  entreles enfantsdeluliers  & c:ux  delà  Ville  d’Aix  : Et  il  fembloit  que 
Trùa/  l’autre  partie  fe  dilpolbit  pour  défendre  fa  caufe  par  les  armes  ; mais 

les  amis  pour  éviter  les  inconvénients  qui  en  dévoient  luivre,  traiâerent  fi 
LinAmtri.  bien  que  touts  leurs  differents  furent  remis  au  dire  de  Gui  Comte  de  Flandres 
&dcHenry  Comte  de  Luxembourg,  lefquels  à certaines  conditions  modérè- 
rent quelque  accord  entre  lefdiéts  Ducs  ; enfuite  dequoi  lediâ  Comte  de 
Luxembourg,  Gérard  de  Luxemboug  Sire  de  Durbuy  fbn  frere  & Wallcran 
de  Monjoie  Sirede  Fauquemont,  refpeâivement  par  leurs  lettrcsdonnéesle 
1170.  Mardi  devant  la  S. Laurent  de  l’an  MCC.  LXXIX.  promirent,  que  fi  le- 
diâ Duc  de  Limbourg  ne  tint  les  convenances  & articles  traiâécs  entre  eux, 
qu’ils  aflîfteroientdetout  leur  pouvoir  à noftre  Duc,  jufquesà  ce  qu’il  auroit 
plaine  & entière  fàtisfiiâion  de  tout  ce  à quoi  lediâ  Duc  dcLimbourg  eftoit 
tenu  Sc  obligé  par  ladiâe  compofition. 

g Henry  de  Brabant  Lan^ave  de  Hefle  oncle  de  noftre  Duc  par  fes  lettres 

donnéesàBruxcllcsen  ladiâe  année  MCC.  LXXIX.  lejour  de  S.  Catha- 
Lat(rm  rine,recognut  avoir  mal  à propos  & fins  fbndament  demandé  & prétendu  part 
AeHofft.  ^ portion  en  aucuns  Allcus,  héritages  & acqueftes  qu’il  croioit  lui  efttc 
efcheuesparletrefpas  de  Henry  U.  Duc  de  Brabant  fon  pere,  & qu’ayant’eu 
meillcureinformationdefèsamis&des  Pairs  de  Brabant,  il  at  renoncé&qnit- 
té  pour  lui  & fes  hoirs  au  profiâ  de  noftre  Duc  fon  nepveu  & fes  fuccelTeurs, 
tout  ledroiâ  qu’ilavoit  ou  avoirpouvoit  aufdiâs  Allcus(,  héritages  & acque- 
ftes,&quelui&fcshoirsrcnoncetontàtont  ce  pardevant  RodulfRoy d’Alle- 
magne; 
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tnagnc,  & pardcvant  toutes  autres  cours  ou  bclbing  ferat  & fondid  ncpveu  Iian  l.' 
voudrat,  & promit  l'ur  foi&par  ferment,  que  jamais  il  n’irat  contre  celle  re-  Duc. 
nonciation &quitancc,  n’y  contre  les  choies  devans  dides ; 8f  pourfeurtéde 
tout  ce,  Mehaut  de  Brabant  ComtclTc  d’Atthois  & de  S.  Pol  ce  Béatrice  de 
Brabant  Daine  de  Courtray  les  chcres  fœurs,  Robert  Comte  d’Arthois  Ion 
nepvcu,  lean  de  Haynaut  & Henry  de  Lovain  Sire  de  Hcrilal  fes  confins, 
mirent  leurs  Icaux  auldiâes  lettres. 

Ceux  delà  Villed’Aix  le  trouvoient  entretant  pourfuivis&  arrellcs  à tours 
collés,  par  ceux  qui  portoieut  le  parti  des  enfants  de  luliers,  & parainfi  ils 
rcclamcrent  derechef  l’aide  de  nollreDuc&  par  leurs  lettres  fcellées  le  lende- 
main aprcsia  Palqiie  XXIX.  d’Avril  de  l’an  MCC.  LXXX.  ils  rccognurent 
de  nouveau,  que  lediél  Duc  &fes  fuccefTcurs  à perpétuité  clloit  & dévoient 
élire  Ibuvcrains  .\dvoUés  de  la  Ville  & Siégé  Impérial  d’Aix,  comme  aulfi 
avoientelle  les  prcdccelTcnts  les  Ducs  de  Lothier&  de  Brabant, & promirent 
d’afîillcr  le  Duc  & les  fiens  de  conicil,  de  fupport  & de  faiét  contre  nn  chaf 
Cun,  hors-mis  l’F.mpire.  Et  réciproquement  noIlreDucdeclara,  qu’il  cfloitdc 
droidl  vrai  protcélcur  & AdvoUe  Superieurdela  Ville  &Siege  Impérial  d’Aix, 
comme  auiTi  fes  prcdcccllcurs  l’avoient  ellé  de  tours  temps  & mémoire,  & 
qu’eu  celle  qualité  il  avoir  prins  en  fa  fiugulierc  proteélion,  garde  & defencc 
tours  les  habitants  do  ladiéle  Ville,  promettant  ponriui&pour  fes  luccelTeurs 
DucsdcLotliierîîi:  de  Brabant  de  les  protéger,  garder  & défendre,  &leur  don- 
ner toute  aide,  fupport , conicil  & faveur  quand  il  en  lêrat  requis , de  quoi  il  fit 
deipcfchcr  fes  lettres  données  à Daclhcim  le  Mercredi  apres  laPafquedu  ind'- 
mcanMCC.  LXXX. 

Puis  que  l’occafion  le  prefente  de  parler  de  l’Adv-oUerie  d’Aix  , il  ne  fèrat 
horsde propos  dédire  ici  quelque  choie  pour  ladillinélion  del’AdvoUerie  Su- 
périeure & loubs  Advoileriedeladide  Ville,  à finqucpluficurs  erreurs  &con- 
fiifions  puilTcntcllrc  évites  que  je  vois  ellre  commis  aux  Hilloircs.  Ilelldonc- 
ques  que  ladiéle  AdvoUerie  Supérieure  confille  en  lafupreme  jurifdiélion, 
proteélion  & dcfence  du  Siege  Impérial,  laquelle  de  droiélappartient&com-  . 
pete  heritablement  aux  Ducs  de  Lothicr  ou  Lorraine  Inferieure,  comme  Vi- 
oairesSc  Lieutenants  des  Empereurs  par  tout  ce  dillrid  & portion  de  l’ancien 
Royaume  de  Lothier  qu’cll  .i  leur  charge , & en  celle  qualité  lefiliéls  Ducs 
adminillrnicnt  anciennement  la  fuprcmelullicc|audiél Siege  Impérial  fur  tou- 
tes les  différences  & débats  qui  venoient  à naillre  dans  les  limites  de  leur  Du- 
ché, qui  y clloienr  rapportés  par  forme  d’appel,  lequel  droiél& dignité  appar- 
tient encor  à prcicnt  au  Roy  nollrc  Sire  en  qualité  de  Duc  de  Lothier.  La  loubs- 
AdvoUcric  combien  que  ‘de  bien  moindre  authorité,  at  neantmoins  plufienrs 
prééminences,  caqcllc  at  adjoinél  l’ellat  d’Efeoutette,  & en  celle  [qualité  le 
Ibubs  Advollé  cil  juge  & Officier  ordinaire  de  l’Empereur  en  ladiéle  Ville,  & 
at  la  prefentation  Sc  collation  de  la  Prevollé  de  l’Eglife  denollre  Dame  illec, 

& quelques  rentes  qui  en  l’an  MD,  XI.  montoient  environ  fix  cents  Flo- 
rins d’or.  Celle  dignité  n’clloit  pas  héréditaire , ains  l’Empereur  la  confcroir 
à vie  ou  pour  temps  limité  à telle  perfonne  qucbonluilèmbloit:  Richard  Roy 
des  Romains  l’avoit  oélroyc  à Willaumc  Comte  de  luliers  par  forme  d’enga- 
gementpour certaine  fomme , mais  cIlantdepuislcdiARoy  Richard  trelpané , 
pluficursdifpntcs  lèmoUvercnt  entre  la  Ville  d’Aix  SclcdiélComtede  luliers, 
qui  finalement  y fut  miferabIcmenP  malTacré  en  lan  MCC.  LXXVII. 
comme  nous  venons  de  dire.  Apres  le  trcIpasdnComtedeluliersladiélcfoubs- 
AdvoQeric  avec  l’Elcoutettcrie  fut  donnée  & engagée  par  l’Empereur  Rudolf 
à Walleran  Sire  de  Fauquemont,  comme  l’on  voit  pat  fes  lettres  datées  Ven- 
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J SAN  I,  drcdi  devant  mi-quarefmc de  l’an  M C C.  LXXXIV.  par  Iclquclles  il  pro-  Prcmi 

Duc.,  njct,  que  pendant  qu’il  lerat  en  l’adminiUration  dudiâ  ellat,  qu’il  conlêr-  p‘R-^^9- 
verat  & maintiendiat  à noftrc  Duc  en  tours  lesdroids  & prcrogativesqui  lui 
competent  à caulê  de  l’AdvoUcrie  Supérieure  en  ladidc  Ville  d’Aix.  Eftant 
apres  l’Empereur  Rudolf  trcfpalTé , Adolf  de  NalToufonfuccefleur  par  lettres 
données  à Cologne  XIII.  du  mois  de  luing  de  l’an  M C C.  X C 1 1.  permit 
&conceda  à fon  ccufin  Walleran  Comte  delulicrsdc  pouvoir  rachapter  ladi- 
dc  Ibubs  AdvoUerie  des  mains  de  noltre  Duc  Ican,  en  lui  payant  la  Ibinme 
pour  laquelle  elle  lui  avoir  ede  engagée,  & par  autres  lettres  données  au  mois 
de  Septembre  dudid  an  MCC.  XCII.  ledid  Em[rcrcur  Adolf  donne  ladi- 
dcIbubs-Advoüerie  audid  Walleran  Comte  delulierspourla  (omme  de  mille 
&cinccent marcs  monnoyc  d’Aix,  mais  ledidComtede  luliers  trcipadà  peu 
apres,  par  ou  Walleran  Sire  de  Fauqueraont  fe  mit  derechef  en  poficlîion  de 
ceft  eftat . & le  tint  tout  la  vie , & encor  apres  lui  Ion  fils  ’^'hiery  ; toutes-fois 
Albert d’Auftricc ellant  fuccede  en  l’Empire,  odroya  .iGcrard  Comte  de  lu- 
liersdcpoUvoir  retirer  dans  deux  ansledid  eftat  des  mains  dudid  Thiery  Sire 
de  Fauquemont , en  lui  paiant  telle  Ibmme  comme  Ion  pcrc  Walleran  avoir 
donnée  pour  l’avoir  en  gage,  de  quoi  l’Empereur  donna  les  lettres  au  camp 
presdeColognele  XIII.  Kalcndesde  Novembreen  l’an  MCCC.  II.  maisledid 
Thiery  Sire  de  Fauqncmont  trouva  moyen  de  rompre  ce  deflein , donnant  au- 
did Empereut  Albert  mille  &quatreceuts  livres  haller  ; outre  la  fomme  pour 
laquelle  l’engagement  c’eftoit  faid,  parmi  quoi  l’Empereur  lui  permit  l’ad- 
miniftration  dudid  eftat  encor  pour  cinc  ans,  & de  ce  lui  donna  lettres  les 
111.  Id.  de  luillct  de  l’an  MCCC.  V.  mais  en  l’année  enfuivante  mourut 
ledid  Thiery  Sire  de  Fauquemont,  par  ou  Ibnfrere&lùcceflbur  Renaud  trai- 
da  fi  bien  avec  ledid  Emperenr  Albert , qu’il  lui  concéda  ladidc  foubs-Ad- 
voUerie  pour  la  fomme  de  quatre  cents  marcs  purargent,  par  lettres  données 
àFrancfortlcs  VI.  Kalendes d’Aouft  de  l’an  MCCC.  VI.  A l’Empereur  Al- 
bert lucceda  Henry  de  Luxembourg  VII.  du  nom,  foubs  lequel  je  ne  trouve 
, avoireftéfaid  aucun  changemens  ou  alteration audideftat  dcIbubs-AdvoUé, 
mais  apres  la  mort  dudid  Empereur  Henry , Louis  IV.  fon  fuccefteur  par 
lettres  données  à Spire  le  XIV.  Kalendes  d’Avril  de  l’an  MCCC.  XV. 
permit  & odroya  à Gérard  Comte  de  luliers  de  pouvoir  retirer  des  mains  du- 
did Renaud  Sire  deFauqucmontladidclbubs-AdvoUeric,  parmi  la  Ibmme  en 
quoi  il  la  tenoit engagée , ceque  caulà  grandes  diftentions  & guerre  entre  le- 
did Comte  & le  Sire  de  Fauquemont , qui  finalement  fut  faid  prifonnier  & 
détenu  àNideckcoquelquetemps,  par  ou  ledid  Comte  de  luliers  obtintfiici- 
lement  la  poftclfion  dudid  eftat,  & àfinde  s’eflcurcrdc  plus  en  icelui,  il  don- 
na encor  audid  Empereur  Louis  trois  mille  maresen  la  melme  année  ; eftant 
aprcscncor  Ibcccdé  audid  Louis,  l’Empereur  Charles  IV.  il  confirma  par  let- 
tresdonnéesà  Mayence  les  XIV.  KalcndcsdeFevrierdcl’an  MCCC.  XLVH. 
à Willaumc  Marquis  de  luliers  fils  au  Comte  Gérard  fufdid,  tout  ce  que  les 
Empereurs  lès  predeceftèurs  avoient  odroyé  & engagé  à lui  ou  à fes  prede- 
ccrtcurs , feavoir  cft  la  Ville  de  Ducrenpour  cinquantemille  Florins,  le  Cha- 
fteau  de  Weerdenavecle  tollieu  illec  pour  trente  & neufmille  Florins,  laVil- 
ledcSinlich  pourquinfemille  Florins,  & la  foubs- AdvoUerie  ou  EIcoutetterie 
d’AixpourdonIc  milIcFlorins,  avec  autres  prctenfions  qu'ilavoit  fur  les  Vil- 
lesdcBopacrden&Wefele,  & certaine  fumme  d’argent debourféc  pourleler- 
vice  de  l’Empire,  le  tout  venant  à monter  à la  Ibmme  de  deux  cents  vingt  & 
trois  mille&  neuf  ccntsFlorins:  lui  concédant  cxprelTement  de  pouvoir  con- 
férer & pourvoir  les  Prevoftés,  dignités  ôc  bénéfices  Ecclefiaftiques  apparte- 
nantes 
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nantes  aul'diûes  Villes.  Chafteau  & AdvoUcric  quand  ils  vindroicnt  à va-  Iea.h  t. 
quer,  fcavoir  e(l  les  Prevoftés  des  Eglifes  d’Aix,  de  Kerpen  & de  Weerden,  Deq. 
tout  ainfi  comme  Icfdidles  collations  âc  prclcntations  apparcienent  de  droidt 
à l’Empire  : Et  que  lediÆ  Marquis  de  luliers  pourat  invertir  & infeuder  les 
pcrionnesquidoiventtcmrquciqucsfiefsmoüvants  dcfdiâcs  Villes,  Cturteau 
& AdvoUerie,&  fignament  îcCharteaude  Rode  : lelquelsfcudataircs& Vartâls 
iéront  tenus  de  £iirc  audiâ  Marquis  & à lès  iucccrtcurs  tel  fcrvicc  comme  ils 
ertoient  tenus  de  faire  à l'Empire  à caufe  defdiâs  fiefs  & hommages,  fi  avant, 
&jufqucs  à ccqueleldiâcs  Ibrames  lui  (croient tertituces.  Et  avec  cepromic 
lediirtEmpereur, qu’il ncfetatrachaptcr  IcfdiâesVilles,  Charteau&AdvoUc- 
rie  des  mains  dudiil  Marquis  de  luliers  n’y  de  (es  heritiers . & qu’il  ne  les  en- 
gageratà  quelque  antre,  ains  que  lui-mefme  ou  les  fucccrtcurs  les  devront  ra- 
chapter  & dclengagcr  des  deniers  & argent  propre  de  l’Empire.  Enliiite  de- 
quoi  ladidc  (bub  AdvoUcrie  d’Aix  ert  demeurée  avec  autres  pièces  en  mains 
des  Ducsdcluliers  comme  je  croix  julqucs  à prclènts,  retournons  maintenant 
aux  artaires  de  Brabant. 

En  l’an  fuldid  MCC.  LXXX.  fut  arrefte  le  mariage  d’Amou  Comte 
de  Los  & de  Margaretc  fille  de  Philippe  Comte  de  Vianden  & de  Marie 
Dame  de  Perweys,  Grimberges,  Ninhove,  &c.  & pardevant  noftre  Duc  & Prmet 
les  hommes  Icdid  Comte  de  Los  dotta  ladidfe  Dame  cijjoulè  de  quatre  cents 
livresde  terre  au  Lovignois  par  an,  qu’il  artigna  fur  le  Chartcau  de  Duras,  lut 
IcChartcaudcChaumonc,  &fiir  la  Ville  de  Sepperen,  tout  ainfi  comme  il  te- 
noitlcIdiârsChartcaux  & Ville  de  nortre  Ducà  hommage,  ü quoi  furent  pre- 
lènts  Godefroy  de  Brabant  Comte  d’Actlchot  & Sire  de  Vicrlbn , Henry  de 
LovainSirc  de  Herrtal,  Wauthier  Berthout  Sire  de  Malines,  Gérard  Sire  de 
Marbais  & du  Breue,  Arnou  Sire  de  Dicrt,  Wauthier  Berthont  fils  ailhé  an 
Sirede Malines,  Arnou  de  Lierc,  Simon  de  Iudogne,&  Ican  de  Licrc  Cheva- 
liers, qui  avec  le  Comte  de  Los  mirent  leurs  fcclsaux  lettres  lin  ce  données 
Icudiaprcsla  Nativitéde  S.IcanBaptirtedcranfufdiirt. 

Noftre  Duc  par  fa  prudente  difcrction  moienna  finalcmcntcncoren  ladiirtc  , 
année  MCC.  LXXX.  les  dirtention  qu’il  y avoir  doibs  quelques  années 
entreccuxdclaViIlcd’Aix&lcscnfantsde  luliers.  Lacompofitionfc  fitàSco- 
nauwevcilledc  S.  Mathieu  XX.  du  moisdcScptcmbreentreRichardcdcLim-  P.i  Bmk 
bourg  veufvcdc  WillaumcComte  de  luliers,  & les  trois  fils  Walicran  Prevoft  '»/»•  <<- 
d'Aix &Comtc  de  luliers,  Otton  Prevoft  de  Maeftricht  & Gérard  Sirede 
Caftre  d’une  part , & Sifrid  Archevelquc  de  Cologne  & les  députés  de  la  Ville 
d’Aix  d’autre,  furlamortdudiâ  WillaumcComte  de  luhcrs,  de  fes  fils  & au- 
tresquiavoientefté  tués  en  la  Ville  d’Aix  comme  diâ  at  cfté,  & futlcsguer- 
res,  dommages  &intcreftsfuivis&  Ibuftcrtsd’un  cofté&  d’autre,  lelquels  par 
ce  traiâe  demeuroient  entièrement  aftbpis,  parmi  les  conditions  (uivantes; 

Icavoir  cft , que  l'Archevcfque  reftitucrat  auxenfimts  de  luliers  tout  ce  qu’il 
avoir  conquit&occupc  en  leurs  terres  depuis  la  mort  dudiéf  Comte  delulieis 
leurpere.  Ccuxde  ladiifte  Villed’Aixpouraucuncreparationdeladiéfemort, 
déclareront,  que  le  fiiéf  leur  deplaift  extrêmement,  & s’ilfut  à faire  qu’ils  ne 
le  fèroient,  ainfi  qu’ils  efpargncroient  lediâ  Comte  & ceux  de  fa  mailbn, 
comme aulll  ils  eulTcnt  faiâ  s’il  enft  eftepar  eux  cogna:  &avec  ce  promirent 
pour  bien  de  la  paix  de  payer  quinfc  mille  marcs  Anglois-Brabantins , doufe 
fols  comptés  pour  marc,  & de  fonder  quatre  autels,  aufquels  â perpétuité 
l’on  dira  la  melTeponrl’amedudiéfComte,  à feavoirun aux  blanches foeursao- 
diâAix,  le  fécond  en  l’Abbaye  des  Dames  àBotfchet  Ordre  de  Cifteaux, 
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Jt  AN  I.  & les  autres  deux  dausleChaflcau  de  Nidecken,  & ferai  challiue  autel  dette 
par  ceux  d’Aix  julques  à dix  marcs  cftrclins,  dix  lois  comptes  pour  marc. 

Les  Comtes  d’HoUande  depuis  l’an  MCC.  III.  cftoicnt  en  l'hommage 
de  nos  Ducs  pour  la  Ville  de  Dordrecht,  Dordrcchts- wcerdc,  Hccres-wcerdci 
Duflên  & toute  la  terre  entre  Scriene  & Wachvick  julques  à la  terre  du 
Duc;  lelquclles  pièces  Thicry  Comte  d’Hollande  avoir  donné,  pour  les  terres 
lituccsversZelande  entre  la  Meule  &l’Elcaut  Julques  à la  mer,  que  les  Ducs 
de  Brabant  avoient  prétendu  leur  appartenir.  Mais  noftre  Duc  je  ne  l'çaî  Prinm 
à quelle  occafion,  quitta  libéralement  à l'on  coufin  Florent  Comte  d'HolIaude 
Se  à fes  fuccefleurs  ledift  hommage, parfcslcttresdounccs  le  Dimanche  apres 
la  S.Denis  dcl’an  lufdiA  MCC.  L\XX. 

Adolf  Comte  des  Monts  par  les  lettres  données  leMardi  apres  la  S.  André  Chtri.  Je 
audiét  an  requiert  à nollre  Duc,  qu’il  face  payer  à Ibn  coufin  Fredric  Sire  de 
Ryferlcheyt  trois  années  d’arrier.igc  d'une  rente  annuelle  de  foixante  marcs, 
que  IcdidFComtc  tient  en  fief  & à hommage  dndiift  Duc. 

Le  Duc  defigna  encoren  ladiéle  année  MCC.  I.XXX.  M.irdi  devant  les  Pmrei 
Palques  fleuries  à Henry  Prochian  Bourgeois  à Bruxelles,  pour  en  l'on  nom  ?«■■>}< 
accepter  & recevoir  tel  Alleu  que  Wauthier  SiredcBraine  Chevalier  tenoit  à 
Waticr-Braine,  pour  en  adhcriter  rAbbclTe  & Cornent  de  l’Ordre  de  Ci- 
fteaux  audia  Watier-Braine,  l'auf  la  hautejuftice  que  le  Duc  y rctenoit  com- 
me de  feu,  meurtre,  larcin,  &c. 

Nicolas  SiredeCondé,  de  Baillocil  & de  Moriames  par  l’cntremilc  de  no-  Pr«wr 
lire  Duc  fit  certain  accord  entre  Arnou  Comte  de  Los  d'une  part,  & Ifabeau 
deCondc  là  focur  vcufvede  Jean  Comte  deLos&lcs  fils  Jean  &Jacquemindc 
%'Mi’je  Los  d'autre,  par  lequel  fut  diÆ , que  lediô  Arnou  Comte  de  Los  doit  alTigner 
L„.  Se  donner  aufdiasjean&jacqucmin  fes  freresde  pere,toutcequ’il  at  Sc  pof^ 
fede  es  terres  de  Warc,  Aigmont  & Givet,  aveccinc  cents  livres  au  blanc 
Valencienes  par  an . lelquclles  ladifte  ComtelTc  Ifabeau  doit  avoir  & tenir  la 
vie  durante,  &apres  làmorC  doivcntlhccedcr  àfeldiâs  fils,  quiparmi  ce  re- 
noncèrent à tout  ce  qu’ils  pouvoient  prétendre  & demander  en  la  Comté  de 
Los.  Etfut  celle  compofition  arrcftcccnla  Villcde  Bruxelles  au  mois  d’ Avril 
Lundi  apres  la  Pafque  fleurie  audiâ  an'  MCC.  LXXX.  en  prcicnce  de  no- 
R^m  lire  Duc  ,&  ceux  de  Ibn  confeil  feavoir  cil  Gérard  SiredcMarbais&  du  Bruce, 

Arnou  Sire  de  Dieft , Wauthier  Sire  de  Ligne , Thicry  Sire  de  Heinsberge, 

Henry  SircdePctcrshcim,  WillaumeSircdeLandris&leanfon  frère,  Alard 
SircdcRcvc,  Jean  Advoué  de  Loing,  Wauthier  Sire  de  Hers  &Rogicrde 
S.  Pierre.  Et  à fin  queÜe  curieux  aye  plus  particulière  information  du  lignage 
& qualité  de  ladiéle  Ifabeau  de  Condé  Comtcfic  de  Los  ,j’adjouftcrai  ici  qu’elle 
elloit  fillcdc  Jacques  Sire  deCondé,  Baillocil,  Moriames,  &c.  & de  la  fille 
d’Eullace  SircduRcux:  là  lœur  ftitjolentc  femme  au  Sire  dcWalcourt&de 
Rochefort , & Ibn  frere  elloit  le  fufdiâ:  Nicolas  Sire  de  Condé.qui  de  là  femme 
Catharine  deCajeu  Dame  de  Carcncy,  Villers-faucon , &c.  euft  deux  fils  & 
trois  filles,  Icavoir Nicolas l’aifné  quimourutjeune,  WillaumcquifutSircde 
Baillocil  dequi  nous  parlerons  encor,  Agnes  femme  de  ThierySiredcBcver- 
nc  Chaftclain  de  Dixmude,  Ifabeau  femme  de  Gérard  Sire  de  Jauchc  & de 
Baudour,  & Catharine  Dame  de  Carcncy  &deBulquoy  femme  de  Jacques  de 
ChallillonSircdc  Leulc  Sc  de  Condé  en  partie.  Willaume  Sire  de  Baillocil  & 
de  Moriames  fiildiél  efpoulà  Béatrice  de  Thorotte  Dame  de  Ronibit  en  Ver- 
mandois  filled’Anfout  Sircd’OfIcmonr,  dclaqucllc  il  procréa plufieurs  fils  & 
filles , à feavoir  lean,  Nicolas,  'Willaume,  Robcrt&  lacqucs , Icnncfemmc  de 
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Faftrc  Sire  de  Ligne,  Ifabeau  femme  de  Michiel  de  Barbançon  Sire  de  Bieve-  Jean  i. 
ne,  & Cachariaede  Bailloeil.  Due. 

Ledlâ  Nicolas  Sire  deBailIoeilpar  lettres  données  le  troilielmed’AvrilIea.  Pmvtt 
di  devant  Palljues  encor  audiét  an  déclaré  & recognoit  avoir  prins  en  fieff^-of- 
& à hommage  de  noBre  Duc  tout  ce  qu’il  avoit  en  la  terre  de  Court,  & s’il 
y avoit  moinsque  foixante  livres  au  blanc  il  le  doit  pariàire&  accomplir,  & 
ce  en  recompenlb  de  trois  tonneaux  de  vin  de  Rhinchalque  tonneau  de  doniè 
âmes  que  le  Duc  lui  avoit  donne  en  fief  & àlêsluccellcurs,  à prendre  annuel- 
lement en  la  V ille  de  Bruxelles. 

llàbeau  Dame  de  Breda  trefpaflâ  encor  en  celle  année  MCC.  LXXX. 
làns  lailTeraucun  enfant  de  Ibn  mari  Arnou  de  Lovain  Sire  de  Brohames,  qui 
parainfi  retint  la  terre  de  Breda  là  vie  durante,  vraifcmblablement  par  Telta- 
mentdcladiâcDamedeBreda,  ou  bien  par  donnation  de  nollre  Duc  comme 
portent  les  lettres  donnée  le  leudi  apres  Pafques  de  l’an  MCC.  L X XX I.  Prnnti 

firefents  WillaumeSire  de  Homes,  lean  SiredeCuyek,  Thiery  Sirede  Hcr-  “•t- 
acr, Godefroy  deBrabantSircd’Aerfchot&de  Vierlbn,  Henry dcLovain,  & 
Wauthier  Berthout  Sire  de  Malincs. 

Thiery  Sire  de  Heinsberge  par  les  lettres  données  jour  de  S.  Luc  de  la  met  Prntn 
me  année  MCC.  LXXXL  recognoit,  que  nollre  Duc  lui  at  alligné  une/’‘X  'M- 
rente  de  cent  livres  de  Lovain,  qu’il  doit  tenir  en  fief,  & promet dclérvir  le 
Duc,  tout  ainll  comme  le  Comte  de  Gucidres,  leSiredcFauquemont& autres 
Seigneurs  entre  le  Rhin  & la  Meufe  Ibnt  obliges  & tenu  défaire  à caulè  de 
leurs  fiefs. 

Ce  fut  aulTi  en  celle  melinc  année  que  le  pont  fur  la  Meule  .1  MacBricht  fut  l.flKjnt. 
prcmicrcmcut  baBi  de  pierre  lequel  julques  allors  n’avoit  eBé  que  de  bois  ôc 
planches. 

EBant  doibs l’an  MCC.  LXXX.  trcfpalTé  Walleran  Duc  de  Limbourg,  F./.»« 
Reyuaud  Comte  de  Gueldres  & de  Sntphen  qui  avoit  à femme  fa  fille  unique  Httlu. 
ErmcngardcprintletitredeDucdcLimbourg,  & le  mit  en  poBclIlon  de  ladi- 
âe  Duché  ; tontes-fois  AdolfComtedes  Monts  fils  d’Adolf  frere  ailne  dudiâ 
Duc  Walcran  pretendoit  d’cBre  préféré  à la  fuccelfion , comine  plus  proche 
hoir  mafle  & chef  de  la  mailbn  de  Limbourg:  entretant  monrat  auBî  envers 
l’an  MCC.  LXXX  11.  ladiâe  Ermcngardc  Comtellc de  Gueldres,  paroa  . 
la  pretenfion  du  Comte  des  Monts  fembloit  hors  de  toute  dilpute,  mais  le 
Comte  de  Gueldres  Prince  remuant  & cour^eux  maintenoit  la  pollèllîon 
qu’il  s’cBoit  acquile,  allcgant  que  ladiâc  Duché  lui  devoit  demeurer  là  vie 
durante  de  par  la  PrinccBê  Ermcngardc  jadis  fa  femme.  Le  Comte  des  Monts 
confiderant  que  fans  grande  dcfpencc  & forte  guerre  il  lui  Icroit  impolfiblede 
lever  le  pied  auGueldrois,  trouvant  d’ailleurs  lèstrclbrscfpuilTésparlcsgucr- 
rcsqu’ilavoitfouBcnu  contre l’Archevefqne  de  Cologne  & autres  fes  voilïns, 
refolut  par  confcil  d’amis  de  céder  & traniporter  tout  le  droid  8c  adlion  qu’il 
avoit  à la  Duché  de  Limbourg  & autres  terres  y appanenantes  à noBre  Duc; 
enfuite  dequoi  par  deux  Bennes  lettres  données  le  leudi  apres  la  PentecoBe 
dudiél  an  MCC.  LXXX  11.  il  requiert  à l’Empereur  Rudolf  & autres 
Princesdclquelsladidle  Duché  de  Limbourg  & autres  terres  cBoient  motivan- 
tes, de  les  vouloir  concéder  & ocBroyer  à noBre  Duc  1e  an,  en  la  forme  8c 
comme  ils  lui  eBoient  Ibccedés  par  les  morts  de  Walleran  Duc  de  Limbourg 
' fon  oncle  & Ermcngardc  Comtellè  de  Gueldres  (à  confine,  & tout  ainfi 
comme  il  les  avoit  tranfportc  à titre  de  donnation  audiâ  Duc  Jean.  Et  en- 
cor par  autres  lettres  de  l’année  enluivante  MCC.  LXXXllI.  Lundi  Prnmi 
apres  la  Nativité  de  noBre  Dame  lediél  Comte  des  Monts  déclaré , que  de  l’ad-  ‘ ' f- 
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Jean  i.  veu  dc  fcs  frcres  il  avoir  tranfportc  à nolbc  Duc  par  forme  de  donnation 

Duc.  entre  vifs  ladidlc  Duché  dc  Limbourg  & autres  terres  tenues  & poflcdées ci- 
devant  par  Walleran  Duc  de  Limbourg  & Ermengardc  Comteilè  dc  Guel- 
drcs , & ce  en  faveur  du  mariage  traitSc  entre  Godefroy  fils  dc  noflre  Duc  &• 
Margaretc  fille  dc  fbn  ftere  Henry  des  Monts  Sire  dc  Windccken;  maiscc 
mariage  n’cuft  depuis  cfTcft  par  le  trcfpas  du  Prince  Godefroy  & aufii  dc  la 
Princcflê  : Et  bien  que  jsar  les  Chartes  ci-defius  mentionnées  l'oit  diéf  que 
ledidf  tranfport  fé  fit  par  forme  dc  donnation  ou  en  faveur  de  la  fiifiliâe  al- 
liance, toutes-fois  cil  il  certain,  que  nollrc  Duc  aajuill  l’aélion  & droiét  à la 
Duché  dc  Limbourgparmi grandes  tommes  d’argent  qu’il  paya  au  Comte  des 
Monts  &fescommis , comme  ronpootvoirpardiverfes  quitanccsquilctrou- 
vcntcnrcgidrécs  dans  les  Chartesde  Brabant , dcrqucllcs  j’ay  recueilli  un  fom- 
roairc,  qui  vient  X monter  Iclon  la  calculation  fix  mille  Sc  vingt  & cihc livres 
deLovain  dix  fols,  & quatre  mille  trois  cents  quatrevingt  & un  marcs,  que 
pour  le  temps  d’allors  eftoit  une  très  grande  fomme.  Lcdiâ  Comte  des  Monts 
tenoit  dc  noftre  Duc  à hommage  une  rente  de  foixantc  marcs , dc  laquelle  il 
avoir  en  l’an  MCC.  LXXX.  alfigné  au  Sirede  Ryfcricheyt  trois  années 
d’arricrage  comme  diâ:  eft,  & par  autres  lettres  données  le  lendemain  de  la  Pramt 
S.  Agnes  de  l’an  MCC,  LXXX II.  lediél  Comte  afiigna  à Willaumc  def‘’^''*f- 
Coninck  demeurantà  Bruxelles  & à l'onbeaupere  Sigerdeux  autres  années  de 
iadiéle  rente  pour  paycmcntdefèmblablelbmmc  qu’illcur  elloit  redevable. 

Lù'ix  pm  An  mois  dc  Septembre  dc  l’an  Infdiâ:  MCC.  LXXXII.  noflre  Duc  CbtnnJc 
drefia quelques  ordonnances  pour  ceux  dc  Lovain  contenantes  les  points  fui- 
vants,  que  IcsEfchcvinselgaicmcnt  avec  la  communauté  payeroient  les  mal* 
totes  impotees  par  ceux  dc  ladiâe  Ville,  fans  qu’aucun  en  fut  exempt  ou  libre. 

Item  qu’à  certaines  hcuresl’onlbnncroitunc  cloche  pour  ligne  des  hcurcsauP- 
quelleschalqucouvricr devoir  cllre  au  travail  dcfonmeflier.  Item  que  le  Duc 
feroit  tenir  bon  & ferme  tout  ce  qu’auroit  eflé  recognu  & promis  pardevant 
le  Magillrat  de  ladiéle  Ville,  Ibit  par  eflrangcr  ou  autre  qui  ce  fût.  Itemquele 
Magillrat  Icrat rcnouvellé touts  lcsans,&  autres llatutsdemoindrepois. 

AtrfihM.  Godefroy  dc  Brabant  Sire  d’Aerfchot  & Ican  d’Aerfehot  Sire  de  Rivière 

Rititrt.i  efloient  en  débat  fur  diverfes  jurildiélions&limircsdcleurstcrrcs,  par  ou  no- 
flre DuccommitHcnry  de  Lovain  Sire  dc  Hertlal  fbn  coufin,  Wauthicr  Vol-  Ciamtii 
kaert  Chevalier,  leande  HuldebcrgeClerc  &RccepvcurdeBrabant&Gilles 
Swave  Mayeur  àThillcmont,  avec  les  Efehevins  &anciens  delà  Villed’Acr» 
fchot&des  Villages  de  Bethingcm  & Langdorp,  pour  prendre  particulière 
information  fur  les  droidls  prétendus  par  chalcunc  deldiélcs  parties:  Encon- 
formitédcquoiayantslefdiélscommisfàiél  rapport,  le  Duc  par  fes  lettres  don- 
nées jour  dc  la  Nativité  de  S.  lean  Baptiflc  audiâ  an  M C C.  L X X X 1 1 1. 
déclare,  que  lediélSirede  Rivière  clldcfcendu  du  fils  aifnc  desanciens  Comtes 
d’Aerfchot,  & ordonne  fort  particulièrement  furlesdroifts  &jurifdiélions  qui 
lui  competent  & appartienent  en  toute  la  franchife  & Alleu  d’Acrlchot,  Be- 
thingem,  Langdorp,  Wcerde,Teflelt,Giclrodc,Rillaer.Meirclbroec&Vthecm, 
comme  lefdiàes  lettres  contiennent  plus  à plain , quife  confervent  originelle- 
ment en  la  Chappelledc  Riviereenl’Eglifcdc  S.Pierrc  deLovain,  ou  je  les  ai 
vcuféclIéesdesféelsduDuc,  duSired’Aerfchotlbnfrere.  dc  Henry  deLovain 
Sire  de  Herllal , de  Wauthicr  Sirede  Ligne , qui  touts  Iccllcrent  à cheval  l’elpée 
aupoing&  l’clcullbn  armoyédeleursarmes,  avec  WautliicrVolkaert&Iwain 
de  Meldert  Chevaliers. 

lean  dc  Flandres  Evcfque  de  Liege  parlettrcsdonnécs  leudi  apres  la  S.  Luc  Pnnet 
det’anfufdiâ  MCC.  LXXXflI.  promit,  denepointmaintenirenfes terres ••f- 
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L I V R E IV.  ' îpÿ 

&pais aucun  maltûiâcurquircctaiâcroic  deic  {bub-cieccrcauclroidl&lDllicc  JjEan  i; 

de  nollrcDuc&dc  Ibncoulcil.  Duc. 

Pardivcrics  occurences  de  temps  noftrc  Duc  avoir  perdu  la  polIcHlon  de  la  Pmrr» 

. Ville  de  Niramcgc,  de  lalouverainitc  &droiâ  de  rcgaleenrEglilcde  S.Gct- 
trude  à Nivelle , & de  lôixancc  chariots  de  vin  de  Rhin , que  l’Empereur  Philip- 
pe avoir  doibs  l’an  MCC.  1 V.  oâroyé  avec  autres  benehees  au  Duc  Hen- 
ry I.  Ibn  bifàjcnl,  & parainfi  il  ht  grandes  inllances  devers  l’Empereur  Ru- 
dolphe,  à fin  d’eftrereint^é &remisen  podcflionaduelledefdiaespartics* 
tout  aiufi  comme  les  predecellcurs  en  avoient  joUi  depuis  longues  années  i 
maiscommcicdiâ Empereur  ncpouvoitpour  lors  donnerlàtifaâionauxjnftes 
pétitions  du  Duc,  il  voulut  neantmoins  le  pourvoir  de  fes  lettres  données  les 
XIV.  KalendcsdeMarsdel’aniufdiA,  par  lefquellcsil déclare,  qucledroiâde 
noftrc  Duc,  n’y  les  Privilèges,  Chartes  & lettrages  octroyés  i lui  &à  lèspre- 
dcceireurstouchantsfadiétcpretcnfion,  ncpeuvent  n’y  doivent  cftrcintcrcfles 
ou  prcjudiciés  par  Ton  rilcncc&furccftioudc  fademandefaiâeàlàrcquirition, 

& que  les  Empereurs  fes  fuccefleurs  ne  poutont  tirer  ceci  d conlcquence  an 
defavantagedu  Duc  & de  les  heritiers. 

Pour  obvier  à plufieurs  differents  & mal-entendus  qu’il  y avoir  entre  ceux 
de  la  Ville  de  Macftricht,  ou  noftrc  Duc  & l’Evcfqucdc  Liège  avoient  jurif- 
diétion,  furent  de  commun  accord  defignés  Henry  de  LovainSitedeHcrftal, 
Wauthier  Bertbon:  le  pere  Sire  de  Matines  Chevaliers,  Pierre  Prevoft  de  Charuidt 
l’Eglilè  de  Bethune  & Willaume  de  Rotlclaer  Chanoines  de  l’Eglilc  de  Lie- 
ge,  lelquels  comme  arbitres  & amiables  juges,  au  mois  de  Février  dudiâ  an 
MCC.  LXXXIIl.  prononcercntlcut  fcntencc  & ordonnèrent  les poinrfts 
eniuivantes.  Premièrement  quand  guerre  viendra  à s'efmouvoircntrelesEvef. 
ques  de  Licge  & les  Ducs  de  Brabant,  ceux  de  la  Ville  de  Macftricht  ne  s’en 
méfieront  |)our  l’une  ni  pour  l’autre  partie,  L’Evcfquc  ni  le  Duc  ne  pouronc 
particulièrement  charger  les  marchandifes  ou  denrées  d’aucune  taille  ou  im'‘ 
pofition,  ainscela  fedevrat  fairepar  communadvis  &confeil,  & telles  impo- 
fitionsfcrontlcvccsparlcs  commis  de  l’un  &l’autre  àconunuu  profit  & utili- 
té. L’Evefque&leDiic  auront  fur  leurs  hommes  rclpcûivcmcnt  toute  lufticc 
haute  & bafîc.  Les  portes& les  clefs  d’icelles,  le  mur  ou  rampart,  Icsfortref 
lès,  lespuis,  le  travail,  & les  communes  voyes  de  la  Ville  apparticncntefgalc- 
mentaux  hommes  du  Duc  & de  l’Evcfque.  La  monnoye  eft  lemblablement 
commune,  & leprofitcnprovenant doit eftre  partagé  elgalement entre Icldiâs 
Evefquc  & Duc , & ne  jroura  l’un  ni  l’autre  forger  monnoye  particulière, 
ains  doit  iadi(ftc  monnoye  eftre  d’un  mcfme  coing,  poix  Sc  valeur,  le  coing 
toutes-fois  fe  doit  prendre  à Liège.  Les  Efeheviusde  rEvefquc  & ceux  du  Duc 
doivent  plaidoyer  & adminiftrer  la  lufticc  en  un  mcfme  lieu  oC  tribunal.  Si  quel- 
que eftranger  fit  prendrer  ou  arrefter  aucun  Bourgeoisde  Macftricht  ou  lesbiens 
hors  de  ladiéfc  Ville,  le  Bourgeois  pourat  de  mcfme  prendre  & arrefter  dans 
laduftcVillclaperfonne&biensde  tel  eftranger,  &icedoiventles  hommes  du 
Duc&  de  l’Evelque  donner  alliftence  l’un  à l’autre.  Si  quelque  malfaiéfenr, 
larron  ou  autre  doit  eftre  pen’du,  bradé,  &c.  tant  l’Evefque  que  le  Duc  feront 
l’execution  delcur  Indice  au  lieu  ou  on  eft  accouftume  de  la  fiiire;  maisfi  on 
doit  couper  oreille,  pied,  poing  ou  antre  membre,  rexeention  fe  ferat  fiir  le 
marché,  ti  pourat  l’un  Sei^eur&  l’autre  librement  fiure  traîner  le  condamné 
par  lesracsdcla  Ville.  Si  quelque  perfonne  appartenantà  l’Evelqucventpron- 
verpar  ferment  & marques  de  là  naidàncc  qu’il  appartient  de  droiét  au  Duc, 
il  le  pourat  fiiire  fans  pour  ce  pliyer  aucune  amende,  mais  il  ne  le  peut  fiiire 
qn’unelbis;  & le  mcfme  eft  de  celui  qui  voudrat  prouver  qu'il  appartient  à 

Ffff  1 i’Evdque, 
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I E A » I.  l’Evefquc.  Siquelquc  eftranger  vient  demeurer  à Macftrichc  ou  fe  ftiô  Bout- 
D uc.  geois  illec,  on  le  doit  informer  fur  la  foi  qu’il  doit  à Dieu  & aux  Seigneurs, 
à qui  il  appartient,  & s’il  n’appartient  aux  Eglil’es  de  noftre  Dame  à Mae- 
ftricht,  de  noftre  Dame  à T ongre , de  noftre  Dame  à Huy , de  S.  Ode , & de  no- 
ftre Dame  &de  S.  Lambert  à Liège , il  doit  appartenir  au  Duc,  & s’il  eft  de  la 
femillc d’aucune  dcfdiftcs  cincEglifesildoit  appartenir  à l’Evcfque.  Siquel- 
que  eftranger  fut  arrefté  à Maeftricht  pour  ion  forfaidt,  s’il  n’appartient 
àrEvcfquc  àraifon  d’aucunedes  cincEglilcsfus-nommécs  ,1c  Majeur  & Efchc- 
vinsduDucendoiventjuger  &&irc  lufticc.  Enla  Villey  doit  avoir  deuxScr- 
geants  jures , l’un  de  la  part  de  l’Evefque  & l’autre  de  la  part  du  Duc,  Iclqucls 
pouront  citer  & arrefter  par  tout  gcncralcmcut  tant  ceux  qui  appartienent 
al’unqn’à  l’autre  Seigneur;  mais  la  cognoifTaucc  ou  jugement  de  la  canfc  doit 
venir  aux  Majeur  &Efchcvins  du  Seigneur  ou  laperlônne  citée  ou  arrcftccap- 
partient.  La  mailbndc  Ville,  la  cropte  ou  prilon  & autres  communautesap- 
particnent  aux  hommes  tant  de  l’un  que  de  l’autre  Seigneur.  Les  raclures  de 
bled  & de  vin , launc  à mefurcr  les  draps  & la  verge  à mefurer  les  terres  doi- 
vent eftre  gardées  à S.  Marie  en  ladidl  Ville.  L’eau  de  la  Meufe  jufijues  en  la 
moyenne  du  pont  eft  toute  au  Duc.  Le  pont  fur  Meufe  doit  eftré  entretenu  8c 
réparé  à communs  dclpens  de  la  gabcllcqui  cnpourvient.  Les  bans  delà  Pa* 
roicede  S.  Pierre  & les  tresfons  tout  ainfi  qu’ils  s’eftendent  julques  au  milieu 
de  laRiviercIeircdevcrsS.Pierrc,&comme  làdidc  Rivière  vient  d’en  haut  & 
defeend  jufqucscn  la  Meule,  eft  & doit  eftre  entièrement  à rEvefque,  qui 
y at  toute  Seigneurie  & luftice  haute  Sc  balTc , mais  de  l’autr»  part  en  tout  ce 
qu’eft  enclavé  entre  la  voyequimeinede  Maeftricht  àMontenake  &lc  milieu 
dcladidcRivicrcIeirc.  l’Evcfquc  eft  Siredu  tresfons , &le  tient  on  dcluidccr- 
taines  rentes,  pour  le  payement  defqucllcs  il  peut  faire  panner  & juger  les 
amendes  par  fa  luftice  & Efehevins  de  S.  Pierre,  mais  quant  aux  fbrfaids  & 
vhofesqui  appartienentà  la  haute  luftice  entre  laditftcvoye  vers  Montenakcdc 
le  milieu  de  ladifte  leire,  la  cognoiflancc,  jugement  ôc  amende  touche  aux 
Efehevinsde  Maeftricht,  tellement  qucfiledelinquentcft  delà  famillcd’aucu- 
nc  des  cinc  Eglifes  fufdiéhcs,  les  Efehevinsde l’Evcfquc  endoivent  juger,  & 
s’il  n’appartienent  aufdiclc  Eglifes,  les  Efehevins  du  Duc  en  doivent  avoir  le 
' jugement.  Avec  ce  fut  ordonné  de  commun  confcntcmcnt  pour  loy  perpé- 
tuelle 8c  generale,  que  lefurvivant  des  mariés  foit  homme  ou  femme  tiendrac 
tout  l’heritage  d’anmedeux  fa  vie  durant  entièrement  avec  les  meubles  com- 
me liens  propres,  Èiuf  le  teftamcntdudeflin<a  & les  debtes,  & apres  Ictrcfpas 
dudernier  vivant,  Icsheritages  viendront  à leurscommuns  enfants  s’il  en  ont, 
&àfautcd’iceuxauxautres hoirs  félon  les  loix  & ufages  de  l’Empire.  Et  tout 
Icsarticlesfufdiéls furent approuvés&ratifiésparledia  Evefque  deLiegc,  par 
noftre  Duc  & par  les  Majeurs  Efehevins  & communauté  de  ladiâc  Ville  de 
Macftrichttantdel’uncquc  de  l’autre  Seigneurie , & promirent  & s’obligèrent 
de  les  tenir  & garder  iaviolabicmcnt  pour  eux  & leurs  fuccclTcurs  àperpe» 
tuité. 

Qjirrtlle  Ccpcndantplufieursdcvoirs  furent  faiéls  pour  mettre  bas  la  querelle  qu’ily 
'“'“'tiA.  avoit  entre  noftre  Duc  & Renaud  Comte  de  Gucldrespour  la  Duché  dcLim-  Hak. 
bourg^,  maiscefut  avec  peu  d’cfrc(ft,  d’autantquc  le  Comte  de  Gucldrcs  ayant 
laponeftîondetout  le  pais  fondoitfon  droiéf  en  fes  armes.  Au  mefme  temps 
il  y avoit  grande  dilTention  entre  deux  [ruilTants  lignages  à feavoir  ceux  de 
Sthatf-  Schaefdriefche  qui  eftoient  de  lulemont , & ceux  de  Muirepas  qui  eftoient  de 
Geiikirche,  la  caufe  en  eftoit,  par  ce  que  le  Comte  de  Gueldres  avoit  donné 
» «f  "•  Droflard  du  pais  dcLimbourg  à Conrard  Snabbe , qui  eftoit  de  Schaef- 
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driefche , & l’avoit  ode  au  Sire  de  Mulrepas , & par  ceft  occaiiontoute  la  Noblel^  Je  a * i. 
fê&  commun  pcuplccmbraflbicnt l’uneou  l’autredesdeux  parties,  & particulic- 
rement  ceux  de  Witthem  combien  qu’ils  eftoient  du  lignage  de  Schaefdrie- 
fehe  le  joignerent  à ceux  de  Mulrepas,  d’autant  qu’ils  eltoient  auili  md  lâtif 
faiâsduComtcde  Gueldres:  noftre  Duc  fè  Iceutbienfervir  de  celle occafion, 
attirant  à fa  corde  ceux  du  lignage  de  Mulrepas,  & les  fupportat  en  tout  ce 
qu’il  pouvoit , & finalement  ü leur  contemplation  mena  une  bonne  armée  dans 
le  pais  deLimbourg,  & ravagea  les  terres  de  ceux  dcSchaefilrielche  &autres 
qui  fivorilbient  les  Gueldrois,  & tint  la  camp:^ne  quelques  lépmaincs  lâns 
qu’ily  eullaucun  qui  ofaft  lui  monftret  telle.  Le  Comte  de  Gueldres  avec  les 
Princcsdela  maifon  de  Limbourg  & autres  d'entre  la  Meule  & le  Rhin  firent 
cependant  une  confédération  & ligue  parenlemble  pour  refillcr  aux  forces  du 
Duc,  à laquelle  ils  tireront  aufii  l’Archevelque  de  Cologneàqui  le  Comte  de 
Gueldres  donna  la  terre  de  WalTcmbcrge  engage  pour  huiél  mille  marcs,  de 
"•  Ibrtequ’ilicmbloit  aux  confédérés  qu’il  n’y  avoir  ja  rien  àredouter,  puis  que 
’ toutes  les  forces  d’entre  la  Meule  & le  Rhin  eftoient  à leur  dévotion  ; mais 
pour  tout  cela  ne  laillà  noftre  Duc  demonftrer  Ibn  courage,  & pour  la  lècon- 
de  fois  pafta  la  Meule  & print  le  Chafteau  de  Limale  fur  le  Sire  de  Fauque- 
mont , lefaifantdeftruire  &jetter  par  terre.  Cependant  les  Princes  confédérés 
feavoireft  l’Archevefque  deCologne,  les  Princes  de  la  maiibn  de  Limbourg, 
les  Comtes  de  Gueldres , CIcves,  luliers , Sey  ne , Naflbuwe,  Spaenhem , Solms , 
Salme&Nuwenacre,  Thibaut  fils  auDuc  deLorraine,  &grand  nombre  d’au- 
tres Princes  & Barons  joignerent  leurs  forces  aux  environs  d’Aix , en  inten- 
tion de  combatte  le  Duc , qui  en  aianteu  l’advcrtence  les  alla  recontrcrjufques 
à Gulpen , ou  lean  E vcfque  de  Liège  Ion  beaufrere  lui  mena  quelque  fecours , 
auftî  eftoit  en  là  compagnie  Henry  Lantgrave  de  HelTe  fon  oncle,  qui  à l’im- 
pourveuc  eftoit  venu  en  Brabant.  L’armée  des  confédérés  pallà  la  Riviere 
Geule , & n’y  reftoit  entredeuxque  la  petite  RiviereGulpe,&parainfi  eftoient 
les  armées  de  deux  collés  rangées  pour  commencer  la  bataille  ; maisquelqoes 
perfonnes  Religieulès  firent  de  fi  bons  devoirs, que  pour  celle  Ibis  ils  empe- 
Icherent  le  combat,  & parlèrent  tant  entre  les  parties,  que  noftre  Duc  & le 
ArUtm  Comte  de  Gueldres  remirent  toute  la  queftion  de  la  Duché  de  Limbouig  au 
pnrtcar-  dire  & jugement  de  Gui  Comte  de  Flandres  & de  Ican  d’A  veines  Comte  de  ^ 1 17. 
Haynaut,  de  quoi  ils  donnèrent  leurs  lettres  en  l’an  MCC.  LXXXIV. 

Lundi  apres  ladivifion  desApoftres,  & dévoient  lefdiifts  Comtes  prononcer 
leur  arbitrage  dans  la  Palque  prochainement  fuivante  de  l’an  MCC.  LXXXV. 

LiSire  de  Gérard  de  Luxembouig  Sire  de  Durbuy  eftoit  un  des  Princes  de  la  maiibn 
Dtrimy  dc  Limbourgqui  en  authorité  & confcil  avoir  grandpbuvoir,  car  il  eftoit  on- 
de  de  Henry  Comtede  Luxembourg  &de  Wallcran  Sirede  Lieny  Ibnfrere, 
enfants  de  Henry  Comte  dc  Luxembourg  nouvellement  trelpallc,  & eftoit  le 
plus  ancien  de  tout  ce  lignage:  il  avoità  femme  Mehaut  fille  de  Thiery  jeune 
Comte  de  CIcves  & Sire  dc  Dinllakcn  & d’Ifabean  dc  Brabant  vieille  tante 
à noflrcDuc;  qui  parainfi  dcfirant  retirer  lediâ  Sire  de  Durbuy  dc  la  partie  de 
lès  ennemis  con  fédérés , lui  promit  par  lettres  données  Mercredi  apres  la  S . Luc 
dcl’an  MCC.  LXXXIIl.  trois  cents  livres  de  terre  au  Lovignois , &dc  Premet 
ce  lui  donna  quelques  relpondants  ; & pour  s’acquiter  dc  là  promellè  il  aftignaf*-  “L 
audidSiredcDurbuy&à  la  PrincelTè  Mehautde  Clevcs  fa  femme,  pourladi- 
Uitlni.  âc  Ibmmc , la  terre  dc  Mielens  lez  Judoigne , avec  la  lullicc  haute  & balTê  & 
tout  ce  qu’y  appartientdcfonsen  comble,  en  villes,  en  bois,  enterres,  prez, 
eaux,  cehs&rentes,lànsqueleDuc  yretint  autrechofequelalbuverainitc& 
l’hommage  dudiâSirc  de  Durbuy , &decedonna  les  lettres  jour  de  SS.  Pierre 
Tom.  I,  Pggg  & Paul 
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J-8AK  I.  & Pm!  de  l’an  MCC.  LXXXI V.  Et  par  autres  lettres  données  le  Ven-  Pntmi 
Duc.  drcdi  apres  Palqucs  de  l’an  cnfuivanc  MCC.  LXXXV.  noftrc  Duc  ad-Z’^  'D- 
jouftaen  augmentation  dudiâ  fief  deux  cent  livres  de  rente;  qu’il  alligua  an- 
LeDic  diâSircdcDurbuy  & à làdiéle  femmerurfa  recepte  à Thillcmont.  Et  parmi 
cesibmraesou  parautrcstraiéteslàiéts,  noftreDuc  acquill  dudid:  Sire  dcDur-, 
s“t  dt  I®  droiâ  & adion que  competer  lui  pouvoir  en  la  Duché  de  Lim- 

Dwrbnp  bourg,  de  quoi  il  donna  fes  lettres  veille  de  la  Convcrfion  de  S.  Paul  de  l’an 
' '8^ /?//  LXXXI  V.  addrelTaotes à l’Empereur  Rudolf,  par lefqucllcs il  rc- P/T»!»» 

'rum.  ' quiert  afieâueulèmcnt  audiâ  Empereur,  de  vouloir  conlîrmer  & i^rcer  la-  f‘i-  *■**• 
diôc  relignation , & de  Ibu  authoritc  conférer  tout  lediéf  droiél  en  mains  de 
noftreDuc,  &enlôn  nom  àHenryLantgrave  & Sire  de  Hcirc,  qui  de  fa  part 
&de  la  part  dudiél  Ducalloit  vers  l’Empereur  à ceft  eflcél. 

Béatrice  de  Gi;unich  veufvedelcanSire  de  Kerpen  de  l’advcu  de  fes  enfants  Premt 
Alexandre.  Arnou,  Ican, Godefroy,  Edmond,  Sophie,  Margarcte  & Blanchc,fît  * ' *• 

certain  accord  avec  fon  frcrc  W cnnemaer  de  Gimnich , par  Icq  uel  pour  éviter 
plusgranddommagc  ladiéte  Dame  Béatrice  donnaà  fondiâfrcrc&à  lenne  Da- 
mcdeHoschftratçùfèmruela  terreüc  Seigneurie  de  Kerpen,  cnclchaugc  des 
terresdcBulchvelt,  Lubcllaft,  Spurkc&  Erlcphe.  avec  une  rente  de  cinquante 
maldres  de  leigle  fur  les  biens  de  l’Archcvclque  de  Cologne  à Villcnich , par 
lettres  de  l’an  MCC.  LXXVI.  données  Iclendemainaprcslcs  liens  de  S.Picr- 
te.  Et  quelque  temps  apres  lediéf  W cnnemaer  traniporta  ladiûe  terre  de  Ker- 
duCh^  peaj  noftrcDucpourccttâiDelommc  d'argent;  mais  eftatt  depuis  les  fuldiéls 
enfants  de  Xerpen  parvenus  en  cage,  ils  réclamèrent  ladiéfe  terre,  allcgants 
qu’ilslê  trouvoient  irotablcmcnt  gravés  & intereftes  par  l’clchangc  fairft  entre 
leur  mere  & oncle  : toutes-fois  noftrc  Duc  dcfirant  retenir  la  terre  de  Kerpen 
qu’il  avoitacquis,  traiélaenfortc,  que  les  parties  remireut  leur  diftêrcnt  au  dire. 
&arbitragedelàperfoniie  &dc  Gérard  de  Marbais;  enfuite  dequoi  ils  firent  Primn 
& arrefterent  certaine  compofition  entre  eux  en  la  forme  enfuivante.  Pre- 
mierementq^lc  tranfport  & vendition  de  ladiéfe  terre  & Scigneuriede  Ker- 
penavcc  Panèndorf.Gliftè,  Binchoven& autres  appartenances, faidic à noftre 
DucparlcdiéfWcnnemaer  de  Gimnich,  demeurerat  enfonentier,  &pourre- 
dreftêr  &fàtisfaire  aux  griefs  & interefts  prétendus  pzt  les  enfants  de  Kerpen 
qu’on  nommoit  de  Bufchvclt  il  fut  ordonne,  que  le  Duc  leur  donneroit  cent 
& cinquante  marcs  de  Cologne,  pour  laquelle  Ibmme  lefdiifts  enfants  lui  dé- 
voient aftigner  de  leurs  biens  Allodials  jujques  à ladiâevalcur,  qn’ilsdevoienC 
prendre  en  fief,  & de  qooi  Alexandre  & Arnou  les  fils  aifhés  firent  homma- 
ge au  Duc  pour  eux  & leurs  hoirs;  & outre  ce  promit  le  Duc  de  pourvoir 
dans  l’amice  leurs  frères  Ican,  Edmond  & Godefroy  à l’eftat  Ecclefiaftique, 
feavoireft  les  deux  es  Ordres  de  Cifteaux,  des  moines  noirs,  de  Premonftré, 
on  des  Holpitaliers  Theutouiques  ou  Templiers,  & le  troifiefme  Godefroy 
à quelque  prébende  bénéfice  Ecclefiaftique,  dequoi  furent  dcfpelchés  let- 
treslendcmainapresrinvention  delà  S.Croixdet’an  MCC.  LXXXII.  foubs 
letclmoignagcde  Gérard  Noble  AdvoUé de  Coltine,  deConrard  d'Elvervel- 
MtriJi.  de,  de\VillaumcSommcllierde Nide^en,delean  deRodeididSccivaert, de 
Godefroy  d’Arwilre,  de  ThicrySc  Wennemaer  de  Gelfdorp  frères,  d’ Arnou 
di<S  d’Onbelcheidene,  d’Edmond  diift  Gryn  & de  lean  Sirede  Fraokenberge.  " 

En  conformité  de  ceft  accord  noftre  Duc  donna  à Alexandre  & Arnou  de  Prtmt 
Kerpen diéïs  de  Bufchvclt  la  Ibmme  deceuts  marcs  Anglois-Brabaotins  doulè 
fols  comptes  pour  nurc,  dequoi  ils  donnèrent  leurs  lettres  de  quitance  foubs 
les  (cauxdudiift  Alexandre&de  Wennemaer  de  Gimnichlenr  oncleVendredi 
deyaathCathedra’Petri  del’an  MCC.  LXXXII.  Et  comme  lediâ  Cha- 

fteau 


Digitized  by  Googif 


n84- 

ï2b5.yîi/ 

ICtm. 

/•'amfae* 

iftVMt. 

jldvQÛerit 

d'jliXt 


Ltim- 

kattr^. 


; LIVRE,  IV,  r 3oj 

(leau  de  Kerpeneftoit  immédiatement  mou vaot  de  l’Eiopirc,  nodrcDacob- ,, 
tint  encor  rinveftiturc de  l'Empereur  Rudolf  par  lés  lettres  données  à Erftein  Duc. 
l’onfierme  de  Février  de  l’an  MCC.  L XXX IV.  mJi'TÔ. 

Durant  encor  les  trêves,  Walleran  Sire  de  Moujoie&Fauquemont  ptrfes 
lettres  données  V endredi  avant  la  mi-quorerme  de  l’an  mefmc  M CC.  LXXXl  V.  Prtnü 
pfomitànoftrcOuc,  que  tout  le  temps  qu’il  tiendrai  l'Efcoutetterie  ou  foubs- 
AdvoUerie  de  la  Ville  d' Aix , il  lui  conlbrverat  en  tout  droiéf  & jurifdiâion 
quelnicompeteenladiéfe  Villecommc  l'ouverain  AdvoUcd’icellc,  & qu’il  fe- 
rai maintenir  toutes  les  convenances  & promeflés  Eiiâes  au  Duc  par  les  ci- 
toyens de  ladiéle  Ville,  en  conformité  des  lettres  qu’il  en  at. 

ArU.-r^t  Cependant  les  Comtes  de  Flandres  & de  Haynaut  prononcèrent  leur  arbi-  F.  l.  va» 
fi"  trage  en  faveur  du  Comte  de  Gueldres , à qui  ils  adjugèrent  l’ufufruiéf  de  1a 
ît  Duché  de  Limbourg  là  vie  durante,  &qucno(trc  Duc  ne  devoit  entrer  en  pot 
fcinon , ni  l’acquefle  par  lui  £iiâ  avoir  lieu , qu’ apres  le  trefpas  dudiâ  Comte 
de  Gueldres,  & qu’entretant  le  Chadeau  de  Limbourg  feroit  délivré  en  mains 
du  Comte  de  Flandres,  qui  à mefmc  fin  y envoya  de  la  pan  quatre  Chevaliers 
pour  en  prendre  la  pofièfiion  ; mais  le  Comte  de  Gueldres  ne  voulut  oneques 
Elire  fbrtir  lés  gens,  & retint  leldiâs  Chevaliers  flamans  enollagc:  nollrc 
Duc  fc  contentoit  aufiî  bien  peu  de  l’arbitrage,  & lui  lémbloit  que  les  juges 
D’avoientaflesmeurement  pxrnderé  l’affaire , ni  pourveu  à les  interefts,  car  le 
Comte  de  Gueldres  avoit  des-ja  levé  groflés  fommes  d’argent  & engagé  plu- 
Ceurs  bonnes  pièces  du  pais  de  Limbourg , ce  qu’eftoit  direéfement  contre  la 
nature  de  l’ufufruiâ,  qui  nepermeâ  à l'ulufruiâuaire  que  la  fimple  joUillànce 
du  revenu  fàvie  durante  ; de  lorte  que  les  parties  mal  làtisfiiiéfes  le  préparèrent 
nouveau  pour  debatre  leur  caule  par  lesarmes;  & tandis  quechalcuns’ap- 
Ut.  prefloit,  Conrard  de  Lonfies  fur  nommé  Snabbe  Droflàrd  de  Limbouig  vint 
a petite  compagnie  raviver  le  pais  de  Dacibem;  Renier  de  W^efetenCha- 
Datlhtm.  Rciaiududiâ  Daelhcm  s’efiant  mis  en  Campagne  rencontra  leDroflàrd  près  de 
Werfage,  ou  fiit  bien  combam,  mais  les  nollres  obtindrent  la viéfoire,  & de.< 
meura  le  Drolfard  prilbnnicr  avec  plufieurs.des  liens,  qui  furent  détenus  long 
temps  au  Challeau  de  Genappe.  Walleran  Sire  de  Fauqucmontqui  clloit  à la 
main  vint  bruller  julques  aux  pones  de  Maellricht , pour  à quoi  mettre  ordre 
les  Bourgeois  coururent  aux  armes;  Ogict  Sire  de  Hacren  avec  quelques  No- 
bles fe  prefenta  en  armes  à cheval , mais  ou  lui  refula  la  Ibrtie , & Jean  de  Mil- 
le Efeoutette  de  ladiéfcV illc  pour  l’E velque  fiicdefigné  conduâeur  des  troupes .. 
qui  Ibrtirenr  aveepeu  d'ordre , & combatoient  confùlcmcnt,  ce  que  fut  canfe 
que  le  Sire  de  Fauquemont  obtint  bien-tolltcdefIus8e  rechaflàlcsennemis,  re- 
tenant en  fes  prifons  lediâ  Efeoutette  & pluficurs  des  Bourgeois.  Le  Duc  en. 
aiant  eu  radvcrtencc  envoya  Wennemaer  de  Gimnich  Site  de  Hoochllraetea 
avecquelqucstroupespourdefiéndreceux  deMaellricht,  cequ’ilfitallesbicn, 

& palfa  dansle  pais  de  Fauquemont  ou  il  bruflaplufiearsVillages,  dclailalla  , 

mettre  le  liege  au  Chafleau  de  Rode&  le  fit  attaquer  afiesfbiienfcmeotmais  le 
malheur  voulut  qu’en  un  afiautle  SiredeHoochflraete  fut attainâ d’un  fléché 
en  latefie,  dclaquclleblcflurepenaptesilmoorut,  eeque  fiitcauléquelefi^e 
lut  levé  làns  autre  effcéf  : la  perte  d’un  Cbevabcr  11  notable  fiit  fort  relèntie 
par  le  Duc  & toute  la  patrie;  il  laillà  lantfeulement  deux  filles,  delqnelles 
l’aifiiéelenoe apporta  les  terres  de  Hoochllraete,  Vorléle,  &c.àlbnmarilean 
Sire  de  Cnyck,  la  fécondé  Ide  de  Gimnich  fut  mariéeà  Collin  Sire  de  Ranll, 

Berchem,  &c. 

L’Archevelque  de  Cologne  avoit  convoqué  tout  les  Princes  confédérés  en 
la  VilledeNuis,  pour  prendre  quelque  bon  pied  en  celle  guerre,  & apres  plu-  nm  a»- 
y.  fleurs 
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U AH  1.  <i cars  propontions  l’on  arrefta  de  prendre  à vive  force  la  Ville  de  Maellricht, 

Duc.  ÿc  parainu  empefcher  au  Duc  le  pallage  pardcla  laMeufe  ; à qaeleSèâfiic or- 
donné que  tours  fetrouveroient  à Fauquemont  avec  les  plus  de  forcesquepof. 
fiblcleurfêroit.  LeDuclceuc  bien-toll  larelôlucion  de  tes  ennemis,  par  ou  il 
Mm-  fit  bien  pourvoir  ladiéFeVille  deMaeftricht.&yenvoya  pourladefenceHen- 
^ Lovain  Sire  de  Gaesbeck  & ArnouSire  deDiellaveclcorsbannieres  & 
autresChevaliers&  bonnes  troupes,  qui  firent  fi  bien  leur  devoir,  que  com- 
bien que  l’ennemi  fitdesfnrieux  aflautsàladiâe  Ville  du  colle  de  Wyck,  il  le 
trouvèrent  neantmoins  tefponlTc  avec  telle  valeur,  qu’à  la  fin  il  forent  con- 
trainélde  Ibnner  la  retraite  avec  perte  notable  & confiifion. 

WallcranlSire  de  Fauquemont  conduâeur  & Capitaine  de  celle  entreprinlè  F.  I.  vmm 
voyant  fon  delTein  rompu , mena  touts  les  Princes  & Barons  avec  leur  armée 
Dttihtm.  au  pais  de  Daelhem , ou  il  ravagea  toute  la  Campée  jufques  aux  portes  du  ™" 
Chadeau  : le  Duc  voulant  prendre  fa  revenge  palTà  la  Meoiè  & alla  fiir  le 
Chafleau  de  Herve,  qu’il  print  & ruina  entièrement  pour  rendre  plus  libres 
ceux  de  Daelhem  des  couriès  de  leurs  ennemis.  Le  Sire  de  Fauquemont  en- 
LtmmtU.  tretant  palR  deçà  la  Meule,  & Ipolia  le  Village  de  Lommele  en  la  campine  : 
enlbrte  que  des  deux  collés  la  guerre  s’allumoit  au  plus  fort.  Ceux  delà  Vil- 
le d’Aix  tenoient  le  parti  de  noftre  Duc,  par  ou  les  Princes  confédérés  firent 
detrooUër  toutes  marchandifes , denrées  & vivres  qu’on  menoit  vers  ladiâe 
Ville,  ce  que  finalement  leur  caulà  tres-grande  dilètte,  mais  noQre  Duc  fit 
Aixfinn-  drellcr  un  grand  convoy  de  toute  forte  de  vivres  & autres  chofes  necelfaires 
pour  la  provifion  de  ladiâe  Ville , duquel  furent  conduâeurs  Henry  Sirede 
Herftal  &'de  Gaesbeke , Arnou  Site  de  Breda  fon  frere , IcanSire  deCuyek, 
WauthierBerthout  Sire  de  Malines  &WaathierBerthontlbnfils,  AmonSire 
deDiefl,  leanSiredeHeufdcneArnouSiredeWelèmaele,  leanBenboutSire 
deBerlaer,  GerardSiredeRodèlaer&ArnouSirede Walhain,  qui fbubs lents  ' 
bannières  menoient  outre  le  doufe  cents  glaives  à cheval,  lix  mille  Ser- 
geants  à pied  en  fi  bon  ordre&fi  bien  equiprpés,  que  Icursennemis  avec  toutes 
leurs  forces  n’oferent  les  attaquer,  mais  pour  tout  cela  les  Princes  confédérés 
Rrwiu  J ne  lailToientd’avoirbonnermrrefpendeoce  enla  Villed’Aix,  ou  il  y avoit  pln- 
Mix.  fieursaffeâionnés à leur  parti,  & entre  autres  l’Efeoutette ou  foubs-Efeoutet- 

ce,  qui  avoit  grande  antnorité  envers  le  peuple;  celhii-ci  tu  jour  qu’il  avoir 
complotté,  par  Ibn  de  cloche  convoqua  toute  la  commune  aux  armes,  pour 
courir  lus  aux  Brabançon , que  le  Duc  avoit  laille  pour  defence  de  la  Ville, 
ddqnels  les  chefs  elloient  Amon  Sire  de  Welèmaele , Wauthier  Berthout  le 
jeune,  LeonSiredeBautershem,  lean frere  auSiredeRotlelacréc ArnouSire 
d’ifiche,  ceux-ci  lèmirentenbonnedcfénce,  enintentionde  vendre  leurs  vies 
à haut  pris , anlli  quelques  Bourgeois  fê  joignerent  à eux , mais  ils  elloienc 
avec  tout  cela  bien  peu  de  compagnie  ponrcombatreàunemultitudefi  grande, 
toutes-fbis  Leon  de  Bautershem  les  alla  chaiger  avant  qu’ils  fulfent  rangés  en 
ordre,  & tua  certain  Thielman  Lencke  & Ibn  beaufils  qu’elloient  les  princi- 
pales chefs  delà  lêdition,  cequetellementefTroyalepeuple,  quetoutss’enfiii- 
rent  du  marché  &fe  retirèrent  en  leurs' maifons:  l’Elcoutette  fe  fâuva  en  l’E- 
glilc  & trouva  apres  moyen  «Telchappter  de  la  Ville. 

Sifrid  ArchevefquedeCologne  prennoit  fort  mal  l’acquefte  que  noftre  Duc  »>»/- 
Krrprm  avoitfaiâ:  duChafteaude  Kerpen , & parainfi  il  y alla  mettre  le  fiege , la  place 
dxjlrma.  fûtibicn  défendue  quelque  temps  par  lean  Sceivaert  Sire  de  Merode  & Won-  Cm.  Jt 
thier  de  Winde  qui  y eftoient  Capitaines,  mais  ils  le  tronverent  à la  fin  fi  fort  Ctitgxt. 
endommagés  par  les  engins  que  l’Archevefquey  avoit  Aidl  mener , qu’ils  furent 
contraiuâsdelaiftêtla  place,  laquelle  futbruilée&niinée  de  fonden  comble. 
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mais  quelques  années  apres  noftrc  Duc  la  lift  icftauier  & munir  bien  mieux  jeah  i. 
qu’auparavanr.  Due. 

Sur.  le  commencement  de  l’Eftc  de  l’an  MCC.  LXXXV.  les  Princes 
conlcdcrcsjoigucreut  derecbef  leurs  forces,  pour  rcdrcllcr  les  pertes  qu’ils 
avoicnt  fiidt  durant  l’hiver,  & envers  la  S.  Ican  vindrent'lur  la  Ville  d’Aix, 
mais  ceux  de  dedans  le  défendirent  tres-bien  contre  leurs  ennemis:  noftre 
Ducavoitauinfaiâdcs grands  apprefts,  & avoir  tire  à Ibn  alTiftence  plulieurs 
Princes  fes  parents , comme  Ottelct  Comte  de  Bourgogne , Huguc  Sire 
d’Avalon  frère  au  Duc  de  Bourgogne  oncle  de  noftrc  Duc,  Hugue  Comte  de 
la  Marche  & d’.\ngouldme,  Ican  Comte deSoiflbns,  Gui  Comte  de  S.  Pol, 

Ican  Comte  de  Vcndofme,  Gauchier  Sire  de  Chaftillon,  Mathieu  Sire  de 
Montmorency  ,ManriccSircdeCraon,leSire  deNoville  & d’autres  de  divcrlcs 
contrées  & pais,  avec  Idquels  & trcs-bellc  armée  il  palTa  la  Meule  à Mae- 
ftricht,  ce  qu’eftant  entendu  par  les  Princes  confédérés,  ils  dellogcrcnt  de  de- 
vant Aix&  le  vindrent  camper  près  de  Gulpcn  pour  combatrele  Duc.  Eftant 
donques  les  armées  ainfi  dirpofées  à la  bataille  Raoul  de  Clermont  Sire  de 
Nèfle  vint  de  la  part  de  Philippe  III  Roy  de  France  pour  induire  les  parties 
à quelque  accord,  & empefeher  refliifion  de  tant  de  fang  , ce  que  fut  lïbicn 
mené  que  l’on  donna rjuclquc  trêve, &furent  les  Comtesde  Flandrcs&  d’Hay- 
naut  dcrcchcl  defignes  arbitres  pour  ordonner  fur  tout  le  dilTcrcnt  de  la  Du- 
chéde  Limbourg.  Ce  qu’cfmcut  le  Roy  Philippe  de  prendre  fi  fort  àcœurcefte 
pacification , eftoit  qu’il  avoir  entreprins  de  palier  en  Arragon  contre  le  Roy 
Dom Pierre,  quclePapcMartin  IV.  avoit  excommunié , parce  qu’il  retenoit 
le  Royaume  de  Sicile  contre  la  donnation  qu’il  pretendoit  en  avoir  faide 
à Charles  Comte  d’Anjou  ondcaudidRoyde  France , quinonobftant  que  le 
Roy  Dom  Pierre  fut  Ion  beaufrerc,  ne  laillà  pas  de  prendre  les  armes  en  fa- 
, veur  dcfondidonclc,  en  laqucllejournce  il  deiiroit  uniquement  mener  noftre 
Duc  de  qui  il  avoit  la  lôeur  à femme.  Ce  qu’auflî  lit  plus  facilement  refoudre 
à noftre  Duc  de  s’accommoder  à la  trêve , furent  lesnouvcllcs  qui  lui  vindrent  de 
lamortdela  Duchellclà  femme,  laqucllceftoittrelpairéelctroificfmcdeluil- 
IctaudidauMCC.  LXXXV. 

Apres  ce  traidé  noftrc  Duc  le  mit  en  équipage  8c  paflâ  avec  le  Roy  de  i" 
France  en  Arragon,  menant  en  là  compagnie  Godefroy  Sire  d’Aerlchot  Ibn 
frere,  Henry  de  Lovain  Sire  de  Gaesbeke,  Willaume  Sire  de  Hcmericourt, 

Franco  baftard  de  Weremacle  & autre  grande  Chevallerie  & NoblclTe  de  Ibn 
pais,  aulli  allèrent  en  là  fuite  Gérard  de  Luxembourg  & Rafle  de  Gavre  Sire 
de  LiJc.k.crkc,  à chafeun  defquels.ill  donna  trois  mille  livres  à condition  qu’ils 
lui  dévoient  fcrvir,àcinc  Chevaliers:  mais  nous  laiflêrons  de  pourfuivre  le 
fucces  de  ce  voyage  Sc  parlercuis  de  ce  qu’advint  pendant  l’ablènce  du  Duc. 

rOu  ne  doubtoit  aucunement  ou  les  treves  lèroient  bien  oblcrvées  pat  les  F.  I.  vt» 
Princes  confédérés,  detantplus,  quelesRoysdcFrance&d’Angleterreavant 
le  départ  de  noftre  Duc  s’eftoient  de  l’adveu  des  parties  conftitués  fbuve- 
rains  arbitres  & juges  fur  la  difpute  de  la  Duché  de  Limbourg  ; mais  tout  alla 
au  rebours,  car  noftrc  Duc  n’avoit  pas  tourné  la  telle,  ou  aulTî-toft  Henry 
Comte  de  Luxembourg  vint  mettrele  fiegcauCbafteau  deFrepont;  Renier  Je 
Wegelcten  Chaftelain  de  Daelhem  en  advertift  en  diligence  Wauthier  Bcr- 
thout  Sire  dcMalines,  qnieftoitdcfigné  Lieutenant  ouRuwaertpar  le  Duc  en 
fes  pais,  requérant fonalllftence,  pourpouvoirlccourirlesaflïegcs,maisavant 
que  le  Sire  de  Malines  feeut  joinore  les  forces  à ce  neccllàirc,  la  place  fut 
perdue. 

lean  Sire  de  Cuyek  & de  Hoochftraete  avoit  tres-bien  fortifie  là  Ville  de 
Tom.  I.  Hhhh  Grave, /W/. 
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Grave,  & comme  il  enrenditquclestrevcs  eftoient  rompues,  ilpaflâlaMcu- 
Ic  & ravagea  plufieurs  Villages  au  pais  de  Gueldrcs,  le  Comte  Raynaud  pour 
prendre  là  revenge  vint  avec  fon  armée  en  intention  de  forcer  la  place  & la 
réduire  en  cendres;  mais  leSirc  dcMalines  envoya  en  route  diligence  Ibn  fils 
Wauthier  Berthont  le  jeune  & Arnou  de  Gaesbeke  Sire  de  Broda  avec  leurs 
bannières  &bonues troupes  au  fecouts  du  Sirede  Cuyek  & defa  VilledeGra- 
ve , lefqucls  firent  fi  bons  devoirs,  que  le  Comte  de  Gueldres  u’oià  pafier  la 
Meule  ains  le  retira  ayant  perdu  un  tres-bon  Chevalier  nommé  Tielraan  de 
Scinne. 
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Noilrc  Ducccpcndantpafla  les  Pircnccs  avec  le  Roy  de  Francefon  beaufrcrc, 
qui  meooic  une  des  plus  luiOantes  armées  de  quoi  l’on  tache  à parler,  car  au 
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dircdequelquesbonsauthcurs  ilyavoit  quatre-vingt  mille bommesdepied  & 
vingt  mil  chevaux,  & outre  ce  avoit  une  armée  navalle  confiftantc  en  fix- 
vingt  Galleres.  Ses  fils  Philippe  Roy  de  Navarre  & Charles  Comte  de  Valois 
defigne  par  le  Pape  Roy  d’Arragon  alloienten  fa  compagnie, avec  encor  lac- 
quesRoyde  Majorque  frère  germain  au  Roy  Dom  Pierre  d’ArnÇon  Sc  grand 
nombre  de  Princes,  Barons  & Chevaliers.  d’Abbord  al  prindrent  la  Ville  de 
Perpignan& plufieurs  autres  Villcs&Chafteaux  aux  environs,  & finalement 
mirent  Icfiege  .à  la  VilledeGironne,laquellefuttres-bicn  défendue  dcuxmoi$& 
demi  que  lefiegedura.  Les  vivres  pournoflrc  camp  fe  menoient  afies  difficil- 
lemcut,  caril  tàlloitqnc  tout  vint  par  merdoibs  Narbonne  jul'qnes  auxports 
aux  environs  d’Empurias,  Rofes,  &c.  d’on  il  les  falloir  menerparterrejulques 
en  l’armcc,  eeque  ne  fe  pouvoir  faire  qu’à  grande  peine  Sc  travail , pat  ou  le 
Roy  d’Arragon  s’advifade  femettreen  embufcadeavcc  cinc  centschevaux& 
dcuxmillepietonspourrompre&detroullcr  leconvoyque  Raoul  Sire deNcfie 
Conncftablc  de  France  menoitdevcrsnoftrecamp:  mais  cela  lui  fucceda  mal , 
car  apres  un  très  aprecombat  leRoy  fut  vaincu  & tellement  bielle,  quepeude  ' 
jours  apres  il  en  mourut,  ce  que  tellement  effroya  les  aflieges,  qu’à  certaines 
conditionsils  rendirent  la  Ville,  laquelle  couda  bien  cher  aux  François , car 
par  les  chaleurs  & autres  incommodités  la  pefte  & autres  maladies  fe  mirent 
en  l’armée,  & accablèrent  prelque  toute  celte  multitude  : de  noftre  Duché  y 
moururent  Henry  Sire  de  Gaesbeke  & Héritai  Prince  trcs-valeureux  Sc  de 
grande  couduiéte,  Leon  Sire  de  Bautershem , lean  deRorfclaer,  lean  Sire  de 
Wavre,IeandeleHuttc&fonfils,  lean  vandenBolTche,  HermandeBraltene, 
Pinchard  de  Frefm,  Gilles  de  Hardueraont,  Henry  de  Rixenfart  touts  Che- 
valiers & autres  en  bon  nombre  ; mcfme  le  Roy  de  France  citant  au  retour  tom- 
ba malade , & mourut  en  la  Ville  de  Perpignan  au  moisd’Oâobredel’an  firi- 
diifr  MCC.  LXXXV.  noltrc  Duc  fut  aufli  attainâ  d’une  fi  tres-grieve 
maladiequ’oncraignoitalTésfamort. 

Pendantquele  Duc  eltoit  detenu  par  là  maladieen la  Villede Paris,  Walle- 
ranSiredcRochifrcrcdu  Comte  de  Luxembourg&  Lieutenant  pour  le  Com- 
Lit/iti /<-'tcdcGueldresaupaisdc  Limbourgmena  IbnarmécdevantlcChalteaudeLon-  »<}». 
fies;  lacaufefùt,  parcequeConrardSiredcLonfies  diifr  Snabbe  jadisDrolIàrd 
deLirabourgs’cltqitnmgé  du  codé  de  nodrcDuc,  ayantpar  ce  moyen  obtenu 
liberté  de  prifon  ou  il  avoit  edé  detenu  quelque  temps:  & comme  ledift  Cha- 
dcau  de  Lonfies  edoit  tenu  par  Henry  fils  dudiâConrard Snabbe,  le  Sire  de 
Rochi  voulut  empefeher  qu’il  ne  fut  delivre  en  mainsdesnodres,  &parainfi  y 
mit  le  fiege.  Wauthier  Berthout  envoya  en  hade  quelques  troupes  pourlè- 
courir  la  place , & entrerant  arriva  encor  nodre  Doc , qui  en  pcrlbnne  marcha 
. ’ cellepart,  menantenlà  compagniegrande  Noblede;  eequ’edantentendu par 
le  Sire  de  Rochi, ilncvoulutattendrefivenuë,  ains  retourna  à Limbourglans 


Dlyiii 


)gk- 


L^ufu't. 

Hffuf. 

iUus. 


iloVjnJg 
pour  U 
Dut. 


After  nu* 
m/. 

TbitU. 


Vidoirt 
Jm  Sire  de 
Cmye  fur 
UsGmel’ 
éreis. 


Le  Due 

Btmmeh 

re-wevt. 


Tbieh 

Pnui 

briifi/. 


L 1 V R E IV.  307 

avoir  affcÆué  autre  chofe:  de  fbrtequefans  contrcdiÆon  d’aucuo,  leSirede 
Lonfies  mit  en  mainsdu  Duc  lesChalleaux  de  Lonficsfufdiâr,  Hcrue,  Spre- 
mont,  Lybois&Huns,  ce  qu’augmenta 'grandement  les  forces  des  noilre  outre 
Meule,  carilsavoienccncorlestorcrefTes  de  Heinenberge,  Wittham  & Rin- 
gelbergc,  qu'eftoient  des  principales  du  pais. 

Le  Comte  Florent  d’Hollande  eftoit  partifan  du  Duc,  & fàifoit  grands 
dommages&degaftfùr  lespaisdu  Comte  de  Gueldres,  ayantanflidoibs  l’Efté 
paiTcenvoyébellc troupe  au  IccoursdenoftreDuc,  Ibubs  la  conduitSe  de  deux 
notables  Barons  Wolfaert  de  Borlcle  Sire  de  le  Vere  & Jean  Sire  de  RenefTe  : 
il  print encor  leChaftcau  de  MeerfurleGueldrois  & le  ruina  do  fond  en  com- 
ble, par  ce  que  ceux  de  la  guarnifoen  fàifoient  la  guerre  à noftre  pais. 

Noftre  Duc  avoit  fiiift  aucunement  fortifier  là  Ville  de  Thielt , & l’avoit 
commis  à la  garde  du  Sire  deCuyck.qui  delafitdiverfcs  courfes  fur  le  pais  de 
Guelilrcs,  d’ou  le  Comte  refolut  de  prendre  ladifte  Ville  & àcellc  finalTcm- 
bla  belles  troupes , mais  le  Sire  de  Cuy  ck  ne  le  fiant  aux  fortifications  de  Thielt 
fe  mit  en  Campagne  avec  là  Bannière  & tout  ce  qu’il  avoit  Iceu  joindre , & 
appellaàlbnlccoursle  Sirede  Heufden,  qui  Ibubs  fa  Bannière  mena  trcs-belle 
compagniedeChevaliersfcavoireft.  lean  SiredeHeesbien,  Arnou  Sire  de  le 
Slulc,  Thiery  de  Heufden&autres:  lean  VrenhoutevintauHlléjoindre.à  lui 
avec  ceux  de  Broda;  de  forte  que  leSirede  Cuyek  olàbien  prelènter  la  bataille 
an  Gueldrois,  nonobllant  qu’il  fut  bien  en  plusgrand  nombre:  enfin  l’on  vint 
aux  mains,  & fit  bien  combattu  d’une  part  & d’autre, mais  le  Sire  de  Cuyek 
obtint  la  Viéfoire , & fill  prilbnniers  Octon  Sirede  Bueren  un  notable  Baron , 
avec  Alard  Sire  de  Driele,  VVauthier  de  Soelen , Rodulf  de  Haegt,  Henry  & Ro- 
lofde  Cock  Chevaliers  & quelques  autres.  Apres  la  bataille  le  Sire  de  Cuyek 
fê  retira  vers  la  ville  de  Grave,  & lailTa  pour  Capitaine  en  la  Ville  de  Thielt  Franc 
van  Wange  Chevalier. 

Le  Comte  de  Gueldres  avoit  an  commencement  de  telle  gnerre  renoncé 
àl’hommage  qu’il  devoir  à noftre  Duc  à caufe  de  la  Veluwe,  'Thielre-weert, 
Bommclrc-\vecrt& autresterres  qu’il  tenoit  de  lui  en  fief;  mais  contre  les  loix 
féodales  oblcrvcesallors,il  eftoit  demeuré  en  lapolIefliondcfdi<ftesterres,parou 
noftre  Duc  détermina  de  réduire  Icidiéls  fieftà  Ion  dommaine , & parainfi  il  mar- 
cha avec  grande  armée  jufquesà  Oofterwijck  attendant  que  le  Comte  d’Hol- 
landelèlon  là  promelTelot  envoya  desbateaux  pourpalTerlaMeufe, mais  Qcne 
Içay  à quelle  caufe)  le  Dneattendoit  envain,  &fanslcconfeil  de  Vaftaertvan 
GhifeneChevalier  il  eull  fallu  rebrocher  chemin,  mais  Vaftaert  trouva  moyen 
de  palier  avec  quelques  barques  qu’il  ammena  de  divers  quartiers  : Gérard  de 
RothemChevalicr  avec  quelques  paifans  qu’il  avoit  amaltc  pretendoit  de  dé- 
fendre le  palTàge  à Hedel,  mais  les  noftres  pallèrent  avec  telle  diligence  & 
courage,  quelcs  pailàns  fiirent  mis  en  déroute  & demeura  Gérard  de  Rothem 
nrilbnnier  du  Duc,  qui  eftantpafTeenBommelre-wcerde  fit  aulfi-toft  fortifier 
« bien  munir  le  Chafteau  de  Driele,  & euft  volontiers  palTé  la  Waele  pour 
combatte leComte  de  Gueldres  qui  avec  l’Archevelquede  Cologne,  le  Com- 
te de  Luxembonrg  & le  Sire  de  Rochi  fon  frere  le  tenoit  campé  en  Thielre- 
■weert;  8t  àcefte  fin  fit  le  Duc  prefenter  audidlComteque  s’il  lui  vouloir  doh- 
Àer  libre  palTage,  qu’il  iroit  lui  combatte,  ou  bien  lui  offroit  le  palTage  dans 
Bommelrc-weerde , pour  efprollver  leurs  armes  & mettre  fin  par  un  combat 
àuncfilongue  guerre;  mais  le  Comte  foit  qu’il  ne  le  fiat  en  les  forces,  ou  quil 
nevoulot remettre  lès  affaires  à l’haffard  d’unebataille,  refiilà l’offre,  8c  ayant 
mis  des  gardes  furlesdignes, alla  droidl  attaquer  la  Villedc  Thielt,  y &i&ntdes 
'fi  furieux  affàuts,  qu’il  remporta  de  vive  force, &apresl’avoirfaccageéil  la  re- 
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. duift  en  cendres;  Franco  de  Wange,  lean  Vtenhovc,  lean  de  Cock,  Gilles 
baltard  de  Brabant  oncle  au  Duc,  6c  Paul  de  Drogcnc  Chevaliers  y furent 
faidfs  prilbnniers  delquels  les  trois  premiers  moururent  depuis  en  prilbn  des 
blefliires. 

Apres  la  prife  de  Thielt  le  Comte  de  Gueldres  fe  tira  vers  la  Meufe  en  haut  Lti  mtf- 
julquesà  Roermonde,  ouGui  Comtede  Flandres  lui  vint  rencontrer,  de  qui  il  muAi,- 
avoit  peu  devant  fiancé  la  fille  Margaretc,  lots  veufve  d’A'cxandreRoyd’Ef- 
codé,  laquelledepar  là  mere  eftoit  niepee  du  Comte  de  Luxembourg,  eflant 
doneques  parenfemblc  l’on  print  conleil  de  cequ’il  falloit  taire , & finalement 
fut  atrcftédepafrerlaMeufc  vers  le  Brabant,  & adieger  la  VillcdeMaeftricht, 
oulesSiresde  Weiemaele  &dc  Walhain  avoient  le  commandement.  Le  Duc 
partit  audi-toft  de  Bommeire-weerde  & laidant  bonne  garnilbn  à Drieleco- 
floya  les  ennemis,  & vingt  loger  entreMolle&Meerhoutfur  laCampine,  ou 
vindrent  à fon  fecours  plufieurs  de  fes  amis  & allies,  comme  Ottelet  Comte 
de  Bourgogne , Fiugue , Gui  & lacques  fils  au  Comte  de  S.  Pol , le  Comte  de 
Wildenouw,  Sifrid  Sire  de  Ronkele,  le  Sire  deWalbodc,  le  SiredeGriphen- 
fteync  & autres  tant  de  France  qu’Allemagne  en  bon  nombre.  Les  Princes 
confédérés  trouvant  la  Ville  de  Maeftricht  bien  dcfciiduc  paderent  derechef 
la  Meule  à Stochem  & allèrent  mettre  le  liège  au  Chadeau  deWitthem,  ou  ils 
trouvèrent  fi  bonne  refiftence  qu’ils  partirent  tout  court  & allèrent  fur  Con- 
fies, 8c  firent  divers  cdbrts  pour  l’emporter,  mais  Gérard  Vicomte  de  Meule- 
linge  le  dedendit  valeureulement  quarante  jours , pendent  Icfqucls  le  Duc  s’ap- 
prefta  pour  aller  trouver  fes  ennemis,  & à cefl  edeâ  padà  la  Meufe  à Mae- 
ftricht avec  tres-belle  armée,  &tira  droiéf  vers  Lonfics;  mais  les  Priucescon- 
federésquiterent  le  fiege  & la  Campagne  &fe  retirèrent  dans  les  Villes,  ica- 
voir  eft  l’Archevefque  à Wademberge,  le  Comtede  Flandres  à Namur,  le 
Comte  de  Gueldres  i Nuwerftat,  & le  Comte  de  Luxembourg  avec  le  Sire  de 
Rochifbnfrcrc  à Linlbourg.  Le  Duc  fe  trouvant  maiftre  de  la  Campagne  alla 
prendre  les  Chafteaux  de  Rymeridaele,  Sineke , Woude.  Wilgenru  & autres 
places  fortifiées , & padajulqucs  devant  Limbourg,  ou  il  fit  defplier  fes  Ban- 
nières 8c  rangea  Ibn  armée  en  ordre  de  bataille  à la  veuc  de  ceux  du  Chafte- 
au , ou  audi  le  trouva  pour  lors  refpoufc  du  Comte  de  Gueldres  avec  lés  oncles 
de  Luxembourg  ,8c  a ion  départ  bmda  lesfàubourgs.&  retourna  en  Ibn  paispleia 
dcgloire  8c  réputation  fur  lecommonccmentde  l’hiver  de  l’an  MCC.  LXXX  VI. 

Pendant  que  le  Duc  eftoitau  pais  de  Limbourg  Florent  Comted’Hollande 
fit  deftruireleChafteaU  de  Nieuwen-grave  que  le  Comte  de  Gueldres  avoitba- 
fti,  audi  lean  Sire  de  Cuyek  reprint  le  Chafteau  de  Driele,  quelesGucldrois 
avoient  gaigné  fur  les  noftres. 

Apres  la  retraiâe  du  Duc,  leComtedcLuxembourgfit  fortifier  l’Eglifède  F.I.vm 
Spremont,  y mitgrandcgarnilbn,  & tint  ceux  du  Chafteau  comme  enfermes , 
de  forte  que  perfonne  n’y  pouvoir  mener  vivres  ni  provifion  , & parainfi 
eftoicntredniâsàl’extremité,  noftreDuccn  aiant  lesnouvellesavecquelques 
troupes  padà  viftement  la  Meufe,  & alla  au  fecours  de  ceux  de  Spremont , ains 
comme  c’eftoit  au  milieu  de  l’hiver,  & en  un  pais  afpre  8c  montagneux  il 
fcmbloit  du  tout  impodibic,  audi  Henry  Sire  de  Houfalilcfrerebaftard  du  Com- 
tede Luxembourg  avoit  occupé  le  pafTage  près  Hawelge,  & avoir  faiâabba- 
tre  lepont  furlaRiviere  , mais  pour  tout  cela  ne  laiderent  les  Brabançons  de 
pader  fur  arbres&autresbois  avec  tel  courage,  que  leurs  ennemis prindrent 
lafuite,  de  la  ruinèrent  l’Eglilé  de  Spremont,  & firent  mener  bonnes  provi- 
fionsdcDaelhem,mcttantainfilc  Chafteauhorsdetoutdanger. 

Eu  la  mefme  année  MCC.  LXXXVI.  Lundi  apres  IcsLiensde  S.  Pierre  au 
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I. iDuc  moisd'Aouft  nodrc  Duc  traiâa  une  biea  eftroiâe  confédération  avec  les  Jean  ■/ 

II. au  Aà-  Maiftrcs,  Efchevins,  jures  & conununauté  de  la  Ville  de  Liege,  lelquels  re- 
'ÎÀ'gt'  cognurencque  le  Duc  cil  de  droidl  Ibuverain  & Hauc-AdvoUé  de  ladiâe  Vil- 

le,  &C  promircuc  que  fi  le  Duc  pouvoir  dans  refpace  de  doufe  ans  acquérir  tel 
droi<i  d’ AdvoUcrie  que  Baudcwiu  d’Avefnes  Sire  de  Beaumont  pretendoit  avoir 
en  leur  Ville,  qu'ils  lui  pay croient  en  aide  & fubfide  dudiâ  achapt  la  fomme 
de  trois  mille  livres  de  Lovain,&  s’obligèrent  en  outre,  depayerau  Duc  en 
recognoilTancc  de  ce  touts  les  ans  trois  cents  dcfdiâcs  livres. 
iiSt.  Sur  le  commeucement  du  printemps  de  l’an  MCC.  LXXXVII.  nO-  Hulm. 
ht  Orne  ftre  Ducalla  au  iécours  de  Ibn  coufm  'Thibaut  Comte  de  Bar , qui  eftoit  entre 
"Jàêtm'i  gt'Ctrc  avec  l’Evcfque  de  Mets  & le  Comte  de  Luxembourg,  &C  combien 
tlt  Bar.  que  les  armées  de  l’une  & l'autre  partie  s’eftoient  approchées  & fe  rangeoient 
pourfecombatre,  toutes-fois  parla  prudence  de  Wauthier  Sire  de  Ligne  l’efib- 
lion  de  tant  de  fang  fut  empelché. 

Libcrtdc  Mileïen  par  les  lettres  données  jour  de  l’Alcenfion  de  ladidtc  an-  Pnmvti 
née  MCC.  LXXXVII.  refigna  en  mains  de  noftrc  Duc  pour  élire  tenus  de 
HtrJta-  lui  en  fief  tonts  l'es  biens  de  Hardenberg , avec  les  hommes  & fiefs  qui  en  dc- 
■ pendent , & en  recompenfc  de  ce , le  Duc  lui  donna  en  fiefs  pour  lui  & lés  hoirs 
fa  mailbn  à Maeftricht  prés  TEgl  ilc  de  3.  Servais , avec  la  franchilc  & liberté  de 
toute  impofition  : ce  que  lean  fils  aifnc  du  Duc  confirma  par  lettres  données 
jour  des  Innocents  de  Tan  MCC.  LXXXIX. 

Noftre  Duc  par  fes  lettresdonnees  le  Dimanche  avant  la  Nativité  de  S.  lean  PrtMvtt 
Baptille  de  Tan  lùfdiél  moy cnna  certain  accord  entre  les  heritiers  de  la  feué  fi-  ' 
DamcdeBrcda,  & ordonna,  que  ladidc  terre  & Baronnie  apres  la  mort  d’Ar- 
nou  de  Lovain  Ibn  coufin  feroit  partagée  entre  RalTe  de  Gavre  Sire  de  Lide- 
kerkc&GerarddeWcl'emaclcSiredc  (^abeke,  enforteque  Icdiô  Sire  de  Li- 
dekerketiendrat  la  Ville  & Chaflcau  dcBrcdaavec  lamoiéliedeladiâe  terre, 

& l’autre moiélic  aurat  lediél  Gérard  de  Wclcmaclc  & la prendrat  immédiate- 
ment enfief  du  Duc,  & dece  furent  tefmoins  GodefroySired’Aerfehot  & de 
Vierfonlbnirere,  Wauthier  Betthout  Sire  de  Malincs  Ibn  coufin,  Arnou  Sire 
de  Walhain,  ArnouSjrede  Wefemaele,  Gérard  Sire  de  Rotfelaer,  HenrySire 
de  Bautershem,  Wauticr  Volckaert  & Iwain  de  Mcldcrt  Chevaliers.  En  la- 
dite lettre  noftre  Ducprcntla  qualité  de  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  & de 
Limbou^eequ’auparavantTonneremarqueen aucuneCharte.  Aulfi  mourut 
peuapres  Arnou  de  Lovain  ^uitenoit  la  terre  de  Brcda  là  vie  durante,  & par- 
Partagt  ainfi fut  ladiiftc  terre  partagée  enforte,  que  le  Sire  de  Lidekcrke  euft  Breda, 

^ 3*^*'Ooftcrhont,  Rofcndacl,  Nifpen,  partie  en  Woude,  Hulldonck,  Caefdonck, 

Gillc , Ginneken , Bavel  ten  Rycn , Clcin-Oofterhout,  Dorft , Dongen , Hage , 

Etten,  derHeydcn,  &Teteringenavec  leurs  appendencesj  & Gérard  deWe- 
fcmaelccuftBcrgc-op-Zoom,partiecnWoude,  Hcrle,  Halteren,Borch-vliet, 
HildcriiilTc,  Woenldrccht,  Put,  s’Gravenwefele,  Scotene,  Merxem,  Ruc- 
venne,  Scakcrio,  Oflendrecht,  &ccqu’endcpend&retindrcnt encor  indivis 
Steenbergen , Gcftcl , Ouden-bolch , Nieuwen-bofeh , Hecm , Calckelo&  V al- 
kenberge  avec  leur  moeres  & appcndenccs. 

Sifrid  Archcvcfqoedc  Cologncconvoqua  derechef  les  Princes  confédérés  en  Ltimrf- 
la  Ville  de  Nuis,  & demanda  leur  alfiftcnce  pour  faire  la  guerre  à AdolfCom-  »»''**- 
tedcsMontsqu’il  vouloir  chafTer&depofléderde  les  terres,  & à cefteffédfit  ‘ 

1 1 Dot  grandes  préparations,  & nonobftant  que  ce  fut  temps  d’hiver  il  palTa  le  Rhin 
ÿat  aaft-  bruf1aot&  ravageant  toutce  qu’il  rencontroit:  tioftreDuc  en  ayant  eu  Tadver- 
tencealla  viftement  au  fecours du  Comte  Ibn  allié,  & pallànt  laMcnfevinc 
Mnii.  ' ^luftcrs,  ouiltfai^  nouvelle  confcderationaveclcComte Wallerandcloliers 
Tom.  I.  liii  qui 
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qui  aulli  eftoit  Picvoft  d’Aix.  L’Archcvcfqne  retourna  tout  court , & fit  camper 
ioD  armée  fur  la  Rivière  Erfcne,  pour  empefeher  le  palTage  en  Ibn  pais.  Le 
Duc  alla  à Duren  & palla  la  Rivière  Nagiêle,  & brufia  quelques  Villages  du 
pais  de  Cologne  à la  venue  de  l’Archevetque,  qui  avec  le  Comte  deOueldres 
eftoità  Lechenich , mais  le  Duc  retourna  le  loir  à Duren,  ou  celle  nuiél  las  en- 
nemis vindrent  donner  furlbn  arrieregarde,  ains  ils  lurent  tefpouirés  avec 
perte  notable  de  leur  codé,  & des  nollrcs  y fut  tué  tantlêulement  un  Cheva- 
liernommé  lordandeStocheem:  Le  Ducayantparainfilceouru  le  Comte  des 
Monts  retourna  en  fon  pais,  caria  failbncdoit  mal  propre  pour  tenir  la  Cam- 
pague,  & pouvoir  eftreenvers  le  mois  de  Janvier  de  l’an  MCC.  LXXXVllI. 

Ail  Romain. 

Mais  pour  tout  cela  ne  celTerent  les  hoftilités,  car  l’Evelque  de  Liegeavec 
les  Brabançons fedil{X>roient  de  ravier  lepaisduSiredeFauquemont,qui  en 
ayant  euadvertence  avoir  alTcmblc  allés  bonne  armée  & s’eftoitmis  en  Cam- 
pagne pour  la  defence  de  Ibn  pais,  ayant  en  fa  compagnie  l’ArchevcIquc  de 
Cologne,  leComtedeGueldres,  & Wallcran  de  Luxembourg  Sire  de  Rochi, 
tellement  que  les  noftres  voyant  les  grands  apprells  & les  incommodités  des 
chemins  changèrent  de  relblution,  toutes- fois  Herman  de  Witthem  ayant 
IceuqueleSirede  Fauquemont  le  renoit  à Vorendaele,  partid  unfoirdcMae- 
Aricht  avec  quelque  croupes  & vint  bmller  àMaerlèn  à la  veue  de  l'armée  en- 
nemie. 

Nodre  Duc  pour  le  fortifier  d’amis,  traiéla  nneedroiâe  confédération  avec 
Thiery  Comte  de  Clcvcs,  qui  par  fes  lettres  données  Lundi  apres  le  lècond  fg.  i an 
Dimanche  en  quarefme  de  l’an  MCC.  LXXXVII.  promit  de  lui  lcrvir 
&alTider  contre  un  chafciin,  hors-misl’Empire&Florent  Comte  d’Hollande, 
exceptés  aulli  les  terres  de  Thiery  Louf  Comte  de  Hulkerade  fon  &cre,  les 
terres  de  fon  Seigneur  l’Archcvclque  de  Cologne  & de  fon  Eglifo , les  terres  de 
Thiery  Sire  deHeinsbeige  fon  oncle,  lesterres  de  Henry  Comte  dcLuxem- 
bourg&de  fonfrere  Wallcran , & les  terres  de  Wallcran  Sire  de  Fauquemont 
fes  coufins  : le  tout  à certaines  conditions  ; Ica  voir  ed , que  tout  ce  que  le  Duc , le 
Comte  d’Hollande  & le  Comte  de  Cleves  pourout  acquérir  ou  gaigner  pat 
leurs  armes  fur  le  Comte  de  Gneldres  & autres  leurs  ennemis,  forât  partagé 
entre  eux  trois  e%alement,fauf  Bommelre-wecrde',  Thielre-weerde&autres 
terresdelqucllesle  Duc  eddireâ  8c  Ibuverain  Seigneur,  horsmis  aulli  la  Du- 
ché deLimbourg  & autres  biens  qucle  Duc  dcLimbourgpoflëdoità  fon  trel^ 
pas , Icfquelsappartiennent&doiventvenir  particulièrement  au  Duc,avec  telle 
redri<Sion  toutes-fois,  qu’apres  l’acqucde  de  ladiéle  Duché  de  Limbonig  no- 
drcDuc&le  Comte  de  Cleves  defigneront  cbafonn  une  perfonne,  qui  par  ar- 
bitrage jugeront  touchant  les  biens  achaptés  par  le  feu  Duc  deLimbourg  des 
deniers  ayants  appartenus  i la  PrincelTe  lutte  de  Cleves  jadis  fa  femme,  & 
tante  dudiâ  Comte  de  Cleves,  qui  outre  ce  s’obligea  qu’apres  qu’il  aurat  dé- 
noncé la  guerre  au  Comte  de  Gueldres,  ou  qu’il  forât  par  lui  défié,  qu’il  ne 
traiâerat  trêves  ni  paix  avec  lui  fans  l’adveu  & confentement  de  nodre 
Duc. 

Cunigondede  Brandenbourg  vcufve  & jadis  fécondé  femme  de  Wallcran  Prmt$ 
Duc  de  Limbonrg  dernièrement  dclûnéf  par  fes  lettres  données  le  Dimanche  tH-  *“• 
Inhilate  qu’ed  le  troificlinc  apres  Palqucs  de  l’an  MCC.  LXXXVIII.  dé- 
claré, que  pour  la  grande  libéralité  de  nodre  Duc  fou  cher  coufin  elle  lui  at 
cedé&tranfporté  tout  IcdroiAd’ufulrniâ  ou  autre  que  competerlui  pouvoir 
enta  Duché  deLimbonrg&esappartenances  d’icelle. 

Cependant  les  Roys  de  France  & d’Angleterre  avec  autres  Princes  firent  ‘ 

grands 
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grands  devoirs  pour, réduire  les  querelles  &dil7ênrions  qu'il  y avoir  pour  la  Ikah  i. 
de  Limbourg  à quelque  bon  accord,  & fut  l’affaire  fi  bienmeuc,  que  Doc.  • 
XrJi’Arü-  Its  parties  remirent  le  tout  au  dire  d’Engucran  de  Crequi  Eveique  de  Cam- 
tri.  bray,  perfonnage  bien  entendu  & de  grand  lignage,  fils  de  Philippe  Sire  de  m Ji 
Crequi  &de  lenne  de  Piquigny,  en  mains  dequilespartics  promirent  détenir  Omldrit. 
pour  bon  ce  que  par  lui  Icroit  ordonne , foubs  peine  de  cent  mille  livres  Pari, 
fis  de  quoi  nollre  Duc  conffitua  les  reljpoudants  Philippe  fils  au  Comte  d’Ar- 
thois.  Gui  Comte  de  S.  Pol,  lean  Comte  de  Dreux,  Godefroy  Sire  d’Aerfehot 
&de  Vierlbnfbnfrere,  Raffc  de  Gavre Sire  de Lidekerke  & deBreda,  Olton 
Sire  de  Trafignies,  lean  Sire  de  Cuyek,  Amou  Sire  de  Walhain,  Robert  de 
Grimbcrgc  Sire  d’Affche,  Gérard  Sire  de  Rotfèlaer&  Henry  de  Grimberge 
Sirede  Moerlccke.  Enliiitc  de  quoi  le  Chafteau  de  Limbourg  fut  mis  en  mains 
dudiâ  Evefquc,  & de  là  part  le  rcceut  Wauthier  d’Antoing  Sire  de  Bellone, 

^ tout  ainfi  comme  le  Comte  de  Flandre  l’avoit  paravant  tenu  enfa  garde,  com- 
me le  tout  fc  voit  par  lettres  fur  ce  depelchées  en  l’an  MCC.  LXXXVIII. 
Etquelque  peu  apres  lediâ  Evcfqueprononçaaufniàfcntence  mais  le  contenu 
d’icelle  ne  m’eft  apparu. 

Mais  tours  cesappoinâementnefl'rvoient  de  rien,  carauffi  bien  le  Comte  de  F.I.vn 
CtKTTirt.  Gueldres  que  noftre  Duc  eftoient  relbius  de  ne  perdre  on  point  du  droiâ  que 
chafenn  penfbit  avoir  en  la  Duché  de  Limbourg,  & paraiufi  l’un  & l’autrelè 
fbrtilioit  d’alliances  & amis  pour  recommencer  la  guerre  à bon  efeierit.  Les  * 
Princes  confédérés  pour  le  jour  delaPcntecofte  avoient  convoqué  uneaffem- 
blée  de  Ceux  qui  effoient  de  leur  parti  au  Chaffeau  de  Fauquemont,  & fài- 
foient  courir  le  bruiél  que  c’efloit  pour  finalement  faire  quelque  compofitiou 
avec noflrc Duc;  mais  leur  dcflcin  eftoit  toutautre,  careflantparcnfembleau 
jour  fixé,  l’Archevcfijue  de  Cologne,  le  Comte  de  Gueldres,  le  Comte  de 
Flandres,  le  Sire  deMonjoie,  leComtedeLuxembourg&fonfrerelcSirede 
Rochi,  le  Pue  de  Lorraine,  &plufieursautres,l’ony  propolàdiversmoyens 
pour  ruiner  les  pais  du  Duc,  ôc  lui  empelcher  entièrement  l’entrée  au  pais  de 
Limbourg,  & comme  le  Comte  de  Gueldres  n’avoitautredroiâàlaDuchéde 
Limbourg  que  rufuffuiâ,  & que  la  proprietéavoiteflétousjoursrcclaméepar 
le  Comtede  Luxembourg,  qui  pretendoit  eftre  le  plus  prochainapres  le  Com- 
te des  Monts  qu’ils  dilbient  eflre  defeheu  de  Ibn  droiéf  par  la  vente  qu’il  en 
avoitiâiéfànofire  Duc  contre  toutdroidf&raifon&en  préjudice  & deshon-  , 
neur  de  tours  les  Princes  du  tres-noble  làng  de  Limbqurg , la  fût  encor  arrefté 
par  les  menées  d’IfàbcaudeLuxembourg  Comteffè  de  Flandre,  que  le  Comte 
Le  Cimie  de  Gueldres  parmi  certaines  conditions  tranlporteroit  en  mains  du  Comte  de 
AGml-  Luxembourg  lediâ  droiâ  d’ufufrniâ,  &tout  autre  qu’il  pouvoir  prétendre 
ftruLm-^  ladite  Duché  deLimbourg,  & toutslesPrincesla  prefentsjurerent,  qu’ils 
tcurg  ai  maintiendroient  de  tout  leur  pouvoir  le  Comte  de  Luxembourg  audiâ  droiâ 
contre  un  chafeun.  Noftre  Duc  cependant  pour  s’afleurer  de  l'alliance  de  fon 
ifMig.  ' beaufrerel’EvefquedcLiege, promit,  queficncasilnefcentproUverdanscer- 
tain  terme  limité  que  Je  Chafteaa  & terre  de  Rode  lui  appartenoit  direéfe- 
ment,  ille  prendroitenfief  de  lui,  anffi-toft  qu’il  l’auroit  conquis  fur  fes  en* 
nemisqui  pour  lors  le  tenoient  ; delà  il  vintavec  tres-belle  compagnie  à Mae- 
ftricht,  ou  ilentenditaufti-toftce  qu’cftoitpafTcàFanquemonc,  &queladiâe 
alTemblée  ne  s’eftoit  faiâe  à antre  fin  que  pour  conlpirer  en  là  mine,.  & lui 
donner  nouvelle  matière  de  guerre  ; £c  parainfifàns  plus  marchander  il  fè  mit 
en  campagne  avec  environ  mille  & cinc  cents  chevaux  &quelques  troupes  de 
gensdepied,  & tira  droiâ  vers  Fauquemont  le  lendemain  de  la  Pentecofte, 

* mais  il  trouva  quedes-ja  ils  s’eftoient  retirés,  nonobftant  cela,  il  commanda 
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Je  AM  I.  de  donner  l'aflaut  à la  place  ,•&  félon  toute  apparence  iireuft  emportée,  ne 
j Flandre  qui  y elloit  demeure  & qui traidla  fi  bien  avec  le 

n“c  USi-  Ducibnbeaufils,  qu’il  laiflTa  fou  cntrcprinle  à telle  condition  toutes-fois,  que 
rt  dcFjn-  le  SiredeFauquemont  s’obligea  par  ferment  de  ne  porter  armes  contrele  Duc 
, pourcaufede  la  querelle  de  Limbourg,  fuubs  peine  de  perdre  & payer  la  fom- 
mc  de  quatre  mille  marcs  d'argent,  de  quoi  le  Comte  de  Flandres  demeura 
Ibu  rclpondant.  Cela  taiéi  le  Duc  pourfuivit  l’Archcvcfquc  de  Cologne  chef 
de  toutelaligucjulqucsi  Fdeinsberge  & Waflêmbergc,  d’ou  tournant  chemin 
iimarchaversIeRhin,  ouil  fitboire  foncheval,  &ravagcalci  vignes  &jar- 
dins  de  l’Evelquc  à Broel  entre  Cologne  & Bon,  & chaifa  au  parc  ülec  y fai- 
fant  halte  quelques  Jours,  pendant  Iciqucls  il  ht  venir  autres  Bannières  & trou- 
pes de  Ibn  pais,  aulTi  lui  vindrent  la  trouver  Adolf  Comte  des  Monts,  Everard 
• Comte  de  la  Marche,  Walleran  Comte  de  luliersPrcvolld’Aix,  & les  députés 
de  la  Ville  de  Cologne,  qui  eftoient  en  mauvais  meloagc  avec  leur  Evelque, 
principalement  à cauiê  du  Challeau  de  Woeringeu , d’ou  une  troupe  de  Bri- 
gands maintenus  par  l’Archevefque  dctrouflbiçnt  les  paifagers  & marchands 
par  eau  & par  terre;  & parainfi  touts  rcquircrent  au  Duc  comme  fouverain 
gardien dcscheminsentre  le  Rhin&laMculc,dc  vouloir  dénicher  ces  Brigans 
& prendre  & deflmire  Icdiéf  Chafteau,  à quoi  touts  lui  promirent  ayde  & 
alTKlencc.  Le  Duc  entendant  les  Juftes  complaintes  des  Princes  & des  députés 
IFurm-  accorda  leur  demande  & alla  mettre  Icficge  auChafteau  de  Woeringen  fur  le 
mi-chemin  entre  Cologne  & Nuis.  L’Archcvcfquc  & les  Princes  con- 
fédérés penfoient  avoir  le  Duc  en  leursretz,  & difoient  engaudillânt,  qu’ils 
avoient  attrapé  la  baleine  au  ièc  bien  avant  dans  les  digues,  d’ou  elle  ne  pou- 
voit  cichapper  à vol  ni  à la  nage , & parainfi  invitoient  touts  les  Princes , Ba- 
rons & autres  Seigneurs  des  quartiers  du  Rhin  & Weftphalic,  pour  venir 
prendre  part  de  laproyc,  & s'enrichir  des  deljioUilles  des  Brabançons:  il  s’af- 
femblerent  à ceft  efleâ  Ibr  l’Erfênc  entre  Bedburg  & Berchem , & le  quqtricf- 
mc  jour  du  mois  de  luing  vindrent  loger  à une  bonne  lieue  de  noBre  armée. 
Noftrc  Duc  voyant  le  dcncin  de  les  ennemis  comme  Prince  courageux  reiblut 
de  lever  le  flege,  & le  mit  au  champs  pour  attendre  la  bataille;  toute  celle 
nuiél  les  armées  demeurèrent  fur  leurs  gardes,  & le  preparoit  chafeun  à bien 
faire  ; & fur  l’aube  du  jour  Samedi  feltc  de  S.  Boniface  V.  de  luing  de  l’an 
Prrpara-  MCC.  LNXXVIII.  l’Archevelquc  chanta  la  mclîc  en  l’Abbaye  de  Bru- 
Wiler,  laquelle  finie  il  fit  une  exhortation  aux  Princes  & Barons  de  la  com- 
pagnie, les  encourageant  à bien  faire,  & leur  rcraoullrantles  advantagesqu’ils 
avoient  Ibr  leurs  ennemis,  qui  en  combrcclloicnt  inferieurs  de  la  moiélie,  & 
efloignés  de  leur  pais , d’ou  ils  ne  ponvoient  attendre  ni  elpcrcr  aucun  Iccours  ; 
de  forte  qu’il  leur  alTcuroit,  que  Dieu  avoir  ainfi  mis  le  Duc  en  leurs  mains 
pour  prendre  vcngcanccdelui,  & de  tant  d’outrages  qu’il  dilbitleuravoir  ellé 
faiâs , & lür  ce  excommunia  le  Duc  & les  fiens , & donna  pardon  à toute  Ibn 
armée.  Le  Duc  d’autre  collé  fit  dire  méfies  tout  matin , & anima  les  liens  par 
une  harangue  qu’il  leur  fit,  deduifant  en  icelle  l’cquité  de  là  caulc  &l’injullice 
de  fcsadverfaires,  & rapportant  à leur  mémoire  les  beaux  & valeureux  fiiiiBs 
de  leurs  ancellrcs,  âcplufieursviéloircs  par  eux  obtenus.  Dieu  fécondant  l’ani- 
molité  de  leur  courage;  cc  qu’il  fit  avec  une  fi  naifve  clcgance  & par  des  rai- 
fons  fi  bien  ageancées,  que  toute  l’armée  propofa  de  pluflot  perdre  la  derniere 
Num-  goûte  de  lang,  que  de  fc  laificr  vaincre:  apres  cela  le  Duc  donna  l’ordre  de 
Tr.tux  Chevallerie  à plufieurs  Nobles  de  là  troupe , entre  Icfquels  furent  Henry  Ber- 
fimcrPc$  tboutdiélBcbDckcn.Gerardfilsau  Sircdclauche,  Louis Berthout de Berlaer, 
ftrUDMc.  Arnou  deSteyn,  Henry  filsauSircdcCuyck,Willaumcfils  au  Sire  de  Homes, 
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Wilbumc de  Berchem,  NicolaesvanDoemc,  lacqiies dcMierlaer.Goliiinde  |eak  i, 
Godcuccurt,  Henry  Chambellan  de  Heverle,  Godefroy  de  Walhain,  Gérard  Oui. 
d’Aa  diûdc  Pollacr,  Gérard  de  Rotfelaer  Sire  de  Vorlelaer,  Laurent  Volc- 
kaert,  Thicry  deHerlaer,  Willaumc  de  Bodlele,  Henry  deWilre,  Arnoude 
Hellebeke,  Henry  Happaert de  Quaderebbe,  Bernardde  Bygaerden , lacques 
de  Velpc,  Herman  de  Boiisbeke,  HuguedeMerlanc,  HeynemandcSorpcIc, 
ArnoudeKcrchcni,  lacquesd’Errenberge,  Lambert  de  LtnCrc,  ConondcGia- 
ièn , Godefroy  de  W Inde , lean  de  Muinc  & autres  en  bon  nombre.  l’On  com- 
mença à oUtr  les  Trompetres  & Clairons  des  deux  codés,  les  Bannières  & 
Eftandartsfiircntdcfplies  ,&  chafeun  s’armoit  & dilpolbit  au  combat.  L’Ar- 
chevelque  & ceux  de  Ion  parti  fe  rangèrent  en  trois  bataillons , delquels  lui 
mcfme  voulut  conduire  le  premier,  accompagné  de  Ion  frere  Henry  Sire  de 
WederborchSt  plufieurs  autres  Comtes  & Barons:  Les  Princes  delà  mailbn 
de  Limbourg  menoient  la  lecondc  troupe  de  laquelle  elloient  chefs  le  Comte 
de  Luxembourg,  Walleran  Site  de  Rochi  Ton  frere,  Walleran  Sire  de  Fauque- 
mont  & Monjoie  & autres  Barons  de  remarque,  avec  lefquels  le  joignerent 
ccuxdulignagcdcSchacfdriefche:  letroifiefmcgroscftoità  la  charge  de  Ray- 
naud Comte  de  Gueldres , qui  edoit  luivi  de  Gofuin  Sire  de  Borne  & autres 
Barons  de  l'on  pais  en  quantité.  Le  Duc  voyant  que  fesennemis  s’edoient  re- 
partis en  trois  troupes,  ordonna  que  de  mcfme  on  s’eud  à ranger  en  trois  ef' 
quadrons,  defq  uclsil  print  le  premier  à la  charge.  Avec  le  Duc  edoient  fon  frerC 
Godefroy  Sire  d’AerIchot  & de  Vierlbn,  & leurs  coufins  Hugue  & Gui  de 
Chadillondlsdu  Comte  de  S.  Pol,  lelquelstoutes-foisn'edoient  accompagnés 
Iclon  leur  qualité,  car  ils  n’avoient  quedix  gentilhomme  de  leur  pais,  par  ou 
le  Duc  commanda  pour  leur  adidence  & garde  Rade  de  Gavre  Sire  de  Lide- 
kerke  & de  Broda  avec  là  Bannière  & la  Bannière  de  ludogne  menée  par  le 
Baillyde  cede  Ville,  encor  edoient  en  l'cfquadron  du  Duc  Godefroy  Comte 
deVianden  Sire  de  Grimberges,  Wauthier  Betthout  Sire  de  Malincs,  Arnou 
SiredeDied,  Ican  SiredeCuyek,  Robert  Sircd’Adchc,  lean  Sire d’Arckel , 
IcanSirede  Hculden,  Arnou  Sire  de  Walhain,  Thicry  de  WalcourtSired’Aa, 

Gérard  Sire  de  Rotfelaer,  Arnou  Sire  de  Welêmaele,  Gérard  de  Wcicmaele 
Sire  de  Berges , Gérard  de  Lovain  Prevod  de  Nivelle , qui  touts  portoient  Ban- 
nière & edoient  (uivis  de  maint  Noble,  Baron  & Chevalier  comme  nous  di- 
rons ci-apres  ; l’Amman  de  Bruxelles  pour  le  bas  cage  du  Chadclain  Gérard 
Sire  de  Marbais  conduilbit  la  Bannière  de  code  Ville , la  Bannière  d’Anvers 
portoit  WillaumedeLicre  EIcoutette,  celle  de  ThillemontmenoitGillesvan- 
den  Berge  Majeur  de  code  Ville,  & Renier  de  Wegeicten  Chadclain  deDael- 
hein  portoit  la  Bannière  de  là  Chadellainie,  & edoit  accompagné  dequclque^ 
Hasbaignois.  Encor  y edoient  les  Bannières  d'Engicn  & ne  Gaesbeke,  mais 
ces  deux  Seigneurs  ne  s’y  trouvèrent  pas.  A la  troupe  du  Duc  fc  joignerent  auf- 
Il  les  Bannières  de  Mulrcpas  & de  Witthem.  Le  iècond  Bataillon  des  nodres 
cdoitgouvernépar  Arnon  Comtede  Los,  Walleran  Comte  delulicrs  Prevod 
d’Aix,  Gérard  de  Iulicrs  Sire  de  Cadre  fon  frere,  Robert  Comte  de  Virnem- 
borg , le  Comte  W ildenouwc,  F redricSirc  de  Ry  fcrfchey  t,  Ican  Sire  de  Bcdbur 
Ibniils,  leanScheivaertSire  deMcrodeDrodarddc  luliers.  leSircdeWilden- 
berge,  Herman  SiredeThoncnborch,  Gerlach  Sirede  Dollendorp,  le  Sirede 
Griphendeine  &quantité  d’autres.  La  troifielme  route  menoitAdolf Comte 
des  Monts  accompagné  de  Henry  Sire  de  Windccke  fon  frere,  d’Everard 
Comtede  la  Marckc;  de  Simon  Comte  de Teelenborg, d’Otton  Comtede 
Waldeck,  du  Comte  de  Segenhage  & de  plufieursautres  Barons  & Seigneurs 
d’outre  le  Rhin,  & avec  eux  le  joignerent  ceux  de  la  Ville  de  Cologne  (bubs 
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Ir  A X I.  leur  Eftandart.  Notre  Duc  cftoit  à la  teftede  fou  armée,  arme  de  toutes  pièces, 
* t-c.  couvcrtdefatuniqueoucotteatmoycedelis  armes,  comme  aulfi  elluicnt  Ion 
eicu&britfieres,  la  garde  de  là  perlbime  fut  commife  à Wautbier  de  Warfule 
Sire  de  Momale  & à Franco  baflard  de  W'clènuelc  deux  tres-braves  Cheva- 
liers & Banneretsj  RalTe  Sire  de  Grès  portoit  la  Bannière  du  Duc  près  là  per- 
fonne,  &avoitavecluiddigncs  Nicolas  van  Ouden  & Wautbier  de  la  Chap- 
pelle  pour  en  tout  événement  lui  fervir  de  luppott.  Pendant  qu’on  rangeoit 
ainltlesarmées,  lefrcrcsdel’OrdreTheutoniquc  & autres  Religieux  alloicnt 
de  part  & d’autre  pour  empelcher  qu’on  ne  vint  aux  mains  Si  obtenir  quelque 
treves  pour  parlementer  parenl'emble , mais  ce  fut  envain , car  touts  eftoient 
tellement  animes  pourattacquerleutsenucmis,  qu’a  peine  les  pouvoit  on  con- 
tenir en  bon  ordre.  L’Archcvelque  envers  les  fix  heures  du  nratiu  s’dvança 
avcclà  troupe  versiatroupedu Comte  des  Monts, qui  le  teuoit  vers  le  Rhin, 
ccqu’eftantapparceu  par  noftre  Duc,  il  fit  incontineur  tourner  Ibnel'quadron 
celle  part,  nonobllant  que  le  Comte  de  Virnembourg  lui  remonftra  ledanger 
ou  il  le  mettoit , car  il  failloit  palier  un  chemin  bordé  de  deux  folTcs  larges, 
(jn’eftoitentredeux.  L’Archevelquevoyantquele  Ducmarchoitfur  lui  pen- 
foitbienlcfervirdel'advantage,  &parainfi  tourna  fes  armes  contre  lui,  comme 
aullî  firent  les  troupes  des  Comtes  de  Luxembourg  & de  Gueldrcs , qui  touts 
parenfemblc  chargèrent  avec  telle  impetuofité,  que  l’un  le  méfiant  parmi  les 
autres  ils  le  rompirent  les  ordres  à eux  melmes , & le  rangèrent  comme  en  gros, 
cequ’eftant  apperceuparleSite  de  Wefcmaelc  Marefchal  du  camp  & Ion  on- 
cle IcBallard,  iiscommanderentqu’ons’cn  tint  en  bon  ordre  &:  bien  lcrré;  au 
contraire  le  Siredo  Lidckerke  vouloir  qu’on  s’élargat,  d’autant  qu’il  cuidoiC 
que  l’ennemi  avec  ce  grand  bataillon  eufl:  environné  lesnollres,  mais  Libère 
de  Dormacle  Chevalier  détourna  ceconfeil,  & fut  par  tout  ordonné  qu’on  le 
•tint  leplus  près  que  fiiire  fe  pouvoit.  Le  Comte  de  Luxembourg  n’eftoit  pas 
bien  content  de  ce  que  les  elquadrons  s’eftoient  joinéf  & en  parla  àdeux  Che- 
valietsbicn  expérimentés  Herman  de  Haddemaclc  Sc  Barrot  de  Hallois,  qui 
lui  confeillercnt  de  fe  ranget  à parc  avec  ceux  qu’il  pouroit  retirer  du  gros. 
Cependant  les  cris  de  guerre  s’efieverent  avec  un  élirai  écrctentilTemcnt  qui 
palTbit  julques  aux  nuées , & eftants  ja  les  armées  proches  l’une  à l’autre  les 
premiers  qui  des  noftres  commencèrent  à donner  fur  les  ennemis  fûrcncFram- 
Commtm-  oach  de  Birgelen  ,Arnoud’IlIche  Chevaliers,  & ArnoufrcrcauSiredeHeuf- 
Î'T ” if  Clercains  homme  très- valeureux , qui  en  ceft  attacq  perdit  le  nez.  Les  en- 

nemis touts  enfemble  crièrent  auDuc  auDuc  & chargeoient  avec  une  vehe- 
mence  fi  grande  de  touts  codés,  que  l’elquadron  des  Brabançons  recula 
quelque  peu;  mais  il  fe  tindrent  fi  Icrrés  enfemblequecelèmbloitunrampart 
badi  d’hommes.  LcsSircsdcCuyck,  d’Arcle&deHculHcnefe  cenoient  fur 
les  ailles  & combatoienc  très  bien,  mais  ils  furentafiallisparunemultitudcfi 
grande,  qu’on  les  eud  retranché  de  l’elquadron,  ne  fut  edé  le  fecours  que 
le  Duc  leur  envoya  en  diligence.  Le  Comte  de  Luxcmbouigcherchoitde  com- 
batte au  Duc,  mais  il  trouva  tant  de  rencontres  qu’il  n’y  Iceut arriver  pour 
cede-fbis,  ains  s’addrellà  au  Sire  d’Aerfehot  quiletenoitducodcdcfonfrere 
accompagné  de  deux  braves  Chevalieis  Wautbier  de  Reves  & Gérard  le 
Moor:  Le  Comte  donna  roidement  fur  le  Prince  Godefroy,  qui  d’une  malTë 
frappa  fi  rudement  fur  la  reda  du  cheval  du  Comte,  que  tout  edourdi  du  coup 
il  emporta  fon  Maidre  bien  loing , mais  il  retourna  aufiî-tod&  fitadvanceru 
Bannière  courageulèment , près  de  lui  edoit  un  Efeuier  Willaumeditdl’Arde- 
nois  Sire  de  Spontin,  à quiilfitleverla  viliere&  Icrequiertqu’illemenaccl- 
le  parc  ou  il  pouvoir  trouver  le  Duc , ce  que  Udiâ  Efeuier  elTcéiua  fort  bien  : les 
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deuxPrinccscombatirearquelquercmpsvaleureufeinciit.  &à lafinlaiflâncles  Ieam  h 
elpécss’cmbralTcrcntpourarracherrun  à l’autre  du  dieva),  mais  ce  fut  eu  vain, 
carlamdlcc  cftoic  fi  grande  tout  au  tour  qu’il  lâllut  laiircf  la  priufe  & fût  le 
Comte  reljjoude,  & encerencontrereceutnoftrcDucuneblcflureaubrasd’un 
Elcuicr  nommé  Wouthict  de  Wcsqui  depuis  demeura  prilbunier.  Wallcraa 
Rochi n’abandonnoitoncques leComtcde  Luxembourg  fon  frere , fài- 
JiMéi.  faut  trcs-biCQ  paroillrc  là  valeur , mais  il  fc  trouva  alTailli  avec  telle  chaleur, 
qu’ayant  rcccu  diverfes  blcflures  il  fut  un  des  premiers  qui  reçurent  la  mort, 
laqueIlcfutancsdommageableauxenncmis,carc’e(loitIe  plus  beau  &gencreux 
Chevalier  de  toute  la  troupe, presde  lui  fc  tenoit  Berrot  de  Hallois  Chevalier, 
qui  fut  prinsmaisil  ne  fut  onequesreguerides  blefTures.  LeComtcde Luxem- 
boi^  voyant  la  Bannière  de  Ibn  frere  abbatuë  chargea  de  nouveau  avec  plus 
d'efioi  t qu’aupara  vaut , & fut  le  combat  fi  furieux , que  le  cheval  du  Duc  fut  tué 
dcIToubs  lui  par  un  Sergeant  du  Comte , mais  il  fut  aufli  toll  remonté  : la  Ban- 
nière de  Brabant  fut  auln  prclquc  abbatuë , car  le  cheval  de  RalTc  Sire  dcGrcsqui 
la  portoit  fut  bicllc  & jette  par  terre,  de  forte  qu’il  fcmbloit  que  les  ennemis 
gaignoient  IcdcfTus:  toutes-fois  Nicolas  Sire  d’Ouden  releva  viflcment  la  Ban- 
nière, & la  portaavcc  Wauthierde  laChappellejufqucsà  la  fin  de  la  bataille.  Le 
Duc  s’addrefibit  celle  part  ou  les  fiens  cfloient  les  plus  foibles,  Sc  fè  fouratcl- 
lemcnt  entre  les  ennemis  que  pour  la  fècondc-fois  fbn  cheval  cflant  tué  il 
tomba  par  terre,  mais  eftant  relevé,  ilfût  par  les  fiens  tiré  un  peu  de  codé,  & 
ArnoudcleHufdatErcuicrfè  mettantà  pieds  lui  prefenta  fbn  chevaheeux  de 
Luxembourg  crurent  bien  qu’il  fût  ou  mort  ou  enfûi  ; mais  aufii-tofl  qu’il  fut 
remonte  l'on  invincible  courage  fut  bien  rccognu,  carildonnadccoflé  fur  ceux 
qui  portoient  la  Bannierede  Luxembourg  avec  telle  impetuofité,  qu’elle  fût 
abbatuë  & jettéc  par  terre.  Le  Comte  Je  Luxembourg  voyant  les  merveilles 
que  le  Ducfaifbitdelàpcrfbnnc,  s’addrcfiâ  pour  la  troifielme-foisàlui,  en  in« 
tention  de  finir  par  Tes  mains , ou  en  lui  oflant  la  vie  fol  ouvrir  le  chemin  à la 
viâoirc;  ilsfrap|Krcntrudcmcnt  l’un  fur  l’autre,  mais  unEfeuier  duDuenom- 
me  Mecrbeke  blcflà  griefvcment  le  cheval  du  Comte , & l’euft  tué , ne  fut  que 
WillaumcrArdenoislhfdiéH’euftempefché  ; IcComte  ne  perdit  pour  cela  cou- 
rage, ains  fc  jetta  au  col’de  noflre  Duc,  croiant  le  tirer  du  cheval  à force  de 
bras,  mais  comme  il  s’efleva  un  peu  de  la  Iclle  Wauthier  vanden Bifdommc 
Mort  dm  Chevalier  lui  mit  l’clpce  dans  le  fondement,  en  forte  que  le  valeureux  Comte 
*o™ba  mort  de  fbn  cheval  ! lcDuc  fafchés’efcriaauChcvalicr,  qu’as  tu  faiét  ? 
tuas  tué  le  meilleur  Chcvalierdc  la  journée;  mais  Wauthicr  s’cxculà,  furie 
danger  ou  il  avoir  veu  fbn  Prince  ; avec  le  Comte  fûrent  encor  tues  plufieurs 
Cheval  iersde  remarque , & entre  autres  deux  fions  freres  baftards  Henry  Sire  de 
Houfàlife  & Baudewin.  L’Archevefque  faifbit  mener  fon  Eflandart  fur  un 
grand  chariot,  auquel  efloit  bafli  une  tour  de  bois  ou  il  y avoit  des  gens  pour 
la  defencc  ; il  le  vint  aufli  jcitcr  alTcs  rudemenr  fur  le  Brabançons , mais  il  fût 
bien  reljjouffé  par  le  Sire  d’AcrIchot  & les  enfants  de  S.  Pol.  Le  Comte  des 
Monts  avoit  en  là  route  grand  nombre  des  paifans , qui  n'avoient  autres  ar- 
mesque  desgros  baflons  garnis  de  quelques  pointes  de  fer,  &'parainfi  voyants 
tant  de  gens  bien  armes  ils  ne  le  haflerent  au  combat,  mais  frere  Wouthier 
Dodde  Religieux  convers  les  anima  & mena  à la  prefic  criant  Berge  Romc- 
like,  mais  fans  dillinâion  d’amis  ou  ennemis  ils  donneront  fur  ceux  que  ne 
crioient  avec  eux.  Cependant  un  varlet  du  Duc  les  fit  pafTcr  un  folTé  & vint 
avec  eux  & la  troupe  de  ceux  de  Cologne  donner  fur  le  dos  de  ceux  qui  com- 
batoientavecl’Archevefquc,  ou  ils  chargèrent  fi  rudement,  quetoutsfc  mirent 
en  defordre.  Le  Comte  de  la  Marcke  & autres  Seigneurs  de  cefte  route  firent 
anffi  tres-bien,  & de  cofVé  attaquèrent  vivement  leurs  ennemis,  qui  ne  pen- 
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Te  A » I.  loicnt  qu’a  fc  (àuvcr  fc  trouvants  aflâillis  par  devant  & par  derrière  ; telle-" 
u£-  ment  que  Franc  de  Corflaer  Chadelain  de  Wallêmbcrge  avec  ceux  qu’il  avoir 
menéprindrentlafuite  ; de  mefme  firent  ceux  de  Heinsberge,  qu’eltoient  ve- 
nusàceftejouméeavecleurBanniere,  mais  leSire  de  Hcinsbcrgenes’y  voulut 
trouver,  par  ce  qu’il  eftoit  en  l’hommage  du  Duc  £t avoir  à temme  une  Prin- 
cefle  du  long  de  Brabant.  L’Archevelque  fe  trouvant  aux  extrémités  & craig- 
nant de  tomber  en  mains  de  ceux  de  Cologne,  fe  rendit  prifonnier  au  Sire 
d’Aerfehot,  mais  le  Comte  des  Monts,  le  fuivoit  défi  pres,quepar  la  multitude 
des  chevaux  & perfonnes  mortes  qu’eftoient  entre  deux , il  n’euft  moyen  de  fc 
mettre  en  mains  des  Brabançons,  toutes- fois  leSire  d’Aerfehot  & les  enfants 
de  S.  Pol  réclamèrent  Icurprifonnier , mais  le  Comte  des  Monts  pria  qu’on  le 
lui  laifiàt,  promettant  qu’il  ne  le  mettroit  en  liberté  fans  l’adveu  du  Duc,  de 
tAnht-  ceux  de  Cologne  & autres  Princes  de  leur  ligué,  ccqueluieflantaccordé,  il 
finitr.'"  P*^  viftement  le  Rhin  avec  fou  prifonnier,  qu’il  fit  garder  à Monheim  dans 
LeSirt  Je  i’Eglife.  Le  Comte  de  Gueldres  avec  fà  troupe  fc  comportoient  auflî  valeu- 
Berne.  reulèment,  en  fa  route  eftoit  Golùin  de  Wauemberge  Sire  de  Borne,  un  des 
meilleurs  Chevaliers  qu’on  trou  voit  pardeça  la  Met,  & de  fa  naiftance  Prince 
dulâng  deLimbourg,  fa  Bannierearmoyécdcguellcsaulion  d’argent  la  queue 
• mifeen  fàutoir  portoit  un  tien  fils  baftard,  à qui  il  commanda  qu’iladvan- 

cat  fur  les  Brabançons,  ce  qu’aulli  il  executafibien,  qu’il  fc  tbura  dansnoftre 
cfquadron  plus  avant  que  nul  autre  de  toute  la  journée;  mais  les  noftres  les 
reçurent  fi  rudement,  que  fa  Bannière  fût  abbatuë  & le  baftard  qui  laportoic 
tué,  & fût  Gérard  de  Waflcmbergcfon  fils  ailhé  & légitimé  faiél  prifonnier; 
mais  pour  tout  cela  oelaiffa  le  Sire  de  Borne  decombatre  courageufement,  & 
combien  queplufieurs  fois  on  le  requiert  de  fo  rendre,  il  n’y  voulut  onequeS 
cfcouter,  aufti  eftoit  là  vertu  ficognuedes  noftres,  que  maigre  luMis  ne  le  vou- 
lurent prendre  ou  tuer,  mais Ibnmalhcur fût,  qu’eftantrepoufte,  ilvinttom- 
ber  entre  les  mains  des  pailàns  d’outre  Rhin , qui  le  chargèrent  tant  avec  leurs 
baftons,  qu’ils  lui  rompirent  un  bras  & le  laiftcrent  tout  cftonrdi,  un  d’eux 
avec  un  glaive  perça  le  ventre  de  fon  cheval  qui  fe  fentant  blellc,  emporta 
fon  Maiftre  tout  au  travers  de  la  troupe  hors  la  prellë,  ou  il  tomba  mort, 
laillànt  le  Sire  de  Borne  par  terre,  mais  il  fût  recognu  par  un  ficn  autre filsle- 
gitime  frère  mineur,  qui  lefit  mettre  fur  une  charette  & mencer  horslabatail- 
Ic;  eftant  depuis  retourné  en  foy,  il  penfoit  qu’on  le  menait  prifonnier  Recom- 
mença à demander  qui  ils  eftoient  & ou  le  Comte  de  Gueldres  fon  Seigneur 
eftoitdcmeuré,  mais  ayant  rccognufon  fils,  il  s’eferia  qu’on  l’eut  à ramener 
& mettre  dans  le  Camp  pour  pouvoir  mourir  honorablement  ; toutes-fbis  il 
nclaiflerentpoar  tout  cela  de  pafTeravantjufquesàlemettreeufeurté.  Hen- 
ry SiredcBurckclofe  comporta  fbnbicn, mais  il  perdit  la  vie,  & fa  Bannière 
armoy  ée  d’or  à trois  torteaux  de  guelles  fût  foulée  aux  pieds.  Le  Sire  de  Kep- 
pelene  fit  pas  fi  bien , car  il  print  la  fuite  avec  fa  Bannière  de  guelles  à trois 
cocquilles  d’argent:  de  mefme  fit  Renier  de  Efcle  Drollàrd  de  Gueldres,  qui 
voyant  que  les  noftres  prennoient  le  deffus,  alla  piller  le  bagage,  i quoi  le 
fuivirentpiufieurs Chevaliers  & Efcuiersde  remarque,  qui  n’en  auront oneques 
que  blafme;  mais  Combien  que  la  troupe  du  Comte  de  GucldresfûtparlaforC 
aflbiblie,  toutes-fois  ne  monftra  le  Comte  aucun  fcmblant  n’y  refcntiment, 
ains  combatoit  tres-valeuteufement  près  là  Banniete  armoyée  d’afut  au  lion 
&billettetsd’or,  laqucllcportoit  ArnoudcGreverodebon  & hardi  Chevalier^ 
fur  qui  les  noftres  chargèrent  fi  fort,  qu’ils  le  firent  reculer  & tomba  la  Bannière 
par  terre , ellefût  tontes-fois  relevée  d’un  Efcuier,mais  il  fut  auflî -toft  tué,  de 
forte  que  la  Bamiicrc  demeura  abbatuë,  & le  Comte  de  Gueldres  apres  s’avoir 
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deféndu  quelque  temps  fut  finalement  reduid  à l’extrcmitc  , fon  cheval  tué&  ihk  , 
lui  à pied  à petite  compagnie  ; cequ’eftant  apparceu  par  A mou  Comte  de  Los  Duc. 
CtmirJi  foncoufin  ilenvoyaqucIqucsScrgcapts  qui  retirèrent  le  Comte  & luiofterent 
ûcotted’armcs  & britfietes,  à finqu’il  ne  fut  recognu,  & le  donna  en  garde 
" à Ican  Chaftelain  deMontenack,  mais  une  troupe  de  Brabançons  ayants  ap- 
pcrccuqu’onlc  vouloit  fâuver , penfant  que  ce  fut  quelque  Chevalier  remme- 
nèrent avec  eux  maigre  lediâ  Chaftelain;  il  ne  fut  toutes-fois  recognu  jufi 
LtSirt  dt  ques  apresla  bataille  quand  ou  le  voulut  defarmer.  Walleran  Sire  de  Monjoie& 
de  Fauquemont  avoir  foubs  là  Bannière  armoyée  de  Limbourg  à lambel  force 
bons& braves  Chevaliers,  & combatoit  avec  afiesde  valeur  en  compàgniedu 
Comte  de  Luxembourg  fon  coufin,  mais  apres  que  lediâ  Comte  fiit  tué, 
il  tourna  ça  & la  & ne  trouva  troupe  ni  Bannière  defèseiuiemis  ou  il  ncs'ad- 
drelTapour  combatre,  faifantpar  tout  preuve  de  Ion  courage;  il  vint  courir  fur 
la  Bannière  de  Walhain . & de  là  main  traverfà  le  col  d’un  Chevalier  de  la 
route  nomme  Renier  de  Mariefart,  furquoi  il  le  trouva  alTailli  de  toutes  parts, 
fit  Bannière  fut  abbatuc&  cuit  du  mal  à fe  fàuver,  car  pendant  que  la  bataille 
n’efloit  finie,  les  noftres  le  tindrent  tousjours  ferres  & bien  ranges,  & ne  fè 
mettoient  à pourfuivre  perfonnequi  ce  for.  s’Eftant  doneques  le  Sire  dcFau- 
quemont  retire,  il  fit  dreffer  une  nouvelle  Bannière  de  les  armes,  foubs  laquel- 
le il  afièmbla  plufieurs  Chevaliersdu  pais  de  Gueldres  & autres  qui  ne  vouloicnt 
s’enfuir , mais  cherchoient  Capitaine  ou  conducteur.  Avec  celle  nouvelle  trou- 
pe vint  Walleran  dcrcchefchaiger  criant  hautement  Monjoie,&$*addrelTa  au 
Comtedeluliers,  à qui  ilcombatillenperlbnne  quelque  temps,  & finalement 
lui  perça  aulTI  lecol,  maiscommeilpenibitferetirer,  un  Chevalierde  la  troupe 
lui  donna  un  coup  fi  bien  à propos,  qu’il  lui  coupa  prefque  le  nez , &làns  Ar- 
nouComtedcLos& Arnou  Sirede  Steynefes  parents,  il  euft  elle  accablé  de 
coups;  enfacomp3gniefurentlorstuésfixChevaliers&  le  feptiefme  lean  van 
Borfeeyt  tellement  bielle  que  peu  apres  il  en  mourut.  La  prinlèdu  Comte  de 
Gueldres  cllonna  grandement  les  liens,  car  il  menoit  en  fa  compagnie  plu- 
fieursNobles,  Barons  & Seigneurs  de  Ibn  pais,  entrelefquelsfont  nommés  les 
Sires  de  Bronchorll , de  Meurs,  Kulemborg,  dcBatenborg,deGeneppe,  de 
Vorll.  de  Malène,  Ernell  de  Sole,  SireKnif,  OttonBole,  Otto  de  Borne  Pre- 
' vofld’Erre,  Hubert  de  Viaene,  IcBocdeMcre,  Henry  BallarddeGueldres, 

Alard  dcDrielle,  Fredric  de  Baer,  Gérard  de  Kelre,  l’AdvoUé  de  Roermonde , 
&autres,  quitoutsdemeurerentprifonniers;  HelwichvanOammefottuéavec 
encor  huict  autres  Chevaliers  & quantitéd’Elcuiers&autrepeuple.  LeComte 
deLosaveclesComtesdeluliers,  dclaMarc,dcTcclcnborg,  deWaldeck,  & 
de  Wildenouw,  lesSiresdcCaflre,  deGriffênIleyne,  de Ry fcrfchcy t,  deMole- 
narck&de  MerodefirentaulTi  paradedeleurvalenr,  mais  ils  ne  forent  fi  forieu- 
fement  attaqué  comme  le  Brabançons,  qui  fouflindrenr  long  temps  le  chocq 
deleursennemis.  Etant  doneques  la  chaleur  de  la  bataille  quelque  peu  attie- 
dicl’oncommençaifàiTCdesprilbnniersdetoutscoflés,  car  entre  les  Princes 
& Seigneurs  il  y avoir  plufieurs  qui  aimoient  mieux  d’ellrc  prins  en  campde 
bataille  que  de  s’enfuir  avec  blalme,  & parainfi  fe  rendirent  & allèrent  en 
mains  Walleran  & Adolf  Comtes  de  Naflou  très- valeureux , defquels  le  der- 
nier parvint  depuis  à l’Empire,  le  Comte  de  Nuwenaer,  Walrave  de  luliers 
SiredeBeregem,  Renard  de  Wefterbourg  Prevollde  Bonne,  leandeHeinsber- 
ge  Sire  de  Leeuwenberge  & Ion  nepveu  Loef  de  Cleves  Comte  de  Hulkera- 
de,  Everard&Salcntin Sires d’IfenborgfurleRhin,  lesVicomtesde  Rin^e, 
de  Harmefteine,  d’Are,  de  Drakenfeld&deWede,  les  SiresdeMontabnre, 

& Sinbach , lacques  de  Seele  & trois  des  fes  fi  Is,  les  Sires  d’ Vlmen,de  Sircke  & de 
Tom.  I.  Lin  Ro- 
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Rolingen.  Herman  de  Haddemaele  qui  portoit  d’afur  à l’aigle  d’argent  eftoit 
un  des  meilleursChevaliersdetoutelajournée,&avoitcombatuenperlbnneau 
Duc,  mais  il  fut  prins  par  uuEfeuier  Henry  de  Ruligen.  Henry  Sire  de 
Wefterborg  ne  le  voulut  oneques  rendre,  mais  combatift  jufques  au  dernier, 
laillant  la  vie  au  liâ  d’honneur  avec  pluficurs  Barons , Chevaliers& Nobles, 
entre  lelquels  furent  les  SiresdeBrandenborg,  de  Mirevaert,  de  Mellèmboutg 
& autres.  La  dernière  des  Bannières  de  l’ennemi  qui  demeura  fur  le  champ 
lut  celle  desSchaldrieflche,  defquels  le  principal  chef  eftoit  Conrard  dcLon- 
lies  didl  Snabbe  : doibs  le  commencement  de  la  bataille  ils  avoient  requis  au 
Comte  de  Luxembourg  de  pouvoir  combatre  à ceux  des  lignées  de  Mulrepas 
&Witthem  leurs  ennemis,  mais  ils  ne  le  Iceurent  rencontrer  avec  eux,  car  ils 
s’eftoient  ranges  à la  quelle  du  bataillon  des  Brabançons,  ou  ils  le  maintin- 
drent  pendant  que  ceux  de  Schafdrieftche  combatoient  les  noftrcs  , mais 
apresquela  bataille  lut  prelque  Unie,  & que  le  plusgranddanger eftoit  pafte, 
leSiredeMiilrepasavec  là  Bannière  courut  furcclui  de  Schafdrieftche,  accom- 
pagné d’Vdon  Ion  frere,  de  Scheyvaert  de  Gcilkirche,  de  Willaumede  Mor- 
menft,  de Willaume  de  Kemnade,  de  Herman  de  Heineuberge  &d’autres  en 
bon  nombre:  de  melme  fit  Herman  Sire  de  Witthem  avec  là  Bannière , (bubs 
bquelle  il  menoit  Arnou&  Simon  Iferes  & quantité  d’autres  Chevaliers;-  la 
tnefléeltitalpre  entre  cesdeux  lignages,  mais  ceux  de  Schafdrieftche  eftantsja 
laftes  eurent  finalement  le  pire  ; ils  combatoient  toutes-fois  avec  grand  coura- 
ge, & vendoient  ailes  cher  leurs  peaux,  car  ils  virent  bien  qu’il  n’y  avoit 
compofition  ou  rançonà  làire,  dont  ce  fiat  grand  dommage  car  de  cent&  dix 
Chevaliers&  autres  braves  gens  qu’ils  cftoient,  il  n’en  elchappa  que  quatre, 
entre  lelquels.fut  Conrard  de  Lonfics  qui  le  fauvaàlafuite,  car  il  feavoit  bien 
l’offcncequ’il  avoit  faift  aux  noftrcs  quitant  leur  parti  contre  foy  & ferment, 
entre  les  morts  de  celle  route  Ibnt  nommés  Gobbelin , Adewin  & Gilles  de 
Huckelbach , Renier  & Henry  de  Wilrc  diâs  Morccl  .Henry  vander  Bucken , 
Simon  Balge,  Rode  van  Sinke,  Simon  Frabbe,  Smale  van  Wilgenru,  avec 
Henry  Snabbefilsde  Conrardde  Lonfies  & autres  qui  moururent  en  comba- 
tant  ouaprcsdesbleftiires.  Celle  bataille eftuuc  desplus  celcbrcsde  quoi  l’on 
lâche  àparler,  car  en  icelle  toutes  lesforccsdcrinferieurc  Germanie  s’eftoient 
bandées  les  unes  contre  les  autres;  le  combat ‘fut  afpre  & rude,  &dura 
ambigu  l’cfpace  de  deux  heures,  làns  qu’on  eull  fccu  juger  quelle  des  parties 
prennoit  l’advantagc,  chafeune  d’icelle  le  prommettant  le  triomphe;  mais 
apres  peu  à peu  l’on  commença  à voir  que  les  noftres  gaignoient,  & à la  fin 
devindrent  au  deftùs  par  une  viéloire  tres-fignalée,  car  du  colle  de  l’ennemi 
demeurent  morts  fur  la  place  environ  onfe  cents  Chevaliers  & gens  quali- 
fiés, làns  autresde  moindre  forte  & ceux  qui  depuis  moururentdcs  blefturcs, 
la  Campagne  arroulee  de  làng  fut  couverte  de  quatre  mille  chevaux  que  des 
deux  colles  avoientefté  tués  au  confliâ;  des  noftres  il  y eull  peu  des  morts, 
car  le  Comte  delà  Marcke  yperdiftlêulcmentfontMarefchal,  ceux  de  la  Vil- 
ledeCologne  onChevalier  GerardOverlloultsfils  deMathie,  & le  Comte  de 
loliets  un  Efeuier  foulement  ; des  Brabançons  furent  tués  environ  quarante 
pcrlbnnes  de  remarque,  fans  quelques  autres  de  moindrerang.  Les  lauriers  de 
celle  tant  infigne  viâoire  doit  ellre  particulièrement  attribué  à noftre  Duc, 
qui  de  fa  main  propre  exécuta  tant  d’aâiousgenereufos,  que  là  gloiredcmeurc 
eternellemcnr  recommandable  à la  pofterité , & certes  la  valeur  qu’il  fit  paroi- 
lire  en  fon  maintien  eull  encourageleplus  timide.  Godefroy  de  Brabant  Site 
d’Aerfehot  &de  Vierfon  frere  au  Duc  monllra  bien  qu’il  eftoit  iftudemefme 
làng&  tige,  comme  auftî  firent  Huguc&  Gui  de  Chaftillonenfantsdu Comte 
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de  S.  Fol,  qui  de  par  leur  merecftoiCDt  aufli  de  Brabant;  entre  les  Chevaliers  j^e  an  i. 
qui  bien  firent  doit  avoir  place  Gilles  Baftard  de  Brabant  oncledu  Duc.  Rafle  Duc. 
de  Gavere  Sire  de  Lidckcrke&  de  Breda  cftoit  de  celle  route  & menoit  foubs 
liBannicrearmoyccdegucllcsà  trois  lions  d’or , fesülsRaflê,  Philippe&Si- 
ger,  avec  trois  Barons  de  remarque  les  confins  lean  Berthout  Sire  de  Grami- 
ncs,  IcandcGavereSircd’Elcornaix,  & Wauthierd’Antoing  Sire  de  Bellone, 
dclquels  les  Bannières  elloicnt  audi  tres-bien  accompagnes  de  braves  Che- 
valiers & Elcuicrs  qui  hreiit  parade  de  leurs  forces  aux  delpens  de  leurs  enne- 
mis. Le  premier  portoit  d'argent  à trois  pais  de  guellcs,  le  fécond  d’or  au  dou- 
ble trcflbir  de  rmoplc&  un  chevron  de  guellcs  brochant  fur  tout,  &le  troificB 
me  de  guelles  au  lion  & fleurs  de  lis  d'argent  femés.  Wouthier  Berthout  Ad- 
voUé  & Sire  de  Malincs  fot  malheureufement  tuédoibslc  commencement  de 
la  bataille,  ayanteflcemportcparfbnchcvalbienavantdansl'efquadronderes 
ennemis,  &avcclui  perdit  la  vie  un  Chevalier  Willaume[de  Licre&quelque 
Sergeants , mais  ce  nonobflant  là  Bannière  armoyce  d’or  à trois  pals  de  guelles 
demeura  en  pied,  car  elle  cftoit  tres-bien  accompagnée  de  Barons  & Cheva- 
liers entre  Ictqucls  font  nommes  les  principiaux  Gilles  Berthout  Sire  de  Ho- 
nebeke  fou  oncle , Gérard  Sire  de  Rocfèlaer  Scnefchal  de  Brabant,  qui  portit 
d’argent  à trois  fleurs  de  lis  de  guellcs  aux  pieds  pôles  & Arnou  Sire  de  Wal- 
hain  qui  portoit  d’or  à l’efcuflbn  de  finople  au  ballon  componé  de  guellcs  & 
d’argent.  Ottou  frère  & Godefroy  fils  du  Sire  de  Walhain  fe  comportèrent 
dignement  au  combat,  maisGodefroyquinouvellement  avoitreccu  l’ordre  de 
Chevallerie  fut  tellement  blefle  que  quelques  jours  apres  il  en  mourut 'en  la 
Ville  d’Aix,  dont  ce  fut  grand  dommage.  Godefroy  Comte  de  ViandenSire 
dcGrimbergc,  Penveys,  Ninhove,  &c.quiavoit  porte  de  guelles  à l’efcuflbn 
d'argent  releva  l’ancienne  Bannière  de  Perweys  dont  le  fàng  mafeulin  cftoit 
failli,  & s’arma  de  guellcs  à la  fafee  d’argent,  il  fè  tenoit  tout  près  le  Duc 
& fe  comporta  tres-valeureulèment  à la  defence  de  faperfbnne  & de  toutl’cf- 
quadron  des  Brabançons,  monflrantiaflcs  qu’il  cftoit  iflu  de  l’Illuflre  fai^  de 
Perweys  &3rabaut:  il  menoit  eu  fa  route  Robert  de  Grimbcrgc  Sire  d’Afîchc 
avec  fi  B.annicrc  armoyée  d’or  à la  fafcc  d’alur  & fautoir  de  guelles  brochant  • 
furtout;  Icand’Aflchefon  oncle,  HenrydcGrimbergeSiredeMocrfcckcfon 
coufin  & autres  tres-braves  Chevaliers  en  bon  nombre  l’accompagnoient. 

Arnou  Sire  de  Dieft  avec  Gérard  fbn  fils  aifnc  eftoient  de  premiers  qui  com- 
mencèrent le  combat , & fe  fourerent  fi  avantparmisleurscnnemisqueBaftin 
de Ncdcrmolcn  fon  Efcuict  fut  tué  , &la  Bannière  armoyéetTor  àaeuxfàfces 
de  fable  qu’il  portoitjettéépar  terre,  maiselle  fot  incontinent  relevée;  ilavoic 
en  fa  compagnicpluficurs  Chevaliers  de  remarque,&  entre  autres  Arnou  de  Zee- 
lemfbncoufin,  quiy  pcrditlavic,  mais  elle  confia  cher  aux  ennemis.  Gérard 
de  Wcicmaclc  Sire  de  Berges-op-Zoom  & Woude  leva  Bannière  en  celle 
journée,  car  ilavoitcu  en  parti^e  la  moiâie  de  la  terre  de  Breda  de  par  fàme- 
re , comme  nous  avons  diél  ; il  s’armoy  a d’or  i trois  lis  de  guellcs  les  pieds  pô- 
les, & cftoit  de  la  route  duSired’Aerfehot,  ou  il  fit  bien paroiftrelà  valeur, 
car  ilcombaiift  hardiment  contre  ceux  de  Lnxembong , & fot  tellement  environ- 
ne les  ennemis,  que  l'on  cheval  lui  fof  tue,  ne  pouvant  pat  la  preflc  cftre  lè- 
couru  des  fiens,  pat  ou  le  Comte  de  Luxembourg  s’eferia  qu’on  euft  à tuer  le 
Chevalier  de  Wcfcmaelc,  mais  il  frappadcfi  grands  coups,  qu’il  donna  loifii 
à Gilles  de  BufegemChevalier,  & WilUume  Pipenpoy  Efeuier  de  lui  fécon- 
der, & tant  firent  eux  crois,  qu’ils  rompirent  les  rang  de  leurs  ennemis& lé 
joignerent  aux  Brabançons , ou  le  Sire  de  Berges  foc  remonté  à cheval  par  les 
fiens,  mais  en  ce  rencontre  foc  tue  le  frere  audiâ  de  Bufi^em.  Son  nepveu 
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Jean  i.  Arnou  Sire  de  Wefcmaclc  faifoit  l’office  de  Marefchal  du  Camp lèlon  qaedd 
Duc.  droiâcela  luieftoiedeu,  lUe  cenoic  rangé  avccla  Bannierearmoyéedeguelles 
'J"*"'  4 [jois  lis  d’argent  les  pieds  pofes  près  la  perfonne  du  Duc , & fit  bien  fentir 
Cétihtke.  aux  ennemis  la  force  de  fon  bras,  lean  de  Lovain  enfant  de  Gaesbekepouf 
fon  petit  cage  ne  feeut  affilier  perfonnellement  en  celle  journée,  mais  fa  Ban- 
nière armoyée  de  fable  au  lion  d’argent  couronné , armé  & lampalTé  d’or  fut 
commilc  à la  conduidlc  d’un  tres-brave  & valeureux  Efeuier Willaume Pipen- 
Lc  Pr,-  poy  fufdiâ;.  Gérard  de  Lovain  Prevotl  de  Nivelle  oncle  de  l’enfont  de  Gaes^ 
suffi BannierearmoyéedeGaesbeke  âquclquebrifure,  &lè compor- 
ta des  mieux,  car  il  avoir  avec  lui  deux  Chevaliers  de  remarque,  feavoir  elt 
LibertdeDormaeIe&  Gilles  de  Bul^em,  & quantité  d’autres  bons  EIcuiers. 
yti.  ThierydeWalcourtSircd’Aa , Andericcht.  Lennick,&c.  fit  auffi  parade  de  là 
valeur  tout  le  temps  du  combat,  car  ilmenoitlbubsfa  Bannière  Chcvaliers& 
£»-«•.  Elcuiersadroiélsaux  armes.  WauthicrSired’Engien  i caulê  d’cmpelchement 
ou  indifpofition  ne  fc  trouva  en  celle  bataille,  mais  il  y envoya  là  Bannière 
bien  accompagnée  Gironnéede  dix  picccsd’argent&  delâble  à quinfccroilct- 
tesrecroifettees  d’or  aux  pieds  filchés  trois  enchalque  pièce  de  fable,  elle  elloit 
conduiâe  par  un  Chevalier  de  confideration  nomme  Ellienne  Sire  d’Ittere, 
qui  pour  là  valeur  ell  digne  de  louange.  Renier  de  Wegefeten  Challelain  me- 
Dii’ltm.  nuit  la  Bannière  de  Daelhem  tres-bien  accompagné  de  ceux  de  ce  pais  avec 
quelques  Hasbignois , qui  firent  merveilles  en  combatant  ; de  là  route  fot  tué 
un  Chevalier  Hasbignois  nommé  lean  van  Mulne’,  & un  Chevalier  de  Dael- 
Cu^ci.  hemnommélcPaprcde  Berne  fut  emmené  priibnnicr.  lean  Sire  de  Cuyek  qui 

devoir  avoir  rang  entre  les  premiers  fermerat  le  difoours  de  nos  Bannières,  la 
Tienne  elloit  armoyée  d’or  à deuxfaiccs  de  guellcs&huiâmerlettesdemcfmfi 
miles  en  ourle  fur  l’or,  ilmenoit  en  là  route  deux  Barons  relevés  lean  Sire 
d’Arcle  Sc  lean  Sire  de  Heufdene , delquels  les  Bannières  elloient  fuffifam- 
HttfJnt.  fournies  de  tres-braves  Chevaliers,  le  premiers  portoit  d’argent  à deux 
fàfces  rebretefquées  de  guellcs , & le  lècond  d'or  à la  roue  de  guellcs  ; au  com- 
mencement de  la  bataille  ils  furent  attaqué  li  rudementque  leSire  de  Heufdene 
fut  emporté  prifonnier  & quelques  Sergants  tuées,  mais  ils  le  défendirent  ft 
bien , que  les  ennemis  forent  repoulTés  avec  notable  perte  : la  Bannière  de 
Heufdene  nelailTà  toutes-fois  d’eftre  portée  jufques  au  dernier,  eflant  défen- 
due par  Arnou  Clerc  frère  au  Sire  de  Heufdene  & lès  confins  Arnou  vander 
Slufe&Thicry  de  Heufdene  deux  braves  Chevaliers,  avec  autres  de  leur  lig- 
nage, mais  IcdiélThiety  fot  tellement  blelTé , qu’il  mourut  peu  apres  à Colti- 
ne : foubs  la  Bannière  de  Cuyek  fetrouverent  auffi  des  très-bons  Chevaliers, 
comme  Alard  Sire  de  Herpen , Herman  Challelain  de  Leyden  lès  coufins, 
ArnouSiredeSteyne,  Arnou  de  Herlaer,  Gofuin  de  Cock  & autres.  Outre 
chtvt-  les  Barons  mentionnés  ci-delTus,  y eufl  plufieurs  autres  Chevaliers  qui  bien 
ters.  méritent  que  leur  mémoire  foit  celebrée , pour  les  beaux  fàiâs  d’armes  qu’ils 
exploiteront  en  ce  combat  : Florent  Berthout  en  fot  un , qui  de  pere  Sc  mere 
elloit  ffere  au  Sire  de  Malines  qui  picrdit  la  vie  comme  avons  dia.  Franc  Ba- 
llard  de  Wefemaele  & Wauthier  de  Warfofé  Sire  de  Momals  fon  compag- 
non avoient  la  garde  de  la  peribnne  du  Duc , Henry  de  Belanden  Sire  de  Bier- 
beke,  Simon  dcGeldenakcn  ou  de  ludogne  & Abraham  Ion  frere  forent  de- 
lignés  pour  la  garde  des  fils  de  S.  Pol , Wouthier  Sire  de  Reves  & Alard  Ion 
frere,  GerarddeMocrc&  Mafuin  do  Rcdingen  firentmerveilleslbubs  la  Ban- 
nière d’Aerfèhot,  Arnou  Sire  d’Iflche  qui  des  nollres  commença  le  combat, 
Wouthier  vanden  Bildomme  qui  tua  le  Comte deLuxcmbouig,  RalTe  Sire  de 
Grcsquipoitala  Bannière  de  Brabant,  Iwainde  Mcldcrt,  lean  de  Hesbynen, 
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Henry  Sire  de  Bautershem,  lean  de  Liere  Sire  de  Wommelgem,  Renier  de 
Marielirt , Libère  de  Dormaelc,  Gilles  de  Bulcgem,  Arnou  Sire  deNeer-Lin- 
tre,  IcandcRactshoven,  leandeWinde,  Henry  de  Sittert,  DanieldcWangc, 
Simon  de  Qiiadcrcbbe,  lean  d’AerIchoc  Sire  de  Schoonhove,  lean  de  Lombeke , 

, leaiid’OITele,  l.cond’AaSirede’Pollacr,  GodefroySircdeGotlcnhovc,  lean 
vanDufTe,  Aïnou  van  Ecchove&autrescn  grande qnancicc,  qui  avec  les  nou- 
veaux Chevaliers  doivent  avoir  part  aux  lauriers  de  cefté  viâoire , comme 
. lcmblablenicntpluficursElcuiersdequilcsnomsnousdemeurcntincognus;voir 
mcl'me  plufieurs  Bourgeois  & paifans,  monftrerent  bien  par  effêdl  qu’ils  ne 
vouloient  coder  en  valeur  au  plus  Noble  & relevé.  La  bataille  dura  depuis  les 
fix  heuresdu matin  julqucsà  trois  heures  apres  midi,  laquelle  finie,  le  Duc  & 
lesautrcsPriuces,  Barons  & Chevaliers  fe  derarmerentl&  fe  mirent unpeu  au 
repos,  louant  le  tout  puilTant  qui  leur  avoit  donné  viâoire  de  fi puifiants  en- 
nemis. Incontinent  apres  l’on  alla  fommer  ceux  de  Woeringen.qui  le  rendirent 
à merci , & encor  le  mefme  foir  le  Duc  le  fit  mener  fur  le  Rhin  en  haut  jufques 
à Cologne , car  il  eftoit  blefic  en  divers  endroits , comme  aufiî  fit  le  Comte  de 
luliers  avec  plusde  cent  Chevaliers  dcNoblcsdcsBrabançonspourcHremieux 
penfés:  l’on  fitaulfi  mettre  en  terre  les  corpsdes  morts  au  cimitieredeWoerin- 
ge&  aux  environs,  à quoi  certain  frere  Wernier&autrcs  Religieux  de  divers 
ordres  travaillèrent  allés  charitablement,  mais  les  corps  du  Comte  de  Luxem- 
bourg&  de  fon  trere , ni  celui  du  Sire  de  Malines  ne  Iceurent  eftre  recognus, 
nonobfiantqueleDucfitfiiire  grande  diligence  & devoirs  à celt  efièâ::  toute 
ratméedemcuraceftenuiâauâelcouvertîur  la  Campagne,  car  leurs  pavillons 
& autre  bagage  avoit  eftéfpolie&detroulTé  par  le  DrolfarddeGueldrcs,  com- 
me avonsdiét,  coque  caufa  allés  d’incommodité  auxnoltres.  Ceux  delà  Ville 
de  Cologne  receurent  le  Duc  en  grande  magnificence,  & ^ur  mémoire  de 
celle  mémorable  viâoire  lui  donneront  une  tres-belle  raailon  en  leur  Ville, 
avecfranchife  tout  ainfi  que  fapropre  court.  Le  Comte  des  Monts  eullpout 
fou  prilbnnier  l’ArchcvcIque  de  Cologne,  comme  diét  at  ellé:  LeComte  de 
Gueldresdemeuraà  noftrc  Duc;  les  Comtes  de  Nalibu,  de  Nienaer  & autres 
Barons  6f  Seigneurs  furent  dillribués  entre  les  viétorieux , félon  l’ordonnance 
de  ceux  que  le  Duc  avoit  à ce  commis.  l’On  fit  depuis  ballir  une  Chappelle 
au  lieu  mefme  du  combat,  ou  furent  fondées  raellcs  & aumolnes  pour  les  morts, 
l’ay  doduiél  celle  bataille  un  peu  au  large , félon  qu’elle  at  cité  delcripte  çzrfreré 
leanvanHeeludiltvan Leeuwe,  quienat  ellé  tefmoing  oculaire,  & dédia  le 
livre  qu’il  en  avoit  drefle  en  vers  Thiois  à Madame  Margarete  d’Angleterre 
femmedelean  II.  Duc  de  Brabant  & de  Limbourg,  lequel  originellement  le 
conlerveencoràpreIcnteiilaTreforiedela  Ville  deBruxelles. 

KoftreDucretournapIeinde  réputation  & gloire  en  fes  pais  ouforent  célé- 
brées proceffions.fellcs,  triomphes,  &féoxdejoyepartoutesles  Villes,  & quel- 
que peuapres  il  alla  prendre  entière  pofiélfion  de  la  Duché  de  Limbouig  qu’il 
s’elloit  acquisàtantdedefpens,  trauvaux&dangers  & tantellima  la  mémoire 
de  celle  notable  viâoire  que  laillânt  le  cry  ancien  de  les  ancellrçs  qu’elloit 
C,fj,  Lovain  auriche  Duc  il  print  pour  cry  de  guerre  Limbouro 
rwrr;  à celui  qui  l’at  conquis.  l’Ont  tient  aulTi  que  la  procelTion  qu’annuellement  le 
^ Bruxelles’  le  Dimanche  avant  la  Trinité  ell  une  rementeuance  de  celle 
viâoire  & d’une  conquelle  fi  confiderable.  Aulfi  ne  voulut  le  Duc  eflre  ingrat 
envers  Dieu,  à qui  il  attribua  la  gloire  du  triomphe  qu’il  avoit  eufur  lés  enne- 
FindaiiM  mis,  & comme  ilavoitparticulierement  invoqué  les  fulTr^es  des  trois  Roys 
cb!a  tu  ’’®P°*'^*'ts  à Cologne,  il  fonda  en  leur  honneur  une  Chappelle  |en  l’Eglife  de 
S.GuduleàlJruxclles,  &ladottade  feifelivres  Bruxellois  deloncens  à Orfen- 
Tom.  I.  Mmmm  dael, 
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dael,  àpayerparlesperfonncsibubs-nommécs&lcurs  fucceiïcurs,  fcavoir  eft 
Willautne  de  Bellegcm  vingt  & un  fols.  Ode  & Margaretc  Begines  filles  de 
Wauthier  Eggloy  vingt  & l'cpt  fols  neuf  deniers;  Gofuin  fils  de  Goris  cinc 
fols,  Wauthier  de  Leeuw  cinc  Ibis,  Arnou  Craycnblic  vingt  & neuf  fols  & 
demi.  Renier  E^loy  dix  & huiâ  fols  quatre  deniers,  Wauthier  dcNoede  dix 
& huiâdeniers,  Henry  de  Noede  trois  lois  & demi , Wauthier  de  Huldeber- 
gecinclbls,  AmalricThayetroiS  Ibis,  Henry  de  lettcrbckc  fix  fols,  Alilè  la 
Challclainc fcpt Ibls,  Willaume  Menncn  trente  deniers,  Henry  Rodelant 
doute  deniers,  Gofuin  Rodelant  doulc  deniers,  Wauthier  de  Noede  deux 
lois;  &c.  dcfquelsleilc  livres  le  Chappcllain  qui  par  le  Duc  ferat  infiituc  paye- 
rat  vingtlbls,  pour  eftre  dilh-ibués  annuellement  en  la  Ville  de  Bruxelles, 
félon  l’ordonnance  deceux  duChapitrejour  de  S.  Bonitace , auquel  par  la  grâce 
de  Dieu  8c  nullement  par  fes  mérites  il  avoit  obtenu  viâoire  for  lès  ennemis , ce 
Ibntlcs  termes  rapportées  en  la  Charte  de  confirmation  donnée  jour  de  la  Pu- 
rification de  noftrc  Dame  dcl’an  MCC.  LXXXIX. 

Wallcran  Sire  dt  Fauquemont  elloit  entre  autres  efchappë  de  la  bataille  8c  Hnfim. 
comme  noftre  Duc  feavoit  qu’il  elloit  perfonnage  remuant  & propre  pour 
briguerdes  nouvelles  ligues  & qui  des-ja  retraiüoit  de  lui  faire  hommage  il 
détermina  de  le  réduire  à Ion  devoir  par  les  armes,  à quel  cfTeél  lûr  la  fin  du 
mois  d’ Aouft  encor  audiél  au  MCC.  L X X X*V  III.  il  alla  mettre  le  fiege 
à fon  Challeaude  Fauquemont , mais  Walleran  aiant  aflèmblé  quelques  trou- 
pes tant  des  liens  que  du  pais  de  Namur  (ou  il  avoit  le  gouvernement  pour  la 
ComtelTede  Flandres)  il  entra  au  Walon-Brab.ant  pillant  & ravageant  tout  ce 
qu’il  rencontroit;  le  SiredcMelinpourempclchcrledelbrdrclui  vint  rencon- 
trer avec  quelques  gens-d’armes  levés  à la  halle , mais  il  fut  dcfaiâ8c  tue  avec 
plufieurs  des  liens,  ce  que  fut  caul'e  que  le  Duc  leva-le  fiege  fur  la  fin  du  mois 
de  Septembre &t^nt  chercher  le  Sire  de  Fauquemont,  qui  ayant  eu  nouvelles 
'que  le  Duc  elloic  pâlie  deçà  la  Meule  retourna  tout  court  vers  Namur. 

Durant  lediél  fiege  nollre  Duc  par  lès  lettres  données  an  camp  veille  de  Prtmxs 
S.  Mathieu  Evangelill  donna  à Thiery  Sire  de  Walcourr  & de  Rochcfbrt  une  ?“*•>>'• 
rente  perpétuelle  de  doulè  âmes  de  vin  à prendre  en  la  Ville  d’Anvers , en  re- 
compenle  dequoi  ledid  Sire  de  Walcourt  tranfporta  en  mains  du  Duc  là  ter- 
re d'Amblis  & Ibn  moulin  de  Gimeal  lez  Rochefort  & les  printde  lui  en  fief 
& à hommage  : T cfinoins  Nicolas  de  Condé  Sire  de  Bailloeil  & Moriames , 

Ollon  Sire  de  Trafignies , Gilles  Berthout  & Gérard  fils  au  Sire  de  lauche. 

Renaud  Comte  de  Gueldres  fut  retenu  prifonnier  à Lovain  environ  Icilc 
mois,  toutes-fbis  avec  le  traiélement  & courtoifie  que  là  nailTàncc  & qualité 
rcqueroient,aufii  efloitil  coufin  germain  & beaufrere  de  nollre  Duc , comme 
ayants  elpoufé  deux  Ibeurs  : cependant  Philippe  1 V.  Roy  de  France  propefit 
diverfesconditionspour  la  délivrance  dudiâ  Comte , & fi  bien  (ceut  conduire 
ccfl  affaire,  que  finalement  il  fut  defigné  par  les  parties  arbitre  & fouverain 
jugedetoutsles  differents  & débats  qu’ily  avoit  entre  eux  ; enlùite  de  quoi  le 
Duc  mena  fe  Comte  i Paris  & le  mit  en  mains  du  Roy,  qui  apres  di  vertes  in- 
formations & enquetles  ayant  auffi  oili  les  parties  en  leurs  defences , pronon- 
çalbnarbitragcenladide  VilledeParisSamedi  devant  la  S.LucXVl.  d’Oâo- 
bredel’an  MCC.  LXXXIX.  par  lequel  en  celle  qualité  il  ordonna  quele 
Comte  de  Gueldres  feroit  misenpleineliberté  & hors  deprifbn,  ce  qu’eflant  “1- 
fai<a  le  Roy  lui  demanda  s’il  advoUoit  le  compromis  faiél  en  là  perfonne,  & 
s’iltiendroitpourbon&  approQveroit  tout  ce  qu’en  vertu  d’icelui  il  pronon- 
ceroitpar  fentence  entre  lui  & le  Duede  Brabant,  à quoi  le  Comte  relpondit 
franchement  qu’il  le  tenoit  de  tout  ce  content &làtis&iâ;  par  ou  le  Roy  palTanr 


Digitized  by  Googl 


L I V R E IV.  31} 

outre  déclara  & jugea  les  points  enfui  vaut.  Que  le  Comte  de  Gueldresdc-  Jean  r. 
voit  quiter  au  profidl  do  Duc  à perpétuité  tout  le  droiâ  & aâion  qu’il  avoit 
ou  avoir  pouvoità  la  Duché  dcLimbourgSc  autres  terres  en  dependautes,  com- 
me lèmbiablcmenttoutcequ’ilpouvoitavoir  réclamé  aux  ChaftcauxdcDnys- 
borg,  Waflcnberge,  Hervé , Spremont  & leurs  appartenances,  dequoi  lediâ 
Comte  par  les  lettres  patentes  devoit  advertir  l’ArchcvcIque  de  Cologne. 
LeComtedevoitaulli  payer  au  Duc  dans  lesoftavesdcTouts-Sainftslorspro- 
chainequatremillcdc  trois  cents  marcs  Colognois  des  huiéf  mille  & lixcents 
marcs  en  laquelle  fomme  il  avoit  engagé  audiâ  Archevcfque  le  Challcau  & 
terre  de  WalTembcrge,  & des  quatre  twle&lix  cents  marcs  reliants  ilen  fe- 
roitquit&dcmcureroient  à la  charge  du  Duc.  Encor  devoit  ledidl  Comte  de 
Gueldres  defeharger  les  Chalteau  de(  Duysborg  & Waflènberge  & leurs  ap- 
partenances de  mille  & deux  ccuts  marcs  enquoi  il  les  avoit  obligé  envers 
WalleranComtcdeluliers  Prevoft  d’Aix,  comme  audi  de  lixcents  marcs  en-  * 
vcrsGcrarddeluliersSirede  Callre,  &dccent  maresenvers  SibrechtdeDou- 
deroeChevalier,  lelquelleslommesil  devoitpayer  dans  laNativitéde  S.  lean 
Baptill  lors  prochainement  fuivante  auldiâs  créditeurs  ou  au  Duc  ; & s’il  fut 
trouvé  que  le  Comte  de  Gueldres  auroit  chargé,  engagé  ou  aliéné  aucune 
pieccou  partdefdidsChalleauxdeDuysbourg,  WaHêuberge,Hervc&Spre- 
mont  depuis  le  deces  de  la  ComtellcErmengardedeLimbourg  là  femme,  il  en 
doit  iâire  rcllitution  au  Duc  à raifbn  de  dix  deniers  comptant  pour  chalque 
denier  de  rente  perpétuelle,  & avec  ce  doibt  acquiter  & delchaigcr  leldiéls 
Challeaux  de  toutes  rentes  viagères  & autres  debtes  ou  penlions  en  quoi  il 
les  pouvoir  avoir  obligé  apres  le  trefpas  de  ladiéle  ComtclTe.  Le  Duc  & les 
liens  feront  libres  &quitsde  touts  dommages  & offênccs  faiâesau  Comte  & 
aux  fiens  durant  les  guerres.  Le  Comte  de  Gueldres  rellituerat  au  Duc  la  Ville 
de  Thielc  en  tel  ellat  comme  elloit  pour  lors  : & ferat  ledift  Comte  libre  de 
toute  rançons  3c  de  touts  dommages  & olFênces  que  durant  les  guerres  lui  ou 
les  ficns  pouvoieut  avoir  faiél  au  Duc  & à fes  hommes.  Le  Duc  rellituerat  au 
Comte  les  llles  de  Bommelre-wcerde  & Thielrc-wcerde,  lâuf  au  Duc  l’hom- 
mage que  le  Comte  lui  doit  à canfc  deldiâcs  llles,  & pourat  le  Duc  s’il  lui 

e faire  demollir  dans  le  Noël  prochain  la  fortredê  à Driele  qu’il  y at  fàiâ 
. Et  comme  de  mefme  le  Duc&Gni  Comte  de  Flandres  s’clloient  remis 
au  dire  & arbitrée  du  Roy  fur  quelques  débats  qu’il  y avoit  entre  eux,  ledidl 
Roy  ordonna  que  le  Comte  Gui  payerait  au  Duc  dans  les  inllantes  oâavcs  de 
Touts- Sainds  en  la  Ville  de  Bruxelles  quatre  millé  marcs, auxquels  Walleran 
Sire  de  Fauquemont  elloit  tenu  au  Ducà  caufe  de  certainepefne&amende  en 
lacjuellc  il  elloit  tombé  pour  avoir  contrevenu  à certaines  convenances  trai- 
dlces  entre  eux,  &pourlaquellelediâComteGui  s’dloitconllitué  pleige  vers 
le  Duc,  parmi  quel  payement  lediâ  Sire  de  Fauquemont  dcmeureroitquitede 
ladidc  amende  & obligation.  Le  Comte  de  Flandre  devoit  aulTi  relliraer  au 
Duc  les  Challeaux  de  Hervé  & Spremont  dans  les  odaves  de  Tonts-Sainds 
fufdides,  toutainlicommeilles  tenoit,  àconditionqueleDucpayeroitaudid 
Comte  dans  la  Noël  fuivant  telle  fomme  & prix  auquel  Conrard  de  Lonlies 
Chevalier  avoit  vendu  au  Comte  fon  héritage  de  Lonlies,  8c  à faute  de  ce 
pourat  le  Comte  retenir  ledid  héritage , ou  bien  le  donner  ou  tranfporter  à wl 
quebonluilèmblerat;  refervé  en  tout  lefouveraindroidduDuc.  Etparmi 
ce  le  Roy  ordonna,  qu’entre  le  Duc& le  Comtede  Gueldres  y auroit  une  fer- 
me paix,  &qucdc  lacn  avant  ils  lcroient  bonsamis,  & que  réciproquement 
ils  pardonneroient  l’un  à l’autre  toute  haine,  innimitié  rancune  pallee,  & 
qu’en  celle  paix  8c  accord  feroient  comprins  touts  les  confédérés  d’un  collé 
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Jean  i.  & d’autrc,  & particulièrement  de  la  partdu  Duc  les  Comtes  d’Hollande,  des 
Monts,  deTuliers,  deClevcs&delaMatcke.avecceuxdesVillcsdeCologne 
&d’Aix,  &delapartduComtedeGiieldres  ledid  Sire  de  Fauquemont;  «fi 
entre  le  Comte  de  Gueldrcs  & ceux  de  Cologne  & d’Aix  y euit  quelque  que- 
ftion,  ilsdemeurcrontau  dire  & jugement  du  Comte  de  Flandres  &.  de  nofire 
Duc.  Le  Roy  outre  ce  retint  à loi  le  pouvoir  d’interpreter  & expliquer  ul- 
térieurement toutes  doutes  & obfcurité  qu’aux  articles  l'ulinentionncs  pou- 
roientfourdre  ou  eftre  trouvées;  commandant  en  qualité  de  juge  & Ibuvcrain 
arbitre  à ce  defigne , que  s’il  y euft  la  preicnt  aucun  qui  devoir  hommage  ou 
fidelité  au  Duc  à railbn  de  là  Duché  & terre  de  Limbouig,  qu’il  lui  lit  les  de, 
voirsaccouftumes,  &declareleRoyquefurccleSiredeFauquemont  le  feroit 
prelèntc,  & de  l’advcudu  Comte  de  Gueldrcs  auroit  fâiâ  hommage  .à  nollrc 
Duc  pour  ce  qu’il  tenoit  de  ladiéFc  Duché  de  Limbourg.  Et  fut  celle  Icntencc 
• & arbitrage  accepté  & approuvé  parle  Duc  & par  le  Comte  de  Gueldrcs  & 
par  le  Comte  de  Flandres  pour  autant  qu’a  lui  touchoit,  les  quels  pomirent 
de  tenir  bon  & ferme  tout  ce  que  par  le  Roy  avoir  efté  faiél  & ordonné . & 
s’ellants donné  lebaifer  d’amour, reformation , & bicnvcuilancc,  ilsquitcrcnt 
l’un  à l’autre  toute  haine  & maltaicnt,  & pour  marque  de  ce,  fit  le  Comte  de 
Gueldrcsdcnouvean  hommage  au  Duc  pour  les  terres  mouvantes  de  la  Duché 
dcBrabant.  Aufii  fut  entre  eux  convenu , que  ce  que  le  Duc  dévoie  aux  hom- 
mesduComtcdeGueldres&cequelediél  Comte  devoit  aux  hommes  du  Duc 
devoir  eftre  paye  làns  dilay,&  les  executions  de  droiél  dévoient  eftre  faiélcs 
comme  s’il  n’y  euft  eu  guerre  entre  eux  ; & que  tours  «eux  qui  pour  fuivre  le 
parti  de  l’un  ou  l’autre  avoient  quitté  leurs  hommages  & fiefs , dévoient  re- 
tourner & entrer  en  pofleffion  de  leurs  terres  & héritages  làns  aucune  con-' 
tredieftion. 

Lt  Cùmit  Le  Comtede  Gueldrcs  par  lès  lettres  données  le  mefmejour  Samedi  devant  Premt 
JtGml-  J la  S Lnc  de  l’an  fufdiâ  aulqucllcs  ledift  arbitrage  cft  inlêrré  tout  au  long  de  fs?-  'H- 
mot  à autre,  ratifie  & approuvé  ladifte  lêntence  & promet  par  lèrmcnt  de  la 
rtrUtra-  tenir  ferme:  & enluite  d’icelle  par  autres  lettres  dcmcfmc  date  il  déclare, 
l'-  qu’eftant  libre  decorpS  & avec  plein  jugement  il  at  renoncé  a tout  droiélqu’il 
Il  rnmcl  avoit  OU  avoit  pouvoit  en  quelconque  manière  en  la  Duché  & terre  de  Lim-  Prtmn 
iUDacU  boure,  Icavoir  eft  au  Chaftcau&  Ville  de  Limbourg,  en  Spremout,  Rode* 
WafiJijjberge , Duysbotg  & autres  appartenances  & dcpcndciices  de  ladiéle  Du- 
Sfrtmtmi.  ché , au  profit  & cn mains  d’illuftrc  Rrincc  Ion  Seigneur  Iean  Duc  de  Lo- 
thier  , de  Brabant&de  Limbourg,  làns  aucune  refervation  ; voulant  bien  ex- 
preftement,  quctoutsfidcls,  vallàls,  hommcs&minifterielsappertantsàladi- 
Dnyihr^.  (3e  Duché  & terres,  obeiflënt  au  Duc  & à les  heritiers  comme  à leur  vray 
Seigneur,  les  donnant  pour  libres  &abfous  de  tout  hommage,  ferment  & fi- 
delité qu’il  lui  pouvoieut  avoir  &i(3,  & les  requérant  de.  faire  lcldi(3s  hom- 
mage, ferment  & fidelité  au  Duc  comme  de  droi(3& railbn  ilseftoient  tenus. 

Et  par  autre  particulière  lettre  de  mefme  jour  & an  lediéiComtc  renonce  en  Frmu 
la  forme  fufdi(3e  à la  terre  & Chaftean  de  WafTenberge,  & les  rapporte  cn  “f- 
mains  de  noftre  Duc  & de  les  heritiers,  le  dcportantde  toutes  grâces,  conven-  ’ 
tions  & obligations.àlui  faibles  par  l’Archcvelque  de  Colognedc  bouche,  de 
rtain  ou  parlettres,  & voulant  qu’icelles  grâces , conventions  & obligations 
foient  en  fon  regard  commeraortes  8c  de  nulle  valeur,  & qu’ils  fbient  vailla- 
blcs  & profitables  au  Duc  & fes  luccellcurs  ; requérant  en  outre  audiâ  Archc- 
vefque,  que  le  Duc  & lès  heritieres  puiftêntjoUir  d’icelles,  & avoir  la  vraye 
& rcclc  poflèlfion  de  ladi(3e  terre  & Chafteau  de  Waflenbergc  làns  aucune 
contrediâion  ou  empefehemenc,  & avec  ce  renonce  a touts  hommages  qu’à 
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rlifon  de  la  Duch:  de  Limbourg  ilpouvoicavoirfaiâaudiâ  Archcvciquc,  & Izam  1: 
, les  traniportc  en  mains  du  Duc , priantquelcdiâ  Archevelquc  le  reçoive  à fi-  Duc. 
délite  à lailbn  des  fiels  dépendantes  de  l'on  Eglilc.  Et  par  une  quatriefine  let- 
trcdelamelinedatc,  lediétComtedeclareaux  luges,  Elchevins,  Maiftres& -P"»»»» 
ümyîLri.  Bou'ÇCois(a)  d’ V fenborgdc  rccognut , qu’ü  s’eft  entièrement  réconcilié  avec  no-  ‘ * 

lire  Duc,  6c  qu'il  at  renonce  à tout  droid  qu’il  avoir  en  la  Duché  de  Lim- 
bourg  &cn  Vlenbourg&leurs  appendances,  qu’il  at  traulportéeu  les  mains, 
requérant  parainfi  qu’ils  veuillent  accepter,  admetre  & obéir  audiâ  Duc  & 
i les  heritiers  comme  à leur  proprc&  vray  Seigneur,  les  quitant  8c  ahlblvant 
de  tout  fidelité,  hommage  & ferment  qu’ils  lui  pouvoient  avoir  iâiâ. 

LtSireiU  LouisSircdeRandenrodeparlettresdonnées  Vendredi  avant  le  Noël  de  l’an  Prtnri 
fiildiéi  MCC.  LXXXIX.  recognoift  avoir  receu  en  fief  de  noftre  Ducf'<î 
" fonChafteau  & VilledeRandenrodc,  toutainfi&enlamermeformecomme 
ci-devant  Gérard  jadis  Sire  de  Randenrode  Ion  ajcul  l’avoit  reccut  & tenu  en 
fief  de  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  des  Monts. 

Walleran  Prévoit  de  Munfter  & Sire  de  Hengebach  par  lès  lettres  don- 
nées  veille  de  Noël  de  l’an  mefme  MCC.  LXXXIX.  tranfporta  en  mains 
Brrncft  tfl  de  noftre  Duc  la  propriété  de  Ibn  Alleu  & Chafteau  de  Brucge,avcc  les  terres 
^rJkoMt.  & mouliny  appartenants,  &leprinten  fief  à tcllecondition,  quefi 

leditft  Prévoit  vint  a mourir  fans  laillèr  enfant  légitimé,  en  tel  cas  Ibn  droi($ 

6c  vrai  heritier  ou  celui  qu’il  delignerat  par  Tcftament  en  ferat  hommage  au 
Duc,  quiparfes  lettres  de  melîne  date  promit  de  donner  ladiâe  terre  & Cha- 
fteau en  fief  à celui  qui  par  lediét  Prévoit  ferat  defigne , ou  à faute  de  ce  à fon 
droiâ  heritier. 

Godefroy  6c  Edmond  de  Kerpen  freres  quittèrent  aufti  au  Duc  tout  ce  qu’il 
leur  pouvoir  eltre  aucunement  redevable  àcaulede  certaines  convenancesar- 
rcftées  entre  eux  en  l’an  MCC.  LXXXII.  dont  mention  at  cité  faiét  ci- 
delTus',6c  dece  donnèrent  leurs  lettresderenontiation  6c  quitance  depefehées 
Ibubs  les  leaux  de  leurs  oncles  Arnou  de  Bachem , Arnou  de  Gemnich , lean  de 
Gemnich  &WennemaerdeGelfdorpChevalicrs,  données  le  Dimaneheapres 
la  Purification  de  noftre  Dame  en  l’an  fufdiét  MCC.  LXXXIX. 

' La  Seigneurie  de  Sevenberge  print  fon  commencement  envers  |ce  temps,  cinritijt 
par  la  donnation  que  IVillaume  Sire  de  Stryencfitenl’an  MCC.  XC.  kibn  Bredt. 
Smmhr-  ocpveu  Willaume  fils  deHugueman  de  Stryen  Ibn  frere  de  certaines  terres  &; 

* ‘ marelcages  appartenantes  à la  terrede  Stryen,  que  lediétWillaumefilsdeHu- 

gueman  fit  munir  de  digues  & furent  nommés  les  terres  de  Sevenberge  dont 
il  futlepremier  Seigneur. 

En  l’an  mefme  MCC.  XC.  noftre  Duc  ordonna  & conftitua  certaines  loix  Ditietti 
Ltmi  lux-  qu’on  nommé  Lant-keuren , par  lelquellesil  dilcernc  les  peines  & amendes  de 
diversdeliâs  & mesfitiifts,  comme  demeldifance,  injures,  bIcITures,  multila- 
tions,  homicides,  larcins,  meurtres,  forces,  violences  & autres  amendes 
tant  criminellesque  civiles,  qui  encor  julques  àprcfents’oblcrvent;&  forent 
prononcées  8c  publiées  en  pleine  afiêmblée  desEftats  du  pais,  ou  le  trouvèrent 
avcclcDuclePrince  lean  Ibn  fils,  Godefroy  de  Brabant  Sire  d’Aerfehot  & de 
V icrlbn  fon  ffere , Godefroy  Comtede  V ianden  fon  coufin , lean  Sire  de  Cuyek , 

Arnou  Sire  de  Dieft,  Gérard  Sire  de  Rotfelaer,  Gérard  de  Welêmacle  Sire 
de  Berges8c  Woude,  Arnou  Sirede  Walhain,  Arnou  Sire  de  Welêmaele, 

Gilles  Berthout  SiredeHoenebeke,  RobertSire  d’AITche,  Henry  Sire  de  Bou- 
tershem , Florent  Berthout , Henry  Sire  de  Hcverle , Wonthier  Volckaert,  Ar- 
nou Sirede  Winegem,  Gilles  vanden  Beige  Droffard  de  Brabant,  avec  les  de- 
putésdes  bonnes  VillcsdeBrabant. 

Tom.  I.  Nnnn  Nofts» 
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Je  A K I.  NodreDuc  rcconcilia  les  inimitiés  & difTcncions  qu’il  y avoit  entre  les  Prtnti 
Duc.  mailbns  de  Mulrepas  Sc  SchactUrielTche  aupaisdeLimbonrg  par  une  alliance  fV-  ‘ar. 

mariage  contraiâce  entre  Ârnou  Sire  de  lulcmont  qu’eftoit  chef  de  ceux  de 
(ÿ  Maire-  SchaefdriclTche , & lutte  feeur  de  H cnry  de  Mulrepas  Sire  de  Ringberg,  en  £i- 
fMs  recem-  veurdc  laquelle  le  Duc  donna  fa  court  d’Eppene,  par  les  lettres  données  jour 
iVjo.  de  la  ConvcrfiondeS.Paul  de  l’an  mefme  MCC.  XC. 
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Henry  Sire  deGerarfteinparfes  lettresdonnees  audird  an  MCC.  XC.  Jour  Preavei 
de  S.  Mathieu  Apodrctranfportaenmains  de  noftre  Duc  là  court  dcBlidendat 
dtuce  au  diftrid  d’Adolf  Comte  de  Naflbuw,  vallant  annuellement  cent 
marcs,  Sc  la  récent  de  lui  en  fief  & à hommage  de  l’adveu  dudiâ  Comte  de 
NalTouw,  qui  féellaleldiâes  lettres  aveclediâSiredeGerardein. 

LeDuc  par  lettres  données  à Genappe  le  lendemain  delà  telle  des  Apollrcs  M.  Deaei. 
S.  Pierre&  S.Paul  de  l’an  MCC.  XCI.  donnaà  Siger  Abbé  & auConvent 
de  S.  Cornille  dinde  Ordre  de  S.  Benoill  lez  Aix  fix  journées  de  terre  à Ker-  * 
kem,  &oélroyaquctouts  ceux  qui  demeureroieut  fur  leurs  terres  Icroient  li- 
bres par  tours  les  pais,  &quelesdrappiers  de  leur  Ville  de  Ronfe  en  Flandre, 
auront  leur  ellellagc& place  en  la  Halle  aux  draps  à Lovain  laps  payer  aucun 
cens. 

Prn'ilefei  Encellc  mefme  année  iloâroya  aux  monnoycurs  de  fes  pais  plufieurs  Pri-  Çhin.  je 
de$  moa-  yiléges  & augmenta  leur  nombre  julques  à nouante;  dciquels  les  cinquante 

dévoient  travailler  en  la  Ville  de  Bruxelles,  Aies  quaranteen  celle  de  Lovain,  ««. 

& ordonna  plnlieursloixâc  ftatuts  touchant  le  gouvernement  & police  de  lès 
monnoyes , quijufquesà  prelènt  font  en  vigoureufe  obicrvance,  6c  furent  de- 
puis en  l’an  MCCCC.  XI.  confirmés  & amplifiés  par  Anthoine  de  Bour- 
gogne Duc  de  Brabant  ; & pour  cllrc  Icldiâs  Privil^cs  ailes  cognus  je  n’en 
ay  ici  voulu  fitire  particuUer  récit. 

Envers  le  mcfmejtemps  par  les  menées  de  Marie  de  Brabant  Royne  doUa-  j,  HKjem. 
ActK-d  y tieredeFrancePrincelIè  habile  &degrande  authorité  fut  traiâé  la  paix  entre  Créa, 
mariart  nollrc  Duc  & Bcatrice  d’A veines  vcufve  de  Henry  Comte  de  Luxembourg, 

'mBr"  bataille  de  Woeringen , pour  confirmation  de  laquelle  l^IlfeiL 

'béat  ÿ fitt  auffi  accordé  le  mariage  entre  Henry  jeune  Comte  de  Luxembourg  fils  de 
Laxtra-  ladiâcBeatrice,  & MargaretefiUeailnée  duDuc,  à quelle  fin  l’on  obtint  dif- 
*""î-  pence  du  Pape  Nicolas  IV.  fur  le  rapport  de  Sifrid  Arc^cvcfque  de  Cologne, 
de  G.  Evefque  de  Noyon  & de  l’Evelque  de  Mmiltcr,  qui  lùr  ce  donnèrent 
leuradvis  en  l’an  mefme  MCC.  XCI.  car  le  Prince  & la  PrincelTe  s’attou- 
choient  àu  troifieline  degré  de  conlànguinitc,  comme  ellants  leurs  meres  en- 
fants  de  deux  freres  utérins,  Iclon  que  le  curieux  pourat  facilement  remar- 
quer: les  nopces  furent  célébrées  au  Cballeau  de  ter  Vuerenen  grande  pompe 
& appareil,  avec jouflcs,  tournoys&  autres  esbats.  Un  certain  autheur  rap-  Rym-Cn- 
porte,  quelejeuneComtedeLuxembourgdemandaànollreDucfonbeauperc  *'V“- 
de  pouvoir  cognoillre  celui  qui  avoit  tué  Ton  perc  & s’il  cfloit  gentilhomme; 

& que  le  Duc  lui  auroit  refpondu  qu’il  efloit  Chevalier , & qu’il  lui  accordc- 
roit  fa  demande  s’il  voulut  lui  pardonner  tout  maltalent  & le  recevoir  en 
grâce , puis  que  le faiél efloit  advenu  en  bonne  guerre,  & que  fans  cela  il  eufl 
coura  danger  de  fa  perfonne , cequ’eflant  promis  par  le  jeune  Comte , Wauthier 
vandenBildommefùtappcllé , & ayant  faiâ  la  revcrcnce  avec  toute  foubmif- 
fion  le  Comte  l'auroit  donné  l’accolade &prins  en  grâce. 
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LTmpereur  Rudolf  de  Habsbourg  trcipalTâ  de  ce  iîcclc  encor  en  Tan  lul^  Hetfem. 
di<aMCC.  XCI.  le  XV.  de  luillct.  & en  fa  place  futefleupar  les  Princes 
affemblés  à Francfort  Adolf  fils  de  Walleran  Comte  de  Naflbuw,  qui  receut  Cet», 
la  Couromte  Impériale  à Aix  jour  de  la  Nativité  de  S.  lean  Baptifle  de  l’an- 
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ncc  enfuivancc  MCC.  XCII.  par  mains  de  Sifrid  Archcvcfque  de  Cologne  Jean  t. 
eulblcQoclIc  aircmblcc,  & peu  apres  citant  en  la  Ville  de  Cologne  lediâ  Em-  ^uc. 
pereur  par  fes  lettres  données  les  XVI 1.  Kaicndes  d’Oûobre  indiction  V.  Priant 
audidtancoofirmatoutslelïets,  libertés,  concelTions , &collationsobtcnuspar 
Doftre  Duc,  lespredeceflcursou  Vaflals  des  Empereurs  Rudolphe,  Fredric  & 
autres.  Et  encor  par  autres  lettres  données  audid  anle  X VI 1 1.  de  Novem-  Pnavti 
bre , ledict  Empereur  Adolt'conlUtua  uollre  Duc  AdvoUc  principal , Couver- 
neur déluge univerlel  en  fon  nom  en  l’Empire,  depnis  laMoIcllc  julques  à la 
Mer , & doibs  le  Rhin  jufques  en  W ellpbalic  ; commandant  i touts  Princes  tant 
Eccleriafliquesquelcculiers,  Prélats,  Comtes, Barons,  Nobles,  Minillericls, 
Chevalliers,  ValTals,  Communautés, Challeaux,  Villes, Villages&generale- 
ment  à touts  bdels  de  l'Empire  comprins  dans  les  limites  lufdiâs,  qu’ils  au- 
roient  àrcccvoir&  obéir  au  Duc  & a fes  lübllituts  avec  deuërevcrence  & af- 
feâion.  Celte  conltitution  fut  inCliblement  donnée  pour  reltablirl’authorité 
des  Ducs  de  Lothicr  en  leur  ancien  Ipleodcur,  cltre  & pouvoir,  en  quoi  par 
confequeaceconfiltoitl’augmentationdciadignicé  Impériale. 

Arnou  Comte  de  Los  par  les  lettres  données  i Bruxelles  Lundi  apres  la  Prtmiti 
Trinité  dudiét  an  MCC.  XCII.  déclaré,  que  par  meure  deliberation  & fV‘ 
bon  conlcil,  & pour  nourirpaix& amitié  il  at  recognu,  qu'il  n’at&  n’eultonc- 
ques  aucun  droiâoujurifdiétion  en  tout  ce  que  l’Abbé  de  S.Tronticnt  &pof- 
ledépardeça  Haelen  vers  Loefeberge&  vers  Waenrode.  & que  de  la  en  avant 
il  n’y  rcclamerat  aucune  Seigneurie  oulnltice  haute  ni  balle,  ainsquetonte  ju- 
rildiélion  & Seigneurie  appartient  & compete  illec  à noltre  Duc. 

Gérard  Sire  de  Blankenheim  par  lettre»  doimces à Collogue  leudi  devant  la  P"*»" 
décollation  de  S.  lean  Baptiltc  de  l’an  liildiét déclaré,  que  pour  l’Exellence  de  “ ' 
noltre  Duc,  & à bn  qu’il  lui  lut  favorable  & à fes  luccelTeurs,  il  lui  at  tranf- 
portc  en  vraie  propriété  fon  Chalteau  de  Blankenheim  fur  l’Ey  lie,  que  julques 
lors  il  avoir  pobede  en  franc  Alleu,  avec  encor  deux  cents  marcs  de  Cologne 
de  fes  Alleus  plus  voilins  audiét  Chalteau,  & tout  ceprint  lediâ  Sire  de  Blan- 
kenheim  en  nef  du  Duc  pour  lui  & fes  fuccelTeurs  ; & Ibnt  leldiétes  lettres  de- 
pelchécs  foubs  les  féels  dudiét  Gérard,  d’Irmengarde  de  Luxembourg  fa  fem- 
me, & deGerard  de  luliers  Sire  de  Caltre  Ibn  coufin.  11  elt  alTcs  vraifembla- 
blc , que  lediét  Gérard  Sire  de  Blankenheim  aurat  elté  un  des  lits  de  Wallerao 
de  luliers  frere  de  Willaume  Comte  de  luliers  tué  par  ceux  d’Aix , ôc  quant 
â Irmengarde  là  femme  elle  eltoit  abcs  proche  parente  à noltre  Duc,  comme 
fille  de  Gérard  Sire  de  Durbuy  & de  Mehaut  de  Clcves  fille  de  Thicry  Jeune 
Comte  de  Clevcs  & Sire  de  Dinbaken,&  d'Elifabeth  de  Brabant  vieille  tante 
du  Duc. 

Mercredi  apres  la  S.  Remi  dudiét  an  MCC.  XCII.  noltre  Ducabigna 
à Everhard  Comte  de  Catfenelleboge  & à fes  heritiers  lafommededeux cents  fv-  ia9- 
livres  deniers  de  Lovain,  à prendre  tours  les  ans  fut  le  revenu  de  la  Ville  de 
Bruxelles  en  la  felte  de  la  Purification  de  noltre  Dame,  laquelle  rente  le  Duc 
pouvoir acquiterparmi  la  fommede  deux  mitledefdiâs livres,  en  recompenlc 
dequoi  lediét  Comte  & lès  fuccebeurs  doivent  prendre  :&  tenir  en  fief  du  Duc 
leChalteau  de  Scadeck  avec  fes  appartenances,  revenus  &jurildiâions  à per- 
pétuité. 

Encor  audiâ  au  MCC.  XCII.  Lundi  devant  la  felte  de  S.  Paul  le  Duc  Prtavn 
fit  cerrain  traiâé  & concordat  avec  Godefroy  Comte  de  Vianden  & Gérard  '*?• 
d’ Aa  Sires  de  Grimberges,  par  lequel  fiit  arreltc , que  leldiéts  Sires  de  Grim-  * 
berges  & leurs  hommes  & V abâls  lcront  tenus  de  fervit  le  Duc  à leurs  delpens 
ellaut  mandés  aux  communes  guerres  & chevauchées,  & Maifemc-Uden 
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EAN  I.  OU  francs  Bourgeois  du  Duc  demeurants  en  ladite  terre  de  Grimberge,  ft- 
)uc.  ront  tenusdcles  fuivre,  loubspcine,  que  celui  qui  doitallcr  à cheval  payerat 
dixfols,  &Icpicton  dix  patars,  fans  qu’ils  pouront  retourner  fins permidion 
duDuc,  &ceheaniende  fc  doit  repartir  entre  le  Duc  &les  Sires  de  Grimber- 
ges  également  par  moiâie  : de  ce  toutes- fois  feront  exculcs,  ceux  qui  pafle- 
ront  les  (bixante  ans,  ou  auront  caulc  légitime  de  s’ablènter.  Si  quelqu’un  de 
nouveau  veut  prouver  eftre  Maifeme-man^  il  le  doit  faire  du  coftë  de  là  mere, 
niaisceux  qui  jufques  lorseftoient  tenus  pour  Maifeme-luden , feront  repûtes 
& tenus  pour  tels  & leurs  fucceffeurs,  fans  contrediâion.  Si  quelqu’un  de 
Mtifime-luden  du  Duc  demeurant  en  la  terre  de  Grimberge  vint  à forfâire 
corps  ou  biens,  les  Sires  de  Grimberges  font  tenus  de  mettreen  mainsduDuc 
la  perlbnne&  fes  meubles,  mais  le  revenu  de  leurs  héritages  tant  alleux  que 
fieft  fitués  en  ladide  terre  doivent  demeurer  aux  Sires  de  Grimberges , juf- 
quesàcequele  delinquent  aye  pardon  & remis  du  Duc,  lequel  cftant  obtenu  j 
ilsnefonttenusdeleprendredes  Sires  de  Grimberges,  ains  retourneront  en  la 
poflclTion  de  leurs  héritages  tant  fiefs  qu’Alleux  : 6c  de  mefme  fe  doit  faire  & 
pratiquer  au  regard  des  hommes  des  Sires  de  Grimberges  refideots  es  pais  du 
Duc.  Quand  quelques  amendes  ou  Keures  font  ordonnées  par  hommes  Sc 
Efehevins  pour  le  bien  & utilité  du  pais,  le  profiéf  en  provenant  touche  aux 
Sires  de  Grimberges.  Si  quclqucBourgeois  mes-fit  enla  terre  de  Grimberge  & 

Îiu’il  fut  attrapé  & prins  iiir  le  faiâ , il  doit  amende  aux  Sires  de  Grimberges 
elon  loy  & jugement,  mais  s’il  efehappe  & fe  retire  hors  de  ladiûc  terre,  il 
n’eft  tenu  auldibts  Sires.  Les  Sergeants  & Officiers  du  Duc  ne  peuvent  faire 
apprehenfiondesperfonnes  en  la  terre  de  Grimberges,  fins  l’adveu des  Officiers 
desSiresde  ladiâeterrc;  nefutpourquelquecasoufàiâ énorme,  refervétou- 
tes-fois  en  ccledroiéfd’uu  chafeun.  Si  quelque  effranger  vint  demeurer  en  la 
terre  ds  Grimberges  d’aucun  pais  ou  le  Ducn’at  Bourgeoifie,  & qui  aupar- 
avant n’appartenoit  à aucune  de  fes  Bourgeoifies  ou  Mtifemede,  il  doit  de- 
meurer aux  Sires  de  Grimberges.  Les  manants  de  la  terre  de  Grimbeige 
pouront  librement  prendre  Bourgeoifie  à la  Chappcile  & à Vilvorde  comme 
auparavant,  mais  ils  feront  tenus  aux  charges  fi  avant  qu’ilsefloient tenus  en- 
vers le  Seigneur  à qui  il  appartenoient , en  cas  que  le  Seigneur  les  reclame 
dans  un  an  ; & qui  voudra  pourat  auffi  quitter  la  Bourgeoifie  en  payant  le 
droiéf,  & demeurerat  aux  charges  comme  il  efloit  auparavant.  Auxexpedi- 
tions  militaires  ceux  de  Grimberges  doivent  avoir  le  premier  rang  au  combat 
& l’Anicre-garde , Sc  parmi  ce  ils  font  libres  de  toutes  autres  gardes  & Icnti- 
nelles.  Quand  les  Sires  de  Grimberges  vont  avec  le  Duc  en  guerre  ou  che- 
vauchées, ils  peuvent  emprunterpar  toute leurterrcchevaux,  &lesdiftribuer 
aux  Chevaliers  & Efeuiers  qui  befbing  en  ont  : mais  de  la  part  du  Duc  cela 
ne  fe  peut&ire.  Le  Duc  ne  doit  prendre  aucun  fervice  de  l’Abbaye  de  Grim- 
berge ni  des  biens  d’icelle  fitués  dans  la  terre  de  Grimberge,  faufuneeifle 
denuiâ&jourtoutslesans  pour  les  chiens  du  Duc  en  ladiâe  Abbaye,  Sc  en 
chafquecourtd’icellefituéedans  ladiâe  terre.  Le  Comte  de  Vianden  peut  te- 
nir lombards  en  fa  particulière  Seigneurie.  Les  terres  & biens  fitués  au  pais  de 
Grimberge  appartenants  à quelque  Bourgeois  manant  hors  lediâ  pais,  doivent 
fervice  aux  Sires  de  Grimbeige  en  mariage,  en  Chevallerie  &enprilbn,  fi 
avant  que  lefdiâes  terres  & biens  fbient  tenus  à fervice  : Et  tout  ce  qu’efl  did 
en  faveur  & touche  aux  Sires  de  Grimberges  en  commun,  compete  au  Comte 
de  Vianden  en  particulier  : & furent  les  lettres  fur  ce  données  fcellées  par  le 
Duc  &par  Icfdiâs  Sires  de  Grimberges. 

Noflre  Duc  fe  trouvant  charge  de  grandes  debtes  tant  à caufe  de  l’achapt 
• de  la 
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LitrrAlii/  de  la  Duché  & terre  deLimbourg  que  pour  les  grands  fraiz  & miles  6ids  aux  Je  a m i. 

jtiBra-  continuelles  guerres  pour  la  couqucite  deldiiâs  pais  & parainli  il  traiâa  en 

làbicéts  âc  ValTals  qu’ils  lui  o<aroyerent  libéralement  en  don  pour  ^”'30. 
fedel'charger  & furvenir  auldiâcs  debtes  la  vingtiefme  partie  de  leurs  biens  ■ 31-1 39. 

Lirnhnri-  delcompcecequ’ilscftoientredevables,  &enccpointcomprinsleursmaifons  ; 
làufaufti  & excepté  en  ce  les  Chevaliers,  EIcuiers  &ceux  qui  eftoient  ex- 
traiâs  des  lignages  des  Chevaliers,  lelqueb  demeuroient  libres  de  celle con- 
eedion.  Et  rccognut  le  Due  par  les  lettres  données  le  Mardi  apres  les  Paf- 

■19a.  ques  fleuries  audiâ  an  MCC.  XCII.  que  celle  donnation  lui  avoit  elle 
faifte  de  grâce  & bonté  l'peciale,  & de  la  propre  volonté  de  fes  fubieâs,  & 
qu’il ncle  pouvoit  ni  devoir  traire  à confequence,  comme  n’ayant  àce  aucun 
droiél  ni  lès  ValTals  aucune  obligation;  promettant  par  foi  & Icrmentfaiél 
folenncllement  mains  miles  fur  les  Sainâs  Evangiles,  que  jamais  pour  cas 
qu’advenir  pouvoit,  ni  pour  necelTité  tant  fut  elle  extreme,  il  ne  requeroie 
ni  requérir  feroit  fes  fubieâs  & ValTals  de  telle  demande  ni  de  tel  don,  & 
à ce  obligea  fa  perfonne  & lès  hoirs  qui  lui  devoiem  fucceder,  & à ce  feroit 
conftntir  le  Prince  lean  fon  fils  aifné  qui  s’obligerait  par  mcfme  ferment,  & 
en  ligne  de  conlcntcment  féelleroitics  lettres lurce  données:  & s'il  lut  trou- 
vé que  ci-devant  femblable  don  lui  auroit  ellé  fiiiél,  iirecognut,  & promit  de 
le  fiircrecognoillreà  fon  fils,  que  cela  de  melme  c’efloit  làiél  dépure  grâce, 
lins  aucun  droiél  ou  contrainte , ains  de  bonne  volonté  & affèéliou:  décla- 
rant, que  fl  liir  ce  aucunes  lettres  auroient  ellé  dreflees,  ils  fulTcnt  comme 
non  laites  & de  nulle  valeur,  & lâns  pouvoir  donner  aucun  droit  à lui  ni 
à lès  hoirs , ni  porter  dommage  ou  préjudice  à fes  fubiets  : requérant  aufli  bien 
expreflèment,  en  cas  que  lui  ou  lès  hoirs  à l’advenir  contrevindrent  au  fer- 
ment lurce  fait,que  les  ValTals  fepouvoint  coniurerparenlèmble,&par  toutes 
voyespoflibles  le  preflèr  à l’entretien  de  tout  eequedeflus  ell  dit,  & 1 celle 
fin  ufer  de  tout  leurs  forces  & pouvoir  à l’encontre  de  lui  & de  fes  hoirs  qui 
contreviendraient  à ce  traité:  & à cell  effet  il  ordonne  à toutes  courts  de 
lullicc,  lurés,  Efehevins,  Doyens,  Maillres,  Ballils&  autres  de  fes  bonnes 
Villes  de  Lovain.  Bruxelles,  Anvers , Bois-le-Duc,  Thillemont,  Nivelle, 
Lieuwes , ludogne  & autres , qu’en  tel  cas  iis  donnent  conlèil , ayde  & faveur 
à fes  fubiets  contre  lui  & les  hoirs , & que  lefdites  bonnes  V illes  leur  foient 
ouvertes  pour  entrer  & Ibrtir  ; & avec  ce  veut  & otroya , que  fi  lui  ou  les 
hoirscontrevindrentàcesconvcnances,  qu’en  tel  cas  fes  hommes  ne feroient 
tenusdeluifuivre  en  guerre  ni  en  chevauchées,  ni  rendre  jugement  ou  lèn- 
tence,  ni  faire  aucun  lèrvice  à lui  ni  à feldits  hoirs,  jufques  à ce  que  le  con- 
tenu de  ce  traité  foit  entièrement  accompli.  Le  Duc  s’obligea  auln  par  foi& 
ferment  de  faire  approuver  tout  ce  que  dclTus  par  Henry  Comte  de  Luxem- 
bourg, pour  lui  & fes  hoirs  qu’il  pouroit  procréer  & avoir  de  Margarete  de 
Brabantfa  fille,  &pourplusgrandealTeurancede  tout  ce,  il  promit  derequerir 
Ibntrefcher  Seigneur  Exellent  Prince  Adolf  Roy  d’Allemagne,  qu’il  vueille 
confirmer  ces  convenances  par  Ion  féel , priant  en  outre  à touts  Princes  & 
Seigneurs  terriens.  & particulièrement  au  Duc  de  Bourgogne,  au  Comted’Ar- 
thois,  auComte  de  Flandres,  au  Comte  de  Blois,  au  Comte  d’Haynaut,  au 
Comte  de  Nevers,  au  Comte  d’Hollande,  à l’Evelque  d’Vtrecht,  au  Comte 
de  Gueldres,  auComtede  S.Pol,  au  Comte  de  Cleves,  au  Comte  de  Los,  au 
Comtcdeluliers,  auSiredeFauquemout,  àlacquesde  S.Pol,  àl’Archevefque 
dcRheims,  à l’Evefque  de  Cambray,  à l’EvefquedeLiege , & à l’Evelque  de 
Tournay , qu’en  cas  que  dilTention  s’elmeut  entre  lui  ou  fes  hoirs  d’une  part 
& fes  hommes  St  fubjets  d’autre,  fur  ceque  les  conventions  fufdiâes  ne  fiif- 
Tom.  I.  Oooo  font 
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Jean  i.  fcnt  tenues  qu’ils  ne  lui  donnent,  ni  Ëiccnt  aucune  atTiflence  ou  liipport, 

Duc.  ains  que  leurs  pais , terres  & Villes  Ibient  ouvertes  à fes  fubieüs,  Ikns  en  ce 
mefprendre  en  aucune  façon.  En  outre  requiert  le  Duc  i rArchevefque  de 
RheimSi  aux  Evefqucs  de  Cambray , d’Vtrccht,  deTournay  &de  Licge,  Sc 
d leurs  officiais^  qu’ils  lui  contraingiient  par  toutes  voyes  à ce  qu'il  maintienc 
tout  ce  que  dcITus,  le  fbub-mettant  en  ce  regard  à leur  juftice  tSr  jurildidtion. 

Et  à finque  ces  conventions  ne  puilTcnt  eftre  afibiblics  ou  en  aucune  maniéré 
diminuées!  & pour  ofler  tonte  matière  de  cavillation  & mal  entendu,  le  Duc 
renonça  à toutes  exceptions  de  force  & de  peur , & à toutes  conftitutions  Pa- 
pales, comme  aulTi  à tours  Privilèges  de  Croix  & autres  quelconques  donnés 
&àdonner,impetrés&àimpetrer,  mefrae  à l’exception  que  le  droiéf  requiert  - 
&veut  avoir  particulièrement  exprimée,  & à toute  autre  dedroiét  de  Canon 
&deloy  ; & pour  du  tout  fatisfiiirefur  ce  particulier  à icslbbieéls,  le  Duc  re- 
quiert au  Prince  lean  (bnfils  & à Henry  Comte  de  Luxembourg  Ibn  beaufils, 
qu’en  ligne  d’approllvance  & confirmation,  ilsmettcnt  leurs  féaux  aux  lettres 
lurcedepefchées,  comme  aufli  firent  les  Princes  & Seigneurs  terriens  fuldiéis, 
les  Indices  tant  Ecclcfialliqucs  que  feculiercs,  & les  bonnes  Villes  deUrabaUt 
ci-deflus  nommées. 

Cutrrt  Gui  Comte  de  Flandre  ayant  feeu  les  dilTcntions  qu’il  y avoit  entre  Florent  Rym-Crti 
tmtre  Comte  d’Hollandc St  quelques  Seigneurs  les  Vadals,  le  voulut  lcrvir  de  l’oc- 

HoUam^  cafion&  entreprendrede  nouveau  lur  les  Iflcs  de  Selandc,  St  à ced  effcét  tira 

à fa  corde  quelques  principaux  de  ce  pais,  comme  Wolfart  Sire  dcllorlcle,  JtQjt 
Florent  lbnfrere& lean  Sire  de  Renclfe,  par  le  moyen  dclijuels  il  entra  avec 
belle  armée  navale  eu  l’Ide  de  Walchre,  & fe  campa  devant  la  Ville  de  Mid- 
delbourg,  ou  lors  le  tenoit  Béatrice  Comtede  d'Hollande  fille  du  Comte  Gui, 
avec  le  Prince  lean  (bnfils  aifné.  Le  Comte  Florent  en  ayant  eu  l’advertence 
joignidtout  cequ’il  feeut  degens,  &àla  hade  vint  à Ziricléeen  intention  de 
combatte  àfbn  beaupere,  & garantir  fa  femme  & Ton  fils:  mais  nodre  Duc 
voulant  empefeher  la  guerre  entre  ceux  qui  (ëtouchoient  de  fi'pres , perfùada 
fl  bien  auComte  Florent,  que  parenlèmble  foubsquelque  (àuf  conduit,  fans 
armes  ils  allèrent  trouver  le  Comte  de  Flandres  à la  Briele,  ou  l’on  propolà 
, quelques  moyens  d’accord , lefquels  n’edants  de  premier  abord  acceptés  par 
les  parties,  le  Comte  Gui  fut  fi  mal  conlèillé,  qu’il  fit  garder  le  Comte  Flo- 
rent comme  prilbnnier  contre  foi  & parolle  ; le  Duc  en  futfort  indigne  & fc 
retira  fubitement , d’ou  le  Comte  d’Hollande  entra  en  Ibupçon  qu’il  avoit  edé 
trahi,  mais  la  vérité  edoit  autre,  car  le  Duc  juraqu’il  ne  cellèroitpartoutes 
voyes  poflibles  de  revenger  le  tort  qu’en  ce  on  lui  avoit  fiiiél , & de  pourfui- 
vre  la  délivrance  du  Comte  Florent  par  les  armes,  failànt  à cede  fin  elplicr 
Bannières  & Edandarts  pat  tout  Ibn  pais:  Le  Comte  Flamen  doubtant  que 
Lt  Duc  mal  lui  en  prendroit , envoya  devers  nodre  Duc  & le  conditua  juge  & arbitre 
trinre.  jj.  (jifferent  qu’il  y avoit  entre  lui  & le  Comte  Florent  ion  beanfils, 

lequel  aufli  il  remit  en  liberté,  moyennant  promeflè  qu’il  fit  détenir  cequepar 
nodre  Duc  lèroit  ordonné  entre  eux. 

BkxJIcI.  En  l’an  mefme  M C C.  XCIII.  Willaume  Sire  de  Bocxdel  print  en  fief 
de  nodre  Duc  & du  Prince  lean  ibn  fils  la  maifbn  de  Stapelen  « avec  le  fond 
d’Eeldc, 

Htruts.  WJIlaume  Sire  de  Homes  avec  iès  fils  Willaume  Chevalier  &Thiery  Pre-  P««w> 
vod  de  l’Eglilè  d’Vtrecht  par  lettres  données  Icudi  devant  la  divifion  des 
Apodresdel’au  MCC.  XCIII.  promirent  à nodre  Duc,  de  l’indemner 
&conferverfansintered,  de  ce  qu’il  s’cltoit  conditué  refpondantpour  eux  en- 
vers les  Lombards  d’Adc. 

Aux 
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Aux  nopces  que  le  dévoient  celcbrer  entre  Henry  Comte  de  Bar  8c  Leono-  Ieak  t. 
refilled'EduirdRoyd’Anglererrefut  convoqué& publié  Un  Iblennel tournoy 
avec  particulières  jouftes  félon  l'ulàge  d’allors  à quoi  .pluficurs  Princes  & 
Seigneurs  le  préparèrent , cependant  la  Dame  des  nopces  vint  abotder  en  la  Aumaui 
Ville  d’Anvers,  ou  noftre  Duc  la  reccut  en  alTés  grande  pompe  & magnl- 
licence,  car  fa  fœur  Margarctc  eftoit  mariée  an  Prince  lean  fon  fils,  âudi  il 
l’accompagna  engrand  équipage  jufques  à Bar,  ou  les  n^es  furent  célébrées  ^y«f.crê- 
fort  Ibmptueufementi  mais  toute  cefte  fefte  & allegreuc  fut  changée  en  laf-  *"?"• 
mes  pat  un  accident  pitoyable,  cat  le  malheur  ( qui  à tout  moment  talonne 
Le  Duc  l’homme)  voulut  que  naftre  Duc  courant  la  lance  avecPiertedeBcauftemont 
, bon  & gentil  Chevalier,  le  cordon  dont  le  maniclc  on  gantelet  dextte  du 
Duc  elloit  lié  fe  dciiioua&la  lance  du  Chevaliet  lui  perça  le  bras,  à l’extre- 
mc  regret  du  Chevalier&dc  toute  cefte  honorable  compMnie , & prticulie- 
rement  des  liens,  qui  foignerent  bien  àeequ’eftoit  ncccllaire pour  lacure,  & 
lefirent  mener  vers  Ion  pais,  ou  ildemeuraquelque  temps  malade&lànspou- 
voircftreregucridelàblefrure;  pendant  quel  temps  Gui  Comte  de  Flandre  lui 
vint  trouver  en  la  VillcdeLiere,  pour  prendre  fon  advis&confeil  fur  l’allian- 
ce qu’Eduard  Roy  d’Angleterre  pretendoit  de  faireentre  fon  filsaifné  le  Prin- 
ce Eduard  & Phillippotte  fille  du  Comte  Gui,  &:  finalement  apres  plufieurs 
entrevues  fut  lediâ  mariage  arrefté  en  ladiéle  Ville  deLicre,  à condition  que 
le  Comte  en  avancement  de  l’alliance  de  la  fille  donneroit  la  Ibmmede  deux 
cents  mille  livres  A trois  rcrmest  pourveu  que  d’icelle  fomme  feroient  dedui- 
Ôes  cent  mille  livresque  Renaud  Comte  de  Gucldres  eftoit  redevable  au  Com- 
te Flaman,  dequoi  les  Amballâdeurs  du  Roy  fé contentèrent,  &aftignercnt 
pour  doUaire  à la  PrincelTc  la  Comté  de  Ponthieu  & lès  appartenances:  mais 
combien  que  cefte  alliance  ne  fortift  à eflèél,  elle  vint  à coufter  aux  Flamans 
guerres  moins  de  fang  & fiicheries  que  ci  devant  avoir  faiét  celle  d’Helene  & 

Paris  aux  T roiens.  Cependant  noftre  Duc  diminuant  peu  à peu  de  forces  na- 
turelles fe  difpofbit  pour  laiftcr  ce  Val  de  miferes  & aller  prendre  pofteftioil 
de  l’eternité,  par  ou  il  fe  preparoit  avec  grande  pieté  à ce  voyage,  fe  failant 
munir  des  SS.Sacraments  de  l’Eglife,  & finalement  trepafla  jour  de  l’Inven- 
1X94-  tion  de  la  S.  Creix  III.  du  mois  de  May  de  l’an  MCC.  XCIV.  ayant 
Sumert.  atrainl’eaged’cnviron  quarante&  trois  ans.  Il  eftoit  Prince  fort  magnifique  eû 
toutes  le"  arSions , fomptueux  envers  les  eftrangers , liberal  & courtois  envers 
Un  chafenn,  forteloquent  de  parole &grand  guerrier& foldat,  ileftoitdoUé 
Scimruri  d’une  finguliere  prudence  & prévoyance,  par  laquelle  il  conduilbitfes  afiâires 
& entreprinfesà  heureulc  fin,  il  eftoit  de  bon  corlàge,  de  ftature  haute  plus 
quemediocre,  fortadroiû&difpos,  & fingulierement  addonné  aux  tournois 
ijouftes,  s’eftant  trouvé  en  plus  de  (cptante  tournois  célébrés  en  France, 
Allemagne , Angleterre  6c  autresquartiers,  par  on  il  eftoit  réputé  leplus  grand 
joufteur  qui  fut  ^ fon  fiecle;  ce  fut  lui  premierementquimitenufagc, qu’un 
Prince  ou  Seigneur  tant  fut  il  grand  ne  pouvoir  mener  au  tournoy  que  deux 
varies,  A fin  de  donner  parce  moyen  occafion  aux  Chevaliers  de  moindre 
rang  de  s’exercer  aux  armes,  laquellecouftumefût  depuis  obfèrvée:  il  achapta 
auffi  expreflement  certaine  Campagne  près  S.  Quintin,  ouilconvoquadiverfes 
fois  tournois  & jouîtes , jugeant  ce  lieu  propre  & commode  comme  fitué  an 
mi-lieü  des  quartiers  on  l’on  s’addonnoit  à ceft  exercice.  Son  corps  fut  mené 
Iblenncllementavec  foufpirs  & larmes  iBruxelIcs,  & reccut  Sépulture  au  mi- 
lieu du  choeur  de  l’Eglife  des  frétés  Mineurs  illec,lbubs  un  alTés  beau  tombeau , 
qui  durant  ces  derniers  ttoublesat  eftéruiné,toutes-fois  l’Archiduc  Albert  avec 
l’infâme  Ifabelle  Prince  & Princeflè  des  Belges  en  mémoire  d’un  perlbn- 
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J t AN  I.  nagefifignalc  leur  prcdeccncur&  Anceftrc,  ont  fàiâ  drcflêr  au  raefinelicu  un 
Duc.  marbre  par  terre,  avec  une  lame  de  cuivre  contenant  les  armes,  quartiers^; 
certaine  inlcription , laquelle  pour  eftre  cholè  moderne  je  n’ay  trouve  à propos 
de  le  rapporter  ici.  Un  Autheur  contemporain  accule  nollre  Duc  de  ce  qu'il 
auroit euintention d'enlever  &ravir  la  Princellc  Leonore  d'Angleterre  elpou- 
lè  du  Comte  de  Bar;  mais  de  cela  ily  at  bien  peu  d'apparence,  veu  quccelui 
euft  elle  bien  plus  aife  de  1a  retenir  & prendre  à femme  ayant  la  Princellc  en 
Tes  pais  comme  diâ  eft,  audî  voit  on  que  ccd  Autheur  en  ce  mcfme  lieu  & au- 
tres parle  avec  trop  de  padion  au  delkdvantagc  du  Duc  & des  Brabançons. 
Sami.Ku-  SapremicrefcmmcfutMatgarctcfillcdcS.Louis  RoydcFrance,  laquellcil 
n,^e,  efpoulà  en  l'an  M C C.  L X I X.  mais  clic  mourut  peu  apres  envers  l'an 
MCC.  LXXI.  en  l’enlantcment  d'un  jeune  dis,  qui  alla  accompagner  là 
mere  au  ciel. 

.Smi.ku-  lêcond  mariage  fut  contradlc  avec  Margarcte  dllc  de  Gui  Comte  de 

Flandres&deMathildcDamcdeBethunc&  Tenremonde,  laquelle  avoitedé 
dancécàl'cagc  de  neuf  ans  à Florent  frère  de  Willaumc  Comte  d'Hollande  & 
Empereur , mais  ce  mariage  n'eud  effcft  par  la  mort  du  Prince  Florent.  No- 
ftre  Duc  efpoulà  cede  PrincelTe  en  l’an  MCC.  L X X 1 1 1.  mais  elle  mourut 
encor  devant  lui  le  111.  de  luillct  de  l’an  MCC.  LXXXV.  & fut  enterrée 
lez  Ton  mari , à qui  elle  avoir  donne  quelques  enfants. 

Durant  le  Régné  de  nodre  Duc  lean  I.  Arnou  SiredeDied  augmenta  la 
fondation  des  Begincs  près  de  Died&  la  dtcondrmer  en  l’an  MCC.  LXXI. 
Le Beginagcde Bois-le-Duc futen  l’an  MCC.  LXXIV.lêparé  de  l’Eglilcd’Or- 
ten.  l’HolpiralcnladiÆc Vilicprintcommcnccmentcnran  MCC.  Ï-XXVII. 
edant  fondé  pour  de  Religieux  & Religieufes  vivants  foubs  la  règle  de  S.  Au- 
gudin , mais  les  Religieux  furent  de  puis  mis  eu  autre  lieu 


) 


ENFANTS  DE  lEAN  I.  DUC  DE  LO- 
THIER,  DE  BRABANT  ET  DELIM- 
BOURG,  ET  DE  MARGARETE  DE 
FLANDRE  SA  SECONDE 
FEMME. 

^"'^Odeproy  de  Brabant  fils  ailné  fût  doibs  l’an  MCC.  LXXXIII. 

V T promisenmari^eàMargaretcdeLimbourgfilledeHenry  Sire  de  Win- 
dccke,  &niepccd’AdolfComtedesMoots,  qui  en  feveur  de  cede  alliance  & 
pour  les  railbns  rafmortées  ci-delîiis  céda  & tranfpotta  de  l’adveu  de  lêsfteres  Prnmt 
a lean  I.  Duc  de  Brabant,  la  Duché  de  Limbourg  par  forme  de  donnation  entre  ' ‘ 
vifs  & tout  ainfi  comme  ladirde  Duché  lui  edoit  efehuë  de  droiide  fuccedîon 
par  la  mort  de  Walleran  Duc  de  Limbourg  fon  oncle  & d’Ermengarde  Com- 
tede  de  Gucidres  filledudiâWalleran,  mais  ce  mariage  n’eud  edeéf,  &ilcd 
fort  apparent  que  le  Prince  Godefroy  mourut  peu  apres. 

ly.  Iean  il  du  nom  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  & de  Limbourg  prop;^- 
teur  des  Ducs  lîibfequcntjparqui  nous  pourluivrons  nos  Trophées  en  l’Eloge 
fnivant. 

Mar- 
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jj._  Margarete  de  Brabintfilt  donnée  en  mariage  envers  l’an  MCC.  XCT. 
àHenryComtedeLuxembourg&delaRoche,  Marquisd’Arlon,  qui  depuis 
en  l’an  MCCC.  VIII.  fut  efleu  Empereur  Iqjrieline  du  nom;  Prince  au- 
tant  valeureux  que  fage,  & qui  eftoit  propre  pour  reftablir  l’Empire  en  fon 
ancien  lulh'e&auchoritc,rilamortnereultravirirubitement,  careftantpafle 
à Rome  & y ayant  receu  la  couronne  Impériale,  il  mourut  cnranMCCC.XlII. 
àBonconvent;  ayanteflé  empoifonné  d’uneiâcon  detcftable.  II  lailTa  noRre 
Impératrice  venfve  ,8c  mere  d’unlils&quatre  filles,  delquels  lèrat  faiâ men- 
tion entre  lesPrinccsde  lamaifondcLimbourg,  delaquelle  nollre  Empereur 
eftoit  ilTu. 


If.  Marie  de  Brabant  fût  accordée  en  mariage  à Amé  V.  Comte  deSa- 
voye,  fils  du  Comte  Thomas&  deBeatrice  Fiefci  fille  au  Comte  de  Lavanie, 
& donna  le  Duc  lean  II.  frere  de  la  Princefle  en  avancement  de  celle  allian- 
ce vingt &cinq  mille  livres  tournois,  delquels  ils  alTigna  au  Comte  Amé  Ion 
Tom.  I.  Pppp  beau- 
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334  TROPHEES  DE  BRABANT 

EAM  I.  beaufreredix  mille,  que  Philippe  Roy  de  France  lui  eftoitredevable,  comme  p„Hvtt 
lediA  Comte  déclaré  par  fes  lettres  donncesà  Paris  Samedy  apres  la  fefte  de  1)*. 
Chandeleur  de  l’an  MCCC.  IV.  LeComte  eftoit  veuf  de  Sibille  Dame  de 
Beaugé  & Breilê,  de  laquelle  il  avoit  procrée  quelques  enfants , & encorde 
noftre  PrincefTcileuft  quelques  filles,  dclquelles  lérat  Aiéfe  mention  fur  la  fia 
de  ce  quatriefrac  Livre,  & cfiant  encor  celle  fa  fécondé  femme  trefpalTée,  il 
convola  en  troifiefmes  nopces,  à Alife  fille  de  Humbert  de  la  Thour  Comte 
Dauphin  de  Vienne,  laquelle  lurvcqut  le  Comte  fon  mari , qui  trcfpallaen 
l’an  MCCC.  XXIll.  eagc  d’environ  fèptante  & quatre  ans. 


ENFANTS  BASTARDS  DE  lEAN  I.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  BRABANT. 

IEan  Bavard  de  Brabant  furnomméMee»'jse{feuttfire  de  par  fa  mtre')fkt  Premtt 
un  bien  honorable  Chevalier , W en  ajpii grande  eftime  ® réputation  près fim  fg-  ■ ja. 
frere  leTiuc  leanW.  qUi  par  fes  lettres  données jour  de  S. Jacques  {ÿ  S.ChrtJlo-  'J*' 
£),»»/».  phrede  Fan  MCCC.  III.  lui  donna  la  terre  de  üonglebert , avectouts  les 
ktrtl  biens  ® luftice  hantetê  bajfe , pour  en  jouir  fÿ  les  prendre  en  fief  pour  lui  (g 
pour  fes  hoirs  incontinent  apres  le  décès  de  K^illaume  de  TJonglehert  Cheva- 
lier, (g  ceen  recompenfe  de  ce  qu’il  lui  avoit  faicl  hommage  & autres  gracieux 
6J  bons fervices,  W efdifles  lettres  il  Fappelle  exprejfement  fon  'cher  frere  , 
comme  aujfi  en  d'sverfes  autres  Chartes , (g  font  nommés  tefmoins  leaa 
Sire  de  Cuyck,  Henry  de  Cqyck  fan  fils  aifné,  ‘Daniel  de  Bouchant  Cheva. 
lier , Willaume  de  Herlaer  Chambellan  du  Duc , Charles  Bourgeois  (g 
UCjwe.  Henry  Lombars  de  Bruxelles.  H eufl  en  don  du  Duc  fon  frere,  la  terre 
de  IVavere  Ç£i  autres  biens.  Et  s'allia  en  premières  nopces  à une  Dame  de 
Itquelle  ton  defire  le  nom,  ® en  fécond  UÙ  il  efponfa  Margarete  Dame  de 
‘Pamele,  Ledeberge,  Ottignies, ^c.  fille  delean  Sire  de‘Pamele^  de  Mssr- 
garete  de  Contrecœur,  fceur  delean  Stre  deContrecœur,  IVedergraet , Court 
S.  EJiienne , (gc.  laquelle  Dame  de  ‘Postule  eftoit  lors  veufve  de  Renier  de 
Borgneval,  (g  de  celle-ci  il  laijfa  plufieurs  enfants,  defquels  eft  ijftt  'è  très- 
belle  pofterité,  laquelle  nous  donnerons  fur  la  fin  du  Livre  IX.  de  ces  Tro- 
phées. Le  jour  de  fon  trej^as  n'e(i  precifement  obfervé,  il  eft  toutes-fiis 
certain  qu'en  tan  MCCC.  XII.  il  aftîfta  avec  autres  Nobles  à la  congré- 
gation (g  ajfemblée  des  cftats  de  Brabant , Ig  figna  avec  les  autres  i Ig  encor 
en  tan  MCCC.  XXIII.»/  fe  trouva prefènt,  quand  Otton  Sire  deCuycklg 
deHeverle  tranjjorta  au  Duc  Jean  III.  la  fouverainité  de  la  Ville  de  Grave. 

Dt  Mali-  Ieann  E K I .vfl»  Hamukin  Baftardde  Brabant  fur  nommé  de  Malines , eft 
*"•  expreffement  nommé  Cher  frere  par  le  Duc  lean  II.  en  fes  lettres  données  à Prrmi 
Bruxelles  Vendredy  avant  la  Converfion  de  S.  Paul  de  tan  MCCC.  ^for 
lefquelles  lediél  Ducluiàonnepourraiftmdethommagequ'illuiavoitfaM,lg 
en  faveur  de fin  mariage . cinquante  livres  de  terre  par  an , lefquelles  le  Duc 
pouvait  rachapter  parmilafimme  de  fix  cents  livresune fois \de  laquelle  dona- 
tionfurent  tefinoins  Daniel  Sire  de  Bouc  bout , Rogier  Sire  de  Levedtule , lean  _ 

Meeuvoe  frere  auDuctg  lean  de  Diedegem  Chevaliers  (g  hommes  du  Duc,  qui 
tout fiut  traiéfés  de  Monfiigneur.  Ilriefl  tout  es- fois  exprimé  n’yco^nu  ou  noftre 
Jeannekinprint  alliance , mais  bien  qu’illaiffaquelques  enfants  fig  entre  autres 
Gérard  ditt  de  Malines  ,de  qui  la  pofterité  ne  m'eft  cognu'é,  (g  une  fille  Marga- 
rete 
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LIVRE  IV.  33J 

me  dide de  MaliueSjtnariée àGerel'mUinckaert  Chevalier , de  qui  elle  efloit  I**»  i- 
javeufveenfan  MCCC.  LXVII.  elleUifa  Vhiliffe  Hinckaert , dontceuxde  ^ 
cefle  famille  fmt  iffus,  W Mathilde  Hinckaert  ejioufi  de  ‘Philippe deT vyde- 
kem,  qui  lai  fa  d'elle  plujieurs  enfants  defquels  telle  pofierité  eft  procrée. 

Iean  Bafiard de  Brabant didPylifer  Chevalier pafeda  lamüdiedelamai- 
fintS  court  de  Coekelberge  lest  Bruxelles , laquelle  depuis  il  vendit  à Iean  Rolle- 
bucky  W le  Ptuc  Iean  lll.  en  fis  lettres  données  à Bruxelles  lendemain  de  la 
fefie  de  nofirePtame  de  tan  MCCC.  'iCK'K.nommeledid  leanPylifir fin  cher 
Oncle,  W p>romet  auditl  Iean  Rollebuck  de  le  garantir  S5  indemner  de  tout  interejl 
qu’advenir  lui pouvait  àcaufi  dudiil  achapt  : Quelle  fut  t alliance  de  ce  Seigneur 
ou  la ptOerité  qu'il  lai  fa , ne  m'eji jufques  oresprecifement  apparu  ,ilejl  toutes- 
fois  ajfeuré  qu’ilyateu  defiendence  de  lui , qui  ont  porté  les  armes  de  Brabant, 
le  lion  charge  dune  flefche  de  guelles  mifi  ® bande. 

Margarete  Baflarde  de  Brabant  Jur-nonmée  de  le  Vuere,fut  mariée 
à Iean  fils  d"  Adam  de  Landewyck  Seigneur  de  le  Horft , en  avancement  de  lequel-  i 

le  alliante  lePIuc  Iean  I. fin  pere  donna  cinc  cent  s livres  de  Lovain,  tS  retint  le- 
dm  Iean  de  Landvyck  à fon  varlet , comme  il  déclaré par  fis  lettres  données  leu- 
dy  devant  lesPafques fleuriesdetan  MCC.  XCl.Jiilancien.‘Deceftealliance 
fut  entre  autres  enfants  procrée  Margarete  de  Landvyck femme  de  Gérard  de 
‘Duffle  Sire  de  R^tie, à laquelle  Iean  III.  Duc  de  BriAant  donne  heritablement 
fin  y'tvierà  Elfe  le  près  Bruxelles , ® la  qualité  exprefement fa  confine,  es  let-  Cairr». 
très  fier  ce  depe fichées  le  lendemain  apres  la  fefte  du  S.  Sacr ornent  en  tan 
MCCC.  XXX. 

IzAnvanderPlafiefi  nommé  Oncle  du  Duc  de  Brabant  par  Baftar^fe  Ciauiii 
1313.  Iean  Duc  de  Brabant , en  lettres  de  Fan  1 3 49  /r  nomme.  Heer  Jan 
vandcr  Plafch  onlèn  lievenMaech.  Ceci  doit  regarder  le  fils. 


riean  de  Lindwyck  Chlr.  Sire  de  Rhe- 
AJ  jTj-1^1  . /^L.  ti,  Cafterlé,  & Uchtett  1369.  lefqucN 

AtodeLmdwyckflMn  deLandwrck^  U j Gmrd  Siii  de 

Sire  de  Hortt.  ■^efp.  Matgerae  E.dcBrabant.  •<  Vorfelaer.  1370.  11  eft  &ia  BourgoU 

de  Bruxelles  ea  Vta  1378. 

Margarete  de  Landtvyek  i oui  Iean  3. 
Duc  de  Brabant  donna  Ton  Vivier 
iele  & la  nomme  fa  Coulîne  1331.  £Ip. 
.Gérard  de  Dudle  Sire  de  Rbeti.  f 
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Willamne 
Sire  de 
Dtmpier' 
re  ik»u-  * 
(cllîer  de 
Cham- 
pagne. 


fArchembaud  Sire  de  Bour- 
bon crp.IoIcDtedeChaltil-^ 
Ion  Coimcfle  de  Nevcrs. 


'Gai  Sire  de 
Dampierre 
elf.Margtre-J 
te  Dame  de^ 
Bourbon. 


fMehaat  Comteflc  de  Neven  & de 
Tonnere  efp.  Eudes  fils  au  Duc  de 
Bourgogne. 


Gui. 


fArchembaud 
Sire  de  Bour- 

bon  efp.  Bet- J gcjjjîcc  Bcrotld  Sire 
tricedeMont-<  Mcicncii. 


loçon. 


Phili^te  efp. 
Gui  Comte  de 
Forcû. 


WillaumeSire 
de  Dampierre 


Marie  e(p.  lean  Comte  de 
Dreux. 

Margarete  efp.  Thibaud 
Roy  de  Navarre  Comte  de 
Champagne. 

fWüIaumc  Comte  de  Flan 
dre  elp  Jkatrice  de  Brabant. 


Gobert&d'I> 
de  de  Chiny. 


te  ComtelTede 
Flandres  & 
d'Haynaut. 

Gui  Sire  de 
,S.  luft. 

Jean  d*AIwe- 
mont  Evclque 
de  Verdun  & 
de  Mets.  Il 
mourut  114a 


Ifabeau  elp. 

Godefroy  SI- 

moSt^t'dc^Gobcrt  Sire 


cQ».  Margare- J Gui  Comte  de  Flandre  efp. 

i. Mehaut  Dame  de  Béthu- 
ne,Tenremonde)  dec.  Ad- 
voüde  d’Arras , a.  clp.  Ilà- J 
beau  de  LuxembourgCom* 
teffe  de  Namur.  Il  mourut 
1304, 


Jeune  efp.  Thibaut  Comte 
de  Bar. 

Marie  Abbcife  à Flines. 

[ean  Sire  de  Dampierre  efp. 
Lorrette  fille  au  Duc  de 
^Lorraine. 


Helmdeelb. 
lean  Sire  de 
Motitmirail 
Oily,&c.puis 
moine  à 
Longpont 
Ordre  de 
Cifteauz. 

Odette  efp. 
lean  Sire  de 
Thorotte 
Chaficlainde 
Noyoo. 


d’Afpremont 
moine  en 
l’Abbaye  de 
Villcrs  en  Bra- 
bant. trefpallâ 
Uiôg. 

fWillaomc. 

lean  Sire  de 
Montmirail 
efp.  Ilâbcau 
Comteflê  de 
Chartres. 

Mathieu  Sire 
d’OÜyelb.  I&- 
bcau  de  Ville- 
bon. 

Marie  eft.  En- . 
guerin  Sire  dc^ 
Boucy. 


Uûbeau. 


[Raoul  Sire  de  Coucy  efp. 
Fhilippote  de  Dammartin 
diâc  de  Ponthieu  laquelle 
efp  2.  Ottott  Comte  de 
Gucldres. 

Engueran  Sire  de  Coucy 
elp.  1.  MargaretedcGucl- 
dres  2. Jeune  de  Flandres.  Il 
mourut  129S* 

Allfe  efp.  Arnou  Comte  de 
Gaines. 


Marie  efp.  Alexandre  Roy 
d’Efeoffe  2.  Jean  de  Brienne 
Uls  au  Roy  de  Jerulàlem. 


Agnes  Dame  de  Bourbon  el^u.  r. 
Jean  de  Bourgogne  Sire  de  Charlois. 
V2.  Robert  Comte  d’Anhois.  ’ 

'Dm  I.  lia. 

Robert  Comte  de  Flandre  efpou.  i. 
Blanche  d’Anjou  fille  au  Roy  de 
Naples  2.  efp.  Jolente  de  Bourgogne 
ComtclTc  de  Nevcrs. 

Wülaumc  Sire  deTcnrcmondc,  Rîc- 
hebourg,  Crevecœur,  Alleux,  &c. 
c^u.  Alix-  de  Clermont  Dame  de 
Ncfie,  ChafieauduD,  dcc.  Il  mourut 
I3Ï1- 

Baudewin. 

Jean  Evefque  de  Mets , puis  de  Liege. 

Philippe  Comte  de  Thicttc  & Lou- 
rene  efp.  1.  Mehaut  de  Courtcuay , 
2.  Philippote  de  Mllly. 

Béatrice  efp.  Florent  Comte  d’Hol- 
lande. 

Margarete  esr.  Jean  I.  Duc  de 
Lothier, Brabant, ET  deLimbouro 

Marie  efp.  i.  Willanme  jeune  Com- 
te de  Julicrs,  2.  Simon  Sire  de  Cha- 
lleauvillain. 

Dm  %.  aa. 

jean  Comte  de  Namur  efp.  i . Mar- 
garete de  Bourbon,  2.  eipou.  Marie 
d’Artbois.  U mourut  1330. 

Gui  Comte  de  Zelande  Sire  de  Pete- 
gem  ,Kume,  efpou.  Alix  de  Bar  mort 
en  Italie  1310- 

Henry  Comte  de  Lode  Sire  de  Nîn- 
hoven  efpou.  Margarete  de  Clcves 
mort  à Milan  1337. 

Fils  mort  leunc. 

Margarrtc  efpou.  Alexandre  fils  au 
Roy  d’EfcolIe,  2.  efp.  Renaud  Com- 
te de  Gucldres. 

Jenne  Religieufe  àJFlines. 

Béatrice  clp.  Huguc  de  Chaftillon 
Comte  de  Blois  Sire  d’Avefhcs. 

Phlllippote  fiancée  au  Prince  d’An- 
gleterre. 

I Fille  morte  leune. 


(ifiibcau  efpou.  Jean  Sire  de  Fienes. 
O ingri»  &c.  Elle  mourut  1323. 
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Robert 
Sire  de 
Bethune 
Advouë  . 
d'Arras 
c(p.  Aelis 
de  S.  Pol 
mourut 
1171. 


Tom. 


fRobert  Sire  de 
‘ Ik'chune  mort 
1194. 


WillaumeSirede 
Bethune  Advo- 
uc  d'Arras  efp.  v 
Mehaut  Damc^ 
de  Tenremonde. 

Il  mourut  1114. 
Elle  12x4. 

Cicmence  clp. 
Baudewin  Cha 
(Iclain  de  Bü or- 
bourg. 


Daniel  Sire  de  Bethune 
Advouë  d’Arras  cf- 
poufa  Eullace  de  Cha- 
(lillon. 


Mathilde  Dame  de  Bethune  fMARCAREiE  de  flakdrex 
& Tenremonde  efp.  ia4f.^DucuEsss  de  6aab.\mt. 
Gui  Comte  de  Klan^.  Elle  ^ ^ 

mourut  1264. 


Robert  Sîre  de  Tenre- 1 
môde  Bethune  Advouë 
d’Arras  efp.  IfabeauJ 
Dame  de  Moriames^  Ifabcau  de  Bethune  efp.  r. 
Belloeil,  &c.  veufve  de  Hctlin  de  Wavrin  2.  efp. 
Nicolas  Sire  de  Condé.  < Hugue  Sire  d'Antoing  veuf 
II  mourut  1248.  [de  la  ülle  de  Robert  de 

LWavrin. 


Anfèlme. 


lein.  Evelque  de 
Cambray  mou- 
rut 1219. 


Bartholome 

Cordelicr. 


Margarcte. 


Baudewin  Sirede 
Koesbeke  efp.. 
Hardcwîe  Com- 
tdle  d'Aumale. 

Conon  Sire 


Baudewin  Sire  de 
Warnclluo. 


Wîllaume  Sire  de  Lo- 
cres,  Molcmbckc,  Hullè, 
&c.  efp.  llabcau  DameJ 
de  Pont-roard.  Il  mou-^ 
rut  1243. 


lacques. 


I Alix  efp.  Gauthier  Sire 
[de  Nantcuil. 


, Mehaut  de  Bethune 
efp.  I.  Baudewin  de 
Comines , Chaflelain 
d’Atr  2.  Godefroy  Sire 
de  Brcda  3.  Gillc^rt  de 
Soccegem  Sire  de  Raf- 
fcgcin.  ■> 


fGiHîs  Sire  de  Roesbrugge 
eip.  IfabcJu  de  Berges. 

AVillaumc  Sire  de  Locrcs 
WllIaumeSlredcLocre$eIp.< Ncflcdicledc 
Beatrix  Dame  de  Hebuter- mourût  1280. 

(Du  I.  /i<3.  * 

‘ lean  Challclain  de  Lide  clp. 
Mehaut  de  Mortagne.  Il 
mourut  iiyd. 

Robert  Sire  de  Pont-roard. 
Rogicr. 

Mehaut  e(p.  Heüin  Sire  de 
Cyfoio,  Petegem. 

Du  2.  ha. 

(,Eun  aufli  enfants. 

lenoe  de  Bethune  e(p.  Raoul  yWauthier  Sire  de  Nevele 
Sire  de  Nevele  Chailelaînde  ChaÜelain  de  Coortray. 
Courtray.  y<yet  ci-upres\ 


Mehaut  Dame  de  P<>t-roard, 
Blaringem,  &c.  clp.  1.  lean 
Chapelain  de  Lidc  2.  efp.. 
Robert  Sire  de  WauunSc- 
nefchal  de  Flandres. 


Wîllaume  Sire  d’Oofthorc, 
.Vervi,  &c.  . 


Margarcte  Dame 
.Wüumc  clp. 


de 


(Du  2.  na. 

Henry  Sire  de  Breda. 

Godefroy  Sire  de  Brcda  clp. 
la  Sœur  d'Arnou  Sire  de 
DiclI.  1)  mourut  1246. 

I Du  3.  ha. 

Gérard  Sire  de  R.airegem  /Gérard  Sire  de  RalTegcin. 
clp.  la  hile  au  Sire  de  Lcn».  ^ 

Robert  mort  1271. 

fGerard  Sire  de  Mafmîfnes. 
Gilbert  Sire  de  Mamifnesy 
clp.Margarete.  \Robcrt  Sîre  de  Lceowcrgen. 

LMehaut. 

'Arnou  Comte  de  Guînes 


(Baudewin. 

Alice.  (Jomtefle  d'Ao- 
malc , HoldcrnclTe  efp. 
I Vyidaume  le  Marcfchal 
^Cointc  de  Pembroke. 


{lean  de  Caimy.  efp.  Alix  Dame  de  Coucy. 

Baudewin  Sire  de  Samgate 
efp.  llâbcau  Dame  d’Anne- 

de  Fauquenberge. 


^ I Hcnry- 


Baudew 

«es  

|cfp.  Mehaut  de  Kieoes. 
mourut  1244. 

Robert 


Idc  efp.  Gérard  Sfre  de 
^Prouvy  Pair  de  Valcncicncs. 


Mehaut  efp.  CBeatrit  Chaaelaine 
vVauthier  Cha  J de  Bour  bourg  elb 
ftclain  de  Bour-'S  Arnou  de  Gand  Com- 
^'**‘8*  Ite  de  Guines. 


Beatrix  AbbclTe. 

Mehaut  clp.  Hugue  Comte 
de  S.  Pol. 

,AIix. 

Qqqq 


Princes, 
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Princes , Barons  > Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


I Godefroy  de  Bra-  a Renaud  Comte  de  3 Henry  Comte  de  4Arnou  Comte  de 
bamSired’Arfdiot,  Geldres  & de  la  Luxembourg  & de  Los,  Chiny,  Du- 

Sichcne,  Rode,  Veluwe.  la  Roche,  Marquis  ras,  &c. 

Sec.  8c  lean  fon  fils.  d’ Arioc. 


5 Henry  de  Lovai  n 6 Gérard  de  Luxem- 
Sire  de  Hcrftal , bourg  Sire  de  Dur- 
Gaesbeck,  &c.  & buy,  Mielen,&c. 

lean  fou  fils. 

9 Godefroy,  Comte  19  Walleran  de  Waf- 
dc  Vianden , Sire  de  i'enberge  Comte  de 
Grimberges,  Scc.  Keflëlc  , Sire  de 

s'Grevenbroek,&c. 


7 Walleran  Sire  de  SAmou  de  Lovaia 
Fauquemont,Mon-  Sire  de  Bruhames, 

joie.  Sec.  & de  Broda. 

Il  Gérard  de  Gaes-  ii  Henry  de  Per- 

beck  PrcŸoft  de  weys,  Sirede  Ho- 

Nivelle.  boken , Eckeren  , 

&c. 

T 3 Wautier 


l-C:.;  ;k 


1}  Wauthier  Bert- 
houc6.  Sire  de  Ma- 
lines,  & Wauthier 
7.  fon  fils. 

17  Gérard  de  loliers 
Sire  de  Blanken- 
hcym. 

al  Philippe  de  Vian- 
dtn  Sire  de  Rumpft, 
Hoboke , Ekeren, 
&c. 


1 4 lean  Sire  de  Cuyck 
& Henry  fon  fils 
ainlhc. 


iSAmou  y.  Sire  de 
Dieft. 


ai  Henry  Berthont  j. 
Sire  de  Dufifle , 
Gele,  &c. 


ly  Henry  Sire  de  Bre* 
da.  Berges,  &c. 


ipWauthier  a.  Sire 
d’Engien. 

ay  Gérard  4.  Sire  de 
lauche. 


Qcjqq  a 


îdWillaume  & Gé- 
rard, Sires  de  Hor- 
nesi  Altena,  He- 
lê,  Leende,Beeck, 
&c. 

loRaffê  de  Gavere 
Sire  de  Liedekerke, 
& de  Breda. 

aqArnou  4.  Sire  de 
Welêmacle , We- 
fterlo , &c.  Maref- 
chai. 


a y lean 


\ 
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lean  Sire  de  Heuf- 
dene. 


aj  Gérard  de  Weiê- 
maele  Sire  de  Ber- 
ges, Woude,  &c. 

3 5 Gérard  Sire  de  Rot- 
fèlaer  , Seoefchal 
de  Brabant. 


Ofton  Sire  de  Tra- 
fignies. 


3oWillaume  Sire  de 
Bocilel  , Oyen  , 
Hamont,&c. 


34  Henry  Sire  de 
Marbais , Chafte- 
lain  de  Bruxelles. 


17  WennemacT  de 
Gimnich  Sirc[  de 
Hoochftracten , 
Vorfele. 

31  Robert  de  Grim- 
berges  Site  d’Af- 
Icbe. 


3 y AmouSirede  Wal- 
hain. 


iSWillaume  Site  de 
CracncndoDck , 
Eyndhoven,  &c. 

3iThiery  de  Wal- 
court  Sire  d’Aa , 
Anderlecht , Len- 
nick,  &c. 

sfiWauthier  & Alard 
Sires  de  Rcves.' 


37  Leon 
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j7Leon&HeDiy  Si-  38.IeanSiredeSom-  39 Louis  Sire  & Ad-  4oAlard  SiredcHer- 
res  de  Bauccrs-  breffc.  . voué  de  Lcefdaelc.  peu , Ravcfteyn. 

heym. 


i Gérard  d’Aa  Sire 
de  Grimberge  en 
partie. 

41  Richald  Sire  deFa- 
lais. 

43  lean  Sire  de  He- 
vcrle. 

44Renaud  Sire  d’Ar- 
gentean. 

Wauthier  Sire  de 
Ligac&  Faftre  ion 
frère. 

Euftace  Sire  de 
Reux  & de  Trali- 
gnies.  • 

Nicolas  Sire  de 
Condé  , Ballocil,' 
Moriames,  Court, 
&c.  . 

Thiery  Sire  de 
. Walcourt,  Roche- 
fort,  &c. 

Wemicr  Sire'  de 
Bouland . Senefchal 
de  l’Empereur. 

Philippe  de  Bou- 
land Sire  de  Nief- 
wilre  fon  frere. 

Arnou  dcDicftSire 
deZeclhem.  1 

Henry  Berthout 
,di(^  Bebbeken. 

Willaumc  Berthout 
Prévoit  de  S.  Pier- 
re à Lovain , puis 
Eveique  d’U  trecht. 

Henry  de  Lovain 
ülsauSiredeGaes- 
beke. 

Henry  de  Gerard- 
fteyn  Sire  de  Bli- 
denilad. 

Henry  de  Grim- 
bcigcs  Sire  de  Bug- 
' genhout,  frere  au 
Sire  d’Aflchc. 

Ican  de  Grimber- 
ges,  oncle  des  Si- 
res d’Afche&  Bug- 
genhout. 

Henry  de  Grimber- 
ges  Sire  de  Mocr- 
fecke. 

lean,  Willaume& 
lacques  frères  au 
Sire  de  Rotfelaer. 

Arnou  Sirede  Vor- 
felaer  aufli  leur  fre- 
re. 

Arnou  Sire  de 
Steyn. 

Tom.  I. 

lean  de  Hcufdene 
Sire  de  Orongclen. 

Amou  de  Duflle. 
Rrrr 

Wauthier  de  Sot- 
tegeinSircde  Wo- 
luwe  & Elit. 

Henry 
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Henry  Sire  de  Pe-  Willaume  & 
tersheim , Lode-  Wauthicr  Sires  de 
naken,  &c.  Ranft , Berchem, 
Canticrode,  &c. 

RaiTe,  lean  & Alexandre  & Ar- 
Erard , &eres  au  nou  de  Kcrpcne, 
Sire  de  lauche.  Sires  de  Bufch- 
velt. 

Thiery  Sire  de  Godefroy  Sire  de 
Hcefwyck  , & Wilre , Brecht , 

Walleran  de  Ben-  Weft-wefele,  &c. 
them  Sire  dndiâ 
fieu  fon  fils. 


Ogier  Sire  de  Amou  de  Dieft 
Haeren  AdvoUé  Sire  de  Lintre,  & 
de  Maeftricht.  leanSiredeWaen- 
iode  fon  frere. 

Leond’Aa  Sire  de  Amou  frere  au 
PoUacrd,  &c.  Sire  de  Hculdeni 
Clerc. 


leon  d'Aerfchoc  Daniel  Sire  de 
Sire  de  le  Riviere  Goere  frere  au  Si- 
& Charles  Ibn  re  de  Craenen- 
frcre.  donck. 


Arnou  de  Liere. 


RaflëSiredeGres 
fils  de  Gérard. 


Otton  frere  au  Si- 
re de  Walhain. 

Confon  de  Bier- 
beke. 

Henry  deMulre- 
pas  Sire  de  Ring- 

Gofuin  de  Stalle. 

Henry  de  Wal- 
hain. 

lean  Sire  de  Pa- 
tnele , Ottignies, 
Sec. 


Renier  Clutinck. 


Henry  de  Belan- 
de  à Bierbeke. 


lean  de  Liere  Sire 
de  Woramelecm, 
Immerlèle,  Sec. 


WauthierdeWar- 
fûfc  Sire  de  Mot 
male. 

tjerard  Sire  de 
Wefele. 

Daniel  Sire  de 
Wange. 

Arnou  & Renier 
de  Crainhem. 

Gérard  de  le  Moe- 
re. 

Libeit  de  Dot- 
maele. 

leSde  Bavinchetn 
Sire  de  Heriüt. 


Franc  de  Ketdje- 
ke. 

Bernard  de  Lcde- 
berge. 


Franc  Baflard  de 
Wefemaele  Sire 
de  le  Wijere  ter 
Nath. 

Ollon  Sire  de 
C5trecœur  Mier- 
bekc,&c. 

lean  de  Hacsbéy- 
nen. 

Thiery  de  Gc- 
mert. 

Daniel  de  Bouc- 
hout. 


Renir  de  Wege- 
feten. 

Aaôu  de  Hetle- 

beke. 

Godefroy  &Go- 
fuin  de  Gotièn- 
hove. 


Willaume  Pipen- 

poy. 

Herbem  de  Hae- 
ftricht. 


Amou  de  Heufr 
den  Sire  de  Slufe- 


lean  d’Aerfchoc  ' 
Sire  de  Schooho- 
- vc. 

Amou  Site  de  lu- 
lemont. 

Thiery  de  Heuf- 
dene.' 

Amou  & Thiery 
de  Herlaer. 


Iwain  de  Mel- 
dcn. 

lacquCS  de  Mier- 
laer. 

Wauthier  Vol- 
caert  Sire  deCan- 
terode  lean  & 
Lauréat  feslHs. 

Leon  de  Beerfcle. 


Amou  d’ifehe. 


GUles 
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GillesdeHerdue-  Araaa  de  Lcm- 
mooc.  beke. 

Ican  de  Wavrc.  Pinchard  de  Fre- 
fin. 

Hcnnaa  de  BonA  Wauthier  vanden 
beke.  Bifdomme. 

lean  de  leDnflen.  lean  de  Raetsho- 
ve. 

Philippe  de  Hol-  Mafuin  deRedin- 
vclts.  gen. 

Arnou  & Nicolas  Iwain  & Gode- 
de  Wynegem.  froy  de  Winde. 

BernarddeBigaer-  Henry  de  Sittcic, 
den. 

EAienne  d’Ade-  WauthierdcWin- 
gem.  gene. 

Libert  de  Milefèa  leandeleMeiede 
Sire  de.  Herden-  Sterbeke. 
berg. 

Adam  de  Land-  Arnon  de  le  Hof- 
wyck  Sire  de  le  ftat  fiU  de  Coder 
Horft.  froy. 

Willaumc  fils  de  Arnou  de  Hop- 
Wilmaer  Chcva-  pelbrnggcn. 
lier. 

Ererard  t’Ser-  Gérard  de  Heet- 
Claes.  velde. 

Williume  Sire  Waudtier  Baow. 
d’Oreille.Rumes. 

Arnou  de  Kerc-  Axnoa  de  le  liû. 
hem. 

Louis  Uccikm-  Arooo  de  Hoat- 
mingen.  hem. 


E rv. 

Henry  de  Wilte  Waothiei  de  W«. 

& Willaumc  iîui  fele. 

frere. 

Thiery  de  Apde-  Wauthier  d’Oofl- 
rane.  malle. 

Simon  & Henry  Henry  de  Rixen- 
de  Quaderebbc.  fart. 

Gilles  Onde  Baf-  Franeo  de  Wan- 
tardau  Duc  lean  ge,  Senefchal. 

I. 

EAienne  Sire  d'It-  W illaume  de  Lie- 
tre.  re. 

SimS&  Abraham  Willaumc  & lean 
de  ludogne  frcres.  de  Landris. 

Gilles  de  Beulc-  Wauthier  deMoL 
gem. 

Franco  de  Lovain.  Arnou  d’Eecbo- 
ve. 

Nicolas,  Ican,  Si  lean  & Wauthier 
Willaumc  de  de  Huldenberge. 
Dôme. 

lean  & Renier  dé  Arnou  vander 
Marie-fart.  Bru^en  fils  dt 

Willaumc. 

lacques  d’Erer-  Herjpan  de  Bru- 
beige.  Aene. 

RalTêdeHaerfèle.  Arnou  de  Mali- 
nes. 

lacques  de  Gli-  Amou  de  Stacde. 
mes. 

lordan  de  Ses-  AmauryT^e.  ' 
chem. 

ûodefcoydeBer-  Simo*  de  F&i- 
§<$.  bays. 


R rrr  a 


Henry 
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Henry  dcBechen-  Henry  de  Ham-  Arnou  & Willau-  Gcreltn  Hinc- 
vort.  brouck.  me  Nofc.  kacrt. 

Vaftaer  van  Gifê-  Nicolas  de  Ou-,  Gérard  d’Qp-  Willanme  de  Cô- 
ne. den.  heem.  ninck. 

Wauthicr  de  lean  vande  Wer-  Rixond’Arëdorn.  Wauthier  Eg- 
Leeuwe.  ve.  gloy- 

Wauthier  &Hcn-  lean  Utenhoute.  Henry  de  Corbe-  Robert  de  Bri- 
ry  de  Noede.  ke.  fctefte. 

Jacques  de  Vclpe.  Thiery  de  Out-  lean  de  Woluwe.  Everdy  de  Lillo. 
henlden. 

Jacques  & Jean  Jean& Gofuin  de  Willaumc  de  Be-  Willaume  de 
Boede.  ' Cock.  ringcn.  Stcenwcge. 

Henry  de  Jetter-  Daniel  de  Rode.  Franc  de  Wich-  Jean  de  le  Hutte, 
beke.  naaele.  ^ 

Henry  de  Laeke.  Jean  de  Hafpen-  Henry  Happaert  Henneman  de 
gouw.  de  Quaderebbe.  Soerpele. 

Gilles  Swave.  Hugue  de  Mer-  Lambert  d«  Lin-  Gérard  de  Vivef- 
lant.  tre.  fige. 

Jean  vanden  Bof-  Wauthier  de  Ne-  Jacques  d’Eme-  Arnou  d’Uten- 
fche.  _ derhem.  laer.  hove. 

Jean  & Godefroy  Jean  Vrielèle.  Jean  Tfer- Arts.  Jean  Loïc. 

Draecke. 

Cononi  de  Grae-  Henry  de  Smit.  EngelbertdeGru-  Jean  d’Oflcle. 
fen.  I tere. 

Wouthier  de  la  Jean  de  Paepe.  Jean  de  Schoeve-  Gilles  vanden 
Chappelle.  re.  Berge. 

Jean  de  Mulne.  ArnoudcLichem.  Engelram  deSco-  Henry  de  Meer- 

. re.  beke  did  V algc. 

Jacques  de  Hem-  Willaume  Blo-  Gillebert  didk"  Willaume  s’Clau- 
brecht.  maert.  Ghille.  waerts. 

Paul  de  Borne-  Wauthier  de  Lyp-  Hugue  Tucke-  Goliiin  de 
cole.  jienlo  de  Wefe-  lant.  Struyek. 


JEAN 
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lEAN  DICT  LE  PACIFIQ^UE  II.  DU  NOM 
DUC  DE  LOTHIER,  DE  BRABANT  ET 
DE  LIMBOURG,  MARQ.UIS  DU 
S.  EMPIRE,  COMTE  DE  LO- 
VAIN,DE  DAESBO  ÜRG,&c. 


Chapitre  V 1 IL 


V ^ ^ trifles  nouvelles  de  la  mort  de  Ibn 
i wS^n  Coun  d’Eduard  Roy  d’Angleterre 
y lors  il  ft  trouvoic. 

B fentit  aulTi-tofl:  du  changement  aux  affaires  de  Ibn  eftat,  car  lo- 
Nivillt.  lente  de  Steyne  effeuë  Abbefle  de  Nivelle  refiifade  prendre  de  lui  lesdroiâs 
& regalités , foubs  prctcxt  de  ce  qu’il  n’avoit  point  encor  relevé  les  fieft 
qu’il  devoit  tenir  de  l’Empire , & parainff  elle  s’addreffà  à l’Empereur  Adolf, 

110^.  quiparfeslettrcsdonnécsàOppenheymlelV.delanvierdel’anMCC.  XCIV.  Prcmti 
I Dr.  ’JIil  commit  Amou  Comte  de  Los  & Ican  Sire  de  Bruch  pour  donner  en  Ibn  nom 
à ladiâc  efleuë  Abbeffc  lefdiâs  droiâs , ce  que  nollrc  Duc  print  de  fi  mau- 
vaife  part , que  part  tout  il  fit  faifir  les  biens  de  ladiâc  Eglilè  de  Nivelle , & 
contraignit  à ladiâc  Abbefle  de  rccognoiftre  la  faute  qu’elle  avoit  commife. 

D’Ailleurs  ceux  de  Waflcnberge  nouris  de  quelques  vanités  par  l’Ar- 
chevefquc  de  Cologne,  chaflerent  les  officiers  du  nouveau  Duc,  & le  for- 
ngt.  tifierent  pour  leur  dcfencc,  mais  lur  le  commencement  de  l’an  MCC.  XCV. 

IVtjfem-  J J jjm;  ayant  joinâ  belles  forces,  paflâ  la  Meufe , & alla  mettre  le  fiege  au- 
Zfâ  J*"  diél  WaÏTenberge  , & à force  d’armes  les  reduiâ  à leur  devoir,  fans  qu’il 
thijfamtt.  y euft  aucun  qui  s’ofa  prelènter  en  ayde  des  aflregés,  & comme  Everard 
C.  * U Comte  de  la  Marck  fon  allié , eftoit  lors  en  guerre  avec  lediâ  Archevefquc 
Mtrtkt.  jg  Cologne,  il  paflâ  encor  le  Rhin  à fon  iccoursi  & â là  contemplation 
print  & ruina  la  ville  de  Rechlinchaufen  & autres  places  fortes , ce  que 
tellement  eflablill  fon  authorité  & le  rendit  fi  redoubté  , que  pluficurs  de 
fes  ennemis  couverts,  vindrent  rechercher  fon  aihitie  & alliance. 

Tom.  I.  Sfff  Jean 


;re  lui  forent  données 
n beau-pere  , ou  pour 
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Jean  i.  Jean  Comte  de  Seyne  ayant  acquis  du  Couvent  de  noftre  Dame  à Ut-  Prtmi 
techt  la  moiftie  du  Chalteau  de  Bedendorp,  il  le  rapporta  en  maius  de  no- 
Btit»-  lire  Duc  & le  priut  de  lui  en  fief,  devenant  Ibn  nomme  lige  ; comme  il 
déclaré  par  fes  lettres  données  vendredi  devant  l’AfTomption  de  noftre 
Dame  de  l’an  MCC.  XCV. 

Wouthicr  Voickaert  Chevalier  & fa  femme  Elifabeth  avec  leurs  fils  lean  Pmmt 
& Laurent,  tranfporterent  en  mains  de  noftre  Duc  par  lettres  dudidf  an  jeu- 
Cjimiicn-  avant  la  S.  Luc,  leurs  biens  de  Canticrode,  finies  en  la  paroiftê  de  Mort- 
fele,  avec  leur  moulin  à vent  illec;  tefmoins  lean  Bode,  lean  Draeke,  Wil- 
laume  Nofe  & Pierre  Daen  Elchevins'de  la  ville  d'Anvers. 

TrM/  Comme  entre  noftre  Duc  & Walleran  Comte  de  luliers' eftoient  glilees 
mal-entendus  & débats,  les  amis  des  parties  pour  ev.iter  ultérieur 
inconvénient,  trouvèrent  moien  d’arrefter  quelque  paix  & accord  entre  eux,  ^ 

& furent  defignés  comme  juges  de  leurs  différences  Walleran  Sire  de 
Monjoie  & Fauquemont,  lean  Sire  de  Cuyek,  GerlacSiredeDollendorp, 

Florent  Berthout  Sire  de  Berlaer,  lean  Sire  de  Ryferfcheyt,&  Godfcalc  de 
Zelichem  Chevaliers,  avec  plein  pouvoir,  de  traider  auffi  lùr  la  mutuelle 
affiftence  es  guerres  & de  touts  autres  affaires  fervantsi  la  confervarion  d'a- 
mitie  entre  lefdids  Princes , qui  de  ce  donnèrent  leurs  lettres  de  compromis 
jeudi  apres  le  Dimanche  Invocavit  qn'eft  le  premier  en  quarefine  de  l’an 
IVl'lIil  MCC.XCV. 

‘ ’ Le  mariage  entre  Eduard  Prince  d’Angleterre  beau  ftere  de  noftre  Duc  & ^y"- 
Philippote  de  Flandres  la  tante  avoit  efté  conclu  en  la  ville  de  Liere,  comme 
nous  avons  didci-dellus,  & s’eftoient  &ides  des  grandes  preparationspour 
conduire  la  Princeffe  en  Angleterre,  mais  Philippe  Roy  de  France  n’eftoit 
Cs*ft  its  guerres  fatisfaid  de  celle  alliance,  aiant  fort  fufpede  l’amitie des  Anglois  ^ 

Gxtrrc,  Sc  Flamcns  qu’il  craienoit  en  devoir  fuivrej  tontesfois  diffimulant  le  mal- 
‘P'nJrii  filent,  ilenvoia  fes  î^ats  pour  congratuler  la  Princeffe  efpoufe,  qui  eftoit 
FiMÀrt.  fi>  filleule  & le  Comte  Gui  fon  pere,  & fit  traider  deffbubs  main  avec  j 

quelques  principaux  Confeilliers  Flamens  en  telle  forte,  que  l’on  détermina  I 

par  forme  de  bien-fcance,  qu’avant  le  partement  vers  l’Ai^leterre,  le  Comte 
& là  fille  iroient  làlncr  le  Roy  & la  Royne  à Paris,  Ibubs  couleur  que  le 
Roy  defiroit  propolèr  quelques  moiens  parmi  lelquels  il  efperoit  d’arrefter 
une  ferme  paix  entre  les  Couronnes  de  France  & d’Angleterre;  mais  le 
Comte  Gui  apprint  tresbien  que  trop  défiance  caulc  bien  louvcnt  repentan- 
ce, car  eftant  arrivé  à Paris,  il  fc  trouva  auflî  toft  arrefté  avec  là  fille  & les 
principaux  Barons  & Seigneurs  de  fon  pais,  de  quoi  le  Roy  euft  ailes  de 
olalinc,  & en  parloir  on  grandement  à Ibn  defavantage  aux  Cours  des  Prin-  i 

ces.  Le  faind  pere  auffî  s’en  méfia  comme  auffî  noftre  Duc,  qui  pour  la  de-  j 

livrance  du  Comte  & de  là  fille,  firent  grands  devoirs  envers  le  Roy,  qui 
finalement  pour  efehever  les  oblocutions , accorda  la  relaxation  du  Comte  ; i 

toutesfois  à des  conditions  affes  barbares,  car  il  lui  fit  promettre  &jurer, 
qu’il  maintendroitia  paix  arreftéc  ci-devant  à Melun  en  l’an  MCC.  XXV.  en- 
tre Louis  lors  Roy  de  France  & Ferdinand  Comte  de  Flandres,  & avec  ce 
lui  fit  encor  prefter  ferment,  qu’il  retourneroit  dans  la  ville  de  Paris  & le 
preicnteroit  perlbnncllement  au  Roy  toutes  & quantes-fbis  qu’il  en  ferait 
requis  & mandé , de  quoi  il  donru  relpondants  Amé  Comté  de  Savoye,  & là 
fille  la  Princcllè  Philippote,  à laquelle  cependant  on  traiâa  de  marier  en 
France.  Le  Comte  Gui  eftant  de  retour  en  fes  pays  protefta  de  nullité  des 
promeffes  qu’on  lui  avoit  fiiid  faire  contre  tonte  raifon,  lé  complaignant 
de  l'outrage  qu’on  lui  iàifôit  en  la  rétention  de  là  fille,  laquelle  il  fit  requé- 
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r:r  pu  diverfes  fois,  mais  ce  fut  en  vain,  par  ou  il  délibéra  de  faire  la  Ieam  x. 
guerre  au  François; , & à celle  fin  il  fe  confedera  avec  l’Empereur  Adolf , t*  “ 
Eduard  Roy  d’Angleterre,  noftre  Duc,  Albert  Duc  d’Auftrice,  Henry 
Comte  de  Bar,  les  deux  Willaumes  de  luliers  enfiuits  d’une  fienne  fille 
& plufieurs  antres  Princes  & Seigneurs  tant  de  ion  lignage  qu’autres,  & 
convoqua  au  mefme  efîè<î  une  aüemblce  en  la  ville  de  Gerard-mont , pour 
prendre  quelque  bon  pied  au  comnoencement  de  celle  guerre,  & fut  trouvé 
bon,  de  faire  devant  tout  dénoncer  la  guerre  au  Roy,  encasqu’ilperfilloitcn 
la  rétention  de  la  PrincelTe  Philippote,  pour  quoi  faire  furent  envoies  les 
Abbés  de  Gemblours  & de  Florenc,  qui  rcmonflrercnt  au  Roy  les  iufles  do- 
léances que  le  Comte  Gui  frifoit,  mais  ils  n’eurent  autre  chofe,  parou  la  guer- 
re fut  dénoncée,  laquelle  depuis  caufa  l’effufiondel^aucoupdefang. 

Godefroy  Comte  de  Vianden  & Sire  de  Grimberges  parfèslettresdonnces 
jour  de  la  Trinité  de  l’an  MCC.  XC  VI.  rccognoit  avoir  reçeu  en  fief  de  no- 
flre  Duc,  fi  difme  de  Hingenc , en  rccompenle  de  quoi  il  lui  avoit  alTigné  fix 
cents  livtes  paiement  de  Brabant  à paier  à la  S.  Rcmi  fiiivante. 

Envers  ce  temps,  grande  commotion  s’clleva  en  la  ville  deMallricht entre  //«/,« 
les  hommes  du  Duc  & de  l’Evcfque  de  Liege,  en  forte  que  diverlès  fois  les 
parties  fe  mirent  en  armes  & coururent  fus  l’une  à l’autre , d’ou  plufieurs  crê».  it 
inconvénients  efloient  apparents  à naiflre,  pour  aufqucls obvier,  quelques  Ctm- 
amis  traiâerent  en  forte,  que  les  débats  furent  remis  au  iugement  de  quel- 
ques  arbitres,  lequels  finalement  déclarèrent,  que  toute  la  ville  de  Mae- 
flricht  avec  Wyck  8c  les  Faubourgs,  font  Sc  doivent  ellre  de  la  Seigneurie& 
Domaine  du  Duc, horfmis  la  paroiçe  deS.Marie,  lîtucedansrancienneville, 

(eu  laquelle  d-devant  avoit  eflé  le  fitge  Epifcopall  Sc  celle  de  S.  Pierre  aux 
Faubourg,  laquelle  efloit  du  patrimoine  de  S.  Lamoert.  Que  tout  eflranger 
qui  n’efloit  ne  dans  lefdiôes  deux  paroices , ferait  au  Duc  &àfàcorreélion& 
amende , foit  en  quel  lieu  de  la  ville  il  eufl  là  demeure.  Que  touts  ceux  qui 
feroient  nés  dans  les  terres  del’Evefque,  fêroient  delà  iurifdiâion  en  quel 
lieu  de  ladiâe  ville  ils  fuffent  manants.  Si  quelque  femme  de  la  iurifdiâion 
de  l’EvcIque  vint  à fè  marier  à un  homme  du  Duc,  ladiâe  femme  8c  fes  en- 
fants feront  de  la  iurifdiâion  de  l’Evefque  fbit  ou  ils  demeurent  ; ôc  tout  de 
mefme  fe  doit  praâiqucr  au  regard  d’une  femme  de  la  iurifdiâion  du 
Duc  mariée  à un  homme  de  l’Evelquc,  & des  enfontsprocrées d’eux;  les 
maris  loutesfbis  doivent  demeurer  Ibubs  la  iurifdiâion  de  celui  à qui  ils 
appartienent  de  droiâ. 

Encor  en  l’an  MCC.  XCVI.  noftre  Duc  tranfporta  la  maifbn  & biens  de  CidruiJt 
Canticrode,  fimés  en  la  paroiccdeMorlfcle(qu’ils’eftoitacquispeudevantdc  ^ «'*/•*. 
Wouchicr  Volckaertjà  Willaume  BerthoutSiredeBcrchem&deRanft,  dequi 
les  heritiers  ont  poflcdé  cefte  terre  affés  long  temps , & finalement  eftants 
tombés  en  droiâe  fucceflion  par  la  maifbn  de  Hornes  en  celle  de  Pontal- 
lier,  ceux  de  cefte  famille  vendirent  Icldiâs  biens  au  Cardinal  de  Granvelle, 
qui  les  donna  à Ion  ncpveu  Nicolas  Perenot  de  Granvelle,  en  faveur  de  qui 
Canticrode  fût  érigé  en  Comté  en  l’an  MD.  LXX.  par  Philippe  H.  Roy 
des  Elpagnes  & Duc  de  Brabant , comme  noos  rapporterons  plus  au  large  au 
Tome  fécond  de  nos  Trophées. 

Henry  de  Luxembourg  Sire  de  Ligney  (fils  aifné  de  Wallcran  Sire  de 
Rochi  qui  avoit  cfté  tué  en  la  bataille  de  Woeringen)  par  lettres  données  mar-  p„nti 
di  apres  le  fécond  Dimanche  en  quarefme  audiâ  an.  MCC.  XCVI.  recog- 
noit , que  noftre  Duc  lui  avoit  aflîgné  quatre  cents  livres  de  terre  par  an 
fût  les  monnoics  de  Brabant,  Iclquellcs  il  doit  tenir  en  fief,  & que  le  Duc 
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Jean  i.  les  peut  rachâpter  parmi  la  fommc  de  quatre  mille  livres,  qu’én  tel  cas 
û U c.  le  Sire  de  Ligney  fcrat  tenu  d’emploier  en  l’acqucfte  de  quelques  rentes  ou 

terres,  que  fcmblablcment  il  devrat  tenir  en  fief. 

LejourdcS.AndrcdcraunceenluivanteMCC.XCVIl.uoftreDucafrranchift 
Z«Tcbt$.  l’AbbayedeBorchet  Ordre  deCifteaux  lez  Aix,de  toutstollieux  & impoficions, 
en  recompenfe  de  ce  qu'cflant  ailbcic  audiâ  ordre  on  lui  avoit  oâroyé 
communication  de  touts  bicn-ftiifbs  & prières  qui  le  feroient  audiâCloillre. 
1197.  Le  Duc  par  les  lettres  données  au  mois  de  lanvier  audiâ  an.  MCC. 
iv/i.JUl  XCVII.  déclara,  que  lui  & fes  fuccefTeurs  cftoient  vrais  & légitimés 
Advoués  de  l’Abbaye  d’Afflegem,  prennant  en  fa  protecâion  les  perfbnnes 
& biens  appartenants  à ladiâc  Eglifc.  Et  de  mcime  fit  il  de  l’Abbaye  de 
y«r/l.  Vorft  par  lettres  du  me(|ne  mois&an  ; comme  audi  de  l’Abbaye  de  Tonger- 
Tf^erv.  pjj  lettres  du  mois  de  Février  en  l’an  luldid:  & encor  par  lettres  du  mois 

yilUri.  Mars  aulTi  de  ladite  année  de  l’Abbaye  de  noftre  Dame  à Villers. 

PtnUli-  Entre  l’Empereur  Adolf  & Albert  Duc  d’Auflrice  fils  de  feu  l’Empereur 
Rudolf,  s’eftoient  doibs  quelque  temps  nouris  des  fimularions  & haines  fe- 
cretes , lel'quelles  finalement  cauferent  desgrandespartialitcscn  l’Empire,  car 
Philippe  Roy  de  France  aiant  feeu  qu’ Adolf favorifoit le  parti  duRoyd’An- 
glcterre  fon  ennemi,  & qu’il  faifoit  des  apprefts  de  guerre  à fa  contempla- 
tion, fulcita  plufieurs  adverfaircs  l’Empereur,  qui  peu  à peu  trouva  fes  for- 
ces diminuées  & celles  d’Albert  renforcées  par  des  finiftres  pratiques,  telle- 
ment qu’en  une  aflcmblce  tenue  à Mayence,  quelques  Princes  s’advanccrent 
de  priver  Adolf  de  l’Empire,  le  déclarant  dcfchii  de  celle  dignité,  Ibubspre- 
text  de  quelques  fautes  donc  ils  l’accufoient , & illec  fans  plus  clleurenc  Sc 
déclarèrent  Empereur  le  Duc  Albert  Ibn  compétiteur,  qui  s’eftant  mis  en 
équipage  détermina  de  venir  prendre  la  Couronne  à Aix  ; Adolf  qui  avoit  le 
coeur  allîs  en  bon  lieu,  fc  voiant  traiâé  de  la  façon,  non  obftant  qu’il  cull 
petit  nombre  de  gens,  vint  promptement  rencontrer  fon  adveriàire  près  de 
in8.  Worms  le  II.  de  luillet  de  l’an  MCC.  XCVIII.  ou  une  furieulê  bataille  fut 
tEmp.  donnée , en  la  quelle  Adolf  perdit  le  feeptre  avec  la  vie , par  ou  le  Duc  Albert 
compétiteur  fit  convoquer  les  Princes  en  la  ville  de  Francfort,  ou  de 
nouveau  il  fut  efleu  à l’Empire , ayant  renoncé  auparavant  à là  première 
ele&ion,  de  la  il  fe  tranlîxirta  à Aix,  ou  il  receut  la  Couronne  Impériale  en 
trefgrandc  pompe  & appareil,  & apres  fè  tranlporra  à Cologne,  ouparléslet- 
tres  données  le  XX  VI I.  de  Novembre  de  l’an  fufdiét,  il  confirma  &renouvella 
concellions,  fiefs,  droiéls,  privilèges  &libertcsobtcnuës par nollre 
firmt’aM  Duc,  fcs  prcdccelTcurs  & vallàls  des  Empereurs  Philippe,  Frédéric,  Henry, 
Duc  0:1  Rodolphe,  Adolf  & autres,  & particulièrement  il  lui  concéda  de  nouveau 
l’Eglilc  de  Nivelle,  la  ville  de  Maellricht,  l’Eglife  de  S.  Servais  illec,  avec 
tout  ce  qu’appartient  à ladiôe  ville  en  droiâs,  honneurs  &jullices,  la  Comte 
de  Daesbourg,  foixante  charettes  de  vin  Rbinois,  la  fuccclTion  des  filles  aux 
fiefs  à faute  d’hoir  malle,  la  tutelle  des  mineursfesfcudataires,  & touts  autres 
immunités  que  de  droiA  lui  competoient. 

Au  pays  de  Liège  envers  ce  temps  s’elleva  une  commotion  d’alTés  mau- 
Titulliti  conlèquence  entre  les  nobles  & patriccs  d’une  part,  & les  communes 
Liigi.  gens  d’autre,  laquelle  palTa  fi  avant  qu’ils  prindrent  les  armes  les  uns  contre 

. les  autres  avec  telle  chaleur,  que  tout  le  pays  fe  trouvoit  en  armes  ; Hugue 

de  Chalon  Evelque  voiant  que  l’affaire  fe  difpofoit  à une  formelle  révolté  & 
rébellion , & craignant  que  les  partialités  des  mailbnsd’Auwans&dcWaronx 
lèroient  par  ce  moien  facilement  reeufeitées,  il  délibéra  de  prendre  le  con- 
fcil  & allîllcncc  des  Princes  fes  voifms  : il  conftitua  doneques  noftre  Duc  de 
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l’advcu  dii  Chapitre  lôuvcrain  Mambour  du  pays  de  Liège,  par  lettres  don-  Ieah  i. 
nées  jour  de  S.  ivlichcl  de  l’an  MCCC.  & à fin  de  fournirauxdelpencesnc- 
cefiaires  pour  le  redresdes  alterations,  il  engagea  en  mains  dudiâ  Duc  les 
terres  de  Hugaerden  8c  Bavenchem;  au  Comte  de  Haynau  la  ville  de  Thuin , 

& aux  Comte  de  Los  & Namur  autres  bonnes  terres',  mais  au  lieu  d’ac- 
commoder parcelle  voye  les  troubles  il  les  augmenta  de  plus,  car  chafeun 
choiniTbir parti  à Ibn  profiâ  & advantage  & le  tout  alloit  de  mal  en  pire , de 
forte  que  le  clergé  & autres  bonnes  gens  voyants  le  defordre  & que  les  lar- 
çins,  meurtres,  pillcries  8c  toutelbrtede  melchancetés  le  failbient  fans  crainte 
ou  rclpcdl  de  jullicc,  ils  formèrent  des  plaintes  au  S.  Siege  à la  charge  de 
l’EvcIque,  à qui  ils  imputoient  toute  celte  confofion  pour  avoirdu  commen- 
cement porté  le  commun  peuple  plus  que  de  railbn  à l’encontre  des  nobles  ; 
enfuite  de  quoi  le  Pape  Bonifiice  pour  remédier  aux  inconvénients,  conllitna 
en  l’an  MCCCI.  ledididuguede  Chalon  ArchevelqueàBefançon,  & don- 
na l’Evefché  de  Licge  à Adolf  fils  d’Otton  Comte  de  Waldeck,  qui  par  là 
prudence  modéra  en  peu  de  temps  toutes  les  difficultés  que  fon  predecellêur 
lui  avoir  laifie. 

En  la  mefme  année  MCCC.  veille  de  l’AIlbmption  de  nollre  Dame  nollre  Premet 
Duc  &Wicbold  deHolte  Archcvelque  de  Cologne  eflants  par  enlcmble  en 
la  ville  de  Nimmege  firent  une  couiéderation  & bien  ellroiâc  alliance,  & 
conllitucrcnt  certaines  peribnnes  pour  compoler  tours  les  débats  8c  que- 
ftions  qu’avoir  y pouvoir  entre  eux,  feavoir  ell  de  la  part  de  l'Archevelque 
Ludolf  de  DickcChanoincàCologne,  GerlacSircdc  Dolicndorp,  lean  Sire 
de  Rijferfchcyt&  Herman  de  Hadcmaer,  &deparleDuc,  Nobles  hommes 
Godefroy  Sire d’Acrfchot  Ion  oncle,  Florent  Berthout , Arnou  Sire  de  Welè- 
maele  & Gilles  Berthout:  & avec  ce  remit  lediâArchevefqueaudire  & arbi- 
trage de  nollre  Duc  & du  Sire  d’Aerlchot  toutes  les  différences  qu’il  pouvoir 
avoir  avec  Gérard  Comte  de  luliers , qui  nouvellement  elloit  fuccedé  à fon  frere 
le  Comte  Walleran. 

Par  lettres  données  dimanche  des  Palques  Fleuries  de  l’an  mefme  M CCC,  Pnnm 
le  Duc  renouvella  àThierySire  de  Walcourt  de  Rocliefort , &c.  & à lés  fuc-  tV  *3*' 
cefléursia  donnation  fiiiéle  par  le  Duc  lean  I.  Ibn  pere  en  l’an  MCC.  LXXX. 

VIII.  de  doufe  âmes  de  vin  du  Rhin  àprendre  annuellement  en  la  ville  d’An- 
vers, & ce  en  recompenic  de  ce  que  lediél  Seigneur  avoir  prinsdelui  en  fief  là 
ville  d’Amblis , fonmoulin  de  Grimeal  lez  RoŒefort,&  une  rente  de  foixantc 
livrcsdepetitLovignois  que  le  Duc  lui  avoit  alfigne. 

Envers  le  mefme  temps  nollre  Duc  alfigna  encor  à Wauthier  Sire  de  Ligne  R,g. 
XXIV.  âmes  de  vindu  Rhin  pour  ellre  tenuesen  fiefparlui  & lésfuccelléurs 
& ce  en  elchangc  8c  augmentation  de  Ibn  fief  de  vingt  marcs  de  Cologne 
rente  annuelle  que  ci-devant  en  l’an  MCC.  XXIV.  le  Duc  Henry  I.  avoir 
donné  à Wauthier  Sire  de  Ligne  Ibn  pere  grand,  comme  nous  avons  rap- 
porté ci-defius. 

Doibs  long  temps  les  Evefques  de  Liege  elloient  en  dilTéntion  avec  les 
Advoüés  de  leur  Eglife  en  la  Ville  & Alleu  de  Malines  lur  les  jurifiliâions  & 
droiâsqucchafcund’eUxpretendoit;  & véritablement  prfuccelfion  de  temps 
les  Advoüés  avoient  prins  le  pied  fi  haut , que  point  contents  du  titre  d’ Ad- 
voUé  ils  lé  qualifioient  Sires  de  Malines  & avoit  reduiô  l’affàireà  tel  eflat, 
que  l’Eglife  de  Liege  avoit  peu  ou  rien  d’utilité  & profit  de  ladiâe  ville; 
par  ou  Hi^e  de  Chalon  lors  encor  Evefque  pour  reflablir  & recouvrer  les 
droiéls  de  Ibn  Eglilc  fit  certain  accord  avec  nollre  Duc  & lui  tranfporta  la- 
diéteville  de  Malines  aveefes  depcndenccs.  cens,  homms^es& revenus  pour 
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te  AM  i,  lui&fcs  hoirs  iiifqucs  au  troificfme  degré  de  génération  inclufif  par  lettres 
'fc.  données  au  diét  au  MCCC.  Samedi  apres  la  S.  Luc  XXIl.d’Odobrca  telle  con- 

^!nde  dition  toutesfbis  que  le  Duc  à les  propres  dcfpcns  feroit  obligé  de  retirer 
MaUtn.  des  maius  de  lean  Berthout  lors  Advouc,  tout  ce  que  lui  & les  predeccireurs 
pouvoient  avoir  ufurpé  dcfdiâs  biens  ; & encor  à melmes  conditions  il  lui 
donnaanlTi  la  terreSc  Seigneurie  de  Heyfte& ce  qu’en  dépend  lundi  devantla 
Icftcdc  S.  Simon  & S.lude  XXI V.  dudid  moisd’Odobre.Êt  puisque  l’occallon 
Digrcfftim  s’offre  de  parler  ici  desdroids  que  l’Egiil'c  de  Licge  avoit  es  villes  de  Malines 
■St  & Hcyftc , il  ne  ferat  du  tout  hors  de  propos  de  prendre  l’affaire  de  plus  haut 
ntl.  ' pourmieux  expliquer  les  difficultcz  qu’apres  s’cniüivirent:  il  eff  vrai  qu’en  ceci 
il  y atquclquedivcrnié  d'opinions,  mais  la  plus  apparente  & croiablcell  ; que 
pâlies  longues  années  les  terres  de  Matines  & Hcyfte  ont  eu  des  Seigneurs 
particuliers  qui  les  polTcdoient  en  libre  Alleu , dcfquels  fut  iadis  Adon  quali- 
fié Comte  en  la  vie  de  S.  Rumold  ; cellui-ci  avoit  prpcrce  de  fa  femme  Alide 
un  fils  unique  nommé  Lictbcrt , lequel  uu  iour  ioüaut  avec  autres  enfants  fur 
lebord  dcslieux  marefeageux  près  la  rivière  Thile  (ouladidc  ville  de  Malines  int  Je  S. 
eft  fituce)  tomba  par  malheur  dans  l’eau  & fut  noyé,  dequoi  le  Comte  Adon 
euft  un  regret  fi  Icnfiblc  qu’il  fut  prcfquc  accablé  de  douleur,  mais  ledid 
S.Rumold  qui  en  ces  quartiers  failoit  office  d’Apoftre  lui  confola  le  mieux 
qu’il  feut , & tant  fit  par  fes  prières  que  Lictbert  fut  reeufeité  de  mort  à vie , 
cequctellementcfmeutau  Comte  Adonqu’il  donna  au  faiiid  homme  fondiét 
fils  pour  dire  inllruid  en  toute  Ibrtc  de  vertu  & pieté,  enquoiLietbert  profi- 
ta tellement,  que  non  obllant  qu’il  fut  riche  heritier  il  aima  mieux  vivant  en 
Iblitude  gaigner  le  vie  éternelle , que  de  iouir  des  délices  de  celle  vie  tranfi- 
toirc,  &parainfilailTant  lemonde  il  fc  rendit  moine  en  l’Abbaj  c deLobbey 
apportant  fes  heritagesde  Malines  & Hey  lie;  mais  quelque  temps  apres  les  Nor- 
mans  ravageant  les  quartiers  de  celle  contrés  Lietbert  cuidant  bien  efehapper 
leurs  cruelles  mains  paffaau  monallcre  deS.Tron,  ou  ces  barbares  dlant  fur- 
venus  de  tuèrent  malheureufement  par  ou  lefdiéles  villes  de  Malines  & 

Hcylle  avec  autres  fes  biens  & héritages  demeurèrent  audiél  monallere  de 
Lobbe , mais  ils  n’en  eurent  longue  Jouiffâncc,  car  envers  l’an  DCCC. 
LXXXIX.  l’Empereur  Arnou  donna  celle  Abbaye  avec  cent  & cinquan- 
te villages  & terres  y appartenentes  i Franco  lorsEvefjuc  de  Licge,  lequel  la 
poffeda  comme  auffi  les  fuccelfeurs  en  forme  d’Abbes  commcndataircs  jul- 
ques  au  temps  de  l’Evelquc  Notger,  qui  environ  l’an  DCCCC.  XC.  re- 
llablit  lediél  monallere  de  Lobbe  en  ellat  & liberté  & y conllitua  pour  Abbé 
Harigcr  perfonnage  dode  & vertueux,  à qui  il  rellitua  bonnepartic  des  biens 
de  ladide  Abbaye,  rejoignant  les  autres  reliants  à Ibn  Eglile  & Evelché  de 
Liege,  entre  lelquclsfiircnt  Malines  & Heylle,  comme  l’on  peut  remarquer 
par  diverfes  lettres  de  confirmation  données  par  les  Empereurs  à ladiéle 
Eglifc  de  Liege,  aulquelles  apres  ladiéle  incorporation  l’on  trouvé  ordinaire- 
ment mentionnés  leldiéls  biens  de  Malines , Hcylle , &c.  Lediél  Evclque 
Notger  fonda  auffi  envers  l’an  M.  des  Chanoines  en  l’Eglilc  dudicl  Malines 
dédiée  au  fufdid  S.  Rumold,  de  laquelle  Balderic  en  fa  Cronicque  de  Cam- 
bray  clcripte  environ  l’an  M.  XL.  faiél  prarticulierc  mention  : Et  doibs  ce 
temps  font  leldiéles  terres  de  Malines  & Heylle  demeurées  en  la  prollcffion 
de  l’Eglilc  de  Licge  & de  les  Evclqucs , qui  pour  la  dcfcnce  de  leur  droiél  in- 
llituercnt  illcc  comme  Advoucs  les  Sires  de  Grimberges , lefquels  aux  en- 
virons avoient  grandesj  & amples  pollèffions  & terres,  mais  peu  à peu  ils 
uluiperent  tant  d’authorité  & pouvoir  qu’ils  refembloient  plulloll  maiflrcsA: 
Seigneurs  que  minillrcs  & gardiens. 
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Ënfuite  du  traiûé  conclu  avec  l’Evefque  Hugue  noflrc  Duc  fût  reçeu&  Je  as  i. 
admis  comme  vrai  Seigneur  es  villes  de  Malines  & Hcyftc,  mais  au  lieu  Duc. 
de  pourlûivre  le  droidt  de  l’Eglilc  de  Licge  il  cflabiill  le  nen , car  il  s’accor- 
da avec  lean  Berchouc  l’AdvoUc,  (qui  d’ailleurs  efloic  Ibn  vaflàl  à caulè  des 
cerrcsqu’iltenoitdelui  entre  Malines,  LiereSc  Anvers  qu’on  nomme  ’t  Lant 
uan  Mechelen)  & fi  bien  mena  l’afiairc  , que  lediâ  Berthout  print  de  lui  en 
fief  la  moidie  de  la  ville  de  Malines  avec  ce  qu’en  dépend  , & à fin  de  ren- 
dre les  bourgeois  & habitants  plus  afTedionnés  à fon  parti  & fervice  il  leur 
odroya  enlcmble  avec  ledid  lean  Bertbout  plufieurs  privilèges  & libertés 
par  lettres  données  iour  de  S.  Lucie  de  l’an  MCCC.  I.  foubs  le  telmoig-  Premti 
nage  de  Henry  Comte  de  Luxembourg  beau  frere  de  noftre  Duc,  de  Go- 
defroy  de  Brabant  Sire  d’Aerfehot  & de  Vierlbn  fon  oncle,  d’Amou 
Comtede  Los,  de  Willaumc  de  Iulicrs  Prevoftde  Maeftricht,  de  Godefroy 
Comte  de  Vianden,  de  Walleran  Sire  de  Fauquemont,  &de  Monjoie,  de 
lean  Sire  de  Cuyek,  d’Arnou  Sire  de  Walhain,  de  Gérard  Sire  de  Diell, 
de  Gérard  Sirede  Rotfelaer,  d'Arnou  Sire  de  Wcfemaele,  de  Henry  Sire  de  • 
Bantershem,  de  lean  Bcttliout  de  Berlaer,  de  Gérard  de  Wcfemaele  Sire  de 
Berges , de  Gilles  Berthout,  de  Henry  Sire  de  Duffle,  & des  villes  de  Lo- 
vain,  Bruxelles,  Thillcmont,  Nivelle,  Boiflcduc  & Lceuwe:  mais  ceux  delà 
ville  d’Anvers  ne  portèrent  leur  adveu  ni  confentement  à ce  privilège,  jrar 
ce  que  par  icelui  le  Duc  donna  à ceux  de  Malines  le  droiéf  d’Ellape  du  Ici 
avoifne  & poilibn,  que  de  tout  temps  avoit  cfté  polTedé  par  ceux  d’Anvers, 

& par  ainfi  s'oppolcrcnt  formellement  à celte  donnation,  allegants,  que 
lediét  Eltape  leur  avoit  elté  oélroyé  par  les  Empereurs,  & parainfi,  qu’a 
bonne  raifon  le  Duc  ne  pouvoir  leur  ollcr  celte  conccllion  (ans  préjudice 
de  l’Empire,  de  qui  leur  ville  avec  le  Marquifateltoient  immédiatement  mou- 
vants & tenus  en  bénéfice:  mais  le  Duc  n'attendoit  qu’à  gratifier  les  nou- 
veaux vafials , &eftimoit  tant  l’acquifition  de  ce  nouveau  domaine,  qu’il  né- 
gligea toutes  les  rcmonllranccs  & raifons  que  les  bous  fubicéts  d’Anvers 
lui  feeurent  propofer. 

Cependant  la  guerre  entre  les  François  & Flamans  pafibit  toufiours  iHxltm, 
avant,  8c  mena  le  Roy  Philippe  en  l’an  MCC.  XCVII.  une  puifiantc  ar-  JUtyer. 
mécen  Flandres,  occupant  à vive  force  plufieurs  places  de  confideration, 
commcLifIc,  Bruges,  Courtray,  CalTcl,  Berges,  Furncs&  tout  leWeft-quar- 
tier  & félon  toute  apparence  fi  une  treve  n’cuft  arrellé  le  cours  de  fes  armes, 
il  prennoit  chemin  de  réduire  le  Comte  Flaman  aux  extrémités;  car  lesdilTèn- 
tion  qu’il  y avoit  entre  les  villes  de  Gand  & Bruges  ouvroient  le  chemin  à 
la  totale  ruinedeccpays.  Cette  treve  fut  doneques  accordée  bien  à propos  en- 
tre les  RoysdeFrance  & d’Angleterre,  en  laquelle  le  Comte  Gui,  fon  fils  le 
Comte  de  Nevers  & autres  leurs  confédérés  furent  comprins,  & devoir  durer 
l’clpace  de  deux  ans,  pendant  quel  temps  le  Roy  de  France  retiendroit  fes 
conqueftesen  Flandres,  & au  for  plus  les  Rois  & le  Comte  fc  dévoient  Ibub- 
mettre  au  dire&  ordonnsnce  du  Pape  Bonifacc.  Le  Roy  Philippe  retourna 
en  France  plein  de  gloire,  laiflant  pour  gouverneur  en  Flandres  Raoul  de 
Clermont  Sire  de  Nefie  ibn  Conneftable,  en  intention  de  réduire  à fbn  do- 
mainclepeu  que  le  Comte  avoit  derefte  en  la  Flandre,  auffitoft  que  le  terme 
des  trêves  feroit  expiré , Sc  par  ainfi  à mefme  eficâ  il  envoya  fur  le  commen- 
cement de  l’an  MCCC.  une  puiflânte  armée  foubs  la  conduire  de  (bn  frere 
Charles  Comte  de  V alois  ,qui  avec  peu  de  difficulté  reduigea  à fon  vouloir  toute 
la  Flandre;  tellement  que  le  miferable  Comte  ne  fachant  de  quel  bois  faire 
flelches  fut  finalement  contraint  de  le  mettre  fbubs  quelque  lauf-conduiâ; 
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iP  AM  I.  en  mains  du  Comte  de  Valois,  qui  par  diveriès  raifons  Ini  remonftra  que 
lue-  l’unique  remede  de  les  affaires  connlloic  en  la  grâce  du  Roy  , & parainlî 
luiconleillade  fc  rendre  à Paris  avec  les  fils  & cinquante  des  plus  relevés 
nobles  de  Flandres,  promettant  qu'il  lui  feroit  amis  & fiivorablc  en  les  pre- 
tenfions , enfuite  de  quoi  le  Comte  Gui  avec  les  fils  Rpbert  Comte  de  Ne- 
Lt  Ctmte  vers&  Guillaume  Sire  de  Tenremonde  & cinquante  des  principaux  Scig- 
neurs  de  l'on  pays  palTa  à Paris,  ou  il  apprint  (combien  que  tard)  que  les 
fiâmitr!'  effèds  du  mauvais  confeil  tombent  fur  celui  qui  s’en  fert,  & point  fiir  celui 
qui  ledonne,  carauffitoll  il  Icvift  arrefté,  detenude  mené  à Compeigne,  le 
Comte  de  Nevers  à Bourges  en  Berry , le  Sire  de  Teuremondeen  Normandie, 
ficlesNoblcs  de  ca&  laendiverles  priions.  I.c  Roy  & la  Roynevindrent  en 
1301.  l’an  MCCC.  I.  avec  tre^randc  pompe  & conqtagnie  voir  leurs  nouvelles 
conqucllcs  & par  tout  furent  admis  & receus  comme  vrais  Seigneur  & Da- 
me, de  Ibrtequ’il  fcmbloit  que  tout  eftoitalTeuré,  & que  ja  il  ni  avoit  dequoi 
le  redouter;  au  retour  le  Roy  laiffà  pour  gouverneur  en  Flandre  Jacques  de 
• ChallillonSiredcLcufc  & de  Condc,qui  fît  reparer  & fortifier  leschaffeaux 
& places  frontières  do  pays , & fit  dreffer  deux  nouvelles  fortrcffês  pour  con- 
tenir les  Flamaus  en  bridel’une  àLiffc  & l’autreà  Bruges,  &comme  il  falloir 
trouver  argent  pour  fournir  aux  dcfpcnfcs  qu’il  failbit  & à l’avarice  de  là 
bourlc,  il  mit  quelques  nouvelles  exaéfions,  par  ou  il  l'e  rendit  tellement 
odieux,  que  ceux  de  Bruges  en  l’an-  MCCC.  II.  prindrent  les  armes  & le 
1301.  chafferencdeleur  ville  point  fans  la  mort  de  plufieursdcsfiens,  &aunî-toffap- 

pellerent  lean  Comte  de  Namur  & Gui  Sire  de  Petegem  fils  de  leur  Comte, 
C»«-  lelquels  le  prefenterent  viftement  à Bruges  & en  peu  de  temps  par  leurs  in- 
vtr^eur  telligences  dclivrcrcnt  la  Flandre  du  ioug  des  François;  ceux  dcGandtou- 
‘^îrci‘  Iceurent  fi  tort  dire  réduits  à la  raifon,  pour  les  divifioiis  qu’il  y 

avoir  entre  les  Bouigois , les  uns  tenants  le  parti  de  leur  Comte  & les  antres 
celui  des  François  qu’on  ap|relloit  Leliarts.  Le  Roy  aiant  entendu  l’inopinée 
révolté  desFlamanslêdilpolà  de  les  chaftier  rudement,  & à cefteifin  y envoya 
unetrdpuiffàntearmée  conduire  par  Robert  Comte  d’Arthois.  LesFlamans 
aufli  fe  preparoient  à la  defence,  ayant  pour  principaux  chefs  le  Comte  de 
Namur,  leSirede Petegem, Willaumcdeluliers,IcanSircdeCuyck,Ican Sire 
de  Renellê  & Hugue  Buterman , ceux-ci  eurent  nouvelles  que  le  Comte 
d’Arthois  eftoit  arrive  à Lille  & qu’il  fedifpofoitdc  palTcr  droiél  à Gand  ou 
comme  did  e(l  tout;elloit  en  Branfle,  & parainfi  craignants  que  fi  le  Comte 
d’Arthois  vint  à Gand  tout  le  mettroit  facilement  de  Ibn  colle,  ils  délibérèrent 
d’empefeher  le  paffâge  & le  mettre  à l’hafard  d’une  bataille,  à quel  cffèél  ils 
le  tirèrent  vers  Courtray  & fe  campèrent  tout  près  l’Abbaye  de  Groeningen 
fur  une  belle  & ample  campagne  ; le  Comte  d’Arthois  fut  toll  adverti  de 
leur  refolution,  & ellimoit  qu'ils  lui  preparoient  des  lauriers  pour  fa  cou- 
ronne, car  à vrai  dire  Ibn  armée  eftoit  la  plus  fleuriffànte  qu’on  euft  feeu 
ioindre,  ayantGrande  noblelTe  & le  double  de  gens  d'armes  que  les  Flamans, 
avec  beaucoup  de  Chcvallerie  dont  les  Flamaus  n’<^oient  aucunement  pour- 
veu:  il  s’advanca  doneques  avec  alfés  dccclcrité  pour  ne  pcrdrcroccafion,  8c 
le  prefenta  à la  velle  de  les  ennemis  iour  de  la  Tranllation  de  S.Bcnoift  XI. 
Bataillt  Je  luillct  de  l’an  fufdidl  MCCC.  II.  les  Flamans  prelque  touts  à pied  s’e- 
irmr"'  ftoient  rangcs  cn  bataille  en  alTcs  mauvailc  façon,  & combien  qu’ils  mon- 
llroicnt  alfés  bonne  contenance  il  Icmbloit  ncantmoins  au  Comte  d’Arthois 
qu’à  peu  depeineil  romproit  Icursordres  avec  facavallerie,  & parainfi  illafit 
advancer  viftement,  mais  les  Flamans  fe  ietterent  avec  telle  fureur  fur  les 
François, & le  tindrent  Ci  près  Icrrcs,  que  mefme  ils  firent  reculer  la  caval- 
- • leriê 
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lcric&lcs  mirent entiercmcntcadefordre,  & pour  fuivants  courageufemeot  Ieak  i. 
leur  fortune,  chargèrent  avec  telle  valeur  les  Elquadrons  de  leurs  ennemis.  Duc. 
qu'en  peu  de  temps  ils  rapportèrent  une  des  plus  ngnalces  viâoires  dont  l’on 
lâche  à parler  : la  campagne  demeura  couverte  de  morts,  & entre  iceux  plu- 
(leurs  Princes  & perlonnes  de  remarque  du  eofte  des  François,  comme  le 
Comte  d’Arthoischef  de  l’armée,  lacquesd’Arragon  Roy  dcMaiorque,  lean 
(Ils  aifnidu  Comte  de  Haynaut,  Raoul  Sire  de  Nelle  ConnéRable,  Gui  Sire 
d’Odêmont  Marefchal  Ion  (rere,  lacqucs  de  Chaftillon  Sire  de  Lculc,  Bau- 
dewin  Sire  de  Bolîù,  Mathieu  de  Ligne,  lean  Chalfelain  de  Lide , Thomas 
de  Coucy , lean  Sire  d’Auxi , Aubert  Sire  de  Dongucval , Raoul  de  Nede  Sire 
de  Falui,  &c.  de  nodre  Duché  de  Brabant  furent  tues  Godefrmr  de  Bra- 
bant Sire  d’AerIchot  Si  de  Vierlon , lean  de  Brabant  Sire  de  Mclicres  & de 
Mortagne  fon  fils,  Amon  Sire  de  Welèmaele,  Henry  Sire  de  Bautershem, 

Aroou  de  nufîlcSirede  Walera,  Laurent  Volckaert,  Atnond’Eechovcn  & 
lean  fon  fils , Henry  de  Wilre,  Arnou  de  le  Hofïlat  & trois  de  les  ncpveux 
(ils  d’une  fienne  lœur,  Geldolf  de  Wingene,  Willaume  de  Redingen  & 
autres  qui  avoient  accompagne  le  Sire  d’AerIchot,  en  cede  occafion , dc(orte 
que  pour  la  grande  noblelTe  que  laidâ  la  vie  en  cede  iournee  on  la  nomma  la 
bataille  des  efpcrons  dores:  & combien  que  nodre  Duc  oc  (c  trouva  en  icel- 
le, toutesfbis  en  ay  ic  voulu  faire  briefvemeot  quelque  mémoire,  tant  parce 
qu’elle  cd  fl  célébré,  que  pour  ce  que  pluficurs  Barons  & nobles  de  nodre 
Duché  s’y  trouvèrent  des  deux  collés. 

Nonsavonsveu  par  ce  récit  combien  les  nouvelles  conquedes  fontdidiciles 
à conferver  k fubieéles  au  changement,  le  melme  prelque  arriva  à nodre 
Duc , car  ceux  de  la  ville  de  Malines  fur  quelque  l^erc  fubieél  tue- 
rent  l’Efeoutette  qu’y  avoitedé  mis  par  le  Duc , qui  print  bien  de  mauvaile  »'?"• 
part  cede  ofTcnçc,  & délibéra  de  pnnir  Ics.Autheurs  (c  tranlportant  à cede 
(in  en  toute  diligence  vers  Malines,  mais  ceux  de  la  ville  ioignauts  l’un  mal 
à l’autre  lui  fermèrent  les  portes  |&  lui  refûlêrent  l’entrée,  dequoi  plus 
fadehé,  il  manda deioindregensd’armesde  tout  codéSj&combienque  pluficurs 
bons  bourgeois  de  ladiéle  ville  remondrerent  le  mal  que  devoir  luivre  à leur 
témérité,  ce  non  obdant  ils  roidirent  de  plus  en  leur  opiniadreté,  & firent 
foriir  ceux  qu’aucunement  ils  iugeoient  affeâionnés  au  parti  du  Duc,  qui 
cependant  en  compagnie  de  lean  Berthout  Sire  de  Malines  les  vint  adieger 
envers  la  fin  du  mois  de  Mars  de  l’an  MCCC.  IL  Le  Duc  fe  logea  avec 
ceux  de  Lovain  & Bruxelles  par  delà  laThilc  vers  l’ancien  Brabant,  & ceux 
d’Anvers  & Liere,  avec  Berthout  fc  tenoient  campés  deçà  ladiide  rivière 
vers  le  Marquilàt  de  Rien , & on  fàifoit  des  approches  de  tours  codés , mais 
comme  les  Palques  cdoient  à la  main , quelques  Rcligiculès  perfonnes  firent 
fi  bien , que  le  Duc  accorda  une  cefTation  d’armes  , laquelle  commcncoit 
iour  de  icudi-Saint  & devoir  durer  toutes  les  fedes  de  Pafqucs.  Les  affichés 
voyants  quelcsnodres  (ailoicntpeu  de  garde,  nonobdantlcs  treves  firent 
un  veu  public  à leur  patron  S.  Rumold,  k veille  dePalques  firent  une  (ortie 
très  matinavant  le  jour,  guidés  par  Arnou  d’Eechoven  leur  Capitaine  (de  qui 
Icpere  avoir  peu  devant  edé  tue  près  Courtray)  k donnèrent  de  telle  furia 
fur  le  quartier  de  ceux  d’Anvers  qu’ils  les  mirent  prefqueen  delârroy , &'fut 
ce  rencontre  fi  furieufement  demeflé  que  Gérard  de  Rotlêlaer  Sire  de  Vofiè- 
laer,  Godefroy  de  Liere  & Wauthicr  Volckaert  trois  notables  Chevaliers 
avec  beaucoup  d’autres  de  nodre  codé  y perdirent  la  vie.  Le  Duc  voyant 
que  ceux  de  Malines  ne  (c  tenoient  à foi  ni  à loi  fit  en  diligence  fermer  le 
fiege  le  plus  edroidement  que  faire  fe  pouvoir,  à fin  d’empefehet  qu’on  ni 
Tom.  I.  Vvvv  am- 
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Je  AH  1.  ammcna  vivres  ou  munitions,  car  les approchcslc  ftifoient difficilement  par 
Duc.  ce  que  ceux  de  dedans  par  leurs  retenus  OC  eiciuies  avoient  fàiâ  monter  l’eau 
prelque  tout  au  tour  de  la  ville,  tellement  que  tout  fe  dilpolbit  à un  loi^ 
ficge,  aiant  le  Duc  prins  fermé  reiblution  de  n’abandonner  Ibn  cntrcprinle 
pour  choie  qu’advenir  lui  pouroit;  & pour  animer  de  plus  les  Tiens  il  donna 
mefme  au  camp  plufieurs  privilèges  à lès  bonnes  villes,  & particulièrement 
ijoj.  au  mois  de  May  de  l’an  MCCC.  III.  à ceux  de  Lovain  il  oâroya,  qucles 

PritiUfrt  Bourgeois  ne  iiouroicnt  cftre  apjwlles  en  droid  que  pardevaut  le  Magillrat 
tic  leur  ville,  ni  cftre  détenus  ou  arreftes  ailleurs [wurcaufe civile,  avec  quel- 
ques autres  poinds  favorables  dequoi  furent  delpelchccs  lettres  lécllécs  pat 
Godefroy  Comte  de  Vianden  Sire  de  Grimberges,  lean  Sire  de  Cuyek,, 
Gérard Sirede  Rotfelacr,  Arnou  Sire  de  Walhain,  Gérard  Sire  de  Dicft, 
Sirt  Jt  Arnou  Sire  de  Welèmaele,  Daniel  de  Bouchout,  Iwain  de  Meldert  & Go- 
Oitjl.  defroy  de  Hcllcbcke  Scncichal.  11  confirma  encor  durant  ledid  fiege  pat 
lettres  données  à Bruxelles  iout  de  S.  lacques  de  l’an  fuldid  MCCC.  III. 
toutes  les  chartes  St  privilèges  odroyés  par  lui  & lès  predeceffeurs  à Ge- 
tard  Sire  de  Dicft  & Chaftclain  d'Anvers  ibn  coufin  ou  à lès  anceftres; 
tcTmoms  Gérard  Comte  de  luliers,  Arnou  Comte  de  Los  , Ican  Sire  de 
Cuyek,  & Henry  Ion  fils  aifne,  lean  Berthout  Sire  de  Malines  & Daniel  de 
Bouchout  Chevaliers.  Cependant  par  la  longeur  du  fiege  les  vivres  com- 
mencèrent à làillir  aux  affilées  & y avoit  entre  eux  fi  grande  dilètte  qu’ils 
eftoient  aux  extrémités  pour  le  rendre,  n’cuû  elle  l'advis  de  certain  habil 
homme  nommé  Coppijn,  qui  print  conlèil  d’armer  quelques  bateaux  avec 
lelquelles  il  alla  à Rupclmondedc  les  aiant  charges  de  ce  qu’il  avoit  belbia 
il  les  remena  fans  aucun  obftaclc,  cequ’auffi  il  continua  quciques-fbis.  Le 
Duc  pour  empel'cher  ce  defièin  fit  en  diligence  drelTer  en  Anvers  une  flotte 
Navale  de  laquelle  cftoit  Capitaine  Willaume  van  Borne  diél  Colve, 
qui  depuis  près  Rupelmonde  obtint  une  notable  vidoirc  fur  les  Malinois  & 
BUI'mts  ftircnt  toutes  leur  barques  prinfes  ; tellement  que  lè  trouvants  peu  à peu  re- 
audefelpoir . ils  furent  contrainâs  lè  rendre  en  mains  du  Duc  au  mois 
d’AouftdudiCt  anà  certaines  conditions,  qui  dévoient  cftre  particulariféspai 
Godefroy  Comte  de  Vianden  & Sire  de  Grimberges,  lean  Site  de  Cuyek, 
WauthierSired’Engien,  Arnou  Sire  de  Walhain  & Gilles  Berthout,  lefquels 
eftants  fur  ce  alTemblces  (fans  le  Sire  d’Engien  occupé  à d’autres  afiâircs)  or- 
donnèrent par  forme  de  compofition  les  articles  fuivaiits.  Que  toute  guerre 
queftion  & dilcord  efmeu  entre  le  Duc  & lean  Berthout  Sire  de  Malines 
CmJ:-  d’une  pnrt  & ceux  de  la  ville  de  Malines  d’autre  demeureroient  alTopis  & 
««,  (rai.  appaifés  comme  auffi  toutes  morts,  conflagrations,  prinfes  Sc  autres  hoftili- 
tés  advenues  d’une  part  & d’autre  durant  ladiéfe  guerre  fans  autre  iàtisfà- 
âion.  Touchant  les  ramparts  & portes  de  ladiâe  ville  ils  déclarèrent  n’en 
pouvoir  ordonner  aucune  choie,  puis  que  par  le  compromis  le  Duc  les  avoit 
referves  en  fes  mains  pour  en  faire  fa  volonté.  Quant  à la  conftitution  des 
nouveaux  Efehevins  à faire  tours  les  ans,  les  arbitres  ordonnèrent  que  cela  fc 
feroit  félon  le  contenu  dudift  compromis.  Que  touts  dommages  Ibuflèrts 
par  les  bourgeois  qui  s’eftoient  abfentés  de  la  ville  à la  contemplation  du 
Duc  ou  de  Ican  Berthout  durant  celle  guerre,  feroient  amendes  & reftitués 
par  ceux  de  Malinesdans  le  terme  de  trois  ans:  Icavoir  chafeun  an  unticrsde 
leurs  dommages  à commencer  à la  S.  Remi  lors  inftantc.  Si  depuis  l’accord 
quelque  mort  ou  prinfe  de  biens  eftoit  arrive,  le  Duc  & Bertbout  le  dé- 
voient amender.  Ccuxde  Malines  dévoient  donner  au  Duc  & à lean  Berthout 
la  fomme  de  cent  mille  livres  payement  de  Brabant  la  mounoye  du  Duc 
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LIVRE  IV.  3f; 

nommée  Torre  à X VI.  deniers,  feavoir  eft  à la  S.  Lambert  prochaine  en  an  je  an  1. 
an  iéife  mille  dcl'diâes  livres,  Sc  de  la  en  avant  quatorfe  ans  de  faite  lix  Doc. 
mille  Livres  annucllcmcment  tousjonrs  à la  S.  Lambert  pour  entier  payement 
de  ladiâe  Ibmme  de  cent  mille  livres.  Outre  ce  dévoient  encor  ceux  de 
IMalinos  recompenier  les  dommages  fouficrts  par  Madame  Alix  de  Gaines 
mere  de  Ican  lierthout , en  tant  & fi  avant  comme  elle  les  pourat  monftrcr 
& vérifier.  Et  de  tout  ce  furent  depcfchecs  lettres  en  date  4medi  devant  la 
S.  Lambert  XIV.  d’Odobre  de  l'an  MCCC.  III.  foubs  les  leels  defilidls 
arbitres.  Le  Duc  avant  d’entrer  en  la  ville  de  Malines  fit  abbatre  la  porte 
qui  meine  vers  Bruxelles  & fit  mettre  pat  terre  quelques  toifes  du  rampart, 

& le  refte  de  leurs  murailles  qu’eftoient  demeurés  à la  volonté  du  Duc 
ils  les  rachapterent  à grofic  (bmme  ; & par  ce  moyen  furent  ceux  de  ladiéic 
ville  rcceus  en  grâce  8c  reduiéls  à obciffance.  L’on  tient  que  la  proccfilon 
qui  lè  faid:  illec  mercredi  apres  les  Pafques  procède  du|vcu  public  qu’ils  * 

firent  veille  des  Palqucs  comme  nous  avons  diâ  à leur  Patron  S.  Rumold,  à 
qui  ils  atribucrent  la  gloire  d’avoir  fouftenus  un  fi  long  fi^e , & avoir  elle 
tirés  des  anxiétés  & miferes  ou  ils  le  trouvoient:  les  Papes  lean  XXII.  en 
l’an  MCCC.  XVI.  & Nicolas  V.  en  l’an  M C C C C.  L.  ont  eflargi 
plufieurs  indulgences  à ceux  qui  fc  trouveroient  en  ladiéle  procelfion,  la- 
quelle fe  fouloit  taire  en  trelgrande  dévotion , car  toute  la  bourgeoific  mar- 
choient  habillés  en  linge  blanc  telle  & pieds  nuds  félon  qu’ils  avoient  vo- 
iles, mais  ils  ont  de  ce  obtenu  dilpenfation  du  S.Siege  pour  rinclcmence  de 
la  faifon. 

Adolf de  Waldeck  Evefque  de  Liege  eftant  trefpaflc  le  XIII.  de  Decem-  jisciim. 
brede  l’an  MCCC.  H.  lefiege  Epilcopal  apres  quelques  contentions  fut  J.  Pmiy 
donné  à Thibaut  frere  de  Henry  Comte  de  Bar,  lequel  citant  détenu  d 
Rome  pour  quelques  affaires  commit  le  gouvernement  de  l’Evelché  à fes  «j,t. 
Itérés  lean  Sire  de  Puilbye  & Pierre  Sire  de  Pierrefort,  qui  fe  contentoient 
allés  peu  de  voir  la  ville  de  Malines  en  mains  du  Duc,  oc  par  toutes  voyes 
chcrclioient  occafion  de  tefmoigner  leur  melcontentement,  &parainfi  au 
mois  de  luillet  de  l’an  MCCC.  IV.  le  Sire  de  Puilbye  foubs quelque  pre- 
texe  vint  mettre  le  fiegeà  la  ville  de  Maellricht  do  codé  deWycfc.  Le  Duc 
y envoya  en  diligence  le  SircdeCuyk&  quelques  Chevaliers  de  remarque, 
qui  avec  les  bourgeois  défendirent  fort  bien  la  ville,  mais  le  malheur  voulut 
que  Henry  fils  ailné  du  Sire  de  Cuyek  fiit  tué , d’une  flefche  en  certain  ren- 
contre, cequelesnoltres  fentirentgrandement,  par  ce  qu’il  cftoit brave Che-  // 

valier  & de  grande  attente,  mais  là  mort  fut  bien  vengée,  car  ce  jourla  les 
Liégeois  laifierent  grand  nombre  de  leurs  à l’alfaut;  d’ailleurs  le  Sire  de  ïaMmt. 
Pierrefort  menant  quelque  renfort  vers  l’armée  de  Ibn  frere  fut  defaiâ  & 
prias  par  le  Sire  de  Rivière:  une  autre  troupe  des  nollrcs  tirant  vers  l’Haf- 
baing  fut  rencontréc& mile  en  defroute  à Latines  par  lean  SiredeHarduemont 
& Arnou  fbn  frere.  Cependant  le  Sire  de  Puilbye  voyant  qu’il  perdoit  temps 
devant  Maellricht  marcha  avec  fon  armée  vers  le  Brabant  & brulla  quelques 
villages  devers  Hannut:  nollre  Duc  s’ellant  auffi  mis  en  campagne  vint  lo- 
ger entre  Hologne , Vraal&la  Cauchie  en  intention  de  le  combatte  au  retour, 
mais  lediél  Sire  de  Puifoyeprint  autre  chemin  par  ou  les  noflrcs  mitent  le  feu 
à quelques  villages  dans  le  pays  de  Liege. 

Les  Flamans  ayants  le  courage  enflé  par  la  viéloire  obtenue  en  l’an  ATeyrr. 
MCCC.  1 1.  près  Courtray  entreprindrent  envers  ce  temps  la  conqucflc  des 
nies  de  Selande,  Icavoir  eft  Walchre , Scomven,  Suytbevelande,  Nort-bc-  ftidu,. 
velande,  Borfele,  &c.  à quoi  lean  Sire  de  RenclTe  & VVolfart  Sire  de  Bor- ‘ir. 
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35^  TROPHEES  DE  BRABANT 

Je  A»  1.  fcle  les  animèrent  grandement , ils  allcgoient  pour  railbn  fondamentale  de 
Duc.  celle  entreprinlc  le  traiéle  de  l’an  MCC.  LVI.  dont  ci-devant  cil  fai<H 
mention,  & auquel  elloit  conditionne  que  venant  à mourir  Florent  Comte 
d’Hollande  & là  fœur  Mehaut  enfants  de  l’Empereur  Willaume  celui  qui 
lùccedcroit  en  ladiâe  Comté  d’Hollande  & Ifles  de  Selaude  payeroit  au 
Comte  de  Flandre  dix  raille  marcs  Ellrelins  & releveroit  leHliélcs  Ifles,  ce 
que  Ican  Comte  de  Haynaut  & d’Hollande  n’avoit  accompli , & parainlt 
pretendoient,  que  Ici'diélcs  Ifles  feroient  dévolues  au  Comte  de  Flandres 
comme  à leur  direâ  Seigneur;  enfuite  dequoi  le  Comte  Gui  les  avoit  ja 
données  à fon  fils  Guide  Flandres  Sire  de  Petegem  & Ronic  pour  l’efla- 
bliflcment  de  qui  celle  guerre  le  devoir  entreprendre;  & à fin  de  la  faire 
avec  plus  de  commodité  , Icdid  Sire  de  Petegem  & le  Comte  de  Namur  fon 
frere  traiélerent  quelques  conditions  avec  nollre  Duc,  qui  elloit  aufll  en 
• différence  avec  lediâ  Comte  d’Haynaut  pour  l’hommage  qu’il  pretendoit  de 

Zuyt-Hollande.  Les  préparations  le  failbientà  l’Eclule&  enl’Iflc  dcCalknt, 
d’ou  l’armée  Flamande  paffà  en  Walchre,  conduiéle  par  lediâ  Sire  de  Pete- 
gem, qui  defja  fe  qualifioit  Comte  de  Selande,  Willaume  Comte  d’Oflre- 
vant  fils  aifiié  du  Comte  de  Haynaut,  voulant  empefeher  la  deffénte  des 
Flaraans,  fut  en  un  iour  deux  fois  mis  en  déroute,  la  première  àterVere& 
l’autre  à Arnemude,  par  ou  le  Sire  de  Petegem  pourluivant  le  cours  heureux 
de  les  armes  print  la  ville  de  Middelbourg,  & alla  mettre  lefiegcàSiricIceou 
frmf.  Comte  d’Ollrevant  s’elloit  retiré  avec  bon  nombre  de  chevaliers,  telle- 
ment que  la  Ville  fut  bien  défendue  pendent  fix  fepmaines,  au  bout  delquels 
l’on  trouva  moien  d’arreller  trêves  pour  un  mois , pour  entretant  traiâcr 
Cenjut-  ultérieurement  de  la  (laix.  Tandis  que  le  Sire  de  Petegem  advancoit  ainfifes 
fin  Jn  conquelles  en  Selande,  le  Comte  de  Namur  ne  fit  de  moindre  progrès  fur  les 
fjdmaii.  François , car  il  print  la  ville  de  Theroanc  & autres  places  en  la  Comté 
d’Arthois,  de  forte  que  le  Roy  de  France  trouva  bon  d’accorder  aufll  une 
treve  laquelle  devoir  commencer  au  moisd’Oâobredel’an  MCCC.  III.  8c 
durer  julques  au  mois  de  Maij  de  l’an  MCCC.  IV.  pendant  laquelle  loubs 
bonne  caution  le  Comte  Gui  fut  relaxé  pour  aller  voir  fa  Comté  de  Flandre 
ou  ellant  arrivé  le  Sire  de  Petegem  prclTa  tellement , que  l’on  reiblut  d’em- 
LtOnc  brafler  entièrement  la  guerre  d’Hollande.  Nollre  Duc  félon  les  convenances 
ntr<  €M  traiâcs  devoir  aufli  s’armer,  mais  il  ne  feeut  dire  fi  tofl  en  équipage,  par  ce 
queplufieursde  fes  fubicâsjugeoicnt  celle  guerre  mal  fondée  comme  n’cllanc 
taule.  pour  le  bien  de  l’ellat  ou  pour  vengeance  de  quelque  injure  ou  outrage  Ibuf- 
fert,  mais  Amplement  procuré  à la  contemplations  du  Flaman,  & parainfi 
quelques  principaux  Seigneurs  remonllrcrent  au  Duc  que  l’hommage  de 
Zuyt-Hollande  qu’il  pretendoit  lui  ellre  deu  avoit  ellé  abfolucmcnt  quitté  au 
Comte  Florent  d’Hollande  par  le  Duc  lean  Ion  pereen  l’an  MCC.  LXXX. 
& qu’il  fiiroit  bien  mieux  de  pourfuivre  le  droiâ  que  nos  Ducs  avoient  fur  les 
terres  de  Selande  fitués  entre  la  Meufe  & l’Elcaut  que  les  Flamans  convoi- 
toient  contre  tout  droiâ;  mais  ces  raifons  ni  autres  ne  Iceureut  détourner  le 
Duc  de  Ion  enrreprinlé,  & à fin  de  donner  quelque  appailément  aux  cllats  de 
les  pays  il  déclara  par  les  lettres,  que  le  lecours  qu’en  celle  guerre  il  tircroit 
d’eux  léroit  fans  obligation  & comme  venant  de  leur  propre  mouvement  & 
volonté  : en  fin  le  Duc  lé  mit  en  campagne  & d’abbord  print  la  ville  de  Gcr- 
trudenberge,  & palTant  la  Meulé  occupa  toute  la  Suyt-Hollande  8c  mit  le 
fiege  à la  ville  de  Dordrecht,  mais  d’ailleurs  en  nollre  armée  y avoit  une 
cherté  fi  cxtremeque  le  pain  fe  vendoit  vingtfois  plus  que  la  valeur  ordinaire, 
& avec  ccNicolas  Sire  de  Puttc&StriJcn  ayantjoinâ  quelques  forces  fit  mine 
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de  vouloir  occuper  l’cndroirpar  ou  on  menoit  lesvivres,  ce  que  fut  càulê  que  Je  ah 
le  Duc  pour  ne  point  tomber  en  extrémité  abbandonna  le  liege  & retourna  Due. 
en  fon  paysalTes  peu  content.  Les  armes  des  Flamans  curentmcilleurfùcces 
mais  pire  fin,  car  du  commencement  ils  obtindrent  uncafrésfignalée  viéfoitfl 
en  Duvelande , ou  ils  firent  priibnniers  Gui  Evcfquc  d’Vttecht  frere  au 
Comtede  Haynaut,  Engelbert  frere  au  Sire  de  Homes  & autres,  de  la  ayants 
afiiege  en  vain  Zieridée  pour  la  deuxiefme  fois  ils  pafTerent  en  la  Nort-Hol- 
laudc,  laquelle  ils  reduirent  à leur  volonté  à peu  dcrcfiftcnce,  mais  apres  la 
retraite  de  nollrc  Duc  le  Sire  de  Putte  vint  rencontrer  le  Sire  de  Pctcgcih 
près  llclmonde&  le  mit  en  delàrroy  ; Witte  Sire  de  Haraftede  Baftard  d’Hol- 
lande mit  Icmblablement  en  pièces  quelques  troupes  de  Flamans  à Hillegom, 
par  ou  les  villes  de  Deift,  Leydcn , Goude,  Scoonhoven  & autres  s’advance- 
rent  de  prendre  les  armes  & chafi'erent  les  garniibns  que  les  Flamans  y 
avoientmis,  tellement  qu’en  peu  de  iours  toutes  ces  conqueftes  allèrent  en 
fumée.  Le  Sire  de  Petegein  Prince  courageux  ne  voulut  pour  tout  celaquiter 
la  proye  fans  en  retenir  quelque  bonne  piece,  & par  ainfi  aiant  amafTé  toutes 
fes  forces  il  alla  pour  la  troifidinc  fois  mettre  le  fiege  à Sirid'ce:  Le  Comte 
d’Oftrevant  d’autre  cofté  voulant  fecourir  les  fions  drdîà  une  armée  navale 
accompagnécdequelqucs  gallcres  que  lcRoy  deFrancelui  avoitenvoyé  foubs 
le  Capitaine  Renier  Grimaldi , & vint  iour  de  S.  Laurent  audiâ  an'  MCCC. 

IV.  charger  avec  celle  valeur  fur  la  flortc  des  Flamans  quelle  fait  entièrement 
defiiide,&  fut  le  Sire  de  Pecegem  prins  par ledid Grimaldi  ,qui  l’envoyaàlbn 
maiftre  le  Roy  de  France  pour  tenir  compagnie  à fesfferes  le  Comte  de 
Nevers  & le  Sire  de  Tenremondc  qui  (êtrouvoientaux  prifons  dudiâ  Roy, 

L'trJrtdt  Par  lettres  données  ieudi  apres  les  Pafqucs-clolès  de  l’an  fufdift  MCCC.  Prmtt 
donna  à Hcn^  de  Meldcrt  Chevalier  tout  les  cens  qu’il 
avoit  aux  villages  de  Mcerhout&  Vorfl  iufques  à lafomme  de XIX.  ou  XX. 
livres;  refervant  à lui  la  haute  iufticc  illec,  & ce  en  recouipenfc  & làtis&- 
UiUtrt.  dion  de  cent  livres  que  le  Duc  avoir  promis  audid  H.  de  Meldcrt  quand  il 
lui  donna  l’ordre  de  Chevallerie,  & d’autres  quatre  cents  livres  qu’il  lui 
ertoit  d’ailleurs  redevable,  tefmoins  Henry  fils  aifné  au  Sire  de  Cuyek , Re- 
nier did  Kaetzl'oeu  Chevaliers.  Willaurae  de  Hcrlacr,  Lionnet  de  le  Men- 
0;^;„/^ncn,  & Wauthier  de  le  Chappelle.  C’eft  choie  digne  d’ellre  ici  remarquée, 
ftrjrtJt  que  les  Princes  donnoient  ci-devant  le  noble  degré  de  Chevallerie  de  leur 
CbntUt-  0,ain  propre  avec  grande  folennité  & ceremonie,  & bien  fouvent  en  quelque 
occafion  de  bataille  ou  combat , & comme  l’on  peut  voir  ici  ordinairement  ils 
honoroient  les  nouveaux  Chevaliers  de  quelque  don  ou  libéralité  gracieulc  , 
félon  les  mérités  & qualités  des  perlonnes  ; maiscefte  couftumeat  efté abolie 
depuis  que  laconftiflon  at  introduid  nouvelles  loix. 

Eftauts  les  treves  finies  entre  les  François  & Flamans  le  Comte  Gui  re-  Miycr. 
tourna  en  France  Iclon  là  promeflê,  & le  preparoit  chafeun  pour  recommen-  Ondigtrft. 
cer  la  guerre  ; noflre  Duc  & fa  tante  la  Roync  Marie  propofoient  divers 
moyens  d’accord , mais  rien  ne  plailbit  au  Roy , car  ccll  l’ordinaire  des  Prin- 
ces, que  celui  qui  à le  delTus  neprefle  facilement  l’oreille  .à  compofition , 

TraiiS/  & à vrai  dire  l’advantage  des  François  elloit  très-grand,  car  ils  avoient  les 
ks  meillicures  villes  de  la  Flandre  Gallicane,  & les  perlonnes  du  Cbmte&  trois 
de  fes  fils  en  leurs  priions  avec  grand  nombre  d’autres  principaux  Seigneurs 
Pays,  tellement  que  pour  parvenir  à une  paix  il  Àlloit  accepter  celles 
conditions  que  la  necelfité  coutraignoit  d’admettre  , lelquelles  finalement 
furent  modérées  en  celle  &con.  Que  les  Comtes  de  Flandres  & de  Nevers 
lèroient  tellablis  en  leurs  pays.  Que  les  priibnniers  d’une  part  & d’autre  le- 
Tom.  1.  Xxxx  roienc 
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3 F A*  2.  roicnt  mis  en  liberté.  Que  les  flanuns  paycroient  certaine  amende  laquelle 
Duc.  toutesfois  ne  pouvoir  exceder  la  l'omme  de  huift  cent  mille  livres.  Que  le 
Roy  retiendroit  en  les  mains  les  villesdc  Lille  & Dnllay  iniques  à ce  que  les 
articles  de  ce  traiâé  lèroicut  accomplis.  Et  pour  la  taxation  de  la  l'uldiélc 
amende  & autres  compolitions  à faire,  leroient  ellcus  quatre  pcrlbnnes  de  . 
chalque  colle , &cepcndant  le  Roy  retiendroit  le  Comte  de  Nevers  ; &par- 
mi  ccsarticles  fut  IcCoratcGui  relaxe,  mais  comme  il  le  difpofoit  de  retourner 
cnlbn  pays  il  tomba  malade  & trelpalTaà  Compeigne  le  VII.  du  mois  de 
Mars  de  l’an  MCCC.  IV.  eagé  pallc  les  quatrevingts  ans.  Le  Comte  de 
Nevers  Ibn  fils  en  ayant  les  nouvelles  à Bourges  en  Berry  prelTa  chaudement 
pour  accommoder  les  poinéts  relèrvcs  au  traiélé  fufdift  , & furent  pour  ce 
'htm.  ‘ defiguesde  la  part  du  Roy  Louis  Comte  d’Evreux  fon  frere,  Robert  Duc 

Mar!  du  de  Bourgognc , Ame  Comte  de  Savoye  & lean  Comte  de  Dreux  ; Sc  du  cofte 
de  Flandres  lean  Sire  de  Cuyek,  lean  de  Gavre  Sire  d’Efeomaix,  Gérard 
d’Engien  Sire  de  Sottegem  & Gérard  de  Gand  didl  le  Diable,  lelqucisellants 
ijof.  alTemblcs  à Aebies  fiir  Orange  au  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  V.  arre- 
finalement  les  articles  cnl'nivants.  Que  les  Flamans  alfigncroient  au 
Traiad.  Roy  vingt  mille  livres  de  tente  perpétuelle  en  la  Com’c  de  Rhccel,  & avec 
ce  lui  payeroient  quatre  cents  mille  livres  uncfois  es  quatre  années  lors  pro- 
chainement fuivantes.  Qu’ils  envoyeroientau  ferviceduRoy  fix  cents  hom- 
mes d’armes  Flamans  bien  équipés  pour  un  an.  Que  le  Roy  pouroit  challicr 
trois  mille  perfonnes  de  la  ville  de  Bruges  & du  Franc,  les  envoyant  eu  pèle- 
rinages mille  d’iceux  outre  mer  & deux  mille  pardeca  la  mer.  Que  les  Fla- 
mans dans  la  S.  lean  de  l’an  MCCC.  VIL  dévoient  abbatre  les  murailles 
& fortifications  des  villes  de  Gand , Bruges,  Iprc,  Lifle&Douay,  fans  les 
pouvoir  reballit  fans  l’adveu  du  Roy.  Que  le  Comte  de  Flandre  ni  ancun 
Seigneur  de  ce  Pays  ne  pouroit  de  la  en  avant  fécourir  ni  maintenir  aucun 
ennemi  de  la  couronné  de  France  pour  quelle  caufe  que  ce  fut,  ni  prendre 
alliance  ou  confédération  avec  eux  . foubs  peine  que  le  Comte  forfairat  fa 
Comté  au  profiél  du  Roy  pour  autant  & fi  avant  quelle  cil  de  lui  mouvan- 
te. Que  pour  afleurancc  de  ce  traiâé  les  Flamans  mettroient  en  mains  du 
Roy  les  villes  & Challellainies  de  Lille,  Douay  & Bethune,  avec  lesCha- 
fteaux  de  CafTel  & Courtray , jufqucs  à ce  que  les  articles  de  ce  traiélé  fe- 
roient  entièrement  accomplis.  Qu’en  celle  compofition  leroient  comprins 
tours  les  confédérés  d’un  collé  & d’autre, hors-misleComtedcHaynaut  pour 
autant  que  touche  la  querelle  qu’il  y at  entre  lui  Sc  les  Flamans  pour  les  ter- 
res de  Sélandc.  Et  combien  que  ces  points  elloient  fort  exorbitants  & gran- 
dement au  defadvantage  des  Flamans  toutesfois  ils  furent  fignés  par  les 
meilleures  villes  & depuis  confirmés  par  leur  nouveau  Comte,  qui  defiroit 
fi  extrêmement  de  fc  voit  enbberté,  que  mettant  à part  toute  confideration  il 
iura  de  les  tenir  fur  peine  d’excommunication  à encourir  ipfi  facio  , de  la- 
quelle il  ne  pouroit  eflre  relaxé  ni  abibubs  fans  la  volonté  du  Roy  Sc  dû 
tout  ce  demeurèrent  refpoudants  envers  lediâ  Roy  noflre  Duc  nepveu  du 
Comte  Robert , Henry  Comte  de  Luxembourg , Willaumc  de  Flandre  Sire  de 
Tenremonde&  Alix  Damedc  Nèfle  là  femme , Philiirpe  de  Flandres  Comte  de 
T hiette  &:  lean  de  Flandres  Comte  de  Namur. 

1306.  En  l’an  MCCC.  VI.  s’efleva  en, la  ville  de  Bruxelles  une  commotion  Dittm. 
oî^tUti  ri’^S‘‘lMgcrcntè  entre  les  perfbnnes  des  lignages  -patriccs  nobles  d’une,  & h 
■ communauté  d’autre,  & pallâ  le  defordre  fi  avant  que  fans  avoir  elgard  à 
laprefencede  la  DuchelTe  . quelques  outrecuidants  ravagèrent  les  mailbns 
d’aucuns  Factices,  & conllitucrcuc  un  nouveau  Magillrat  à leur  fâneafie. 
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Le  Duc  qui  cdoic  à ter  Vueren  fut  ailes  indigné  de  cede  témérité  &iit  Ieak  2. 
adcinblcr  en  diligence  quelque  forces  à Vilvorde,  ce  qu’edant  eotendü  par  Duc. 
les  mutins  ils  coururent  aux  armes  & comme  des  iulênlcs  tirèrent  vers  V il- 
vorde  à bannière  defploycele  premier  iour  du  mois  de  Maij  audiâ  an  , mais 
edants  rencontres  par  quelques  croupes  du  Duc  il  furent  chargés  d vivement 
qu’ils  prludreiu  la  fuite.  Le  Duc  entra  le  mel'rae  jours  à Qruxcllcs  & apres 
s’edre  du  tout  particulièrement  informé,  il  ordonna  au  mois  de  luing  ces  arti- 
cles. Premièrement  il  confirma  touts  les  privilèges  oûroyés  auldiûes  fa- 
milles Patrices  par  Ion  pere,  Ave,  ou  autres  l'es  prcdecedcurs  & ordonna. 

Que  touts  les  ans  huiCf  iours  avant  la  Sainâ  lean  lêroient  efleus  Icpc 
Elchcvins  hors  des  Icpc  lignages  Patrices-Nobles , feavoir  cd  Ser-Hugs  , 

Swerts  , s’Leeus,  Rodenbeke,  Ser-Roelofs  , Vten-deenwege  & Couden- 
berge , laquelle  eleâion  le  Icroit  par  les  Elchcvins  qui  Ibrtoicnt  de  l’Ef- 
chevinage:  Le  Duc  toutesfois  ne  Icrat  tenu  de  liiivrc  ladiâe  eleâion,  ains, 
pourat  changer  s’il  lui  plaid  , moyennant  que  les  peribnnes  à condituer 
foyent  des  mclmes  lignages.  Que  le  commun  d’aucun  particulier  medier  ne 
pourront  mettre  aucune  impofition  ou  taxe  fur  leurs  l'uppods , lâns  l’adveu 
des  Efehevius.  Qucccux  de  la  communauté  quitteront  les  armes  à la  volon- 
té du  Duc.  Qtie  touts  privilèges  obtenus  par  la  communauté  depuis  l’an 
MCCC.  III.  leront  abolis  & annullés.  Que  l’adminidracion  de  l’holpical  de 
S.  Nicolas  demeurerat  au  Magidrat  pour  le  Ibulagemcnt  des  Patrices  pau- 
vres. Qti’aucun  ne  l'e  mettrat  en  armes  pour  défendre  d'aurreque  de  lèspa- 
rents.  Que  les  tiderants  & foulions  principals  autheurs  de  code  fedition 
forciront  de  la  ville  du  moins  ccux-la  qui  feront  trouvés  coupablés.  Que 
1’ -Amman  de  ladiéfe  Ville  en  cas  de  Icmblabic  révolte  lcrac  tenu  de  l'econdet 
les  Nobles  Patrices  avec  les  Sergeants.  Et  dirent  Itf  lettres  fur  cq  depef- 
chccs  fcellécs  par  les  Princes  Barons  & Chevaliers  lotis  nommés  feavoir  ed 
Gérard  Comte  de  luliers  Sire  de  Sichene,  Arnou  Comte  de  Los  de  Chiny 
& de  Duras,  lean  SiredeCuyek,  Florent  lierthout  Sire  de  Berlaer,  Rade 
Sire  de  Lidekcrkc  & de  Breda,  Gérard  de  Died  , Gérard  de  Wcfemacle 
Sire  de  Berges  fur  Zoom  & Woude,  Gérard  Sire  de  Rotfclaer , Arnou  Sire 
de  WelcmaeleMarcfchal,  Ottonde  Cuyek  SiredeZéclhcm,  leandeLovain 
Sire  de  Herdal,  Gilles  Berthouc  Sire  de  Malincs  , Daniel  de  Bouchout, 

Henry  de  Wange  Sencfchal,  Iwain  de  Mclderc  & Wouthicr  de  Winegem. 

Au  mois  de  Septembre  de  la  mefme année  MCCC.  V I.  le  Duc  ordonna 
pour  ceux  de  Lovain,  que  toutes  les  fois  que  quelque  didèntion  populaire 
viendrait  à s’cfmouvoir  eu  ladiâe  ville . que  la  cognoilTancc  & modéra- 
tion d’icelIc  demeureroit  aux  Efehevins  & ceux  du  Conicil  Ilicc. 

Encor  en  l’an  fuldiâ  MCCC.  VI.  lean  de  Morsbach  Chevalier  par  les  Prium 
lettres  rccognut  d’avoir  receu  de  nodreDuc  deux  cents  livres  noirs  tournois, 
pourlelquelles  il  doit  alîigner  une  rente  de  vingt  dcfdiéfcs  livres  lut  quelque 
bien  alleu , qu’il  ferac  tenu  de  prendre  en  fief  & en  ferac  homme  lige  au  Duc 
contre  un  chalcun  hors-mis  l’Eglifc  du  Liège. 

Le  Duc  traida-cn  cede  mefme  année  le  lendemain  de  S.  Gilles  confede-  Prenn 
ration  & amitié  avec  Henry  de  Virnembonrg  Archcvefque  de  Cologne,  tef  (“i- 
moins  Gérard  Comte  de  luliers,  Everard  Comte  delaMarckc,  Robert  Comte 
de  Virnenbourg  & lean  Sire  de  Cuyek. 

Il  confirma  en  l’année  enfuivante  MCCC.  VII.  iour  de  S. Martin  en 
hiver  à Wauthier  de  Rode  Abbé  de  S.  Bavon  d Gand  toutes  les  concédions 
& immunités  odroyéésà  fon  Eglilè  par  le  Duc  Henry  I.  doibs  l’an  MCC. 

XXIII.  à quoi  furent  prefents  Gui  de  Flandre  Comte  de  Sclande  Sire  de 
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Pctcgem,  Florent  Bcrthout  Siredcficrlacr,  OttondcCuyck,  Daniel  de  Bou- 
chout&DanieldeGore  Scnclchalde  BrabantChevalicrs. 

Jean  d’Avefnes  Comte  d'Haynaut  & d’Hollande  cftant  tref[>a(Ic  le  XII.  Pmvti 
de  Septembre  de  l'an  MCCC.  V.  eufl  pour  fuccclTcur  Willaurac  l'on  filsj 
lequel  iu 'sant  que  la  paix  lui  convenoit  plus  que  la  guerre . trouva  moyen 
de  s’accommoder  avec  noftre  Duc , & par  enlcmblc  firent  certaine  com- 
pofition  par  laquelle  fut  didt , que  tours  les  vafials  du  Comte  d’Hollande 
qui  avoient  lcrvi  au  Duc  es  guerres  pafTces  feroient  reftitucs  en  leurs  biens 
& auroient  entier  pardon  de  tout  ce  qu’ils  pouroient  avoir  mefprins. 

Qiic  toutes  chartes  fur  Icfquellcs  réciproquement  le  Duc  & le  Comte 
vouloicnt  fonder  leurs  querelles  & pretenfions  lcroient  annuellces  âc 
rendués  aux  parties  refpedlivemcnt , & Ipccialement  promit  le  Duc  de 
rellituer  audiâ  Comte  les  lettres  qu’il  avoit  touchant  l’hommage  de  Suyt- 
Hollande,  que  le  Duc  avoit  prétendu . renonçant  à ladiûc  preteufion  en 
foveur  dudidt  Comte  de  de  ce  furent  deipcichés  lettres  à Mons  eu  Haynaut 
leX.  du  mois  d’Avril  de  l’an  fufdidf  MCCC.  VII. 

Hugue  de  Chalon  Evelque  de  Liege  avoit  doibs  l’an  MCCC.  tranf  Dimur. 
porte  .à  noftre  Duc  les  Villes  de  Malines  & Hcv'fte  avec  ce  qu’eu  dépend  à 
certaines  conditions  rapportées  au  l.trgc  ci  dcifus,  mais  Thibaud  de  Bar 
eftant  fijccedc  au  fiege  Epilcopal  réclama  celle  donnation  comme  faidlefans 
authoritc  Papale  & iàns  l’adveu  du  Chapitre , 6c  parainfi  la  debatoit  de 
nullité,  difant,  que  l’Evclquc  ne  pouvoit  avoir  donne  au  Duc  que  l’admini- 
ftration  ou  ufu-fruidl  defdiÂ  biens  & terres  pour  le  temps  de  fa  rcfidcncc  , 
laquelle  aufti  cftoit  venue  à cefter  par  la  tranflation  de  fa  perfonne  au  fi^e 
Archi-Epifcopal  de  Befançon  : noftre  Duc  qui  extrêmement  defiroit  retenir 
la  ville  de  Malines  , /it  le  lourd  à toutes  ces  railbns  , alléguant  que  le 
tranfport  à lui  faidl  par  l’Evefque  Hugue  n’eftoit  une  alienation  formelle  . 
ains  une  concellion  temporelle  pour  trois  degrés  de  lùcccffion , & que  la 
promictc  & domaine  ablolument  demeuroit  à l’Eglife  de  I.icge,  de  laquelle 
les  biens  n’eftoient  par  ce  aucunement  diminués,  ains  pliiftoft  augmentes, 

& que  le  contraél  s’eftoit  faiél  en  faveur  de  ladiéle  F.glife  & à la  charge 
du  Duc,  qui  devoir  reftituer  & cftablir  les  ancicns'droiéls  & prééminences 
que  ladiéle  Eglifè  avoitaufdiéles  villes  .lefqucls  par  la  négligence  des  Evel^ 
ques  avoient  efté  ulûrpés  par  leurs  AdvoUcs,  & parainfi  que  ce  n’eftoit  au- 
tre choie  qu’une  convention  par  laquelle  le  Duc  cftoit  oblige  & charge  de  '• 
reftituer  apres  quelques  années  ladiiftc  Eglilc  en  la  vraye  & reéle  poftclTion 
de  fi  remarquables  biens,  defquels  auparavant  elle  n’avoit  eu  aucun  profiâ, 
à quel  cffl-él  il  avoit  def-ia  faiét  des  grandes  dcfpcnces,  ayant  tenu  le  fiege 
à Malines  pluficurs  mois  pour  les  conferver  au  devoir  & fidelité  qu’ils  dé- 
voient à ladiéle  Eglilc  & à lui  comme  fouverain  AdvoUc  d’icelle.  L’Evef- 
que Thibaut  voyant  que  le  Duc  fe  defendoit  par  fortes  railbns,  qu’il cuftaulïï 
armes  de  fer  quand  on  lui  euft  voulu  contrecarrer,  lui  fit  citer  en  la  court 
à Rome  pour  y relpondrc  foubs  grolTês  peines,  & combien  que  le  Duc  le 
lcrvit  de  tonts  elchappatoires  pollibles,  ncantmoins  finalement  les  terres  de 
Malines  & Heyftc  fur  adiugées  à l’Eglilè  de  Liège,  mais  ce  non  obftant 
le  Duc  trainoit  toufiours  & dilTcroit  de  faire  la  reftitution  julques  à ce  que 
le  Pape  prononça  fcntcnce  d’excommunication  contre  lui  & ceux  de  Ibn 
confcil  fi  dans  certain  terme  limite  il  ne  rendoit  leldiélcs  villes  à fon  droiél 
Seigneur,  tellement  qu’eftant  contrainél  par  les  cenfiircs  il  remit  la  ville  de 
Malines  en  mains  de  l’Evcfque,  qui  les  receut  comme  le  bon  perc  l’cn&nt 
perdu,  félon  qu’il  parle  aux  lettres  par  lefqucllcs  il  leur  oétroia  de  nouveau 
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pluficars  privilèges,  les  attirant  par  ce  moyen  à là  dévotion:  Etpourentiere-  Jean  i. 
ment  s’alTeurcri  & ofter  toutes  qucllions  & débats  qui  pouvoient  empefeher 
fit  troubler  la  pailibie  poirdlion  dcfdiâes  villes,  ledlA  Evelquelic  certainac^ 
cord  avec  Gilles  Berthout  Sire  & AdvoUe  de  Malines  par  lequel  fut  ordon- 
ne, quela  villcdeMalincs&les  VillagcsdeHeverc,  Mufeoc,Humbeke,  Leeft,  Dqmm.U. 
Hcltcne.  Nulant  fie  Neckers-poel , avec  leurs  appendencés  feroient  à toufiours 
Ibubs  la  Seigneurie  & Jurildiâion  des  Evefqucs  8c  Eglife  de  Li^e.  Que 
toutes  amendes,  profiâs  & cmolumentsprovenants  des  Jugements,  droiâs, 
libéralités  & de  toute  autre  chofe  efdiâes  ville  & vill^es  feront  e%alemenc 
divilés  entre  l’Evelque  & lediâ  Berthout  fauf  le  droiâ  de  ladiâe  ville  félon 
que  les  Efehevins  le  conlèrvent.  Que  toutes  rentes  & cens  que  rEvefque& 

Berthout  ont  efdiâes  places  feront  auffi  repartis  par  efgale  portion  entre 
eux.  Que  réciproquement  runepartie  ne  pouratacquefleraucunechofccldi- 
âcs  ville  fit  villages  fàns  l’adveu  de  l’autre,  & fi  quelque  acquefle  fe  fit  par 
au.  a I d'eux  fàns  iediél  conlentcment,  elle  demeurerat  commune  à l’un  & i 
l’autre.  L’Efeoutette  de  l’Evefque  doit  recepvoir  la  fidelité  des  Efehevins  de 
la  ville  deMalines  quand  bcibingfcrat  au  nom  dudiâ  Evefque  comme  Seig- 
neur & au  nom  dudiâ  Berthout  pour  le  droiâ  qu’il  y at , lequel  confille  qu’en  | 
tout  casoul’Efcoutettede  l’Evelque  requiert iuflice  aufdiéfs  Efehevins , le  Ser- 
geantouMayeurdudiéb  Bcrthoutpeuts’illui  plaift&ilyfoitprefentfur  lemef- 
mccasauffi  requérir  iuflice& point  autrement, ne  fut  que  l’Efcoutctte de  l’Evef- 
quefiit  négligent , en  quel  cas  leMayeurde  Berthout  pourat  par  trois  iours  de 
droiâ  prelénts  Icidiéts  Efehevins admonefler  lefdiéb  Elcoutctte  de  cequ’ilfi- 
ce  devoir  &pourfuive  la  iuflice,  & en  cas  de  refus  lors  & point  autrement  pourat 
ledidl  Mayeur  requérir  lui  mcfme  la iulliceaux  Efehevins,  Iciquels  eu  tel  cas  fe- 
ront tenus  de  rendre  leur  iugement,  faufledroiûdc  l’Evefque  en  l’amende  s’il  y 
en  eufl.SiqucIquequcrelleou  combat  s’rfmeutentrelcs  habitants  deldidbes  pla- 
ces ou  l’Efcoutette  de  l’Evelqne  ou  lôn  fubflitut  ne  fut  prelbnt . fie  le  Mayeur 
de  Berthout  y furvient  il  peut  oilir  les  complaintes , commander  trêves,  ar- 
rcfler  les  malfaiteurs  & les  emprifonner  félon  la  qualité  du  délit,  mais  ils 
doivent  dire  traités  en  iuflice  à la  femonce  de  l’Elcoutette  de  l’Evcfque  & 
iugement  des  EIchevins.  Tout  ce  que  ledit  Berthout  tient  & poflcdé  , ou 
lui  & lès  fuccelTeufs  pourOnt  i l’advenir  poflèder  en  ladite  ville  & villa- 
ges, ils  le  doivent  tenir  en  fief  des  Evefques  & en  dire  leurs  hommes  liges. 

Et  parmi  ce  ledit  Evefque  de  l’adveu  8c  volonté  du  chapitre  de  fbn  Eglifè 
promit  en  bonne  foi , que  pour  nul  cas  lui  ni  les  fucceffeurs  ne  chargeront , 
eng^eront , donneront  ou  vendront  ladite  ville  de  Malines  ni  les  villages 
fuldits,  ains  qu’il  les  conferveront  & maintiendront  en  toutes  les  libertés 
& Franchifès  comme  ils  tiendront  & doivent  tenir  les  autres  bonnes  villes 
de  l’Evefché  de  Li^e,  & que  de  tout  leur  pouvoir  il  aflifleront  & défen- 
dront les  bourgeois  & habitants  de  toute  iniure  & outrage.  Et  Gilles  Bert- 
hout recognut  tout  ce  que  deffus  pour  lui  & pour  fes  fucceflèurs  & promit 
de  le  tenir  bon  & ferme.  Et  déclara  l’Evdque  bien  exprdIèment,quefon  in- 
tention n’efloit  d’oâroier  audiâ  Berthout  autre  iurifdiâion  ou  Seigneurie 
cfdiéles  places,  que  celle  que  nuement  les  paroles  d-defliis  exprimées  fon- 
nent  & fignifîent.  Et  promit  lediâ  Berthout,  quequandlui  & fes  fucceflèurs 
relèveront  lefdiâs  fiefs  de  l’Evefque , qu’ils  iureront  de  ne  prétendre  ni  oc- 
cuper par  eux  ni  par  autrui  chofè  quelconque  de  la  Seigneurie  elilids  lieux, 
fàuf  ce  qu’exprdièment  leur  efl  concédé  par  ce  prefent  traiâé , & qu’ils  ne 
vendront,  engageront  ou  changeront  en  tout  ou  en  partie , à perpétuité  ou 
à temps  les  droiâs  qu’ils  ont  en  ladiéle  ville  & villages , Ibubs  peine  de  perdre 
Tom.  I.  Yyyy  & 
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)i?A!«  1.  & forfiùâ  leurdid fief.  Et  quant  à l’afliftence  tant  oftènfive que de> 

U UC.  fenfiTc  contre  les  ennemis  de  l’Eglilede  Liège,  lediÆ  Ecrthout  ni  les  lue. 
ecficurs  n’eu  feront  excules  à l’occafion  d’aucun  fief  tenu  ou  à tenir  de  quel 
Seigneur  que  ce  foie,  ni  aulfi  s’en  pouront  exeufer  ceux  de  Malincsà  rai- 
fon  d’aucune  ligue  traidée  avec  aucun  Seigneur  voifin  ou  ami  ains  feront 
à ce  tenus  félon  leur  pofl'ibilité  & fituatiou  de  leur  terroir,  auquel  les  Evef- 
ques  devront  avoir  cigard,  Sc  en  tours  cas  ils  feront  tenus  de  faire  ce  qùeliir 
ce  leur  ferat  ordonné  par  le  Chapitre , Chevaliers , confcil  de  leur  ville  & des  au- 
très  bonnes  villes  de  l’Evefché  de  Liege  ellants  alTemblés  par  forme  d’Ellac 
comme  de  coullume.  Et  detout  ce  furent  dcfpcfchéeslcttreslc  lendemain  de  la 
'3°8.  S.Andrc,  del’an  MCCC.  Vlll.  lécllcesparledidEvefque,  IcdidGillcsBert- 
hout,  Amou  Comte  de  Los &deChiny&lcscommun-maifttcs,  Efehevins, 
lurcs,  Conlcil&  toute  la  communauté  de  lavilledcMalincs. 
jllitn  L’Empereur  Albert  d’Auftricc  fut  pitoiablcmcnt  tue  le  premier  iour  de  Surt.  Al- 
May  dudid  an  MCCC.  Vlll.  par  Ican  Prince  de  Bohême  fils  de  fon  frère 
aifné,  & en  là  place  fut  cflcu  de  commun  accord  Henry  Comte  de  Luxem- 
Htury  bouig  Beaufrere  de  noftre  Duc  cnla  ville  de  Francfort.  Le  nouveau  Emjrc- 
yil.  €pu.  feuf  yjnt  à Aix  Sc  receut  la  couronne  le  V I.  de  Janvier  de  l’an  fufdid 
130S.  MCCC.  Vlll.  en  trcf-folennele  afiTemblce,  au  partir  de  la  nollre  Duc  l’ac-  Prm*, 
nog./lil  compagna  iulques  à Colc^ne,  ou  lediéf  Empereur  lui  confirma  tout  ce  que  ivo. 
Cmfirnta-  l’Empcrcur  Philippe  avoit  concédé  au  Duc  Henry  I.  du  nom  en  l’an  H'- 
limpnr  MCC.  IV.  déclarant  que  les  lettres  originelles  avec  les  confirmations  ob- 
l’Orne,  tenues  des  Empereurs  fubfcqucnts  lui  avoient  eftés  exhibées,  Idqucllcs  il 
avoit  ftiél  examiner  par  Everard  Chantre  de  l’Eglilc  de  Mayence  ion  Chan. 
celier&  Simon  de  Marville  Clerc,  defquelles  il  fit  aufiî  iulcrrer  la  teneur 
en  la  charte  que  fur  ce  il  fitdelpcfcher  le  XVIII.  delanvicrdudiâan.  Et  par  Prnnn 
1300.  autres  lettres  données  à Colmar  le  XXIX.  d’Oéf.  de  l’an  MCCC.  IX.  ledidt  Ht- 
Lei  Empereur  reftinia  & adjugea  i.  ceux  de  la  ville  d’Anvers  le  droiâ  d’Efiape 
«A  a depoiUbni  fel  &avoilhe,  que  ci-devant  le  Duc  avoit  tranfportc  à ceux  de 
Aattrs.  Malines,  déclarant lediéf  tranfport  nul  &invalidc;  ccque  fc  fit  vrai-fembla- 
blement  à la  requifition  du  Duc  mefmc,  qui  n’elloit  fatisfaiâ  de  ce  que  ceux 
de  Malines  efioient  reculés  de  Ion  obeilTance,  aufTi  l’Empereur  envoya  fur  le 
mefmc  lubieé):  lettres  à nollre  Duc  dattées  du  XXX.  du  mefme  mois  d’Oélo-  P”*ret 
bre  par  Icfquclles  il  lui  remonftre  & déclaré  que  la  ville  d’Anvers  avec  les  f^'***" 
Foires  ou Ellapes  liifdidls  eftoient  mouvants  de  l’Empire,  & que  parainfi  il 
u’avoit  lieu  aliéner  Icfdiâ  Ellapes  fans  l’adveu  des  Empereurs  à qui  ladiéte 
ville  appartenoit  en  direâ  domaine,  & que  le  valTal  qui  tranfportc  fon  fief  ou 
|xirtie  d’icelui  fans  le  confentement  du  Seigneur  direâ  le  forlàiâ  & le  doit 
perdre,  par  ou  ledidl  Empereur  callàot  &annullant  lediâ tranfport  Sc  aliena- 
tion, il  tetire  ladiâe  foire  & Ellape  des  mains  de  ceux  de  Malines,  Sc  de 
nouvean  les  donne  en  fief  à nollre  Duc , pour  ellre  par  lui  tenues  comme  au- 
paravant, commaodantqu’illafiKC  refumer  parceuxdc  ladiéle  ville  d’Anvers 
aufquels  elle  appartient  de  droiâ,  eu  celle  forte  & maniéré  quel’Empireoi 
ladiâe  ville  n’en  ayent  aucun preindice. 

Dtiiu  Ellant  lediét  Empereur  encor  à Cologne  là  tante  Philippote  de  Luxem-  Haefem. 
fJiir  U bourg  Veufve  de  lean  Comte  de  Haynant  lui  fit  grandes  plainélcs  à la  charge  !■  Pmiy 
itrre  Je  Je  Thibaut  Évefque  de  Liege  fur  la  propriété  du  Challeau  Sc  terre  de  Mi- 

rewart  que  la  ComtclTe  pretendoit  lui  appartenir,  de  quoi  nous  examine-  AOaric. 
rons  la  lource  un  peu  plus  haut.  Alberic  lur  l'an  M.  LXXI.  rapporte,  que 
Henry  Evelque  de  Li^e  acquill  lediâ  Challeau  & terre  de  Mirewart  de 
Richilde  ComtelTe  de  Haynaut  comme  en  fon  lieu  nous  avons  aulTi  ap- 
: poin- 
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poioté,  mais  il  cft  vraifembUble  que  ce  n’eftoit  que  lafouverainitc&hom- Jï*m  i. 

mage  que  l’Evcfque  achapca,  car  il  y avoir  des  Seigueurs  particuliers  qui 
tenuient  ladiâe  terre  Sc  Chafteau  & en  eftoient  valTals  de  l’Hvefque  juf- 
ques  eu  l'an  MCC.  XCIII.  auquel  leao  Sire  de  Cons  8c  là  femme  Ilâbeau 
Ûarne  heriticre  de  Mirewart  fille  de  Henry  8c  de  Béatrice  de  Hou&life  ren* 
dirent  lediâ  CliaBeau  & terre  à Gui  de  Haynaut  lors  efleu  de  Liege  au  pro< 
üâ  de  lean  Comte  de  Haynaut  Ton  frere  8c  de  les  hoirs  ; cependant  comme 
envers  l’an  MCCC.  U.  quelque  débat  s’elloit  elineu  entre  Adolf  de  Waldeck  ' 
lors  Evefque  de  Liege  8c  lediâ;  Comte  de  Haynaut  fur  la  reflitution  du  Cba- 
Beau  de  1 huiu , ceux  de  la  gamilbn  dudiâ  Cbweau  de  Mirewart  coururent  liir 
le  pays  dé  Liege  & ravagèrent  les  terres  de  Rivc^nc  & Nolbir  de  quoi 
l’Evelque  irrite  alTiegea  8c  print  lediâ  ChaBcau  le  detruiflànt  de  fond  en 
comble,  appliquant  Tes  terres  y appartenantes  à ion  domaine,  & parainfî 
pretendoit  la  ComreiTe  de  Haynaut  que  ladiâe  tcrre&cbaBeau  de  Mirewart 
lui  dévoient  cBreBitués  au  proBâ  de  lés  enfants.  L’Eveique  Thibaut  qui 
lors  le  trouvoit  aulTi  à Cologne  allegoit  pour  la  defence  que  l’acqueBe  de  la 
terre  de  Mirewart  faiâe  par  Gui  elleu  de  Liege  n’avoit  cBé  au  ptobâ  du 
Comte  de  Haynaut  ion  frere,  ains  au  proiiâ  de  ion  Egliié  & que  les  deniers 
pour  fatisfâire  lediâ  achapt  avoient  eBé  tires  du  trelbr  Epifcopal , à quoi 
aulb  le  chapitre  avoir  porte  conlèntement  ; par  ou  il  contendoit  que  tant  le 
domaine  direâ  qu’util  de  ladiâe  terre appartenoit  à ibn  Eglilê  en  vraie  pro- 
priété. l’Empereur  fe  trouvant  lur-chaigé  d’autres  alTaircs , & voyant  que  le 
cas  confiBoit  en  termes  de  preuve)  remit  les  parties  pours’accorder  parenfem- 
ble:  mais  Willaume  Comte  de  Haynaut  nepveu  de  l’Empereur  jugeant  que 
l’Evefquc  retenoit  à tort  fon  patrimoine  délibéra  de  le  requérir  par  les  ar- 
mes , & à celle  lin  mena  fon  année  fur  la  ville  de  Thuin  envers  le  mois 
d’AouB  de  l’an  MCCC.  IX.  L’EvcIquc  Prince  ailes  reiblut  fe  mit  ièmbla- 
blcment  en  armes,  & vint  loger  à Perier  en  intention  de  combatte  8c  lever 
le  liege,  mais  quelques  amis  parlèrent  fl  bien  entre  les  parties,  qu’ils  remi- 
rent tout  le  dilTêrcnt  au  dire  Bc  iugement  de  quelques  arbitres,  dciquels  no- 
Bre  Duc  fut  conBitué  ibuverain  juge  ; 8c  ünalcment  foc  ordonne  en  leur 
alTemblca  tenue  à Nivelle  encor  en  l’an  MCCC.  IX.  que  la  terre  de  Mire- 
wart feroit  reBituée  au  Comte  de  Haynaut,  & que  le  ChaBeau  que  l’Evejque 
avoit  faiâ  abbatre  feroit  rebâti  à Tes  defpcns,  8c  parmi  ce  prendroit  lediâ 
Comte  ladiâe  terre&ChaBeau  eniiefdcl’EgliièdcLicge. 

Au  mois  de  Février  de  la  meirne  année  noBre  Duc  fonda  en  l’Eglilè  de  CIkkiis 
$. Gertrude  à Nivelle  un  autel  ou  Chapellaine  en  l’honneur  de  la  S.  Trini- 
té  8c  de  Madame  S.  Gertrude,  & le  Mta  de  feilè  livres  gros  tournois,  le 
gros  compte  i feife  deniers  argent  du  Roiaume  de  France,  qu’il  ailigna  fur 
les  bois  près  ladiâe  ville  de  Nivelle. 

Envers  ce  melme  temps  en  divers  quartiers  Sc  particnliercment  en  noBre 
Duché  de  Brabant  plufleurs  perfonnes  de  bafle  qualité  prindrent  la  croix,  & 
de  leurpropre  mouvement  voulurent  palTer  en  la  terre  Sainâe  contre  les  in- 
iidels,  ayants  à ceBe  fln'prins  les  armes,  mais  à l’inBigation  d’aueuhs  mef- 
chants  ils  iê  jetterent  fur  les  juifs,  defquels  ils  faccagerent  les  mailbns  8c  en 
tuèrent  aucuns . Le  Duc  print  de  foit  mauvailc  par  ceBe  méthode  de  volerie  8c 
larcin,  8c. craignant  des  plus  grands  inconvénients  il  lie  conduite  & retirer 
touts  les  juifs  au  ChaBeau  de  Genappe,  ou  aufli  toB  ces  brigands  vipdrent 
mettre  le  fiege,  mais  les  croupes  que  des-ja  le  Duc  avoit  amaffés  les  y vindrent 
trouver , & les  ayants  mis  en  deronte  l’on  iî  t cbaBier  par  dignes  fupplices  les  au* 
theurs  de  ceBe  commotion. 
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Je  A K 1.  Ceux  de  la  ville  d’Aix  eu  l”an  MCCC.  X.  entrcrenc  en  difpute  avec 
Duc.  Gérard  le  Comte  de  luliers  & Renaud  Sire  de  Fauqucmont  lur  quelques 
droits  de  la  loubs- Advoilerie , l’Abbe  de  S.  Corneille  (iir  l’Inde  l'embloit  . 
trmjUcpar  porter  le  parti  defdiâs  Princes;  ce  que  les  bourgeois  d’Aix  prindrent  fi  mal 
qu’un  iour  ils  fe  mirent  en  armes  & laceagerent  Tadifte  Abbaye  y mettants 
“ le  fcü  en  lotte  que  meline  quelques  religieux  y furent  btuflés.  L’Empereur 
couroucc  au  polTible  d’un  excès  fi  énorme,  délirant  corriger  ceux  qui  en 
elloient  la  caule  commit  noftre  Duc  & Henry  Archevelque  de  Cologne  pour 
s’informer  du  fai  A & en  l'on  nom  mettre  tel  ordre  ou  redres  comme  ils  trouve- 
roient  convenir  en  équité.  En  fuite  de  quoi  noftre  Duc  apresdiverlèsenque- 
ftes  ordonna  les  Articles  l'uivants.  Qiic  ceux  d’Aix  payeroientpour  amende 
Rifara-  au  Comte  du  luliers  & au  Sire  de  Fauquemont  certaine  bonne  Ibinme.  Que 
«(MT.  pour  réparation  de  la  mort  des  religieux  ils  payeroient  dix  mille  marcs  Ha- 
lenf.  pour  cftre  diftribués  entre  les  parents  d’iceux.  Qii’ils  reftitucront  tout 
ce  qu’ils  pouvoient  avoir  prins  dans  lediift  monaftere  ; & pour  réparation  des 
dommages  fairfts  par  le  feu  qu’il  payeront  touts  les  ans  cinc  cent  marcs  en 
mains  du  prevoft  d’Aix  & du  Commandeur  de  Sey uldorp  : mais  cefte  dernicre 
claulule  fut  depuis  modérée  à la  Ibmmo  de  quatre  mille  marcs  .à  payer  en 
dix  ans. 

U'aftm-  Godefroy  Sire  de  Heynsberge  & de  Blankenbcrgc  par  les  lettres  données  ^ 
Itrgt  n.  àstochem  mercredi  apres  le  Noël  dudiâan  M CCC.  X.  recognoit,  que  i 
jvf,  X*  noftre  Duc  lui  avoit  donné  en  gage  le  Chafteau , ville  & terre  de  WalTcubcr- 
HiyiiPtr-  ge  avec  les  appendenccs  êc  revenus  en  provenants  pour  la  fomme  de  dix 
mille  livres  noirs  Tournois  monnoyc  du  Roy  de  France,  promettant  qu’aufti 
toft  que  ladirfte  Ibmme  lui  feroit  teftituée  de  remettre  en  mains  du  Duc 
ou  de  fon  commis  Icdiâ  Chafteau , ville  & terre  ; de  quoi  il  conftitua  ref- 
pondants  Gcratd  Comte  de  luliers , Arnou  Comte  de  Los  & Louis  de  Los 
Ibn  lîls  ailhé. 

Gilles  Berthoiit  Sire  & AdvoUé  deMalines  eftant  ttefpalTc  en  l’an  mef- 
meMCCC.  X.  XXII. d’Oiftobrelans enfants,  enUpourfuccclTcurFlorcnt 
Berthout  Ibn  oncle  paternel  lequel  n’avoit  qu’une  fille  Sophie  heritiere  fu- 
ture de  plufieurs  grandes  & belles  terres,  par  ou  elle  fut  recherchée  en  ma-  / 
riage  de  divers  Princes  & Seigneurs  ; mais  finalement  elle  fiit  accordée  en  ce-  ri 
Mtrim  lie  mcfme  année  MCCC.  X.  à Renaud  fils  ailné  du  Comte  de  Gueldres 
JtStpiit  pir  l’cntrcmile  de  noftre  Duc  qui  fe  conftitua  refpondant  pour  les  articles 
contenus  aux  convenances  fur  ce  faiâes,  dequoi  lediél  Florent  Berthout 
fit  il  par  lès  lettres  données  iour  de  la  converfion  de  S.  Paul  audiA  au  promit  de 
GtuUrn.  [yj  indemner.  C’eft  ici  qu’il  faut  redrelTer  l’erreur  de  Maiftre  Ican  Froi- 
fard,  qui  par  mauvailè  information  au  tiers  volume  de  Ibn  hiftoirc  chapitre  i 
1310.  XCVI.  rapporte  le  mariage  de  Renaud -Comte  de  Gueldres  & de  Sophie  f 
Betthout  & didl,  que  l’Archevefque  de  Colognequi  eftoit  deceux  d’ArcléSc 
oncle  maternel  du  Comte  Renaud  lui  auroit  tenu  tel  ou  fcmblable  propos  : 
yoHS  avez  tant  fai  li  que  vous  vous  trouver és  un  poure  homme  S vofire  terre 
engagée  de  toutes  part  s Me  penfés  point  fur  moy  qui  fuis  Archevefque  deCo- 

iogne,  que  ie  dqy  rompremonejlat pour  kvoftre  refaire,  ^c.  Le  Comte  de  Hay- 
naut  ne  s’eft  pas  ainfi  maintenu  commevousavésfaiStqui  at  donné  Margaretè 
fon  ai/hé fille  au  Roy  d Allemagne  Louis  de  Bavière , encore  s en  Mil  trois , mais 
toMes  marierM  il  bien  hautement fivous  vous fujpes  bien  porté  fans  ainfi  avoir 
engagé  vofire  héritage  ni  nuis  de  vos  chafteaux  ni  vos  villes  mit  hors  de  vos 
mains  vous  efiiés  bien  taillé  de  venir  à tel  mariage  comme  à l’une  des  filles  du 
Comte  dHaynaut,mais  au  f oint  ou  veut  efiet  vous  n'y  viendrés  iamais,^c.  Le 
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ComteJeGueUresdesparolles  de  Jbnoncle fut  toutes  esbahi,fî  lui  demandaCon- 
fiil.  Confeilrejponditl'  Archevefque,beau  nefveu  cefttroftard,  vous  voûtes 
clore  teftable  quand  le  chevale&ferdu\  te  ne  vy  en  toutes  vos  befignes  qu'un feul 
remede  .vous  devés  à Berthout  de  Matines  qui  es  auiourdhuy  renommé  le  plus 
riche  homme  d'or^  d'argent  qu'on  fâche  en  nul  pays  par  les  grands  faiCisde 
marcha  odifi  qu'il  meme  par  mer  iâ par  terre-,  car jufques  en  Marnas  au  Caire 
(£  en  Alexandrie fesgaleres  ^ fes  marchandifesvallent  centmille florins,  8 
tient  en  pleige  une partie  de  voftre  héritage  ; celui  dont je  vousparleatune  bel- 
le file  à marier , ^f Hat  plus  d'enfants,  ^c.fivous  confeille  quevous  fades 
traiéier  de  vers  ledili  Berthout,  que  volontiers  vous prends  es fa  fille  à femme, 
Ctm-  (Sic.  tout  ce  dilcours  o’at  aucune  convenance  avec  la  vérité  fi  on  le  veut  examiner 

<?'•».  depres,  carau temps  que  le  mariage  entre  Raynaud  Prince  de  Gueldres  & So- 

phie Berthout  futarreliéfcavoircliran  MCCC.  X.  eftoit ArchevelquedcCo- 
IogneHcnry , quin’eftoitd’Arcle  ainsdeVirnenbourg comme ilefl  notoirepar 
quantité  de  documents,  aullî  ne  pouvoient  ceux  d’Arcle  ellre  oncles  au  Prin- 
ce Raynaud  de  par  fon  perc,  ni  de  par  fa  mere  laquelle  alTeurement  eftoit  la 
fille  de  Gui  Comte  de  Flandres.  Le  Prince  Raynaud  quand  il  fe  maria  i So- 
phie Berthout  n’eftoir  pas  encor  Comte  de  Gueldres , ains  Ion  pere  le  Comte 
Raynaud  I.  vivoit  encor  & longues  années  apres  comme  auffi  fa  mere  d’ou 
l’on  peut  ouvertement  colliger  que  ce  n’eftoit  pas  en  Ion  pouvoir  d’engager  & 
embrouiller  fon  eftat  & terres  ainfi  comme  Froilàrd  nous  vend  à fi  bon  mar- 
che. Les  bons  autheurs  Gueldrois  & plufieurs  chartes  enfeignent  qu’envers 
l’anMCCC.  XVIII.  le  Prince  Raynaud  fit  prilbnnier  fon  pere  le  Comte 
Raynaud  I.  foubs  couleur  qu’il  avoit  engagé  plufieurs  terres  & pièces  de 
là  Comté)  à quoi  mcfme  la  Comtefie  Margarete  mere  du  Prince  lemble  aufll 
avoir  porté  Ibn  adveu,  autres  toutesfois  font  d’advis  que  le  Comte  Ray- 
naud I.  ayant  elle  blcITé  à la  telle  en  la  bataille  de  Woeringe,  auroit  eu  en 
fes  vieux  jours  le  cerveau  quelque  peu  troublé , par  ou  n’eftant  capable  au 
gouvernement  de  les  pays  ion  fils  l’auroit  detenu  au  chafteau  de  Montfbrt 
julquesl’an  MCCC.  XXVI.  auquel  il  ferait  trelpalTé , ce  que  n’eft  moins 
vray  fcmblable,  parcer^ue  l’on  remarque  que  lediû  Prince  Raynaud  ne  print 
oneques  titre  ou  qualité  de  Comte  de  Gueldres  qu’apres  la  mort  de  fon  perc; 
quoi  qu’il  en  (oit  tout  ces  propos  entre  l’Archevefque  de  Cologne  & Renaud 
Prince  deIGneldres  rapportés  par  Froilàrd  ont  bien  peu  apparence;  comme 
aufti  ce  qu’il  dirft  de  Margarete  fille  aifnce  du  Comte  de  Haynaut,  laquelle 
dix  ans  apres  ne  fut  encor  mariée  à Louis  Duc  de  Bavière  & Roy  des  Ro- 
mains) dont  il  parle  comme  chofejafaiâc,  & quant  à ce  que  lediÂ  Froifard 
taxe  Florent  Berthout  Sire  de  Malines  d’avoir  cfté  marchand  & comme  il 
femble  vouloir infinuerdcpctitequalité,  il  ne  mérité  point  d’eftre  rcfiité;  car 
quiconque  verat  ce  que  nous  avons  diél  julques  ici  Sc  ce  que  nous  rapporte- 
rons au  Livre  X.  de  ceft  ouvre  touchant  l’extraéHon  noblcftc  & pouvoir  de 
ccftcllluftre  maifon  pourat  bien  inger  qu’une  heritiere  d’iccllc  pouvoir  eftrC 
requilcen  mariage  par  un  Prince  tant  fut  il  grand  de  lign;^c,  pour  preuve  de 
quoi  j’adioufterai  feulement  ici  les  huiél  quartiers  dont  elle  eftoit  extraire 
feavoireft  Berthout  EngieO)  Auvergne  Brabant)  MarckGeldreS)Fauquemont 
fe  Los. 

i;ii.  GuideHaynaut  Evefqne  d’Vtrechtpar  fcslcttresdonnéesà  Amhémjourde 
il!»  S. Pierre  en  Février  de  l’an  MCCC.  XL  donna  en  fief  à Renaud  Comte  de 
Difpuu  Gueldres  la  Comte  de  la  V cluwe  & autres  terres  motivantes  des  Ducs  de  Bra- 
ppmr  /«  rt-  bant)  pour  eftre  tenues  immédiatement  de  Ion  EglifC)  déclarant  noftrcDucdef- 
cheududroiâ  qu’il  y pouvoir  avoir  pour  n’avoirrclcvé  lefdiâes  terres  de  fon 
(ÿf,  ’ Tom.  i.  Zïzz  Eglile 
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iCAM  t.  Eglilè  comme  il  citoictenu;  tefmoins  Gilbert  Sire  de  Broachorft,  Eftienne 
>uc.  de  Wilch&Thiery  de  Bacenbourg;  mais  pour  cour  cela  ne  laifTapasle 
Comte  de  Gneldres  de  demeurer  en  l'hommage  du  Duc  laillânt  la  difpurc  en- 
tre lui  & l’Evefque. 

,j,i.  Aumois  de  Maij  de  l’an  MCCC.  X II.  le  Duc  avec  Ton  conlèil  ordonna 
LMchxr-  la  charte  qu’on  nomme  Lmtcharte  pour  ceux  de  Lovain&leurdillriA,  con-  ’*• 
tenant  plufieursloix qui  font  julques  ores  en  obrervance,  & Icellerentavec  le 
deLntin.  Duc  Comme  lès  hommes  Gérard  Comte  de  luliers,  Florent  Berchout  Sire  de 
Malines,  Gérard  Sire  de  Dieft  Chaflclain  d'Anvers,  Arnou  de  Welcmaele 
Sire  de  Berges  fur  Soom , Gérard  Sire  de  Roclclaer  DrolTaerd , Arnou  Sire  de 
Welcmaele  Marefchal,  Henry  Sire  de  Gaesbeck  Sc  de  Herlûl,  8c  Philippe 
Comte  de  Vianden  Sire  de  Grimberges. 

Florent  Berthout  Sire  de  Malines  par  lettres  données  le  lendemain  du  iour  Prtmi 
<u  Fhtrtmt  de  S. Pierre  & S.  Paul  audiéi  an  MCCC.  XII.  recognut  & déclare  par  for-  Mt-  '4i- 
dénombrement,  qu’il  tient  de  uoftrc  Duc  endroiâ  hommage  l’Advo- 
Malirnti.  Oericéc  Seigneurie  de  Malines,  le  flot  de  l’eau,  le  tollieu  & le  marché'du 
lèl , du  poillon  & des  belles , les  chemins , les  Lombars  & les  juifs  s’ils  font  à 
Malines,  Neckcrfpoulc  8c  en  la  Ncufve  terre  qu’on  appelle  Nuwelande,  avec 
toutes  les  terres  mouvantes  du  Brabant  fltuecs  hors  la  ville  de  Malines;  il 
lecognoit  aulîi , que  de  droid  il  eft  tenu  de  fervir  le  Duc  & mener  en  les 
irmeesccuxde  Malines  Atouts  fes  autres  gens,  horfinisccuxdcNcckerlpon- 
le  & Nuwelande , & qu’en  commun  oll  il  lui  doit  allillcr  de  tout  Ibn  pouvoir 
contre  tout  Seigneur  & contre  toute  perfonne  à les  irais  & dcfpcns  A aux 
fraisdclcsgcns:  outre  ce  il  déclaré,  qu’il  doit  tenir  A faire  tenir  en  la  ville  de 
Malines  bien  A loiaument  coûts  cris , commandements  A ordonnances,  A tout 
ce  que  par  commun  acccordAconfeildes  Barons,  villes&bonnesgcns  de  Bra- 
bant ferat  crié  commande  A ordonné. 

MaUJit  II  y avoir  quelque  temps  que  hollre  Duc  fe  portoit  mal  A le  trouvoit  af- 
imûnt.  flig^  jg  grand  douleur  que  lui  caufoit  la  gravelle  A la  pierre,  par  ou  voyant 
que  lentement  le  corps  le  difpoloic  pour  dire  l’adieu  à l’amc , il  fit  convoquer 
fesprincipals  Barons  A villes,  A de  leur  conlèil  il  ordonna  par  forme  de  te- 
ilamentpour  lebicndelèspaysAdefesvaflals  Apour  leslcrvices  à lui  tiids 
Or/>n-  A rendus  les  points  fuivants.  Qoelui  nireshoirsArocceireorsne  chargeront  CbsruiJt 
VHtrlt  l™rspaysou  vaflâls  d’aucunes  impofitions  ou  demandes,  ne  Ibit  à l’occafion  Srafc««. 
iitm  fM-  deChevallerie,  de  mariage  ou  de  prifon,  eequ’auflife  forât  avec  telle  raodera- 
Hii.  tion  que  lès  lubjeds  n’ayent  caulc  de  lè  plaindre.  Que  toutsliibjeéls  de  Bra- 
bant feront  traiâésparloyAjullicefelon  le  contenu  des  chartes  fur  ce  dreflees 
A fibtlôingellonlcs  renouvellerat  félon  leconfeil  de  ceuxqui  à ce  feront  de- 
flgnéspour  le  plus  grand  bien  du  public.  Que  lui  A lès  fucccflcurs  maintien- 
drontlcs  bonnes  villes  de  Brabant  chafeune  en  fes  libertés,  loix  A privilèges. 

Que  lui  A fes  fucccflèurs  de  commun  confeil  de  fon  pays  deligneront  quatre 
bons  Chevaliers,  trois  perlbnnes  de  Lovain  troisdeBruxelles,  un  d’Anvers, 
un  de  Boifleduc,  un  de  Thillemont  A un  de  Leeuwe,  lelquelles  quarorie 
perfonnes  ainfi  elleus  de  trois  en  trois  fcpmaines  fe  prefenteront  en  la  fale  i 
Cortemberge  A ordonneront  ce  qu’ils  trouveront  en  équité  convenir  pour  le 
repos  A le  plus  grand  bien  du  pays,  A les  lèntences  A ordonnances  par  eux 
rendues  feront  tenués  formes  A (labiés.  Ali  quelqu’un  deldlds  Chevaliers  ou 
perlbnnes efleus  vintà  mourir  ouautrcmcntdevint  incapable  pour  exercer  ladi- 
te charge,  l’onefliratunautreenfa  place  par  le  confeildes  autres  AdesEllats 
à Cortemberge  : leldiâs  Chevaliers  A perfonnes  efleuës  jureront  aux  Sainds 
Evangiles  qu’ils  conferveront  le  Duc,  fes  foccelTeurs  A tonts  les  vaflfals  de 
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Brab«nc  tant  riches  que  paavresen  ieuidroiâ.&qu’ilsadminiilreromla  iufti-  Jiah  a: 
ce  lèlon  que  mieux  ils  pouront.  Et  avec  ce  promit  le  Duc,  que  lui  ni  fts  fuc- 
cedeurs  ne  concreviendrontiamais  à ce  que  parlefdiâs  e(1etû|& dépotés  ièrat 
ordonné,  ôc  li  le  Duc  ou  les  fucccdcurslirent  à ce  làute,  il  veutqu'on  ne  lui 
face  iuftice  ni  Icrvice  iulques  à ce  que  tout  Ièrat  dcUemcntobfèrvé,  ceqn'aulü 
le  Duc  iura  aux  rainûs  Évangiles  pour  lui  & fes  hoirs  & fuccelTeurs  & pour 
les  plus  grand  bien  de  fes  pays  &vanàls,&pourplusgrandeadënrancedetouc 
ce  qucdcflusil  requiert&  commande  à fes  Barons,  Chevaliers,  Bancrets, ou 
ceuxqui  tiennent  aucune  Seigneurie  de  lui,  &autres  bonnesgensdelèsvilles, 
qu’ils  promettent  de  tenir  tours  les  points lûrmentionnés,&qaecelui  quiàce 
voudroit  contrevenir  foy  e tenu^our  iniidel  & ennemi  de  lapatrie  ; &en  ligné 
de  vérité  & pour  plus  grande  adcurince  le  Oucféella  les  lettres  fur  ce  données 
le  mercredi  devant  la  S.  Bavon  XXVII.de  Septembre  de  l’an  lîildiét  MCCC. 

XII.  & i fa  rcquifition  Icellerent  avec  lui  fes  hommes&  lidcls  Gérard  Comte 
de  luliers,  Arnou  Comte  de  Los,  RainaudSiredeFauqueinont&deMonjoie, 

Florent  Sire  de  Malines,  Gérard  Sire  de  Dieft  Chadelain  d’Anvers,  Rade  de 
Gavre  Sire  de  Brcda  & de  Lidekerke,  Gérard  Sire  de  Homes,  ArnouSirede 
Welcmaele  MarefchaldeBrabant,  Arnou  de  WclèmacleSirc  de  Berges,  Henry 
de  Lovain,PbilippeComtede  Vianden  SiredeGrimberges, Philippe  de  Vian- 
den  SiredcRumpde,  WouthierSired’Engien,HenryBerthootSircdeDuffle, 

& de  Gele  ,Gofuin  Sire  deGotlencourt , Philippe  de  Lidekerke  Sire  de  Holvcn- 
hont , lean  Berthout  diéf  de  Bcriaer  Sire  de  Kcerbergcn , Willaumc  Sire  de  Cra- 
nendonc,  Henry  Chambelbin  Sire  de  Hcverle,  Ican  Sire  de  Sombredè,Gcrard  de 
Welèmaele  di4  de  Quakebeke SiredeMentemdc  Seboten,  Godefroy Sirede 
l’Efclulc  fonfrere,  Daniel  deBouchout,  Gérard  Sire  de  Herlaer,  RallcSiredc 
Grès,  lean  Meeuwefrere  au  Duc  Sire  de  Wavere  & de  Dongelbergc,  Arnon 
deHellebekc,  ArnouLombacrtd’IlIche,  WillanmedeBoenler.RobertdeGoe- 
re,Nicolas  van  Dorne,  Gerelin  vanden  Bollche,  Henry  de  Meldert,  Ican  de 
Raetshove  le  vieux , leande  Ractshove  le  ieune , Charles  de  Riviere , lean  d’Op- 
heem:  Jacques  deGcntines,  lean  Sired’Aigraont&deWalhain,  Gérard  Sire  de 
MarbaisChaQeIain  de  Bruxelles,  Gérard  Sire  de  lauche,  Louis  Sire  de  Lumait^, 

& de  Chaumont  AdvoUéduHasbaing,  WillaumcSitedeRodêlacr,AlardSire 
Rcives , Robert  Sircd’AflTche,  Gérard  d’Aa  Sire  de  Grimberge  en  partie.  Renier 
Bordon  de  Halley,Henry  deWange,  lean  Sire  de  C^ck,  ArnouSirede  Cray- 
«nhem , lean  Sire  de  Hucidene,  Godefroy  vanden  Bollche,  Renier  de  Borlamont 
Sire  de  Bruyrc.Otton  deCuyek,  Araoude  OieftdcThomasdeDiellIbnfrere^ 

Arnou  de  Levedaclc  & Wouthierde  Berchem,  avccles  villes&Franchifcsde 
Lovain , Bruxelles , Anvers , Boi  Hcduc , Tillemont , Leeuwc,  Nivelle,  ludt^ne , 
Gcnappe,Liere,  Herentals,Tumhout,  Hannnt,Villcvordcn,  Vurcn,l(K:hej 
Merchten  & la  Chappellc. 

Ayant  le  Ducainfi  pourveuà  l’eftat  feciilierde  lès  pays, il  voulu aulli  mon-  chtritsjc 
ftrer  fa  pieté  enversl’eftat  EccleGallique  régulier, &parainli  il  déclara  par  lettres 
fur  ce  données  le  mardi  apres  la  S.  Remi.  III.  iourdu  mois  d’Oétobre  de  l’an 
liildiâ  MCCC.  XII.  que  des  qu’il  eftoit  parvenu  au  gouvernement  de  lès 
eftats  il  avoit  prins  en  fa  protcélion  & particulière  defenfe  touts  Abbés,  Ab- 
belTeSjPrieurs,  Pticufes,&toutes  autres  perfonnesreligieulèsavcc  les  terres  & 
polTellîons  tju’ils  tenoient  en  la  Duché  de  Brabant,  & que  cenonobRant  il  les 
avoir  charge  de  uilles,  exaâions  & lèrvices  point  accoullumés  contre  leur 
droiéb  & libené,  de  quoi  lè  repentant  illesdonnadc  noüvcaulibrcs&affran- 
chit  à perpétuité  de  toutes  cha^s,im(>ofitions&lèrvices,comraeaufn  de  la 
nouriture  Sc  palhirage  de  ces  porcs  & de  la  voiture  do  bois  pour  fa  maifon, 
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sQcor  que  ceux-ci  fuflcntferviccs  accouftumcs,  a üa  que  lefdiâes  perlbnncà 
Rcligieuiès  fuflent  de  caut  plus  fervents  & iuclins  à prier  Dieu  pour  lui  & les 
fucceiTcurs  & pour  le  bien  de  l’eftat  de  toute  la  Duché  de  Brabant  & promit 
lut  iâ  foi  & ferment  fàiéf  pour  lui  8c  pour  les  iueccUcurs,  qu'il  ne  feroic 
ni  permettroit  cftre  ftiéf  par  aucun  qui  ce  fut  contre  le  contenu  dcfdiâcs 
lettres. 

Apres  doneques  avoir  aioli  dilpolc  des  aflàircs  de  Ibn  cllat  tant  en  âveur 
des  Eccleflallicqucs  que  lèculiers  , il  le  convertift  entièrement  à ce  que 
pouvoir  conduire  au  làlut  de  Ibn  ame  laquelle  il  rendit  à Ton  Créateur  en 
txjn  Chréfticn&CatholiqueleXXVlI.iourdemoisd’OâobrcveilledcSS.  Si- 
mon &Iude  de  l’an  mefme  MCCC.  XII.  en  Ibn  challeau  à ter  Vueren , d'ou 
fon  corps  fut  mené  en  grande  pompe  & accompagnement  jufqucs  à Bruxel- 
les & illec  receut  la  terre  Sainiâe  au  mi-lieu  du  choeur  de  l’Eglilé  de  S.  Mi- 
chel & S.  Cudule , félon  qu’il  avoit  ordonné  en  fon  vivant,  f Archiduc  Al- 
bert avec  rinfante  Ilàbclle  Princes  des  Belges  ont  depuis  faiéf  dreflet  au 
mefme  lieu  un  alTcs  magnificq  tombeau  relevé  de  marbre  richemeut  orné  de 
taille,  ou  par  delTus c(l  gifant  un  lion  de  bronfe  doré,  tenant  en  les  pâtes 
un  efeuffon  armoyé  des  armes  de  Brabant  de  fable  an  lion  d'or.  11  efloit 
Prince  tres-genereux  & de  courage  invincible , toutesfois  plus  addonné  à 
la  paix  & tranquilité  qu'à  la  guerre,  laquelle  il  n’entreprint  que  rarement , 
& plufloff  pour  réduire  Tes  ennemis  à la  raifon  que  pout  s'enrichir  d:  leur 
delpoUilles. 

Sa  femme  fut  Margarite  fille  d’Eduard  I.  Roy  d’Angleterre  laquelle  il  ef 
poufale  II.  du  mois  de  Janvier  de  l’an  MCC.  XCIV.  Elle  eftoit  Princefle 
gratieufe  &de  bonnaire,  & grandement  eflimée  & cherie  du  Duc  fon  mari 
& de  touts  fes  fubiâs  elle  fit  rebafUr  la  grande  fale  au  Chaflean  de  ter 
Vueren,  lieu  ou  elle  fè  plaifbit  fort.  Frere  Jean  van  Heelu  diô  van  Lceuw 
lui  dédia  la  difeription  de  la  bataille  de  Woeringe  qu’il  avoit  compofé 
en  vers  .thiois , à fin  que  par  la  leâure  des  hauts  fàiéfs  du  Duc  lean  I. 
fon  bcaupere  & des  Brabançons  fes  vaflâls  , elle  peut  apprendre  le  lan- 
gage de  pardcca.  Elle  trefpaffa  finalement  en  l’an  MCCC.  XVIII.  & 
&t  enterrée  lez  fon  mari. 

La  ville  de  Sichene  fiit  en  l’an  MCCC.  1.  fermée  de  murailles  par  Gode- 
froy de  Brabant  Sire  d’Aerfehot.  La  ville  d’Anvers  fut  grandie  pour  la 
troifiefme  fois  en  l’an  MCCC.  IV.  L’hermitage  de  Groenendael  print  com-' 
mencement  dans  les  bois  de  Soigné  & fût  depuis  en  l’an  MCCC.  XLIV.  con» 
verti  en  unmonaflerc  de  Réguliers  de  l’oide  de  S.  Auguflin. 
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FILS  DE  lEAN  II.  DUC  DE  LOTHIER  DE 
BRABANT  ET  DE  LIMBOURG,  ET  DE 
MARGARETE  D’ANGLETERRE 
SA  FEMME. 

IEAN  III.  Duc  de  Lothier  de  Brabant  & de  Limboni^  de  qui  les  aâions 
bernique  feront  rapportées  en  l'cloge  eniuivant. 


ENFANTS  BASTARDS  DE  IEAN  II.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  DE  BRABANT. 

T EAM  Baflard  dt  Brabant  furnomméCoJfelaer four  avoir  e fié  procrée  avant  It 
^mariage  du  ‘Prince  fin pere  de  CatbarinedeCoffHaer.il  eft mentionné doibs 
l'an  MCCC.  XXIX.  auquel  Margarete  d" Angleterre ‘Ducheffe‘Doiingiere de 
Brabant  lui  donna  la  Forejierie  de  ludogne  le  quali ^ant  fin  cherayme  varlet,  de- 

Wiuhtm  fi"  frere  le  ‘Duc  lean\\\.  lui  donna  la  terredelVittbem  outre  Meufi.fS 

encorafresilluidonnatoutesamendesprovenantesdesbieresen Javille  et Iffcbe  Prnmt 
en  la  meme  forme  comme  les  finloit  prendre  (S  tenir  le  Mayeur  dudiéi  lieu , fv-  MJ- 
® es  lettres  fur  ce  données  IV.  deDecembre  de  tan  MCCC.  XLV.il  le  trai- 
£le  de  fin  cher  frere  ffi  Chambellan.  Il  fut  un  des  principaux  Chevaliers  em- 
ployés aux  affaires  de  teftat  fiubs  laregence  de la‘Duchefe  Ienne,(S  defirvit 
long  temps  toffice de  SenefichalouDrofard de  Brabant, lëenrecompenfi  défis 
bons  ® fi. tels  fer  vices  ladiiîe  Ducheffèavec  le  Due  IVencelyn  fin  mari  lui  donnè- 
rent en  augmentation  de  fin  fief  les  Seigneuries  de  IVa  ’tl-'jeilre,  Mechelen  (ÿ  Pnmrrr 
IVitthemduidonnant  expreffementlaqualité  de fioncheronclepar  lettres  données 
le  X.  de  Février  de  tan  MCCC.  L V II.  fiubs  le  tefim'ignage  de  Thiery  de 
Homes  Sire  de  Pervoeys  ® de  Craenenborg , lacques  d'Agimont  Sire  de  Cha- 
fteau  Tbiery,  GerardSiredeVorfilaer,  leandeCereChanoinede  S.GudulelS  Pmm 
garde  des  féaux  IS  IV illaumc  de  Stakenborg.  Ce  Seigneur  s’alliaenpremieres 
nopces  àCatharine  deHolzùtavec  laquelle  il  vivait  en  tan  MCCC.  XLV.  & 
poffedoit  tufufruiti  de  la  terre  de  Haut  bain , en  fécondés  nopces  il  fut  marié  à 
Amelberge  fille  naturelle  delVillaume^eDuvenvorde  Sire  dOoflerhout  laque l- 
leluiap^rtaù’vint  à hetiter  les  terres  de  Geftele,  BauterfemPS  autres  bonnes  i+(i. 

pièces,  PSdetune  Pê  t autre  femme  illaiffa  tres-bellepofteritélaquellenousde- 
duirons fur  la  fin  du  livre  IX.  fin  tre/pasn’efiprecifiment  marqué , maisbien 
quefaveufve  Amelbergev'ivoitenv'iduité entan  MCCC.  LXXIV. 

IVyivliii.  Iean  Baflard  de  Brabant  fumommé  IVytvl'iet  pourefire  né  d'une  fille  de 
cefte  mai  fin,  eft  qualifié  Chevalier  ® Sire  de  Blaesvelde  par  lean  Comte  de 
Megene , 6!  comme  fin  parentPS  homme  defiefduDuc  de  Brabant  itféellales 
lettres  par  lefquelles  leditt  Comte  recoignoit  que  fonchafleau  de  Megene  avec  Primn 
ce  qden  dépend  eft  mai  fin  ouverte  au  Duc,  avec  autresnobles.commeG'illes  de  p‘i 
fifuaderibbe  Sire  dt  Bierges , lean  de  Bouchout , lean  dimmerfile,  Sî  Daniel  de 
Crainem,  lefd'ittes  lettres  fint  datées  à Lovain  lundi  apres  les  Roy  s de  tan 
MCCC.  XLIII.  5»  encor  apres  il  eft  cité  tefmoin  en  diverfis  chartes  fi?  atfes  ' 

Tosi.  1.  Aaa  aa  de 
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de  cetemf  s comme  le  curieux  fourat  facilement  colliger  de  ce  que  nous  dirons  ci- 
afres , il  acquijtfar  acbaft  de  Jean  Sire  de  Cuyck  ladilie  terre  de  Cuyck  a vec  la 
'Utile  de  Grave, àcaufidequqydes  fanyiCCC.  LV.  il  eft  qualifié  Sire  de 
Cuyck  cÿ  deBlaesvelde  aux  Regiftres  de  Bruxelles,  mais  comme  ildemeuraeu 
faute  de  fatisfah  e aux  conditions  traiRées  fur  ladilie  vente , ou  bien  quelean  de 
Cuyck fe  refentift  d'avoir faili  le  traujport , defuis grands  débats  s’efmeurent  à 
cefiecauje,  iSfajfalaclsofifiavant,  que  lean de Cuyckunenuict entra fecrete- 
ment  avec  quelques  gens  d'armes  en  la  ville  de  Grave,  Cÿ  combien  quelean  de 
lyijtvliet  avec  les fiens  s' efioit  mis  en  armes  pour  la  defence , fi  eft  ce  que  ledit 
lean  deCuyckavec  l'intelligence  qu'ila-voit  en  ladicieville  s' enrenditlemaijire, 

(3  eu  ce  rencontre  perdit  noftre  Jean  IVijtvliet  la  vie  ayant  efté  tué  par  ledit 
deCuyek,  qui  depuis  parmicertainecompopt'tonqu'  tlfit  avec  la'Duchefie  lenste 
obtint  derechef la  terre  de  Cuyck  avec  laville  de  Grave  comme  en  fou  lieu  nous 
dirons plus  à plain.  Ce  Seigneur  s'allia par  mariage  a Margarete  Bipenpty  fille 
de  Rudolpbe'Pipenpey  Chevalier  Sire  de  Blaesvelde  Senefchal  ou  ^ûrojfard  de 
Brabant , laquelle  lui  apporta  la  terre  de  Blaesvelde , êÿ  efloient  ta  conionbts  des  Pranut 
tan  MCCC.  XLII.  de  cefie damevrai femblablement efi faili ment  'tonenPob'i- 
tuaire  ancien  des  freres mineurs  à Bruxelles , finis  la  qualité  de  ‘Dame  de 
Cuyckl3  de  Blaesvelde.  Cefleterre  de  Blaesvelde  fut  depmsvendu'éfommet  on  Prtmtt 
voit  d'unextraili  des  Regijlres  de  Bruxelles  de  PanMCCC.  . par  lequel  /'«■‘■H- 

eft  dill  ; que  lean  Sire  de  Cuyck  W de  Blaesvelde  eftant  debiteur  (3  obligé  à lean 
Pylifer  Chevalier  aurait  vendu  lesbiens  de  Blaesvelde  à lean  Sire  de  Bouchout 
parmi  mille  (3  quat  recent  s livres  ; iljemble  tout  es  fois  que  de  ce  tranfport  ne fbr- 
titplainejfeli , coraux  Regiftre  Féodal  de  Brabant  nommé  Spechtboeck  folio 
'biiK.^'Vl.verfieft  diCi , que  laDuchefie  lenneceda  lefdilisbiens  aud'tt  lean  Sire 
de  Bouchout  pour  certaine  fimme  qu'elle  lui  eftoitrédevable,  (3  depuis  encor  de 
tadveu  de  ladite  Duché  (te  ?S  du  Comte  de  Flandrededit  Sire  deBouchout  vendit 
lad  'iCle  terre  à lean  le  Marefthal  demeurant  en  Flandre  de  qui  lapofter  'tté  ont 
pojfedé  lesd'its  biens  de  Blaesvelde  ajfés  longtemps,  ftfuellefut  ladefcendencede 
noftre  lean  IV ijtvliet  ne  m' eft juf que  s ores  apparu,  œ par  ainfi  n'en  fer qy  ulté- 
rieure mention  ,jufques  à ce  que  le  temps  nous  en  defeouvre  quelque  particu- 
larité certaine. 

Ie  AN  Baftard  de  Brabstnt  dit  Gortygin  ou  Cordekin,  né  durant  le  mariage  du 
Duc  lean fin  peredlfabeau  deGortygin,fut  légitimé  par  F Empereur  Louis  de  Premt 
Bavière,  par  lettres  données  à Francfort  le  XX  VU.  dAouft  de  Fan  MCCC. 

XLI V . aufquels  ileftqualifiénoble  homme  lean  Gortygin  Sire  de  GlimesJaqueF 
le  terre  vray femblablement  les  Ducsjonpere  oufrere  lui  auront  donné.  Touts 
ceux  qui  jufquesores  ont  fait  mention  dtee  Seigneur  Font  confti tué  fils  Baftard 
du  Duc  lean  I 11.  f « quoy  il fe fins  me Jprins grandement , car  incontinent  apres  le 
trefpas  duDuc  lean  1 1 .ftavoir  eft  encor  /■<»)»  MCCC.Xll.  IVillaumede  Cajfel  Pnmvti 
clerc  du  Duc  dreffd  en  laûn  un  Cathalogue  des  hommes  Feodals  du  Duc  lean  ni.fAf-*47- 
par  ordre  d Alphabethcont'inuéjufquesenFan'b/iCCC.  L.  auquel fiubs  la  lettre 
I.aufeuilletfiixantetreifiefineverfiFontrouve,  lean  Cordeken Chcvalier&e- 
re  naturel  du  Duc  tieot  la  mailbn , Seigneurie  Village  & hommages  de  Gli- 
mes,  avec  fix  bonnieres  de  terre.  Item  une  bonniere  de  terre  à Meylen : Ce 
que  demonftre  clairement  F erreur  que  les  autheursfu'tvants  F un  à F antre  fans 
confideratioHont  commis. car  comme  nous  voions  iln'eft  pas  qualifié  fils  duDuc 
mais  frere,  t3puis  que  leDuc  leanXW.n'at  eupour Jiiccejfeur  autre  que  laDu- 
chefTe  Jeune  fa  file . ileft  évident  que  ce  Seigneur  ne  peut  avoir  efté  frere  que  du 
Duc  lean  III.  ® confecut  'svement  fils  du  DUc  lean  II.  Ponthus  Heuterus  E. 

Reuf- 
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Reujkerus  K autres  n'ont  commis  moindre  faute  à la  four  fuite  de  lafofie-  {iam  1. 
rité  de  ce  Seigneur,  laquelle  nous  donnerons  exactement  fur  la  fin  du  livre 
IX.  deceft  œuvre felonqu'on  la  peut  vérifier  par  bonnes  chartes  ® enfiigne- 
meut  s.  llavoit  prias  alliance  en  lamaifindeludogne,  combien  que  le  nom  de  la 
‘Damen’eft  exprefiement  cognu , at grande  apparence  qu’il  tre/pajfa  envers 

/■«a  MCCC-  LXI.  car  en  icelle  astnétXW.  m Novembre  fis  enfants  firent 
partage  de  leur fitcccffionpaternelle. 

Mn,ir-  I E A N Baftard  de  Brabant  furnommé Magerman  Chevalier  efl  expreffement 

nommé  frere  au  Tittclean  1 1 \.au  livre  Féodal Latijns-boeck Jùfili£t.fiuileJt men- 
tionné entre  lesvafials  duTiuc àcaufi  des  biens  MOfuftqu'AmoudeRuenfial 
avoie  firfai{t,(gdes  biensde  Conteye  contenants  XXXVI..  bonnieres.  Ilef- 
pou  fa  Adelifi  fille  de  Henry  deHelefies,  laquelle  apres fe  remaria  a Godefroy 
de  Bordeaux  avec  qui  elle  vivoit  ijf?.  le  13.  Avril. 

EjftUn,  Iean  furnommé  F^ffelen  efl  rapporté  entre  les  Enfant  s Bafiards  de’DucIeasi 

II.  avec  aucune  probabilité. 


T R E V V E S. 


Jean  de  Wytflicc  Vicomte  de  Heusden.  1J41. 

Bonis  Âe  MercbtefUyprout  eadem  Domimtsjoanms  Dominusde  BUesvelt  Domina  Mat* 
gareta  deHnlkberge  fjus  uxor.  Regift.  BruxdUns.  1 363.  B.  verfo. 

Joatuùs  ff^ytfliet  Domimts  de BUusveît ^ ^ DominaCotbarinaContberaU  Ugitimai^^li. 

Pbilippus  de  Blaesveît  Domirms  de  Bierge,  fiUus  quondam  Luduici  Magijhri  Fskonery^ 
dum  viveret  Domnus Dueis  BrahantUe  1490.  xq.Martii.  Bulcht. 

Bona  quondam  Joannis  dsBi  Magermans  nctis  pero  certis  debitis  funt  adjudicata  ad  vendeu- 
dumRe'tnero  de  Mariafart  ydi^a  de  Bourdeel^  per  DominiH.  de  Stalle  militem  jlmma- 
mm  Bruxell.  netno  bona  fua  de  Herhais  certa  bon»  de  Offuyfen  & Emynes^  ^ funt  vend, 

Godefridede  Bourdeel  t}f7.  \^.jfpril.  Zelle. 

Godefridus  de  Bourdeel Domina  AdeUfoyfiU»  quondam  Heurici  de  Eljis^uxor  fua  réü“ 
Ba  quondam  Dèmini  Joannis  de  Magermau  Ijf7-  zZ.jfpril.  Zclle. 

Dominas  Joanms  diSius  Magerman  miles  ^ mifit  Rtinero  de  Meriafart  diblo  Bourdeel. 
ijff.  II.  Nov. 
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extraction  de  MARGARETE  duchesse  de  BRABANT 
D E XVI.  C O S T E’S. 


Henry  III.  Roy  d’An- 
gleterrC)  moaraciiy; 


Edaard  Roy  d’An- 
gleterre I.  du  nom  dc^ 
c^c  lignée , mou- ' 
rui  1307. 


lean  I.  Roy  d’Angleterre, 
Duc  de  Normanme , Ac-^ 
qutuine , &c.  mort  1117. 

> 


Henry  If.  Roy  d’Angleterre, 
Duc  de  Normandie,  Comte 
d’Anjou,  mourut  1189. 


Leonore  Duchefle  d’Aquitat* 
^ne  Conuelfe  de  Foli^tou. 


Uâbcau  Comtedê  d*Angou- J 
UeCne.  ^ 


Aymar  Comte  d’Angoulcf- 
tne,  mort  m8. 


ILconoredc  Provcncc.> 


Mirgaretc 
d’Angle- 
terre fem-^ 
me  lean  U. 
Duc  de 
Brabant. 


Ican  dicl  Remond  Comte  * 
de  Provence, Folqualquiirp 
&c. 


Alife  de  France  diâcdeCoor- 
^tcnay.' 

Alfons  d’Arragon  Comte  de 
Provence. 


VCatharinc  de  Savoyc. 


fAlfbns  Roy  de  Leon , mou- 
rut 1230. 


Garlcndc  ComteiTe  de  Fol- 
Lqualquier. 

Thomas  Comte  de  Maurien- 
ne, Savoyc,  dtc. 


Margarete  Comtefle  de  Foo- 
icîgny. 

fFcrdinand  Roy  de  Leon , Ga- 
lice, &c.  mourut  1188. 


Leonore  de  Caftîllc 
Comteilê  de  Pon-^ 
^thieu. 


'Ferdînand  RôydcCa- 
Aille  & de  Leon , mou- > 
rut  tzfi. 


Bcrenguclc  Rcyne  de  Ca- J 
Aille.  ^ 


I Vneque  fille  au  Roy  de  Por- 
tugal. 

^Alfons  Roy  de  Caftillc  , To- 
'ledo,  &c. 


Leonore  fille  au  Roy  d’An- 
^glcta*e. 


lenne  Comte Aè  de 
Ponthfeu. 


Simon  de  Dammartin,  mort  ^ 


Albcric  Comte  de  Dammar- 

lin. 


iMathilde. 


Marie  ComteAe  de  Pon- 


thicu. 


’VV’illaume  Comte  de  Pon- 
thieu. 


Aleyde  filleauRoydeFnmce. 


c O N. 
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/’WilIaume. 

Henry  aflbcii5  au  Roy- 
aume cfp.  Margarcic 
de  Frice,  mourut  z 1S3. 

Richard  Roy  d’Angle- 
terre & de  Chipte»  cfp. 

Berengaire  de  Na- 
varre, il  mourut  1100. 

I^Arthiis  Duc  de  Bretagne. 
Comte  de  Kichcmoni 
prins  & tudpar  ibn  oncle 
,lean  iioa. 

Godefroy  Comte  de  I 
Kichernôtefp.  Lconorc< 

Comtede  de  Bretagne , Leonorc  morte  en  prifon 
il  mourut  1 1S6.  ^du  Roy  lean  fon  oncle. 


Héryll.Roy 

d’Angleterre 


Fean  d fô  Gin  s terre , pu  is 
Roy  d’Angleterre , efp,. 

la  fillcdc  Hugue  Mo- 
riton.  1.  ilaoèau  de 


VVniauSK  '‘^Angoukf-  ' 

L)uc  d’Ac- 


{ùm  J.  /.V7. 

Henry  III.  Roy  d’Angle- 
terre efp.  Leonorc  d’Ar* 
ragOD  de  de  Provence,  i7^ 
mourut  1 273.  gid  â ' 
Wcllmunfter. 


q uitaine , ü 
nuonruc  le 
de  luillct 
11S9. 


inc,  U mourut  1217. 


Mehaut  e(p.  Henry  le 
Lion  Duc  de  Saxe  de 
de  Bavière. 

Lennore  e(p.  Alfonfe 
Roy  de  Cailillc. 

Icnne  efp.  i.  Willaume 
Roy  de  Sicile.  2.  dp. 
Rcmoiid  Comte  de 
Thoulottfé. 


Fille  efp.  Rotroa  Com- 
te de  Perche. 


Raflard  SÛ 
Comtt  de 

salitbet  U 


lennc  eib.  Alexandre  II. 
Roy  d’Ëlcoi&. 


Ifabeau  efp.  1236.  Fredric 
Empereur  il.  du  nom. 


Lconorcefp.  t Willaume 
Mardchal  CôtedePem- 
broke.  a.  cfp.  Simon 
Comte  de  Montfort  Li- 
celtcr,  dcc. 


Eduard  I.  Roy  d’Angle- 
terre dp.  I.  Leonorc  dc^  îean. 
CalUIle  Comtcliê  de  j Henry. 
Poiuhieu.2.  Margaretcde  j AUbnîe. 
F rance , il  mourut  1 307. 


Henry. 


Willaume. 


Richard. 


Iean. 


Margareteefp.  Alexandre 
III.  Roy  d'Efeoflè. 


Beatrix  efp.  Iean  II.  Duc 
de  Bretagne. 


Caiharinc. 


Du  1.  Iî3. 

Eduard  II.  Roy  d’Angleter- 
re efp.  Ifabcw  de  France 
mort  1327. 


Richard  Comte  de  Corni- 
wal  de  Poidou  EOeu 
Empereur  efp.  1 . Ifabeau 
fille  au  Comte  de  Pem- 
bruke.  2.  Sancha  d’Arra-^ 
gon  & Provence.  3.  Bea- 
trix fille  au  Comtede  Ho- 
lladc  nirace  de  Conrard 
A reheveique  de  Cologne, 
il  mourut  1271. 


Edmond  diâ  Crouchbac 
ou  le  boflu  Comte  de 
Lanciftrc  Liccilcr  Herby, 
dtc.  Roy  titulaire  de  Sici- 
le cfp.  I.  Ameline  Com-.^ 
tdTe  d’ Aumale.  2.  Blan- 
che d’Arthois  mourut 
Ui9<5- 

Dm  t.  U3, 

Iean. 

Richard. 

Henry  tué  1271. 

Dm  1.  ItSi. 

Edmond  Comte  de  Cor- 
ncwal  efp.  Margarete  filfe 
au  ComtedeClarc. 


Margarete  esp.  Ieam 
11.  Duc  DE  LoTHIbR 
ET  DE  BrAB.\.ST. 


Lconore  cfp.  HenryComtc 
de  Bar-lc  Duc. 


lennc  dicte  d’Ares  efp.  i. 
Gisbert  Comte  de  Clarc 
dt  de  üloceilre.  2.  Raoul 
Montchcrmer. 

I Ifabeau  efp.  Iean  Comte  de 
' Hollande.  Selande,  dtc.z. 
clp.Humfred  de  Bohun  Cfr 
te  de  Hereford  tué  1322. 

Marie  rcligicufe. 

Dm  1.  Uâ, 

Thomas  dîft  Brotherton 
Comte  de  Norcfolkç  cfp. 
I.  Alix,  fille  de  Rugier 
Halys  de  Harwich-  2.  cfp. 
Marie  fille  de  Willaume 
Baron  de  Roos  mort  1338. 

Edmond  diâ  Woudcftoc. 
Comte  de  Kent  cfp  Mar* 
garcte  fille  de  Iean  Baron 
deWaekede  LideldtBur- 
^re.  Il  fut  décapité  1329. 

(Thomas  Comte  de  Lan- 
callrc  cfp.  Alix  Heritierc 
de  Henry  Lacy  Comte  de 
Licolue,  il  fut  décapite 
1312. 

Henry  Comte  de  Lanca- 
llre.  dcc.  efp.  Mehaut  tille 
de  Patrick  Chowûrth  Sire 
de  Kidwellij  en  Galles , 
mourut  t34y. 


Vlean  Sire  de  Bcaufbrd. 


Richard  tué  au  llcge  de 
Waruic. 


Tom.  1. 


Bbbbb 
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Fcrdmand  i 
Rof  de  Leüu 
GaHcc  . &c. 
efp.  I.  Vraquc 
de  Porru);al 
i.Tcrcfc  fille 
ao  C6te  Fer- 
dinand. 
Vraquc  fille 
au  Sire  de 
Bifcayc. 


Du  I.  AV?. 
AltbiisRoydcLcon 
efp.  T crefede  Portu- 
eal.  1.  Bercngcic 
Royne  deCafiille,il 
mourut  1230. 


Sanche. 


(Dm  liâ. 
Ferdinand. 

Sancha. 

Dulce. 


Du  1.  liél. 

FcrdinaiKi  le  Saiofl  Roy 
de  (JaiUlle  <Sc  de  Leon  efp. 
Jicarrîx  fille  de  l’Empe- 
reur Philippe.  2. clp. 

Icnnc  de  Uaminarin 
Comtdlè  de  Ponihicu , il 
nK>uru(  laya. 


Confiance  religieuTe. 


Bercnguele  efpi  lean  de 
Brieime  Koy  de  lerufii- 
Icm. 


iGarcia. 


Lconore. 


‘Du  I . lid, 

Alfbns  IV'.  Roy  de  CafiîHc 
& de  Leon  efieu  Empe- 
reur efp.  lolcntc  d’Ana-^ 
gon , U mourut  1 2S4. 

Frcdrîc  efp.  l’Infante  de 
Matcfpina  fille  au  Defpoc 
de  Rumanie. 

Ferdinand. 

Henry  diél  le  Sénateur 
efp.  letmeMunctdcLara, 
ü mourut  1304. 

Leonore. 

Bercnguele  rcllgicufe  en 
las  Hudgas. 

Philippe  Sire  de  Vaidc 
Corneja  elp.  ChrifUne  de 
Danemarque. 

Emanuel  Sire  d’Efcalone 
Agreda  Pefiafiel.  dcc.  efp.  I lolenceefp.  Al 
I.  Confiance  d’Arragon 2.1  tugat  Sire  de 
Beatrix  de  Savoye.  Igrc.  2.  Alfon 


Sanche  Archcvcfqne 
'Foledo. 

Marie. 


de 


Kcrdinand. 

Ferdinand  diâ  de  la  Cer- 
da  efp.  Blanche  de  France 
fille  du  Roy  S.  Louis»  U 
mourut  layy. 

Bercnguele* 

Beatrix  efp.  Willaume 
Marquis  de  Moiifcrrat. 

Sanche  Roy  de  Cafiil]e  & 
de  Leon  dp.  Marie  fille  de 
l’Infiint  de  Moliiia , il 
mourut  i29f. 

[olente  efp.  Dî^o  hopez 
de  Haro  Sire  de  Bilcaya. 

lay.me  Sire  de  los  Camé 
ros. 

Ican  Sire  d’Oropefaefp.  i. 
Marie  de  Monferrat  2.  clp. 
Marie  dame  de  Bifcaia. 

Pierre  Srre  de  Lcdefina 
efp.  Margarete  fille  au  Si- 
re de  Karbona. 

Ilâbeau. 

^Leonore. 

[Du  I.  AÆ 

lolenceefp.  Alfbns  de  Po^• 
Porto-alle• 
gre.  2.  Alfons  Iniàoc  de 
Molina  (bo  grand  oncle. 

Dm  2.  /lÆ 

lean  Emanuel  Prince  de 
Villena  efp.  1.  Confiance 
d'Arragon.  2.  Blanche 
dîâcdclaCcrda. 


Alfbns  Infant  de  Molina 
efp.  I.  Moltkia  fille  de 
Goncalo  ^crei  de  Lara. 
2.  efp.  Tcrclê  fille  de  Gon- 
calco  Nunex  de  Lara.  3.' 
May-or  de  Meneles.  4.  lo- 
leme-Emunuel  Sa  petite 
niepee. 


Dm  2.  liâ. 

Ferdinand  dîâlde  Pôthieu  [ 

Comte  d’Aumatc  efp. 

Lw  de  Momforj^c  fMARCARETE  d’Ancle- 
d’Elpernon.  | terre  femme  de  £eah 

Louis  Sire  de  Marchena.  J II.  duc  de  Lothier  de 
Lconore  Comtefle  deP6-|BRAn,\HT  et  de  Lm- 
thieu  efp.  Eduard  1.  Roy  [^bourg. 
d’Angleterre. 

(Du  i.  U3.  flfabeau  efp.  lean  Nufics  de 

Blanche  efp.  Alfons  filss  la  Cerda  ComtedeJLora. 
bafiard  du  Roy  Alfons  4.  ^ 

Du  2.  tiâ.  fl^eço  Lopex. 

ienne  efp.  lx>pe  Dias  de J Marte  Dame  de  Bifcaya 
V Haro  Sire  de  BUcaya.  ] efp.  lean  de  Cafiilla  fils  du 

Dm  3.  liÛ.  VRoy  Aübns  IV. 

Alfbns  Sire  deMôtalIegre 

efp.  Tcrrfe  fille  de  Pierre  n'cllo  AfbnlbSîre  deM<5- 
.Vivares  de  las  Afiurias.  J tallegre  efp.  MariedePoT' 
Marie  elp.  Sanche  Royde  jtagal  fille  de  l’Infant  Al- 
Cafiille  a L>eon.  Ifbus  Sire  de  Porto  Aliegre. 

Dm  4.  tiS, 

Ifabeau  dp.  IcandeCafiîl- 
Ic  did  el  tuerto  Sire  de 
^Bifcaya. 
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AUTRE  CONSANGUINJTX’  MATERNELLE  DE  MARGARETE 
DUCHESSE  DE  BRABANT. 


/■Rcnaod  Comte  de 
Dammanin  cfp.  i. 
Marie  de  ChatHlIon  . 
répudiée,  l.  cfp.  Idc^ 
CoimclTc  de 
nc  fille  de  Mathieu 
frère  de  Philippe 
d’Ellacc  Comte  de 
Flandre. 


{DtLX.ua.  ' i 

Mehaut  Comtefle  de  f 
Boulogne  & de  Dam 
martin  clp.  i.  Philippe  i.  lia. 

de  France  Comte  devienne  efp.  Gauthier  de  Cha- 
Clermont.  x.  Allons  |fillloaSiredeS.  Aignanclle 
.Roy  de  Portugal.  [mourut  avant  la  mere. 


Fille  clp.  lefilsdu  Vi- 
comtede  Challelemut. 

S^n  dc  Uammartin  ComtdTe  de 

& Aumale 

" clp.  1.  Ferdinand  Roy^ 


de  Pouihicu 
rut  123p. 


il  mou- 


Albcrîc 
Comte  de 
Dammar- 
tin  fils 
d’Albcrio^ 
& de  Clé- 
mence de 
Bar-leduc 
elp.  Ma- 
thilde. 


de  Cafiille  & Leon. 
1.  efp.  Ican  de  Nclk 
Sire  de  Falui. 


■Di»  I.  lia. 

Ferdinand  diél  de  Poothîcu  rjean  Comte  d'Aumale  & 
Comte  d’Aumale  «rp.  Lorc-^a’Efpcrnon  cfp.  Idc  de 
de  Montfort  dame  d’tl- VMculem  dont  hU  A fille, 
pernon. 

Louis. 


Lconore  Comtefle  de  Pon-^ 
thicu  cfp.EduardKoyd’Au- 
glcterre. 

Du  X.  na. 


M.\rcar£te  d’Angle- 
terre TEMME  DE  Ie.AN 
II.  Dl<C  DE  Lothier  de 
Brabant  et  de  Lim« 

^BOURG. 


Willaume  de  Béthune  Sire 
de  Locrcs  cfp.  Marie  de 
Royc;  il  mourut  1340. 


J'illc  mariée  au  Sire  de 
Drinchani. 


Icnnc  de  Neflcdicledc  Fal-v 
ut  clp.  Wiilaumc  de  Be- j 
thune  Sire  de  Lucres  clic 
nx>uruc  ix8o. 

Phiiippoteefp.i. Raoul 

d’Ilfodun  Côte  d’Eu-  rRenaud  Comte  de  Gueldres 
i.  cfp.  Raoul  Sire  dej  Adc  Setphen  cfp.i.Ermen- 
Coucy  mourut  layo.^ garde  de  Liinbourg.  iw.  , 

^.cfp.Otton Comtede  iMargarcte  de  P'Iandres,  Il  jAdolf. 

Gueldres.  mourut  1326. 

Willaume. 

I Margarcte  efp.OttonCom* 

Marie  efp.  lean  Comte  , Ravensberge. 

de  Koucy  d’ou  les  EliGibcth  elp.  AdolfComte 
iConucs  de  Roucy.  des  Monts  mort  134S. 

Philippote  efp.  Wallcran 

Sire  de  Fauquemont.  Comte  de  Dant- 

Marie. 


Alix  efp.  lean  Sire  de 
TticdcMonchi. 


Ermengarda  efp. 
Comte  de  Clercs. 


Mathieu  Sîre  de  Trie 

Comte  dcDammartin  flean  Comte  de  Dammartin 
efp.  Mafîlte.  J «f*P*  lolcnre  de  Dreux. 

Renaud. 


Kitgucran. 

Bernard. 


Simon  Sire  de  Gouvreux. 


Agnes  efp.  Willaume  . 
Sire  de  Fiencs  & de  y 
Tingri. 


Clenience  cfp.  laques 
Orner. 


Thibaut  cfp.  leune  de  Bo- 
[vriu  dame  de  Serifoiuaine. 

Engucran  Sire  dcF'ic- 

ncs  cfp.  la  fiilcdclac-  fWillaume  Sire  de  FicncsJ 
qa«;Sirc  de  Condé.<&c.  cfp.Beatrice.  ] 

Ûaillodl  , Moriames  I 

A mourut  ixdf.  | Rogicr  de  Fieues  1278. 


marrin  efp.  Philippote  de 
Beaumont. 

lean  de  Dammartin  Sire  de 
Monchi  clp. 

Philippe  d’Ëglife.  r 

Mehaut  elp.  Heury  de  Ver- 
Igy  Sire  de  Fonvens. 


^deS, 


Baudewin. 

Michiel. 

Mathilde  cfp.  Baude- 
win Comte  de  Quincs. 


lean  SiredcFtcncsChafle- 
lain  de  Bourbourg  elp. 
Ifabcau  filledcGui Comte 
de  Flandres. 

loleote. 


Engucran  de  Fiencs. 

Mathilde  cfp.  Humfrcd  de  fHumfred  Comte  de  Here- 


Bohun  Comte  de  Hîcrforc 
Concflable  d*Anglcterrc 
tqui  mourut  1298. 


tord  A d’Elfcxcfp  llàbcnu 
fille  d’Eduard  1.  Roy  d’An- 
glctcrrcvculVcdc Ican  Cô- 
te d’Hollande  A Sclande, 
L'I  fut  tiié  en  bataille.  1322. 
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t Willaüme  Comte 
de  Julicrs  , Sire 
d’Acrfchot  , Vicr- 
Ibn,  Bnicge.Dulc- 
Jten , Sec. 


Gerird  Comte  de 
Juliers,  Sirede  Si- 
chene  , Vicrfbn, 
Bruege,  &c. 


3 Louis  Comte  de 
Los  deChiny&de 
Duras. 


4 Henry  & lean  de 
Lovain  Sires  de 
Gaesbeke , Herftal, 
Leeuwe,&c.  frercsv 


N 

37<î  TROPHEES  DE  BRABANT 

Princes , Barons,  Nobles  & Valîàls  de  Brabant. 


y Thicry  & Renaud  6 Ican  & Gilles  Sires 
Sires  de  Fauque-  de  Malinesfreres. 
mont  & de  Mon- 
joie  frétés. 

9 Philippe , Gode-  io  Otton  Sire  de 
froy , & Henry  Cuyek  , Hcverle, 

Comtes  deVianden  &c. 

Sires  deGrimbcrge. 


7 Willaume  de  Flan-  8 Godefroy  Sire  de 
dre  Sire  de  Tenre-  Heynsberge,  Waf- 

monde , Rumpfr,  lênbetge,  &c. 

Ekeren,  Hoboken. 

Il  Fredric  Comte  & laWillaume  IV.  Sire 
Sire  de  Blancken-  de  Homes,  Gaes- 
beck,  Altcna,  &c. 

13  Robert 
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is  Robert  Vicomte  14  lean  de  Los  Sire  ly  Henry  Sire  de  Ry-  16  lean  Sire  de  Har- 
de Beaumont  Sire  d’Agimont,  Wal-  fcrfcheyt  Bcdbur,  courtAeifchot.&C. 
d’Acrfchot,Povan-  bain,  &c.  &c. 


1 Gérard  Sire  de  19  Wauthicr  III.  Sire  lo  Raflé  & Philippe 

Dicft  Chaftelain  d’Engien.  de  Gavre  Sires  de 

d’Anvers.  Breda  , Liedeker- 

ke,  &c. 

L lacques  Sire  de  13  Thiery  deHomes  14  leandeCuyck,  Si- 
Werchin,  lauche.  Sire  de  Perweys,  redeHoochftraete, 

Longueville,  &c.  Cracnenborch,Kc.  Vorfcle,  &c. 


’ Florent  Bertbout  i 
SiredcBcrlacr&dc 
Malincs. 


[ Louis  de  WalTcn-  ai 
berge  AdvoUc  de  ’ 

Hasbaing  Sire  de  1 

Chamont. 
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ajIeanSùedeHcaf-  lô  ArnouV.  Sire  de  17  Gilles  SircdcTra-  18  Amou  de  Wefe- 
dene.  v Wcfemaele  , Wcf-  liraics&OccoQlbn  maelc,  SiredeBer- 

terlo,  &c.  Marc-  msailhc.  ges,  Woude,  &c. 

fchal. 

I.J  Henry  Berthout  30  Jean  Comte  & Sire  3 1 Willaiime  Sire  de  3iTherydeWaIcourt 
IV.  SiredeDuffle,  deMcgenc.  • Bocftcl  , Oyen , Sire  d’Aa , Ander- 

Gclc,  &C.  Di^hcym.Com-  lccht,Lennick,&c. 

cedeDaelcm,  &c. 


33  Ican &Lonis  Bert- 
hout de  Bcrlaer  Si- 
res de  Neckerlpocl, 
Helmont,  &c. 


34  Robert  de  Grim- 
berge  II.  Site  d’Af 
Ichc. 


3 y Gérard  Sire  de 
Marbais  , Challe- 
lain  de  Bruxelles. 


36Willaumc  Sire  de 
Craencndonck  , 
Eyudhovcn,  &c. 


37  Ican 
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3 7 Ican  Sire  de  Com- 
bicffc. 


41  Rutger  Sire  de 
Heqien  , Ravef- 
teyn,  &c. 

EngueramdeCou- 
cy  Vicomte  de 
Meaux  , Sire  de 
Rumpd , Ekercn , 
Hobokeo,  &c. 


3 8 Willaume  Sire  de 
Rotfclaer  , Sene- 
Ichal , Aruou  Ibn 
ülsailué. 


Gérard  d’AaSire  de 
Grimberges. 


46  Renaud  Sire  d’Ar- 
genteau. 


39  Henry  VI.  Sire  de 
Bautciièm  , Qui- 
quenpoix. 


43  Gérard  de  Berges 
Sire  de  Scoten, 
Mercfem,  Brecht , 
Wefele.Wilrc.&c. 

47Wauthicr  Sire  de 
Rêves. 


40  Rogier  Sire  deLe- 
vcdacle , Oorfehot, 
Percke  , Beeck  , 
Chaftelain  de  Bru- 
xelles. 

44  leanSiredeFalcys. 


48  Henry  Chambel- 
lan Sire  de  Heverle. 


Ccccc  1 


Henry 
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Henry  de  Lux- 
embourg Sire  de 
Ligny,  Rouchi, 
&c.  fils  de  Wal- 
leran. 

Wennemaer  de 
Cuyck  didt  de 
Hoochftraten. 


Gérard  de  Dieft 
Sire  de  Waenro- 
de  & Albert  Ibn 
frere. 


Henry  de  Wal- 
cours  Sire  de  Fa- 
vcrchincs. 


Gérard,  Ican.Raf- 
fe  , Wiliaume  , 
Florent , Arnou 
& Wouthier  fre* 
res  au  Sire  deDuf- 
fle. 

Wiliaume  de 
Bautershem  Cha- 
noine à Liege. 

Henry  Sire  de 
Bierbeke. 


Wiliaume  de 
Heufden  Sire  de 
Drongelen. 

Henry  d’Antoing 
Sire  de  Buffien- 
JioutjObies^^e- 
rard  Ton  frere. 

Coftin  Sire  de 
Ranft,  Berchem. 


lean  Comte  de 
Seyne  Sire  de  Bc- 
dendrop. 


Baudewin  Sire  de 
Fontaines  , Mil- 
lent,  &c. 

Louis  deVianden’ 
Prevoft  de  Mun- 
fter,  leanlbn  fre- 
re Chanoine  à 
Liege. 

Wiliaume  Sire  de 
Balloeil , Menâ- 
mes,C6dé, Court, 
&c.  Ican  & Wü- 
laume  lès  fils. 

Gérard  de  Rot- 
felaer  Sire  de 
Werchtere. 


lean  de  Rotfelaer 
Abbé  d’Everbo- 
de. 

Leon&  Hutinde 
Matbais. 


Wiliaume  & lean 
Sires  de  Peters- 
heym  Lodena- 
ken,  &c.  fferes. 

Louis  de  Berlaer 
Sire  de  Keerber- 
gen. 

lean  de  Berchem 
Sire  d'Oillmal. 


FallrcSiredeLig- 
ne  fils  de  Wou- 
thier. 


Gérard  de  Cuyck 
Prevoft  à Lo- 
vain,  &c. 


Nicolas  de  Bar- 
banlon  Sire  de 
Braiue  - Alleu  , 
Villcrs , Hucig- 
nies. 

Gilles  de  lauche 
Sire  de  Hierges. 


Wouthierde  Sot- 
tegem. 


Arnou,  Henry  & 
Gérard  freres  au 
Sire  de  Bocftel. 

Godefroy  frere  au 
Sire  de  Sombref- 
fe. 

Daniel,  Robert, 
Erard  & Wiliau- 
me de  Goire. 

Wauthier  deRe- 
ves. 


Wouthier  de 
Ranft  Sire  de 
Canticrode. 


Otton  & Lam- 
bert Siresde  Bue- 
rcn. 


RalTe  de  Licde- 
kerke  Sire  de  Ro- 
lèndael,  Nilpen, 
&c. 

lean  d’Aa  Sire  de 
Gruthulè  en 
Flandres. 


Godefroy  de  Wc- 
lèmaele  di(ft  de 
Quabeke  Sire  de 
le  Slufe. 


Gérard  Sire  de 
Vorllclaer  Cha- 
ftelain  de  ludog- 
ne  fils  d'Amou 
de  RbtfelacTi 


Arnou  frere  au 
Sirede  Lccfdaele. 


Ican  de  Hculdene 
Sire  d'Elshoutc. 


Ican  de  Grimber- 
ghedié^d’Aflche. 


Henry  de  Grim- 
berge  Sire  de 
Moerfecke. 


Charles  d’Aer- 
Ichot  Sire  de  Ri- 
vière & Gilles  (on 
frere. 

Arnou 
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Amou  Sire  de 
Craiahem  & 
Goicke. 

Wouthier , Leon 
& lean  d’Aa. 


lacqaes  Sire  de 
Dicpcnbckc. 


Florent  Sire  de 
Stalle  , Roys- 
brouck  , &c. 


Gérard  Sire  de 
Hcrlacr. 


Radé  Sire  de  Grès 
& de  Ncer-Lin- 
thre. 


Willaumc  de 
Herlacr  Cham- 
bellan. 

Iwain  & Henry 
de  Meldert. 

Jean  de  Raets- 
hove. 

Wouthier  de  He- 
mcclcm  diâ  de 
Pouderle. 

Rudolf  Pypen- 
poy  Sire  deBlaef- 
velc  Senefchal. 


Tom.  I. 


L I V 

Leô  de  Crainhem 
Sire  de  Grobben- 
donck. 

Amou  de  Liere 
SiredeWomtnel- 
gem,  Immerlèle, 
Sec.  fils  de  Jean. 


Jean  di(3  Meeu- 
we  Sire  de  Wavre 
& Dongelbeige 
frère  Banard  au 
Duc. 

Godefroy  van 
Stalle. 


Gilles  Sire  de 
Bouchout&Jean 
l'on  frere. 

Amon  de  Welë- 
maele  Sire  de  le 
Wiere,  Holledc, 
&c.  Gérard  Ion 
frere. 

Adam  Sire  d’Oor- 
fehot. 


Gofuin  Sire  de 
Gotfcncourt. 

Henry  de  Wilre. 

Gofuin  de  Bor- 
ne. 

Arnou , Jacques 
& Robert  de  Gly- 
mes. 


R E IV. 

Daniel  de  Crain- 
hem à Sirenbeke. 

Arnou  de  Liere 
fils  d’Amou  & 
Godefroy  fon 
&ere. 


Hannckin  diâ  de 
Malincs  frere  Ba- 
llard  an  Duc. 


lean  Sire  de  Con- 
trecoeur,Meerbe- 
ke.  Court  S.  Ef- 
tienne,  &c. 

Henry  deWange 
Senelchal. 


Henry  de  Wal- 
hain  Sire  de  le 
Vaux,  Arnou  & 
Willaume  fes  fire- 
res. 

Willaume  Sire  de 
Dongelberge. 

lean  Sire  de  Hul- 
deberge. 

lean  de  Morf- 
pach. 

Thiery  Se  Arnou 
de  Anderanne. 


Amou  Sire  d’Or- 
heille  & lean  Sire 
de  Rummes  fré- 
tés. 


Ddddd 
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Arnou  de  Crayn- 
hem  Sire  d’Op- 
linthre. 

Willaume  Cha- 
ftelain  de  Mon- 
tenac  Sire  de  Bil- 
revclCjDormaele, 
Sundert,  &c. 

lean  did  Pylylèr 
frere  fiallard  au 
Duc. 


Godefroy  de  Hcl- 
lebeke,  Senelchal. 


Arnou  de  Hc'le- 
beke. 


lean  d’AerIchoc 
Sire  de  Schoon- 
hove  lean  & Gé- 
rard fes  fils. 

Gérard  & Wil- 
laume Pypenpoy. 

leandeLSdwyck 
Sirc.de  le  Horft. 

Henry  de  Wy- 
negem. 

lean  de  Wefema- 
le  di(5  de  Quaet- 
beke. 

Emanuel  de  Gli- 
mes  diâ  de  Ju- 
dogne. 


.Thibaud 
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Thiband  Dilcfics  Gisbert  de  Grès. 

Sire  de  Loii- 

champ. 

Henry  d'Oycn- 
bru^c. 

Arnou  le  Lom- 
bard d'iftchc. 

Willaume  de  Renier  de  Facon- 

Boenlcr.  wcys. 

Gerclin  vanden 
Bollcbc. 

Jean  d’Ophecm. 

Nicolas  van  Dor-  Jean  de  Didegem. 
ne. 

Godefro  y van- 
den BolTche. 

Fredric  de  Mi- 
leudonck. 

Jacques  de  Gen-  Renier  Bordon' 
tines.  de  Halley. 

Gilles  de,  Mar- 
bais. 

Renier  do  Borla- 
mont  Sire  de 
Biuyere. 

R3’tele  van  Dor-  Arnou  & Wau- 
nc.  thicr  . vanden 

Houte. 

Renier di<â  Katz- 
foeu. 

Arnou  & Jean 
d’Ecchove. 

, J 

Wouthier,  Henry’  Bernard  de  le 
& Jean  vander  Spout  Sire  de  pc- 
Mceren.  tit  Reux. 

Michiel  vanWy- 
negem  di<î  van- 
der Borch. 

Pierre  de  Wal^ 
nés. 

Pierre  vander  Evcrard&Hcnry 
Dilfc.  t'Serclaes. 

Arnou  vander 
Lift. 

Franc  de  Wyere. 

Pinchard  deFrc-  Arnou  Tay. 
fm. 

Gérard  de  Heet- 
vclde. 

Henry  de  Mea- 
drege. 

Jean  de  Rau-  Jean  Bourignon. 

court. 

Willaume  ' de 
Wilre. 

Arnou  d’Orden- 
ges. 

Wauthier  de  Michiel  de  Cha- 

Wifengien.  ftclineau. 

Willaume  de 
Hauterive. 

Jean  Au  Pont. 

Jean  Sire  dcHar-  Lambert  de  Har- 
duemont  & Ar-  duemont  Sire  de 
nou  fon  frere..  Houtepenne  leur 

frere. 

Leon  vander 
Burgt. 

Jean  de  Martlè- 
laer. 

Herman  de  Ber-  Gilles  d’ittre. 
ges. 

Jean  Rollebuck. 

Lionnet  de  Men- 
nen. 

Arnou  Bauw.  Stadinck  de  Nif- 

pcn. 

Jean  & Henry 
t’fer-Aerts. 

Jean  & Henry  de 
Quaderebbe. 

RemondSc  jerof-  Henry  Panhuus. 

me  van  de  Wer- 

ve. 

Arnou  &Willau- 
mcAe  Coninck. 

Giflcyn  vander 
Noot , Engclbcrt, 
Henry  &lcanfes 
fils. 

Jean  de  Hout-  Willaume  de 
liem.  Hertoge. 

Wauthier  de 
Vrielelc. 

Gillis  Boote. 

Jean 
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Jean  & Wauthicr  Ican  Boede  filsde  Jean  de  Wefèlc  Gisbert  dift  Am- 
Boede  frères.  Jacques.  fils  de  Wauthier  mandeWcfele. 

de  Lippelo. 

Arnou  van  Dor-  Wauthier  de  Ican  de  Landris.  loflc  Abfblons. 

ne  dift  van  Som-  Lathem. 

peken. 

Ican  vander  Elft.  Henry  de  Ro-  Ican  de  Hcym-  Willaume  Dracc 
brocck.  beke.  fils  de  Godefroy. 

Gilles  & Everdy  Gofuin  Vtcnho-  Ican  de  Schoe-  Ican  Wilmaers 
Wilmaers.  ve.  vcrc.  diâ  Rode. 

% 

Willaume  Wil-  Gilles  van  den  Pierre  de  Kin-  André  de  Hobo- 

maers  diâ  Lim-  Wingacrdc.  fehoc.  ken. 

pias. 

Jean  & Willau-  Simon  de  Har-  Willaume  van-  Gilles  de  Scoc- 
mc  de  Scccwcgc.  bais.  den  Bfoecke.  ver. 

Ican  de  Tichtelt.  Simon  de  Rode.  Icàà  van  Pullc.  André  Tuclânt. 

Willaume  Bor-  Jean  Aleyns.  Nicolas  de  le  lean  Volckaert. 
nccolc.  - Hoflladt.  , 
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JEAN  III.  DICT  LE  TRIOMPHANT  DUC 
DE  LOTHIER,  DE  BRABANT  ET  DE 
LIMBOURG  MARQUIS  DU  S.  EMPIRE 
SIRE  DE  MALINES , HEUS- 
DEN,  BREDA,  &c. 


Chapitre  IX. 


î Duc  (bn  pcrc  avoit  amaffe  un  aflès  ^and  trefor  en  intention  de 
fatislàire  aux  debtes  aulquellcs  il  s’eftoie  plongé  par  guerres  & autres 
accidenrs  ; mais  les  gouverneurs  des  finances  appliquèrent  la  plus- 
parte  de  ceft  efpargne  mal  à propos  & à leur  propre  profiél , eeque 
depuis  vint  à caulcr  grandes  incommodités,  car  les  marchands  efirangers 
auiquels  le  feu  Duc  clloit  redevable , volants  qu’on  les  nourillbit  de  vent , 
firent  arrefter  & faifir  par  tout  les  vallâls  de  noftre  Duché  & leurs  biens,  & 
Dt'arirtt.  1®*  prelToicnt  rigoureulèment , de  forte  que  le  commerce  & trafiq  ccflôit 
univerfellement,  ce  que  vint  à caufer  grande  dciblation  entre  les  grands  & 
petits;  pour  à quoi  obvier, &mertrc  remede  à un  mal  fi  prégnant,  les  Ellats 
J31}.  du  pays  comme  tuteurs  du  ieune  Duc  mirent  fiis  en  l’an  M.  CCC.  XIII.  imc 
nouvelle  taille , qu’ils  firent  recevoir  & collefter  par  des  Receveurs  particuliers 
qu’à  ceftefléâ  ils  conftimerent  espriucipales  villes,  à quoi  les  Receveurs  or- 
mnaires  s’oppoferent  en  vain. 

Cependant  la  minorité  du  Duc  & la  divifion  qu’il  y avoit  entre  aucuns 
des  principaux  du  gouvernement  ouvroient  le  chemin  à tout  delbrdre,  car 
tout  eftoit  rempli  de  confufion,  mesfiance  & ialoufie,  par  ou  ceux  des  villes 
Cculpira-  de  Lovain  & de  Bruxelles,  qui  s’atribuoient  plus  d’authorité,  s’advancerent 
de  traiter  par  enfemble  au  mois  de  Juillet  de  l’an  mefme  MCCC.  XIII. 
L.vtm'ji  une  eftroiéle  confédération,  par  laquelle  ils  s’obligèrent  réciproquement  que 
BruxtUa.  leurs  bourgois  Icroient  en  touts  leurs  débats  indilTeremcnr  au  iugement  des 
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Efchevias  de  l’uac  oa  l’aacrc  ville,  ils  promirent  d'aflifter  ruaeàl’autre  ponr  Jkam 
la  conlcvration  de  leurs  droii^s  & privilèges  contre  qui  fe  fut,&  fi  melinele 
Duc  les  voulut  diminuer  ils  promirent  de  fe  ioindre  parcnfemble  pour  leut 
dctence,  avec  cela  ils  s’obligèrent  de  ne  permettre  pour  cholêqu’il  pouroitar- 
river,  que  les  limites  de  la  Duché  de  Brabant  feroient  diminuées  en  aucun 
point. 

13,4.  Le  mariage  entretant  de  nofire  Doc  fut  folennile  en  l’an  MCCC.  XIV.  oi,urmi, 
avec  facoufine  Marie  fille  de  Louis  de  France  Comte  d’Evreux,  defqaels  l’ai'.  Divrn. 
d»  Duc.  jijncc  avoir  cfté  ia  traidée  du  vivant  du  Duc  lean  II.  Les  fèftes  achevées 
le  Duc  alla  faire  Ton  entrée  afies  m^nifiquement  à Lovain  & autres  villes 
principales  du  pays,  prenuant  la  poflêfiion  &gouvcrnement  de  lès  Eflats,& 
félon  les  andennescoufiumcsilconfirma&rcnouvella  toutsies  droids,  loix , 
privilèges  & immunités  odroiées  par  les  Ducs  fès  predecellcurs  aux  Prélats  Prnnn 
Nobles  & bonnes  villes  de  la  Duché  de  Brabant , & avec  ce  ordonna  de 
nouveau  & promit  les  articles  luivants,  qu’il  ne  ferat  fbi^er  monnoye  fi  ce 
humfttm-  n’efl  dans  (onpays,  & ce  par  le  confèil  &advis  de  fes  Efiats.  Qu’il  tiendrat 
fans  dommage  & intereft  coûts  ceux  qui  à caulè  de  fes  debtes  feront  arteftés 
leurs  biens  détenus.  Qu’il  ne  donnerat  office  à vie  durante.  Qii’il  main- 
frivU^u.  tiendrat  les  Receveurs  confticués  en  l’année  precedente  par  les  Efiats.  Qu’il 
contraindra  lès  receveurs  à rendre  compte  de  leurs  adminifirations  toucs  les 
ans.  Qu’il  ne  permettrat  qu’aucun  reçoive  argent  pour  redres  ou  réparation 
des  chemins  fans  que  tels  deniers  Ibyent  à ce  deUemenc  employés.  Tours 
lelquels  points  le  Duc  fit  aulfi  devoüer  par  le  Comte  d’Evreux  Ibn  beauperc  & 
par  fes  amés  8r  féaux  Gérard  Comte  dcluliers  , Arnou Comte  de  Los,  Re- 
naudSircdcFauqucmoiu,  Florent  Berthout  Sire  de  Malines,  Gérard  Sire  de 
Diefi  Chafielain  d’Anvers , Arnou  Sire  de  Wcicmaelc  Marelchal  de  Bra- 
bant, & Philippe  Sire  de  Brcda  & de  Lidekcrkc  qui  coûts  féellerent  les  lettres 
fur  ce  dcpcichécs  en  l’an  mcfme  MCCC.  XIV.  le  vendrediapres  les  oélaves 
de  St.  Pierre  & S.  Paul. 

Afij/'M'  Thibaud  de  Bar  Evefque  de  Liege  trcfpafTa  le  XIll.  de  May  de  l’an  Hxfim, 
vendit  M MCCC.  XII.  & lui  fucceda  Adolf  fils  d’Everard  Comte  de  la  Marcke  & 
fi’Ermcngarde  de  Limbourg  fillcau  Comte  des  Monts;  ceftui-ci  trouvantfon 
Eglilc  chargée  de  grolTes  debtes,  & conftderant  le  peu  de  profiéi  qu’il  tiroit 
des  villes  de  Malines  8c  Heyfte,  trouva  bon  de  l’adveu  du  S.  Si^ede  vendre 
lefdiâes  villes  avec  leurs  dependences  à Willaume  Comte  de  Haynauc  & 
d’Hollande  pour  la  fomme  de  quinfe  mille  livres  à condition  qu’il  pouroit 
retirer  lefdiéîcs  villes  dans  le  termedecinc  ans  prochainement  fuivancs  parmi 
le  rembourlèmenc  de  ladiâe  fomme. 

Pendant  que  le  fiege  Epilcopal  efioit  encor  vacant  par  la  mort  de  Thibaud  I.  Htejta. 
de  Bar  fufdirfi  tant  de  confùfions , meurtres  8c  larcins  fe  perperrerent  par  tout 
Sediiûni  le  pays  de  Liege  que  les  bonnes  gens  n’efioyenc  allènrés  melmes  aux  bonnes 
d Liege.  villes,  i quoi  les  guerres  lignagieres  d’Auwans  & de  Waroux  donnoient 
d’ailleurs  ailes  d’occafion.  L’EvdIque  Adolf  luldiél  voulant  aulfi  porter  reme- 
de  à un  mal  fi  dangereux,  tafeha  de  moyenner  quelques  convenances  entre 
ceux  defdiâes  maifons  par  voye  amiable,  mais  voianc  qu’il  ne  profitoit  par 
celle  voye,  ains  que  pfufiofi  l’impunité  fomencoit  les  feditions,  il  femiten 
armes  8c  fit  chafiier  quelques  chefs  des  troubles,  ce  que  de  plus  anima  lepeu- 

f>le  à une  rébellion  ouverte.  Car  ceux  de  Liege,  Huy  , Tongre  & autres  le 
igerent  enfcmblc  par  confédération,  & à l’infiigation  du  Sire  de  Pées  mamboir 
de  Liege  efleurent  pour  chef  de  leur  révolté  Louis  Comte  de  Chiny  fils  ailné 
au  Comte  de  Los,  Sclkns  plus  de  reipcâ  s’efiants  mis  en  armes  ils  occupe - 
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cent , lâccagercDt  & bruflerentles  Chafteaux  & FoitrefTcsdc  l’Evelquc  & de 
reux  qu’ils  cognoilToieat  eilie  de  fou  parti  ;&  que  pis  cil,  ils  firent  décrier  & 
publier  par  forme  d’edid,  que  celui  qui  preadroit  quelque  fauteur  ou  ami  de 
leur  Evefque  vif  ou  mort  qu’ils  lui  feroient  payer  cent  livres  Tournois  pour 
unChevalier,  cinquante  livres  pour  un  Efeuier,  & dix  pour  un  varier  : L’E-  ' 
velque  le  trouvant  en  celle  perplexité  le  retira  en  diligence  vers  Lovain,  & 
vint  loger  en  l’Abbaye  de  Vlierbeke,  ou  nollre  Duc  le  vint  trouver  & lui 
promit  toute  afiîllcnce  & fupport  contre  lès  adverikires,  & illcc  arrefterent 
une  confédération  & ligue  parenfcmblc , en  laquelle  furent  comprins  les 
Roys  deFrancc  & d’Angleterre  & le  Comte  de  Flandres;  Sc  en  recompcnlc 
» ‘kDu  l’E velque  par  fes  lettres  données  mercredi  lendemain  de  la  fcllc  des 

y£w/-  Apollres  SS.  Simon& ludedcl’an  MCCC.  XV.  recognut  devoir  au  Ducla 
ifMÊAÂtf  fommede  vingt  millelivresgros  Tournois  du  Roy  de  France,  obligeant  pour 

celle  Ibmme  la  part  que  lui  competoit  en  la  ville  de  Maellriclit  & es  Fau-  Prmrt 
1315.  bourgs  d'icelle,  Icavoir  eft  S.  Pierre  & autres  partsqui en  dépendent , avec  les 
profiCls  & utilités  en  provenant;  & comme  le  Duc  le  complaignoit  de  ce 
Pm /A-  que  les  predecellcurs  de  l’E  velque  avoient  occupé  diverfes  pièces  apparce- 
miiccmrt.  nantes  direâcment  à Ibn  Domaine , comme  le  pont  d’Amiccourt , le 
challcau  de  Cornillon , & loupillc  avec  leurs  ap|Kudcnccs,  l’E velque  voulant 
encor  en  ce  Iktisfàire  déclara  qu’il  cftoir  content  que  par  leurs  amis  lcroit  lür 
ce  faiél  une  déclaration  par  forme  d’arbitrage  , laquelle  il  promit  de  tenir 
HkgMrdt.  fermement,  & pour  afleurance  de  ce  mit  en  mains  du  Duc  les  terres  de  Hu- 
” gaerde,  Bavechem  & Dôme  avec  les  fruiéls&  revenus  y appartenants,  que 
leDuctiendroitjufquesà  ce  queladiéledeclaration  feroit  prononcée  Ikns  plus 
avant.  Cela  biâ  l’Evcfque  alla  prendre  l'a  refideuce  en  la  ville  de  Leeuwe. 
d’ou  il  commença  i faire  forte  guerre  aux  Liégeois. 

EntreleDuc  & les  bonnes  villes  de  Brabant  d’une  part,  & ceux  de  la  ville  Prnvit 
tmftZr/  de  Malines  d’autre  fiitarrellée  une  confédération  par  laquelle  parties  s’obli- 
gerentd’afliller&deSèndrel’uncàrautrccontrctoutsccux  qui  les  voudroient 
nuireouendommager,  & avec  ce  promirent  ceux  de  Malines  de  fuivre  les  ar- 
mées du  Duc  comme  ils  clloient  d'ancienneté  accoullumés  & tenus  de  faire  à 
l’encontre  de  qui  ce  fut,  dequoi  furent  dcpclchées  lettres  lundi  apres  la  S.  Oc- 
nisdcl’aufuiaiél  MCCC.  XV. 

Le  Comte  de  Haynaut  ayant  comme  diû  e(l  acquis  la  ville  de  Malines  Rym-Crt- 
' avec  fes  appendences  y fut  auffi  admis  comme  Seigneur , recevant  les  fer- 
ments  de  fidelité  dcautres  rccognoillanccsrcquilcs,  &commeil  croyoitbicn 
que  ladiéle  ville  lui  detneureroit , & que  l’E  velque  Adolf  ne  pouroit  bonne- 
ment rembourfer  la  fomme  par  lui  paiéc  pour  les  grands  troubles  aufquel- 
. les  il  fe  trouvoit,  & les  gros  defpens  qu’il  lui  falloit  faire  pour  réduire 
fôn  cllat  & pays  à tranquillité , il  fit  pluficurs  devoirs  pour  avoir  le  droiâ 
d’Advoüerie  de  ladiéic  ville , 8c  finalement  s’accorda  avec  Florent  Bert- 
Lt  C»»n bout  qui  lui  tranfporta  au  mois  de  lanvier  de  l’an  fiifidiâ  MCCC.  XV. 

<kH^-  & jurifdiéHon  qu’il  voit  en  ladiéic  Ville  & es  appendences  d’i- 

iIm"  celle  avec  l’AdvoUeric,  tout  ainfi  comme  il  lui  efloit  fiiccedc  par  la  mort  de 
rAJvtit-  Gilles  Berthout  Ibn  nepveu,  pour  une  rente  annuelle  de  deux  mille  8c  trois  Prmn 
livres  le  gros  à XVI.  deniers,  8c  encor  deuxmille&  trois  censlivresà 
ijij.  payer  à terme  limite,  pour  Iclquelles  femmes  lediét  Comte  conftitua  divers 

I iiô.jiu  relpondants,  & entre  antres  Gérard  Sire  de  Homes  & d’Altcna , à qui  lediâ 
Comte  par  fo  lettres  du  premier  iout  de  Mars  dudiél  an  promit  d'indemner 
& oonferver  fans  dommage. 

Cdtc  acquclle  ne  contenta  aucunement  à nollre  Duc  ni  à ceint  de  fen  R^'m-Cro- 
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confèil,  quiavoient  l’œil  ouvert  pour  pouvoir  joindre  la  ville  de  Malines  Jea>i  3. 
au  Brabant , comme  cftants  enclavée  dans  leur  pays , & parainli  ils  s’oppo. 

Icrciit  forraellcmsut  audidt  craDfport,  comme  ayant  elle  faidt  lâns  l’adven 
ou  conlcntemcnt  du  Duc  de  qui  ladidc  AdvoUerie  eftoit  mouvante,  comme 
LtDue  aulG  clloittout  ce  que  ledidd  Florent  Berthout  pofledoit  audidt  Malines,  de 
^ predecefleur  avoient  faidF  hommage  au  Duc  & à lès  Ance- 
r.vX"  " ftfcs;  tellement  qu’entre  le  Duc& Comtede  Haynaut  fur  ce  s’eCneut  gran- 
AUiiui-  de  dilTeotion  : laquelle  palTa  fi  avant  que  le  XII.  iour  de  mois  de  Février  ijo. 
encor  audidl  an  ils  renoncèrent  à toutes  alliances  & confédérations  trai^ 
âces  entre  eux  , eeque  fe  lïtfolennellemeoccn  prefencede  Notaires,  eftants 
les  députés  d’une  & d’autre  part  à ceft  elièâ  alTcmblés  en  l’Eglilè  de  S.  Ger- 
trude à Nivelle,  Icavoir  eft  de  la  part  du  Duc  Gérard  Sire  de  Dicft , Arnou 
Sire  de  la  WelémacIc,OttondcCuyck, Gérard  de  laMarckSiredeRedichem, 

Daniel  de  Bouchout;  Arnou  de  FIcllebeke,  leaud'Ophain  Chevaliers, &dc 
la  part  du  Comte  Waiithier  Sire  d’Engien,  Godefroy  Sire  de  Nafte,  Eullacc 
du  Reux,  BaudewinSire  de  Fontaines,  WillaumeSire  de  Gomignies , Wau- 
thier  deReve,  lean  de  Cruniugen,EverarddeFlorificsChevaliers;  de  Ibrte 
que  des  deux  collés  l’on  le  préparait  pour  commencer  la  guerre , mais  q ucl- 
ques  amis  traiâercnt  fi  bien  que  hnalemcnt  à certaines  conditions  le  Duc 
receut  à hommage  le  Comte  de  Haynaut  de  tout  ce  qu’il  s’efloit  acquis  de 
Hrnnma  Florent  Berthout  iour  de  l’Alcenfion  de  nollrc  Rédempteur  de  l’an  MC  CC. 
fmia  htm-  XVI.  mais  le  Comte  ne  ioUill  pas  long  temps  de  celle  nouvelle acquclle, car 
lüK.  ""  l’Evelque  Adolf  lui  reftitua  les  quinlè  mille  florins  pour  Iclquels  la  ville  de 
Malines  lui  avoir  elle  vendue  dans  le  terme  limité  , tellement  que  le  trou- 
vant par  la;’frutlré  de  Ibn  dellcin  il  chercha  moyen  de  le  défaire  de  l’Advoüe- 
rle,  qu’il  avoir  acquis  de  Florent  Berthout , œ ünalcment  il  s'appointa  avec 
I ti6.  lui  à certaines  conditions  , en  Ibrtc  que  lediâ  Berthoutreprint  Ibn  ancien 
Mtlintt  pitf imonic , & demeura  le  tranfport  pat  lui  faiél  anuuellé  & cafle  au  regard 
de  l’une  & l'autre  partie,  en  fuite  de  quoi  ledidl  Comte  de  Haynaut  par  les 
lettres  données  à Dordrecht  en  l’an  MCCC.  XIX.  quitta  à ceux  de 
Malines  le  lerment  & fidelité  qu’ils  lui  avoient  fiiiél  à fon  entrée  comme 
diâ  at  ellé. 

Cependant  Otton  Sire  de  Bucren  fils  d’Alard  Sire  dudiâ  lieu  & d’Elilà-  R^m-Crt- 
beth  fille  de  Lambert  de  Vreefe  entra  en  différence  avec  ceux  de  la  ville  de 
Thielt  les  voifins  fur  les  bornes  de  lents  iurildiâioiis , de  quoi  Otton  le 
contenta  afles  peu  , 8c  d’ailleurs  elloit  falcbé  de  ce  que  nollre  Duc  lui  avoic 
quiné  quelques  droiâ  que  les  Ducs  de  Brabant  avoient  ci  devant  oâroié  à 
ces  devanciers , tellement  que  pour  l’une  & l’autre  offènee  il  délibéra  prendre 
revenge  par  les  armes,  6c  ayant  i cell  effeâ  alTemblé  quelques  troupes  il 
vint  en  l’an  MCCC.  XVII.  courir  aux  environs  de  la  ville  de  Thielt  pour 
prendre  le  bdlial  appartenant  à ceux  de  lodiâe  ville , qui  en  ellants  adverti 
coururent  villeroenc  aux  armes  8c  commença  l’efcarmouche  ailes  chaude- 
LtSirt  ic  ment,  mais  les  bourgeois  citant  à la  fin  repouffes  prindrent  la  fuite  cpnfufe- 
ment;  le  Sire  de  Bueren  les  pourliiivit  de  près  & entra  pellc-mefle  avec  eux 
ThitU.  cola  villedc.Thiclr,&prledelbrdre  lé  rendit  le  maiflre, ravageant  d lahallc 
les  meilleures  mailons  ; Le  Duc  frit  affes  en  colere  de  celle  outrecnidancc  , 
&difpolà  d’en  prendre  vengeance,  mais  le  Comte  d’Hayaiut(dcqui  Otton 
avoir  elpoufe  la  loeur  naturclle)'mena  l’affaire  en  forte  que  le  Duc  fut  content 
queccTtains  iugesàcedefignés  apres  deuc  enquclle  prononceroient  leur  arbi- 
trage lut  les  outrages  perpétrés  par  le  Sire  de  Bueren  -.  Iclquels  en  luire  de  ce 
eftants  à Hoochllratc  ordonnèrent  que  lediél  Sire  de  Bueren  fc  devoir  rendre 
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en  à ville  de  Loviin  & n’en  fortir  iniques  i l’entiere  làtisfaâion  du  Duc  mais 
avec  tout  cclaleComtc  d’Haynauc  traiâa  fi  bien  avec  ceuxdu  conlèlIduDuc 
(ou  il  avoic  grand  pouvoir  & incelligence  ) que  le  Sire  de  Buercn  fut  mis  en 
liberté,  & ât  toute  la  qucdion  remile  à Ion  iugcment  & arbitrage , lequel  il  ' 
prononça  finalement  à Turnhout  vendredi  apres  la  S.  Luc  XXL  du  mois 
d’Oâobrc  de  l’an  fiifdiâ  MCCC.  XVII.  ordonnant  par  icelui  les  points 
enfui  vants.  Que  le  Sire  de  Bueren  alllgnerat  une  rente  de  cinquante  livres 
noirs  Tournois  qu’ils  prtndrat  en  fief  du  Duc&cn  ferat  fon  homme  lige:  Le  Pmvrt 
Sire  de  Bueren  lèrvirat  au  Duc  à les  propres  defpens  à cinquante  hommes  à ‘l'a- 
chevai l’elpace  de  fix  femaines  lors  qu’il  plairat  au  Duc:  pour  réparation  des 
morts  faiâs  à Thielt  le  Sire  de  Bueren  payerai  certaine  fomme  comme  anlTi 
autre  fomme  pour  les  blelTcs  , lelquelles  fommes  le  Comte  dcclarerat  dans 
peu  de  terme  ; & pour  le  dommage  f»i£t  à la  ville  deThiclt  le  Sire  de  Bueren 
paicrat  mille  defdiâes  livres  à convertir  félon  la  volonté  ÔC  difpofition  du 
Duc:  & parmi  ce  demeureroit  le  Sire  de  Bueren  en  la  grâce  & amitié  du 
Duc.  Et  à fin  que  le  curieux  aye  plus  de  cognoillànce  de  la  mailbn  & famil- 
le des  Sires  de  Bueren  , j’adioullerai  ici  briefvcraent  que  la  terre  de  Bueren 
eftoit  ci-devant  un  libre  & Franc  alleu  tenu  & polTedc  par  des  Seigneurs  de 
remarque,  dcfquels  le  plus  ancien  que  ie  rencontre  fut  Otton  vivantenvers 
l’an  MCC.  III.  Alard  fon  fils  lui  fucceda,  qui  le  trouve  mentionné  en  l’an 
MCC.  XXV.  Il  lailTa  huiâfils  nommesen  lettre  de  l’an  MCC.  XLVlII.Ica- 
voir  cft  Alard, Otton  & Hubert  Chevaliers,  Efticnne,Willaumc,  Wenemar, 

Henry  & Gérard  de  Bueren  Efouiers.  Alard  IL  l’aiiue  fucceda  en  la  terre  de 
Bueren,  Srfembleavoireuafcmmelalôeurd’EBiennc  deBenfechemEieban- 
çon , d’ou  il  procréa  Otton  IL  Sire  de  Bueren  mariéà  une  Dame  de  la  nuifon 
de  Sneucke  au  pays  de  Cleves  , ccftui-ci  ellant  tombé  en  l’indignation  de 
Reynaud  Comte  de  Gucldres  pour  quelque  excès  par  lui  perpètre , fut  con- 
trainâ  de  mettre  1e  Chalfeau  de  Bueren  en  fes  mains  & le  recevoir  de  lui  en 
fief  & à hommage  avec  fon  fils  aifné  Alard , comme  l’on  remarque  par  leurs 
lettresde  rccoguoilTàncc  données  leicudi  apres  Palques  de  l’an  MCC.  X C. 

VIII.  outre  lediâ  fils  ailhé  Alard,  Otton  IL  laifia  encor  Otton  &Arnou,  deP 
quels ilycuB  defcendcnce;  Alard  III.  du  nom  SircdeBucren  vivoit  encor  en 
l’an  MCCC.  XIV.  & avoir  à femme  Elifabeth  dcVreefefille  de  Lambert  & 

I d’Elilàbeth  de  Pufflich  dont  il  procréa  Otton  III.  Sire  de  Bueren  qui  nous  ac 
donnéoccafionàcedilcours,  Lambert  de  Buercu  & Icnne  de  Bueren,  femme 
de  Gérard  de  Cock  Sire  de  Werdenbo^.  Otton  III.  fufdiéf  s’allia  en  premiè- 
res nopces  à lafocurde  Willaume  Comtede  Haynaut&d’Hollande,  & apres 
à Aelide  de  Borfele  laquelle  eftoit  vcufve  en  l’an  M C C C.  L I.  mais  il  ne  laiftâ 
aucun  enfent,  & parainfi  lui  fucceda  fon  frere  Lambert,  qui  fut  pere  d’Alard 
IV.  Sire  de  Bueren  & de  Duerenborg  mari  de  Mabillefillede  Gisbert  de  Kets 
&d’Elifabeth  de  Teylingcn  là  femme,  laquelle  Mabille  eftoit  veufve  en  l’an 
MCCC.  LV.  ils  laiftcrent  Alard  V.  qui  fucceda  & Lambert  Sire  de  Bal- 
goyen,  lediAAIardV.  lèmariaàElifabethfillcdeGisbertSiredeBronchorft, 
Batenboreb  & Borckelo,  & de  Catharine  fille  de  Relier  Sire  de  Leefdale  en 
Brabant  & d’Agnes  fille  de  Thiery  Loef  de  Cleves  Comte  de  Hulkerade;  & 
de  cefte  Dame  procréa  leSirede  Bueren  V.  fils  & deux  filles,  Icavoir  eft  Alard 
mort  ieune,  Gisbert  qui  continua  la  pofterité,  Otton  de  Bueren  Sire  de  Do- 
dendacl&Ea'ijckmortlànsenfiints,  lean  de  Buerén  SircdcDodendaelqui  de 
Lconore  de  Borfele  foeur  & de  heritiere  de  Franc  Comte  d’Oftrevant  laiftâ 
Elilàbcth  de  Bueren  femme  de  Gérard  Sire  de  Culembourg  , Amou  de  Bue- 
ren  de  qui  cft  procrée  belle  pofterité,  Elilabeth  de  Bueren  mariée  à lean  de 
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Vianen  Sife  de  Beverweerde  & Catharine  de  Bueren  femme  de  Frédéric  Tian  j. 
Sire  dcs’Hccrenberge,  merede  Sophie  qui  apporta  la  terrede  s’Heerenberge  Dut- 
à Otcon  de  la  Lecke  Sire  de  Hcydel  fon  mari  dciquels  les  Comtes  des’Hee- 
reiibergc  Ibnt  delceudus.  Gisbert  de  Bueren  (ufdiiÆ  mourut  avant  l'on  pereen 
l’an  MCCC.  XCVII.  ayant  à femme  Chatarine  didtc  de  Los  fille  de 
Godefroy  Sire  de  Heynsberge  & de  Philippotc  de  Iulicrs  fille  de  Willanme 
Coratede  Iulicrs&  de  Philippotc  fille  d'Eduard  U.  Roy  d’Angleterre  : ils 
eurent  par  curemble  trois  fils>  feavoireft  Willaume  qui  fiicceda,  lean  de 
Bueren  Prevoll  des  Egliles de  Liège,  Vtrecht&  Aix,  & Alard  de  Bueren. 
Willaume  filsailhé  tût  Sire  de  Bueren,  Boeiccbemt  Bcefe&c.&dpoufa pre- 
mièrement Margarete  fille  de  Thiery  Comte  de  Limbourg  & de  Broich  dont 
il  11 ’eufb  hoirs,  dC  apres  efpoula  Ermengarde  fille  de  Bernard  Comte  de  la 
Lippe  & d’ifabeaii  de  Meurs,  laquelle  Ermengarde  mourut  à Liège  le  XVII. 
de  luillet  de  l’an  MCCCC.  LXIII.  lediâ  Willaume  s’eftant  oppofë  à 
Aruou  d’Egmont  Duc  de  Gueldros  en  fauveursd’Adolf  Comtede  lùliers&des 
Monts  perdit  fon  Chafteau,  ville  8t  terre  de  Bueren,  Icfquels  finalementpar 
lettres  données  iour de  S.  Pierre  & S.  Pauldel’an  MCCCC.  LXXIMediéb 
Duc  Arnou  donna  en  propriété  à Fredric  d’Egmont  Sire  d’Ilélficyn  Ibn  nc- 
pveu.  Willaume  Sire  de  Bueren  lailla  d’Ei  mengardc  là  lècondc  femme  Vin- 
cent de  Bueren  , qui  mourut  dcfchallé  de  Ion  pays  fans  enfents , Gisbert  de 
Bueren  Chanoine  à Liege  & à Cologne  Archidiacre  de  Condrois,  Alard  de 
Bueren  Chanoine  à Liege  Archidiacre  de  Famine.  Elfcde  Bueren  'Abbellc  de 
Thorc  & une  autre  fille. 

Filants  l’Empereur  Henry  VJI.  trefpalTéen  l’an  MCCC.  XIII.  les  Princes  Htcfem. 
de  l’Empire  pour  faire  nouvelle  clcélion  ne  feeurent  s’accorder  fi  bien,  caries 
Archcvciqucs  de  Mayence  & de  Trêves  le  Roy  de  Boheme , le  Marquis  de  g'yl^rS- 
Brandebourg  Sc  bon  nombre  d’autres  leurs  adhérents  cficurent  au  mois  d’O-  »’f»> 
ftobre  de  l’an  MCCC.  XIV.  Louis  Duc  de  Bavière , d’autre  collé  Henry  de 
Virnenbourg  Archevefque  de  Cologne,  Raoul  Duc  de  Saxe,  Raoul  Comte 
Palatin  frère  audiét  Duc  de  Bavière,  avec  plufieursde  leur  parti  choifirent 
Frédéric  Archi-Duc  d’Aullricc  fils  du  feu  Empereur  Albert , &combienquc 
pat  ce  fçilmc  tout  l’Empire  fut  en  trouble,  toutesfois  Gérard  Comte  de  lu- 
licrs,  Rcynaut  Comte  deGueldrcs,  Arnou  Comte  de  Los,  avec  quelques  au- 
tres de  leur  bande  trouvèrent  moien  de  conduire  le  Duc  de  Bavière  à Aix  ,qui 
y receut  la  couronne  Impériale  en  prefence  de  nollre  Duc  iour  de  l’Epipha- 
nie de  l’an  MCCC.  XV.  ftil  Romain  par  la  main  de  l’Archcvelque  de  Trê- 
ves, 8r  prcfquc  au  mefmc  temps  l’Archiduc  d’Aitflrice  filt  aufii  couronné  en 
la  ville  de  Bonne  par  l’Archevelquc  de  Cologne  afiîllé  de  l’Evelque  de  Li^e, 
desComtcsdesMon«s,dcla  Marche, Sire deFauquemont&autres,  tellement 
que  tout  l’Empire,  elldit  diviféen  partialités , s’attachants  les  uns  a l’une&les 
autres  à l’autrepartie  des  efieus,  & particulièrement  le  Comte  de  Iuliers&  le 
Sire  de  Fauquemont  le  commencèrent  i faire  rode  guerre  à celle  caufe,  fai- 
fants  des  conrfes  fur  les  pays  l’un  de  l’autre  au  grand  dommage  8c  intcrell 
de  leurs  valfals,  qui  en  eurent  le  pire  : &bienqUe  quelques  amiseufiênt  bien 
voulu  les  accommoder  par  enfemble,  fi  ell  ce  que  l’animofité  de  leurs  cou- 
rages les  porta  plus  à la  guerre  qu’a  la  paix;  mais  firialement  Un  iOUt  que  le 
SiredcFauquemontallarevagerfurlepaysdeluliersj  le  Comte  Geratd  levint  ! 
rencontre.  8c  apres  quelque  combat  le  fit  Ibn  ptifonniers  & le  détint  bonne 
el[)ace  en  fon  Chafleaude  Nidecken,  d’ou  il  ne  (brtit  làns  bonnecompofition 
& conditions  fevorabie  pour  le  Comte  de  luliers , tellement  que  le  Sire  de. 
Fauquemont  i celle  caufe  fe  trouvant  chargé  debtes  commença  à impofer 
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I E A K 3.  grolTcs  impofitiODSpoint  feulcmcnc  à (csproprcs  fubicdls . ains  aufll  i ceux  qui 
Duc.  apparccnoieuc  a nolcre  Duché,  Iciqucis  par  dlvcrfcs  fois  eu  hrciit  leurs  plain- 
tes: Le  Duc  defirant  demeurer  en  bonne  correfpondancc  avec  le  Sire  de  Fau- 
quemont,  lui  fit  par  lès  députés  remonfircr  en  amiable  le  tort  qu’il  aroit, 
mais  il  fit  pire  qu’auparavant , de  lotte  que  le  Duc  fut  coutrainéldc  fe  mettre 
en  armes  pour  la  defcnce  des  fiens,  & envers  le  moisdcluilictdc  l’auMCCC. 
ûÊiin  XVIII. pafialaMculc  avec  très  belle  armée;  l’Evclquc de Liegefon confédéré 
gHirrt  fe  mit  aufii  eu  compagne  d’abord  print  & brufla  le  Chafteau  de  Hacren  pen- 
jftf  ItS.  dant  que  le  Duc  alla  mettre  le  fiege  à la  ville  de  Sittaert  le  premier  iour  d’A- 
ouft;  dans  ladiéle  ville  elloit  leComte  de  Virnenbourg.lc  Mrc  de  Tlionen- 
bourg,  l’AdvoUé  de  Cologne  &autrcsSeigneursdcrcmarquc,  qui  defendirens 
tresbien  la  place,  mais  le  Duc  les  preifafi  fort  failTânt  battre  les  murailles  par 
des  gros  engins  qu’ils  lurent  forcés  de  fe  rendre  iour  de  S.  Laurent  X. 
d’Aouft,  comme  auffi  firent  ceux  de  chafleau  de  Hcrlc  & d’autres  places.  Le 
Sire  de  Faüquemont  voyant  les  allaites  mal  encheminés,  & que  IcDucpren- 
noit  pied  pour  le  dcpolTeder  de  toutes  les  terres  trouva  moyen  de  faire  trai- 
âcr.  fi  bipn  qu’ilfutrcçcu  en  grâce  & amitié  du  Duc  à certaines  conditions, 
feavoir  eft  que  la  ville  de  Sittaert  & le  Chafteau  de  Hcrlc  dcmcurcroicnt  en 
mains  du  Duc:  il  promit  aulli  que  de  la  en  avant  il  ne  moUveroit  guerre  au 
Duc  ni  àlcslubieifts,  & s’il  contrevint  àcc,  il  iura  qu’il  fe  ptefeuteroit  à la 
volonté  du  Duc  en  la  ville  Lovain,  & n’en  Ibrtiroit  julqucs  à cc  qu’il  auroit 
donné  appailbment  au  Duc  & à l'on  Confcil. 

Eftant  le  Duc  retourné  vidorieux  de  là  première  cntrcprilè  de  guerre,  par 
fes  lettres  données  à Bruxelles  iour  de  l’Exaltation  de  la  S.  Croix  XIV.  ijo. 
d’Odobre  de  l’an  fuldid  MCCC.  XVIII.  il'dcclara,  que  pour  remedieraux 
iniures  que  Renaud  Sire  de  Fauquemont  lui  avoir  laid  & à les  vallâls , il 
s’eftoit  mis  en  armes  & avoir  prins  fur  lui  en  bonne  guerre  la  ville  de  Sittaert, 
laquelle  à la  rcquifition  de  les  bons  vallals  il  avoir  rejoind  à là  Duché  de 
Limbourg,  promettant  .à  lès  Chevaliers,  Nobles,  EIcuiers,  fidels  & bonnes 
villes  du  Brabant  8c  autres  dc-ca  & de-la  la  Meule  , que  lui  ni  lès  fuc- 
ccITcurs  ne  la  lèparcront  en  aucun  temps  à venir  de  ladide  Duché,  pour 
quelle  caufe  qu’arriver  pouroit  ains  qu’ils  la  tiendront  ainfi  conioinde  à 
perpétuité. 

Nonobftant  les  convenances  faides  le  Sire  de  Fauquemont  ne  laillà  pas  Rfm4:n, 
d’inquicter  les  valIàls  du  Duc,  qui  fur  ce  lui  fit  citer  à Lovain  félon  la  pro-  "‘V»- 
méfié  qu’il  en  avoir  fiiid  , ou  aufii  illè  prclènra  volant  que  défia  le  Duc  avoir 
faid  marcher  lès  troupes  vers  la  Mculè , & comme  il  ne  fccut  donner 
fatisfadion  des  griefs  & charges  qu’on  lui  impofoit , il  fut  détenu  afics 
courtoifement  fur  fa  parollc,  car  il  alloit  à la  chafiè  quand  il  lui  plailbit 
& rctournoit  le  foir  en  l’hoftcl  qu’on  lui  avoir  afilgné  eu  ladide  ville  de 
Lovain. 

Herman  Sire  de  Limbourg  par  fes  lettres  données  en  l’an  mcfmc  MCCC. 

XVIII.  recognut,  qu’il  tient  fon  ChaftcaudeLimbourgfituéoutrcleRliinlûr 
Limbuuri  tivierc  Lecne  en  fief  de  noftrc  Duc  en  qualité  de  Duc  de  Limbourg , & 
qu’il  en  avoit  faid  l’hommage,  promettant  de  lèrvir  & afiifter  le  Duc  fon 
Seigneur  comme  homme  lige  contre  un  chalèun,  Cc  Chafteau  avoitei-devant 
elle  bafti  par  Henry  Duc  de  Limbourg&Comtcdcs  Monts, qui  l’avoit donné 
iie  çjj  (jjf  J ncpveux  Thiery  & Frédéric  enfants  de  Frédéric  Comte  d’AIte- 

Lci-  na&  d’I  fenbcrgfur  la  Roct  & dcMargarcte  de  Limbourg  là  focut  ; commenous 
,, avons  largement  rapporté  fur  l’an  MC  C.  XXVIII.  Thiery' fut  paraiufiSirc 
itirniH.  .jç  Limbourg  fur  laLcene  & s’intitula  Comte  d’ilenberg  es  années  M CC. 
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XLIV.  &MCC.  XLVllI.  laiiïaDt  pour  fucccflcur  Gerkc  Sire  & Comte  Ieak  j 
d’Ilcmbcrg  & de  Limbourg  qui  vivoic  es  années MCC.  LVIII.  & MCC. 

LXXV.  & en  l’an  MCC.  LXXllI.  devint  vallâl  de  lean  1.  Duc  de  Brabant 
comme  nous  avons  touché  ci-devast , il  avoitàfcmmela  fille  de  Thieryieune 
Comte  de  Clevcs  Sire  de  Dinllakeu  & d’Elil'abeth  de  Brabant  fille  de  Hen- 
ry 1.  DuedeLothier,  delà  quelle  il  lemble  avoir  procrée  entre  autres  entants 
lean  Sire  de  Limbourg  & Herman  de  qui  en  ceft  article  nousavonsfàiéb  men- 
tion, & de  ceux  ci  lont  delcendus  en  droite  ligne  malculinc  le  Comtes  de 
Limbouig  Sc  de  Stirum  iniques  à prelbnt. 

Encor  en  ladiAc  année  MCCC.  XVIII.  mardi  devant  la  S.  Vrbain  fut  Prtmn 
arrcllé  certain  concordat  entre  le  Duc  &Willaume  de  Flandre  Sire  de  Tente-  W-rfi- 
monde  lut  les  difierences  qu’il  y avoir  entre  eux  touchant  les  habitants  delà 
ville  & terre  de  Tenremonde,  &dcs  Franchifes  dcMerchtcne  &de  laChap- 
pelle,  par  lequcleftdiétquc  fi  quelque  mvianldefidiétes  FtanchilbsdeMcrch- 
tene  & de  la  Chappelle  appartenances  au  Duc  uli  mal  en  la  terre  de  Tenre- 
monde & le  dcpartill  de  ladiéte  terre  l'ans  arreftou  (ans  calengc,  le  Sire  de 
Tenremonde  ou  les  iuftices  devront  dénoncer  le  mal  ou  delidt  au  Duc  ou  à 
(es  iuftices  de  Merchtenc  ou  de  la  Chappelle  pourprendre&  lever  les  amendes 
du  mes-taiét,  & lemcfme  le  doit  obferver  au  regard  de  ceux  la  ville  & terre 
de  Tenremonde  qui  viendroient  à commettre  quelque  grief  ou  mcs-fàiéb 
cidiCtes  Franchifes  & leurs  appartenances  & Icmblablement  s’en  departiflent 
lâns  arreftoucalenge.  Si  quelque  bourgeois  defdiétesFranchilcsdcMcrchtene 
Sc  de  la  Chappelle  & leurs  appartenances  veut  venir  prendre  demeure  en  la 
terre  de  Tenremonde  il  le  pourat  librement  faire, & le  devrai  on  la  maintenir 
& traiéler  (clou  les  ul'ages  & couftumcsdcfdirâes  Franchifes,  & tout  demclme 
(c  doitprarftiqucrau  regard  de  ceux  de  Tenremonde  venants  prendre  demeure 
auldiifes  Franchifes  ou  appartenances.  Si  quelqu’un  defdiéfs  habitans  veut 
devenir  bourgeois  auldiéies  Franchilcs,  à Tenremcnde  ou  en  la  terre  de 
T eremonde , pour  avoir  defénee  & garand  de  là  bourgeoifie  il  lui  faudra 
demeurer  continuellement  un  an  entier  en  la  place  ou  il  (è  veut  faire  bour- 
geois* faiif  trois  quarantaines,  Icavoirune  enAouft,  l’autrcà  laS.Remi,& 
la  troficime  en  Mars  , dans  lelquelles  quarantaines  d’abfence  il  lui  fàudrat 
toutesfois  avoir  au  lieu  ou  il  prétend  eftrc  bourgeois  fon  feu  ardant.  fon 
cocq  chantant,  & garde  en  fa  maifon,  & s’il  fit  à ce  faute  il  pouroit  parles 
Soigneurs  & iuftice  eftre  reprins.  Si  quelque  habitant  de  ladirfte  ville&  Terre 
de  Tenremonde  ou  deldiiftes  Franchifes  fitquelquemes&iâ&apresfe  retirât 
à garand  en  aucunes  defdiéfeS  places,  cela  ne  lui  pourat  valoir,  ainspouront 
les  Seigneurs  ou  leurs  Ballifs  prendre  les  amendes  fur  les  biens  qu’il  at  en  la 
place  ou  iurifdirftion  ou  le  grief  c’eft  faiâ.  Si  lefdiéfs  Seigneurs  avoient  ref- 
peéfiveinent  en  leurs  terres  liddiéles  quelque  aflîfe  : taille  ou  demande , Sc 
quelqu’un  apres  devint  bourgeois  foubs  l’autre  Seigneur  , cela  ne  lui  pourat 
aucunement  valoir  qu’il  ne  fatisfâce  aux  Seigneurs  chafeun  en  fon  lieu  de 
toute  affile , taille  ou  demande  impofée  & accordée  avant  qu’il  devintbour- 
geois  ailleurs,  mais  de  toute  caille, affife  ; &c.  advenue  apres  qu’il  fèroit  de- 
venu bou^eois  en  autre  lieu  il  doit  eftre  libre.  Si  le  Duc  ou  fes  infbccs  vou- 
loient  prendre  gage  de  leurs  bourgeois  qui  avoient  terre  ou  biens  i Tenre- 
monde Ou  en  la  terre  de  Tenremonde,  ils  (è  devront  addrelfer  au  Sire  de 
Tenremonde  ou  à fes  iuftices,  & requérir  qu’ils  leur  facent  avoir  le  gage 
prétendu , & s’ils  ne  le  vouloienc  faire , le  Duc  ou  (es  iuftices  les  pouroient 
dclgagcr  eux  mefme  & le  mefme  fe  doit  faire  au  regard  du  Sire  de  Tenre- 
monde & de  (es  iuftices  voulant  prendre  gage  de  leurs  bourgeois  qui  ont 
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Jean  3.  biens  ou  terres efdiaes  Franchiies  & appartenances.  Et  avec  ce  il  orjonne- 
Duc.  rent  de  commune  main,  que  touts  leurs  vaflals,  & bourgeois  viennent  de- 
meurerchalcun  au  lieu  ou  ils  ont  bourgeoific  dans  le  Noël  lors  prochain,  avec 
tout  leur  ménagé , femmes  & enfants  s’ils  en  ont:  & quiconque  dorePen-' 
avant  voudrât  devenir  bourgeois,  il  devrat  huiâ  jours  apres  qu’il  aurat  iurc 
bourgeoifie  venir  demeurer  au  lieu  inefme;  & fi  aucun  veut  départir  de  fa 
bourgeoifie,  illèpourat  foire  parmi  tel  droicâ  comme  les  Efchevinsdu  lieu 
diront  fur  leur  Icrment , fauf  ce  que  delTus  eft  didl  & ordonne.  Et  furent  les 
lettres  lur  ce  dcpclchces  lèellces  par  le  Duc  & le  Sire  de  Tenremonde  en  la 
ville  de  Bruxelles. 

Dthtt  Envers  ce  raefme  temps  noftre  Duc  tomba  en  diflcncion  avec  Willaume  Dmf. 
pour  U Comte  de  Haynaut  & d’Hollande  lur  la  terre  de  Heufden , delaqUclIc  lediâ: 

Comte  pretendoit  la  Ibuverainité  & hommage,  fc  fondant  lur  ce  qu’en  l’an . 
MCC.  XC.  lean  lors  Sire  de  Heulden  parmi  quelque  rccorapcnfc  avoit 
rapporte  fadiâe  terre  en  mains  de  Florent  lors  Comte  d’Hollande , & l’avoit 
prins  en  fief  de  lui  : mais  Cela  foilbit  peu  au  cas , car  la  vérité  eft , que  ladiéte 
ville  , terre  & Seigneurie  de  Heulden  cftoient  im  nediatement  mouvantes 
Dtcltrt.  des  Comtes  de  Cleves.  qni  ultérieurement  les  presrtoient  en  fief  des  Ducs  de 
tiaai  dm  Brabant  (fauf  le  chafteau  illcc  lequel  n’eftoit  tenu  de  peribnne  ains  eftoit  li- 
c‘îmi^  bre  alleu  du  Duc)  & parainfi  Thiery  Comte  de  Cleves  par  lettres  données 
jour  de  S.  Margarete  de  la  mefme  année  MCCC.  XVIII.  déclara  , qu’il 
avoit  receu  en  fief  de  noftre  Duc  ladiâc  ville,  terre  & Seigneurie  de  Heuf- 
den tout  ainfi  comme  les  Comtes  de  Cleves  les  predeceffeurs  les  avoient  de 
tout  temps  tenus  des  Ducs  de  Brabant:  & à fin  qnc  cefte  vérité  fut  de  tant 
plusmanifefte  & cognuë,  le  Duc  députa  Henry  Berthout  Sire  dcDuffle  & de 
Gele  & Willaume  Sire  dcBocftel  pour  s’enquefter  de  plus  près  du  droiâ  que 
luicompetoit,  & s’informer  plus  particulièrement  dudiCt  Comte  de  CleveSi 
lequel  eftaut  au  Chafteau  de  Hefc  près  d’Eyndhovendeclara  en  prcfence  deP 
diéfs  Seigneurs  (apres  avoir  foiâ  ferment  lolcnnel  en  mains  de  Gcrlach  vau- 
den  Bofiche  Sencfchal  de  la  Duché  de  Limbourg)  que  la  ville  terre  & Seig- 
neurie de  Heufden  fituées  outre  la  vieille Meufe  vers  la  terrcd’Altena  (excepte 
le  Chafteau  appartenant  au  Duc  & dont  n’eft  queftion)  font  tenuës  par  lui  â 
hommage  du  Duc  de  Brabant,  & que  les  Comtes  de  Cleves  fes  prcdcceficurs  î*'.'**’ 
les  avoient  ainfi  tenus  & relevés  des  predecefieurs  dudiéf  Duc , & pour  plus 
grandealfeuraocede  tout  ce  comparurent  au  mefme  temps  & lieu  "Thiery  de 
Cleves  Comte  deHulkerade,  GerardSiredeHornes&d’Altenai  Otton  Sire 
deCuyek,  Thiery SiredeMoerfe,  WillaumedeMilleSiredeWickrodc,  Her- 
man de  Gemen,  Willaume  Sire  de  Broochorft , Rutger  Sire  de  Herpen,  Gé- 
rard Sired’Oyen, Thiery  de  Heyle Chevaliers,  Thiery  de  Monemont,  leaii 
diâLecker,ArnondeNeyle,  ArnoudeLanfe,  lean  de  Groesbeke,  Henry  de 
Nimmegc  & Marcelis  d’Ooftethout  touts  valîâls  dudiâ  Comte  de  Cleves, 
lefquels  affirmèrent  fur  leur  foi  & ferment,  que  ce  que  lediÆ  Comte  de  Cle- 
ves avoit  iuré  & déclaré  eftoit  equitable&  conforme  i la  vérité , dequoi  leP 
diéis  Sires  de  Duffle  & Bocftcl  donnèrent  leurs  lettres  depefehées  auditftcha- 
iti8-  fteau  de  Hefe  (bubs  leur  feels  iour  de  l’Annonciation  audiéh  an  M.  CCC. 
yi9/J>V  XVIII. 

Mais  nonobftant  toutes  fes  déclarations  le  Comte  de  Haynautperfiftoiten 
fa  pretenfion  & fe  difpofoit  l’affaire  à une  guerre , fans  que  quelques  amiS 
s’euftent  ’mis  entre  deux,  lefquels  finalement  obtindrent  des  parties  que 
toute  leur  difpute  feroit  remis  à l’arbitft^e  de  Gérard  Comte  de  luliers,  qui 
apres  deuë  information  prononça  fa  fentcnce  au  Chafteau  de  Nideggen  mardi  ■ 

devant 


:a  oy  Ci^oglf 


L i V R E IV.  393 

1319.  devant  la  S.Michiel  de  l’an  MCCC.  XIX.  en  celle  forme.  Premièrement  Jean  j. 

LiC  A quede  lapartdu  Comte  de  Haynaut  & Hollande  avoit  efté  proUvé  que  palTé  Duc. 
XXIX.  ans  lean lorsSirede  Heufdene  avoit  donné  & tranfportc  ladiéle  ville 
& terre  de  Heufden  à Florent  lors  Comlc  d’Hollande,  & les  avoit  apres  153. 

fiMifir-  reprins  de  lui  en  fiçf  & â hommage,  dequoi  lediâ:  Comte  avoit  produit 
deux  tcimoins  principaux,  avec  encor  quelques  autres  julques  au  nombre 
de  doufe,  defqiiels  la  depofition  n’eftoit  fondée  en  certaine  icieuce,  àins  en 
l’avoir  ainfi  oUi  par  rapport  d’autres;  mais  que  lediâ  Comte  de  Haynaut 
n’avoitfceu  produire  quelque  charte  lettrage,  ou  telmoing  digne,  par  lef- 
quels  il  feroit  apparu  que  leldiâs  Duc  de  Brabant,  Comte  de  ClevesouleurS 
antccedcurs  auraient  conlénti  à ladiâe  donnation  faiât  au  proliâ  dudiâ 
Florent  Comte  d’Hollande.  Que  d’ailleurs  de  la  part  du  Duc  l’on  avoit 
dcuëment  prouvé  par  le  tcfmoignage  de  pluficurs  perfonnes  de  bonne  foi, 
que  le  chatlcau  (duquel  toucestbis  il  n’y  avoit  queftion)  la  ville,  terre  & 
Seigneurie  de  Heufden  avec  leurs  appartenances  comme  elles  font  fituées  ou- 
tre la  vielle  Meule  vers  la  terre  d’Altena  appartienent  & ont  appartenu  d’an- 
cienneté par  droiâ  de  direâ  domaine  aux  Duesde  Brabant , & par  droiâ  de 
vaflellage  immédiat  aux  Comtes  de  Cleves  defquels  les  Sires  de  Heufdene 
ont  relevé  lefdiâs  biens,  tout  ainfi  comme  prclcntcmcnt  lean  fils  de  ftu 
lean  Sire  de  Hculden  & en  fon  nOm  lean  d’Elshautc  fon  oncle  & mamboir 
tient  & at  receu  lefdiâs  biens  en  fief  de  Thiery  à ptelènt  Comte  de  Cleves, 
qui  ultérieurement  les  tient  du  Duc  de  Brabant  ; SC  que  parainfi  l’Un  & 
l’autre  e(l  en  aâuellc  Sc  paifible  polTcnion  de  leur  droiâ.  Item  que  de  la 
part  du  Duc  & du  Comte  de  Cleves  avoit  efté  fuffifamment  prouvé , que  les 
Sires  de  Heufden  es  guerres  & oppretfions  qui  leur  Ibnt  furveuus , n’ont  ja- 
mais en  recours  ni  alfiftence  des  Comtes  d’Hollande  à quoi  toutesfois  lef 
diâs  Comtes  n’euftent  manqué  s’ils  y cullent  réclamé  aucune  fouvcrainité, 
puis  que  le  Seigneur  eft  tenu  de  droiâ  & équité  fecoUrir  fon  vaflàl.  Item 
que  lefdiâs  Duc  & Comte  ont  prouvé  eftre  hors  de  toute  railbn  & droiâ 
que  le  Comte  de  Haynaut  fonde  là  pretenfion  en  la  donnation  fàiâe  ci- 
devant  par  lean  Sire  de  Hculden  à Florent  Comte  d’Hollande , puis  que 
lediâ  Sire  de  Heulden  n’avoit  en  ladiâe  ville,  terre  & Seigneurie  de  Heul- 
den  le  direâ  & vrai  domaine , mais  qu’iceux  biens  appartenoient  au  Duc  de 
Brabant  comme  Ibuverain  & principal  Seigneur , & au  Comte  de  CleveS 
comme  Ibu  immédiat  vaftàl,  par  ou  il  eftoit  notoire  que  telle  donnation  ne 
fe  pouvoit  faire  pat  le  vaftal  médiat  làns  l’advcu  & confentement  du  Seig- 
neur direâ,  de  quoi  le  Comte  de  Haynaut  n’at  feeu  produire  aucune  vé- 
rification. Item  que  de  par  le  Comte  de  Cleves  avoit  efté  plainement 
prouvé  tant  par  fa  depmfition  que  celle  de  plus  que  foixante  tefmoins  dignes 
de  foi;  en  grahde  partie  nobles,  Minifteriels  & Efcuiers  touts  vallàls  & 

Pairs  de  là  court;  lelquels  ont  déclaré  fur  leurferment&de  Vraie  fciencc,  que 
ladiâe  ville , terre  Sc  Seigneurie  de  Heufden  comme  elles  font  fituées 
pardcla  la  vielle  Meule  vers  la  terre  d’Altena  appartienent  & ont  appartenu 
au  Comte  de  Cleves  & a fes  predccellèurs  comme  immédiats  valTals  des 
Ducs  de  Brabant,  qui  Ibnt  & ont  efté  vrais  & direâs  Seigneurs  deldiâs 
biens, &enceftequalitéontiel(liâsDucsdeBrabant  & Comtes  de  Cleves  eu 
diverfesoccafions  donné  fupport& alfiftence  aux  Sires  de  Heufdene,  qui  ré- 
ciproquement ont  fervi  & affilié  à leurfdiâs  Seigneurs  en  leurs  guerres 
comme  ils  eftoient  tenus  par  droiâ  de  valTcllagc.  Item  at  efté  prouve  claire- 
ment qu’en  doufe  ans  en  deçà  ladiâe  ville,  terre,  tollicu&SeigneuriedcHcuf- 
deneontefté  quatrefoisfiiccelfivemcnt  relevés  des  Comtes  de  Cleves,  qui  en 
Tom.  I.  Ggg  gg  onf 
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onc  donné  l’invcdicure  aux  Sires  de  Hculdcne  félon  le  droiâ  tVodal,  & pre- 
micrcment  lean  iadis  Sire  de  Hculdcne  apres  le  trefpas  de  Thiery  Comte  de 
CIcvcs  les  piinc  à hommage  &:  hdclicé  d’Otton  Comte  de  Clevcs  lùn  fils  aif 
nc&lucce^ur:  Eltant depuis Icdict  Sire  de  Hculdene  trelpalTc,  Icau  fon  fils 
les  releva  femblablement  dudiâ  Comte  Otton,  & encor  apres  la  mort  dudidt 
Comte  Otton,lcdidf  Icau  le  fils  lesreceut  de  Thiery  àprclcntComtede  Cle- 
vcs, dequiaulii  Icau  d'Eishaute  comme  oncle  & mamboir  de  Ican  ieune  Sire 
de  Hculilen  fils  du  dernier  lean  les  at  nagucrcs  obtenu  eu  fiel  & à hom- 
mage, fans  que  le  Comte  de  Haynaut  ou  aucun  autre  en  fon  nom  en  aye  fiüdt 
quelque  oppofition  ou  calcngc.  Par  ou  confiderc  tout  cequedelTus,  aiaul  eu 
conlcil  & advis  de  iurifconiultcs  & pciibnnes  lettrées,  lediél  Gérard  Comte 
de  Iulicrs  déclaré,  qu'il  trouve  la  pretenfion  du  Comte  de  Haynaut  & Hol- 
lande nullement  fondée,  mais  celle  du  Duc  de  Bralrant  & Comte  de  CIcvcs 
entièrement  & fuffifamment  prouvée,  en  fuite  de  quoi  au  nom  de  Dieu  & en 
vertu  du  compromis  fallànt  droid  il  prononça  definitivement,  que  ladidie 
ville,  terre,  tollieu  & Seigneurie  de  Hculdcne , fituées  outre  la  vielle  Meufe 
vers  la  terre  d’Altena  (dont  queftion  s’clloit  cfmcu)  devoit  apjrartenir  & ap- 
partcuoit  au  Duc  de  Brabant  comme  principal  & dircdl  Seigneur,  moiennant 
que  Icdidl  Duc  ioindl  avec  deux  Pairs  valtals  de  là  court  dignes  de  foi  dé- 
clarent Icfdidis  biens  lui  appartenir  comme  didt  ell  en  diredl  domaine,  quoi 
faiâ  par  la  mcfmc  fcntcncc  prononçons  . que  Icfdidfs  biens  apparticnent  à 
Thiery  Comte  de  Clevcs  par  droidt  de  valTclIagc,  & que  de  lui  Icdict  lean  ieu- 
ncSiredeHeufdcne&cnlbn  nom  Ican  de  Elshautefun  mamboir  les  tiennent 
& doivent  tenir  à hommage  & fidelité. 

lean  Roy  de  Bohême  & de  Pologne  Comte  de  Luxembourg  fils  de  l’Em- 
pcrcur Henry  Vil.  & de  Margarete  de  Brabant  par  fes  lettres  données  à Lo-  ijj, 
vain  le  mardi  devant  les  Palques-Fleuries  dudidl  an  rccognoit  & déclaré, 
qu’il  cil  homme  lige  à nollrc  Duc  à raifon  du  Marquifat  d’Arlon  & du  Cha- 
fteau  de  la  Roche  avec  leurs  appartenances  fitués  & la  Comté  de  Luxem- 
bourg. Et  à fin  que  le  curieux  lâche  d’ou  ce  valTellage  procédé  il  âudra  avoir 
recours  à ce  que  nous  avons  didf  fur  l’an  MC.  XCI.  auquel  Henry  lors  Duc  Pnmu 
deLimbouig  lèrecognut  valTal  de  nollrc  Duc  Henry  I.  de  la  terre  d’Arlon  & 
autres  ; du  depuis  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  des  Monts  petit  fils  du 
fufdiél  Duc  de  Limbourg  donna  ladiéle  terre  & Chaftcl  d’Arloo  (qu’il  tenoit 
du  Duc  de  Brabant)  en  fief  à Ibn  frere  paternel  Henry  Comte  de  Luxembourg 
bifayeul  du  Roy  de  Boheme  fufdiâ,  comme  l’on  voit  par  lettres  de  l’an 
MCC.  XXV.  de  forte  que  noftre  Duc  en  qualité  de  Duc  de  Brabant  elloit  Pretvtt 
Ibuverain  Seigneur  dudiâ  Marquilât  d’Atlon , 8c  en  qualité  de  Duc  de  Lim-  ’ff' 
bourg  elloit  lediâ  Marquifat  motivant  immédiatement  de  lui.  Et  quant  au 
Chaileau  ou  Comté  de  la  Roche  il  elloit  ci-devant  du  patrimoine  des  anciens 
Comtes  de  Namur,  & la  porta  Ermcfon  ComtelTê  de  Namut  & de  Luxem- 
bouigàfonmari  Walleran  Duc  de  Limbourg,  mais  depuis  quand  & â quelle 
raifon  celle  terre  de  la  Roche  ell  motivante  de  la  Duché  de  Brabant  ne 
m’ell  apparu  autrement. 

Quelques  années  an-paravant  qucibons’elloir  efinen  entre  nollrc  Duc  d’u-  Prrmvrr 
ne  8c  lean  de  Flandre  Comte  de  Namur  d’autre  part  fur  la  terre  d’Ayfcau  que  Mç.  i5î- 
ledid  Comte  de  Namur  pretendoit  dire  de  fa  tenance,  mais  autrement  fut 
trouvé  par  enquclle  fur  cefiiiéle  porcertainsarbitres,  qui  par  lettres  données 
la  nuiél  de  S.  Grégoire  de  l’an  MCCC.  XV.  declarcrentj  que  ladiâe  terre 
ell  fief  tenu  de  Brabant  &point  de  Namur , & en  fiiitc  de  ce  Baudewin  Sire 
d’Aylèau  par  lès  lettres  Années  à Bruxelles  vendredi  apres  la  S.  Michicl 
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•Je  l’an  MCCC.  X X.  tranfporca  en  mains  du  Due  toute  fa  terre  d’Ayfcau  , Is  ak  5. 
ville, manoir, prêts, eaux,  cens,  rentes,  haute  & bafle  Seigneurie,  avec  toutes 
lès  appartenances,  & le  Duc  les  lui  rendit  en  fief  & à hommage , prdèntsdcs 
hommes  du  Duc  Florent  Berthout  Sire  de  Malines , RogierSire  de  Levedae- 
Ic,  Heury  de  MUudregeSenefchal  de  Brabant, leande  Kefterbeke  Chevaliers^ 

Raoul  Pijpenpoy,  Icandele  Pierre,Renier de Ledeberge, Godefroy deBoete 
& Gilles  fils  de  Gilles  Lofe  de  Bruxelles. 

D'fftrn-  Entre  ceux  de  la  Cite  d'Aix  d’une  part,  & ceux  de  Walhorn  & autres  vil-  _ 

" "’ih'  appartenant  à la  Prévofte  d’Eglilè  de  noltre  Dame  audit  Aix  d’autre 

les  boisât  autres  communautés  gilantes  près 
ladiébecité:  NoftreDuc  comme  fouverain  Advoüé  defirant  mettre  la  paix 
entre  les  parties , députa  Arnou  de  Dicft  Sire  de  Rummen  Senelchalde  Lim- 
bouig&  lean  de  Raetshoven  Sire  de  Seicke  Chevaliers,  pour  en  fon  nom 
prendre  tout  bonne  Sc  deUe  information  , lelquels  Seigneurs  ayant  faiél 
rapport  de  leurs  belbgnes,  le  Duc  par  les  lettres  données  à Bruxelles  le  len- 
demain apres  la  Touts-Sainéts  de  l’an  MCCC.  XXI.  déclara  , (Jue  leldiâs 
bois  communautés  appartenoient  à ceux  de  la  ville  d’Aix,  & parainfi  les 
voulant  conlctver  & défendre  en  leur  droiéF  il  ordonna  à touts  les  officiers 
de  là  Duché  de  Limbourg  de  ne  permetrre  en  aucune  façon  , tju’aufdiéls 
bourgeois  d’Aix  foie  faiéle  aucune  iniure , dommage  ou  inrcrell  aufdiéfs  bois 
& communautés , & de  contraindre  par  les  forces  ceux  qui  a celle  ficnneor- 
donnance  fe  voudroient  oppofer,  en  forte  que  Icfdiéts  bourgeois  ne  Ibient 
obligés  avoir  autrefois  recours  à lui  à celle  caulc,  8c  en  tout  relcrvé  ledroiél 
que  lui  compete  comme  Duc  de  Lotliier  & Ibuvcrain  Advouüe  de  ladiéte 
ville. 

Willaume  Comte  de  Haynaut  & Hollande  n’clloic  trop  content  de  le  o,„„. 
voir  frullré  des  pretenlions  qu’il  avoit  eu  fur  la  terre  de  Hculdcn  , & par- 
Orngiltm  mouva  de  nouveau  qucflion  fur  la  terre  de  Drongelcn  qu’il  vouloit 
rtUv*  Àt  ellre  de  fon  domaine  , mais  finalement  l’affiiire  fut  remis  à l’arbitrage  de 
Florent  Berthout  Sire  de  Malines,  de  Gérard  Sire  de  Voerne  Buregrave  de 
Sclandc,  de  Ican  Sire  d’Arckcl  & de  Rogier  Sire  de  Levedacle  par  lettres  de 
compromis  données  mardi  avant  la  S.  Luedudiélan  MCCC.  XXI.lelquels 
Seigneurs  acceptèrent  auffi  la  decifion  dudiél  débat  par  autres  lettres  don- 
nées le  lendemain  apres  la  S.  Nicaifè  audiél  an  ; promirent  d’entrer  à cer- 
tain iour  à Hoochllratc,  &n’en  fortirlufques  à ce  qu’ils  auroient  donne  leur 
fentence,  laquelle  en  fuite  de  ce  ils  prononcèrent  mardi  apres  l’Epiphanie  en- 
cor audiâ  an  MCCC.  XXI.  déclarants  par  icelle,  que  ladiâe  terre  de 
Drongclen  avec  la  haute  iuflice  £c  Seigneurie  appartenoit  de  droiâ  au  Duc, 

& que  le  Sire  de  Hcufdeo  le  doit  tenir  en  fief  de  lui,  qui  à railon  de  fon 
diâ  vaflèllage  ell  tenu  de  fetvii  au  Duc,  & ne  le  peut  armer  contre  lui  en 
aucune  façon. 

Otton  Sire  de  Cuyek  & de  Heverle  par  fes  lettres  données  à Bruxelles  Prnrtt 
lourde  la  Nativité  de  S.  lean  Baptifle  de  l’an  MCCC.  XXII I.  tranljmrta 
en  mains  du  Duc  là  ville  de  Graeve  avec  touts  les  droiéls , fiefs  & libertés  y 
appartenantes  qu’il  avoit  poflèdé  en  Franc  & libre  alleu , 8c  le  Duc  rendit 
Ficmauge  ladiâe  ville  & lès  appartenances  comme  fon  vrai  & propre  alleu  audiél  Sire 
«S»*!*'  Cuyek  pour  eflre  tenuS  par  lui  8c  par  lès  heritiers  en  fief  dudiél  Duc  au 
droit  de  Brabant,  & de  ce  lui  fit  lediâ  Otton  hommi^e  & fidelité  prclènts 
Florent  Berthout  Sire  de  Malines  , Ican  Berthout  Sire  de  Hclmont,  Relier 
de  Lecfdaelc  Sire  d’Oorfehot  & de  Percke;  Nicolas  de  Dorne  , lean  de 
Ractshove,  Henry  de  Meldert,  lean  Meeuwe  Sire  de  Wavre,  leandeKetler- 
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3.  bcke  Chevaliers  & Rodulphe  Pijpenpoy  Scnefchal  de  Brabant, qui  fccllerent 
Icfdiâcs  lettres  avec  ledia  Sire  de  Cuyck.  Et  enrecompenledudifttranfport  Pnmvtt 
le  Duc  donna  audid  Sire  de  Cuyck  cinc  mille  livres  gros  Tournois  le  gros  pv-'i7- 
compte  à feilc  deniers  ; de  quoi  il  donna  quitancc  à Bruxelles  le  ieudi 
apres  l’odave  de  S.  Pierre  & de  S.  Paul  de  l’an  M CGC.  XXVIII.  Etcom- 
bicn  que  le  Sire  de  Cuyck  vendit  comme  diél  eft  Ion  alleu  de  Graeve  & en 
fit  un  fief  de  Brabant  toutesfois  retient  il  fa  terre  de  Cuyck  abfolument,  car 
par  lettre  de  l’Empereur  Louis  donnée  à Cologne  le  IV.  de  Mars  de  l’an 
“firtîmmt-  MCCC.  XXIV.  ftil  Romain  eft  exprelTcment  diét,  que  ledicft  Empereur 
liMmttii.  donne  à Noble  homme  Otton  de  Cuyck  pour  fes  bons  & aggreables  lêrvices 
l’inveftiturc  de  la  terre  de  Cuyck  av’cclajurifdiétion&tollicu& autresbiens, 
tout  ainfi  comme  fes  predecefleurs  les  fouloient  tenir  de  l’Empire,  & comme 
ils  Ini  eftolent  fuccedes  par  le  trefpas  de  fdn  perc,  horfniis  la  ville  de  Graeve 
que  ledid  Otton  tient  en  fief  de  Ican  Duc  de  Brabant. 

Otton  Sire  de  Bueren  enfuite  de  l’arbitrage  prononce  entre  lui  & le  Duc 
en  l’an  MCCC.  XVII.  (dont  ci-devant  at  cfté  parlé )alligna  vingt  & cinc 
bonnieres  de  terre  fituées  près  Burenbroecke,à  la  valeur  de  cinquante  livres, 
qu’il  print  en  fief  du  Duc  en  prclence  de  Lambert  de  Bueren  Ion  frere,  dequoi 
Ican  de  Salmonde  iuge  à ce  conftitué  donna  fes  lettres  lelendcmalndcrExal- 
tation  de  la  S. Croix  de  l'an  MCCC.  XXIII.  (ufdiâ. 

Gérard  de  Metode  Sire  de  Ringelbergc  par  les  lettres  données  le  lende- 
main d’Annonciation  dudirft  an  MCCC.  XXI II.  déclaré  , que  Ion  dift 
jt  Chafteau  de  Ringclberge , que  (à  femme  Willemettchii  avoir  apporté  en  ma- 
riage, eftoit  maiibn  ouverte  & lige  de  noftre  Duc , & d’ainfi  le  maintenir  il 
donna  reipondants  Wernier  Sire  de  Merode  fon  pere,  Conon  de  Beinfvclt  , 

Ican  de  Sliche,  Conon  Sire  de  Vrcinfon,Wernier  de  Merode  le  icune  Cheva- 
liers, HcrperncdidMulc,  Hermàndc  Eynenberg,  Ican  diélScheyvaert  frété  dé 
Gérard  fufdi<ft&  Thiery  de  Mehoire  Efcuicts. 

Charles  Sire  d’ingelheem  Chevalier  par  lettres  données  à Boudsfort  le  len- 
gMetm  demain  de  la  S.  Laurent  de  l’an  MCCC.  XXIV.  rapporta  en  mains  de 
* noftre  Duc  iâdiéfe  maifon  d’ingelheem  fituée  (ur  le  Rhin  avec  les  vignes  « 
viviers,  terres  & prêts  y appartenants,  & les  reccut  en  fief  dudiâ  Duc  au 
droiét  de  Brabant , lui  failànt  de  ce  hommage  Lige  pour  lui  & les  hoirs. 

Ican  Sire  de  Trafignics  par  lettres  dudiél  an  données  iour  des  onlè  mille 
A'iiW/t.  vierges  rccognut  avoir  tranfporté  & vendu  auDuefon  fiefdeRongnongiflant 
à Nivelle , tout  ainfi  & en  la  mefme  forme  comme  lui  & lès  anceftres  l’a- 
voient  tenu  en  fief  dudiâ  Duc. 

L.  Oami  Gérard  Sire  de  Ralîcgcm  & de  Lens  en  Haynaut  & Alix  Dame  de  Lide- 
deBrtM  kerke&  de  Breda  là  femme  tranlporterent  par  forme  de  donnation  & pour 
lêrvices  a eux  faiéls  à Willaume  de  Duvenvorde  Chambellan  de  Willaume 
Imu  l Comte  de  Haynaut  & d’Hollande  leur  terre  d’Oifterhout  avec  la  iuftice 
U'illMitK  haute  & balTe,  toutes  les  rentes  & toute  la  Seigneurie  &appendcncescntie- 
rement.  Comme  il  les  ont  iilcc  polTedés  pour  lui  & fes  hoirs  perpétuelle- 
ment tenir  & pollèder  ; & pour  plus  grande  allcurance  de  tout  ce  lediél  Sire 
de  RalTegeffl  oi  la  Dame  de  Lidekcrkc  fa  femme  ont  requis  à noftre  Duc 
comme  Seigneur  fonverain  de  ladlétc  terre  & biens  de  confirmer  ladidte  don- 
■ ui-  nation,  de  quoi  forent  depelchées  lettres  Ibobs  les  Iccis  dudiél  Duc&  def- 
diéts  Sire  de  RalTegem  & là  femme  données  en  l'an  MCCC.  XXV.  mer- 
credi  apres  la  S.  lean  Baptifte  en  Efté.  Ledid  Willaume  de  Duvenvorde 
f.i/l  U avoit  encor  peu  devant  acquis  i ferme  perpétuel  de  Gui  de  Flandre  Sire  de 
Richebourg  & de  là  femme  Béatrice  Dame  de  Porte  Sc  Strienc  leur  mai- 
üojltrigtlt , 1®0 


Preuvet 

fsi.lsi. 


PrcwKt 


PrtKvéf 

•59. 


diD.- 

vtuvorde. 


Premvtt 
« 59»  1 


Digi»,zc” 


.^le 


LIVRE  IV. 


397 


fou  audiâ  Oiftcrhout  qu’on  nomme  la  maifon  de  Stricnc  , avec  tout  les  Jïan 
bicnsyapparcenantsen  terres,  prêts,  cens,  moulins,  difraes,  moeres,  fiefs& 
jufticcs,  ntuêcsaux  villagesdeDongene,  Dorfte,  Vlveuhoute,  Wicrenhonte, 
Steclo,  Oiftcrhout  &Sundert,  parmi  lafomme  de  cent  livres  noirs  Tournois 
le  gros  à X V I.  deniers  à payer  par  lediêt  W illaumc  de  Duvenvorde  & fes 
fucccftcurs  annuellement  à la  S.  Martin  en  hiver , à telle  condition , que  s’il 
advint  que  lediâ  Willaume  de  Duvenvorde  vint  à trefpaftcr  fans  lailîcren- 
£iots,  que  ladiélc  ferme  en  tel  casluccedcrat  à lean  de  Polaenen  Ibn  frere  ou 
à faute  de  lui  l'ur  fon  ailhc  Ibit  fils  ou  hile , & fur  laifnc  & plus  proche  hoir  de 
Philippe  de  Duvenvorde  pcrc  dcsdiêls  lean  & Willaume,  & pour  entière 
Icurcte  de  ce  rraiiftê  lediâ  Sire  de  Richebourg  & la  Dame  dePutte  (à  femme 
ont  requis  Willaume  Comte  de  Haynaut  & d’Hollande,  GerardSite  dcRaflc- 
gcra&deLcns&  Adelifc  Dame  de  Lidekcrkc  & de  Bredalàfcmme,  delqucis 
lefdicfs  biens  l'ont  moilvaiits,  de  vouloir  avec  eux  fêcllcr  les  lettres  liir  ce 
données  le  lundi  apres  Palques  de  l’an  MCCC.  XXIV.  Lediâ  Willaume 
de  Duvenvorde  acquift  aulli  par  achapt  la  terre  de  Ilautcrshcm  & plufieurs 
autresbonnes  pièces  tant  en  noftrc  Duché  qu’en  Hollande,  il  polTcda  la  terre 
deBrcda  livicdurante,  il  tint  auftl  pat  engagcureGcrtrudcnberge,  Halle  & 
Viacnen,  ilfift  baftir  IcsChaftcauxà  Gertrudenberge,  à Viaenen  & à Üifter- 
hout,  & fonda  IcsChartreux  presdudiâ  Gcrtrudcnbcrgc&lesrichcsClariftcs 
à Op-brullcl  lez  Bruxelles,  ou  ci-devant  il  avoit  fa  lepulture  alTés  magnifi- 
que, relevée  de  terre  de  quatre  pieds,  en  laquelle  fes  armes  & celles  de  fi 
femme  Hadwige  de  V iaenen  eftoient  gravées  avec  leurs  perfbnnages  taillées 
enbofle.  Et  puis  que  l’occafion  fe  prclcnte  de  parler  dudiâ  Willaume  de 
Deftxu  Duvenvorde,  j’ay  bien  voulu  enfaveur  d’un  fi  notable  Chevalier  & pourdon- 
^îrt  Jt  place  à la  vérité  (cong-eceuxquipar  fables& ftâionsl’ontvoulu  déprimer) 

Dnvtm-  ici  produire  quelques  points  touchant  fes  qualités,  pour  le  garantir  de  la 
note  de  Baftardilé  que  mal  à propos  on  luiat  impofefoubspretcxt  que  fes  ar- 
Itmmia-  mcs  d’argcnt  à trois  croiflànts  de  fable  chaigécs  d'un  bafton  de  guclles  péri  en 
»»«•/.  bende  le  dcmonftroicntainfi  ; maisces  ignorants  n’ont  fceuqueccftc  forme  de 
brifure  cftoit  en  ce  temps  fi  commune,  que  la  plus-part  des  maifons  s’en  fèr- 
voient,  lesDucsdcBourbon,  les  Comtes  de  Namur  ocdc  Thiettc,  les  Siresde 
Ninhoven,  Pettgem,  Bcaufort&autrcsdc  la  maifon  deFlandres,  les  Sires  de 
Lidckerkc  & de  Boulets  de  la  maifon  de  Gavre,  les  Sires  de  Vervin  de  la 
mailon  de  Coucy&  autres  en  grand  nombre,  nous  ferviront  d'exemple,  qui 
touts  portèrent  les  baftonspour  brifure  & marqué  de  maifhés:  aufli  le  bafton 
n’eft  aucunement  marque  de  Baftardife  comme  ces  peu  vetfés  fè  font  perfua- 
dés,  mais  bien  le  filet  mis  en  bande  qu’eft  une  brifure  ordinaire  des  Ba- 
llards.  Son origioeÆft affés Illuftrc,  commeextraiâdcPhilippeSiredeWaf- 
fcnarcqui  vivoit  en  l’an  MCC.  III.  ccftni-ci  laiffa  deux  fils  l’aifneThie- 
ry  fut  Sire  de  WafTenaere  qui  en  l’an  MCC.  XXVI.  porta  en  Ion  fcci  fàlcé 
ou  burcllé  de  huiâ  au  fàutoir  brochant  fur  le  tout,  & de  fâ  femme  Berthe 
ptocrca  Philippe  Sire  de  Waficnaerc,  dont  les  Sires  de  Wallènacre  fublè- 
quents  font  defeendus.  Le  fécond  fils  fut  Philippe  Sire  de  Duvcnvordtfmcn- 
tionné  avec  Thiery  Sire  de  WafTenaere  Ibn  frere  en  l’an  MCC.  XXV.  il 
procréa  lean  & Aruou  de  Duvenvorde  fteres,  defquels  lean  l’aifnc  laiffa  un 
fils  aufli  nommé  Philippe  & deux  filles  Agnes  & Amclbeigue,  lediâ  Phi- 
lippe de  Duvenvorde  fut  Sirede  Polaenen  & léelloit  à un  Faucon  ou  Faifan  : 
il  le  maria  deux  fois,  la  première  à Elilàberh  fille  de  Hubert  Sire  de  Viae- 
nen dont  il  procréa  lean  Sire  de  Polaenen  qui  de  Catharine  de  Brederode 
Dame  de  la  Lecke  laiflâ  tresbclle  poftetité,  laquelle  nous  donnerons  au  To- 
Tom.  t.  Hhh  hh  me 
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Uam  3-  ®e  II-  deceft  oeuvre  ou  lèratparlé  des  Sires  de  Brcda.  La  féconde  femme  de 
Duc.  Philippe  de  Duvenvorde  Sire  de  Polacneu  fut  la  fille  de  Baudcwiu  & fœur 
de  Mathilde  fans  qu’autrement  fa  qualité  foit  exprimée,  & de  ccHcci  fut 
procrée WillaumedcDuvenvordefufdiâ,  qui doibs  l’an  MCCC.  XXIV. 
avoit  efpoulé  Hadwige  fille  de  Zweer  Sire  de  Viacnen  Iclquels  par  enlcm- 
ble  firent  diverlés  tranfaéfions  & pieufes  donnations  jufqucs  en  l’an 
MCCC.  XLI.  mais  il  n’cult  d’elle  aucune  génération , ains  lailTa  quelques 
enfants  naturels,  l’ay  à la  main  der  documents  en  quantité  pour  prouver 
toute  celle  vérité,  & pour  réfuter  un  tas  de  fables  qu’on  at  inventé  pont 
donner  couleur  à quelques  pretenfions  mal  fondées,  mais  je  les  relcrve  i 
autre  occafion. 

Hiafden.  loan  Sire  de  Heufdenc  Efeuier  par  lettres  données  le  Dimanche  apres  ciar/f, 
la  Sainâ  Bavon  dudid  an  MCCC.  XXV.  recognoit,  que  la  mailbn  deBrai/. 
■ de  Heuldene  eft  maifon  du  Duc  de  Brabant , & requiert  à ceux  de  la 
ville  de  HeulUene  que  s’il  fit  faute  à l'on  devoir,  qu’ils  veuillent  allîllcr  au 
Duc  a l’encontre  de  lui,  tout  ainfi  comme  ceux  de  la  ville  de  Boillcduc 
ièroicnt  en  tel  cas,  de  quoi  aulll  ceux  de  ladii^e  ville  de  Heufdenc  donne-  Diauri 
tent  leurs  lettres. 

Envers  l’an  MCCC.  XXIV.  lean Roy  de Boheme& de  Pologne  Comte  ■ 
de  Luxembourg  vint  à Bruxelles  & propofa  qu'on  dui  devoir  alîigner  quel- 
que partage  de  par  fa  mere  Margaretc  de  Brabant  tante  de  nollre  Duc,  l'on 
LtRty  il  trouva  celte  pretenfion  bien  ellrange,  & par  ainli  ou  la  remit  aux  Ellats  du 
Bihnai  ^ piyj  comme  fouverain  confeil  du  Duc,  lelquels  par  la  bonchc  de  Rogier  Sire 
^Daimati  deLecfdacleremonllrcrcntauRoy  aveedes  railbns  largement dcduiClcs,  que 
fnfti.  le  Duc  lean  I.  avoit  ailes  libéralement  dotée  fa  fille  quand  il  la  donna  en 
mariage  au  Comte  de  Luxembourg,  & que  parmi  ce  elloit  fuffifamment  là- 
tisfaiâ  i tout  ce  qu’elle  cull  feeu  prétendre  de  la  fuccelfion  puis  que  le 
droiâ  de  Brabant  porte,  que  quand  il  y at  des  fils  les  filles  n’ont  autre  part 
ou  portion  en  la  Duché  qu’une  compétence  honorable,  qu’on  leur  alîîgnc 
par  l’advis  du  conleil  du  Duc,  & que  parainfi  ils  prioient  au  Roy  de  le 
vouloir  déporter  de  celle  nouvauté,  & en  cas  que  ces  raifonsne  fulfent  fuf- 
filantes  pour  le  détourner,  que  le  Duc  (pour  entièrement  lui  rendre  làtis- 
faiél)  elloit  content  de  le  remettre  au  dire  & iugeraent  des  Barons  & 

Pairs  de  là  Court,  pour  en  iuger  félon  les  loix  & coulliuncs  de  la  patrie.  Le 
Roy  avec  celle  refponce  fe  retira  mal  content  combien  qu’il  loit  à croire 
que  celle  pretenfion  n’clloit  qu’une  querelle  nul  trouvée  pour  lervirdc  man- 
teau à là  mauvailè  volonté  que  depuis  il  delcouvrit  ailes  au  Duc.  En  fin  il 
clloic  de  la  mailbn  de  Limbourg  qualité  ballante  pour  vouloir  du  mal  au 
Brabançon,  d’ailleursil  avoit  diverlés  fois  requis  à nollre  Duc  la  délivrance 
du  Sire  de  Fanquemont,  qui  depuis  l’an  MCCC.  XVIII.  elloit  détenu  à 
Lovain,  mais  le  Duc  s’en  elloit  toufiours  exeufé  le  mieux  qu’il  avoit  Iccu,  ce 
i3if.  que  tellement  le  fàlchoit  qu’il  s'advanca  en  l’an  MCCC.  XXV.  de  traiter 
par  quelques  fes  confidents  de  retirer  fecrctcmcnt  lcdiél  Sire  de  Fauquemont 
desidains  du  Duc,  qui  pourprevenir  à ce  delfein  fit  garder  leSire  de  Fauque- 
mont plus  Ibigneufemcnt  au  Challeau  de  Gcnappc  au  Walon-Brabant. 

Rogier  de  Lcvedaele  Sire  d’Orfehot  & Percke,  Rudolf  Pipenpoy  Drof- 
fard  deBrabaot,  Arnou  Prevoll  de  Walicmberge,  Herman  van  Ollc,  Gilles  lii.  ’ ' 
van  Bennen,  Thiery  van  Beke,  & Ludeken  van  Vden  hommes  Fcodals  du 
g Duc&  de  la  Dame  de  Breda  déclarent  par  leurs  lettres  données  le  lundi  apres 
AK/iufli  la  S.  Valentin  de  l’an  MCCC.  XXVI.  que  nollre  Duc  vint  ce  mclmcjour 
1k  bIIZ'  **  Court  de  Ictterbeke  près  Bruxelles,  ou  aulïï  comparut  Gérard  Sire  de 
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Raflî^em  de  Lidckerke  & de  Lens,  qui  illec  vendift  au  diâDuc  la  Seigneu-. 
rie,  bicDS&  terre  de  Brcda  avec  leurs  appartenances  en  haute  &balTêiulIice, 
tout  aiufi  comme  là  femme  & lui  comme  ion  mamboir  le  tenoient  & 
avoieut  tenu  du  Duc , & en  ligne  d’acceptation  donna  le  Duc  une  piece 
d'argent  audiâ  Sire  de  Raflegem,  qui  au  prohâ  du  Duc  cranlporta  leiÜiâs 
biens  par  là  main  propre  hercdicablemenc  & à perpétuité,  promettant  qu’à 
certain  iour  il  fcroit  comparoiltre  pardevant  lediét  Duc  la  Dame  de  Breda 
là  femme,  pour  renouveller,  confirmer  & ratiher,  lediâtranfport;  Bien  en- 
tendu que  le  Duc  doibs  le  iour  ci-devant  exprime  fe  pourat  entremettre  def- 
diéfs  biens  & en  dilpolér  comme  de  fespropres. 

Le  Sire  de  Fauquemont  qui  s’enUioit  grandement  de  là  longue  détention , Diattr. 
obtint  finalement  là  liberté  par  l’entrcmife  d’Adolf  Evefque  de  Liege  de 
Willaume  Comte  de  Haynaut  & de  Reynaud  Comte  de  Gucldres  en  l’an  t^. 
melme  MCCC.  XXVI.à  certaines  conditions,  feavoir  clique  lcdiâSire  de  Ay»i-Cr«- 
Fauquemont  promit  qu’à  tel  iour  que  par  le  Duc  lui  lerat  ordonné  il  retour- 
nerat  au  Chafteau  de  Genappc , & fi  en  ce  il  fit  ftute , qu’il  payerat  au  Duc 
vingt  mille  livres,  pour  laquelle  Ibmme  les  crois  Princes  fuldiâsfeconllitue- 
rent  refpondants.  Qiie  durant  fa  liberté  il  ne  prendrat  les  armes  contre  le 
Duc  ni  l'on  pays.  Mais  le  Sire  de  Fauquemontfit  bien-tort  paroirtre  que  ces 

frromcllcs  s’ertoient  fàidlcs  en  l’air,  & que  le  vent  avoir  emportées,  car  il  ne 
airtà  comme  auparavant  de  incommoder  ceux  de  Maellricht  ,fur  quoi  citant 
adionmé  par  le  Duc  il  rcfufa  ouvertement  contre  fa  promelfc  de  retourner  à 
Genappe.  Le  Duc  prennoit  bien  mal  celte  témérité  & parainfi  refoluc  d’en 
prendre  railbn  par  les  armes  à quelle  fin  il  fit  bonnes  préparations,  & llrr  le 
commencement  du  mois  d’ Aourt  de  l’an  MCCC.  X X V 1 1.  il  alla  mettre  le 
fiege  au  Chartcau&  Ville  de  Fauquemont, ou  lcdiél  Scigneuravec  les  Siresde 
Thoeuenberg  & Sleyden,  lAdvoUé  de  Cologne  & quelques  autres  ertoient 
encrés  pour  dcfence  de  la  place,  laquelle  ertoit  fi  bien  munie , qu’on  la 
tenoit  pour  inprennable  ; mais  le  Duc  trouva  moicn  de  fermer  par  embas  la 
riviere  Gcule . par  ou  les  eaucs  montèrent  tellement  que  les  habitants  furent 
contrainirts  d’abandonner  leurs  maiibns  & le  retirerfur  le  haut,  & d’ailleurs 
leur  donna  tant  d’ouvrage  par  des  continuels  alTauts  l’elpace  de  Icps  fe- 
maines , qu’ils  furent  reduiéls  à l’extremite  & au  point  de  le  rendre  à la  vo- 
lonté du  Duc.  Le  Roy  de  Boheme  avoit  ioinéf  quelques  forces  en  là  Comté 
de  Luxembourg  , & alTeuroit  aux  alliegés  qu’il  les  vieudroit  lècourir  , mais 
voyant  que  ia  Uni  avoir  moyen,  il  lèfit  de  lion  renard,  & en  voya  devers  le 
Duc  Gérard  Comte  de  lulicrs,  qui  feeut  mener  cert  afiàire  fi  bien  que  leDuc 
fut  content  de  fe  trouver  avec  le  Roy  à Rode,  ou  l’on  arrertaune  fermeami- 
tic  entre  le  Roy  & le  Duc.  & avec  ce  fut  ordonné,  quelesportes&  murailles 
de  la  villedeFauquemont  feroient  démolies , dc  pour  lelurplusqne  toucesque- 
rtions  & débats  qu’il  y avoit  entre  le  Duc  & le  Sire  de  Fauquemont  demeu- 
reroient  à l’arbitrage  du  Roy  de  Bohême,  qui  promit  de  prononcer  fa  lèntcnce 
difinicivc  dans  la  Pafque  lors  prochaine  ; cela  iàiirt  le  Duc  mena  le  Roy  fon 
coufin  germain  à Bruxelles  fur  le  commencement  du  mois  d’Oâobre  & le 
fértoia  grandement , le  faifanc  Ibn  compere  an  baptclme  d’un  enfant  que  la 
DuchelTe  lui  donna  pendant  Ibn  Iciour  illec  ; mais  tout  celan’orta  auRoy  la 
mauvaife  volonté  qu’il  porcoit  au  Duc  comme  nous  verons  àla  fuite. 

Sophie  Berthout  Comteflè  de  Gucldres  'par  lettres  données  audiâ  an 
MCCC.  XXVI.  le  mardi  apres  la  converfion  de  S.  Paul  rect^nut d’ertre  là-  ptg.jto, 
tisfàiâe  & payée  de  la  Ibmme  capitale  d'une  rente  de  fix  cent  livres  noirs 
Tournois  , qu’elle  fouloit  lever  annuellement  f^r  les  revenus  du  Duc  à 
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Maeftricht  & auDuché  dcLimboaig,  laquelle  Ibmmc  le  Comte  de  Gueldre  - 
paya  au  Duc  pour  le  tiers  de  viagts  mille  livres  en  quoi  il  s’clloit  obligé  & 
edoit  demeure  refpondant  pour  le  Sire  de  Fauqucmonr,  avec  Adolf  Evclquc 
de  Liege  & le  Comte  d’Haynaut  comme  nous  avons  diâ  peu  devant. 

Par  lettres  données  à Druxelics  iour  du  S.  Sacrement  de  l'an  M.  CCC. 
XXVII.  le  Duc  priiit  en  fa  particulière  protcélion  la  compagnie  de  Bardi  de 
Florence  avec  Itur  biens  &marchandifcs,  & les  déclara  libres  de  toutes  char- 
ges, commedele  fuivre  enlèsolts&chevauchées,  &de  toutestailles.prells 
& droiâ  de  main-mortej  voulant  par  ceftegracc&affranchifrementattirerles 
nationseftrangcrcs,  &fairc  fleurir  le  commerce  dans  les  pays. 

En  la  mefme  année  MCCC.  XXVII.  au  mois  de  Novembre  le  Duc  con- 
ftitua  pour  ordonnance  perpétuelle  & oâroia  par  forme  de  privilège  à ceux 
de  la  ville  de  Lovain,  qu’aucun  bourgeois  nepourat  eftrc  accule  pardevanc  les 
EIchevinsque  parle  Mayeur  du  Duc,  & que  ledits  Mayeur  nepourat  appré- 
hender, empriibnner  ni  challiet  aucun  delinquent  fans  prcallable  ièntcoce 
des  Efehevins.  Que  nul  bourgeois  prilbnnier  pourat  eftrc  mené  hors  ladiéte 
ville.  Que  nul  bourgeois  lcrat  mis  en  prifon  pour  caulê  civile,  avant  qu'il 
fc  veuille  Ibubfmcttrc  à Loy  & luftice  oC  de  le  donner  refpondant.  Que  les 
Sergeants  du  Mayeur  ne  pouront  tenir  taverne  à deux  licUcs  aux  environsde 
la  ville.  Et  avec  ce  donna  encor  le  Duc  à ceux  de  Lovain  le  marché  au  poiflbn 
parmi  la  lomme  de  vingt  livres  vicils  Tournois  monnoyc  du  Roy  de 
France , à payer  annuellement , dequoi  il  leur  donna  aufli  lettres  iour  de 
S.  Catharine  audiél  an. 

Le  Duc  voulant  ultérieurement  obliger  à Ibn  amitié  le  Roy  de  Bohemelbn 
coulin , déclara  par  fes  lettres  données  à Bruxelles  vendredi  apres  l’Epipha- 
nie dndiâ  an  MCCC.  XXVII.  que  pour  augmentation  d’amour  & bicn- 
veuillance  il  lui  avoir  remis  & quitté  les  hommages  du  Marquilât  d’Arlon 
& de  la  Comté  & Chafteau  de  la  Roche,  diéFen  Flamen  FelsouWellchcfels, 
pour  lui  & lès  fuccelTeurs  aufli  long  temps  qu’ils  feroient  Roys,  làns  qu’ils 
Ibient  tenu  d’en  faire  aucun  relief  ou  hommage,  mais  fi  en  temps  advenir 
quelqu’un  des  heritiers  dudiâ  Roy  pollcdalefdiâcs  terres  fans  qu’il  fut  Roy, 
en  tel  cas  le  quatriefme  en  degré  apres  le  dernier  Roy  lèrat  tenu  derechef  de 
Êire  reliefs,  & hommages  comme  ci-devant  ; à condition  toutesfois  bien 
exprelTèque  leditâ  Roy  ni  les  Roys  les  fucccflcurs  ne  pouront  à railbn  deldi- 
âis  terres  entrer  en  l’hommage  d’aucun  autre  Prince,  ni  aulîi  les  vendre, 
aliéner  ni  diminuer  en  aucune  façon  , ains  feront  tenus  de  les  coulèrver  eu 
forte  que  le  Duc  ni  fes  heritiers  en  reçoivent  aucun  intereft  ou  dommage,  à 
quoi  aufli  Icdidf  Roy  s'obligcapar  les  lettres  données  famedi  apres  l’Epipha- 
nie dudiét  an. 

En  l’an  MCCC.  XXVIII.  le  Duc  par  lettres  données  mardi  apres  la 
S.  Remi  couftitna  pour  Efooutette  de  la  ville  & terre  de  Breda  Nicolas  van 
Nilpen,  8c  l’authorifa  pour  en  fon  nom  renouvcller  &changer  lesloix  8c  Ef- 
ehevins par  toute  ladiéfe  terre,  &pour  demander  & recevoir  tours droitftsâ: 
amendes  qu’efeheoir  lui  pouvoient  en  toute  ladiâe  terre. 

Nonobftant  tant  de  bons  traitements  & bénéfices  rcceus  de  noftre  Duc 
Iean  Roy  Boheme  dificroit  toufiours  de  prononcer  fon  arbitrage  entre  le 
Duc&  IcSirc  de  Fauquemont , encor  que  pardiverlès  fois  il  en  fut  requis&  mef- 
mc  prelTéde  le  faire.  En  fin  au  mois  de  DecembreduditanMCCC.XXVIIl. 
il  vint  à Nivelle  comme  il  fombloit  pour  le  tout  terminer,  mais  le  fucces  fut 
tout  autre,  car  il  accula  noftre  Duc  de  ce  que  par  fon  ordre  le  fils  du  Sire  de 
Fleynsberge  avoir  furprins  la  ville  de  Fauquemont  accompagné  de  fes  gens , 
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& avoit  ietté  bas  les  murailles  de  ladiâe  ville , en  quoi  le  Roi  dilbit  (bn  hou-  Je  a s 3. 
neur  eftrc  iiitcrrcirc,  d’autant  qu’il  avoit  elle  defigné  arbitre&  Ibuvcraiiiiuge,  Ot'c. 

Sc  que  cela  c’eftoit  iàiû  durant  le  temps  de  Ibn  arbitrage.  Le  Duc  rcfpondic 
que  véritablement  quelques  unsdel'es  gensavoientefte  en  compagnie  dufilsde 
Heynsberge  lors  qu’il  fit  lediil  cxploiCt,maisque  ce  n’avoitefté de fbn ordre, 
ains  pour  particulière  querelle  que  le  fils  de  Heynsberge  avoit  au  Sire  de 
Fauquemont  & que  parainfi  rien  ne  s’eftoit  faidl  contre  l’accord,  par  lequel 
avoit  clic  cxprclTemonc  conditionné  que  ladiâe  ville  fêroit  démantelée,  ains 
que  le  fils  de  Heynsberge  par  accident  avoit  exécuté  ce  à quoi  le  Sire  de 
Fauquemont  elloit  tenu  par  ledift  accord , contrelequel  encorà  prefent  il  al- 
loit  direâement,  veu  que  de  nouveau  il  forrifioitladiétc  ville  par  ou  le  Duc 
proteftoit  que  puis  que  leRoy  dilFcroitde  prononcer  Ibn  arbitrage,  & que  le 
terme  à ce  defigné  eftoit  efcoulé  de  tant  de  mois,  qu’il  elloit  délibéré  de  fiiire 
à l’encontre  du  Sire  de  Fauquemont  ce  que  miéux  ifpouroitavccl’aidede  Dieu 
& de  fes  amis;  tellement  que  le  Roy  & le  Duc  partirent  dulicuaflesmalcon- 
lents,  & encor  le  meline  iour  envoierent  des  Hérauts  pour  dénoncer  la  guer- 
re l’un  à l’autre,  mais  comme  c’eftoit  au  milieu  de  l’iiiver  rien  ne  fût  effè- 
âué,  ains  le  failbient  grandes  préparations  des  ceux  collés.  Sur  le  commen- 
cement du  mois  de  Mars  le  Duc  palTa  la  Meule  & alladerechef  mettre  le  fiege 
au  Challeau  & ville  de  Fauquemont , qu’on  avoit  tres-bien  pourveu  de  toutes 
chofes  necelTaires  & elloit  commis  pour  la  garde  dudiâ  Challeau  Walleran 
fils  ailné  au  Sire  de  Fauquemont  avec  trois  cents  Chevaliers  d’cllite,  le  fiege 
fut  continué  pat  l’efpace  de  neuf  lèmaines,  durant  lelquelles  la  place  fut 
non  moins  valereufement  défendue  que  par  les  nollres  attaquée, mais  àla  fia 
cllant  le  fils  de  Fauquemont  tué  auxdefcnccs&  lesallicgcsaccablés  des  con- 
tinuels, travails , ils  fc  rendirent  le  IX.  iour  du  mois  de  Maij  de  l’anMCCC. 

XXIX.  a petites  condition,  & fit  le  Duc  ruiner  les  fortifications  dudiâ  cha-  Rfm-Cri- 
fléau  & les  murailles  de  la  ville,  retournant  viâorieux  en  Ibn  pays. 

Durant  lediél  fiege  le  Roy  de  Boheme  & le  Sire  de  Fauquemont  ne  le  trou- 
vants avec  forces  fufliiàotcs  pour  Iccourir  la  place  Iblicitoient  Philippe  Roy 
de  France  à fin  qu’il  voulut  entreprendre  la  decifion  des  querelles  qu’ils 
avoientavecleDuc,  leconllituantfbuvcrain  iuge& arbitre  d’icelles,  enliiitede- 
quoi  lediél  Roy  par  Amballâde  manda  au  Duc  que  pois  que  le  Roy  de  Boheme& 
le  Sire  de  Fauquemont  s’elloient  remis  à Ibn  dire  & iugement,  que  pour  paix 
nourir  il  lui  pleut  fcmblablemcnt  fè  rapporter  à fon  arbitrage  , mais  le  Duc 
trainoit  quelque  peu  fà  refblution  entretenant  doucement  l’AmbalTadeur,  & 
cependant  envoya  devers  le  Roy  une  follennelle  légation  pour  lui  dire  & in- 
former qu’il  n’avoit  entreprins  celle  querelle  pour  troubler  fes  voifms,  mais 
pour  la  dcfcnce  de  les  fubicéls  contre  les  iniques  invafionsdu  Sire  de  Fauque- 
mont, qui  tant  des  fois  lui  avoit  manque  de  foi  &de  parollequ’il  nepouvoit 
ultérieurement  fc  fier  à lui,  & parainfi  elloit  délibéré  de  réduire  celleguerrc 
à une  fin  à quelque  hal'ard  que  ce  fut. 

Willaume  de  Bransberge  pat  fès  lettres  données  le  lendemain  apres  la 
folle  de  S.  Pierre  & S.  Paul  de  l’an  mefme  MCCC.  XXIX.  tranfoorta  en  ” 
mains  du  Duc  fa  Court  de  Winnenberge  avec  les  vignes,  qu’il  polTedoit  en 
Franc  alleu,  & en  devint  homme  au  Duc  pour  lui  & lès  luccellcurs  parmi 
une  rente  defeptante  livres  Tournois  que  le  Duc  luialfigna. 

Adolfde  Hukenshoven  encor  en  l’an fùfdiél  dimanche  apreslaS.Catharine  p„uvti 
releva  de  nollre  Duc  quatrevingt  iourneaux  de  terre  fituées  au  village  de  fn-  ‘*î- 
Berchem  en  la  Comté  des  Monts , & en  devint  Ibn  homme  lige  pour  lui  & 
fes  hoirs  à perpétuité. 

Tom.  I.  lii  ii  Encor 
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Encor  aadiâan  MCCC.  XXIX.  le  Duc  donna  en  lîcf  à Lambert  Sire  de  CktrwJt 
Bueren  vingt  & cinc  bonnieres  de  terre  fituées  eu  Burcn-broec  à la  valeur  Biurt.. 
de  cinquante  bvtes,  avec  encor  trente  en  fix  livres  fur  le  tollieu  de  Thiclt& 
quatre  livres  & foixantc  chappons  à Saudwijek,  lefquels  bien  lui  elloicnt 
fucccdcs  par  le  trefpas  d’Otton  Site  de  Bueren  Ion  frère. 

Adolfde  la  Marcke  Evefqne  de  Liege  le  trouvant  chargé  de  grandes  deb-  iHkShb. 
tes  à caufe  des  guerres  civiles  nouris  eu  les  pays,  avoit  engagé  de  l’adveu  de 
lôn  Chapitre  , la  ville  de  Malincs  i Reynaud  Comte  de  Gucidres  pour  la 
lômme  de  doufe  mille  florins , mais  envers  ce  temps  l'Evelqae  trouva  moien 
de  rembourlèr  ladiéfe  fomrae. 

Certain  gentilhomme  de  Brabant  nommé  Robert  de  Glimes  s’cllant  pour  Utciim. 
quelque  deliâ  retiré  à S.  ïron  , acquifl  fi  bonne  réputation  entre  les  bout-  /.  Prtily- 
geoisillec,  qu’ils  le  conftituerent  leur  principal  Capitaine,  & comme  au 
mefme  lieu  eftoit  aufli  réfugié  autre  peribnne  auquel  pour  l’exces  de  fon 
crime  on  avoit  pourfuivi  long  temps,  le  Duc  fit  fecretement  traiâeravec  le- 
diél  Robert  de  Glimes  que  s’il  lui  vouloir  livrer  ladiâe  perfonne,  qu’il  lui 
pardonneroit  tout  ce  qu’il  avoit  fôrftiCb  : Robert  dcfireux  de  retourner  en  la 
patrie  fans  plus  marchander  fe  fàifit  de  Ion  compagnon  & le  mit  en  mains 
de  Duc  qui  lui  fit  trancher  la  telle.  Celle  aâion  deplcut  mervilleufèment  1 
ceux  de  S.  Tron , & eulîênt  bien  voulu  en  prendre  revenge,  mais  comme  ils 
ne  trouvèrent  lediâ  Robert  ils  faccagerent  là  maifon  & fpolierent  tout  ce 
qu’il  avoit  en  leur  ville)  Robert  peribnnage  halàrdeux  avec  quelques  lèsamis 
vint  courir  iufques  aux  portes  de  S.  Tron  , ayant  fâiél  quelques  prifonniers 
il  les  mit  à telle  rançon  qu’il  le  pouvoir  contenter  de  la  peite  qu’il  avoit  fai- 
âe.  Ceux  de  S.  Tron  dece  irrités  couturent  aulli  fur  le  pais  du  Duc&fircnt 
grands  dommages  à ceux  de  Leeuwe  leurs  voifins , en  forte  que  le  Dde  leur 
fit  dénoncer  la  guerre.  L’Evelque  de  Lit^c  pour  empefeher  les  incohVeniens 
qu’efloient  apparents  a naillre  de  celle  petite  broUillerie, envoya  fes  députés 
devers  le  Duc  qu’ils  trouvèrent  iour  de  S.  Denis  de  l’an  MCCC.  XXXI.  au 
Challeau  de  Rorfclaer  empelché  aux  nopces  qui  fè  celebroient  de  Marie  fà 
fille  Baflarde  avec  W^illaume  fils  aifné  de  leanSirc  deRotfelaer,  mais  comme 
le  Duc  n’avoit  foh  Confeil  presde  lui,  il  remit  lefdiéfs  députés  pour  les  oUirà 
Bruxelles,  ou  ils  travaillèrent  alTés  pour  lui  donner  quelque  forte  d’appaife- 
ment  fur  le  faiâ  de  ceux  de  S.  Tron,  mais  il  leur  refpondit  qu’il  vouloit 
maintenir  bonne  correlpondence  avec  l’Evelque  Ion  coufin  & fon  Eglilè,  & 
qu’il  eftoit  content  d’entrer  lùr  ce  en  conférence  toutes  & quantes  fois  que 
bon  il  lui  fembleroit,  mais  qu’à  ceux  de  S.  Tron  il  ne  donneroit  aucunes 
treves , puisque  fur  une  querelle  particulière  ilsavoientravagé  fespaisît  fiiiél 
gros  dommages  à ceux  de  la  ville  de  Leeuwe  , dirwftemeiit  contre  certain 
traiâc  fàiift  ci-devant  entre  lefdiâes  villes  de  n’offênlcr  l’une  à l’autre  fbubs 
peine  de  fix  mille  marcs  à la  charge  de  celle  des  deux  villes  premièrement 
viendroit  à rompre  celle  paix,  laquelle  peine  le  Duc  pretendoit  confècutivc- 
ment  de  ceux  de  S.  Tron,  qui  au  contraire  difoient  que  ceux  de  Leeuwe 
eftoient  tombés  en  ladite  amende,  pour  avoir  les  premiers  fàiâs  aâe  d’ho- 
ftilite  recevant  en  Icnr  ville  lediâ  Robert  de  Glimes  avec  ce  qu’il  avoit  butiné 
fur  eux. 

Raynaut  Comte  de  Gneldres  & de  Sutphen  ayant  perdu  fà  première  fem- 
me  Sophie  Berthout  Advoùée  de  Malines , convola  une  Icconde  alliance  tn-  >^3-! 
avec  Leonore  fille  d’Ednard  Roy  d’Angleterre  II.  du  nom  & d’Ilàbeau  de 
France  , & par  fes  lettres  données  ieudi  apres  la  S.  Rcmi  de  l’an  mefme 
MCCC.  XXXI.  promit  d’indemner  le  Duc  Ibn  coufin  de  ce  qu’il  s’eftoit 
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oblige  de  défendre  & confèrver  ladiâe  PriocelTë  Leonorc  fa  future  el^olè  Jean  ÿ 
VtU-M.  ^ 1“  enfants  d’elle  à naiftre  en  la  Comté  de  la  Veluwe,  & aux  biens  d’Elft, 
tJll  Gcnc&Angereu,aulquelsleComteavoicconligné  Ibo  doUaire,  déclarant  en 
4“^  l'hommage  que  lui  & fes  fuccelTeurs  doivent  au  Duc , ne  ferai  par 
intereffé  ou  diminué. 

Ctmfi  Jti  Philippe  de  Valois  Roy  de  France  & noftre  Duc  s’efineut  envers  ce  Frtif^d. 

tiiffatiMt  temps  grande  diflèncion , la  caulê  principale  d’icelle  fut  Robert  d’Artbois  Xfm-Crt- 
tmitik  Comte  de  Beaumont  Prince  du  fang  Royal  beaufrereaudiâ  Roy  & coufm  du 

Duc,  qui  nonobflant  qu’il  avoir  efté  le  principal  inflrument  pour  mettre  la  Dmn. 

U Dm.  couronneliirteileduRoy  Philippe,  futtellement  hay  parlediéfRoyquepoint 
content  de  le  voir  retiré  hors  les  limites!  de  fbn  Royaume , il  le  pourlbivit  de 
touts  coftés,  en  forte  qu’ayant  Iceu  qu’il  s’eflioit  fauvé  devers  la  Comteflè  de 
Namurfà  foeur,  il  envoia  dénoncer  la  guerre  au  Comte  de  Namur  fils  de  la- 
diâeComtelTè,encasqu’il  détint  ultérieurement  lediél  Robert,  en  fon  paysi 
faillmt  au  mefme  ellêâ  deher  Icdiéb  Comte  de  Namur  par  l’Evelque  de  Liè- 
ge: tellement  que  ce  miferable  Prince  pour  ne  point  eftre  la  ruine  de  lès  ne- 
pveux  fut  contrainâ;  de  prendre  fa  retraiâe  foubs  la  proteéficn  de  noBre 
Duc,  qui  le  maintint  quelque  tempsau  Challeaud’Argenteau  & apres  à Lo- 
vain.  Le  Roy  l’aiant  feeu  envoya  aulTi-toft  fes  ambaflades  devers  le  Duc  re- 
quérant de  lui  envoyer  fenrement  lediâ  Robert  d’Arthois  ennemi  de  là  cou- 
ronne &defon  eBat,  lui  fiufant  des  offres  bien  advantageux  s’il  voulut  en  ce 
condefeendre  à Ibn  vouloir  : leDuc  s’en  exeufa  le  mieux  qu’il  feeut,  donnant 
pour  refponce qu’il defiroit  complaire  & Icrvir  au  Roy  en  touteeque  l’equité 
& la  raifon  permettoient , mais  qu’ilne  ptouvoitconfèntir  à fàdemandefàns 
offèneeribn  honneur,  veuque  Robert  eBoit  Prince  de  (àng  Roial,ibnparent,& 
qu’il s’eBoit  rcriréchez  luienuu  paisaflesefloignéde  la  France,  lequel  pour 
la  plus  part  Une  tenoitquede  Dieu  en  fbuveraiu,&que  parainfi  ilnepouroit 
s’cxculer  ni  exempter  d'un  blafine  irréparable,  qu’en  ce  failànt  il  viendroit  1 
encourir  ; mais  ces  railbns  ne  furent  admis  par  le  Roy  aveuglé  de  la  vehe- 
mcnce  de  fa  paflion,  eBant  d’aillcurspcu  fatisfiiiiB  duDucqui  quelque  temps 
pafTés’cBoitexculédumariagequ’il  avoit  propofé  entre  fa  fille  Marie  fc  le  hls 
aifné  duDuc,  que  le  Roy  foubconnoit  cBre  plus  attaché  au  parti  de  l’Anglois 
fon  ennemi  capital  qu’il  n’cBoit  en  vérité:  tellement  que  conduiâpar  ces 
lântafies  il  commença  à efpier  les  occalions  pour  pouvoir  noire  au  Duc  & 
aux  liens  ; & i ceB  effèâ  il  arreBa  le  mariage  de  lean  fon  Bis  ailné  avec 
Bonne  de  Luxembourg  Bile  de  lean  Riy  de  Boheme  qu’il  Icavoit  fbn  ennemi 
iure,  ceBui-ciparpromeflèS)  dons&  elperancesbroUillatellement  la  plus-part 
des  Princes  voiBns,  que  parenfemble  ils  confpirerent  contre  le  Duc,  & fur 
des  vieilles  querelles  formèrent  une  ligue  à fa  totale  ruine  liir  le  commence- 
1 33  V ment  de  l’an  MCCC.  XXXII.  Bil  Romain , les  principaux  qui  entrèrent  en 
cecomplotfurentlediâRoy  de  Boheme,  Walleran  deluliers  Archevelquede 
Htmx  Rtyi  Cologne,  AdolfEvefquedeLi^e,WillaumcComted’Haynaut&  d’HoIla- 
de,RaynaudCqmtedeGueIdres&  de  Sutphen,  Wiliaume  Comte  de  luliers, 
cùmîrt'u  LouisComte dcLos&deChiny, RudolfComte d’Eu & deGoines ConneBa- 
Omt.  blede  France,  lean  Comtede  Namur,  lean  de  Haynaut  Sire  deBeaumont  & 
Comtede  Soilfbns  & Gui  frere  au  Comte  de  Namur,  anlquels  auBi  fe  ioig- 
nerent,  Baudewin  Archevefqoe  de  Treves , ThieryComtedeCleves,  Adolf 
ComtedelaMarcke, Renaud  Sire  de  Fauqnemont , lean  SiredeBornefon  fre- 
re, Thiery  Sire  de  Heynsberge,  Gérard  Sire  de  Voerne,  aveclesComtesde 
Seyne,  Spenhem  & Catfcoelletx^e,  qui  tours  particulieremenrpar  leurs  hé- 
rauts dénoncèrent  la  guerre  au  Duc , comme  aulü  fit  Eduard  Comte  de  Bar 
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combien qu’âvcc  plusdc  modération,  car  il  cfloit  coufin  germain  au  Duc  & 
prcccndoitplus  complaire  au  Roy  de  France  en  ceft  affaire  que  de  porter  dom- 
mageàlbn  parent:  Chalcundonqnesle  preparoit  avecles  plus  de  forces  qu’il 
lui  eftoit  (Hjffible,  & à certain  jour  defigne  touts  fe  trourerent  parenlémble 
ùFexlèaupaysdeLiege,  d’ou  ils  envoicrent  quelques  troupes  à la  iegere  pour 
donner  commencement  à laguerre,  lel'quellcs  ieudi  apres  les  Palqucs  XXllI. 
d’AvrrIdudiûan  MCCC.  XXXII.  brullerent  la  ville  deHannuyt &quel- 
ques  villages  à l’entour,  & fe  contentants  pour  ce  coup  de  celle  bravade  le 
retirèrent  vers  Liège,  ou  l’Evelque  devoir  faire  Ion  entrée  Iblennellemcnc 
Dimanche  de  Palques  clofes,  par  ce  que  pour  les  guerres  civiles  il  ni  avoic 
faidl  aucun  Icjour  en  iept  ans.  Ellants  doneques  à Liege  l'on  détermina 
d’embrafler  rigourculcmcnt  celle  guerre,  & ce  l'uivant  le  VI.  dé  Maij  toute.s 
les  armées  fe  ioignerent  & entreront  dans  le  Brabant  mettants  à feu  & à làng 
toutcc  qu’ils  rencontroient  iniques  au  Mont  S.  Wibert  & ludogne  , ou  aulli 
ils  brullerent  les  Faubourgs,  les  Liégeois  menants  l’avantgardc  Ibubs  la  con- 
duire d’Arnou  Sire  de  Lumaing  AdvoUc  de  l’Hasbaing.  Nollre  Duc  n’a- 
voit  elle  endormi,  ains  aiant  envoié  quelques  troupes  pour  affeurer  la  ville 
de  Leemve,  s’elloit  campé  avec  Ion  armée  près  l’Abbaye  de  Hclelbm  entre 
Thillemontéc  Lande,  ou  il  le  fit  donner  l’ordre  dcChevalleric,  & apres  de  là 
main  arma  plufieurs  Chevaliers , ellant  entièrement  délibéré  de  commettre 
là  fortune  à l’halàrd  d’une  bataille,  & parainfi  ilrcmonllra  aux  liens  avec  con- 
tenance de  Prince  valeureux  l’iniullice  des  armes  de  les  ennemis , l'ancienne 
réputation  & valeur  des  Brabançons  leurs  anccllres , & la  gloire  que  leur  de- 
meureroit  par  le  triomphe  decelte  victoire,  laquelle  avec  l’aide  de  Dieu  il  le 
promettoitdetant  plus,  parce  que  latropgrandc  multitude,  avec  la  divcrfitC' 
de  nations&  langage,  porteroit facilement  quelque  confufion  entre  eux.  En 
fin  l’on  dilpofa  toutes  chofes  au  combat,  & ni  eftoit  pcrlbnne  en  l’armée  du 
Ducquinedefiroit  hafarder  la  vie  pour  tclmoigncr  fon  courage,  apres  envoya 
le  Duc  fon  héraut  nommé  Brabant  prefenter  la  bataille  aux  confédérés  pour 
le  troifiefme  du  mois  de  Maij  jour  de  S.  Servais  par  un  mercredi , offrant  de. 
les  attendre  ou  aller  trouver  comme  bon  leur  Icmbleroit,  mais  cefte  refolution 
eftonna  tellement  les  Princes  confédérés , que  les  mieux  advifes  d’entre  eux. 
volants  la  magnanimité  du  Duc,  & que  défia  fes  avantgardes  s’advancoienr, 
commencèrent  à redouter  que  l’iffue  de  la  bataille  ne  lcroit  telle  comme  ils 
s’eftoient  imagines,  d’ailleurs  les  continuelles  pluies,  la  fange  & la  froidure 
avoient  tellement  endommagé  leur  cavallerie,  que  défia  plufieurs  commen- 
coient  à s’ennuicr  de  celle  guerre,  aulli  n’eftoit  la  terre  fuffifante  pournou- 
rir  une  fi  grande  armée,  & Commencoient  les  vivres  à faillir  principaleraenC. 
pour  les  chevaux;  tellement  qu’eftant  les  dangcrs&  incommodités  pondérés 
l’on  prefta  l’oreille  au  Comte  de  Haynaut,  qui  combien  qu’il  fiit  de  la  ligue 
s’eftoit  employé  pour  réduire  l’affaireà  quelque  treve,  laquelle  fut  finalement  ' 
accordée  pour  la  terme  de  fix  femaines  à commencer  le  quatorfiefme  du  mois 
de  Maij  dudirft  an  MCCC.  XXXII.  , 

Le  Roy  de  France  avoit  bien  penfé  porter  grande  ruine  au  Duc  par  fes  Di,„r. 
armes  &ccllcs  de  tant  de  Princes  & Seigneurs,  mais  voiant  (bn  delein  con- 
verti  en  fumée  il  commença  à eftimer  celui  qu’il  avoit  pourfuivi  comme  en- 
nemi,  iugeantdigne  delbn  amitié  un  Prince  fi  courageux &puilfant,  qui  par  aîqû. 
fes  feules  forces  avoit  fâiél  lleftrir  une  fi  grande  puiffancc.  • Eduard  Comte  de 
Bar  beaufrere  au  Roy  & lenne  de  V alois  Comteflë  de  Haynaut  la  Ibeur  donne- 
rént  chaleurà  cefte  befbgne,  & firent  fi  bien  que  le  Roy  & le  Duc  à certain 
jour  fe  dévoient  entreveoir  en  la  ville  de  Compeigne.  Le  Roy  envoia  les 
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Evclques  de  Sens  ôc  de  Therouanc  pour  ouvrir  le  chemin  au  traiâé  prefèn-  Ieax  3. 
ter  au  Duc  coure  lorte  d’adcurauce  : finlûite  de  quoi  il  fe  trouva  au  iour  hxé 
en  tres-bou  équipage  à Compeigue  i ou  le  Roy  le  receut  fort  magnifique- 
ment, & de  la  parenlêmble  allèrent  à Paris.  Le  Roy  carrcflâ  grandement  le 
Duc  & ceux  de  l'a  fuite  , & apres  quelques  traiéfcs  par  rentremife  de  Phi- 
tTtZîôy  d’Evreux  Roy  de  Navarre  & Charles  Comte  d’Eftampes  beaufreres  du 
é!t  Framt  Duc  l’on  arrcfla  une  ferme  paix , laquelle  fut  confirmée  par  le  mariage  de 
isltÜKc.  Marie  fille  duRoy  avec  le  Prince lean  filsaifné  duDuc,  &ifinqueles  que- 
relles & pretenfions  des  Princes  confédérés  puillênc  aulfi  eftre  totalement 
modérées,  le  Roy  de  l’adveu  & à la  requifition  des  parties  le  conftitua  arbi- 
tre & iuge  fouverain,  les  donnant  iour  en  la  ville  de  Cambray  pour  exhiber 
leurs  griefs  & demandes  à la  charges  du  Duc  iufques  au  mois  de  Maij  de  l’an 
MCCC.  XXXIII.  promettant  de  prononcer  fa  Icntence  difinitiveà  la  Noël 
fuivante  audiél  an,  mais  plufieurs  des  Princes  confédérés  qui  s’eftoient trou- 
vés à celle  entreveUe  partirent  peu  fatisfoiâs  du  long  terme  que  le  Roy 
atfeit  prins  ; & particulièrement  l’Evelquede  Liege  qui  avoit  prelènté  au  Roy 
fes  complaintes  divifees  en  cinquante  cinc  articles , contenants  des  vieilles 
querelles  & pretenfions  à charge  du  Duc  , entre  lelquclles  une  qui  plus  le 
poignoit  elloit,  que  le  Duc  avoit  faiift  traiéler  à Rome  pour  avoir  Evcique 
particulier  pour  fes  pays , auquel  ilprefentoitd’alfigner  terres&  revenucom- 
petent.  Le  Roy  confeilla  à l’Evelque  de  s’accommoder  avec  le  Duc,&  que 
provifionuellcment  il  leveroit  l'interdiâ  & autres  cenfiircs,  &promitde faire 
en  forte  que  rien  ne  lèroit  changé  touchant  la  iurildiâion  Epilcopale , & 
que  le  Duc  feroit  rellitucr  ce  qu’avoit  efté  prins  fur  ceux  de  S.  Tron.  Et 
pour  donner  quelque  appailèment  aux  autres,  le  Royaflîgna  àl’Archevefque 
de  Cologne,  au  Comte  de  luliers  fon  frere  & au  Comte  de  Gueldres  cent 
mille  roiaux  à chafeun  d’eux , combien  qu'autres  prefumentque  parcelle  libé- 
ralité il  pretendoit  gaigner  ces  Princes,  pour  par  leur  fupport  & l’amitié  de 
nollre  Duc  parvenir  à l'Empire. 

Renaud  Sire  de  Fauquemont  fe  trouvant  depolTedé  de  Ibn  Challeau  de  Dimer. 
Fauquemont  travailloit  la  ou  il  pouvoit  les  terres  & vaflals  du  Duc , qui  Himm- 
pour  reprimer  ces  inlblences  print  les  armes  encor  en  l’an  MCCC.  XXXII. 
failànt  affembler  font  o(l  près  Daelhem , d’ou  il  alla  mettre  le  liege  au  cha-  nique. 
Ilcau  de  Monjoie  fiir  l’Eyffle  fitué  à trois  grolTes  belles  de  Limbourg,  le  Duc 
fit  attaquer  vivement  la  place , mais  elle  fut  fi  bien  défendue  que  l’on  eull 
peu  douter  du  fucces,  ne  fut  que  l’aflàire  eullprinsautre  vifageparlamortdu 
Sire  de  Fauquemont, lequel efchaufic  de  combatte  ayant  ollé  Ibn  bacinet,  fut 
attaint  d’une  flefche  à la  telle  comme  il  fe  promenoir  dans  une  gallerie  du 
challeau.  Ainfi  fut  la  fin  du  Sire  de  Fauquemont,  Prince  magnanime  & de 
grand  courage  & digne  de  meilleure  fortune. 

LeDucalIigna  en  l’an  MCCC.  XXXIII.  lendemain  (de  la  S.Vrbain  Premi 
XXVI.  de  Maij  i Adolf  de  Barenherft  Chevalier  trois  cents  livres  noirs 
Tournoirs,  parmi  lefquels  lediél  Adolf  promit  pour  lui  & les  hoirs  de  tenir 
en  fief  du  Duc  fes  maiibns  de  Hakelhey  en  & Northolt  fituées  au  Diocelè  & 
pays  de  Munller,  à la  valeur  de  trente  deldi<ftes  livres  & plus. 

En  ladiéle  année  MCCC.  XXXIII.  ieudi  iour  de  l’adave  de  S.  Martin 
en  hiver  le  Duc  & lean  de  Flandres  Comte  de  Namur  traiélerent  certaines  W i^î- 
c“mu  !k  convenances  fur  les  débats  & queflion  qu’il  y avoit  entre  eux  par  lefquelles 
Naemur.  fot  ordonné  que  la  terre  d’Aylèau  & autres  terres  dont  quellion  elloit  entre 
les  parties  lèroient  apres  deuë  information  rellituées  à celui  à qui  ils  lè- 
roient  trouvés  appartenir , & fi  en  ce  il  y eull  quelque  difficulté  , le  Duc 
• Tom.  I.  Kkk  kk  eflirat 


jyiomioif 

prias. 


JLe  S.  4e 

h'oMque' 

ntùmtttU. 


Hakei- 

irryem. 

^IrrtboU, 


^ntre  U 


Digiiizea  r 


Iean  3. 
Duc. 


Cbaflean 

6t 


Jiollogtte. 


hoHntffe. 


S^rhfy. 


MàWntt 
iptmÀué  am 
C tmte 
FîanJrts. 


406  TROPHEES  DE  BRABANT 

cdirac  deux  perfonncs  du  Confêil  du  Comte,  & le  Comte  deux  du  confcildu 
Duc,  lefquels  iront  à Gemblours  & prendront  information  des  tcimoins 
que  le  Duc  voudrat  produire , Sc  apres  pafleront  à Goulefines  & d'eouterons 
ceux  que  le  Comte  prefenterat  de  la  part . & de  la  en  un  mois  ils  déclare- 
ront ce  qu’en  équité  ils  trouveront  convenir,  & s’ils  ne  peuvent  accorder 
parenlènable  ils  clliront  un  cinquicfme  arbitre  fouverain , au  dire  duquel  le 
Duc  8c  le  Comte  fe  conformeront  abfolumcnt.  LesWarilchalsquigiflcnt  ailes 
près  de  la  mailbn  de  Wauthicr  de  lupplu  Chevalier  qu’on  dict  le  Bilàurde 
limes  à Nouville  lur  Mehaigne,  doivent  le  Duc  & ieshommes  de  Rauvillets 
rendre  au  Comte,  qui  le  doit  prendre  en  fief  du  Duc.  Encor  doit  le  Comte 
prendre  en  fiefdu  Duedeux  cents  livres  de  terre  que  ci-devant  le  peredu  Com- 
te avoir  tenu,  & le  Duc  doit  alligncr  ladiéfc  rente  lüffilimmcnt.  Aulfi  doit 
le  Comte  rapporter  en  mains  du  Duc  le  Challcau  de  Sanfen  comme  fou  Franc 
■ alleu , & le  doit  le  Duc  rendre  au  Comte  pour  le  tenir  de  lui  i homma- 
ge, & pourat  le  Duc  y mettre  les  gens  quand  l>ou  lui  Icmblcrat , làns  tou- 
tesfois  interefler  à ceux  qui  tiennent  le  di£f  chafteau  du  Comte  en  arrierfiéf: 

& pouront  les  gens  du  Comte  demeurer  audiéf  challeau  avec  les  gens  du 
Duc,  & fi  le  Comte  ou  les  gens  eurent  quelque  dommage  par  l’admiitlon  du 
Duc  audiA  chafteau,  le  Duc  nepourattraidfcr  paix  fans  comprendre?,  rendre 
làns  dommage  le  Comte  6c  les  uens.  Le  Comte  rap|x)rterat  aulli  eu  mains  du 
Pue  le  droiû  qu’il  aten  lamaifon  de  Hollognccntiercmcnt  & fi  avantque  Go- 
defroy Sire  de  Harduemonr  le  tient  de  lui,  & le  doit  le  Comte  tenir  du  Duc. 

Encor  doit  le  Comte  rapporteren  mains  du  Duc  touts  les  alleux  qu’il  avoir  à 
Bonnclîc,  & les  doit  prendre  en  fiefdu  Duc,  & enrccompcnlcdetoutce,& 
pour  tout  ce  que  le  Comte  pouvoir  aucunement  prétendre , le  Duc  lui  doit 
donner  cinc  cents  cinquante  livres  viels  gros  Tournois  aflügncs  en  terres  en 
Brabant  lefquclles  terres  leComte  doitaulli  tenir  du  Duc,  qui  toutesfois pour- 
rat  quiter  ladiAe  rente  un  denir  pour  dix  deniers,  laquelle  lomme  en  tel  cas  le 
Comte  devrat  employer  en  l’achapt  d’autres  terres  en  Brabant , que  fcrablable- 
ment  il  lcrat  tenu  de  prendre  en  fief  du  Duc.  Etaux  lettres  fur  ce  dcpelchccs 
furent  prelènts  Otton  Sire  de  Cuyek,  lean  deRaucourt,  Iean  de  Hellcbeke 
Sire  de  Loenhout  & d'Ophain,  Leon  de  Crainhcm&  Herman  d'OlTCheva- 
liers,  & de  la  part  du  Comte  Godefroy  Abbé  deFloreflè,Werry  SiredeWal- 
court  coufin  duComte,WcrnierSiredeDaules,GodefroySiredeDuys,Thibant 
Daules.  Wauthier  de  lupplu  & Lambert  de  Mons  recepveur  de  Namur&  Pré- 
voit de  S.  Aubin. 

Le  Duc  donna  encor  en  l’an  fufdiA  MCCC.  XXXIII.  mercredi  devant  le  Pr,avit 
iouf  des  Pafqiies  à Thibaut  de  Sorbey  Chevalier  & a fes  hoirs  heritablement 
tfente  livres  de  terre  au  noir  Tournois  par  an , fur  les  revenus  à Judogne,  la- 
quelle rente  le  Duc  peut  rachapter  parmi  trois  cents  livres  pour  lelquclles 
IcdiA  Thibaut  en  tel  cas  devrat  affignerunc  rente  de  trente  livres  fiirfes  biens 
allodials  qu’il  prendrat  en  fief  du  Duc.  Et  ayant  le  Duc  depuis  fai  A lediA 
rachaptBaltin&  Iean  de  Sorbey  EIcuiers  fils  de  Thibaut  fuldiAadignerentla- 
diAc  rente  de  trente  livres  fur  leurs  biens  fitucs  au  village  de  Sorbey,  & en 
firent  hommage  par  leurs  lettres  du  XXV.  de  lanvier  MCCC.  XXXIV. 

Adolf  Evelque  de  Liege  voiant  qu’es  guerres  pafiTées  ceux  de  Malines  lufm. 
l’avoient  voulu  fiiivre , ains  s’elloicnt  trouvées  en  l’oll  du  Duc  contre  lui  & üiter. 
ne  voiant  d’ailleurs  raoien  pour  les  réduire  par  force  ou  parraifon , détermina 
de  l’adveu  de  fon  Chapitre  de  vendre  ladiAe  ville  avec  lesvillagcs  de  Heve-  Pr,M^, 
rc.Muylcnc,Hombcck,Leeft,Hcffcne,Ncckcrl(X)cl,  Nieulant, & autres  ap-?'?-  ‘*4- 
partcnantcsàLouis  Comte  de  Flandre  parmi  la  Ibmmc  de  cent  mille  royaux 
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d’or  figncs  au  mouton , à telle  condition  que  ledid  Comte  & lès  fucceflèuts  Jeas  3. 
dévoient  tcoir  ladiilc  ville  & appartenances  en  fief  de  l’Eglifc  de  Li^c,  & 
que  jamais  ils  ne  la  puuroient  feparer  de  la  Seigneurie  de  Flandres  motivante 
derEmpire,  ainsdemeureroit  perpétuellement  conioinâc  à icelle;  auflidevoit 
ledid  Comte  & les  fucccficurs  prendre  à hommage  de  ladiâe  Eglifè  Gcrard- 
mout&  Bornhem  anciens  fieis  de  Liège  ; & avec  ce  retiendroit  l'Evelque  Sc 
les  lücccfTcurs  la  Collation  de  la  Prevofte  ou  Abbaie  lècuiiere  de  l’Eglife  de 
S.  RumoldaudiâMalincs.  Ceflc  venditionfe  fit  premièrement  àCambray  an 
moisde  luilletdcran  MCCC.  XXXIM.  & finalement  les  lettres  en  furent 
dcfpcfchcesau  Chapitre  de  Lic^c  deiixieline  Jour  d’Oâobre  audiâ  an  fbubs  le 
tcimoigoage de  Henry  de  Flandre,  de  Gui  de  Flandre,  de  Wauthier  de  Haer-  Premwi 
lebeke,  de  Gérard  de  la  Marche  Sire  de  Radcchem,  d’Engclbert  delaMarcke, 
de  Philippe  Sire  d’Axele,de  Gisbert  Sire  de  Leeuwergem,  de  Willaume  didè 
Block  de  Sieelandc,  de  Simon  Mirabclli  di<ft  de  Haelcn  Sire  de  Perwes,  de 
ThicrydirâNotafeh  Chevaliers,  8c  d’autres  tant  Chanoines  que  fcculicrs. 

Ayant  le  Comte  de  Flandres  acquis  comme  did  eft  la  ville  de  Malincs  & 
fes  appartenances , il  trouva  aufli  moicn  de  ioindre  à l'on  domaine  le  droidt 
que  les  AdvoUcs  y avoient , car  par  lettres  données  à üchen  eu  Condrois  le 
X V.  de  Décembre  encor  de  l’an  MCCC.  XXXIII.  Margaretc  fille  aifhcc 
de  Renaud  Comte  de  Gucldrcs&  de  Sophie  Berthoutfa  première  femme,  lui 
tranfporta  ladiâc  AdvoUcrie  deMalines  avec  ce  qu’y  appartient  aux  villages 
de Hevere , Muy fene , Hombeke , Lecft , Hcffcnc, Nulant  & Neckerfpoel  ,avec 
les  mailbns , droidfs,  cens , revenus,  rentes , terres , prêts , eaux  & autres  émolu- 
ments qu’elle  avoir  audiCf  Malincs  & aux  villages  fuldiéfs  appartenants  i 
ladidie  AdvoUcrie  en  quelconques  chofes  ou  lieux  ils  confifient,  foi  t en  fieft, 
arricr-fiefs  ou  autre  domaine,  en  tant  & fi  avant  comme  le  tout  eff  moUvant 
dcl’Eglile  de  Liege,  & ce  de  l’advcu  de  Gérard  fils  aifhé  de  Willaume  Comte 
delulicrs  cfpoux  futur  de  ladiâc  Margaretc,  & de  l’authorird  & confcil  défi 
didis Comtes  de  Gucidres  &de  luliers  pères,  tuteurs  & curateurs  relpedlivc- 
ment  de  la  PrincefTe  Margaretc  & du  Prince  Gérard  fiildidls,  & ce  pour  la 
Ibmme  de  fbixante  mille  livres  Tournois  argent  du  Roy  de  France  le  gros 
comptcàXVI.  deniers:  Enfuitedequoi  ladidlePrinccflcMaigareteagéede 
trcilcans&  affillcc,  de  Gérard  delà  Marche,  Sire  de  Redcchem,  fë  dcfàifift 
deldidfs  biens  & AdvoUcrie  au  profit  dudidl  Comte  de  Flandre  pardevant 
AdolfEvcfquc  de  fciege  & en  prclcnce  de  fes  hommes  lean  de  Haynaut  Sire 
de  Beaumont,  Gérard  de  Grandprc  Sire  de  Houfalife  confins  de  l’Evelque, 

Conrard  de  la  Marche  Sire  de  Huerdefrere  de  l’Evelque,  lean  dcBailloeil  Sire 
de  Moriames&dcCondc  & Robert  fon  frère,  Baudewin  Sire  dePraet,  lean 
Sire  de  Giftcllcs,  Willaume  diâBlocx  de  Steclande,  Gui  de  Flandre  frere 
Baflard  du  Comte  & autres  Chevaliers,  Engueran  de  Fiefïcs,  Levold  de 
Northof,  IcanGillard,  leanVaftile  de  Callel  Chanoines  de  Liege,  Renier  de 
Goire,  Faftré  de  Walcourt,  Gilles  leCloquier,  locominle  Hourier,  Henry 
le  Floris,  Gérard  Lile,  Huait  Arduin,  Colard  du  Parroy&autres. 

Le  Comte  de  Flandres  en  vertu  defdiâs  achapts  envoia  fes  députés  avec  Htcfim. 
ceux  du  chapitre  de  Li^e  pour  fé  faire  mettre  en  poflcfllon  aâuelle,  de  la- 
di(2e  ville  de  Malincs  & dcpendcnces,  & prendre  les  ferments  & fidélités 
acconftumés:  Le  Magiflratde  ladiéie  ville  aiantouy  les  commiffions  prindrent 
jour  jufques  au  lendemain , mais  comme  l’on  propolbit  l’afTàire  au  peuple, 
un  tumulté  s’cfleva  fi  foudainement  : que  les  députés  eurent  du  nul  allés  à fe 
fauver.  Le  Comte  indigné  de  cet  outrance  fit  anfli-toft  arrefter  les  biens  de 
ceux  de  Malines  par  tout  fon  pais,  & défendit  qu’aucune  chofe  ne  fut  mené 
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vers  ladi(2c  ville  pendant  qu’il  le  preparoit  pour  prendre  raifon  de  l’oflênce 
par  les  armes:  noftte  Duc  qui  feavoit  bien  que  toutes  ces  mentes  ne  fervoient 
que  pour  lui  tailler  de  la  bclogne,  le  trouva  auiïi-tolj  à Malines  afleurant  A 
ceux  de  ladiiftc  ville  de  fou  iùpport  &afll(lcncc;  & à finquefes  armes  fiilîcnt 
fouftenuspar  la  raifon  & iullice  il  déclara  les  acqueftes  faibles  par  le  Comte  de 
Flandres  invalides  & nullcs,  debatant  le  traniport  faiblpar  l’Evefque  com- 
me chofe  vaine,  allegantquc  ce  n’eftoit  en  ton  pouvoir  d’aliener  une  pièce 
principale  comipe  euoit  Malines  fans  ton  adveu  & authorité  qui  eftoit  fou- 
verain  Advoüé  de  ladi(ae  Eglifc  conftitué  par  l’Empereur  de  qui  elle  eftoit 
motivante;  & pour  le  traniport  faibl  pat  la  fille  de  Gueldrcs  il  maiutcnoit 
icclui  ne  pouvoir  fubfifter,  d'autant  que  ladi(fte  AdvoUerie  de  Malines  Sc.  ce 
qu’en  dépend  eftoit  un  fief  tenu  des  Ducs  de  Brabant , comme  l’on  pouvoit 
voir  par  les  reliefs  que  les  predecefteurs  dcladidefillc  deGuddrcscu  avoient 
Êiiâs  ; cftant  choie  notoire  qu’un  vaffal  ne  peut  vendre  ni  aliéner  ion  fief  làus 
leconfcntcmcntduScigneur  direblSf  Ibuveraindequi  il  dépend. 

Le  Flaman  voiant  que  le  Duc  embrallbit  lèticufement  la  defcnce  de  ceux  £),•„, 
de  Malines  iugea  bien  qu’il  auroit  à faire  à forte  partie,  & comme  il  Icavoit  lhefem. 
que  la  plufpart  des  Princes  ci-devant  confédérés  eftoient  peu  |latisfaiéls,  il  Cr». 
délibéra  de  le  lérvirde  l’occafion  & rcnouvcilcr  les  ligues  pftccs,  à quel 
cffcct  il  avoit  défia  faiél  quelques  préventions  & fi  bien  guida  ccll  affaire, 
qu’en  l’Advent  encor  de  l’an  MCCC.  XXXIII.  l’on  tint  une  alfcmbléeen  la 
ville  de  Valencienes,  ou  de  nouveau  furent  propolés  divers  moiens  pour  fai- 
re la  guerre  au  Duc,  Sc  furent  illec  données  lettres  d’alTcurancc  & d’aftîftcn- 
cc  mutuelle  jufques  à ce  qu’ils  auroient  reduiCl  le  Duc  à icur  volonté,  avec 
pro.-nelTcs  de  ne  traiéler  avec  lui  paix  ou  trêves  ne  fut  de  commun  accord; 
mais  l’Archcvelque  de  Trêves,  le  Comte  de  Bar  & le  Comtcd’Eu  ne  voulu- 
rent entrer  en  la  confédération  & s’en  exeuferent  honneftement;  auffi  Ray-  Preuves 
naud  Comte  de  Gueldrcs  & Willaume  Comte  de  Iulicrs  firent  quelque  dim- 
cultépour  cftrcdelapartic,  par  ccque  Margarctc  fille  du  Gueldrois  poffêdoit  * 
la  terre  qu’on  diél  de  Malines,  & Elifabcth  de  Brabant  merc  au  Comte  de 
Iulicrs  tenoit  les  terres  de  Sichene,  Rode  & partie  en  Acrichot  qu’ils  craig- 
noient  de  perdre  fi  il  le  bandoient  contre  le  Duc,  mais  le  Comte  de  Flandres 
les  pcrfiiada  tellement,  qu’à  la  fin  ils  entrèrent  en  la  ligue  avec  les  autres, 

Sc  pour  s’afteurer  d’eux  lediâ  Comte  de  Flandre  par  fes  lettres  données  au- 
dià  Valencienes  au  mclinc  temps  promit  de  les  indemner  de  touts  interdis 
qu’à  celle  caulc  pouroient  aucunement  encourir  ladiâc  Margarctc  fille  de 
Gueldrcs  ou  Elifabcth  Comteffe  de  Iulicrs,  & ce  Iclon  la  taxe  & iugement 
de  lean  de  Haynaut  Sire  de  Beaumont  & de  Henry  de  Flandre  Comte  de 
Lode,  & s’il  arriva  que  ces  deux  ne  fccurciit  convenir  ou  accorder  Willaume 
Comte d’Haynaut&d’Hollandcenleroit le  Ibuverain  iuge. 

En  fuite  de  celle  refolution  les  Princes  confédérés  en  un  mcfmc  jour  en- 
voicrent  leurs  hérauts  pour  dénoncer  la  guerre  au  Duc  à ter  Vueren  dans  meiTu- 
l’odlave  de  l’Epiphanie  duditftan,  & peu  de  jours  apres  les  Flamans  Portants  ’teuri. 
deTcnrcmondc  vindrent  bruficr  l’Abbaye  d’Affligcm  avec  quelques  villa- 
ges, & encor  depuis  aiants  Iccu  que  quarante  Chevaliers  des  noftrcs  eftoient 
a AITchcpour  quelque  entreprinfe  ils  le  ioignerent  à ceux  d’Aloft,  & attrap- 
perent  le  Sire  de  Cracncndonck  avec  quelques  gens  de  là  fuite,  qui  pour  ne 
s’eftre  retiré  avec  les  autres  y fut  tué  : de  la  les  Flamans  allèrent  delloger  les 
noftrcs  qui  s’eftoient  fortifiés  en  l’Eglifc  d’Affligera,  laquelle  ils  brullcrcnt 
avec  la  tour  Entre  ceux  qui  faifoient  forte  guerre  aux  Flamant  cftoitThiery  ’ 
de  Walcourt  Sire  d’Aa,  Lcnnick,&c.  qui  iourncllemcut  couroit  fur  leurs 
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terres,  par  on  les  Flamaas  pour  prendre  leur  revenge  vindrint  bruflér  le  Jean  3; 
Cballeaa  de  Walcourt  près  deGaesbeckavcc  quelques  villagcsqu’il  avoicaux 
envirous;  le  Sire  d’Aaplus  animé  par  celte  perte  ne  laida  glilcer  occafion 
par  laquelle  il  c^eroit  endommager  les  ennemis  : aianc  doneques  fccU  qiieles 
Flamans  eftoient  refoluts  de  venir  brufler  les  Faubourgs  de  Bruxelles  , il 
rraiéta  avec  Eduard  Comte  de  Bar,  Philippe  Comte  de  Vianden  & Sire  de 
Grimberges,  Willaumc  Comte  de  Salmes  en  Ardcnne,  jean  Site  de  Leef- 
dalc,  Henry  de WalcourtSirede  Faverchines,  ThicrySiredeManderfeheyt, 

Gisbert  frere  au  Sire  de  Wclemalc , Wauthier  de  Hudelberge , Arüou  de 
Hellebeke,  lean  de  Crupelande,  Herman  van  01T&  autres  Barons  & Che- 
valiers iufques  au  nombre  de  vingt  & fix , lerquelss’edant  ioin<5ts  il  les  mena 
fur  l'aube  du  iour  à Sclicke  ou  les  Flamans  dévoient  pafler , qui  délia  ap- 
prochoient  à grandes  troupes  citants  bien  cinc  cents  chevaux  & quantité 
de  gens  à pied,  les  noftres  les  chargèrent  à l’improveuë  & fi  chaudement, 
que  fans  ordre  tours  le  mirent  d la  tûitc  , laifiants  bien  cent  & cinquante 
fur  la  place  & grand  nombre  de  prilbnniers , de  noltre  cofté  fut  feulement 
tué  Gisbert  de  Wefcmale  & un  EIcuier  Louis  de  Crikcitcen.  AInfi  iournel- 
lement  il  y avoir  des  rencontres  avec  des  fucces  avantageux  tantolt  pour 
l’une,  tantolt  pour  l’autre  panie ;&  furent  pluficurs  villages  bruflés&  cha- 
Itcaux  renverfes. 

d’ Autre  colté  Conrard  de  la  Marcke.Sire  de  Huerdc  frere  de  l’Evelque 
de  Li^e  avec  ceux  de  St.  Tron  print  la  ville  de  Landen  & y mit  le  feU. 

Le  Roy  de  Bohême  avec  la  Bailly  de  Condrois  fàifoient  la  guerre  au  pays 
de  Limbourg.  Le  Comte  de  Gueldres  print  aulfi  la  ville  de  Thiclt,  de  lorte 
que  noltre  Duc  le  trouva  attaqué  de  toutes  parts  ; mais  ce  n’eltoient  que 
des  préambules  de  la  guerre  que  les  confédérés  pretendoit  foire  au  Duc 
de  commune  main  , pour  à quoi  prendre  pied  & conleil  ils  avoient  prins 
iour  en  la  ville  d’Aix  , ou  tours  fe  trouvèrent  parcnfemble  pour  le  vingt  & 
deuxiefine  du  mois  de  Février  de  l’an  fufdiét.  Le  Roy  de  France  qui  (cavoit 
toutes  leurs  menées  envoia  audiét  lieu  l’Archevcfque  d’Aix  & l’Abbé  de 
S.Nicaile  à Reims  pour  les  induire  à quelque  accord  ou  rreves  , mais  ils  ni 
Voulurent  entendre , ains  chafeun  d’eux  envoya  par  efeript  les  pretenfioiis 
qu’ils  avoient  à la  charge  du  Duc,  & donnèrent  pour  refponce,  que  fi  le 
Roy  Iccut  trouver  moien  de  les  rendre  làtisfaiéts  qu’ils  eftoient  contents  de 
fc  trouver  près  S.  Tron  pour  le  X 1 1 1.  iour  de  Mars  enfuivant  pour  enten- 
dre la  finale  refolution.  Cependant  le  Comte  de  luliers  avoit  mis  le  fiege 
au  Ghafteau  de  Rode  aiant  en  là  compagnie  le  Roy  de  Boheme , l’Arche- 
vclq  UC  de  Cologne  les  Comtes  de  Gueldres,  deSoi(Tons&  deNamur,avcc 
pluficurs  autres  Seigneurs,  qui  rellcment  prelTerent  les  affiegés  que  Chreftien 
Sire  de  Steinvordc&  lean  Sire  de  HortftVilrc  Capiraincs  de  la  place  pour  le 
Duc  furent  contraints  de  traiter , à telle  condition  que  fi  dans  le  terme  de 
quinlè  iours  on  ne  les  vint  fecourir  ils  rendroient  le  Chafteau  en  mains  du 
Comte  de  luliers , lequel  terme  venoif  à expirer  l’onficfme  de  Mars  au  Ibleil 
levant.  Le  Duc  qui  en  eftoit  adverti  lailTa  le  Comte  de  Vianden  lur  la 
frontière  de  Flandre,  & accompagné  du  Comrede  Bar  & grande  noblcfië  , 
tira  vers  Nivelle,  ou  il  euft  nouvelles  que  Charles  Comte  d’ Alençon  frere 
du  Roy  de  France,  Philippe  Roy  de  Navarre  & le  Comte  d’Eftampes  fon 
frere  venoient  à fon  fecou'rs , mais  comme  il  eftoit  prefie  il  ne  les  fccut  at- 
tendre ainfi  envoia  les  Sires  de  Welemalc  & de  Leefdale  pour  les  rencon- 
trer & faire  les  devoirs,  & lui  en  toute  diligence  pafia  la  Meule,  mardi  le 
VIII.  iour  de  Mars  ou  ArnoH  Sire  de  Steyne  Capitaine  de  la  villa 
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jïAK  3.  de  Sitcacrciè  Tint  ioindre  à lai  avec  quelques  troupes.  Le  lendemaiu  il 
Duc.  marcha  droiâ  fur  Rode  en  intention  de  Iccourir  la  place  , mais  les  ennemis 
s’cllants  bien  retranchés  tenoient  le  fiege  entièrement  ferme , tellement 
que  le  Duc  voient  qu’il  ne  les  pouvoir  forcer  ( n’aiaut  à la  main  des  engins 
pour  le  faire)  il  envoia  devers  eux  Thicry  de  Walcourt  Sire  d’Aa  pour  en 
Ion  nom  leur  prefenter  la  bataille  , mais  ils  ne  la  voulurent  accepter , di- 
lànts  que  leur  dclTcin  efloit  de  prendre  Rode  avec  la  moindre  perte  que 
poflîble  leurs  lcroit  ; tellement  que  le  Duc  fans  autre  cfTcrS  retourna , &re* 
pallâ  la  Meule  vendredi  onfiefrac  du  mois  de  Mars  le  mcline  iour  que  le 
f""’  Chafteau  de  Rode  fe  devoir  rendre.  Cependant  le  Sire  de  Steyne  retournant 
à Sittaert  avec  fes  troupes  eull  nouvelles  que  le  Comte  de  Gueldrcs  avoir 
prmi.  liirprins  la  place  en  faveur  des  enfants  de  Fauquemont.  Audi  l'Evelque  de 
Liege  lôubs  pretext  que  ceux  de  Maeftricht  avoient  donne  palTage  au  Duc 
vint  loger  avec  fon  armée  près  ladiéfe  ville  & demandoit  grolTes  Ibmmes 
pour  réparation  du  mesfàiâ  dont  il  les  acculbit , & au  melme  lieu  la  plul- 
part  des  Princes  confédérés  & leurs  forces  le  ioignerent.  Entretant  l’Arche- 
vefquc  d’Aix  & l’Abbé  de  S.  Nicailè  le  trouvèrent  à S.  Tron  pour  le  iour 
alTigné  XIII.  de  Mars  avec  Philippe  de  Melun  Archidiacre  de  Reyms  qui 
portoit  de  nouveau  lettres  aux  confédérés  pour  les  difpolèr  à quelque  traiâc 
d’accord,  mais  il  ni  euR  aucun  qui  comparut  au  lieu,  dcibrtequelesamballâ- 
deurs  du  Roy  fe  tranlporterent  au  liege  de  Maeftricht , ou  aulfi  de  la  part  du 
Duc  le  prenlcnterent  le  Roy  de  Navarre  & le  Comte  d’Eftampes:  l’on  pro- 
pofa  ce  iour  XX.  de  Mars  divers  moiens  d’accord . Sc  tant  fût  travaillé  que 
le  lendemain  iour  de  S.  Benoift  l’on  arrefta  une  trêve,  laquelle  devoir  durer 
iufques,  à l’orftave  de  la  Pentecofte  XXIX.  du  mois  de  Mai)  MCCC. 
•334'  XXXIV.  à telle  condition  que  tout  demeureroiten  mcfme  eftatcomniejlors. 
Trevei  8c  que  les  députés  des  confédérés  avec  ceux  du  Duc  fe  trouveroient  â Cam- 
ttnrdéft.  dimanche  apres  Pafqnes  , ou  en  prelcnce  du  Roy 

l'on  traiéteroit  lur  les  différences  & pretenlkins  que  chafeun  propolbit;  mais 
celle  alTemblée  fut  depuis  remilc  à Noyon , St  s’y  trouvèrent  le  Roy  & le 
Légat  du  S.  Siégé  : mais  l’on  y traiâa  l’efpace  de  qninlé  iours  fans  clKâucf 
choie  de  confideration , tellement  que  les  treves  furent  prologuées  iufqnes 
au  XXIV.  du  mois  deluillet,  & encor  apres  iufques  à lanndumoisd'Aouft^ 
pendant  lequel  terme  l’on  traida  toufîours  à Cambray  , ou  le  Roy  avoit 
député  de  fa  part  l’Evelque  de  TheroUane,  l’Abbé  de  S.  Nicailè,  l’Archi- 
diacre de  Tournay  Anfelme  Sire  de  loinville,  Mathieu  de  Trie  Marefchal, 
Ferry  de  Piquigny  Sire  de  H.ally,  Gui  Turpin  &Michiel  Sire  do  Recourt, 
lefqucls  particulièrement  arrefterent  quelques  article  de  paix  le  1 1.  d’Aouft 
entre  le  Duc  & le  Comte  de  Gueldrcs  8c  autres  confédérés , de  forte  qu’e- 
ftants  les  affaires  affes  préparés,  le  Roy  de  Francccdmme  arbitrelbuverainà 
ce  dieu  donna  iour  aux  parties  pour  la  veille  de  S.  Laurent  en  la  ville 
d'Amiens , ou  aptes  plulieurs  débats  il  prononça  fon  arbitrage  le  XXVI. 
Tnia/Jt  dudid  mois  d'Aouftde  l’an  fiildid  MCCC.  XXXIV.  par  lequel  comme 
fKx.  jugé  nommé  & dieu  entre  hauts  hommes  les  chers  amis  & féaux  coulins 
leau  Roy  de  Bohême,  WalleranArchevelqncde  Cologne,  Adolf  Evefque  de 
Liege,  Louis  Comte  de  Flandre, Nevers  &Rhctcl,\\^llanme  Comted’Hay- 
naut  & d’Hollande,  Renaud  Comte  de  Gueldrcs  & de Sutphene,  Willanme 
Comte  de  luliers , lean  de  Haynaut  Comte  de  SuilTons  êc  Sire  de  Beaumont, 
Louis  Comte  de  Los  & de  Chiny  ,Willanme  de  Haynaut  Comte  de  Sélande , 
lean  Comte  de  Namur,  Gui  dcNamnr  fon  frere,  leurs  aydants  & alliés  d’u- 
ne part , & lean  Duc  de  Lothicr  de  Brabant  & de  Limboug  d’autre , il 
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ordoDoales  poiaâs  8c  articles  fuivanrs;  Qae  contes  les  alliances  & confb- Jeam 
deratioos  fàides  ôc  traiftécs  d’une  part  & d’autre  feront  caifées  & annul- 
Ides,  8c  qn’à  raifon  d’icelles  l’un  ni  l’autre  ne  Murat  faire  ou  attenter  choie 
quelconque.  Qu’entre  les  confédérés  & le  Duc  de  Brabant  ferac  de  la  en  mr,  iaS, 
avant  bonne  paix  & amour.  Qiie  les  prifonnicrs  de  part  & d’autre  feront 
relaxés  fans  aucune  rançon  en  quel  lieu  ils  Ibient  détenus  en  paianc  ton- 
tesfois  les  defpens  raifonnablemenc.  Si  quelque  prifonnier  cuft  faiâ  pro- 
mciTe  ou  convenu  lut  fa  rançon  & que  la  fomme  ou  partie  d’icelle  ne  fut 
payée,  il  ferai  quit  8c  libre  du  payement,  comme  aulTi  ceux  quilurceau- 
roieni;  efté  leurs  relpondants.  Si  quelqu’un  à caufe  de  celte  confédération  & 
guerre  euft  quitté  l’hommage  à ion  Seigneur  pour  ulèr  d’boililitc  contre  lui , 
il  lèrat  de  nouveau  receu  audiâ  hommage  tout  ainfi  comme  fi  guerre  ni 
euft  citée.  Touts  biens  vendus  donc  les  termes  de  payement  ne  font  encor 
elchcusou  les  deniers  rccens  fe  payeront  à ceux  à qui  les  diéts  biens  apparte- 
noienclbit  prifouniers  ou  autres  ; les  bleds  & grains  coucesibis  cnillis  demeu* 
reront  à ceux  qui  les  auront  faiâ  mettre  en  feurcté.  Toute  rançon  de  villes 
on  places  point  encor  payée  anilî  les  pleigcs  coniticués  pour  icelle  feront 
quits  quand  bien  telle  rançon  auroit  cité  tranfporté  en  quelque  troiiiefme 
perfonne.  Le  Roy  ratifie  & confirme  le  traiûé  faiét entre  le  Duc&quelques 
uns  des  confédérés  à Cambray  le  II.  d’Aouft  de  l’an  mcime  MCCC. 
XXXIV.  avcccoucsies  articles  contenus  enicelui,  fcavoir  cil  que  le  Comte 
de  Gueldres,  fa  fille  & lès  hoirs  ioUiront  de  leurs  biens  & héritages  en  Bra- 
bant auin  franchement  comme  les  Sires  de  Malincs  en  ioiiiilbient  ci-de- 
vant, &queIabourgeoific  de  la  Chappelle  demeurerat  annullèe  en  tant  qu’il 
touchéau  Duc,  au  Comte,  à là  fille  8é  leurs  hoirs,  les  ancieoesbOnrgcoifies 
&Franchesvilles  de  Brabant  toutesfois  demeureront  en  leur  entier,  mais  les 
héritages  des  bourgeois  defilidls  Franches  villes  giilânts  dans  les  terres  du- 
diétComcc,  fa  fille  &leurs hoirs  demeureront ibubs leur  iurifdiélion,  8c  fi  tel 
bourgeois  mesfic  dans  leur  Seigneurie  & fut  faifi  fur  le  faiét  on  en  devrai 
faire  la  iuiliccau  lieu  ou  le  deliâ  aurai  cité  commis.  Quant  à l’AdvoUcriede 
Herkcnches  & Metwedc,fi  l’on  trouve  par  enqueite  qu’elle  eil  ficfdu  Comte 
on  lui  ferat  avoir  un  homme  autll  fnfiifant  comme  celui  qui  vendit  ladiâe 
AdvoOerie  au  Duc,  de  quoi  s’informeront  ceux  qui  feront  députés  fur  la  be- 
fbgne  de  Thiclc  & Heuiden.  Pour  le  village  d’Eccheden  Gauthier  de  Bofi- 
chem  & Everard  de  Vlft  Chevaliers  iureront  qce  de  meilleur  droiéton  doit 
tenir  ladiâe  terre  du  Comte  que  du  Duc,  & parmi  ce  l’on  tiendrai  lediâ 
village  du  Comte,  8c  fi  lefdiâs  Chevaliers  ou  l’un  d’eux  ne  puiffent  à ce 
entendre  dans  les  Touts-Sainâs  venant,  le  Comte  pourat  de  prefent  ordon- 
ner autres  fuffilants  de  fbn  confeil  qui  feront  leur  lèrment  à la  Grave.  Item 
du  quart  point  cil  ordonné , que  le  Duc  ferat  apporter  à la  iournée  d’A- 
miens les  papiers  originaux  par  leiqnels  il  prétend  monilrer  que  le  Comte 
de  Gueldres  doit  eitre  en  ion  hommage  à raifon  des  Seigneuries  de  Herpen, 
Megene,  Méerbant,  Gerdorn,  de  la  iuilice  que  le  Sire  de  Bocilel  tient  de  lui 
& de  touts  autres  milices  qu’on  tient  de  lui  par  deçà  la  Menfe  Vers  le  Bra- 
bant, on  ferat  le  Duc  apporter  copies  authentiques  audidt  Amiens,  en  quel 
cas,  il  forât  apporter  & monilrerat  les  originaux  an  Comte  ou  à fbn  conlèil 
i ce  ordonne  en  la  ville  de  Grave  trois  femaincs  apres  le  departement  d’A- 
miens ; & fi  avant  que  par  lefdiéts  papiers  originaux  il  appert  que  le  Comte 
doit  hommage  an  Duc  il  Ini  en  forât  les  devoirs,  & aurai  le  Duc  aux  diètes 
places  telle  louverainité  comme  il  at  aux  autres  fiefs  que  le  Comte  tient  de 
lui  ; & fi  le  Comte  ne  tient  aucun  fief  de  lui  le  Duc  y anrat  telle  fbuveraini- 
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J t A n 3.  té  comme  autres  Seigneurs  du  Comte  ont  aux  (iefe  qu’il  tient  d’eux  : & demeu- 
Duc.  rerat  le  Comte  en  paifibie  poflcfllon  deldiéts  biens  jul'ques  à ce  que  les  let- 
trages foient  monftrés,  & fi^e  Duc  ne  les  monftra  dans  les  trois  Icmaines 
comme  di(ft  eft,  lefdiétes  Seigneuries  & leurs  appartenances  demeureront 
au  Comte,  qui  ne  ferat  tenu  de  faire  aucun  hommage  au  Duc  à caul'e  d’i- 
Hnbm-  celles.  Item  pour  la  ville  & terre  de  Heuiten  feront  promptementdenommés 
deux  hommes  du  Duc  & deux  hommes  du  Comte,  qui  dans  la  Touts-Sainâs 
fur  leur  Icrthent  diront  fi  lediét  village  appartient  de  droiiâ  au  Duc  ou  au 
Comte,  & s’il  appartient  au  Duc  il  lui  demeurerat , & s’il  appartient  au 
Comte  il  ferat  ertime  en  deniers  avec  l’autre  terre  & Seigneurie  que  le 
Comte  tient  à Heufden  ; & fi  les  quatre  dénommés  ne  feeurent  tomber  d’ac- 
cord, le  Duc  & le  Comte  ordonneront  un  bon  fouverain  à Amiens  qui  dans 
la  Noël  ferat  tenu  de  dire  & déclarer  à qui  lediéf  village  doit  appartenir  de 
droiA:  & femblablement  auront  leldiéfs  quatre  dénommés  avec  le  juge  fou- 
verain pouvoir  pour  ordonner  en  équité  fur  les  limites  & departements  des 
BurJt-  Seigneuries  & iurifdidions  dcidifts  Duc  & Comte.  Pour  la  ville  de  Barde- 
wijck  fi  leSiredeCranendonck,  leandeRaucourt,  leandeHelbeke,  &ïhiery 
de  Walcourt  Chevaliers  lurent  qu’icelle  terre  appartient  de  meilleur,  droià 
au  Duc  qu’au  Comte,  elle  lui  demeurerat  franchement  & fans  eftimation 
comme  diéf  eft  de  Heuiten  , & lediift  ferment  fc  doit  faire  dans  la  Touts- 
Sainâs  à laGrave,&quand  il  iureront  ils  donneront  de  ce  advertencc  huiél 
jours  devant  au  Comte  ou  à ceux  qui  feront  de  par  lui  au  pays,  & fi  le 
Comte  n’y  envoie  pour  oUir  les  ferments , ils  poliront  iurer  en  prefence 
de  bons  telmoins , OC  fi  aucun  des  quatre  euft  loial  cmpclchement  demaladie 
ou  prifon , le  Comte  de  Gueldres  dcfia  ou  à Amiens  nommera  quatre  def- 
quels  le  Duc  envoicrat  un  on  plus  félon  l’empelchement  qu’aucun  des  pre- 
miers quatre  auront:  & s’ils  ne  lurent,  ladiéte  terre  de  Bardcwijek  ferat 
eftimée  pour  le  Comte  comme  diéf  eft  de  Heuiten.  Item  du  tiers  de  vingt 
mille  roiaux  d’or  payé  par  le  Comte  au  Duc  pour  le  Sire  de  Fauquemont  le 
Sire  de  Cuyek  & le  Prevoftde  Waftemberge  tefmoigncront  pardevant  le 
Roy  à Amiens  ce  qu’ils  en  feavent , & (i  reftitution  fedoit  faire,  elle  felèràt 
Thicti.  dedans  le  Noël  eufuivant.  Item  le  Duc  pardevant  le  Roy  à Amiens  doit 
Utr^-  adheriter  le  Comte  de  Gueldres  & fes  hoirs  par  voye  d’efehange  des  villes  de 
Wr».  Thielt,  Santwijck  & Herwerden  & leurs  appartenances  ; & le  Comte  doit 
HtÊtf.it*.  femblablement  audiift  lieu^dheritet  le  Duc  8c  fes  hoirs  par  mefme  voye 
defehange  de  la  terre  & Seigneurie  de  Heufden  que  lui  eft  efeheue  par  la 
mort  de  lean  de  Heufdene  avec  ce  qu’y  appartient,  pat  telle  condition  que 
deux  hommes  de  par  le  Duc  & deux  hommes  de  par  le  Comte  s’informeront 
fur  leur  ferment  de  la  valeur  des  biens  d’une  part  & d’autre,  & celui  des 
Seigneurs  qui  aurat  les  meilleurs  biens  ferat  recompenfation  i l’autre  en 
deniers  félon  l’ordonnance  defdiifts  quatre  au  terme  qu’ils  diront,  & files 
quatre  ne  peuvent  accorder  le  Duc  & le  Comte  prendront  un  fouverain  ar- 
bitre, & touts  liront  nommes  à Amiens;  & le  pouvoir  des  quatre  doit  duree 
julqiiesà  la  Touts-Sainâs,  & celui  du  fouverain  iniques  à la  Chandeleur 
prochaine,  & celui  qui  par  le  dire  & iugement  des  quatre  ou  du  fouverain 
doit  faire  la  recompenfation  en  deniers  les  doit  payer  les  prochaines  Pafques 
fans  contredit , Scendoit  faire  bonne  & fuffilântelcureté.  Itemtouteslettres 
que  le  Duc  at  des  antcccITcurs  du  Comte  de  Gueldres  laifantes  mention  d’al- 
lianceoufervices,  feront  portées  à Amiens  en  la  main  du  Roy  de  France,  du 
Roy  de  Boherae  & du  Comte  d’Haynaut,  & l’ordonnance  qu’ils  en  feront 
ferat  tenue  d’une  part  & d’autre.  Item  le  Duc  donnerat  fa  file  maifnce  à 
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femme  au  fils  du  Comte  de  Gucldres,  & donnerat  en  faveur  du  mariage  )eax 
entre  le  quatre-vingt &lbixante  mille  livres,  le  grosTournois  à compter  pour  t>ue. 
XVI.  deniers,  telle l'ommcprecilcmcnt  comme  lerat  déterminée;  par  le  Rojr 
de  France,  le  Roy  de  Bohême  & le  Comte  d’Haynaut  à .Amiens,  & de  la 
lomme  que  ferat  ordonnée  payerai  le  Duc  à l'ordonnance  du  Roy  la  moi- 
âic  eu  deniers  comptants,  & l’autre  moiéfie  quand  le  mariage  ferat  faid  Sc 
coiil'ommé,  & fi  ledidmariage  ledefit  (qu’a  Dieu  ncplaifc)  par  la  mort  d’un 
des  entants,  le  Comte  de  Gueldrcs  doit  rendre  au  Duc  ou  à fes  hoirs  les  de- 
niers qu’il  aurat  rcceu,  en  deux  ans:  & quand  le  mariage  ferat  parfaid  le 
Comte  doit  afligncr  pour  Icfdids  deniers  en  bon  héritage  pour  dix  deniers  un 
denicrauprofiddeldids  enfants,  & avec  ce  donnerat  Te  Comte  à fou  fils  le 
mauoirdeSutphcu  avec  là  Clofturc  fansprilcr,  &toute  laComtédeSutphene 
pardela  l’Ilêle  tout  ainfi  comme  ladide  Riviere  divife  ladide  Comté  de  la 
Veluwe , horl-mis  le  toUicu  de  Lobbede,  &cc  pourdoufe  mille  livresdcter- 
rc  par  an  dpdid  paiement,  & ft  ladide  Comte  ne  vaut  autant  par  an,  le 
Comte  le  doit  parfaire  en  autres  bonnes  restes:  & file  Comte  vint  à mourir 
fon  fils  demeurerat  Comte  de  Gueldres  & de  Sutphenc , fauf  à la  Comtefle 
qui  maintenant  efl  fon  doUairc,  &'  à fes  freres  & fœurs  qu’il  aurat  de  ocre  & 
mere  il  devrai  faire  partage  railbnnable  félon  le  confeil  d'amis  & l’ufage  du 

{lays,  maisfilcdid  fllsmourutavant  le  Comte  fon  perelaiflant  enfant  malle, 
edid  enfant  malle  auroit  ladide  Comté  de  Sutphene  pardela  l’Ifelc  & li 
perfedion  de  doule  mille  livres  de  terre  avec  le  tollicu  de  Lobbede  hérita- 
blcmcnt,  & le  tiendroit  en  foi  & homm^c  à toufiours  des  Comtes  de  Guel- 
dres qui  feroient  pour  le  temps;  mais  fi  ledid  hls  eull  enfant  non  malle  cell 
enfant  non  malle  auroit  tant  Iculcment  les  rentes  & revenus  de  la  Comté  de 
Sutphciicpar  delà  l’Ifelc,  làuf  au  Comte  de  Gueldres  & â fes  hoirs  ledid  tol- 
lieude  Lobbede  & la  Seigneurie  & iultice  de  ladide  Comté  dcSutphenc,  lef. 
qucllcsrcntcs&  revenus  ledid  hoir  non  malle  tiendroit entel cas  aulTi  en  fief 
• & à hommage  des  Comtes  de  Gueldres:  Et  aurat  la  fille  do  Duc  pour  Ibu 

doUairc  huid  mille  livres  de  terre  dudid  payement  bienalTignées  àl’ulàge  8c 
coullumc  du  pays.  Et  pour  l’amour  du  Duc  & du  Comte,  le  Roy  de  France 
ferat  avoir  pour  leurs  en&nts  telle  dilpcniâtion  du  S.  Pere  qu’il  appartiendrai 
& lerat  necelTairc.  Item  du  Sire  de  Heynsberge  cft  accorde,  que  le  Duc  lui 
payerai  toutes  les  debtés  qu’il  pourat  monftrer  dans  la  nollre  Dame  prochai- 
ne, & le  payement  le  ferai  dans  la  S.Remi,  ft  le  Duene  peut  monftrer  paye- 
Htymt-  ment  par  confeflion  de  partie  par  lettres  ou  par  tefmoins.  Item  de  la  partdu 
iergt.  Duc  & du  Sire  de  Heinsberge  fe  prendront  de  commun  accord  huid  hom- 
mes  leurs  valTals  au  plus  près  de  Rode  ; lelqucis  ordonneront  des  terres  de 
Rode  & de  Heinsberge  lelon  deuë  information , & entant  qu'ils  trouveront 
que  la  juftice  & Seigneurie  du  Sire  de  Heynsberge  eft  reftrainde  & appe- 
tilTée  il  la  lui  reftitueront,  & en  celle  melmc  manière  fe  ferat  pour  le  Duc 
au  regard  de  là  iultice  & Seigneurie  de  Rode , & tout  ce  fe  ferat  dans  la 
S.  Remi;  & à la  monition  du  Sire  de  Heynsberge  le  Duc  envoyerat  aucun 
de  là  part  pour  voir  les  preuves,  & fi  aucun  des  huid  ni  puillênt  entendre, 
l’on  prendra  d'autres  voifins  dignes  de  Ibi  & de  bonne  nation,  & tiendront 
les  parties  ce  que  les  huid  ou  la  ineilicure  partie  d’iceux  rapporteront  eftre 
droid  par  leur  lerment.  Item  Monfienr  Ican  de  Fauquemont  doit  ravoit 
jferfcM.  Herpen  avec  la  terre  Seigneurie  & appartenances,  entièrement  & fi  paifible- 
ment  comme  il  la  fouloit  tenir  avant  que  la  guerre  fut.  Item  cft  accordé  que 
le  Comte  de  Gueldres,  fa  fille , leurs  hommes  & aydants  feront  remis  en  pai- 
fiblepollêlllon  de  leurs  biens,  conuneaulTi  les  hommes  & aydants  du  Duc,-  & 
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3.  que  runepaitie  ne  graveiat  les  biens  de  l'autre  partie  d’ici  enavant.  Item  le 
Duc.  Comte  deGucldrcs  aggrca  & tint  pour  bon  tout  ce  que  dclTus  entant  que  les 
antres  alliés  s’accordent,  & paraioft  que  bonne  Se  lufliiànte  leurctc  lui  Ibit 
Aiâc  que  tout  lui  ferattenu  & accompli  deuémcnc,  & de  mclmclrt  le  Due  A 
avant  qu’on  lui  donna  aflcurancc  de  tout  ce  qu’avoir  ellé  convenu  ; & en 
figue  Sc  tefinoignage  de  ce  il,  (eelerent  les  lettres  avec  les  commillâircs  3c 
C,f„t  Ui  députés  du  Roy  le  jour  & an  que  defTus.  Outre  les  points  ainfi  .traiâcs  or- 
trua/i  dt  donna  le  Roy  de  France  ruTdiéï  qu’une  lettre  de  date  d’environ  fix-vingt  & 
pÂci  & toutes  autres  lettres  fl  aucunes  y en  at  contenantes  allian- 
<!r/r.  CCS  on  fervices  dequoi  le  Duc  voulut  làitc  demande  au  Comte  de  Gueldres 
fôient  de  nulle  valeur  & caflecs  pour  touftours,  fans  que  le  Duc  ni  le  Comte 
ni  leurs  hoirs  en  vertu  d’icelles  Icctrcs  puilTent  faire  aucune  demande  l’un  i 
l’autre  par  quelle  voyeque  celbit:  Et  combien  que  le  Roy  comme  diâ  eft  aC 
callecs&  annullécslefdidlcs  alliances  & iervices,  fi  ordonné  t’ilcxprcflcment« 
que  le  Comte  de  Gueldres  l'erat  tenu  de  recognoiftre  tours  les  fiefs  qu’il 
tient  & doit  tenir  du  Duc,  tout  ainfi  & fi  avant  que  le  Duc  les  lui  poiiraé 
. monftrerfuffifamment,  & qu’il  eu  face  les  honunages  comme  lefdiâs  fiefs 

requièrent  & félon  l’ufancc  & coufiumés  des  lieux  ou  les  biens  giflent  ; & 
doit  ledidt  Comte  déclarer  par  Ibn  ferment  & loyauté  touts  les  fiefs  qu’il 
tient  du  Duc  félon  qu’il  le  rccorde,  & tout  ce  feferat  dans  le  Noël  prochain. 
Item  que  touts  marchands  ÔC  bonnes  gens  tant  du  Brabant  que  de  la  Comté 
de  Gueldres  puiflent  aller  & venir  de  l’un  pays  en  l’autre , ulcr  de  leurs  mar- 
chandilcs&  befognes  paifiblement,  aux  ulàges  & couftumes  defdiéfs  pays. 
Item  quant  aux  vingt  mille  royaux  chafque  roial  à quinlc  viefs  gros  para 
deflbs  foixante  mille  royaux  que  le  Duc  avoir  défia  promis  au  Comte  en 
fiiilàut  le  mariage  de  leurs  enfants,  & dont  avoir  ellé  refèrvée  la  définition 
predlêment  au  Roy , il  ordonné  par  le  confeil  de  les  confins  &frcres  le  Roy 
de  Bohême  & le  Comte  d’Haynaut,  que  le  Doc  donnerat  dix  mille  defdiâs 
royaux  par  deflbs  les  Ibixante  mille  ia  promis,  dont  la  moiâie  ferat  payée  an 
Comte  de  Gueldres  en  la  forme  enluivante,.  (bavoir  cfl  que  le  Duc  delivre* 
rat  lediâ  Comte  envers  Simon  de  Haelen  & lès  compagnons  de  doufe  mille 
royaux  dans  la  féfle  de  S.  Michiel  prochaine , ou  ferat  tant  que  Icdiâ  Simon 
lèrat  content,  en  telle  forte  que  les  royaux  du  Comte  que  lediéi  Simon 
tient  obligés  pour  ladiâefomme  lui  (oient  rendus  franchement  devant  ladi- 
âe  fefle  de  S.  Miehiel  ; & la  relie  de  ladiâe  moitié  de  LXX.  mille  royaux 
d’orlcrat  payé  par  le  Duc  au  diâ  Comte  à deux  termes,  feavoir  ell  onfe 
millccinccentsroyauxà  la  Palque  prochaine,  Sconfcmiliccinccents  roiaux 
i la  Noël  (bivante  apres  ladiâe  Pafque:  & l’autre  moitié  de  toute  ladiâ* 
IbmmedeLXX.  miileroiauxpayeratleDuc  au  Comte  ou  àfon  fils  apres  que 
le  mariage  de  leursdiâs  enfants  ferat  conlbmmé  dans  l’année,  de  veut  le 
Roy  que  lelcliâs  enfant  foient  mis  enlcmble  par  mariage  fi  toll  qu’ils  auront 
l’cagcque  le  droiâ  requiert  : & fi  lefiliâs  enlànts  ou  l’un  d’eux  vint  à mou- 
rir avant  qne  lediâ  mariage  fut  confommé,  lediâ  Comte  de  Gueldres  ferat 
tenu  de  rendre  toute  ladite  moiâie  de  l’argent,  on  la  part  qu’il  en  auratrecea 
an  Duc  on  à lès  hoirs,  à feavoir  la  moiâie  de  ce  qu’ainfi  il  aurat  receu  dans 
l'an  apres  la  mort  defdiâs  enfants  ou  de  l’un  d’iceux , & l’autre  moiâie  dans 
le  fécond  ail  prochain  enibivant  ; & s’il  advint  qu’apres  le  mariage  conlbm* 
mé  leldiâs  éls  du  Comte  8c  fille  do  Doc  mouruflent  fims  lailTcr  hoirs  de.leur 
corps,  toute  la  fomme  donnée  avec  la  Princelîe  ferat  rendue  au  Duc  ou  à fes 
hoirs,  la  moiâie  dans  la  première  année  apres  leur  mort  & l’autre  moiâie 
dans  1a  fécondé  année:  & fi  apres  le  mariage  confommé  la  fille  du  Duc  trel^ 
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pallâ  ikns  hoirs  toute  la  fomme  donnée  en  mariage  demcurerat  au  fils  du  Je  a A j. 
Comte  tant  qu’il  vivrat,  & apres  fon  deccs  ladiâc  fomme  lèrae  rendue  au 
Duc  ou  à lès  hoirs  aux  mcfmcs  termes  comme  defTus.  Et  fi  le  fils  du  Comte 
vint  à mourir  aptes  la  confommation  fans  laiflèr  hoir,  la  fille  du  Duc  anrac 
tours  les  bieus  données  en  mariage  avec  lui  tant  en  deniers  comme  terres,  & 
avec  ce  Ibn  doUaire  de  huiâ  mille  roiaux  d'or  par  an  félon  le  traiâé  de 
Cambray , & de  tout  ce  Elire  & accomplir  feront  pleiges  pour  le  Comte  de 
Gucldres  le  Roy  de  France  & le  Comte  d’Haynaut,  & avec  ce  bbligeratledic 
Comte  cinc  ou  fix  de  les  bonnes  villes  & le  Duc  doit  de  ce  auffi  aficurer  le 
Comte,  comme  auffi  il  fit  particulièrement  par  Tes  lettres  contenantes  en 
efpece  que  le  Roy  de  France  pour  ofter  tout  difcord  entre  lui &fesfubieâS 
d’une  part,  &fon  confinle  Comte  de  Gueldres  & fcsfobieéls  d’antre  , & 
pour  nourir  amour&  paix  entre  eux  avoit  ordonné  & accordé  certain  maria- 
KavJtiîd'  55  ^ entre  Raynaud  fils  ailhé  dudiét  Comte  & Marie  fille  maifhée  du 
»•</!«<  Duc,  lequel  mariage  le  Duc  conlènt , aggrée& confirme  enfonnom& pour 
hn^M’à-  fadiéèc  fille  en  la  forme  & aux  conditions  traiétées  accordées  & ordonnées  à 
g/fmum.  Cambray^  pour  affeurauce  & feureté  de  tout  ce  obligea  le  Duc  de  Ibn  gré 
& volonté  fa  perfonne  & les  biens  meubles  & non  meubles  prefeuts  & à 
venir , & comme  fbuverain  Seigneur  & en  vertu  de  fa  puilîânce  fbuverainc  il 
oblige  touts  fès  pays,  toutes  lès  terres,  toutes  fès  bonnes  villes  tellesqu’elles 
Ibienc  , & tout  les  gens  & fubieâs  de  quelconque  cfkt  ou  condition  ils 
foient , & touts  leurs  biens  meubles  & non  meubles  prefènts  8c  à venir , par 
aiofi  que  fi  lui  ou  fès  fncccflèurs  Ducs  de  Brabant  fuflènc  en  défaut  d’ac- 
complir lediéè  mariage  & les  conditions  traiâées  en  tout  ou  en  partie  ; qu’en 
tel  cas  le  Comte  de  Gueldrc  par  lui  ou  par  les  fiens  pourat  & devrat  arre- 
flerÿ  prendre  & tenir  lesbiens  duDuc  & lescorps  & biens  de  toutsfes  paysi 
villes,  gens  & fubieâs  de  quellccondition  ils  foient,  iufquesàlaplaine  fàtiA 
iàâion  tant  du  prineipal  que  des  dommages  8c  interclls  que  le  Comte  en 
pouroit  avoir  encouru  , dcfquels  lui  Sc  fès  hoirs  & ayant  caufe  fetont  crd 
■ par  leur  fimple  parolle;  & ce  pourat  il  faire  tant  en  Franccqu’entoutautre 
pays  & lieux,  fans  pour  ce  encourir  l’oficnce  ou  malveuillance  du  Duc  où 
des  fiens,  nonobfiant  toutesgraces  privilèges,  libertésouffanchifès  données 
ou  oâroyées  à fes  fubieâs  ou  bonnes  villes  en  particulier  ou  en  general  : 

Et  promiten  outre  de  fe  fbubmettre  pourraccomplifTementdudiâ  mariage& 
des  convenances  d’icelui  au  dire  du  Roy  de  France  qui  à ce  lui  pourat  con- 
traindre par  voyc  de  marque , reprefaille , ou  toute  autre  voye  ou  maniéré 
dont  il  ferat  requis  par  lediâ  Comte  , fes  hoirs  ou  ayants  caufe  fans  gardée 
ordre  de  Droiâ  Canonique  ou  civil,  ftile  de  parlement,  coufhime  de  paisni 
autre  fblenniré , & làns  prendre  el^rd  aux  privilèges,  fraoebifes ou  libertés 
oâroyés  par  lediâ  Roy  ou  fes  predcceflèors  ou  à donner  par  lui  & fes  fuc- 
cefTeurs  au  Duc,  fès  villes  ou  fubieâs  ; & fpedalement  icelui  privili^e  par 
lequel  les  villes  & fubieâs  de  Brabant  ont  quarante  iours  de  vuidage  apres 
toute  marque,  defènee  ou  arrefl  donné  contre  eux  ou  pour  eux  au  royaume 
de  France , auquel  le  Duc  pour  lui  fes  bonnes  villes  & fubieâs  renonce  de 
fbn  bon  gré  & volonté,  avec  plufieurs autres  claufules  obUgatoires contenues 
& rapportées  plainemeot  aufdiâes  lettres  du  Duc  données  le  XXV.  d’Aouft 
de  l’an  mefme MCCC.  XXXIV.  & infèrrées  de  mot  i autre  audiâ  arbi- 
trage & traiâé  d’accord.  Ets’obligealeRoy  à tout  ce& promit  de  contrain- 
dre au  Duc  en  cas  de  defaut  par  toutes  les  voyes  contenuës  es  lettres  fufdi- 
âes  Sc.  toutes  autres  poffibles,  rappellant  & mettant  à néant  defonpouvoir 
Royal  touts  privilèges, franchilès  ou  libertés  données  ou  a donner  par  lui 
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Jean  3-  ou  fês  prcdccedcurs  au  Duc,  fes  devanciers , bonnes  villes  ou  fubieâs  par 
Duc.  leiijuelles  les  choies  delTufdiàcs  puiflent  eftrc  empelchces,  deftournees  ou 
retardées,  callànc  à mclinc  cftcâ  toutes  coulhumcs  de  pays , Ailes  de  parla- 
ments,  privilèges  de  foires  de  Champ^ne , de  Bric,  & de  tours  autres  lieux 
de  Ton  Royaume,  ordonnant  à tours  ceux  qu’il  appartiendra  de  laiAcr  fuivre 
au  Comte  de  Gueldrcs,  lès  hoirs  ou  ayants  caule  les  fo  nmes  & l’argent  qu’à 
ccAe  caufe  ils  pouroient  obtenir, fans  les  arrcAer  ou  cmpelcher,  ains  au  con- 
traire les  donner  tout  ayde  & làuf-conduiét  pour  les  tirer  & mener  hors 
de  Ibn  Royaume  en  lieu  de  Icutctc  Aanchement  & quittement.  Item  or- 
donna encor  lediiARoy  que  lediéà  mariage  ne  ferat  départi  en  nulle  manière, 
làuf  tant  feulement  à caule  de  mort.  Item  tours  les  payements  que  le  Duc 
comme  diét  cA  ferat  au  Comte  de  Gucldres  , il  les  ferat  à BoiAeduc , &fèrac 
porter  l'argent  làuvement  outre  la  Meule  devers  Nimmegeu  iufqucs  à la 
terre  du  Comte.  Item  il  ordonne  que  le  Duc  doit  adheriter  le  Comte  de 
nuit.  Gueldrcs  & fes  fucccAcurs  de  la  ville  de  Thielt , de  Sandwijk,  de  Herwer- 
Jlèrwtr-  ^ appartenances  d’icelles,  & lui  donner  toutes  les  lettres  qu’il  at 
<t».  touchant  le  droièt  & po  Aellion  deldiiAs  biens  : Et  le  Comte  de  Gucldres  doit 
Ilcufdcn.  adheriter  le  Duc  & fes  fucccAcurs  de  la  terre  de  Heuldcnc  & des  apparte- 
nances d’icclle,  & lui  donner  toutes  les  lettres  qu’il  at  concernantes  leldiiAs 
héritages;  Ictout  en  la  forme  & manière  comme  ilcA  convenu  entre  les  par- 
ties au  traièfè  faièl  à Cambray  ; & doivent  le  Duc  & le  Comte  garantir  Icf-  t 

diâs  biens  an&iour  contre  un  chal'cun.  Item  quant  à la  qucAioodn  Sire  de 
Heynsbe^e  cA  ordonné  que  leditâ  Sire  tiendrat  fa  vie  durante  la  ville,  terre 
& Seigneurie  de  WaAcmbcrge  & les  hommes  féaux,  les  hommes  appellès 
!bo;Q-manncn / & les  hommes  appellès  ®in(l-nianntn/  avccles  rentes, reve- 
nus, iuAiccs  hautes  & baAcs  , & tout  ce  qu’y  appartient  ; & apres  làmort 
pourat  le  Duc  ou  lès  hoirs  rachapter  ladite  ville,  terre  & Seigneurie  de 
IFafftm-  WaAèmbcrge  parmi  la  ibmme  contenuè  ès  lettres  d’obligation  faiéte  deldiâs  ' 

biens:  Et  doit  le  Sire  de  Heynsbergetraidier  leldiéls  hommes  de  WaAember- j 
ge  par  loi  & par  droiâ  ledidf  temps  durant.  Item  du  tiers  de  vingt  mille  3*4-  i 
roiaux  que  le  Comte  de  Gucldres  avoit  payé  audiâ  Duc  pour  le  Sire  de 
Fauquemont  dernièrement  defunèf  parmi  la  caAation  de  certaine  rente  que  I 

lediâ  Comte  avoit  en  la  ville  de  MacAricht  & aux  environs,  eA  ordonné , que  £* 
ladiète  rente  doit  retourner  & eAre  reAituèe  au  Comte  & à lès  lücccAèurs  he-  ^ | 

ritablement,  tout  ainfi  comme  il  la  Ibuloit  tenir  &que  les  lettres  fur  ce 
données  ibient  rendues  au  Comte  fuis  dilay.  Et  finalemciit  le  Roy  révoqué 
ce  qu’il  avoitdiéb  ci-devant  touchant  les  privilèges  & libertés  des  foires  de 
Champ^ne  & Brie , lelquclles  il  veut  eAre  maintenuës  comme  A mention 
. n’en  eAoit  fâi<A.  CeAe  paix  fut  ainfi  arreAée  en  la  ville  d’Amiens  le  XXVII. 
iour  du  mois  d’AouA  de  l’an  fulUiéb  MCCC.  XXXIV.  & furent  encor  pour 
parlées  quelques  convenances  de  mariage  entre  Willaume  fils  aifné  du  Com- 
te d’Haynaut&  lenne  fille  aifnée  de  noAre  Duc , de  lean  fils  aifné  & Prince 
de  Brabant  avec  Ilâbcau  fille  audiA  Comte  d’Haynaut  & de  Henry  fécond 
fils  de  Braband  avec  une  des  filles  du  Comte  de  Gueldres,  mais  toutes  ne 
vindrent  à eAcA.  Certain  autheur  rapporte  que  le  Roy  outre  ccordonnapar  Dntms. 
arbitrage  que  le  Duc  payeroit  au  Roy  deBohemecent&foixantemilleroiaux 
d’or,  à Wallcran  de  luliers  Archevelque  de  Cologne  vingt  & cinc  mille 
defdiAs  roiaux , à l’Evelquc  de  Liège  trente  mille,  au  Comte  de  luliers  autres 
trente  mille  & qu’il  feroit  reAituc  aux  terres  qu’il  avoit  en  Brabant,  au  Com- 
te d’Haynaut  cent  livres  de  terre  par  an,  au  Comte  de  Losdix&huiA  mille 
deldiAs  roiaux;  &parmi  ce  devoir  le  Roy  de  Bohême  rendre  & reAitucr  au 
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Duc  Heeres,  le  Comte  de  luliers  devoit  rendre  Rode  & un  autre  chafteau  3. 
par  lui  occupé;  l’Evcfque  de  Liege  devoit  rendre  la  tour  de  Hannni , & le 
Comte  d’HaynauC  devoit  quiter  toute  la  pretenlion  qu’il  avoit  aux  terres  de 
Heulden  & Drongelen  ; & quant  à ceux  de  S.  T ron  le  Duc  devoit  làtisiàire 
aux  dommages  par  eux  Ibuflerts  iufques  à la  Ibmme  de  vingt  & deux  mille 
llorins,  ne  fut  qu’il  feeue  monflrer  ÔC  prouver  que  lefdiàs  dommages  loi 
avoient  efté  quittés  par  iefdiâs  de  S.  Tron  ou  par  leur  Evefque  pour  deux 
cents  cinquante  livres  de  gros,  laquelle  Ibmme  le  Duc  maintenoit  avoir  efté 
défia  payée.  Et  pour  le  débat  qu’il  avoit  entre  le  Duc  Sc  le  Comte  de  Flan~ 
dres  touchant  la  ville  de  Malincs  le  Roy  ordonna , qu’elle  demeureroit  en  les 
mains  julques  à ce  qu’il  feroit  plainement  informé  du  droiâ  de  l’une  Sc 
l’autre  partie  pour  apres  en  ordonner  par  arbitrage  félon  équité,  pendant  le- 
quel terme  le  Roy  conftitua  Ferry  de  Pigny  Sire  de  Hailly  &Faluy  pour  en 
Ibn  nom  garder  8c  conférver  ladidîe  ville  de  Malines  au  profiâ  de  celui  à qui 
elle  feroit  trouvée  appartenir  de  droiâ:. 

If'ulfiin-  Enfuite  de  ces  traiélé  Walleran  de  luliers  Archevefqnc  de  Cologne  par 
fes  letrtes  données  le  XVIII.  d’Oâobre  dudit  an  MCCC.  XXXIV.  renon- 
ce  i tout  droiâ  fc  pretenfion  qu’il  avoit  réclamé  en  la  terre  & Chafteandc 
WafTcmberge,  que  ci-devant  Renaud  iadis  Comte  deGueldres  duraiirlaque- 
relle  de  Limbourg  avoit  engagé  à Sifrid  de  Wefterbourg  lors  Archevefque  de 
Coltine  pour  la  Ibmme  de  nuiâ  mille  marcs,  & en  recompenlé  de  ladiâe 
renonciation  le  Duc  lui  donna  vingt  & cinc  mille  florins  d’or  de  Florence 
que  lediâ  Archevelque  Walleran  recognoit  par  fufdiâes  lettres  avoir 
rcceu. 

Entre  tant  de  troubles  noftre  Duc  ne  laiflâ  de  pourvoir  au  gouvernement 
politicq  de  les  pays. car  l’on  remarque  qu’envers  ce  mefinc  temps  en  pleine 
Aivtri.  aflemblée  tenue  à Cortemberge  il  ordonna  que  de  la  en  avant  ceux  de  la 
d’Anvers  envoieroient  aux  convocations  generales  des  Eftats  deux  per- 
tvtm.  &CCUX  de  Nivelle  une:  & comme  diverfes  plainâes  furent  propofïcs 

fur  les  excoriions  & concuflions  des  officiers  du  Duc , il  promiâ  que  tours  les 
ans  il  feroit  diligence  enqueflé  fur  le  comportement  defdiâs  officiers,  & qu’il 
contraindroit  les  receveurs  i rendrecompte  de  leurs  adminiflrations.  Et  en- 
cor au  moisdeSeprembreaudiâ  an  MCCC.  XXXIV.  il  oâroya  à ceux  de  là 
ville  Lovain  la  pefeherie  commune  en  la  riviere  Thile,  avec  la  chafTe  ou- 
tre ladiâe  riviere  vers  Thillemonc  de  toutes  fortes  de  belles,  horfmis  cerfe, 
biches  & fangliers  qu’il  refervé  à Iby. 

En  cefte  mefme  année  MCCC.  XXXIV.  noftre  Due  & Willaumc  Comte  Pmvtt 
d’Haynaut  firent  certaine  compofition  fur  quelques  débats  qu’entre  eux  s’e-  Mt-  '7S- 
ftoient  efmeus  fur  les  divifions  & limites  de  leurs  pays  envers  Halle  & 

C»w-  Wauchier-Braine,  fur  la  iuftice  & Seigneurie  de  Thiery  de  Walcourt  & fur 
prilees  à faire  ; à quoi  faire  ils  defignerent  de  la  part  du  Duc  lean  de 
^rt  Hellebcke  Sire  de  Loenhout  & d’Ophain,  Gilles  de  Qnaderebbe,  Daniel  de 
Erti.  {ÿ  Staede  Bailli  du  Roman  pays  & lean  de  Grambais  Chaftelain  de  Geoappe  ; 

Hrjnat.  pji.  (jComte  de  Haynaut  Walleran  de  Luxembourg  Sire  de  Lignyfbn 
coufin , le  Sire  de  Pottes , Willaume  de  Coutereel  Bailly  de  Halle  8c  lean  le 
Couftere  Chaftelain  de  Braine , lefquels  apres  deuc  information  firent  certaine 
divifion  fur  lefdiâes  limites  laquelle  parties  eurent  pouragrcable , & promi- 
rent de  latenirainfifermement  poureux  & leurs  hoirs;  Et  fùrceque  leComte 
s’eftoit  plaint  de  ce  que  les  gens  du  Duc  dans  là  Comté  de  Haynaut  avoient 
dccouppé  un  gibet,  qu’Otton  deTrafignies  avoit  faiâ  mettre  près  l’Abbayé  de 
Wauchier-Braine  comme  mamboirde  la  Damoifclle  de  Braine-Chaftel  , & 
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I EAN  3.  aulTi  de  ce  que  Henry  Cambtiaux  & Simon  de  Marchiponc  avoient  prias  qucl- 
D U c.  ques  bicns&  meubles  en  certaine  mail'on  près  la  porte  de  ladiâc  Abbaye , le- 

didt  Comte  déclare  qu'il  avoir  iàidb  IcidiAcs  plainâcs  fans  raifbn , félon 
qu’avoit  elle  trouvé  par  ladiâe  divifion , eflants  leldiâs  lieux  & places  dans 
les  bornes  de  la  Duché  de  Brabant,  de  quoi  lediâ  Comte  donua  fôs  lettres 
iour  de  la  Trinité  de  l’an  fuldiâ. 

LihtTtUit  Comme  Willaumc  Sire  de  Bocdel  avoit  aux  guerres  pafices  fùivi  le  Duc  Chmîetit 
s.dtBx-  jygp  fçj  hommes  & vaflàls,  qui  avoient  aulTi  contribués  aux  tailles  impo- 
' lecs,  le  Duc  par  les  lettres  données  à Lovain  iour  de  l’Epiphanie  de  l’an 

'334-  melme  MCCC.  XXXIV.  déclaré  que  ledidb  Sire  de  Bocftel  Ibn  coufln  n’a- 

XaU'  ^ ‘ ^ obligé  en  rigeur,  mais  qu’il  l’avoit  faiét  de  Ibn  gré  ôc  bonne 

volonté , promettant  de  ne  tirer  celle  contribution  en  conlequencc , ains  de 
maintenir  lediél  Sire  de  Bodlel  en  les  anciennes  libertés  obtenues  des  Ducs 
fes  prcdcccllêurs  ou  d’autres. 

Le  débat  pour  la  terre  de  Heufdcn  c’eftoit  renouvellé  défia  quelque  temps 
ftur  palTé,  car  eftant  lean  ieune  Sire  de Hculliene  trclpalle  envers  l'an  MCCC. 

Ilinjiltw.  XXX.  fans  lailTcr  enfant,  IcanSirc  de  Salîcnbergc  pretendoit  la  fiiccelfion  chruijc 
de  par  là  lêmme  Sophie  de  Hcufdenc  lueur  du  dcfuiiâ,  mais  Thiery  Comte  de 
Clcves  ne  le  voulut  admettre  à l’hommage,  dilantque  c’clloit  un  lîefmalcu- 
lin , qui  ne  pouvoir  fucccdcr  à femmes  ains  à (faute  d’hoir  malle  devoir  venir 
S.dtSaf-  su  Seigneur  de  qui  on  le  tenoit  immédiatement.  Le  Sire  de  Safîênbergc  peu 
ftnbtrgt.  fatisfaiél  s’adreflà  au  Duc  comme  Seigneur  Ibuvcrain  dcidiéls  biens , & de 
qui  le  Comte  de  Clcves  les  tenoit  en  nef,  & lui  cx|>olà  les  doléances  lut  le 
refus  que  lcdiél  Comte  de  Clcves  lui  avoit  faid  & fi  bien  mena  l’aflaire  que 
le  Duc  le  rcceut  à hommage  de  ladiéte  terre  de  Hculdcn  le  dimanche  apresla 
S.  Marc  encor  l’an  MCCC.  XXX.  mais  le  Comte  de  Clcves  tout  tout 
cela  ne  laillàpas  de  maintenir  la  fienne,  s’elhntmis  en  aCluellcpolIèinondcf 
dids  biens,  voir  quelque  temps  apres  ilcndilpofa  comme  du  ficn,domiantla 
moiéhe  de  ladite  Seigneurie  & terre  de  Heulden  aux  enfants  de  Gérard  Sire 
de  Homes  procrées  d’Ermengardc  de  Clcves  fa  ibeur  ; & encor  depuis  le  premiet 
iour  d’Aoull  de  l’an  MCCC.  XXXllI.  il  tranfporta  l’autre  moidiede  ladide 
terre  à Ibn  frere  lean  de  Clevcs  Sire  de  Lione  lors  Doyen  de  l’Eglilè  de  Co- 
logne, fans  en  tout  ce  comprendre  le  challeau  qu’il  recognoit  appartenir  au 
Duc  de  Brabant  qui  vrai  femblablcment  s’accorda  à tout  ceci  de  forte  que 
le  Sire  de  Salîènbeige  fc  trouvant  mis  hors  d’une  belle  & ample  lùccellion, 
fit  par  tout  fes  doléances,  fe  plaignant  grandement  du  tort  qu’on  lui  làilbic; 

Citvii.  & certes  point  du  tout  làns  railbn:  car  la  vérité  eft  que  Thiery  iadis  Comte 
de  Clevcs  par  fes  lettres  données  vendredi  apres  les  Liens  de  S.  Pierre  de 
l’an  MCC.  XCI V.  avoit  promis  à lean  lors  Sire  de  Heulden  & à là  femme 
qu’à  feutc  d’hoir  malle  de  leurs  corps , il  donneroic  l’invcftiture  de  la  terre  te 
Seigneurie  de  Heulden  à leur  fille  unique  Sophie  de  Heulden  lors  fiancée  à 
llmu:.  Willaume  fils  aifné  du  Sire  de  Homes,  & puis  mariéeauSirc  deSaffènberge 
lùldiâ,  mais  comme  lediét  Sire  de  Hcsïfdcn  eftant  là  femme  mere  deladt<& 

Sophie  trefpaftée,  s’allia  de  nouveau  & procréa  un  fils  nommé  lean,  ladiâe 
donnation  faiâe  en  faveur  do  Sophie  n’euft  effcÆt  pour  lors , mais  eftant  de- 
puis lediâ  fils  trcfoalTc  comme  diâ  eft  en  l’an  MCCC.  XXX.  fans  enfant  i 
lediâ  Sire  de  Saffenberge  pretendoit  que  la  promelfcfaiâ  parle  Comte  de 
Clcves  en  faveur  de  là  femme  devoir  avoir  lieu  , & que  Thiery  Comte  de 
Cleves  eftoit  tenuBe  tenir  bon  & vallabic  ce  que  par  le  Comte  Thiery  fon 
perc  avoit  cefte  oftroyé,  mais  le  raifbns  valloicnt  peu  ou  l’on  procedoit  par 
voye  de  fiiit,  & parainfi  le  SiredeSaifonberge  le  trouvant  hors  détour  clpoir 
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de  pouvoir  redreflèr  fes  afiiires  délibéra  de  faire  tout  le  mal  qu’il  pouvoir  fur  I**"  ë 
quoi  il  fit  diverfcs  courfes  fur  le  pays  de  Cleves,  & finalement  fe  refolut  de 
Airelcmcfmefirr  noftrepays,  à quel  cfFeâ  ayant  ioinâ  quelques  amis  il  vint 
courir  fiir  la  campine  & brulla  plufieurs  marions  à Tumhout , mais  à la 
retraiâe  il  fc  trouva  pourfuivi  de  fi  près,  que  tout  le  butin  qu’il  avoir  pris 
demeura  aux  nollres  ayant  du  mal  aues  à le  fauver  à la  fuite  , eu  forte  que 
volant  qu’il  eftoit  trop  foible  pour  fe  bander  contre  des  fi  forts  ennemis,  & 
fàfohant  d’ailleurs  les  pretenlîons  que  Willaume  Comte  d’Haynaut  avoir 
ci-devant  efmeu  pour  ladiâe  terre  de  Heufdene,  il  fo  tranfporta  devers  lui, 

& parmi  certaine  Ibmme  d’argent  lui  vendit  & tranfporta  tout  le  droidt  que 
deparlàfemme  ilavoit  à ladiâc  terre;  Enfuite  de  quoi  Icdidt  Comte  d’Hay- 
naut fans  autrement  balancer  l’affaire  vint  mettre  le  fiege  au  Chafleau  de 
Heufden , qui  fut  fi  bien  défendu  par  leau  d’Elshoute  pour  le  Duc,  que  le 
Comte  fut  contraindlde  quitterfon  entreprinfe,  mais  celle  querelle  fut  encor 
LtD*c  terminée  autraidé  deCambray  le  XII.  de luillet de  l’an  M C C C.  X X X I V. 
wSi  commilfaires  du  Roy  nommes  ci-deffus , lefquels  ordonnèrent  que  la  vil- 

n%frlf  le , terre  & Seigneurie  de  Heufden  avec  la  terre  de  Drongelen  dévoient  ap 
partenir  au  Duc  de  Brabaut , & que  le  Comte  d’Haynaut  lui  devoir  tranfpor- 
ter  tout  droid  & adion  qu’il  y avoir  aucunement  prétendu , en  tecompenfe 
dequoi  le  Duc  lui  devoir  afiîgner  en  ladide  terre  de  Heufden  une  rente  de 
cent  livres.  Quelque  peu  devant  noftre  Duc  s’efloit  encor  acquis  de  Thierÿ 
de  Homes  8c  les  frétés  enftnts  d’Ermengardc  de  Cleves  le  droid  que  leur 
competoit  en  ladide  terre  de  Heufden  en  vertu  de  la  donnation  à eux  fàidd 
par  leur  oncle  Thiery  Comte  de  Cleves,  parmi  certaine  fomme  8c  une  rente 
de  quarante  livres  noirs  Tournois  qu’il  leur  affigna  famedi  apres  l’odave  dd 
' S.  Sacrament  XI.  aumois  de  luingdel’an  MCCC.  XXXI V.  fnrletollied 
audid  Heufden  à prendre  tours  les  ans  à la  S.  Martin,  laquelle  fe  pouvoir 
acquiter  parmi  quatre  cents  dcfdides  livres;  & encor  apres  iour  des  Pafqucs 
floriesdel’an  MCCC.  XXXVII.  le  Duc  achapta  auffi  de  lean  de  CleveS 
Sire  de  Linné  & d’Orfoye  Doyen  de  Cologne  la  part  que  lui  competoit  en 
ladide  terre  de  Heufdene  parmi  la  fomme  dp  mille  & cinc  cents  roiaux  d’or, 
de  quoi  il  donna  fes  lettres  foubs  le  telmoignage  de  Walleran  Archevefquc 
deCologne,  de  Willaume  Comte  de  luliers,  de  Reynaud  Comte  deCueldres 
& des  Sires  de  Bilant  & de  Zuleu.  Et  comme  le  Sire  de  Saffenbergeformoit 
des  plaindes  fur  l’invalidité  du  tranfport  par  lui  Aid  au  Comte  d’Haynaut, 
à caufe  que  les  deniers  de  l’achapt  ne  lui  avoienc  cllé  payés;  noftre  Duc 
pour  encor  terminer  celle  difficulté,  affigna  audid  Sire  de  SaffènberK  une 
rente  de  trois  cents  roiaux  à prendre  annncllement  fur  la  grutte  de  la  ville 
de  Boifle-Duc,  defquels  le  Duc  pouvoir  rachapter  les  deux  cents,  & les  cent 
reliants  devoit  ledid  Sire  de  Saflènberge  & les  fuccefTcnrs  tenir  en  fief  des 
Ducs  de  Brabant,  de  quoi  furent  données  lettres  iour  de  S.  Severinde  l’an 
MCCC.  XLVI.  Deforteqn’àgrande  peine &defpcnceleDucacquift fina- 
lement la  propriété  & domaine  util  de  ladide  ville,  terre  & Seigneurie  de 
Heufden,  dontauparavantiln’avoiteuqueledomainedireft&fonverain;  & 
comme  les  Sires  de  Heufden  avoient  pofledé  lesterresd’Outheufden , Vliemen , 
Hedichulen  & Engcien  qu’eftoient  devoluës  à Renaud  Comte  de  Gueldres 
(comme  ie  crois  par  le  droid  Aodal  mafculin)  noftre  Duc  ioignit  encor  à 
ladide  Seigneurie  lefdides  terres,  par  elchange  qu’il  traida  avec  ledid 
Comte  de  Gueldres  pour  les  terres  « Thielt,  Sandwijek  & Herwerden, 
comme  nous  déclarerons  plus  particulièrement  ci-apres  fur  l’an  MCCC. 
XXXVII. 
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Enl’anMCCC.  XXXV.  Philippede  Bolandcpar  leslettrcs  données  mar-  Prttmj 
di  apres  Pafques  recc«nut  avoir  rcccu  de  noftrc  Duc  fept  cents  royaux  d’or,  ?«•  ‘7S- 
pour  laquellclbmme  iralTi|rQa  au  Duc  une  rente  de  léptante livres  Hallins  fur 
là  court  diâ  Honnewyle  ntuéeà  Bolande,  & fur  fon  Village  Donnellach, 
laquelle  rente  lediét  Philippe  & lès  fuccelîèurs  doivent  tenir  en  fief  des  Ducs 
de  Brabant. 

Robert  d'Arthois  Comte  de  Beaumont  banni  de  la  France,  dclchallc  de 
noltrc  Duché,  &poutluivi  du  Roy  Philippe  l'on  beiufrere,  fut  Analemcnt 
contraint prendrclbn  refugedeversEduard  III.  Roy  d’Angleterre,  àquiil„'J7r.  "" 
fçeut  réellement  perfuader,  qu’il  lui  mit  cnfantafie  la  conquelledu  Royaume 
de  France , quedeparfa  mcrcil  lui  dilbit  appartenir,  & à cell  cfTeâ  propolà 
des  moyens  fi  propres  & faciles  en  ropareucc,  que  ia  l’Anglois  ne  fongeoit  à 
autre  cholè<  à quoi  d’ailleurs  les  ailles  d'ambition  & une  magnanimité  na- 
turelle lui  poulToient  làns  beaucoup  de confideration;  mais  comme  c’clloit  un 
affaire  de  poix,  l’on  trouva  bon  de  préparer  le  chemin  par  alliances  & confé- 
dérations, à quelle  fin  l’EvcIquc  de  Licolnc  pcrlbiinage  tort  habille  en  bonne 
compagnie  paflàdcça  la  mer , lequel  fi  heureufement  guida  celle  befogne  par 
la  direûion  du  Comté  d’Haynaut  bcauperc  du  Roy  Eduard,  quepluficurs 
Princes  & Seigneurs  de  la  Germanie  inferieure  s’attachcrcot  à ce  parti,  def- 
quelsfurent  Renaud  Comte  de  Gucidres  bcaufrere  dudiâ  Roy  Edu.atd , Wal. 
leran  Archcvclqucde Cologne&  le  Comte  de  luliersibn frété,  Adolf  Comte 
desMonts,  AdolfComtedc  la  Marche,  ThicrySiredcHcynsberge,Thicry 
SircdcFauquemont&  Icanfon  ftere,  lean  dcHaynaut  Comte  de  Solfions  à 
Sire  de  Beaumont,  Henry  de  Flandres  Sire  de  Ninhove , lean  Comte  de  Sal- 
mecnArdcnnc,  Arnou  Sire  de  Blankenheim,  lean  Sire  de  Randetode  & 
quantité  d’autres  d’clgal  & moindre  rang. 

Entretant  nollre  Duc  n’eftoit  trop  latisfaiél  de  ce  que  le  Roy  de  France 
retenoit  en  fes  mains  la  ville  de  Malincs  & diffetoit  toufiours  la  prononcia- 
tion de  Ibn  arbitrage,  de  quoi  le  Comte  de  Flandre  elloit  de  mefrac  ailes  peu 
content,  & parainfi  lefdiéls  Duc  & Comte  cllants  parcnfembic  à Tenre- 
mondeledernier  lourde Marsde  l’an  MCCC.  XXXVI.  arrcllcrent  entre 
eux  certaine  convenance  en  la  forme  fuivante.  Que  le  Duc  & le  Comte  ée  CiartnJr 
leurs  fuccelîèurs  polTedcroient  de  la  en  avant  la  ville  de  Malines  & les  ap-  Brttat. 
pendcnces  d’icelle  conioinâcment , tout  ainfi  comme  ci-devant  l’Evelquc  de 
Liege  & Margarete  fille  de  Gucidres  les  avoient  pofiedés,  & prendtoi:  le 
Duc  fa  part  en  fief  du  Comte,  & réciproquement  le  Comte  fa  part  du  Duc, 

& lediéi  Comte  rclevcroit  encor  làdiâe  part  de  l’Eglife  de  I.icge,  comme  il 
s’clloit  obligé.  Que  de  commun  accord  le  Duc  &Tc  Comte  gouverncroienc 
ladiéle  ville  y mettant  EIcoutene,  Receveur  & Efehevins,  & le  revenu  en 
proveuantferoit  receu  par  leur  commun  receveur,  qui  feroit  tenu  de  tendre- 
compte  à leurs  députés.  Que  les  demeurants  à Blydenbergc  lèroient  particu- 
lièrement fubieâs  au  Comte,  & ceux  de  Neckerl^el  tant  lèulcmcnt  au  Duc. 

Que  l’un  ni  l’autre  pouroit  faire  ballir  quelque  challcaü  ou  fortreflè  en  la- 
diâc  ville  ou  es  appartenances  d’icelle,  ne  fût  de  commun  accord,  & de  ce 
furent  tefmoins  de  la  part  du  Duc  de  Brabant  lean  Evefque  d’Vtrecht  Sire 
de  Diell,  Henry  Comte  de  Vianden,  Thiery  Sire  de Fauquemonr , Willaumc 
Sire  de  Homes  & d’Altena , Willaumc  Sire  de  Wclèmale  Marcfchal  de  Bra- 
bant, Arnou  Sire  de  Steyne,  lean  Sire  d’Agimont  &dcWalhain,  lean  Sire  de 
Marbais.  lean  Sire  de  Sombreffè,  Thomas  de  Diell  Sire  de  Zcicm,  Gérard  de 
Wclèmale  Sire  de  Mercfèm,  Willaume  de  DuvcnvorJc  Sire  d’Oifterhont , 
Willaumc  Sire  de  Cranendouck,  Henry  Sire  de  Duffle  & de  Gcle,  lean  de 
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CuyckSiredeHoochftratcn,  WauthicrdcBerchem,  Louis  Sire  de  Diepenbe-  Ua!»  3. 
kc,  lean  de  Hellcbcke  Sire  Loenhout  & d’Ophain,  Arnou  Sire  de  Crain-  Doc. 
hcm&de  Goicke,  Thicry  de  Walcourt  Sire  d’Aa  & de  Lennick  Marclchal 
d’Haynauc,  Godefroy  de  Wcfèmale  Sire  de  l’El'clulé,  Gérard  Sire  de  Voriclacr 
Chaftelain  de  Iudogtie,GillesSire  deBouchout,Willaumc  Sirede  Petershem* 

G i Ibert  des  Grès , G illes  de  Quaderebbe  Sire  de  Bierges , Arnou  de  Hellebeke, 
Willaume  vanden  BofTchc,  Wennemaar  de  Hoocbfrraaten,  Coftin  de  Ber- 
chem,  Ican  Pylylcr,  lean  Sire  de  Muinhem,  Henry  de  Walhain  Sire  de 
Vaux,  Henry  de  Walcourt  Sire  de  Faverchines,  Herman  van  OIT,  Adam 
d’Oupey , Gofuin  de  Filforde  Chevaliers,  lean  Sire  de  Rotlelacr  AdvoUc  de 
Macltricht,  leandcMeaudregc  Efeuiers. 

Comme  entre  les  Officiers  du  Duc  & jes  Ecclcfiaftiques  réguliers  de  Bra-  Dinu.. 
bantpalTc  quelque  temps  quellion  s’efroit  elmeu  lur  les  Corewijdes  & gifles 
que  l’on  pretendoit  à leur  charge,  finalement  le  Duc  voulant  que  l’affaire  fut 
deterrainé  par  perfonne  neutre,  remit  le  tout  au  dire  & iugement  deWil- 
laume  Comte  d’Haynaut,  qui  par  les  lettres  d’arbitrage  données  à Bruxelles 
le  XXIV.  d’Oeflobrede  l’an  luCdita  MCCC.XXXVl.  ordonna,  quelesCo- 
reweydes  feroient  taxées  & modérées  à certain  pris  parmi  lequel  les  Eccle- 
fiafliques  dcmeurcroient  libres  de  fcmblables  charges,  ce  que  le  Duc  advoUa 
femblabicmcnt  par  fes  lettres. 

LouisComtc  dcLos&deChiny  trcfpaffa  le  XlX.delanvicrde  l’an  mcimc  Haclim. 
MCCC.  XXXVI.  ayant  inftituc  l'on  heritier  Thicry  Sire  de  Heinsberge  fils 
d'une  fienc  locur,  mais  l’Eglife  de  Licge  pretendoit  la  Comté  de  Los  comme 
pièce  motivante  d’iccllc.  Et  puis  que  cefle  queflion  caulà  depuis  diverfes 
guerres  & débats  entre  les  parties,  il  ne  ferat  du  tout  hors  de  propos  de  rap- 
porter ici  bricfvcment  les  raiibns  & defences  que  d’un  coflé  & d’autre  furent 
propolces  pour  cflablir  leur  droiâ  ; pour  l’intelligence  de  quoi  il  convient 
Icavoir  que  la  Comté  de  Los  eft  compofée  d’une  partie  de  l’Hasbaing  & par- 
tie delà  Taxandric,prennantfon  nom  delaVillc&Chaflcau  de  Los  fituée  en- 
tre S.  Tron  &Tongres : oril cfl, que  prcIquetoutl’Hasbaing cfloit  ancienne- 
ment motivant  de  l’Eglilc  de  Liège,  d’autant  que  nous  trouvons  qu’en  l’an 
^I.  XL.  l’Empereur  Henry  III.  donnai  l’Evcfquc  Nithard  toute  la  louve- 
rainité  qu’il  avoit  en  la  Comté  de  Hasbaing  lors  poffcdéc  par  le  Comte  Ar- 
nou ; Sc  parainfi  eft  il  affés  vraifemblable  que  les  Comtes  de  Los  tenoient 
plufieurs  pièces  principales  de  leur  Comté  de  ladiéfe  Eglil'c  de  Liegç,  mais 
auffi  efl  il  certain  que  mermes  dans  l’Hasbaing  ils  poffedoient  plufieurs  ter- 
rcsenfranc&librc  alleu,  car  nous  remarquons  par  bonnes  chartes  qu’en  l’an 
M C C.  III.  Louis  Comte  de  Los  cflant  entré  en  guerre  avec  Henry  I.  Duc 
dcBrabant,  pours’aficurcr  du  fupport  de  Hugue  de  Pierrepont  lors  Evefque, 
il  céda  à fon  Eglilê  & print  en  fief  d’icelIe  ïes  Chafteaux  de  Montenake  & 
Hallutavcc  les  terres  y appartenantes,  fon  alleu  de  Tcffcnderlo , le  Chafteau 
de  Lumaing  que  Louis  Âdvotlé  d’Hasbaing  tenoit  de  lui  i hommage,  avec 
tout  ce  qu'il  pollcdoit  librement,  i telle  condition,  que  (csheritierSpluspro- 
chains  lui  dévoient  fucceder  efdiâs  biens , en  rccompenfe  de  quoi  Icdiâ 
Evefque  lui  promit  toute  affiflencc  contre  Icdiâ  Duc,  & lui  donna  en  aug- 
mentation de  fondiâ  fief  tout  le  droiâ  qu’il  avoit  au  Chaflean  de  Duras , lors 
occupéparlcsBrabançons,  comme  en  fon  lieu  nous  avons  appoinété.  Eflant 
depuis  lediâ  Comte  de  Los  trefpafic  Arnou  fon  nepveu  & lucccffcur  releva 
ladidlcComtédeLos  avec  lefdiôes  terres  dcl’EvcfqnedeLit^e,  comme  auffi 
firent  les  Comtes  fui  vants  lean,  Arnou&Louisdernierement  defiinét,  par  ou 
ceux  deladiéle  EgliledeLiege  pretendoient  que  toute  la  fucceffion  leur  cfloit 
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I E Ml  3.  dévolue  par  le  drotâ  féodal  oWervé  en  l’Empire  , lequel  porte  que  lors  que 
Olc.  quelque  feudauirc  vient  à mourir  lans  hoirsmaflé,  le  Sciûneur  de  qui  le  fief 
ell  tenu  fuccedé  en  icelui , & par  ainfi  debatoicot  le  tclfament  du  deniicr 
• CointedeLosfàidenlàvcurduSircdeHcinsbcrgedenullité;  commeayant 
ledid  Comté  diipofé  de  chofe  que  ne  lui  appartenoit  diredement,  & dont  il 
ne  pouvoic  tefter  en  preiudice  du  droid  féodal.  Au  contraire  le  Sire  de 
Heinsbci^  foudenoit  que  la  Comté  de  Los  lui  touchoit  de  droide  & natu- 
rellefuccedion, conunedls de  iafosuraifuée  du Comcedernierenientdeiùnd, 

& que  pour  la  Ibuvcrainité  ptecenduë  par  l'f^lilè  de  Liege  qu’il  l’advoUoir 
plaincment,  & edoitprcftdeâirel'homm^edcu.toutainficommcfononcle 
, &foprcdcceireursl’avoientftid;  mais  touchant  le  droid  féodal  de  l’Empi- 

re allégué  en  faveur  de  ladidc  EgLfe,  il  dilbit  que  tel  droid  n’cfloit  uoiver- 
fellementoblcrvépar  tout  l’Empire,  comme  ilcdoitnotoirecn  plufieurs  fiefs 
grands  & petits  mouvants  d'icelui,  & que  particulièrement  celte  loi  n'avoic 
place  es  fiefs  qui  ne  refortoient  immédiatement  de  l’Empire  comme  eftoit  la 
Comté  dcLosicfiant  d’ailleurs  hors  de  toute  difpute.  que  la  pcrlonne  qui  le 
faid  féudatairc  d'aucun  Seigneur  de  biens  qu’il  polTedoit  librement  le  peut 
faire  à telles  conditions  comme  bon  luifcmble,  lefquclles  conditions  leSeig.! 
neurefttenu  d’oblcrver  comme  loi  polce  pat  contrad  d’ou  le  Sire  de  Heyns- 
berge  inferoit , qu’en  tout  cas  lui  dévoient  fucceder  les  biens  qu’en  l’an 
MCC.  III.  LouisComtedeLosfbnpredecefTeuravoitptinscnfiefderEglifc 
deLieee,  avec  claul'ule  qu’ils  dévoient  fucceder  à Ibn  heritier  plus  prochain, 
adioultaut  que  parla  onpoOvoit  icmblablemeot  defeouvrir  la  nature  de  tout 
lefief  queles  Comtes dcLos  avoient  tenu  de  ladide  Eglilb.  En  outre  difoit  il 
que  la  Comté  de  Los  n’elloit  toute  fituée  en  l’Hasbaing , ains  qu’il  y avoir  di- 
verfcspicccs  gifàntes  en  laTaxandrïc,  aulquclles  en  tout  cas  ladide  Eglilb  ne 
pouvoit  prétendre  la  (buverainité. 

LiS.it  Tandis  qu’on  s’entretenoit  aux  dirputes  le  Sire  de  Heînsberge  ii^ant  que  HKftm. 
Htmsiir-  la  poflèlfion  lui  douneroit  grand  advantage  occupa  fans  aucune  refiftence 

tonte  ladide  Comté  de  Los , car  d’une  part  les  vafTals  aimoient  plus  pour  **”' 
tULti.  Seigneur  l’hereticr  de  leur  Comteqnel'EglifedeLicge,  &d’ailleursrEvcfque 
Adolf  diflîmuloit  avec  le  Sire  de  Heynsberge  qui  avoir  là  foeur  à femnle, 
mais  ceux  du  Chapitre  le  preflèrent  tant  de  bulles  qu’ils  obtindrent  du 
S.  Siégé  que  finalement  il  fut  forcé  de  prendre  les  armes  pour  refiablir  le 
droid  prétendu  par  fon  Eglife,  toutesfois  Raynaud  Comte  de  Gueldres 
trouva  moien  de  modérer  cefte  rigeur  parmi  certaines  conditions,  (bavoir 
cft  que  la  Comré  de  Los  (croit  mile  en  mains  de  l’Evelque  comme  (buverain 
Seigneur  d’icelle,  lequel  y mettetoit  de  fi  part  un  Lieutenant  pour  le  tenir, 
iulques  à ce  que  par  voye  de  iuftice  fêroit  déterminé  à ;qui  elfe  appartenott 
de  droid,  & ijue  cependant  tours  officiers  demeurcroient  en  leurs  cftats 
comme  auparavant;  mais  cefiappoindementn’eulll’iiruë  que  ceux  du  Chapi- 
tre s’eftoient  promis,  caries  officiers  plus  afîèdionncs  au  SiredeHeinsberge 
qn’aux  Liégeois  refiiièrent  toute  recognoilfance  & fubiedion  à Ican  de 
Landris  Chevalier  que  l’Evefque  avoir  defigné  fon  Vicaire  en  ladide  Comté , 
auffi  roues  les  Princes  & Seigneurs  voifins  efioient  poirés  pour  le  Sire  de 
Heynsberge,  defbrteque  ceux  du  Chapitre  confiderants  ledanger  qu’ilscou- 
roient  fi  la  canfe  fiic  remife  aux  Pairs  de  la  Courr  Epilcopale  on  aux  Princes 
de  l’Empire,  envoierent  fecretemout  à Rome,  & il  bien  feeurent  négocier 
que  le  Pape  Benoifi  XL  fit  citer  en  fa  Court  le  Sire  de  Heinsberge  pour 
eilre  oUi  en  fes  defénees,  à quoi  tootesfifis  le  Sire  de  Heinsberge  s’oppolà 
formellement , dilant  que  la  cognoKTance  de  celle  caufe  n’appattenoit  au 
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Pipe  Di  à fa  conrt  ; ains  à l’Empereur  comme  fouverain  Seigneur  de  qui  la 
Comté  de  Los  eiloic  mediatement  mouvance , & que  ladiâe  Comté  en  ce 
qui  regarde  le  temporel  n’eftoic  aucunement  fubieéteau  Pape  ni  à la  Gourde 
Kome,  ains  quela  Ibuverainitéque  les  Evelques  deLiege  yavoientleurcom- 
pecoic  fimplemeat  par  bene/ice  & conccilion  des  Empereurs , comme  toute 
autre  iurildiâion  temporelle  & tcgalicé  qu’ils  prcnnoienc  immédiatement 
de  l’Empire. 

La  correfpondence  qu'il  y avoir  entre  nollre  Duc  & l'Evelque  de  Liege 
n’eftoit  trop  ailèurée  « & fc  contentoit  l’Evelque  ailes  mal  des  convenances 
craiâécs  peu  devant  entre  le  Duc,  & le  Comte  de  Flandres  fur  la  ville  de 
Matines,  &en  lîr  fesdoleances  eferivant  à ceux  de  ladiâe  ville laigcmenc du 
tort  en  ce  faiâ  à ion  Egliiè,  les  exhortant  de  vouloir  quicer  le  parti  du  Duc 
parmi  grandes  & belles  promelTes,  par  lettres  de  l'onfielme  de  luing  de  l’an 
MCCC.  XXXVn.  & comme  ilfalloit  peu  pour  parvenir  aux  extrémités  en- 
tre ceux  qui  vouloienc  peu  de  bien  l’un  à l’autre,  l’Evelque  prclque  au  mclme 
temps  mit  en  incrediéF  toute  la  Duché  de  Limbourg  liir  ce  qu’il  dilbit  que 
Renaud  Site  d'Argenceau  Senefchal  de  ladiâc  Duché  avoit  fàiâ  quelques 
excorfions  violentes  for  les  biens  de  l'Eglilê  de  S.  Dionis  à Li(g;e  ; le  mal  fut 
alimenté  d’ailleurs  par  Ce  que  le  Duc  au  mois  d’Aoull  enfuivanc  aVoit  iàiâ 
trancher  la  telle  à deux  Liégeois  qu’il  diloit  avoir  mclprins  contre  Ibn  autho- 
ticé&inrildiélion,d’ou  grande  commotion  s’enfuivit  p>ar  tout  le  pays  de  Liè- 
ge, l’Evefque  mit  aulTi  en  incrediâ  tout  le  Brabant  qu’elloit  de  ion  Dioce- 
lè.  Le  Duc  d’autre  collé  fit  prendre  en  arrcll  coûts  les  biens  des  Eglifes  de 
Li^e  fitués  en  fon  pays,  tellement  que  l’on  ne  voyoitpartoutque  desconfu- 
ftoiis&delordrcs:  les  Evelques  de  Noyon  &d’ Arras  firent  pluîieuts  devoirs 
pour  crouverquelquc  modération  aux  exces,  mais  ils  perdirent  la  peine  làns 
rien  faire:  car  l’hiver  n’eltoic  par  fi  toll  pallè  ou  l’Evelque  le  mit  en  armes âc 
fbrtit  de  Liege  le  III.  d’Avril  vendredi  devant  les  Palqucs  fleuries  de  l’an 
MCCC.XXX  VlII.ménant  en  fâ  compagnie  leanRoy  deBoheme.quiefloit  venu 
à fon  fecours  avec  mille  & huiâ  cents  chevaux.  Le  Duc  s’clloic  aulli  mis  en 
campagne  & ayant  en  là  compagnie  Renaud  Comte  de  Gueldres,  Thiery 
Comte  de  Los  & deChiny,  Godefroy  SiredeHeinsberge  fOn  fils,  Thiery  Sire 
de  Fauquemont,  lean  Sire  de  Berges  fur  Soom  Ibn  frere&  autre  grande  noblefiè 
il  approcha  les  frontières  du  pays  de  Liege  pour  détourner  les  entreprinicsde 
fes  ennemis.  Cependant  Walteran  Archevcfque  de  Cologne , le  Comte  de 
luliers  Ibn  frere  & le  Comte  d’Haynauc  beaulîls  à nollre  Ehic  firent  grands 
devoirs  pour  empelcher  toute  hollilicé  & mettre  bas  les  armes  par  quelque 
traiâé  d’accord,  ceque  finalement  ils  impetrerenc  des  parties,  qui  de  commun 
accord  defignerent  lediâ  Archevel^e  & Iddiâs  Comtes  pour  eflre  iuges  & 
amiables  compofiteurs  de  toutes  différences  efmclles  encre  eux,  comme  aulli 
du  débat  pour  la  Comté  de  Los  difputée  entre  lediél  Evefquc  âc  le  Sire  de 
FFeiusberge.  Enfuitc  de  quoi  lefiliÀs  arbitres  ordonnèrent  par  leur  fentcnce 
definitive  que  touts  arrelh  fiiiéls  par  le  Duc  fur  les  biens  de  l’Eglilê  de  Liege 
féroient  levés  &que  la  valeur  des  dommages  foufierts  par  ladiâc  Ëglilc  le- 
roit  reflituée  à leur  taxation , de  quoi  dcmeuroienc  relpbndanCs  pour  le  DuC 
les  Comtes  de  luliers  fc  cTHaynaut  avec  Ican  Sire  de  Dumont  jnfques  à la 
fbmme  de  vingt  mille  florins.  Que  de  mefine  touts  interdits  feroiCnt  levés 
dans  les  terres  «pays  du  Doc.  Et  pour  ce  qu’efl  des  autres  qnellions  entre  le 
Duc  & l’Evelque  de  Liege,  ils  furent  remis  à l’ordonnance  F:  arbitrage  de 
PArchevelquedeCologne  & du  Comte  de  Haynaut  de  la  part  du  Duc,  ac  de 
la  part  de  l’Evefque  du  Roy  de  Bobeme  & de  Thiery  de  Walcourc  Sire  de 
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Rochefort,  lefqucls  devoientfe  ioindre  &cntrcr  àHaflcltlcXXVI.  damoiS 
d' Avril  courant,  & n’en  fortir  iulijucs  à ce  qu’ilsauroicntprouoncc leur  lén- 
tencc  & arbitrage.  Et  avec  ce  Icfdiéîs  Archcvclque  6:  Comtes  de  Iulicrs  & 
d'Haynaut  par  arrell  prononce  le  lundi  avant  rArccnlion  dudidt  au  MCCC. 
XXXVIII.  adiugerent  au  Site  de  Heynsberge  & à les  fuccelTcurs  la  réelc 
pofledion  & propriété  de  toute  la  Comte  de  Los  & des  appartenances  d’i- 
celle, pour  la  tenir  perpétuellement  en  fief  derEglife  dcLiege,  dcordonne- 
rent  que  ladiéte  Eglilc  auroit  & pofiederoit  le  Chaficau  & Cliaftclainic  de 
Montenac,  l’AdvoUerie  de  Liège  qup  les  Comtes  de  Los  avoient,  avecune  ^ 
rente  à la  charge  de  la  mefmc  Eglile  de  deux  cent  nuiids  de  Iciglc;  pourlef- 
quellcs  parties  l’Eglife  payeroit  promtement  au  Sire  de  Heynsberge  la  Ibm- 
mede trente  & quatre  mille  roiaux  d'or,  de  l’argent  procédant  de  la  vente  de 
la  ville  de  Malines,  à telle  condition  que  IcdiCt  Sire  de  Heinsbcige  parmi  la 
reftitution  de  ladiéle  fomme  pourat  retirer  ladidle  Challellainie,  Chafteau  , 
Advo'ilcrie  & rente  dans  le  terme  de  vingt  & cinc  ans  ; mais  aucuns  du 
Chapitre  s’oppoferent  à celle  fcntence , dilants  queleurEvcIqucfavorifoitle 
Sire  de  Heynsberge  Ibn  bcaufrere , & que  le  compromis  ni  l’arbitrage  pronoiis 
ce  ne  potivoient  aucunement  lubfitlcr  en  droiél,  puis  que  défia  fur  la  mclme 
quellion  il  y avoit  procès  pendant  (»r  devant  IcS.  Siège,  & que  le  Pape avoit 
prononce  fcntence  d’excommunication  contre  tout  ceux  qui  fe  voudroienc 
conftituer  iuges  en  ladiéle  caufe , laquelle  il  avoit  exprefrement  relcrvcc  .à  la 
iudicaturc  de  là  Court:  aufii  rcmonftroient  ils  que  la  Challclainic  de  Monte- 
nac, rAdvoUerie  & la  rente  en  dépendante  ne  |-)ouvoicnt  cllrc  achaptecs  par 
leurEglilê,  d’autant  que  c’elloicnt  membres  & parties  delà  Comte  de  Los 
laquelle  l’Eglife  pretendoit  à bon  droid  lui  appartenir;  cllantcholè  notoire- 
ment hors  de  tout  railbn  qu’une  perfonne  achapteroit  ce  qu’il  feait  lui 
élire  propre , d’ailleurs  difoient  ils  que  le  Chapitre  avoit  univerfellemcnt  & 
particulièrement  iurc , que  les  deniers  de  la  vente  de  Malines  ne  lèroiencdi- 
vertis  en  aucune  façon,  ains  emploies  par  commun  accord  en  l’acquclle  de 
quelque  bien  & terre  remarquable , de  lortequ’en  tout  cas  Icldicts  deniers  ne  ■ 
pouvoientellre  touchés  pour  cell  affaire.  LcSircdcHeinsbcrgcd’autre  collé 
maintenoit  ladiéle  fcntence  ellre  vallable,  ayant  clléprononcée  en  vertu  du 
compromisfaiél  parrEvclquc&  la  plus  grande  &meillcurc  partieduChapitre- 
dcLicge:  & quant  au  procès  qu’ils  pretcndoientcllrcpendantàRomc,  ildifoit 
que  le  Pape  elloit  mal  informé  du  faiét,  & n’clloit  iuge  competent  en  celle 
caulè,  laquelle  dependoit  de  l’authorité  Impériale  ou  aux  arbitres  que  les  par- 
ties avoient  unaniment  à ce  defignés. 

Le  Sire  de  Heynsberge  foi  dilant  Comte  de  Los  & deChiny  avoit  peu  de-  Prtmvn 
vaut  par  lettres  données  à Lovain  vendredi  devant  la  S. Thomas  de  l’an  ptg.iià. 
MCCC.  XXX  'VIL  tecognu&  déclaré,  que  nollre  Duc  avoit  de  droit  libre 
paffage  & repallàge  avec  armés  ou  autrement  par  toute  ladite  Comté  de  Los, 
tout  ainfi  comme  les  Ducs  dcBrabant  l’avoient  eu  de  tout  temps  mémorable, 
de  quoi  furent  tcfmoins  Willaume  Sire  de  Petershem  & Willaumc  d’Orlay 
Sire  de  Rummes  fes  hommes  & féaux. 

Encor  en  ladite  année  MCCC.  XXX  Vll.iour  de  S.  Thomas,  lesheri-  Chtrut 
tiers  de  Gérard  Sire  de  Diell  & Challelain  d’Anvers  trefpalTé  peu  devant, 
feavoir  cil  lean  Evefquc  d’Vtrecht  Sire  de  Diell  & Chaftclain  d’Anvers,  & 
Thomas  de  Diell  Sire  de  Séclem  freres  audiiT  feu  Gérard,  & Ifabcau  de  Diell 
leur  niepcc  fille  d’ Arnou  de  Diell  auffi  leur  Ircrc  avec  Hugues  d’Ailly  Sire  de 
Rummes  fon  mari  firent  partage  pardevant  le  Duc  & le  Comte  de  Los  & en 
ptcfcncc  de  leur  parents  & amis  Otton  Sire  de  Cuyek,  Arnou  AdvoUc  d’Haf- 
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baing  Sire  de  Lumain , Chamont  & Hermalc,  Willaume  Sire  de  Wefcmalc  Ieah  3. 
Marelchal  de  Brabant,  Henry  Berthotic  Sire  de  Dudlet  Willaume  Sire  de 
Bocllel  & Louis  Sire  de  Diepcnbeck. 

Le  Duc  par  fes  lettres  données  à Bruxelles  lundi  avant  la  Nativité  de 
S.  lean  Baptifte  de  l’artnée  MCCC.  XXXVIII.  confirma,  rcnoUvella&am- 
plifia  touts  privilèges  , droiéts  & immunités  ci-devant  concédées  par  lui  ou  par 
lès  predecelleurs  aux  Ecclefialliqucs  réguliers  de  la  Duché  de  Brabant. 

Eduard  Roy  d’Anglcterreayant  faiéï grandes  preparationspourentrepren- 
dre  la  conquefte  de  France,  arriva  en  la  ville  d’Anvers  au  mois  dcMaij  du-  nJfm' 
diâan  MCCC.  XXXVIII.  avec  la  Royne  Philippote  feeur  auComted’Hay-  SmvIm:^ 
naut  & grand  eftat  & noblellè.  ou  le  Duc  qui  cltoit  fôn  coufin  Germain  le  ^0"r- 
rcceut  en  grande  magnificence  , & pendant  l'on  feiour  illec  il  fut  vifité  des 
Comtes  de  Gueldres&deluliers  fes  beaux  frétés,  & leadde  Site  de  Beaumont 
oncle  de  la  Royne,  qui  lui  promirent  toute  alfillence  &fupportj  &àfinde 
prendre  un  bon  pied  en  fes  afiâires  il  fut  arretlé  que  pour  la  mi-Aou(l  l’bn 
tiendroit  une  afTemblée  en  la  ville  de  Halle,  ou  l’on  adviferoit  par  quel  bout 
l’on  commencerait  la  guerre,  & par  quels  moiens  on  lapouroitreduircàheu- 
reulc  fin.  En  fuite  de  quoi  l’on  trouva  bon  que  leldiâs  Comtes  de  Gueldres 
& de  Iulicrs  iroieut  devers  l’Empereur  Louis  qui  avoir  efpoufé  la  Ibeur  de  la 
Royne  d’Aiigletterre  , à fin  qu’il  conftituat  le  Roy  Eduard  Ibn  Vicaire  ou 
Lieutenant  en  l’Empire,  avec  ample  commilTion  de  recouvrer  les  anciens  < 

droiéls  d’icelui , & de  réduire  les  places  demembrées  parles  Princes  eftran- 
gers  à Ton  obeilTancc;  parquel  moyen  ilselperoient  attirer lesprincipales for- 
ces de  l’Allemagne  au  recours  du  Roy  contre  la  France:  Eu  fin  les  Comtes 
executcrènt  fl  beureulèmeht  leur  ambafiàde,  que  l’Empereur  par  fes  lettres 
commanda  à tout  Princes  tant  Icculiers  qu’Ecclefiafiiques  d’aflîller  le  Roy 
Eduard  à Ibn  entreprinfe  ; & pour  donner  plus  de  couleur  à ce  mandement 
&rendrcl’autoritéduRoy  pluscelebre,  illcconftitua  enfolenncllcmcnt  aflëm- 
blée  en  la  ville  de  ConHucncc  fort  Vicaire  General,  defortequeparcemoien 
& fa  grande  libéralité  il  acquift  grand  fupport  en  l’Empire.  Les  Comtes  de 
Gueldres  & de  luliers  à leur  retour  prefenterent  au  Roy  les  Icttresdel’Empe- 
reuraumoisdeNovcmbrediidiâanen  lavillc  de  Hercke , ou  àceltailèétron 
avoir  convoqué  les  Princes  & Seigneurs  de  celte  ligue,  lelquels  tout  le  recc^- 
nurent  pour  Vicaire  Imprerial , & en  celle  qualité  il  admlnillra  droiâ  & initi- 
ée, & fit  forger  en  la  ville  d’Anvers  certaine  raonnoye  d’or  & d’argent  en  la- 
quelle les  clAgies  de  l’Empereur  avec  la  fiennc  elloieot  exprimées  ; mais 
comme  l’hiver  elloit  à la  main  & que  la  faifon  ne  permettoit  d’entrepren-  , 

dre  la  guerre,  la  reiblution  fut  prinic  que  |x>ur  l’Elté  un  chafeun  le  mettrait  en 
équipage,  pendant  quel  tempsIeRoyretournacn  Anvers,  oulaRoyneaccou- 
cha  d’un  fils  nommé  Lionnel  qui  depuis  fut  DUc  de  Clarence. 

Nollre  Duc  cependant  entretenoit  le  Roy  de  France  comme  s’il  eoll  eu 
volonté  de  moyenner  les  débats,  &àcclle  fin  avoitenvoyée  à Paris  Leon  de 
Crainhem  .Sire  de  Grobbendonck  Chevalier  bien  entendu,  quialIcuraleRoy 
de  la  bonne  intention  de  fon  mailtre , lui  monltrant  mefmes  les  lettrés  de  ' 

l’Empereur  à lui  elcriptes  en  laveur  de  l’Anglois  , mais  en  vérité  le  Duc 
avoir  pour  lors  le  cœur  peu  François  , & l’avoit  le  Roy  ÉdUard  gaigné  par 
grandes  promelTcs  comme  il  fçavoit  bien  faire , aullî  voyoit  bien  le  Roy  de 
France  que  le  Duc  lui  fervoit  à plat  couvert,  & parainft  le  payoit  demefine 
monnoye;  toutesfois  peu  apres  le  malque  fût  levé  car  lût  le  printemps  de 
l’an  MCCC.  XXXIX.  le  Roy  Eduard  avec  fes  confédérés  envoyèrent  défier 
folennellemcnt  le  Roy  de  France  par  leurs  Hérauts  & lettres  leellées,  les 
* Tom.  I.  Ppp  pp  prin- 
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Jean  3.  principaux  d’iccux  furent  rArchcvcfquc de  Colôgnc,  fon  frère  le  Comte  de 
Iulicrs , le  Comte  de  Gueldres . le  Comte  de  SoilTbns  Sire  de  Beaumonr , Ro- 
bert d’Arthois,  les  Marquis  de  Brandenbourg  âc  deMeyfen,  Thicry  Sire  de 
Fauquemoutt  Arnou  de  Blankenheym  Sc  autres  en  bonne  quantité , qui  touts 
au  moisde  luingpartirent  de  Bruxelles  vers  Nivelle , & delaparMons&Va. 
lenciennes  droiâ  àCambray,  ou  le  Roy  EduardcommeVicairelmperialmit 
Cmhray  le  fiegc;  fur  ce  que  les  François  avoient  occupé  cefte  ville  avec  les  cbalfeaux 
'*  de  Crevoccur , Alleux  & autres  fbrtrelTes  au  Cambrefis  terre  del’Empire.  Le 
fixiefme  iour  noftre  Duc  arriva  en  l’armée  accompagne  de  neuf  cents  lances 
& grand  nombre  de  gens  à pied  » & de  la  envoya  particulièrement  defier  le 
' Roy  Philippe  qui  lors  le  tenoit  à Compeigne  & failbit  des  apprclb  pour  la 

defeuce  de  les  pays.  Cependant  la  place  lut  tresbien  defenduë  par  les  affie- 
gés,  qui  mondroient  ailes  par  leur  contenance  qu’ils  edoieut  rclblus  de  la 
vendre  cher,  tellement  que  le  Roy  Eduard  commença  à s’ennuyer,  aiant 
plus  ^ cœur  la  conquede  de  la  France  que  la  redauration  des  places  de  l’Empi- 
re; par  ou  fans  plus  marchander  le  fiege  fut  levé,  & alla  le  Roy  loger  en 
l’Abtaye  du  Mont  S. Martin,  & nodre  Duc  en  cclledc  Vaucelles,dela  le 
lendemain  entra  toute  l’armée  dans  la  France , mais  IcsComtes  d’Haynaut 
& do  Namur  priudrent  congé  & retournèrent , dilânts  qu’ils  avoient  lèrvi  lé 
Roy , pour  remettre  les  choies  del’Empire  dont  ilcdoient  vadâls,  ains  qu’ils 
n’avoieut  rien  demeder  avec  le  Roy  de  France  ; l’Anglois  admit  aucune- 
ment les  exeufes  du  Comte  d’Haynaut  Ibn  beaufrere  & du  Comte  de  Namut 
& marcha  toufiours  avant  brudant  & ravageant  tout  le  pays  lins  elpargnct 
Cloidres  ni  Abbayes  iniques  fur  la  riviere  Oife  ou  l’on  fit  quelque  halte.  Le 
Roi  Philippe  venant  rencontrer  fon  ennemi  padk  laditde  riviere  & edoient 
les  deux  années  ades  proches  entre  Vironfode&  laFlamcngerie,  par  ou  ïes 
nodres  tiendrent  conicil  fur  ce  qu’il  edoit  à faire  ; nodre  Duc  qui  plus  d’aur 
thotité  & expérience  avoir  fût  d’advis  que  puis  que  les  deux  Roys  edoient  lî 
Apparnet  prç3  pun  de  l’autre  il  convenoit  à l’Anglois  comme  aggredeur  d’envoier  un 
*■  héraut  au  Roy  Philippe  lui  demander  iour  de  bataille,  ce  qu’audi  fut  ainrt 
exécuté  , 6c  fiit  le  jour  adigné  fur  un  vendredi  XVI.  iour  du  mois  d’Aoud  , 
mais  le  Roy  Philippe  cud  bien  meilleur  conleil,  car  il  repadâ  fubitement  li 
diète  riviere  , voulant  attendre  fon  ennemi  plus  avant  dans  la  France,  & 
certes  il  ed  bien  vrai  femblable  qu’il  avoir  quelque  mteüigence  en  l’armcc 
des  Anglois , ou  plufieurs  s’enuioient  Sc  ne  defiroient  que  de  combàtre , iu- 
geants  qu’apres  la  viiSoire  tout  le  pays  demeureroit  pour  proye  de  leur 
convoitife.  Plufieurs  blafment  le  Roi  Philippe  de  ce  Ibudain  change- 
ment 8c  rctraiéle  comme  peu  gencreufe,  tontesfoislcs  mieux  adviles  doivent 
loUer  là  prudence,  de  n’avoir  voulu  mettre  la  perte  de  Ibn  Royaume, àl’ha- 
làrd  d’une  bataille, & fans  coup  ferir  avoir  defaiét  les  grandes  forces  de  Ibn 
ennemi;  car  tout  cede  machine  & grand  appareil  alla  en  fumée,  & retourna 
Ruiradt.  le  Rby  Eduard  avec  nodre  Duc  à Bruxelles  , oudcnouveaul’onpiintconfèil 
pour  recommencer  la  guerre  avec  meilleurs  addres.  lacquesd’ArtveldeCapi- 
taine  ou  chef  des  Flamans  (qui  lors  edoient  en  mauvais  melnagc  avec  leur 
Comte)  lê  trouva  à cede  altemblée,  qui  confèilla  au  Roy  Eduard  de  prendre 
titre  de  Roy  de  France  avec  le  blalbn  des  fleurs  de  lis,  proihettant  quefoubs 
pretext  de  lèrvir  Ibn  iboverain  Seigneur  contre  Philippe  ufurpateur  de  la 
prM  titre  Couronne,  il  mcncroit  uiK  trcsbelle  armée  de  Flamans  à fon  iêcours  : lapra- 
{ÿ  irmet  âiquc  fût  trouve  bonne  par  l’Aoglois,  qui  pour  attacher  plus  fermement  les 
dt  Fratt.  planians  à fa  corde  & les  affurerde  Ibn  amitié  alla  avec  nodre  DucàGand, 
ou  il  leur  fit  grandes  promelTes , Sc  pour  leur  adeurance  traida  nue  bien 
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eftroidle  confédération  entre  eux  & noftre  Duc  & fès  pays,  par  laquelle  fût  Je  a m 3. 
arrefte  que  le  Duc  de  Brabant  & le  Comte  de  Flandres  & leurs  bonnes  villes, 

& fubieâs  des  deux  coftes  alTiftcroicnt  l’un  i l’autre  en  leurs  guerres  tontes 
& quantes  fois  qu’ils  en  feroient  requis  & à leurs  propres  dclpcus.  fauf  tant 
iculcment  que  l’armce  auxiliaire  pouroit  prendre  raifonnablemcnt  le  fourage 
pour  leschevaux.  Qucl’un  ne  pourat  entreprendre  ou  mouvoir  guerre  oflên-  Chan,i 
fi  ve  à qui  ce  fut  lans  preallablc  conlcntement  de  l’autre  i ne  fût  pour  1a  defen-  ^ 
cedelbnpays.  Que  l’une  partielius  l’adveu de  l’autre  ne pourartraiderpaix 
ou  accord  de  guerre  commencée.  Le  Duc  & le  Comte  dévoient  prendre 
réciproquement  en  leur  particulière  proteâion  & fauvegarde  les  iùbieâs 
l’un  de  l’autre,  comme  aullî  tours  marchands  eftrangers  avec  leurs  biens  & ‘ 

marchandifes  allants  venants  & paflànts  par  leurs  pays.  Que  l’on  fcroit  for- 
gerunemonnoye  laquelle auroit cours  es  deuxpays,  fans  qu’on  la  peut  chan- 
ger ne  fut  de  commun  adveu:  s’il  advint  qu’entre  les  deux  Princes  ou  leurs 
fubieâs  s’efmeut  quelque  débat,  l’on  ne  pouroit  procéder  par  voye  de  faift 
ain^ils  fe  devroient  remettre  au  dire  de  dix  hommes,  feavoir  cft  deux  con- 
Icilliers  de  chalque  Prince  & fix  Elchevins  à ce  députés  des  bonnes  villes  de 
Lovain,  Bnixelics,  Anvers,  Gand,  Bruges  & Ipre,  lefquds  le  dévoient  ioin- 
dre  en  une  deldiéfes  villes  plus  prochaine  du  lieu  ou  le  grief  lèroit  arrivé,  & 
ne  pouroient  s’en  départir  avant  que  le  différend  fûtterminé  en  amiable.  Que 
les  deux  Princes  ni  leur  bonnes  villes  ne  pouroient  procéder  l’un  contre 
l’autre  par  arreft,  rctorfion  ou  autrement  en  quel  cas  que  ce  fut,  ni  faire 
chofe  par  ou  le  communcommerce  peut  dire  empelché.  SiTundcfdléis  Prin- 
ces contrevint  à cefte  confédération  & aux  articles  fûfdiéfs  , les  fubiciffs  du 
tontrevant  lêroieiit  tenus  d’affifter  celui  qui  la  maintiendroit,  julques  à la 
réparation  : & fi  quelque  particulière  ville  n’entretint  ce  que  dcflus,  les  deux 
Princes  avec  les  autres  villes  devroient  contraindre  telle  ville  d l’obfcrvation 
defditSs  articles  par  telle  voye  que  mieux  ils  trouveroient  convenir  pour  le 
bien  commun.  Et  à fin  que  cefte  confédération  fut  entretenue  en  vigenr, 
lefJiéfs  Princes  dévoient  faire  ioindre  leurs  députés  avec  ceux  des  bonnes 
villes  pour  entendre  aux  affaires  & occurences  qui  fe  pouroient  offrir  trois 
fois  par  an , à feavoir  quatorfe  iours  apreslaChandelcur  en  la  ville  de  Gand , 
quatorfe  iours  apres  la  S.  lean  à Bruxelles,  & quatorfe  iours  apres  la  Touts- 
Siinfts  d Aloft.  Pendant  qu’on  eftoit  empelché  à conclure  cefte  belbgne  le 
Comte  de  Flandre  arriva  à Gand  envoyé  par  le  Roy  Philippe  pour  empef- 
cher  les  traiéfées  qui  fè  faifoient  en  fiveur  de  l’Anglois , mais  trouvant  cefte 
confédération  la  arreftée  & le  peuple  entièrement  porté  d cela,  il  s’accom- 
moda au  temps  & l’approUva  quoi  que  contre  cœur  & volonté,  & en  fui- 
te de  ce  les  lettres  en  furent  depelchées  en  ladiéfe  ville  de  Gand  le  III.  de 
Décembre audiéi an  MC CC.  XXXIX.  fcelléesdu  Duc &duComte&de 
leurs  principales  villes,  feavoir  eft  de  Brabant  Lovain,  Bruxellesj  Anvers, 

Boifteduc,  Thillemont  & Leeuwe,  & d’Arnou  Abbé  de  Gembiours  an  noni 
de  la  ville  de  Nivelle  pour  n’avoir  leur  fécl  propre;  & de  Flandre  Gand, 

Bruges,  Ipre,  Courtray,  Audenaerde,  Aloft  & Gerard-mont,  &aveccede 
quarante  nobles  de  chafque  cofté,  lelquels  firent  de  Brabant;  OttonSirede 
Cuyek,  Willaume  Sire  de  Home  & de  Gaesbeke,  Thomas  de  Dieft  Sire  de 
Zeelcm,  Willaume  Sire  de  Wclèmacle  Marefchal  de  Brabant,  Willaume  de 
Duvenvorde  Sire  d’Oifterhout,  lean  SiredeRotfclaer  Senefchal  de  Brabant, 
lean  de  Los  Sire  d’Agimont  & de  Walhain,  Henry  Berthout  Sire  deDuffle, 
lean  Sire  de  Leefilale  Chaftelainde  Bruxelles,  Willaume  SiredeBocftcl,Iean 
Sire  de  Sombreffe  ,Iean  de  Cuyek  Sire  de  Hoôchftraten,  Louis  Sire  de  Die- 
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Jeak  3,  pcnbckc.ThierydcWalcourt  Marcfchal  dcHayiuut,  Henry  de  Wakourt 

■L>uc.  SircdeFavcrchines,  LouisdeBerlacrSirc  de  Hclmouti  Gilles  de  Quaderebbe 
SiredeBierge,  ArnoudcHcllebckc,  IcanPijlyi'cr,  IcandeKersbeke,  Herman 
van  Os  ; Louisde  le  Borch  Receveur  de  Brabant,  leau  de  Meldert,  leaii  Pul- 
leman  DrolTarddc  Brabant,  lean  de  Winegem,  Daniel  de  Bouchout,  Henry 
de  Boutershem,  Henry  de  Walhain,  Ralle  de  Grès  Sire  de  Lintrc,  Gofuin 
Sire  de  Goctfencourt,  Iwain  de  Meldert,  Arnou  de  le  Wijete  , Willaume 
vandenBolIche , Gérard  de  Vorlclaer  Vicomte  de  ludogne,  lean  d’Immcrlele, 
Gobas  de  Vilvorde  Vtenhove,  lean  de  Crainhem,  lean  de  Scoenhove,  Char* 
lesde  le  Riviere,  & Wouthicr  de  Melin  Chevaliers.  Et  du  collé  de  Flandre, 
Henry deFlandrc Sire  de  Ninhove,  Philippe  Sire  d’Axele,  Simon  de  Mirabel 
SircdePirewcys,  Gérard  Sire  de  RafTegem  & de  Lens,  RalTe  deGavere  Sire 
deHeremeis,  Arnou  deGavere  Sired’Ercornaix,  lean  deGruthulé  Sired'Aa, 
Rogier  Brifetefte  Sire  de  Brijxem,  lean  d’Axele,  Olivier  Sire  dePoucque, 
WillaumedcNcvcle,  Golùin  de  le  Mocre,  Wulfard  de  Giftele  l’oncle,  Gérard 
de  RalTegem  Sire  de  Crainhem,  Gérard  de  Houtere  Vicomte  d’Ipre,  leM  de 
Ballcul,  EuftacePafeharis,  Rogier  de  Lichtcrvelde,  Sohier  de Drongene  sire 
dcMclle,  Gérard  de  Giftele,  Daniel  de  Roesbeke,  Rogier  Brifetefte,  Sinson 
. dcle  Maelftede,  Rogier  de  Vaernewijek  , Gérard  de  Moerlèke,  Willaume  de 
Straeten , leandePoclvoerde , IcandcMamilues.Raflcd’ErpeChcvaliers,  lean 
d’Aishove,  Gisbert  de  Leeuwergem,  Gérard  de  Mamilbes,  Daniel  de  Dron- 
gene,  lean  deHerfele,  IcandeleMoere,  ArnouBernage,  leandeHontsbeke, 
Louis  de Moerkerke,  Hugue  de  Stcclant  & leandeLokerneEfcuiets.  Et  en- 

Manmit.  fuitc  dc  Celle  confcdcration  le  Duc  fit  forger  certaine  monnoye  en  laquelle 
d’un  colle  y avoir  les  armes  de  Brabant  avec  celle  infeription  loamus  “Dux 
Brahantiie  Sc  dc  l’autre  colle  Gandavum  comme  aulfi  fit  le  Comte  avec  les 


inicriptions  Luduicus  Cornes  FUndrite  & Lovanium. 

En  celle  mcfmc  année  Thicry  Comte  dc  Los  & de  Chiny  Sire  de  Heyns- 
berge  & de  Blankenbcrgc  par  fes  lettres  données  icudi  apres  la  S.  Marc 
XXIX.  d’AvrildcIbn  propre  mouvement  céda  & tranfporta  à noftre  Duc  & 
à Tes  fuccclTcurS  Ducs  dc  Brabant  toute  l'AdvoUciie  que  lui  competoit  en  la 
jg  Liege,  ainfi  que  lui  & fes  prcdeccftcurs  les  Comtes  dc  Los  l’avoient 
pollcdé  CD  Franc  & libre  alleu,  & donna  plain  pouvoir  à certaines  perlbu- 
nespourenfon  nom  comparoiftre  devant  Elchcvins  dc  ladiifte  Cité,  & illcc 
lui  déshériter  dc  ladiéle  AdvoUerie,  & en  adhcriter  Icdiâ  Duc  à Ibn  profiél 
& celui  de  fes  fuccelTcurs  à perpétuité. 

Renaud  Duc  de  Gucldres  & Comte  dc  Sutphene  par  les  lettres  données  i Prnnn 
Bruxelles  vendredi  apres  la  Nativité  de  noftre  Dame  en  Septembre  dudiâ  an 
•Tbitli.  MCCC.  XXXIX.  déclaré  qu’en  conformité  dc  l’arbitrage  prononcé  par  le 
Roy  de  France  l’an  MCCC.  XXXIV.  il  avoir  traniporté  à noftre  Duo, 
jm.  (qu’il  nomme  Haut&  Noble  Prince)  les  terres  do  Outheufden,  Vlicmen, 
Hedichufen  & Engclen  avec  les  Seigneuries,  rentes  & toutes  autres  apparte- 
nances,  par  forme  d’clchangc  pour  la  ville  & terres  de  Ticlt,  Santwijck  & 

UtJitin-  Herwerden , que  Icmblablcment  le  Duc  lui  at  mis  en  mains  & cédé , le  tout 
d"-  félon  l’ordonnance  & priféc  faiéle  par  Otton  Sire  dc  Cuyek  comme  fouverain 

juge  à ce  defigné  par  lefdidls  Duc&  Comte. 

CommcceuxdeMalincsmouvoicnt  difficulté  pour  fuivre  l’armée  de  noftre  ch<rutde 
Duc  aux  guerres  contre  la  France  dc  qui  le  Comrc  de  Flandrcstcnoitle  parti , Uritat. 
lediél Duc  par  fes  lettres  données  à Bruxelles  icudi  apres  l’Annonciation  dc 
Jlil  noftre  DamcaudiétanMCCC.  XXXIX.  leur  afteura  & promit  toute pro- 
*»>.  tciftion&dcfencc  contreunchafcundurantlcfdiélcsgucrrcs. 
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Le  Roy  Eduard  ayant  attire  à fon  parti  lacqucs  d’ArtvcIdc  avec  autres  Uak  3; 
principaux  chef  des  Flamans  partit  d’Anvers  au  mois  de  Novembre  dudiâ  ^uc. 
an  avec  une  belle  flotte,  & paflâ  en  Angleterre  pour  traidber  nouvelle  provi-  Fraifiri. 
fions,  ayant  laifle  laRoyne  àGand,  ou  pendant  fon  feiour  clic  accoucha 
d’un  fils  qui  fut  nommé  lean  de  Gand  & devint  apres  Duc  de  Lancaftre. 

Combien  que  le  Comte  d’Haynaut  n’avoit  voulu  lüivrc  le  Roy  Eduard  à Fnifirtt. 
l’entrée  de  la  France,  toutesfois  cftoit  le  Roy  Philippe  afTés  informé  qu’il  F)amir,. 
fàvoriloit  le  parti  de  l’Anglois  fon  bcaufrerc , particulièrement  par  Its  me-  ôîûuttr/l 
nées  du  Sire  de  Beaumont  Ibn  oncle,  qui efloit  ennemi  ouvert  des  François 
à caufe  qu’ils  lui  avoient  quitté  la  Comté  de  Soillôns  & autre  revenu  qu’il 
avoir  en  France , & parainfi  avoir  IcdiéF  Roy  Philippe  faiâ’  pourvoir  de 
gens  d’armes  les  places  frontières  de  l’Haynaut,  de  quoi  le  Sire  de  Beau- 
mont print  occafion  de  perluadcr  au  Comte  Ion  ncpveu  , que  le  Roi  avoit 
volonté  d’attenter  fur  fou  pays  comme  aufli  il  fit  peu  apres , car  ceux  de  la 
garnifon  de  Cambray  viudrent  ceft  hiver  brufler  Happre  &autrcs  places  , ce 
que  fûtcaulëque  Icdidle  Comte  fit  aufli-toft  dénoncer  la  guerre  au  Fran- 
çois, par  un  cartel  qu’il  envoia  par  l’Abbc  de  Crefpin  , & lur  le  commen- 
cement de  l’an  M C C C.  XL.  il  le  mit  en  campagne  en  compagnie  de  fon- 
didhouclc,  de  Thiery  Sire  deFauquemont,  de  Henry  de  Houfalife  & autres 
Seigneurs  de  fbn  pays,  print  lavilled’Aubcton  en  Tirafche  8c  bruflaquclqucs 
villages  aux  environs,  lean  Duc  de  Normandie  fils  aifné  de  France  d’autre 
cofte  incontinent  apres  les  Palques  entra  avec  belle  armée  dans  l’Haynaut , 
accompagné  de  Gauthier  Duc  d’Athcncs,  Raoul  Comted’Eu  Conncftable  de 
France  & autre  grande  noblcflc,  & brufla  iulques  au  Qiiefnoy  , voir  lediét 
Conncftable  fit  lomraer  la  ville  de  Valenciencs  par  lettre , s’advancant  pour 
la  forcer,  mais  ayants  efte  rcpoufrés,iIs  prindrentlcChaftcaud’Efcandeuvrc 
près  Cambray,  & mirent  le  fiege  à celui  de  Thun-l’EvelqueaflislurrElcaut 
place  que  Wauthier  Sire  de  Manny  avoir  prins  & bien  fortifié  8c  le  tenoit 
pour  le  Roy  d’Angleterre.  Le  Comte  d’Haynaut  refblut  de  lècoutit  les 
affiegésSé  alTembla  bonne  armée  de  Ibn  pays,  en  laquelle  fe  trouvèrent  le 
Sire  de  Beaumont  fon  oncle,  Wauthier  Sired’Engien , Gérard  Sire  deWet- 
chin  Sencfchal  d’Haynaut,  Hugue  Sire  d’Antoing , Michicl  Sire  de  Ligne , 
lean  Sire  de  Barbdnfon , Gérard  de  RalTegem  Sire  de  Lens , Willaume  Sire 
de  Bailloeil,Gerard  d’Engien  Sire  de  Havrcch  Chaftelain  de  Mons  , Robert 
SiredeMointigny , "Ehiery  de  Walcourt  Sired’AaMarclchal  d’Haynaut , leatl 
Sire  de  la  Hamaide , Gérard  de  lauche  Sire  de  Gomignics , Werry  d’An- 
toing Sire  de  Brifeul,  Baudry  Sire  de  Royfin,  Ofton  Sire  de  Trafignies&de 
Silly,  Simon  Sire  de  Lalaing,  Willaume  de  lauche  Sire  de  Maftaing  ,lesSi- 
resde  Marbais,Sart,  Warigny  , Beauricu,8c  prelqnc  toute  la  noblefîè  d’Hay- 
nant  & partie  de  celle  d’Hollande,  & vint  cefte  belle  armée  loger  à Nave 
pardeça  l’Elcaut  à une  demie  Belle  de  Thuh  , ou  fc  vint  ioindre  Willaume 
Comte  de  Namur  menant  deux  cents  lances:  noftre  Duc  y vint  aufli  aveefix 
cents  lances  & encor  apres  le  Duc  de  Gucldrcs,  le  Comte  des  Monts,  le  Site 
de  Fauquemont  & quantité  d’autres  des  quartiers  du  Rhin  & Weftphalic  , & 
finalement  y arriva  lacques  d’ArtveIdc  accompagne  comme  diét  Froifard  de 
foixante  mille  Flamans,  de  forte  que  l’armée  du  Comte  d’Haynaut  eftoit 
tref^nde.  Le  Roy  de  France  renforcoit  aufli  les  troupes  de  fon  fils  par  des 
nouvelles  troupes  & à la  fin  il  y vint  aufli  cn’perfonne  tellement  que  des 
deux  collés  il  y avoit  grandes  forces&  tout  bien  refolut  de  combattre,  mais 
la  Riviere  l’Efcaut  les  empefehoit  & divifpit  les  deux  armées.  Le  Comte 
d’Haynautfit  par  deux  fois  requérir  au  Duc  de  Normandie  iouf  de  bataille 
. Tom.  I. 
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iEAN  3.  mais  le  Duc  refpondit  qu’il  n’cftoit  encor  à ce  délibéré,  par  ou  le  Comte 
UC.  propofà  Ton  intention  aux  Princes  & Seigneurs  de  Ion  armée,  demandant 
leur  confeil  & refolution  : noftre  Duc  ( comme  plus  grand  de  l’ofte  diû  Froi- 
ftrd.)  parla  premier  diiant  qu’il  n’cftoit  d’advis  que  l’on  iroit  palier  l’Efcaut  - 
pour  combattre  le  François,  par  ce  qu’il  i'eavoit  de  certain, que  le  Roi  d’An- 
gleterre dévoie  arriver  dans  peu  à qui  tours  avoient  promis  alllftcnce, depuis 
qu’il  cftoit  chef  de  cefte  guerre,  que  l’on  ne  fc  devoir  mettre  à l’halard  d’u- 
ne bataille  fans  fon  conlcil  & adveu.  Ce  confeil  fiit  trouvé  bon  par  la  plus- 
part  des  Princes , &cnfuite  de  iedui  fut  le  Chafteau  de  Thun  renforcé  de 
gens  d’armes  & bien  pourveu  de  toutes  chofes  neccftàires.  Cc[«;ndant  prel^ 
que  au  mefme  temps  les  nouvelles  vindrent  que  le  iour  de  S.  Jean  Baptifte  le 
Roy  Eduard  eftoit  arrivé  à Gand  , ayant  obtenu  une  notable  viéloirc  par 
mer  à Ibn  abbord  près  l’Efelufe , par  ou  le  Comte  d’Haynaut  le  retira  avec  Ion 
' armée  de  feftoia  grandement  les  Princes  & Seigneurs  qui  l’cftoicut  venu 
fecourir  en  celle  occalion , & au  départ  fût  conclu  entre  eux , & arreftéqne 
tours  fe  trouveroient  dans  dix  iours  à Gand  pour  traiéler  avec  le  Roy  d’An- 
ÀjJMUi  glctcrre,  mais  celle  refolution  fût  changée , &fefit  l’aflèmblée  à VilvordC 
^ra»»r-  près  Bfuxellcs,  ou  Icdiâ  Roy  fo  prelenta  comme  aullî  noftre  Duc , lesMar- 
quis  de  Brandenbourg , de  Mcyfen  & de  luliers,  le  Duc  de  GucIdres  , les 
Çomtes  d’Haynaut,  des  Monts  & de  Namur  les  Sires  de  Beaumont,  de 
Fauquemont  & autres,  avec  les  députés  des  villes  de  Brabant  & de  Flandre  j 
& illec  fut  renouvcllée  la  confédération  entre  les  Brabançons  & Flamans  ^ 
en  la  quelle  entrèrent  aullî  le  Comte  d’Haynaut  & les  bonnes  villes  de  fon 
pays,  & furent  for  ce  defpcfchécs  lettres  au  mois  de  luillctdudiâ  anMCCC. 

XL.  & les  ferments  fe  firent  en  mains  du  Roy  d’Angleterre,  qui  fût  confUtud 
conlcrvateur  de  ladiéle  confédération  : &:  fut  arrefté  entre  les  Princes  la 
tKtz/i  prelènts,  que  pour  le  iour  de  la  Magdalcine  lors  prochaine  l’on  mettroitle 
ficge  i la  ville  de  Tournay,  en  foite  de  quoi  le  mefme  iour  le  Roy  d’Angle- 
terre vint  loger  devant  la  porte  de  S.  Martin,  aiant  en  fon  armée  fept  Com- 
tes Anglois,  huiél  Prélats  vingt  & huidt  Barons,  deux  cents  Chevaliers,  

quatre  mille  hommes  d’armes,  & neuf  mille  archers,  fans  les  piétons,  pets 
apres  y arriva  noftre  Duc  menant  bien  vingt  mille  hommes  avec  la  fleur  ds 
la  noblcffe  de  fes  pays,  & fe  logea  aux  Pontaries  contre  l’Efcant  : leCorot* 
d’Haynaut  fe  logea  entre  le  Roy  & le  Duc.  lacques  d’Artveldc  avec  environ 
quarante  mille  Flamans  euft  fon  quartier  à la  porte  Sainâe  Fontaine.  Le 
Duc  de  Gueldres  avec  les  Marquis  de  luliers  de  Brandenbourg  & de  Mey- 
fen,  les  Comte  des  Monts,  de  Salme  en  Ardenne,  les  Seigneurs  de  Fauque- 
mont, de  Blanckenheyra  & autres  Allemans  furent  logés  vers  d’Ha^naut  ; 
tellement  que  ladiéle  ville  fût  alllegée  & alTaillie  de  touts  coftes , mais  le 
Roy  de  France  y avoir  mis  bonne  provilion  pour  la  defèncc,  & y eftoient 
entres  le  Comte  d’Eu  Conneftable,  le  Comte  de  Guincs  fon  fils,  avec  la 
principale  noblelîc  de  France,  qui  firent  tresbien  leur  devoir.  Le  lîtge  fût 
continué  onic  femaines  moins  trois  iours,  au  bout  defquclles  lennc  de  Valois 
ComtelTê  doUariere  d’Haynaut,  religieufe  de  l’ordre  de  Cifteaux  à Fonte- 
nelle , foeur  du  Roy  de  F rance , & belle  merc  du  Roy  d’Angleterre , traiâra  fi 
bien  entre  les  parties  par  l’entremife  de  Louis  d’AgimontSirede  Neufchaflel , 
Trnniu-  que  l'on  fit  une  aflcmolée  en  certaine  chapelle  aux  champs,  ou  de  la  part  du 
cKii/a.  Roy  de  France  le  trouvèrent  le  Roy  de  Boheme,  CharlesComtcd’Alençon; 
AdolfEvclquedeLiege, Louis  Comte  de  Flandre  & leanComted’Armignac, 
pour  le  Roy  d’Angleterre  y fureqt  noftre  Duc  l’Evefque  de  Licolne,  leDuc 
de  Gueldres , le  Marquis  de  luliers  Sc  lean  de  Haynaut  Sire  de  Beaumont , let 
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quels  par  les  diligentes  pourfuites  de  la  diâe  lenne  de  Valois  le  troiCeime  Ieam  j: 
iour  atrefterenc  une  creve  pour  un  an,  laquelle  depuis  fût  prolonguéc  encot  ï> uc. 
pour  deux  ans  par  autre  traiâc  faiâ  à Arras. 

Enl’anMCCC.  XLI.  le  Duc  donna  à. Henry  d’ilènberg  Chevalier  cinc  Pr«re« 
cents  livres  noirs  Toumoisj  pour  lei'quels  lediû  Henry  afiigna  au  Duc  une  fV-‘79- 
rente  de  cinquante  defdiâes  livres  liir  lès  biens  allodials,  Icavoir  eft  fur  la 
moiefic  du  Challcau  d'llènberg,&  le  tiers  de  la  iuflice  haute  & bafTe  dudid 
Chadeau,  auquel  apparticnent  dix  St  huiâ  villages;  laquelle  rente  lediA 
Henry  & fes  hoirs  tiendront  on  fief  du  Duc  & les  fiiccellèurs,  & fi  lediâ 
d’Ilenberg  ou  fes  hoirs  vindrent  à mouvoir  guerre  au  Duc , ils  perdroient 
leldiâs  biens  allodials , de  quoi  il  donna  fes  lettres  à Uruxclles  le  X X V 1 1 1. 
de  Février  de  l’an  l'uldiâ'. 

* Thiery  Comte  de  Los  & de  Chiny  Sire  de  Heynsberge  6c  de  Blankenber- 
gc  par  fes  lettres  données  en  l’Abbaye  de  Tongerlo  en  l’an  MCCC.  XLIII. 
le  XVII.  de  May  promit  à noftre  Duc  qu'il  ne  vendrai  on  engagerai  en 
aucune  façon  û Comté  de  Los  & autres  biens  qu’il  tient  de  l’Eglife  de  Liè- 
ge fans  Ibn  feeu  ni  adveu,  8c  avec  cela  tranfborta  en  les  mains  là  maifoU  de 
Daelenbroeck  avec  les  appartenances,  &'  le  Dnc  rendit  ladide  maifon,  avec 
tout  l’alleu  & le  village  de  HerkenbolTche  & route  la  indice  haute  & ballè 
& les  rentes  y appartenantes , pour  edre  tenuë  en  fief  & à hommage  par 
lediâ  Comte  comme  mamboir  des  enfants  de  leau  de  Heynsberge  Sire  de 
Dalenbroeck  iadis  fon  frere,  & promit  le  Duc  dedeffèndre  ladiâe  maifon 
& biens  contre  un  chafeun,  tout  ainfi  comme  un  Seigneur  cd  tenu  de  faire 
aux  biens  de  fes  vaflals. 

Entre  nodre  Duc  & Willaume  Comte  de  Namnr  fût  encor  en  ladiâe  Prtmit 
année  MCCC.  XL  111.  lourde l’Afeenfion  traiélc  certaine  convenance,  par 
laquelle  ils  promirent  réciproquement  l’un  à l’autre  lùpport  & affidence 
contre  l’Evelque  de  Lii^e,  & avec  ce  remit  lediâ  Comte  en  mains  du  Duc 
tout  ledroiéf  qu’il  avoit  réclamé  en  la  terre  d’Ayfeau,  fi  avant  que  Baudewin 
d’ Ay  feau  iadis  l’avoit  tenu  & quedion  entre  eux  en  avoir  edé , à condition  que 
fi  le  Duc  trouvoit  en  temps  advenir  que  le  Comte  y avoir  en  vérité  quelque 
droiâ  qu’il  lui  en  devrai  laiffer  la  ioUidàncc. 

L’Evelque  de  Liege  edoit  envers  ce  temps  entré  en  querelle  avec  ceux  de  Huftm. 
la  ville  de  Huy  fur  la  valeur  de  la  monnoye  6c  autres  différences,  & verità-  Satviitt. 
blcment  l’Evelque  au  lieu  de  modérer  fes  placcarts  les  traiâoit  afles  rude- 
meut,  ccquelcsdonna  occafion  qu’ils  envoyèrent  devers nodreDuccinquan-  ° 
te  perfonnes  pour  demander  fbn  fupport  contre  lediâ  Evelîjue  (qu’ils  fea- 
voient  d’ailleurs  edre  en  mauvais  mefn^e  avec  lui)  & lui  prefenterent  de 
mettre  leur  chadeau  en  (es  mains  avec  une  fomme  de  quarante  mille  efeus, 
l’Evelquefût  ailes  troublé  de  cede  refblution  6c  convoqua  en  toute  diligence 
les  edatsde  fes  pays  demandant  leur  affidence  en  un  cas  fi  dangereuk , maisde 
>ar  les  Nobles  lui  fût  relirondu , qu’ils  ne  le  pouvoient  allider  s’il  né  donnoit 
!a  Comté  de  Los  en  fief  au  Sire  de  Heynsberge,  adioudant  que  fi  ainfi  il  ne 
le  fàifoit  i!  lêroit  à craindre  que  le  Sire  de  Heynsberge  fé  ioindroit  au  Duc 
de  Brabant&  à ceux  de  Huy,  ce  qu’edant  ils  lèroient  mefinés  contrainâs  de 
prendre  les  armes  en  fa  faveur,  félon  la  ligue  qu’ils  avoient  traiâée  avec 
lui:  de  laquelle  refponfe  l’EvcIque  fût  tout  conderné,  & ne  fâchant parquel 
bout  commencer  il  s’advifa  d’envoicr  devers  nodre  Duc  une  bien  gratieulè 
ambaffade,  par  laquelle  il  lui  requerroit  de  n’embraffer  fi  promptement  la 
querelle  de  ceux  de  Huy,  l’alTeurant  qu’en  peu  de  iours  il  trouveroit  raoien 
^nr  lui  donner  toute  fatisfiiâion  fut  les  querelles  qu’il  y avoit  entre  eux. 
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Il  AN  3.  Cependant  arriva  à Liege  iour  de  Pcntecoftc  de  l’an  MCCC.  XL  III.  le 
Duc.  Comte  d’Haynaut  & peu  apres  encor  Adolf  Comte  de  la  Marck  nepveu  de 
l’Evcfque  & Adolf  Comte  des  Monts  Ion  coufin  germain  ; qui  craiélereut  lï 
TrMt  bien  entre  les  parties,  que  tout  le  débat  tut  remis  au  dire  & ordonnance  du- 
J'dtecrd.  di(3  Comte  d’Haynaut  & du  Sire  de  Beaumont  l'on  oncle,  lelquels  finalement 
moyennerent  une  paix  entre  noftre  Duc  & ceux  de  Huy  d’une  part,  & l’E- 
•velquc  d’autre  par  leurs  lettres  du  V 1 1 1.  d’Aouft  dudid  an,  par  laquelle  fiit 
confirmccelapaixtraidtce  ci-devant  à Hallelt  en  l’anMCCC.  XXXVIII. 
par  l’Archeveique  de  Cologne  & ledid  Comte  d’Haynaut , & furent  modères 
plufieurspoinâs  & difficultés  cfmeuës  entre  le  Duc  8c  l’EvcIque,  & avec  ce 
filtdc  nouveau  ordonne,  que  la  Comte  de  Los  demeureroit  au  Sire  de  Heins- 
beigc  fauf  l’hommage  à l’Evclque. 

Lr  C dt  Encor  en  icelle  annee  MCCC.  XLIll.  le  III.  de  Septembre  le  Dnc  af- 
figna  à lean  Comte  de  Catièncllcboge  en  augmentation  de  Ion  fief  une  rente 
de  deux  cents  livres  noirs  Tournois  liir  les  revenus  de  la  ville  de  Maeftricht, 
laquelle  rente  le  Duc  pouvoir  rachapter  parmi  la  (bmme  de  deux  mille  li- 
vres, &pouricelle&pour  une  autre  rente  de  deux  cents  livres  aHignée  lur  la 
rcceprc  de  Bruxelles  ledidf  Comte  rapporta  en  mains  du  Duc  Ion  C'halleau  de 
Sitdtti.  Stadec.k  gclijck  half  fituc  outre  le  Rhin,  & le  print  de  lui  en  fief  tout  ainfi 
comme  ci-devant  en  l’an  MCC.  XCII.  Everard  Comte  de  Catfcocllebogc 
l’avoit  prins  à hommage. 

Idhfllt  L’Empereur  Louispar  lettres  données  au  Chafteaude  Furftenberge  XV.  de  ClirtttJi 

fnhjcat  « Seprembre  de  l'an  MCCC.  X L 1 1 1.  l'uldidb  ordonna  bien  exprcircmcnt  à 
l’AbbelTe,  Doyenne  & Chapitre  de  l’Eglife  de  S.  Gertrude  à Nivelle  de  re- 
cognoillrenoftreDucpour  leur  vrai  & légitime  Seigneur  au  temporel,  & que 
l’AbbelTc  qui  pour  le  temps  lèroit , aurait  à prendre  de  lui  les  droiâe  de  régale 
& toute  iurildiâion  temporelle. 

1343.  lean  did  Comte  de  Megen  & Willaumc  fon  fils  aifiié  par  leurs  lettres  Prtn-Mi 
données  à Lovain  lundi  apres  les  Rois  de  l’an  MCCC.  XLllI.  ftil  de  ***<>- 
Migttt.  Cambray  ,recognurcnt  queleurChafteau&  Bourg  de  Megen  eftoit  mouvant 
du  Duc  de  Brabant  comme  là  maifon  ouverte  , pour  s’en  lèrvir  contre  un 
chalcun,  de  quoi  furent  tefmoins  lean  de  Wijtvliet  Sirede  Blaefvelt,  Gilles 
de  QuaderebbeSiredcBicrge,  lean  de  Bouchout,  lean  d’Immcrl‘ele&  Daniel 
de  Crainhem  parents  & amis  dudid  Sire  de  Megen  & hommes  de  fief 
du  Duc. 

Le  Duc  affigna  encor  en  l’an  MCCC.  XLIV.  Icdixiclme  de  luing  à Adolf 
C.rff  il  Comtede  la  Marck  en  augmentation  du  fief  qu’il  tient  de  lui  une  rente  de 
PlZfde  '^^’^'^centslivresnoirs  Tournoisfur  la  recepte  de  fa  ville  de  Liere,  rachapta- 
firîi.  ‘ blc  parmi  la  lorame  de  deux  mille  dcldiéfes  livres  pour  lelquellcs  en  tel  cas 
lediû  Comte  devrat  affigner  au  Duc  une  Icmblablc  rente  fur  fes  biens  allo- 
dials,  qu’il  lcrat  tenu  de  tenir  à hommage. 

Htruti.  Au  mcfme  an  le  Duc  donna  en  pleine  propriété  à Willaume , Thicry , Çharitidt 
Loef,  Arnou  & Elsbencdc  Homes  les  coulins  , enfants  de  Willaume  Sire  de 
■ Hornes&  d’Esbenede  CIcvçs  là  fccondefcmmc,  tontes  les  bruicrcs  & terres 
fituées  aux  villages  de  Hefe  & Liendc  outre  le  cours  du  ruilTcau  nomme 
Scoereken  iulques  à Hoenreboom,  & de  Hoenreboom  pafTant  tout  tenant  la 
iuftice  de  Mierle  iufqucs  à la  indice  de  Philippede  Geldorp,&  de  ladercchef 
iulques  audiâ  ruilTcau  Scoereken , le  tout  parmi  une  rccognoiflàncc  annuelle 
KerfntJ  d’une  livre  noir  Tournois. 

‘i’mdrfm-  Krrcs  de  Kerpen  & Lomershem  avec  leurs  appartenances  avoient 

î^/s.  edé  engagées  aux  Comtes  de  luliers  pour  la  fomme  de  dix  mille  livres 

Tour- 
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Tournois,  Icfiiuellesle  Duc  fit  rendre  & refticuer  par  lean  de  WijtvIietSirc  Jea*  3: 
de  Blaclvelc  Ton  frcre  baftard  & Raynaud  Sire  d'Argenccau  Senefcbal  de  OrrC' 
Limbourg  eu  mains  de  Willaume  Marquis  de  luliers,  qui  en  donna  les  1er-  Prtnu 
très  de  quicance  en  la  ville  d’Aix  iour  de  la  Purification  de  uoltre  Dame  de  <*>■ 
|344-  lan  MCCC.  XLIV. 

'r^.  ' Adolfde  la  MarckeEvefque  de  Liege  eftant  trelpafic  le  III.de  Novembre  „ , 
LtSirr  A an  MCCC.  XLIV.  eut  pour  fuccefieur  Ion  nepveu  Everard  de  la 
Hiimtltt-  Msrcke;  cellui-ci  voulant  éviter  tant  de  troubles  & commotions  dont  fon 
rr  rtftu  4 cfiat  fe  trouvoit  agité,  rcceut  le  Sire  de  Heinsberge  à hommage  â railon  de 
f 2*4  la  Comté  de  Los,  en  cootbriuité  des  fentences  arbitrales  prononcées  ci^de- 
en  là  faveur,  toutesfois  plufieurs  du  chapitre  de  ladiéte  Eglilè  de  Liege 
Lu.  s’oppoferent  formellement  & en  firent  de  grandes  plainâes  au  S.  Siégé  & 
ailleurs. 

Le XXVI.  deSeptembrederan MCCC.  XLV,  futmalhcurcufemcnttuc  c«». 

Mut  ktt  Willaume  Comte  d’Haynaut  & d’Hollande  gendre  de  noftre  Duc  comba- 
ttHty.  contre  les  Frifons  près  de  Staveren,  dont  ce  fut  grand  dommage  car  il 

au«>.  eftoitPrinccquipromcttoit  grandes  choies  fi  la  vielui  eult  durée  d’avantage; 
avec  lui  furent  occis  plufieurs  Seigneurs  de  remarque , entre  lelquels  furent 
Gérard  Sire  de  Homes,  Gaesbeck,  Altena,  Putte  & Strijen,  Hugue  Sire 
d’ Antoiog , Epinoy  & Sottegem.  Michiel  Sire  de  Ligne , Brifêul  & Moullreul, 
Thieryde  WalcourtSired’Aa,  Andcrlccht&Lennick,  Lombeck,  Marelchal 
d’Hay  naut , Daniel  Sire  de  la  Merwede  & de  W ieldrech  t , W aut  hier  deManny , ^ 

leanChaltelain  deMontfortavecfesoncles  Rcnaud& Willaume,  Gérard didt 

àlabarbc,  SimondeTeylingen& Thicrylbnfrerc,  Gui Sired’Alperen, lean  

SiredeDaveluys,Henin,Hullus,&c.WoIfàert&FlorenrdcBorlcle,GuiSirede 
Hamfiede,  NicolasSiredeRijmerfwale,  Nicolas d’Arckel  diéfOom&autres 
Barons , Chevaliers  & Nobles  en  grand  nombre. 

BtMmr  leanSiredc  Rijferfcheyt  fils  de  Henry  par  lès  lettres  données  en  l’an  füf-  Prtmt 
^ fitf  Je  diélMCCC.  XLV.  le  mercredi  apres  la  S.  Lnc  recognut  tenir  en  fief  de 
Breidut.  noftrj  0uc  fa  ville  de  Bcdbur  avec  le  folTé  y appartenant  fituée  fut  la  riviere 
Erft  entre  Bercgem  & Callre,  & requiert  au  Duc  de  pouvoir  configner  lut 
leldiéts  biens  le  doUaire  de  là  femme  Mathilde  fille  de  Robert  Comte  de 
LnSiret  Virnembourg.  Ces  deux  laifiêrent  quatre  fils  à Icavoir  Reynier  Sire  de  Rij- 
JeRyfir-  ferfchcyt  pcre  de  Mathilde  mariée  à Arnou  SiredeGrutterfwijck,  Henry 
Sirede  Bcdbur  qui  continua  la  pofterité,  Fredric  de  Rijferfcheyt  & Louis  Sire 
‘ ' de  Hàkcnbroick,  Henry  Site  de  Bedbur  efpoufa  Richatde  fille  de  Conrard 

Sire  de  Dijek  dont  il  procréa  lean  Sire  de  Rijferlchcyt,  Aleide  ComtelTe  de 
Ritberge  & antres  filles,  lean  Sire  de  Rijferfcheyt,  Dijek  & Bedbur  fils  de 
Henry  fut  inllitué  heritier  dclaComtéde  Salmc  en  Ardcnne;  il  eljxmfa  pre- 
mièrement Corda  de  Boclant  & apres  lutte  fille  au  Sire  de  Culembourg  & 
mourut  en  la  bataille  d’Afincourt  en  l'an  MCCCC.  XV.  contrelesAnglois, 
il  procréa  de  fa  première  femme  nne  fille  Mathilde  de  Rijferfcheyt,  Dame  de 
Bedbur,  Hàkcnbroick,  &c.  femme  premièrement  de  Willanme  Comte  de 
Limbourg  lur  la  Leene  & puis  du  Sire  de  Saffenberge,  &mcredeMargarete 
Comtellcdc  Limbourg  Dame  de  Bedbur  mariée  à Humbert  Comte  de  Nie- 
nacre  AdvoUé  de  Cologne,  dont  furent  procrées  Fredric  & Willaume  Com- 
tes de  Nicnaer  & quelques  filles,  Fredric  Comte  de  Nienaer  Sire  de  Bedbur 
cfpoufà  Eve  Dame  de  Lennep,  & procréa  Humbert  II.  Comte  de  Nienaer, 
qui  de  là  femme  Arniclie  de  Wertheym  euft  Humbert  itl.  qui  de  fa  premiè- 
re femme  Corda  de  Scaumborg  engendra  Amelie  de  Nienaer  mariée  premic- 
rcmcnt.àHcnry  SiredeBrederode,  & puis  à Fredric  Comte  Palatin  Elcéleur. 

Tom.  I.  krr  rr  & 
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& de  fi  fécondé  femme  Mathilde  ComtcfTc  d’Haun  & Falkenllcyn  etift  le- 
di(£l  Humbert  III.  Adolph  Comte  de  Nicnaer  Sire  d’Alpen  Lcmiep  , &c.  & 

Magdalene  Comtelle  de  Nicnaer  & de  Limbourg  fur  la  Leenc  Dame  de 
Bcdbur,  AIpcn,  Lcnnep,  8rc.  femme  d’Arnou  Comte  de  Bcnthcm.TecIcn- 
borg  &Steinvorde,  Sire  de  Rheede,  Wevclichovc  & Grutterfwijck  mort  en 
l’an  MDC.  VII.  ayant  laifle  pluficurs  fils  j ce  que  j’ai  bien  voulu  ad- 
iouflcr  ici  à fin  que  le  curieux  aie  cognoUIànce  ou  la  terre  de  Bedbur  cil 
fuccideepar  droiâ  d’heritage.  Et  quant  à lean  Sire  de  Rijferfchcyt  mort  en 
l’an  MCCCC.  XV.  illaifladcIuttedcCulemborch  fa  féconde  femme  lean  Sire 
deRijferfcheyc,  Mehaut  femme  delean  dcHornes  SiredePerweys , Aleyde 
mariceà  lean  Comte  de  Meurs,  & lutte  Abbefîe  à S.QuirinàNuys.  leanSire 
de  Rijferfchcyt  fils  de  Ie.m  fufdiâ  fut  Comte  de  Salmes  en  Ardennc,  & le 
maria  à Ermcngardc  de  Wevelichoven  Dame  d’AIfteren  Marelchalle  de  Co- 
logne, de  laquelle  il  laifla  trcsbelle  poficrité , laquelle  fcmblabicmcnt  at  re-  ) 

clame  quelque  part  oudroiû  en  ladieSc  terre  de  Bcdbur. 

Les  diflèntions  (ÿitre  les  Flamans  & leur  Comrc  eftoient  fomentées  par  les  Fniftrj.  , 
menées  de  lacqucs  d’Artvelde  qui  gouvernoit  tout  le  payspar  le  confcil  des 
villes  de  Gand,  Bruges  &lprc,  de  quoi  toutesfois  pluficurs  n’eftoient  lâtis- 
faiâs,  & particulièrement  ceux  de  la  ville  de  Tenremonde  Icfqucis  par  in-  OtMgtrft. 
duâion  de  Marie  de  Flandre  leur  Dame  & d’Ingegcr  Sire  d’Amboife  fôn  mari 
le  déclarèrent  envers  ce  temps  pour  le  Comte, qui  y accourut  en  diligence 
fbubs  elpoir  que  quelques  autres  villes  cufTènt  lùivi  ce  parti,  mais  aufli-toft 
q uc  ceux  de  Gand  eurent  ces  nouvelles  ils  vindreut  fur  T en  remonde  avec  gran- 
de puilTâncc,  tellement  que  le  Comte  fut  contrainéf  fe  fauver  avec  le  Sire 
d’Amboife  devers  iiollre  Duc , ou  il  fut  reçus  courtoilèment  & avec 
toute  forte  de  bienveillance,  & comme  lediéf  Comte  fê  trouvoit  affés  court 
d’argent  il  vendit  encor  aumcfmetemps  à noftre  Duc  toute  là  part,  dudroiéI&  i 

aélion  qu’il  avoir  en  la  ville  de  Malines  St  es  appartenances  d’icelle  pour  la  l 

fommedequatre-vingt  Sc  fix  mille  cinc  cents  roiaux  d’or,  & moicnnant  que 
le  Duc  à les  defpcus  procureroit  abiblution  du  ferment  que  le  Comte  avoit 
fài<a  à l’Eglilè  de  Liege  de  ne  vendre  ou  alliener  lefdiâs  biens  : mais  ceux  du 
chapitre  de  ladiâe  Eglife  feeurent  mettre  tant  d’obftacles  en  la  court  Papale, 
que  le  Duc  ne  feeut  onques  obtenir  ladiâeabfolution , par  ou  ladiâc  vente  & 
tranfport  demeuroient  toofiours  imparAiéls  & infruélucux  au  Duc. 

Cc|x;ndant  le  Roy  de  France  defirant  uniquement  retirer  noftre  Duc  du  Ltimtf- 
parti  de  l’Anglois  lui  fit  prefenter  pluficurs  conditions  très  favorables  , & | 

comme  il  feavoit  la  grande  volonté  qu’il  avoit  pour  acquérir  la  paifible  Cbmtidc  , 
pofTcllion  de  la  ville  de  Malines,  il  le  voulut  encor  en  ce  complaire  éc  ren-  liratsu. 
dre  fatisfâiéf , & par  ainfi  traiâa  fi  bien  que  le  Pape  Clement  VI.  par  fes 
lettres  données  à Avignon  le  VI.  de  Février  de  l’an  MCCC.  XL  VI.  commit 
les  Evelques  de  Laon,  de  Paris  Sc  de  TheroUane  pour  faire  enquefte  furl’eA 
fèncc  & circonftances  de  ladiéfc  vendition  Sc  ferment , lefquels  en  conformité 
de  leur  commillion  firent  citer  Engclbert  Evelque  de  Liège  & ceux  de  fbn  ' 

chapitre  pour  comparoiftre  à certain  iour  en  la  ville  de  Laon , & expofer  les  j 

railons  qu’en  cefte  caulè  ils  pouroient  alléguer  fi  aucunes  en  avoyent  fufttfan-  ' 

tes  pour  empefeher  l’abfolution  dont  queftion  eftoit  ; auquel  iour  precifement 
comparurent  trois  Chanoines  & un  Chap]Tclain  députés  de  la  part  deldiéls 
Evelque  & Chapitre  de  Liege,  demandants  terme  affés  longpourpoUvoirde- 
batre  les  lettres  du  Pape  d’obreption,&  fubrcption,mais  lescommifiàires  leur 
refulcrent  le  dilai  pretendn:  & oUirent  les  tcfmoins  que  le  Comte  de  Flan- 
dres Sc  le  Duc  produireut  fur  ce  fubieâ , & apres  deuë  information  envoie- 
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rcnc  tout  leur  affaire  au  Pape  , qui  apres  pleine  examination , ordoqna  Ieak 
aulilidls  Evel'ques  d’ablbudre  le  Comte  dudiâ  icrmeot  & dilpenlèr  en”a  Duc. 
vendicion  par  lui  faiôfc  au  profiâ  de  noflre  Duc,  en  tant  & fi  avant  que  le 
Comte  le  requill  & demandât  ; mais  comme  lediâ  Comte  eAoit  appare- 
ment  changé  de  conicil  il  refiila  de  faire  iadiiAc  requifition,  par  ou  il  fallut 
de  nouveau  faire  in Aanccs  devers  le  Pape , qui  finalement  ordonna  anfdiâs 
Evel'ques,  que  fi  l’on  fit  paroiAre  que  le  Comte  de  Flandres  euA  par  ci-de- 
vant taiéf  ladiâc  requifition  & porté  Ion  adveu  à ladiâe  vente,  ils  auroient 
à donner  l’abfblution  tout  de  mcfme  comme  fi  aéfuellemeot  il  la  reqneroit: 
enfuite  dequoi  lefdiâs  Evefques  par  lettres  du  XXVI.  de  luing  de  l’an 
MCCC.  XLVl.  donnèrent  pleine  ablblution  au  Comte  de  Flandres  dn- 
diâ  ferment,  8c  dilpenlerent  liir  ladléfe  vendition  de  la  terre  de  Malines 
fiiiiAe  à noAre  Duc  ; mais  lediâ  Comte  ne  liirvelqüt  long-temps  apres , car  U 
fut  tue  en  la  bataille  de  Crecy  XXVI.  iour  du  mois  d’AouA  audiéf  an  com- 
batant  contre  les  Anglois,&  lailTâ  pour  lucccAcur  fon  fils  unique  Louis  furi 
nommcdcMaele  (pour  eAre  ne  cnunChaAeau  de  ce  nom)  qui  pour  lors  n’a- 
voir encor  l’eage  de  Icil'e  ans,  de  forte  que  par  ces  incidents  le  Duc  ne  feeut 
encor  parvenir  à la  vraye  pofTeAïon  de  l’achapt  par  lui  faiâ;  aulli  le  nou- 
veau Comte  Sc  ceux  de  fon  confcil  ne  voulurent  recevoir  l’argent  de  ladiâe 
vendicion , & s’oppofoienc  formellement  à icelle.  Cependant  le  Roy  d’An- 
gleterre qui  tenoit  le  fiege  à Calais  travailla  fort  pour  attirer  le  ieune  Comte 
de  Flandre  à fon  parti , & propofà  de  le  marier  à fa  fille  Ifabclle,  à quoi 
les  villesde  Gand,  Bruges  & Iprc  cAoicntaAcs  inclins,  &faifbientplufieurs 
devoirs  pour  donner  chaleur  a ccAe  alliance  pour  les  biens  qu’ils  s’imagi- 
uoient  leur  eu  devoir  l'uivre,  maisie  Comte  s’en  exeufa  touGours,  dilknt  que 
ce  lui  lêroit  choie  indigne  de  prendre  à femme  la  fille  de  celui  par  le  faiâ 
de  qui  Ibn  perc  avoir  elcé  tue  ; coutcsfoisleldiéles  villes  prefToient  ceA  af&ire 
avec  telle  vehemençc  & importunité,  que  le  Comte  craignant  d'eAre  mené 
par  force  s’efehappa  fccretement  de  leurs  mains  foubs  couleur  d’aller  i la 
chafTe,  & vint  trouver  le  Roy  de  France  quienfut  allés  content,  carencor 
du  vivant  de  Ibn  pere  il  avoir  de  longue  main  traiâé  Ion  mariage  avec  la 
PrinccITc  Margarete  féconde  fille  de  noAre  Duc,  laquelle  alliance  fut  finale- 
ment arreAcc  à S.  Quinrin , te  en  faveur  d’icelle  donna  le  Roy  Philippe  au 
Comte  la  propriété  de  la  ville  & pais  de  Tenremonde  (que  peu  devant  il 
avoir  acquis  du  Sire  d’Amboife  & de  Marie  de  Flandre  fa  femme)  en  re- 
compenfe  de  quoi  lediâ:  Comte  de  Flandres  promit , que  dans  le  terme  de 
deux  mois,  apres  qu’il  en  feroit  requis  de  par  noAre  Duc , il  tranfportcroit 
franchement  & heritahlement  au  Prince  Henr^  fils  aifné  de  Brabant  Ibn 
coufin  toutledroiâ,  aâion , polTcffion , propriété,  fief&hommageqn’ilavoit 
ou  avoir  pouvoiten  la  ville  de  Malines  Sc  es  appartenances  d’icelle,  pour  en 
iouir  lui  & les  hoirs  Ducs  de  Brabant  à perpétuité,  fânsquele  Duc,  Ibndiâ 
fils  ni  autre  reroieut  tenu  de  paier  les  LXXXVl.  mille  & V.  cents  roianxd’or 
ni  autre  fomme  aucune  que  le  Duc  pouroit  eAre  redevable  au  Comte  Ibn 
pere  ou  à lui  pour  caulc  de  l’achapt  de  la'moiâié  de  ladiâe  ville  &des  ap- 
partenances d’icelle,  & fans  que  lediâ  Prince  Henry  feroit  tenu  de  loi  faire 
fidelité  ou  hommage  ni  à quelque  autre  perfonne  fauf  à l’Evefque  de  Liege 
& à Ibn  Eglilé  en  la  mefmc  forme  & maniéré  que  les  Sires  de  Malines  le 
lailbient  ci-devant,  & fur  ce  donnèrent  le  Roy  Philippe  & le  Comte  Louis 
leurs  lettres  particulièrement  audiâ  S.  Qnintin  le  VI.  de  luing  de  l’an 
MCCC.  XLVII.  Et  pour  de  tant  plus  rendre  le  Duc  aflêâionné  à Ibn  par-  • 
ti  le  Roy  en  mefmc  temps  & lieu  traiâa  encor  les  mariages  du  Prince 
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3.  t^nry  de  Brabaoc  fuldiâ  avec  lenne  fille  aifncc  de  fon  fils  lean  Duc  de 
Normandie  lors  encor  en  petit  cage,  & celui  du  Prince  Godefroy  de  Brabant 
éUt  Pria-  avec  Bonne  fille  de  Pierre  Duc  de  Bourbon  & de  liâbcau  de  Valois  fœur  au- 
‘ÿ  ^jr  di(â  Roy  , & promit  le  Roy  pat  les  lettres  datées  du  melme  iour  & au  que 
/iPrî-  dcITus , qu’a  certain  iour  il  feroit  mener  lefdiâes  PrincelTcs  au  bois  de 
baau  Vincennes  pour  faire  folenniler  leldiâs  mariages;  en  advanccment  dcfquels 
nofire  Duc  céda  audiét  Prince  Henry  fon  fils  ailhc  la  Duché  de  Limbourg 
& la  ville  de  Malines  & les  appartenances  entièrement,  & au  Prince  Gode- 
froy fon  fécond  fils  ils  alfigna  la  terre  d'Aetl'chot  ( lors  vrai  lemblablement 
confifquée  fur  Godefroy  de  Harcourt  qui  en  efloit  Sire  ) & autre  bonnes 
terres.  En  liiite  de-ces  traidés  quelque  temps  apres  fe  trouvèrent  le  Roy  & le 
Duc  avec  les  Princes  & Princefles  au  Chafteau  du  bois  de  Vincennes  ou  les 
alliances  furent  accomplies  en  grande  magnificence , & illec  furent  encor  ar- 
reflés  par  les  menées  dudid  Roy  les  mariages  de  lennc  fille  ail'née  de  nofire 
Duc  & veufve  du  Comte  d’Haynaut  avec  Wencelin  Comte  de  Luxembourg 
fils  maifne  du  Roy  de  Bohême  , & de  Marie  fille  mailhce  du  Duc  avec  Ray- 
naud Duc  de  Gueldres,  lequel  dernier  mariage  avoir  cfté  promis  doibs  l'an 
MGCC.  XXXIV.  mais  à caule  du  petit  cage  des  parties  n’avoit  clic  accom- 
pli , & parce  moien  dctournale  Roy  Philippe  touts  ces  Princes  de  l’amitié  du 
Privlltfa  H°y  Anglois  fon  ennemi , & rompit  toutes  les  confédérations  qu’il  preten- 
Bra-  doit  traider  en  l’Empire,  s’affeurant  entièrement  de  l’amitié  de  nollrc  Duc , 
*f^°*"*  en  quoi  confilloit  grande  partie  de  Ion  entreprinlc;  & parainfi  lé  voulant 
nltericureraent  gratifier,  il  lui  odroia  par  fes  lettres  encor  données  à S.  Quin- 
tin  audid  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  XL  VII.  que  touts  fubieds  & vallàls 
de  la  Duché  de  Brabant  de  la  en  avant  i perpétuité  feroient  libres  de  toutes 
exadions  par  lui  impofées  par  tout  fon  Royaume,  enpayantfculcmentlesan- 
ciens  droids  & péages  impofés  par  fes  prcdcceffeurs  ; Que  de  melme  ils 
pourontà  toufiours-mais  franchement  fans  aucun  calcnge  porter  & mener 
de  Brabant  en  fon  Royaume  & aufii  retirer  d’icelui  retournant  vers  Brabant 
toutes  fortes  de  denrées,  deniers  & monnoie  faide  ou  Élire  en  fes  monnoies 
ou  de  Ibn  coing;  Qiic  de  la  en  avant  nul  fuUed  de  Brabant  ni  leurs  biens  ne 
pouront  eflre  prins , pannés  ou  arreflés  dans  le  Royaume  de  France  pour  au- 
cunes debtes.  làuf  celles  aulqucllcs  ils  feroient  obligés  en  leur  propre  nom  , 
ou  aucun  de  leurs  predccefléurs  ou  bien  la  ville  dont  ils  feroient  bourgeois  ; 
Que  nul  fubied  de  Brabant  pourat  perdre  fon  bien  pour  le  faid  criminel  & 
perlbnncl  de  fon  compagnon  ou  varier;  Icfquels  en  tel  cas  ncpourontforfâirs 
que  leur  bien  propre  avec  la  peine  condigne. 

Tnmllti  Engelbert  de  la  Marcke  Evefquc  de  Liège  n’efloit  pas  feulement  fucceffeur 
SM  fsi!  Jt  de  fon  oncle  au  fiege  Epifoopal,  mais  il  hérita  aufii  les  troubles  &difrentions 
tragiques  qui  s’cfloient  nouries  entre  fbndid  oncle  & les  communautés  de 
fon  pays  doibs  quelques  années,  lefquelles  envers  ce  temps  fe  renouvelle- 
rent  avec  extrême  rigeur , car  ce  'peuple  farouche  ayant  prins  les  armes  ruinè- 
rent plufieurs  Challeaux  de  leur  Evefquc  & des  Seigneurs  qu’ils  iugeoient 
CkriMMt.  eflre  de  fon  parti , ils  faccagcrcnt  ' d’abbord  Clermont  & Hamal , & les 
Jjsmsl.  0iircnt  par  terre . de  la  allèrent  mettre  le  fiege  à Aigcnteau  fur  la  Meule 
foubs  couleur  que  Raynaud  Seigneur  de  ce  lieu  leur  faifbit  payer  quelque 
droid  ou  tollieu  qui  ne  leur  plaifoit.  L’Evefque  voiant  les  infolenccs  s’aug- 
menter de  iour  à autre,  & que  ja  il  ni  avoir  moien  de  réduire  à quelque  rai- 
fon  un  populace  fi  defreglé,  s’addreffa  à noflre  Duc  implorant  fon  afiiflence 
• pour  reprimer  une  rebellionfi  ouverte  & défi  grande  confcquencc;  à quoi  le 
Ducconfentifldetant  plus  facilement,  par  cequ’au  melme  temps  les  nouvel- 
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les  lui  viiidrent  du  fiegc  d’Argcntcau  , dont  le  Seigneur  elloit  en  fon  jear  ji 
hommage  tidelicé,&  parainfi  il  embralTa  cédé  guerre  comme  propre  iài-  Duc. 
fane  les  préparation  ncccHaires  en  toute  diligence , tellement  qu’envers  la 
demi  luillet  encor  de  l’an  fuldi(â  MCCC.  XLVII.  il  entra  au  pais  de  Liege 
accompagné  de  Ion  fils  le  Duc  de  Limbourg,  de  Reynaud  ieune  Duc  de 
Gucldres  & de  Thicry  Comte  de  Los.  Les  Li^eois  en  ayant  les  nouvelles 

f)reflTcrent  fi  fort  que  bricfvcment  ils  prindrent  le  Chadeau  d’Argenteau  & 
e rcnvcrièrent  de  fond  en  comble , de  la  padants  la  Meule  vindrent  ren- 
BéitilUJt  contrer  l’armcc  du  Duc  à Waleve  veille  de  la  Magdalene  XXL  du  mois 
jg  luillet  lürdiid.  Le  Duc  fit  appreder  toutes  choies  nccelTaires  au  combat , 

& de  fa  main  donna  l’ordre  de  Chevallerie  aux  Ducs  de  Limbourg  & de 
Gueldres  & autres  Seigneurs  & Nobles  delà  route,  quoi  fâiâ  & s’edants 
les  elquadrons  drelTcs,  il  commanc^a  que  l'on  attaquat  l’ennemi  de  vive  for- 
ce : Les  Liégeois  fe  defiendirent  tresbien  de  prime  abbord , mais  leur  caval- 
lerie  tyanc  eue  rompuil  par  les  nodres  tourna  le  dos,  ce  que  les  mit  telle- 
ment en  delbrdre  qu’en  peu  de  temps  ils  furent  entieiement  defaiâs,  laif- 
, fants  la  campagne  converte  de  dix  mille  morts  de  leurs  croupes,  avec  un 

nombre  très-grand  de  prifonniers.  Le  Duc  de  Limbourg  fit  en  code  iour- 
nce  paroidre  la  valeur  de  Ibn  courage  exécutant  pluficurs  beaux  faiûs  d’ar- 
mes de  là  perfonne,  aulfi  fit  le  ieune  Duc  de  Gueldres  & maint  Chevalier  « 

Efeuier,  bourgeois  & pailàn,  qui  coûts  méritent  avoir  part  en  cede  viftoi- 
S.Trtm.  apres  laquelle  le  Duc  retourna  vers  S.  Tronou  il  futreceu  honnorable- 
ment  comme  fouverain  AdvoUc  de  cede  ville.  Le  peuple  afles  dompte  par 
cede  perte  8c  volants  leurs  affaires  au  defcfpoir , eurent  recours  mefme  à 
Dodre  Duc , lui  condituanc  luge  fouverain  & arbitre  fur  toutes  les  didè- 
rences  qui  c’edoienc  elmeus,  à quoi  femblablemencl’Evefque  s’accorda  , en 
fuite  de  quoi  fut  ordonné  que  le  peuple  renonceroic  à certains  points  par 
eux  propofes  & dont  ces  troubles  avoient  prins  commencement.  Qu’ils 
payeroienc  pour  amende  cent  & quarante  mille  efeus  d’or.  Que  lesprilon- 
niers  de  part  5e  d’autre  feroienc  relaxes  franchement.  Que  les  Liégeois 
. ferviroient  au  Duc  à leurs  dclpens  quarante  iours  à fix  cent  hommes  en 
edants  requis. 

Mte-  Encor  auditd  an  le  XXtIL  de  Septembre  le  Ducodfroya  à ceux  de  la  ville  chonet 
firuti.  jg  Maedricht  de  pouvoir  mettre  fus  quelque  irtipoficion  a la  charge  des  ha- 
bitancs  de  ladiifte  ville  pour  un  terme  de  quatre  ans  , & que  les  deniers  en 
provenants  feroienc  par  eux  emploies  à la  réparation  des  murailles  & forti- 
fication d’icelle  ville. 

, En  l’année  fuivante  MCCC.  XLVIII.  ceux  de  Lovain  par  mauvais  con-  Dm*i. 

Lnti0,  fêil  firent  arreder  les  domaines  du  Duc,  fur  ce  que  quelques  biens  de  leurs 
bourgeois  edoient  détenus  ailleurs  pour  les  debtes  dudiét  Duc  , fe  fondants 
liir  certain  privilège  par  lui  oéfroyé  à là  ioyeufe  entrée.  Le  Duc  & fut  faf 
ché  au  pollible  & fit  dénoncer  la  guerre  à ladiébe  ville,  à quoi  Pierre  Cot- 
trel  lors  Mayeur  donna  grande  chaleur , mais  ceux  du  Magidrat  envoie- 
renc  devers  le  Duc  & par  l’entremilè  des  Edacs  du  pays  obeindrent  là 
grâce. 

>t49.  lean  Sire  de  Marbais  par  les  lettres  données  le  XVII.  du  mois  de  lan- 

de  l’an  MCCC.  XL  IX.  recognoit  & déclaré  qu’il  tient  en  fief  du  de 
f'efela*  Duc  le  Chadeau  de  Golèlies  entièrement  avec  lès  folles  6c  quarante  pieds 
Dur.  plus  avant,  & les  neuf  parties  de  ladiébe  terre  , de  laquelle  les  ftps  parties 
(gdjnccs  font  moUvantesdu  Comte  de  Namur.  Lediâ  Sire  de  Marnais  tenoit 
Tom.  I.  Sss  SS  encor 
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eacor  de  noftre  Duc  de  la  fuccetTion  de  Gérard  iadis  Sire  de  Marbais  & 
Challelain  de  Bruxelles  fon  pere  les  terres  de  Lutccl  & Viller-ville,  comme 
l’ou  voit  par  les  rcgillres  feodals  de  Brabant 

Ifabeau  fille  de  Gérard  de  Wefemaele  Sire  de  Mercfen  avec  Gérard  Sire  Prewret 
de  Sevenberge  fon  mari  par  lettres  du  II.  d’Odobre  dudiA  an  MCÇC.  >83- 
XLIX.  déclarent  avoir  vendu  & ttanfporté  à noftre  Duc  telle  Seigneurie 
héritages  & biens  qu’à  ladiâe  Ifabeau  eftoient  eicheucs  de  la  lucccllion  de 
fcuë  lenoe  Dame  de  Voerne,  Berges  fur  Soom,  Woude,  Qiiabek.e,  &c.en 
fon  vivant  femme  de  lean  Sire  de  Fauquemont  & fille  d’Albert  de  Voerne  & 
de  Mathilde  fille  d’Arnou  de  Welemale  Sire  de  Berges  fur  Soom  & de  Icnnc 
fille  d’Arnou  Comtede  Los,  laquelle  Mathilde  avoir  eftccoufine  germaine  de 
ladiâe  Ifabeau  Dame  de  Sevenbcige  comme  nous  rapporterons  plus  au  largo 
au  Tome  Il.de  nos  Trophées. 

lean  Comte  deSeyne  parles  lettres  données  encor  audirft  an  MCCC.  Premi 
XL IX.  déclaré  que  le  Duc  lui  avoit  donné  en  fief  & à hommage • une  >i>3- 
rente  de  cent  roiaux  d’or  heritablement  pour  lui  & fes  hoirs  fur  les  tol- 
lieux  & rentes  à Macftricht,  laquelle  rente  le  Duepourat  rachapter  parmi  la 
Ibmme  de  mille  roiaux  , que  le  Comte  en  tel  cas  ferai  tenu  d’cmploier 
en  l’achapt  de  bonnes  terres  dans  le  Duché  de  Brabant  , lelquclles 
le  Comte  & fes  fucceficurs  tiendront  à hommage  du  Duc  & de  fes 
hoirs. 

L’Empereur  Louis  eftant  trefpallc  l’onfielme  d’Orftobre  de  l’an  M CCC. 

XLVII.  euft  pour  fuccefleur  Charles  de  Luxembourg  Roy  de  Boheme  eflea 
en  compétence  avec  Gunther  Comte  de  Swartfenbourg,  mais  Charles  tint 
toufiours  le  delTus  & fut  recognu  par  tout , aufli  avoit  ifefté  choifi  Roy  des 
Romains  en  l’an  MCCC.  XLVI.  du  vivant  mefmc  de  Louis  lors  excom- 
munié. Le  nouveau  Empereur  ne  vint  fi  toft  prendre  la  couronne  à Aix , 
pour  la  grande  mortalité  & peftilence  dont  ce  quartier  voir  mefme  toute 
l’Europe  eftant  affligée;  mais  y eftant  venu  depuis  par  quatre  diverfes  lettres  p„mvtt 
données  le  XXV.  de  luillet  de  l’an  fuldiâ  MCCC.  XLIX.  il  confirma  ; 
a^rea  & renouvella  toutes  les  concédions , Priviléges&  immunitésoâroiées 
aux  Ducs  de  Lothicr  & de  Brabant  par  les  Empereur  Frédéric  II.  Al- 
bert I.  & Henry  VII.  Etencor  apres  eftant  à WufthercklediâEmpereurpar 
autres  lettres  données  le  XXVII.  du  mois  de  Février  de  l’an  fiifdiâ  concéda 
à touts  fubieds  & vadàls  de  la  Duché  de  Brabant , que  pour  caufe  quel- 
conque  ils  ne  pourout  (eftre  tirés  en  droiél  hors  de  leur  pays,  foit  devant 
iuge  Icculier  on  Ecclefiaftique  par  tout  le  diftriâ  de  l’Empire.  Et  comme  le- 
di(ft  Empereur  avoit  feiô  citer  l’Abbedc  de  Nivelle  pour  recevoir  les 
droiéls  de  régale  & jurifdiâion  temporelles  mouvantes  de  l’Empire . il  de 
clare  par  deux  autres  lettres  données  audiâ  lieu  de  Wuftherck  meline  four 
& an  que  dclTus , qu’ayant  eu  meilleure  information  il  lui  eftoit  apparu, que 
ladiâe  Abbedè  de  Nivelle  eftoit  tenue  8c  obligée  de  prendre  leldiâs  droiâs 
de  Regaie  & iurifdiâion  de  noftre  Duc  fon  vrai  & légitimé  Seigneur 
immédiat,  révoquant  par  ainfi  ladiâe  citation,  comme  ayant efte  &iâeabu- 
fivement,  & commandant  bien  exprellêment  à l’AbbelIc  & Chapitre  de  la- 
diâe  Eglilè  de  Nivelle  de  recognoiftre  le  Duc  & lès  lùcceflêurs  pour  leur 
Seigneur  immédiat,  & de  prendre  de  lui  les  regalités&  iurifdiâions  tou- 
tes & quantes  fois  qn’icellc  vindroit  à eftre  ponrveuë  de  nouvelle 
Abbeflé. 
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j3f,5.  Par  lettres  données  à Bruxelles  le  premier  ioutd' Avril  de  i’atiMCCC.  L.  3- 
Brtda  ieiiji  apres  Palques  le  Duc  avec  le  Prince  Godefroy  Ion  fils  ailhé  de  l’ad- 
Icnnc  de  Brabant  qualifiée  ComtelFe  d’Haynaut  & d’HoUande  lueur 
Pahunt».  dudidf  Prince  vendirent  à Ican  Sire  de  Polaencn  &de  le  Lecke  & à les  "7- 
hoirs  hcritablcmenc  la  terre  de  Broda , avec  toutes  lès  appartenauccs , Seigueu- 
j-ics , fiefs . F ranchilès , villages , terres . prêts  « eaux , bois , pelcheries , moercs, 
cens,  rentes,  moulins,  &c.  entièrement  & tout  ainfi  comme  iadis  Philippe 
Sire  de  Lidckerke  & de  Breda  8c  Tes  devanciers  la  fouloient  tenir  en  fief&i 
hommage  du  Duc  & de  fes  prcdccelTcuts,  pour  quarante  trois  mille  florins 
Hallins , laqucllefomme  le  Duc  rccognoitlui  ellre  payée  plainement,  com- 
mandant à touts  Chevaliers,  EIcuiers,  hommes  feodals,  f.lchevinS  & autres 
de  ladiéie  terre  deBredaqu’ilsayent  à recognoiftre  ledid  Sire  de  Polaenen& 

. de  la  Lecke,  & lui  faire  les  hommages  & fidélités  requifes  & accoullumées , 
tomme  faire  le  doivent  à un  droiéf  Seigneur  de  Breda , fauf  en  ce  l’ufufruiéf 
en  toute  ladiéle  terre  à Willaume  de  DuvenvordeSire  d’Oifterhout  fa  vie  du- 
rante, Iclon  quepottcntleslettresquc  fur  ce  il  at  du  Ducu  Et  ce  tranfpottfe 
fitenprefence  des  hommes  de  fief  du  Duc,  feavoir  cil  Otton  Sire  de  Cuyek, 

Gisbert  d’AbcoudeSiredeGaesbeke,  Ican  de  WijtvlietSircdeBlaefvelt, Louis 
Sire  dcDicpenbeke,  Ican  de  Collacr  SiredeWitthemChevalicrs,  Alardd’Off' 

Prevoft  de  l’EglifedeLovain  & receveur  de  Brabant,  & aulfi  Gérard  vander 
Heyden  Drorfard  de  Brabant  comme  homme  médiat  dudiéf  Duc,  lelquels 
pour  alTeurance  de  tout  ce  mirent  leurs  féels  aux  lettres  fur  ce  dc[Klchées, 
avec  ceux  du  Duc  & de  lès  enfants  Godefroy  & lenne  lul'didis , & encor  pour 
plus  entière  fermeté  y appolèrent  leurs  féaux  à la  rcquifition  dudidf  Duc  les 
nommes  Ican  de  Los  Sire  d’Agimont,  Henry  Berthont  Sire  de  Duffle  & 

Gcle,  Collin  de  Ranll  Sire  de  Bcrchem « Gérard  Sire  de  Vorfelaer,  Ican  de 
Meldcrt  & lean  de  Wijnr^em  Chevaliers. 

lean  de  Walcourt  Sire  de  Rochefbrt  par  lettres  données  Dimanche 
L€SirtiU  XXVII.  du  mois  de  Novembre  de  l’an  MCCC.  L.  ou  plulloll  MCCC.  pat-tip. 

avoitreccu  en  fief  du  Duc  fa  ville  d’Amblis  avec  le  moulin  de 
* ■ Gimcal  ieant  lez  Rochefort,  pour  une  rente  annuelle  de  Ibixante  livres  de 
terre  au  viel  Lovigaoisj  & doulè  âmes  de  vin  du  Rhin  à payer  par  le 
Duc  de  fa  recepte  d’Anvers  heritablement  audiâ  Sire  de  Rochefort  & à 
fcs  hoirs. 

Eflant  Elifabeth  de  Gavre  diâe  de  Lidckerke  AbbelTe  de  l’Eglilè  de  Ni-  Prtxvti 
Velle  trefpallee en  l’an  MCCC.  L.  débat  s’elineut  entre  MaigaretcdeLeeu- 
tvenberg  qui  lui  efloit  luccedée  en  la  dignité  Abbatiale  & Ion  chapitre  d’une 
part,  & nollre  Duc  d’autre  fur  certains  privilèges  par  lefquels  ladiâe  Ab- 
tellè  pretendoit  n’ellrc  tenue  de  recevoir  le  droiâ  de  Regale  & invelliture 
d’autre  que  de  l’Empereur  en  perfoime , au  contraire  le  Duc  allegoit  que 
ladiâe  Eglife  avoir  ellé  ci-devant  donnée  à lès  predecelTèurs  par  les  Empe- 
t'Eflifi  tenrs , ce  qu’avoit  ellé  confirmé  continuellement  par  leurs  lucceflcurs  iniques 
JtNivrUt.  J l’Empereur  moderne , qui  mefme  avoir  ordonné  par  lès  lettres  peu  devant 
que  les  Abbelîes  de  ladiâe  Eglilè  dévoient  prendre  de  lui  & de  fes  heri- 
tiers les  fiefs  & droiéls  de  Re^e  appartenant  à ladiâe  dignité.  L’Empe- 
reur pour  modérer  ces  différences  par  les  lettres  données  à Vratillauw  le 
XXV7.  de  Novembre  de  l’an  MCCC.  Lt.  odroyaparprovifion,&ordon- 
na  i ladiâe  AbbelTè  Mathilde  pouvoir  recevoir  pour  celle  Ibis  ladiâe 
Invelliture  & droiâs  de  rcgale  des  mains  de  noflreDac,  fàuf&  refervéen 
tout  le  droiâ  de  FEmpirc,  celui  de  ladiâe  Eglife  & du  Doc:  commatKlant 
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au  Prevoft  & Chapitre  de  ladidte  Eglife  qu'aufli-  coft  que  ladiâc  AbbelTc  ailrat 
commcdiâeftreceurinvellicureduDuc,  ilslarecoivent&  recognoi (lent pour 
leur  vrayc  AbbelTe  & Dame  (ans  aucune  contradiâion.  Et  pour  finalement 
déterminer  tout  le  différent  & mettre  bas  entièrement  celte  querelle,  l’Em- 
pereur apres  bonne  & meure  deliberation , déclara  par  autres  lettres  données  Pf»»" 
au  Pont  à Moufon  le  dnquielme  d’ Avril  de  l'an  MCCC.  LIV.  que  les^'“’‘**’ 
Empereurs  lès  predece(Teurs  avoient  oéiroyé  en  don  à noftre  Duc  que  tou- 
tes & quantes  fois  en  ladiâe  Eglile  feroit  eficvé  & inllituce  nouvelle  Ab- 
belTe,  elle  feroit  tenue  de  prendre  de  lui  les  fiefs  & tout  droiéf  temporel  ap- 
partenant à lediéte  Eglilé,  & lélon  les  anciennes  oblcrvances  lui  faire  hom- 
mage, fidelité  & obedtence,  ordonnant  par  ainfi  bien  expreffement  au 
ChanoinelTes  &'  Chapitre  de  ladiâe  Eglilé , que  puis  que  Mathilde  de 
Leeuwenberg  pour  lors  AbbelTe  avoir  fiiiét  les  devoirs  lufdiâs,  ils  ayent  à 
lui  rect^noiftre  pour  leur  vraye  Dame  & lui  rendre  toute  Ibrte  de  reve- 
rence  & obeillance. 

Les  trois  fils  de  noltre  Duc  eftants  trelpalTés  l’un  apres  l’autre,  la  patrie 
demeura  dcllituée  d’hoir  malle  pour  la  luccelfion , ce  qu’à  routs  caufa  un 
trelgrand  & indicible  regret,  & particulièrement  au  Duc  , qui  parainfi  le 
trouvant  ia  d’un  bon  cage  & débilité  par  accidents  & maladies  voulut  pour- 
voir au  repos  de  Tes  ellats,  (aifant  partage  à (es  trois  filles  en  forte  qnc  lenne 
l’ailnéc  Duchellé  de  Luxembourg  auroit  apres  Ion  trefpas  touts  les  pays» 
tcrres&  Scigneuricscnticrement,  Maigarcte  Comteffé  de  Flandre  fa  féconde 
fille  auroit  pout  là  part  la  Tomme  de  cent  & vingt  mille  cfous,  & Marie 
DuchcITc  de  Gueldrcs  là  troifielmc  fille  quatre  vingt  mille  eléus,  laquelle 
répartition  ainfi  fàiéle  l’Empereur  Charles  à Tinftance  du  Duc  ratifia  8é  chtruii» 
confirma  par  lettres  données  à Toul  le  mardi  devant  les  Palques  llories  de  BrW. 

Tan  MCCC.  LIV. 

Le  Duc  fonda  par  lés  lettres  de  Tan  MCCC.  LV-  làmedi  devant  la  Na-  Utm:. 
tivité  de  S.Ican  Baptille  deux  Chappciainies  en  Ton  Challcan  de  Trois  fon- 
taines nommé  Dry-born  dans  le  bois  de  Soigné  en  l’honneur  de  Dieu,  de  la 
S.  Vierge  Mere  & de  S.  Catharine  & les  dotta  libéralement. 

Apres  tant  de  glorieux  & hauts  faiâs  nofire  Duc  chargé  d’infirmités 
corporelles,  voyant  que  lentement  il  tendoit  au  terme  limité , convoqua 
les  Ellats  de  lés  pays  & leur  recommanda  de  lérvir  fidèlement  (a  fille 
heritiere  lennc  & le  Duc  de  Luxembourg  fon  mari , & de  les  maintenir 
en  leurs  terres  & Seigneuries  comme  bons  & loyals  fubieâs,  &de  mefracil 
commanda  à fadiâe  fille  & au  Duc  fon  mari  d’entreprendre  le  gouverne- 
ment des  pays  avec  tonte  debonnairité , traiâant  leurs  fubicéls  & vaflàls 
lélon  les  anciennes  loix  & coullomes  de  la  patrie:  de  la  lé  convertant  au 
fpiriruel  il  lé  fit  munir  des  S.  Sacraments  de  TEglilé  & fe  refigna  entière- 
ment en  mains  de  fon  Sauveur,  & ayant  prins  Thabit  de  Tordre  de  Cilleaux 
pour  lé  rendre  participant  aux  prières,  dévotions  & mérités  de  celte  vénéra- 
ble congrégation,  il  rendit  Tame  pour  la  ioindre  aux  bien  heureux,  veille  de 
S. Nicolas  V.  iour  du  mois  de  Décembre  en  Tan  mefmc  MCCC.  LV.  cage 
d’environ cinquanteSc  neuf ans,  apresavoirregnéquarante&trois.  Soncorps 
fut  foicnncllemcnt  tranlporté  en  TAbbaye  de  nollre  Dame  à Villers  ordre  de 
Cilleaux  ou  il  receut  fepulture  au  chœur  devant  le  grand  autel , foubs  une  tom- 
be tres-magnifique  hautement  relevée,  longuede  dixpieds  & laigc  de  cinc, 
couverte  d’une  tresbelle  pierre  de  touche  avec  là  figure  tresbien  taillée  & 
richement  ornée , là  chemile  de  mailles  Sc  armures  toutes  dorées , te  veltuc  d’un 
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furcot  ou  cotte  d'armes  & pardeflus  un  baudrier  militaire  doré,  auquel 
l’efculTon  de  fês  armes  cil  pendant,  la  tefte  fur  le  front  ceinte  d’un  cercle  ou  Duc. 

I couronne  d’or  chargeede  pctitsfautoirsdcguelles;  mais  celle  figure  cft  gran- 
dement endommagée  aux  bras  & iambes  par  ces  derniers  troubles,  comme 
on  la  peut  soir  ci-apres  reprefentee  en  taille  douce. 

Saimrr.  eftoit  Prince  fort  modéré  en  toutes  fes  adlions,  grand  guerrier  & entre- 
prennant,  de  forte  que  là  valeur  accompagnée  d’une  prudente  conduiâele 
rendoit  redoute  à fes  voifins  & aimable  à fes  fubieâs.  Il  fe  trouva  par  deux 
fois  alfailly  des  principales  forcesde  la  germante  inferieure,  alTiftées  de  celles 
de  la  France,  & par  la  magnanimité  invincible,  il  enfortift  à fa  grande  gloire 
& confiifion  de  les  adverfaires  ; là  vertu  faifoic  fleurir  les  loix  & iuftice  en  fon 
pais  ; il  aimoit  particulièrement  la  noblellè  auflî  ellrangere,  parloir  peu  & 
avec  notable  modération , en  les  habits  n’eftoit  fomptueux , rcicntant  plus  la 
modcitie  que  la  fùperfluité,  toutesfois  en  l'eftat  de  là  maifon  fort  large  & 
fplendide,  il  clloit  grand  ami  de  la  loianté,  ellimant  grandement  là  parole 
une  fois  donuce , il  n’oublioit  legerement  les  bienfàiéls  & lèrvices  receus  ni 
auflfilesgriefs&iniures  foulFertes,  & comme  il  clloit  fort  liberal  pour  recom- 
penfer  ceux  à qui  il  fe  iugeoit  oblige,  aufli  talchoit  il  de  le  venger  de  ceux 
qui  l’avoient  interclle:  Durant  le  temps  de  là  viduité  il  aimoit  la  converlà- 
tion  des  Damoilèlles,  toutesfois  ces  imperfeélions  elloicnt  par  fa  dilcretion 
tellcmcnc  mitiguccs,  qu’on  ne  le  Icauroit  taxer  de  vitieux,  il  elloit  de  tref- 
bellc  prefencc , ayant  lecorlàge  tirantfur  le  haut,  la&ce  vénérable,  laveue 
allègre,  droiâ  & tresbien  compolc  en  tours  lès  membres. 

Son  mariage  avoir  ellé  traiâe  parle  Duc  fon  pere  doibs  l’an  MCCC.  VI. 
avec  Catliarine  d’Aullrice  fille  de  l'Empereur  Albert  I.  qui  par  lès  lettres 
données  à Francfort  le  XXV.  de  Juillet  dudiél  an  déclara,  que  Ion  fils  Fre- 
dric  Duc  d'Aullrice  avoir  en  fon  nom  arrellé  lediâ  mariage  & iuré  l’ac- 
compliflcment  d’icclui , en  fuite  de  quoi  lediél  Empereur  promit  de  mettre 
làdidle  fille  en  mains  du  Duc  Ican  II.  dans  quatre  ans  foubs  peine  de  quinlè 
mille  marcs;  & en  laveur  de  celle  alliance  il  alTigna  le  Challeau  de  Weerde 
appartenant  à l’Empire,  pour  ellre  par  le  Duc  retiré  & delcngagé  des  mains 
de  Gérard  lors  Comte  de  luliers , qui  le  tenoit  pour  la  fomme  de  lix  mille 
marcs  ; & avec  ce  donna  encor  la  ville  de  Duysbouig , à condition  qu’ellant 
lcdiél  Challeau  de  Weerde  defengagé  il  feroit  commis  à la  garde  de  Craf- 
tondc  Gri(îcnlleynChcvalier,tantaunomdcduDucquederEmpercur,  iuf- 
ques  à ce  que  lediâ  mari:^c  feroit  confommé  , quoi  faiâ  lediél  Challeau 
leroit  livre  au  Duc  par  forme  d’hipotcqnc  ; & en  cas  qu’avant  la  conlbmma- 
tiondudiâ  mariage  lediâ  Crafton  vint  à mourir,  ledidt Challeau  leroit  mis 
à la  garde  d’Everard  Comte  de  la  Marche.  Mais  ce  mariage  n’eull  effèdl, 

^ car  les  parties  lors  qu’on  traiéla  n’elloient  encor  en  eage , & auflî  plu- 
fieurs  accidents  furvenus  depuis , particulièrement  la  mort  dudidl  Empereur 
& les  troubles  lùivis  en  l’Empire  détournèrent  le  Duc  Ican  II.  de  celle  al- 
liance. La  Princefle  Catharine  aiant  depuis  attaint  eage  competent  fut  ma- 
riée à Charles  Duc  de  Calabre  fils  aifné  de  Robert  d’Aniou  Roy  de  Sicile 
& de  lolente  d’Arragon,  mais  elle  n’eull  de  lui  aucun  enlânt  & mourut  à 
N^pl“  le  XV.  de  Janvier  l’an  MCCC.  XXIII.  Le  Duc  Jean  II.  voulant 
riégti.  doneques  prendre  alliance  pour  Ibn  fils  ietta  l’oeil  lîir  Marie  fille  aifnée  de 
Louis  fils  de  France  Comte  d’Evreux  8c  de  Margaretc  d’Arthois,  laquelle 
tant  du  collé  paternel  que  maternel  delcendoit  de  deux  Princefles  de  Bra- 
bant, & parainfi  cllant  entre  les  parties  confanguinité  au  troifiefmc  degré, 

Tom.  I.  Ttttt  l’on 
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Je  a n 3.  l’on  obtint  du  Pape  Clemcot  V.  la  dirpenrarion  requife  & accordée  les  X.  Prmft 
Kalendcs  de  Novcmbte  la  quatricfmc  année  de  fou  Pontificat,  qu’eftoit 
l’an  MCCC.  VIII.  mais  ce  mariage  ne  fiit  encor  conibmmé  pour  le  petit 
cage  des  parties  iufques  en  l’an  M CCC.  XIV.  comme  ci-devant  avons 
rapporté.  Le  Comte  d’Evreux  Pcrc  de  la  Princellê  promit  en  advanccment 
de  cefte  alliance  cinquante  & fix  mille  livres  petits  Tournois,  dclquclsil 
paya  treircmillc,  comme  l’on  voit  par  la  quitancc  dudiû  Duc  IcanlI.  da- 
tée du  XIX.  de  luillct  de  l’an  MCCC.  XI.  & depuis  furent  encor  payées 
XXIV.  mille  &V.  cents  dcldiâes  livres,  & comme  il  reftoit  encor  XVIII. 
mille  & V.  cents  livres  pour  accomplificment  de  l’enticrc  fomme,  on  en  S.Manbi. 
fit  afiignation  à noftre  Duc  fur  la  terre  de  Longueville.  Elle  mourut  doibs 
l’an  MCCC.  XXXV.  XXX.  d’Oétobre,  aiant  donné  au  Duc  fou  mari  trefi' 
belle  compagnie  d’enfants,  & fut  enterrée  aux  frères  Mineurs  en  la  ville  de 
Bruxelles. 

Du  temps  de  noftre  Duc  ptindreut  commencement  plufieurs  monafte- 
res , holpitaux  & autres  fondations  piculcs , que  j’obmcts  pour  cftrc  en 
trcfgrand  nombre , Si  n’en  avoir  fi  particulière  information , remettant 
cela  à autre  occafion. 
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ENFANTS  DE  JEAN  III.  DUC  DE  LO 
THIER  ET  DE  BRABANT  ET  DE 
MARIE  D’EVREÜX  SA  FEMME. 


JEAM  3. 
DUC. 


IEAN  Prince  de  Brabant  Duc  de  Limbourg  fût  doibs  (ôn  icu- 
ne  eage  deftiné  au  mariage  d'Ilàbcau  quatriefmc  fille  de  Willaume 
Comte  d’Haynaut  & d'Hollande,  mais  Philippe  de  Valois  Roy  de  France  de- 
firant  s’afTeurer  de  l’amitie  du  Duc  Jean  III.  procura  que  le  mariage  de  no- 
ftre  Prince  fût  arrefte  avec  la  Princefle  Marie  là  fille,  qa’il  avoit  procrée  de 
là  première  femme  Jenne  de  Bourgr^nc.  Le  traiéle  fut  patTc  à Crevecoeur  S-MmUc. 
en  Brie  le  VIII.de  Juillet  de  l’an  MCCC.  XXXII.*  & donna  le  Roy  en  fa- 
veur de  celle  alliance  cent  & vingt  mille  livres  petits  Tournois,  qui  dé- 
voient dire  emploicesenrachaptd’heritagesdansle  Royaume  de  France;  & 
le  Duc  alfigna  à fbn  fils  la  Duché  de  Limbourg , & pour  doUaire  de  l’efpoufè 
dix  mille  livres  de  terre  affiles  dans  le  Roman  Pays  ou  au  plus  près  d'icelui, 
les  dpoufàilles  le  firent  en  la  S.  Chapelle  du  palais  Royal  à Paris,  en  prefence 
dcWillaume  de  Brofle  Archevefque  de  Rheims,  par  difoenfe  toutes  fois  du 
Pape  Jean  XXII.  parce  qu’ils  fe  touchoient  au  troifielme  degré,  car  Louis 
Comte  d’Eureux  grand  pere  maternel  du  Prince , & Charles  Comte  de 
Valois  grand  pere  de  la  Princefle  efloient  freres  non  germains  enfants  de 
Philippe  III.  Roy  de  France;  mais  la  PrincefTe  Marie  trefpaflà  en  l’année 
enfuivante  MCCC.  XXX III.  le  XXII.  de  Septembre,  & fut  enterrée  aux 
Cordeliers  .i  Paris  ou  l’on  voit  (bn  Epitaphe;  eflant  fort  vraifemblablequele 
mariage  ne  fut  conlommé  pour  le  ieune  eage  de  la  PrincefTe  : de  forte 
qu’en  l’an  MCCC.  XXX  IV.  au  mois  d’Aoufl  l’on  traiûà  derechef  l'al- 
liance de  nollrc  Prince 'Jean  avec  Ilàbcau  d’Haynaut  fufinentionnée,  laquelle 
finalement  fut  encor  arrefléc  en  l’an  MCCC.  XXXV.  mais  par  ce  que  la 
PrincefTe  efloit  encor  ieune  & que  peu  apres  nollre  Prince  vint  .à  mourir,  la 
conibmmation  ne  le  fit  non  plus  ; & fût  la  PrincefTe  Ifàbeau  depuis  mariée 
à Robert  de  Namur  Sire  de  Renaix  de  Beaufort  & de  Chievre  en  partie,  fils 
de  Jean  de  Flandre  Comte  de  Namur  & de  Marie  d’Anhois  par  dil^nce 
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du  S.  Siégé  car  ils  s’atoachoieuc  au  troifiefinc  degré  de  confangoinicé  de  3- 
par  leurs  ayeulcs  paternelles Philippote  & Ifabeau  fœurs,&  filles  de  Henry  ^ 
Comte  de  Luxembourg  .mais  ccuc  Princeflè  Ifabeau  de  Haynaut  trefpaira 
fterile  le  XXVI.  jour  de  lanviercn  l’an  MCCC.  LX.  &gift  au  Mona- 
ftcrc  de  Fontcnellc,  & le  Prince  Robert  de  Namur  princ  pour  féconde 
femme  llâbcau  de  Melun  Dame  de  Viaene  près  Gcrard-monc,  fille  deHugue 
Sire  d’Ancoipg  & de  Magaretc  de  Piquigny , ains  il  mourut  aulfi  fans  hoirs 
le  XVIII.  d’Avril  de  l’an  MCCC.  XCI.  & Ilabeau  de  Melun  là  veufvc 
s’allia  à un  Efeuier  de  fa  maifon  nommé  Bertrand  de  la  Beuverie  & en 
eull  enfants. 


ly.  Henrv  Prince  de  Brabant  Duc  de  Limbourc  et  Sire  de  Dmur. 
Malines  fut  au  traiifté  de  paix  de  l’an  MCCC. XXXIV.  delliné  au  maria-  •S-AI»'!». 
gede  Margaretc  fille  aifnée  de  Raynaud  Comte  de  Gneldres , mais  depuis  en 
l’an  MCCC.XLVII.  au  mois  de  luing  fon  alliance  fut  arreftée  à S.  Quintin 
avec  lenne  fille  ailhée  dclean  lors  Duc  de  Normandie  & puis  Roy  de  France 
& de  Bonne  de  Luxembourg  fille  du  Roy  de  Bohême  vraifemblablemenr  par 
dilpenfe  du  Pape,  car  ils  cuoient  parents  en  quatriefme  & troifielme  degré 
par  deux  collés , comme  lecurieuxpourat  fiicilement  colliger  : les  nopces  furent 
célébrées  en  lamefme  année  au  Chaftean  du  bois  de  Vincennes,  & donna  le 
• Duc  Ican  III  au  Prince  lors  Ion  fils  ailhé  la  Duché  de  Limbourg  avec  tout  ce 
que  lui  competoit  en  la  ville  de  Malines  & les  appartenances,  & le  Roy  Phi- 
lippe de  Valois  pere  grand  de  la  Princeffe  affeura  doufè  mille  florins  petits 
Tournois  de  terre  & cent  mille  florins  bien  affignés , & promit  que  fi  lediéi: 
mariage  ne  vint  à eflre  accompli jufqucsà la  conibmmation  par  fàfàute,  qu’il 
paierat  antres  cent  mille  florins  au  Duc.  En  fuite  de  ce  traiâé  afiigna  Icdiâ 
Roy  au  Prince  Henry  encor  en  lamefme  année  MCCC.  XLVII.  cinq  mille 
livres  de  terre  à Pierre-fons,  Bcthifi,  Chambli&Chaumonten  Vexin,ende- 
duifant  dix  mille  des  cents  mille  qu’il  avoit  promis  dequoi  il  fit  homm^e  au 
Roy, mais  il  efl  à croire  que  les  reliantes  fommes  ne  fhrent  aflignées  pour  le 
jeune  cage  de  la  Princeflè,  laquelle  n’avoit  lors  «quatre  ans.  Noflre  Duc 
leccut  l’ordre  de  Chcvallerie  encor  en  la  mcfme  année  MCCC.  XLVII.  veille 
Tom.  I.  VvvvT  de 
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E AK  3.  de  la  Magdaleine  XXI. du  mois  deluillet  parla  main  du  Ducfon  pereaucom- 

)ut  mencemcnt  de  la  bataille  dcWalcucen  laquelle  iffitparadc  delà  valeur,  mais 
la  morclui  coupa  le  fil  de  là  vieauplus  beau  printemps  de  fonage  le  XXIX.de 
Novembre  de  l'an  MCCC.  XLIX.  veille  de  S.  André,  lailTànt  un  extrême re-  Brm7é^, 
gret  au  Duc  fon  pere  & à tout  lès  valTals  pour  les  grandes  elperanccsque  ia  il 
avoir  donné  de  la  magnanimité.  Prudence  &modeltie,  la  PrincelTe  Marie  fut 
depuis  en  l’an  MCCC.  LI.  mariée  à Charles  d’E vieux  I.  du  nom  Roy  de  Na- 
varre, qui  procréa  d'elle  bon  nombre  d'enfimts.  Il  fcmble  quenoftre  Prince  laiHà 
un  fils  baltard  lean , qui  en  l’an  MCCCC.  XIX.  ellant  ia  cagé  ell  nommé  en 
certain  regiftre  fils  du  Duc  de  Limbourg  avec  un  ficn  fils  Henry  diét  deLim- 
bourg , mais  ie  n’ay  aucune  cognoiflànce  de  leur  lignage. 


Godïfroï  Prince  de  Brabant  porta  quelque  temps  le  titre  de  Sire 
d’Aerfehot,  & apres  le  trefpas  de  Ibn  frere  Henry  il  le  qualifia  auflî  Duc  de 
Limbouig  Sc  Sire  de  Malines,.  fon  mariage  fut  aulfi  accordé  à S.  Quintin  au 
mois  de  luing  avec  la  Princellè  Bonne  de  Bourbon,  fille  de  Pierre  Duc  de  Dlutn-, 
Bourbon 8c  d’Ilàbeaude  Valois loeurdu Roy  Philippe  Vl.quienadvancement 
de  celle  alliance  donna  trois  mille  livres  de  terre  a la  coutlume  ancienne  de 
France,  &encorcent milielivrcsen  argent,  pouraccomplilTemcntdeqaoy il 
alTigna  cinquante  mille  livres  de  terreaBellevitlefur  la  mer  en  Poidou,  mais 
ce  mariage  ne  fut  encor  conlômmé  pour  le  ieune  eage  de  la  PrincelTe  Bonne , 
aulfi  la  mort  dcnollre  Prince  advenue  en  lafemaineSaindedcl’an  MCCC.  L. 
en  oflatout  elpoir.  Elle  fut  depuis  en  Tan  MCCC.  LV.  mariée  à Améfur- 
' nommé  1e  verd  Comte  de  Savoye,  à qui  elle  donna  beaucoup  d’enfants. 

ij,  Ienne  Dnchellè  de  Lothier  deBrabant  & de  Limbourg  lucceda  aux  cllacs 
duDuc  Ibn  pere , & d’elle  ferat  parlé  particulièrement  à la  fuite  de  no- 
llre  matière. 

17.  Marc  ARETE  de  Brabant  ComtelTe  de  Flandres  & Dame  d’Anvers,  au- 
rat  Ibn  eloge  particulier  apres  celui  de  là  focur  Ienne. 


Marie 
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Duc, 


Marie  deBrabantfutparlctraiâédepaixderanMCCC.XXXIV.promifc  Ci  dnut 
en  mariage  i Raynaud  fils  aifhc  de  Raynaud  lors  Comte  & puis  Duc  de  Guel-  ■i‘4' 
dresde  de  Leonore  d’Angleterre  aux  conditions  rcprinlcs  ci-devant,  mais  les 
prties  ne  furent  fi-tofl  conioinâes  pour  leur  icune  cage,  toutesfois  Philippe 
Roy  de  France  procura  que  les  efpoid'ailles  furent  celcbrées  au  Chafleau  du  bois 
dcVincennescnl’anMCCC.  XLVII.  avecdifpenfeduS.Siegecommeeftant 
lepere  de  la  Princeflê  & la  mere  du  Prince  parents  en  fécond  degré  de  con- 
fanguinicé.  Le  Duc  lean  Ton  perc  par  partage  fâiâ  à lès  filles  lama  à noflrc 
Tm-KhoMt.  Princefic  quatre-vingt  mille  efeus,  pour  laquelle  fomme  on  lui  afTigna  la  terre 
&SeigneuriedeTurnhoutavecles  vill:œcsdeWechelen,  Gierle,  Lille,  Bcer- 
fc,  Vorficlaer,  Merxplas,  Arendonck,Welde,Popcls&Ravels.Son  mary  Ray- 
naud Duc  de  Gueldres  & Comte  de  Sntphen  gouverna  paifiblement  les  Ellats 
doibs  l’an  MCCC.  XLllI.  auquel  fbnpere  trefpallâ  jufques  en  l’an  MCCC. 

LXI.  XXV.  de  May  auquel  Eduardfonfrere  l’aiant  vaincu  en  bataille  près  de 
Thielt  (comme  nous  dirons  ci-aptes)  le  conflitua  prifbnnier  au  Chafteau  de 
Rofendaele  & puis  à Nienbeke , ou  il  fut  detenu  jufques  à la  mort  dudiâ 
Eduard  advenue  en  l’an  MCCC.  LXXl.  le  XXlI.d’Aoufl,  mais  le  Duc  Ray- 
naud eftoit  devenu  fi  gros,  corpulent  & chargé  d’humeurs  durantles  dix  ans 
de  prilbn , que  l'a  vie  ne  fut  de  longue  durée,  car  il trefpalTâ encor  audiâ  an 
MCCC.  LXXI.  le  IV.  de  Décembre  iour  de  S.  Barbe  félon  la  plus  commu- 
ne opinion , aiant  attaint  l’eage  de  trente  & huiâ  ans , mais  il  ne  laiflà  aucune 
pofteritc  de  noftre  PrinccfTc  Marie,  laquelle  retourna  en  Brabant  & print  fa 
rcfidencc  ordinaire  à Turnhout  ou  elle  fit  édifier  un  bon  chafleau  pour  là  de- 
meure. Elle  fonda  en  l’an  MCCC.  XCII.  dans  le  bois  de  Turnhout  le  Prieu- 
ré des  Réguliers  à Corfendonck , & dotta  en  bonne  partie  les  Prebendes  fon- 
dées enl’Eglifc  de  S.  Pierrre  audiél  Tnrnhout.  Son  doUaire  futafligné  fur  fes 
terres  d’Oyen  & Beefdc,  ou  elle  fit  femblablement  baflirdeschaAeaux,  &fi- 
nalcmcnt  ellepallâ  de  celle  à une  meilleure  vie  le  premier  de  Mars  en  l’an 
MCCC.XCVIll.  &receut  fôn  corps  fepulture  au  choeur  de  l’Eglifé  des  Car- 
- melites  à Bruxelles  au  mefine  fépulchre  de  fa  mere. 
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IEAH3.  ENFANTS  BASTARDS  DE  lEAN  III.  DUC  DE 
“UC-  LOTHIER  DE  BRABANT,  &c. 

IEan  Bafiard  de  Brabant furnommi  Brant  {four  ejlre  né  tt  une  fille  de  cefie 
maifirn)  receutendon  du  Tiucfionfere  la  terre  d' Ayfieau  avec  la  Seigneurie, 
maifirn  ® autres  appartenances  entièrement  ,pour  lui  iS fis  hoirs  à perpétuité, 
(Spourlateniren fiefduditDuclSdefis fiuccefieurs,  à cejle condition,  quefice 
Seigneurvint  àtresfaferfians  laijfer  enfant  de  loial  mariage,  le fdiél s biens  re- 
tourner oient  au  TDuc  (s  à fis  heritiers,  Jauf à fa  femme fielle  demeurât  envie  a- 
fres  lui fin  douaire  efdilîs  biens filon  la  loy  Sÿ  l'nfisge  du  pays -,(3  pour  plus  entiè- 
re afeurance  de  ce  don  le  T)uc  requiert  à fis  chers  fils  Sî  fille  IBencelyn  ® leune 
‘Duc  (ë  Dnchejfe  de  Luxembourg  fi  s plus  prochains  here  tiers,  de  vouloir  avec  lui 
aggreer  approuver  të feeller  les  lettres  fur  ee  données  à Bruxelles  la  veille  de  SS. 
S tmon^Iude  de  f an^Q,QC.\-\\\.foubs  letefinoignage  de  fis  hommesde  fief  Ray- 
naud de  Scoonhove  Sire  de  Afonioie  (ë  de  Fauquemont , lean  de  CoJlaerSire  de 
H'ithamfrcre  naturel  du  Duc , lean  de  IF avéré  Sire  de'Bamele  Chevaliers , A- 
lard  dOs  ‘Prevofl  de  Lovain  receveur  de  Brabant , ll^illaume  Touvant , Gilles 
de  Damne, îë  IFillaumede  Stakenborch.  Ilfrint  alliance  de  mariage  avec  Ca- 
tharine  de  Hanneffe  fille  de  lean  SireDefehamps  (ë  de  Catharine  de  Scoonhove 
dift  Maxereitniepee  de  Renaud  Sire  de  Aionioie  fusdit,  de  laquelle  il  procréa 
trois  fis  (ë  trois filles , le/quels  avec  leur  descendence  feront  rapportés fur  la  fin 
duTX.  livre  de  nosTrophées.  Brief  ce  Seigneur  perdit  laviecombatantvaleu, 
renfimcntenlabatailledeBasvoilrele'iCKVl.  d'AouJi  de  l’anMCCC.  LXXI. 
yoM  (ttnt.  Ikan  Bafiardde  Brabant' diCl  van  Vene  nééf  Ifabeanvan  Venenommée  Er- 
mengarde  de  F ilvor de.  Le  Duc  fin pere  lui  lai  ffa  dousœ  mille  royaux  ajfignés  fur 
le  chafleau  de  Rode  le  Duc^e  qu’aujji  fut  confit  mé  par  V Empereur  Charles  I V. 
far  lettres  données  le  premier  de  Septembre  de  l'anyiCCC.X.W . le  neufiefine  de 
fin  régné.  Son  alliance  ne  m'eft  cognu'è , il  ejl  toutcsfiiscertain  qu'il  laiffa  quel- 
que pofferité  laquelle  eft  eftainÛe  quant  à la  ligne  mafeuline  environ  fan 
MCCCC.  h\.mais  comme  'je  n'ay  fi particulière  cogno  'tfiance de  f ordre  (ë degrés 
de  fis  descendants,je  n'enferay  autre  mention  iufques  b plus  enticre  information. 
Ce  Seigneur  eft  enterré  en  fEglifi  de  f Abbaye  de  Vilkrs  en  la  Chapelle  de  SS. 
Philippe^  lacquefiufonvoit  gravés  fis  armes  fi  avoir  efl  de  Brabant  au  filet 
d'argent  chargé  de  trois  annelets  ou  vervelksdeguelles  ^ fin  Epitaphe  commen- 
ce ainfi 

Hic  de  Vena  loannes  de  Brabaiitia 

BalFardus  is  Ducis  umis 

Hic  débités  pavic  Claudis  dcdic,  &c. 

Vm  Erfi.  WiLLAUME  baftord  de  Brabant  furnommé  d Erpe  {apparemment  pour  eftre 

né  dune  fille  de  cettemaifion) fut  Chanoine  à Liere  en  fan  MCCC.  LXVIII.  (ë 
exécuteur  du  tefiament  de  Louis  Haeke  finfrere  utérin , mais  autre  cho fine fi 
trouve  de  lui. 

Vd»itr  Arnou  Baftard  de  Brabant  d'iBvander  Hulpen{né  dune  fille  de  ce furnom, 

hmlfn.  fa  fit  ur  la  Ducheffe  lenne  lui' donna  le  moulin  nommé  Berchmolen  à Sonne  ® au- 
tresbiensconfisquésjùr Henry  IFoutgiers  Soene,  qui  ovoiteftétuéàLova'men 
combat  à outrance  ; filon  qu'efi  rapporté  par  le  Regiftre  des fiefs  nomméSpecht- 
boeck.ouaufiieft  mentionnée  fia  femme  El'izuibethMoedels  à laquelle fiuccedaanfi 
diffs  biens  lean  de  Rooverefilsde  Geerlich , fans  que  t on  fâche  à quelle  raifon 
ou  titre. 
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LIVRE  IV.  449 

Henry  baftardie Brabant diBiuJfivanderHulfenfrcredHT‘recedeHti'HH\t-><^  3. 
vcntrc,ejt  mentionné  audit  regifire  entre  les  hommes feodals  de  IdDucheffelenne.  P 
Nicolas  de  Sweerthere Bajfard de  Brabant.  MCCC.  ’LX.Zetle.  fftUi. 
Nicolas  diit  de  IVerthufin  h.  du feu^Duc  de  Brabant  MCCC.  LX.  Regijl, 
de  Bruxelles. 


JtstjtUur.  Marie  hajlnrde  de  Brabant  fut  doibstanMCCCyX)C\.mariéeàWillau- 
me  fils  ai fné  de  lean  Sire  de  Rot felaer  Senejchal  de  Brabant  \ qui  aujjifucceda  à 
fou  dm  fere  mais  il  trefpaffd  fans  enfants  fur  le  commencement  de  tan 
MCCC.  LIV.  ^ encor  en  la  me  fine  année  elle  firemariaàleanSiredeVolae- 
«endeleLectetSde  Breda  ,fils  de  I ean  (S  d' Ode  de  Hornes  ,mais  elle  n'eufi  encor 
enfant  s de  ce  fécond  mari,quien  denxiefines  nopces  efpoufa  Odille fille  de  lean 
PilMutm.  Comte  de  S aime  enElface  S de  Thilippote  de  Fauquem  tnt  7)ame  deSittert,  Bor- 
ne , lier  peu , Ra  vefieyn,  isc.  de  laquelle  il  laiffa  une fille  heritiere  lenne  mariée  â 
^ Engelbert  Comte  de  Najfou  ^ de  t iandeUfSire  de  Grimberge,  Wr . comme  nous  di- 

i tons  en  autre  lieu.  LeTiuc  lean  donna  àcefle  Marie  b.ifiarde  de  Brabantja fille 

■ qu'il  qualité  ‘Dame  de  Rot  felaer  ® de  Breda  huiti  mille  florins  royaux,  ce  que 

t Empereur  confirme  par fes  lettres  du  I.  de  Septembre  de  t an  MCCC.  LIV. /r 
IX.  ac fhn  régné. 

VtnVtmt.  Ienne  Bafiardc  de  Brabant  née  dlfabeauvan  Vene  nommée  Ermengarde  de  Prmtt 
VilvordefiiledeDanielvandeyene.  LeDuefonpere  par  lettres  duSXW.dA-  '45-' 

iril  MCCC.XLI  V.  lui  donne  la  terre  de  Hautain  avec  toute  la  Seigneurie  haute 
Htman.  K baffe  f>onneur,jurifiiitf  ion  ^autres appartenances,  tout  ainfi comme  G ofitin  de 
Hotttain  t avoit  poffedée  auparavant , avec  la  mai  fin , cens , rentes , bois , terres , 
prêts,  moulins  ® autres  revenus  entièrement , rien  refervé que  l'nfùfruill  & 
penfion  viagère  de  lean  de  Corflaer  Chevalier frere  naturel  au  Duc  de  fa fem- 
meCathartne,  filon  que  les  lettres  que  fiur  ce  contienentplainement-,  (fia-  , 

près  le  deces  desdi&s  lean  (fiCatharinetoutslesdiÛsbiests  doivent  venir  (fi  fuc- 
ceder  à cefte  Ienne  baftarde  de  Brabant  (fi  àceux  qui  de fin  corps firent  procrées, 
à telle  condition  qu'ils  tiendront  ladiéle  terre  (fi Seigneurie  en  fief  des  Ducs  de 
5 Brabant , (fi fi elle  vint  à trespaffer  fans  enfants , ladiCle  terre fùccederat  aux 

freresoufœurs  de  cefte  Ienne  procrées  duDuc(fi  de  ladifle  Ifabeau  nommée  Er- 
mengarde ; (fi fiellenelaiffaàfantort  enfants  ni  freres  ou  fleurs  procrées  comme 
. diél  etl , ladite  terreretournerat  auDuc(fià fis  fùcceffeurs  : (fi furent  les  lettres 

furce  donnéesfeeHéesduDucIean(fidu‘PrinceHenryfinfilsaifné,  aveepro- 
' meffe  demaintenir  cefte  Ienne  (fi fis  hoirs  comme  diCl  eftenlapofteffiondesbiens 

fusdiCis  : laquelle  donnation  fut  encor  confirmée  en  ton  MCCC.  LI.  XXVIII. 
d'Avrilpar  le  Prince  Godefroy  lors fils  ai  fné  de  Brabant  (fi fa peur  la  Princeffe 
Ienne  à la  requiftt  ion  du  Duc  leur  pere.  Elle  fut  mariée  à Co  ftin  diti  de  Ranft  Si- 
R„p.  . redl Eegem , Bouchout,Mortfèle,Hove,Miilegem , Vremde  (fiCanticrodefls  de 
lEouthier,  e/e  qui  elle  laiffabelle  ® ample pofterité,  qui  ont poffedé  la  terre  (fi 
Seigneurie  de  Hautain jufques  à noftre  fiée  le. 

Iesnette  ou  Ienne  baftarde  de  Brabant  née  de  ladiéfe  Ifitheau  van  Vene  de 
Vilvorde,  à laquelle  le  Duc finpereafftgna  husB  mille  florins  royaux  par  fis  let- 
tres donnéesvendrediapres  lesPafquesClofis  de  FanMCCCX-Wl. ce  que  T Em- 
pereur Charles  I V .confirma  avec  autre  s légats par  lettres  dnpremier  de  Septem- 
Dilfi  bre  de  FanMCCC.  LIV.  leIX.  de  fin  régné.  Elle  fut  donnée  en  mariage  à Go- 
defroy  S.  de  leDilft , de  Borchvliet  (fi  Hoo^erheide  Chevalier , (fi  curent  par  en- 
fiemSletrois fils(fitrois filles,  feavoiref  Godefroy,  Pierre,  lean , Ienne,  Bea- 
trix, (fi  Cat  tsarine  femme  de  lean  van  Kets.  Godefroy  F ai  fné  fucceda  à fin 
pere  (fi  efpcufa  en  premier  liFl  Margarete  fille  de  Pierre  Soete  dilf  Soetaert, 

(fi  apres  en  fieond  lilf  Margarete  vander  Elft  veufve  de  Henry  d'Oyeubrug- 
ge  de  Coelem:  (fi  de  la  première  femme  euft  Godefroy  Sire  deBorehvliet  mort 
fans  hoirs,  (fi  Gertrude  mariée  premièrement  au  Sire  de  le.Vere,  apres  à 
Tom.  I.  Xxxxx  Heu- 
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îtAN  3 Henry  de  RmP  Sire  deVriefcle,  Heyckek,  (Sc.  finalement  alVautUier 
® de  Gent  Sire  de  Meensyck,  mais  elle  tCettft  enfant.  ‘Pierre  le  fécond  fils  de 
cefte  ‘Damé  fut  marié  à Catharinede  Lidekerkediûevanden  Broecke,  dont  il 
frocera  ly aller  an  qui Jùccedaà fa  cou  fine  aux  terres  de  BorchvlietlS  Hoogerh^- 
de , lean  vander  Dilfi  auffi  Sire  de  Borchvliet  ® Htogerheyde par  achapt  de  fon 
frere,{defijuelseftvenu  belle  poflerité^  W vue fille femme  deBaudeviin  de  Steen- 
huyfè  dih  de  Suevegemfè puis  mariée  à Leon  de  la  Thour  Sire  de  Gofè lies,  fils  de 
Godefroy  de  laThour^  de  Marie  fille  de  Leon  de  Marbais  Sire  deGofelies. 

V lit  Vete.  Marie  Bafiarde  de  Brabant  nommée  van  Vene[pour  eftre  née  de  la  diète  IJa~ 

beau  van  Vene  diète  Ermengarde  de  Vilvorde  )fut  Reltgieufè  aux  riches  C tarif 
fis  àOp-brufiellezBruxellesfStrespaJfaillec  en  èanyiCCC. \C\W  .Ceftvrai- 
fimblahlement  celle-ci  à qui  le‘Duc  lean  fon feredonnacinc  mille  florins  comme 
ton  voit  aux  lettres  confirmatoires  de  t Empereur  CharleslV .detantACCC. 
LIV.  mentionnées  ci-defius. 

Margarete  Bafiarde  de  Brabant Jurnommée vander Hulpen {pourefire 
née  d'une  fille  de  ce  Jùmom)  fut  premièrement  mariée  à Bernardvander  Spout 
Sire  d'Overifche  fie  oui  elle  laifia  Bernard  ES  Engelhert  vander  Spout  35  autres 
enfants , defquels  efi  defiendu  une  ample  K belle pofierité  en  fécond  lièt  cefle 

Dame  fut  ejpoufe  de  IV authier  de  Melin  de  qui  elle  efioit  veufve  en  tan  MCCC. 
XCIV.  le  Duc  fon  pere  lui  donna  fix  mille  florins  comme  les  lettres fusSètes  de 
t Empereur  Charles  IV.  continent. 

Barbara  Bafiarde  de  Brabant  diète  van  Opbem  {^procrée  d'une  fille  de 
eefle  maifon)futreligieufiauxrichesClariJfesâOp-brufiéllezBruxelles,  ou 
elle  mourut  en  tan  MCCC.LIV. 

Fille  bafiarde  de  Brabant  mariée  à lEinand Sire  de  la  Chapelle  en  Coudrais 
fils  de  lean  ® d’une  filledeThis,  mais  ellemourutfasts  enfants  filon  lacque  de 
Hemericourt  en fon  Miroir  de  la  noble  fie  de  Hasbaing. 

Chtffcllr.  CATHAB.itif.bafiarde  de.Brabant  efpoufe  de  Godefroy  Sire  de  laChappelle 
frere  maifné  de  IVinand fusdtèi , de  qui  elle  n'eufl  enfants. 

F iLLE  bafiarde  de  Brabant  femme  de  Clarembaut  Sire  de  Hauterive  fils  de 
Clerembaut  ^ de  la  fille  de  lÉernier  Sire  de  Daules,  tSc.  Ce  Seigneur  fi 
gouverna  afiés follement filon  que  parle  Hemericourt , 35  de fiendit  la  pins  gran- 
de partie  de fon  bien  ^combien  qu'il  avait  tenu  la  terre  d'un  Baneret,  tS finalement 
fut  malheureufiment  tué  entre  Lovain  35  Bruxelles.  Il  lai  fia  decefteDame 
quelques  enfants  qui  demeurèrent  avec  peu  de  moiens, lé  defquels  ledièlHeme- 
ricourt  rapporte  deux  ; ftavoir  efi  Clerembaut  de  Hauterive  nouri  à la  Court  de 
la  Duché  fie  Jeune  de  Brabant fa  tante,  65  une fille  mariée  à Robert fils  de  Hellin 
de  Lantienne.  Clerembaut  de  Hauterive  portoit  d’or  a trois  quinte  feueillesde 
eue  lies  perchées  d'afùr  : 65  efioit  de  lignage  Banneret , lé  de  ceux  de  Hauterive , 
Leefvedaele,  Henin  en  Haynasit , léc.  comme  parle  ledièt  Hemericourt. 

Fille  Bafiarde  de  B rahant  marié  à Radoux  de  Colon  fier  Chevalier,  qui por- 
toit les  armes  de  Prez,  àfiavoir  lofingé  d'argent  lé  d'afùr  au  chefdeguellcs  à 
une  merlette  dor,fils  de  lean  de  Huy  dièf  de  Colonfler.Ce  Radou  au  rapport 
d Hemericourt  fut  par  V efface  de  vingt  65 fix  ans  Conneflable  ou  Gouverneur  en 
Lombardie,  65  mourut  fans  laifier  enfant  peu  apres  fin  mariage. 
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rDsoiel  VIH  VeneChcvalîcrt  c(p.  Violcn-f 


Daniel  van  J te  van  Moonerc,  Veufte  1376. 
Venc. 


I lean  Baflard  van  Venc. 


j I lenacefp.CoftinvanRanllquieuftlatcrre 

|l(âbcan  van  Vene  d»Ôe  Ermengarde  van  J de  Houtain. 


I ^ “'J' 

IVilvordc  eufl  de  Duc  lean  3.  cnfàm.  ^ Marie  ClariHe 
Iran  Bourgois  1349.  lennctre  cfc.  Godeftor  vander  DUft. 
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EXTRACTION  DE  MARIE  DUCHESSE  DE  BRABANT 
DE  XVI.  COSTES. 


Marie  d’E- 
vrcux  Du- 
chcne  de 
l«otl)icr 
de  Brabant. 


41* 


Louis  Comte  d*E- 
vreux  mouroc  1319.S 


Philippe  3.  Roy  de  . 
France  mourut  1 2 S y 


Marie  de  Brabant 
.morte  1321.  ^ 


rLouls  VIÎI.  RovdeFran- 
(ce  mourut  1226. 

’S.  Louis  9.  RoydeFran-J 

ce  mourut  1270.  \Blancbede  Canille. 


’lwn  diû  Raymond 

Margarcte  de  Proven-J  de  Provence  & 

ce.  dcFolcalquicr-  * 

.Catharine  deSavoye. 


Henry  II.  Doc  de  Lo- 
thier  & de  IVabant 
mort  1247. 


’Henry  3.  Duc  de  Lo- J 
thier  & de  Brabant  1 
mort  22i5a 


^Mariede  Sueve. 


p*hilippe  d’Arthois 
Sire  de  Conches  Mc-^ 
huD,  Ac.  mort  1297. 


M argarete  d*  Arthois 
morte  1311. 


Hugue  Duc  de  Bour- 
gogne mort  1272. 

Aleyde  de  Bourgo-^ 

, Jolente  de  Dreux. 

r 

niobert  I.  Comte  d’Ar- 
Robert  1.  Comte  d’Ar-  >H7- 

thois  mort  ï labatailleJ 
dcCou««T..30,. 


fPierre  de  CoUrtenaj 
Sire  de  Conches  Me- 
hun,  &c. 

Amîccide  Courtenayi 

.morte  127/.  | Pétronille  de  Montfort 

irAznaury. 


leao  T.  Duc  de  Bretagne 
moct  1286. 

i 

fican  2.  Duc  de  Bre-J 
tagne  mort  I30y.  ^ Blanche  de  Cüatnpl- 

Un«- 


Blanche  de  Bretagne 
morte  1327. 


Penry  3.  Roy  tfAnglc- 
TC  mort  1173. 

1A/7. 

Proveact. 
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TROPHE'ES  DE  BRABANT 
Princes , Barons.  Nobles  &Vaflàls  de  Brabant. 


I leanRoy  dcBoeme,  % lean  Prince  dcBra- 
Comte  de  Luxcm-  bant , Duc  de  Lim- 
bourg  & de  la  Ro-  bouig. 
che.  Marquis  d’Ar- 
loD. 

y Renaud  Duc  de  (îWillaumc  Duc  de 
Gueldres , Comte  de  Juliers , Sire  de  Vier- 

Sutphcn  & de  la  Ve-  fon,Brucge,Sichene, 

luwc.  Sire  de  Mali-  Dulcken.S.  Achten- 
nes,  Renaud  & E-  rode, &c.  Gérard  & 
duard  fesüts.  Willaume  fes  fils. 


3 Henry  Prince  de  4 Godefroy  Prince  de 
Brabant  , Duc  de  Brabant  , Duc  de 

Limbourg,  Sire  de  Limbourg  , Sire  de 
Malincs.  Malines. 


yThicry  & lean  fre-  8 Ican  Gui , Philippe 
res  Comte  de  Cleves,  & Willaume  Com- 
Sires  de  Heufden,  tes  de  Namur  ircres. 

Wcfcle  fur  le  Rhin, 

&c. 


9 Adolf  Comte  de  la  loThicry  Sire  de  ii  Arnou  Comte  de  r a Ican  Comte  deCat- 
Marcke.  Heinsberge  Comte  Blankcnhcym.  fcnellcbogc,Sire  de 

de  Los&  de  Chiny.  Stacdcck. 


13  So. 


13  Simon  Comte  de  i4Thiery  & lean  Si- 
Spaêhcm&dc  Vian-  rcs  de  Fauqucmont 
dcn,SircdcGrimber-  &Monioie. 
ges , Simon  fon  fils  & 

Elifabcth  làfilleDu- 
chefTc  en  Bavière. 


lÿlcanSircde  Cuyek  lôGodefroy  de  Har.; 
& de  Gtaeve,  &c.  court  Sire  d’Acr- 
& lean  Ibn  fils.  fchot,Bierbeck , &c. 

& Louis  fbn  nepveu 
Sire  dcfdiâs  lieux. 


1 7 Albert  de  V oerne  1 8 Otton  d’Arckel  Si-  1 9 Renaud  de  Cleves  lo  Gérard  II.  & Wil- 
Sirc  de  Berges  fur  rc  deGrimberges.  Sire  de  Berges  fur  laume  V.  Sires  de 

Soom.  Sooffl.  Hoeme , Altcna . 

Weert,  &c.  frères. 

xilcan  de  Fauque-  aiGerard  de  la  13  Icande  Heynsber-  X4lean  Sire  de  Diefl 
mont  Sire  de  Borne,  Marck.Sire  deRedi-  gc,  Sire  de  Daelen-  Evelque  d’Vtrecht, 

Sittaert,  Herpen , chem,  Biechc,  &c.  broeck , Herken-  ThomasSiredeDieft 

Ravcfleyn,  &c.  bofeh,  &c.  frereau  Ibn  ftere  Challelain 

Comte  de  Los.  d’Anvers. 


Yyyyy 


1 

1 

1 
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g 
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xySohier  Sire  d’En- 
gicn. 


%6  Gisbert  Sire  d’Ab- 
coude , Gaesbecfc , 
Parte  & Strijen. 


17  Herman  Sire  & 
Comte  de  Limborch, 
&Henryfonfils. 


i8  Gérard  Sirede  Raf- 
fegem.Brcda.Lide- 
kerke&Lens. 


ap  lean  Sire  de  Heuf- 
dea. 


30  Henry  de  Cuyek 
Sire  de  Hoochftrae- 
ten  , Vorfele , Sa- 
venthem,  Aftcn,  &c. 


3 1 Thiery  de  Homes 
Sire  dePcrweys,Cra- 
nenborg  , Alt-hcr- 
lacTjDufTeljGele^c. 


31  leanSiredeRijfer- 
fehey  t , Bcdbur , &c. 


33lean  de  Los  Sire  34leanSiredcPolae-  3fGo(uinde  Waflen- 
d’Agimont,  Givet,  nen,  deBreda,  & berge  Sire  de  Borne. 

Walhain , lauche  , de  le  Lecke. 

Heiimcs,  &c. 


3<S  Willanme  Sire  de 
W elèmacle , W efter- 
lo,  F alay  s,  Marclchal 
de  Brabant,  & Wil- 
laume  ion  fils. 


3 7 Phi- 
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37PhtIippc deCoucy  jSlcan  de  Walcourt 
Vicomte  de  Meaux,  Sire  deRochefort, 
SiredeRumpft.Eec-  Gimeal,  &c. 
keren  • Hoboken, 

Comte  pour  un  quart 
en  Vianden. 


39  Micbiel  SiredeLl- 
gnc.Brifcul,  Rumpft, 
Hoboken , Eckeien , 
Hingeoe,  &c. 


40  Gérard  Sire  de 
Werchin , Longue- 
ville, Buggenhout, 
Obies,&c. 


41  lean  & Wallcran  41  Henry  Sire  de  Bre-  43Amon  Sire  de 
Berthout  Sires  de  derode&en  Mierle-  Steyn,  Plaocnoit, 

Hclmont , Kcerber-  fteyne  , & Thiery  Ohain,  &c. 

gen,  Wavere,  &c.  fon  fils. 


44leaaSirede  Rotfe- 
laer , Sencfchal  de 
Brabant,  AdvoUé  de 
Malbicht. 


49  GerardSiredeHa- 
vrech , Braine-alleu , 
Placenoit,  &c. 


4^Iean  Sire  de  Leef- 
dael  , Oorfchot , 
Becck,  &c.  Chafte- 
lain  de  Bruxelles , 
& Louis  fon  fircre. 


47  Alard  Sire  de  Bue. 
ren. 


48  Willaume  Sire  de 
Boxftel,Oyen,  Co- 
rink , Achel,  Lille, 
Sic, 

49  Wil- 


Di  - h;-  Guugit 
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49 Willaume, Nicolas  folcan  Sire  de  Som- 
& Ican  fucccflîve-  brefîe,  &c. 
ment  Sires  de  Sevcn- 
born  , Craenen- 
doQck , Eyndhoven, 

Maeshefc,  &c. 

y 3 lean  d’Aa  Sire  de  y4Gilles  Sire  de  lau- 
Grimbcrges&Grut-  che,  Hieiges  & 
hufc.  &BiouI. 

Î7  lean  Comte  & Sire  yS  lean  de  Grimbcrgc 
de  Mcgcne  & Wil-  Sire  d’AlIche. 
laume  Comte  de  Mc- 
gcne fon  fils. 


y I Henry  de  Bauter-  y i Willaume  de  Di> 
1cm  Sire  de  Berges  vcnvorde  Sire  d’Oi- 
farSoôiQuinqucn-  fterhout  , Bauccrs- 
poix,  Woude,  &c.  hem,  &c. 


yyleanSiredeTrafi-  yiS Ican  Sire  de  Mar-  i 
gnies,  Silly,  &c.  bais,  Gofelics,  Lut-  1 
tel. 

yjWennemacr  de  doArnoudeDieftSire 
CuyckSire  dcMcte-  de  Rummcs  , ,Sene- 
ren, &Malfen,puis  IchaldcLimbourg. 
SircdcCuyck. 

6t  lean 
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Jean  de  Walcoart  (iThiery  Louf  de  63Willaame  Sire  de  ^4 Louis  de  Steyne, 
Sired’Aa,  Ander-  Homes  Sire  de  Hcr-  Pctershem.Lodena-  Sire  dcDiepenbeke, 

lecht,  Brainc.Len-  liai  , Baucignies  , ken , Smermalè , Bcf-  Redcchcm,  &c. 

nick,Lombeck,&c.  Moncoriict,  Helc,  femer,  &c. 

Marefcbal  d’Hay-  Liende,  &c. 

naut.  ‘ 


dy  Renaud  de  Schon-  66  Alard  Sire  de  Re-  67  Gérard  de  Welê-  68  Gérard  Sire  d’Ar- 
hove  Sire  de  Scoin-  ves,  Boui^aille,&c.  male  Sircde  Scoten,  genceau  Houfalife  , 

vorft,  Monjoie,  Si-  ' 'Mcrcfem,  Brecht,  &c. 

chene,  S.'A.chtcnro-  ' . Wclèle,  Wilre,  &c. 

de,8cc. 

■ • . i -•  ! , 

69  ArnoudoWalTem-  yoEngelbertd’Eugien  yiBandcwin  de  He-  yalcan  Comte  de 
TCrge  Sire  de  Lu-  SiredeRamcru.Tu-  nin.  Sire  de  Fontai-  SeyneSiredeBeden- 

maing  , Chamont  bifè,laFolie,Ellres,  nés,  Mielcn,  Se-  dorp. 

Hermale',  Advouc  Facuwes,  Kedeiga-  bourg, &c. 
d’Hasbaing.  te,  &c. 

Tom.  I.  Zzzzz  Ar- 
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Arnou  Prévoit  de  AdolfdeHokens- 
Waflcnbeigc.  hoven. 

Willaame  fils  de  Arnou  de  Homes 
Wefemale  Sire  de  Sire  de  Helc  ,puis 
Waeterlant.  • Evelque  d’V- 
crechc&deLiege. 

Gisbert  & Wâu-  Godefroy  deSom- 
thierfteresauSire  brefleSiredeRiic- 
de  Welèmale.  enlârt,  Orcignies, 
&c.  filsauSirede 
Sombrefiê. 

Gérard  de  Mege-  lean  frere  au 
ne.  Oncle  au  Sire  Comte  de  M<^e- 
de  Megene.  ne. 

Robert  & Gérard  Ican  deBocllcI  Si- 
de  Grimberges  te  d’Oyen , Go- 
freres  au  Sire  rink>&c.  frere  au 
d’AlIche.  Sire  de  Bocltcl. 


Wouthier  de  Ber-  Willaumede  Ber- 
che.  Sire  de  Doc-  cheai  Sire  d’Oift- 
kenhout,  Coltin  malle, Ican  , Da- 
SiredcRanll&de  niel  Wauthier  , 
Berchem  & lean  Collin  & Adam 
de  Berchë  freres.  freres. 

Charles  d'Ar-  DanieldeleRivie- 
fehot  Sire  de  le  re  Sire  de  Gres& 
Riviere,  & Hen-  NccrLintrc.vfi-c- 
ry  Ibn  fils.  re  de,  Charles. 

! , 

lean  deLiereSire  Gérard  de  RaUc- 
d’Immerfelc.Wô-  gë  Sire  de  Crain- 
melgcm,  &c.  hem&Goick. 

FlorëtSicedeStal-  Henry  . de  Stal- 
le,. Ruysbroeck,  lëSircdeBecrlèle, 
Rivicreu,  &c.fils  Woluivc,  Hcllc- 
de  Florent.  ’ ' bekc &c. 

Arnou  de  Leef-  Daniel  Sire  de 
dale  Sire  de  Bier-  Go'irë  & de  Mer- 
beke  , Beaurieu , lo.  . ^ 

Impden , &c.  Sc  ' , 

Arnou  Ton  fils.  ‘ 


Ican  Sire  de  Saf-  Gérard  de  Mero- 
fenberge.  de  Sire  de  Ringcl- 

berge. 

GerarddeCuyek,  lacques  d’Agi- 
ftere  des  Sires  de  mont  Sire  de 
Cuyek  & de  Challcau  -thicry» 
Hoochllraten.  , , 

Willanme  de  Thicry”  de  Wal- 
SombreffeSire  de  court  Sire  de  Fa- 
Kerpen  Grande-  verchincs. 
letz  frere  de  Go- 
defroy predid.  • ~ - , 

Arnou  de  Ran-  Gérard  le  Boignç 

denrode.  & Thiery  dclau- 

, chc.  ' 

Arnou,  Henry  & Gérard  d’AUche 
Gérard  Oncles  au  Sire  de  Mocrlèc- 
Sire  de  Bocltcl.  kc  & Bcrlegcm, 
, & Willaumc  fon 
, frere. 

leandeRanlt  Sire  Robcrt& lean  de 
Canticrode,Bou-  Hculden  Sires  de 
choutjHoveJVIil-  Drongelen,  Her- 
legem,Mortfèlc&  bert,  Thiery,  & 
E(çem,  Collin&  Arnou  leurs  fre- 
Hcnry  fes  Jreres.  res. 

Henry  & Rcm'er  Arnou  de  Crain- 
de  le  Riviere  aufll  hemSiredeGrob- 
leurs  freres.  : r bendonck,  PuHc, 

■■  . \ &c. 

I : 

Arnou  Sire  de  < Daniel  do  Craih- 
Pittingeh  Goy, , hcmSirodeWem- 
&c.  ' ' mcl&  Berge. 

Ican  Sire  de  Bou-  Daniel  de  Bouc- 
choutjLocnhout,  boutSiredeHonr 
Ophain,  Charte-  beck'&Lôenhout, 
lain  de  Bruxelles , Ican  fbn  frere  en-  ' 
fils  de  Gilles.  fimts  de  Ican. 

Lambert  de  Goire,,  Leon  de  Marbais 
Sire  de  Scinne  Ibn  Sire  'de  Golèlies, 
frere.  frere  au  Sire  de 

Maibais. 


Ican 
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lean  de  CorlTelaer 
Sire  de  Witthem, 
Wail-wilre,  Me- 
cheien , Geflel , 
&c.  frereBalUrd 
au  Duc. 

lean  Cbailelain 
de  MoncenacSire 
de  Dormaele  , 
Sundert  . Bilre- 
Tclt,  &c. 

lean  de  Benthem 
SiredeHccAvijck 
& Dintcie. 

leandeHellebeke 
Sire  de  Loenbout 
& d’Opbain. 

Tbiery  de  Meer- 
hem. 

WillaumeSire  de 
Wavere  & Cor- 
beck  fils  de  lean 
Baftard  de  Bra- 
bant. 

lean  & Wouebiet 
fils  de  Leon 
d’Aa. 


Winand  Sire  de 
Rode. 

Godeôoy  Sire  de 
Harduemont,  Op- 
velpe,  Karmedcc. 

Amou  de  Rotfe- 
lacT. 
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lean  de  Wijtviiet 
Sire  de  BlaefveU 
de,Cuyck,&Gra- 
ve,  frété  Baflard 
au  Duc. 


Godefroy  Sire  de 
Graefen,  frere  au 
Cbailelain  de 
Moncenac. 

Wernierde  Dan- 
les  Sire  de  Lon- 
cbamp. 

Amou  Sire  de 
Felvi , l’Efclufc , 
Gageldonc  < &c. 

Bernard  Sire  de 
Boigneval. 

Louis  Sire  de 
Dongelbei^e  frè- 
re de  Willaume. 


Willanme  fils  de 
Henry  de  Bocllel 
diâ  van  Oyen. 


lean  Sire  de  Mel- 
dert. 

lean  de  Contre- 
coeur Sire  deWe- 
dergraete,  Maer- 
beke  &c. 

lean  de  Stalle  S. 
de  San  , fils  de 
Florent.  ' 


lean  diâ  Corde- 
kin  Sire  de  Gli. 
mes,  frere  Ballard 
au  Duc. 


Lancelot  de  Wal- 
hain  Sire  de  Vil- 
let,&  Henry  Sire 
de  Vaux  frétés.  ' 


Gérard  Sire  de 
Vorfelaer&Rbe- 
tie,  Cbaftelainde 
Indogne.. 

Tbiery  de  Her- 
làcrSire  d'Amey. 
de.  .'I  .i 

Pinebard  Sire  de 
Frefin. 

lean  Sire  de  Pa- 
mele&Ledçpber- 
ge  leur  frere. 


lean  d’Aetlcbot 
Site  de  Scoonbo- 
ve,  Lille, &C.& 
Willaume  Ibn  fie- 


lean  Sire  de  Hul- 
debetge. 

Henry  Sire  de  le 
Wijere  , Mcer- 
hoüt  & Votft,  & 
-Arnon  fon  frere. 

Amou  de  Stalle. 


45? 

lean  diâ  Mager- 
man  S.  d’Ofuu  8ç 
leConterie,  frere 
Ballard  Duc, 


Gérard  de  Sotte- 
gem  Sire  de  Ma- 
mifnes. 


Ifaac  & Henry 
d'Antoing  fils  de 
Gérard. 


Gérard  de  Her- 
laerSiredc  Meer- 
wyck. 

Amou  Sire  de 
Wacbtendonck. 

Robert  & Henry 
de  Dongelberge, 
& Philippe  de 
Wavere  ' encor  . 
leurs  frères. 

lean  de  Scoonbo- 
ve  Sire  de  Dor- 
male  & Sundert, 
& Willaume  fon 
frere  Sire  de  Sib- 
beke. 

Clerembant  de 
Hauterive. 

Gilles  de  Quade- 
rebbe  Sire  de 
Bierges. 

Amon  & lean  de 
Lierc. 
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lean  Linchemeau 
SiredcMolebays. 


Gérard  de  Mali- 
nes  fils  de  latmc- 
fcin  Badard  de 
Brab. 

lean  fils  de  lean 
d’AfIche. 


Chreftien  Sire  de 
Stcinvorde. 


Iwain  Advoné  de 
Winge. 

lean  de  Raetsho- 
vc  Sire  de  Selcke. 


Florent  &Iacqnes 
de  DufHe , fils  de 
Florent. 

Wanthier  de  Vri- 
fêle  Site  de  Poc- 
dcrle. 

Evcrard  s’Her- 
claes  S.  deBuede- 
gcm , Wambccke 
& ter  Nath. 

Thibant  Sire  d’I- 
lefics.  ' 

Louis  & Gilles 
Radewaerts. 


Gérard  deleHey- 
den  Sire  de  Bou- 
tcrlêm , Gellel , 
&c. 

lean  Pijlyfer  fils 
de  lean  Baftard 
de  Brab. 


lean  de  Crainhem 
Amou  & lean  fes 
fils. 

Adolf  de  Baren- 
herft  Sire  de  Ha- 
kelhcicn  & Nort- 
holt. 

Fredric  Sire  de 
Bijgaerden. 

Siger  S.  de  Hcet- 
velde,  Gérard  & 
Philippe  fes  fils. 

lean  de  Hecsbien 
Sire  de  KefTcle  & 
Ricftel. 

lean  S.  deVriefe^ 
Je,Heyckele&en 
Oclegem. 

lean  s’Herclaes 
Clerc,  puis  Evef- 
que  de  Cambray. 

Renier  de  le- 
nefiè.  ‘ 

Robert,  lacques 
& Arnon  de  GU*' 


Willaume  d’Or- 
heille  Sire  de 
Rumnics. 


GerlacdeRoove- 
re  Sire  de  Ric- 
llele. 

Wanthier  8c. 
Willaume  Pijpen- 
poy. 

Willaume  de 
Bransberge  Sire 
de  Winenberge. 

Thiery  de  le  Lec- 
keSircd’lfclmon- 
de. 

Gérard  de  Heet- 
velde  , Siger  & 
Thiery  fes  fils. 

Erard  Sire  de 
Duerne  en  Pee- 
lant. 

Franc  Mirabclli 
didb  de  Haelen 
Sire  de  Lillo. 

Renier  s’Her- 
claes. 


Iwain  de  Mel- 
dert. 

Henry  van  Wil- 
rc. 


Baudewin  de 
Grès  Sire  de  Ma- 
Icve. 


Godefroy  vander 
Dilft  Sire  de 
Borgvliet&Hoo- 
gerheyde. 

Eflienne  Sire  d’It- 
tre. 


lean  de  Horft- 
wilre. 


Nicolas  de  Mer- 
wede. 


Renier  d’Vrfene 
S.  d’Aflcryane. 

Franc  CIntinck 
fils  de  Franc.  > 


lean  de  Donge- 
roede  Sire  de 
Kefiêl. 

Henry  & lean 
Dickbier  Sire  de 
Mierle. 


Adam  d’Oupey. 


Arnou  de  Mol. 


Franc  & lean  de 
Kersbeke,  fils  de 
Franc. 


Robert  de  Diefl 
S.  d’Ogniesfilsde 
Willaume. 


lean  & Henry 
d’Oyenbrugge. 


Wauthier  & lean 
vander  Mceren. 


Gérard  de  Mal-  Henry  d’Iffche.  Everard  de  Mol.  Nicolas  Swaef. 
ftede. 

Wou- 
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Willanmevanden  Willaome  d’Eec* 
BofTche.  hove. 
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Woothier  van 
Calfteren. 

Thiery  de  Ge- 
merc. 

Gérard  deCokel- 
bcrge. 

Renier  & Franco 
de  Wijnegem 
freres. 

Franc  & lean 
Clntinck  fils  de 
lean. 

lean  de  RooVerS. 
de  Nemelacr  & 
Hacrcn. 

Willaume  & 
Wauchier  deCo- 
kelberge. 

Gisbert  de  Mol. 

Renier  Clntinck. 

Simon  S.  de  H?r> 
bays. 

lean  & Nicolas  de 
Wijnegem. 

Wauthier  Bauw. 

lean  Sire  de 
Houthem. 

Colard  vander 
Dilfi;  S. de  Moer- 
ftraece,  9c  lean 
fon  frere. 

Woothier  de 
Wijnegem. 

Arnou  & Wou- 
tbier  vander  Lift. 

Godefroy  van 
Brecht. 

Pierre  Boedejean 
& Pierre  fes  fik: 

Woothier  sXeeos 

lean  de  Raymond 
vande  Werwe. 

Gisbert,  Rpelof 
& Michiel  Tay.. 

iwain  '&  Raoul 
de  Mol. 

lean,  Gisbert  & 
Willaume  de  S. 
Guéri  ex. 

Thiery  & Wil- 
laume  Lofe. 

Henry  & Simon 
de  Quaderebbe. 

Willaome  cflf- 
fche. 

Willaume  de  Ke- 
llerbeke  & Wil- 
laume Ibn  fils. 

Gofîiin  d'Aa. 

P 

Gcoige  de  Hal- 
macle. 

lean  d’Ophem. 

loiTe  van  Lille. 

Colard  Baftard 
d’Eogien. 

Bernard  vander 
Spout  Sire  de 
Boufeval. 

Amalric  Was. 

Edmond  de  Roo- 
vere. 

Daniel  de  Redel- 
gem. 

lean  & Paul  van. 
der  EIft. 

lean  s’Herclaes 
fils  de  Henry. 

lean  & Laurent 
Volkaerti 

lean  & Louis  V- 
terlimmingen. 

Arnou,  lean  & 
Willaume  van 
Doeme  diâs  van 
Sompeken. 

GofnindeVilvor- 

deVtenhoTe. 

GeldolfvanCdn- 

weoberge. 

Pierre  d’Eynat- 
ten. 

lean  & Henry  de 
Mardèlaer. 

Franc  de  Swaef. 

Gérard  & Arnou 
deWilre. 

lean  van  Cooden- 
berge  diâ  Rolle- 
bue. 

Nicolas,  Willan- 
me  6t  Wontbiei 
Boede. 

Louis.  Henry  & 
lean  ^elcn. 

Gerelin  Hinc- 
kaert. 

Willaome  Éftot 
& Henry  fon  fils. 

Leon  vandef 
Borch. 

Tom.  L 
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Ôtcon  van  Am- 
ftel. 

Gérard  Roid- 
ftock. 


Renier  Eggloy. 


Gisberc , Gilles& 
lean  de  Beufe- 
gem. 

Willaumc  de  > 
Hertoge  & Wil- 
laume  Ton  fils. 


Gilles,  Nicolas  & 
lean  Wilmaers. 


Willaume  Baftard 
de  Duvenvoirde 
S.  de  Dongen. 

lan  Pulleman. 

‘ i 

lean  de  Mctch- 
tcm. 

I 

Jean  vande  Stee- 
ne.'  ‘ 

Herman  van  Os, 
deYucrèh,  Wil-' 
laume,  lean,  A*- 
lard , Marcille  & 
lerofme  lès  fils. 

. 

Godefroy  vandeo 
Berge  & lean  fon 
fils.^ 

lean  Fraybacrt. 


Gilles  van  Halle. 


lean  & Gilles  van 
Hamme. 


lean  van  Heym- 
beke. 


Gilles  vander  ‘ 
Borch&  lean  fon 
fils. 


Gofuin,de  HertO' 
gc,  Goiuin , WiU 
laume , lean , 
Louis,  Sc  Wau- 
thicr  les  fils.  ‘ 

Gilles  & lacques 
vanden  Wijn-  ' 

gaerde. 

Willaume  Vcelc 
diâRogman.  ' 

lean  Godevaerts. 

Henry  vander 
Hcydcn.  _ 

Gilles  Boote.  ' 


Leon  & Bernard 
de  Huldcbergc.  "■ 


leaiiWilmacrsfils 
deCoftin.  ^ 

• I 

lean  Coeipnt. 


Henry  Swaef. 

Nicolas  & Henry 
van  Kets. 


Willaume  van 
Wefele  didl  van 
Sompeken. 

Wouthier , Wil- 
laume , Gcrelin , 
Henry  & Renier 
vander  Noot. 

Nicolas  de  Herto- 
ge, Nicolas,  lean 
& Willaume  lès 
fils.  ‘ 


Pierre  van  Ham- 
broeck. 


Willauiîic& Hen- 
ry de  Cbninck.  • ‘ 

Otto  van  Pppcgë. 

Arnou  de  Co- 

ninck.  _ 
i 

lean  van  Grim- 
merfteyn. 

Thiery  & lean 
Baftards  de  Du- 
venvorde. 


lean  Drake  filsde 
Godefroy. 

Jean  Crupelant. 


T 

Amalric&  Arnou 
Tay. 

Gereem,  Willau- 
me, Arnou,  Bar- 
iholomé , lean , 
Henry  &Everard 
s’Her-Aerts. 

Henry,  Thiery  & 
lean  s’Her-Aerts 
diâ  Haenkens- 
hoor. 

Henry  de  Borc- 
hoven  Sire  dé 
Limaele.  ' 


Gilles  de  Herto- 
ge,Gilles,Geldul^ 
Wencelin&lcan 
les  fils.  ' ' • 


Willaume  de 
Herlaer. 


Henry,  s’Hcr-  , 
Hendriex. 


Gilles  Happaert. 

lean  van  Meche- 
Icn. 

lean  van  Zenne. 


lofièyS  Lieredidt 
de  Bertngen  &dc 
Laerbeke.  ■ • ' 

'•.*  ..1  ^ .t»  ' 

lean  Drake  fils  de 
Willaume. 


Walleran  de 
Mous. 

Rudolf 
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Henry  de  Lintrc. 

t 

AnchoineTboms. 

I 

Franco  de  Coa- 
wenberge  didl 
Rollebuc. 


AmouStamelaert 
van  Bruhefen. 

Florent  de  Cou- 
wenberge  didt  ‘ 
sHer-Faes. 

Michiel^  vander 
Keelen. 

Henry  Abioions^ 


lean  de  Dintcre. 


Arnou  van  Ho- 
vorft. 

Gilles  ■ van  Bou- 
verijen. 

Nicolas  ‘ivandet 
Borcht. 

Gilles  & lean  de 
Moiitere.  r . 


Pierte  Cottel  Sirfi 
d’Aften. 

Nicolas  Vijt. 
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Willaume  de 
Stakenborg. 

Pierre  Aleyns. 

. t 

Arnou  vander 
Moclen. 

I • ' ’ 

Iean,Willanmc  & 
Geldolf  de  Cou- 
wenberge  difts 
s’Hcrhuygs. 

Henry  Fraybaert. 

lean  vander  Noot 
diâ  Vten-fteeni 
wege. 

Nicolas  & Wau. 
thier  van  Nifpen. 

lean  & ' Henry 
d’Edclheere. 


lean  vander  Mil^ 
fe. 

Wouthicr  Tho- 
nis. 

lean  vander  Eyc- 
ken.  1 

Wouthicr  de 
Lathem. 

Nicolas  de  Val- 
kenberge  & lac- 
ques  Ibn  Bis. 

Willaume  Coli- 
brant. 

lean  Sijmaers. 


lacqucs  dcHobo- 
ken. 

Amalric  Boote. 


lean  de  Bodegem. 

Gérard  & Adam 
de  Couwenber- 
gc- 

Willaume  Ker- 
reman. 

lean  CalTacrC  didl 
Meerte. 


ThierydcHerto- 
gc  diéi  Houwcel. 

Everard  de  Hul- 
dcbeigc.  . 

Henry  diâ  van 
Oppendorp.  . : 

• ! I ■ ‘ 

lean  Vtenhove.  > 


Gilles  deGeUcle. 


lean  de  Linkebe. 
ke.  .. 

lean  de  Hoboken 
diâSuetmonc.  .') 


lean  de  Steenber-T 
gcn. 

Wouthiet  Eve- 


4«j 

Berthout  Back  & 
lean  Ibn  fils. 

Ingclbert  s’Het- 
vranex.  i ‘ 

Arnou  Berwouts. 

Godefroy  & lean 
de  Couwenbeige 
didls  Panhuylè. 

Daniel  van  Vene 
diâ  de  Vilvordc. 

Engelbert'fils  de 
Willanme  de 
Steenwege. 

Wonthier  Zede^ 
laer. 

Bertholoaé  r '■ 
s’Hcr-Claes  diâ 
Violette.  • 

Gérard  filsdeGe- 
rard  de  grand- 
lauche. 

!■ 

lean  Bacheler. 


Arnou  van  Wij- 
negem.  > 

Daniel  Vole-  ’ 
kaert. 

Willaume  & 
Geldolf  Meerte. 

Willanme  de 
Loenhout. 

lean  Limpiaes. 
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Gerclio&lMnde 
Steenwcge  di<âs 
de  Coniock. 

Henry  de  Moir- 
tcrc. 


lean  Boede. 


Pierre  s’Paepen& 
Rafle  (bn  fils. 

lean  vanden 
Hoare. 

Gérard  &Marcil- 
levandcr  Meerc. 

Gilles  de  Wolu- 
we. 

Amod  te  Henry 
deStaUcjfilsd’Ar- 
noude  Malines. 

Nicolas  Sired’Ol- 
men  & Oilden. 

Willaome  & En- 
gelbeit  de  Mole- 
ner. 

Willaorne  van 
Clingen. 

Gofuin  de  Hoa- 
thein. 


lean  van  Laere. 


Lambert  Baflard 
de  Heynsbeig. 

Nicolas  van  Scee- 
lant. 


Gilles  de  Hobo- 
ken,  Pierre,  Gilles 
& lean  fes  fils. 

Nicolas  vanden 
Scccne. 


lean  van  Daef- 
donck. 


Olivier  de  Lin- 
kene. 

Pierre  de  Kinfcot 
de  Turnhout. 

lean  Brabant. 


leanMennen. 

Willaume  van- 
dcr  Logien. 

Godefiroy  vanden 
Boflche. 

lean  de  Hooch- 
beigen. 

leandeRobroeck. 


Thibant  de  Sor- 
bey,Ballin&Iean 
Tes  fils. 

Gilles  de  Bennen. 


Leon  de  Bouchoot 
& Willaume  fon 
fils. 

Thiery  Pluke- 
meflè. 


André  , lean  Sc 
Nicolas  de  Ho- 
bokcn. 

Pierre  Muylacrt 
d'Oflendrccht. 


Gofuin  Heym. 


Gérard  de  Berges. 
IcanVccborfchrs. 


Henry  de  Dache- 
le. 

lean  Boote. 


Everard  & lean 
Mettcnicbachte. 


lean  Blanckaert. 
André  Aleyns. 


Amou  de  Bore- 
grave. 

lean  de  Kefter- 
beke. 


Daniel  de  Staede. 


Renier  de  Lede- 
berge. 

Gereem  Waf- 
faerr. 


Pierre  & Gisberc 
van  Beverfluys. 

Godefroy  de 
Lceuw  diél  Co- 
viefs. 

lean  & Gisbert 
de  Pape  , fils  cfe 
Gisbert. 

lean  de  Miaudre- 
gc- 

lean  van  Goirle. 

Michiel  Vereyc- 
ken. 

Godefroy  & Wil- 
laumc  deMons. 

Laurent  Spema- 

gel- 

lean  Damaés. 


Ludolf  van  Vden. 


lean  de  W^ne- 
gem. 

lean  de  Roa- 
court. 


Charles  d’Ingel- 
beem. 

lean  de  Gram- 
bais. 

Willaorne  Vten- 
nieuwenhoylè. 


Henry 
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Henry  & Wil- 
laume  Hcrtewyc. 

Amatric  Veder- 
man. 

Wauthicr  van 
Roofcc. 

Henry  Swaef. 


franc  Boote  fils 
Baftard  d’Amcl- 
ric. 


Rudolf  de  Stalle. 


lean  de  Rycke. 
lan  Swaef. 


Henry  de  Hof- 
llaeden. 

lean  vander  Lo- 
gien. 
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Michiel  Scalgie.  lean  Spijsken. 


4<îy 

Pierre  & Renier 
Ocœen. 


F ranco  V tercrom- 
mercamnun. 

lean  de  Wykele. 

Henry  Cafîâert 
diâ  Plaecman. 

Arnou  de  Vamt 
diâ  van  Libbeke. 

lan  Canenun. 

Pierre  Roelant. 

Olivier  Beys. 

lean  Godijn. 

Gilles  Caflaert 
diâ  Plaecman. 


Franco  de  Rode. 


Engelbert  van 
Hane. 

l 

Willaume  Co- 
lay.  ' 


Radé  dcLideker- 
ke  fils  Baftard  de 
Rafle  de  Lidekcr- 
ke  à Rolcndael. 

Pierre  vSHuflèle. 


Gérard  de  Vroc- 
de. 

Wouthier  Heve- 
maes. 

Gérard  de  Co- 
ninck. 

Siger  de  Wolu- 
we. 


Henry  deBc^aer- 
den. 

Everwûn  Boote. 


Arnou  vanden 
Broecke  & Gilles 
Ton  fils. 

Arnou  Badard  de 
Lidekerke  diéb 
d’Overhoff  frere 
de  Rafle  predidb. 

Nicolas  van  Wou- 
de. 

Wouthier  Wit- 
teman. 

Wouthier  de 
Quadebrugge. 

, lean  vanden  Hae- 
ne  diâ  Vilein. 

Willaume  Hon- 
deloofe. 
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lENNE  DUCHESSE  DE  LOTHIER,  DE 
BRABANT,  DE  LIMBOURG,  ET  DE 
LUXEMBOURG  , MARCLUISE  DU 
S.  EMPIRE,  COMTESSE  DE  HAYNAUT, 
hollande  ET  ZELANDE,' 
HEUSDEN , FAUQUEMONT,  &c. 

Chapitre  X. 


i.^E  mariage  de cefte PrinccfTe fiit  traidé doibsl’an  MCCC.  XXII.  Vnmvn 
avec  Willaume  fils  aifné  du  Comte  d’Haynaut  & d’Hollande,  en 
ri^J.  faveur  duquel  le  Duc  Ibn  perc  promit  quatre- vin^  mille  royaux 

d’or,&  le  Comte  afilgoa  le  doUaire  de  l’eljxjulc  lür  les  villes  de 
Dordrecht  & Binche,  mais  à caufe  du  jeune  ea^e  des  parties  celle  alliance 
ne  Ibrtit  fi-toft  à eflèft  ; tellement  qu’au  traide  de  paix  qui  fe  fit  à Amiens 
enl’anMCCC.  XXXIV.  l’on  ratifiade  nouveau  les  convenances,  &fiirent 
parties  quelque  temps  apres  conjoinéfes  & les  nonces  folennilees  en  grande 
magnificence  & pompeux  appareil.  Eftant  depuis  le  Comte  d’Haynaut  tref’ 
palTc  le  VII.  deluing  de  l’an  MCCC.  XXXVII.  noftre  Prince  Willaume 
fucceda  aux  Ellats  de  Ibn  pere  & les  tint  & gouverna  huift  ans  & quelques 
mois  avec  afiës  de  prudence  8c  douceur,  mais  le  malheur  voulut  qu’euant 
entré  en  guerre  avec  les  Frifons,  fon  courage  le  TOulîà  fi  avant  que  com- 
batant  main  à main  à une  troupe  de  fes  ennemis  (ans  cotte  d’armes  ou  au- 
fimi.  RU-  tre  marque  il  fut  tué  lins  avoir  efté  recognu  le  XXVI.  jour  du  mois  de  Sep- 
tembre de  l’an  MCCC.  XLV.  aiant  procrée  de  noilre  Princeflê  un  fils 
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nomme  au(Ti  Willaume,  qui  peu  devant  cftoit  auffi  trefpafTé  en  enfance.  {'"''t 
La  Princeflê  cdanc  dcmeurce  veufve  fijt  folicicée  par  divers  Princes  mais  j^^'****' 

Philippe  Roy  de  France  mena  l’aflàirc  en  forte  qu’elle  fiit  accordée  en  l’an 
MCCC.  XLVII.  au  mois  de  luing  à Wencelijn  fils  mailhé  de  lean  Roy  de 
BoSme  & de  Béatrice  de  Bourbon , qui  pour  lors  n’avoit  l’cage  que  de  dou- 
Icans:  Ibnfiere  l’Empereur  Charles  IV.  lui  donna  en  advancement  de  ce 
mariage  la  Comté  de  Luxembourg,  le  Marquifat  d’Arlon  & les  Comtés  de 
Chiny,  de  la  Roche  & de  Durbuy.  Et  pour  honnorer  le  Icftin  deleursnop- 
ces  lediâ  Empereur  erigea  en  titre  de  Duché  la  terre  de  Luxembourg  par 
fon  diplôme  donné  le  XIII.  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LIV. 

Le  Duc  Ican  fon  pere  pour  fatisfâire  au  convenances  traiélées  fur  le  ma-  Printt 
riage  de  noftre  Princeflê  avec  Ion  premier  mari  feu  le  Comte  d’Haynaut, 
par  fes  lettres  données  en  l’an  mefme  MCCC.  XLVIL  iour  de  S.  André 
déclara , que  des  quatre-vingt  mille  royaux  qu’il  avoir  promis  i làdidc  fille, 
il  en  avoir  paié  audiéb  Comte  d’Haynaut  quarante  mille  , & les  quarante 
mille  reliants  il  aflîgna  i noftre  Princeflê  fur  les  rentes  & aflîfcs  à Lovain , 

Thillcmoot,  Boifleduc,  &Herentals,  ce  qu’il  fit  confirmerpar  Henry  fon  fils 
ailnéSirede  Limbourg  8c  de  Malines,  qui  avec  le  Duc  ion  pere  pofalbn 
lêel  auldides  lettres.  ' 

Cependant  le  DoUaire  que  la  Princeflê  lenne  levoit  à Dordrecht  lê  paioit 
fl  mal  qu’elle  en  forma  par  diverfes  fois  lês  plaintes  à la  charge  des  rece- 
veurs, mais  comme  ce  nonobftant  rien  ne  fat  remédié,  elle  fit  arrefterquel- 
ques  marchands  de  ladiâc  ville  & leurs  biens  par  ou  l’aflâire  lê  dilpofoit  i 
des  grands  inconvénients  & à une  formelle  guerre,  toutesfois  par  i’entre- 
milê  d’amis  l’on  trouva  moien  de  remettre  le  tout  à certaine  compofition, 
laquelle  far  traiiftée  entre  noftre  Princeflê  & Willaumc  de  Bavière  Comte  cbtrui 
d’Haunaut  fon  nepveu  & leurs  députés  en  la  ville  de  Berges  fur  Soom  là-  Brti, 
medylll.  de  Septembre  de  l’an  MCCC.  LI.  8cmr  icelle  fut  ordonné  que ‘"*'*^*- 
touts  prifonniers  & arreftés  de  part  & d’autre  leroient  mis  en  liberté  fans 
aucuns  defpens,  & que  des  outrages  & inlblences  commifes  à caulêdes  re- 
torfions  ne  feroit  prins  aucune  vengeance  par  les  parties.  Qu’à  Coman 
bourgeois  de  la  ville  d’Amftclredamme  qui  fat  battu  à Hacht  feroient  paiés 
deux  cents  efeus  anciens,  lefquels  les  villes  d’Hollande  fourniroient  à la 
Touts-Sainéls les  rabatant  du  doUaire  deu  à la  Princeflê,  8c  qu’audiâ  Co- 
man feroit  rendu  ce  que  loi  avoir  efté  ofté.  Que  pour  les  dommages 
fouflêits  parles  prifonniers  la  Princeflê  paieroitla  fomme  decincq  cents  ef 
eus  anciens,  à repartir  entre  eux  proportionellement,  laquelle  fomme  fem- 
blablementcomptcroientccux  de  Dordrecht  à la  Touts-Sainéls,  la  reduilànt 
aufll  de  ce  qu’elloit  deu  à caufe  dudiâ  doUaire;  & parmi  ce  demeureroit  la 
Princeflê  quitte  de  tout  ce  q'u’à  cauiê  des  dommages  Ibuflêrts  l’on  pouroit 
prétendre  à là  charge.  Et  pour  ce  qu’eft  des  arrierages  dudiâ  doUaire,  l’on 
trouva  par  bon  compte  qu’on  cftoit  redevable  à la  Princeflê  julqucs  à la 
Touts-Sainôs  de  l’an  MCCC.  XLIX.  inclufifla  fomme  de  VI.  mille  III. 
cents  & XXVIII.  cfcus&un  tiersde  la  recepte  de  certain  Mathias,  & de  l’an 
MCCC.L.  on  lui reftoit  encor  la  fomme  de  VI.  mille  VI.  cents  LUI.  efeus 
enunquart:  & outre  ce  déclara  le  Comte  d’Haynant  qu’il  devoir  encor  à la 
Princeflê  là  tante,  des  Deniers  receus  par  fon  mari  le  Comte  d’Haynaut  fon 
oncle  la  fomme  de  III.  mille  III.  cents  LXXXIII.  elcus,  faifantparenfem- 
ble  la  fomme  de  XVI.  mille  III.  cents  LXIV.  elcus  & demi,  de  laquelle  ra- 
barus  IV.  mille  III.  cents  LXIV.  efeus  & demi  que  les  villes  d’Hollande 
avoient  promptement  paiés,  l’on  demeuroit  rédevablc  à la  Princeflê jufte- 
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mcntXII.  mille  cfcus,  dcfquels  IclHiâes  villespromirentdepaieràla  Toots- 
Saiiidls  en  un  an  IV.  mille  eicusdeduifant  les  VII.  cents  eicus  elquelsIaPrin- 
ceflcc’eftoit  obligée  ci-delTus,  & de  la  avant  touts  les  ans  à la  Touts-Sainâs 
IV.  mille  elcusjufqucs  à l’entier  paiement  defdiéls  arricrages.  Et  avec  ce  s'o- 
bligea le  Comte  qu’il  feroit  paiei-  à la  PrinceflTc  l'on  doüaire  precilcment  d’an 
en  an  félon  les  lettres  quelle  en  avoit,  l’efcu  compté  àquinle  gros&  demi  & 
legrosà  lèilèdcniersnoitsTournois,  dequoi  il  conlbtua  relpqodants  les  vil- 
les de  Dordrecht,  Dclft.Leyden,  Haerlcm,  Amllclredam,Alcmaer,Medenblic, 

S.  Gertrudcnbci^e,  Schiedam,  Rotterdam  & Oudewater. 

Eftant  depuis  le  Duc  lean  pere  de  notre  Princcllc  trelpallc  le  V.  de  De- 
cembredel’an  MCCC.  LV.  elle  comme  fille  aifiiée  fucceda  en  touts  les  üiwm. 
pais&Seigncuries qu’il avoitpoHèdé,  & aufil-toll  lelll.  de  lanviercnfûivant 
elle  avec  le  Duc  Wencelin  fon  mari  firent  leur  entrée  folennellemcnt  en  la 
ville  de  Lovain  première  desCapitales  de  Brabant,  ou  les  députées  des  eftats  du 
pais  les  reccurent  avec  grand  triomphe  & ^plaudiflcment , &leurprclènte- 
rent  fut  pièces  de  drap]  cramoifi,  fixbcufe  Sc  fixchariotsdcvin , ce  quepour 
lors  fembloit  grande  chofe,  & après  avoir  iurés  les  privilèges  & loix  de  la 
patrie  lefdiéts  députés  firent  les  ferments  & fidélités  accoutumés  an  nouveau 
Duc  & à la  Duchefle , Iclquels  voulants  confirmer  & alimenter  en  leur  chanti 
joyeufe  entrée  les  bonnes  oC  louables  conlUtutions  de  leurs  predecefieurs , dt 
ordonnèrent  par  forme  d’ediéb  per^tucl  que  toutes  les  chartes  & lettrages 
concernants  les  droids,  libertés  OC  iurifdidions  du  Duché  de  Brabant  1ê- 
roient  apportés  à Lovain  & mis  foubs  la  garde  de  trois  clefs , dciquels  l’une 
dcmeurcroit  au  Duc  & Duchefle,  l’autre  à ceux  de  Lovain,  &latroifiefmeà 
ceux  de  Bruxelles.  Que  de  la  en  avant  le  Duc  ni  la  Duchefle  ne  pouront 
charger  leurs  pais  de  nouvelles  debtes  ou  obligations , fans  l’adveu  de  bon- 
nes villes.  Que  [jeribnne  ne  fèrat  admis  au  confeil  d’eftat  qui  ne  fbit  Bra- 
bançon. Qii’ils  tiendront  la  Duché  de  Limbouig  avec  les  terres  dcDaelhem , 

Rode,  Sprcmont,Wafrenberge  & Heufden  unies  & conjoindes  inlcparable- 
ment  aux  Duché  de  Brabant,  & que  le  gouvernement  d’icelles  terres  neferat 
commis  à perfonne  qui  n’aie  juré  fidélité.  Qu’ils  confèrveront  la  paix  com- 
mune ou  Lantvrede.  Qu’ils  maintiendront  les  confédérations  traidées  avec 
les  Liégeois  & Flamens.  Qu’ils  n’entreprendront  guerre  fans  fur  ce  avoireuë 
deliberation  avecles  Eflats  du  pais.  Qu’ils  renouvelleront  les  EIchevins  & 
Magiflrats  des  villes  touts  les  ans.  Que  des  Magiftrats  feront  exclus  les  Ba- 
llarils.  Qu’ils  feront  rcndrccompte  tout  ceux  qui  auront  quelqucadminiflra- 
tiou  tant  en  matière  de  iullice  qu’en  recepte  de  Deniers  publics,  & qu’on 
ferat  publier  aux  carefours  & Eglifes  Paroiciales  fi  aucun  y euft  qui  voulut 
former  plaintes  à leur  charge,  &qu’à  mefme  effêd  annuellement  feront  de- 
fignés  quelques  perlbnnes  à Lovain  ou  à Bruxelles  pour  s’enquefter  fur  le 
comportement  des  Magiflrats  de  l’année  precedente , lefquelles  pourront  con- 
ftitucr  aux  delinquents  telle  réparation  & amende  comme  en  équité  & félon 
la  qualité  du  delid  ils  trouveront  convenir.  Qu’ils  ne  donneront  pardon  ou 
remis  à aucun  homicide , ni  auffi  Franchifê  ou  liberté  pour  eflre  dans  le  pis 
avantque  la  prtie  intcrefTée  aie  eu  appaifement.  Qu’ils  chaflieront  rigou- 
reufemeut  à tout  Brabançon  qui  contre  les  loix  de  Ta  patrie  auroit  tiré  en 
iuftice  ou  prins  en  arrefl  un  autre  Brabançon  hors  les  limites  du  Duché  de 
Brabant , ne  foit  k caufe  de  (cflaments,  légats  ou  dons  pieux.  Qu’ils  ne 
donneront  entrée  au  pis  à ceux  qui  feront  bannis  pur  feditions,  meur- 
tres, voleries,  larcins  & violence  ou  force  &idc  à des  femmes.  Que  toutes 
Villes,  Chafleaux  & terres  qui  feront  fubiugués  2c  conquis  en  bonne  guerre 
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par  expéditions  generales , demeureront  conioinâs  & annex  à la  Duché  de  Je  ms  c 
Urabanc.  Qu'ils  conlérvcronc  Sc  maintiendront  les  Eglilc,  Abbayes  & Mo-  DutHr.»- 
naltercs  en  leurs  privilèges  & immunités.  Qu’ils  ne  diminueront  en  aucune 
manière  le  droict  des  hommes  de  S.  Pierre.  Qu’ils  chaîneront  à exemple 
celui  qui  s’advauccrat  de  vendre  quelque  aétiou  a des  [lerlbnnes  Ecclerialli- 
qucs>  pour  par  ce  moicn  retirer  les  eau  les  des  mains  des  iuges  ordinaires. 

Qu'ils  permettront  qu'un  chalcun  lace  garder  les  grains  & haii/âs  par  des 
chiens  contre  les  belles  lauvages.  Que  la  challë  des  lièvres  & renards  ferai 
libre  à un  chalcun,  & aux  nobles  auili  celle  des  autres  belles  làuvages,  re- 
lcrvé  en  ce  les  Parcs  & franches  Warandes.  Qu'ils  ne  conllitueront  Bail- 
li bu  Sergeant  au  Wallon-Brabant  qui  ne  foit  Brabançon.  Et  de  tout  ce 
lurent  dcpelchécslettres  le  mcibie  iout  de  la  ioyeufe  entrée,  & Rirent  féel- 
lécs  par  le  Duc  la  DuchelTc  iSc  pluficurs  nobles , Icavoir  ell  Thiery  de  Hor- 
nes  Sire  de  Perweys  ôc  Cracnenborg,  Henry  Berthout  Sire  de  Duflle  & de 
Gele,  Gérard  Sire  de  Vorlèlaér  Challelain  de  ludogne  & Bernard  Sire  de 
Borgneval  Senelchal  de  Brabant  Chevaliers.  Cela  fàiâ  ils  pallerent  à 
Bruxelles  & Anvers,  ou  Icmblablement  ils  Rirent  receus  en  alTés  grande 
magniRcencc,  Riilàuts  par  tout  les  devoirs  adeouRumés  & recevants  les  R- 
dcliiés  de  leurs  l'ubieâs. 

Cependant  Louis  Comte  de  Flandre  ayant  entendu  la  mort  du  Duc  lean 
Ibn  beaupere  accourut  en  armes  & fe  rendit  maillre  de  la  ville  de  Mali-  Rym-Cr,- 
nés,  de  la  il  fit  demander  fon  partage  au  Duc  Wencelin  & à laDuchefîè, 

Icfqucls  fc  trouvants  olicncés  de  ce  que  lcdiél  Comte  avoit  occupé  Mali- 
ncs  contre  toute  railon,  relufcrent  le  partage  qu’il  pretendoit  ; tellement 
que  l’aflâire  fe  difpoloit  à une  guerre  ouverte,  toutesfois  quelques  amis  Sc 
bons  valTals  confidcrants  les  inconvénients  que  dévoient  fuivre  à celle  que- 
relle moycnnerent  enlbrte,  que  le  tout  fut  remisa  uneentreveUeà  AlTche,  ou 
le  Duc  Wencelin  éc  le  Comte  Louis  avec  ceux  de  leur  conléil  firent  quelques 
convenances,  qui  toutesfois  ne  furent  bien  entretenues,  en  Ibrte  que  peu 
apres  le  fang  de  ces  deux  icunes  Princes  s’ellanc  altéré  ils  envoierent  par 
leurs  hérauts  dénoncer  la  guerre  l’un  à l’autre. 

Chafcuudoucques  le  mitendevoir,  & le  Comte  Louis  qui  deliaavoitfàift 
quelques  préventions  fe  mit  le  premier  en  campagne  approchant  les  fron-  ” 
tiercs  du  Brabant  pour  voir  le  maintien  du  Duc  Ion  adverlaire,  qui  fcmbla- 
blement  fit  ioindre  les  forces  de  touts  collés,  & pour  diligenter  celles  d’ou- 
tremeufe  alla  lui  mcfmc  à MaeRricht,  ou  il  s’amufa  avec  alTéspeudc  foing. 
le  lailîànt  mener  par  le  conlcil  de  ieunes  gens  fans  expérience,  & plus  ad- 
dounés  à leurs  plaifirs  qu’à  ce  qu’cRoit  neccllàire  pour  defence  de  la  patrie, 
ce  que  Rit  caule  que  bien-toR  il  apprint  à les  defpens  combien  la  vigilance 
importe  à un  Prince,  cRant  chofe  certaine  que  les  loups  s’engraiflent  pen- 
dant quelesbergcrs  s’endorment,  & que  l’abicnce  du  Prince  renfiarcc  l’enne- 
mi , car  le  Comte  de  Flqndre  voiant  la  tardivité  & petite  conduiéle  de  noRre 
Duc,  fit  marcher  fon  armée  fur  le  Brabant  & tira  droiâ  à Bruxelles,  ou 
ceux  dcLovain  s’eRoient  ioinâs,  avec  Gérard  de  luliers  Comte  des  Monts, 
qui  eRoit  venu  à noRre  fccours;  l’on  délibéra  fur  ce  qu’il  cRoità  faire,  & 
portoit  l’advis  des  plus  prevoiauts  qu’on  le  devoir  tenir  fur  la  defenfive , juf- 
ques  à la  venue  du  Duc  & des  troupes  d’Anvers  & de  la  Campine  que  l’on 
attendoit  de  iour  à autre  ; les  autres  plus  hardis  que  iiçes  conlèillerentqu’on 
fe  devoir  mettre  en  campagne  & rencontrer  les  Flamans,  à quoi  le  Comte 
des  MontsicunePrince  donna  alTés  de  chaleur,  & pour  raifon  fondamentale 
de  ccRe  opinion  fut  allégué,  que  de  faire  autrement  feroit  blafmc  irréparable 
ToaI.  I.  Ccc  ccc  aux 
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aux  Brabançons,  qui  oncques  n’ curent  peur  de  voir  leurs  ennemis  les  armes 
à la  main:  en  fin  ce  confcil  futluivi,  Sc  marcha  noftrc  armee  le  XVIIf. 
d’Aouftdel’an  MCCC.  LVI.  furies  Flamans  qui  fe  tenoienr  près  Bruxelles 
i Sceut.  Le  Comte  des  Monts  menoit  l’avantgarde  & chargea  valeureufc- 
ment  Icscnnemis , auffi  fut  il  bien  fécondé  par  les  troupes  de  Lovain  & de 
Bruxelles,  tellement  que  la  méfiée  fut  bien  alpre  de  tours  coftes,  maisapres 
quelque  combat  les  noftres  qui  n'eftoient  en  elgal  nombre  furent  attaque  fi 
vivement,  que  peu  à jicu  ils  perdirent  terrain,  par  ou  les  ennemis  plus  ani- 
mes s’advancerent  avec  plus  d’audace,  iettant  parterre  l'Efiandart  de  Bra- 
bant porte  par  lean  Sire  d’Aflche,  & finalement  rompant  les  cfquadrons  & 
rangs  mirent  le  tout  en  deiroute,  & pourluivants  le  fil  de  leur  vi<3oire  ils 
talonnèrent  de  fi  près  ceux  qui  s’eftoient  mis  à la  fuite,  que  pefie  mefieavec 
eux  ils  entrèrent  en  la  ville  de  Bruxelles,  & le  rendirent  le  maifire  d’icelle 
avec  telle  célérité,  que  laDuchefic  euft  du  mal  afies  pour  le  làuver,  & veri- 
tablcment  s’il  y euft  eu  bon  ordre  entre  les  ennemis  elle  & toute  là  fuite  euft 
tombée  en  leurs  mains,  mais  tout  ce  iùcces  leur  arriva  inopinément,  & n’a- 
voient  ils  attribué  tant  de  félicité  à leurs  armes.  Le  Comte  des  Monts  fai- 
foit  bien  paroiftre  Ion  courage  en  la  bataille  ayant  en  là  troupe  les  Bannie- 
rcsdcGrimberges,  Perweys,  Engicn  & autres,  mais  voyant  le  defordreillut 
aulli  contrainâ  de  fclauver  i Vilvotdc,  ou  il  mena  plufieurs  prifonniers  par 
un  accidentremarquable,  car  comme  là  Bannière  & Eftandart  eftoient  blalon- 
«és  des  armes  de  lulicrs  d’or  au  lion  de  làhlc,  plufieurs  Flamans  par  la  con- 
fufion  que  d’ordinaire  il  y at  aux  batailles  fc  rangèrent  foubs  lôn  clquadron, 
cuidants  bien  s’eftre  ioinéfs  à la  Bannière  de  leur  Comte  laquelle  eftoit  ar- 
moyée  du  mefme  blalbn , mais  ils  fc  trouvèrent  lourdement  trompes.  Le  Com- 
te de  Flandre  incontinent  apres  la  viiftoirc  entra  à Bruxelles  OC  alla  defeen- 
dre  au  palais,  fàifant  planter  Ion  Eftandart  fut  le  marché  devant  la  maifon 
EIchevinale,  & le  lendemain  changea  le  magiftrat,  8c  conftinia  pour  Am- 
man Siger  vanden  Heetvcidc  Chevalier,  & le  ijidmc  mur  alla  à ter  Vueren 
& de  la  à Lovain , ou  les  portes  lui  furent  onvertes,  comme  aulli  à Thille- 
mont.  Nivelle,  Lecu\ve&  autres  places,  & partout  lût  rccognu  pour  Duc  de 
Brabant  recevant  en  cofte  qualité  les  hommages  & fidélités  de  les  nouveaux 
fubieéh.  C’eftoitchofeadmirable  de  voir  une  metamorphofefi  foudaine,  & 
comme  par  une  transformation  generale  tout  le  gouvernement  en  deux  iours 
avoit  prins  autre  vilàge.  Cependant  la  Duchefic  vint  trouver  fon  mari  à 
Maeftricht,  ou  l’on  fit  diligencepourdreffer  nouvelles  forces  & fc  mettre  en 
campagne.  LcsComtcsdcLos&CatlcnelIcboge.WalIcrandc  Fauquemont 
SircdeBorne&Hcrpen,  Willaume  Sire  de  Homes,  lean  Sire  de  Rochefbrt, 
Daniel  Sire  de  le  Merwede,  lean  Comte  de  Megene,  ArnouSire  d’Ifelfteyn, 
ThicrySiredeBrederode,  ThierySirede  Billichoven,  Gérard Roeftoc , lean 
Sire  de  Haraal,  lean  de  Harduemont,  Renaud  Sire  d’Argcntcau  & (bu  frere 
Thiery  Sire  de  Hemptiues,  avec  grand  nombre  d’autres  fe  ioignerent  au 
Duc  & à Ion  armée:  d’autre  cofté  Engclbcrt  Evciquc  de  Liege,  Willaume 
Comte  de  Namur&ftslTeres  Robert  Sire  de  Beaufort,  & Louis  Sire  de  Pete- 
gem  avoient  amafic  belle  armée  en  faveur  du  Comte  de  Flandre,  & envoie- 
rent  quelques  troupes  vers  Landcn  foubs  la  conduiâe  de  Lambert  Sire 
d’Oupey  Marefchai  de  Liege  & lacquesChabot,  Iciquels  défirent  quelques 
troiipesdes  noftres  qu’on  avoit  envoré  vers  ce  quartier,  tellement  qu’il  lem- 
bloit  que  les  affaires  de  noftrc  Duc  & Duchefie  eftoient  au  dclelpoir,  mais 
en  peu  de  temps  on  vit  une  nouvelle  révolution , car  Everard  s’Her-claes 
Chevalier  ayant  traiélé  deflous  main  avec  quelques  lès  amis  entra  à 
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Br.«//r,Braxclles  le  pluîfccretcmoat  qu’il  pouvoir  accompagné  d’environ  cinquante  J*hk* 
rrprmi(j\ic  ccux  qu’cftoient  retirés  avec  lui,  & la  nui<ü  XXIV.  du  mois  d’OÂobre  Dutuas* 
audiét  an  il  fit  crier  par  les  rues  Brabant  au  grand  Duc:  ceux  qui 
eftoient  de  l’intelligence  ie  ioignerent  aulli  tort  à lui  en  armes,  & peu  à peu 
grand  nombre  des  bourgeois,  avec  Iclquels  il  marcha  droiâ  vers  le  marené: 

Les  Flainans  effrayés  de  la  lubite  commotion  le  làuverent  qui  mieux,  le  ict- 
rants  par  deffus  les  murailles  de  la  ville.  Ceux  de  Lovain  8c  autres  villes  fui- 
vant  l’exemple  des  Bruxellois  chafferentauffî  leurs  garniibns.  deforte  qu’en 
peu  de  iours  le  Comte  de  Flandres  le  trouva  depoilcdc  de  tout  le  Brabant, 
ayant  eu  plus  de  bonheur  à le  conquctlerquedcprudence&foiogà  leconfer- 
ver  Le  Ouc  fut  bien  tolF  advertides  bons  lucces,parainll  marcha  en  diligence 
vers  fon  pays , faifant  Ibn  entrée  alTés  folcnnellement  à Bruxelles  en  com- 
pagnie de  la  Ducheffe  fa  femme. 

L’Evelquc  de  Liege  en  celle  melme  année  MCCC.  LVI.  envoia  fes  Ict-  Citri,, 
très  à ceux  de  Malines  exhortant  de  vouloir  tenir  le  parti  du  Comte  de 
Flandre  &lc  recognoillre  pour  leur  vrai  Seigneur,  puis  qu’il  avoit  faiél hom- 
mage à Ibn  Eglife , les  requérant  de  vouloir  abandonner  le  parti  du  Duc  de 
Brabant  & nel’admertre  en,leur  ville. 

Encor  audid  an  Gérard  Sire  de  Vorlèlaer,  TeanSire  de  Bouchout,  Bernard  Rvi/h-tJ 
Sire  de  Borgneval , lean  de  Walcourt  Sire  d’Aa,  Sweder  d’Abcoude  Sire  de 
Gaesbeck,  Willaume  Sire  de  Crancndonck , lean  Godevaeits,  Renier  Eg- 
gloy,  Edmond  de  Roover  , Alard  van  Os&  Wallertn  de  Berlaer  Sire  de 
Hclmont,  le  conllituerent  plcigespour  nollre  Duc  & Ducheffe  enversThis- 
ry  Comtede  Los  & Sire  deHeynsbergepourla  Ibinme  de  feilè  mille  lîx  cents 
te  onfe  eicus  qu’on  lui  elloit  redevable  vraifernblablement  à caulè  des  fraix 
& defpenccs  fâiélcs  aux  guerres  contre  les  Flamans. 

Cependant  l’Empereur  Charles  ayant  entendu  l’clVat  des  affaires  de  nollre 
'Duc  Ion  frere,  avoit  affcmbic  belles  troupes  pour  fon  alTillence,  mais  voiant 
que  tout  elloit  en  meilleur  point  il  renvoia  bonne  partie  & vint  lui  mefine 
à Maellricht , ou  le  Duc  & la  Ducheffe  lui  allèrent  làlUer  en  tresbon  equi- 
Tréia/n  page , & la  traida  l’Empereur  fi  bien  avec  la  Ducheffe  , qu’elle  fit  certain 

accord  bien  au  defadvantage  de  la  Comteffe  de  Flandre  & autres  fes  heritiers,  ^ * 
LMxtm-  car  par  fes  lettres  patentes  elle  déclara,  que  de  la  en  avant  le  Duc  Wencclin 
^*'7-  Ibn  mari  auroit  l’entiere  adminillration  & gouvernement  des  Duchés  de 
Brabant  & de  Limbourg  & des  terres  & fieft  en  dépendants , comme^vrai 
& naturel  Prince  & Seigneur,  6t  qu’en  celle  qualité  il  devoit  pourvoir  touts 
ellats  & offices,  duconfeil  toutesfois  de  la  Ducheffe.  Qu’il  ne  pourat  auffi 
charger,  vendre,  alienerni  changer  chofe  quelconqueappartenante  auldiâs 
pays  fans  l’adveu  de  la  Ducheffe  durant  là  vie  : Et  fi  elle  vint  à trefpaffet 
fans  laiffer  hoir  de  Ibn  corps,  le  Duc  Wencclin  lui  fuccederat  abiblument 
en  routes  lès  Principautés , Duchés,  terres  éc  Seigneuries  fans  aucune  contra- 
diâion,  & s'il  advint  que  le  Duc  Wencclin  mourut  avant  la  Ducheffe  làns 
- laiffer  enfimt  d’elle,  en  tel  cas  elle  tiendrat  leldiéles  Principautés,  Duchés, 
terres  & Seigneuries  fa  vie  durante  , & fi  elle  eull  enânts  d’autre  mari  ils 
lui  fuccederont  comme  de  droiâ,  mais  fi  elle  & le  Duc  fon  mari  vinffent  à 
mourir  làns  laiffer  hoir  de  leur  corps , en  tel  cas  toutes  les  Principautés,  Du- 
chés terres  & Seigneuries  luccedront  & lèront  devolUes  librement  au  plus 
prochain  hériter  de  la  mailbn  & iûmillede  Luxembourg,  qui  pour  le  temps 
lerat.  Et  avec  ce  promirent  réciproquement  le  Duc&  Ducheffe  d’une  part  & 
l’Empereur  d’autre  qu’ils  ne  traiéleront  paix  ni  accord  avec  leurs  communs 
ennemis  fans  le  confentement  l’un  de  l’autre,  Sc  de  tout  ce  donna  le  Du- 
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chcflè  les  lettres  dattes  à Bruxelles  le  lundi  avani  le  premier  Dimanche  ert 
quarcfinc  Iniiocavit  qu’clloic  le  XX.  de  Février  de  l’an  MCCC.  L VI.  ftil 
du  Oioccrc  de  Cambray  : & le  Lendemain. mardi  les  EBats  du  pays  à la  requi- 
ficion  & inftante  prière  de  la  DuchcITc  promirent  par  fccl  & ferment , tout 
ce  qu’avoit  cfté  traidlc  ci-deflus  non  obftant  que  ce  fut  contre  les  loix  & ulâ- 
ges  de  la  Patrie. 

Pendant  que  l’Empereur  eftoit  à Maellricht  il  réconcilia  l’amitié  de  Wil-  Pmvrs 
launve  Comte  de  Namur  avec  noftrc  Duc  Wcncelin,  & traidta  fi  bien  entre  p^i-  ■y*, 
eux,  que  lediét  Comte  par  fes  lettres  données  audid:  Maellricht  le  Vl.iourdc 
Février  de  l’an  MCCC.  LVII.  rccognoit  & déclaré  que  par  le  confcil  du- 
diél  Empereur  il  clloit  convenu  avec  lcdiél  Duc  & la  DuchcITc  fa  femme  lut 
diverfes  queftions  & débats  qu’il  y avoit  eu  entre  eux  en  la  forme  fuivante  , 
feavoir  cB  que  lediâ  Duc  en  qualité  de  Duc  de  Luxembourg  avoit  renoncé  à 
tout  droi(B  que  competer  lui  pouvoit  au  ChaBcau  dcPoilvachc,  àl'hommage 
du  ChaBcau-thicry  fur  Meule,  & aux  autres  hommages  appartenants  auditâ 
ChaBeau  de  Poilvaohe,  & que  lediél  Comte  devoit  avoir  IcditB  ChaBeau& 
fes  appendcnccs  tout  ainfi  que  Icaa  iadis  Roy  de  Boheme  pcrc  du  Duc  l’avoit 
ci-devant  vendu  à Marie  d’Arthois  mere  du  Comte,  comme  aux  lettres  de 
vendition  cB  plus  particulièrement  contenu , à laquelle  parties  s’eBoient 
rapportés.  Et  femblablcmcnt  avoit  lediél  Comte  de  Namur  renoncé  à tout 
droiél  de  lùccclîlon  que  lui  competoit  ou  com|Kter  pouvoit  es  CbaBeaux  de 
Longeant,  Mirowarr,  Villanche  & Orchimont,  avec  leurs  prevoBés  & ap- 
partenances, comme  ils  avoient  cBé  donnés  à titre  de  dot  à Robert  vicl  Com- 
te Palatin  du  Rhin  & Duc  de  Bavière  & à Elilabcth  de  Namur  fa  compagne 
lôcurdudiél  Comte,  confeutant  que  lediél  Duc  Wcncelin  puilTc  acquérir  & 
rachapter  Iclîliéls  bien  dudiél  Comte  Palatin  au  meilleur  marché  que  poUî- 
ble  lui  feroit.  Et  pour  le  débat  de  Thommage  d’Ayfeau  le  Duc  & le  Comte 
s’cBoicnt  remis  entièrement  au  dire  & iugement  dudiél  Empereur,  pour  par 
lui  eBre  ordonné  à qui  ladiél  hommage  doit  toucher  dedroiél. 

EBant  noBre  Duc  encor  audiél  MacBricht  Godefroy  vander  Heydcn  tranf-  P'tntt 
porta  en  les  mains  fa  maifon  à Oyes  & le  print  de  lui  en  fief,  en  rccompenle  7*’  ***•  , 
dequoi  le  Duc  lui  donna  tout  ce  qu’il  avoit  audiél  village  d’Oyes  binneu 
den  Sijneit,  pour  le  tenir  patcnfemble  avec  ladiâe  mailon  en  un  Bef  des 
Ducs  de  Limbourg;  à telle  condition  toutesfois  que  fi  quelqu’un  for&ilbit  la 
vie  audiél  village , le  dclinquent  devroit  eflrc  livré  au  Duc  ou  à fon  officier 
pour  en  faire  execution  de  iuBice,  nuis  les  biens  dudiél  dclinquent demeure- 
roient  audiél  Godefroy  ou  à fes  heritiers,  ceque  IcDucaireuraparletrresdon- 
néc's  audiâ  MacBricht  le  VIII.  de  Février  de  l’an  mefmc  MCCC.  LVII. 

Entretant  les  guerres  avec  laFlandrcfccontinuoicnt  avec  alTésderigeur,  & 
ioarncllcracnt  fc  failbicnt  des  rencontrés  & combats  avec  des  fucces  tantoB 
pour  l’une  tantoB  prour  l’autre  partie,  mais  fur  le  commencement  de  l’an  MCCC. 

LVII.  leComte  deFlandreenvoiacouvertemcntpar  eau  quelques  conmagnies 
pour  furprendre  le  Boui^adedeSantvliet,  ains  cBant  leur  dcflêin  delcouvcrt 
ils  furent  prclque  touts  defaiéls&  demeura  leur  Capitaine  Philippe  de  Weder- 
graet  prilonnicr  avec  grand  nombre  de  ceux  de  fa  fuite. 

Le  Comte  des  Monts  le  tenoit  d’ordinaire  à Vilvorde,  & efpioit  par  tout  D'mur. 
les  occafions  pour  attrapper  fes  ennemis;  ayant  doneques  fccu  que  Henry 
de  Flandre  Sire  de  Ninhoven  & Louis  de  Namur  Sire  de  Petegem  eBoient 
avec  quelques  troupes  venu  bruflcr  le  village  de  Lippelo  , il  fè  mit  à cheval 
en  toute  diligence  avec  belle  compagnie  & vint  à Buggenhout  en  inten- 
tion de  les  charger  à la  retraiéle,  mais  le  Sire  de  Ninhoven  en  ayant  les 
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, nouvelles fe  retira  versBornhcm,  ou  le  Comte  des  Monts  lui  vint  rencon-  Jïkhk 
trcr,  le  combat  fut  afpre  & bien  dclmcllc  des  deux  coftés,  mais  à la  fin  les  Duchés- 
Flamans  fiircut  contraints  de  reculer  vers  le  Chafteau  de  Bornhem  > ou  ils 
le  iàuverent  en  grande  partie  > la  nuit  iervenuë  leur  donnant  la  com- 


« 


modité. 

Les  vaflals  cependant  enduroient  afics  d’incommodités  , Sc  aulli  les  Prin-  Dimitr. 
ces  s’enUioient  de  la  guerre  & defiroient  la  paix  , mais  noftre  Duc  avec 
plus  d’impacience  , & parainfi  elle  lui  vint  à coufter  chere,  car  l’on  remar- 
que que  lui  Sc  la  Duchefiè  par  leurs  lettres  données  à Berges  fur  Soom  le 
XXIX.  de  Mars  de  l'an  MCCC.  LVII.  ftil  Romain  tranfportercnt  par 
forme  de  donnation  entre  vifs  au  Comte  d’Haynaut  la  ville  & terre  de 
Heufden,  tout  ainfi  comme  elle  avoir  ellé  acquilc  par  le  Duc  lean  llf.  leur 
pere,  ni  refervant  autre  droit  que  lelôn  de  cloche;  à telle  condition  tou- 
tesfois  qu’es  guerres  qui  fc  pouroient  efmoUvoir  entre  Brabant  & Hollande 
ceux  de  ladite  ville  SC  terre  de  Heufden  ne  fe  devroient  entremettre  pour 
l’ane  ni  pour  autre  partie,  & parmi  ce  s’obligea  le  Comte  d’Haynaut  de 
moienner  toutes  les  différences  & débats  qu’ils  avoient  avec  Louis  Comte 
de  Flandre  à leur  contentement,  & en  cas  qu’à  ce  il  ne  le  feeut  induire  il 
promit  de  les  affilier  de  tout  fbn  pouvoir  contre  ledit  Comte  Louis  , &lui 
dénoncer  la  guerre  dans  un  mois  apres  la  Date  dcfdites  lettres , & tout  ce 
ratifièrent  le  Duc  & la  Duchefle  par  autres  lettres  donnéçs  à Gertrudenber- 
c’m/"  gc  le  X.  de  May  dudit  an  M C C C.  L V 1 1.  Et  encor  ieudi  apres  la  Pente- 
j'Hfiy  code  en  la  melme  année  ils  firent  delpefcher  leurs  lettres  de  compromis , 
par  Iclquelles  ils  le  remirent  entièrement  de  toutes  leurs  querelles  au  iuge- 
ment  & arbitrage  dudit  Comte  de  Haynaut,  & furent  feellées  par  Henry 
fletthout  Sire  de  Duffle  & Gele , Henry  de  Bauterfem  Sire  de  Berges  fur 
.Soom,  lean  de  Polacnen  Sire  de  le  Lecke  & de  Breda , Gérard  vander  Hey- 
den  Sire  de  Bauterfem,  Gérard  Sire  de  Vbrlélaet  & Bernard  Sire  de  Boi^- 
neval  Barons  & Chevaliers,  & des  villes  de  Lovain , Bruxelles,  Anvers  & 
Boifleduc:  & en  fuite  de  ce  traita  ledit  Comte  d’Haynaut  fi  bien  avec  le 
Comte  de  Flandre , que  femblablement  il  lui  conftitua  iuge  & arbitre  fur 
, lefdites  querelles,  mais  la  vérité  eft  qu’il  avoit  fccrete  intelligence  avec  le 
Flaman,  à qui  il  favorifoit  trop , comme  il  fit  alTcs  paroillre  par  la  Icntencc 
qu’il  prononça  le  quatriefme  de  luing  encor  en  l’an  luldi t MCCC.  LVII. 

»3f7-  par  laquelle  il  ordonna  les  points  & articles  fuivants.  Premièrement  quede 
plu  nirt  I*  avant  il  y aurat  bonne  & affeurée  paix  entre  fon  coufin  Louis  Comte 
ü deFlaudre,  Duc  de  Brabant  Comte  de  Nevers  &dc  Rhetel  d’une  part,  & 

‘fuiiit  Luxembourg  & de  Brabant  & la  Ducheflé  lenne  là  tante 

d’autre,  &entreleurspays.  Villes  & vaffalstant  noblesquc  nonnobles, tout 
ainfi  comme  fi  entre  eux  guerre  n’eull  ellé.  Que  touts  prilbnniers  d’un  co- 
fté  te  d’autre  ferontmisen  liberté  làns  payer  aucune  rançon,  en  cas  que  défia  le 
paiement  n’en  fut  fait,  ou  promclTc  de  payer  à certain  iour.  Que  d’une  part 
& d’autre  chafeun  entrerat  en  la  pofTeffîons  des  biens  perdus  durant  celle 
guerre.  Que  le  Comte  de  Flandre  retirerat  les  garniibns  qu’il  avoit  en  l’Ab- 
baye d’Affligem,  yrellituantles  Religieux  pour  faite  le  divin  fervice  comme 
auparavant.  Et  comme  plufieurs  villes.  Barons,  Chevaliers  & autres  du  pays 
de  Brabant  avoient  fait  hommage  & ferment  de  fidelité  au  Comte  de  Flan- 
dre, il  ordonna  que  ledit  Comte  devoir  remettre&  renoncer  aufdits  hom- 
mages & fidélités;  & rendre  toutes  lettres  lur  ce  données,  à condition  tou- 
rcsfois,  que  lesvillcs  de  Lovain,  Bruxelles,  Nivellc&Tbillcmontléroient  te- 
nus de  lui  lérvir  là  vie  durante  une  fois  par  an,  chalqne  ville  avec  & Bannie- 
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re  armoiéc  de  leurs  armes,  le  terme  de  llx  ièpmaines  quand  ils  ctvrcronc  re- 
quis contre  un  chaicun,  horfmis  le  Duc,  la  Duchcirc&  leurs  pays,  & Ibubs 
chaqune  des  diâes  Banieres  y aurat  vint  & cinq  hommes  & entre  leldiâcs 
bannieresdevroient  eftre  deux  Barons,  &quattrc  Chevaliers  ,1c  tout  aux  dcipens 
delaterredeBrabant.  Veu  aulTi  que  ledià  Comte  avoivprins  titre  dcDuc  de 
Brabant del’adveu &à  larequifition  defdiâes  villes  & plufieurs Barons,  Cheva- 
liers&  fubieâsduBrabant,  ilordonnaque  ledidt  ComtcdeFlandre  fetiendroie 
lediâtitrefa  vie  durante.  Et  quanta  la  ville  de  Malincs,  il  déclara  que  puis 
que  lepere  du  Comte  de  Flandre  avoir  acquis  ladiâe  ville  & les  appartenant 
ces,  & l’avoit  vendu  au  Doc  Ican  de  Brabant  pour  la  lômnie  de  LXXXVI. 
mille&  V.  cents  royaux  d’or  qui  ne  lui  avoient  eftë  payés,  confideré  aufli  les 
grands  delpens  & dommages  Ibuffèrts  par  ledid  Comte  durant  celle  guerre, 
& que  la  paix  & accord  traiâc  à Alîche  ne  lui  avoir  elle  tenue , il  ordonna 
parlbn arbitrage  en  confideration  de  tout  ce,  que  ladiéle  ville  de  Malines  de- 
meuteroit  audiâ  Comte  entièrement,  & tout  ainfi  comme  il  en  avoir  faiâ 
hommage  i l’Evelque  de  Licge , adioullant  que  le  Duc  8r  laDuchclTc  Icroicnt 
tenus  de  lui  mettre  en  mains  dans  trois  fepmaines  toutes  les  chartes  & let- 
trages touchant  l’arbitrage  prononcé  ci-devant  par  Philippe  Roy  de  France 
llir  le  débat  qu’avoit  elle  pour  ladiéle  ville  entre  le  Duc  & le  Comte.  Il  or- 
donna ultérieurement , que  puis  que  la  ComtcHc  de  Flandre  n’avoit  elle 
pourveuëdu  dotqneleDucleanlbn  pere  avoir  promis  à Ibn  mariage,  qnele 
Duc  & la  Duchelîe  feroient  tenus  de  lui  afllgner  en  conformité  de  ladiéle 
promeflè , & pour  accomplidêment  de  cent.&  vingt  mille  eicusque  lediél 
Duc  lean  lui  avoir  légué  par  autres  lettres  la  Ibmme  de  dix  mille  florins  de 
Florence  rente  annuelle  en  bopnes  terres,  pour  laquelle  on  lui  conligneroit  la 
ville  d’Anvers  & fes  appartenances,  iuflice  haute  & ballè,  ccns&  autres  re- 
venus iniques  à ladiéle  valeur,  & fi  le  revenu  de  ladiéle  ville  ne  portoit  à 
ladiâe  Ibmme  de  dix  mille  florins,  ils  Icroienctcnusdefaireulterienreamgna- 
tion  dansun  mois,  félon  la  prifée  qu’en  feroitfaiâe:  laquelle  diâe  ville  & fes 
appartenances  le  Comte  & la  ComtelTe  de  Flandre  & apres  eux  leursddcen- 
dants  feroient  tenus  de  prendre  en  hef  & à hommage  de  la  DuchefTe  lenne 
& de  fes  fuccefléurs,  tout  ainfi  & au  mefme  droiâ  que  les  freres  & fbeurs 
maifnées  en  Brabant  font  accoufhimés  do  tenir  les  hefsde  leurs  ailhés;  & ceux 
de  ladiâe  ville  d’Anvers  devront  faire  lérment  & fidelité  à ladiâe  Comteflé 
de  Flandre  & au  Comte  Ibn  mari  dans  trois  fépmaines  ; bien  entendu  que 
lediâ  Comte  Icrat  tenu  de  maintenir  & conferver  ladiâe  ville  d’Anvers  en 
touts  droiâs  & privilèges  concédés  aux  habitants  par  les  Empereurs  & Ducs 
de  Brabant.  Il  ordonna  aufli , que  le  Duc  ni  la  Duchcflc  oc  pouroicot  vendre 
ni  aliéner  la  Duché  de  Brabant  ni  quelque  piece  d’icelle,  à quoi  ils  le  de- 
voientobligerpar  lettres  dans  l’efpacc  de  quinfc  iours  apres  la  date  de  ccflc. 
Et  s’il  y eufl  quelque  doute,  obfcurité  ou  mal  entendu  en  celle  fienne  or- 
donnance, il  en  relcrva  refclaircifTement  & intcrpretation.Qiie  lecommerce 
& trafic  entre  les  villes  de  Malines , Anvers , Lovain , Bruxelles  & autres  du 
Brabant  aurat  cours  comme  auparavant  que  celle  guerre  fut  commencée.  Et 
bienquelaComtelTedeFlandredcvoit  avoir  la  villed’Anvcrs  comme diâ  ell, 
fi  ordonna  il  que  le  titre  du  Marqnilàt  du  S.  Empire  demeureroit  à la  Du- 
chelTe  & à fes  hoirs  au  regard  de  la  fouverainiré  qu’ils  rctenoient  en  ladiâe 
ville  & fesappartenanccs.  C’cfl  arbitrage  fut  ainli  prononcé  parlcdtâ  Comte 
d’Haynauten  la  villed’Ath  le  ionr&  anque  delTus;  Et  par  autres  lettres  don- 
nées à Leflincs  le  lendemain  V.  de  luing  audiâ  an,  il  adioulla  par  forme 
d’extenfion  ou  ampliation,  qu’en  celle  paix  Icroicnt  comprins  touts  alliés 
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& aidants  d’une  parc  & d’autre.  Que  chaTcun  entreroit  en  la  polTelCan  de  ijr  «mf- 
(ês  biens  immeubles, mais  pour  les  fruiâs  & biens  meublés  prins  ou  perdus  Uucars- 
durant  la  guerre  ne  lcroit  faiéb  aucune  recompenlè.  Quant  au  poincdu  lèrvi- 
ce  que  les  villes  de  Brabant  devoienc  faire  au  Comte  de  Flandre , il  ordonna 
qu’il  lcroit  maintenu  tout  ainfi comme  il  en  avoir  diljrafë ; & que  le  Duc&la 
ÛuchelTé  s’eullcnt  à acquiter  fidèlement  envers  le  Comte  & Comteflê  de 
Flandres  en  touts  les  points  ci-defliis  déclarés , veu  les  grand  delpcns  6c 
dommages  par  eux  ibufièrts  durant  la  guerre,  & qu’il  trou  voit  que  le  peredu 
Comte  n’avoit  efté  payé  des  LXXVI.  mille  V.  cents  royaux  d’or  de  la  ville 
de  Malines  contenus  en  l’arbitrage  de  Philippe  Roy  de  France.  Quanta  l’af 
fignation  de  la  ville  d’Anvers  à âire  pour  la  diâe  Ibmme  de  dix  mille  ilorins^ 
il  la  retint  à lui  & promit  de  fournir  au  manquement,  s’il  y en  eu(t,cnCba- 
fteaux  & terres  fituées  au  plus  près  de  ladiâe  ville  & Seigneurie.  Quantaux 
privilèges  & droiâs  oéfroyésjà  ceux  de  ladiâe  ville  d’Anvers,  il  déclara 
qu’ils  en  dévoient  entièrement  ioUir;  & que  le  Comte  de  Flandre  comme 
mamboir  de  la  ComielTe  là  femme  feroic  l’honamagc  de  ladiâe  ville  au  Duc 
& à la  DuchelTe.  Quant  à l’article  contenant  que  lediâ  Duc  & Duchefle 
ne  pouvoient  vendre  ni  aliéner  aucune  piece  de  la  Duché  de  Brabant,  il  vou- 
lut qu’il  fut  ainfi  maintenu  comme  il  avoit  cllé  déclaré  ci-devant.  Et  com- 
bien que  les  conditions  de  celle  paix  elloient  du  tout  exorbitantes& notable- 
ment preiudiciables  à noltre  DuchelTe  & fon  cllat , toutesfois  l’occurence 
du  temps  ,1’enUi  de  la  guerre,  l’amour  de  la  paix  8c  autres  circonllances  fi- 
rent pallèr  le  Duc  par  icelles;  & véritablement  le  Comte  d’Haynaut  tailla 
des  bien  larges  courroyesde  la  peau  d’autri,  mais  il  les  payatdnmis  trop 
chèrement , carquelques  mois  apres  il  tomba  enmiferable  rage , & devint  tel- 
lement furieux,  que  iamais  apres  il  ne  retourna  à foi. 

Aimri  dudiâ  arbitrage  & traiâe  de  paix , noltre  Duc  & Duchellë  par 

leurs  lettres  données  à|  ViTvorde  veille  des  Apoltres  S.  Pierre  & S.  Paul  de 

Comte  l’an  mefme  MCCC.  LVII.  aflîgnerenc  à la  Comtclic  de  Flandre  leur  fœut 
'’  & an  Comte  Louis  Iba  mari  la  ville  d’Anvers  avec  ce  qn’y  appartient,  à la 
valeur  de  dix  mille  florins  do  Florence  rente  aimuclle , & lemél  Comte  au 
nom  & comme  mamboir  de  la  Comtefle  là  femme  en  fit  l’hommage  & fide- 
lité au  Duc  & à la  Duchede. 


Mais  comme  depis  le  Comte  & la  ComtefTe  de  Flandres  ne  fe  tenoient 
afles  fatisfiiiéts  & contents  de  ladiâe  allîgnation,  difants  que  le  revenu  ne 
montoit  à la  valeur  de  dix  mille  florins  par  an  (^u’on  leur  devoit  configner  ; 
pour  encor  modérer  celle  difficulté  il  fut  trouve  bon  que  quatre  pcrionnes 
Prifle  du  fèroicnt  ordonnes  de  chafque  codé,  lelquels  en  équité  feroient  la  priféedu- 
^ revenu  iufques  à la  pleine  & entière  fatisfaâion  de  la  Comtefle  de 
tT/hnen  Flandre  & du  Comte  Ibn  mari , à quoi  furent  defignés  de  la  part  de  Brabant  196. 
fs’  fi'  Arnou  Sire  de  Rummes  & de  Quaetbeke  Droflàrd,  Ican  Sire  de  Withem, 
^cT/lVô.'  s’Hcr-claes  Doyen  de  l’Eglilc  de  S.  Gudulé  à Bruxelles  & Alard  van 
miik  /h-  Os  Prévoit  de  Lovain  ; & du  collé  de  Flandre  Philippe  Sire  de  Maldcgem. 
Rogier  Doteline,  Godefroy  vander  Dilft  & lean  vander  Dilft  Ibn  frere  rece- 
veur de  Flandres , lefquels  conioinâement  firent  une  prilce  & ellimation  bien 
particulière  iufques  à la  Ibmme  de  dix  mille  florins  de  revenu  annuel , en 
conformité  de  laquelle  noltre  Duc  8c  DuchelTe  par  leurs  lettres  données  à 
Malines  le  XVIII.  iour  de  Mars  de  Tan  MCCC.  LVII.  Ibubs  leurs  féaux  & 
luS./Ii/  ceux  des  villes  de  Lovain  & Bruxelles,  aflignerent  de  nouveau  8c  tranfoor- 
Xom.  terent  en  mains  de  la  Comtefle  de  Flandres  & du  Comte  fon  mari  ladi- 
âe ville  d’Anvers  & autres  biens  iniques  à ladiâe  valeur,  confillant  Ipe- 
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ItKKE  cialemcnt  es  articles  fuivance.  Premieremens  en  vicis  cens  en  ladite  ville 

Duchés-  d’Anvers  XXIX.  livres  de  Lovain  vaillants  III.  livres  IV.  Ibis  V.  deniers  gros 

“•  &un  efterlin,  dont  on  devoit  donner  particulière  fpecificarion.  Item  de  la 
boucherie  d’Anvers  XX.  lois  gros.  Item  de  la  Grutte  illec  XXV.  fols  gros. 
Item  de  la  mellire  des  grains  V.  livre  gros.  Item  ds  la  mefiire  dibt  J^eede- 
meUe  XII.  deniers  gros.  Item  de  la  Halle  aux  draps  VIII.  livres  gros.  Item 
de  la  Halle  aux  chaufes  XII.  deniers  gros.  Item  le  petit  toillieu  VI.  livres. 
Item  le  droiét  du  Poix  XL.  fols  gros.  Itemcertain  obftalle  ou  bancen  la  Bou- 
cherie tenu  parHugue  Calf  X.  fols  payement  & deux  gelines  prilés  à III. 
deniers  gros.  Item  d’une  mailbn  en  la  birieftrate  VIII,  deniers  gros.  Item  de 
deux  mailbnnettes  à la  porte  du  Bourg  d’Anvers  III.  Ibis  gros.  Item  la  cave 
foubs  la  maifon  de  ville  XXV.  lois  gros.  Item  de  quelques  bancs  au  marche 
du  poilibns  X.  fols  gros,  fàifants  tout  ce  par  cnfcmbic  XVIII.  livres  X.  fols 
IV.  deniers  un  efterlin.  Item  le  tollicu  d’Anvers  & ce  qu’en  dépend  CLX. 
livres  gros,  lins  les  forfâiâs& la  Seigneurie  dudiâ  tollieu.  IcemlesalTifcsdu 
iatr^eUe  à XLIV. livres  VIII.  fols  X.  deniersgros  deux  ellerlins  : 

montant  tout  ce  parenlcmblc  à la  fomme  de  CCXXXIl.  livres  XIX.  folsIIT. 
deniers  gros  ancienne  monnoic,  le  florin  compré  à doulcdeniers,  & le  Royal 
à quinlè  deniers;  faifant  IV.  mille  VI.  cents  LIX  florins  en  un  quart  ;& par- 
mi ce  dévoient  le  Duc  & la  Dnchellè  acquiter  ledift  tolliai  de  toutes  char- 
ges & rentes  tant  viagères  qu’autres.  Item  les  Seigneuries,  forfâidis;  & hom- 
mages dudiâ  tollieu,  la  hauteur,  pouvoir  & uoblelTe  de  ladi(2e  ville  d’An- 
vers , le  cours  de  la  riviere&  lelcrvicc  qu’elle  peut  aveefon  dillriâ,  les  offices 
d’Efeoutette.  d’Amman  & de  Geôlier,  la  Seigneurie  des  hommages , Lom- 
bards, luift  & l’Elcoutettcrie  du  droiâ  du Chaftcl  ou Boun; d’Anvers,  avec 
toutes  autres  Seigneuries  profits , lcrvices , forfaidts&  droiÂs  qui  en  peuvent 
efeheoir,  tout  ainfi  comme  ladifbc  Comtellc  de  Flandre  & leComtelonmari 
les  tiennent  en  fief  du  Duc  & de  la  Duchellc  furent  prifées  à la  valeur  delll. 
mille  III.  cents  XL.  florins  & trois  quartsrenteannuelle,  montant  par  enlcm- 
ble  la  fomme  de  VIII.  mille  florins,  deforte  quefeloncecompteily  viendroit 
à avoir  court  la  fomme  de  II.  mille  florins  de  rente  ,pourl’accomplifementde 
laquelle  le  Duc  Sc  la  DuchelTe  affignerent  encor  lèlon  l’ellimation  des  pri- 
fturs  lumommées  endiverlcs  rentes  & biens  les  parties  fuivantes , foavoir  ell 
à Stackbroeck  en  rentes  IX.  livres  gros.  En  petit  cens  en  Waterlande  à Or- 
deren  & a Wilmardonck  XVIII.  deniers  gros  V.  mites,  irem  en  Waterlanc 
environ  foixante  & trois  mefures  de  terre  nommées  remetrn  , la  melure  à 
dix  & huiâ  deniers , montant  à I V.  livres  X I V.  fols  & V I.  deniers  gros. 
Item  le  palTàge  de  la  riviere  à Ordam  XXXII.  deniers.  Item  de  la  Pollaen- 
feher-’dique  XVIII.  deniers.  Item  de  la  Santvorde  XX.deniers.Itemdedeux 
maifons  que  tient  Nicolas  Macs  VIII.  deniers.  Item  la  Court  à Doime  & ce 
qu’en  dépend  III.  livres.  Item  du  droiâ  de  palTage  à Luythagen  II.  fols. 
Item  à Borchvliet  III.  fols  V.  chappons,  vaillants  III.  fols  V.  deniers  gros. 
Item  à Lillo  en  cens  avec  nouante  chappons  LIV.  fols.  Item  encor  illec  cent 
melures  de  terre  diâes  gemetes,  tenus  par  Godefroy  vander  Dilft  à la  vie, 
& prilecs  en  héritée  III.  livres  VIII.  fols  feps  deniers  : montant  lelHiftcspar- 
. tics  à la  fomme  de  XIII.  livres  VIII.  fols  & VII.  deniers  gros.  Item  à 
Brouchem  & à Oelegem  trente  & huiâ  livres  doufe  fols  de  Lovain , & encor 
quatorfe  fols  fix  deniers  de  ladiâe  monnoye.  Item  à Bouchont  quaran- 
te & huiâ  livres  quatorfo  fols  onle  deniers  de  Lovain  , & encor  il- 
lec neuf  livres  dix  neuf  fols  trois  deniers  de  ladiâe  monuoie.  Item  à 
Doirne,  Winegem  & Scille  vingt  & fept  livres  quatre  fols  neuf  deniers  de 
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Lovain.  Iccm  à Doirnc , Winegcm.Boursbckc,  Hovc,  Mortlël,  Brouchcmi  Ienne 
Uouchouc , Buylêgcm  Sc  Oclegcm  de  droiâ  de  chartlc  dnc  livre  quatorfe  1>uch£s-. 
Ibis  quacre  deniers  de  Levain.  Icem  el'diéls  villages  de  nouveaux  cents  doulê 
fols  de  Lovain : faiiànt  parenfemble  cent  ÔC  trente  &un  livresonfefols  neuâ 
deniers  de  Lovuin  i vaillants  XIV.  livres  XII.  fols  V. deniers  gros  & un  eftet- 
lin  ou  demi  denier.  Item  en  Doirne,  Winegem  & Bouchout  quarante  me- 
furcs  d’avoine  nomméesy^/<rr,  la  mefure  à feilè  deniers  gros, fbntLIlI.  lois 
quftre  deniers.  Item  aux  mefmes  villages  cenê  & feptante  & trois  gelincs  , 
la  geline  à demi  denier  font  Vil.  Ibis  doux  deniers  âc  demi.  Item  à Oele* 

. gem  deux  mefures  ou  Jî^ers  de  Siegle  à deux  lois  la  melurc,  font  IV.  Ibis  : 

Iciquelles  trois  dernieres  fommes  montent  à trois  livres  IV.  lois  VI.  deniers& 
demi  gros.  Faiiànt  par  enfemble  XLl.  livres  V.  lois  VI  deniers  fit  demi,  qui 
montent  VllI.  cents  XXV. florins  & VU.  deniers  le  florin  compte  à doulè 
deniers,  & le  Royal  à qninfe  ; toutes  lelquelles  parties  le  Duc  & la  Ouebefle 
doivent  acquiter  de  toutes  charges  entièrement.  Item  les  Seigneuries,  hom- 
mages, iullices  hautes  & bafles,  &lesfor£àiûs  aux  villages  iCOeJlerwete  i 
fVilmardonck,Ord€reHavecOrdamf£ KuJieUe,Lilh,  Stadbrouc , Berendrechti 
Santvliet,Borchvliet,ff^itrijck,Berchem^oirue,  lVmegem,SciUe,  Bouchout 
CÜ  Hove , en  tant  & fi  avant  qu'ils  apparcienenc  à la  Ducliefle  & au  Duc  Ibnt 
eflimées  à la  fomme  de  Xl.;cencs  LXXIV.  florins  V.  gros  ; lelquelles  deux 
dernières  fommes  , font  iuftement  les  deux  mille  florins  que  ci-devant  le 
trouvoient  courts.  Tellement  que  le  revenu  de  la  ville  d’Anvers  & des 
terres  rentes&  villages  fufdidfs,  avecleursSeigneuries, Hauteurs, hommages^ 
iullices  & forfaiâs  comme  ci-deflus  ilslbntlpeciflcs,&  toute  aiufl  comme  ils 
font  mouvants  en  fief  du  Duc  & de  laDuchelIb  viennent  à monter  precilc- 
ment  iniques  à la  diâe  fomme  de  dix  mille  florins  par  an,  félon  la  prifëe  & 
cllimacion  en  faible  comme  dibl  cil.  Aulqucis  diâs  biens  le  Duc  ni  la  Du- 
chcllè  ne  rcicrvciit  autre  droibl  que  la  fouverainicc , & tel  fcrvice  que  le  frère 
ou  foeur  maifncc  cil  tenue  de  faire  au  frere  ou  Ibeur  aifliée  des  biens  parta- 
gés encre  eux  félon  les  loix  & ufages  de  Brabant;  & déclarent  lediél  Duc  & 
Duehcllê , que  le  Comte  de  Flandre  en  nom  & comme  mamboir  de  la 
ComtelTe  fa  femme  leur  at  faiâ  hommage  & fidelité  à caulê  de  ladiéle  vil- 
le d'Anvers  & les  vill^cs  & biens  fulmentionnés  ; & permettent  que  Icdiâ 
Comte  & ComtelTe  &Tcurs  hoirs  pouronc  coullituer  un  iugé  ou  mayeur  es 
villages  de  Brouchem,  Oelcgcm,  Boursbeke,  Mortfele,  &Bulcgem(ou  ils 
n’ont  la  Seigneurie  ) lequel  Mayeur  pourat  faire  payer  les  rentes  à eux  af- 
flgnées  auldiblcs  places , en  cas  que  les  iuges  & olnders  du  Duc  & de  laDu- 
chelTc  fiflent  à ce  faute.  Ordonnant  en  outre  à l’Efeoutette , Efehevins,  Con- 
ièil«  hommes  & habitants  tant  nobles  que  non  nobles  de  la  ville  d’Anvers,  de 
la  Franchife  d’icelle,  & des  villages  luldiéhlcavoir  ell  Oelletwele,  Wilmer- 
donck',  Orderen  avec  Oordam  &Kullelle,  Lillo,Staecbrouc,  Berendrecht, 
Sautvliet,  Borchviiet,  Wilrijcke,  Berchem, Doirne,  Winegem, Scille,  Bou- 
chont  & Hove,  que  fans  aucune  contradiélion  ou  ultérieur  commandement 
ils  ayent  a recognoillrc  & admettre  ladiéle  ComtelTe  de  Flandre  leur,  lœur 
comme  vraye  Dame,  & le  Comte  Ibn  mari  comme  Ibn  mamboir,  & qu’ils 
leur  facenc  les  hotnmages,  fidélités  & ferments  requis  & accoullumés  , Sc 
obeilTent  à eux  & à leurs  officiers  comme  du  pafle  ils  ont  faiél  aux  Ducs  de 
Brabant  & leurs  Officiersi  les  quittant  & ablolvent  quant  à ce  de  tout  hom- 
mage & fidelité  à eux  fliiél  ci-devant;  refetvé  toutesfbis  lenrlbnverainité  en 
ladiâe  ville  & les  villages  , & les  hommages  que  leur  confine  Mehaut de 
Gucldres  ComtelTe  de  Cleves  leur  at  &iél  pour  les  droiéls  & Seigneur  iey 
Tom.  I.  Eêe  eee  qu’el- 
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jENMi'.  qu’elle  at  en  aucuns  defdids  villages.  Et  lediû  Louis  Comte  de  Flandre, Duc 
Bucbij-  jJc  Brabant , Comte  de  Nevers  & de  Rhctel  Sire  de  Malines  & Magarcte  de 
Brabant  là  femme  par  leurs  lettres  données  auBi  en  la  ville  de  Malines  XX. 
du  mois  de  Mars  de  la  difte  année  MCCC.  L VU.  (aufquclles  les lùfdiôes  let- 
tres lônt  auflî  infeirées  ) recognurent  qu'ils  avoient  làiâ  hommage  & fi- 
delité à ladiâc  DuchcfTc  comme  héritière,  & au  Duc  Ibn  mari  comme 
mamboir  de  ladiâe ville,  villages,  rentes  & biens  , avec  promefTê  de  les 
fervir  & faire  tout  ce  qu’un  fidel  & bon  ftcrc  & fœur  font  tenus  de  faift  i 
un  frété  Sc  fœur  aifnés  félon  les  eouftumes  & loix  de  Brabant  : recognoidànt 
en  outre  que  la  fouverainitc&direélc Seigneurie  de  ladiéfe  ville, villages, ren- 
tes & biens  demeure  8c  appartient  abfolument  à la  Ouehefle  & au  Duc  (bu 
mari  : 8c  que  parmi  celle  allignation  ainfi  faible  ils  fc  tiennent  bien  & fuffi- 
fimment  payés,  làti$faits&  contents  des  dix  mille  florins  par  an  que  le  Comte 
d’Haynant  leur  avoir  ordonné  par  Ion  arbitrage  , déclarants  le  Duc  & la 
DuchefTe  libres  & quits  de  tout  ce  qu’à  celle  caufc  ils  pouroient  prétendre 
ou  demander  en  aucune  façon:  & furent  les  lettres  (ccllécs  par  lelclidls Com- 
te &ComtefTe,  avec  les  villes  de  Gand , Bruges.  Ipre,  Malines&  Anvers. 
Par  ce  moien  doneques  forent  ladiéle  ville  d’Anvers  & les  villages  fufdiâs 
comme  retranchées  du  Brabant,  & pafTcrent  an  domaine  du  Comte  de  Flan- 
dres qui  les  tint  fà  vie  durante , comme  aufli  fa  fille  la  Duchcllc  de  Bour- 
gogne iulques  à ce  que  depuis  elle  les  donna  à Ion  fécond  fils  Anthoine  de 
Bourgogne  Duc  de  Brabant  & de  Limbourg  comme  ci  apres  ferat  encor 
rapporté. 

Difpur  P®”  devant  nollre  Duc  clloit  allé  vifiter  l’Empereur  Charles  fon  frere, 
tmrtUi  qui  celebroit  la  felle  de  Noëlen  la  ville  de  Mets,  & illcc  entra  en  très  grande 
Vicc  Rudolphe  Eleéleur  Duc  de  Saxe , fur  ce  que  touts  deux  ils  pre- 
üitSut.  tendoient  avoir  droiél  pour  porter  l’elpéc  Impériale  en  celle  felle:  nollre  Doc 
allegoit  que  cela  lui  touchoit  en  qualité  de  Duc  de  Brabant  & Marquis  du 
S.  Empire;  &hu  contraire  le  Duede  Saxe  vouloir  cllre  préféré  comme  Mare- 
fchal  héréditaire  , mais  l’Empereur  pour  éviter  plus  grandes  confiifions  ge 
aucunnement  alTopir  celle  querelle , déclara  par  les  lettres  données  en  ladible 
i3f7.  ville  de  Mets  le  V.  de  lanvicr  de  l’an  MCCC.  LVll.  Bit  Gallicain  InditBion 
P'*'*  > *voit  encor  relevé  ni  fàiél  hom- 

mage de  la  Duché  de  Brabant  & Marquilàt,  que  le  Duc  de  Saxe  pour  celle 
lois  devoir  porter  ladiblc  efpée  fans  que  toutesfois  par  ici  le  droiâ  de  fondiét 
frere  ni  des  Ducs  de  Brabant  foroic  en  aucun  point  diminué  en  aucune  ma- 
niéré. Et  prelque  en  mefme  forme  & à mcfme  fin  donnèrent  aufii  leur  let- 
tres Boemond  Archevefquc  deTreves,  Willaume  Archevefque  deCologne, 
Gerlac  Archevefquc  de  Mayence,  Robert  Comte  Palatin  du  Rhin  & Louis 
Marquis  de  Brandebourg,  lefqucllcstoutau  long  font  rapportées  par  Edmond 
de  Dintre  eu  fon  Hilloirc  de  Brabant. 

Dtitt  CH-  Cependant  ceux  de  Malines  firent  grandes  inllanccs  pour  avoir  les  EflapeS 
•rcjciui  dupoilfon,  fcl&  avoine,  & finalement  aulTi  les obtindrent,nonobllancque 
tf  d'Anvers  remonllrerent  au  Comte  de  Flandre  le  tort  qu’en 

•«.  ce  il  leur  faifbit  , puis  que  lefdiéls  marchés  & Ellapes  leur  avoient  ellé 
oélroiés  par  les  Empereurs,  & qu’ils  en  avoient  eu  la  poflcllion  lors  que  la 
Paix  d’Ath  avoir  eflé  prononcée  , en  conformité  de  laquelle  lediâ  Comte 
elloit  tenu  de  les  conlcrver  en  leurs  anciens  droidls  & privilèges  . comme 
aufli  il  avoit  iuré  à fon  entrée  en  leur  ville:  Ellant  d’ailleurs  certain  qu’il 
ne  pouvoir  tranIjTorter  Icfdiéls  marchés  & Ellapes  fans  notable  preiudice 
tant  du  Duc  de  Brabant  que  de  l’EmpcreiU’,  defqucis  leurdiéte  ville  elloit  di- 
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rcdtement  mourante  : mais  nonobftant  toutes  ces  raifonsleComtemaiatenoit  j ni  m c 
ceux  de  Malioes,  & leur  donna  lècours  & lupport  pour  fc  mettre  en  pof-  E^ciits- 
leHion  ; tellement  que  ceux  d’Anvers  votants  qu’on  menoit  cell  atiâire  pat 
violence  prindrent  les  armes  pour  défendre  leur  droidf,  comme  aufli  fi. 
renteeux  de  Matines,  à la  trcigrande  confiifion,  dommage  & intereft  des 
deux  parties.  Le  Comte  pour  obvier  à ces  inconvénients  fe  conftitua  iuge 
j cnceliecaule,  voulantqu’ellefcroicdenouveaudcbatuëdevantccuxdcron 

' Conieil,  fur  quoi  ceux  d’Anvers  firent  quelque  refus,  dceulTent  bien  voulu 

tirer  nollre  Doc  i leur  corde  pour  l’intcreft  qu'il  y avoir;  mais  comme  c’e- 
« (loir  nouvelle  matière  pour  allumer  la  guerre,  le  Duc  ne  voulut  rien  entre- 

Îirendre,  par  ou  ceux  d’Anvers  tombèrent  en  un  abifme  de  mifercs , car 
c Comte  irrité  au  pofiibleà  caulè  du  refus  par  eux  Diâ,  entra  en  ladiâe 
^ ville  à main  armée  & fe  faifit  de  diverlcs  pcrfoimcs  tant  qualifiées  qu’autres 

I qu’il  feavoit  s’cllre  oppofes  à les  defiTeins  iufqucs  au  nombre  de  deux  cents 

& cinquante,  entre  Iclquels  font  nommés  Godefroy  vander  Uilft,  leaii, 

I Arnou,  & Nicolas  de  Winegem,  Ican,  Collin  & Henry  de  Ranfi  & autres 

qu’il  mena  eu  Flandre,  les  conllicuant  prifonniers  en  divers  endroits  pat 
alTés  longue  efpace;  tellement  qu’à  la  fin  ceux  de  ladiâe  ville  d’Anvers  pour 
obtenir  la  liberté  de  leurs  bourgeois,  iiirent  contraints  lè  Ibubmcttre  au  iu- 
gement  du  Comte  & configner  à ccfl  efict  en  fes  mains  tours  les  privilèges 
& concédions  otroiées  à ladite  ville  touchant  Icidits  marchés  & Efta- 
pes,  mais  le  Comte  en  fit  bien  peu  de  cas  & maintcooit  ceux  de  Malines  par 
fentence  prononce  en  leur  faveur;  & point  content  de  cela  il  retint  encor  tours 
les  documents  & chartes  que  ceux  d’Anvers  lui  avoient  exhibés  pour  la 
defénee  de  leur  droit,  iclquels  depis  le  rccouvrcrcnt  à grolTcs  peines  & 
defpcnces 

KrmrUer.  Noftrs  Duc  & Duchcfic  par  leurs  lettres  données  le  XX.  du  mois  de  Chmitnk 
Mars  de  l’an  mcfmc  MCCC,  LVII.  otroierent  en  fief  perpétuel  à lean  de 
Rooverc  Chevalier  les  biens  de  Ncraclair,  avec  la  plcherie  en  laParoice  de 
£4tb.  Haren,  & la  Warandc  ou  libre  chalTe  à Oollcrwick,  Haren,  Helvoort  & 

Elch,  faufqiie  le  Duc  y pura  chafler  en  perlbnne  quand  il  lui  plairat,  & de 
ce  furent  telmoins  Arnou  d'Oreille  Sire  de  Rummes  & Quaetbeke  Drolfard 
de  Brabant , leaii  Sire  de  Bouchout,  Ican  Sire  de  Wittham,  Bernard  Sire 
de  Borgneval  & Gérard  Roidllock  Chevaliers,  & Alard  van  Os  Prévoit  de 
Lovain. 

Ryftr-  Ican  SiredcRijfcrfcheytparIcs lettres  du  XXL  de  Marsaudit  an  MCCC,  Prrmrei 

fiiryt.  LVII.  recognut  que  fa  terre  de  Rijferfcheyt  e(l  motivante  de  la  Duché  de  f"*' 
Dtbimr.  Luxembourg,  & là  terrede  Bedbur  de  la  Duché  de  Brabant,  &queparainfi 
ils  les  avoir  prins  en  fief  de  nollre  Duc  & DuchcITc  fclon  les  lettres  qu’ils  en 
ont  de  fes  predeccireurs. 

La  DuchcITc  par  lettres  XV.  de  May  de  l’an  MCCC.  LVIII.  declaréque 
Mûrit.  Ican  Dickbicr  avoir  prins  d'elle  à hommage  la  terre  de  Mierle,  tout  ainfi 
comme  Henry  Dickbicr  l’avoit  auparavant  tenu. 

La  ville  de  Lovain  florilToit  en  ce  temps  pour  le  grand  trafic  & quantité  D'mttr. 
de  manufaiturc  de  draps  qu’on  y iàifoit,  tellement  que  le  peuple  y accrcut  Dhns 
TrtuIrUt  i confiderablemcnt , & parainfi  ils  commencèrent  en  celle  année  MCCC. 

Ltvsim.  Ly|]|  une  nouvelle  muraille,  & aggrandirent  de  beaucoup  ladiâe  ville, 
mais  comme  c’ell  choie  bien  commune  que  l’oppulence  engendre  inlôicnce 
on  elle  n’cfl  modérée  par  diferetion,  l'on  vitptit  à petitque  cemenupeuple 
quipar  lamarchandilccfloic  parvcnuàquelquerichelle,  commcncaà&iredes 
coulpiratioos  contre  les  Nobles  & extraiâs  des  familles  privilégiées,  fut  ce 
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>ucHts  avoient  l’admiaidration  du  public  de  ladiâc  ville  à l’exclufion  de 

t,  tours  autres  ; à quoi  auflî  defoubs  main  donnoit  chaleur  Pierre  Cottrel 
Mayeur:  de  forte  que  paries  divifions  & feditions  qui  s'augmentoiem  de 
iour  i antre  cefte  ville  fe  difpofoit  à un  notable  changement  de  mal  en  pire, 
à quoi  un  petit  fubieâ  alla  ouvrir  le  chemin.  Le  cas  fut  qu’en  l’an  MCCC. 

LX.  certain  marchand  menant  vers  Lovaiu  un  chariot  chargé  de  poiHbn 
eftant  enfonce  dans  la  bourbe  par  le  mauvais  chemin  en  la  Leepfe , print 
de  la  prochaine  praérie  un  cheval  pour  aider  à tirer  l'on  chariot  ù fin  de  le 
trouver  de  bonne  heure  à la  vente:  ce  faiéf  fat  interprète  parle  Mayeur 
Pierre  Cottrel  pour  criminel  car  il  fe  failift  dudiét  marchand  & l’aceufa  de-  . 
vaut  le  magiftrat  de  larcin , & d’avoir  forfàiCf  corps  & biens  : les  Elchevins 
informes  du  cas  le  déclarèrent  innocent  & le  donnèrent  pour  libre,  de  quoi 
Cottrel  le  fafeha  tellement  qu’il  s’addrelTa  au  Duc  qui  lors  eftoit  à ter  Vue- 
ren  faifant  diverfes  plaintes  à la  charge  du  Magiftrat,  & particulièrement 
de  l’iuiuftice  de  cefte  Icntence , par  laquelle  il  dilbit  'qu’ils  favorilbient  les 
voleurs  & larrons,  au  preiudicc  de  l'authorité  lôuveraine  du  Duc;  adiou- 
ftant  que  la  prééminence  qu’avoient  ceux  des  lignages  privilégiés  ne  fer- 
voit  à autre  fin  que  pour  opprimer  le  commun  [Kuplc,  ce  qu’il  Iceut  fi  bien 
perfuader  à Kenaud  Sire  de  Scoouvorft  un  des  principaux  Confcilliers  du 
Duc  qu’il  promit  à Cottrel  de  trouver  moyen  pour  mettre  autre  ordre  aux 
affaires  de  hdiéie  ville.  Le  peuple  donc  lùpporté  par  le  Mayeur  & affés  re- 
muant de  fon  naturel  une  nuiét  prindrent  les  armes , & à main  forte  entrè- 
rent es  maifonsdes  Efehevins  & Patrices , lefquels  en  grande  partie  fe  fauve- 
rent  en  la  maifon  ou  Court  Efchevinalc,  cfpcrants  qu’à  tout  advenir  l’on  por- 
teroitrelpcéf  àcefte  place.  Mais  Cottrel  (le  fiant  au  crédit  du  Sire  de  Scoon- 
vorft)  avec  quelques  gens  en  armes  accourut  & occujxi  ladiéfc  Court  Elche- 
vinale,  print  Icscleftde  la  ville,  mit  es  prifons  ceux  des  Patrices  qu’il  ju- 
geoit  avoir  plus  d’authorité  entre  eux,  X à d'autres  fit  il  retirer  de  la  ville 
commcperturbateursdupublic,  & le  lendemain  il  conftitua  de  Ion  authori- 
té  un  Bourgemaiftre  & quatre  Elchevins  des  familles  privilégiées,  & trois 
de  la  commune,  de  quoi  aulli-toft  il  donna  part  au  Sire  de  Scoonvorft,  qui 
vrailcmblablemeut  dilpofoit  tout  ceft  affaire  par  les  menées 'dudiét  Cot- 
trel. Le  Duc  eftoit  pour  lors  ablènt  au  pays  de  Luxcmbouig,  & parainfi  la 
Duchcfle  ordonna  que  fans  dilay  tout  fêroit  remis  en  eftat  comme  au  para- 
vant,  & que  les  difficultés  fi  aucunes  en  avoit  feroient  rapportés  à Gérard 
vander  Heydcn  Sire  de  Bautershem  & Wauthicr  vander  Bruggen  Cheva- 
liers pour  y menre  quelque  ordre;  mais  ces  Seigneurs  ne  les  feeurentmettre 
d’accord,  ayant  fai(S  fur  ce  diveriès  alîêmblécs  en  l’Abbaye  de  Parque.  Le 
Duc  eftant  de  retour  & voiant  qu’il  ne  pouvoir  en  aucune  façon  réduire  ce 
peuple  lèditieux  relblus  de  les  prclTcr  par  les  armes,  faifant  ioindre  à ceft 
effèift  une  bonne  armée  en  l’an  MCCC.  LX  I.  en  intention  de  chaftier  les 
chefs  de  la  révolté,  mais  ils  envoierent  devers  lui  quelques  députés  pour  re- 
monftrer  qu’ils  cftoient  prefts  de  fe  conformer  entièrement  à la  railbn  & à fa 
volonté,  &qucparainfi  Ibn  bon  plaifir  fat  de  vuider  le  tout  fans  armes,  ce 
que  IcDucacccptaprompteraent,  ordonnant  quelques  Seigneurs  de  Ibncon- 
leil  pour  modérer  & appailèr  toutes  les  querelles  oc  dilicntions  qu’il  y avoit  ' ' 
en  ladiifte  ville,  lefquels  finalement  moyennerent  touts  les  débats  &troubles 
à certaines  conditions , feavoir  eft  que  tout  ce  qu’eftoit  paffé  entte  les  Pa- 
triccs&  le  peuple  durant  les  feditions  lcroit  mis  en  oubli.  Qk  les  autheurs 
d’icelles  demanderoient  pardon  au  Duc  àgenoUilstefteS;  pieds nuds.  Que  de 
la  eu  avant  quatre  Efehevins  feroient  elleus  des  familles  privilcgées  & crois 
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delacommunc*  &dcchalqae coftêonlè Gonfeilliers iurcs*  ddqaelsfcroient 
cboifis  les  Üüur^cinaiftrcst  l'u»  du  code  des  Patriccs  & l’autre  de  la  com- 
mune. Que  la  charte  de  la  ioyeuié  entrée  du  Ducléroit  maintenue  en  touts 
les  articles.  Que  ceux  du  peuple  ne  porteroient  armes.  Quetouts  Icsdcbats 
à s'eimouvoir  lur  le  choix  des  Ëlchevins  & turcs,  demenreroit  au  dire  & or* 
donnancc  des  Religieux  des  ordres  de  S.  Dominique,  S.  François  & S.  Au- 
gudin  eu  ladiâe  ville,  & de  ce  turent  depelchées  lettres  le  XIX.  d’Oétobre 
audiét  an  MCCC.  LXl.  icellées  du  Duc,  de  la  Duchellc,  de  Willaume 
Duc  de  Iulicrs,  de  Robert  de  NamurSirede  Beaufott,  de  Ican  Comte  de 
Salme,  d Arnou  Sire  de  Rummen  & Quaetbeke  quifont  qualifléscoulinsda 
Duc,  de  Ray naud  Sire  de  Scoonvord , de  Henry  deBautershem  SiredeBer- 
ges  & autres. 

Au  mcfme  temps  en  la  ville  de  Bnixelless’cdeva  femblablemcnt  une  commo- 
tion populaire  contre  ceuxqui  cdoient  cxtraiâsdes  lignagesprivil^ési  mais 
elle  fut  modérée  principalement  par  la  prudence  du  Sire  de  V orlelaer. 

Mais  pour  tout  cela  ne  ceflerent  les  partialités  à Lovain , fomentées  par 
Pierre  Cottrel , qui  tellement  avoir  mistoutlegouvernemenrdecede  ville  en 
tesmainsqu’ilen  dilpolbit  à là  volonté,  ce  que  fut  caulc  qu’aucuns  des  ligna- 
ges voiants  qu’il  s’enrichoit  des  moiens  publics,  & qu’il  changeoit  tout  à h 
fautafie  s’oppolercnt  à lès  dedeins,  par  ou  audi-tolt  l’on  vit  refulcités  les 
troubles  parfes,  & ceux  des  lignages  paurluivis  de  touts  codés.  Le  Duc  y 
envoia  quelques  Scigneursde  Ibnconicil,  mais  ils  trouvèrent  queledelbrdre 
edoit  tel  que  difficilement  on  y porteroit  remède,  par  ou  le  Duc  dtdc  nou- 
veau adcmblerquclqucs  forces,  aulqucllcsfe  ioignid  Willaume  icune  Comte 
de  Iulicrs  avec  cinc  cents  lances  3c  vint  l’armée  loger  .à  ter  Banck  aïïes  près 
de  la  ville.  Cottrel  craignant  que  toutes  les  outrecuidauccs  viendront  à là 
charge,  & qu’il  devroit  avaller  les  folies  que  làtemcritéavoit  bradées, cher- 
cha moien  pour  faire  retourner  le  Duc,  pat  plulieurs  offres  St  fubmiffions 
qu’au  nom  du  peuple  il  lui  fit  prefenter;  & véritablement  l’on  edoit  fur  le 
point  de  le  retirer  avec  les  froupes , par  les  menées  de  quelques  amis  dudiâ  Cot- 
trel , mais  autres  du  confèil  remondrerent  au  Due  qu’il  ne  devoir  quitter 
cede  entreprinfe  pour  choie  qui  peut  arriver,  puis  qu’il  y alloit  de  fbn  hon- 
neur & réputation  s’il  permettoit  tant  de  violences  & leditions  faitds  con- 
tre loi  & indice  impunies.  En  fin  ceux  de  Lovain  fe  trouvants  ia  enfermés 
de  toutes  parts  & leur  ville  remplie  de  divifions,  envoierent  leurs  députés 
pour  traiéler  quelques  conditions  avec  le  Duc , lefquelles  à la  fin  furent  ar- 
redées  en  cede  ffirte,  que  ceux  de  ladiâe  ville  mettroient  en  mains  du  Duc 
pour  Odagiers  doufe  pcrfbnnes  des  liages,  & du  peuple  quarante.  Que 
tant  les  députés  de  ceux  des  lignages  qüe  1rs  Doiens  de  la  commune  iure- 
roient  les  articles  du  traiâé  dernièrement  accordé.  Que  la  ville  paieroit  au 
Duc  XXVIII.  mille  moutons,  an  Duc  de  luliers  trois  mille,  au  Sire  de 
Scoonvordflx  cents,  & au  Sire  de  Berges  fur  Soom mille;  &detoutcedon- 
nerenteeux  de  la  ville  leurs  lettres  le  VIII.  de  Février  de  l’an  MCCC. 
LXI. 

Pierre  Cottrel  Voiant  que  par  les  troubles paffées  il  s’edolt  rendu  odieux, 
& le'  trouvant  avec  grands  biens  qu’il  avoit  pefché  en  eau  trouble,  fè  retira 
peu  apres  de  la  ville  de  Lovain  & alla  prendre  fa  demeure  à Aden  en  la 
Campineouils’edoit  acquis  grands  héritages,  &leIV.  de  Septembre  de  l’an 
MCCC.  LXIl.  le  Duc  & la  Ducheflê  lui  donnèrent  en  rccompenfe  de 
fes  bons  fèrviccs  la  haute  & baffe  indice  & Seigneurie  audiéf  village  d’ Aden , 
pour  edre  tenue  en  fief  de  Brabant  par  lui  & fes  fuccellcurs  à perpétuité. 

Tom.  I.  Fff  fff  D’OU 
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U H K I D’ou  l’on  peut  prefunner  que  lcdiû  Conrcl  avoir  quelque  fecrere  intelligence 
PucHks-  aucoülcil  du  Duc,  car  autrement  n’eoll  on  recompcnlë  les  ibrvices  <&  ce- 
lui  qui  avoir  fèrvi  de  chef  aux  lcditieux. 

Thicry  Comte  de  Los  & 6ire  de  Heinsbergc  ellant  trclpalTc  en  l’anR'iIaX'Tv. 
MCCC.  LXl.  lailTâ  pour  heritier  un  ficn  nepvcu  Godefroy  de  Heinsbergc  •*'»«/'"• 
Sire  de  Oalembroeck , mais  Engclbert  Lvciquc  de  Licge  occupa  viflcmcnt  les 
places  plus  importantes  de  la  Comté  de  Los,  comme  HalTelt,  Billen  & an- 
tres. ayant  amaifé  belle  armée  en  comp^nie  des  Comtes  de  CIcvcs&de 
la  Marcke  alla  mettre  le  Siege  au  Challeau  de  Stochem,  qui  fut  rendu  le 
XXVII.  iour  tellement  que  le  Sire  de  Dalcmbrocck  voiant  les  alTaircs  en 
mauvais  eftat , & ne  le  trouvant  avec  forces  ou  puiflance  pour  contrequarrer 
13I3  celles  de  Ion  adverfaire,  il  vendit  en  l’an  MCCC.  LXl  IL  &tranlportaà 
RHmmts  '-*tf*'ties  conditions  tout  le  droid  & aifion  qu’il  avoit  en  la  Comte  de  Los  à 
Corne  Jt  Arnou  d’Orheille  Sire  de  Rummes,  qui  eftoit  fils  de  Willaume  d’OrheilIc 
premièrement  Efaiicr  (coitune  parle  Hcmcricourt)  & puis  mari  de  lenne 
fille d’Arnou  Comte  de  Los,  veufve  d’ Arnou  de  Wcicmalc  Sire  de  Berges  fur 
Soom  & Q;iaetbcke,  de  laquelle  Dame  ledit!  Willaume  procréa  Arnou  Sire 
de  R.ummesfiifdié!  & une  fille  Marie  femme  de  leau  Sire  de  Hamal , de  forte 
que  ledit!  Sire  de  Rummes  de  par  l'a  mcrc  cftoit  melme  du  lignage  des 
Comtes  de  Los;  aulîi  de  par  fon  pere  eftoit  il  du  lignage  d’Auwans&  avoit 
grand  appui  tant  en  noftrc  Duché  & pys  de  Licge,  qu’en  la  Flandre,  ayant 
à femme  Itàbcau  l'amr  Baflardc  du  Comte  Louis  de  Male , tellement  que  par  le 
fupportde  tant  d’amis  il  s’imaginoit  que  facilement  il  mencroit  lèsprcten- 
fions  à bonnefin,  &delacn  avant  ilcommencaà  à prendre  laqualitc  de  Com- 
te deLos,  combien  qu’iln’en  euftoncquesaucunepolTclIion,  voirmefmesne 
làtisfit  aux  conditions  traiâécsavec  leSire  de  Dalcmbrocck. 

Divifiiiei  Au  pays  de  Gueldrcs  s’eftoit  nouri  doibs  quelques  années  une  partialité  p„umm. 
GiuUret"  fort  pernicieuTc  à tout  l’eftat , car  tant  les  nobles  que  le  peuple  s’elloicnt  Cm.  eU 
Bme'-'  divilés  en  deux  bandes,  foubs  deux  chef  dont  ils  prindrent  les  noms  de 
toefl.  Bronchorft  & Heeckeren , & pourfoivoient  les  uns  aux  autres  par  les  armes , 

Heecke-  ntinant  chafteaux,  maifons  & villes.  Le  Duc  Ray  naud  de  Gueldres  euft  bien 
voulu empefeber  les  defordres,  mais  tours  lés  valTals  eftoient  tellement  atta- 
chés à l’une  ou  l’autre  des  parties,  qu’il  ne  feavoit  à qui  s’addrelTcr.  Cepen- 
dant Fa  mal  s’accreut  grandement  par  ce  qu’Eduard  frere  au  Duc  cmbrallà  le 
parti  de  ceux  qui  lé  mfoient  BronchorlF,  efpcrant  d’en  tirer  des  fruids  que 
fon  ambition  lui  proraettoit;  & vraiement  cfoibs  lors  tout  ceux  de  ce  parti  le 
lecogncurent  pour  leur  Comte , tellement  que  le  Comte  Renaud  pour  fe 
maintenir  fut  forcé  fe  ioindre  à ceux  de  Heeckeren , par  ou  les  faéfionss’al- 
krmerent  de  plus  & avec  plus  de  licence  fe  commettoient  toutes  fortes  de 
violences  & conculTions.  Nollre  Duc  entre  autres  travailla  grandementpour 
trouver  quelque  moicn  pour  fiipprimer  toutes  ces  contentions,  mais  ceftoit 
laver  te  morc&pcrdre  les  peines , car  le  Prince  Eduard  n’aroit  autre  but  que 
Rettmd  mettre  au  gouvernement  de  l’eRat,  de  forte  que  fes  guerres  furent  con- 

Oeie  de  tinuées  iulques  en  l’an  MCCC.  LXl.  auquel  le  Duc  Raynaud  alla  mettre 
GtuUrei  le  flege  à la  ville  de  Thielt  pour  la  réduire  à fon  obeilTancc,  ce  qu’eftant 
^'mfien  entendu  par  le  Prince  Eduard  il  fc  prefonta  avec  belle  armée  an  lécoufs  des 
alfiegés  les  partilâns;  le  Duc  leva  le  fiege  & alla  rencontrer  les  ennemis  près 
ladiâe  ville,  ou  iour  de  S.  Vrbain  dudiâ  an  lé  donna  bataille  entre  les  deux 
frères,  deraellée  avccaffcsdc  valeurd’unepart &d’autrc,  mais  finalement  le 
Prince  Eduard  eull  le  delTus , & demeura  le  Duc  Raynaud  prifonnier  fc 
trouvant  aulli- toi!  entermé  au  ChaRcau  de  Nienbcck  ou  il  fut  detenu  iniques  à 
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la  mon  de  fondiâ  frere.  La  Princefle  Marie  de  Brabant  femme  do  Duc  Jîhh* 
Raynaud  implora  ic  Iccouis  de  touts  les  amis  & allies,  & particulièrement  becius* 
de  noftre  Duc  Ion  bcaufrere,  qui  par  diverfes  légations  tafeha  en  vain  de  mo. 
derer  une  cruauté  11  barbare  encre  deux  freres,  mais  l’appetic  de  domiucr  cft 
un  mal  fi  incurable  que  les  mcdicines  ni  vaillent  rien  ; tellement  que  noftre 
Duc  voianr  que  ia  il  ni  avoit  moicn  d’obtenir  quelque  chofe  parremonftran- 
ces  ni  railbiis , il  dénonça  la  guerre  au  Prince  Eduard  fàifant  paftêr  en  l’an 
J MCCC.  LXI V.  quelques  troupes  dans  Bommelreweerde  Ibubs  la  conduide 
V pr^i"pL  Leon  de  Bouchouc  qui  par  le  l'upporc  de  Gofuin  van  Varick  print  la  ville 
' L wftrti.  de  Bommel  & quelques  autres  places,  mais  ceft  ailaire  ne  fut  pourfuivi  avec 
la  chaleur  requilc,  & par  aiiifi  le  Duc  Eduard  cballâ  coft  apres  les  noftres  à 
peu  de  peine  hors  de  fes  pays. 

Pierre  Cottrel  perfonnage  aflesqualilie'e  & ne  des  lignages  privilégiés  fut  en 
fin  tellement  hay  & pourluiv i par  ceux  de  Lovain  que  force  lui  ht  le  retirer 
hors  du  pays  j mais  comme  il  avoit  diverfes  lettres  par  ou  il  monftroic  que 
ladiâe  ville  lui  eftoit  redevable  groftes  Ibmmes , il  ht  par  tout  arrefter  les 
marchands  d’icelle  ville  & leurs  biens  ou  il  les  pouvoir  attrapper,  ce  que  leur 
donna  allés  de  làfchcric&incommoditc,  &parainli  ils  en  formèrent  des  com- 
plainéfes  au  Duc  & à Ion  Conicil , acculants  IcdiA  Cottrel  de  ce  qu’il  aurait 
fabrique  maliciculemenr  celles  lettres  pcndantqu’ilavoiceu  en  là  garde  le  Icau  de 
leur  ville,  lûr  quoi  lediift  Cottrel  fut  adiourne  & puis  proclamé  diverlcs  fois 
tiaKi'Z  P°“''  ^ defence,  mais  comme  il  n’ofa  comparoiftre  il  lût  déclaré 

Braiani  cnncmi  ouvert  de  la  Patrie,  avec  lean  Henneman  & autres  qnarantedccefte 
mvic  dM-  ixinde,  & fut  ordonné  de  plus,  queccluiqui  pouroitatrrappcrlediâ  Cottrel 
vifoumortanroirpourrecompencequacreccnrsefcaSi&pourchalcun  desau-  ' 
très  bannis  vint  & cinc,  laquelle  Icnrcnce  fut  prononcée  leXllI.  dumoisde 
May  del’an  MCCC.  LXIV.  prefents  lean  de  Polanen  Sire  de  le  LeCke  & de 
Brcda,  Henry  de  Bouterlêm  Sirede  Berges,  Gérard  Sire  de  Vorfelaer  Cha- 
ftelain  de  ludogne,  lean  Sire  de  Bouchouc,  & Bernard  Sire  de  Bourgneval. 
lifafirr  cefte  melme  année  MCCC.  LXIV.  noftre  Duc  en  tresbelle  compag-  Kym  Cn- 

Dmc  tm  nie  & grand  Eftat  fe  trouva  au  couronnement  de  Charles  V.  Roy  de  Fran-  *'f"- 
ce  fon  nepveu,  fils  du  Roy  lcan& dcBonne  dcBohcme  fa  fccur,laquellelb. 

Iconité  felic  en  la  ville  de  Rheims  le  XXIX.  iour  du  mois  de  May  de  l’an 
fufdiia. 

Cemma-  Tbiery  de  Gemert  par  lettres  données  ionr  de  la  Pentecofte  audiét  an  ChmiJt 
tUrit  à recognut  avoir  reeen  en  fief  du  Doc  fa  haute  mailbn  avec  les  folTés  fituée  à Braiat. 
Ctmtri.  Gemert,  qu’anparavant  il  polTedoit  en  franc  allen,  & en  recomjienfe  de  ce 
le  Duc  lui  remit  Sc  quitta  une  fommede  cinccentsvielselcusd’or,  en  laquelle 
il  avoir  efté  condamné  pen  devant  pour  certains  outrages  faiâs  an  Comman- 
deur de  l’ordre  Theutonique  audiéf  Gemert,  & le  Duc  céda  lediâ  hommage 
& relief  audiét  Commandeur  pour  loi  & lis  fuccelfeurs. 

, lean  Rowcel  Efeuier  par  lettres  de  ladiéfe  année  M C C C.  LXIV.  lourdes  ^‘*** 

1 cendres  déclara  que  fon  Chafteau  de  Wonde  eft  & doit  eftremaifon ouverte  à 

Kawril  fuccelfeurs  Ducs  de  Brabant  contre  qui  ce  fut,  horfmis 

If'aiuU.  Willaume  de  Iulicrs  Comte  des  Monts  fon  S ergneur. 

Il  ne  lèrat  hors  propos  de  frire  ici  quelque  dilcours  fur  la  laccellîon  de 
la  terre,  ville  & Chafteau  de  Fauquemont  qu’envers  ce  temps  noftre  Duc 
Digregim  Duchclfe  acquirent  à trefgrande  peine  travail  & delpenfe.  Renaud  Sire  cnn. 

de  Fauquemont , Monioie,  S.  Vit,  Budekenbach  & autres  terres  (de  qui  at 
Strtt  dê  efté  laiÂ  mention  ci-devant  en  divers  endroits)  à Ion  trelpas  advenu  en  l’an 
Faujut.  MC CC.  XXXII.  laiflà  de  là  première  femme  Marie  de  Banterfem  trois 
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fils  & quelques  filles,  l’aifné  Walleran  fut  tué  en  l’an  MCCC.  XXIX.  eil 
la  dcfènce  du  Chafteau  de  Fauquemont,  le  fécond  Thicry  lûcccda  à fonpere 
& mourut  aux  guerres  contre  les  Liégeois  en  la  MCCC.  XLVl.  n’ayant 

tirocree  aucun  enfant  de  Mathilde  de  Voerne  en  Zelande  là  femme,  par  ou 
e troificfmc  lean  fut  Sire  de  Fauquemont,  &c.  mais  il  ne|laifTà  non  plus 
d’enfants  de  fa  femme  lenne  Dame  de  V oerne  & de  Berges  iur  Soom  niepee 
de  ladiéic  Mathilde  de  Voerne  , & mourut  en  l’an  MCCC.  LU.  dont  les 
terres  de  Fauquemont  Monioic  & autres  fucccdcrentà  Philippote  filleailhee, 
de  laquelle  nous  parlerons  encor,  la  fécondé  Aleydc  fut  Dame  de  S.  Vit  & 
Budekcnbach  & femme  de  Henry  Comte  de  Vianden,  la  troifiefme  Béatrice 
fut  mariée  à Thicry  Sire  de  Brederode,  la  quatricime  Margarcte  Dame  de 
Sconecken,  la  cinquiefmc  Marie  AbbelTèfcctilicreà  Mabciile&  une  fixicfme 
Chanoineffe  en  Allem:^nc.  L’Ailhée  doneques  de  ces  filles  Philippote  le 
trouvant  riche  heritierc  combien  que  ia  cagee  outre  les  quarante  ans  le  maria 
à Henry  de  Flandre  Sire  de  Ninhoven  lors  veuf  de  Margareta  de  Vianden  , 
avec  qui  elle  acquifl  en  l’an  MCCC.  LIIL  de  Margarcte  de  Fauquemont 
Dame  de  Sconecke  la  loeur  le  tiers  du  Chafteau  & ville  de  Fauquemont , du  Cha- 
fteaü  & ville  de  Monioic,  du  Chafteau  de  S.  Vit  & BuJekcnbach  , & du 
Chafteau  & ville  d’EuskirckSc  leurs  appartenances  ; mais  peu  apres  elle  ven- 
dit Fauquemont  & Monioic  à Renaud  Sire  de  Scooiivorft,  quicnrcccut 
rinveftiturc  par  lettres  de  l’Empereur  Charles  IV.  données  à Toul  en  l’an 
MCCC.  LIV.  vendredi  devant  les  Palqucs  Florics  , à quoi  toutesfois 
s’oppofa  Walleran  de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sittaert,  Herpen  , Rave- 
ftey  n , &c.  fils  de  Ican  Sire  de  Borne  frère  germain  de  Reynaut  Sire  de  Fau- 
quemont pere  des  enfants  fuldicfs  , qui  rcclamoit  ladiéfe  terre  de  Fauque* 
mont  qu’il  difoit  lui  appartenir  dedroià  & félon  les  loixFcodalsde  l’Empire, 
en  qualité  de  plus  prochain  hoir  malle  du  cofte  de  l’cfpée  au  dernier  Sire  de 
Fauquemont  allcgant  pour  raifon  fondamentale  qu’aux  filles  ne  coinpetoit 
aucun  droiâ  aux  terres  & biens  Feodalsen  l’Empire,  & que  parainfilavcn- 
dition  & tranlport  faiéf  par  ladiâc  Philippote  eftoit  invalide  & fans  force. 
Le  Sire  de  Scoinvorft  qui  eftoit  un  des  fages  & bien  advilés  Seigneurs  de  fon 
temps,  voiant  qu’il  aurait i faire  à forte  partie  ; print  confeil  de  tranfportet 
la  terre  de  Fauquemont  tout  ainfi  comme  il  l’avoit  acquis  à Willaume 
Marquis  & Duc  de  luliers,  qui  lui  donna  en  elchange  en  l’an  MCCC.  LV. 
la  ville  de  Caftre  , laquelle  encor  en  l’année  enfuivante  MCCC.  LVI. 
il  reftitua  audiô  Duc  pour  le  Chafteau,  ville  & terre  de  Sichene  en  Bra- 
bant : & l’Empereur  Charles  IV.  célébrant  les  feftes  de  Noël  de  l’ah  MCCC. 
LVII.  enlavillcde  Mets,  erigea  la  Seigneurie  de  Fauquemont  en  Comté, en 
' filveurdudiâ  Duc  de  luliers  & lui  en  donna  l’inveftiture  toutesfois  pour  tout 
cela  ne  laifTa  le  Sire  de  Borne  de  pourfuivre  fa  caufe,  iufques  i prendre  les 
armes  pour  la  defcnce  de  fon  droid,  comme  femblableraent  avoit  faiét  le 
Duc  de  luliers,  de  forte  qu’il  fcmbloit  qu’un  combat  devoir  eftre  le  iuge  de 
leurs  dilputes,  mais  Gérard  Comte  des  Monts  fils  aifné  au  Duc  de  luliers  & 
Thiery  Comte  de  Los  & Sire  de  Heinsberge  trouvèrent  moicn  d’cmpelcher 
c’eft  inconvénient , & traiâerent  entre  eux  ccrtainecompofition  par  laquelle 
fut  ordonné  ; que  les  armes  liraient  mis  bas  & que  le  Chafteau,  villeSc  terre 
de  Fauquemont  demeurerait  fequeftrées  en  mains  de  noftre  Duc  Wencelin 
iniques  à ce  que  l’Empereur  comme  leur  Ibuvcrain  iuge  auroit  ordonné  lut 
le  débat  cfmcu  fur  ladiâe  terre  de  Fauquemont  entre  ledidf  Walleran  Sire  de 
Borne  & Philippote  Dame  de  Ninhove  là  confine.  Enfuire  de  quoi  en  l’an 
MCCC.  LXIl.  lediéF  Empereur  par  lès  lettres  déclara  que  ladiéic  terre  de 
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Fauqucmont  devoir  fuivre  & appartenir  audiâ  Walleran  Sire  de  Borne,  Jeknr 
moiennant  certaine  grofle  l'omme  de  deniers  qu’il  devoir  payer  par  forme  Duches- 
d’achapr  à ladnSc  l’hilippotc  Dame  de  Ninhoven , ce  que  toutesfois  il  n’ac- 
complut,  par  ou  ladietc  Dame  par  fes  lettres  patences  protefta  que  Ibn  coufm 
Walleran  de  Fauqucmont  de  Borne  n’avoit  acquis  d’elle  la  terrc&  Seigneurie 
dcFauquemoiiccommeils’eltoic  vante,  & n’avoit  làtisfaiâ  aux  condicionsor- 
données  entre  eux  par  l’Empereur  & que  parainfi  elle  avoir  trouve  bon  de 
vendre  ladidtc  terre  &:  Seigneurie  (oupourmieuxdire  l’aâionquelleavoitaux 
Lt  Du  denicrsàprocederdela  ventedcladidtetcrrc)  ànollreDuc  Wencclin  &àlaOu- 
‘tauat-  chcUclà femme:  dcfortcqueledidi  Duc  Wencelin citant  à Maellricht  prelcnts 
wo»/.  Robert  de  NamurSirede  Renaix  lean  de  Polaneu  Sirede  IcLeckc&dc  BredaSr 

autres  déclara  à Walleran  Sire  de  Borne  la  audi  prelent  que  nonobltant  qu’il 
avoit  achaptcle  Challeau  ville&  rerrede  Fauquemoiitdcs  droidts  heritiers  du 
Sire  de  Fauqucmont  dernier  dcfiindl,  l'on  intention  n’clloit  de  prétendre 
nltcricur  droidt  que  celui  que  par  ledidt  achapt  il  s’citoit  acquis,  & qu’il  ne 
Vouloitenaucune  façon  empelchcr  le  droidl  prétendu  par  ledidt  Sire  de  Bor- 
ne, ains  eftoit  content  de  lui  ouvrir  fa  court  Feodale,  & entrer  avec  lui  en 
iulticc  illec  ou  ailleurs  ou  il  feroit  trouve  convenir,  à quoi  le  Sire  de  Borne 
refponditqu’il  ne  vouloit  ni  pouvoit  accepter  ledidt  offre,  ains,  qu’il  feroit  le 
mieux  que  fon  conicil  porteroit  j & peu  apres  il  fit  déclarer  la  guerre  i no- 
ftre  Duefaifant  trcs-bicii  fortifier  & munir  fon  Chaltcau  de  Ravelteyn  fur  la 
Meule,  d’ou  il  fit  diverlcs  courles  fur  le  Brabant.  Le  Duc  ficaircmblcr  endi- 
ligcucc  quelques  forces  & alla  mettre  le  fiege  audidt  Chaltcau,  mais  il  fut  fi 
t)ien  défendu  que  les  noltrcs  fins  rien  avoir  effcdtuclc  retirèrent  fur  le  Cha- 
fteau  de  Herpen,  lequel  ils  prindrent  en  peu  de  iours:  toutesfois  peu  apres 
quelques  amis  s’eltancs  mis  entre  deux  traidterent  fi  bien  que  le  Duc  & le  Sire 
de  Borne  remirent  la  decifion  de  leur  débat  au  iugement  des  députes  fur  la 
paix  publique  qu’on  nommoit  Lautiirede,  Iciquels  le  XIX.  de  luillct  dcl’an 
MCCC.  LXIII.  ordonnèrent  quelque  accord  entre  lefdidtcs parties,  mais 
ilncfutnonpkiscntrctcnu;  tellement  que  ladidtc  Philippote  de  Fauqucmont 
femme  de  Henry  de  Flandre  Sire  de  Niuhovc  par  autres  lettres  données  Xf. 
de  Mars  de  l’an  MCCC.  LXIV.  recognnt  de  nouveau  d'avoir  vendu  au 
Duc  Wencclin  & à la  DuchclTc  Icnnc  fa  femme  tout  le  droidt  & adtion 
qu’elle  avoit  $c  prétendre  pouvoit  aux  deniers  à procéder  de  la  vente  par  elle 
ci-devarit  faidto  des  terres  de  Fauqucmont,  Monioic,  Budekenbach,  Eul- 
kirke  & S.  \'it,  parmi  la  fomme  de  mille  & cinc  cents  moutons  d’or  à payer 
par  ledidf  Duc  & Duchelfe  iincfois,  & une  rente  viagère  de  mille  & deux 
cents  efeus  d'or  )>ar  an.  Nollrc  Duc  ayant  ainfi  acquit  l’adtion  de  la  Dame 
de  Ninhove,  trouva  bon  d’achapter  aulTi  la  pretenfion  que  Renaud,  Willau- 
mc  & Walleran  enfants  de  Thiery  Sire  de  Brederode  & de  Beatrix  de 
Fauqucmont  avoient  auldidfcs  terres  & Seigneuries,  & en  fuite  de  ce  Icf 
didfs  enfants  de  Brederode  par  leurs  lettres  de  l’an  mefme  MCCC.  LXIV. 
recogneurent  avoir  tranfportc  & vendu  à noftrc  Duc  & Duchefle  toute  la 
part  & fucccffion  que  leur  competoit  de  par  leur  feue  merc  Beatrix  & leur 
tante  Marie  AbbcirefcculicredcMabeugc,  en  &auxterrcsdcMonioic,  Fau- 
qucmont, S.  Vit,  Euskirke,  Budekenbach,  Hcrie,  Ambel&  Eldcn,  tout  ainfi 
comme  lefdides  terres  clloient  dévolues  i Icurdiâe  mere  & tante,  par  la 
mort  de  leandernierSiredeFauquemont;  & cejxaur  la  fommede  neufeents 
vicls  efeus  d’or  de  rente  perpétuelle:  ce  qu’aufll  ladide  Marie  de  Fauquc- 
mont Abbelle  confirma  par  les  lettres  fur  ce  particulièrement  données.  Et  à 
fin  que  les  acquelles  ainfi  fâiâes  fulTent  munies  d’authoritc  publicque  & 
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fonveraine  tant,  ladiâe  Philippotc  Dame  de  Ninhove  que  les  enfants  de 
Duchés-  Brederode,  obtindrent  encor  en  ladiâe  année  M C C C.  LXIV.  del’Empe- 
reur  Charles  oétroy  & permillioii  pour  pouvoir  vendre  la  terre  de  Fau- 
quemont;  & quatre  ans  apres,  Icavoit  eft  en  l’an  M C C C.  LXVIII.  lediâ 
Empereur  conleutit  & aggrea  l’acquefle  faidte  par  fon  frère  nollre  Duc  du 
Challeau  de  Fauquemont  avec  la  ville , à telle  condition  qu’il  en  feroic 
hommage  à l’Empire  dont  il  moUvoit  de  droiéf.  Cependant  Willaume  Duc 
de  luliers  qui  efloit  fuccedé  au  Duc  Willaume  fon  pere  querelloit  la  terre 
de  Fauquemont,  en  vertu  tant  de  l’acbapt  qu’eu  avoir  faiâ  ci-devant  le  Sire 
de  ScoinvorB , que  du  tranfport  Ëiiâ  par  icelui  à fon  diéf  pere;  maisnoflre 
Duc  trouva  encor  moicn  pour  accommoder  celle  difficulté  par  certaines  con- 
venances traidées  entre  eux,  par  lefquelles  lcdiél  Duc  de  luliers  donna  par 
forme  d’engagement  à noflre  Duc  le  Chafteau  & ville  de  Fauquemont,  avec 
Fioutem,  S.  Gerlach,  Alden-Valkenborch&Eyfden,  pourlafommcdeLI. 
mille  VII.  cents  LXXVIII.  vicisefeus,  laquelle  fommevrailèmblablement le  . 

Duc  de  luliers  pretendoit  avoir  payé  à bon  compte  de  l’achapt  qu’il  en  avoic 
&i£l.  Il  n’y  relloit  doneques  autre  qui  reclamoit  droiét  en  la  terre  de  Faa- 
queraontquc  WalleranSiredeBorne,  Herpen,  Ravefteyn,  &c.  avecquino- 
ftre  Duc  fc  DuchefTc  traiderent  encor  à quelques  conditions,  comme  anffi 
depuis  avec  Renaud  de  Fauquemont  Sire  de  Borne  fon  frere  & fucceflcur 
envers  l’an  MCCC.  LXXXI.  par  ou  finalement  ils  obtindrent  ladiâe  terre 
&Seigneuric  de  Fauquemont  en  propriété,  laquelle  leur  vint  à confier  grofics 
Ibmmcs  & grand  travail. 

U'arhuyci  Enfuite  dcs  convenances  traidlées  ci-devant  avec  les  enfants  de  Bredcrod(?  charut 
donai  a noflre  Duc  & DuchefTc  par  leurs  lettres  données  veille  de  S.  lean  Baptifle  en  dihrtk. 

^ l’an  MCCC.  LXIV.  donnèrent  à Raynaud  fils  au  Sire  de  Brederode  le  vil- 
dt'.  lagc&  Franchife  de  Waelwijck  avec  la  Seigneurie  haute  & balTc,  pour  eflre 
tenue  cnfiefdeBrabant , outre  une  rente  d«  neuf  cents  viclselcus  par  an  ; par- 
mi laquelle  lediû  Sire  de  Brederode  & fes  enfants  avoient  tranfportc  & 
vendu  audiâ  Duc  & DuchefTc  tout  le  droiél  & aélion  que  leur  competoit  ou 
competer  pou  voit  csterres&ScigneuriesdeFauquemont  &Monioic,  fàuf  au 
Duc  & DuchefTc  la  fouvcrainité , tout  de  mefmc  comme  ils  ont  es  terres  de 
Breda  & Berges.  Et  filediâ  Renaud  ou  fesfucccfTcurs  vindrent  d baflir  quel- 
que Chaflcau  audiâ  Waelwijck , qu’ils  feront  tenus  de  le  prendre  à homma- 
- ge  du  Due  & de  les  hoirs. 

, J En  l’an  MCCC.  LXV.  noflre  Duc  cflant  conflitué  par  l’Empereur  fon  Cm.da 
L^üàe  Vicaire  & chef  de  la  paix  commune  ou  Lantvrede , alla  mettre  le  fiege  au  Cha- 
thtfdM  ftenj  de  Hcmersbach  près  Kerpen,  d’autant  que  les  tuteurs  de  Schcflàert  de 

jyjerodcSeigneur  dudiélHemcrsbach  y donnoient azilc  à d«s  volcursK  brigands  Dmttr. 
lùmcTî-  qui  detroulToicnt  les  marchands  & autres  pafTagers,  & finalement  le  print 
Utb.  veille  de  Noël  audiél  an , faifant  punir  par  digne  lupplice  quatorfe  des  prin- 
cipaux malfaiâenrs. 

,,ji5  ! Le  Duc  & la  Duchenë  par  leur  lettres  données  le  dernier  de  Janvier  de  Charusk 

liil  l’an  MCCC.  LXVf.  donnèrent  à Henry  de  Cuyek  Sire  de  Hoochflratcn  Brtb. 

, tout  ce  qu’ils  avoient  au  village  d’Allen  . n’y  refervant  que  le  droiél  de 
fouvcrainité  & fon  dé  doclie,  laquelle  terre  doibs  l’an  MCCC.  LXII. 

Cuyek.  ils  avoient  oélroié  à Pierre  Cottrel , de  qui  lcdiél  Sire  de  Hoochflraten 


avoit  clpoulc  la  fille. 

NemrtIU  Cependant  Arnou  Sire  de  Rummes  & Willaume  Sire  de  Hamal  fils  HuUJlire. 
dij'puu  d’une  ficnne  fœur  voiaut  l’Evcfché  de  Lit^e  vacant  par  la  promotion  s^u/uxr 
^Zu/de  d’Engelbctt  de  la  Marcke  au  flcge  Archi-Epifcopal  de  Cologne,  iuge- 
l,s.  rent  fàcmk. 
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rcnt  le  temps  & occafion  propre  pour  occuper  la  Comte  de  Los  1 Ienké 
& parainfi  ayant  ioinâ  quelques  forces  près  Grevcnbroeck  ils  allèrent  met-  Decutt- 
tre  le  liege  a la  ville  de  Ûeringen , mais  tout  le  pays  de  Liege  s’dlant  mis 
en  armes  leur  firent  bien  toit  lailTer  celle  entreprinlc  , & couroieut  tref- 
grand  danger  ne  fut  que  nolbe  Duc  eu  fitveur  du  Sire  de  Rummes  eull  obte- 
nu une  treve,  laquelle  devoir  durer  iulqucsà  cequel’Evclchélcroitpourveu, 
pour  lors  traiâcr  ultérieurement  fur  leurs  preteufion  : quoi  fuivant  ellant 
lean  d’Arckel  entré  en  ponclTion  dudiâ  Evciché  de  Liege , il  ordonna  quel- 
ques députes  pour  traiâcr  fur  Icdiâ  affaire  ; mais  comme  ils  elloicnt  i ce 
empclchés  les  nouvelles  vindrent  à Liege  qu’un  Setgeant  du  Sire  de  Rummes 
avoir  blcffe  a mort  un  bourgeois  de  Saintrou,  ce  que  tellement  clineut  toute 
ladidic  ville  & les  quartiers  voifins  que  fans  plus  tours  le  mirent  en  armes , & 
foubs  la  condnide  de  Lambert  Sire  d’Oupey  allèrent  allîegcr  le  Challeau  de 
Rummen,  qu’à  la  fin  ils  prinderent  ôc  ruinèrent  de  fond  en  comble  en  l’an 
MCCC.  LXV.  apres  un  fiege  de  neuf  Icpmaines;  de  forte  que  les  Sires  de 
Lri  S.  it  Rummes  & d’Hamal  confiderants  que  leurs  prctcnilons  n’eftoient  appuiées 
• ^77"  par  des  forces  fuffifantes , prindrent  confcil  de  céder  à l’Eglilè  de  Liege  le 
ftdtmTûlr  droid  que  leur  competoit  a la  dide  Comté  de  Los , parmi  une  rente  de  trois 
Jnia  a U mille  florins  par  an. 

Pierre  de  Culenbourg  & Icnne  Dame  de  Meer  did  Boex-meer  là  fem-  Ptmn 
me  par  leurs  lettres  données  ieudi  apres  le  troifielmc  dimanche  en  quaref-  fH-  <98- 
r 5^7-  me  de  l’an  MCCC  LXVII.  traniporterent  à noftrc  Duc  & Ducheflë  le 
leurdidc  terre  de  Mccr  , qu’ils  pofledoient  en  Franc  alleu  , & le 
Boex-  prindrent  en  fief , s’obligeants  que  s’ils  filfent  édifier  Chafteau  audid  lieu, 

j'b  ouvert  pour  le  Duc , contre  un  chalcmi.  Lcdid  Pierre  de 

Brncit  Culembourg  eftoit  fils  de  Hubert  Sire  de  Culembourg  & de  leurgen  de  la 
di  Cutem-  Lccke,  & laiffà  de  la  Dame  de  Mccr  fuldids  Hubert  Site  de  Boex-meer  qui 
eljx)ufa  en  l’an  MCCC.  XCI.  Ifabcau  fille  de  Ican  Sire  de  Petershem  , Leef- 
dacl,  &c.  & d'Alcydc  de  Hers  Dame  deSpalbeck,  de  laquelle  il  procréa 
lean  de  Culenbourg  Sire  de  Boex-meer,  Spalbeck,  Stevenf-weert,  &c.  allié  à 
Margarctede  Hamal  fille  au  Sire  de  Trafignies,  d’ou  vint  Margarete  fille 
héritière  mariée  en  premières  nopccs  à Pierre  de  Vertaing  Sire  de  Hccf- 
wijek,  Dintcr,  Gallcl,  &c.  iàns  hoirs,  fc  en  fécond  lid  à Willaume  d’Eg- 
monr  Sire  de  Herpen  qui  d’elle  euft  deux  filles  Anne  & Marie,  dpfqucllcsTa 
• première  fut  Dame  de  Herpen,  Hecfwijck,  Dinter, Boex-meer,  Steffenf- 
weert , &c.  mariée  premièrement  à Willaume  Comte  de  s’Heerenbeige 
dont  grande  & noble  porterité  cft  IfTuc  & apres  à Philippe  Comte  de 
Virnen  bourg. 

La  DuchefTe  de  Gueldres  faifoit  entretant  divcrlès  diligences  pour  obte-  D!xier. 
nir  la  liberté  de  fon  mari  le  Duc  Reynaut,  qu’cfloit  detenu  par  fon  frère  ; 

1568.  tcllemeot  qu’en  l’an  MCCC.  LXVIII.  noftre  Duc  Wcncelin  à fon  inffan- 
Trevti  ce  paflà  la  Mculè  en  armes  pour  la  dclivancc  de  fon  beaufrcrc,  mais  Eduard 
""  de  Gueldres  lui  vint  rencontrer  avec  des  fi  grande  forces,  que  les  noffres  re- 
C'xtUrti.  tournèrent  fans  rien  avoir  effcéluc , & tant  fit  le  Comte  de  Flandres  qu’il 
procura  treve  ; pendant  laquelle  on  talcheroit  d’accommoder  en  amiable  les 
difficultés  qn’il  y avoir  entre  les  deux  frères. 

, . Au  mois  dcMars  de  l’an  MCCC.  LXIX.  fut  arrcflé  certain  accord  entre  Divtxt. 

cJtrel  ceux  de  la  ville  de  Lovaiu  & Pierre  Cottrel,  par  lequel  fut  ordonné  ,qucle- 
l'mccTiU  Cottrel  ne  pretendroit  oneques  aucune  chofe  eu  vertu  de  lettres  qu’il 
ladiéte  ville,  par  Icfquelles  on  lui  avoit  donné  pour  (es bons  fervices 
mille  & quatre  cents  eicus  par  an,  & de  ce  furent  les  refpondant  Ican  Sire 
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de  Bouchouc  , Wouthier  vander  Bruggen  Sc  Henry  de  Cuyek.  Sire  dtf 
Hoochftracen  fcn  gendre. 

Le  XIX.  du  mois  de  luing  audiâ  an  furent  en  la  ville  de  Gand  celebrcesen 
grand  triomphe  & l'oieimitc  les  nopccs  de  Margarcte  fille  unique  de  Louis 
Comte  de  Flandre  niepee  & future  heriticrede  nortre  Duchefic , avec  Philippe 
fils  de  F rance  Duc  de  Bourgogne , aulq  uel  les  le  Duc  tk  la  Ducheflè  le  trouvèrent 
avec  la  principale  noblefle  de  Brabant  : & des  conditions  traidfces  & autres 
circonftances  noos  en  parlerons  encor  en  fon  lieu. 

EiUÿr  au  mcimc  mois  & an  furent  convaincus,  condamnés  & bruflés  en  Dmim 
la  ville  de  Bruxelles  certains  luifs,  par  ce  qu’aiant  dérobé  une  ciboire  avec  Oivrmt. 
quelques  Holfics  confacrces,  leur  maudiéfc  malice  les  poufTafi  avant, qu’ils 
percèrent  de  dagues  & couteaux  le  S.  Sacrament,  duquel  auffitortlefangfor- 
tit  en  telle  abondance  qu’aucuns  de  ces  miferables  voiants  un  fucces  fi 
prodigieux  fc  convertirent  à la  vraye  foy.  L’on  conferve  encor  iufques  à 
prclent  quelques  unes  des  inelmes  holfics  en  l’Eglile  de  S.  Gudule  à Bruxel- 
les, pour  vénération  d’un  miracle  ficelcbre,  duquel  ic  ne  faiéfs  ici  plus  par- 
ticulier récit,  pour  cftrc  rap|sorte  alTcs  au  large  pardiversautheursqui  en  ont 
efeript;  i’adioufferai  lculc[uent  que  depuis  ce  temps  iulques  à prelcnt  l’on 
folcnnilc  annuellement  au  mois  luillet  en  ladicfc  ville  avec  grande  magnifi- 
cence & dévotion  la  mémoire  de  ceft  accident  fur-naturel. 

Noftre  Duc  & Duchefic,  Willaume  Dne  de  Iulicrs&  Comte  de  Fauque-  Prr»T»» 
mont  8t  les  Efehevins  , Conicil  & communs  bourgeois  des  cites  de  Colog- 
ne  & d’Aix  s'accordèrent  par  enlcmble  lùr  la  paix  commune  ou  Land-vrede, 

Sc  ordonnèrent  pluficurs  points  & reglements  pour  tenir  les  chemins  & 
voies  publiques  afieurées  pour  les  marchands  & autres  pafiâgers  avec  leurs 
biens,  bagages  contre  touts  vollcurs,  larons  & brigands;  lequel  accord  de- 
voit  durer  cinc  ans,&  fur  ce  furent  dcfpcichces  lettresen  la  ville  de  Cologne 
iour  de  S.  Gilles  I.  de  Septembre  de  l'an  mcime  MCCC.  l.XIX. 

En  l’année  fuivante  MCCC.  LXX.  Mathilde  de  Gucidres  Comtefic  de 
Clevcs  & Dame  de  la  terre  de  Malines , de  l’adveii  de  noflre  Duc  6f  Du-  Bréi, 
chefie,  vendit  & tranfpotta  à lean  de  Lierc  Chevalier  la  terre  de  Nor- 
dcwijck  près  Herentals  avec  fes  appartenances  pour  cftrc  tenue  en  fief 
d'elle. 

Encor  en  icelle  année  MCCC.  LXX.  le  III.  d’Oéfobre  noftrc  Duc  & Prtmvtt 
DnchcfTe  tranfporterent  à lean  Sire  de  Gronfvcit  Chevalier,  les  villages 
d’Eldein  & Cadurcs  appartenants  à la  terre  & Comté  de  Daelhem  avec  les 
cens,  rentes,  bléds,  tollicux,  chappons,  prêts,  terres  & bois,  & les  iuftices 
hautes  & bafles,  & tout  ce  qu’un  dejKiid  , tout  ainfi  comme  le  Site  de  le 
Hcydc  les  Ibuloit  tenir;  avec  authorité  d’y  pouvoir  mettre  Amman  & rece- 
veur, lefquels  ne  feront  tenus  de  rendre  compte  au  Duc  ni  ü lès  officiers,  le 
tout  iulques  à ce  que  lediâ  Sire  de  Gronfvcit  ferat  rcmbourle  de  la  Ibmmcde 
cinc  mille  cinc  cents  florins  pelants  de  bon  or  » que  Icfdiâs  Duc  & Du- 
chefic rccognurenc  cftrc  redevables  audiéf  Seigneur , d’argent  prefté. 

Rcynaud  & Willaumc  enfants  du  Sire  de  Brederode  par  leurs  lettres  du  CitriuJt 
X.  de  lanvicr  de  l’an  fuldiéfMCCC.  LXX.  rccognurent  eftre  fatisfeiéfs 
Sc  bien  payés  de  la  fomme  capitale  d’une  rente  de  I X.  cents  viels  efeus  par 
an , pour  laquelle  pafiecs  quelque  années  ils  avoient  cédé  & tranlporréàno- 
ftre  Duc  & Duchelfe  tout  le  droiû  & aéfion  que  Içur  pouvoir  aucunement 
comp>erer  de  par  lair  feue  merc  aux  terres  de  Fauquemonc , Monioic  & au- 
tres, comme  ci-deflus  cft  rapporté. 
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Envers  ce  tcmpss’efineut  granddcbat  entre  noftreDuc&WillaumeDucde  jtMKE 
luliers  > fur  ce  que  le  Duc  Wencclijn  demandoic  la  rellitution d’aucuns  biens  bucius* 
prius  & dérobes  à quelques  marchands  de  Brabant  dans  le  pays  de  luliers, en 
conformité  dcsordonnancestraiélcespeu  devant  fur  la  paix  commune  ou  Land-  Cm.dt 
•vrcde,  i quoi  coutesfois  le  Duc  Willaume  fàifoitlc  lourd  j eftant  d’ailleurs  peu  Csligwt. 
content  pour  la  terre  de  Fauquemont  quenollre  Duc  tenoit  en  les  mains.  En 
fin  comme  d’une  eltiucclle  l'on  voit  allumer  un  grand  feu,  toutainfi  d’une 
querelle  de  peu  de  confideration  une  guerre  bien  dangereufe  s’elleva  entre 
ces  deux  Princes,  lefquels  par  leurs  héraut  firent  délier  en  un  iour  l’un  à l’au- 
tre  : noftrc  Duc  fit  en  diligence  alTembler  belle  armée  avec  laquelle  il  pallâ  iuf- 
ques  à Macfiricht,  ou  Lambert  Sire  d'Oupcylnimenaencorunbonrenfortde 
Liégeois:  & le  XX.d’Aouftparun  mercredi  de  l’an  MCCC.  LXXI.ilcntraes 
terres  de  Ion  cmicmi , mettant  le  feu  à quelques  villages.  Le  Duc  de  luliers  n’a- 
voir eflé  endormi  aiant  amafie  belles  croupes  de  divers  quartiers , avec  lef- 
quelles  il  menoit  Willaume  Comte  des  Moncsfon  nepveu,  Godefroy  Sire  de 
Heynsberge  Ibn bcaufrere , l’AdvoUé  de  Cologne  & autre  grande  noblelTe,& 
combien  que  quelques  amis  eulTenc  bien  voulu  empel’eher  l’elTufion  apparente 
de  tant  de  làng,  & modérer  laquerclle  par  quelque  traiâé amiable, toutesfois 
rien  nelceut  eftre  effèébué,  car  ieudi  XXL  d'Aouftlesarmécss’eftantsappro- 
ebéesfur  la  campagne  à Ballwiller  a une  lietle  de  Geilkirche,  ronfemitauin 
tofi  aux  ercarmouches,& le  lendemain  vendredichalcunfedifporoicpourcom- 
batre  : pluficurs  perfuadoient  à noftre  Duc  qu’il  euft  à attendre  le  fecours  de 
quatre  cents  lances  que  le  Sire  de  Grancey  lui  menoit  de  Bourgogne, mais  il 
ni  avoir  moieu  de  contenir  les  armées,  tanc  elloieot  ils  portés  au  combat. 

Le  Duc  Wencelin  rangea  doneques  les  fiens  en  deux  bataillons,  delquels  il 
priut  le  premier  à fa  chargeavec  le  Comte  de  S.  Pol,&l’autre  fut  commis  à 
Robert  de  Namur.  Le  Duc  de  luliers  fe  mit  aufii  en  bon  ordre,  & fut  la  ba- 
taille commencée  avec  trelgrande  furie  & chaleur  envers  les  feps  heures  du 
matin  ; de  prim  abbord  les  uoftres  chargèrent  l’ennemi  avec  telle  valeur 
qu’ils  lui  firent  reculer  bien  loin  avec  perte  fi  notable  que  défia  ils  s’afTeu- 
roienc  de  la  viéloire  ; mais  Eduard  Duc  de  Gueldrcs  avec  fes  troupes  eftant 
iërvenu  fit  tourner  la  chance,  car  il  donna  tant  à l’impourveu  fur  le  flanc  de 
nos  elquadrons,  que  le  tout  fè  mit  en  defordre  avec  notable  confiifion , ccque 
tellement  anima  ceux  qui  défia  avoient  tourné  le  dos  <jue  de  nouveau  ils  re- 
tournèrent à la  charge,  & (c  iervants  de  l’opportunité  les  défirent  entière- 
ment. Le  nombre  des  tués  futgrand.&  particulièrement  de  noftrecofté, entre 
lefquels  font  nommés  Gui  de  Luxembourg  Comte  de  S.  Pol,  Henry  de  Cuyek 
Sire  de  Hoochftraten,Gerlac  de  Boulant  Sire  de  Rolley, Willaume  Sire  de  Ha- 
mal.  George  de  Vilpach,  Henry  de  Waienberge.Iean  dcLiercSiredeNorder- 
wijek,  Louis  de  Sampy  , Wouthier  deludoguc,  lean  de  Calfteren  , Franco 
Swaef,  Wouthier  Pijpenpoy , Willaume  de  Glimes,  Gérard  Rollebuc& lean 
de  Redelgem  coûts  Chevaliers,  avec  quantité  d’autres  dont  les  noms  ne  font 
venus  à ma  cognoillàncc.  Le  Duc  Wencelin  demeura  prilônnier  avec  Wal- 
leran  fils  au  Comte  deS.Pol,Robert  de  Namur  SiredeRcnaix  ,Louisde  Namur 
Sire  de  Petegem,  Willaume  fils  au  Comte  de  Namur  leurnepveu,Ieanfilsai(ué 
au  Sire  de  Breda,  & autres  Chevaliers  & nobles  iniques  au  nombre  de  deux 
cents  Sc.  Icptante.  Du  codé  de  l’ennemi  y euft  femblablement  beaucoup  de 
morts  & entre  autres  Eduard  Duc  de  Gueldres,  qui  fiir  la  fin  de  la  bataille 
ayant  levcibn  bacinet  pour  (è  refiraifehir  fut  frappé  d’une  flelche  au  vifage 
par  certain  Herman  Bier  de  Hcte  qui  eftoit  de  là  fuité,  & dilent aucuns  que 
ce  fut  pour  ialoufie  conceué  à caulè  de  l’accointance  trop  familière  que  le 
Duc  avoir  avec  la  femme  dudiét  Herman  ; tant  y at  qu’Eduard  mourut  de  la 
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I E H K E blelliire  le  troficlîne  kmr  ipres  ; il  y en  at  qui  rapportent  ceft  aeddeot  arrivé 

Ducuee-  au  Duc  Eduard  à la  divine  vengeance,  par  ce  que  contre  toute  radon  il  avoic 

détenu  en  prifon  fon  frere  ailne,  à qui  il  cftoit  oblige  par  honntiagc  Sc  ride-  > 

lité,  l'elpacededix  ans;  ellant  choie  bien  certaine  que  celui  qui  entreprend 
iniuflement  contre  l'on  ami , ne  peut  bonnement  prolperet  Cir  Ion  ennemi , & 
lins  faute  Dieu  cil  le  fouvetain  iuge  des  Princes  & de  leur  conlèils  violeur. 

L’on  dift  aulTi  que  le  Comte  de  S.  Pol  ellant  trouvé  entre  les  mortsauroit  elle 
tué  par  certain  varlet  à langfroid  aptes  la  bataille,  de  quoi  le  Duc  de  luliers 
lé  léroit  tellement  falchce  qu’il  auroit  faiél  pendre  & cllrangler  lcdiél  variée 
pour  n’avoir  elpargné  le  làng  d’un  Prince  de  li  grande  nailTance.  Entre  touts 
ceux  qui  des  nollres  méritent  qu’on  eu  face  loUable  mention  elldes  premiers 
Henry  de  Cuy  ck  Sire  de  Hoochllraten , de  qui  Edmond  de  Dintre  rapporte, 
qu’il  ietta  par  terre  l’Ellandart  du  Duc  de  Gueldres,  & avant  qu’il  perdit  la 
vie,  tua  de  fa  main  propre  bien  loixantc  & lépt  de  lés  ennemis.  Les  Prind- 
paux  chelsde  nollre  armée  lélonunancien  cathalogue lurent  SimonComtede 
Spaenhem &dcVianden  SiredcGrimberge,  Henry  SircdcDidl.IcandeLos 
Sire  d’Agimont  de  Wailhain  & de  lauchc,  Willaurae  d’Abcoude  Sire  de 
Gaesbeck  & Tes  fils,  ThicrydeHornesSiredcPertt'cys,lcan  Sirede  Polanca 
de  le  Lccke  & Breda,  lean  Sire  de  Rotlélaer,  Henry  deCuyek  Sire  de 
Hoochllraten  fuldiâ , lean  d’Aa  Sire  de  Grimberge&tic  laGrurhulc , Olloa 
Sire  dcTralignics,  Renaud  Sire  de  Schoonvorll  & de  Sichcnc, Gérard  de  lauche  I 

Sire  de  Hierges , lean  Sire  de  Sevenborn , de  Cranendonck  &d'Endhoven,  | 

lean  Sire  de  Witthem , Collin  Sire  de  Ranll  & de  Bcrchcœ,  Gérard  Sire  de 
Vorlélaer  Challclain  de  ludogne , Gérard  vander  Heyden  Sire  de  Bonterl-  I 

hem  & Rafle  de  le  Rivière  Sirede  Grès  & de  Lintre.  Du  quartierde  Lovain  ; 

elloient  les  chefs  lean  Challelain  de  Montenac  & Godefroy  Sire  de  Grafes  I 

Ibnfrere,  Gilles  de  RijekeMayeur,  Willaurae  & Morel  de  Wilre,  leande  > 

Calfleren,  lean  s’Heren-Godevaerts,WauthierdcQuadebrugge, Louis Vter-  I 

litnmingen,  lean  de  Calfleren  le  ieune,  Willaume  de  Wincfcle.Iean  de 
Swartere  & lean  Platvoet  de  Waenrode.  De  ceux  de  Bruxelles  clloienc 
conducteurs  principaux,  lean  deBouchout  Challelain  de  ladiâe  ville, Henry 
de  Duffle,  Robert  d’Aftche  , Sigerd’Ollkerke,  Henry  de  Quadercbbe.Ar-  ' 

non  de  Selleke,  lean  de  Rcdelgcm  Amman , lean  vander  Mceren  de  Savent-  ' I 

hem,  Siger  vanden  Heetvelde,  Wauthier  & Gisbert  Pijpenpoy , lean  & 

Willaurae  de  Meldert,  lean  de  Hellebeke,  leande  Bccr,  Nicolas  & Franco 
de  Swaef , Willaume  d’Aa . Gérard  vander  Elll , Edmond  de  Roovcrc , Gérard  < 

8c  Florent  Rollebuc,  leand’Opbcm,  lean  van  Hammc , Wanthier  deBert-  ; 

, hem,  Daniel  vander  Tommen  , Henry  de  Bouchout,  Robert  dcRerlaer, 

Wauthier  de Lathem,  GillesdeLeeuw,  Henryrje  IcMoere&PierrePalcha- 

ris.  Les  Capitaines  de  ceux  du  Marquilàt  d’Anvers  furent  Willaume,  Wan- 

thicr&  Adam  de  Berchem  frétés,  Iean&  Henry  de  Ranll,  Godefroy  de  Lie- 

rc  Sire  d’Immerfele  fc  de  Wommelgem  , & Charles  Ibn  frere,  Arnou  de 

Crainhem  Sire  de  Grobbendonk , lean  de  Liere  Sire  de  Norderwijek,  Wou- 

thier  de  Sompecken,Iean  dePolanen , lean  de  RenelTe,  Henry  de  Beiges,  Ni-  j 

colas  van  Kets , lean  de  Nieullrate , lean  de  Scadcbroeck,  lean  vanden  Houte, 

lean  de  Nieubourg  & autres.  Ceux  de  Boifleduc  furent  menés  par  Willaume 

de  Bocllel , Arnou  de  Goore , lean  deGcIdorp,  ArnouDickbier,  Richoldde 

Cock,  &c.  Ceux  de  Thillemont  par  leanSirc  de  Kersbeke  &deGrxifenhove, 

Henry  de  Meldert,  lean  & Willaume  de  Doras,  Iwain  de  Wingene,  Gé- 
rard de  Bock  van  Heleshem , lean  de  Winthem,  &autres.  Du  quartier  du 
Wallon-Brabant  lurent  les  principaux  Ollon  fils  de  Tralignics , Boudewia 

de 
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dcFontaincs,  Leoude  Maifcais  SiredeGofelies.lean  Sir« de Glinieî  &d’0-  JzàKt 
perbais,  Willaume di<ftl’ArdenoisSirede Spontin, Louis*  Kobert& leande 
Doiçclberge frétés,  Morel  Sircde  Rixenlàrt*  Ican&  Rokod  de  Boigncvali 
Ladillau Sire d'Arquenne,  Henry  Martel,  Aubert  de Corbais , Rcnandde 
Honcoutt,  Arnou  de  Marie-fart , Willaume  deGlimes  de  ludogncj  Gode- 
froy Sire  de  Bordeaux,  Bord  de  lupplu,  Daniel  de  Celles^  Wauthier  de 
ludoguc,  Wcmier  de  Longebamp,  Godefroy  de  Haonnt,  Arnou  de  Molen- 
bais  Sire  de  Linchemeau,  Simon  Sire  de  Harbais,  Arnou  vanden  BoAcIk, 

Jean  de  Boller,  AmoudcMclin,  &c.  Les  principaux  des  troupesauxiliaires 
frirent  Gui  de  Luxembourg  Comté  de  S.  Pol  & ibn  fils  Walleran,  Robert 
deNamurSirede  Reuaix,  Louisde  NamurSire dePetegemlbnfrere,  Willau- 
mc  fils  aifné  au  Comte  de  Namur  leur  nepTCU , Jacques  de  Bourbon  Sire  de 
Préaux,  leanComtcdeSpaenhem,  lean  Comte  de  Salme  en  Ardenne,  Pierre 
deBar  filsau  Sire  de  Pietrefort,  LambertSired'Oupey  & deChamoot,  Wil- 
laumede  BrederodeSirede  Waelwijck,  Vlric  Sire  de  Feneftranges,  Bande- 
win  de  Monderdorf  Sire  de  Monjardin,  Pierre  Sire  de  Cronenborg,  lean 
de  Gronfvelt  Sire  de  Malbutg , Thiery  de  WcUicnhufe  j Gerlac  de  Boulant 
Sire  de  Rollcy , Willaume  Sire  de  Hamal,  FrambachrandenBroecke,  lean 
d’Oye,  Philippe  Sire  de  Florenges,  Beyer  de  Bopaerden:  Robert  Sire  de 
Montigny  cnOUrevant,  Ery  de  Conflans,  OttonSire  de  Contrecoeur  &de 
Wedergrats,  Allemand  Bauard  de  Haynaut , Gui  de  Honcourt  Sire  de 
Lefdaing,  lean  d’Arckel  diâ  Oem,  George  deVilpach,  Wenry  de  Waien- 
berge,  Louisde  Saimpy,  Thomas  d’Holface,  lean d’Arenticres & pinfieurs 
autres.  Le  Duc  de  luiiers  ayant  obtenu  une  yiéloire  fi  fignalée  fit  tfidribucr 
entre  les  Princes  & Seigneurs  qu’eftoient  venus  à fou  lecours  les  prifonniers 
aulquels  il  fit  afles  courtois  traiâcmcot,  & particulièrement  au  Duc  Wen- 
cclin  ibn  coufin  liTu  germain,  lequel  il  mena  lui  mefine  à Iulicrs  & de  la  le  fit 
Kojirt  conduire  au  Chaileau  de  Nidecken  ou  il  frit  detenu  afles  long-temps,  car  il 
<^<^™*°doit  de  fi  grandes  fommes  & conditions  fi  hors  de  raifon,  qu’il  n’y 
lUctn.  avoir  moyen  de  s’accommoder  avec  lui , ce  qu’efmeut  à la  Duchenc  de  le 
tranlporter  à Confluence  pourimplorer  le  fecours  de  l’Empereur  Charles  fod 
frere,  qui  la  confoia le  mieux  qu’il  Iceut,  &luiafleura  quepourlaiàilbnpro- 
chaine  elle  fentiroit  des  vifr  efledb  de  là  promeflè. 

Par  la  mort  d’Eduard  de  Gueldres  frit  le  Duc  Raynaud  Ibn  fixre  derechef 
reilabli  au  gouvernement  de  fes  Ellats , mais  il  elloit  devenu  fi  gros  & chargé  Ptnxiu, 
d’humeurs  que  fa  vie  frit  de  peu  de  duree,  & trcipaflà  le  IV,  de  Décembre 
DiJJiwtin  en  celle  melme  année  MCCC.  LXXI.  eflant  le  dernier  hoir  malle  de  la 
mailbn  de  Gueldres  defeendué  de  Gérard  Sire  de  Waflemberge  comme  nous 
avonsdiâ  ailleurs*,  par  ouïes  ancienes  partialités  & divifions  frirent  derechef 
reeufeitées,  d’autant  que  ceux  de  Bronchorll  embralTerent  le  parti  de  Ma- 
rie de  Gueldres  Duchefle  de  Iulicrs,  contre  Mathilde  de  Gueldres  Com- 
tefle  deCleves  fa  fœur  aifoce  fàvoriféc  par  ceux  du  parti  de  Hccketen , d’ou 
vindrent  à nailtre  des  grandes  confrifions  par  tout  ce  pays. 

Cependant  i’Empereur  Charles  délirant  voir  Ibn  frere  le  Duc  Wencelin  DiÊtn. 
en  liberté , emploia  delbubs  main  lean  Cardinal  au , titre  des  quatre  couronnes 
pour  traiâer  avec  le  Duc  de  Iulicrs , & lui  oflrircomme  de  Ibn  propre  moU- 
" vementques’ildonnoitlibenc  audid  Duc  Wencelin,  qu’il  feroit  en  forte  que 
hUtn.  l’Empereur  donneroit  à Ibn  fils  l’invelliture  de  la  Duché  de  Gueldres  & 

Comté  de  Sutphen,  & avec  ce  lui  feroit  clpoulcr  Catharine  fille  d’Albert  de 
Bavière  regent  d’Haynaut  & d’Hollande,  laquelle  elloit  veufve  d’Eduard  de 
Gueldrcslutdiâ,  & en  outre  promit  de  trouver  moyen  pour  fiiireconlèntiri 
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I E N H E tout  ce  le  Comte  & la  Comteflc  de  Cleves  à certaines  conditions  ; mais  le  Doc 
Duckes-  4e  luliers  traiuoit  tout  à longcur , & penloit  bien  tirer  des  grands  avantages 
parla  delivranccdenollre  Duc  : ceUcmcnC  que  ledidt  Cardinal  manda  à l’Em- 
pereur le  peu  de  rclblution  qu'il  trouvoit,  & le  peu  d’apparence  qu’il  y avoit 
de  mener  cefl:  affaire  à bonne  fin. 

L'Emfn  L’Empereur  voiant  doneques  l’opiniaftreté  du  Duc  de  luliers,  fit  affêm-  Dlmier: 
srmi'i  ton-  hier  tout  ce  qu’il  pouvoit  de  forces,  & au  mois  de  luing  de  l’an  MCCC. 
trt ^ LXXIl.  vintà  AixentrelgrandEquipagc,  menauteulàcomiiagnierimperatri- 
* ce  fa  femme , doule  Archeveiqucs& Evelqucs,  neuf  Ducs  ï: Marquis,  dix 
Comtes,  quatre-vingts  Barons  ou  Frij-Herren,  & onlc  centsChcvaliersavec 
grand  appareil  de  guerre,  de  mclmc  ic  faifoient  grandes  préventions  en  no- 
ftre  Duché,  & devoit  noftrc  armée  pall'cr  la  Meule  pour  lé  ioindre  à celle 
de  l’Empereur  J mais  Albert  Regent  d’Haynaut  en  Otton  Marquis  de  Bran- 
denbourg  Ion  frere  conicillercnt  fi  bien  au  Duc  de  luliers  leur  confin  ger- 
main, qu’en  compagnie  de  noftre  Duc  Wencclin  il  fe  vint  prelenter  parde- 
vain  l’Empareur,  & ayant  le  genoUil  à terre  il  recognur  ouvertement  avoir 
Dtlivrn-  mesfait  contre  lui,  s’eftant  mis  en  armes  contre  fon  frere  le  Duc  Weuce- 
ct  dH  ütK  lin  Vicaire  oulbuvcrain  gardien  de  la  paix  commune  ou  Lant-urede , & que 
U^tiKchn  pjf  ainii  p„„|- ayoir  la  grâce  il  remettoit  lediéf  Duc  en  les  mains,  comme 
aulfi  tours  les  débats  qu’entre  eux  y avoit,  pour  en  ordonner  comme  il  trou- 
veroit  en  équité  convenir,  priant  tant  à l’Empereur  qu’au  Duc  VVencelin  de 
ne  lui  monlircr  ou  porter  à caulc  de  ce  lucces  aucune  haineoumal  talent:  lut 
quoi  l’Empereur  l’ayant  embrallc  lui  priât  en  grâce  moiennant  le  délivrance 
de  londiéf  frere  Sc.  des  autres  prilonniers  que  le  Duc  de  luliers  tenoir  en  fe» 
mains.  Et  traiAa  fi  bien  le  Duc  de  luliers  avec  l’Empereur,  qu’au  melme 
temps  il  odlroia  à Willaumc  lbn  fils  ailné  l’inveftiture  de  la  Duché  de  Guel- 
dres  & Comte  de  Sutphene  ; lui  laiflant  le  gouvernement  & adminillra- 
tion  durant  là  minorité,  & illec  fut  encor  arrellj  le  mariage  dudiû  ieune  Duc 
deGueldresavec  CatharinefilleduRegent  d’Haynaut. 

Il  faut  croire  que  la  perte  de  la  bataille  de  Baiwilre , la  détention  du  Duc 
& la  mort  & prifoii  de  tant  de  braves  gens.  Barons,  Chevaliers&  Nobles  de 
nofire  Duché caulà  bien  d’alteration  par  tout  le  pays,  & parainfi  les  villes  de 
leur  propre  mouvement  firent  unealTcmblée  generale  à Bruxelles  le  XIII.  du 
mois  de  Février  de  l’an  MCCC.  LXXI.  ou  ils  s’allirent  parenicmble 
eftroiélcment,  & y farent  arreftés  divers  points  pour  le  maintien  Sc  confer- 
vation  des  affaires  publics,  & (jarticulicrcment  déterminèrent  que  rien  ne 
feroit  innové  ou  changé  au  gouvernement , ains  que  tout  demeureroit  en 
mefine  eftat  comme  iniques  lors  il  avoit  efté,  & que  les  (latuts  & ediâs  or- 
donnés aux  convocations  generales  de  Cortemberge  feroient  prccifemenc 
entretenus  & obicrvés  fans  aucune  relaxation.  Dmtrr, 

Eftant  le  Duc  depuis  retourné  en  lès  pays  l’on  fit  derechef  convocation 
generale  des  Eftats  àCortemberge  en  l’an  melme  MCCC.  LXXII.  lourde  ' ***' 
S.  Lambert  ou  furent  propolés  divers  moiens  pour  fubvenir  aux  chaiges& 
debtés  contraflées  par  lés  guerres  palTées,  & notamment  par  la  demiere 
perte.  & fut  accorde  une  ayde  de  neuf  cents  mille  moutons  monnoie  de 
«»/«/  Vilvordc,  Iciquelson  foumiroit  par  payements  félon  l’ordonnance  des  depu- 
‘ tes  par  les  Eftats.  Aulfi  ordonna  le  Duc  en  la  mefme  afiemblée.  Que  de  la 

en  avant  lèlon  les  anciens  ufages  les  fept  Efehevins  de  la  ville  de  Lovain  fe- 
roient efleus  hors  des  fept  lignages  privilei>és , comme  auffi  dix  Sc  neuf 
Confcilliers  iurés  dcfqucls  deux  feroient  maiftres  de  la  commune  ou  Bourge- 
maiftres  & fix  feroient  cenlcurs  des  manifaiftures  des  laines,  & de  la  com- 
munauté 
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munautc  fcroicnt  dioifis  deux  Confcillicrs-iurés  Sc  deux  Cânfeursfahs  plus.  jEHs-r 
Que  par  toutes  les  villes  lèroient  défigncs  peribnnes  capables  pour  s’infor-  Duches- 
nier  & faire  deuës  enqueftes  liir  le  comportement  de  ceux  qu’avoient  eu 
quelque  adminiftration  ou  Office  depuis  l’an  M C G C.  LI.  & que  leldiâes 
irerlonnes  dévoient  corriger  & taxer  à amende  ceux  qui  lèroient  trouves 
coupables  félon  la  qualité  du  delift  & exccs  commis.  Qiie  la  Charte  & 
ordonnance  tàide  par  le  Duc  lean  II.  en  l’an  M CGC.  Xll.  feroit  mainte- 
nue prccilcmcnt  eu  touts  fes  articles.  Qu’aux  alTembIccs  des  Eftats  à Cor- 
teraberge  de  la  en  avant  ceux  de  la  ville  de  Licrc  envoyeroient  un  de  leurs 
EIchevins  députe,  pour  affifter  illec  eu  la  place  de  la  ville  d’Anvers  lors 
NMti  polTcdée  par  le  Comte  de  Flandre  j & les  lettres  fur  ce  données  furent  féel- 
Je  ices  par  Robert  de  Namur  Sire  de  Beaufort  & de  Renaix,  Louis  de  Namur 
BfMiet.  Petegera  fon  frere,  Walleran  de  FauquemontSire  deBorne,  Sittert, 

Herpen,  & Ravelleyn,'Thiery  de  Homes  Sire  de  Perweys  & deDuffèl, 

Swer  d'Abcoude  SiredePutteh  Gaesbeck,  leandc  PolanenSiredeleLeckC 
ikdeBreda,  Renaud  Sire  de  Scoonvorft,  lean  d'Aa  Sire  de  Grimberge  & 
Gruthufe,  leandeBouchout  Chaftelain  de  Bruxelles,  Gérard  Sire  de  Vorfe- 
laer  Chaftelain  de  ludogne . lean  Sire  de  Witthem , Gérard  vander  Heydcn 
SiredeBautershem,  Bernard  Sirede  Borgneval,  leanGodevaertsChevaliers, 

& Godefroy  de  la  Tour  Efeuier  Receveur  de  Brabant;  & furent  par  le  Duc 
& les  Eftats  defignés  pour  faire  la  taxation  de  l’ayde  confentic  lean  de  Los 
Sire  d’Agimont,  Walhain  & lauche,  lean  Sire  de  Rotlèlaer,  leandeHaes- 
bayuen&  Arnou  de  Crainhem  Sire  de  Grobbendonck,  qui  fcellercnt  auffi 
leldides  lettres  avec  Louis  de  Harcourt  Sire  de  Chaftelleraut  & d’Aer- 
fehot,  Robert  de  Bethune  Sire  de  Rumpft,  Hoboken,  &c.  Henry  Site  de 
DIeft,  Willaume  Sire  de  Welèmalc  Marefchal  de  Brabant, lean  Sirede  Pc- 
tershem,  Godefroy  Sire  de  Harduemont,  Hologne  & Op-velpc , Henry  Sire 
de  Berges  fur  Zoom , lean  Sire  de  Marbais,  lean  Sire  de  SombrelTe,  Alard 
Sire  de  Reves,  Ofton  Sire  de  Tralignics,  Henry  Sire  de  Diepenbeke  & de 
Lens,  lean  de  Grimberges  Sire  d’AITche,  Franc  de  Halcn  Sirede  Lillo&de 
Mont  S.Wibert,  Rafle  de  le  Riviere  Sire  de  Neerlintre,  Florent  de  Stalle 
Sire  de  le  Rivière,  Daniel  de  BouchoutSiredcHoenbeke&Loenhout,  Hen- 
ry de  Quaderebbe  Site  de  Bieiges , Ofton  de  Wedergrate  Sire  d’Eygcne . lean 
Sire  dcGIimes,  LouisSiredeDongelberge,  GilbertdeGraven  SiredeMaleve, 

Arnou  de  Molcnbais  Sire  de  Linchemeau , Aniou  d’Opperbais , Godefroy  de 
Licrc  Sire  d’immerlcle  &deWommelgem,  lean  d’immerfele  Sire  de  Meys& 

Charles  d’Immcrfelc  frètes,  lean  de  Beere;  Wauthier  de  Duffle,  Florent  de 
Duffle  & fon  frere  lacques  de  Duffle,  Collin  de  Berehem,  lean  de  Ranft, 
lean  deScoonhove  Sire  de  Sündertj  lean  de  Meldert,  Golias  vanderTom- 
men,  lean  Pijlyfer,  leand’Ophem,  lean  van  Hamme,  lean  de  Wavre,  Morel 
de  Rixenfârt  & lean  vandcil  Bifdomme  Chevaliers,  Wauthier  Sired’Engicn^ 
n lean  Sire  deCranenclonck&  de  Sevenborne,  lean  Sire  de  Cuyek , lean  Sire 

‘ deMcgene,  lean  de  Berlaer  Sire  de  Helmont,  lean  Sire  de  Hevetle  Cham- 

brierdeBrabant  & WillaUmeSire  deBocftel  &de  WavrcEfcuiers. 

En  la  mefme  année  MCCC.  LXXll.  dimanche  apres  la  fefte  de  noftre  ct^ntiji 
Dame  noftre  Duc  & lean  d’Arckel  Evefque  de  Liege  à la  requilttion  des 
. EIchevins  & communauté  de  la  ville  de  Maeftricht  ordonnèrent  par  forme 
orA»»«-  de  loi &ediét  perpétuel  les  articles  fûivantS,  que  tout  ce  que  ci-devant  avoir 
eeipcur  efté  ordonné  par  ceux  du  Conleil  de  ladiâe  ville  fans  l’adveu  & féel  du  Duc 
& de  rEvefque  ferai  nul  & lins  valeur.  Que  les  Efehevins,  Conlèilliers& 
pruit.  Officiers  de  la  ville  à l’entrée  de  leurs  offices  iurerontd’oblcrver&fàireobfer- 
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lENNE  tout  ce  leComte&laComtefledeCIcvesàccrtaincsconditioDSi  maislcDuc 
Duchés-  de  lulicrs  traiuoic  tout  à longeur , & pcnloit  bien  tirer  des  grands  avantages 
paria  delivrancedcnoftre  Duc  : cellemcut  que  lediâ  Cardinal  manda  à l’Em- 
pereur le  peu  de  relblution  qu’il  crouvoit,  & le  peu  d’apparence  qu’il  y avoir 
de  mener  ceft  affaire  à bonne  fin. 

L'Emfn  L’Empereur  voiant  doneques  l’opiniaftreté  du  Duc  de  luliers,  fit  alfem-  Ditutr: 
srm'ttoa-  hier  tout  ce  qu’il  pouvoir  de  forces,  & au  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  Lrw/ari 
tyUDuc  LXXII.  vint  à Aix  en  trelgrand  Equipage,  inenautenlàcomi>agniel’lmperatri- 
* ce  fa  femme , doulc  Archcveiques& Evetques,  neuf  Ducs  S: Marquis,  dix 
Comtes,  quatre-vingts  Barons  ou  Frij-Herren,  & onlê  cents  Chevaliers  avec 
grand  appareil  de  guerre,  de  incline  le  faifoienr  grandes  préventions  en  no- 
ure  Duché,  & devoir  noftrc  armée  pad'er  la  Meule  pour  le  ioindre  à celle 
de  l’Empereur;  mais  Albert  Regcnt  d'Hayuaut  en  Otton  Marquis  de  Bran- 
denbourg  Ion  frere  conlcillcrcnt  fi  bien  au  Duc  de  lulicrs  leur  coufin  ger- 
main. qu’en  compagnie  de  noflre  Duc  Wencelin  il  fe  vint  prclenter  pardc- 
vant  l’Empereur,  & ayant  le  genoUil  à terre  il  recognur  ouvertement  avoir 
Dilivrn-  mesfait  contre  lui,  s'cflant  mis  en  armes  contre  fon  frere  le  Duc  Weace- 
tr  Jh  Duc  Vicaire  oufouverain  gardien  de  la  paix  commune  ou  Lant-vrette , & que 
U'iMcthm  avoir  la  grâce  il  remettoit  lediéi  Duc  en  les  mains,  comme 

aulli  tours  les  débats  qu'entre  eux  y avoit,  pour  en  ordonner  comme  il  trou- 
veroit  en  équité  convenir,  priant  tant  à l’Empereur  qu’au  Duc  Wencelin  de 
ne  lui  monlircr  ou  porter  à caulé  de  ce  lucces  aucune  haineoumal  talent:  fiir 
quoi  l’Empereur  l’ayant  embrafle  lui  print  en  grâce  moicnnant  le  délivrance 
de  londiéf  frere  & des  autres  prilonniers  que  le  Duc  de  lulicrs  renoir  en  lèS; 
mains.  Et  traiâa  fi  bien  le  Duc  de  lulicrs  avec  l’Empereur,  qu’au  mclme 
temps  il  oéfroia  à Willaume.lbn  fils  ailné  l’invelliturc  de  la  Duché  de  Gucl- 
dres  & Comte  de  Sutphenc  ; lui  laifiant  le  gouvernement  & adminillra- 
tion durant  là  minorité,  & illec  fiit  encor  arrefij  le  mariage  dudiâ  icune  Duc 
deGueldrcsavec  CatharinefillcduRcgcnt  d’Haynaut. 

Il  faut  croire  que  la  perte  de  la  bataille  de  Baiwilre , la  détention  du  Duc 
& la  mort  & prifon  de  tant  de  braves  gens , Barons,  Chcvaliers&  Nobles  de 
nofireDuehécaulâ  bien  d’alteration  mr  tout  le  pays,  & parainfi  les  villes  de 
leur  propre  mouvement  firent  unearfcmbléc  generale  à Bruxelles  te  Xlll.  du 
rpr-  mois  de  Février  de  l’an  MCCC.  LXXI.  ou  ils  s’allirent  parcnlemblc 
Xmi  ellroiiScment,  & y furent  arrcllés  divers  points  pour  le  maintien  & confcr- 
vation  des  affaires  publics,  & prticulicrcmcnt  déterminèrent  que  rien  ne 
£imlUs.  feroit  innové  ou  changé  au  gouvernement,  ains  que  tout  demeureroit  en 
mefmc  eftat  comme  iniques  lors  il  avoit  efté,  & que  les  ftatuts  & ediâs  or- 
donnés aux  convocations  generales  de  Cortemberge  feroient  prccifcment 
entretenus  & oblervés  fans  aucune  relaxation,  Di'xrr. 

Eftant  le  Duc  depuis  retourné  en  lès  pays  l’on  fit  derechef  convocation 
generale  des  Eftats  à Cortemberge  en  l’an  meline  M C C C.  LXXll.  lourde  ' 

S.  Lambert  ou  furent  propolés  divers  moiens  pour  fubvenir  aux  charges  & 
debtes  contraâées  par  lés  guerres  paffecs,  & notamment  par  la  derniere 
perte.  & fat  accordé  une  ayde  de  neuf  cents  mille  moutons  monnoie  de 
<«  enfin  Vilvordc,  Iciquelson  fourniroit  par  payements  félon  l’ordonnance  des  depu- 
' Cnirm-  pjf  [gj  Eftats.  Aurtî  ordonna  le  Duc  en  la  mefme  affcmbléc.  Que  de  la 
en  avant  Iclon  les  anciens  ufages  les  lèpt  Efehevins  de  la  ville  de  Lovain  fe- 
roient effens  hors  des  fept  ligotées  privilèges  , comme  aulfi  dix  & neuf 
Confcilliers  iurés  dcfquels  deux  feroient  maiffres  de  la  commune  ou  Bourge- 
maillres  & fix  feroient  cenlcurs  des  manifaâures  des  laines,  & de  la  com- 
munauté 
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munautc  feroicnt  choifis  deux  Confcillicrs iurcs  & deux  Cdiilcurs  (ahs  plus.  Jekki. 
Que  par  toutes  les  villes  lcroient  défignes  perlbnncs  capables  pour  s’infor-  Duciu s- 
mer  ik.  faire  deucs  enqueftes  lut  le  comportement  de  ceux  qu’avoient  en  *'• 
quelque  adminiftration  ou  Office  depuis  l’an  MCCC.  LI.  & que  Icidiâes 
jrerlonnes  dévoient  corriger  & taxer  à amende  ceux  qui  feroienr  trouve's 
coupables  i'clon  la  qualité  du  delift  & exccs  commis.  Que  la  Charte  & 
ordonnance  faidc  par  le  Duc  Ican  II.  en  l’an  MCCC.  XII.  feroit  mainte- 
nue precilement  en  touts  fes  articles.  Qu’aux  alTemblées  des  Ellats  à Cor- 
teraberge  de  la  en  avant  ceux  de  la  ville  de  Lierc  envoyeroient  un  de  leurs 
EIchevins  député,  pour  affifter  illcc  en  la  place  de  la  ville  d’Anvers  lors 
polFcdéc  par  le  Comte  de  Flandre  ; & les  lettres  fur  ce  données  furent  féel- 
' lées  par  Robert  de  .Namur  Sire  de  Bcaufort  & de  Renaix,  Louis  de  Namur 
Sire  de  Petegem  fon  frere,  M^alleran  de  FauquemontSire  deBorne,  Sittert, 

Herpen,  & Rave(lcyn,’Thiery  de  Homes  Sire  de  Perweys  & deDufîèl, 

Swer  d'Abcoude  SiredePutte  8c  Gacsbeck,  lean  de  PolanenSiredelcLeckC 
dédcBrcda,  Renaud  Sire  de  Scoonvorft,  Ican  d’Aa  Sire  de  Grimbergc  & 
Gruthulé,  leandeBouehout  Chaftclain  de  Bruxelles,  Gérard  Sire  de  Vorfe- 
laer  Challelain  de  ludogne,  lean  Sire  de  Witthem,  Gérard  vander  Heydcn 
SiredeBautershem,  Bernard  Sirede  Borgneval,  leanGodevaertsChevaliers, 

& Godefroy  de  la  Tour  El'cuier  Receveur  de  Brabant;  & furent  par  le  Duc 
& les  Eftats  defignés  pour  faire  la  taxation  de  l’ayde  conlcntie  lean  de  Los 
Sire  d’Agimont,  Waîhain  & lauche,  lean  Sirede  Roticlaer,  leandcHaes- 
baynendc  Arnou  deCrainhem  Sire  de  Grobbcndonck,  qui  féelicrent  auffi 
leldiétes  lettres  avec  Louis  de  Hareourt  Sire  de  Chaftelleraut  & d’Aer- 
fehot,  Robert  de  Bethune  Sire  de  Rumpft,  Hoboken,  &c.  Henry  Site  de 
Dicft,  Willaume  Sire  de  Wefcmalc  Marel'chal  de  Brabant, lean  Sirede  Pe- 
tershem,  Godefroy  Sire  de  Harduemont,  Hologne  & Op-velpe , Henry  Sire 
de  Berges  fur  Zoom , lean  Sire  de  Marbais , lean  Sire  de  Sombreffe , Alard 
Sirede  Reves,  Ofton  Sire  de Trafignies,  Henry  Sire  de Diepenbeke  & dt 
Lens,  lean  de  Grimberges  Sire  d’Alfehcj  Franc  de  Halen  Sirede  Lillo&de 
Mont  S.  Wibeit,  Rade  de  le  Riviere  Sire  de  Neerlintre,  Florent  de  Stalle 
Sire  de  le  Riviere,  Daniel  de  BouchoutSiredeHoenbeke&Loenhout;  Hen- 
ry de  Qiuderebbe  Site  de  Bierges,  Ofton  de  Wedergrate  Sired’Eygcne,  lean 
Sire  dcGIimes,  LouisSiredeDongclberge,  Gilbert dcGravcn  Sirede Maleve, 

Arnou  de  Molenbais  Sire  de  Linehemeau , Arnou  d’Opperbais , Godefroy  de 
Lierc  Sire  d’iramerlcle  8cdeWommelgcm,  lean  d’Immerfcle  Sire  de  Meys  & 

Charles  d’Immcrfelc  frères,  lean  de  Beere»  Wauthier  de  Duffle,  Florent  de 
Duflle  & fon  frere  lacques  de  Duffle,  Coftin  de  Berchem;  lean  de  Ranft^ 
lean  deScoonhove  Sire  de  Sundertj  lean  de  Mcldert,  Golias  vanderTom- 
men,  lean  Pijlyfer,  leand’Ophem,  lean  van  Hammc , Ican  deWavre,  Morel 
de  Rixenfart  & lean  vanden  Bifdomme  Chevaliers,  Wauthier  Sired’Engien , 

Ican  Sire  de  Cranendonck&  de  Sevenborne,  lean  Sirede  Cuyek,  lean  Sire 
dcMcgene , Ican  de  Bcrlacr  Sire  de  Helmont,  Ican  Sire  de  FÎcvcrle  Cham- 
brier  de  Brabant  & WillaUmeSite  deBocftel  &de  WavreEfeuiers. 

En  la  mefme  année  MCCC.  LXX}I.  dimanche  apres  la  fefte  de  noftre  Chtrutit 
Dame  noftre  Duc  & Ican  d’Arckel  Evcfque  de  Liege  à la  requifition  des 
Efehevins  & communauté  de  la  ville  de  Maeftricht  ordonnèrent  par  forme 
de  loi&cdiétpcrpetuel  les  articles  liiivantS,  que  tout  ce  que  ci-devant  avoir 
efté  ordonné  par  ceux  du  Conleil  de  ladite  ville  fans  l’adveu  & féel  du  Duc 
Sc  de  l’Evefque  lerat  nul  & (ans  valeur.  Q_ue  les  Efehevins,  Conlcilliers & 

Officiers  delà  ville  à l’entrée  de  leurs  offices  iurerontd’oblerver&faireobfcr- 
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ver  l’aDCicDnc  charte  féellce  par  le  Duc  & par  l'Evefque,  8c  qu'ils  iugeront 
félon  le  contenu  d’icelle.  LeDuc&l’Evelqu:  conllitueront  chalcun  fixCon- 
fcilliers.  Tours  les  ans  tant  les  communautés  de  l’un  que  de  l’autre  Seigneur 
dénommeront  chalcune  vingt  8t  quatre  pteribnnes,  delquels  les  officiers  ou 
Efeoutertes  defdidls  Seigneurs  reliwaivemcut  efliront  chalcun  fix,  ayant 
iceux  officiers  prealiablcment  faiu  ferment  qu’ils  ne  feront  lediâ  chois 
pour  argent,  don,  parentage  on  amitié,  ains  Iclon  leur  preud'hommie  8c 
bon  fentiment:  Icf(|uelle3  perfonues  ainli  clleuës  iront  au  confeil  avec  les 
autres  doulé  delïgnes  par  le  Ouc  & par  l’Evelque,  & lêrvitont  lelcliéles  per- 
Ibnnes  elleoës  un  an  entier,  làns  que  l’anitce  apres fuivante  ils  pniffent  eftre 
dénommés  ou  efleus  i mefme  eftat.  Perfonne  n’entrerat  au  Confeil  que  les 
Efeoutettes,  les  Elchevins,  lesBourgemaillres&Conlêillicrsfuldiâs.  Les 
Efeoutertes  choifiront  tours  les  ans  hors  du  nombre  deldiâs  XXIV.  Confeil- 
liers  chalcun  un  Bourgemaillrc  de  fon  codé , lelquels  Bourgemaillres  & 
Confeilliers  feront  le  ferment  enmainsde  l’Efcoutette  i qui  ils  appartiennent, 

& iureront  qu’ils  ne  feront  aucun  grief  ou  iutered  à la  iurildiâion  & Seig- 
neurie tant  de  l'un  que  de  l'autre  Seigneur,  ains  qu’autant  qu’en  eux  ell  ils 
procureront  l’advanccmeot  & confervation  du  droiâ  d’un  chafeun  d’eux  ; 
auffi  iureront  ils  de  maintenir  & faire  oblêrver  l’ancienne  charte  faiâe  lîir  le 
reglement  de  ladiâe  ville  Que  les  Seaux  de  chafque  cofte  réciproquement 
feront  gardés  foubs  trois  clefs  dont  la  première  aurat  l’Officier , la  féconde 
les  Efehevins,  & latroifieline  le  Bourgemaiftre;  &avec  lefdidh  Seaux  feront 
enfermés  les  anciennes  Sc  nouvelles  Chartes.  Si  le  Duc  ou  l’Evelque  eurent 
guerre  avec  qui  ce  fut,,  ils  lé  pouront  fervir  de  ladiéfe  ville  félon  les  ordon- 
nances & reglements  fur  ce  dreflés  par  leldiâs  Seigneurs,  & avec  ce  furent 
ordonnés  divers  autres  points  for  le  gouvernement  politicq  Sc  civil  de  ladiâe 
ville , que  i’obmctspour  éviter  tropgrande  prolixité. 

Les  Eflats  de  noltre  Duché  avoient  accordé  comme  did  cil  une  fubftdede  £>;««-. 
neuf  cents  mille  mourons  monnoie  de  Vilvorde,  pour  furvenir  aux  charges  Dintmi, 
ouilsfê  trouvoient,  mais  avant  que  le  paiement  le  fit  s’efmeut  débat  entre  le 
Duc  & les  bonnes  villes;  le  Duc  vouloir  que  leidids  deniers  feroient  levés 
par  lés  receveurs,  qui  auffi  en  auroient  la  diftribution  particulière,  & au  con- 
traire les  villes  (à  fin  que  l’argent  ne  feroit  diverti)  pretendoient  que  l’admi- 
niflrationdemeureroit  aux  receveurs  qu’ils  avoient  à ce  conflitués,  dequoile 
Duc  fecontentoit  alTés  mal , .comme  auffi  de  l’allémblée  des  villes  ci-devant 
tenue  à Bruxelles  durant  fa  détention , & parainfi  il  partit  de  Bruxelles  ailes 
indigné  avec  la  Ducheflé  fa  femme  liir  la  fin  de  l’an  MCCC.  LXXXIII.  & 
alla  à Geneppe  ou  il  fit  allémbler  quelques  gens  d’armes  qui  couroient  tout 
les  pays  d’alentour , de  forte  que  l’aflàire  lé  difpofoit  à une  commotion  inte- 
fiioedemauvailéconléquence;  maisIeand’Arckel  Evelquede  Liege  conlide- 
rant  que  la  tigeor  cftoit  medecine  mal  propre  à c’eft  accident,  par  fa  pruden- 
te conduide  modéra  tellement  la  cbolere  du  Duc,  que  toutes  les  difficultés 
& débats  furent  remis  à une  alfemblée  que  lé  fit  à Braine  alleu  le  dernier 
d’Avril  veille  de  Pafques  de  l’an  MCCC.  LXXIV.  ou  auffi  fe  trouvèrent 
les  députés  dudid  Evelque  & de  foq,  Chapitre,  de  la  Comté  de  Los  & des  ““  ' 
villes  de  Liege,  Huy  & autres , & forent  illec  arrellés  & conclus  les  points 
& articles  fuivants.  Que  ceux  des  villes  de  Lovain , Bruxelles&autresdela 
Duché  de  Brabant  à l’entrée  du  Duc  & de  la  OnchelTe  eldides  villes  leur 
viendront  au  devant  avec  le  Clergé , & demanderont  qu’on  leur  pardonne  li 
en  quelque  cholé  ils  les  ponvoient  avoir  offéncé.  Que  les  lettresdonnéesfur 
les  alliances  traidés  entre  les  villes  pendant  la  prilon  du  Duc  Icroient  mis 
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en  nuias  de  (bn  Confèil  & du  Confcil  de  Cortcnbergc,  pour  y eftre  cxami-  Iinn* 
nées,  <Sc  s'il  fut  trouve  qu’elles  conticoent  aucune  choie  contre  la  Seigneu-  Duchés^- 
rie  du  Duc  ou  Duchcfic  le  tout  ferat  caflé  & annullé.  Qiic  des  neuf  cents 
mille  moutons  d’or  les  villes  & tout  le  pays  payeroient  les  huiil  cents  mille* 

& les  Ecclelialliqucs  les  cent  mille  reliants.  Et  pour  augmenter  la  bienveUil- 
lance  $c  amour  entre  lcdiél  Duc  & DuchelTe  & leurs  lubicâs  fut  ordonné 
que  de  plus  les  Villes  & le  plat  pays  donneroient  vingt  & cinc  mille  mou. 
tons . les  Ecclclialliqucs  vingt  mille,  & les  Nobles  quinfe  mille  ; lelquellcs 
Ibmincs  le  dévoient  payer  dans  la  l'aind  lean  lors  prochaine  en  trois  ans,  fé- 
lon les  reglements  liu  ce  à faire.  Que  lefdiâs  deniers  feront  receus  & di- 
ftribucs  par  ceux  qui  lèront  à ce  commis  par  le  Confèil  de  Cortenberge  & 
par  les  députés  des  villes,  avec  lefquels  le  Duc  ordonnerat  deux  perfonnes 
de  fa  part.  Et  fi  celle  fomme  ne  fiat  trouvée  lufHlànte  pour  fournir  auxehar- 
ges  & debres  contraélees  en  la  derniere  guerre , le  reliant  ferat  trouvé  liât 
les  domaines  du  Duc,  qui  s’obligea  particulièrement  de  fatisfaire  aufdiâcs 
charges  au  pludoll , & d'indemner  les  lubieéls  des  dommages  & interefls 
qu’à  celle  caule  leur  pouroient  arriver.  Et  combien  qu’à  ces  convenances  ne 
le  trouvèrent  prelènts  que  les  députés  des  villes  de  Lovain,  Bruxelles  6t 
Thillcmont  toutesfois  l’on  ordonna  qu’ils  ne  lèroient  tenues  qu’au  payement 
de  leur  quete,  & fi  aucune  des  autres  villes  firent  refus  de  payer  ce  que  par 
taxation  équitable  leur  feroir  impofé,  lefiiiâes  villes  de  Lovain,  Bruxelles  & 
Thillemont  promirent  d’alfiller  au  Duc  pour  à ce  les  contraindre  par  toute 
voye  poflîble.  Et  parmi  ce  feroient  afiopis  & mis  en  oubli  touts  malentendus 
& dilTentions  palTécs;  refervé  en  tout  la  iurifdiélion  & authorité  au  Duc,& 
les  privilèges , loix  & Franchifes  des  villes.  Que  le  Duc  & la  DuchelTe  don- 
neroient leurs  lettres,  par  lefquellcs  ils  recognoiflroient  que  celle  avde  de 
neuf  cents  mille  moutons  oélroiée  par  les  villes,  plat  pays  & Ecclefialtiques, 
ne  leroit  à t’advenir  tirée  à confcquence.  ains  que  le  pays  de  Brabant  de- 
meureroit  en  ces  anciennes  libertés, coullumes,  tauxes  & lèrvices  fans  pins. 

Qiie  de  tout  ce  traiélé  & convenances  lèroient  drelfées  lettres  en  forme  dans 
ledimmehe  apres  l’Alèenfion  lors  prochaine  : & s’il  y eull  quelque  doute 
ou  obfcuritc  en  icelles , deux  perlbnnes  de  chalcunedefdides  villes  iroient  à 
Gcncppe&  y demeuroient  iuiques  à ce  que  rexplication&cfclairciflèment 
en  fèroit  faiCl.  Et  à tout  ce  furent  prefents  de  par  l’Evefque  de  Liege  Lam- 
bert Sire  d’Oapey,  Baudewin  de  Santhon  Chevaliers,  {icCorbeul  de  Hoben- 
geon  ; de  par  la  Chapitre  de  Liege  Anthoine  l’Official&  SIgerde  Nuwenllee- 
neChaooine  illec  & Doyen  à Maellricht,  de  parla  ville  de  Liege  Bertrand 
de  Liers  Chevalier  maiflrede  la  commune,  Willaumede  Gras,GobertFroyn- 
tel , Gérard  de  Puthey  & Lambert  Cortiveal  : de  la  ville  de  Huy  Willaumc 
de  le  Wael  maiflrede  la  commune,  Henry  Pollaerde,  Arnou  & Herman 
vande  Stacke  Efehevins  : de  par  le  Duc  & de  la  ’Ducheflè  Robert  de  Na- 
mur  Sire  de  Bcaufort  & de  Renaix,  Lotus  de  Namur  SircdePetegemfbn  fre- 
re,  lean  dcRodcmachSiredeMilenberg,.  <ean  d’AaSire  de  la  Gruthufè&de 
Grimbergc  Droflard  de  Brabant , lean  de  Bouchout  Chaflelain  de  Bruxelles  , 
lean  Sire  de  Witthem , Bernard  Sire  de  Borgneval , Huwaert  Sire  d’Elteren  & 

Erard  de  Fontois:  de  par  le  Confèil  de  Cortenberge,  lean  Sire  d’Agimont& 
lean  Sire  de  Rotfelaer  Senefchal  de  Brabant:  de  par  la  ville  de  Lovain  lean 
Crupelant,  Henry  Pijlylèr,  Gofuin  de  Quadebmgge , Simon  Minemoen  & 
lean  de  Witte:  de  par  le  ville  de  Bntxelles,  Everard  s’Herclaes,  leandeLeeu- 
we,  Nicolas  Swaef  Chevaliers , Henry  de  Hertewijek,  Sigerde  Woluwe, 
lacques  Timmerman , Gilles  de  Loolc,  Engclbert  vander  Noot  & Nicolas 
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le  (INF.  de  S.  Guericx:  & de  par  la  ville deThillcmontArnou  de  leWijerc,  ArnouR 
Duchés-  Icaii  de  Kersbeke  Chevaliers,  Iwain  de  Mcldcrt , Ican  van  Halle, Henry  Oli- 
viers & Reynier  EIcoutette  de  Houthem . , 

Le  Duc  & la  DuchclTe  par  leurs  lettres  données  à ter  Vueren  le  IX.  de  Prtmru 
Novembre  de  l’an  M C C C.  L X X I V.  rccogneurent  que  l’aiTiftcncc  &con- 
tribution  que  ceux  de  la  ville  & terre  de  Brcda  avoient  faié^  avec  les  autres 
villes  de  Brabant,  n’avoit  elle  de  droidt  ou  obligation , ainsde  bonne  volon- 
té & grâce,  & particulièrement  d’autant  que  le  Duc  en  peribnne  avoit  elle 
prins  en  la  bataille  de  Ballwilre  , & pour  fecourir  Ican  de  le  Lecke  fils 
aifnc  du  Sire  de  le  Lecke  8c  de  Brcda,  qui  demeura  aulTi  prilonnieren  ladidfe 
bataille.  Etpromirent  ledidt  Duc  & DuchclTe  de  conlerver  ladidte  ville  & 
terre  de  Brcda  en  leurs  anciennes  libertés  & franchil'es  ; lèlon  le  contenu  des 
lettres  que  fur  ce  ils  leur  avoient  odfroiés;  mais  ccfic  Franchilc  fût-  depuis 
retranchée  & limitée  par  Anthoine  de  Bourgogne  Duc  de  Brabant  comme 
en  Ton  lieu  ferat  rapporte. 

En  Tan  mcfme  MCCC.  LX'X  I V.  ceux  de  Thuin  bannirent  de  leur  ville  K-Jx/tive. 
deux  EIchevins  foubs  quelque  pretext  frivole  , ce  que  TEvcIquc  de  Liège 
print  de  fi  mauvaife  part  qu’il  envoia  quatre  perl'onnes  de  fbn  Conlèil  pour  GtmUonrs. 
reflablir  Icfdidls  Efenevins,  à quoi  toutesfois  ceux  de  Thuin  s’qppolcrcnt , 

& palTa  l’affaire  fi  avant  que  fur  quelques  propos  iniurieux  un  defilifts  Con- 
fèilleurs  tua  lean  Hart  Bourgemaifire  de  ladidle  ville,  ce  que  caulàun  tu-  - 
multe  fi  loudain  que  les  Conlcillicrs  furent  contraint  de  fc  fàuver  en  di- 
ligence, &commedefiail  y avoit  quelque  mclcontentcmeiit  entre  les  Villes 
du  pays  de  Liege  & leur  Evelque , ce  petit  fùbiedt  fervit  d’amorce  pour 
embrafier  de  troubles  & fèditions  tout  ledidt  pays.  Ilsconftituerentdoncqucs 
pour  Ifur  mamboir  Wauthicr  de  Rochefort  Sire  de  Hannefîc  & commen- 
cèrent à faire  des  afTemblécs  & le  mettre  en  armes  de  touts  coftés.  Noftre 
Duc  ayant  entendu  cela  vint  à Liege  avec  Ican  Sire  d’Agimont  & autres 
de  Ton  Confcil , 8t  fi  bien  traiâa  avec  les  députés  des  villes  que  l’on  arrefia 
certaines  convenances,  par  Iciquellcs  fut  diét.  Qiic  TEvcfquc  de  lacn avant 
ferat  tenu  de  pourvoir  les  gouvernements  de  Stochem  & d’autres  fortrefTcs 
du  pays  à des  perlbnncs  qualifiées,  ayants  terres  R biens  dans  ledid  pays. 
Quel’EvcIque  confirmerat  Telcâion  des  vingt  & deux  perlbnncs  defignees 
|xjur  s’informer  & redrcfTcr  les  abus  & exces  commis  & à commettre  par 
les  officiers  & miniflrcs  tant  en  matière  de  iuftice  que  de  finances  : mais  ce 
traifte  d’accord  ne  fut  bien  entretenu  } car  comme  les  gourmans  quand  on 
leur  donne  le  doit  prennent  Icpoing  entier,  tontainfi  les  vingt  & deux  eflants 
confirmes  s’advanccrent  à faire  des  enquefics  mcfme  fur  lesadions  de  leur 
Evefque,  lequel  voyant  que  l’audace  du  peuple  croifibit  de  iour  à autre, 
trouva  bon  de  fè  retirer  à Maellricht,ou  ayant  lèionrnc  peu  de  temps  il  palTa 
en  Avignon  devers  le  Pape  Grégoire  XI.  à qui  il  forma  de  fi  grandes  plain- 
tes, que  tout  le  pays  de  Liege  fut  rais  en  Interdit , mais  noftre  Duc  pour  la 
féconde  fois  mena  fi  bien  toutes'deux  les  parties , que  finalement  en  l’an 
MCCC.  LXXVI.  ils  les  mit  d’accord  au  grand  contentement  tant  de  l’E- 
vcfque  que  du  peuple. 

Entretant  ceux  de  villes  de  Boifle-duc  & de  Heufden  entrèrent  en  grands 
débats  fur  les  limités  de  leurs  iurilifitions  aux  villages  de  Vlicmen  & Engc- 
u'J^exxJe  quelques  années  anparavanc  elles  avoient  efte  prccilé- 

Boijle-Uxc  ment  defignees  par  Bernard  Sire  de  Borgncval  lors  à ce  commis  par  le  Duc  Prrmt  I 

Ican  III.  mais  comme  la  terre  de  Heufden  cftoit  du  Domaine  du  Comte  tvS- 
d’Haynaut  & Hollande,  les  Officiers  qu’il  y avoir  conftitué  ne  fe  contente- 
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rent  de  ce  qu’allors  avoit  eftc  ordonné,  d’ou  vindrctit  à s’efmouToir  des  con-  Unnr 
tentions  allés  daogereulés  entre  les  habitans  de  l'un  & l’autre  quartier  : Ï’i'cres' 
tellement  qu’en  l’an  MCCC.  LXXIl.  lean  de  Nederven  mit  le  ftu  à la 
mailon  de  Laurent  vandeï  Putte  à Honfenort  en  la  terre  de  Heulden.  AulTt 
Nicolas  & Florent  de  Borfele,  lean  de  Rcncflc&  autres  Seigneurs  firent  ar- 
relier  les  biens  des  Brabançons  en  Séelande.  Renaud  filsde  BrederodeSirede 
Ceuncpl'ur  la  Meule  entra  en  la  Campine  & brufla  plufieurs  mailon  à S. Oe- 
denrode  & aux  environs  : fur  quoi  ceux  dcBoilleducBmIlereot  les  villagesde 
Vlicmen  & Engelen:  quelque  gens  du  Duc  entrèrent  aulli  au  pays  d’Hay- 
naut , & ravagèrent  toute  la  terre  devers  Valempont  : Le  maieurde  Lovain 
print  en  arrell  plufieurs  bien  des  Hollandois , de  lorte  que  la  defblation  elloit 
grande  des  deux  collés , mais  quelque  amis  firent  fi  bien  que  nollre  Duc  & 
le  Regcnt  d’Haynaut  &d’HoIIandc  remirent  toutes  les  difTercncesSe  débats  à 
l’arbitrage  de  quatre  perfonnes  qu’à  ccll  efiêét  iis  choifirent  réciproquement 
l’un  du  conleil  de  l’autre.  Les  elleus  de  nollre  collé  furent  lean  d’Aa  Sire  de 
Grimberge&delaGruthufe,  & Gérard  vander  Hcyden  Sire  de  Bautershem; 

& du  collé  d’Haynauc  Philippe  de  Polancn  Sire  de  Chappelle,  & Conrard 
Doyen  de  l’Eglilê  de  nollre  Dame  à la  Haye,  avec  lelquelsdc  commune 
main  ils  conllituerent  pour  iuge  Ibuverain  lean  de  Polancn  Sire  de  le  Lecke  ’ 
&deBrcda,  le  tout  par  lettres  de  compromis  données  à Gertrudenberge  le 
XIX.  iour  d’Aoull  de  l’an  MCCC.  LXXIV.  mais  comme  depuis  lefdiélsGc* 
tard  Sire  de  Bautershem  & Philippe  de  Polancn  vindrentà  faillir,  ou  bien 
par  ce  qu’ils  fc  trouvèrent  empelchés  ailleurs  , l’on  defigna  en  leurs  places 
Cmt~  Godefroy  de  la  Thour  & Rengier  WillemanS-Ibne  Icfquels  avec  les  rufiiom- 
»09tft  IDvS  arbitres  & Ibuverain  prononcèrent  leur  arbitrage  à Breda  le  XVIII. 
uâtaecs.  d’Oélobre  de  l’an  lufdidl , & par  icclui  ordonnèrent  plufieurs  points  rap- 
portées au  large  es  lettres  fur  ce  données  que  i’obmets  pour  abbrevier.  Eten- 
tre  autre  articles  fut  déclaré , que  Renaud  de  Brederode  Sire  de  Gennep  feroit 
tenu  dans  les  Palqucs  clofes  lors  prochaines  fe  prefenter  devant  nollre  Du- 
chefie  accompagné  de  quatre  Chevaliersde  Ibn  lignage , & lui  demander  par- 
don pour  lui  & fes  complices;  & de  la  entrer  à Genappe  en  Walon- Brabant, 
ou  en  telle  autre  place,  que  lui  lèroit  confignée,  pour  y demeurer  iulques  à 
la  volonté  de  laditSe  EÎuchefiè.  Et  de  plus  feroit  tenu  de  fervir  au  Duc  ou  à la 
Duchellë  en  ellant  requis , à fes  propres  defpens  quatorfe  nuiéls  avec  vingt  & 
cinc  glaives,  contre  qui  fe  fut  & ou  il  le  pouroit  faire  avec  fbn  honneur  : & y 
s’ils  vint  à mourir  avant  qu’il  ayefiiiél  lediâ  lcrvice.fes  hoirsenlèront tenus.  *'•" 
KtiUjft  Ce  Renaud  de  Brederode  ell  le  mefme  à qui  nollre  Duc  & DuchelTe  donne- 
tUtSirti  rent  ci-devant  en  l’an  MCCC.  LXl  V.  la  terre  de  Waeiwijck  comme  diél  at 
^JBridi-  çjjj;  j|  jj  Thiery  Sire  de  Brederode  & de  Béatrice  fille  de 

Reynaud  Sire  de  Fauquemont,  & elloit  extraift  d’une  trefnobleBannicreen 
Hollande,  ayant  pour  tige  les  Sires  de  Teylingcn  que  plufieurs  croient  cllrc 
delcendus  des  anciens  Comtes  d’Hollande.  Thiery  Sire  de  Brederode  & 

Drolfard  de  Kennemerlant  frere  de  Willaume  Sire  de  Teylingen  vivoit  es 
années  MCC.  XX.  MCC.  XXX.  XXXV.  & XLIX.  Il  lailTa d’Alftrde 
fille  au  Sire  de  Heulden  là  femme  Willaume  Sire  de  Brederode,  qui  efpoulâ 
Hildegonde  de  Voerne , & mourut  en  l’an  MCCC.  L X X X V.  le  III.  de 
luing,  lailTant  entre  autres  enfants  Thiery  IL  Sire  de  Brederode,  qui  tref- 
paflà  en  la  ville  de  Rheims  retournant  de  la  terre  Sainâe  en  l’an  MCCC. 

XVIII.  leXVI.  de  Décembre:  il  avoitprinsallianceavec  Marie  fille  heri- 
tiere  de  Henry  Sire  de  le  Lecke,  laquelle  mourut  MCCC.  VII.  le  II  d’A- 
Tril,  mere  de  Henry  Sire  de  Brederode  & de  Catharine  de  Brederode  Dame 
’Tom-  I.  Kkk  kkk  de 
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de  le  Lecke  femme  de  tean  Sire  de  Polanen.  Henry  Sire  de  Brederode  fuldiâ 
efpoulâ  en  l’an  MCCC.  XX I.  Llifabeth  de  Henin  fille  de  Baudewin  Sire 
deFoncaines,Sebourg,&c.  &de  Mathilde  de  Luxembourg  fille  de  Gérard 
frere  au  Comte  de  Luxembourg  &de  Mathilde  deEleves  la  femme,  laquelle 
demiere  Mathilde  cftoit  fille  de  Thiery  ieune  Comte  de  Cleves  & Sire  de 
Dinllaken  & d’EÜfabeth  fille  de  Henry  I.  Duc  de  Brabant  née  de  fa  fé- 
condé femme  Marie  fille  de  Philippe  didf  l’Augiifte  Roy  de  France.  Dudiâ 
Henry  Sire  de  Brederode  & Elilabeth  de  Henin  Ibrtit  Thiery  lll.Sirede  Bre- 
derode qui  print  à femme  Béatrice  de  Fauquemont , & procréa  Thiery  mort 
avant  Ibn  pere,  Renaud  de  Brederode  (à  l’occafion  dequi  nous  avons  allargi 
de  dilcours)  Willaume  & Walleran  de  Brederode.  Renaud  fut  aullî  Sire 
de  Brederode  apres  (bn  pere  & le  maria  à lenne  Dame  de  Gennep  fur  la 
Meule,  niepee  de  Willaume  Archevelque  de  Cologne,  dont  il  euft  quatre 
fils  à feavoir  Thiery  Chartreux , lean  Sire  de  Brederode  mort  .à  Afincourc 
MCCCC.  XV.  Walleran  pere  commun  des  Sires  de  Brederode  iufques  à 
prelent,  & Willaume  de  Brederode  Sire  de  Merwede  6c  de  Steyn  par  fa 
femme. 

En  l’année  luivante  MCCC.  LXXV.  fit  le  Duc  baftir  le  Cbaficau  à Divtu. 
Vilvordc , pour  fervir  de  frontière  contre  ceux  de  Malincs,  & pour  répri- 
mer les  commotions  & troubles  que  l’on  avoir  veu  fulcités  es  villes  de 
Lovain  & Bruxelles. 

Nous  avons  didt  comme  noftre  Duc  en  l’an  MCCC.  LXX.  avoir  en-  Chtruidi 
gagé  les  terres  d'Eldein  & de  Cadures  à lean  Sire  de  Gronfvelc  pour  la 
lomme  de  V.  mille  & V.  cents’florins  d’or,  mais  depuis  s’ellant  fur  ce  fub- 
ieâ  efmeu  quelque  débat,  lediâ  Sire  de  Gronfvelr  par  les  lettres  données  le 
IlL  d’Oâobre  de  l’an  MCCC.  LXXV.  accorda  au  Duc  & i la  Ouchellè , 
que  s'il  venoit  d trefpalTer  devant  eux,  que  lelcIiéFs  village  leur  rctoumeroient 
librement  & lâns  en  devoir  faire  aucun  rembourlèment  ; nuis  fi  lediâ  Sire 
de  de  Gronfvelt  vint  à furvivre  au  Duc  &àlaDuchelIc,lelcliâ  villages  en  tel 
cas  lui  demeuroient  &à  fes  hoirs  ou  ayants  caufe  iufques  audernier payement 
dcidiâs  V.  mille  & V.  cents  florins. 

Par  lettres  données  le  X.  de  Décembre  de  l’an  mefine  MCCC.  LXXV.  Pmmt 
le  Duc  traiâa  avec  Godefroy  Sire  de  Heinsberge  certain  accord  6c  paix  la-  fV- 
quelle  ne  devoir  ellre  rompue  qu’un  mois  apres  la  dénonciation  qu’on  feroic 
de  guerre,  & fi  nollte  Çuc  la  vouloit  rompre,  il  en  devoir  advilèr  allés  en 
temps  audiâ  Sire  ou  à Ibn  DrolTàrd  par  lettres  patentes  en  la  ville  de  Heins- 
berge,  6c  Icmblablement  le  Sire  de  Heinsberge  lèroit  tenu  de&iiele  meline 
au  Duc  ou  Ibn  Drollard  en  la  ville  de  Fauquemont. 

L’Empereur  Charles  IV.  ayant  pour  le  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  Dmur, 
LXXVll.  convoqué  une  Dicte  en  la  ville  de  Francfort  fur  Main,praâiqnali 
bien  que  les  Princes  de  l’alTemblée  clleureot  pour  Roy  des  Romains  Weuce- 
lin  Roy  de  Bohême  Ibn  fils  aifné,  qui  ce  fuivant  vint  d Aix  & y receut  la 
couronne  le  VI.  de  luillct  audiâ  an  par  mains  de  Frédéric  deSerwerden  Ar- 
chevelque  de  Cologne  en  grand  appareil  & magnificence , & illec  fat 
renoUvcllée  la  difpute  entre  noftre  Duc  & le  Duc  de  Saxe,  Ibrce  que  l’un  & 
l’autre  pretendoit  de  droiâ  lui  appartenir  le  port  de  l’elpée  Impériale  es  Ib- 
lennités  & feftes,  mais  l’Empereur  trouva  moyen  de  modérer  encor  pour  cefte 
fois  ladiâe  queftion  , car  il  fit  porter  l’efpée  par  Ibn  fécond  fils  Sigilmond 
Marquis  de  Brandenbourg  lors  eagé  tant  fculenxut  dedix  ans,  fans  preindicc 
loutesfbis  du  droiâ  de  l’un  ou  l’autre  Duc. 
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Eftant  la  feftc  achevée  l’Emptreur  avec  le  nouveau  Roy  vindrent  vifiter  Iï»''* 
nollre  DucbelTe  en  Brabant,  ou  ils  furent  reccuspar  les  villes  ou  ils  pafic- 
rent  fort  magnifiquement,  & féftoiés  avec  toute  lortc  d’esbats,  fèftins,  tour- 
nois  & iouftes  qu’à  leur  honneur  fe  firent  en  diverfes  endroiâs. 

Les  villes  de  Licre  & Herentals  par  lettres  diflinâcs  données  mefme  iout 
II.  de  luing  en  l’an  lufdiâ  MCCC.  LXXVII.  rccognurent  qu’ils  font  tenus  Prtms 
& obUÿés  au  iorrbe-rechee,  ou  garde  du  Bourg  & Chafteau  d’Anvers,  &/«•*“*• 
quand  à ce  ils  feront  requis  ils  le  doivent  ranger  en  armes  foubs  le  Chafte- 
lain  dudiâ  Bourg  (qui  touche  heritablement  aux  Sires  dcDicfl)  & parmi  ce 
fcn  ice  ceux  deldiâes  villes  <Sc  autres  aiants  mefme  obligation  elloient  li- 
bres & francs  du  tollieu  nommé  Ridders-tol  qui  fe  payé  audiâ  Bourg  , auflî 
touts  les  bourgeois  de  la  ville  d’Anvers  font  ferment  degarder  & deffàndre 
lediâ  Bourg  le  Chaflclain  & gens  d’icclui , Comme  l’on  voit  par  la  forme 
ordinaire  dudiâ  ferment. 

Par  lettres  de  la  mefme  année  MCCC.  LXXVII.  datées  du  V.  d’Avril  Vremu 
fût  arreflc  une  confédération  entre  noflre  Duc  , les  Ducs  de  luliers  & de  Mf  i°». 
Gucldres , & le  Comte  de  Monts  à diverfes  conditions  convenus  entre  eux , 
en  laquelle  le  Duc  de  luliers  relêrve  le  droiâ  de  pouvoir  rachapterle  Cha- 
fleau , ville  & terre  de  Fauquemont , que  pafle  quelques  années  il  avoir  enga- 
gé à noflre  Duc  pour  la  fomme  de  LI.  mille  OCC.  LXXXVIII.  veils  efeus 
d’or. 

La  ville  de  Lovain  eftoit  tellement  chargée  de  debtes  que  les  bourgeois  tc  Diwttt. 
leurs  biens  fe  trouvoientde  touts  collés  làifls  &arrellés;  Le  Duc  pour  porter 
rcmede  à un  mal  fi  prégnant  ordonna  feife  perfbnnes  des  plus  capables  poiK 
trouver  quelque  moicn  pour  defeharger  la  diâe  ville,  mais  les  difIèntlons& 
parrialités  qui  fè  nourifloient  entre  Tes  bourgeois  d’icelle  empccherent  le 
bon  fucces  qu’on  eufl  peu  efperer  par  celle  voye,  car  le  commun  peu()lenc 
pouvant  endurer  de  le  voir  forclos  du  gouvernement  public , à la  moindre 
occafion  s’elmouvoit  contre  les  magillrats:  & ceque  donna  plus  de  licence  à 
leurs  iniblences  fût  l’ablèncc  du  Duc  qui  clloit  allé  en  France.  Envers  ce 
roclîne  temps  ceux  de  la  ville  de  Gand  s’elloient  ouvertement  révoltés  con- 
tre le  Comte  de  Flandre  leur  Seigneur , & pour  marque  de  leur  rébellion  & 
figne  de  leurs  confédérations  portoient  de  chapperons  blancs  ( car  les  chap- 
peaux  n’elloient  lors  en  ulàge)  & comme  d’ordinaire  les  oileaux  de  mclincs 
plumes  volent  parenfèmble,  auflî  ceux  de  Lovain  s’addrellèrent  aux  Ganthois 
& firent  quelque  ligue  conioinâement,  prennants  auflî  pour  marque  d’icellc 
les  blans  chapperOns,  & peu  apres  s’efbuit  mis  en  armes  challcrent  de  leur 
ville  la  plus  part  des  gens  qualifiés  & des  lignages,  & de  leur  propre  autho- 
rité  entreprindrent  le  gouvernement  public.  Noflre  Duc  en  eflant  adverti 
acaounit  en  halle  à hn  de  couper  la  rébellion  en  herbe,  laquelle  autrement 
efloit  capable  d’apporter  des  calamités  bien  grandes.  Il  fît  doneques  appre- 
llerfônoll,  &tira  droiâ  à Lovain,  en  intention  de  punir  dignement  les 
authenrs  de  ce  mal , nuis  il  trouva  l’affaûe  en  telle  dilpofîtion , que  fbn 
confeil  logea  la  diflîmularion  medicine  plus  propre  que  la  rigeur.  Il  defigna 
doneques  de  fbn  confeil  & du  confeil  de  Cortemberge  quelques  perfbnnes 
pour  oOir  les  plaintes  Sc  griefs  tant  du  commun  peuple  que  des  Patrices  , & 
apres  le  tout  avoir  meurement  pondéré  il  ordonna  que  de  la  en  avant  accord  Chtrui 
8c  paix  demeuroient  entre  lediâ  peuple  & les  Patrices,  pour  conlèrvation  de 
laquelle  il  déclara  par  forme  d’ediâ  perpétuel  ; que  de  la  en  avant  le  Magi-  Lum. 
firat  feroit  changé  tout  les  ans.  Que  quatre  des  Efehevins  feroient  des  lig- 
nes privilégiées  ou  Patrices,  & trois  de  la  Commune.  Que  des  Patrices 
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feroient  cflcus  tonc  les  ans  onfc  confcilliers  iurés  de  la  ville,  & de  la  com- 
mune dix . laquelle  eleâion  fe  dévoie  faire  en  celle  manière , ceux  du  peuple 
elliroient  lesonfe  iurés  des  Patrices,  &les  meltiers  ( qui  fe  dévoient  réduire 
i dix  ) defigneroient  les  dix  iurés  hors  de  la  commune  chafque  meftier  un  ; 
lel'quelsdix  iurés  de  la  commune  choifiroient  des  onic  iurés  de  Patrices  un 
Bourgemaillrc.  Que  ceux  des  Confréries  nommés  Gildes  elliroient  hors 
des  Patrices  quatre  Doyens , & les  melliers  defigneroicnt  autres  quatre 
Doyens  hors  des  Gildes.  Que  des  quatre  receveurs  les  deux  feroient  efleus 
des  Gildes,  & les  autres  deux  des  melliers:  avec  divers  autres  points  & arti- 
cles fervants  au  gouvernement  politic  de  laditfre  ville  ; & de  ce  donna  le  Duc 
& laDuchelTe  leurs  lettres  datées  du  VIII.  de  Septembre  de  l’an  MCCC. 
LXXVIII.  Tefmoins  leanSiredc  Rotlêlaer,  Ican  Sire  de  Boucliout  Challe- 
lain  de  Bruxelles , Ican  d’Aa  Sire  de  Gtuthulc  & Grimbcrgc  DrolTard  deBra- 
bant,  Ican  Sire  de  Borgncval , lean  de  Luxemboutg  Prevoll  de  l’Eglilc  de 
Lovain,  Renier  Hollant  Receveur  de  Brabant,  Ican  deGresDoyen  de  Hil- 
duarenbeke,  avec  les  EIchevins  des  villes  de  Bruxelles,  Boille-duc,  Thille- 
mont,  Leeuwe,  Licre  & Vilvorden.  ^ 

Walleran  de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sittert,  Herpen,  & Ravelleyn 
ellant  trefpallé  le  III.  de  .May  de  l’an  MCCC.  LXXVIII.  lins  enfants,  eull 
pour  fucccITciir  fon  frère  Raynaud  de  Fauquemont  Sire  de  Dalembroeck  le- 
quel encor  en  l’an  luldiél  V’I.  de  luing  par  fes  lettres  recognut  avoir  prins  à 
hommages  de  nollre  Duchcllc  & du  Duc  Ibn  mamboir  le  Challeau  de  Rave- 
(leyu  avec  le  Pays  & Seigneurie  de  Herpen , pour  dire  tenues  pas  lui  & lès 
fuccelTcursau  droiâ  féodal  de  Brabant. 

En  la  mefrac  année  MCCC.LXXVllI.  trelpalTaaulIi  lean  d’Arckel  Evefque  de 
Licge , & en  fa  placcfutcfleu  Eullace-PcrIindfilsdeThiery  Sire  dcRochelort 
de  grand  & haut  lignage,  cdlui-ci  print  fa  confrmation  de  l’Antipape  Clé- 
ment, par  ou  le  Pape  Vrbain  VI.  donna  lediâ  Evefché  comme  vacant  à Ar- 
nou  de  Homes  lors  Evefque  d’Vtrecht,  qui  en  grandeur,  noblcllè  & luppoit 
d’amis  s’e%aIoit  facilement  audiâ  Eullace;  & parainfi  grandes  commotions 
& troubles  s’elleverent  entre  les  parents  de  l’un  & l’autre.  Euflacc  pour  le 
fortifier  d’amis  fe  confedera  à Frédéric  Archevelque  de  Cologne,. l nollre 
Duc,  au  Duede  luliers& à AdolfdelaMarckeCoimedesCleves,  cequene 
pleut  aucunement  aux  Liégeois,  craignants  par  ces  divifions  la  ruine  de  leur 
pays,  & parainfi  ils  le  déclarèrent  pour  Arnou  de  Homes  qui  en  fon  nom  de 
l’adveu  des  Ellats  inlliiua  pour  mamboir  & gouverneur  dudiâ  pys  Thiery- 
loef  Ibn  frere  Sire  de  Bauçignies  & de  Moncornet  & ce  en  la  place  de  Wau- 
thler  de  Rochefort  Sirede  Hanneffè  frere  d’Eullace  fon  compétiteur.  Cepen- 
dant noftre  Duc,  l’Archevelquc,  le  Duc  de  luliers  & IcComtedeClevesvin- 
drent  à hjacllricht  & ravagèrent  tout  le  Hasbaing,  & d’autre  collé  les 
Liégeois  ne  firent  moins  bruflants  le  ville  de  Hannut  & Landen  & plufieurs 
villages  de-ca  & de- la  la  Meule.  lean  Comte  de  Salmes  en  Ardenoe  ayant 
allemblé  quelques  compagnies  au  pays  de  Luxembourg  brulla  tout  le  Con- 
drois,  de  quoi  les  Liégeois  fe  voulants  revenger  confummerent  par  les  fiâ- 
mes Han  fur  Lefche,  Longpré  & quelques  villages  aux  environs;  ils  ruinè- 
rent aufli  le  Challeau  de  Petershem  & autres  maifon  des  nobles  afferfrionnés 
au  parti  de  Rochefort.  De  forte  que  l’un  & l’autre  pays  efloit  en  un  pi- 
toiable  ellat,  & fembloitil  que  la  gcurre  le  failôit  aux  maifon  & édifices 
& point  aux  perfonnes , car  en  tout  le  temps  qu’elle  dura  l’on  ne  trouve  pas 
que  quelque  combat  ou  rencontre  s’aye  faiÀ  digne  de  remarque:  toutesfois 
peu  apres  le  Comte  de  Flandre  traiéla  entre  notre  Duc  & les  Liégeois  une 
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trêve  pour  un  an,  laquelle  le  proclama  iour  de  S.  Lucie  MCCC.  LXX-  lEHnt 
V11I.&  en  l’année  cnlûivancc  MCCC  LXXIX.  le  lendemain  de  S.  Se-  Duchés- 
vérin  XXIV.  d’Oétobre.  Arnou  de  Homes  fit  ion  entrée  à Liege  en  grande 
magnificence  ayant  obtenu  les  droiâsde  Regale  de  l’Empcrcut  Wence- 
lin  par  ou  la  paix  traiûée  avec  noftrc  Duc  fut  confirmée.  Certain  autheur  RMRjvti 
diél  que  ceft  Evcfque  de  par  là  mere  eftoit  du  fang  de  Brabant,  en  quoy  il  lè 
mcfpîcnd  , car  la  mere  eftoit  afteurement  Elile  de  Clevcs  mais  la  mere 
grande  eftoit  lenne  de  Lovain  fille  au  Sire  de  Gaesbcck  laquelle  eftoit  de  la 
maifon  de  Brabant. 

Non  obftant  tant  de  traides  & accords  faids,  il  n’eftoit  poftible  de  con-  Divni. 
tenir  eeux  de  Lovain  & leur  devoir , car  à la  moindre  occatlon  le  peuple 
lè  baodoit  contre  ceux  des  lignages  & mettoient  tout  en  defordre.  Le  Sire 
de  Welcmale  qui  fàvorifoit  les  Patrices,  envers  ce  temps  fit  prendre  à Wc- 
Icmalc  quelques  bourgeois  de  Lovain  & les  emprifonna  en  Ibn  Chafteau  de 
VVcfterlo  pour  des  outr.iges  qu’ils  avoieut  laid  à quelques  uns  des  ligna- 
ges, ce  qu’eftant  rapporté  en  la  ville  tout  le  peuple  accourut  aux  armes , & 

Ibubs  couleur  de  chercher  leurs  ennemis  entrèrent  en  l’Abbaye  du  Parque 
& y firent  aftes  d’infolences.  Entretaut  Wauthicr  vanLcyden  un  de  leurs 
chefs  principaux  fut  tué  à Bruxelles  par  Ican  de  Key'lcr  Chevalier,  ce  que 
tellement  augmenta  le  tumulté,  que  ces  gens  comme  des  enragés  conroient 
parmi  la  ville  , ayants  faid  mener  en  la  Maifon  de  ville  ou  Court  Elche- 
vinale  ceux  des  lignages  qu’ils  foubçonnoient  avoir  part  en  celle  mort,  ils 
les  tindrent  enfermés  & avec  bonne  garde  , pendant  qu’ils  envoicrent  de- 
vers la  DuchelTe  (leDuceftantablcnt)  demander  iuftice.  La  Duchelîcleur 
promit  que  droid  leur  lèroit  adminiftré  & cependant  commanda  que  les 
Patrices  feroient  relaxés  & fi  aucun  d’iceux  fut  trouvé  coupable  qu’elle  le 
fcroitchaftier  Iclon  équité  : leur  alTèurant  en  outre  qu’elle  iroità  Lovain  pour 
leur  donner  toute  forte  d’appailcment  ; mais  ce  peuple  effrené  fans  atten- 
dre autre  refolution  par  un  mercredi  XVI.  de  Novembre  de  l’an  MCCC. 
LXXIX.  excitèrent  une  commotion  generale  par  toute  la  ville  , citants 
venus  comme  des  furieux  fur  le  marche  firent  pat  ceux  de  leurs  parti  ietter 
par  les  feneftres  delà  mailbn  de  ville  ceux  des  lignages  qu’il  tenoient  pri- 
Ibnnicrs  iulques  au  nombre  de  fcilè , Icfquels  ils  receurent  en  tombant  fut 
des  pointes  de  leurs  piques  & hellebardcs  avec  une  cruauté  plus  que  barba- 
re ; entre  ceux  qui  furent  ainfi  mal  traidés  Ibntnommés  Ican  Platvoet,  lean 
de  Witte,  Rudolf  Vtcrlimmingcn,  Louis  Kcyenooge&  AlatdSadclacr.  Cela 
faid  ils  mandèrent  aux  villes  lubaltcrncs  à leur  iurifdidion,  que  làns  dilay 
ils  eulicnt  à envoyer  leurs  députés  devers  eux,  pour  traider  lur  l’eftablillc- 
ment  de  leurs  affaire  , les  menaçant  rigoureufement  fi  àce  ils  firent  faute. 
L’EvcIque  de  Liege  ayant  entendu  l’enorme  mallâcre  perpétré  à Lovain  mit 
la  ville  en  interdid,  & le  Duc  Wencclin  eftant  arrivé  à Bruxelles  fur  le  \ 
commencement  de  l’an  MCCC.  LXXX.fit  auffi  toft  des  préventions  bien 
grandes  pour  réprimer  celle  tant  ouverte  rébellion , pat  ou  le  peuple  confi- 
derant  la  grandeur  de  leur  mes  faid,  & le  foudre  de  guerre  qu’on  leur  pre- 
paroit,  envoicrent  devers  le  Duc  quelques  uns  des  lignages  qu’eftoient  de- 
meurés en  leur  ville,  pour  lui  prier  en  leur  nom  de  vouloir  envoyer  quel- 
ques Chevaliers  de  fon  conleil  a ter  Banc,  pour  traider  avec  eux,  & qu’ils 
clperoient  lui  donner  toute  fatisfàdion  & appailèment.  Le  Duc  malailè- 
ment  s’y  laiffâ  induire, mais  finalement  il  relolut  delesoUir,  leurafflgnant 
certain  iour  à ceft  effed  à ter  Vueren , ou  de  la  parc  du  peuple  fe  prefente- 
renc  lean  Chaftelain  de  Moncenac  Mayeurde  la  ville,  Ican  de  Borchove 
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$oz  TROPHEES  DE  BRABANT 

& Willaamc  de  Oud-Heverle , lefquels  de  par  le  peuple  prefeurerent  aux 
Conlcilliers  de  Duc  pour  amende  de  tout  cc  qu’enoit  pade , que  tours  ceux 
qu’avoienc  mis  la  main  au  malTacre  des  Patrices,  lcroient  envoyés  en  pèleri- 
nage outre  mer  ; mais  ced  oflre  ne  contenta  au  Duc  ni  à ceux  de  fon  Con- 
fcil,  & par  ainfi  l’alTemblce  le defitlans  autre  câcâ. 

Cependant  ceux  de  Bruxelles  & des  autres  villes  firent  de  fi  grandes  in-  Dixmu. 
dances,  que  pour  la  lécondefois  on  s'adcmbla  à ter  Banc,  ou  finalement 
apres  pluueurs  débats  fiat  accordé.  Que  touts  ceux  qui  avoient  cdccomplices 
à la  mort  pitoiablc  de  ceux  des  Lignages , feroient  relégués  en  pèlerinage 
outre  mer.  Qiic  ceux  qui  lcroient  trouves  coupables  de  l’homicide  de 
Wouthiervan  Ley  dcn,  dcmeurcroicnt  bannis  de  Lovain.  Qu’aux  enfants  ou 
beririers  des  Patrices  mafTacrés  l'croit  donnée  appailcment  hors  des  moiens 
publics  de  ladiéte  ville,  d’ouferoitaudî  fourni  l’argent  nccelîaireà  ceux  qui 
feroient  condemnés  aux  pèlerinages.  Et  parmi  ce  l’Evefque  leveroit  l’inter- 
di£t,  & le  Duc  leur  pardonneroit  toute  oflcncc  & mal-talent  qu’à  cede 
cauie  il  leur  pouvoir  avoir  porté  : mais  pour  tout  cela  ne  laidcrcut  ils  de  per- 
Icrverer  en  leurs  inloleuces  toute  cede  année  MCCC.  LXXX.  & les  deux 
fuivantes  en  forte  qu’aufli  les  voifins  relcutoieut  les  incommodités  de  cede 
damnablc  fedition.  Le  Duc  voiant  que  l’adâire  alloit  de  mal  en  pire , ayant 
eu  les  nouvelles  qu’ils  avoient  de  nouveau  faiél  quelque  complot  avec 
les  blancs  chapprons  de  Gand,  il  détermina  de  ne  dillimulcr  ultérieurement, 

& ayant  faiéf  des  appreds  ncccITaircs , vint  avec  fon  armée  loger  .à  ter 
Banck  le  III.  Décembre  de  l'an  MCCC.  LXXX  H.  & en  peu  de  iours 
logea  l’armée  au  tour  de  ladiéte  ville:  du  commencement  les  plus  abandon- 
nées fc  mondrerent  alTés  hardis,  animés  par  leurs  Capitaines  Wauthier  Re- 
paerd,  lean  de  Molcubcck  & Mathieu  Wauterman,  & nourisdespromedes 
que  les  blancs  chapprons  leur  avoient  faiâ , mais  les  mieux  adviles  redou- 
toient  la  puiflànce  du  Duc,  laquelle  croillbit  iournellcment,  & remondre- 
rentau  peuple  le  peu  d’alTidence  qu’ils  dévoient  attendre  des  Ganthois  , qni 
Boefines  edoient  bien  en  peine  pour  lè  défendre  contre  les  troupes  que  le 
Roy  de  France  avoir  envoyés  au  Comte  de  Flandre: de lorte  que  peu  à peu 
ladivifion  qu’il  y avoir  cotre  eux  reodoit  la  prilè  de  la  ville  bien  plus  facile  , 
mais  le  Duc  qui  oc  vouloir  punir  les  bons  avec  les  mauvais,  ni  la  ruine 
d’une  ville  principale  , fit  advancer  les  approches  ades  lentement,  elperant 
que  la  diverfité  d’opinions,  lui  donneroit  ouverture  à quelque  bon  fucces. 
Cependant  arriva  eu  l’armée  Arnou  de  Homes  Evelque  de  Licge  , qui  pat 
fa  prudence  fit  des  devoirs  fi  bien  à propos  avec  l’une  & l'autre  partie  ,■ 
qu'à  la  fin  il  trouva  moyeu  d’arreder  quelques  convenances  fur  fa  fin  du 
mois  de  Janvier  de  l’an  MCCC.  LXXXIIL  dil  Romain  par  lelquelles  fii- 
rent  ordonnés  les  points  luivants,  Que  tout  le  peuple  à l’entrée  du  Duc  de- 
manderoit  pardon  à genoUils , cede  nué  & pieds  defehaurés.  Que  les  forti- 
fications iàiâes  pour  dcicnce  delà  ville  feroient  démolies,  & les  murs  de 
la  ville  mis  par  terre  à l’cndroiéf  ou  le  Duc  devoir  faire  fon  entrée.  Que 
ceux  des  lignages  privilégiés  feroient  roccus  en  la  ville  comme  devant  les 
troubles.  Que  Rcpaerd,MoIenbeck  & Wauterman  avec  encor  XVIIL  des 
chefs  de  la  rébellion  feroient  pour  toufionrs  bannis  & challcs  de  Brabant. 

Et  fut  cede  paix  féellée  par  le  Duc,  la  Duchclle,  l’EvcIquc  de  Liège, Renaud 
de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sitteart  & Ravedeyn,  Sweerd’AbcoudeSire 
de  Gaesbeck,  lean  Sire  de  Welèmale&  de  Falays  Marcichal  de  Brabant, 
Henry  Sire  de  Dicd  Chadelain  d’Anvers  , IcanSirede  le  Lccke  & de  Breda 
& plufieurs  autres.  Le  Duc  fit  trcncher  la  tede  à leau  de  Swartere  Cheva- 
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lier,  qui  combien  qu'il  fut  des  lignî^cs  avoir  elle  par  fes  pratiques  la  caufe  Iemhe 
principale  de  tout  le  delordrc.  Ducmes- 

1 5S0.  Le  X.  de  Mars  de  l'an  M C C C.  LXXX.  ftil  de  la  Court  de  Cambray  Ma- 
tiBtJlil  childe  DuchelTe  de  Gueldres.ComtdTedeBlois&  de  Sutphen  ,&  Dame  du  jj»/ 
fs'imm.  P*y*  Malines  vendit  de  l'adveu  de  noftre  DuchefTc  à Charles  d'Imraerfele 
Im^rfilt.Sire  d'Ameydc&  à Margarete  de  Meldert  là  femme  la  terre  d’ittegem  avec 
les  appertenances , làuf  a elle  l'honrmagC)  à quoi  furent  prelcnts  Ican  d'Im- 
merleie  Chevalier  fils  de  Godefroy  Sire  d'Immerlèle  & de  Wommelgcm. 

Rumold  Bauw , 8c  Henry  van  Mcchelen  hommes  de  fief  de  ladide  Mathil- 
de , Sc  des  hommes  de  noBre  Duchefle  lean  Sire  de  Bouchout  Chaftelain  dé 
Bruxelles,  lean  Sire  de  Borgneval,  Jean  de  Callfere  Chevaliers  & Coftin 
de  RanB  EIcuicr. 

Ceux  de  la  ville  de  Vilvorde  par  leurs  lettres  données  veille  de  l'Annon-  Pmnn 
dation  de  l'an  MCCC.  LXXXl.  recognoilTent  qu'ils  font  tenus  de  tra/- 
vailler  aux  ouvrages  & fortification  du  Bourg  d'Anvers,  par  ou  & ce  que 
‘tÂÂm.  défia  en  avons  di<B  il  appert  combien  celle  fortrelTe  clloic  lors  en  ellimc,  veü 
que  plufieurs  ville  & villages  elloienc  obligés  de  contribuer  à fa  garde  & 
entretien,  lefquelles  à ce  titre  elloient  libres  dutollieu  nommé  Ridders-tol 
qui  le  paioit  illec , 8c  avoit  elle  inllitué  à ccll  effêd:  mais  depuis  ellant  peu 
à peu  la  ville  aflcs  bien  munie  & le  bourg  comprins  & enfermé  en  icel- 
le, l'on  Commença  à négliger  ladiéle  fbrtrcflê;  car  l'on  trouve  qu'en  l'an 
MCCCC.  X.  Anthoinc  de  Bourgogne  Duc  de  Brabant  par  les  lettres 
données  à ter  Vueren  XXVIII.  lourde  Mars  devant  Palqucs  oélroia  auX^'^-*®*' 
bonnes  gens  de  ladite  ville  libr^ialTagcs  par  ledidt  Bourg  avec  tout  leurs  mar- 
chandiles,  depuis  la  place  nomme  Werf  julques  en  ladidtc  ville  d'Anvers  fé- 
lon que  défia  ils  elloient  accoulluraés  de  faire  quelque tcmpspaflë,  déclarant 
que  la  volonté  elloit  que  ledidt  Weff  feroit  maintenu  en  fon  dire,  & que  r 
ceux  qui  avoient  mailons  ou  héritages  dans  Icdidl  Bourg,  eu  pouroient  iouir 
comme  ils  avoient  faidl  iniques  lors;  & eu  recompenle  de  celle  permilfion 
ceux  de  la  ville  d'Anvers  s'obligèrent  de  parfiiirc  le  pont  voultc  de  pierre  à la 
porte  dudidt  Bourg  près  la  prifon , félon  que  ledidl  Duc  avoit  ordonne.  Et  encor 
depuis  l'Empereur  Maximilien  & fa  femme  Marie  Duchclfc  de  Bourgogne  & 
de  Brabant  par  leurs  lettres  du  XVIII.  de  May  de  l'an  MCCCC.  LXXXL 
donnèrent  a la  ville  d'Anvers  le  rampart  & foUé  dudidl  Bourg,  pour  trois 
cents  livres  de  Brabant  une  fois,  8c  quinlè  livres  gros  hcritablemcnt. 

Envers  laPalque  de  l'an  MCCC.  LXXXIII.  quelques  bannis  de  la  vjlle  Divni. 
de  Lovain  avec  leurs  adhérents  qu'on  nommoit  les  làngliers  furprindrent  la 
ville  de  Leeuwe,  mais  Rallc  de  le  Riviere  Sire  de  Gres&deLintre  accourut 
en  telle  diligence  avec  quelques  lès  amis  & fubiedls,  qu'il  les  attrappa  tan- 
dis qu'ils  cuoient  encor  empefohés  à la  pillerie , & ayant  dcfaidl  ceux  qu'il 
trouvoit  en  armes,  il  envoia  les  autres  à Lovain  pour  recevoir  peine  con- 
digne  à leur  malice. 

lour  de  S.  Bartholomeaudirâan Mathieu  vanMehomeparfeslettrcs  recog-  Cluriei 
noit  & déclaré,  que  fon  Challeau  de  Loddcrfèlt  firué  en  la  iurildiâion  & 
Seigneurie  de  Herpen  ell  de  droiél  maifon  ouverte  à noBre  Duc  & Ducheflè 
le  aux  Ducs  de  Brabant  leurs  lucceflTeufs.  Divaû. 

Sur  l'hiverdc ceBc  melmcannce  MCCC.  LXXXIII.  noBreDuc  alla  voir  R^m-Crf 
ü»r«V»-lo“  pays  de  Luxembourg,  ou  la  maladie  que  défia  il  avoit  porté  quelque 
»£».  temps  lui  chargea  fi  fort , que  plein  de  miferes  & calamités  il  trefoalTà  en  la  ni. 
ville  de  Luxembourg  le  VII.  iour  du  mois  de  Décembre  veille  de  la  Concep- 
tion de  noBre  Dame.  Son  corps  fut  mis  en  terre  au  milien  du  choeur  de 
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If  KKF.  l’Egliic  de  l’Abbaye  d’Orval  ordre  de  Cideaux,  ou  iufqucsàprefcnt  l’on  voit 
DrcHEs-  fj  lepulcurc  en  tombe  relevée  de  marbre  noir,  avec  fa  figure  taillée  en  boilè 
Stfnl-  marbre  blanc.  11  eftoit  Prince  débonnaire  & afics  modéré  en  les  aâions , 

$nn.  mais  il  fe  laiilbit  trop  mener  par  quelques  Confeillicrs  ce  que  fut  caule  qu’en 
Sttmmtrt.  £^5  entrepriiifes  il  n’avoit  lès  lucces  fi  heureux  comme  l’on  cull  peu.defirer, 
d’ailleurs  edoic  il  de  complcxion  ailés  débile  & fort  lùbicéf  aux  maladies. 

Noftre  DuchelTe  n’euft  aucun  enfant  de  lui , & foit  pour  le  rcl’cntiment  de 
cefteraort,  ou  à quelque  autre  occafion,  elle  envers  ce  mefme  temps  fût 
atrainéte  d’une  infirmité  fi  dangereulé,  que  les  médecins  la  iugeoient  au  deP- 
efpoir,  ' mais  elle  fut  confervee  par  la  divine  grâce  pour  cefte  fois.  Elle  en- 
treprint  peu  apres  le  gouvernement  de  les  pays  & pour  le  premier  elle 
procura  d’allier  hautement  les  enfants  de  la  niepee  la  DuchclTc  de  Bour- 
gogne fesapparents  heritiers,  & à ceft  efTeéf  trâiéla  en  forte  avec  Albert  de 
Bavière  Comte  d'Haynaut  & d’Hollande  qu’un  double  mariage  fut  arrefté 
1ubJx7-“  foïvoir  cil  de  lean  Comte  de  Nevers  fils  aifnc  de  la  DucheiTe  de  Bourgog- 
ne  avec  Matgarctc  fille  aifné  dudiéf  Comte  Albert  ée  de  fon  fils  aifoc  \Vil- 
laume  de  Bavière  avec  Margaretc  fille  de  la  DucheiTe  de  Bourgogne  ; lef- 
quelles  nopces  furent  ceiebrées  en  grande  magnificence  le  IX.  iour  d’ Avril 
'3*f-  de  Tan  MCCC.  L XXXV.  dans  la  ville  de  Cambray,  ou  noftrc  Ducheilc 
fo  trouva  prefente,  comme  auffi  Charles  VI.  Roy  de  France,  les  Ducs  de 
Bourgogne&  de  Bourbon,  les  Comtes  d'Haynaut  & de  Namur,  avec  grande 
quantité  d’autres  Princes,  Barons,  Chevaliers  & Nobles. 

Cela  faiél  noilre  DucheiTe  s’emploia  entièrement  pour  alTopir  les  guerres  Mtytr. 
civiles  que  doibs  quelques  années  avoient  réduiâ  toute  la  Flandre  en  un  mile-  OmjtgtrJI. 
râble  eftat,  & finalement  mena  le  tout  à fi  bon  point , que  la  paix  fut  arre- 
flée  en  la  ville  de  Tournay  le  XVIII.  de  Décembre  de  Tan  meirae  MCCC. 

Ptixitr-  LXXXV.  & furent  lettres  fur  ce  dcpefchecs  contenantes  en  fubftance,Que 
7rt  L'Smc  Dnc  de  Bourgogne  & leDuchefîe  Margarete  fa  femme  à la  tresinflante 
dt  Baxr-  requefte  de  la  DucheiTe  de  Brabant  & de  la  ComteiTc  de  Nevers  avoient 
receu  en  grâce  ceux  de  Gand,  leur  pardonnant  toute  ofTence  & confirmant 
ILui!  tours  leurs  privilèges  couilumes&  ufanccs,  avec  divers  autres  points  &ar- 
ticles  lcrvants  à la  conlèrvation  de  ladiéfe  paix  , laquelle  le  traiéla  en  pre- 
fènee  des  AmbaiTadeurs  du  Roy  de  France  de  uoftre  DucheiTe  & de  fa  petite 
niepee  la  Corareile  de  Nevers , d’Albert  Comte  d’Haynaut,  deWillaume 
fils  au  Comte  de  Namur  Sirede  TEfoluic,  de  Hugue  deMelun  Sirede  Antoing 
Cliailelain  de  Gand, de  Ic.in  Sire  deGiftelles  Harnes,&c.  de  Henry  dcBeve- 
reSirc  deDixmude  &deHeyne,de  lean  Sire  de  Grimberge&  de  Gruthufe, 
d’Arnou  de  GavreSire  d’Efcornaix,deleanSired’Axele , de  Louis  Bailardde 
Flandre  diét  le  Lievre , de  Gérard  de  Rallcgem  Sire  de  BalTerode,deWau- 
thier  Sire  d»  Hallewifo , de  Philippe  de  Mamifnes  Sired’Eecke,  de  lean 
Vilain  Sire  de  S.  lans-ileene,  de  lean  d’Oultrc  Vicomte  d’Ipre,  de  Louis  de 
Reygersvliet  Sire  de  Boulers  ,& des  députées  des  villesde Bruges,  Ipre,Ma- 
lines,  Anvers  & du  Franc. 

Pendant  que  noilre  Ducheilè  s’empefehoit  à la  modération  des  guerres  Dmur 
eflrangeres,  on  preparoit  les  armes  pour  combatre  fon  ellat  ; car  Willaume  RfmJCrr- 
DfhM  em-  de  luliers  Duc  de  Gueldrcs  voiant  le  Brabant  delliruc  de  Prince , le  promet- 
17 mener  à bonne  fin  un  ancien  débat  entre  les  Gueldrois  & Braban- 
CmMrii.  Çnns  ; de  quoi  il  ferat  bien  raifon  de  dire  quelque  choie.  Godefroy  Sire  de  »*s. 
l'uttf  Heinsberge  avoit  paiTc  quelques  années  donné  en  gage  à Eduard  lors  Duc 
^îùfr''‘  Gueldrcs  les  terres  de  Vucht,Gangelt  & Mille  pour  la  fomme  de  vingt  & 
quatre  mille  efous  rcfêivant  le  rachapt;  quelque  temps  apres  le  Duc  Eduard 

aiant 


1^86. 


Grave 
emp/ par  U 
Duc  de 
Gutidret. 


Saeceffiem 
iUiStrej  de 
Cayei^ 
de  Grave. 


L I V R E IV.  JO  J 

liant  bcfoing  d'argent  engagea  derechef  lefdiâes  terres  avec  encor  celle  de  Je  khz 
Krikenbeck  a lean  trere  de  Thiery  Comte  de  Meurs  pour  la  lomme  de  tren-  üwhe». 
te  & cinc  mille  elcus  : cependant  Ican  Honlélaer  Sire  de  le  Velde  eftanc, 
entré  en  querelle  avec  lediét  lean  de  Meurs,  furprint  le  Chafteau  de  Vucht, 
mais  ingeant  qu’il  ne  le  Icauroit  maintenir , il  le  tranlporta  aulli  toll  i 
nodre  Duc  Wencelin  parmi  certaine  lomme  : apres  la  mort  de  lean  de 
Meurs  Icliliéies  terres  l'uccederent  à Thiery  Comte  de  Meurs  fon  nepveu  , 
qui  ht  pluheurs  devoirs  pour  terirer  des  mains  du  Duc  Wencelin  lediâ 
Challcau  de  Vucht,  mais  voiant  qu’il  travailloit  en  vain,  il  refolutde  ven- 
dre toute  l’aâion  qu’il  avoit  auiiliides  terres  de  Vucht,  Gangclt  & Mille  à 
nollrc  Duc  & Dnchedè  raoiennant  certaine  lomme  & quelques  rentes  fur  la 
recepte  de  Maeftricht , quoi  fuivant  lediéf  Duc  conditua  Capitaine  deldi- 
âes  places  Ican  Sire  de  GroniVelt,  qui  quelque  temps  apres  fut  tué  en  ren- 
contre par  Rcynaut  Sire  de  Scoinvord  liir  quelques  querelles  meucs à l’indi- 
gacion  dudiéf  Willaumc  de  luliers  Duc  de  Gueldres,  qui  par  ce  moien  pen- 
loit  furprendre  lefdiéfes  places , mais  voiant  l'on  delTein  failli  il  follicita 
pour  les  retirer  des  mains  de  Nodre  Duchede  , prefentant  de  redituer  la 
lomme  en  laquelle  ils  avoient  ci-devant  edé  engagés  à Ican  de  Meurs  par 
Eduard  Duc  de  Gueldres  fon  oncle , & comme  encor  par  cede  voye  il  n’en 
Icavoit  venir  au  bouc  , il  envoia  par  un  héraut  dénoncer  la  guerre  au  Bra- 
bant lùr  le  commencement  de  l’an  MCCC.  LXXXVI.  N odre  Duchedê 
envoya  en  toute  diligence  lean  Sire  de  Witthem  Senefchal  de  Brabant, avec 
quelques  troupes  pour  s’alTcurer  de  la  ville  de  Grave,  mais  le  Duc  de  Guel- 
dres  avoit  difpofé  l’affaire  en  forte  que  les  portes  lui  dirent  fermées , car 
nonobdant  que  W'^enemaer  Sire  de  Cuyek  fut  bon  & hdcl  Brabançons,  tou- 
testbis  Ibn  dis  lean  de  Cuyek  qui  avoit  efpoulé  la  hile  Badarde  du  Duc  de 
Gueldres,  avec  quelques  Chevaliers  Gueldrois  malgré  le  Sire  de  Cuyek  re- 
fuferent  l’entrée  au  Sire  de  Witthem;  voir  lediél  lean  de  Cuyek  fubornépar 
le  Gueldrois  le  làific  de  la  peribnne  de  Ion  pere,  & l’ayant  iuhumainemenc 
lié  & garotté  le  ht  mener  à Nimmege,  ou  le  Comte  de  Gueldres  le  détint 
quelque  temps  en  prifon  ; & pour  accomplillèment  de  toute  là  malice  il  ht 
hommage  a fon  beaupere  le  Duc  de  Gueldres  &receuc  ladiâe  ville  de  .Grave 
de  lui  en  hcf  contre  toute  équité  & raifon.  Pour  plus  claire  intelligence  de 
quoi  i’adioudrai  ici  un  brief  difeours  fur  le  droiâ  que  nodre  Duchedê 
avoit  à ladiéfe  ville  de  Grave  à hn  que  le  curieux  puidè  voir  le  peu  de  fon- 
dement que  le  Gueldrois  avoit  en  cede  querelle,  il  ed  Doneques  bien  cer- 
tain que  Ican  Sire  de  Cuyek  I.  du  nom  polTedoit  la  ville  de  Grave  librement 
en  alleu,  & cenoic  là  terre  de  Cuyek  immédiatement  de  l’Empire  commeci- 
devant  nous  avons  dcduiél , il  laidà  de  lenne  de  Gimnich  Dame  de  Hooch- 
draten  là  femme  cinc  his  i Icavoir  Henry  qui  reccut  l’ordre  de  Chevalle- 
rie  en  la  bataille  de  Wocringe  & puis  fut  tue  à la  defcnce  de  la  ville  de 
Madricht  en  l’an  MCCC.  I V.  du  vivant  de  fon  pere,  Otton  le  fécond 
hIs  fucceda  à fondift  pere  &de  lui  ferat encor  parlé, Ican  troifiefme  hIs  fut 
Sire  de  Hoochdraten& continua  la  poderité,  Wennemaer  quatriefme  his  ed 
furnomme  de  Hoochdraten  , 8c  Gérard  cinquiefme  his  fut  Prevod  de  l’Eglilê 
de  Lovain.  Otton  fut  premièrement  Sire  de  Séclhcm  &apres  auffi  deCuyek 
& de  Grave  par  le  trelpas  de  fon  pere;  il  elimula  en  premières  nopces  Icnne 
Dame  de  Hevcrle,  & en  fécond  li(d  lenne  de  Flandre  hile  au  Sire  de  Tenre- 
tnonde  veufve  de  Gérard  Sire  de  Dicd  , & vendit  en  l’an  MCCC.  XXlII.à 
lean  111.  Duc  de  Brabant  la  fouverainité  de  là  ville  de  Grave,  la  recevant  en 
hcf  pour  lui  & lès  fuccelTeurs  à perpétuité  au  droi£F  féodal  de  Brabant  parmi 
Tom.  I.  Mmm  mmm  la 
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la  Ibmme  V.  mille  livres  gros  Tournois,  comme  ci-deiTusac  cfté  fuSdam-* 
ment  rapporte  ; mais  ellant  depuis  trcfpaflé  làns  eiifaucs  envers  l’an  MCCC. 

LIV.  Ican  deCuyck  Sircdc  Hoochltraten  ion  frere  lui  fucceda,  qui  icmbla< 
blement  receut  dudiâ  Duc  de  Brabant  la  ville  de  Grave  ; il  avoir  à femme 
Catharine  fille  de  Henry  Berchout  diâ  Bcbbcken  & laiflà  entre  autres  en- 
fants quatre  fils,  fcavoir  ell  lean  de  qui  ferar  encor  parie,  Henry  Sire  de 
Hoochltraten,  Wcnnemaer  Sire  de  Metcren , Malien , &c.  & Gérard  de 
Cuyck  : laifiié  Ican  fut  apres  fon  pere  Sire  de  Cuyck  & print  la  ville  deGra- 
ve  en  fief  du  Duc  Wencelijn  &denoftre  DuchcficlcnDc.mais  il  fut  fi  mauvais 
melhager  qu'il  vendift  la  libre  terre  de  Cuyck  avec  la  ville  de  Grave  à Ican 
van  Wijtvliet  Baftard  de  Brabant  pour  quelque  bonne  Ibmmc,  laquelle  n’e- 
ftant  payée  au  temps  limite  grand  débat  s’eulmcut  entre  cu)i,&  palîà  l’aflàire 
fi  avant  que  lediâ  Ican  de  Cuyck  tua  le  Bailard  comme  nous  avons  encor  dé- 
duit ci-devant;  mais  celle  mort  couda  bien  cher  au  Sire  de  Cuyck,  car  fa 
ville  de  Grave  fut  faific  par  nodre  Duc  avec  lès  autres  biens  & tenue  à con- 
filcàtion  iulques  à ce  que  depuis  il  trouva  moicn  de  s’accommoder  avec  le 
Duc  à certaines  conditions,  uncdclqucllcs  fut  qu’il  dcvoitprcndrefà  terre  de 
Cuyck  enfemblc  avec  la  ville  de  Grave  en  fief  de  Brabant,  & le  Duc  pren- 
droit  ultérieurement  la  terre  de  Cuyck  de  l’Empire  d’ou  elle  edoit  mouvan- 
te. Edant  depuis  leditd  Seigneur  de  Cuyck  trd'pafle,  Ibn  fils  aufC  nommé 
lean  IV.  lui  fucceda  aux  Seigneuries  de  Cuyck  & de  Grave,  & fut  tué  en  la 
fleur  de  lôn  ageà  la  fuite  du  Duc  de  Gueldresau  fiegeduChadeaud’Engelrijck 
en  Wedphalie  lins  lailTcr  ancune  poderité  ; par  ouTa  terre  de  Cuyck  fut  que- 
rellceentrc  IcaudeCuyckSirede  Hooclidraten  fils  de  Henry  ,&  Ibn  oncle  We- 
nemaer  de  Cuyck  Sire  de  Meteren  Sc  Malien,  qui  par  Icfupport  d’amis  obtint 
finalement  la  podèllion,  & fit  hommage  à nodre  Duchede  tant  peur  la  terre  de 
Cuyck  que  pour  la  ville  de  Grave  : tellement  que  confècutivement  cinc  Seig- 
neurs de  Cuyck  avoient  relevé  la  ville  de  Grave  des  Ducs  & Ducheflè  de  • 
Brabant  depuis  la  première  acquede  fàiéle  en  l’an  MCCC.  XXIII.  par  le 
Duc  lean  111.  d’ou  il  demeure  évident  que  le  relief  faiâau  Duc  de  Gucldres 
de  ladiâe  ville  de  Grave  edoit  de  force  & contre  touterailbn. 

Cependant  Arnou  de  Huemen  Sire  de  Middelacr  & Amcrlbien  fur  quel- 
que  querelle  qu’il  avoit  avec  le  Duc  de  Gucldreslbn  Seigneur  quitta  Ibn  homma-  Rym-Cn* 
ge  & print  le  parti  de  Brabant  faifant  rude  guerre  aux  Gueldrois,  maiscom- 
me  il  menoit  de  Boifledue  quelques  vivres  & munitions  pour  pourvoir  fbn 
Chadeau  de  Middelacr,  le  Duc  de  Gucidres  qui  en  cdoitadvertilbrtit  fecre- 
tement  de  la  ville  de  Grave  iour  de  S.  Baptidede  l’an  MCCC.  LXXX. 

VI.  & fe  mit  enembufeade  aux  bois  entre  Mille  & Selant,  on  il  le  chargea  fi 
fort  à l’impourveuc  qu’il  le  fit  prifonnier  avec  Raynaut  fbn  fils  aifné  , Paul 
de  Maedricht  Sire  de  Loon  lors  Elcoutette  de  Boilleduc  & quelques  autres  de 
la  compagnie;  le  lendemain  le  Duc  mena  lediâ  Amou  de  Huemen  devant 
le  Chadeau  de  Middelacr,  lui  commandant  de  faire  rendre  la  place,  ou  bien 
qu'en  cas  de  refus  il  lui  feroit  promptement  trencher  la  tede,  àquoileSirede 
Middelacr  rcfpondit,  qu’il  edoit  Ibn  prifonnier  & que  par  ainfi  illui  pouvoir 
traiéler  bien  on  mal,  mais  qu’il  ne  lui  pouvoir  faire  rendre  ledidl  Chadeau,  du- 
quel il  avoit  faiél  fidelité  à la  DuehcITe  de  Brabant.  Le  Duc  voiant  la  magna- 
nimité & confiance  admirable  dudiâ  Seigneur  lui  donna  la  vie  & le  rendit 
à Gérard  van  Oyen  qni  l’avoir  prins,  & apres  adiegea  le  Chadeau  de  Mid- 
delacr & le  reduiâ  à fon  pouvoir. 

Entre  France  & Angleterre  s’allumoit  le  feu  de  guerre  avec  uneferveurfi 
grande  que  la  plus  part  des  Princes  Chrédiens  s’embarquèrent  en  leurs  que- 
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fcllei.  Le  Duc  de  Gueldres  porcoit  extrêmement  le  parti  du  Roy  Richard  jENut 
d'Angiecerrclbu  couliu,  ÔC  avoir  avec  lui  bien  cllroiâc  contêdcratioii;  & Duché»- 
paiainfi  en  là  &veur  il  envoia  défier  Charles  Roy  de  France  par  un  cartel 
contenant  des  dif cours  fi  arrogants  que  le  Roy  s’en  trouva  grandement 
h-Mtr.  oiTêncc  comme  aulh  les  Oncles  & principaux  Conlèiliiers.  Noltre  DuchelTè 
icavoit  tout  cela,  & que  le  Gueldrois  avoit  ia  tiré  quelque  lecours  d’Angle- 
terre , & parainfi  le  Icrvant  de  l’occafion  envoia  devers  le  Roy  de  France  & 
devers  le  Duc  de  Bourge^e  deux  notables  Chevaliers  lean  Sire  de  Borgne- 
val  & Ican  d'Ophem  avec  lean  de  Grès  Doyen  de  Hilduarenbeck  & Nico-^ 
las  vander  Muntc , Iclquels  firent  des  fi  bons  devoirs  que  le  Roy  & Ibn  con- 
fcil  relblurent  de  faire  la  guerre  au  Doc  de  Gueldres,  à quoy  nos  AmbalTa- 
deurs  propoferent  plufieurs  bonnes  conditions  & advantageux  moiens  ; & 

^nvH^Ifar  P“''  ptovifion  leDucdc  Bourgogne  envoia  au  fécours  de  noftre  DuchefTc  là 
itÜMcdt  oclle  tante  cinc  cents  lances , loubs  la  condiâe  de  Willaume  Sire  de  Latri- 
mouille,  d'Oudard  de  CbalIëron&  de  Gervais  de  Meriadcc,  Icfquel  forent 
logés  aux  Challeaux  de  Vucht , Gangelt  & Mille  & fc  dévoient  porter  aux 
ordres  de  Raynaud  de  Fauquemout  Sire  de  Borne  & de  Ravedeyn  Capitai- 
ne general  aux  pays  d’outremeufe. 

Noftre  Ducheltc  & Ibn  conlêil  eftoient  entièrement  formalilcs  de  ce  qu’c-  OW. 
lloit  pafle  à Grave  & parainfi  l’on  arreftade  réduire  ladiâe  ville  par  les  ar-  Kym-Cn- 
mes, a quel  effc<ft  l’on  fit  ioindregens  d’armes  de  touts  codes  & foire  grandes 
préparations,  & lut  le  commencement  du  mois  d’Oâobre  audiift  an  ' 
MCCC.  LXXXVI.ony  allamcttrele  fiege.  Ceux  de  Lovain  s’y  trouvè- 
rent en  tresbclle  compagnie  IbubslcursCapitaioes  Ican  de  Caiftercrr, Henry 
Pijiylér, Godefroy  Vtcrlimmingen,  Louis  Pinnoc  & Eftienne Smachts , com- 
me auin  ceux  de  Bruxelles  conduiâs  par  lean  Sire  de  Bouchout  leur  Chafte- 
lain,  Everards’Herclaes,  Nicolas  Swaef&  Thiery  vanden  Heetvclde,  let 
quels  firent  grauds  devoirs  preflànt  les  aftiegés  par  aftàuts  & continuels 
eicarmouches,  mais  la  ville  fot  fi  bien  défendue  par  Thiery  d’Appeltern  & 
lean  vanden  Vclde  qui  y commandoient  que  les  noftrcs  firent  des  aftes 


grandes  pertes  & particulièrement  y fut  tué  un  ieune  Seigneur  de  remarque 
Ican  Sire  de  Hcvcrle  dont  ce  fut  dommage:  tellement  que  finalement  on 
iclblut  de  la  réduire  par  fomioe,  car  on  eltoit  adverti  que  les  vivres  y com- 


mcncoicnt  à faillir.  Le  Duc  de  Gueldres  voiant  le  danger  ou  les  fiens  le 
troovoient  quiéfa  la  peau  de  lion  & print  celle  de  renard  failànt  oITrir  aux 
noftres  par  Aubert  Comte  d’Haynaut  fon  beaupere  bonnes  conditions^ 
promettant  de  tenir  infoilliblcment  tout  ce  que  par  ledid  Comte  d’Haynaut 
, Icroit  ordonne  entre  eux  : Enluitc  de  quoi  les  lettres  de  compromis  forent 
données  de  deux  colles  iour  des  onfe  mille  Vierges  XXL  d'Oélob.  audidan, 

& s’obligea  le  Comte  d’Haynaut  qu’il  afiifteroit  de  tout  fon  pouvoir  à la 
partie  qui  maintiendroit  l’accord  à prononcer,  contre  celle  qui  refofetoit  de 
Bra-  l’admettre.  Il  ordonna  doneques  par  lèntence  donnée  en  la  Ville  de  Heulden 
*««  y mardi  apres  la  folle  defdides  Vierges  XXIII.  dudid  mois , Qu’entre  noftre  Chants  df 
CmeUns.  & fo  Duc  GucIdres  de  la  en  avant  demeureroit  une  bonne  & 

forme  paix , & que  de  part  & d’autre  toute  haine  & ranceur  feroit  mis  bas. 

Que  touts  fubieds,  amis  & aydants  de  l’un  & l’autre  collé  foroient  com- 
prins  en  cell  accord , & nommément  de  la  part  de  la  Duchellc  Arnou  de 
Hucmen  Sire  de  Middelaer,  Raynaud  fon  fils  & leurs  adhérents,  &dcla 
part  du  Gueldrois  Wcnnemaer  de  Cuyek  & lean  Ibn  fils  & leurs  parti- 
lànts.  Que  la  Ducheftè  de  Brabant  demeureroit  avec  le  mefmc  droiél  qu’el- 
le avoit  & avoir  devoir  en  la  ville  de  Grave  avant  que  celle  guerre  fut  ef 
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lüMNE  meuc.  Que  touts  ceux  qui  avoient  renoncé,  rendu  ou  perdu  leurs  homma- 
Duchés-  gcs,  fiefs  ou  terres  durant  cefte  guerre,  leroient  rclbiblis  eutiercment , & 

**■  particulièrement  les  Sires  de  Cuyek  & de  Middelaer&  leurs  fils.  Que  tou- 
tes morts , foules  & dommages  ioufferts  d’une  & d'autre  collé  demcurc- 
roient  compenfés  l’un  contre  l'autre.  Que  touts  prifonniers  leroient  relaxés 
de  part  & d’autre  fans  aucuue  rançon  , quant  bien  elle  l'eroit  promilé  Sc 
point  payée.  Et  fi  quelque  doute  ou  oblcurité  fut  trouvé  en  ces  articles,  le 
Comte  s’en  relcrva  l'explication , avec  la  dccifion  de  touts  autres  débats 
qu’il  y avoiteu  entre  eux  devant  celle  guerre.  i.t  le  troificlme  iour  apres  la 
Duchcfic  comme  aulli  le  Duc  de  Gueldres  par  leurs  dilliniles  lettres  accep- 
tèrent , ratifièrent  & approuvèrent  touts  les  points  comprins  audiâ  arbitra- 
ge, & promirent  réciproquement  l’un  à l’autre  , pour  eux,  leurs  fubieds& 
LiDfcit  confédérées,  de  les  tenir  fermement  & en  rien  n’aller  au  contraire;  mais  le 
Gutjdrtt  Duc  (jç  Gueldres  fit  bien  paroillre  que  la  réconciliation  feinéle  n’ell  que  pa- 
ntdl'Lt'  P'®*'  &cucre , car  en  lieu  de  quitet  la  ville  de  Grave,  il  traitSa  en  forte  avec 
irtia/it.  lean  de  Cuyek  Ion  gendre  qu’il  lui  tranfporta  la  terre  de  Cuyek  avec  ladi- 
âe  ville  8c  tout  ce  qu’en  dépend  & lui  donna  le  Duc  en  efehange  la  terre 
de  Beelde  fur  la  Linge  avec  autres  biens  au  pays  de  Gueldres.  Aulfi  retint 
il  en  priions  le  Sire  deMiddelaer  & Ion  fils,  8c  ne  les  voulut  rellituer  en 
leurs  biens , félon  quepar  le  traidé  de  paix  avoit  ellé  ordonné;  par  ou  no- 
llre  Duchefie  fit  par  diverics  fois  remonllrer  au  Comte  d’Haynaut  le  tort 
■ que  le  Gueldrois  lui  faifoit,  requérant  Ion  alTillence  lèlon  qu’il  s’elloit  obli- 
gé, mais  c’elloit  chanter  la  fiible  au  lourd;  de  forte  que  n’en  pouvant  tirer 
autrechofe,  elle  fit  proteller  pardevant  le  Roy  de  France  & Ibn  confeil  (qui 
s'elloient  entremis  à ladiâe  paix)  qu’elle  eutreprennoit  de  nouveau  la  guer- 
re forcée  par  le  Gueldrois,  qui  alloit  diredement  contre  les  articles  traidés, 
lelquels  elle  vouloit  &prclèntoitde  maintenir  entièrement. 

Entretant  veille  de  S.  Martin  de  l’an  fuldid  MC  CC.  LXXXVI.  le  Sire  Fm/irj. 
de  LatrimoUille  avec  ceux  des  garnifons  de  Vucht  Gangelt  & Mille  furprin-  Dianr. 
drent  ;&  faccagerent  la  ville  de  Stralen,  ou  elloit  Capitaine  certain  Cheva- 
lier Anglois  nommé  Willaume  Fitz-raoul,  qu’ils  firent  ptifonnier,  comme 
aulfi  ceux  de  la  compagnie. 

Le  Roy  de  France  & les  oncles  les  Ducs  de  Berry  & de  Bourgogneeullènt  Dattr. 
bien  déliré  le  repos  de  noflre  Duchefie,  8c  par  ainfi  ils  firent  requérir  au 
Comte  d’Haynaut  qu’il  le  voulut  emploier  feiieulcment  à ce  que  la  paix  trai- 
dée  fut  entretenue,  mais  le  Comte  relpondit  que  le  Duc  de  Gueldres  pro- 
pofoit  des  nouvéllcs  difficultés,  fur  Iclquelles  il  fàlloit  entendre  & oUir  la 
Duchefie  en  les  defcnces , de  forte  que  de  commun  adveu  fut  trouvé  bon  que 
pour  appaifer  le  tout  l’on  s’aficmblcroit  en  la  ville  de  Cambray , ou  le  Duc 
de  Bourgogne,  le  Comte  d’Haynaut  & les  députés  du  Roy  de  France  fe  dé- 
voient ioindre,  mais  celle  ioutnée  fut  changée  & remife  en  Anvers  pour  le 
nwrdi  devant  les  Pafques  Fleuries  dudidan,  & encordepuistranljxirtéepour 
le  iour  mefme  des  Pafques  Fleuries  à S.  Gertrudenberge , mais  les  députés 
du  Duc  de  Gueldres  n’y  comparurent  fur  quelques  exeufes  frivoles,  par  oo 
l’on  arrella  de  nouveau  que  pour  le  iour  de  l’odave  de  la  Trinité  de  l’an 
MCCC.  LXXXVII.  l’on  conviendrait  à Boiflcduc  ou  chafeune  des  parties 
irma/^  prefenta  fes  pretenfions  & griefs,  avec  des  dedudions  aux  laiges,  delquel- 
les  divers  points  fe  doivent  vérifier  par  preuves,  tellement  que  l’on  iugeaquc 
la  détermination  ne  le  pouvoir  faire  fi  promptement,  & parainfi  fût  ordonné 
par  provifion.  Que  tout  demeureroit  en  ellat  iufques  au  quinfiefme  d’Aoull 
iour  de  Nollre  Dame  de  l’an  meüne  MCCC.  LXXXVII.  dans  lequel 
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terme  le  Comte  d’Haynaut  dévoie  déclarer  & expliquef  les  articles  de  l’ar-  Ienxe 
bitrage  prononcé  ci-devant  a Hcufden;  & quant  aux  autres  différents  ef-  Duché*. 
meus,  il  en  devoit  ordonner  dans  la  Pafque  de  l’an  MCCC.  LXXXVI I. 
durant  quel  temps  il  y auroit  entre  les  parties  une  bonne  & aficurcc  trêve; 
laquelle  relblution  ainfi  arreftée , noftre  Ducheflé  & le  Duc  de  Gucldres  ap- 
proilvcrent  & aggréérent  par  leurs  lettres,  & de  nouveau  donnèrent  plein 
pouvoir  & authoricé  au  Comte  de  Haynaut,  promettants  en  bonne  foi  de  te* 
nir  pour  bon  &ag>reable  tout  ce  que  par  lui  (croit  ordonné. 

Mortfilr.  Le  UI.  d’ Avril  de  l’an  MCCC.  LXXXVII.  ftil  Romain  noftre  ÜuchefTe 
. donna  i Coftin  de  Ranft  Chevalier  les  tetresde  Mortfele&  Edcgem  avec  tou- 
Hm.  te  la  iuftice  haute  & baflé)  en  efehange  des  Seigneuries  de  Bouchout  & de 
Laurent , lefquelles  lean  de  Ranft  Sire  de  Canticrode  fon  frère  avoit 
” ' acquis  avec  encor  Millegem  & Vremde  de  Mathilde  Duchefte  de  GueldresdC 

Dame  du  pays  de  Malincs  le  dernier  de  Janvier  de  l’an  MCCC  LXXXI. 

TMttrg.  En  l’an  lufdiéb  M CCC.  LXX  X VU.  le  XV  1 1 de  Novembre  noftrcDu-  Cimrtude 
donna  par  engagement  i Paul  de  Maeftricht  Chevalier  les  Villages  de 
rmiMw.  Xilbourg,  Goirle&Druencn,avec  le  tollieu  de  Venloen,  & toute  la  Seigneu- 
rie haute  8c  bafte,  horf-mis  la  Court  de  Giertsberge  appartenante  à l'Abbaye 
de  Cameren , on  elle  retint  toute  Seigneurie  & iuftice  : comme  aufli  lafouve- 
ranité&  Ion  de  cloche  es  villages  fufdicfts,  8c  ce  pour  la  fomme  de  quatre 
mille  efeus  de  France  qu’elle  lui  cftoit  redevable  ;&  parmi  ce  eftoit  il  aufli  te- 
nu de  prendre  à hommage  Ton  Chafteau  de  Venloen,  iufq  nés  à ce  que  lefdiéts 
villages  (oient  rachaptés  & pas  plus  avant. 

i;^7.  Encor  audift  an  le  XVI.  de  Février  la  DuchefTc  déclaré  pat-  fes  lettresque  ChainA 
Willaume  vaiidcr  Aa  Chevalier  avoit  faiâ  fuffifamment  paroiftre  j que  lui 
HmwycL  Sc  fes  predeceftciirs  avoient  pofTedé  librement  & en  franc  Alleu  le  terres  & 

Dimtre.  Seigneuries  de  Hedvvijck  &dc  Dintre,  & que  lediift  Willaume  delà  vo- 
lonté 8c propre  mouvement  avoit  rapportéen  (esmains  fa  maifon, court , terre 
& Seigneurie  de  Hcefwijck , avec  les  hommages  fiefs  & arricr-fiefs  y ap- 
partenants. & la  moiiftic  de  la  terre  8c  Seigneurie  de  Dintre*  lerquelles  pie- 
cesil  avoit  prins  en  fief  d’elle , en  recompcnlc  de  quoi  elle  avoit  donné  au- 
diâ  vander  Aa  l’autre  moiâie  de  ladiâe  terre  & Seigneurie  de  Dintre , tout 
ainfi  comme  lean  Benthem  ia  (buloit  tenir  à hommage , & à ce  fc  trouvè- 
rent prefents  Thiery  deRovere  Chevalier.  Renier  Hollant  receveur  de  Bra- 
bant, Willaume Swaef  Chambellan  de  la  Ducheflé,  Gérard  deBerckel  8c 
Gilles  vander  Balckt  Efeuiers. 

13*7.  Par  lettres  du  VIII.  de  Mars  encor  en  ladiéle  année  la  DuchefTe  rccognoit  ctmndt 
devoir  à lean  de  Polanen  Sire  de  la  Lecke  Sc  de  Breda  la  fomme  de  mille 
slmdtrt.  francs  monnoie  du  Roy  de  France  pour  lefcjuels  elle  lui  donne  en  g:^e  les 
HdS"-  terres  & revenus  qu’elles  avoit  au  Grand  & petit  Sundert , Hagcn , Sprundel 
S^mdtl.  Nifpen.  Tefmoins  lean  de  Bouchout  Chaftelain  de  Bruxelles  & Renier 
Hollant  receveur  de  Brabant. 

Sweer  d’Abcoude  Sire  de  Oaesbeke , Porte  & Strijen  aiant  acquis  P.iiii- 
doibs  l‘an  MCCC.  LXXXI.  mardi  apres  la  Sain  A lean  Baptifte  les 
terres  d’Anderlccht , Lennick  S.  Martin , Lennick  S.  Quintin  , Lom- 
beck  noftre  Dame  & autres  de  Marie  de  Walcoort  & de  Willaume  Sire 
Ctniai.  d’Abcoude  & de  Wijck  Ibn  mari  frere  audiâ  Sire  de  Gaesbeck  , augmenta 
ladidte  terre  de  tout  ce  qu’auiourd’hui  l’on  nomme  la  terre  de  Walcourt  au 
pays  de  Gaesbeck,  & délirant  encor  l’aggrandir  d’avantage,  il  rraiéFa  avec 
quelques  conléilliers  de  la  DuchefTe  à fin  d’y  ioindre  encor  quelques  villages 
de  la  Maycrie  de  Roo,  à quoi  ceux  de  la  ville  de  Bruxelles  s’oppoferent  , 
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IcHKE  d’autant  que  iadiâe  Mayericefl:  dcpcndente  de  rAmuiannie&  intinjiâiod 
■UucHfi-  dclcut  ville:  Entre  ceux  qui  avec  plus  d’animofité  contredirent  àceftepre- 
ccnfion  eftoit  Everard  s’Herclaes  Sire  de  Wambeke  un  très  notable  Cheva- 
lier, qui  audi  dilcourant  ior  celle  matière  avoir  tenuquelquesproposdontle 
Sire  de  Gacsbeck  fc  contentoit  ades  peu , & en  avoir  lâiâdes  plainâes  i les 
138'.  domclliqucs  & familiers;  or  comme  ledi(5l  s’Herclaes  iour  de  jeudi  Saint 
XXV 1.  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LXXXVII.  rcrournoit  de  Lcnnick  vers 
Ettrtri  Bruxelles,  il  fut  lur  le  Chemin  adailli  par  Amelc  d’Vtencnge  Bailly  deGaes- 
slUnUtt  beck,  Willaume  diâde  Cleves  dis  Ballard  au  Sirede  Gaesbeck  & quelques 
varlcts , & fl  mal  ttaii5lc  qu’ils  lui  coupèrent  la  langue  & un  pied,  & lui 
donnèrent  plufieurs  bledures  le  laidànt  à demi  mort  lut  la  campagne  , fans 
qu’aucun  paiian  l’ofa  mettre  à couvert,  iufques  à ce  que  lean  vanStalleCu- 
ré  de  Hau  palTant  par  la  avec  Ion  coudre  lui  dt  mettre  lür  chariot  & me- 
ner à Bruxelles  en  là  mailon.  Les  nouvelles  s’edants  divulguées  par  la  vil- 
le, audi  tod  un  tumulté  general  s’edeva  par  tout  & courut  chalcun  aux  ar- 
mes; & combien  que  défia  c’edoient  les  quatre  heures  apres  midi  ils  forti- 
rent  de  la  ville  confufemeut  pour  chercher  les  meurtriers,  qui  s’edoient  reti- 
rés dans  le  Chadeau  de  Gaesbeck,mais  apres  lauvés  à lafuite.  Ilsrepauierent 
cede  nuiâ  à Vcicnbcke,  & le  lendemain  iour  du  bon  vendredi  allèrent  fans 
plus  mettre  le  fiege  audiâ  Chadeau , & envoierent  vers  ceux  de  Lovain  & 
autres  villes  demandant  leur  adidence,qui  audi  le  prelenterent  audiâ  dege 
belles  troupes,  melmc  laDuchcITeà  la  requifition  de  ceux  de  Bruxelles 
UilTàffii-  y tovoia  le  Sire  de  Witthem  Senefchal  de  Brabant,  mais  lean  de  Lombeke, 
gj  jÿ  rr»-  lean  de  Hcllcbeke  & lean  Storm  aulqnels  le  Sire  de  Gaesbeck  avoir  commis 
la  garde  firent  bien  leur  devoir  à la  dcfence  dudiâ  Chadeau.  Ccpendantles 
parents  du  Sire  de  Gaesbeck  fàilôicnt  grandes  alTcmblées  de  toutes  Mrts  en 
intention  de  faire  la  guerre  à ceux  de  Bruxelles,  par  ou  la  Duchelle  craig- 
nant des  plus  grands  inconvénients,  confiderent  aulfi  que  le  terme  destreves 
avec  le  Gucidrois  s’alloit  expirer , traiâa  en  forte  tantod  par  commande- 
ments tantod  par  pricres,  que  les  armes  lurent  mis  bas,  oc  lut  accordé  à 
la  Dame  de  Gaesbeck  Anne  fille  au  Comte  de  Lcyningen  qu’elle  avec  fes 
gens  & leurs  biens  & meubles  lôrtiroicnt  librement  dudiél  Chadean  , lequel 
apres  feroit  délivré  & rendu  à ceux  de  Bruxelles  pour  en  fiiire  leur  volonté; 
en  fuite  de  quoi  le  fort  Chadeau  de  Gaesbeck  lut  renverlé  & ietté  par  terre 
13S8.  le  dernier  jour  d’Avril  de  l’an  MCCC.  LXX  XVIII.  tontesibis  quclqné 
temps  apres  le  Sire  de  Gaesbeck  à l’intercellion  de  fes  amis  obtint  la  grâce  de 
laDuchelTc,  & lui  furent  fes  biens  redirués,  mais  pour  donner  appailèmenc 
aux  villes  de  Brabant,  U lui  fallut  prometttre  & iurerque  fon  Chadeau  de 
Gaesbeck  ne  (êroit  oneques  rebadi  fans  l’adveu  & confentement  defiliâes  villes. 

Ihlmunt.  Icio  Berthout  de  BerlaerSirede  Hclmont  par  fes  lettres  données  le  X.  de  Cturut 
Novembre  audi<5  an  MCCC.  LXXX  V III.  recognutque  la  Duchelle  lui 
avoir  donné  par  engagement  la  haute  indice  en  ladiâe  ville  & Paroice  de  Hel- 
mont , & en  deux  Courts  gilTantesillec  pour  lalbmme  de  mille  florins  d’Hol- 
lande, déclarant  que  le  rachaps  fe  pourat  faire  parmi  la  fomme  de  fix  cents 
defdiâs  florins, nonobdantquelesicttres  qu’il  at  de  ladiâe  DuchelTê parlent 
' de  mille  florins. 

Albert  Comte  d’Hayiiaut  &d’Hollandc  s’edoit  obligé  de  prononcer  fbn 
arbitrage  fur  les  débats  elmcus  entre  nodre  Ducheflè  & le  Duc  de  Gueldres 
devant  les  Palques  de  l’an  MCCC.  LXXXVllI.  mais  le  Gueldrois  diflèroic 
d’euvoier  fes  lettres  d’aggrcation,  efperant  de  le  porter  mieux  avec  la  guerre 
qu’avec  la  pix  : cepenmnc  les  trêves  edants  expirées  à la  Palquc  l’on  arreda 

au 


Digrazeo  by  Cjuoglf 


Gutrrt  rt^ 

mpMXftUtt 

avff  Outl- 
drtt. 


Grave 

•ÿiege. 


OffAHà 
dit  moftrci 
Cy  U Juge 
levé. 


LIVRE  IV. 

àuconicil  de  U Dachede  de  commander  une  ex()edition  generale  par  tout  Jshne 
le  pays,  à finde  réduire  la  ville  de  Grave  que  le  Duc  de  Queldres  Cenoit;!  Ducniif. 
quel  cffcdl  on  fit  des  grandes  préparations,  & furent  defignés  pour  chefs  de 
l’armcc  Raynaud  de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sittertj  Herpen,  &Ravc- 
fteyn,  Ican  de  Polanen  Sire  de  le  Lecke  & deBrcda&Henry  deBautershem 
Sire  de  Berges  , loubs  la  conduire  defquels  l’armée  le  mit  en  campagne  le 
XXVI.  du  mois  de  luing encor  en  l’an  MCCC.  LXXX  VIII.  prennant  la 
route  droiit  vers  Grave.  Le  Duc  de  Gucidres  cftoit  bien  informé  de  la 
puifTance  des  Brabançons,  & comme  il  ne  fc  trouvoit  avec  forces  {ùdilàntes 
pour  les  monftrer  telle, il  envoia  les  députés  deverslclîlids  Capitaines  àHer- 
pen,  avec  offre  de  mettre  la  ville  de  Gravèen  leurs  mains,  & promeffe  delè 
conformer  à ce  qu’avoit  efte  ordonné  par  le  Comte  d’Haynaut  j ce  que  lef- 
di(âs  chefs  acceptèrent,  comme  auffi  pluffeursautresdela  nobleffè  ; mais  cftant 
l’affaire  rapporté  au  conléil  des  villes  rien  ne  fut  effeéhié,  car  ilspreten- 
doient  en  outre  que  le  Gueldrois  paieroit  les  fraix  & dcfpens  de  celle  guer- 
re, de  laquelle  ils  le  dilbient  la  feule  caufe.  L’on  mit  doneques  le  fiege  à la 
ville  de  Grave,  & on  le  prcITafbrt  dececollé  delaMeufe*  mais  nonobflant 
que  noftrcarmée  cftoit  bien  forte  de  quarante  mille  combatants  , l’on  profi- 
loit  peu  ou  rien  , d’autant  que  de  l’autre  cofte  de  la  Meufe  la  ville  cftoit 
ouverte  & tout  y entroit  librement  par  ou  l’on  trouva  bon  de  foire  piflêr 
Une  partie  de  l’armée  la  riviere,  pour  empelchcr  le  fecours  & vivres  qui  leur 
vcnoicni , à quelle  fin  l’on  fit  dreffer  un  pont  avec  alTés  de  diligence  , mais 
ceux  de  la  ville  volants  qu’il  cftoit  iafur  le  point  d’eftre  achévé , Ibrtirent 
une  nuiél  & bruflerent  tout  l’ouvrage.  Ce  deffein  eftant  par  la  rompu , l’on 
s’advifo  de  foire  pallër  les  troupes  par  la  riviere  eu  deux  endroiéis  ou  elle 
eftoit  vadable;  Icavoir  l’un  par  delTus  la  ville  entre  Cuyek  & Moick  , & 
l’autre  par  deffoubs  entre  Ravefteyn  & Niftricht;  &afin  d’obvier  à tout 
empefehement  que  le  Duc  de  Gucidres  pouroit  avoir  porté  , l’on  retint  en 
deliberation  par  quel  desdeux  çndroiéFs  le  pallâgc  fc  devoir  foire  : la  con- 
duiélc  de  l’entreprinlè  fot  commife  à lean  Sire  de  Witthem  Senelchal  de 
Brabant,  à RalTe  de  le  Riviere  Sire  de  Grès  Se.  de  Lintre  & à lean  Sire  de 
Borgncval , lefqucls  avec  dix  mille  des  noftrcs  palTèrent  à petite  reliftence.) 
Niftricht.  Le  Duc  de  Gucidres  qui  fc  tenoit  a Nimmcge  en  fut  bien  tort  ad- 
verti.&auifi  Ica  voit  bien  le  peu  d’ordre  qu’il  y avoir  en  l’armécj  carcbafcun 
s’elgatroit  a piller  & rober  les  maifons  des  paylàns  qui  s’eftoient  enfoits  8c 
fauvés  ; ce  que  donna  l’audace  au  Duc  d’elprouver  le  fucccs  que  la  fortune  lui 
fcmbloit  promettre:  il  partit  donc  fccretement  le  lendemain  de  la  Mag- 
dalcinc  avant  le  iour,  accompagne  de  Henry  Sire  de  Gemen,  de  lean  Da- 
moilèau  de  Heynsberge , d’Otton  d’Arckel  Sire  de  Heukelcm,  d’Otton  Sire 
d’Afperen  & quelques  antres  iufqucs  au  nombre  d’environ  cinc  cents  lances  , 
avec  quelques  arcbalcftricrs , & fur  l’aube  du  iour  vint  furprendre  les  noftrcs 
fl  fort  à l’imirourvcu  qu’a  peu  de  peine  il  les  mit  en  desroute , avec  tel  defordre 
& confufion  que  plus  de  trois  mille  en  forent  tnés&  noies  dans  la  Meufc , 
les  Sires  de  Grès  Sc  de  Borgneval  ne  pouvants  porter  remede  au  defordre  fo- 
rent prins  avec  quantité  d’autres  ; entre  les  mort  fot  recognu  un  Chevalier 
nommé  Wauthier  de  Celles  Sire  de  Balaftrcs , qui  fot  grandementrt^ettédu 
Duc  de  Gucidres  de  qui  il  avoir  efté  compagnon  d’armes  aux  guerres  en 
Pruffë.  Cefte  defoiéle  caufa  tel  effroi  en  l’armée  qu’eftoit  devant  Grave  , 
que  tout  le  menu  peuple  fe  mit  la  foite,car  ceux  qui  fc  fauvoient  du  combat 
foilbient  courir  le  bruiâ  que  le  Duc  de  Gueldres  s’advancoit  fur  eux  avec 
dix  mille  chevaux,  Se  que  ia  il  avoit  paffe  la  Meufc,  tellement  qu’iln’y  avoir 
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jENKE  moien  de  faire arrefter  les  troupes,  ainfi  fiitle  (iege  levé  avec  celle  confiifioa. 
Duchés-  que  tout  le  bagage,  vivres  & auimonicions  fut  dclailTc  : & ceft  choie  trep 
alTcurée  que  fi  les  aflic^és  euflent  efte  informés  du  pauvre  maintien  des  no- 
ftres,  ils  en  eullènt  bien  &iéf  leur  profit  & rompu  grande  partie  de  nos 
forces  : le  bonheur  donc  fut  que  ceux  de  la  ville  ne  Iccurcnc  rien  du  de- 
ibrdre,  ainli  penlbient  que  celte  recraiéle  fc  Ëiifoit  pour  les  attrapper  à la 
fbreie,  & par  ainfi  ils  le  tindrenc  bien  fur  leurs  gardes  iulques  apres  le  mi- 
di que  les  nouvelles  leur  furent  apportées  de  l’entière  dctaiéic  des  nollrcs, 
d’ou  aufli-coll  ils  coururent  au  pillage  en  noftre  camp  , ou  ils  trouvèrent 
grand  butin,  car  noftre  bagage  eftoic  richement  cftofîc  de  vailcllc,  armu- 
res, pavillons,  vivres  & ammonitions.  Geft  choie  admirable  que  cinc  cents 
lances  & quelques  archiers  furent  fulhrants  pour  cauler  une  rctirade  fi  igno- 
minieufe  à une  fi  puilTante  armée,  mais  les  armes  font  iournaiicres  & lub- 
ieâes  Â divers  accidents:  & fi  l’on  veut  confiderer  de  pics  la  vraie  fource 
de  noftre  malheur,  l’on  trouverat  que  ce  nefut  autre  choie  que  faute  d’un 
chef  fou  verain,  qui  euft  eu  auchoricé  de  commander  ablbluncnc.  en  quoi 
véritablement  confifte  la  principale  force  d’une  armée,  car  ou  chalcun  fuit 
fon  opinion  & le  gouverne  lelon  icelle,  il  n’y  peut  avoir  que  confufion,i 
qui  cefuccestragique  pourat  lervir d’exemple.  Le  Duede  Gucldres  apres  une 
Il  notable  viétoirc  fuivie  d’une  defaiéte  eiitiere  de  les  ennemis  retourna 
^ droiâ  à Nimmcgc,  & alla  defeendre  en  l’Eglilè,  ou  il  le  fit  delàrmer  devant 

l’image  de  noftre  Dame , 8c  pour  ligne  d’aâion  de  grâce  il  y offrit  fes  armes 
avec  dix  & fept  pendons  qu’il  s’eftoit  acquis. 

LtDucJt  Pcuaprcsvciilcdc  S.  Laurent  lediâ  Duc  de  Gucldres  menaunc  belle  armeé 
Gmtldrct  JJQ5  terres  menant  en  fa  compagnie  Fredric  de  Serwerden  Archevef- 
que  de  Cologne , l’Archevcfque  de  Brcmcn,  Florent  de  Wevelichove  Evefi- 
que  d’Vtrccht,  l’AbbcdcPrume,Adolficune  Comte  de  Clevcs,  les  Comtes 
de  Seyn,  Catfenellebogc  & Meurs  en  tout  trois  mille  lances  8c  environs 
mille  piétons:  ilpafiala  Meufe  à Grave,  & brufla  les  villages  de  Bocftel; 
Oiftcrwijck,  Hilduarenbeck,  Oirfchot  & GaUcl , 8c  retourna  par  le  pays  de 
Ffornes  à Roermondc,  ayant  làiéF  grand  degaft  i de  forte  que  pour  empet 
cher  CCS  inconveniens  l’on  fit  un  levee  de  mille  chevaux  qu’on  mit  eu  garnilôa 
aux  Chafteaux  de  Herpen,  Os,  RavcHeyn,  Littoy  & autres  places  aux  en  vi- 
rons, foubs  la  charge  du  Sire  de  Witthem  Senefchal  & de  Henry  de  le  Leck 
Sire  de  Hccswijck  & de  Dintre. 

Cependant  le  Duc  de  Bourgogne  preffbit  fort  le  voiage  que  le  Roy  de 
France  avoit  entreprins  de  faire  lur  le  Duc  de  Gucldres,  pour  fc  revenger 
de  l’arrogante  & impertinence  &con  qu’il  avoit  ufé  aux  lettres  de  défiance 
Lt  Rty  dt  qy’ii  jvoit  envoie  •,  Sc  eftoit  le  Roy  extrêmement  porté  à celle  guerre , com- 
füi'âu  principaux  de  là  court , & par  ainfi  fit  on  des  grand  apprefts  de 

gMrrnûM  tours  collés,  mais  comme  le  Roy  ne  vouloir  defobliger  l’Empereur  Wence- 
GulJrti  coufin , il  envoia  devers  lui  Gui  de  Honcourc  Sire  de  Lesduing  & 

Maillre  Ivcs  d’Orient,  pour  lui  donner  part  de  ce  que  lui  mouvoir  d’entre- 
prendre celle  guerre  en  la  terre  de  l’Empire,  dcquoirEmpercurdcmeuraaffés 
làtisfâiél.  L’on  fc  mit  donc  en  campagne  fur  le  commencement  du  mois 
de  Septembre  encor  de  l’an  MCCC.  LXXXVIII.  avec  une  des  plus  llo- 
riffântcs  armées  dequoi  l’on  fâche  à parler,  car  le  Roy  menoie  en  là  com- 
pagnie les  Ducs  de  Berry  & de  Bourgogne  fes  oncles, Louis  Duc  deTouraine 
fon  frère,  Charles  Duc  de  Lorraine , Henry  Sire  de  Caffèl  fils  aifné  au 
Duc  de  Bar,  lesComtesde  S.  Pol,  Sancerre,  Tonneres  & autres  Princes, 
Barons,  Chevaliers,  8t  nobles  en  grande  quantité,  & diâ  on  que  l’armée 
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n'e(U)it  moins qae  de ccDt  mille  combatancs,  & avec  ce  menoic grandes  pro-  Jenme 
vifions  d’ammonitions  & vivres  j la  refolution  fut  premièrement  prinle  qu’on  Duches- 
cntrcroit  par  l’Haynaut  & ainfi  par  le  Brabant  on  palTeroit  dans  le  pays  de 
GucldreS}  mats  ceux  du  conCeil  de  nodre  Ducheilc  trouvèrent  moien  de 
changer  ce  dclTein , par  le  Duc  de  Bourgogne  qui  principalement  gou- 
vernuit  tout  la  machine  : ils  prindrcnt  d°nc  le  chemin  par  la  Duché  de 
Luxembourg  & Ardennes,  ou  pour  les  diiKcultésdespaiïages  furent  envoies 
crois  mille  ouvriers,  pour  Cailler  les  bois  & oder  tout  empcfchemenc : ôc 
envers  le  XV.  Septembre  de  l’an  fnfdiâ  toute  l’armée  paflàla  Meule  i Mou- 
fon.  d’ou  le  Roy  alla  loger  en  l’Abbaye  d’Orval  ordre  de  Cideaux,  & y 
arreda  deux  iours  ptendant  que  le  charroy  padbic,  de  la  il  princ  le  chemin  de 
Badognc,  & logea  à une  lieUe  de  la  ville,  ou  nodre  Duchedè  le  vint  falUcr  : 
le  Roy  lui  fit  grand  honneur  & carelTe,  & apres  avoir  dilcouru  de  leurs 
atîàires  il  l’accompagna  un  quart  d'heure  de  chemin , & la  de  ultérieure- 
ment conduire  par  lean  de  Vienne  & Gui  de  LatrimoUille.  Or  ne  ferat  il 
hors  de  propos  de  ra|rportcr  ici  un  accident  qu’arriva  à ladiâe  Duchedè  â 
Huy  eu  padânt  devers  le  Roy  par  ladiéfe  ville,  ou  les  Efchevinsla  receuren: 
ades  courcoifcmcnt,  mais  edanc  encrée  en  l’hodelerie,  quelques  débauchés 
mauvais  garniments  entrèrent  en  là  chambre,  & fans  aucun  rerpeét  la  d- 
rcnc  boire  avec  eux  &lui  rindrenc  pludeurs  propos  indignes,  & combienque 
ceux  delà  fuite drent  devoirs  pour  les  faire  retirer,  il  ni  eud  moien  iufques  à 
ce  que  leMayeur  edant  furvenufe  faidd  d’eux:  &les  informations  prinfes 
le  Magidrat  dt  couper  la  langue  à trois  d'iceux,  & point  contents  de  cela, 

& voulant  dignement  punir  l’outrage  faitd  à une  (i  grande  PrinccUè  ils 
drent  trancher  la  cede  à deux,  &au  troiderme  ils  donnèrent  la  viea  la  tres- 
indante  requidtion  de  la  Duchede  mefme.  Pour  retourner  à la  matière  le 
Roy  fuivanc  toudours  Ibn  chemin  mena  Ibn  armée  jufques  l’Abbaye  de 
Scavelo  au  pays  de  Licge,  ou  l’Evelque  Arnou  de  Homes  lui  vint  trouver 
faifant  grandes  exculès  de  la  parc  du  Duc  de  luliers  pere  du  Duc  de  Gucl- 
dres,  mais  voiant  que  le  Roy  ne  les  voulut  admettre,  il  traiâa  d bien  par 
l’encremilc  de  l’Archcvefque  de  Cologne , du  Duc  de  Lorraine  & autres 
Seigneurs , que  le  Duc  de  luliers  fe  vint  en  perlonne  prelèncer  au  Roy  à 
l’entrée  de  Ibn  pays:  le  Roy  le  receut  gracieulèment,  oc  leDuc  s’exculà  de 
la  faute  commile  par  fon  dis,  fuppliant  au  Roy  d’attendre  quelque  peu,  & 
lui  adeuranc  qu’il  meneroit  Ibn  dis  à la  railbn , & en  cas  que  faire  ne  le  pou- 
voir il  promit  de  mettre  en  mains  du  Roy  toutes  lès  forcredès  pour  d’iceux 
lui  faire  la  guerre.  Le  Roy  & fes  oncles  trouvèrent  les  propodtions  du 
Duc  de  luliers  ades  aquicabics,  & Ibupcrent  ce  foir  enfcmble;  & le  lende- 
main le  Roy  redicua  au  Duc  la  terre  de  Vierfon  encre  Blois  & Berry,  & le 
receut  i hommage.  Le  Duc  de  Gueldrcs  fe  cenoic  à Nimmege  j 8c  avoir 
enlemblc  tout  ce  qu’il  pouvoir  de  forces , tant  d’Allemagne  que  de 
Wedphalie,  mais  elles  n’eftoient  (ufülànces  pour  fe  defendre  contre  l’armée 
Françoilè,  par  ou  fon  pare,  l’Archevefque  de  Colc^ne  & l’Evelque  de  Liege 
lui  remondrerenr  avec  bonnes  raifons  le  danger  ou  il  le  mectoit  s’il  oc  s’ac- 
commodoir  avec  le  Roy,  maisil  en  diilbic  peu  de  cas,  & redoutoit  peu  ou 
rien  les  forces  de  Ibn  ennemi,  & il  e(l  bien  à croire  que  fans  les  grandes 
Le  D*cJt  P«rfuafions  delès  amis  il  euft  attendu  l’ilTbc  de  l’adâirc,  carilavoit  lecourage 
GmeUrei  trelgraod,  & promectoicà lès armcs  tout  bonfucccs,  touccsfois  à ladn|vain- 
eu  de  prières  pluftotque  de  raifons  ou  crainte  ils  le  menèrent  devant  le  Roy , 
à qui  il  dt  honnedemenc  quelques  exeufes  fur  le  contenu  de  là  lettre,  8c 
trouva  des  explications  ades  commodes.  Le  Roy  le  contenta  fort  à le  voir 
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Iesse  &oUif  parler  avec  an  mainricn  figenercox,  comme  aulli  fes ôncics  & tonte 
Dvciies-  la  court,  car  il  s’clloitpar  fa  valeur  acquis  grande  cftime  & réputation , & 
parainfi  le  Roy  le  print  en  amitié,  &fuc  entre  eux  arreflc  alliance  & accord, 
par  lequel  le  Duc  promit  de  lèrvir  au  Roy  contre  un  chafeun  horlmis  l’Em- 
pirc&  le  Roy  d’Angleterre,  & qu’il  ne  lèrviroit  contre  la  France  ne  fut  que 
le  Roy  d’Angleterre  en  perfonne menât  l’armée,  en  quel  cas  il  dcnonceroitla 
guerre  au  François  afTés  en  temps:  & pour  les  différences  qu’il  avoit  avec 
iioftre  Ducheffè,  il  les  remit  entièrement  au  dire  du  Roy  & dclèsoncles,  qui 
dans  un  au  en  dévoient  prononcer  leur  arbitrage,  pendant  quel  terme  tout 
demeureroit  en  cftat  comme  lors.  Il  foupa  ce  loir  avec  le  Roy  & chafeun 
admiroit  la  Franchli'e  qu’il  ulbit  en  les  propos.  Le  lendemain  au  partir  il 
rcquift  au  Roy  quelques  prilbnniers  qui  lui  furent  accordés,  le  RoyaulTl  lui 
en  dcmandaaucuns  mais  il  s’cncxcul'a&  diâau  Roy  Sire  vous  fâiétcslaguerre 
de  vos  propres  forces  & à vos  deipcns,  & moi  ic  la  faiéts  aux  derpens  d’autri 
& avec  farces  d’amis,  & parainu  les  prifonniers  par  eux  ffiiâs  ne  font  en  mon 
pouvoir.  Cefte  paix  fut  ainfi  fâiéte  fur  la  fin  du  mois  d’Oélobrc  dudiéf  an 
MCCC.  LXXXVIII.  & fut  de  tant  plus  ailèment  accordée  par  ce  que  l’hi- 
ver cftoit  à la  main,  & défia  la  pluie,  les  chemins  mauvais,  les nuifts longues, 
les  froidures  grandes  Sc  les  fatigues  continuelles  caulbient  bien  de  l’ennui  & 
fâfchcrie  àl’arméc.En  finleRoy  rctournapar  lemclmcchcmin  qu’il  cftoit  venu 
& célébra  lafefte  de)  Touts-Sainéfs  à Reims,  mais  à la  retraite  le  Sire  de 
Blanckcnhcim,  Pierre  Sire  de  Croonenbourg  & autres  prtifans  de  Guel- 
drois,  qui  ne  voulurent  eftre  comprins  dans  le  traiélé  d’accord  firent  plu- 
fieursprilbnnicrsdcl’armce  Françoilc,  &cntreautrcsPicrreSire  de  la  Vievil- 
Ic,  & IcanSire  de  Moncaurcl  qu’ils  mirent  à grofle  rançon, 
ul'i  Arnou  Evefque  de  Lioge  trcfpaira  peu  apres  le  VIII.  de  Mars  de  l’an 
Alfr/ji  MCCC.  LXXXIX.  ftil  Romain, qui  en fon  vivant  avoit  efté le principal& 

FEtcfjue  meilleur  confeillicr  de  noftrc  Ducheffe , & lui  lucceda  en  l’Evciché  lean  de 
* Bavière  fils  d’Albert  Comte  d’Haynaut , fon  corps  fut  enterré  au  monaftere 
des  Dames  nommé  Keyfersboich,  que  les  Sires  de  Homes  les  predcccftèurs 
avoient  fondé. 

LtDuc  En  cefte  mefme  année  Robert  de  Veré  Duc  d'Irlande,  Marquis  de  Dublin  Froifia-d. 

&Con'ted’Oxfort,  & l’Archevefque  de  lorck  vindrent  en  Brabant  fonbs  la 
protcélion  de  noftrc  Ducheffe,  avec  lettres  de  recommandation  du  Roy  de 
France  & du  Duc  de  Bourgogne  : Icdiét  Duc  avoit  efté  grand  & unique 
favorit  du  Roy  Richard  d’Angleterre,  &ayant  efté  difgracié  s’eftoit  retire  en 
France,  ou  auparavant  il  avoit  prinsàfemmcPhilippote  fille  d’EngueranSire 
dcCoucy  &d’Elifabcth tante  audiéfRoy  Richard,  laquelle  depuis  il  répudia 
trop  légèrement,  pour  fe  marier  à certaine  Bohemoife  de  petite  qualité 
nommée  Lancigrona,  par  ou  il  fe  vit  tellement  pourfuivi  par  le  Sire  de  Coucÿ 
& lès  amis  qu’il  fut  contraint  de  le  fauver  en  Brabant. 

La  Ou-  La  DuchclTe  à fin  d’ofter  toute  occafion  de  débat  qui  pouroit  rcfbudre  Diitr. 
ch,-p  Ji-  apres  là  mort  à caulc  de  la  fuccellion , déclara  par  fes  lettres  données  à 
Tournay  le  XXVIII.  iour  de  Septembre  encor  en  l’an  MCCC.  LXXXIX. 
que  la  vraie,  légitimé  & unique  heritiere  cftoit  fa  niepee  la  Ducheffè  de 
Bourgogne,  & les  enfants  procrées  d’elle,  & de  faid  lui  tranfporta  touts 
les  pays,  terres,  villes  Sc  chafteaux  qu’elle  poffèdoit  & que  de  droiâ  com- 
peter  lui  pouvoient , ne  refctvant  à elle  que  le  lèul  ufufruiét  là  vie  du- 
rante. 

En  lïiite  de  la  paix  traiéfée  entre  noftrc  Ducheffè  & le  Duc  de  Gneldres  Dmtcr. 
furent  defignés  de  chalque  collé  fix  Confcilliers  pour  modérer  toutes  les 
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diffcrences  qu’il  y avoit  entre  eux,  Iciquels  furentSweer  d’Abccmde  Sire  de  Ienke 
tiaesbcck,  ThoniasSire  dcDieft,  Willaumc  ieune  Comte  de  Seyne  Sire  de  iH-'ches- 
S.  Aehten-rode,  Willaume  de  >lilcnberg  Sire  de  Crancudouck,  Henry  de 
le  Lecke  Sire  de  Hccfwijck  & lean  de  Caifteren  du  cofte  de  Brabant  ; & du 
cofte  de  Gueldrcs,  Gérard  Sire  de  Werdenborg,  Willaume  de  Muylpach  , 
WernicrBuffcl,  Herman  de  Lieveudalc  Chevaliers;  Walleran  d’Oyen  & 

Renaud  de  Rccs  EIcuiers , lefquelsapres  bonne  enquefte  ordonnèrent  par  for- 
me d’arbitrage  prononce  en  la  ville  de  Ravcfteyn  iour  de  S.  Severin  XXIII. 
d’Oaobrc  de  l’an  fufdia:  MCCC.  LXXXIX.  Q_ue  la  ville  de  Grave  feroie 
comme  auparavant  de  l’hommage  de  Brabant.  Que  les  prilônniers  de  part  & 
d’autre  lcroient  delivres , que  chalque partie  porteroit  lesfraix.defpens&in- 
tereft  lôuRcrt  durant  les  guerres  palfces  ; & parmi  ce  la  Duchefle  & le  Duc 
de  Gueldrcs  demeurcroient  amis  & en  bonne  paix. 

Gilles  Sire  de  lauche  de  Hierges  & de  Bioul  eftant  devenu  ennemi  de  Bra-  D'tvtM. 
bant,  ie  ne  fcay  àquelle  occafion,  feconfcderaaveclean  Sire  Heinsberge  , Himni- 
Engclbcrt  de  la  Marcke  Sirede  Louvreval  & autres  malcontents , & vint  brui- 
les  en  l’an  MCCC.  XC.  la  ville  d’Iilche  emmenant  grand  butin. 

Nollre  DuchelTe  par  fes  lettresdonnccsiourdePcntecoftedel’an  MCCC.  Chmade 
XCI.  déclara  avoir  donné  à Willaumc  de  Meerhem  Sire  de  Bocftel  la  terre  UrabM. 
de  Groot-licmpde  avec  toute  la  Seigneurie , pour  la  tenir  là  vie  durante  Sc 
pas  plus  avant. 

Ceux  des  villes  de Lovain,Thillcmont& Lceuwe  le  trouvants  encor  in-  Divnt. 
commodes  par  les  pourlùitcs  & larcins  des  bannis  de  leurs  villes  , firent  en 
l’anfufdift  MCCC.  XCI.  de  l’advcu  de  la  Duchcllc  unEdiâ,  par  lequel 
ils  promirent  de  donner  deux  cents  florins  à celui  qui  auroit  tue  ou  prins 
aucun  dcidiâs  bannis , par  ou  en  peu  de  temps  Willaumc  Rcpard&  autres 
de  fa  ligue  furent  depclchcs. 

Encor  en  la  mcfmc  année  X V I.  de  Mars  la  DuchelTe  donna  par  engage-  Chartnjc 
ment  à Henry  de  Ranfl:  ( fils  de  Collin  Sire  de  Canticrode  & de  lenne  Dame 
de  Hauthain  lôcur  Ballardc  de  ladiéie  Duchefle)  la  terre  de  KcUcl  tout  ainfi 
comme  ci-devant  lean  de  Dongerode  Chevalier  l’avoit  polTedé  pour  la  Ibm- 
mc  de  fept  cens  florins  d’Hollande. 

lean  Sire  de  Polanen,  de  le  Lecke  & de  Brcda  trelpallà  en  l’an  MCCC.  Dimcr. 
XClIl.  lailTIuit  de  la  femme  Odille  fille  au  Comte  de  Salmesen  Elace  une 
fille  Icnne  riche  hcriticrc,  de  laquelle  Henry  de  le  Lecke  Sire  de  Hecfwijck 
pretendoit  la  tutelle  en  qualité  de  Ion  oncle  paternel,  mais  Henry  deBauters- 
hem  Sire  de  Berges  lûr  Soom  mari  d’une  ficnne  tantevouloit  ellre  préféré  , 
parce  qu’il  tenoit  Bannière  en  Brabant,  mais  la  mtele  fiit  adiugée  au  Sire  de 
Hcefu’ijck.  Celle  lenne  Dame  de  Brcda  8c  autres  riches  terres  fût  depuis  en 
Tan  MCCCC.  III.  mariée  à Engelbert  Comte  de  Naflbu,  Dillenbourg  & 

Vianden , Sire  de  Grimberge  & de  S.  Vit, fils  de  lean  Comte  de  Naflbu&de 
Magarete  ComtelTc  de  la  Marcke  comme  nous  rapporterons  plus  particulie- 
rement  au  Tome  fécond  de  nos  Trophées.  / 

Peu  apres  Michel  de  Ligne  Chevalier  Sire  d’Ellainbruges  & de  Thumaidc 
envoia  defier  nollre  DuchelTe  & lès  pays  par  lettres  ouvertes  lundi  apres  <UhDm- 
les  Palques  flories  de  l’an  MCCC.  XC  V.  & aulïï  toll  le  lendemain  mardi 
avec  quelques  fes  aidants  & valTals  il  entra  dans  le  Brabant  & faccagea 
quelques  maiibns  à Goick  , & mit  le  feu  à d’antres , emmenant  quelques  pri- 
fonniers , chevaux,  bellial  & meubles . & de  ce  point  content  mercredi  iour 
fnivant  il  palTâ  iuiqncs  aux  portes  de  Bruxelles  & detroufl^  quelques  bour- 
geois qu’il  rencontroic  fur  le  chemin.  La  DuchelTe  en  fut  grandement  fafebée 
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DucHh^  &cfcrivit  diverfcs  lettres  de  doleance  tantàleande  Barbanlbn  Sire  de  lu- 
u.  moot  lors  grand  Bailly  d'Haynaut,  qu’au  Magillrat  de  la  ville  de  Valencie- 
ncs;  leur  requérant  de  vouloir  mettre  ordre  aux  outrages  que  lediâ  Sire 
d'Eftainbruges  faifoit  à Ion  pays , aulTi  envoia  elle  à mclme  fin  devers  le 
Ctm/iJm  Comte  d’Haynaut  qui  lors  cftoit  en  fa  Comté  d’Hollande;  mais  pour  tout 
ccij  „e  ccfloit  le  Sire  d’Eftainbruges  de  courir  fur  le  Brabant  iufques  àce  que 
finalement  l’on  trouva  moien  de  lui  donner  appaifement.  Aux  lettres  de  la 
Duchefle  eicriptes  aux  Efehevins  & Confeii  de  la  ville  de  Valencienes  eft 
rapporté  que  la  caulc  de  ce  diflerent  eftoit  par  ce  que  lediét  Sire  d’Eftainbru- 
ges  demandoit  quelques  arrierages  de  certaine  rente  de  X X I V.ames  de  vin 
du  Rhin  par  an  à lui  données  par  fa  tante.  Pour  intelligence  dequoi  il  faut 
avoir  recours  à ce  qu’avons  diâ  ci-deftus  fur  l’an  MCCC.  ou  nous  avons 
deduiâ  comme  lean  1 1.  Duc  de  Brabant  auroit  donné  à Wauthier  Sire  de 
CtrnBitm  Ligne  ladiâe  rente  deXXlV.  âmes  de  vin  Rhinoisen  accroifemcnt  delbn  fief 
àfùrt  ci-  Sc  en  eichangé  de  XX.  marcs  de  Cologne  rente  annuelle  qu’il  tenoit  de 
Brabant;  ce  que  toutesfois  eft  abulivement  rapporté  audiél  au  MCCC.  puis 
‘ ' que  ladiéle  donnation  & efcliange  fe  fit  envers  l’an  MCC.  LXXX.  & point 

par  le  OuC  lean  II.  mais  par  fon  pere  lean  1.  Duc  de  Brabant  comme  depuis 
il  m’eft  apparu.  Auditft  Wauthier  fucceda  Faftre  Sire  de  Ligne  qui  par  fà 
femme  lenne  de  Bailloeil:  hérita  encor  XXX Vf.  âmes  du  mefme  vin  que 
lediâ  Duc  lean  I.  avoit  en  l'an  MCC.  LXXXI.  accordé  à Nicolas  Sire  de 
Condé  , de  Bailloeil  & de  Moriames  Ibn  ay  eul , de  forte  que  lediâ  Faftré  te- 
noit de  Brabant  en  fief  LX.  âmes  de  vin  du  Rhin,  comme  l’on  voit  parle 
Regiftre  Féodal  nommé  Latijnsboeck,  & apres  Ion  trcipjs  advenu  en  l’an 
MCvJC.  XXXVII.  Michel  Sire  de  Ligne  & de  Brifeul  fon  fils  ailiaé  les  tint 
aulîi,  lequel  ayant  efté  tué  en  l’an  MCCC.  XLV.  comhatant  contre  les 
Friions  avec  Willaume  Comte  d’Haynaut  & d’Hollande,  lailTa  de  fa  femme 
Anne  d’Antoing  Dame  de  Brifeul  on  fils  unique  aufli  nommé  Michiel  qui 
fut  Sire  de  Ligne  Sc  de  Brifeul  & tint  ladiâerentede  LX  ames  de  viniufques 
envers  l’an  MCCC.  LXXXVII.  auquel  il  trcfpaffa  , n’aiant  procrée  aucun 
enfant  de  Leonore  de  Coucy  Dame  de  Rumpft , Hoboken,  Hingcne.Ruys- 
brouc  & d’un  tiers  de  la  Comté  de  Vianden.  Son  fiicccITeur  doneques  fût 
Willaume  de  Ligne  Sire  de  Monftreul  fur  Haifne  fécond  fils  dudiâ  Faftré  & 
de  ladiâe  lenne  de  Bailloeil,  qui  femblablemcnt  receut  les  LX.  âmes  de  vin 
du  Rhin  comme  l’on  voit  par  lediâ  Regiftredesfiefs,  & de  fa  femme  Béatrice 
fille  du  Sire  de  Slcyden  fur  l’Eyfle  il  engendra troisfils&quelques  filles, l’ail- 
né  Willaume  mourut  avant  fon  pere  fans  laifter  enfant  de  Marie  de  Lalaing 
fa  femme,  le  fécond  lean  fut  Sire  de  Ligne,  de  Bailloeil  & de  Barbanfon  par 
là  femme  Euftache , Sc  fit  hommage  i noftre  Ducheflé  de  ladiâe  rente  de 
LX.  âmes  de  vin,  le  troilielme  Michiel  fut  Sire  d’Eftainbruges  & de  Thu- 
maide  qui  nous  at  donné  occafion  pour  faire  ce  difeours , & à qui  fà  tante 
Catharine  de  Ligne  avoit  tranfporté  les  arrierages  de  quelques  années  de 
ladiâe  rente  comme  nous  venons  de  dire  & félon  que  lefdiâes  lettres 
contiennent. 

ijçS.  Gérard  de  Dieft  Sire  de  Waenrode  rcceut  en  l’an  MCCC.  XCVI.  le  IV.de  Chtrui 
Bicàcm-  May  de  noftre  DuchefTe  les  terres  de  Binckhem  ,&Glabbeck,  pour  une  rente 
G/âwfti  de  quatrecents  quarante  & cinc  livres  Tournais  arriérée  de  trois  ans,  que 
lediâ  Gérard  levoit  fur  les  revenus  de  Maeftricht  de  par  fa  femme  Ode 
fille  au  Sire  de  Petershem  : à condition  que  la  DuchefTe  pourat  acquit- 
ter lefdiâes  terres  parmi  la  fomme  Capitale  & arrierages  de  ladiâe 
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QntTtUt  En  la  mcfîne  année  dcbac  s’cfincuc  encre  Willaume  Duc  de  luliers  & 
'd  ‘ Raynaud  Sire  de  Sçoinvorfl  fur  la  vente  des  terres  de  Fauquemonc  & Mon- 
y ioie,  & vint  Icdid  Duc  mcccre  le  fiege  au  Challeau  de  Scoinvorft  & Icprinc 
u^indt  apres  fix  repmaiues.ledernier  de  Septembre  dudiû  an;  de  la  paflà  au  Chaueau 
Smmvr/I.  Wilhcuillcyn  entre  Aix  ôc  Rode  dont  Icmblablement  il  le  rendit  le  mai- 
ftre,  mais  noltrcOucbelTc  avec  l’ElIcu  de  Liège  moiconercnc quelque  accord 
encre  les  parties.  • 

Diffmu  Çc  fut  encor  en  cefte  mefme  année  MCCC.  XCVI.  que  noftre  Ducheïïë 
l'advis  de  quelques  conlcillers  fit  forger  la  monnoye  à Maeftricht  , à 
Oyen  & à V ilvorde,  à quoi  les  villes  de  Lovain  & Bruxelles  s’oppolerenc , 
allcgaucs  pour  dcfcnce  de  leur  caufe  les  ordonnances  données  par  le  Duc 
leaii  1.  lur  le  faiéf  des  [monnoyes  en  l'an  MC  C.  XCl.  lelquellcs  forent  de 
nouvea;^ confirmâmes  parla  Duchenb. 

litraihe  Sur  la  fin  dudid  an  la  Duchellê  ia  chargée  d’eage  le  trouvant  à Compagnie 
tnhjûrU  France  déclara  par  les  lettres,  que  les  heriters  légitimés 

Smttrjfin  eftoicnt  les  enfants  nés  de  Philippe  de  France  Duc  de  Bourgogne  & de  Mar- 
dtÜTji.  garete  ComtclTc  de  Flandres  fa  niepee,  ce  que  de  puis  elle  confirma  encor  eu 
afTemblée  generale  des  Eftats  de  les  pays. 

Mirrit.  En  l’anuce  luivante  MCCC.  XCVII.  le  VII.de  May  noftre  DuchefTe 
engagement  à Henry  Dickbier  fils  de  Henry  la  haute  iufticede 
Mierle  avec  laSeigncurie  Opt-Hout&Brouck  qu’on  nommé  ’t  Nieu-gerechte 
pour  la  fomme  de  VIII.  cents  veils  cicus  & IV.  cents  florins  d’Hollande 
qu’elle  lui  eftoic redevable. 

NtxvtlU  La  guerre  entre  Brabant  & Gucidres  fut  encor  rcnouvellée  envers  ce  mef- 
fmcrtllt  ni5  temps  par  un  accident  de  peu  de  pois.  Wouthicr  van  Overrijn  Amman 
Brai.  Bommclrcweert  eftaut  venu  à la  Dédicacé  de  Boifleduc  dimanche  apres 
CutUlrti,  la  S.  lean  Baptifte  entra  en  querelle  avec  certain  bourgeois  de  ladide  ville 
iulques  à fe  batre,  Sc  comme  lediâ  bourgeois  fot  Iccondc  d’aucuns  compag- 
nons. lediét  Wauthierlè  mit  a crier  Gucidres,  de  forte  que  la  plus-part  des 
Gucidrois  qu’eftoient  venus  à la  fefte  fe  ioignerent  i lui,  &t  commencèrent 
à le  combattre  les  uns  aux  autres  ; mais  l’El'coutctteavecfcsScrgcantsaccou- 
rut  en  armes,  & fe  faifift  de  la  peribnne  dudiâ  van  Overrijn,  lequel  comme 
chef  du  tumulte  & pour  avoir  cric  Gueldrcs  Sc  avoir  tue  de  fa  main  Gofuin 
vander  Dicfcn  varier  de  la  Duchefle  fut  par  fentence  du  magiftrat  condamné 
à mort  & euft  la  tefte  tranchée,  dequoi  le  Duc  de  Gueldrcs  eut  grand  refeu- 
timent , & envoia  à noftre  Duchefle  fes  députés  pour  en  faire  lès  complain- 
âcs , demandant  qu’elle  euft  à envoier  quelques  uns  de  Ion  conlcil  i Rave- 
fteyn  pour  la  làtistaâion  qu’il  pretendoit,  ou  qu’à  faute  de  ce  il  elpcroit  de 
prendre  là  revetige  fur  ceux  de  Boifleduc.  La  Duchefle  pour  éviter  des 
nouveaux  troubles  envoya  les  gens  au  iour  prefix  à Ravefteyn , mais  les  de- 
mandes du  Gucidrois  eftoicnt  fi  exorbitantes,  que  rien  ne  fut  conclu  ; car  il 
ne  chcrchoit  que  quelque  pretext  pour  renouvcllcr  la  guerre  avec  laquelle  il 
fe  trouvoit  mieux  qu’avec  la  paix. 

L'Arctt-  L’Archevcfquc  de  Cologne  Frédéric  de  Serwaerden  fur  quelques  vieilles 
envoia  aufli  defierà  noftre  Duchefle,  comme  lèmblablement  Ar- 
non  de  Huemen  Sire  de  Middelaerqui  pretendoit  grofles  fommes  à la  char- 
ntcBrtb.  gede  forte  que  pour  obvier  aux  inconvénients  apparent,  & pour  mettre  or- 
dre à la  dçfencc  de  Ion  pays  elle  fit  convoques  les  Eftats, & fot  ordonné  eu 
l’aflcmblée  que  Henry  de  Homes  Sirede  Perweys,  lean  Sire  de  Wefcmale , 
Thomas  Sire  de  Dieft;  Renaud  Sire  de  Scoinvorft,  Henry  de  Boutershem  Si- 
re de  Berges,  lean  Sire  de  Rotlelacr,  Henry  de  le  Lecke  Sire  de  Heelwijek  , 
Tom.  I.  • Ppp  ppp  Henry 
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J E N M E Hcnfy  de  Dieft  Sire  de  le  Riviere  & lean  Sire  de  Witthem  Sencfchal  avec 
DutnES-  leurs  Bannières  de  gens  qu’on  leur  ifligna  iroient  à Boiflcduc  pour  garder 
ce  quartier  & la  frontière  aux  environs.  Cependant  le  Duc  de  Uueldres  ac- 
compagne de  l’ArchcvcIque  de  Cologne  vint  fur  ladi(2c  ville  dcBoifleduc, 
mais  la  trouvant  bien  pourveuc  il  pana  la  Dielc  entre  la  ville  & Engelcn  8C 
alla  prendre  gifte  à Oillerwijck,  & le  lendemain  tira  vers  Eyndhoven  qu’il 
penla  furprendre,  mais  Ican  Comte  de  Mcgenc  El'coutctte  de  BoiHeduC 
qu’yeftoit  entré  avec  trois  cents  lances  lui  .mouflra  telle,  tellement  qu’il 
retourna  vers  Ion  pays  làns  avoir  elTeCluc  choie  de  conlideration,  & entre- 
tant  les  noBres  ellahts  palîe  la  Meule,  ravagèrent  l’elpace  de  dix  iours  lùr  le 
pays  de  Iulicrs  iulques  à Aldenhove  ou  ils  mirent  le  téu. 
iî9«.  Raynaud  deFauquemont  Sire  de  Borne,  Sittaert,  Herpen , Ravclleyn,&c. 
i3j7.  trefpalTa  l'ans  avoir  procrée  enfants  d’Elil'abcth  de  Clevcs  là  femme  It  XVll. 
de  lânvicr  de  l’an  MCCC.  XCVI.  laillant  heritier  de  lès  terres  fon  ncpveu 
Simon  icune  Comte  de  Salmes  en  Elface,  ncdclafœurPhilippotedeFauque- 
mont,  ccilui-ci  sellant  confederéà  Willaumcdc  Iulicrs  Duc  des  Monts  avec 
autres  Princes  & Seigneurs,  fut  faid  prilonnier  par  Adolf  de  la  Marck  Com- 
te de  Cleves  en  bataille  obtenue  presia  ville  de  c levés  en  l’an  MCCC.  XC- 
VIl.  le  VII.  dumoisdeluiiig,  & pourlà  rançon  futcontrainéldc  céder  audid 
Comte  fon  Challeau  de  Ravelleyn  avec  la  Seigneurie  & tcrlc  de  Herpen  & 
encor  quatre  mille  efeus  d’or.  Et  lediét  AdolfComte  de  Cleves  par  les  lettres 
1397.  données  à Bruxelles  le  VI.dcNovembredudid  an  MCCC.  XCVII.  rccog- 
fief  & à hommage  de  nollrc  DuchelTe  leldids  Challeau  de 
Ravclleyn  & pays  de  Herpen.  Ledlft  Simon  ieune  Coratede  Salmes  Sire  de 
flry»  {ÿ  Puttelinges,  Borne  & Sittert  trcfpaira  peu  apres  le  XVI.  de  lanvier  de  l’an 
XCVIII.  IlilRomain,  Scfiit  enterre  près  fon  oncIcRaynaudfufdiét 
thtjft.  en  l’Eglilè  Collegiale  de  Sittert,  n’ayant  procrée  aucun  en&nt  de  fa  femme 
Marie  dcLuxembouig  fille  de  Qui  Comte  de  S.  P0I&  veufVe  de  lean  Sire  de 
Bailloeil,  Moriames,  Condé,  Fontaines,  &c.  par  ou  l’héritage  parvint  à lean 
Comtede Salmes  fon frCre&àOdillede Salmes  la  focurlorsvcufve  de  IcanSl- 
re  de  Polancn,  de  le  Lcckc  6:  de  Bréda,  Icfquels  vendirent  à Willanme  Duc 
deluliersft  de  Gueldres  la  terre  de  Borne,  avec  Sitrert  & Sulleren  pour  la 
fommedeiratante  mille  florins  d’or  du  Rhin.  Quant  à Elilàbeth  fille  d’Adolf 
Comte  de  Cleves  &de  la  Marché  vcufve  de  Raynaud  de  Fauquemont  Sire  de 
Borne  fiifdiél,  elle  convola  en  lecondes  nopccs  à Ellicnne  Duc  de  Bavière 
Comte  Palatin. 


> Godefroy  de  Doirne  fils  de  Willanme  par  fes  lettres  données  audiâ  an  CtmruiJi 
MCCC.  XCVII.  recognoit qu’il  ell  homme  lige  à la  DuchclTc , &quefamai- 
fon  à Doirne  cil  mailbn  ouverte  •pour  les  Ducs  de  Brabant.  Et  par  autres  let- 
tres du  IV.  de  May  encor  audiâ  an  la  DnchelTc  donné  audiél  Godefroy  par 
engagement  la  raoienne  iuBice  audift  village  de  Doirne  julques  à la  vie  ex- 
ctulif,  pourla  fomme  de  CCCCC.  XL!.  Florinsd’Hollande. 

Encor  audiél  an  par  lettres  du  XXVI.  d’Oélobre  elle  donna  en  gage  à cturtaJe 
lean  de  Lifmacl  Chevalier  la  Seigneurie  dudiél  Lifmael  pour  la  lornme  Br«i. 
CCCCC.  florinsd’Hollande  qu’elle  lui  elloit  redevable  d’argent  prcllé. 

Sur  le  commencement  de  l’an  MCCC.  X C V 1 1 1.  le  Duc  de  Bourgogne  Dàur. 

■■  envoya  Wallcran  de  Luxembourg  Comtede  S.  Polpourde  fa  part  requérir  Oivtu.] 
aux  trois  Ellats  de  Brabant  de  ft  vouloir  trouver  à Matines  pour  foire  le 
forment  de  fidelité  à fos  fils,  que  nollre  DuchelTe  avoir  déclare  fos  heritiers 
: fiiturs;  maislefdiâs  Ellats  s’en  excnfcrent,  difants  que  durant  la  vie  de  la 
Duchcllê  ils  ne  pouvoient  s’obliger  par  forment  à autrui,  afleurant  neant- 
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moins  au  Duc  qu’aprcs  la  nrart  de  leur  Princeffe  ils  le  comporteroient  en  Iemke 
forte  qu’il  en  auroit  bon  appaifement.  D’ailleurs  l’Empereur  Wencelin  Duches- 
eftant  informé  des  devoirs  que  le  Duc  de  Bourgogne  failoit  pour  la  fuc- 
certion  de  Brabant , envoya  auBi  les  Ambaflàdeurs  auldidbs  Eftats  pour  re- 
mondrer  qu’en  l’an  MCCC.  LVl.  la  Ducheffe  avec  le  Duc  Wencelin  fon 
mari  par  lettres  Iccllécs  avoir  déclaré  Ibn  vrai  heritier  & fucccfTcür  en 
toutes  les  pays  & terres  à foute  d’hoir  de  Ibn  corps  l’Empereur  Charles 
IV.  ou  l’on  droiâ;  hoir  du  codé  de  Luxembourg,  ce  qu’audi  avoit  efté  ap- 
Amjft  ftr  prouve  par  les  Edats  du  pays  de  Brabaut  Sc  confirmé  & accepté  par  lediâ 
Empereur  Charles  ; & puis  que  l’Empereur  Wencelin  edoit  fon  fils  aifné  Sc 
droi(d  hoir  du  codé  de  Luxembourg,  ils  requeroient  qu’il  fut  par  eux  ad- 
mis à ladiéle  luccedion  , à l’cxclufion  de  tout  autre:  mais  les  Edats  firent 
rcf(iondre  aiildiéfs  Ambadadeurs,  que  pendant  que  leur  Dame  & Duchedè 
edoit  en  vie  ils  ne  pouvoieut  rien  rcibudre,  mais  qu’advenant  fon  trelpas, 
ils  auroient  tout  cigard  à la  prétention  dudiéb  Empereur  & de  tout  autre  Iclon 
l’ordre  de  droift  & équité. 

CnfcJe-  Cependant  Jean  Gunders  Capitaine  pour  la  Duchclfc  au  Chadeau  de  Dititr. 
taumtn-  Littoycn  palTa  la  Meule  & bruda  Drummcl  & quelques  autres  places,  mais 
y Lw».  Gucldrcs  s’en  vengea  tresbien  car  il  brada  le  village  de  Littoycn 

& print  la  ville  de  Grave , foilânt  des  grandes  courlcs  Ibr  le  Brabant 
tellement  qu’on  délibéra  de  foire  la  guerre  à bon  efeient,  & comme  ceux  du 
Pays  de  Liege  edoieiit  en  difiêrencc  avec  le  Gueldrois  , l’on  s’advifo  de 
traiéfer  alliance  avec  eux , .f  quelle  fin  ftit  tenue  une  adcmbléc  en  la  ville  de 
DiedleYI.  dcFcvrier  de  l’an  fuldiét  MCCC.  XCVIII.  en  laquelle  fotar- 
redée  une  confoderarion  bien  edroiéfc  entre  les  pais  de  Brabant  & Liegé 
avec  promedes  d’adider  Tua  à l’autre  en  toute  occafion.  Audi  fot  condi- 
tionné qu’ils  ne  donneroient  fecours  ou  fupport  aux  ennemis  l’un  de  l’autre, 
fcit  de  vivres,  ammonitions  ou  d’autre  chofe  quelconque.  Que  le  trafic  éfc 
commerce  entre  les  deuxpaysaurat  libre  cours  tant  deçà  quedcla  laMculê.  Si 
quelque  didèntion  ou  malentendu  vint  i Iburdrc  entre  lelSiétspays,  quatre 
peribnnes  feront  edeus  qui  entreront  en  la  ville  de  Maedricht  & n’en  for- 
tiront  julques  à ce  que  le  difletent  lerat  accommodé  le  mieux  que  foire  fc 
pourra.  Et  fi  l’un  ou  l’autre  pays  contrevint  à aucun  des  points  ou  articles 
contenus  en  ce  traifté , ou  à l’ordonnance  & déclaration  deldicdes  perfon- 
nesedeuës,  la  partie  contrevenante  paierat  cent  mille  efeus  d’or,  la  moi- 
tié au  profiét  du  pays  qui  ne  ferat  en  foute,  & l’autre  moiâié  au  profiéfdu 
Seigneur  dudiâ  pays.  Et  à ce  traiûéic  trouvèrent  prefents  Icsdcputes  des  vil- 
les de  Lovain,  Bruxelles,  Boidcduc,  Thilemont,Lccuwe,Nis'elle,Liere,Hercn- 
tals,  Died,  Brcda,& Berges  d’une  part,  & ceux  de  Liege,  Huy,  Tongres, 
Saintron,  Los,  HalTelt,  Hcrcke,  Billcn  & Eycke d’autre. 

En  fuite  de  la  refolution  prinfc  l’on  fit  ioindre  toutes  nos  forces  près  de  D;,ur. 
Maedricht , & furent  defignés  Capitaines  de  l’armée  Thomas  Sire  de  ^^’n  Cn- 
Dicd,  RenaudSirede  Scoinvord &de  Sichene,  Henry  Sire  de  Berges,  lean*'^*'" 
Sire  de  Welèmale  8c  de  Falaix,  lean  Sire  de  Rotièlaer,  Henry  de  le  Lccke 
SiredeHcefwijck  & lacqucs  de  Glimes.  Le  Duc  de  Bourgogne  envoya  aulïï 
un  bon  lêcours  foubs  la  conduidfe  du  Comte  de  S.  Pol  & de  ’Thicry  de  Bevere 
Dixmude;  Sc  parenlèmble  palferent  la  Meule  le  XXV.  de  luing  de 
l’tn  fufdiû  MCCC.  XCVIII.  ou  audî  ceux  dupaysde  Li^elë  prefenterent 
* avec  belles  troupes,  & fot  la  rciblution  prinlè  de  marcher  vers  Niendat,  ou 
ils  crurent  attrapper  le  Duc  de  Gueldres,  qui  s’edoit  retiré  en  temps;  & 
parainfi  ils  brullereat  lediéb  Chadeau , fC  allèrent  mettre  le  fi^e  à la  ville  de 
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Te  K N F.  Rocrmonde , laquelle  ils  prcffercnt  tresbien  par  approchés  & aflaucs.  Cepen- 
Ducues-  dant  lean  de  Bavierecfleu  de  Liège  craiéba  fecrctcment  avec  fou  bcautrere  le 
“■  Duede  (iueldres,  & parenfemble  arreftercuc  une  treve  le  XVI.  de  luillet 
audld  au  laquelle  devoir  durer  crois  ans , entre  eux , leurs  pays , vaflàls  & al- 
liés, & fut  conditionoé  que  Henry  de  Homes  Sire  de  Perweys,  Baudewin 
de  Monderdorf  Sire  de  Monjardin , Iencflê&  Ichain,  Ican  Sire  d’Argenccau 
& Willaumc  dcHorion  feroient  comprinsau  tiaiélé  fi  aiuü  le  vouloient.  Et 
par  autres  lettres  du  mefme  iour  & an  lediâ  Elleu  & le  Duc  de  Gueldres 
remirent  toutes  diHcrcnccs  & débats  qu’entre  eux  y avoir  à l’arbitrage  & 
decifion  de  deux  confeillicrs  dudiél  Eflcu,  deux  du  Duc,  deux  du  Chapicrede 
LttLif  S.  Lambert,  & deux  de  la  Cité  deLiege,'  defqucis  feroit  iuge  Ibuverain  Al- 
bert  Comte  d’Haynauc:  & parmi  ces  traiélés  l’Eflcu  fccut  conduir'e  fi  bien 
les  affaires, que  les  Liégeois  laiffërenc  le  fiege  de  Rqermonde  le  mefme  iout 
que  la  diâe  treve  fut  arreftée  lans  en  donner  part  ou  advertence  au  noftres  , 
& que  pis  cft  ayants  à leur  retour  rencontré  quelques  vivres  qu’on  menoie 
de  Maeftricht  vers  noftre  armée  ils  s’en  faifirent  comme  de  choie  d’enne- 
miSî  mais  ce  nonobilant  les  Sires  de  Perweys,  de  Monjardin , d’Argentcau 
& de  Horion,  paflerent  en  noftre  armée,  & ne  voulurent  cftrecomprinsaux 
treves  trai«ftée«  avec  le  Gueldrois. 

JVo/Jr»  jr-  Le  fubit  départ  des  Liégeois  caulà  quelque  alteration  en  noftre  camp , 
mit  entre  mais  le  Comte  de  S.  Pol  & les  Capitaines  animèrent  chalcun  les  ftens  ; l’on 
7!Jtm  toutesfois  d’abandonner  le  fiege  encor  le  mefme  iour  XVI.  de  luillet, 

& fut  trouvé  bon  que  l’arméeentreroit  dans  le  pays  de  luliers , ou  ils  bruile- 
rent  de  prim  abbord  Linnich  d’ou  ils  tirèrent  droiâlur  luliers  en  intention  de 
l’attacquer  à vive  force,  mais  les  bourgeois  donnèrent  pour  rachapter  corps 
& bienstrente  mille  florins,  que  le  Comte  de  S.  Pol  receut:  ils  mirent  auffi 
le  feu  aux  Faubourgs  d’Aix  , fur  le  relus  qu’il  firent  de  leur  vendre  vivres 
pour  argent;  de  la  vindrent  loger  le  XVIII.  du  mois  dcluillec  àGulpen  &à 
Witthem , & le  lendemain  retournèrent  à Maeftricht. 

Pendant  que  les  noftres ravageoient  le  pays  de  luliers  le  Duc  de  Gueldres 
paffa  en  la  Campaine  & bruila  Heelwijck  & Dinter,  mais  peu  apres  l’Efteu 
de  Liege  trouva  encor  moien  de  traiéter  une  treve  entre  noftre  Ducheffè  & 
le  Duc  de  Gueldres  iufqucs  au  printemps  de  l’année  fuivante,  durant  laquel- 
le on  devoir  tafeher  d’accommoder  les  querelles  & débats  qu’il  y avoit  cotre 
eux , mais  ce  fut  encor  fans  effeift  : par  ou  fur  le  commencement  de  l’an 
MCCC.  XCIX.  chalcun  fe  preparoit  à la  guerre,  & fit  le  Duc  de  Bour- 
gogne dreffer  belle  & puiffânte  armée  en  intention  de  pafTcr  lui  mefine  an 
lecours  delà  belle  tante  noftre  Duchclfc  tellement  que  le  Duc  de  Gueldres 
conliderant  qu’il  aurait  à faire  à forte  partie,  fit  par  amis  traiéfer  en  for- 
te que  pour  mettre  bas  les  armes  & modérer  les  diffention  une  iouraéc  lè- 
Paixirm-  roit  renuë  à Raveftcyn,  ou  delà  part  de  noftre  DuchefrefûrentdcpurésSwcer 
d’Abcoude  Sire  de  Gaesbeck,  Putte  & Strijen,  Willaumc  de  Milenberg  Sire 
de  Sevenborn  & Cranendonck,  lean  van  Caiftereu  & Renier  Grootheer 
Prevoft  de  Maeftricht;  & de  par  le  Duc  de  Gueldres  lean  Sire  de  Rijfer- 
Ichcyt,  Thicry  de  Bronchorft  Sire  de  Batenborg,  Hubert  Sire  de  Culem- 
borg,  Alard  Sire  de  Bueren  & Gérard  Sire  de  Werdenbourg , lefquels  finale- 
ment le  V.  de  May  iour  de  S.  Bonifiice  en  l’an  fufdiéf  arreftereut  certaines 
convenances,  par  lelquelles  fut  diâ  que  Willaumc  Sire  de  Cuyek,  fils  Ba- 
ftard  au  Duc  de  Gueldres  recevroit  de  noftre  Ducheffè  à hommage  la  ville  de 
Grave  en  la  mcfmcforme  comme  les  Sires  de  Cuyek  la  Ibuloicnt  tenir , & 
que  ladiâc  ville  £t  chafteau  devroient  eftre  à toufiours  places  ouvertes  aux 
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Ducs  de  Brabant,  à ceflc  coiiditioo  toutcsfois  que  la  DuchelTe  durant  la  Tehnü 
vie  du  Duc  de  Gucldrcs,  ni  le  mclmc  Duc  durant  la  vie  de  la  Duchellc , DucHts- 
ne  pouront  de  ladifte  ville  & Çliafteau  porter  dommage  l’un  à l’autre  reci- 
proquemeut , de  quoi  furent  depefehees  lettres  par  le  Duc  de  Gueldres  le 
lundi  apres  la  S.  Boniface  fuldiCfe  , & Icellces  par  lui  , les  arbitres  fuf- 
didls,  6i  lean  Sire  de  Molcnarcki  quoi  fuivanc  noltre  DuchelTe  rcceut  à hom- 
mage ledidf  Ballard  de  Gueldres. 

L’un  til'on  n’clloit  pluflolT  elTaint  ou  on  vit  un  autre  allumé , car  encor  Dimtr.  ‘ 
en  la  mcTme  année  MCCC.  XCIX.  noltre  DuchelTe  entra  en  débat  avec 
Albert  Comte  d'Haynaut  8c  d’Hollande  : la  caufe  fut  que  ceux  de  Boifleduc 
avoient  faidtprifonnier  Wolfaerd  ^e  Borlele  SiredeleVcre,furquelquccom- 
motiou  par  lui  excitée,  fur  quoi  lediét  Comte  d’Haynaut  avoir  faiét  l’ailir& 
arrclter  les  laines  & autres  marchandilcs  appartenances  en  Brabant,  tellement 
que  l’alTaire  le  difpolbit  à une  nouvelle  guerre  làns  le  Duc  de  Bourgogne  , 
qui  trouva  moyen  d'accommoder  en  amiable  celte  querelle  apparente  de 
grande  ruine  pour  l’un  & pour  l’autre  pays. 

TmiUsi  Cependant  la  ville  de  Boifleduc  eftoit  agitée  par  des  divifions  & partia- 
BtffltJjit.  nouries  par  quelques  nobles  de  ce  quartier , comme  le  peuple  cltoit 
attaché  au  parti  de  Tun  ou  de  l’autre , à la  moindre  occaflon  il  fc  met- 
toient  en  armes  & couroient  le  p^s  d’alentour  avec  grandes  inlblcnces  & 
outrages,  tellement  que  la  DuchelTe  apres  avoir  travaillé  en  vain  pour.porter 
rcinede  aux  delbrdres  convoqua  les  Eftats;du  pays  à Herentals,  & puis  à 
Liere,  pour  adviferà  quelque  remede,  &aflbpirun  mal  de  fi  grande  con- 
fcquence,  lelon  la  relblution  y prinlc  IcanSire  deWitthem  Senelchal  alla 
fur  le  commencement  de  l’an  MCCCC.  mettre  le  fiege  au  Chafleau  de 
Loon,  appartenant  à Paul  de  Haeftricht  Chevalier , un  des  principaux  au- 
theurs  des  taétions  : ceux  de  Boifleduc  ayant  eu  les  nouvelles  chaflerent  aufli 
toit  de  leur  ville  Henry  Dickbier,  Henry  de  Berckel  8c  autres  qu’ils  Ica- 
voient  avoir  cité  contraires  audiét  Sire  de  Loon,  leur  imputant  la  caulè  de 
(bn  delàflré. 

Audiél  an  Renaud  d’Argenteau  Sire  de  Houfalife,  Henry  de  Boulant  Sire 
hm  Br^.  tjj  Rolley  & Wauthicr  de  Hannefïê  Sire  de  Prefles  fur  quelques  querelles 
particulières  ravagèrent  le  Walon- Brabant  , de  quoi  la  DuchelTe  fit  fes 
fmtiparti-  plainâes  tant  à l’Efleu  deLiege  qu’au  Comte  de  Namur,  lequel  fiir  ce  vint 
ïïnJitri.  ]^j  nicTme  à Bruxelles  faire  les  exculès,  & dclàdvoUa  le  Sire  de  Rolley  fon 
vaflal . requérant  à la  Duchefle  & à ceux  de  Brabant  d’en  prendre  la  railbn 
par  telles  voies  qu’ils  trouveroient  convenir  à leur  plus  grand  advantage. 

LiSirt  A Noltre  DuchelTe  cuit  volontiers  mis  ordre  aux  alTâircs  de  Boifleduc  quial- 
Hiimihtr  loient  de  mal  en  pire,  & par  ainfi commanda  aux  villes  de  le  mettre  en  ar- 
«»jr  mes , mais  ils  lui  fupplierent  que  Icsdcbatspeuflcnteftreaccommodéesen  amia- 
BtïjltdMt  ble  ce  que  touteslbis  elloit  pas  polTible  ; car  le  peuple  comme  cflrené  s’a- 
iUiufn.  bandonnoit  ouvertement  âla  ledition  , par  ou  noltre  Duchefle traiétadelbubs 
main  avec  lean  Sire  de  Heynsberge  qui  avec  une  armée  volante  Te  prefenta 
devant  ladiéte  ville  & la  tint  comme  fermée  , mettant  à grolTe  rançon  touts 
ceux  qu’il  pouvoir  attrapper,  & tellement  les  preflâ  par  ce  moien  qu’a  la  fin 
ils  envoyèrent  leurs  députés  devers  la  Duchefle  requérants  qu’elle  leur  fut 
benigne  Dame  & médiatrice  des  divifions  qu’entre  eux  y avoir.  EnTuite  de 
quoi  elle  envoia  quelques  Seigneurs  de  Ion  conicil  à Oiltcrwijck  ou  à cer- 
taines conditions  la  Duchefle  les  receut  en  grâce  i la  lequifition  des  autres 
villes. 
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lEKNE  Au  mois  de  Scpcembre  de  l’an  MCCCC.  I.  le  Duc  de  Bourgogne  avec  av/er. 
Duchés-  fon  lècond  fils  Anthoine  vint  à Bruxelles  , requérant  que  Ibnditb  fils  fut 
*1401.  admis  par  les  Eftats  comme  heritier  futur  de  là  tante  la  Ducheflc  lenne,  & 

LeDuJt  qu’en  ccftc  qualité  on  lui  voulut  faire  les  lèrmcnts  accoullumcs;  mais  il  n’euft 
autre  refponce  que  celle  qu’ils  lui  avoicnt  fairfte  palTé  trois  ans,  de  quoi  tou- 
fil'fii"”  tcsfoisil  le  contenta  très  peu;  ains  il  diflîmuloit  le  tout.  & ddoubs  main  taf- 
/Imboliti.  cha  de  gaigner  l’amitié  d’aucuns  des  principaux  en  authorité. 

Entre  les  Seigneurs  de  Dicft  & Stoinvorft  s’efleva  envers  ce  temps  gran-  D'wur. 
de  queftion  & comme  c’eftoient  deux  grands  Barons  & avoient  de  Pappui 
Scomvsrjl.  tant  au  dedans  que  hors  du  pays  , la  Diichellè  pour  obvier  aux  inconvé- 
nients qui  pouvoient  fourdre  de  leurs  débats,  ordonna  que  les  railbns  tant 
de  l’un  que  de  l’autre  feroient  examinés  par  ceux  de  fou  confcil,  pour  apres 
en  iuger  en  équité  : mais  le  Sire  de  Dicft  ne  fut  de  ce  content,  parce  que  le 
SiredeScoinvorftavoit  trop  d'amis&  lüpport  audid  confcil  ; ains  pretendoit 
que  leur  difterent  feroit  iugé  par  ceux  du  conleil  de  Cortcmbcrgc  comme  iu- 
ges  ordinaires. 

1401.  LeDucdcGucIrfres&deluliers  qui  avoittantfaitlaguerrcànoftrepaystrcf  Cm.Jt 
140t. /Il/  paffaleXVI.  de  Février  de  l’an  M CGC C,  11.  ne  lailfadt  aucun  enfant  de 
AlZid»  Catharine  de  Bavière  fille  au  Comte  de  Haynaut  la  femme,  & lui  fucceda 
Dmc  de  Raynaud  Ion  frere.  Ils  eftoient  fils  de  Willaume  Duc  de  luliers  & de  Marie 
Raynaud  Duc  de  Gueldres. 

MotyîiV  Et  enl  an  mefmc  \1CCCC.  II.  le  XXI.  iour  dudirft  mois  de  Février  fù- 
Rem.  rent  en  la  ville  d’Arras  Iblemnifécs  les  nopccs  d’Anthoine  Iccond  fils  du 
d-detb‘i-  Bourgogne  noftre  Duc  futur  avec  lenne  de  Luxembourg  fille  heri- 

mefjeitr  ticrc  dc  Wallctan Comtc  de  S.  Pol , née  de  Mehaut  Hollant  foeur  uterine  de 
Duc  de  Richard  II.  Roy  d’Angleterre. 

^140;  Sif^de  Wijncndale  & Renaix  frere  au  Comtc  de  Namur  ayant  ac-  Lturei 

U’ulhaiie  quis  la  terre  dc  VV alhain  d’Engelbert  de  la  Marcke  Sire  de  l ouvrcval , rccog-  uripiulUi: 
veudee.  j,ut  pardcvanrnoftreDuchelTe  le  XXX.  de  May  dc  l’an  MCCCC.  III.  une 
rente  viagicre  de  mille  livres  d’Hollande  au  profiét  dudiéi  Seigneur  de 
Louvrcval:  hypotiquée fur  ladiéte  terre:  à quoi  fe  trouvèrent  prclents  des 
hommes  de  fiefleand’OppcraChcvalicr,  Confeillicr  & Maiftre  d’hoftcl  de  la 
DuchelTe,  Willaume  de  Ranft,  Willaume  Bont  Secrétaire,  Louisbaftardde 
. Bouchout,  Godefroy  dc  la  Nuevcrlle,  lean  Hertewijck  & Wauthicr  Boule. 

Lcdirft  Sire  dc  .Wynendale  fucceda  apres  à fon  frere  en  la  Comté  de  Namur, 
mais  il  ne  lailîâ  aucun  enfant  de  lenne  d’Abcoude  fa  femme  fille  de  Sweer 
Sire  de  Gaesbcck,  Putte  & Strijen,  & d’Anne  Comtellë  dc  Leyningen,  & 
ce  fut  lui  qui  depuis  vendit  la  Comté  de  Namur  à Philippe  Duc  de  Boiu- 
gogne  furnommé  le  bon. 

Kentlle  Au  mois  d’Orftobre  de  l’an  fufdirft  MCCCC.  III.  ceux  de  Boifleduc  fur 
cenmme-  qucIqucs  finiftrcs  fonbçons  firent  prifonnicr  Henry  de  le  Lecke  Sire  de 
'Boiflédut.  Hcefwijck  & de  Dintere  & le  traiéferent  ailes  indignement,  par  ou  lesamis 
& parents  dudiift  Seigneur  dcficrent  lefdirfts  de  Boiflcduc  & leur  firent  rude 
guerre,  mettant  à grofle  rançon  les  bourgeois  qu’ils  Iccurcnt  attrapper.  Les 
Principals  Seigneurs  de  ccftc  cabale  furent  le  Sire  de  Gaesbeck , lean  Comtc 
dc  Megcne,  Henry  Sire  de  Berges  & Thomas  Sire  de  Dicft,  qui  avoient  à 
leur  corde  autre  grande  noblellè  tant  d’Hollande  que  dc  noftre  pays  : mais  la 
Ducheflc  par  fa  prudence  moicnna  ce  different,  faifant  donner  liberté  au  Sire 
dc  Hcefwijckaux  dcfpensde  ccuxdeBoilleduc. 

B’jJut  En  ladifte  année  lean  d’Oupcy  Sire  de  Chamont  fur  particulière  qucrel-  D'ntns, 
le  brufla  le  village  de  Bollût  au  Walon  Brabant , à quoi  les  Sires  dc 
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Hou&Iilè,  lauchc  & autres  confédérés  contre  nollre  Duché  lui  donnèrent  J^ekke 
la  main.  Ducuts- 

Au  mcfme  temps  Philippe  Duc  de  Bourgogne  & Margarcte  Comtellc  de 
Flandre  (a  femme  ordonnèrent  entre  leurs  enfants  certain  partage  des  Pays 
terres  & Seigneuries  qu’ils  polTcdoicnt  & dont  ils  attendoient  la  lùccenion 
& par  icelui  entre  autres  points  cil  diéf  que  pour  fatislàire  à la  volonté  des 
Eftats  de  Brabant , & par  ce  que  leur  aifué  lean  demeuroit  pourveu  fuffi- 
famment  de  grandes  & belles  terres,  leur  volonté  cftoit  que  leur  fécond  fils 
Ptriaft  Anthoine  fucoedé  à noftre  DuchelTe  Icnne  là  grande  tante  , en  touts  les 
dri  in-  eftats  & pays  qu’elle  laillerat  à fon  trépas,  & qu’avec  ce  ilaurat encor  lavil- 
d’Anvers  & fes  appendcnces  cntrercment , tout  ainfi  comme  elle  avoit 
cfté  donnée  en  partage  à Margarete  de  Brabant  mere  de  laditfte  Comtellc  de 
Flandres:  & s’il  advint  que  lediét  Prince  Anthoine  decedat  avant  làdiéle 
tante  de  Brabant , qu’en  tel  cas  les  enfants  malles  procrées  de  lui  fuccede- 
toientau  melme  partage,  comme  aulTi  les  filles  à faute  de  malle,  toufiours 
avec  préférence  de  l’ailiié  ou  hifnéc  : & tout  ce  advoila  noftre  DuchelTe  par 
fes  lettres  données  à Bruxelles  en  l'an  lùldiift  MCCCC,  III. 

Audiél  an  le  VII.  de  Mars  Henry  & Wauthier  Evcloge, Henry  filsaudiâ  Divtiu. 
Wauthier,avec  Henry  & Wauthier  Witteman  entrèrent  de  iiuiift  Iccrcte- 
ment  en  la  maifon  de  lean  van  Hullle  en  la  ville  de  Lovain  , & tuèrent  lût 
fon  lift  Cotirard  de  Scoinvorft  Sire  d’ElIlo  fur  quelque  querelle  inal  fondé  , 

^ combien  que  ceux  de  Lovain  firent  alTcs  de  devoirs  pour  fefaifir  desmeur- 
mtJrjry  à tricrs;  voir  firent  cou(Tcr  la  telle  à Henry  Evcloge  un  d’iceux,  tourcsfois 
LirvMM.  Renaud  Sire  de  Scoinvorft,  lean  de  Scoinvorft  Sire  de  Monjoie  freres  dudift 

Sire  d’Elfto  Henry  Comte  de  Salmes  en  Ardenne  fon  bcaufrere  & autres  • 
Seigneurs  de  ce  lignage  envoierent  défier  à feu  & a fang  ceux  de  la  ville  de 
Lovain  & menèrent  grandes  troupes  iufqnes  à Sichene , ou  ceux  de  Lovain 
envoierent  leurs  députés  pour  les  allcurcr  qu’ils  n’avoient  part  eu  celle  alTâlfi- 
nat,  les  autheurs  duquel  ifs  eulTent  donné  fupplice  condigne  s’ils  fulicnf 
tombés  en  leurs  mains,  aulli  la  DuchclTè  y envoya  quelques  uns  de  fon 
Coiifeil.  ^ 

Encor  en  ladifte  année  fe  firent  certaines  convenances  à ter  Vueren  entre  Pmirr 
touts  ceux  qui  eftoient  par  flaftardife  du  lignage  de  Brabant , Icfouels  de 
Cme-  commun  accord  elleurcnt  certaines  perlonnes  pour  appailcr  en  amiable  tou- 
tes  difièrcnccs  & débats  qui  pouroient  entre  eux  liirvenïr  : & promirent  par 
qmiimdM  forment  de  tenir  pour  bon  & aggreable  tout  ce  que  par  leldiftes  pcrlbnncsfo- 
/«pç  de  roit  ordonné  , & qu’ils  alliftcroienc  l’un  à l’autre  de  tout  leur  pouvoir. 

lettre  fur  ce  dreftee  fe  conforvé  en  l'Archive  de  Brabant  au  Chafteau  de 
fttrdife.  Vilvorden,  mais  ien’ay  Iccu  la  voir  combien  que  pluficurs  diligences  font 
efté  faiftes  à ceft  effeft. 

Nivelle.  Ceux  de  la  ville  de  Nivelle  ayants  tire  par  force  des  mains  du  Sire  de  Dlveun 
Hcefwijck  lors  Senefchal  de  Brabant  certain  leur  bourgeois  qu’il  menoit 
prifonnier  pour  quelque  delift  tombèrent  en  dilgrace  de  noftre  DuchelTe, 
mais  en  celle  année  M C C C C.  1 1 1.  par  les  prières  de  ceux  de  Bruxelles  & 

Lovain  elle  leur  pardonna  l'olTcnce. 

Le  Duc  de  Bourgogne  voiant  que  noftre  DuchelTe  declinoit  grandement  Divter. 
Jmiielme  moOvoit  le  verd  & îe  fcc  pour  mettre  fon  fils  Anthoine  Comte  de  Rhcteldc 
PriW»  de  Chaftelain  de  Lille  en  la  foture  polîêflîon  de  fes  p^s,  & fi  bien  mena  TalTai-  '' 

iu!rèue‘  11°  *1°  ladifte  année,  par  l’entremifo  dii  Sire  de  Wefemalc& 

Brahut.  d’autres  qui  avoient  plus  d’authorité  es  villes,  il  lut  rcccu  & admis  pour  Ru- 
waert  & Gouverneur  des  pays , & en  celle  qualité  il  fit  & rcccuts  les  ferments 

Q.qq  qqq  ^ ac- 
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IxxHhs  I®  Duc  de  Bourgogne  ioUift  peu  de  ce  conccntcment , car 

une  (icvte  lente,  qu’il  avoir  porte  quelque  teins , s’eBant  quelque  peu  aug> 
mentée,  il  délibéra  de  fc  faire  traniporter  par  litiere  en  là  Duché  de  Bout* 

■gogne  , ains  comme  il  s'arreftoit  deux  iours  à Han  pour  faire  les  dévo- 
tions à noBre  Dame , la  maladie  le  chargea  fi  fort  qu’il  y mourut  le  XXVI. 
iour  d’ Avril  de  l’an  MCCCC.  IV. 

La  Dh-  Peu  apres  noflre  Duchefle  delgouté  des  choies  mondaines,  voulant  s’occu-  Dwttr. 
tb/ft  Ira-  pgf  choies  fprituclles  concernantes  au  lalut  de  Ion  ame , refigna  par  forme  Cbann 
J' de  donnation  entre  vifs  toutes  l'es  terres,  chaBeaux,villes& pays,  avec  tout 
fa  mipct  le  droiéf,  iurifdiéfioo  & revenu  y appartenant  en  mains  de  la  niepec  la  Du- 
chclTc  de  Bourgogne  doUariere,  pour  elle  & celui  de  les  fils  qu’elle  voudroit 
gi^ac°"  i c®  defigner,  dequoi  elle  lit  depelcher  lettres  a Bruxelles  le  VII.  iour  de  May 
audiéf  an.rclèrvantà  elle  XXVIII.  mi  lie  couronnes  de  France,  Iclquelles  ladi- 
âe  niepcc  lui  devoir  payer  annuellement  là  vie  dnrante  à quatre  cermes,lca- 
voir  cB  à la  S.  lean , laS.Bavon,  Noël  & les  Palques,  ..'fe  avec  ce  les  fiets & 
hommages,  le  droid  de  pretentation  & collation  des  prebendes, offices  & bé- 
néfices EcclefiaBiqiies  par  tours  les  pays^  la  moiéliedu  revenu  de  la  monnoie, 
deux  mille  lapins,  &lamoiélie  des  belles lauvagcs,venail'on  &gibbierpour  la 
cuifiue, XXIV. mille  charges  d’afne,  debois,XV.ccntsrafieres  decharbon& 
trois  cents  coreweydes,  la  chaircdcsperdrispourtroishommcs,ladcmeurcen 
fbn  palais  près  le  Coudenberge  à Bruxelles,  avec  là  court  & làmille  à Nieu-  ■ 
wermolcn  & le  molin,la  libre  entreedc  lortiedetoutsChaBeaudc  villes defes 
pays,  l’ulufruiCf  qu’elle  at  lùr  la  ville  de  Lovain  , avec lesdoUairesqu’elle tient 
fur  les  pays  d’Hollande  & de  Luxembourg.  A ceBc  condition  toutcsfoisque 
, la  Duehefic  de  Bourgogne  & Ibn  fils  lcront  tenus  de  conlerver  & maintenir 
leldiéfspays:  les  Prélats,  nobles  &villcsd’iceux  en  toutsleurs  droiéfs . privi- 
lèges; libertés  & franchilcs  & les  protéger  & défendre  de  toutes  iniures  & 
violences.  Et  parmi  ce  commanda  à tours  les  vallàls,  officiers&  fubjeéfs  de 
xecognoiBre  & obéir  fidèlement  à fadiéfeniepee  de  Bourgogne  Si  à Ion  fils 
tout  ainfi  comme  à fa  peribnne  propre.  Quoi  fuivant  ladiéfe  Duchellc  de 
Bourgogne  par  les  lettres  données  le  mefine  iour  & an  promit  d’obferver  & 
maintenir  tout  ce  qTiediéf  eB,&à  ce  obligea  faperfonne  & les  revenus  defes 
villes  de  Malincv  & Anvers  avec  ce  qu’en  dépend.  Et  par  autres  lettres  don- 
nées à Arras  le  XIX.  dudid  mois  de  May  ladiéfe  Duchellc  de  Bourgogne  en 
vertu  dudiéf  traniport  à lui  faiéf,  & en  conformité  de  la  partition  làiéfc  par 
feu  le  Duc  Ibn  mari  ordonne  &conBitue  de  l’advcu  denoBre  Duché  iTe  de 
Brabant  Anthoine  de  Bourgogne  fon  fécond  fils  pour  Gouverneur  des  Duchés 
de  Brabant  & de  Limbourj>&  de  tout  ce  qu’en  dépend  , lui  donnantplein& 
entier  pouvoir  & authorite  pour  régir  & gouverner  lefdiéfs  pays  & les  habi- 
tants & fubicôs  d’iceux  ablolument  comme  diéf  cB  mettre  & iuBituer  des 
officiers, iuges, receveurs, ChaBclains,  ConlcüliersBourgemaiBrcs,  MaiBres 
des  Communes,  Efehevins  & iurés;  les dcBirner&renouveller quand  & félon  . 

que  belbing  fcrat.rccevoirlcsfcrmcnts&fidelitcs  &jouirdcs  fruiéls  reve-  ‘ 

nus  dcfdiâs  pays  faufentout  Icspoints&arriclcsrelcrvcsà  laDuchelTelenne 
ci  delTus.  Sur  quoi  encor  lediét  Prince  Anthoine  foubs  le  titre  de  Comte  de 
Rhctel  iScChaBelain  de  Lifle  donna  lès  lettresà  Bruxelles  le  VI.  de  luing  en-  Pramt  ( 
cor  audiéf  an  MCCCC.  IV.  promettant  par  lcrment  faiéf  aux  S.  Evangiles 
que  quand  la  Duchellc  lennc  la  vielle  tante  viendrat  à mourir  , qu’il  permet- 
trat  fans  contradiiBicm  aucune  que  la  Duché  de  Brabant  & autres  pays  & 
terres  y appartenantes  viennent  & luccedent  en  vraye  propriété  à la  Duchellè 
de  Bourgogne  fa  mcrc,  comme  légitimé  Si  dtoiâe  heritierc  d’icelles  : & 

qu’il 
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qu’il  mainticiidrat  les  Barons , Chevaliers,  Nobles,  Villes,  Franchifes,  habi-  ienmi 
tancs  & iiibicâs  du  Duché  de  Brabant  & de  ce  qu’en  dépend  en  roues  leurs  Ducues- 
droiâs,  privilèges,  cbarces , coullumes , libertés  & ulâgcs  ; & qu’il  ne  fera  ni 
permettrat  dire  iàiâcholèàcecontraire>  &qu’il  tiendra  là  refidence ordinai- 
re dans  la  Duché  de  Brabant,  & en  cas  d’ablênee  neceBàire  conftituerat  un 
bon  Lieutenant  qui  en  fon  nom  couvernerat  lefdiâes  terres  & pays. 

Cela  ainA  fàiâ  noltre  Duchellc  Icnnc  s’addonna  entièrement  à la  pieté  8c 
dévotion,  & eftant  peu  à peu  accablée  par  Ibn  grand  cage&  diverlès  inArmi- 
140&,  tés  elle  rendit  l’ame  au  tout  poilTant  en  l’an  MCCCC.  V I.  le  premier  jour 
de  Décembre  aiant  mondré  là  prudence  & magnanimité  en  diverfes  occur- 
rences en  LI.  ans  qu’elle  gouverna.  Son  corps  fut  enterré  au  millieu  du  chœur  de 
l’Eglife  dcsCarmcscnla  ville  de  Bruxelles  loubs  une  tombe  magniAque  repre- 
fentée  ci-apres.  Elle  avoit  eu  de  fon  premier  mari  Witlaume  Comte  d’Hay- 
naut  & d’Hollande  un  Als  auAî  nommé  Willaume  mais  il  edoit  mort  quel- 
ques Jours  apres  fa  naidànce.  Et  comme  fa  niepee  la  DucheAe  de  Bourgogne 
edolttrdpaAcc  auparavant  leXVI.  de  Mars  de  l’anMCCCC.  V.  le  Prince 
Anthoinc  fon  petit  ncpveu  lui  fucceda  es  Duchés  de  Lothicr  de  Brabant  & 
de  Limbouig,  au  Marquilàt  d’Anvers  & du  S.  Empire,  aux  Comtésde  Dael- 
hem  & autres  terres  y appartenantes,  delquelles  il  JoUid  plainement&entie- 
rement  là  vie  durante,  oé  apres  lui  lès  Als  lean  & Philippe  luccefli vement  t 
lelquels  edants  venus  à trelpaAêr  fans  poderitc  leldiéfes  Duchés  pais  & terres 
luccederent  .à  Philippe  Duc  de  Bourgogne  Comte  de  Flandre  d’Arthois,  &c. 
petit  Als  de  la  furnommée  Duchefle  de  Bourgogne  : d’ou  ils  padèrentà  Char- 
les Duc  de  Bourgogne  di(d  le  hardi,  & de  Ta  par  là  Aile  & unique  héritière 
Marie  cnlaTres-ai^ude&Imperiale  Mailbn  d’Audrice. 
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Infcription  qu’on  lit  autour  de  ladite  tombe. 

Httt  iKt  &tgTab(n  ^aiirficncfirninVn  bit  l^agfirbomt  JDnmogcnbe 

Ootainne  ibroutne  ^ebannc  bp  Dtc  srbcicii  49oDtiei  ^moobimic  b;m 
%o(cpch/  b.in  Brabant  cnot  ban  Ximborcb/  jDarcli-gttbmnt  otfi  ^rnligl) 
fibchr/  Oiitae  bocbtrt  ot/i  ^etotn  l^cciogrn  §anp  ban  29rabanttn!)(  Drou^ 
tntn  jlBarien  botbtet  Xabemijcic  4?;tben  ban  eb;(ur  bic  Zoon  teaiei  {>b>lipÿ 
«Toninch  ban  Scancbjqcli  / torichr  Bcoub»  ^cbnnnc  baboe  bjie  ^rotbcrb/ 
Ktuccen/  l^enric<i(n/3aDne/ enbc  49aotbacTDe/ bit  allé  brpbacuxlsp  rnbc 
(Ich  uanbtn  atn  «TamncMpcb  blotttt  bubicltjchcn  Atntt  htarrnbamcnaattbicb 
motbcn  fonber  rnntse  cnicngt  gcboorte  acbtec  te  laten/  leta  te  manne  pabbe 
ISillem  45cebe  ban  l^tnegoutoe/  ban  l^ollanc/  bon  Cedant/  enbe  (^ctT  ban 
0;ieflant/enbe  na  bat  bP  a^bbicb  tnap  SDenttlqn  ban  Xebem  l?e;taol|e  ban 
Surembotgf)  enbe  'Otabe  ban  €binep  / Xlitt  bpben  (ebenben  Iqbe  ^cctooen  ^an 
baerDabeiiâ  booifcbeeben  / Cnbe  befe  Otoume  ^ebanne  babbe  opcN  tmcefuÿi 
teten  bact  af  bie  outae  most  gcbceten  jtiacoetite  / bie  te  man  babbe  Xoccmbdi  , 
4D/abe  ban  DIaenbeten  / etc.  baet  af  ;p  baboe  een  bocbtcc  ootb  gebceten  jnacs 
gciete  / bit  te  manne  babbe  S>btlipei  iftone  bcibCanince  ban  Scancbcbth  lacctoge 
banJSaucgotgnen  /etc.  baec  af  ;p  babbe  brie  <(antn  / te  bitten/^anne/  Xlntbonipt/ 
tnbtpbilipd/  tfnbeb’anbtcbatcfonc&ae/fcuaccmajp  gebceten  jBacinbietemon» 
ne  babbe  {{cinalt  l^cctogtbaneScIre/enbeaarfranbecnittciae  geboone.  œelcbe 
boo/fcbteben  DcoumeScbanne  no  bat  ;p  LI.  laer  lancbbace  lanben  in  gcootec  ce- 
len babbe  befetenenbcgeTegeert  / aatf  opcii  fonbtceenige  gcboorte  ban  baceii  Igbe 
acbtet  te  laten  in  ’t  (att  onpt  ^tnen  XIV.  bonbect  enbe  VI.  ben  eecfitn  bacb 
ban  ^ettmbet. 


Ce/?e  inftriftioH  eft  gravée  en  lames  de  cuivre  Jur  le  bord  de  ladilte  tom- 
be, laquelle  eft  longue  de  dix  pieds,  large  de  huiïl  iS  haute  de  quatre.  Tout 
à t entour  ton  voit  vingt  petites  figures  Jept  de  chafque  cofté,  trois  à la  tefle 
£ÿ  trois  aux  pieds , reprefintant  autant  de  ‘Princes  S Princejfes  de  la  maifim 
de  Bourgogne  ou  alliés  à icelle,  aiant  chaftune  fis  armories  dépeintes embas 
à fis  pieds,  ha  figure  de  la'Ducheffe  eft  richement  parée  à t antique  reveftue 
du  manteau  ‘Ducal  coloré  des  armes  de  Brabant  ($  de  Limbourg  efiartelées. 
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MARGARETE  DE  BRABANT  DAME  D’AN- 
VERS COMTESSE  DE  FLANDRE  , DE 
BOURGOGNE,  D’ARTHOIS,  DE  NE  VE  R S 
ET  DE  RHETEL,  &c.  DAME  DE 
MALINES,  DE  SALINS,  &c. 


Chapitre  XI. 

PÎ^^Lle  eftoit  {èconde  fille  de  Ican  IIJ.  Duc  de  Brabant&de  la  Princeflê- 
E S Marie  d'Evreux  là  femme , & fût  fon  mariage  traiAé  doibs  l'an 
MCCC.  XLVI.  avec  Louis  ComtedeFlandre  difbde  Male-.filsnm- 
quede  LouisComtc  de  FlandrcdcNevers , & de  Rhecel,&deMatga- 
rece  de  France  Comtefiê  deBourgogne  & d’Arthois  Dame  de  Salins  fa  fem- 
me. EftantdepuislcDucIean  TCredcDollre  Princefle  trelpafie,  le  Comte  Louis 
de  Male  entra  en  grande  différence  avec  Ibn  bêaufrerc  le  Duc  Wcncelin  de 
Luxembourg  mari  de  noffre  Duchefle  lenne  furlaproprieté  delà  villedc Ma- 
tines & le  partage  qu’on  lui  devoit  faire;  d'ou  vint  a Iburdre  une  formelle 
guerre,  laquelle  finalement  fut  affbpie  par  certain  arbitrage  prononcé  en  l’an 
MCCC.  LVII.  par  Willaume  Comte  d’Haynaut,  qui  adjugea  la  propriété  de 
la  viltedeMalines  au  Comte  de  Flandre  & affigna  pour  partage  ànoltre  Prin- 
ceffe  Margarete  dix  mille  florins  d’or  de  Florence  rente  annuelle,  pour  laquelle 
on  lui  céda  la  ville  d’Anvers  avec  autres  terres  ; comme  le  tout  at  eflé  deduiâ 
au  laige  en  l’clogc  de  ladiéf  c Ducheffe  lenne.  Et  puis  que  noftre  deffëin  ne  por- 
te de  deferire  les  fucccs  advenus  en  Flandre  au  Comte  Louis  & à noftre  Prin- 
ceflc  Margarete,  il  fuffiratdedireiciqu’clletrefpaflâen  l’an  MCCC.  LXVIII. 
& receut  Icpulture  en  la  Chappclle  de  noftre  Dame  en  l’Eglife  deS.  Pierreen 
la  ville  de  Lifte, ou  aulTi  apres  fut  inhuméle  Comte  Louislon  mari  qui  mourut 
en  la  ville  dcS.  Orner  en  l’an  MCCC.  LXXXIII.  ne  laiffant  qu’une  feule  fille 
Hericiere  auffi  nommée. 

Mar- 
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■ ; Marc  ARETE  laquelle  fucceda  aux' Comtéî  de  Flandres,  Bôurgognê,  Ar- feNw 

thois,Nevers,&Rnetel&auxSeignenriesd’Anvcrs,Malines, Salins, &c.fon 

> ' raariagcfiitpremicrement  arreftée  en  l’an  MCCC.  LVI.  avec  Philippe  Duc  de 

Bourgogne  fils  de  Philippe  Duc  de  Bourgogne  & de  lenne  ComeeUe  de  Bon- 
' logne  & d’ Auvergne  pM  dilpenfcdu  S.  Siiçe  car  ils  eftoient  parents  en  troifief- 
. _ njc  degré,  mais  ce  marine  ne  fut  conlbnunc  pour  le  ieune  eage  des  parties  & 
lamortfurvenueaudiél  Duc  Philippe  en  l’an  MCCC.  Lxf.  par  ou  noftrc 
PrincelTe  futlblicitcepardiversPrinccs&finalcment  accordée  à Philippe  Duc 
de  Bouigo^c  frere  de  Charles  V.  Roy  de  France  Prince  doQé  de  plufieursgtan- 
i des  qualité.  Leur  mariage  fut  conclu  en  la  ville  de  Gand,  & les  conditions 
; ^ tftiélécs&arteftécsillccle  XII. d’Avril  de  l’an  MCCC.  LX IX.  par  Pierre 
■ Evcfque  d’Auxerre,  Gaucher  Sire  de  Challillon  & Everard  de  Corfaie  de  la 
' partduRoyCharles&HenrydeBevereSiredeDixmude,  Baudewin  Sire  de 
'“-Pract  &Roeland  Sire  de  Pouques  de  la  part  du  Comte  de  Flandres,  Icfquelles 
f contiencnt,quelediétRoydevoitrefhtucrauComteLifle,Douay&Orchies, 

...  avecleursChaltellainiespoureftre  tenues  en  un  fiefaveclaFlandrefâns  aucun 
efclifTement,  &cn  outre  devoir  encor  lediél  Roy  donner  audiéF  Comtedenx 
cents  mille  francs,  cent  mille  d’iceux  huidl  iours  apres  la  confbmmation  du- 
diâ mariage,  & les  cent  mille  reflants  deux  ans  apres  en  quatre  paiements. 

En  fuite  de  quoi  le  mariage  fut  folennifé  le  XIX.  de  luing  de  fan  fiifdiâ 
MCCC.  LXIX.  en  l’Eglilc  de  l’Ahhayede  S.  Bavon  audid  Gand,  en  pre- 
fenccdel’EvefquedeTournay.  Et  de  cefteconjondion eft procrée  belle, am- 
ple&Tres-illuftrepoftcrité.  L’on  trouvera  ci-apres  en  table  Généalogique  la 
dcfccndcnce  de  noftre  PrincefTe  jnlques  au  Roy  Philippe  nollreSire  à prelènt 
Duc  de  Brabant  IV.  du  nom. 


Tom.  I. 
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TROPHEES  DE  BRABANT 

Princes , Barons,  Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


1 WenceliD  dcBoëme  x Robert  Due  de  Ba- 
Duc  de  Luxcboui^,  vierc  Comte  Palatin 
Marquis  d’ Arlon , du  Rhin , Comte  de 

Cote  de  la  Roche  & Spacnhem  & de 
de  Chiney  mary  de  Viandcn  , Sire  de 
laDuchelle  Icnncdc  Grimberges. 
Brabant. 

yLouisComtcdcFIâ-  6 AdolfComtedeCle- 
dres,d’Arthois,Ne-  ves&dc  laMarck, 
vers&  Rhetel , Sire  Sire  de  Wcfcle  fur  le 
d’Anvers.  Rhin,  & Adolf  fon 

fils. 

9 Robert  de  Namor  loWalleran  & Ray- 
Sire  de  Bcauforr,  Re-  naud  de  Fanquemonc 

naix,  Chievre,  &c.  Sires  de  Borne,  Hcr- 

& Louis  Sire  de  Pe-  pen , Ravefteyn  ,Sit- 
cegem  & de  Baiileul  taen,  &c. 
fon  frère. 


3 Renaud  & Eduard  4Willaumc&Reaau(I 
Ducs  de  Gueldres,  Duesde  luliers  &de 
Comtes  de  Zutphe-  Gueldres,Comresde 
ne,  laVeluwe,  Kef-  Sutphene.laVelnwe, 
fel,  &c.  &cres.  Fauquemont,KelIè- 

le,  &c.Siresde  Vier- 
fbn , Bmcge,  Dulc- 
ken,  Ôcc. 

ylean  de  ChaRillon  SEngelbertComtede 
Comte  deBlois, Duc  Naflbu  & de  Vian- 
de Gueldres  & Sire  den.  Sire  deGrim- 
du Pays  de  Malines.  bcrge,Breda,S.Vit, 
Budckenbach , &c. 

iiEngclberc  de  la  iiIeandeNamurSire 
Marck  Sire  de  Lou-  de  Wincndael . Ron- 

vcrval&  Walhaiu.  fe,WaIhain  ,&c. 
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tjGodrfroy  SifO  de 
Heyasberge , Blan- 
keoberge , Daleni- 
bioec,  dû.  Icande 
Godefroy  fes  fils. 


I4\^^iliauilie  jeune 
Comte  de  Seyne,^i> 
rcdeS;Acl)tea-rode. 


IJ  leanSired'Arckel, 
dePierreponc  &du 
pays  de  laines.  > 


itS  Willnomc  Site  de 
Homes,  Alcenao., 
.Weert,  Çomcièm, 
&c. 


17  Simon  jeune  Com-  tSWaüthicr  Sire  tpIeanSiredeCuyek  loSweer  d’Abcoude 
deSalmesenElface,  d’Engien  Comte  de  & de  Grave , fils  de  Sire  de  Gaesbecke  ^ 

Sire  de  Putelinges,  BriennCi  Louis  Site  ,•  Wennemaer.  , Patte  deStrijen  , & 

Borne,  Sittcrt.Her-  d’Engiet»  CoçnK  de  lacquesTonids. 

pen,  Raveftcyn,dcc.  Converfan  & Brien- 

nc  fon  oncle. 


' 1 1 Philippes  de  Har-  ii  Henry  Sire  de  ajlean  de  Polaenen  Z4  Renier  Sire  de  Rij* 

court  Sire  d’Acr<  Diefi  Chaftelaio  SiredelcLeckedCde  -ferfcbeyt&Bedbur, 

fchotde  Louis  Evef-  d'Anvers  , Thomas  Broda.  & Henry  lôn frère. 

* que  de  Rouen  fon  Sire  de  Dicft  de  Si- 
''  nepveu.  chenc  fon  fils. 

Ssssss  1 I aylean 


lean  de  Walcourt 
Sire  de  Rocbefort , 
Aigmont,  Amblis, 
&c. 


xé  Willaame  de  Hor- 
nes  SIrc  de  Duffle, 
Gelc , Oifterlo , Ran- 
denrode,  &c.  Hen- 
Sire  de  Perwcys 
Um  frère. 


17  lean  de  Cuyek,  Si- 
re de  Hoocliftraten, 
Vorfele , Sundert , 
Sec. 


x8  lean  Sire  de  Wefe- 
male,  Wefterlo,  Fa- 
lais,  &c.  Marelchal 
de  Brabant. 


»9  Robert  de  Bethune 
Vicomte  de  Meaux , 
Sire  de  Rompit , Ho- 
boken,  Ruysbroeck, 
Willebrocck , Hin- 
gene,  &c. 

33  GerardSire  de  lau- 
che , Hierges  & 
Bioul , & lacques  fou 
fils. 


3 O Henry  de  Banters- 
hem  Sire  de  Berges 
fur  Soom  & Henry 
Sire  de  Grimberge 
fon  fils. 


3 4 Renaud  Sire  de 
Scoinvorll , de  Si- 
chene,  des  bois  de 
Meerdael,  Berckuyt 
& Arkenne. 


31  lean  Berthoot  de 
Bcrlaer  Sire  deHel- 
mont,  Keerbergen. 


3f  Willanme  & lean 
Sires  de  Rotlèlaer. 
lean  Sire  de  Rotle- 
laer.Vorfelaer&Re- 
thicfilsdelean. 


3 a lean  d’Aa  Sire  de 
Grimberge  & Gru- 
thulè. 


36Hngue  de  Strijen 
Sire  de  Sevenberge. 


37  Amou 
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3 7 Anton  de  Homes, 
Sire  de  Bauçignies, 
Helè,  Liende,  Alt- 
herlacr,  &c.  & lean 
fon  fils. 


380(loQSirede  Tra- 
fignies  & de  Silly , 
Ollon  & Anleau  les 
fils. 


SÿWillaume  dcRo- 
demach  Sire  de  Mi- 
leoberg,  Cranen- 
donck , Eyndhoven, 
Sevenborn,  &c. 


40  lean  Comte  & Sire 
de  Megene. 


I 41  Willaume  Sire 
d’Abcoude.Wyckte 
Ducrftedc , Ander- 
lechtjAa.Lennick, 
Lombcc,  Brainecha- 
I {tel , Marefchal, 

I d’Haynaut. 

4f  lean  SiredePetcrs- 
hcm.Leefdael,  Oir- 
fchot,  Hilvcren- 
beck,  Steyn,  Stef- 
fènfwert,  ‘Sec.  Wil- 
laume , Gérard , lean 
, & Rogier  fes  fils. 
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41  WilIaumedeMeer-  43  Godefroy  Sire  de 
hem  Sire  de  Bocltel , Sombreflè , &c. 
Liempde,  &c. 


44 lean  de  Scoinvorll 
Sire  de  Monjoie,  S. 
Acheenrode , Glab- 
bcck,  Nethenen,  Ot- 
tenburg,  &c. 


4$  Everard  Sire  de  47  Amoa  d’Orheille  48  Renaud  Sire  de 
Reves , Bourgaille  , Sire  de  Rummen  & Brederode,  Gennep, 
&c.  Quaetbekc , Comte  Waclwyck,&c, 

de  Los. 
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49  En- 
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49  Engelbert  d’Engic  foleau  de  Grimber-  filacqucs  de  Hav-  yx Willaumc  deSom- 
Sire  de  Ramera,  la  ges  Sire  du  Pays  rech  SiredeFagneu-  breffe  Sire  de  Ker- 

Folie,  Tubife,  Ke-  d'Aflche  Guidon  de  lesBrainc-alleu.Pla-  peu,  Redichem  , 

Rergatc,  Faeuwes,  Brabant.  cenoit,  &c.  lacques  Grand-lcts,  &c. 

Brifcul.Havcskcrkc,  Ibnfils. 

Eftaires , Clery , &c. 


53  FlcnrySiredcDie-  y4ThierydcHannef-  yylcan  Sire  de  Wit-  y6 Conrard  de  Scoin- 
penbeke , Lens , Re>  Sirede  Walhaing,  tbem,  Machelen  , vorll  Sire  d'Elflo, 

dichem , &c.  Warfufe , Seraing , Wilre.Becrfele,  Hcl-  Avelshove,  &c. 

Prcfles,&c.  lebeke,Woluwe,&c. 


57  Baudewin  de  Mon- 
derldorf  Sire  dcMo- 
niardin,  Icneffê,Ie- 
hain,  Diepenbeke  , 
&c. 


j8  Ican  Sire  d’Argen- 
teau  Willaume  & 
lean  fes  fils. 


59  Daniel  Sire  de  Bou- 
chouc,Loenhout  &c. 
Challelain  de  Bru- 
xelles. 


dolean  & Henry  Si- 
res de  Hcverlc, 
Chambellans  de  Bra- 
bant. 


6i  Henry 
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6i  Henry  de  Wit-  diHenry  de  leLeckc  63  lean  & Coenrard  <>4  Willaume  BaAard 
them  Sire  de  Boa-  Sire  de  Hceswyck,  Comtes  de  Schley-  de  Gueldrcs  Sire  de 

ccrshem,Ga(leI,&c.  Dincer,Ge(lcl,  &c.  den & Blankenhem.  Cuye  & de  Grave , 


Willaumc  de  Bre-  Arnou  de  Dieft  Euftace  de  Bou-  Gérard  de  Bau- 
derode  Sire  de  Sire  dcStallc.Ri-  fies  Sire  de  Ver-  tershem  Sire  de 
Waelwyck.  vierc,&c.&Hcn-  taing,  deFclvi&  Scotcn.Merdcm, 
ry  fon  fils.  de  l’Efclulè  près  Rummes  , Ham- 

Thillemont.  me,Qaact-mcch- 
len,  Bcvcrlo,&c. 

Arnoa  de  Gavre  Otton  de  le  Lee-  Gérard  de  Cuyek  Jean  de  Homes 
SircdcLidekerke,  ke  Sire  de  Hcdcl  & Henry  Ion  diâ  lefauvagcSi- 
RafTcgem,  Lens,  s’Hecrenberghe  frere  enfiints  de  re  de  Brunshoin, 
Harchies,  Flotte,  Bylant,  &c.  Gérard.  Keflcnich. 

Impegem,  8cc.Sc 
Arnou  fon  fils. 

Ican  de  Dieft  Philippe  Sire  de  Gui  de  Dave  Sire  lean  de  Dieft  Si- 
Sire  de  Haunefiê,  Maldcgcm,Moer-  de  Liguy,  Lets,  re  de  Waenrode  , 
&c.  fecke,  Berlcgem  &c.  Wernier  Ibn  Binchem,  Scc.Sc 

&c.  fils.  Gérard  Ion  fils. 


Coftin  Sire  de  WillaumedeBau-  Florent  de  Stalle  Henry  de  Stalle 
Ranft  & de  Ber-  tershc  Sire  d’Or-  Sire  de  Rivière  & Sire  de  Beerfelc, 
chem.  bays  fils  au  Sire  Daniel  Sire  de  Hcllebeke,  Wo- 

de  Beiges.  Stalle  freres.  luwc  &c. 

Willaumcdc  He-  Baudewin  de  He-  lean  de  Fontaines  Gui  de  Honcourt 
rimes  Sire  deFre-  nin  Sire  de  Fon-  Sire  de  Mielen.  Sire  de  Lefdaing. 
fin,  Tongrenelle  taines. 

&c. 

RaflèdeleRivie-  Pierre  de  Culem-  Godefiroy  Sire  Arnou  Sire  de  le 
re  Sire  de  Grès,  borgSirede  Boef-  d’Immerîèle.Wô-  Wiere,Mcerhout, 
Linthre,  Beergs,  meer,  & Hubert  melgem,&c.Iean,  Verft,  &c. 
Holsbeke,  Sec.  fon  fils.  Arnou  , Henry , 

Daniel  & Wau- 
thier  fes  fils. 
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lean  Sire  de 
GronlVelt , Ef- 
dein,  &c. 

Clercmbaut  Sire 
de  Haucerivc. 


Arnou  Sire  de 
Goore  & Mcrio , 
lean  SiredeNien- 
goorlbn  ftere. 

lean,  lacqucs  & 
Henry  fils  au  Sire 
de  Witthem. 


lean  deSombreffè 
Sire  de  Favcrchi- 
nes,  Gérard  & la- 
ques lès  fteres.  _ 

lean  de  Sombref- 
fe,SiredelaHouf- 
liere,& Godefroy 
fon  frere. 

Willaume  de 
Montenac  Sire  de 
Grafès  & Wilre. 


Robert  d’Aflche 
Sire  d’Opdo^  & 
Willaume  Ion 
ftere. 


lean  & Eullace 
deMarbais. 


Willaume,  Wau- 
thicr,&Amoude 
Duflle  fils  de 
Willaume. 

Thiery  & Gode- 
froy de  Meerhcm 
fteres  au  Sire  de 
Bocftel. 

Henry  de  Wal- 
hain  Sire  de  Vaux 
& lean  fon  ftere. 


Henry  de  Duffle 
fils  de  lean. 


Willaume,  Henry 
& Wauthicr  de 
Duffle  Sis  de 
Wauthier. 

Rodant  & Gel- 
dolf  de  la  Gruc- 
hulè. 


Henry  de  Bodlcl 
dièfvan  Oyen. 


lean  de  Berchem 
Sire  d’Oiftmal, 
Willaume  de 
Berchem  Sire  de 
Scille  & Wyne- 
gem  fon  ftere. 

Henry  de  Ranfl 
Sire  de  Kclfel,  & 
Willaume  Sire  de 
Vremde  fonfrere. 

HërideBouchout 
Sire  de  Loenhout 
& Hoembeke,  & 
Gilles  fon  ftere. 

lean  de  Lierediâ 
d’Imraerfèle  Sire 
de  Meys. 

lean  Baflard  de 
BrabSt  did  Brant 
Sire  d’Ayfeau  ; 
lean,  Amele,  & 
Thiery  les  Sis. 

Henry  di(Æ  van- 
der  Hulpen  Ba- 
ftard  de  Brabant. 


Willaume  & lean 
de  Berchem. 


Daniel  de  Ranfl 
SiredeHouthain, 
Haeren,  Thiele, 
Gierle,  &c. 

lean  Sire  de  Kerf- 
beke,Goddcnho- 
ve,&c.  Wauthier 
&Iean  fes  Sis. 

Charles  d’Immer- 
fele  Sire  d’Itte- 
gem  Ibn  ftere. 

lean  Baflard  de 
Brabant  diâ  van 
Vene  & lean  fon 
Sis. 


lean  de  Liere  Si- 
re de  Woldefcle 
&Norderwyc,& 
Wouthier  fonSls. 


lean  de  Ranfl  Sire 
de  Canticrode , 
Mortfele,  Eegem, 
&c. 


Arnou  de  Crain- 
hemSiredeGrob- 
bendonck,  Pulle 
& Ouden. 

Arnou  diâ  Morel 
Sire  deRixenfàrt. 


Wouthier  d’Im- 
merfele  leur  ftere. 


Willaume  Ba- 
llard  de  Brabant 
diâ  van  Erpe. 


Reinier  de  Goo- 
re. 


Engcibert  de 
Scoinvorfl. 


Henry  dcRanflS. 
de  Vriefele  Wil- 
laume & Wau- 
thier fes  fteres. 

lean  & Willau- 
me de  Bouchout 
Sis  de  lean. 


lean  d’Aa  Sire  de 
Hoogflcyn  , lean 
fitCornillefesSIs, 

Arnou  Baflard  de 
Brabant  diâ  van- 
der  Hulpen. 


Gerlac  de  Bou- 
lant SiredeRol- 
ley&  Henry  fon 
Sis. 


Ofton 
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Ofton  Sire  de 
Contrecœur,  We- 
dergraet.Eygene, 
&c. 

Godefroy  de 
Gronsvclc  Sire  de 
Bailêrodc,  Crain- 
hem,  Lombcck, 
Sec. 

IcanS;  Willaume 
Sires  de  Wavre. 


lean  d’Arfehot  S. 
deScoonhove,Pa- 
melc,  Lcdebcrge. 

Wouthicr , Gif- 
bert , Henry  & 
Gérard  Pijpen- 
poy. 

Godefroy  vander 
Dilft  S.  de  Boreb- 
vlict  & Hooger- 
heyde,  & Gode- 
froy (bnfils. 

Henry  de  Quade- 
rcbbeSiredcBicr- 
ges. 

WauthierdcKers- 
bekeSire  de  God- 
(enhove  & Ican 
fon  frcrc. 

Jean  de  Bifdom- 
me , Woutbier, 
Willaume  & lean 
fes  fris. 

Ladifrau  Sire 
d’Arquennes. 

leanBarnagcS.  de 
HcrfcauXjMoude, 
Pcrc,Elc\vyt,&c. 
Tom.  I. 
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lean  Sire  de  Bot^- 
ncval. 


lacqucs  de  Wit- 
them  Sire  de 
Veuinc. 


lean  Sire  de  Don- 
gclbcrge,  PierreS. 
de  Bomciette  8c 
Wauthier  deDon- 
gclberge  frères. 


Ican  d’Oupey  Si- 
re de  Chammonc. 

Gérard  de  Molem- 
bais  Sire  de  Lin- 
chemeaa. 


Ican  de  Scoonho- 
ve  Sire  de  Dor- 
jnaIe,Sundcrt,&c. 


Ican  Sired’Ittrc. 


Pierre  vander 
Dilft,  Walrave,& 
Ican  Tes  fris. 

Evcrards’Herclas 
Sire  de  Wambe- 
ke,Lombckç,Tcr 
Nath.  &c. 

lean  Sire  de  Hul- 
denberge. 

Willaume  de 
Scoonhove. 


lean  Sire  de  Har- 
ducmont.Karmc, 
Opvelpe,  Holog- 
ne,  &c. 

Ican  Sire  dcGli- 
mes,  Operbais, 
Fclpcs,& lean  fon 
fris. 


lean  de  Dongel- 
berge  Sire  de 
Longchamp.Hcn- 
ry  S.  de  Furne- 
monc  & Wernier 
de  Dongclbergc 
freres. 

Ican  Mallcherccl 
Sire  de  Winants- 
rode. 

FrancSirede  Me- 
lin, Evcrc,8cc. 


Henry  d’Oycn- 
bmgge  diâ  de 
Colcm,  & Henry 
Sire  de  Mcldert 
fon  fris. 

lean  de  Calftcrcn 
Sire  de  Linden. 

Willaume  Sirede 
Heetveldc,  Coe- 
kclbcigc^  8cc. 

Icans’HerclacsSi- 
rede  Buedegem, 
Woluwc  S.  E- 
cicnne  & Laken. 

lean  &Thierydc 
Petershem  Sirede 
Haren. 

Libert  dcMcldert 
Sirede  Bud^cm. 


VVv  vvv 


Arnon  de  Huc- 
men  Sire  de  Mid- 
delaer , Amcrib- 
ien,&c. 

lacqucs  8c  Henry 
de  Glimes,  frè- 
res. 


Otto  de  Wavre 
dift  de  Rcdcl- 
gcm. 


Gilles  Sire  d’Au- 
drimont. 


Willaume  l’Arde- 
noisSirede  Spon- 
tin  & de  Wavre. 
& Robert  Ibn  fris. 

Henry  vander 
MerenSire  de  Sa- 
venthem  & Ster- 
rebeke, Godefroy 
&Hcnryfesfrls. 

Ican  Sire  de  Hou- 
them  & Iwain 
Ibn  fris. 

Simon  Sire  de 
Harbais,  Golaer, 
&c. 

Wencelin  s’Her- 
claes  Sire  de  Sart. 


Arnon  & Ican  fris 
de  lean  de  Crain- 
hcm. 

Willaume  Sire  de 
Bijgaerdcn. 

Robert 
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Robert  de  Gre- 
venbroeck  Sire  de 
Hamo[ic,Ieanfbn 
fils. 

Colard  Reynevart 
Sire  de  Molem- 
bais  S.  Pierre. 


lacquesdeGlimes 
& lean  fon  fils. 


leaa  de  lapplu 
Sire  de  Blam- 
mont. 


Paul  de  Haftricht 
SiredeLoon,  Til- 
borch,  Goirle& 
Druencn,&  Thie- 
ry  fon  fils, 
lean  Sire  de  Die- 
degem. 


lean  de  Haelen 
Sire  de  Lilloo. 


Wiliaume  de  Bri- 
fepot  SiredeCha- 
ftre  Dame  Alicr* 


Rafle  de  Monte- 
gnies  Sire  d’An- 
Icrville. 

Wiliaume  & lean 
de  Welèle  dift 
van  Sompeken. 

leanSirede  Veul- 
ne. 

Jean  van  Kets. 


Gisbert  de  Mael- 
ftede. 

lean  & Wanthict 
s’Leeus. 


Arnou  de  Herlaer 
Sired’Amcrlbien, 
Bochoven,  &c 

lean , Leon  & 
Henry  vander 
Mccren. 

lean  , Wauthier, 
& Wiliaume  de 
Heetveldefreres. 


Philippe  Sire  de 
Coudenboi^  & 
Simon  Ibn  fiere. 

Gérard  del  Tour 
de  Lens. 


lean  de  la  Barre  de 
Chamonc. 

Wauthier  vander 
Lift  Sire  de  s’Gra- 
vewefele. 

Renier  vander 
Elft. 

Gisbert  8c  Wou- 
tier  van  Doerne 
di  A v5  Sompekd. 

Nicolas  Oem  Si- 
re de  Bochoven. 


Henry  d’Iflche. 


Henri.Thiery.Si- 
ger&  lacqucsde 
Heetvclde  freres. 


Renard  vanden 
BergeSiredeGeu- 
lc,Marchene,&c. 

Engelbert  deHac- 
court  Sire  de  Ha- 
verfem,Hologne, 
Hermale , &c. 

Gilhard  de  Hul- 
denberge. 

Wauthier  de 
Halmaele  à Hae* 
len. 

Nicolas  vander 
Elft. 

Laucelot,  lean  & 
Henry  d’Vrfene. 

Iwain  de  Winge, 
Twain  '&  Gode- 
froy lès  fils. 

lean  vander 
Dilft. 


Thiery,Roelof& 
Twain  de  Mol  fils 
d’Iwain. 


Rafle  de  Grès  Sire 
de  Maleve 

lean  Sire  de  Bo- 
malc. 


Philippe  & Teau 
Hinckaert. 

Roeland  de  Borg- 
neval. 


Florent  de  Stalle 
Sire  de  Sart. 

Godefroy  de  la 
Thour  Sire  de 
Golèlies. 

Arnou  de  Hamal 
Sire  d’Elderen. 

Tean  vanderMee- 
rcn. 

lean  & Nicolas 
vande  Werve. 


Tean  & Henry 
Pijiyfer. 


Gilles  vander 
Balcht. 


Wiliaume  de 
Glimes. 


Ancel  de  Blc- 
haing. 


Wiliaume  vander 
Aa  Sire  de  Hcef- 
wijck&Dintere; 
Wiliaume , Go- 
fuin , Florent  & 
Gérard  Tes  fils. 


Gérard  de  Cor- 
tembach;Gofuin, 
Pierre  & Gérard 
Tes  fils. 


Wouthier  Bauw 
S.  deMu^enber- 
ge  & Éechove, 
Wouthier  & Ar- 
nou les  fils. 


Twain , Tean  & 
Thiery  de  Mol 
fils  de  Thiery. 


Engel- 
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Engelbert  d’En- 
gien  diâ  de  Ke- 
ucrgate  & lean 
fon  fils. 

lean  , Pierre  & 
Wauthierde  Hcr- 
bais. 

lean  & Gilles  van 
den  Borch. 
lean  de  Grave 
Doien  de  Hilve- 
rcnbec. 

Henry  & Sigcr 
s’Hcracrts. 
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Bernard  & Engel- 
berc  vanderSpouc 
Sires  de  Boulcval 
périt  Reux,&c. 

Bartholomc  & 
Willaume  Pij- 
penpoy. 

Philips  de  Mol. 

Wauthier  van- 
der  Bru^en. 

Henri  & Wantier 
de  Quaderebbc. 


. E IV. 

Arnou  de  Co- 
ninck  , Arnou , 
Willaume  & Gif- 
bcrt  fes  fils. 

Willaume  Sire  de 
Doiruc  & Gode- 
froy 8c  Arnou  fes 
fils. 

Nicolas  van  S. 
Guericx. 

lean  Rouwcel  Si- 
re de  Woude. 

Pierre  Boedc , 8c 
lean  ion  fils. 


Louis  Thoenis  , 
lean  & Arnou  (es 
fils. 

Arnou  de  Gelde- 
naken. 

Adam  de  Kei- 
kem. 

lean  Swaef. 

Henry,  Willaume 
& Louis  Eftor. 

Henry  .Willaume 
& Gerclin  s’Hc- 
raerts. 

Godefroy,  lean, 
& Henry  de  Cru- 
pelandc. 

Godefroy  de 
Mons. 


Godefroy  & lean 
van  Brecht. 

lean, Gilles,  & Ot- 
ton  de  Hertoge 
frétés. 


Woutier , Henry, 
Willaume  , Gel- 
duf,  & Imbrecht 
vander  Noot. 
Wauthier  vanden 
Heetvelde. 

Winand  Godefroi 
S.  delaChappelle. 

lean  de  Stalle. 

lean  de  Halmale, 
Ican,&  Collinlcs 
fils. 

Gisbert  de  Co- 
ninck,Arnou,Gis- 
bert  & Gilles  fes 
fils. 

Gérard  vanden 
Vcnc. 

Henri  s’Heraerts 
did  Hankens- 
hoot. 

lacques  Vtcrlim. 
mingen. 

lean  de  Hertoge 
fils  de  lean. 


lean  de  Borcho- 
venS.de  Limaele. 


Philippe  de  Tuy- 
dekem. 

Radon  de  Colon* 
fter. 

Wauthier  de  Cru- 
pelande. 

lacques  & Willau- 
me vandc  Wijn- 
gardc. 

lean,  Leon &Gil- 
les  Thoenis. 


lean  de  Rencllc. 


François  vanden 
Steenediâ  Scoo- 
neians.&Ieanlbn 
fils. 

Alleman  d’Elcau- 
fines. 

Gilles  & lean  de 
Hertoge  fils  de 
GiUes. 
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lean  de  Vriclèle 
SiredePoydcrle. 


Gisbert  & lean 
Tay. 


lean  deMartfelaer 
8c  Gilles  fon  fils. 

Godefroy  de  Han- 
nuyt. 

Leon  Happaert , 
lean  Sc  Gérard  (es 
fils. 

Arnou  , Henry  , 
Godefroy  & lean 
vanden  Houte. 

Arnou  Bauw,  Ar- 
non  & Wauthier 
(es  fils. 

Mati  de  Mehoime 
S.  de  Lodderfélt. 

Arnou  d’Orbais. 
leandeHellebeke. 


Wauthier.Gofiiin, 
Gerlin , & lean 
vander  Noot. 

lean  van  Rimer- 
fwaele. 

Gérard  , loffc  & 
Henry  de  Marfe- 
laer. 

Everard  de  la 
Haye. 

Henry  de  Herto- 
ge fils  d’Otton. 

Gis- 
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Gisbcrt  de  Buyfc- 
gctn. 

Gérard  de  Bou- 
choat. 

Wauthier  s’Her- 
claes. 


lean  de  Melin. 


Gelduif  Haen- 
kenshooc. 

lean  van  Erpe. 


Arnou  de  Vivers- 
hem  diâ  van 
Dicft. 

Gilles  Aleyns. 

lean  Tay  fils  de 
lean, 

Henry  de  Ram- 
pelmonc. 

/ 

Michiel  Scae^ie. 
Everard  Boocc. 


Arnon  de  Selle- 
beke. 

Gofnin  de  Rien- 
we. 

Godefroy  de  Hcr- 
toge. 

Walrave  vandcn 
Berge. 


Bartholomé  s’He- 
raerts. 

Philippe  Sire  de 
Gcldorp. 

Anthoine  Tho- 
nis. 


Henry  & Louis 
Pinnock. 

Willaume  van 
Halle. 

lean  Bochorn. 


lean  & Gofnin  de 
Hcrtogc. 

lacqnes  vanDaef- 
donck. 

Wauthier  & lean 
de  La'them. 

Gilles  de  Weert. 


Michael  Thoenis. 


leàn  van  Kcffele. 

Herlaen  van  Eer- 
pe. 

lean  vanden  Spie- 
gele.  • 

lean  de  Hcrtoge 
filsdc  Wauthier. 

Coftin  van  Cocl- 
put. 


Michiel  s’Hc- 
raerts. 

lean  van  Santho- 
ven. 

Godefroy  Suer- 
mont  , lean  & 
Henry  fes  fils. 

Geldolf  van  Scn- 
nen. 


Gilles  & Willau- 
me  Kerreman. 

Godefroy  de 
Helt. 

lean  Aleyns. 

Godefroy  de  Bor- 
deaux. 

Wouthier  Eg- 
gloy. 

Wauthier  Mag- 
nus. 

Thiery  de  Ge- 
mert. 

Henry  vander 
Hellen. 

lean  de  Hcrtoge 
filsdc  Nicolacs. 


Laurent  Vole- 
kaert. 


lean  & Henry 
s’Heraerts. 

lean  vaudeu  Bofr 
Iche. 

lean  s’Hcrclaes 
fils  de  lean. 


Willaume  van 
IfTche. 

Renier , Herman 
& lean  van  Lacr. 


Willaume  , Wal- 
rave & Simon 
Draeck. 

Gilles  & Willau- 
me Wilmaers. 

Godefroy  vandcn 
Berge. 

Henry  & lean  de 
Rocbrocck. 

Simon  van  Moir- 
tere. 

Henry  Happeart. 
Coftin  van  Kets. 


Nicolas  de  Mart- 
fclaer. 

Willaume,  Hen- 
ry & Renier  de 
Stakenborg. 

lean  de  Pottes.  • 


Herman  Mny- 
laert. 

Wauthier  Ablb-  loflè  Abiolons  , 
lons&  Henry  lôn  Iode  & Michiel 
fils.  fes  fils. 


Siger 
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Sigcr  d’Oftkerkc. 


Laurent  Sperna- 
gcl. 

Wencclm  Se 
Henry  de  Hcr- 
toge. 

Gisbert  vander 
Keclen. 

lean  & Herman 
van  Os. 


Hubert  de  Sta- 
kcnborch  diâ  van 
Vcchuylc. 

I.oiiis  vander 
F.yckcn. 

W'illaume  Scade- 
wijek. 

Ican  van  Voer- 
dc. 

Willaumç  d’Oify 
& Gérard  ion 
fils. 


Nicolas  vander 
Heyden. 


Renier  de  Rofier- 
bois  & Efiienne 
(bn  fils. 

Gérard  de  Vladc- 
racken. 

Thiery  de  Bore- 
grave. 
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Arnoufils  Bafiard 
de  Gérard  de  Me- 
gene. 

Arnou  vanden 
Abcelc. 

lean  & Godefroy 
de  Linkebckc. 


Wouthier  Noyts. 

lean  Maelcn  van 
Wijtvliet. 

Philippe  de  lon- 
ghe. 

Nicolas  van  Rijt- 
hoven. 

Otton  d’Amftcl, 
Otton  & Gisbert 
Tes  fils. 

lacques  de  Val- 
kenbeigc. 

lean  & Nicolas 
vander  Elit. 


lean  , Heniy  & 
Olivier  Baftards 
de  Welèmale. 


Philippe  de  Wie- 
lant. 

Lambert  de  Bre- 
daere. 

Flamin  vander 
Meeren. 


Willaume  Boede 
fils  de  Wauthicr. 


lean  de  W ildcre. 


Henry  de  Staken- 
borg  & Renier 
Hennegref, frères. 

Nicolas  Wil- 
maers. 

Bernard  & lean 
de  Geldrop. 

Baudewin  Boede 
filsdelean. 


Henry  Butkens. 

Arnou  vanden 
BolTche, 


Thiery  van 
Donck.  ■ 

Pierre,  leî&r  Wil- 
laume de  Ham- 
broeck  di<â  van 
Beverfluys. 

lean  van  Daelc, 
Gérard  & Ru- 
mold  lès  fils. 


lean  Storm. 


Willaume  de 
Huybaerle. 

lean  de  Breucke- 
re. 
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Rudolf, Gisbcrt& 
Arnou  Tay. 

lean  Scaelgie. 

Michiel  & Gis- 
bert vandet  Kec- 
leu. 

Willaume  & lean 
Colibrant. 

lean  de  HefTenc , 
lean  ôc  Franc  les 
fils. 

lean  & Edmond 
de  Dintre. 


Martin  Soctediâ 
Soetaert. 

Willaume  Morel 
de  Wilre. 


Franc  & Ican 
d'Ophem. 

lean,  Wauthicr, 
Pierre  & Gérard 
de  Beverfluys. 


Willaume , lean , 
& Wouthier  van 
Sompekc  fils  de 
Ican. 

Arnon  de  Froirc. 


Thomas  vander 
Meeren. 

Nicolas  vandet 
Voort. 
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lacques  Lod- 
daerts  dit  vantka 
Broeke. 

Rafle  & Gérard 
de  Lidckerke. 


George  de  Vif- 
pach. 

lean,  Gérard  & 
Thicry  vaader 
Elft. 

Henry  de  Meche- 
leii. 


Henry  Pinnoc. 

Henry  & Salo- 
mon Bocxhorn. 

lean  Schoyte. 
Louis  Rodants. 


Olivier  van  Binc- 
kem. 

Henry  vanden 
Puttc. 

lean  van  Raitf- 
hoven. 


Louis  Vlemincx. 


leandcLidekerke 
diiS  van  Ovcrhof. 


lean  Çortvilain 
de  Cotbais. 

Willaume  de 
Bierçcnham. 

Gérard  di(ft  van- 
den Timple  & 
lean  Ton  fils, 

Louis  Pinnoc. 

Willaume  van- 
der  Tommcii. 

Pierre  Heym. 

lean  van  Nethenc 
diâ  van  Rielc. 

Ican  Hollant. 


Gillesde  Gotfen- 
hove. 

Henry  Caflacrt. 


Nicolas  &C  lean 
Vijt. 


Thiery,Mattin& 
Rudolf Bcrurouts. 

Collin  van  dcn 
Lacre. 

Godefroy  Vtcr- 
Jimmingen. 

Willaume  Déd- 
broick. 


Willaumede  Du- 
ras S.  d’Ordingen. 

Thierydc  lean  de 
Roover. 

ThieiydeRoover 
fils  de  lean. 

Simon  & Ican 
d’Ophem. 

Willaume  d’Aa. 

Daniel  vander 
Tommen. 

Ican  van  Huffde. 


Godert  de  le 
Hcyde. 

lean  , Arnon  & 
Nicolas  de  Wij- 
negem. 

Wouthier  de 
ludogne. 

Wouthier  vander- 
Elll. 

Wouthier  de 
Redingen. 

lean  de  Wange. 

Willaume  de  G£t 
Sire  de  Meerwije. 

Thiery  de  Roover 
fils  d’Émond. 

Henry  & Willan- 
me  de  Windele. 

Wouthier  Pin- 
nock. 

Amou  vanden 
Hove. 

Henry  Craenhals, 


Lambert  de  Vde- 
kcm. 

Ican  d’Arenbcr- 
8«- 

Henry  & lean  de 
Sompeke. 


Ican  van  Redcl- 
gem. 

Ican  de  Kegd. 
Ever»d  Boote. 


lean  de  Couden- 
berge. 

Willaume  Bof 
faert. 

Wouthier  van. 
Winge. 


Gilles  van  Stalle. 

Henry  vanden 
Berge. 

Geldolf  vander 
Linden. 


Henry  Nijs.  Bellcn  vander  Wouthier  van  Geraerd  Cloec. 

Linden.  Grip>en. 

Michicl  van  der  Franc  van  Kerf-  Amou  & lean  Gilles  Poirters. 

Borcht.  beke.  vanden  Steene. 

Gil- 
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Gilles  Radewaert. 

lean  van  Berthcm. 

lean  Foyt. 

Lambert  8c  Ican 
CIcuting. 

Henry  , Franc  & 
lean  van  Halle. 

Franc  Oliviers. 

Ican  van  Carle- 
wijt. 

Gofuin  , vanden 
Kerchove. 

Pierre  de  Bacrdc- 
gcm. 

Florent  vau  Kets. 

Pierre  vanden 
Kerchove  & Re- 
nier fbn  fils. 

Ican  van  den 
Steene. 

Gérard  van  Halle 
fils  de  Ican. 

Willaume  de 
Surpele. 

Pierre  vanden 
Beighe. 

lean  van  Dor- 
male. 

Anthoine  de 
Wouteringen. 

Philippe  Modtc. 

Henry  Rafpe. 

Ican  van  Luyt 
beke. 

Ican  van  llTcn- 
dijeke. 

Gilles  vanden 
Vene. 

Heftor  Baflardde 
Kets. 

Henry  van  Lie- 
re. 

Henry  deWitte. 

PicrredeClockcr. 

Henry  de  Becker. 

Gérard  Locknijts 
à Wolmerl'em. 

Baudewin  de 
Ractshove. 

Ofton  d’Oyen- 
bru^e. 

Bernard  de  Bour- 
deal. 

Wouthier  Keeft. 

Gérard  vanMcrc. 

Godefroy  Tout- 
lyfaut. 

Henry  de  Witte 
le  ieune. 

lean  de  Groote.  . 

t 

Louis  Baltard  de 
Ranll. 

Gilles  CaulTe. 

lean  vander  Brug- 
gen. 

Henry  Lonck- 
mans. 

Henry  Portman. 

Henry  Moile. 

Wonthier  de 
Vlcfembeke. 

Lonis& Arnou  de 
Vlectsbeke. 

Rudolf  de  Kom- 
peorode. 

Wonthier  van- 
den Elfemen. 

Hugue  Van  Ovet- 
beke. 

Gérard  van  den 
Hove. 

Wouthier  & 
Henry  Bectlè,&c- 
res. 

Gérard  & lean 
vanden  Schelve. 

Haie  vanden  Ve- 
ne 8c  Haie  Ibn 
fils. 
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Hîry  van  Wilre. 

lean  van  Dail> 
hem. 

Robert  vanden 
Steene  le  vieux. 

Robert  van  den 
Steene  le  icune. 


Ican  de  Binckem. 


Ican  de  Rantsho- 
ve. 

Ican  de  Meyer 
van  Malle. 

Gilles  Bacheler. 


Renier  de  la  Tour. 

Ican  Ramus  de  la 
Houïïiere. 

Anthoine  de  A* 
dorp. 

Henry  Gilles. 

lean&Gisbertvan 
den  Steenwege. 

lean  de  Nedcr* 
hem. 

Henry  Lodel- 
wijcx. 

Ican  Beetlè. 


Willaume  van- 
den Vene. 


Arnou 
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Amou  Swijnen.  Amcle  Vtcncoge.  Rodant  Baftart  Arnou  Cranwels. 

de  Berchcm. 

Iwain  Rampaert  Arnou  Heym  de  Henry  Dickbier  lacqueCopticefils 
Sc  Iwain  Ibn  fils.  Bronchorft  & fils  de  Godefroy,  de  Willaume. 
Henry  fbn  frcre. 

lean  & Gilles  van  Henry  van  Meen-  lean  & Hubert  Ican  d’Ocheker- 
Colmer,  frétés.  fcl  filsde  lean.  van  Gemert.  ke. 

Henry  de  Bou-  Henry  van  Meen-  Herman  van  Henry  vander 
chout.  fèl.  loedf.  Elft. 

lacque  de  Vlade-  Gérard  van  Meen-  lean  Wolfaert.  Nicolas  Steen- 

racken.  fd.  wech. 

• 

lacque  van  Mey-  Stamdard&Hen-  lean  de  Herlaer.  EmonddeHdlu. 

fd.  ry  van  Vdë,  frères. 

Gérard  de  Vlade-  Moedel  vander  Daniel , Ican,  & Ican  van  KcITd. 
racken.  Donck.  Henry  van  Zee- 

brocck. 

lean  van  Dor-  WÜl  'ume  & Ar-  Gcriac  de  Nuwe-  Henry  Roovers. 
drecht.  l'on  de  Nuwdant.  lant. 

Willaume  de  Pierre  van Lanke-  Philippe  de  Fraa-  Arnou  de  Moria- 
Onden.  laCr.  ' quenuies.  fart. 

Henry  & Arnou  Gisbert  de  Pape.  lacques  de  Chau-  lean  de  Glabe- 
Dickbier.  mont.  che. 

Henry  van  Her-  Amou  van  Doit-  Ican  van  Wijf-  lean  vander 
fêle.  *nc.  lier.  Schaut. 

Godefroy  & lean  Laurent  Bafrard  Luc  van  Erpe  fils  Willaume  de 
van  Bruhefe.  de  Bouchout.  de  Luc.  Broichoven. 

Vrient  van  Ro-  Thicry  de  Dinter  Rodof  van  Din-  Luc  de  Ponfèn- 

de.  Spirincfoen.  ter.  dale. 

Thicry , lean  & Gerlac  Knode  fils  Lucas  Meeus  à Thiery  & Adam 
Godefroy  de  Ge-  de  Henry  d’Erpe.  Beecke.  de  Louwe. 

mert. 


Willaume  de 
Krikenbeke. 


lean  vander 
Donck. 


Gérard  van  Eyck.  lean  van  Kin- 
fehot. 


Gcriac  & Arnou  Henry  & Wil-  Godefroy  fils  de  VdemanvanKerf- 
de  Roover  fils  laume  de  Licf  Philippe  Happart.  pe  fils  d’Arnon 
d’Emont.  bout.  Vdemansfone. 


Wil- 
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Willàume  Tin  Ican  Sinders.  Baudcwin  van 

Acrlc.  Butcn. 

î4y 

Willaume  de 
Limelettes. 

Brunften  van  Godefroy  van 

Hcrbckc.  Gcmpc. 

Roelof  van  Lair- 
venne. 

Henry  de  Nieu- 
lantà  Rlairten. 

Hacngrcve  van  Godefroy  van 
Bcringen.  Merevenue. 

lean  Picters  van 
Blaedel. 

Gérard  de  Pe- 
ritshem. 

Amou  van  Baeft,  Willaume  van 
lacqucs  & Tho-  Zeelll  Bierkens 
mas  les  Bis.  Tone. 

Willaume  de 

BroichoveuBaex- 

Ibhe. 

Thiery  Everdoy  à 
Goirle. 

Arnou  Houtap-  lean  van  Haren. 
pel. 

Berthout  Back. 

lean  Bafrard 
d’Immerlèle. 

1 

1 

1 

Willaume  van  lean  de  Hcricourt 

Spulle  à Becek.  S.deHcriaumonc. 

Godefroy  & lean 
de  la  Nuevrue. 

Willaume  &Tie- 
ry  deHoutaing. 

leandeNamur.  Henry  de  Wal- 

haing. 

Gérard  Moreal. 

lean  d’idre. 

Henry  Mofrardc.  Zueder  de  le 
Vene. 

lean  & Hiamec 
de  la  Thour. 

Ican  du  Bois. 

• 

Robert  de  le  Gilles  & Gode- 
Barre.  froy  de  Faunes. 

Maillefcr  de 
Wouts. 

lacqucs  de  Feros. 

kan  de  Berge.  Iforet  de  la  Houf- 

fiere. 

Thiery  8c  Wil- 
laumc&Henrydc 
Challre  .freres. 

Rafle  de  Chaftre. 

Bruelle  de  Bloic-  lean  de  BoITut. 
koy. 

Gilles  de  Bouler. 

IcandeSavencaul. 

Robert  de  Til-  lean  , Mathi  & 
hier.  ’ Wauthier  de  R6s. 

Ernon  de  Binet. 

Baudechon  de  la 
Fallife. 

Willaume  de  lu-  Hellin  deLatines. 
dogue. 

Renchon  de  Mo- 
lembais. 

lean  de  Wayuls. 

Mathi  de  lanche.  Adrien  Maricle. 

Godefroi  de  Bra- 
bant. 

Godefroy  Pierlàn. 

Philippede  Dijon.  laquemin  Boilhe. 

Emou  de  Virtain. 

lean  de  Warnaut. 

1 

1 

laqueminduCha-  laquemin  Save- 
ftel  Hupaing.  nires. 

Ernou  de  l’Efco- 
men. 

Bahdewlnct  Life. 

lean  de  le  Porte.  lean  & Gérard  de 
le  Thour. 

Werry  de  Hal- 
ley. 

Willeradele  Ab-  , 
bée  de  Biertes. 

Le  Hongre  de  Sociausde  Lignis. 
Vernais. 

Tom.  I. 

Wauthier  de 
Pont. 

Yyy  yyy 

Karpials  de  Hal- 
lée. 

Arme- 

1 
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Amele  de  War- 
nant. 

Conrard  de  Vil-  lean  li  Pollis. 
lier. 

Robert  Scallc. 

Hubin  de  War- 
nanc. 

lollîn  du  Cha-  Henry  de  Ra- 
ftcal.  court. 

Wetry  Cruekin. 

Renier  de  le 
Crois. 

Hubert  de  Pu-  lean  s’Hcrvranx. 
chi. 

Engclbert  van 
Hacne. 

lean  Vederman. 

Gilles  Loofe.  Franco  Swaef. 

GcldulfMeerte. 

Henri  de  Scavey. 

Franco  did  Oe-  Renier  Clutinck. 
men. 

lean  vau  Pao- 
hulc. 

Florent  van  Cou- 
wcnberge  did 
s’Herfaes. 

Wouthier  de  Godefroy  , Wil- 

Kockclbcrge.  laume  & lean  de 

S.  Gucricx. 

lean  de  Couwen- 
berge  didl  Rollc- 
buck. 

Louis  Keynogc. 

lean  & Gecrard  Renier  Hollant. 

Baftard  de  Bou- 

cliout. 

Alard  Sadelaer. 

Evcrard  de  Hul- 
dcbcige. 

Gilles  de  Mol.  Simon  & Gilles 

de  Woluwe. 

Gérard  Rollc-  ; 
buck. 

lean  & Gilles  van 
Hammc. 

Golias  vander  IcandeBeere. 

Thommen. 

Arnou  & lean  de 
Kcellerle. 

lean  Clutinck. 

leandeHarbais.  Renier  de  Mor- 
tenbeke. 

Godefroy  Noltcn. 

Thiery  de  Con- 
wcnbe^c  did 
s’Herhuychs. 

Willaume  de  Ke-  Gérard  & Gilles 
Herbeke  le  ieunc.  de  Pape. 

Willaume  & A- 
maury  Was. 

lacob  Timmcr- 
man. 

lean  & Gilles  Willannx  van 

Mcnnen.  Pede. 

Henry  van  Mo- 
lenbeke. 

Arnou  de  Bogaer- 
dcn. 

Robertde  Scorif-  lean  de  Crâne, 
fe. 

Gérard  & Henry 
van  BerckeL 

Willaume  did  de 
Clcvcs  fiIsBaftard 
au  Sire  de  Gaes- 
beck. 

leSdeCrancfbroch  RenierGrootheer 
fils  BaAard  de  Prevoft  de  Mae- 
Thiery  de  Homes  ftricht. 

Sire  de  PerWeys. 

Waut  hier,  Henri, 
loflè,  Sc  Gérard 
Evcloge. 

lean  de  Lombe- 
ke. 

Arnou  de  Ho-  lacques  de  Steen- 
vorft.  beigen. 

Nicolas  vander 
Borch. 

Willanme  Lam- 
mcnfoene. 

Gérard  vander  lacob  van  Hobo- 

Elft.  ken. 

lean  van  Dale. 

Gilles  Damaes. 

Danckaert  de  Willaume  van 

Moleoerc.  Rode. 

Salomon  van  , 
BoUenbomc. 

Go/iiin 
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Gofiiin  de  Qua- 

Willaame  d’Out- 

Godefroy  de  Pae- 

Iean  de  Rogge. 

dcbruggc. 

hevcrlc. 

pe. 

Baftia  vanden 

Simon  van  Over- 

Gcloy  de  Vroedc. 

Iean  de  Swaer- 

StCCQC. 

beke. 

terc. 

Ican  de  Kcylcr. 

Jacques  de  Vorcn- 

Godefroy  Roc- 

Iean  de  Suertne- 

bruedcu. 

lancs. 

gere. 

leaa  Colay. 

Henry  van  Op- 

Ican  van  Dor- 

Renier  van  Oir- 

pendorp. 

male. 

beke. 

Wauthicr  Ke- 

Evcrt  de  Win- 

Iean  & Wauthicr 

Wauthicr  vanden 

mcrlinck. 

g«- 

Witteman. 

Caifter. 

iean  van  Kercho- 
vc. 

Iean  d’Edelheere. 

Arnou  Godcrtoy. 

Henry  van  Sco- 
re. 

Wouthier  Cors- 

Iean  & Renier 

Ican  de  Witte. 

Godefroy  Hin- 

bouc. 

Mours. 

kart  diét  Narke. 

Renier  de  Herlè- 

Wauthier  Cari- 

Willaume  d’Op- 

Ican  Bootc. 

le. 

loe. 

hcm. 

Eftienne  Smacbc. 

Gilles  de  Lecuwe. 

Gérard  de  Redin- 
gen. 

Wouthier  van 
NCThencn. 

Wanthiei  vanden 

Willaume  Crick- 

Iean  Abfalon. 

Gilles  & Louis  dé 

Royele. 

(tccn. 

Rijcke. 

Roelof  de  Bert- 

Wauthier  Vter- 

Henry  de  Winc- 

Rafre  & Baude- 

hem. 

poortcn. 

Iclc. 

win  de  Grave. 

Simon  Mine- 

Willaume  Lom- 

leanPlacVoec. 

Rudolf  Vterlim- 

mocn. 

baerc. 

mingen. 

Craye  vandcr 

Colard  van  Spri- 

Wauthier  vandcr 

Henry  Cfaen- 

Hofllac. 

mont. 

Quadcrbru^. 

hals. 

Lambert  van 
Muerdael. 

Henry  van  Dael^ 
donck. 

Amou  d’Elflo. 

Arnou  de  Melin. 

Louis  Velthem. 

Gérard  vander 

Bcthcl  vanden 

Willaume  de 

Hallen. 

Wijerc. 

Babilonien. 

Iean  d’Eechove. 

icandcSancvoort. 

Gérard  de  Hof- 
fiaden. 

Arnou  de  Helle- 
beke. 

Gofuin  & Henry 
de  le  Mocre. 

Henry  Eldorn. 

Iean  Tralis. 

Ricolc  de  Cock. 

Yyy  yyy  i 


Gilles 
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Gilles  de  Hol- 
laer. 

Franco  Booce. 

Gilles  vander 
Borch. 

Daniel  van  Nu- 
wenhovc. 

lean  Tay  van 
Gâesbcke. 

Gilles  Loekets. 


Mathieu  van  Kef- 
fele. 

loris  Belle. 


Laurent  Noker- 
boom. 

Gilles  vanden 
Wouwere. 

Robert  de  Ber* 
laer. 

lean  deGeldrop. 


Daniel  de  Celles. 

lean  van  Bouc- 
hem. 


lean  van  Ouden. 


lean  Meys. 

Voickaert  van 
Baerle. 

Arnou  de  Borc- 
gtave. 

lean  Tay  van 
Elewijt. 

Lietbert  Kuyten. 


Pierre  de  Weche- 
len. 

Henri  de  Ringer- 
làliere. 

Nicolas  vander 
Borcht. 

Gérard  van  Ster- 
kenrode. 

Pierre  Pafcharis. 


Gérard  de  Bock 
van  Helelem. 

lean  de  Boller. 

lean  Hertewijck, 


Henry  Cnyft. 

lean  de  Ricke. 

Luenis  Ballard  de 
Bouchout. 

lean  BlsdeRoelof 
van  Stalle. 

lean  Baillart. 

Nicolas  vanWou- 
de  & Henry  l'on 
Bis. 

lean  de  Sijmaer. 

Louis  van  Moer- 
beke. 

lean  Limpias. 

lean  Cantman. 

lean  de  Nieuftra- 
te- 

lean  de  Win- 
them. 

Henry  Oliviers. 
Wouthiei  Boulé. 


lean  van  Ralin* 
gen. 

lean  Comao. 
Henry  s’Brunen. 

Philippe  de  Nielt- 
brouck. 

Gisbert  de  Diel> 
bcck. 

lean  van  Oilt- 
vorft. 


lean  de  Schottc; 

Renier  van  Lac- 
re. 


Lambert  vau 
Moerenberge. 

WenrydeWaien- 

berge. 

lean  de  Nieu- 
bourg. 

Borel  de  lupplu. 

lean  van  Halle, 
lean  d’ipelaer; 
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M A R G A R E*l 
pRINCESSe 

Brabant , 
mcd’ Anvers,  i 
medcLouVs.C 
Ce  de  Flandre 
Boorgt^e , i 
Chois,  Ncvers 
Rhctel , Sire 
Malines  de  de 
lins. 


TROPHEES  DE  BRABANT 

RGARETE  COMTESSE  DE  FLANDRE. 


fE  r 

DE 

Da- 
hn- . 
om-'^ 

ii- 

y ^ 

de 

Sa- 


rMargarete 
Comteflè  de 
Flandres, de 

dcNcvcit  à 
Rctcl,  &c. 
Dame  d’An- 
vers, de  ]Vîa-^ 
Unes  & de  I 
Salins , elp-  { 
/.  Philippe  ^ 
Duc  de 

lippe  lîls  au 
Roy  de 
France,  Duc 
de  Bourgog- 
\w. 


(Dm  t.  Mary. 

Ican  diéi  Yans  peur 
Duc  de  Bourgogne, 
Comte  de  Flandres , 
Bourgogne  & Ar- 
thois , Sire  de  Mali--^ 
nés  & Salius  , efp. 
Margarctc  de  Baviè- 
re, 6Ue  d’Aubert 
Comte  d’Haynaat  A 
d’Hollande, il  fut  tué 
le  2.  de  $(.-ptcmbre 
•4*5»- 


[■Phtiippc  dîA  le  bon  Duc  de  Bour- 
gogne, de  Lothier,  de  Brabant,  de 
LImbourg  , A de  Luxembourg, 
Comte  de  Flandres, d’.\rthois, de 
Bourgogne,  Haynaut , Hollande, 
Selande,  A Namur,  Marquis  du 
S.  Empire,  Sire  dcFrilcAdcMa- 
lincs,  efp.  I.  Michielle  de  France. 
2.  efp.  Bonne  d’Arthois.  3.  efp. 
Ifabcau  de  Portugal.  Il  niouroi  le 
If.  de  luing  1467. 


Cathariiie. 

Margarete  efp.i.  Louïs  fils  aifné 
de  P rance.  2.  efp.  Artus  Duc  dc^ 
Bretagne  Comte  de  Richcinont, 
elkmuorut  1441.  ^ \ t 

Marie  efp.  Adolf  Duc  de  Clc- 
ves.  Comte  de  la  Marck. 

Ifabcau  efp.  Olivîfcr  de  Bretagne 
Comte  de  Pemhicure. 

.Vtine  Armiticdi»  fcaii  Dur  de  A.'C-. 
fort,  fifs  aù  Roy  d'AnglcTcrrf’  ' 

Agnes  femitte  de  Charlc»  Duc  de 
Bourbon.  ‘ 


CDm  3. 

' Charles  diâ  leGue- 
rier  Duc  de  Lothier, 
Brabant , Bourgog- 
ne , Limbourg , 
Luxembourg  A 
Gueldres,  Cotnte 
de  Flandres , d’Ar- 
thois, deikxurgog- 
nc , d’Hayiuot  , 
Hollande,  SeJandc, 
Namur  ASutpben, 
Marquis  du  S.  Em- 
pire, Sire  dcFrifc, 
Maliucs  A Salins , 
efp.  I.  Catharinede 
France.  2.  llàbcau  A 
de  Bourbon.  3. 
Margarcte  delorck 
fœur  de  Edutrd.  4. 
Roy  d’Augletcrre, 
il  fut  tué  près  Na%> 
cy  en  bataille  le  f. 
de  lanvier  1477. 

lofle.  ■ i ' * 


^Charles. 


Anthoine  r.  du  nom 
Duc  de  Lothier, Bra- 
bant A Limbourg , 
Marquis  du  $.  Empi- 
re  , efp.  1 . lenne  de 
Luxembourg  Com- 
teflè de  S.  Pol , morte  I 
11.  d’Aouft  r407.  1.^ 
efp.  llàbcau  Duchellè 
de  Luxembourg  A de 
Gorlits , il  fut  rué  â 
Afincoort  if.  d’Oc- 
tobre  14  If.  A gifl  à 
ter  Vueren. 


Philippe  Comte  de 
Ncvers  A de  Rhetel 
Sire  Donly  , efp.  i.^ 
Ifabcau  de  Coocy.  2. 
,cf}>.  Bonoed'Arthois. 


[Dm  I.  i,a. 

I h»n  4.  du  nam  Duc  de  Lothier , 
^Brabanr,  Umbourg,  Ac.  efp.  lac- 
queline  Comtefle  d’Haynaut  A 
Hollande.  Il  nsoutut  1426.  <7. 
d’ Avril  , eagé  de  xxiv.  ans.  gifl  â 
ter  Vueren. 

Philippe  Comte  de  S.  Pol  A de 
Ligny , puis  Duc  de  Lothier  A 
Brabant,  premier  du  nom.  11  mou- 
rut 1430.  4 d’Aouil  giflàtcr  Vue- 
ren. 

Dm  1.  US. 

Wiliaume  mort  jeune  le  10.  de 
luillet  141a  gifi  près  favietiletan- 
te  lenne  Duemefle  de  Brabant. 

•Dm  I.  US. 

Philippe. 


Margarete. 

Dm  X.  US. 

Charles  Comte  de  Ncvers  efp. 
Marre  d’Albret,  mourut  14^4. 

lean  Comte  d’Eftampes , de  Ne- 
vers  , Rhetel , d’Eu.d’Auxene,  Ac. 
efp.  I.  lacquelined’Aüly.  i.Paulc'^ 
de  BrofTe.  3.  Françoife  d’Albret. 

Il  mourut  1491.  2f.  Septembre* 


Dm  t.  US. 

Philippe  mort  I 
Bruxelles  I4fi. 

Ifàbeau  Hcritiere 
efp.  Ican  Duc  de 
Cleves,  Comte  de 
la  Marck,  elle 
mourut  14^3.  21. 
de  luing. 

Dm  2.  BS. 
Charlotte  Comtefle 
de  Penthieore  efp. 
leaa-  d'Albert  Sire 
tPOrval,  elle  moo- 
.rut  tfoo.  le  23. 
kd’AoulK 
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Du  i.  rPiiilippc 


ifâ. 

Marie 
Du 
chellè 
dcLû- 
thier  y 
Bra- 
bant y 
Bour- 
Kugw, 
&c. 
Héri- 
tière 
onî- 
verfcl- 
le  de 
Ibn 
pere, 
rut 

maride 
i Ma- 
aimi- 


du 
nom 
Duc  de 
Lothicr, 

I Brabant 
&Bour- 
gogne 
Archi- 
duc 
d’AuC- 

tricCf 
Kiince 
dci  Bel- 
ges nd 
23.  de 
luing 
T4-8. 
etp.  21  • 
de  Oc- 
tobre 
1496.  * 
lenne 


lien  J Koyne 
‘--"-  de  Caf- 
tÜIc  , 
Leon  y 
Arra- 
gon,  Si- 
cile, dtc. 
Il  mou- 
rut if. 
de  Sep- 
tembre 
ifo6. 
elle  le 
ii.4*A- 
vril 
i5ff* 
eagdede 
76.  ans. 


Ardii- 

dne 

d’Auf- 

tricc 

Lmp. 

I.  du 

nom. 

Elle 

tref» 

pailâle 

2f.  de 

Mars 

1483. 

eagée 

de 

ans» 

& lui 
mou- 
rut le 
12.  de 
lan- 
vier 

jfiSf. 


Fran- 
çois. . 

Marga- 
rac  nde 
14&0. 

clp.  I. 

lean 
Roy 
d’Ei^ 
gne  2. 
eif.  Phi- 
libert 
Duc  de 
Savoye, 
elle 

trerpaHa 

Vif30- 


Charles2.du 
nom  Duc  de 
1/Othicr  &dc 
Brabant  Em- 
pereur f.  du 
nom  Prince 
des  Belges  & 
Roy  d’Efpa- 


fKerdîoand. 

Philippe  ^ du  nom 
Duc  de  Lothier  £c 
Brabant,  Royd’El- 
pagne  U Prince  des 
Belges,  nd  à Vala- 
dulîd  21.  de  May 

Ml-*,  elj).  I.  Marie^ 

de  PortugaL  i.Ma- 


nd  i < lie  Roync  d’ Angle- 


g'ic» 

(land  24-  de 
Février 
rsoo.  efp. 
iy26.  libel- 
le de. Porta- 
g.il.  Il  mou 
rut  21.  de 
Oclobre 
iSS^ 


iryS.  cfp.  Margarcic  d’AulWce. 
.Mort  16:1.  if.  de  Mars. 

Maximilien  2.  Em-  fRudolf  2.  du  nom  Empereur  ,Roy 


terre.  3.  Uabeau  de 
France.  4.  Anne 
d^Auftrîcc.  Il  mou- 
rut 17.de  Sept.lf^S. 
Ican. 

Marie  «fp.  Maiîmî- 
licn  Empereur  2.  du 
nom. 

Icnne  erpoufa  lean 
Lcoitoreerp.  ^Prince  de  Portugal. 
I.  Eniaqnei 
Roy  de  Por- 
tugal clp.  1. 

Praiiçois  1. 

RoydcFnm- 
cc-Éllc  mou- 
rut lyfS. 

Ifibcau  cfp. 

Chrerticn 
Roy  de  Da- 
nemarcke, 
morte  ifiy. 

Marie  fem- 
me deLouVs 
Roy  d’Hon- 
grie morte 
If,  8. 

Catherine 
femme  de 
lean  Roy  de 
Portugal. 

Ferdinjnd 
Archiduc 
d’Auflrîce , 

Empereur  i. 
du  oo:n , efp.  . 

Anne  de  Po- \ 
logne  Roync 
d’Hongrie  & 
de  Bohême. 

Fl  mourut  à 
Vicone  le 
le.  de  luillet 
1564. 


CDut.na. 

Charles  mort  ij68. 

Du  3.  /f<?. 

ilâbcau- Clara -Eugenia  DuchcITc 
de  Lothier  & de  Brabant  Prinedfe 
des  Belges,  ode  iy66.  crpoolk  Al- 
bert Archiduc  d’Auüricc.  Il  mou- 
rut‘ib2i.  4- de  luillet.  Elle  1634. 
I . de  Décembre. 

Catharine  ndc  1567.  efp.  Charles 
Emauucl  Duc  de  Savoye. 

Du  //<?. 

Ferdinand  mort  ipS. 

Charles  Laurent  mort  1 574. 
Jacques  mort  1 482. 

Marie  morte  1583. 

Philippe  V.  Duc  de  Lothier  & Bra- 
bant, Roy  d’Efpacnc,  Prince  des 

IJ 


fPhilîpp:  VI. 
Duc  de  Lo- 
thicr & Bra- 
bant, Prince 
des  Belges, 
Roy  d’Ef- 
pagne,  Em-  J 
Mreur  des  ^ 
Indes  , iid 
z6of.  le  S. 
d’ Avril  efpw 
llàbeau  de 
France. 
Charles  nd 
îf.  de  Sept. 
1607. 
Ferdinand 
Prince 


Belges,  Empereur  des  Indes,  nd<JGouver- 


pcrcur  Roy  de  Bo- 
hême U d^Hongric , 
efp.  Marie  d’Aullri-' 
cefillcdcfon  oncle. 
Il  mourut  12.  de 
Odobre  1476. 
lüibeaa  efp.  Sigif- 
inuud  2.  Roy  de 
Pologne. 

Anne  efp.  Albert 
Duc  de  Bavière. 
Marie  efp.  Willau- 
mc  Duc  de  Cleves 
& de  luliers. 
Magdalcoe  RcU- 
gieufe. 

Catharine  efp.  i . 
François  Duc  de 
Mantoue.  2.  Sîgif- 
mond  2.  Roy  de 
Pologne. 

Ferdinand  Marquis 
de  Burgau  efp.  i 
Philippotc  Wclfcr. 
1.  Catharine  de 
Gonçague  mort 
iJ9f. 

Leûnore  efp.  Wil- 
Lume  Duc  de  Man- 


de Bolicnic  & Hongrie  mon  1 611. 
Ferdinand.  £n>clK 
Mathias  I.du  nom  Empereur, Roy 
de  Boheme  & Hongrie  efp.  Anne 
d’Auftrice. 

Albert  Prince  des  Belges  cfp  Hâ* 
beau  Clara  Eugenia  d’AulIrice. 
Maximilien  grand  mailFrc  de  l'or- 
dre Thcntoiiiquc. 

VVcncclin.  • 

Fredric.  Charles. 

Anne  femme  de  Philippe  IV.  Duc 
de  Lothicr  6c  Brab.  Roy  d'Elragnc. 
liàbeau  efp.  Charles  l.X.  Roy  de 
France. 

Marie.  Marie. 

Margarcte  Rcligieulc. 

^Lcoiiore. 


ncur  des 
Belges  nd 
it'.cô.  17.  de 
May. 
Allons- 
Alauricc  né 
1611.  le  X2.. 
de  Sept. 
Anne*  née 
n5oi.  fem- 
me de  Looïs 
XIII.  Roy 
de  F'rancc. 
Marie  née 
i6o6.  fem- 
me de  I*er- 
dtnand-Er- 
neft  Empe- 
reur, Roy 
de  Boheme 
6t  Hongrie. 
Margarcte 
née  1610. 
^^mortci6i  7. 


Du  I.  liJl. 

André  Cardinal. 

CharlcsMarciuisdeBurgau  efp.  Si-  . »•« 

kiii..  !y"  *A**‘** 

Ican-Char- 
les. 


Î5t 

'Balt- 

halàr- 

Charloc- 

Domi- 

nique- 

Philippc 

Prince 

d’EIpag* 

ue  oé 

1629.17. 

d’Oao- 

bre. 

Marta* 
rete  Ma- 
rie née 
1621. 
morte. 

Magare- 
te-Ala- 
rie  Ca- 
tharine 
née 
«23. 
morte. 

Marie 

née 

1624. 

morte. 

Maria- 

nc-An- 

tonette 

uée 

'%• 

morte. 

Marie 

Tercfe 

née 

1638. 


Margarcte. 

Barbe  efp.  Allons 
Duc  de  Fcrrare. 
Charles  Duc  de  Sri' 
re  6c  Carimhe  cfp.*^ 
Marie  de  Bavicre 
mort  i J90. 

Ican. 

Vrfulc. 

Helene. 

Icnne  efp.  Cofmc 
Duc  de  I*  loreiice. 


bille  de  Cleves  dont  poltaité. 

Du  1.  ùâ. 

Marie. 

Anne  efp.  Mathias  i.  Empereur. 

Ferdinand. 

Ferdinand  1.  Empereur,  Roy  de  . 

Boheme  6c  Hongrie  cfo.  i.  Anncdc^ 

Bavière  1.  Marie  de  Conçagne. 

Cachanoe  Renée. 

Charles.  Ifabeao. 

Anne  efp.  SigiGnond  Roy  de  Po- 
logne. 

Maric-ChreGicnne  efp.  SigiGnond 
Battori  de  Tranlilvanie. 

Gregoire-Maximilien. 

Leonorc. 

Maximilien.  EmeG 

Margarcte  Reine  d’Elpt^e.* 

Marie  • Magdalene  Duchellè  de  ^Ferdinand- 
Florence.  Charles 

Léopold  Ar^idtic  elp.  Claude  de  J Archiduc. 
Mcdicis.  ] Autres  en- 

ConGance  Reine  de  Pologne*  kfenrs. 
.Charles  Ex'efque. 

Zzz  ZZZ  X 


Ferdinand-  . 

ErucG  3.  jFerdî- 
Emprreur  { nand  né 
né  1608.  \ 1634. 

efp.  Marie 

d’Auftricc.  ^Autres.. 
Marie- An- 
nc-Cecilc- 
Renéc. 

Léopold 
Archiduc 
né  1614. 

Dm  2.  hâ. 

Quelques 

enfenis. 
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MARIE  COMTESSE  DE  SAVOY  È. 


X V. 

Marib  Primces 
SB  DE  Brabant^ 
efp.  Am^  le  Grand 
Comte  de  Savoye. 


’Margarete  efp.  leaa 
Min)uis  de  Moutar- 
rat. 


Agnes  îcfp.  WUlao-  fAmd  de  Gc- 

me  Comte  de  Genc*J 

]Bouk^ne  & d Au- 


Ivergne. 


Marie  efp.  Hupié 
Dauphin  Sire  de  Fou* 
çoîgny. 


Blanche  efp.  Galets 
Vicomte  de  Milan. 


lenne  efp.  AodrimU 
que  Paleologue  Em- 

pereur  en  Grèce.  ç Agnes  efp.  Boledaus 

Duc  de  Sfridniefa. 


Catharine  e(p.  Léo 


Aymon  Chifite  de 
Gencre  mort  1367. 

Amé  Comte  de  Ge^ 
neve  mort  1369. 

lead  Comte  de  Ge- 
neve  mort  1370. 

Robert  Cardinal  puis 
Antipape  Clément 
VU. 

Marie  efp.  i.  Philip- 
pe de  Savoye  Prince 
de  Piémont  & d*A- 
chaie.  1.  Humbert  dé 
Thoté  Sire  de  Vil- 

fMariedcl  BauxPrin- 

lOTiie  «fp.  Rémond  l!*’’  A 

range. 

Blanche  efp.  Hiigue 
de  Chaton. 

lolente  efr.  Aymery 
Vicomte  ne  Narbon- 

fMarhiide  de  Saroye 
Catharine  efp.  Amd  B 

de  Savoye  Prince  V""  Eleaeor  qui 


Savoye 

d’Achaye. 


:Ip.  LM  ^ 

^id  Duc  d’ÂuArice.' 


^mounit  1^. 


’Dm  t a 

Marie  DamedeCod*  ^ 
cy  efp.  Henry  fils  aiT-  ^ 
né  au  Duc  dcBar.  Il 
mourut  1 396. 


Catharine  d'Aaftnce 
efp.  Eoguertn  Sire  de  J 
Coucy , qui  mourot"^ 
V'344- 


fEnguerah  Sire  de 
' Coucy  elb.  i.  liàbeau  j 
fille  d'Eduard  III.  ' 
Roy  d’Angleterre.  1. 
efp.  Ifabew  de  Lor- 
raine. 


Philippote  efp.  Ro- 
bert de  Vere  Duc 
d’Irlande  Marquis  de 
Dublin. 


Dm  a.  aa, 

Ilàbeau  de  Coucy  elf^ 
Philippe  de  Bou^og- 
I ne  Comte  de  Nevera 
I fit  Rhetel. 


Louis 
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fLo'.iïs  de  Chalon  Prin- 
ce d’ürange  efp.  Icn- 
ne  de  Moiibeh'ird.  i.' 
Lconore  d’Armignac. 
Il  mourut  14Ô3.  3.  de 
Décembre. 

Hugue. 

Alix  efp.  Willaume 
de  Vieimc  Sire  de  S. 
George. 


Dm  I.  Itâ- 
Willaume  Prince  d'Oran- 


Jean  de  Chaloti 
Prince  d’Orange 
ge  elp.  Catharine  de  Bre-J  efp.  i . lenne  de  1 
tagne.  llmouruti44i.  { Bourbon,  x- Phili-^ 

Icnoc  Religieulè  à Orbe. 


PhilippoteRcligieufe  Cbt- 
rilTe. 

Dm  a.  U3. 

Louis  de  Chaloa  Sire  de 
ChallcauguiuQ. 

Hugue  Sire  de  ChalicaQ-' 
guion  eip.  Louïfc  de  Sa- 
voye.  \lort  i4s>o. 

fenne  efp.  Louis  Comte  . 
{de  la  Chambre  en  Saroye. 


berte  de  Luxem- 
bourg. Il  mourut 
Ufoo. 


(Dm  X.  tiâ. 

Philibert  de  Chalon 
Prince  d’Üraogc  tud 
au  fiegede  Florence 
I f 30.  cag^  de  XXX. 
ans. 


Claude  de  Chalon 
Princeflè  d’Orange 
efp.  lyif.  Henry 
Comte  de  NaiTou  de* 
deViandcR,  Sire  de 
Grind>erge,  Breda, 
U^icA,  dcc. 


lean  Sire  de  V idéaux  (Dm  t.  liâ. 


clb.  1.  Icmic  de  la  Charles  Comte  de  LoignyJ^^*®*' 
JTrimouillc.  x.  Barbey  clp.  leone  Becouetin.  j Comte  de  Ncflc. 
jd’Engicn.  Il  mourut]  IV  Prançois 


Kngicn. 
h;4- 

Marie  femme  au  Com* 
.te  de  Fribourg. 

Louis  Comte  Palatin 
Eleâeur  efp.  Marga- 
rete  de  Savoyc  dont 
grande  poUeriid. 

Rupert  Archevcfque 
de  Cologne. 

Frodric  Comte  Pala- 
Ida. 


fRobert  de  Bar  Comte 
Idc  Maries ASoiiIons, 
^ J Site  de  Caflêl , Bour- 
^Sbourg.  GrevelingesiSt 
Dunquerque  , born- 
hem , W arncAon , &c.  . 
efp.  lenne  de  Beihune^ 
Vicomtefle  de  Meaux, 
Dame  de  RuinpA , Gi- 
Aelle  , Rode , Hobo- 
ken,  &c.  Il  mourut  à 
la  bataille  d’Alincouit 
.«4I5- 


Charlotte  de  Cha- 
lon ComteHc  de 
Loignv , dp.  I . A- 


IfabMo  dp.  Thitaut  de  |d’AU<*re  Sire  de 
Traves.  ^Precy. 

Anthoine  Evcfque  d'Au- 
tun. 


Louis  Sire  de  Liûe. 


Bernard  Sire  de  Grignon  /Thibaut  Sire  de 
efp.  Maricde  RougcnK)nt.  \Grignon. 


tfcooard  Sire  de  Lorme. 


Margeretc  efp.  Ie?n  d=  fj«" 


Bcaufremont , Sire  de  Mi- 
rebcau. 

'lenne  de  Bar  ComtclTcdc 
Marie  & Soiflons , Vi- 
comtdlè  de  Meaux , Da- 
me de  Bourborg , Gre- 
velinges  , Dunquerque , 
RompA,  Hoboken , Born- 
hem,  Gillcllc,  Rode,War*^ 
ne(Ion,Ac.  efp.  Louis  de 
Luxembourg  Comtede  S. 
Pol , Ugny , kouAI  , Coii- 
verfan  & Bricnne  , S. 
d'Engien,  ConneAablede 
France,  décapité  à Paris 
19.  de  Décembre. 


Marie  tué  i Mo- 
rat  1476, 

Pierre  Comte  de 
S.  Pol , &c.  efp.^ 
Margarete  de  Sa- 
voye. 

lacquclinc  efp. 
Philippe  Sire  de 
Croy  Comte  de 
Porccan. 


Anthoine  Comte 
de  Roufliefp.An- 
thoinette  de  Bcau-^ 
fremom.  x.  Fran- 
çoîfc  de  Croy.  a. 
Gillette  de  Coi- 


Marie  de  Luxem- 
bourg Comreflê  de 
S.  Pol , Marie  , 
SoiAbns , Conver- 
fan  & Bricnne, Da-y 
me  dcGiAcllCjRo-^ 
de,  Bourbourg,&c. 
efp.  t.  lacques  de 
Savoye  Comte  de 
Romont.  X.  efp. 
François  de  Hur- 
bon Comte  de  Ven- 
do  Ane. 

FrançoîA;  Dame 
d’Enÿen  efp.  Phl- 
^ lippe  de  Clcves  Sire 
\.dc  RaveAeyn. 

Dm  t.  na.  ■ 
Phîliberte  de  Lu 
xembourg  efp.  lean 
de  Chalon  Prince 
d’Oraoge. 


Helene  efp.  lean 
de  Savoye  Comte 
de  Geoeve. 

Philîppote  Abbeflê 
à Moncel. 


Claudine. 

Dm  2.  lia. 

Charles  Comte  de 
RouAI  efp.  Char- 
lotte d'EAoutevillc 
dont  poAerité. 

Louis  Comte  de 


Tom.  I. 


Aaa  aaa  a 


Rene  diél  de  Cha- 
lon Prince  d’Oran- 
ge, Comte  de  Naf> 
lou  & Vianden  (Si- 
re de  Grimbcr^ , 
Breda  , DicA  , Si- 
chene  , dtc.  elp. 
Anne  de  Lorraine 
mort  devant  S.  Di- 
fier  I f44.  & lui  fuc- 
céda  fon  couHn 
^main  Willaume 
^Comte  de  NaATou 


Dm  t . lia, 

Marie  de  Savoye 
première  femme  de 
Henry  Comte  de 
Naflbu  & Vianden, 
Sire  deGrimberge, 
Breda , Die  A,  Siche- 
ne,  RiunpA,  Âc. 

Dmx.ua.  • 

Charles  Duc  de 
Vcndofmc  Comte 
de  Marie  & Solf- 
fons,  efp.  Françoife 
d’Alençon  & d’ici 
defeend  le  Roy  de 
France  Louis  13. 

lacques. 

Louis  Cardinal. 

François  Comte  de 
S.  Pol  efp.  Adriene 
Dame  d’EAoute- 
ville. 

Antoinette  efp. 
Claude  de  Lorraine 
Duc  de  Guîfe. 

LouiTe  AbbeAe  de 
Footevraud. 
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marie  ROVNE  de  FRANCE. 


Charles  d’Evreux  Roy  de  Na- 
varre efp.  Lconorc  de  Cadille.  \ 
Il  mourut  i4if. 


XIV. 


Marie  Pris- 
CESSE  DF.  Rra-I  Rudolf  Duc 
RA  HT  Seconde  ■^d’Auftncc. 
fen^c  de  Philippe 
3.  Roy  de  France. 


Louis  Com- 
te d’Evreux 
efp.  Marga- 
rete  d’Ar-  • 
chois.  11 
RK>urut 


Chtrlo  d’Emux  Roy  de 
Navarre , efp.  lenne  dc< 
France.  Il  mourut 


Ptulippc  Comte 
d’Evreox  efp.  . 
IcQoe  de  France  4 
Royne  de  Na- 
varre. 

lennecfp.  Char- 
les 4.  Roy  de 
France. 

Marie  femme  de 
lean  3.  Duc  de 
Brabant. 

Margarete  elp. 
Willaumc 
Comte  de  Bou- 
logne & d'Au- 
vergne. 

Charles  d’E- 
vreux Comte 
d’Eftampes  efp. 
Marie  fille  de 
Ferdinand  de  la 
Cerda  Comte 
^dc  Lara. 


Philippe  Comte  de  Lon- 
gueville efp.  lolentc  de 
Flandre. 

Xx>uis  Comte  de  Beaumont 
efp.  Icnnc  de  Sicile. 


Icnne  Religieufe. 

Blanche  femme  de  Philippe 
de  Valois  6.  Roy  de  Fraa- 


Agnes  efp.  GafVon  Phebut 
Comte  de  Foix. 

Marie  efp.  Pierre  4.  Roy 
d’Arragoii. 

Icnne  efp.  lean  Vicomte  de 
Rohan,  mort  139^.  le  24 
\^de  Février. 


Pkrrc  Comte  de  Mortaîiîgnccfj». 
Kaiharine  d’Alençon. 

Icnne  efp.  i . Ican  de  Montfbrt 
Duc  de  Bretagite.  1.  Henry  4. 
Roy  d’Angleiecre, 

Marte  efp.  Allons  d’Arr^gon 
iDuc  de  Gandic. 


Maigarete 
de  Frunce 
feconde 
femme  d’E-^ 
doard  I . Roy 
I d’Angleter- 
VC. 


fThomas  d’An- 
çletcitc  dift 
nrotherthon 
Comte  de  Suf- 
folcke  & Nort-^ 
folcke  efp.  i. 
Alix  Halys  de 
Harwich.  1. 
Marie  Ros. 


f D#  t . hâ. 

Eduard  efp.  Beatrix  Mor- 
temer , il  mourut  avRnt  Ibn 
pere. 

Margarete  DuCheHê  de 
Noroblck  efp.  1.  lean  Ba-^ 
roa  Segrave.  1.  Gauthier  ' 
Sire  de  Manny  en  Hay- 
naut..  Elle  moorut  1 399. 

Alix  elp.  Eduard  Momca- 
(cute. 


Du  I.  A/*iri. 

Ifabcttu  Segrave  efp.  lean  Ba- 
ron Moubray,  (fAsholine. 

Anne  AbbclTe  i Barking. 


fEdmood  Comte  de  Kent. 


Edntond  did 
Wordellock 
Comte  de  Kent 
cfi>.  Margarete 
fille  de  lean  Ba-^ 
ron  Waeke  de 
Lidc).  Il  fût  dé- 
collé 1319. 

Margarete. 


lean  Comte  de  Kent  efp. 
Ifabellc  fille  de  Willaume 
Comte  de  luliers. 

Icnne  diâ  la  belle  elp.  i. 
Thomas  HoUaot.  1.  Wil-^ 
laume  Monteacute  Comte 
de  Salisbury.  3.  Eduard 
Prince  d’Angleterre. 


Du  a.  /fV?. 

Thomas  de  Manny,  noîf. 

Anne  de  Manny  elj).  lean  Ha*  Q 
fUitgs  Comte  de  Pcmbrofcc. 

Du  I.  liéf. 

Thomas  Hollant  Comte  de  Kent 
elp.  Alice  fille  au  Comte  d’A- 
rondcl.  Il  mourut  1397.  d’id 
polterité. 

lean  Hollant  Comte  de  Hun- 
tington, Duc  d’Excefter  efp.  Ilâ- 
bcau  de  Lancaftre  , dont  pofte- 
rité.  Il  fut  décapité  1400. 

Mdiaut  Hollant  femme  de 
Wallcrtn  Comte  de  S.  Pol. 

Du  3.  liÛ. 

Eduard. 

Richard  a.  Royd’Anglcierredia 
de  Bordeaux  elp.  i.Aonefillede 
l’Empereur  Weneclin.  i.Ifabcau 
deFiancc.  Morcenprîlbo  1399* 

Catharine. 
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Charles. 

Louis. 


îcjinc  efp.  lean  Comte 
de  Foix  ians  eutants. 

Marie. 


lîlanchc  Royne  de 
Navarre  cfp.  i . Mar- 
tin d’Arragon  Roy  de 
Sicile,  i.  Ican  Grince . 
«PArragon , Doc  deS 
Pcnaficl , Comte  de  ' 
Maiorga , Sire  de  La- 
ra, Médina,  &c- 

IGibeao. 

Beatrix  efp.  lacqoes 
de  Bourbon  Comte 
i,de  la  Marche-. 


’lean  Moubray  Comte 
de  Nottinganu 

Thomas  Moubray 
Duc  de  Nordbldtc, 
Comte  de  Nottiogam 
cfp.  2.  llabeau  fillcdc ^ 
lean  le  Strange  dc^ 
Biackmeie.  2.  Il^au 
fille  au  Comte  d*A- 
rondel.  Il  mourut  à 
Veoife  1400. 


(Dm  Mari. 

Pierre  d’Arragog. 

Du  Z,  Mari. 

Charles  Prince  de  Na- 
re  mort  1461.  23. 
Sept. 


f Franco  is*PlicbiK  9x>f 
'*  de  I^avarrc  , Comte 
de  Foix  mort  14S3. 
eagé  de  id.  ans. 


fGaflon  Comte  de  Foix 
Roy  de  Navarre  clf.^ 
Magdalene  de  France, 


Blanche  efp.  Henry  4. 
Roy  de  Caftille  & de 
Leon,  fans  en^tus. 

Leonore  Royoe  de 
N-iVarre  efp  Gallon^ 
Comte  de  Wix  & de 
Bignrrc  , Sire  de 
Bear  a. 


Du  1.  va, 

l'bomas  Moubray 
cfp.  Coonancc  Hot- 
iant  fille  au  Comte 
de  Huntington.  Il  fut 
dccapltd  àlorck  140^. 


flean  Hafiings  Comte 
^ ^de  Pembrokccfp.Phi- 
^Klippote  Monemer  tud 
len  Tournoy  1389. 

{ fims  enÊuits. 


f'““  Moubi.r  Duc  de 
Nortfolckc, Comte, &c. 
Nomngam,  Warem  Lfc.  Leonore  fille  de 
S!.  Sire  de  Bou 

thuimeUevrtl  fille  déserter.  Comte  d’Euw  et 
Raoul  Comte  de  Normandie  , fœur  de 

WcItmerlMt.Jl  mou-  Henry  Comte  d'Efta. 
™ ‘43»-  [il  moonK  1461. 


Cathaiine  de  Foix 
Royoe  de  Navarre 
efp,  lean  Sire  d*Al-Jdc  France,  de 


André  - Pbebus. 
Ican. 

Henry  d’Albrct 
Roy  de  Navarre 
elp.  Margarete 


rGalh 

ttie  d'Ot-<i?"."J 


lean  Vicomte 
ho«e  e(p.  Marie 
leaos. 

Pierre  Cardinal, 
lacques. 

Marie  efp.  Willaumc 
Palleologue  Marquis  de 
Monferrat. 

Icnne  efp.  Ican  Comte 
d’Argmignac. 

Margarete  cfp.  François 
1.  Duc  de  Bretagne. 
Catharine  cfp.  lean  de 
Foix  Comte  de  Kcndal- 
les. 

Ifabcau  efp.  Gui  Sire  de 
Pons. 

^Leonore. 


broc  Comte  de  Dreux , 
Gavre  , Pemhieure , 
lire. 

’GallDQ  de  Foix  Duc 
Nemours,  tué  i la 
bataille  de  Kavicnne 
ij-ia. 


Gamainc  de  Foix 
elp,  I.  FerdÎMud  le 
Catholique  Roy  d’ Ar* 
ragon.  i.  Ican  Mar- 
quis  de  Branden- 
iiiourg. 


d’ici  pollerité 
jufques  au  Roy 
Louïs  13.  de 
P'rancc. 

Charles. 

Ifabeau  elp.  Re- 
né Vicomte  de 
Rohan. 

Guîtîcrc  Rclî- 
gteulc  Abbellè 
de  Proville. 

Anne  elp.  Char- 
les de  Foix 
Comte  d’Hllrac. 

l.C3tharine. 


f leao  Moubny  Duc  de 
Noitlblcke  j Comte 
de  Nottiogam  , Wa- J 
i rem  , Sarrey  & Ma-A 
nrefcbal  cfp.  Elifabeth 
Aile  de  Ican  Talbot 
Comte  de  s'Hreusbu- 
ry.  llmounitiqyy. 


Ilàbeao  efp.  i.  Henry 
Ferars  de  Grofat.  2. 
efp.  lacquesBerkeley.'*^ 
MichicI  de  la  Pote 
Comte  de  Sufiblck. 


'Dm  3.  va, 

Ifabciu  de  la  Pôle  cfp. 
lean  de  Foix  Comte  de 
Kendalla. 

Catharine  Religieuse. 


Ufabeau. 

pean  Houward  Duc  de 
Nortfblcke  par  Richard 


Mariante  efp.  f ^ 


{Du  t.  va. 

Thomas  -Hoosrard 
Duc  de  Nortfolclte, 
Comte  de  Surrey  elp. 
Ifabeau  fille  de  Ere- 
dric  Tilney.  1.  Agnes 
fille  de  PhÜ4>pe  Til- 
nqr.  Il  mourut  |if24. 

Anne  cQ).  Etknond 
Gorge. 


Arme  heritrête 
«4>.  Riehm-d 
Duc  dejoredè- 
cond  fils  d’£- 
duard  4.  Roy 
d’Angleterre , il 
fut  tué  avec  le 
Roy  Eduard  f. 
fon  frere  » par 
leur  oncle  le 
Luc  de  Glocel^ 
ter  en  l’an  1483. 
fans  enfimu.. 


ben  Houward. 


taume  Molins.  a.  efp. 
Margarete  fille  de  lean 
Chedwerth.  IIAxroéca 
batatUe  i48f. 


Aaa  aaa  a ^ 


pericy. 

Margarete  cfp.  Ican 
Windham  de  Crou- 
hcrli. 

Dm  1.  va. 

Catharine  efp.  lean 
fiouchia  Sue  de  Ber- 
^vecs. 
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MATHILDE  COMTESSE  D’ARTHOIS  ET  DE  S. 


XIII. 

Mchaut  Prin- 
cesse DE  Bra- 
bant femme  en  i 
liâ  de  Robert  de 
France  Comted’Ar- 
thois.  2.  de  Gai  de 
Chtilillon  Comte  de 
S.  Pol. 


’Dut.MaH. 
Robert  Comte 
d’Arthois  efp. 
I.  Amicé  de 

Court  enay 
Dame  de 
Conches-  2. 
Agnes  de 
Bouri>on.  3. 
Margarete  de 
Haynaut.  Il 
fut  tud  i la  bar* 
tailledeCour- 
tray  130a. 

Philippe. 

Henry. 

Blanche  efp. 

I . Henry  Roy 
de  Navarre , 
Comte  de 
Champagne. 

1.  Edmond 
Comte  de 
Lancallre  fré- 
té d’Eduard 
Roy  d’Angle- 
terre, mort  i 
Bayone  1296. 


(Dm  1.  lia. 

Robert. 

Philippe  Sire  de  Conches 
&c.  efp.  Blanche  de  Bre-^ 
tagne.  Il  mourut  1297. 
avant  Ion  pere. 

Mchaut  Comtefïè  d’Ar- 
thois efp.  Onelin  Comte 
de  Bourgogne,  elle  mou- 
rut 27.  de  Odubic  13^7. 
lui  1303. 


Dm  T.  Mari. 

Thibaut. 

lennc  Royne  de  Navarre  1 
efp.  Philippe  Roy  de  Fran- J ' ’ 

ce  diâ  le  Bel. 


Robert  d’Arthoîs  Comte 
de  Beaumont  efp.  Icunedc^ 
Valois.  Il  mourut  1343. 

Margarete  efp.  LouVs 
Comte  d’Evreuz. 

leiinc  femme  de  Gallon 
Comte  de  P'oîz  , birc  de 
Moncada. 

Ilàbcau  Keligieufe  ^Poify. 

Marie  femme  de  Ican  de  j 
^FlandreCointedcNamur.  | 

Robert  Comte  de  Bour- 
gogne , mort  en  enfance  I 
i3'f- 

EHicnne  Chanoine  à Be-  ' 


Dm  2.  Mari. 

Thomas  Comte  de  Lan- 
caAre. 

Henry  Comte  de  Lancaf- 
cre. 

Ican  Sire  de  Beaufort. 


lenne  ComteOe  de  Bour- 
gogne & d’Arthois  efp. 
Philippe  y.  dlâ  de  Long 
Roy  de  France. 

Blanche  efp.  Charles  4, 
Roy  de  France  dict  le 
Bel. 

Alix  efp.  Ican  fils  dé  Ro- 
^bert  Duc  de  Bourgogne. 

flfonis  Comte  de  Blois  efp. 
I Ilàbeao  de  Haynaut  Com- 


Hueue Comte  fGui  Comte  de  Bloîs  Soîlbns,  Damc  de^ 

de  Blois,  Site  d’Aïefnes  efp.  Margatcie'S  , Chmay  , &c. 


d’ Avefncs , J de  Valois. 

Gnifè  & Lan- { 
drcchics  efp.  lean  Sire  de  Chafteturc- 
Beatrix  de  Inard. 

Flandre. 


Gui  de  Chaf. 
tillon  Comte  . 
de  S.  Pol  efp.  ] 
Marie  de  Bre- 
tagne. 


Mort  i Crecy  1346. 
Charles  Comte  de  Guifè 
c(p.  lenne  de  Bretagne  , 
dont  pollerité. 

Marie  de  Blois  efp.  i. 
Raoul  Duc  de  Lorraiue. 
2.  efp.  Fredric  Comte  de 
.Lcyninges. 


Ican  Comte  de  S.  Pol  efp. 
lenne  Dame  de  Fienes , 

ChaAelaine  de  Bourbourg.  /Quî  Comte  de  S.  Pol  efp. 
Mehautefp.CharlesCom-<  Jeune  de  Luxembourg.  Il 


te  de  Valois. 

Beatrix  efp.  lean  de  Flan- 
dres Sire  de  Nefle. 

Marie  efp.  Aymar  de  Va- 
lence Comte  fle  Pembrock. 
Ifabeau  efp.  WillaumeSirc 
de  Coucy. 

Leonore  efp.  lean  Maillet 
Sire  de  Graville. 
lenne  efp.  Miles  Sire  de 
Noiers. 

Uacques  Sire  d’Encre. 


mourut  1 360. 

Mathilde  Comtefïè  de  S 
Foi  efp.  Gui  de  Lnxem- 
Vbourg  Comte  de  Liney.  . 


lacqncs  Sire 
de  Leufe  , 

Condd,  &c. 
dp.  Catharine 
de  BaÜIoeil 
Dame  de  Ca- 
rcncy.  Il  fut  fHugue  Sire  de  Leufe  dp.  J 
tud  î Courtray  ] lenne  Dame  d’ Argies.  ' 

1302.  (lacqucs. 


lenne  Dame  de  Leufe 
Condd,Carency,efp.  lac 
ques  de  Bourbon  Comte 
de  la  Marche. 

Katharine  efp.  i.  lean  de, 
Piquigny  Sire  de  Haîlly.2. 
lean  Comte  deGrantprd. 


POL. 

lean  d'Arthois 
Comte  d’Eu  efp.  4 
Ilàbcau  de  Melun.  ^ 
Il  mourut  13S6. 

Charles  Comte  de 
Longueville  efp. 
lenne  de  Bcaucay. 

Catharine  efp.  Ican 
de  Ponthieu  Com- 
te d’Aumale  Sîro 
U’Flpcroon. 

LouVs  mort  jeune. 

lenne  ComtelTe  de 
Bourgogne&d’Ar-  5 
chois  dp.  Eudes 
Duc  de  Bourgog> 
ne  11  mourut 
•34?- 

Blanche  Religieu- 
fe. 

Margarete  de  Fran- 
ce femme  de  Louïs  p 
Comte  de  Flandres  ^ 
cud  à Crecy  1346. 

Ifabeau  efp.  Gui 
Dauphin  cre  Vien- 
ne. 2.  lean  Sire  da 
Faucougney. 

Louis  Comte  de 
Blois. 

lean  Comte  de 
Blois  elp.  Marga- 
rcce  Duchefic  de 
Gueldres  Dame  du 
pays  de  Malines 
mort  1381. 

Gui  Comte  de  Soi- 
fons  & Blois  efp. 
Marie  de  Namur* 

Il  mourut  1397. 
.dont  un  fils. 

'Dm  I.  Mari. 
Margarete  de  Pi- 
aoigny  efp.  Hugue  J) 
ae  Melun  Sire 
d’Antoing. 

lenne  efp.  Gilles  de 
Soiecourt. 

Dm  2.  Mari. 

Eduard  Comte  de 
J Grantprd. 

,Frcdiic. 
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LIVRE  IV. 


riean  Sire  de  PeroDe,mon 
I1361. 

{Ribeit  d’Arthots  Comte 
d*Ëu  efp.  Icnne  de  Sicile  & 
mourut  1387. 

Philippe  Comte  d’Eu  e(p. 


'Charles  d’Airtois  Com- 
te d’Eu  e(p.  I.  Iciine  de 
Saveuiès.  a.  Hclcne  de  yfgri. 

Melun.  Il  mourut  ly,  ' 
de  luUlct  147a. 


Donne  (TAnhoU  cfp. 


Marie  de  Berry,  mort  ea^ Philippe  de  Bourgogi 
Tni-mt;- U'omte  de  Nevers. 

Philippe  a.  Duc  de  Lo> 
thicr,  Brabant  & Bour- 


Turquie  1397. 
Chartes. 

Ifabeau. 

Icnne  cfç.  Simon 


de 


Thouars  Comtede  Drcui, 
tué  le  jour  de  lès  oopces 


Vgogne  diél  te  bou. 


Philippe  Duc  & Com- 
te de  Bourgogne , Ar- 
rhois  , Boulogne , Au- 
vergne, &c.  Vrp.  Mar- 


Charles  Comté 
de  Nevers  elp. 
Marie  d’Al- 
bret. 


Dm  1. 

Philippe  mort  1452. 


Ifabeau  heritiere  , elp. 
lean  Duc  de  CleveSr< 
Comte  de  la  Marck. 


rt*hilippc  Comte  de  Bour  ... 
gogne  & d’Anhois  cfp. Jg3^etcCom^cl^cdeFlan- 
n J tenue  Comtefle  de  Bou-Sdre.  Il  mourut  eagé  de 
|lognc  & Auvergne,  mort  |if  - ans,  la.dcNovcin- 
1 1346.  |bre  1361. 


lean  Comte 
d’Ellampcs  de 
Nevers  & de  . 

Rheterefp. 

Charlotte  Comtefle  dé 
f ^1!  » ^?r  " I ^onihieurc  cfp.  lean 

le  de  Brolfe.  ^d’Albrct  Sire  d’Orval, 
3.  Françoife  ' 
d’Albrct.  il 
mourut  1491- 
de  Sc^. 


Ueao. 


Icnne. 

^Margarcte. 


f Louis  Comte  de  Flandre, 
I Nevers  , Rhciel  , Bour- 
C J gogne  & Arthüis  , clp. 
|Margaritc  de  Brab:uit , il 
^mourut  138^. 


rHügnc  de  Melun  Sire 
d’Antoine , Efpinoy , Sot- 
tegem , ac.  Chillclaîn  de 
Gand . efp.  Beatrix  Dame 
de  Wingle , Bcaufart.  Sau- 
iy,Croi(illcs,  Roniy,Bcau- 
mes,  &c.  Conneflablc  de 
Flandres , Chaflclaiue  de 
Qapaumes.  Elle  mourut  le 
7.  de  Sept.  1419. 


Henry  tué  i Nîcdpoly  . 
'396. 

Ifabeau  Dame  de  Viane 
ms  Gerardmonr  efp.  1. 
Robert  de  Namur  Sire  de 
Renaix,  Beaufort,  &c.  a. 
eQ>.  Bertrand  de  la  Bou- 
dere  Sire  de  la  Boverie. 

Marie  efp.  lean  de  Lalaing 
^Sire  de  Hourdaing. 


[lean  de  Melun  Sire 
d’Antoing  , Efpinoy  , 
Sottegem  , &c.  efp.  i- 
Icnne  de  Luxembourg.  | 
1.  clp.  Icnne  d’Abbeville 
Dame  de  Boubers , Gau- 
mont, &c. 

Wtllanhte  mort  jeune 
1406.  8.  de  May: 

Philii^te  Dame  de 
Croillllcs  & Courieres 
elj>.  lacques  Sire  de 
Mcntmofcncy  , dont 
route  la  maifon  de 
Montmotency  cfl  des- 
cendue. 


Dm  I.  lia. 
lean  Vicomte 
de  Gand,  Sire 
d’Antoînç,&c. 
efp.  Marie  de^ 
Sarbruge  Da-  * 
me  de  Balleal 
& Viincn.  Il 
mourut  lycLf. 

François  Evef- 
ûuc  d’Arras  & 
ae  Thciouanc. 

Willaume. 

Philippote  Da- 
me de  Sortc- 
gem  efp.  Thi- 
baut de  Lu- 
xembourg Sire 
de  Ficnes. 

Helene  efp. 
Charles  d’Ar- 
thois  Comte 
d’Eu. 


Caiharine. 

Ucnne. 


lean  de  Melun  Sire 
d’Antoing,  &c.  clp.  Ifa- 
beau  de  Luxembourg» 
Dame  de  Richcbourg. 
Il  mourut  ifi3- 

Hogoe  Vicomte  de 
Gand  Sire  de  Caumont 
cfp.  lennc  de  Homes  & 
d’ici  poflerité. 

Robert  Stre  de  Saury 
cfp.  AdricnncDame  de 
Stavcle , flins  cni^ts. 

Charles. 

lacqueline  Chanoineflè 
à Mons. 

Philippote. 

Phili^te  efp.  Frcdric 
de  Homes  Sire  de 
Montigny. 

Margarete  efp.  lean  de 
Merode  Sire  de  Pecers- 
hem- 

Helene  clp.  Richard  de 
Maode  Sire  de  Mo- 
riames. 

Bonne  e&  loflè  de 
Halewyn  Sire  de  Pie- 


Willcmctic  efp.  Louis 
de  Bournel  Sire  de 
Thiembronc. 


Tom.  I. 


Bbb  bbb  b 
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riésn  Duc  de 
[(ileves , Comte 
I de  la  Marck  cfp. 

I Mehaut  de  Hef- 
lè.  Il  mourut 
lyai. 

Gérard. 

Gisbert. 

Philippe. 

Marie.  , 

Engelbert  Duc 
de  Neven  elp. 
Qiarlonc  de 
Bourbon. 

Thicry  Arche- 
vcqucdcRhcins. 

Adolf  Chanoine 
l.à  Liège. 

[François  de 
I Melun  Comte 
jd’Efpinov  efp. 

I Louife  de  Foix 
hile  au  Comte 
de  Kandalles 
foeur  à laRo)nc 
de  Bohême  & 
Hongrie.  2.  elp. 
la  âllc  baflarde 
de  l’Empereur 
Maximilien  1. 

Marie  cfp.  r. 
lean  Sire  de  la 
Gruthufe  2.  lac- 
ques deChaban- 
nesSirede  la  Pa- 
lUfe. 
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XII. 

Mathilde 
Princesse 
DE  Brabant,. 
efp.  de  Florenc 
Comte  d’HolUn- 
de  , Sélande  , Sc 
Sire  de  Friiè. 


TROPHEES  DE  BRABANT 

FHILDE  COM<TESSE  D’H  O L L A N D E. 

riean  I.  da  nom  Comte  d’Hol* 
lande  efp.  Ifabeau  fille  d*£* 
duard  Roy  d’Angleterre.  11 


’Wnuumc  Comte 
d’Hollande  Em- 
pereur I.  du  nom 
eô><  Ifabeau  fille  . 
d’üiton  Duc  de^ 
BruDswyck,n  Rit 
tué  en  guerre  con- 
tre les  Frifoos 
iiSi- 


fFlorent  Comte  d’Hol- 
lande cfp.  Beatriic  fille  J 
de  Gui  CcÉTitc  de  Flan-  • 
dre,  n fut  tue  1196. 

'^^MathÜdc. 


mourut  1199. 

Thîcry. 

Florent. 

Willa^me. 

Otton. 

Willaumc. 

Florent. 

Beatrix. 

Mathilde- 

Ifabeau. 

^^Ma^garcte. 


Alcyde  efp.  Ican 
d’Avcfnes  Comte 
d’Oflrevant.  U . 
mourut  Tity. 
veille  de  Noël, 
elle  1283. 


lean  de  Haynaui  efp.  Blan- 
che de  France,  il  fut  me  à la 
Muille  de  Courtray  1301. 

Willaumc  Comte  d’Haynaut 
& d’Hollande  cfp  Icnne  de^^ 
V'^alüis.  Il  mourut  1337.  elle  ‘ 
I3f»- 

Henry  Chanoine  à Cambray. 

Margarete  cfp.  Robert  Com- 
te d’Ârthois. 


Ican  Sire  de  Beaumont  cfp.  H 


Ican. 

Ican  Comte  d’Haynaut , 
d’Hollandc  & Sdlande, 

Sire  de  F rife  cfp.  Philip-^ 
pote  de  Luxembourg. 

Il  mourut  i30f.  la.  de 
Sept,  elle  1311. 

Willaumc  Evefque  de 
Cambray. 

Baudcwyn. 

Bouchard  d'Evefquede 
Mets. 

Gui  Evefque d’Vtrecht. 

Alcyde  cfp.  Rogicr  Bi- 
got Comte  de  Nort- 
folcke  de  Sulfolcke , qui 
mourut  i3oy. 

Florent  efp.  Ifabeau  de  f Mathilde  Ptinceflcd'Achaye 
Ville- Hardouin  Prin-J  Morde  efp.  l^uis  fiU 
ceffe  d'Achaye  & de  la'l'''  Duc  de  Boutgog- 

■ Morde. 


flean. 

Louis. 

Willaumc  Com- 
te d’Haynaut  de 
d’Hollandc  efp. 
Icnne  fille  aifiiée 
de  Ican  3.  Duc  de 
Brabant , il  fut  nid 
contre  les  Ftifons 
*34r 

Margaretc  Com- 
tdîè  d’Haynauc 
& Hollande  efp. 
Louis  Empereur^  A 
Duc  de  Bavière.  11 
mourut  1347.  elle 

I3j6, 


Icnne  cfp.Willaa- 
znc  DucdeluUers. 

Phillppotc  cfp. 
1327.  Eduard  3. 
Roy  d’Angleterre, 
l^mort  1377. 


Icnne  ComtefTe  de 

Margaretc  CointclTê  dcSoif-JSoilfonSjDamede 

y.  - I I J % t . 

fons.  Il  mourut  11.  de  Mars 
3f6. 


Marie  efp.  Louis  Duc  de 
Bourbon. 

Alix  ef]).  Willaumc  de  Ma- 
rcfchal,  Comte  do  Pembro- 
I ke. 


Beaumont  , Chi- 
may , dcc.  cfp.  t. 
Louis  de  Cfiaftil- 
lon  Comte  de 
Blois.  1.  Willau- 
me  Comte  de  Na- 
mur. 


bourg  cfp.  Hedwige  Duchcfle 
en  Silelîe. 


Mcha  , , H I pn'’teg^rp”^hfe'de'  fP"™  Marquis  de  Brandcn- 
Comte  de  Heii-  ig„e  efp.  Otton  lelong  , 

nenoerg.  Marquis  de  Brandcn-.<  Hermap  Marquis  de  Rran- 

Ibouig.  Il  mourut  I lÿS.  idcnbourg  efp.  Anne  d’Auf- 
tricc  dont  poftenid. 


^Cunigondc  Rclîgicuiè. 
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'Louis  Marquis  de 
Unndenbourg  efp. 

Ingclburge  de 
Meckiunbour^-  2. 
Anne  d’Aullnce. 

Otton  Marquis  de 
ürandenbourg  elp- 
I.  iMargarete 
d’Auftrice.  2.  Ca- 
tharine  fille  de 
Charles  4.  £mpe< 
rcur. 

Willaume  de  Ba* 
vicre  . Comte 
d'Haynaut , Hol- 
lande , &c.  cfp. 
Mathilde  de  Lan- 
caftre,  mort  13*7. 

Albert  Comte 
d’Haynaut , Hol- 
lande , Sélandc , 
&c.  cfp.  I.  Marga* 


fAlbert  Duc  en 
Scubingen,  mort 

Willaume  deBa- 
vierc  Comte 
d’Haynaut  & 
d’Hollande  elp. 
Margattne  de 
Bourgogne.  [1 
mourut  le  30.  de 
luin  1419. 

lean  Efleu  de  Liè- 
ge cfp.  Ifabeau  de 
Luxembourg.  II 
mourut  1414. 

Margarctc  efp. 
Ican  Duc  de  Bour- 


retc  fille  au  Duc<??R"v 
de  Bridge.  1.  Mar-  ‘=”drcs  & d Ar- 
garctedcCleves&  «O’S,  «c. 
de  la  MareJe.  11  . 
mourut  1^04.  22.  **^”5 
de  laovicr.  ^ l^^^***" 

duc  d Aullnce. 


Anne  e(p.  Gunrher 
Comte  de  Swart- 
I zenberg. 

Ifabeau  efp.  t . lean 
Duc  de  Bavicre. 
2.  Bartholonid  de 
l’Efcata.  Vln'c 
Duc  de  Wittem- 
,bergc. 


Caiharine  efp.  i. 
Kduard  Duc  de 
Cîucidrcs.  2.  Wil- 
laume Duc  de  lu- 
licrs  & de  Quel- 
Vdres. 


Jacqueline  Corn- 
telfe  de  Haynaut , 
Hollande,  Sélan- 
de,  DamcdcFrilè 
& du  RcuXfCfp.  1. 
leau  de  Bourgog- 
ne 4.  Duc  de  lu- 
thier, Brabant,  & 
de  Limbourg.  2. 
dp.  Franc  Sire  de 
Borfèle , S.  Mar- 
Jlens  Dyk,  Zulen, 
^ Ho<ichllratcn  , 
Eeckeren , &c. 
Comte  d’Oftre- 
vant,  elle  mourut 
•436.  9.  d’Odob. 
.Ouïs  enfimts. 


Albert  Archiduc 
d’Aurtrice  Empe- 
reur efp.  lfabcau< 
fille  de  l’Emwcur 
Sidl'mond  Koyne 
de  uoheme  &Hon- 
ygric.  Il  mourut 
1439. 

Icnne  efp.  Hen^ 
Duc  de  la  balle  I 
, Bavière. 


Ladillaus  Roy  de  Boheme  d: 
Hongrie  efp.  Anne  de  Foix  fille 
de  Ican  Comte  de  Candalles  & 
de  Catharine  de  Foix  & Bcarn, 
il  fut  aufiî  Roy  de  Pologne  apres 
fon  frère  lean  Albert  & mourut 
If  16.  lailTant  Louis  & Anne. 

lean  Albert  Roy  de  Polognctptei 
fÔD  pcrc,  mon  ifoi. 

Cafîmir  Duc,  mort  14S2. 


l'Willaume. 

I Ladidaus  Ar- 
chiduc d’v\ullri- 
ce  Roy  de  Bo- 
hême & Hon- 
grie , mourut 
i4f8.  cage  de 

I I s.  ans  fims 
I hoirs. 


Alexandre  Roy  de  Pologne  apres 
Ibn  frere  Ladiflaus  e()3.  Hcicne 
fille  de  lean  grand  Duc  deMof- 
covie  mort  fiins  enfants. 

SigtfmondRoy  dcPdlogne  après 
Alexandre  ejh.  1.  Barbara  fille 
d’Efiienne  ZappoH  Palatin  de 
TranlUvanie.  2 Bonne  Sfbrce 
fille  au  Duc  de  Milan  & d'ici 
pofieriié.  Il  mourut  if4$. 


Ifabeau  cfp.  Ca-  | 
fîmirRoydePo-r' 
logne  , mort  | 


•491. 


Ferdinand  Cardinal  Arcbevefque 
de  Cracovie,  mort  1/03. 

Hadwîgc  efp.  George  Duc  de  * 
Bavière. 


Anne  cfp.  Wil- 
laume Duc  de 
Saxe , dont  en- 
fants. 


[Sophie  efp.  Fredric  Marquis  de 
Brandenbourg. 

Ifabeau  efp.  Frcdric  Duc  de  Li- 
gnits.  . 

Anne  efp.  BugiOaus  Duc  de  Po- 
méranie je  Steain. 

^rbe  cfp.  George  Duc  de  Saxe 
Marquis  de  Mimie. 

lenne. 

Margarete. 
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MARGARETE  COMTESSE  DE  GUELDRES. 


XII. 

Margarete 
Princesse 
i>£  Brabant, 
efp.  de  Gérard^ 
Comte  de  Guel* 
dres  & Satphen. 


Orton  le  Boiteux 
Orote  dcGud- 
dres  & de  Sac- 
phen  3.  du  nom 
efp.  I.  en  l'an 
1 140.  Margarete 
dcCleves,  mor- 
te iifi.  10.  de 
Sept.  a.  efp.  Phi- 
Uppotc  de  Dam- 
martin  fille  de 
Simon  & de  Ma- 
rie Comtefic  de 
Pomieu.  Il  mou- 
rut 1x71.  10.  de 
lanvicr  Üil  Kom. 
gi(i  à s’Grcvcii* 
dâlc* 


Du  i.  H3. 

Margarete  de  Gueldres  efp. 
Engueran  Sire  de  Coucy  , 
<jui  mourut  1 tçS.  fans  en- 
tants. 

Dm  X.  UH. 

Raynaud  t.  Comte  dcGüel- 
dres  & de  Sumhen  efp.  1. 
Ermengarde  Duchcfic  de 
Limbourg.  x.  efp.  Mdrgarc-^ 
te  de  Flandres  veufvc  d’A- 
lexandre Roy  d’Efcoifc.  Il 
moutuf  13x6.  giil  i s'Gtc* 
vendale. 

. lErmc^ardcefp.  tx6o.Thic* 
Jry  7.  Comte  de  Clcvcs. 

Elilabcth  efp.  1264.  Adolf 
Comte  des  Monts. 

Philippote  Dame  de  Suflc- 
ren  efp.  1x76.  Wallcran  Sî- 
rc  de  P'auquemont. 

Marie  de  Gueldres , morte 
\}  marier. 


Du  X.  tiâ. 

Raynaud  di^  1c  noir 
X.  Comte  & I.  Duc  de 
Gueldres  efp.  1.  So- 
phie Berthout  Dame  du 
pays  de  Matines  2c  Ad- 
vouée.  morte  tîiÇ- . 
6.  de  May.  1,  efp.  Leo  > 
nore  fille  d'Eduard  x. 
Rot  d’Angleterre , il 
trcrpalTa  1343.  ix. 
d’Oft.  elle  I j.fy.  xx. 
d’Avril  » Giilent  à 
s’Grcvcndalc. 


(Du  i.  UH. 

Margarete  née  13x0. 
Dame  du  pays , de 
Matines  & Advouée 
efp.  en  l’an  1333.  Gé- 
rard fils  aifnéau Com- 
te de  lulicrs.  Elle 
mourut  1344.  fans  en- 
fants. 


Hcrny  Eileu  de 
Licge  , mourut 
IXS4. 


Margarete  elp. 
en  l’an  1x36. 
VVillauroeCom- 
te  dela!ier$,^uî 
en  fécond  Hct  A 
cfpoufa  Richar- 
de fille  au  Duc 
de  Limbourg , il 
fut  tué  par  ceux 
d'Aix  en  Pan 
1x77.  16.  de 
VMars. 


(Du  T.  UH.  Gueldres. 
Wallcran  jeune  Comte  de 
luHcrs  efp.  Marie  fille  de 
Gui  Comte  de  Flandres,  il^ 
fut  tué  à Aix  avec  fon  pcrc 
1x77.  de  elle  (è  remaria  à 
Simon  Sire  iTArc , fils  au 
Sire  de  Chaileau-Vitaln. 

Fille  efî>.  lean  Comte  de 
Lios , qui  mourut  1 xSo. 


Gui. 

Ifâbcau  Abbcfle  des 
Clariilcs  à Cologne  , 
qu’elle  fonda. 

Philippote  Rdigieufe 
avec  là  fccur. 

_ Margarete  efp.  Thicry 
^S.  Comte  de  Clcvcs. 

AVilîaumc  de  lulicrs 
mort  à S.  Orner,  des 
blclfures  rcccues  C(îm- 
batant  pour  les  Fla- 
mens  contre  les  Fran- 
çois 1197. 


Dm  X.  UH.  Limiourg. 
Willaume  Comte  de  lutiers 
PrcToft  d’Aix. 

Gérard  de  luliers  Sire  de 
Caflre  puisComee  deiuliers . 
& de  la  Foreft  efp.  Ifàbeau^ 
de  Cleves  i lui  promifè 
1267. 

Otton  de  luliers  PreVofl  de 
Maeûiicht. 

Alix  efp.  Willaume  Comte 
de  Salmcs  en  Ardenne. 


Willaume  ic  jeune 
Prevofi  de  Mafirîchi, 
cfleu  Archcvcfquc  de 
Colc^ne , tué  en  ba- 
taille pour  les  Flamcns 
contre  les  François 

Willaume  Comte  de 
luliers  efp.  Marie  de 
Brabant  Dame  d’Ar- 
fehot. Vicrfon,&c.  Il 
mourut  envers  1303.  & 
elle  vivolt  encor  13x7. 

Gérard  Comte  de  lu- 
liers <Sc  delaForeüefp. 
Elilàbeth  de  Brabant 
Dame  de  Sichene  , S. 
Achtenrode,  Vierfon, 
&c.  elle  vtvoic  encor 
vcufvei335’.  & 1347. 

Elifabeth  clp.  Raynaut 
^Sire  de  Fauquemom. 


Mathilde  Dame  du 
pa)S  de  Malines  Du- 
cheffe  de  Gueldres  clp. 

Godefroy  Sire  de 
Hcyiiibc^c  fils  au 
'Jomtc  de  Los  mort 
1 34X  1 efp.  lean 

Comte  de  Clcvcs.  3. 
efp.  Iran  de  ChaHillon 
(x)mle  de  Blois , elle 
mourut  13S4.  fans  en- 
foms. 

Marie  fiancée  à Ru- 
dolf Comte  Palatin 
efp.  Willaume  Duc  de  * 
luliers.  Elle  mourut  " 
en  l'an  1401.  veille  de 
S.  Servais. 

Ifibcllc  fiancée  i Krc- 
dric  Archidac  d’Auf- 
trice , puis  AbbelTe  à 
s’Grcvendad,  mourut 
137(5. 

Dm  Z.  UH. 

Kayhaud  dîél  le  Crus 
né  1333.  DucdeGuct- 
dres  de  Comte  de  Zut- 

Ehcn  clp.  Marie  de 
irabant  fille  au  Duc 
lean  3-  II  mourut  1371. 
y.  de  Décembre  gifi  à 
s’Grcvendale  fans  en- 
fants. 

Eduard  né  133^.  Duc 
de  Gueldres  efp.  Ca- 
tharine  de  Bavière  fille 
au  Comte  d’Haynaut , 
il  fut  tué  en  la  l^taitle 
de  Bafwilre  1371.  fans 
[^enfants. 


Catharinc cfp.IcanSîred’A-  fMathildc  Dame  d'A- 
renbourg,  Bufgrave  de  Co- J renburg  efp.  Everard 
jlmne,  fils  de  Gérard  & de  j Comte  de  la  Marck 
\h^foaut  £^c  de  Holtc.  • (.qui  mourut  1323. 
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'Willaume  Duc  de 
lulters  de  de  Guel» 
dres  f Comte  de  Suc- 
phene  efp.  Ouharine 
de  Havierc  filte  aa 
Comte  d*Haynauc 
VcufVe  de  foD  oncle 
Hduard  Duc  de 
Gueldres.  Il  mourut 
• 401.  i6.de  Février, 
elle  1400  Ginênc  è 
MoniohafcQ  làus  ea- 
fancs. 


Raynald  Duc  de  lu- 
Hers  dt  de  Gueldres 
Comte  de  Surphen  * 
Jelp.  Marte  de  Har- 
court Dame  d’Aer- 
fehot.  II.  mourut 
1413.  le  23.  de  luin 
Cam  eofaucs. 


lenne  Boiteuft  efp. 
Ican  Siic  d’Arckel , 
de  Fîcrpont , Hagc-* 
ftcyu , 6c  du  pays  de 
Maliues  pat  retraic- 


Tom.  I. 


■Wîllaumc  d’ÀrckcI , 
Sire  de  Borne , Oycn , 
Siticrt,  tué  en  com- 
bat i Gorchumi477. 


r Charles, Duc  de  Guel- 
dres de  Comte  de 
Zuiphcn  efp.  £Ufa- 
beth  fille  de  Heury 
Duc  de  Brunswyck , 
de  de  Lunenbourg. 
Il  mourut  I5"?8.  elTij 
1572.  làas  eniancs. 


fAdolf  Duc  de  Guel- 
dres  Comte  de  Sut- 
phen  efp.  Catharine  . 
de  Bourbon , il  fut  tué^ 
en  guerre  contré  lès 
François  1477.  elle 
mourut  1479. 


’Arnon  d*Egmonc 
Duc  de  Gueldres  , 
Comte  de  Sutphene, 
e(p.  Catharine  de  bv 
Markc  fille  d*Adolt  j 
Duc  de  Cleves.  Il 
mourut  23.  de  Février 
>473*  ^ Grave. 


Willaume. 


Marie  efp.  1^8.  lac- 
quesz.  Roy  d’Efeof- 
le,  dont  enfants. 


Philippote  de  Guel- 
dres efp.  i4Sf.  Rene 
Duc  de  Lorraine  dt 
de  , Roy  titulaire 
de  Sicile,  il  mourut 
tjeZ.  de  elle  fc  rendit 
ClairiHe  dt  laiflâ  bel- 
Ue  pofieiité. 


Mar^ete  efj?.  Fre- 
dric  Comte  Palatin  en 
Simmeren  de  Spacn- 
heym. 


'Catharine  de  Guel- 
dres. 


Marie  d’Arckel  efp. 
Ican  Sire  d’Egmont, 
Ifelfteyn , dtc.  Elle 
mourut  1415’.  le  20. 
de  lutllet , lui  tref- 
pailâ  4.  de  lanvier 
i4yt.  èill  au  Chaf-S 
teau  d’Egmoot , elle  I 
U Ifemeyo. 


Willaume  Sîrc  d’Eg- 
mont,  Ifclllcyn  , du 
pays  de  Malines  , 
Lecrdam  , Scoonre- 
voort.  Hallrichtydcc* 
efo.  Walburge  de 
Meurs  Dame  de 
Bacr.  Il  mourut  14S3. 
19.  de  lanv.  gill  près 
Ton  frere , elle  tres- 
paffa  1459.  8.  de  May 
^dc  d’ici  poAerité, 


Ccc  ccc  c 
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TROPHEES  DE  BRABANT 

ALEYDE  COMTESSE  DE  LOS  ET  DAUVERGNE, 
DAME  DE  WESEMALE. 


fWillaumc  Comte 
d’Auvergne. 


XII. 


rWiUaume. 


Dm  2.  I\>hri. 

Robert  Comte  d’Au-  | 
vergne  A de  Boulog-..^ 
ne  cfp.  Iieonore  de 
Baffîe. 


Gui  Archcvcfque  de 
Vienne. 


Aleyde  Prin- 
cesse DE  Bra- 
bant , femme  i. 
de  L«ouïs  Comte  de 
Los.  2.  de  Wiklau- 
me  Comte  d’Au-^iiSi. 
vergne.  3.  d’Arnou 
Sire  de  Wefemale , 
elle  hérita  la  Comte 
de  Boulogne  par  fa 
merc. 


Willaumc  Chanoine 
de  Eileu  de  Licge 


Marie  cfp.  1238. 
Wauthier  Berthout 
Sire  de  Malines. 


Robert  Comte  de 
Boulogne  cfp.  Béa- 
trice de  Mont-gaf- 
COQ. 


Gui  Eveltjac  de 
(Zambray  & apres  Ar- 
chevefque  de  Lion , 
le  dift  Coufin  ger- 
maine de  Florent 
Berthout  1329.  Liti» 
pro  Averb. 


Godefroy  tnd  à la 
becaillc  de  Coonray 
1302. 


Du  I.  liâ. 

Willaumc  Comte  de 
Boult^ne  & d’Auver-  a 
gneelp  nii.  Marga- 
rcte  d’Evreox. 


Robert  Comte  de 
Boulogne  & Auver- 
gne dp.  I.  1303.  J 
Blanche  de  Bourbon.  ' 
2.  1312.  Marie  de 
Flandre  fille  au  Sire 
de  Tenremonde. 


Foulques. 


Dh  2.  Ufi. 

lean-dc  Boulogne  Sire 
de  Mont  galcon  efp.  « 
Icnne  de  i^urbon  ou  ^ 
Clermont  fille  au  Sire 
de  Charuk^s. 


Robert. 


Mehaut  cfp.  Robert 
Comte  de  Clermont 
en  Auvergne. 


Gui  Cardinal. 


(lodefroy  dcBoolc^e 
Sire  de  Mont-gafeon 
cfp.  I.  Margarvte  de 
Clef  mont  & Auvergne.  C 
2.  Blanche  Bmuelitere 
de  Senlis.  3.  Icnne  de 
Wmadour. 


Margarete  RcligIeo(c  à 
Monceaux. 


I Mehaut  femme  d’Aind 
iComic  de  Gcnn'c. 
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A-> 


'R(^>CTt  mort  duTivaot 
de  Ton  pere. 

leone  Comtcflc  de 
Boulogne  de  d’ Auver- 
gne clp.  Philippe  de  J 
Boui^o,;'Qe  Comte  "S 
d’Arthuis,  qui  mourut  ' 
1 54'r.  2 dp.  Ican 
de  r rance  qui  trefpaflu 
1364. 


iBlanche. 


Philippe  Duc  de  Bour- 
gogne, Comte  d’Ar- 
thois,  Bourgogne,  Bou- 
logne & Auvergne  cfp. 
Nur^arctc  Cointcire 
de  P landre.  Il  mourut 
12.  de  Novemb.  1361. 
eagd  de  if.  ans  làns 
pollcriid. 

leone. 

j^Margarete. 


flean  Comte  de  Bou- 


flcnne  ComtelTe  de 
Boulogne , d'Auver- 
gne, & de  Cominget 
logoe  & d'Auvergne  J efp.  1.  en  l’an  1358. 
cfp.  LeonorcComtdle  I Ican  Duc  de  Berry.  2. 
de  Cominioges.  lefp.  George  Sire  de  la 
'Trimouillc,  fans  cn- 
.fànts. 


T <•  t>  J rAntoinette  ComtelTe 
I^ne  cfo.  Beraud  Beaufort  cfp.  Ican 
Daufin  Comte  de  ,e  Maingre  diél  Bou- 
Clermont , fans  en-  | Marcfcha!  de 

l.France  fans  enfants. 


Marie  efp.  Raymond 
V icomtc  de  l'ourai  ne , 
, Comte  de  Bcaufurt. 


c< 


<D»  J.  lia. 

Anthuinc  Sire  de 
Mont-gafeon  mort  en 
Hongrie  cfp.  jenne 
Flotte  diâe  de  Ravel. 


'Bertrand  Baron  de  la 
Tour  Comte  de  Bou-^ 
logne  ÔL  d’Auvergne" 
cfp  lacquctte  du  f*ef- 
chin. 


/Anne  Comte0è 
d’Auvergne  efp. 
lean  StuardDnc 
d’Albanie  Ikns 
enfants. 

I 

flean  Comte  d’Au- 
verpie  & de  Laure-  iMaudalene  deb 
guau  efp.  Icnne  deJTour  Cormefli 
Bourbon  êllc  tu  * - ‘ 

Comte  de  V endofine. 
lu  mourut  lyoï. 


Bertrand  Comte 
d’Auvergne  changea 
Boulogne  pour  la  . 
Comtd  de  Laureguais 
efp.  Douife  de  la  Fri- 
mouille. 


Godefroy  de  |a  Tour 
Sire  de  Mont-gafeon 
cfp.  Anne  de  Beau- 
fort  fille  au  Marquis 
de  Caviltac. 


Dh  a.  lia. 

Marie  Comteflé  de 
Boulogne  & d’Auver-^ 
gne  cm.  Bertrand  Sire  ' 
,de  la  Tour. 


lennc  cfp.  Beraud 
Dauphin  Comte  de 
Clermont. 


Kâbcan  VicomteHc  de 
Polignac. 


Louife  efp.  Claude 
de  Bourgogne  ds^  de 
Montagu  Sire  de 
Couché , fans  en- 
Vfams. 


Gabriclc  de  la  Tour 
elp.  Louis  de  Ik)ur- 
bon  Comte  de  Mon- 
penfier. 


Ifabelle  de  la  Tour 
dp.  Whlaume  de 
Chaflillon  diâ  de 
Bretagne  Comte  de 
Fcnthieure  2.  efp. 
Amcnîcu  d’Albrct 
Sire  d’Orval. 


Louife  de  la  Tour 
efp.  lean  Sire  de 
VCrcqui. 


I Annerfp.  1.  Alcxan- 
Idre  Stuart  Prince 
d’Efcoilê,  Duc  d’Al- 
banie. 2.  efp.  Louis 
Comte  de  la  Cham- 
bre. 


Françoife  efp.  Gilbert 
de  Chabannes  Sire  de 
Curton. 


lennc  efp.  Aymar  de 
Potiers  StredeS.  Val- 
lier. 


Ma^alene  efp.  Clau- 
de UC  Blcfy  Sire  de 
Couches. 


d’Auvergne  & 
de  Laureguais 
eft.  Laurent  de 
Mcdicis  Due 
.d’Vrbin. 


Ccc  ccc  c ^ 
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TROPHEES 


l 

DE 


BRABANT 


ELISABETH  DAME  DE  DINSLAKEN  ET  DE  WASSENBERGE. 


XU. 

Elisabeth 

Princesse 

DR  H R AB  A N T, 
i.cfp.Thicryleu- 
ne  ComtcdcC[c-<^ 
ves,SircdeDins- 
lakcn.  i.efp.  Gé- 
rard deLimbourjç 
Sire  de  WalTeii- 
berge  <Sc  Spte- 
monc. 


Dm  I.  Mari, 
Mathilde  de 
Cleves  efp  Gc 
rard  de  Luxem- 
bourg Sire  de  . 
Durbuy  , Rut- 
lîch  , Villance  , 
Marche , &c.  , 


Elifabcth  de 
Cleves  cfp.  Ger- 
lach  Sire  d’ifen- 
l^bourg. 


Kabcau  de  Lu- 
xembourg efp. 
Henr^  tils  ailhif 
au  Comte  de  • 
Grandprd,  qui 
mourut  du  vî- 
vatii  de  foQ  pere 


Pentecortc  efp. 
Willaume  de 
Mortaigiie  Sire 
d’ülïcincr,  Ru* 
mes,  &c. 


rGerard  Sîrc  de  Rouchî  efp. 
Béatrice  6Hc  de  Henry  Sire 
de  Houtàlife  trcrc  baflard  de 
Henry  Comte  de  Luxem- 
bourg, i- cfp  lfabcauDamc> 
d'Audenaerde  Veufve  de 
Willaume  de  Mortaigoe  Si- 
re d’Oiremer. 


Henry  dîcl  de  Î^IoufiiHrc. 


VAutrt's  fils  & filles. 


lean  Sire  de  Dl  uikcnlieim. 


Ertnengarde  cfp. 
Gérard  delulicrs^ 
Sire  deBlaokco- 
heim. 


Agnes. 


Mathilde  de 
Luxembourg 
Dame  de  Mic- 
lent 


Ou  f.  liÛ. 

Thicry  Sire  de  Ho  îftlifc  & 
de  Routhi  efp.  Agnes  de  Bar- 
lamoiu  Dame  de  Flamen-  A 
gric  & la  Chappcllc  en  Ti- 
ralche. 


Gérard. 


Henry  Chevalier  puis  Abbé 
de  Stavclo. 


Du  l.  liâ. 

Margarete  dîâ  d’Audenardc 
efp.  Arnou  SiredePtttingan 
au  pays  de  Luxembourg. 


Gérard  Comte  de  Blankcn  /Amnu  Comte  de  Blanken- 
hcim«  \heim. 


Margarete  cCp.  Willaume 
jd’Egmom.  Èllc  mourut 
'312.  fans  enfants. 


Gertrude  cfp.  Thiery  Sirede  , 
Walcourt,  Rochelbrt,  &c.^ 
Fondateurs  de  l’Abbaye  du  ’ 
lardineten  Tan  1332. 


Gérard  de  Henm  Sire  de 
Mîclen,  mort  du  vivant  de 
fon  pere. 


’Werry  Sirede  Walcourt  efp. 
Philipwte  de  Tralignies  , il 
vendîA  136a.  la  Terre  de 
Walcourt  à Maried’Arihois 
ComteiTe  de  Namur. 


Thiery  Sire  de  Rochcfoit  n 
.cfp.  rHeriticrc  de  Haanefie.  ^ 


rifubcau  Dame  de  Fontaines 


cfp.  Baude- J Baudewyn  Sire  de  Fonial- J elb.  Robert  de  Condé  S.  de 
de  Hcnin  Anesefp.  N...  ^Moriames,  Btillceil,  &c. 


wyn 
Sire  de  Fontai- 
nes, qui  mourut 

^I29f. 


*'•<  B*udewyD  Sire  de  Sebourg. 


EUfatoh  efp.  1311.  Henry /Thiery  Sire  de  Brederode 
^Sire  de  Beederode.  |*fp-  ûeatrîx  deFauquemoni.  C 

^II  monrut  1377.  elle  1374. 
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(Tliicry  Slic  de  HoufaUfe. 


Philippotc  Dai™  dç 

hfc  cJp.  Gcnud  5irc  d Ar-< 


LIVRE  IV. 

tDm  I.  aa. 

Gérard  Sire  de 

rRcniud  Sire  de  Hon-  Msnftorp  & Mej- 

lilifeelp.  I.  la  fille  M"- 

!au  Sire  de  Branden- J ■*'  Mander- 

I ^ \ t -->lcheyt,  &ns  hoirs. 


jdy 


Margaretc 


c«p. 
gcDteau. 


Ican  Stre  d* Argenteau 
cip.  la  fille  de  Wil- 
laume  le  viel  Sîrc  de 
Horion,  dont  les  Si- 
res d’Argeoccau  que 
nous  donnerons  au 
tome  J.  de  uos  Tro- 
Iplides. 


Agnes  de  Houfialife  Dame 
de  la  Flamcngrie , Chappcl- J 
, le , &c.  clp.  WoQthier  dc^ 
iRoebet'ort  S*  de  HannefTe. 


’lean  Sire  de  Rochefort  efp. 
nâbeau  de  Los  Dame  d’A- 
giitionr. 

Thiery  Sire  de  Buficn- 

Henry.  j 

Wauthicr  Sire  de  Hanneffe 
cip  Agnes  de  HoufalifeDa- 
me  de  la  Flamengric. 

Gérard  Sire  de  Monfrtn. 

® ] Gilles  Chanoine  il  S.  Lam-* 

I bert  i Licge. 

Euihiçe  Efleu  Eve^ue  de 
Uege. 

Lambert. 

Jenne  efp.  Ican  de  Henfn 
Sire  de  Bonât  en  Haytuut, 
’^qoi  mourut  1379. 


’Thîery  de  Rochefort 
Archidiacre  i Licge, 
mort  1393. 


Marie  de  Rochefort 
efp.  Henry  de  Homes 
Sire  de  Perwey  s ,mort 
1403. 


lennc  Dame  de  Han- 
nefic  c(^.  1399.  Ican 
de  Schoinvoril  Sire  de 


Monjoic. 


Dm  1;  lia. 

Renaud  Sire  de 
Houfaliie  efp.  len- 
ne  d’Engicn  Dame  . 
de  Rameru , Mo-^ 
n'anics , Brtfeul , 
Sauty  , la  Folie  , 
Bury,Tubttc,dcc. 


Ifabeau  de  Houla- 
lifeefp.Otton  Rou- 
grave  Comte  en 
Calmes  , Sire  de 
Beinbcrg. 


Fhîlippotc  efp.  WiJ- 
taume  Sire  de  Wa- 
vre  & de  Spontio. 


lenne  efp.  N.  de 
^ Sirck  Sire  de  Mef- 
^Icubach. 


fMargarcte  Da- 
me de  Houlàli- 
Ic,  Moriames , 
Brifeul , Bury  ,< 
&c.  efp.  Ri-  ’ 
chard  de  Me- 
rode  Sire  de 
Frents. 


'Richard  de  Merode 
Sire  de  Houfàlife', 
Moriames  elp.  He* 
lene  de  Melun. 


Renaud  Sire  de 
Frents  elp.  Adriane 
Dame  de  Monper* 
cingen. 


Wcmier  Sîrc  de 
Caickboven  efp. 
Anne  Colen.  ^ 


Arnou. 


Adam. 


Margarete  Abbefle  i 
Mutilierbill'cn. 


Beatrix  Abbdiè  i 
Thorc. 


Françoife  Da- 
me de  Rameru , 
la  Folie,  Tobi-J 
fc , efp.  Ber-  ^ 
nard  Sire  d’Or- 
Vlajr. 


Ufabeau. 


I Bernard  d’Orlay  Si- 
re de  la  Buchierc , 
Romeur  , T ubife , 
&c.  efp.  Ilàbeau  dtf 
Wiithcm. 


Willaume  Abbd 
d’Auenin. 


Icnne  efp.  MichicI 
de  Barlamont  Sire 
de  Kloion. 


fThiery. 


j Renaud  S.deBrederode  efp. 
Icnne  Dame  de  O'ennep.  II 
mourut  1390.  elle  1413. 


c< 


Willaume  Sire  de  Wacl- 
wyck. 


I Walictan  elî).  Bcnhr  d’Eg- 
^mont. 


T O M.  I. 


Ddd  ddd  d 
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IDE  COMTESSE  DE  CLEVES. 


IX. 

IDE  PRIMCESSE 
DE  B E A BA  M T fem- 
mc  d’Arnou  Comte  de 
Cicves , âls  da  Comte 
Thicry  de  Clercs  • qui 
vivoit  en  Tbii  iii9«  & 
1134.  Sc  d'uQC  lœur  de 
Charles  de  Denemarque 
Comte  de  Fiandce.  Petite 
fils  d'Eduard  Comte  de  ' 
Cleves  qui  avec  là  fem- 
me Berthe  dota  l’Eglifc 
de  S.  Quirin  à Nuys  : 
laquelle  doanatîou  fut 
confirmée  à fit  requÜî- 
rion  en  l’an  1074.  par 
Annon  Archevcfquc  de 
Cologne. 


Thîcry  Comte  de 
Cleves  2.  du  nom 
( entre  ceui  que  je 
trouve  mentionnés 
aux  chartes  que  j’ay 
veu)  en  l*an  un* 
cü  tcfmoin  aux  let- 
tres de  l’Empereur 
Fredric  i.  données 
pour  l’EgliCe  de 


n'hicry  3.  Comte  de 
'Cleves  efp.  1.  envers 
l’an  1182.  Margare- 
tc  fille  de  Florent 
Comte  d’Hollande 
Â de  la  ComtcHè 
Ade  d’Ecofie,  à Lis  « 
lèlonWillaume  Pro- 
cureur d’Egmont 
dans  faCronique.  Lt 
Sr.  de  Riedwytk  m'é 
ecript  (ed  demi  fs  Ut- 
tre  du  H.  efAoufl^ 
1642.  il  cft  mention-  ' 
né  en  l’an  ii8f.  & 
en  l’an  11 88-  il  fit 
donnation  i l’Ab- 
baye de  Campen  avec 
(à  merc  « fa  femme 
Adelheyde  ( appara- 
ment  fa  feconac)  fil- 


fThlcnr  mort  du  vi- 
vant ae  fon  pere. 


Adelheyde  cfj>.  i. 
Thicry  Comte 
d’HoUandc.  2.  cfp. 
Arnou  Comte  d’ÀI- 
tena. 


Dofire  Dame  en  J le  de  G.  Sire  de 

^ t T •-.! C.  A._ 


Anvers.  Et  en  l’an 
1163.  il  confirme 
la  fondation  du 
Monafiere  d’Aver- 
dorp;&  aux  lettres 
fàiâ  mention  de  fii 
mere  Idc  Ttfehms- 
ker , il  trerpénâ  en 
l'an  1172.  félon 
Goddroy  de  S. 
iPantaleou. 


Hetnsberge , & fon 
ftcrc  Amou  & mou- 
rut envers  l’an  1193. 

Teftbmsker. 


^hiery  f.  leune 
Comte  dé  Cleves  , 

Sire  de  Dinflaken 
cH>.  1233.  Eiilàbcth 
(ilk  denenrÿ  i.Duc 
de  Brabant,  Ü mou-  A 
rut  du  vivant  de  fon 
pere  124y.de  elle  e(p. 
apres  G erai  d de  Lîm- 
büurg  Sire  de  Waf- 
femberge. 


Thiery  Loef  6.  Com- 
te de  Cleves  elp.  1, 
Catharine  de  Ltm- 
borg  de  des  Monts. 

2.  Aleyde  fille  de 
Henry  Sire  de  Heyna-  g 
berge , Dame  de  Hul- 
kerade  de  en  Safien- 
berge  , il  mourut 
1271.  de  Aleyde  fi| 
veuAe  vivoit  encoc 
1281. 


Amou  2.  fucceda  à 
Ion  frère  en  laCom- 
té  de  Cleves  men- 
tionné ii9y.  1199.  . 

1200.  de  1 2C1 . en  la-<  iify. 
quelle  année  il  mou-  ' 
rot  cfp.  la  fille  d’A- 
dolf  Comte  des 
Monts  de  d’Altena, 

G.  valider  Seares. 


Thîcry  4.  Comte  de 
Cleves  en  l’an  1203. 
eft  nommé  l’enfant 
de  Cleves  , il  efp.-^ 
Mathilde  Dame  de 
Dinflaken  fc  moa- 
rut  peu  apres  l’an 


Arnoo  mort  en  terre 
Sainte. 


Margarete  de  Clevei 
cfp.  en  l’an  1 240. 
Otton  Comte  de 
Gueldres. 


lutte  efp.  Wallem 
Duc  de  Limbouig. 
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f Mchjlut  de  Clcvcs 
efp.Gcrardde  Lu- 
xembourg Sire  de 
Durbuy  dont  \» 
poileriié  ell  de- 
duiâe  ci-dcvani. 

Elifàbeth  efp.  Ger- 
iach  Sire  de  Ifen- 
iboarg. 


Dm  1.  lia. 

Thicry  7.  Comte 
de  Clevcs  efp. 
1160.  Ermcngarde 
dcGueldres.  i.eip. 
Margaretc  fille 
d’Everard  de 
Habstourg  Comte 
de  Kiborg  niepee 
de  TEmpereur  Ku-^ 
dolf , il  adjouüa 
aux  armes  de  Cle- 
ves  (qu’eftoient  de 
goelies  i l’Efcof- 
to  J ion  d'argent)  l’cf- 
^carboucle  fiou- 
roond  d'or.  Et 
Maigarcte  vivoit 
encor  veufvei3ii. 

Ennengarde  efp. 
VVillaumc  Comte 
des  Monts.  Il 
mourut  1308.  elle 
1319. 

Elilàbeth  e(p.  Gé- 
rard de  luHcrsSirc 
de  Caftre  de  Com- 
te de  Clercs. 


Dm  t.  liÜ. 

OnoD  Comte  de  Clercs  efp. 
Mathilde  de  Virnenborgiceur 
de  Henry  ArchevcfqucdcCo  ^ 
logne.  il  mourut  1310.  ledcx- 
nier  de  Sept. 


rErmengarde  de  riean  mort 


Clevcs  dp.  Jean 
Sire  d'Afkcl 
qui  mourut  j 
HSf-  »5-  * 
.Fcv.  elle  1341. 


weys , Cranen- 
borgf  &c.  mort 
fans  enfants. 

lean. 

\,Walleran. 


Ermcngarde  de  Clevcs  Dame  flTjiery  de  Hor- 
de Cranenborg  féconde  fcm-Jnes  Sire  de  Fer- 
me de  GerardSire  dcHorncs,  

Altena,  dcc.  . 

Dm  1.  lia. 

Agnes  efp.  1311.  Adolf  Com- 
te des  Monts  t mort  134S. 

Margarcte  efp.  Henry  de 
Flandre  Comte  de  Loddi , 

Sire  dcNinhovc,  qui  mourut 
•337- 

Elfe  dp.  1 3XX.  Willaume  Sire 
de  Homes  & Aliéna , qui 
mourut  1343. 

Elifabeth  efp.  Godefroy  de 

lulicrs  Sire  de  Berchem.  ra 

\Dm\.  ha. 

Tluery  8.  Comte  de  Cleves  (Margaretc  de 
efp.  i.MargarctedeGucIdrcs.y^*^’'®*  . 

' Mariedclulicrs.  llmourut  1 *33^- Eccond 


Otion  Sired’ÂrckcI , 
Evcrftcyn,  &c.  efp.  1 . 

Marte  Comtefiê  de 
Vianden  Dame  de 
Grimbergeveu^e  au 
Comte  de  Spaenhem.' 
i.  Ifabeau  de  Bar  Da- 
me de  Pierrepont , 
laquelle  vivoit  veuf- 
vc  141 1.  Il  mourut  ^lenne. 
1396. 

lean  Evefquc.  d'Vt- 
recht  de  de  Lîege. 

Arnou  Sired’Aveniet 
e(p.  lafœur  de  Lam- 
bert Minlinck. 

Robert  efp.  ICrbctu 
d’Afperen. 

Willaume. 

Hcrbern. 

Kkbcau  efp.  Wîllan- 
rae  Sire  de  Homes. 

Mabelie  elp.  Otton 
d’Egmont. 

Ucnoc. 


'Dm  1.  liâ. 

Ican  Sire  d'Arckel  ; 
Pierrepont,  6cc.  efp, 
Icnnc  fille  de  Wil- 
laume Duc  de  lu- 
liers  de  de  Gucldres. 
Il  moomt  I4x8r  if. 
d’Aoufl. 


Adolf  Comte  dt  Duc 
de  Clevcs  , Comte 
de  laMarcke  efp.  i. 
1399.  Agnes  de  Ba- 
vière, morte  iqoi. 
2.  efp.  Marie  de 
Bourgogne.  Il  mou- 
rut 1448.  19.de  Sep- 
tembre elle  1463* 
30.  d’Odtobre. 


1 347.  te  7.  de  luillet. 

(can  Sire  de  Linné  dt  Orfby , 
Prevoft  de  TEglifc  de  Colo- 
gne, puis  Comte  de  Clevcs 
efp  Mathilde  fille  de  Ray- 
naud I.  Duc  de  Gueldres , 
Damedu  PaysdcMalincs,  Il 
mourut  1371.  fans  enfants. 

Everard  Chanoine  i Cologne. 


Mathilde  féconde 

femme  de  Henrj  |Thîcry  de  CIe\  es  SiredeTo- 
nenberg.  Comte  de  Hulkera- 
de  ; qu’il  vendit  à Henry  de 
Virnemborg  Archevclque  de 
Cologne. 


Lantgrave  de  Hci- 
fe , qui  mourut 
1308. 

Thicry  Louf 
Comte  de  Hulc- 
kerade  Prdvoft  de 
Santen  portoit  de 
pelles  à l'efcuf- 
(on  d'argent  au 
lambel  de  cinc  ^ 
pendants,]!  futpri- 
fbnnier  i la  batail- 
le de  Woerîngc  & 
efp.  Agnes  fille  au 
Coihte  de  Meurs. 

Henry  de  Cleves 
l^mort  jeune. 


33» 
dimanche  en 
quarefmc  Adolf^ 
Comte  de  la  * 
Marck.  Il  mou- 
rut 1347. 

Mathilde  efp. 
Henry  Lant- 
grave  de  Heflê , 
qui  mourut 
1376.  ellei373. 
fans  enfants. 


Anne  cfe.  Go- 
defroy Comte 
d’Arensberge. 

Il  mourut  1371. 
,fan$  cniâms. 


Thicry  Loef  Prevoft  de  San- 
ten  <5c  de  Cologne. 

Otton  Prevoft  de  S.  Gereon 
à Cologne. 

Revnaud  de  Cleves  efp.  Marie 
de  Wefemate  Dame  de  Berges 
fur  Soom  fans  enfants , il 
portoit  comme  fon  pere. 

Sifrid  Prevoft  de  Mnnfter. 

Agnes  efp.  Rogîer  Sîrc  dé 
Lradael , Orfehot , Hilvcrcn- 
bec , &c.  Chaftelain  de  Bru- 
xelles. Il  mourut  1333-29.de 
Uanvier  61101338.  17.  de  May. 


Engelbert  Comte  de 
la  Marcke  efp.  Ri- 
charde de  lulicrs.  Il 
mourut  1392.  21.  de 
Dccémbrê  cage  de 
62.  ans. 

Adolf  Efleu  de  Co- 
Ic^ne  & pois  apres  la 
mort  de  fon  grand 
oncle  Comte  de  Cle-. 
ves  efp.  1364.  Mar-] 
garete  fille  de  Gé- 
rard de  lulicrs  Com- 
te des  Monts.  Il 
mourut  1394.  elle 

i4if. 

Thiery  Sire  dcDins- 
lakcn  dt  puis  Comte 
de  la  Mvcke.  2.  efp. 
Eliûibcth  ComtefTe 
de  Spéenhem  & 

V ianden  , Dame  de 
Grimberge.  Il  mou- 
rut 1412. 

Everard. 

Margaretc  efp.  13C7. 
lean  Comte  de  NaT- 
tfoo. 


bdd  ddd  d i 


Thicry  Comte  de  la 
Mflrcke  tué  au  fîege 
d’Evervelde  14.  de 
Mars  1398. 

Gérard  Comte  de  It 
Marck. 

Henry. 

lean. 


Wauthiér. 

Willaume. 

Margaretc  efp.  Al- 
bert oc  Bav  îere  Com- 
te de  Haynaut  & 
Hollande. 

Wendelia  fiancée  i 
PhilipM  fils  au  Com- 
te de  Nevers. 

Mima. 

Elifabeth  efp.  i ■ Rey- 
nand  de  F auquemont 
Sire  de  Borne,  Hcr- 
pen  & Ravefteyn.  2. 
Eftienne  Duc  de  Ba- 
vière , Comte  Pala- 
tin. 

Beatrix  - Eogelberte 
efp.  Fredric  Comte 
de  Meurs , morte 
14^8.  7.  de  Dec. 

lutta. 

lenne  Abbellè  de  S. 
Cltre  i Huerden- 

ICatbarinc. 
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MARIE  ROYNE  D’ANGLETERRE  ET  COMTESSE 
D’A  R O N D E L. 


'■\Vniaume  Comte 
d’Arondel  âc  de  Sut* 
l^èX)  mort  au  retour 
Idc  la  terre  Sainctc 

I 1221. 


I X. 

Aletde  F r I k- 
CESSE  DE  BrA> 
BÀNT,  cPp.!.  Hen- 
ry Roy  d’Angleterre.'* 
2.  Willaume  d’Au* 
bignv  Comte  de  Suf- 
fex  éc  d*  Arondel , qui 
mottmt  1157. 


’Wîllaumc  Comte 
d’Aroodel  & Sullêx 
elp.  Mabtlle  61Ie  de 
Hugue  Comte  de  •< 
Cheller.  Il  mourut 
iip6.  gift  à Wy- 
mondsham. 


^Dü  2.  ^<iri 
Willaume  d’Aub'g- 
ny,  Comte  d’Aron- 
del  de  de  Sttflêx  efj>. 
Mathilde  fille  de  ■* 
lacques  de  $.  Hilai- 
re, U mourut  1176. 
gift  à Wymonds- 


Alain. 


Hugue  Comte  d’A- 
rondcl  & de  SuiTcx 
efp.  ICabeau  fille  de 
Wüiaume  Plancagc- 
nct  Comte  de  Wa* 
rem  & Surrey.  Il 
mourut  1243.  gift  à 
Wymondsham. 


Mabille  elp.  Robert 
1 atelal. 


Ilàbetu  d'Aubigny 
efp.  lean  Fin-  Allen 
Sire  de  Qon&d’Of-' 
walftre. 


Godefroy. 


iGcxlefroy. 


lean  Fîtt- Allen  Sire 
d’OIlwaIftere  efp.  Mc-  \ 
haut , ü moontt  avant 
fainere. 


Nicole  efp.  Rogier 
de  Somery. 


Aleyde  elp.  leao 
^Comie  d’Auge. 


Cecile  efp.  Rogier 
Sire  de  Monthaut 
Sl  Hawardciu 
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fRdnwod  Comte 
d'Arondel  cfp. 
Alii  Comtelie 
de  Warem  & dc^ 
Surrey  , il  fiit 
decapKd  à Hcr- 
ft>rd  I3»f. 


irabeaü. 


A< 


fRîchard  Comte 
d’Arondel  apres 
là  roere  grande^ 
Stre  de  Quo  & | 
d*Olfwafter  cip. 
Alix.  U mourut 
130t. 


Mehant  c(p.  Phi- 
lippe Sire  de  But- 
oel. 


Margarete  cfp. 
Willaumc  But* 
1er  Sire  de 
Wenune. 


Dm  t,  lia. 
Philippote  efp.  Ri- 
chard Scrgeaux. 


/Alice  i.  Gui  de  Albuis  2» 
\Richard  Verc  Comte  d*Ox^d. 


'Richard  Comte 
d*Arondel  de 
Warem  & de 
Surrey  efp.  i. 
Kàbeaa  fille  de 
Hugue  Dcfpeo-'^ 
cer.  1.  Leonore  ' 
fille  de  Henry 
Comte  de  Lan- 
calhe.  Il  mou- 
rut 137& 


Alice  elp.  lean 
Bohun  Comte 
de  Herfsrd  dt 
£0a. 


Icnne  cfp.Wau- 
thief  Sire  de 
Liûe. 


Aleane  efp.  Ro* 
^icr  LeArai^e. 


Dm  a.  ha. 

Richard  Comte 
d'Arondet  de  de 
Sorrey  cfp.  tfabcao 
de  Bohun  fille  de 
Wnitaume  Comte 
de  Northamton.  2. 
Philippote  fille 
d'Edmond  Morte- 
mer  Comte  de 
Maréh , il  fut  déca- 
pité ï Towerhilc 
13'jS.  gifl  aux  Au- 
guIHns  i Londres. 

Richard  d'Arondel. 


t.  lia. 

I Thomas  Comte  d'Arondel  dt 
Surrev  efp.  Beatrix  fille  bafbrd  de 
lean  Roy  dt  Pt^tugaL  11  mourut 
141  f. 

Richard. 


T*homa»  Arçhevcfi 
que  de  Çantorbie 
Chanceilier. 


Wniaonle. 

Ifàbeau  efp.  1.  Wniaumc  Mon- 
tacut.  1.  Thomas  de  Moubray  a 
Duc  de  Nortfbicke.  3.  Robert  A 
Goufel.  4.  Gérard  Dtiiflec. 

lenne  efp;  WilUunlt  Beauchamp 
Sire  d’Abergarenhy. 

Margarete  ei]>.  i.  Rouland  Len- 
thaïe.  2.  1 teshan  de  Northam- 
tonfure. 

Alice  cfp.  lean  CharltOn  Sire  de 
^Powys. 


{Inn  Sire  de  Maltravers  dont  lea 
Comtes  d'Arondel  d^cendent 
jufqueè  à ce  que  ladiÔe.  Comté 
tomba  en  laNlaifbn  de  Howard, 
du  elle  continue  ptr  fucceflion 
^ufqucs  i prefent. 


Leonore  elp.  Thdmai  dîâ  Wo- 
ddiock  Duc  de  Gloceflre  fils  ao 
Roy  Eduatd  3. 


lenne  cfp.  riumfired 
de  Bohun  Comtek 
de  Hereford  mort 
»37i- 


Marie  efp.  Henry  d'Angleterre 
didl  Bullingbroke  Duc  <ie  Lan- 
IcaAre  & Herford. 


^homas  domte  de  Kent  Duc  de 
Leonore.  | Sorrey  cfp.  lenne  fille  aà  Comte 

de  Sttafiort  décapité  1400: 

Edmond  Comte  de  Kfent  efp.  Lu- 
cie fille  de  Bamabé  de  Milan  tué 
I *407- 
Alice  cfp.  Thomas  I 

Holland  Comte  dc<Eleonore  cfji.  i.  Roger  Morte- 
Kent  i qui  mourut  Imcr  Comte  dcMarch.  a.  Eduatd 
* \97‘  I Chtriion  Stre  de  Powys. 


Alcyde  cfp.  Henry 
Bcauford  ^ qui  dc- 
^puik  fut  Cardinal. 


lenne  .ef}>.  1.  Edmond  Duc  de 
lorcke.  t.  Willaumc  Sire  Wil- 
lougbye  d'Eresbie.  3.  Henry  Sire 
Scroo^  4.  Henry  Brdmfles  Sire 
Vefey. 

Leonore  ejj>  Thomas  Müntacut 
Comte  de  Salisburi. 


lûbeau  efp.  lean  Sire  Keville  fiK 
au  Comte  de  Weflmerlant. 

lÜfîgiitc  Religteufe  î Barking. 

Eec  eec  e 
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(Dh  ».  Mari. 

Thomas  Moubray 
I Comte  Marcichal  , 
décapité  alorck  i^oî- 
cô>  Conftance  Hol- 
land 6lie  an  Comte 
de  Huntington  fans 
enfants.  Il  clt  enterré 

aux  C^hartreur  dans  Hean  Moubray  IV. 


Liflc  d’Axholme. 


Jean  Moubray  III. 
Duc  de  Nortfolke, 
Comte  de  Noitin- 
gam,  & Comte  Ma- , 
refchal  de  Warren 
Surrey  ^ dcc.  Ches'a- 
lîer  de  la  lartiere  cfp. 
Catharine  Nevill  fille 
de  Raoul  Comte  de 
Weftmcrlant.  Il  mou- 
rut 14)1. 


IGd>eau  Moubray  efp. 
1.  Henry  Ferrars  de 
Grobi.  ».  cfp.  laeques 
Perc  au  Marquis  de 
Pcrklcy.  ).  clp.  Mi- 
chîel  de  la  Pôle  Com- 
te de  Suifolck. 


Margarctc  Moubray  . 
çjp.  Robert  Howard^ 
.Cbcvtlict. 


Anne  Moubray  DuchelTè  de  Nort- 
folckc,  Comteflê  de  Noteinum,  War- 
rem,  & Surrey,  Comiefle  Marelchal- 

11c  d'Angleterre  efp.  Richard  Duc  de 
lorck  nls  fécond  d'Eduard  4.  Roy 
d'Angleterre,  Chevalier  de  Pordc  de 
la  lartiere , qui  fut  barbarement  tué 
rem,  ouircy,  iviarcicnai  javcc  Eduard  f.  Roy  d’ .Angleterre  (bn 
d’Angleterre , Chevalier  j frcrc  par  leur  oncle  Richard  Duc  de 
de  l’ordre  de  la  lartiere  Gloccftrc  fit  tuteur,  en  la  Tour  de 
efp.  Elifaberh  Talbot  fil-  ^Londres  le  Z4.  de  May  1483. 
le  de  lean  4.  Comte  de 

Dm  i.  ua. 

Thomas  Howard  9.  Duc  de  Nort- 
folckc.  Comte  de  Suney,  fit  Mare- 
ichal  d'Angleterre,  fit  Grand  Thcûu- 
ricr,Chcs'alierde  l’ordre  de  la  lartiere 
Normandie  11  mon-  I efp.  Anne  fille  d'Eduard4.  Roy  d*  An- 

rut  >4^1  gifi  3 Thct-  iglctcire  fit  de  la  Royne  Elifabcth  Wo- 

Ifort.  dcoil.  i.  cfp.  Elifal^th  Siaflbrd  fille 

d’Eduard  Duc  de  Bukiugam.  Il  mou- 
rut à Kcuninghall  iyy4. 


Duc  de  Nortfolckc, 

[Comte  Marcfchal  fit 
de  Waren,  Surrey, fit 
Nottingam  , Cheva- 
lier de  l’ordre  de  la  J 
lartiere  cfp.  Lconorc  ] on  fon  chaRcau  de  fra- 

Bouchet  fille  de  Wil- I ming^  I47f.  gift  ' 

laume  Baron  Boa*  VTheifort. 
cher  Comte  Deu  wc  en 


Shrewsburg.  Il  trcIpalEi 


Dm  I.  lia. 

Thomas  Howard  8.  Duc 
de  Nortfolckc  , Comte 
de  Surrey  , Marcfchal 


Ican  Howard  Duc  de 
Nortlblck , Chesalicf 
de  l’ordre  de  la  iar 
tierc  efi>.  Catharine 
fille  de  WillaumcBa-^ 
ton  Molms.  2.  cfp. 
Margarete  fille  de 
ican  Chedwonh.  Il 
fin  tue  avec  le  Roy 
Richard  3.  à labatail 
le  de  Boswonh  i48y. 
i22.  d’AouR.  ' 


Eduard  Howard  Chevalier  de  Tordre 
de  la  lartiere,  Grand  Admirai  d*An- 
a.a  1 ' I'îl«cr«  elp-  Alcyde  Lovcll  focur  au 

d’Anglycrre,  Morlay.  fl  ftti  tu<  a Brcft  en 

de  Tordre  de  la  i«*a 

elp.  I.  Elifabcth  fille  bc-  pretagne  1 y 1 3. 
ritierc  de  FredricTilney* 

1.  cfp.  Agnes  fille  de  Phi- 
lippe Tilney.  Il  mourut 
514.  giR  à Thcttbrt. 


Anne  dp. 
George. 


Edmond 


Elifabcth  cfp.  Robert 
Montimer. 


lenne  cfp.  Ican  Timper- 
lay. 


Margarete  el^.  Ican 
Wiadlam  de  CrawherR 


Dm  1.  lia. 

Catharine  efp.  Ican  Bour< 
Vthter  Baron  Bervets* 


Ican  Howard. 

Charles. 

Henry. 

Richard. 

ElKàbeth  Howafd  efp.  Thomas  Bof- 
len  Comte  de  \V’ilcshtre. 

Moriel  Howard  cfp.  1.  Ican  Grey  Vi- 
comte Lifle.  2.  efp.  Thomas  Knevet 
de  Bakenbam. 

Edmond  Howard  efp  loyce  fille  de 
Richard  Culpeper.  2.  dp.  Dorothée 
fille  de  Thomas  Troys. 

Dm  1.  Ua. 

Richard  Howard. 

Thomas  Howard. 

Anne  Howard  dp.  kan  Vere  Comté 
d’Oxibrt. 

Dorothée  Howard  dp.  Eduard  Stanley 
Comte  Derby. 


Elifabcth  dp.  Henry  Radilfe  Comte 
de  Suflez. 

Willaumc  Howard  Baron  Efifingam 
Chevalier  de  Tordre  de  la  lartiere  Ad- 
mirael  d’Angleterre  e(^.  1.  Catharine 
Brougton.  2.eQ>.MargueteGamage. 

Catharine  Howard  efp.  i.  Rlce  ap 
Thomas  Chevalier  de  Tordre  de  û 
lartiere.  2 efp.  Henry  d’Aubeney  , 
Comte  de  Bridgewater. 
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GODEFROY  DE  BRABANT  COMTE  ET 
SIRE  D‘AERSCHOT,  DE  SICHENE, 
BIERBEKE,  RODE,  VIERSON, 
MESIERES,  &c. 


Chapitre  /,  ' 

cfteit  troificfmc  fils  de  Henry  III.  Duc  de  Brabant,  & frète  ger- 
^ 1 main  du  Duc  lean  le  premier,  qui  par  lès  lettres  données  àl3ru- 
mardi  apres  la  S.  Catharine  de  l’an  MCC.  LXXXIV. 
lui  donna  en  partage  la  Ibmme  de  trois  mille  livres  de  terre  rente 
annuelle  quatre  tournois  compte  pour  un  Efierlin  ; laquelle  Ibmmc  il  lui 
aHignaen  hautes  & balles  juftices,  en  cens,  en  rentes,  en  terres,  prêts, 
eaux  Bols,  Vigucs,  en  hommages  & autres  iurildidions  es  villes  & villa- 
ges d’Aerlchot,  Betecom  , Werde  , Lanedorp  , Teftelt,  Millèlbrocck , 
Rillaer,  Nurode,  Houwert , Tielt , Sighne,  Beckevoirt,  Molenbecke.  Warl- 
beke,  Waenrode,  Mifeom,  Bierbeke,  Mellin,  Ham,  Neten&Neten-wcerde 
fur  la  Thiele,  Vaclbeecke  avec  lamailbn  & vivier,  &la  Hauteforell  fans 
prilée, Oiâenborch& la  haute  juftice  à Gelrode  , avec  tout  ce  que  le  Duc 
avoit  cfdiétes  villes,  villages  & terres;  item  Wavere  avec  le  bois  de  Meer- 
dael,  les  bois  nommes  Sprecd  & Bcrcmt , & le  petit  boisa  Vaelbeke;  itemfiir 
la  recepte  à Lovain  cent  quatrevingt  & deux  livres  de  rente,  à prendre 
apres  la  mort  de  Henry  de  Lovain  leur  coufin.  Touts  lelquelsvillagcs,  terres 
& biens  avec  ce  qu’y  appartient  noftre  Prince  Godefroy  & fes  luccellèurs 
dévoient  prendre  en  fief  du  Duc  & des  Ducs  de  Brabant  lubfequents , pour 
lefquels  le  Duc  relcrva  aullî  la  libre  chafle  aufdiâs  bois,  quand  en  leurs  per- 
Ibnnes  ils  s’y  trouveroient  prelènts.  Et  comme  dans  les  limites  deClitSs  vil- 
lages eltoient  comprins  l’Abbaye  d’Everbode  de  l’ordtede  Premonllrc,  la 
Court  de  Beckevoirt  appartenant  auxfreresde  l’ordre  Theutonique,  & la 
Court  à Bierbeke  appartenante  à l’Abbaye  de  S.  Nicaife  à Reims,  le  Duc  par 
Tom.  I,  Fff  fff  f lef- 
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fcfdidcs  lettres  déclaré  qu’il  ne  pouvoir  les  tranfpotter  ni  mettre  hors  de  lès 
mains  félonies  privilèges  qu’ils  en  avoient  obtenus.  &par  ainfiilles  relcrvc 
en  fon  domaine  & protedtion;  mais  pour  les  cours  d’autres  Eglifes  iufques 
au  nombre  de  Hx  ou  Icpt  (ituces  dans  le  mefme  diflriâ,  il  leslailTc  en  la 
Seigneurie  & domainedenoftre  Prince  Godefroy,  ne  fut  qu’aucune  deldiâes 
Eglifes  euflent  particulier  privilège  contredifant  à ce  tranlport. 

En  fuite  de  cefl  alTentement  le  Prince  Godefroy  donna  au  Duefonfferefes 
lettres  de  quitance  Ibubs  fon  feel  le  mefme  iour&  an  que  deffus , par  lelquel- 
les  il  rccognut  d’eftre  plainement  fàtisfiiidt  de  touts  biens  & héritages  que 
lui  pouvoient  eflre  efeheus  par  la  mort  du  Duc  Henry  de  Brabant  fon  pere , 
iniques  à la  fomme  de  trois  mille  livres  de  terre  au  Tournois,  quatre  'Tour- 
nois comptes  pour  un  eflcrlin  , félon  le  parti^e  entre  eux  faidl;  renonçant 

Îiarmi  ce  à tout  droiâ  de  fucceflîon  & chevance  qu’ancunement  competer 
ui  pouvoir  audiâ  héritage. 

Et  combien  que  celle  alUgnation  fc  fit  tant  feulement  comme  diiS  cfl  fur 
la  fin  de  l’an  MCC.  LXXXllJ-  toutesfbis  efl  il  trefeertain  que  défia  au  par- 
avant  nollre  Prince  Godefroy  efloit  entré  en  pofTeffion  de  grande  partie  def- 
diéts  biens:  car  doibs  l’an  MCC.  LXXX.  icudy  apres  la  Nativité  de  S.  lean 
Baptiflc  au  traiélé  de  mariage  entre  Arnou  Comté  de  Los  & Margarete  de 
Vianden,  noflre  Prince  eft  intitulé  Comte  d’Aerlchot  & Sire  de  Vicrlbn: 

& encor  en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXXI.  il  cfl  qualifié  Sire  d’Acrfchot 
& de  Vierfon  eu  certaines  lettres  par  lefquelles  le  Duc  fon  frere  donné  & 
confirmé  à Arnou  de  Lovain  fon  coufin  la  terre  deBreda  fa  vie  durante. 

Auffi  voit  on  qu’en  l’an  MCC.  LXXXIII.  lediét  Duc  ordonna  diverfes  loix 
& divifions  entre  fon  frété  nollre  Prince  Godefroy  Sire  d’Aerfehot  & de  a-Jnnt 
Vierfon  d’une  part,  & lean  d’Acrfchot  Sire  de  Rivière  d’autre  fur  les  iurif-  lÿS. 
dirions  qu’à  chafeun  d’eux  competoit  en  toute  la  Franchilc  & Alleu  d’Acr- 
fchot, & es  villages  de  Bethingcm,  Langdorp,  Weerde,  Tcllclt,  Gicirode, 

Rillacr , Mcirclbrocck&:  Vtheem,  comme  les  lettres  enfont  foy &ci-devant 
at  ellé  rapporté  au  large. 

Il  fe  trouva  en  l’an  MCC.  LXXXVIII.  en  la  fameufe  bataille  de  Wocrin- 
ge,  & y fit  parade  de  la  valeur  de  fon  courage  par  des  hauts  fiift  d’armes 
qu’il  exécuta  de  là  propre  main , félon  que  briefvcmcnt  nous  avons  deduiâ 
parlant  dudiâ  combat. 

Au  tellamcnt  de  lenne  de  Chaflillon  Comtefle  de  Blois  veufve  de  Pierre 
de  France  Comte  d’ Alençon  fils  du  Roy  S.  Louis  faiél  en  l’an  MCC.  XCI. 
dimanche  iour  de  S.  lulien  font  defignes  diretfreurs  & exécuteurs  d’icclui 
Ilâbeau  de  Luxembourg  Comtefle  de  Flandres  fa  coufine,  noflre  Prince  Go- 
defroy de  Brabant  fon  coufin  8c  fa  bonne  amie  Alix  Damoifelle  de  Peruwes. 

Et  à fin  que  le  curieux  aie  cognolflance  du  parentage  qu’il  y avoit  entre  HMnrede 
noflre  Prince  & ladiÆe  Comtefle  de  Blois , j’adioullerai  ici  que  Robert  Com- 
te  de  Dreux  & Pierre  Duc  de  Bretagne  elloicnt  frere  germains  : de  Robert  Ci,/,,. 
fut  procrée  lolente  de  Dreux  mariée  à Huguc  Duc  de  Bourgogne,  d’ou efloit 
defccnduc  Alix  de  Bourgogne  mere  du  Prince  Godefroy  de  Brabant:  & de 
Pierre  vint  lean  Duc  de  Bretagne,  qui  de  Blanche  de  Champagne  engendra 
Abx  mere  de  ladiâe  Comtefle  de  Blois  ; pat  ouTon  voit  qu’ils  s’attouchoient 
au  quatriefme  degré  de  confanguinité. 

Encor  en  ladiâc  année  MCC.  XCI.  lundi  apres  la  S.  Remi  noflre  Prince  Pr,m,i 
avec  lacques  de  Chaflillon  Sire  de  Leufe  & de  Coude  & Gauthier  Sire  de 
Chaflillon  fc  conflitua  pleigc  & reljxmdant  envers  Philippe  Roy  de  France 
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pour  Icin  tl’A vdhcs  Comte  d’Hay nauc  que  ledid  Roy  detenoit  à Monthlery  S.  d’Ar- 
fur  quelque  querelle,  &promircnc  leldids  Seigneurs  que  ledi(â  Comte  retour-  schot. 
neroic  en  prilbn  à la  S.  Andrien  lore  fuivanre,  ou  qu’à  ftute  de  ce  ils  paÿe- 
roient  au  Roy  la  Ibmme  de  quarante  mille  marcs  d’aigentau  marc  de  Xroics, 

& fur  ce  lui  donnèrent  leurs  lettres.  ‘ • ' ' 

119».  Par  autres  lettres  de  l’an  MC C.  XCII.  jour  de  SS.  Simon  & lude,  il 

advoUa  & o<3:roia  à Arnou  vander  Bruggen  d’Aerl’chot  de  pouvoir  don-  Pmk! 
ncr  à cens  certaines  tetres  tenues  de  lui  en  fief  iulques  à la  valeur  de 
cent  & cinquante  livres  de  Lovain;  Icavoir  elt  chafque  bonniere  de  terre 
à deux  Ibis. 

Il  compolà  encor  en  l’an  MÇC.  XCVIII.  le  lundi  devant  les  liens  de  P'”mi 
Egl.  dtS.  S.  Pierra  certain  débat  qu’il  y avoir  entre  le  Prevoft  & Couvent  de  S.  Ger- 
à lÔmw  fndc  à Lovain  d’une  prt , & Marie  fille  d’Arnou  de  Staede  près  d’Aer- 
fchot  d’autre , liir  certains  biens  & prêts  nommes  Herns-broeck,  lesquels 
elle  quitta  entièrement  au  profift  dudiû  Prevoft  & Convenf:  comme  l’on 
voit  par  les  lettres  qu’il  en  donna  foubs  l'on  leel,  lequel  eft  different  à celui 
dont  il  le  lcrvoit  en  l’an  MCC.  LXXXIV.  car  au  premier  il  porte  lambel 
à trois  pendants , & au  contrefeel  les  armes  de  Ibn  pere  & de  là  mere  mi- 
partis  : & en  ceftui-ci  il  porte  lambel  à quatre  pendants , & au  cbntrelcel  le 
Lion  de  Brabant  au  melmc  lambel , comme  le  curieux  pourat  plus  parti- 
culièrement recognoiftre  par  les  figures  deldiâs  féaux  rapportes  en  nos 


preuves.  i - 

Le  Duc  lean  Ibn  frere  l’emploia  es  principales  affaires  de  Ibn  eftat,  com-  Dimtr. 
me  auffi  fit  le  Duc  lean  II.  Ibn  nepveu , félon  que  nous  avons  fpeciale- 
Sd  men.  ment  appointe  en  divers  endroits  de  noftrc  Hiftoire.  Et  finalement  il  le  ' 
trouva  accompagne  de  grande  nobleffc  de  noftre  Brabant  en  la  fiincfte  batail- 
le de  Courtray , ou  il  perdit  la  vie  combatant  valeureulèment  contre  les  Fla- 
1301.  mens  XI.  de  luillet  Jour  de  laTranflation  de  S.Benoift  enl’an  MCCC.  II.  & 

■ ne  fut  Ibn  corps  oneques  recognu  ou  trouve. 

Senma-  Il  s’eftoit  allie  en  mariage  devant  l’an  MCC.  LXXX.  à Icnne  Dame  de  £«  W 
n.«».  Vierlbn  en  Berry  , de  Mefieres  en  Brennc , de  Livrays  & autres  belles 
terres,  laquelle  avec  ce  qu’elle  eftoit  riche  heritiere  eftoit  làns  faute  de 
trcinoble  extraction  au  Royaume  de  France , mais  des  anceftres  de  cefte  Da- 
me nous  n’avons  Iceu  avoir  autre  particulière  cognoilTance. 
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ENFANS  DE  GODEFROY  COMTE  ET  SIRE 
D’AERSCHOT  ET  DE  lENNE  DAME  DE 
VIERSON  SA  FEMME. 

IEan  de  Brabant  Sire  & Vicomte  de  MaGcres  aurai  fon  Eloge  d 
apres  à la  pourfuite  de  celte  Branche. 


J Marie  de  Brabant  euft  pour  fon jartage  les  terres  d’Aerfchot  & 
Vierlbn , & fut  premièrement  mariée  à Willaume  Comte  de  luliers,  qui 
d’elle  procréa  un  fils  aufii  nomme  Willaume  mentionné  en  lettres  de  l’an 
MCCC.  VII.  jour  de  SS.  Fabien  & Sebaltien,  mais  il  trefpalTà  depuis  encor 
en  jeune  cage  ; & quant  au  Comte  de  luliers  Ibn  mari  elle  en  elloit  ia  venfve 
doibs  l’an  MCCC.  III.  par  ou  elle  s’allia  par  mariage  en  fécond  liét  à lean 
Berthout  Sire  de  Malincs,  mais  elle  ne  joUill  que  bien  peu  de  là  compagnie, 
ellant  trelpalTé  le  XX  V.  jour  d’Aoult  de  l’an  MCCC.  IV.  lins  lailfer  aucun 
enfant  dcnoltre  Princellë,  laquelle  pour  la  troifiefme  fois  print  alliance  en 
l’an  MCCC.  XXIII.  XXIII.  de  Septembre  avec  Robert  Vicomte  de  Beau- 
mont Site  de  Povance  & Challeau-gontier  , fils  de  lean  Vicomte  de 
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BcaumoDt  & de  lennc  de  Chafteaubriant  Dame  de  Povcnce.Gucrche,  &c.  S.  d’Ai- 

Ertit  fils  de  Louis  de  Bnenne&  d’Agnes  VicomtelTc  de  Beaumont,  lequel  scuor. 

ouis  avoic  eu  pour  pcrc  lean  de  Brienne  Roy  de  Icrulàlem  par  là  femme 
Marie  fille  de  Courard  Marquis  de  Monfbrrat  & d’Ifàbcau  fille  d’Amaury 
Roy  de  lerufàlem  : de  forte  que  fon  extraâion  n’eftoit  moins  noble  qu'illu- 
lire  ; mais  il  ne  laiflà  non  plus  d’enfant  de  la  Princeflè  Marie , ains  bien  de 
Marie  de  Craon  là  première  femme  lefqucls  ne  font  rien  à nollre  propos.  En 
l’obituaire  de  l’Abbaye  d’Everbode  fur, les  IV.  Kalendes  d’Oâobre  eft  feiÆ 
exprefle  mention  de  ce  Seigneur  en  ces  termes.  Trefpas  de  Noble  Seigneur 
Robert  de  Beaumont  Sire  de  Poëncy  mari  de  Noble  Dame  la  Dame  d’Aer- 
fehot  pour  l’ame  de  qui  furent  donne  cinq  livres  de  pitance.  Noftre  Prin-  Chants  . 
celle  furvelcut  encor  plufieurs  années  & fit  diverics  donnations  à ladi&e 
Abbaye  d’Everbode , & particulièrement  de  l’Eglilc  de  Zetrud  ou  Sittaert 
près  Hugaerden,  ce  que  depuis  fut  confirmé  en  l’an  MCCC.  XXVII.  par 
Ican  Comte  de  Namur  de  qui  vrailëmblablement  celle  terre  cfloit  motivan- 
te; mais  le  temps  de  fon  trefpas  n’eft  precilcment  remarqué.  Le  féel  de  la 
Princeflè  Marie  reprefente  en  forme  ovale  une  Dame  tenant  en  la  dextre  une 
fleur,  ayant  aux  coflésdeuxjpetitsefcullbns  reprefèntants  les  armes  de  luliers 
à dextre,  & celles  de  Brabant  au  lambel  de  quatre  à feneflrc,  avec  l’infcri- 
ption  de  Marie  Comteflè  de  luliers,  le  contreféel  contient  un  lion  accompa- 
gné de  quatre  petits  elcuflbns  des  armes  de  là  mere  la  Dame  de  Vierfon , qui 
font  efeartelés  d'or  & de  guellcs. 

i 


i 

I 


Elizabeth  de  Brabant  eufl  en  partage  les  terres  de  Sichne,  S.  Ach- 
tenrode  & autres,  & fut  donnée  en  marine  i Gérard  Comte  de  luliers 
frere  & fucccefîèur  du  Comte  Willaumc  fufdiét  mari  de  la  Princeflè  Marie 
de  Brabant.  Pat  lettres  données  iout  de  S.  Martin  en  hiver  de  l’an  MCCC. 

XX.  Icdid  Comte  Gérard  avec  fà  femme  Elifàbeth  & leur  fils  aifne  Willau-  Pmvrs 
me  Sire  de  Broughe  ratifient  & confirment  à l’Abbé  & Convent  d’Ever- 
bode  certaine  concelTion  à eux  fiùiae  par  Marie  Dame  d’Aerfehot  & de 
Vierfon  Comtefle  de  luliers  focur  de  ladiâc  Elifàbeth , à celle  fin  de  pouvoir 
acquérir  biens  & héritages  en  la  terre  de  Zetrud  ou  Sittert  : & font  lefdiâes 
lettres  fcélles  de  trois  féaux  le  premier  reprelèntant  un  homme  à cheval  aux 
armes  de  luliers  & cefl  infeription,  fcel  de  Gérard  Comte  de  luliers  & delà 
Forefl.  Le  fécond  en  forme  ovale  reprefente  une  Dame  l’oifeau  fur  le  poing 
Tom.  L • Ggg  ggg  g ac- 
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s.  d’Ar-  accoftëe  de  deux  efcufTons  le  dextre  aux  armes  de  luliers  & le  fcneftre  aux 

(CHOT.  armes  de  Brabant  an  lambel  à quatre  pendants,  & alentour  féel  fècrct  d'E- 
lifabcth  Comtcflë  de  luliers.  Et  le  troincfmc  eft  petit&rond  contcnanrua 
efcuflbn  au  lion  de  luliers  au  lambel  à quatre  pendants  & ccft  efcript  fcelde 
Willaumc  Sire  de  Broughe.  Eftant  depuis  Marie  de  Brabant  trelpaflee  no- 
ftre  PrincciTe  hérita  encor  de  la  fuccemon  de  fadiâe  fœur  lesterres  de  Vier- 
lbn& Livrays,  en  Ihite  de  quoi  es  années  MCCC.  XXXV.  & MCCC. 
XLVII.  eftant  ia  veufve  le  qualifié  en  fcs  lettres  Elilàbech  Comteflc  de  luliers 
& Dame  de  Vicrfon,  elle  euft  auflî  quelque  part  en  la  terre  d’Aerfchot  ou 
iulques  à prefent  l’on  voit  la  Court  de  luliers  cidevant  poftedéc  par  les  Com- 
tes de  luliers  defcendns  de  noftre  PrincciTe,  lefqucls  nous  rcprcfenteronsfur 
la  fin  de  ce  V.  livre  de  nos  Trophées.  Quantau  trefpas  du  Comte  Gérard  il 
n’eft  prccilcment  remarqué  il  eft  toutesfois  allèuré  que  ce  fut  apres  l’an 
MCCC.  XXVI.  & devant  l’an  MCCC.  XXIX.  comme  divetfes  lettra- 
ges le  confirment. 


Blanche  de  Bradant  laquelle  André  du  Chcfnc  en  Ton  Hiftoire 
de  la  maiibn  de  Dreux  ftict  fécondé  fille  du  Prince  Godefroy  d’Aerfchot 
euft  pour  mari  Ican  Vicomte  de  Thouars,  Sire  deTalmont,  de  Maulcon  & cit/ît 
de  nfle  de  Ré,  fils  de  'Gui  Vicomte  de  Thouars  & de  Margarete  fille  de  Ican  HiftoirtiU 
Comte  d’Eu . Iclôn  que  lediél  du  Chefne  rapporte  hors  des  cicripts  du  livre  in- 
titulé  des  lignage  de  Coucy  & de  Dreux  ; mais  je  n’en  ai  veu  aucune  preuve 
ailleurs,  ni  auflipeü  trouver  les  terres  qu’elle  pouroit  avoir  eu  en  partage. 
Toutesfois  du  Chcfnc  en  fadiâe  Hiftoire  de  Dreux  diâ  exprclTemcnc  que  de 
ce  miariagc  fcroient  procrées  deux  fils,  l’aifné  defouels  Louis  Vicomte  de  ' 
Thouars  Sire  de  Thalemond , de  Maulcon,  deLifle  de  Ré;  dcChcfe&de 
Meneftou  auroit  eu  à femme  lenne  Comtefle  de  Dreux  & que  d’elle  il 
auroit  procrée  deux  fils  & trois  filles , feavoir  eft  lean  mort  avant  fa  mere , 

Simon  Comte  de  Dreux  Vicomte  de  Thouars,  Petronellede  ThouarsCom- 
tefle  de  Dreux  mariée  premièrement  i Amaury  Sire  de  Craon  & apres  à 
Clement  diâ  Triftan  de  Rouhaut,  Ifabcau  fécondé  fille  Vicomteflë  de  Tho- 
uars donnée  en  marine  premièrement  à Gui  de  Nelle  Sire  de  Mcllo  lècon- 
dement  i Ingeger  Sire  d’Amboilê,  & pour  la  troifiefmc  fois  à Willaumc  de 
Harcourt  Sire  de  la  Fcrtc-Imbaut  petit  fils  de  la  Princefie  Alix  de  Brabant 
Datuc  de  Harcourt,  Margarete  de  Thouars  troifiefme  fille  Dame  de  Chefe, 

&d’un  tiers  de  la  Comté  de  Dreux  femme  de  Gui  Turpin  Site  de  Crillc: 

• ce 
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ceque  j’ay  bien  voulu  rapporter  à finquele  curieux  en  aie  cc^noilTince,  car  S.  n’Aa- 
encor  que  lediâ  duChefnc  n’allegue  aucun  titre  par  ou  il  prouve  que  celle 
pofterité  feroit  defcenduë  de  la  Prinedre  Blanche  de  Brabant, toutesfois peut 
il  ellre  qu’il  aurat  veu  des  lettrages  pour  garantir  fon  dire  : mais  pendant  que 
de  ce  n’avons  autre  allêurance , je  croierois  plutoft  que  noftre  Princeflê  Blan- 
chcdcBrabant,  n’auroit  eu  enfants  du  Vicomte  de  Thouars  Ibn  mari  ains 
qu’elle  feroit  trefpaflee  fans  hoirs  devant  fa  focur  Marie  car  autrement  cil 
il  fort  apparent  que  comme  fécondé  fille  elle  auroit  eu  quelque  bon  partage 
tant  de  la  fucccflion  de  Ibn  pere  que  de  fa  fœur  ailnéc. 


Alix  DE  Brabant  eull  premièrement  en  partage  la  terre  de  Mcfieres  & 
apres  le  trcfpas  de  fa  lôcur  ai  I iicc  Mar  ie  elle  herira  encor  la  terre  d’ AcrlchotW acl-  ^ 
beke  & autres  fes  appcndences,  qu’elle  porta  en  mariage  à lean  Sire  de  Har-  'j, 

court  & de  Chaflclkuraut  un  des  plus  fignalcs  Seigneurs  de  la  Duché  de  Cï’ 
Normandie,  fils  de  Ican  Sire  de  Harcourt&de  lenne  DamcdeChallcIlcoraut 
& de  Lifle-bonne.  Elle  lui  donna  deux  fils  defquels  & de  .leur  pofterité  nous 
ferons  plus  ample  mention  fur  la  fin  de  ce  V.  livre.  Le  leel  de  celle  Princcllè 
Alix  reprefente  une  Dame  accoftéedcdcux  efcuflans,  le  dextreaux  armes  de 
Harcourt  à deux  Ihces,  & le  feneftre  à un  lion  an  lambel  à trois  [>endants. 

Margarete  de  Brabant  félon  le  Livre  du  lignage  de Concy  & de  i, /,>« 
Dreux  fut  religieulê  au  monaftere  des  Clarifies  Urbaniftes  à Longehamppres  '««- 
de  S.  Clou  Diocelè  de  Paris:  lequel  Cloiftre  avoir  elle  fondé  en 
MCC.  LX.  par.  Ifabeau  foeur  du  Roy  S.  Louis.  dt  urimx. 

Iekne  de  Brabant  Religieulê  avec  fa  lôcur  an  mefme  monaftere  de 
Longehamp,  ou  toutes  deux  elles  trelpaficrent  laifiknt  par  leur  vettueufe 
vie  trefgrandc  réputation  de  Sainâcté. 


Ggg  ggg  g * 
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S.  d*Ar* 

$CHOT. 


lEAN  DE  BRABANT  VICOMTE 
masieres,  sire  de  MORTAINGNE 
CHASTELAIN  DE  TOURNAT,  Scc, 


Chapitre  II. 


!^0  N mariage  fut  folcmnifé  doibs  l’an  MCCC.  avec  Marie  Da^* 
^ me  de Mortaigne Chaftelaine  de  Toumay,  fille  delean&deMarie 
de  Conflans  comme  l'on  remarque  par  ccrtaiue  lettre  de  vidimus 

I ' iaatt  I»rs •_? 1-ev 


donnée  pour  l’Abbaye  d’Evcrbode  le  premier  iour  de  May  audid 
an,  en  laquelle  noftre  Prince  le  qualifie  Sire  de  Mafieres  & de  Mortaigne 
Chadclain  de  Tournay , & en  ion  fcel  porte  un  ercuflbn'miparti  des  armes 
de  Brabant  au  lambel,  &cellesde  Vierion  de  par  là  mere:  mais  cedeallian- 
ce  autrement  heurenfe  fiit  defàiâe  par  on  fucces  malheureux  , car  nollre 
ieune  Prince  aiantlliivi  Ton  pere  aux  guerres  que  les  François  làilbiencaux 
Anglois,  laillâ  la  vie  en  la  bataille  de  Courtray  en  l’an  MCCC.  II.  au  beau 
fleur  de  Ion  eage,  làns  que  Ion  corps  fut  oocques  retrouvé  ni  rect^nu;  ce 
que  donna  occafioo  que  certain  mefehant  nommé  lacques  de  Gilrcl  s’ad- 
vanca  fept  ans  apres  ne  fefiiire  rccognoiftre  pour  nollre  Prince,  de  qui  il 
ponoit  quelque  relêmblancc,  & fi  bien  feeut  ioUir  Ibn  pterlonnage,  que 
ceux  de  la  ville  de  Lovain  le  receurent  pour  tel,  lui  domiant  cllat  chevaux 
& habillements  conformé  à Ibn  rang  & qualité  : En  cell  équipage  donques 
il  alla  trouver  la  veufve  de  nollre  Prince  à Mortaingne , ou  il  fut  receu  avec 
grande  felle  & applaudillèment  comme  vrai  Seigneur  & mari  de  la  Dame, 
auquel  ellat  il  le  feeut  aufli  maintenir  quelque  temps;  mais  cflant  la  Dame 
de  Diell  tante  de  la  Dame  de  Mortaingne  venue  pour  la  congratuler  de 
Ibn  bonheur,  elle  delcourit  aulTi  toll  l’impollure  de  ce  galand  ; car  elle  avoir 
familièrement  & doibs  fa  ieunefie  cognue  le  Prince  lean  de  Brabant,  & 

avoir 
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avoir  procuré  fbn  mariage  avec  (àdiûe  nicpfe  ; tellement  que  ceft  impa>  S.  d’Ar- 
dcnt  voyant  que  la  Dame  de  Mortaigne  revoquoit  en  doute  & failoit 
examiner  de  plus  près  c'eft  affaire,  il  6’cfchappa  (ècretement  & fc  retira 
devers  Philippe  IV.  Roy  de  France,  à qui  en  qualité  de  Mamboir  de  la- 
diélc  Dame  il  vendit  la  terre  de  Mortagne , voir  mefine  le  Roy  lui  donna 
Tordre  de  Chevallcrie  & Teuft  en  afles  grande  eftimé  quelque  temps:  mais 
eftaut  depuis  venu  au  iour  la  fàufcté  & tromperie  dont  il  avoir  ufé,  il 
fc  trouva  reduiâ  en  eftroiâc  prifon , ou  il  pallà  mifcrablemeoc  la 
reffe  de  fes  iours. 


Tom.  I. 
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CONSANGUINITE’  DE  MARIE  DAME  DE  MESIERES. 

Ican  Sire  de  Morttigne 

Chaftclain  dcTournay  rMAR  lE  Dame  de  Mortaiohe 
cfp.  Marie  de  Conflans  I ChaUcIaine  de  Tournayerp.  leandcBra- 
fîUc  d’Euftacc,  laqucl*>,  bant  SIrc  de  Melierc*  tué  à labataiUcde 
le  efp.  en  fécond  lid  ^Couitray  x ^o*. 

Huguc  d'Antoiiig  Sire 
de  Harnes. 

Thomas  Sire  de  Potcl- 


Baudewin  Chaf- 
teJaÎD  de  Tour- 
nay  Sirede  Mor- 
taigne  fils  de  £- 
verijd  Kadou  & 
de  Gertrude  . 
niepee  au  Com-"^ 
te  de  Flandre 
efp.  Hildtarde 
fille  de  HelUn 
Sire  de  Wavrln 
Senefchal  de 
Flandre.  Il 
mourut  en  Tan 
119a. 


fEverard  Radou 
le  jeune  Chaf- 
telain  de  Tour- 
nay  Sire  de 
Mortaigne  efp. 
(.Ided’Engien. 
2.  efp.  la  fille 
de  RogierChaf- 
telain  de  Cour- 
tray  Dame  de 
Ncvele. 


Dm  I.  îiâl. 
Aïnou  Sire 
de  Mortaigne 
Chadclain  de 
Tournay  efp. 
1239-  lolcnte 
de  Coucy  Da- 
me de  Piofon- 
dcval. 


Fille  ef>.  Eu- 
fiace  3.  Sire  du 
Rcttz. 


Du  3.  tia. 

Willaume  de  Morttigne  $.  d'Audentc* 
de,  tué  en  la  bataille  de  Crccy  134Ô. 

Marie  cfp.  Ican  du  Fay  Sirede  Tilletoy. 

Ifabcauerp.  Gofuin  Sire  de  Queftoy, 
Loire, &C.  2.  leau  Sire  d’Audrignies. 

lolente  Dame  de  Rummes  3c  Oflêmcr 
ci'p.  Fallrc  de  Barlamont  Sire  d’Aifem' 
l^brouck,  qui  mourut  1373. 


Du  2.  ua. 

Michiel  de 
Mortaigne. 


, ,,  ' rGîltcs  de  Mortaigne  S.  de  Potelfer, 

leSjRomeriescfp.  Ma  J fyj.  Sambre,  Romeries,  3tc.  tué 
l en  rencontre  en  Tan  1340.  elp.  Catha- 
de  Gilles  did  le  Brun  de  Barboofou. 

Conncflablc  de  F rance. 

Rudolf  mort  en  la  Fo- 
uille.! 

Arnou  Pre^’oft  de 
Canüiray  A de Seclin. 

Willaume  Sired’Onè- 
mer,  Rumes  & Tour- 
coing efp.  I . Pentccof 
: de  Luscmboiug.^  I 

2.  efp.  ICtbcau  Slocte. 

3.  eip.  lûbeau  Dame 
d’Audenarde  laquelle 
en  fécond  Üâ.  dp. 

Gérard  de  Graiidpré 
Sire  de  Rochi. 

Baudewin  de  Monai- fi„n  Sîrc  de  Landas  efp.  Marie  deLan- 
gne  efp  B^nce  Da-S^ia^  Dame  de  Warlaing. 
me  de  Landas  oc  Boa- 

^I'‘an  Chaftelain  de  Liflc  S.  de  Falcm’ 
pin , Hauoourdin , cfp.  Beatrix  de  Ncdc  » 
il  mourut  â la  bttaillcde(^urtrtyi302* 

MehaatclJ..  loinChaf- Sire  de  Freûe.  mort  rsrfi. 
tclaul  de  Liflc, qui  mou-^  mwii 

rut  1276.  elle  1311.  Marie  Religieufe. 

I lolente. 

^Mehaut. 

Hàbeau  elp.  Amou  Sire  f Gérard  S.  de  Diefl  & antres  enfans  que 
de  Dicfl  , qui  inouruMnous  donnerons  au  tome  2. 

1299.  elle  131  y.  '* 

rican  Berthout  Sire  de  Nedterfpoel  A 
Marte  em.  Ican  Bert- (autres  enfimts  qui  feront  deduiâs  au 
hout  de  BeriaerSirede  yome  2. 

Gramines,  Ameyde.  ^ 

,,,  . fRobert  Sire  de  Nevcle  Chafielam  de 

Wauthier  Sire  de  Ne-  Courtray. 

vele  Chafletain  de  ! lenne  de  Nevele  efp.  Siger  de  Gavere 
Courtray  mentionné  "l Sire  de  Boulets. 

1287»  ^Willaume  de  Nevtic  Site  d’Ooûbore. 

Willaume  Sire  d’Ofl-  r 
hpve  cfp.  I>  Dame  dc^  Roeland  S.  de  Vervi. 


l 


Raoul  Chafte- 
laîü  de  Cour- 
tray S.  de  Ne- 
vclc  cfp.  lennci 
de  Bethune,  la-^ 
quelle  efloit 
veufvc  laSy.  ^Verri. 

?^ptoes*‘ efp.  C“"  f Alard  Sire  d’Efpleret  efp.  Otharine  de 

la  Dame  de  c*  jirr  • Portes. 

Senaffe  veafVeJ  ... 

de  Waethier  de  'f  .“.‘‘fl  ™ety. 

Braine.  Il  mou-  ê,  I , 

rut  1 178.  9.  I ^ ^ Crequi.  . F,ne  )ç  Chtflclain  de  Fumes. 

d’ Avril.  Gifl  ï I , 

iFlincs.  ^Autres  filles. 


LIVRE  V* 


AUTRE  CONSANGUINITE’  DE  MARIE  DAME  DE  MESIERES. 


Evcrard  Radou  le  tDui.ltâ. 

jeune  Sire  de  Mor-  Arnou  Sire  de  Mor-  rican  Sire  de  Mortai- 
wigne  Chaflclain  dcJtalgiîc  Chaftclaiii  dejerne  Chaftelain  de 
lourimy  cfp.  ï.  Ide  IToumay  erp-IolentcSTournay  e(b.  Marie' 
d’tngicn.  2.  la  Dame  Uc  Coucy.  Cooâans. 

de  Ncvelc. 

fEurtacc  Sire  du 
Reux  cfp.  I.  Philip- 
pore  d’Antoing  diélo 
de  Harnes.  2.  Agnes 
Dame  Ueriticrc  de 
Tralîgnies. 


Marie  Dame  de 
Mortaione  ChaQe- 
laine  de  Tournayefp.  lean 
de  Drabant  S.  de  MeHcrcs 
^ tué  en  la  bataille  de  Cour- 
Itray  1302. 

^Thicry  Sire  du  Reux 
1299.  1300. 


Gilles  dia  Rîcave  fEuflaccdu  Reux. 

cfp.  Alix  de  LicneJ 

fille  Hcreticrc  de  l 'a- VFaftre  du  Reux. 

Hre  SiredeMontreul 

lur  Haifue.  fMarieCliartclaîncdcGand 

, , . - , . Dame  de  Houdain  efp. 

*^’i'K";jGenrd  d'Ennicn  Sire  dt 


Baodew  in  Chaftelain 
de  Tournay  Sire  de  i 
Mortaigue  efp.  Hil-'j 
dîarde  de  Wavrin  & 
mourut  1191-  1 


Chartclain  de  G;md<^Sottegcm,  Viane,  dtc. 

Sire  de  Houfd.im.  ® * 

Eullacc  4.  Sire  du  Sophie  efp.  Philippe  de  Li- 

Reux  cfp.  Marie  fil-  Thicry  cPp.  la  ftrur  dckerke,  Breda.  Vlven- 
Ic  de  Gilles  Sire  de  J & Heriiicrc  de  Icao  hout  • &c.  oui  mourut 
Trit  fœur  utérine  de  1 Sire  de  Vaimcs.  ,3,e 
Thiery  Sire  de  Be-  ^ ^ 

verne.  Deux  fils  Clercs. 


I Fille  maricc  àEufta- 
ce  3-  Site  du  Reux. 


Fille  mariée  à Bau-  rilàbeau  Dame  de  Pierwez 
dewin  Sire  de  Pier*^  lez  Condé  clp.  Gülis  Sire 
.wcz  lez,  Condé.  Ue  Barlamout. 


"Willaume  Sîre  de  Conde, 
BaillœÜ  , Moriames  cfp. 
Beatrix  de  ThorotteDame 
de  RooToît. 

Agnes  efî>.  Thiery  Sire  de 
Beverne  Chaftelain  de  Dix- 
mude. 

^ Hâbcau  efp.  Gérard  Sire  de 
lauche  de  de  Daudour. 

Catharîne  DamedeCaren- 
cy,Bufquoy,&c.  cft.  lac 
ques  de  Chaftillon  Sire  de 
Leufe  & de  Condé  en  par- 
tie,qui  fût  tué  i Ubttaillc 
de  Coortray  1 302. 

’lean  de  Los  Sire  d*Agî- 
mont , Gîvct , Warck , oc. 
fut  tué  devant  Brefle  en 
^Italie  1310.  Il  avoh  eij». 
Marie  de  Falui. 
lacques  Prevoft  deS.Dk>- 
,nis  à Liegemort  133S. 

fThiery  Sîre  de  Walcourt 
jRochefort,  &c.  efp.  Gcr- 
\ tnide  de  Blaokenfaem. 


Nicolas  SiredeCon- 
dé,  Baillœil,  Moria- 
mes, efp.  Catharine 
Dame  de  Careocy  , I 
V illers , Faucon,  &c.^ 
fille  de  Willaumedc 
Cayeu  de  de  Meli- 
fende  Dame  de  Vil- 
..  . . lers,  il  mourut  1293. 
F.IIe  m«r|<e  1 I«-  rallcdeS.Iran.  Gih 
ques  Sire  de  Condé , à Cambron. 

Baillœil , Moriames , 
dtc.filsde  Nicolas  dc^ 
d'ifabeau  fille  d’Ar- 
nou  Sire  de  Moria- 

nies.  Ifabcau  de  Condé 

fécondé  temme  de 
lean  Comte  de  Los^ 
qui  mourut  iiSo. 


I lolente  e(t 
jSirc  de  V 
[Rochefbrt 

Hhh  hhh  h ^ 


fThiery  Sîre  de  Wal 
siente  eft.  Wederic J Rochefort , dtc.  clp. 
ire  de  Walcourt  Blaokenfaen 

lochefbrt,  dcc.  ^Autres  enfants. 
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DESCENDENCE  D’ELISABETH  DE  BRABANT  COMTESSE  DE  IULIERS. 


XV. 

Elisabeth 
DE  Hkabant 
IDame  de  Vier- 
ibn,  Sichene,  S. 
Achtcnrode,  Lie* 
vrays,  &c.  dp. 
Gérard  Comte 
de  luliers. 


Willaume  Com- 
te . Marouiç  & 
D«c  de  lul’crs  , 
Comte  de  l'iu- 
quemom  , S rc 
de  Vicrlbn,Lic- 
vrays,;5cc  cfp.  ». 
Jenne  Hile 


Dm  r.  h(l. 

Gérard  delullcrserp. 
î,  1333.  Margarclede 
Gucidres  Dame  du 
Pays  de  Mulines-  a. 
cfp.  MargarcteCom- 
(dfe  des  Monts  & de 
Ravonsberge  tille 
d’(3tton  Comte  de 
Ravcnsbcq;c  & de 
Margaretc  Comtclfe 
des  Monts,  il  tut  rué 
en  combat  avec  Ar- 
nou  birc  de  Blanc- 
kenhem  i3'^o  18.  de 


Dm  2.  !iél. 

Gérard  Comte  des  Monts. 


( Adolf  Duede  Mons 
& luliers  inveûi  de 
la  Dajhé  de  GucU 
dres  de  Comte  de 
Sutphen  cfp.  1.  Ma- 


VVillaome  Duc  des  Monts  crée 
Comte  de  Ravensber^i, 

Sire  de  Blankcnberce,  &c.  ci'p. j _ 

<*  Anne  de  liavk-re  fa  V de  . ■!  moiim 

^ . I lu  de 

let  y gin  à ÀldiR* 


rie  tille  aifnéc  de 
Robert  Diîc  de  Bar  ^ 
2.  dp.  Ifabcau  de 


port  Comte  Palatin  Empereur.  Il 
mourut  1408.  gilt  i Aldeiiberg. 


. Margarcteefp.  Adolfdc  la  Marc- 
Ike  Lionne  de  Clcvcs. 


Comte  d’Hay-  < M;iv  , elle  mourut 


naut  2 dp.  Phi 
lippoïc  fille  d’E- 
duird  2.  Roy 
d'Angleterre , Î1 
ci'ianr;ea  Sichenc 
Si  S.  Achtenro- 
de  pour  Fan<)ue- 
mont  & mo.j.ut 
1261.  ciiFcvricr. 

Godefroy  Sire  de 
B.:rcgcm  ctp.  E- 
lilabéth  de  Cle- 
vcs. 

Wullcran  né 
1306  Prévoit  de 
Lû'ge  puis  Ar- 
chevcfquc  de  Co- 
logne irvort  à Pa- 
ris 1349.  le  14. 
d'Aouit. 

Jean  tué  en  com- 
bat en  l’Abbaye 
de  Stavclo.  ' 

Marie  de  luliers 
de-  I.  Thicry 
C<'m-e  de  Cle- 
ves.  2.  Coenrard 
Sire  de  Safien* 
berge. 


nS9.  13.  de  Février. 
Gillêm  i Aldenberg. 


Willaume  Duc  de 
luliers  né  13  >3-  Sire 
le  ViiTfon  cfp.  Ma- 


fWillaumc  Duc  de  luliers  fc  de 
Gueldrcs>  ('omiede  Zurpbs.n, 
efp  Catharliic  de  Bavière  fi’lcTi 
Comte  d’Hayna.it  & d’H  illan- 
de veufvc  de  Ion  oncle, il  niou- 
r itiqoa.  6.  de  Kevr.  elleiqoo. 


rie  fille  de  Raynaud<fi'‘^<^'«  ^ Momchufcn. 
Duc  de  Gueldres.  Il  ' 


mourut 

40!. 


I3P7-  elle 


Richarde  cfp.  Engcl- 
bert  (..omte  de  la 
Marcke. 


Raynaud  Duc  de  luliers  & de 
Gueldres,  Comte  de  Surphen, 
efp.  Marie  de  Harcourt  Dame 
d’.^crl'chot , il  mourut  1413.  le 
23.  de  luing. 

lenne  efp.  kau  Sire  d’Arckel. 


Ifnbcau  efp.  i.  lean 

d’Angleterre  Comte /o»  i.  Mari. 

de  Kent.  !•  cfp.  E^MSanchc  Sire  d’Auberchicourt. 

I tache  Sire  d’Auber-  ^ 

chicourt. 


berg. 


Rupert  Evcfqoe  de 
Padei  borne , mort 
1394. 


WTIaume  né  t37i. 
dclîgnc  Evclquc  de 
Paderborne  & Ar- 
chcvcfquc  de  Co- 
logne puis  Comte 
de  Ravensberge  cfp.  B 
i4tf.  Anne  de 
Tcclenborg  fille  au 
Comte  Nicolas  de 
d’Amie  de  Meurs. 


Marcarete  efp  Ot- 
ton  Duc  de  Bninf- 
wyck. 


Dm  1.  l!3. 
Philippine  cfo.  13^2. 
Ciodetroy  Sire  ’ 
Heynsbetge. 


de 


Elilabefh  cfp. 
FreJric  Comte  ^ 
de  Lcyuingcn. 

Auites  filles. 


[^Aone  de  Leyningen 
cfp.  Swer  d’Abcoude 
S.  de  Gaesbeck,  Pot  3 
te , Strycn  , Ac.  Il 
mourut  1400. 


flacques  S.  d’Abcoude  , Gacs-  • 

‘bcck,  Puîte, Strycn, Wyck,&c.  (Dm  i.  Uâ. 
Marclchal  d'Haynaut , cfp.  i.jAnthotne  d’Abcou- 
lenne  de  Ligne.  2.  Margarat<dc  A de  Gaesbeck 
de  Scoonvorll  Dame  de  Dit.-] né  142t.  mourut 
pcnbeck,  Craenendonc,  Ac.  Il  [1429, 
mourut  14^8.  ' 

lenne  cfp.  Ican  de  Namur  Sire 
de  Winendalc,  Ronfe,Ac.  puis 
Comte  de  Namur. 

lolente  efp.  Hubert  S.  de  Ca- 
lembourg,qui  mourut  1424.  el- 
i'  '443- 


lolente  de  L^ningcn 
cfp.  Arnou  Sire  d’Egv 
moDljlfelfteyn,  Ac.  | 


7can  Sire  d’Egmont  cfp.  Marie 
fille  de  Ican  Sire  d’Arckel  A de 
lenne  de  luliers, ü mourut  145'!. 
4.  de  lanvicr  elle  1415'.  le  20.de 
luilleC. 

Willaume  Sire  d’ifcifteyn  cfp. 
Anne  de  Henin  tille  au  Sire  de 
Bolfu  , il  mourut  i4ft.  31.  de 
.Décembre,  elle  1460. 
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Hors  y Marquis  du 
Ponte  cfp.  1426.  jour 
de  S.  Mathieu  Marie 
de  Hai  court  Corn- 
rclFc  d’Aumale , du 

J Mayne , Delbeuf,  &c. 

S Dame  du  paysd’Acr- rvvillaumc  né  Mfé. 

Ichot  vcurvc  de  Ray.  Oùc  de  luliers  & des 
naut  Duc  de  Goel-  Mot, s , Comte  de 
dres , ,l  mourut  du  Ravensoerge  , Blan- 
v.vant  ÿ fou  pere.  kenberge,  & Heins- 
1429.  Gill  i Alden*  berge  cfp.  i.  I4'i. 
■^^5*  (lâbeau  de  Nallou 

Dame  de  Heiiisber. 
ge  y Blankenberge , 

Gérard  apres  fou  on-  Dicil  & Sicheue  y 4 
de  Duc  de  luliers  éc  ^'hallclaine  d’Anvers 
d»s  Monts  , Comte  fîlic  au  Comte  de 
de  Ravensberge,  in-  Sarbruge  morte  1479. 
vefU  de  Guddrcs  & i-  cfp.  i4Si.  Sibillc 
Zutphene  , inHitua  de  Brandenbourg , il 
l’ordre  de  S.  Hubert  mourut  isn.  6.  de 
1444.  il  vendit  GueP  Septembre  elle  ip4. 
dres  de  Zutphen  à<9  de  IuiMet,gUrem  i 
Charles  Duc  de  Brd  Aldenbcrg. 
bant  & de  Bourgogne 
le  ao.de  luillet  1473. 
efp.  Sophie  fille  au 

Duc  de  Saxe,  Angrc  Adolf  tué  devant  le' 
dt  Wcfttàlic.éc  mou-  Chafteau  de  Thom- 
rut  147  f.  gi(l  i Al-  berg  , gill  i Nidcc* 
denbcTg  , elle  gül  à ken. 

.Nideckeo. 


Sophie  cfp.  Bernard 
Piince  d’Auhalc. 


ÏDm  I.  liJl. 

\ Willaumc  mort  jeu- 
jnc. 


Du  a. 

Marie  Ducheffe  de 
lultcTs  dt  des  Monts, 
Comtefle  de  Ravens- 
j berge  , Heinsberge  , 
>4  Blanckenberge , 
cfp.  ifio.  I.  d’Oclo- 
bre  Ican  Doc  deCle- 
ves,  Comte  de  la  < 
Marcke,  Sire  de  Ra 
vcftcyn  , Gennep  . 
Dinflaken  , Holtc , 
Borne,  dtc.  11  mou- 
rut i5’39.  6.  de  Fé- 
vrier. elle  if4i.  29 
d’Aouft  il  gift  ï Cle- 
ves  , elle  aux  Char- 
ktrcui  ï Grave 


’VVillaume  né 
28.  de  luillet  Duc  de 
Cteves  t luliers  , de 
des  Monts , Comte 
de  la  Marcke  4 Ka 
vciisberge  , Sire  de 
Heinsberge  , Rave- 
ll'-’yn  , winendale , 
Tborout  , Gennep  . 
dtc.  dp.  if46.  26.  de^ 
luillet  Marie  d’Au- 
llricc  fille  de  Fcrdi- 
n.ii;d  depuis  Empe- 
reur,il  mourut  I )9i. 
i>.  de  lanvier  elle 
lySi.  11.  de  Décem- 
bre giircnc  à Duüêl- 
dorp. 


rCharlcs  fredric  né 
lyyy.  28.  d’AvrrI , 
mourut  à Rome 
i57f.  le  9-  de  Fe^ 
vricT  gill  au  College 
des  Allemam-illcc^ 


Ican  né  1^63.  Dud 
de  Clevcs,  luliers, 

de  des  Monts,  Com* 
te  de  Marck  , Ra- 
vensberge,  dtc.  efp. 
!•  I s8f.  tè.delutng 
lacqueline  de  Bae^ 
den  morte  »y9'.  a. 
dp  1,99.  Anthoi- 
nette  de  Lorraine , 
il  mourut  2 y de 
Mars  1609  die  18. 
o’Aoull  ,610,  fans 
entants. 


Sibillc  née  If  ta.  efp. 

ifay.  Ican  Fredric  . t?. 

Duc  de  Saxe  Elcc- 
tcur,  elle  mourut 

elp.  Albert  Fredric 
Marquis  de  Bran- 
denbourg. 

Anne  née  Éfif.  ma- 

rîée  if39.  à HenryS.  . . 

Roy  d^\ngletctrc  di  ® 

apres  répudiée,  die 

mourut  If f7.  .6.  de  Ç';'nue 

luillet  gill  à Lon  S ** 

dres.  ® bourg  Duc  en  Ba-* 


Anne  elp-  Ican  Com- 
te de  Meurs  en  Scr- 
werden. 


Amélie  née  jf,7.  »«  , , -, 

mon  If 56.1c  ..  de 

Mars  fans  alliance,  c en 

V Sweybrugge  , Duc 

en  Bavière. 


Sibillc  efp.  I.  Phi- 
lippe Marquis  de 
Baedcn.  2.  Charles 
Archiduc  d’AuÜrtcd 
Marquis  de  BurgaOd 


Tom.  I. 
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j8(î  TROPHEES  DE  BRABANT 

DESCENDENCE  D’ALISE  DE  BRABANT  DAME  DE  HARCOURT 
ETAERSCHOT.  » 


) 


X V. 

Alix  de  Bra- 
n A N T Dame  de 
Melîcrcs  puis  . 
d’Acrfchot , 5cc. 
efp.  tcan  Sire  de 
Harcourt  » Chafte- 
leurauty 


'lean  crée  Comte 
de  Harcourt  en 
Normandie , Sire 
de  Mciîcres , Cha* 
ftclcurtut^&c.cfp., 
Ifabeau  de  Parte 
niy,  il  fut  tué  en 
la  bataille  de  Cre> 
cy  134*^.  coinba- 
tant  pour  le  Fran- 
çois. 


’lcan  Comte  de 
Harcourt  Sire  de 
Mdicrcs,  &c  efp. 
Blanche  de  Pon- 
thieu  Comteirc  < 
d'Aumale  rillc  de 
Icaii  & de  Catha- 
rinc  d'  Arthois  , il 
t\u  décapité  i3ff. 


Louis  Sire  d’Acr- 
fchot & deChalle- 
leuraut,mort  13^6. 
fans  eufants. 


Alifede  Harcourt. 


Godefroy  de  Har- 
court Sire  de  la 
terre  d’Acrl'chot  1, 
tint  le  parti  des 
Aiiglois  contre  les 
François  & mou- 
rut en  l’an  13^6. 
.fans  CQ&nts. 


Icnnc  de  Harcourt- 


lean  Comte  de  j 
Harcourt  efp  Ca-J 
tharinc  fille  de  ■> 
Pierre  ' Duc  de 
Bourbon. 


Icnnc  efp.  Raoul 
de  Coucy  Sire  de 
Moimnirail. 


lacqucs  Sire  de 
Mclicrcs , Mont- 
gommert , LîJIc  » 
&c.  efp.  Icnnc 
d’EngieuDamc  de 
Havrech,  Villers, 
&c.  vcutVc  de  lean 
Sire  de  \V’'crchin& 
de  Nicolas  Sire 
jd’Auxi,  elle  mou 
iruc  12.  de  May 


Philippe  de  Har- 
court Sire  du  Pays 
d’Aerfehot  « &c. 
cTp.  lenne  d’Ailly 
laquelle  cfpoatâ 
apres  Corneille  de 
Gavre  Sire  de 
Lens. 


Robert. 

Chartes. 

i,Louis. 


’lcan  Comte  de  Harcourt  , Sire 
d’Aerfchoi  apres  Ibn  oncle  Phi- 
lippe efp.  13  Marie  d’Alençon  A 
Dame  de  Maicnne  & d’Kibeuf 
fille  de  Pierre  Comte  d’Alençon. 

Charles. 

Louis  Sire  d’AcrfchoiEvcfquede 
Rouen. 

lenne  efp.  1 39 i.Willaumc Comte 
de  Nainur,  mon  i^iS. 

Ifabeau  efp.  Humbert  de  Tbore 
Sire  de  Villers. 

Blanche. 

Margarcte  efp.  lean  Sire  d’Efiou* 
tevilic. 

Catliarine  AbbcHe  i Fontevraut. 
Anne  Prieulê  à PufTy. 

Philippe  de  Harcourt. 


Loques  de  Harcourt  Sire  de  Me- 
fietes,  Havrech,  Momgommcri, 
Villers,  &c-  efp.  Margarcte  de  D 
Melun  Comeefle  de  Tancarvillc, 
il  fut  rué  au  Chafiel  de  Partcoay 
J4J3. 

lean  Evefuue  d’Amiens  & de 
lournay,_  Ârchcvelquc  de  Nar- 
bonc.  Sire  de  Havrech. 

ChrUiophre. 

^Ican  de  Montmorency  Sire  de 
I Bcaufiut. 


WniauiTie  de  Har- 
court Sire  de  la 
Ferte-imbaut  clp 
1.  la  Dame  de  Ccr- 
non.  t.  Ifabeau  de< 
Thouars.  a.  Pé- 
tronille de  Villers  , 
Lille-Adam  veuf- 
vc  au  Sire  de 
Montmorency. 


(Du  I.  lia, 
lenne  efp.  Hugue 
de  Montmorency 
Sire  de  Bcaulàui.  * 

Maricelp.i.  Louis 
V îcomtc  de  BrolTè. 
2.  Colard  d’Eftou* 
tcvillcSircdcTor- 
cy. 

Margarcte  efp. 
lean  Sire  de  l'c- 
ricfcs. 


Antoine  tué  à la  bataille  de  Ver- 
nucil  1424. 

Hugue  mort  avec  (bn  frère  14x4- 

Catharine  Dame  de  BeauCiut  & 
d’Acrfchot  par  relief  efp.  1.  Lau- 
rent de  S.  Beuve.  2.  efp.  1424. 
Mathieu  Sire  de  Roye. 

Blanche  efp.  Robert  de  Harcourt 
Sire  de  Beaumaisnil. 

Marie  AbbefTe  à Fontevraut  mor- 
te 1461. 


^Margaretc. 
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flrtn  de  Harcourt 
Comte  d’Aumale, 
I n^)rc  à la  journdede 
I V'crmtcil  1424.  du 
.viv.iltdefonpcrc. 


Dh  Z-  Hét.  TFrançois  Duc  de  Lorrunr 

Anthoiue  Duc  de  Lor-  & de  Bar  cfp.  Chrdfticnnc 
raîne  de  de  Bar  dp.  Rc» J de  Dancinarke.  Il  mourut 


fRciuJ  Duc  de  raincCc  dcmrcldKcldeU 
Lorraine  de  Bar  I3oarbr)si  Damc^iHf- 

Ide  Calabre.  &c.  de  Mcrcucur.  Il  mou-  i 


( Marie  de  Harcourt 


Frcdric  Comte 


t^“'"D'L‘‘'d’Aal  Sire  ^ 

le.  Dame  d Açr*  d»rn  «î'^ot  bile  au 


de  Calabre,  &c.  de  Mercueur.  Il  mou-  , ,, 

cib.  1.  lennc  de  ‘W-  NtcoIas’Duc  de  Mercucur 

Harcourt,  ^ , . ‘•'‘P'  '■  M»rgareie  d’Eg- 

lippotc  d’Ec*  "SLIaude  de  l/orramc  mont.  i.  lennc  de  Savoyc. 
mont  fille  au  Duc  de  Guife,  Auma-  3.  Icnne  de  Lorraine. 

Duc  de  Guel-  |c,  Muync,  & d’Elbcuf 


tchotefp.  i.eiH’an  Duc  de  Guel-  le,  Maync,  & d Elbeuf 

140c.  Renaud  Duc  u^"J°Vdres  II  mourut  ^^^nce  de  UinviUc  cfp.  Anne  efp.  i.  René  de  Naf- 

de  lulicrs  & de  Moi.  Anthoinette  de  Bour-  fou  Prince  d’Oranfçe.  1. 

Gucldrcs.qui  mou-  bon  , il  mourut  lyjS.  Philippe  de  Croy  , Duc 

rut  i4iî.  1.  efp.  en  Ducheiledc  l^r-  gf  j»{ci  les  Ducs  de  (.d’Acrfchot, 

I’ati4i6.i4.debe-  Margaretc  cfp.  Guife  & leur  Branche, 

vricr  Robert  Prince  René  Duc  d'A- 

de  lulicrs  éc  des  > ^ ’ lencoii.  Cardinal  Arche- ^Pl^jljppç  Sire  de  Crov, Duc 


bon  , il  mourut  ifjS. 
& d'ici  les  Ducs  d< 
Guilè  & leur  Branche. 


Lniur-  j icm  xiiiiuu  u vyruii^v. 

If 3S.  I Philippe  de  Croy,  Duc 
:s  de  l,d’Acrfchot. 


Monts , qui  mourut  mourut  | 

1419.  aull»  fans  en-  ‘470*  I 

films.  ^ elp.  An- 
thoinc  de  Lorraine 
Comte  de  Vaude-  ^ ^ 

mont,  qui  releva  la  Henry  Evcfquc 
terre  d’Acrfchot  ^ ^ 

apres  la  mort  de  Therouaiie  , 


len^'on.  fPhiüppc  Sire  de  Croy, Duc 

velquc  de  Narbonne  d’Aerfehot  , Marquis  de 
Evelquc  de  Mets.  Rcnty  , Comte  de  licau- 
Icnnc  cfp.  Char-  . . r-  ..  . mont,  cfp.  Anne  de  Croy 

Iles  d’Aiiiou  Evcfquc  de  Mets  pHncenc  de  Chimay  , Da- 

Comic  du  Mai-  erdunpuisCom-  me  d’Avcfnes.  z.  cfp.  An- 


de  Mets  6t  de 
Therouane  , 


i te  de  Vaudemunc. 


ne  de  Lorraine. 
if49. 


Louis  oncle  de  fa  niort  14SÜ.  lolentc  cfp.  \Vil-  Dombcle  , inoit  à la 
femme.  Il  mourut  laume  Lautiiravc  Pavic  ifif. 

1447.  ’j^de  tlcllc.  ^P°“f  le  François. 

Icnne  Comteffe  de  ^P-  Ph>- 

Harcourt  efp.  lean  te-  n^hilirec  Sire  de  fHcnry  Comte  de  Por- 

Sirc  dcRicux,dont  lr>?ntf^a\Jrrr-h,.p  & Bc:iumont  Sire 


lolente  cfp.  Wil- 
laume  Laïugrave 
^dc  flcllu. 


François  Comte  de  1 . 

Loni^fe,  mort  à lu  Charles  Comte  de  Porcean 
bataille  de  Pavic  if2f.  L.fp^  Françoife  d’Amboife. 


^rnde  pollerité. 

WH  laume  Comte 
de  Tancarvülc  cfp. 
lolcntc  de  Momfori 
dicte  de  Laval,  dont 
Icnne  mariée  à Reiic 
< Duc  de  Lorraine. 


NalUm  en 
bruge. 


Wtl  laume  Archcvcfquc  de 
Toledo  Cardinal , mort 

Philippe  Sire  de 

Crov.  Acrfchüt  “ Beaumont  Sire 

Rcnty  Reux  * Croy,&c.  cfp. Char- J Charles  Evcfque  de  Tour- 
Chevre  &c  * lottedeChartcau-briant,  nay,  mon  ifd4. 

Corme  de  Por-  Ü 'î'4-  giU  d 


Marie  de  Harcourt  Margaretc  Darne 


Chèvre,  &c.  ‘™taaev. 
Corme  de  Por.  '' 

Catharine  Reli-  ceau  & de  Beau-  ^ofcean. 
deufe  à Üroe.  mont  efp.  I.vc  J vTr-,t„,_ 
^ quelinc  de  Lu-  V\illaum 

xemtxiurg  , i]  f'jiMarqi 
mourut  ifîi.eid  “C j 
tv....  àPorcean. 


Porcean.  Robert  Archcvcfquc  de 

Cambray,  mort  iff6. 

Willaume  Duc  de  So- 
fia Marquis  d’Aerfehot,  lacquclinc  de  Croy  cfp. 
Sire  de  Chievres,  Hc-  Amhoîne  Marquis  de  Ber- 
verlc  , Rotfclaer  , &c.  ges* 
cfp.  Margaretc  de  Ha- 


Comtcire  de  Tan-  la  terre  d’ Ait- j mal,  il  mourut  ifai.  Hcicnc  cfp.  Jacques  de 

carville  Dame  de  Ichot  i4ff.  cfp.  r^nr-  fans  enfants.  Luxembourg  , Comte  de 

Havrech.Mon;  Arr.hoirre  Sire  de  J üavte. 


gonimcri,  &c.  cfp.  Croy,  Rcnty,  SweibnufL*  Evcfquc  de  _ 

Jean  Baltard  d’Ur-  Reux , Chievres , Vcldeiiis  ^ * iThcrouauc.  Charlotte  de  Croy  Abbcfic 

Icans  Comte  de  Beaumont,  Por-  ‘ Gillcngien. 

DunoU  & Longue-  cc.in,&c.Ilmou-  in,b,-au  cfp.  Gui 
*47f.  d’EltüutevIllc. 


/ f Adrien  de  Croy  Comte  du 

lacqiicHne  de  fFrcdrîc  Sire  du  Reux  , de  Mc- 

Crov  femme  de  Ar,.  i ..«.k—...  i mn. 


&c*  efp.  Lamberte  de, 
leai)  Sirc  de  Lin-  Brimeu. 
gne  & de  Bail- 
lœil. 


lean  de  Croy  Si- 
re du  Reux  cfp.'* 
lennc  Dame  de 
•Crcfqucs. 


Ferry  Sire  de  Fremcfcii. 

Euflacc  Evciquc  d’Arras, 
lolcntc  efp.  Claude  de  . . . -, 

Baudras  Sire  de  Molin  wp*  \ i* 


i.comtc  de  Dreux. 


fEuflace. 

lean  Sire  de  Crcfqucs  ] 

cfp.  Lcouore  de  Thic-<  Euftacc  Sire  de  Crcfqucs 
jics.  I cfp.  Anne  Dame  de  Noirt- 
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' TROPHEES 

TANT  SACRES  QUE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

D E 

BRABANT. 

LIVRE  SIXIEME 

CONTENANT 
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HENRY  DE  BRABANT  DICT  LE 
JEUNE  LANTGRAVE  ET 
SIRE  DE  HESSE. 

J ‘ ‘ 

La  mort  de  fon  pere  Henry  II.  Duc  de  Lothicr  Sc  Brabant 
advenue  en  l’an  M C C.  X L V 1 1.  il  demeura  en  alTés  petit  dts  lm- 
eage  foubs  la  tucele  de  la  Ducheflê  Spphie  (à  mete,  laquelle  * 
travailla  grandement  pour  fe  mettre  en  poflèrtion  du  Lantgraviat 
& pais  de  Thuringe  , lequel  eftoit  efeheu  a noftre  Prince  Ibn  fils 
par  le  trelpas  de  ion  grand  opcle  Henry  diâ  Rafpe  dernier 
Lantgrave  de  (bn  Lignage  & dieu  Empereur , à quel  ' efied  elle 
le  tranfporta  mefme  audiA  pais  • mais  elle  trouva  que  Henry  Mar- 
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Laht-  qais  de  Mcylèn  fils  d’une  fienne  tante  avoit  défia  à force  d’armes  oc- 
Di  h's  meilleures  places  & fortreflës  5 tellement  que  confiderant 

S£,  les  difficultés  <jui  le  prefentoient  pour  lever  le  pied  à fon  compétiteur, 
elle  fut  donfeillee  de  s’accorder  avec  lui , iugeant  qu’il  valoir  mieux 
de  s’aiTeurer  d’une  bonne  partie  que  de  fe  mettre  à l’hafàrd  de  perdre 

Divifin  le  tout.  Ils  parugerent  doncqnes  le  pais  en  forte  qu’au  Marquis  de 

demeura  tout  le  diftriél  fuperieur  avec  le  titre  de  Lanrgrave  de 
Çîvaxt,  Thuringe , & à noftre  Prince  demeura  la  partie  inferieure  avec  titre  de 
Lantgraave  de  Heflè. 

En  l’an  M C C.  L X X I X.  par  lettres  données  à Bruxelles  iour  de  Prmtt 
S.  Catharine  , noftre  Lantgrave  déclaré  qu’a  l’inftigation  d'aucuns  fesflf  "*- 
conlèillicrs  il  avoit  demandé  à fon  nepveu  lean  I.  Duc  de  Brabant 
Rnncia.  part  *en  aucuns  alleus,  héritages  & acqueftes  qu’il  avoit  iugé  lui  devoir 
/««>••  toucher  de  la  mort  de  fon  diét  pere  le  Duc  Henry  1 1.  mais  qu’aiant 
jtBri-  lut  ce  eu  meilleure  information  de  (es  amis  & des  Pairs  de  Brabant,  il 

*«*•  lui  eftoit  apparu  qu’il  n’avoit  fi  bon  droiâ  & aâion  comme  il  s’eftoit 

imaginé,  & que  par  ainfi  il  renonce  & quitte  de  fon  propre  mouvement 
& volonté  pour  lui  & pour  les  hoirs  & fucccftêurs  au  profid  du  Duc 
fon  nepveu  luldiâ  toute  ladiâe  pretenfion,  avec  tout  le  droiâ  de  fuc- 
ceffion  qu’en  aucune  manière  lui  pouvoir  competeres  alleus,  héritages  ou 
acqueftes  pofTedés  ci-devant  par  le  Duc  fon  pere  & comptinfes  £ns  la 
Duché  de  Brabant:  promettant  en  outre  de  renouveller  cefte  renoncia- 
tion & quitance  pardevant  Rudolf  Roy  d’Allemagne , & tontes  autres 
Courts  la  & comme  fon  diâ  nepveu  le  Duc  trouvent  convenir  pour 
fa  plus  grande  alTeurance.  Lelquelles  lettres  forent  féellées  par  noftre 
Prince  Lantgrave,  & à fa  requifition  par  lès  lôeurs  Mehaut  Comtcllc  d’Ar- 
thois  &de  S.  Pol,  8r  Béatrice  diâe  Dame  de  Courtray,  & par  fes  con- 
fins Robert  Comte  d’Arthois,  lean  de  Haynaut  & Henry  de  Lovain 
Sire  de  Herftal. 

Et  bien  que  le  Lantgrave  Henry  tint  fa  refidence  & Court  ordinaire 
dans  Ibn  pais  de  Heftè,  touteslbis  ne  laiffà  il  de  tenir  bonne  correfpon- 
dence  & amitié  avec  les  Ducs  de  Brabant  fon  frere  & ncpvai , comme 
l’on  peut  voir  par  ce  qu’en  diverlès  occafions  avons  rapporté  ci  deffiis: 
mais  comme  les  autres  aâions  particulières  de  noftre  Prince  Henry  & 
de  ceux  d«  fa  pofterits  ne  font  fl  exaâement  venus  à noftre  eognoilTance,  , • r 
& qu’auffi  ils  ne  peuvent  fervir  precifement  à l’Hiftoire  de  Brabant, 
ic  n’ay  voulu  entreprendre  d’en  Aire  Ici  un  récit  pliis  ample,  remet- 
tant le  curieux  aux  Hiftoires  d’ Allemagne,  W en  divers  endroiâs  les 
vertus  héroïques  en  guerre , police'  & religion  des  Princes  de  ce- 
fte Branche  font  cognuës  & mentionnées.  Pour  toutesfois  au- 
cunement monftrcr  la  fiicceffion  àps  Prinçes  L<witgmve$  de  Hef- 
fe  , efquels  le  très-haut  ôt  tres-ilhiftre  iàng  de|  Pvc$  de  Brabant  eft 
continué  en  ligne  rpalcnlinc  iniques  à preftus  , l'ay  bien  von-  Rerff 
lu  ici  ioindre  une  table  de  leur  genealqgie  félon  .que  ie  l’ai 
fccu  adiufter  par  les,  eferipts  des  aiscbeuns  qui  font  venus  à mes  ius. 
mains.  , ■ 1 ' ■ ‘ 

Noftre  Prince  (c  maria  pour, la  preip'Ctcfois  ^ Afoyde  fneur  d’Al- 
bert le  grand  Duc  de  Biunfwich; , depuis  pr>»t  alliance  i Ma- 
thilde 
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thilde  fille  de  Thiery  Comte  de  Cleves , & poar  la  troifiefme  fois  Laht- 
contrada  mariage  avec  Anne  fille  de  Louis  Comte  Palatin  du  Rhin  aaavas 
Duc  en  Bavière  foeur  de  L’Empereur  Louis  quatriefme , & finale-  “ 
ment  trelpallâ  en  l’an  MCCC.  Y III.  au  foixante  troificlnK  de 
fon  cage. 


SUITE  DES  PRINCES  LANTGRAVES 
DE  HESSE. 
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SUITE  DES  LANTfcRAV.ES  DE  HESSË  DU  SANG 
DEBRABANT. 


XIII 


Dm  1.  liû. 
Otton  Lant> 

frave  de 
Icflc  cfp. 
Adelede  Ra*- 
vensbcrgCfil 
mourut  17. 
de  lanvier 

ijiÿ. 

Louis  Evef- 
que  de  Mun* 


Dm  1.  U3, 
Henry. 


Hcnbi  de 
Brabant 
Ldtntgravc 
& Sirc  de 
Hcflè  cfp. 
f . Aleyûe  , 
de  Bninf-  J Sophie  efp. 


lesD  efp.  A- 
leydc  de 
Bninfvryck. 


wjrck. 

2.  M^aut 
de  Cleves, 

3.  Anne 
Comteilc 
Palatine 
DucheiTe 
de  Bavie* 


Otton  Com- 
te de  Wal- 
dcck. 

A^es  fem- 
me du  Burg* 
grave  dcNo* 
rimberge. 

Ifabeau  efp. 
i.Ican  Com- 
te de  Seyne. 
a.  Gérard 
Comte  d'£p- 
fteyn. 

Mehaut  erp- 
Godefroy 
Comte  de 
Sigenheym. 

Aleyde  efp. 
Bernard 
Comte  de 
Hcnnenbcrg. 

Anne  efp. 
le  Baron 
d’Ochftn- 
fteyn. 

Fille  mande 
au  Comte  de 
Gorits. 


Henry  Lant- 
grave  de 
Hcffe  cfp. 
Aille  6Ile  au 
Lamgrave 
de  Tnurin-  • 
ge.  1.  Ma- 
thilde de 
Cleves , il 
mourut 
1376.  elle 
137?- 


Henry. 


Otton  Ar- 
chevefque  de 
Magdcn- 
bourg- 


Dm  ï»  lis, 
Henry. 

Otton  Lant- 
grave  deHeffe. 


Uàbeau  efp. 
Otton  le  long 
Duc  de  la  balle 
Saxe. 


Alix  efp.  Cafi- 
mir  Roy  de  Po- 
logne. 


lutte  efp.  Ot- 
ton Duc  de 
iBrunfwyck. 


fDmtJtS. 
Louis  Lant- 
grave  de  Heflê 
Comte  de  Si- 
genhetm  & 
Ntdde,defîgnd 
Empereur  cfp. . 
Anne  fille  de^ 
Fredric  Elec- 
teur Duc  de 
Saxe , il  nnon- 
nit  I4f8.  jour 
de  S.  An^ot- 


Louis  Lant- 
grave  de 
Hefle  en 
Grîbben- 
fleyn  cfp.  ‘ 
Margarete 
Comtefle  de 
Spaeoheym. 


Anne  efp. 
Albert  Duc 
de  la  baHè 
Saxe. 


’Hcrman  Lant- 
grave  de  Hcffc 
efb.  Icnne  de 
Naflbu  en  Sar- 
bruge.  a.  Mar% 
g^te  fille  du 
üniggrave  de 
Norimbergue , 
il  mourut  1414. 


Otton  ^ant- 
grave  en  Grib* 
Dcnfleyn. 


Anne  Abbefle 
à Ifenac  ordre 
^de  Cifleaux. 


f Louis  3.  Lantgra- 
ve  de  Mcflc  cfp. . 
Mehaud  de  Wir*y 
temberg.  Il  mou- 
rut 1471. 


fWillanme  PaUiié 
Lantgrave  de  Heflê 
eip.  Anne  de  Bruof-  ^ 
wyck  , U moorut 
lyif.  18.  de  Fe« 
vtier. 


Fredric. 


Henry. 


Fredric. 


Margarete  e(b. 
Henry  Duc  de 
Brunfwyk  A 
Lunenborg. 


Agnes. 


EHfabeth. 


Agnes  efp.  Ot- 
ton Duc  de 
Brunfwyck  & 
Gotnngen. 


t^Annc. 


Iflibcan. 


Herman  Arche- 
vefque  de  Colo- 
gne, morttfoS. 
17.  de  Novemb. 


Elifabethefp.Iean 
Comte  dcNallbu 
en  VVetIbourg. 


Henry  Lantgrave 
en  Me^rg  cft. 
Anne  Comtefle 
de  Catfeoellebo-' 
ge , fille  de  Hii- 
lippe  le  vieil.  Il 
mourut  1483. 


Willaume  le  noir 
Lamgrave  efp.  i. 
lolente  de  Lorrai-  ^ 
ne.  X.  efp.  Anne  de  ^ 
Mecklenbourg.  Il 
mourut  ifoÿ. 


Anne  Religieufe  i 
^Aupeuberge. 


|Wîllaume  le  jeune 
' Lantgrave  en  Mar- 
purg  Conue  de  Cat- 
fenellebc^e  e&.  Ifà* 
beau  Ccunteflfe  Pa- 
latine du  Rhin  « il 
mourut  lyoo.  fkoa 
hoirs. 

EliliÜKth  efb.  leait 
Comte  de  NafTou 
& Dillenboorg. 

Mehaut  efp.  lean 
Duc  de  Cleves 
Comte  de  U Marc- 
ke. 

Fredric. 

Louis. 


Henry. 
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Anne. 

Mehatu. 

Elifabeth  efp- 1 • Louis 
Comte  Palatin  & 
A ^ Sweibruge , Duc  en 
Bavière.  2.  George 
Comte  Palatin  en 
Siinmcreii,  Duc  eu 
Bavière. 

Mehaut  efp.’Conrard 
Comte  de  .Teclem- 
bourg. 

Catharine  efb.  Adam 
Comte  de  Bcichlin- 
^n. 


Dm  ï.  lia. 

Willauinc. 

Dm  1.  lia. 

Philippe  Lantgrave 
de  Heflc  Comte  de 
.Catiencllebc»c  , Si- 
B ^genheym  , & Nidde^ 
clp.  Chrerttenne  tille 
de  George  Duc  de 
Saxe,  Il  mourut  M67. 
le  dernier  <if  Mars. 

Magdalene. 

Eliûbcth  efp.  lean 
Duc  de  Saxe,  fans 
entants. 


LIVRE  VI. 


!9f 


w*  I.  sa. 

Otton  Lantgrave  de 
Heflè  e&.  1.  Catha* 
rine  Vriule  de  Bae* 
den.  1.  AgneS‘Mav- 
dalene  de  Anhalt.  Il 


Maurice  Lantgrave 

J.*'’;  JmOTratTôÎT! 
Agnes  de  Solms.  i.  ^ 
luTiene  de  NaJlbu. 


Willaome  Lanœrave 
de  Heflè  efp.  âbine^ 
de  Wirtembetge.  Il 
mourut  1 591. 

Philippc-George. 

Philif^  Lanteraveen 
Reintelden  c^.  Anne 
Elifabeth  de  Bavière 
Palatine. 

Louis  Lantgrave  en 
Marpurg  cfo.  i • Hed- 
wige  de  wirtember- 
cc.  1.  efo.  Marie  de 
Mansièla. 

j Agnes  efp.  Maurice 
^Eleâeur  Duc  de 
Saie. 


Anne  efp.  Philippe  de  ^Sidonia. 
Bavière  Comte  Pala- 
:in  en  Sweibrugge  de 
Veldents. 


Anne  • Marie  elb. 
Louis  Comte'  ae 
NalTou  eu  Sarbrug- 
g«- 

Hcdwtge  efp.  Emeft 
Comte  de  Scauwen- 
berg. 

Sophie. 

Chritiine  efp.  lean 
Erncti  Duc  de  Saxe 
en  Ifcnach. 

Lfabcau. 

Agnes. 

Sabine. 

luliane. 


George  Lantgrave 
en  Dcrmftad  efp.  1. 
Magdalcinc  de  la 
Lippe.  1.  Leonore  ^ 
de  w irtembcrgc.  Il 
mourut  1 5*96. 

Barbara  efp.  George 
Duc  de  Wirtemberge 
gc  Comte  de  Monbe- 
liard.  a Daniel  Com- 
te de  Wacldeck. 

Elifabeth  efp.  Lou» 
de  BaviereComtePa- 
latin  Eleâeur. 

Chriflioc  efp.  Adolf 
Duc  de  Slcfwyck  & 
^Holface* 


'Dm  I.  lia. 

Louis  Lantgrave  en 
Dermflad  etp.  Mag- . 
dalcne  de  Brtnden-^ 
I bourg  en  Ansbach. 

Philippe  efp.  Marga- 
rete  de  Diepholt. 


Wlllatme  Lantgra-  fXiOuife  ndc  1618. 
vc  de  HcfTe  efp.  A- J 
melîe*  Elifabeth  de  ^Autres  enfants. 
Hannau. 

Etiftbeth. 

Dm  1.  Ha. 

Philippe  mort  i6a6. 

Herman. 

Maurice.  , ' 

Fredric. 

Chidftien. 

Agnes  efp.  Ican-Cafî-. 
mit  Prince  d’Anhalt. 

Magdalene. 

^Sophie. 

George  Lantgrave  en 
DermAad  & Marpurg 
efp.  St^hie-Lconore 
de  Saxe. 


Fredric. 

lean  - George. 

ChrdfHcime  cQ»- 
dric-Magnos  Comte 
d*£rpach. 

lfabcau  efp.  Ican  Ca- 
(îmir  Comte  deNaf- 
foQ  en  Sarbruge. 

Marie-Hedwige. 

Anne  efp.  Albert-Ot- 
iton  Comte  de  Solms 
en  liaubach. 

Magdalene. 


lean. 

Henry. 

Fredric. 

Elifhbeth-Magdalene 
efp.  Licuis  • rredric 
Duc  de  Wirtember- 

Anne  Leonore  efp. 
Georae  Doc  de 
Bninfwyck  & Lu* 
nenbourg* 

Marie. 

Sabine- Agnes, 
luliene. 

^Amclir. 
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GODEFROY  SIRE  DE  LOVAIN, 
LEEUWE,  GAESBEKE,  &c. 

Chapitre  I. 


Prince  eftoit  frété  germain  de  Henry  II.  Duc  de  Brabant,  avec  qui  Prtroti 
^ eftant  encor  jeune  il  ftitdoibs  l’an  MCC.  XIll.  donne  en  oftage  à f"£ 
l’EvcfquedeLiege,  & encor  apres  à Ferdinand  de  Portugal  Comte 
de  Flandre  comme  ci-devant  en  fonlieuat  elle  appointe , voir  au 
traiâc  d'accord  proiedlé  entre  Philippe  Roy  de  France  8c  lenne  Comtcilb 
de  Flandre  liir  la  délivrance  dudiâ  Comte  Ferdinand  (qui  clloit  demeuré 
prifonnier  à la  bataille  de  Bovines  ) fut  expreflèment  conditionne , & pro- 
I mit  ladiâre  Comteflë  au  Roy  par  les  lettres  données  à Paris  vendredi  de- 
vant la  fefte  des  SS.  Apoftres  Simon  & lude  en  l’an  MCC.  XIV.  que 
le  lendemain  jeudi  elle  mettroit  en  lès  mains  dans  la  ville  de  Péroné  noftre 
Prince  Godefroy  qu’elle  avoit  en  oftage;  mais  ceft  accord  à caulè  de  diver- 
fes  occurrences  ne  peut  eftre  arrefte  que  detix  ans  apres,  feavoir  cft  le  pre- 
mier  de  Novembre  de  l’an  MCC.  XVI.  comme  rapporte  un  bon  authenr , >« 

qui  ditft  que  lediéF Roy  Phüippc  donna  liberté  au  Comte  Ferdinand  à con- 
dition  qu’il  lui  donnerait  en  oftage  noftre  Prince  Godefroy  lors  eagé  de 
cinc  ans , & que  toutes  les  fbnreftès  de  la  Flandre  & de  l’Haynaut  fe- 
TempiJe  soient  démantelées  de  forte  qu’à  cefte  calculation  noftre  Godefroy 
y:i  auroit  prins  naiflànce  envers  l’an  M C C.  X.  ou  MCC.  XI. 

"•  ^ En  l’an  MCC.  XXXVI.  veille  de  S.  Martin  il  compofa  avec  le  Duc  fbn 
Stiplr'  l’heritage  que  lui  pouvoit  toucher  de  la  fuccefliou  du  Duc  Hen- 

></'.  ry  I.  Ibn  pere  trelpafTé  l’année  de  devant , & lui  afiigna  le  Duc  fou  frere 
mdle  livres  de  Lovain  en  hommage,  à feavoir  le  fix  cents  livres  en  rentes, 

& les  quatre  cents  en  biens,  & parmi  ce  noftre  Prince  renonça  à toute 
fucceftion  de  Ibn  pere&  mere,  prefents  comme  tefmoins  Otton  Comte  de 

Mmm  mmm  m a Gud- 


11  ,fi  Jtm-  I 


Digitized  by  Google 


/ 


6oo  TROPHEES  DE  BRABANT 

Gmsbe-  Wauthier  Berthout  AdvoUé  de  Malincs , Godefroy  Sire  de  Per- 

KE.  weys  & Ingelram  (bn  ffere , Arnou  Sire  de  Dieft , Arnou  Sire  de  Rotlélaer , 

Leon  Chafielain  de  Bruxelles  , Willaume  de  Grimbergc  Sire  d’AlIche  , 

Henry  d’Atcenhove,  Liber:  de  Feminc,  Wauchier  de  Tnillemont,  Henry 
Brimo  & Gérard  Ibn  frère,  Confon-Jean  de  Mons,  &c.  Et  combien  que  les 
biens  aflïgnés  ne  foient  autrement  exprimes  auldiâes  lettres , il  eft  toucesfois 
certainqu’entre  iceux  fut  la  terre  de  Leeuwe  & ce  qu’en  dépend,  avec  quel- 
ques cens  & rentes  fur  la  ville  de  Lovain,  & la  demeure  au  chalieauillec;  à 
caufe  de  quoi  vraifemblablement  il  print  titre  de  Sire  de  Lovain,  qualité 
qu’aucuns  de  fes  iiicceflêurs  le  font  encor  attribué. 
mT.  Par  fes  lettres  donné  au  mois  de  Septembre  de  l’an  MC  C.  XXXVII.  il  Premt 
Oai/lriJu  print  en  particulière  proteéHon  le  Cloiftre  & Religieulês  du  Mont  S.  Marie 
ordre  de  Cifteaux,  fitué  en  fa  Seigneurie  près  Lennick,  & nouvellement 
frejitt  fondé  par  lean  du  Mont  de  S.  Marie  en  un  lieu  nommé  Vareberge  ; & aufdi- 
ft:it  Bi-  (fies  lettres  l’on  voit  Ibn  féel  i cheval , l’efcufTon  armoyé  du  lion  de  Brabant 
ItrrdiE.  pj„(^rjptjon  de  Godefroy  frere  do  Doc  de  Lothier  , & fe  contreféel 
contient  un  eleufibn  à un  lion  couronné , & à l’entour  S.  Godefridi  fratris 
‘Ducis  comme  plus  particulièrement  il  eft  exprimé  en  nos  preuves. 

En  l’année  fuivante  MCC.  XXXVIll.  au  mois  de  Mars  lean  de  Zone  Pr«r« 
LtHa  tranlporta  en  mains  de  noftre  Prince  dix  bonnicres  de  terre  fituées  à Zone  en  f'K-  »>»• 
Cloiftrt.  là  Seigneurie,  auprofiél  de  la  Prieuiê  & Convent  du  Mont  S.  Marie  ordre  de 
Cifteaux,  & ce  pour  le  dot  de  Mathilde  de  Zone  foeur  dudiâ  lean  Religieulê 
audiift  beu,  tout  ainfi  comme  ci-devant  ils  avoient  efté  afligncs  par  G leur 
pere  & I leur  mere  ; à quoi  frirent  prefents  Gofuin  de  Brochem  & Pierre  de 
Caftcnbeige  Efehevins  de  Leeuwé , & Eftienne  de  Zirembeke  Bailly. 

Noftre  Prince  le  qualifiant  Godefroy  Sire  de  Bauçiguies  frere  du  Duc  de  P"*vn 
Brabant  avec  fà  femme  Marie  par  leurs  lenres  données  à Rolby  en  Tiraf. 
che  vendredi  apres  le  Dimanche  C»rc«»«<*(aifr«»r  me  qui  eft  le  Septuagefimcdc 
, ,4r.  l’an  MCC.  XL  V.  déclarent  qu’à  l’inftance  de  la  Dame  de  Rolby  nouvellement 
f/fWw  trefpallee,  ils  s’eftoient  accordés  avec  l’Abbé  & Convent  de  Tenailles  ordre 
jtTtiuil-  jçPfcnjonftré  du  different  elmeu  entre  eux  fur  les  hayes  de  Harcenics,  en  * 
telle , maniéré  que  lediift  Prince  & fa  femme  demeuroient  obligés  de  rendre 
à ladiéte  Eglifè  de  Tenailles  annuellement  à perpétuité  deux  muids  & demi 
de  bled  femé  en  hiver  en  leur  grange  de  Bançignies. 

Trtnju-  Depuis  iugeant  la  place  & fituation  dudiâ  Cloiftre  du  Mont  S.  Marie  P’’»!»/ 
tion  dm  mal  propre,  il  le  tranfporta  à Opbigaerden  fur  la  petite  riviere'  Zone  en  la 
paroice  de  Leeuwe,  ou  il  allïgna  avec  fa  femme  Marie  à l’Abbe(Tc&  Convent 
\Jriâ.  dudiâ  lieu  ordre  de  Cifteaux  fix  bonniercs  de  terre  labourable  & prêts 
qu’eftoient  de  fa  Seigneurie,  leur  donnant  avec  ce  permiffion  de  pouvoirme- 
ner  l’eau  de  ladiâe  Sone,.  tout  ainfi  que  pour  leur  plus  entière  commodité  ils 
trouveroient  convenir,  & en  outre  s’obligea  pour  lui  & les  fucceffeurs  à la 
protcâion  & defence  dudiâ  Cloiftre,  comme  fondateur  & conftruâeur  d’i- 
celui  ; de  quoi  il  leur  donna  lès  lettres,  données  au  mois  d’Avril  de  l’an 
»»5'-  MCC.  LI.  Lediâ  Cloiftre  eftàpreferit  nommé d'Opbigaerden  oulepetit 
Bigaerdcn  pour  diftinâion  d’un  autre  Cloiftre  auffi  de  religieufes  qu’on  appel- 
lé  le  grand  Bigaerden  fitné  guerres  loing  de  la  ; & combien  que  l’on  voit  que 
les  religieufes  de  ce  heu  eftoient  au  commencement  de  l’ordre  de  Cifteaux  fi 
eft  il  qu’a  prêtent  ils  portent  l’habit  noir  & fe  difent  Benediâines  dequoi 
ie  n’ay  feeu  apprendre  la  caufe  ou  le  temps  auquel  ce  changement  c'eft 
friiâ. 

Il  vendit  auffi  avec  fa  femme  Marie  à Thomas  do  Coucy  Sire  de  Vervin  la 
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Chidellaine  de  Marie  qu’eftoit  encor  du  patrimoine  de  fadiâefeinmé,  com-  “ 
me  j’ai  remarque  par  les  chartes  de  celle  maiibn.  xi. 

Et  comme  il  y avoit  débat  entre  fes  coufins  Godefroy  Sire  de  Perweys&  CttruiJe 
Ibn  fils  aifné  Willaume  d’nne  part,  & l’Abbe  & Convent  de  nollrc  Dame  à 
Villers  ordre  de  Cilleaux  d’autre,  noftre  Prince  trouva  encor  moien  de  les 
mettre  d’accord,  comme  l’on  voit  par  lettres  fur  ce  données  en  l’an  MCC. 

LUI.  aulqucllesilprentla  qualité  de  Godefroy  de  Lovain  oncle  de  Henry  Duc 
de  Lothier  & de  Brabant  fans  plus. 

Son  trefijas  arriva  encor  en  ladiâc  année  MCC.  LUI.  le  XXI.  de  Janvier 
& receut  Ion  corps  fepulturc  en  l’Abbaye  d’Affligem  foubs  une  alTés  magnifi- 
que tombe  relevce  prelcntemcnt  toute  ruinée  ; toutes  fois  citant  en  compag- 
nie avec  Monficur  Aubert  le  Mire  Doicn  de  l’Eglife  Cathédrale  d’Anvers  j’e- 
ftois  allé  voir  ladiéte  Abbaye,  ou  faifant  diverlcs  cnqucllcs lur  lalbpulturc 
du  Duc  Godefroy  le  premier  fondateur  de  ce  lieu , les  religieux  nous  firent  i 
voir  un  grand  marbre  bleu  rompu  en  deux  pièces  mis  à l’elcart , qu’ils  pre- 
fumoient  avoir  cllé  couché  fur  la  tombe  de  Icurdiél  fondateur , & apres 
avoir  examiné  de  près  lediél  marbre  nous  y trouvafmes  exprimé  la  figure 
d’un  Chevalier  armé  le  calque  en  telle  ayant  à Ion  collé  un  grand  cfcufibit 
avec  la  figure  d’un  lion  couronné,  & la  façon  des  armures  & dudiél  efeuf- 
fon  à l’ulage  du  temps  auquel  nollre  Prince  mourut; ce  qu’indubitablcment 
me  iàiél  croire  que  lediél  marbre  cil  le  mefmc  qui  ci-devant  at  couver;  le 
tombeau  de  nollre  Prince  Godefroy  de  qui  il  y at  mémoire  en  l’obituaire  de 
ladiéle  Abbaye. 

Il  s’clloit  marié  à Marie  fille  d’Amou  Sire  d’Audenardc  & d’Alcyde  Dame  Primrti 
de  R.olby  Baucignics  & autres  terres, laquelle  clloit  lors  veufvedc  Ican  fils 
de  Hugue  Comte  de  Rhctcl  & de  Mabille  Dame  de  Balleul  Challclainc 
d’Ipre.,  L’extraélion  de  celle  dame  tant  du  colle  paternel  que  maternel  lêrat 
cognuc  [Ar  les  tables  de  conlànguioité  que  nous  donnerons  fur  la  fin  dé 
ce  chapitre. 

Ladiéle  Dame  incontinent  apres  le  trefpas  de  Ibn  mari  par  lettres  don-  Primvti 
nées  en  l’an  melinc  MCC.  LUI.  le  lundi  apres  les  Palques  Fleuries  accorda 
à fa  fille  Icnne  en  aumofne  & advancement  de  fon  mariage  la  coupe  de 
vingt  muids  ou  mefures  en  Ibn  bois  nommé  Faisbertain , du  plus  grand  & 
ancien  que  s’y  trouveroit,  laquelle  coupe  elle  tranfporta  en  mains  du  Duc 
au  profiâ  de  fadiéle  fille.  Et  combien  que  les  lettres  n’expliquent  autre- 
ment  la  qualité  on  nom  de  l’alliance  de  ladiâe  Icnne  toutes  fois  Baudewin 
d’Avennes  en  fes  eicripts  nous  enfeigne  qu’elle  fut  mariée  à Thicry  Sire  de 
Heinsberge  comme  nous  dirons  ci-apres. 

Elle  le  trouva  aulfi  prcicnte  avec  Ibn  fils  aifné  Henry  & féella  les  lettres  Cbms 
par  lelquelles  Elizabeth  fille  de  Wauthier  de  Lotthe  mit  en  mains  de  Clare  *'*• 
vcufve  &de  fon  fils  Renekin  certaine  difmc  gifante  près  Hall;  laquelle  ladi- 
te Dame  & Ibn  fils  tranlportercnt  ultérieurement  à lacqucs  de  Sellecke 
au  profiâ  du  C loillrc  d’OpbiJgaerden , & font  leldiélcs  lettres  données  en 
l’an  MCC.  LVIII.  les  VII.  Ides  de  luilletcn  fuite  de  quoy  ledidt  lacqueS 
de  Selccke  , recognut  d’avoir  rcceu  ladiéle  dilme  au  profià  de  la  Prieule  Prentt 
8c  Convent  fufdiél  pardevant  nollre  difte  Dame  vcufve,  laquelle  fur  ce  >'4- 
donna  fes  lettres  le  l’endemain  de  la  M^dalcine  de  l’an  MCC.  LIX. 
foubs  fon  fecl  & le  tefmoignage  de  Gérard  & Adam  de  Liefiringcn  Prellres , 

Qifclin  & Lambert  delBorch,  Gilclin  de  Hendenake,  Ican  Corturint  d’E- 
longh  & autres. 

Tom  I.  Nnn  nnn  n Par 
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Par  deux  autres  diftiniîes  lettres  de  l’au  MCC.  LX.  l’une  du  vendredi  Prrnn 
Sc  l’autre  du  iàmedi  devant  la  Trinité  ladiûc  Marie  veufve  avec  fon  fils  aif-  *'4- 
ne  Henry  & ArnouSirede  Crainhem  Chevalier  afiranchirent  certain  hc- 
ritage  fitué  à Goycke  qu’Elizabeth  fille  de  Gofuiu  de  Qtukcnbeke  & d’Ide 
avoit  tranipotte  & refigné  à la  Prieulê  & Couvent  d’Opbigacrden.  Et 
confirmèrent  aufiî  la  donnation  de  LX.  fols  Aidte  par  ladiâe  Elizabeth  aux 
Elchevins  dudidl  Goycke  fa  vie  durante. 

Elle  fit  aufii  conllruire  le  chafteau  à Gaesbeck , auquel  avec  fon  diéf  fils  P'fmt 
Henry  de  Lovain  Sire  de  Herftal  elle  fonda  quelques  Chappcllainies , & 
obtint  d’E.  AbbciTe,  G.  Prevoft  I.  Doyen  & de  tout  le  chapitre  de  Nivelle 
(aulquels  competoit  le  droiél  de  patronat  audidf  Gaesbeck)  que  toutes  & 
quantes  fois  que  Icfdidcs  Chappellainies  viendroient  à vaquer,  elle  fon  diÆ 
fils  & leurs  fucceficurs  auraient  le  droiâ  de  prelêntation  comme  portent 
les  lettres  de  ladidlc  Abbcfle  & chapitre  fut  ce  doimces  en  l’an  MCC. 
LXXVII.  au  mois  de  May  lamedi  avant  la  S.  Urbain  , aufquelles  noftre  , 
veufve  eft  cxprefiTcmcut  qualifiée  Dame  de  Bauçignies  & de  Gaesbeke. 

Qiioi  fuivant  ladiâe  Dame  de  Bauçignies  & Henry  Sire  de  Herftal  Ibn 
fils  par  leurs  lettres  données  en  la  mr^me  année  MCC.  LXXVll.  Iàmedi 
devant  la  SS.  Simon  & lude  prefenterent  à ladiéfe  Dame  Abbellc,  Prevoft 
& Chapitre  de  Nivelle  Gilles  Preftre  pour  eftre  admis  à la  Chappcllaibie 
de  S.  Elizabeth  audiéf  Chafteau  de  Gaesbeck  vacante  par  la  refignation  de 
Pierre  jadis  leur  Chappcllain. 

Ican  Sire  d’Audenaerde  & de  Roloy  frere  de  la  Dame  de  Gaesbeck  par  Prtmt 
fes  letrres  données  vendredi  devant  les  Pafqucs  Fleuries  de  l’an  M C C. 
LXXVIIl.  déclaré  avoir  rapporté  en  mains  de  lean  1.  Duc  de  Brabant  une 
rente  de  cent  livres  Bruxellois  qu’il  rclcvoit  du  Duc  & qu’il  recevoir  aux 
moulins  de  Brays  à Bruxelles,  l’aiant  entièrement  quité  par  loy  & iuge- 
ment  horfmis  vingt  defdiâes  livres  par  an  que  là  chcre  fœur  Mïrie  Dame 
de  Gaesbeke  & de  Bauçignies  iadis  femme  de  Godefroy  de  Lovain  tient  de 
lui  en  fief,  Iciquelles  le  Duc  pourat  auffi  rachapter  parmi  deux  cents 
livres;  en  quel  cas  lediâ:  argent  ferat  par  fadiéfe  fœur  employé  en  l’a- 
chapt  de  quelque  héritage  que  l’on  tiendrai  du  Sired’Audenarde  & de  fes 
hoirs , qui  ultérieurement  en  feront  hommage  aux  Ducs  de  Bra^ 
bant;  comme  le  tout  at  cfté  encor  plus  à plain  rapporté  ci-dclfus  en  fon  * 
lieu. 

Laditfte  Dame  encor  par  les  lettres  données  en  l’an  MCC.  LXXXI.  le  Prttvti 
lundi  apres  l’Exaltation  de  la  S.  Croix,  làiÆ  feavoir  & déclaré  à l’Official  **?• 
de  Cambray,  que  Ican  diéf  Ballon  avoit  donné  en  pure  anmofne  à la  ' ' 
Prieulcs  & Convent  d’Opbigaerdcn  une  rente  d’onfe  livres  de  Bruxelles 

fietite  monnoye  hypotiquéc&conftituéc,  fur  certains  biens  feodals,& que 
adiéfe  aumofne  s’eftoit  iâiâc  pardevant  (bn  fils  Henry  de  Lovain  Sire 
de  Herftal  Seigneur  du  fond  Sc  pardevant  fes  hommes  de  fief,  requérant 
partant  audiâ  Official  de  vouloir  protéger  & défendre  ladiéfe  Prieufè  & 
Convent  des  iniures  & griefs  qu’Amalric  Ballon  leur  fiiilbit.  Et  font  lefiii- 
âes  lettres  fécllcs  du  leel  de  ladiâe  Dame  imprimé  en  cire  iaune  repre- 
fenrant  la  figure  d’une  Dame  veftuc  d’une  robe  fourée  de  menu  vair , 
aiant  fur  fou  cofté  droiéb  un  petit  efcuftbn  fàfce  de  fix  pièces,  & à fon 
cofte  feneftre  un  fèmblable  efculTon  à un  lion  courronné  ; & le  Contrelèel 
contient  femblablemcnt  un  efcuftbn  à un  lion  courronné  avec  l’infcrip- 
tion  S.  Secretorum  Marie.  Et  aux  lettres  mentionnées  ci.deflus  for  l’an 
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M C C.  L 1 X.  elle  fe  ferc  d’un  autre  feel,  ou  l’on  voit  une  Dame  tenant  s.  dï 
fur  le  poing  un  oyfeau  fans  efculTons , & au  contrefeel  les  armes  de  fou  Gaesat- 
I mari  ica  voir  eft  un  lion  couronne , avec  l’infcription  Eten-'”^’ 

! cor  m’at  cfté  de  bonne  main  communiqué  un  extràiâ  de  certaine  lettre  tirée 

1 des  archiver  de  l’Abbaye  de  la  Camere  près  Bruxelles  données  au  mois  de 

i Marsde  l’an  MCC.  LUI.  ou  le  feel  de  ladiâe  Marie  reprefente  une  Da- 

' me  debout  entre  deux  petits  efculTons , aiant  la  main  droiâe  eftendue  liir 

I TefculTon  dêxtre  contenant  une  fafee  de  fix  pièces,  & la  main  feneftre  fur 

la  poétrine  avec  un  eicullbn  à un  lion  couronné  au mcfme codé,  autour 
on  lit  ces  mots  S.  Marie  relire  Godefridi  de  Lavanio  Sc  le  contreféel  con- 
tient lêmblablement  le  Lion  couronné,  & l’inlcription  S,  Secretorum  Ma- 
rie: par  ou  l’on  voit  que  ladiéte  Dame  avoit  divers  féaux  delquelselle  le 
fervoit  en  diverlès  occafious,  comme  ils  font  plus  particulièrement  repre- 
fentés  aux  preuves. 

Elle  fit  auffi  plufieurs  dons  & bienfaiids  à divers  autres  lieux  pieux  , 
monailercs  & Eglifes , & leva  des  fbns  de  baptefme  avec  la  Dame  de 
Landoufi  Fredric  fils  ailné  & fuccelTcur  de  Thibaut  Duc  de  Lorraine  8c 
d’Ifabeau  de  Rumignies,  comme  on  remarque  par  les  mémoires  de  l’Ab- 
baye de  Bonne-fontaine  ordre  de  Cideaux , & parvint  nodre  diète  Dame 
de  Gaesbeck  à un  trei^and  cage,  car  elle  iè  trouve  encor  mentionnée  en 
•‘S*-  l’an  MCC.  XCII.  en  certaine  lettre  de  l’Empereur  Adolf  de  Naflbu,  n’e- 
dant  le  temps  de  Ion  trespas  ni  le  lieu  de  Ibn  enterrement  plus  particulie-  - 
rement  remarqué.  i 

Le  Prince  Godefroy  portoit  pour  armes  dé  fable  au  lion  d’argent  cou-, 
ronné  d’or,  changeant  pour  marquer  de  cadet  le  lion  d’or  de  Brabant  en 
argent,  laquelle  façon  de  brifer  par  changement  de  couleur  ou  métal  edoic 
lors  fort  commune  & ufitée , comme  le  curieux  aurat  aiTés  apprins,  & 
je  pourois  ici  confirmer  par  quantité  d’exemples  fi  cela  fàilbit  au  cas  : 
tant  y at  que  lès  delcendants  & poderité  ont  continué  de  porter  mefinc 
btifure,  aveclefutnom  de  Lovain. 
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ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  LOVAIN; 
LEEUWE,  &c,  ET  DE  MARIE  D’AUDENARDE 
SA  FEMME. 


EVRV  DE  Lovain  Sirc  de  Hcrftal  continua  cefte  branche  & delai 
lèrac  parle  au  chapitre  fuivant. 


IJ.  Arkou  de  Lovain  rcccut  cé  nom  en  mémoire  de  fon  aient  maternel 
Bxeda.  Arnou  Sirc  d’Audcnarde,& efpoulà envers  l’an  MCC.  LXVII.  Elizabeth  la- 
quelle  apres  la  mort  defon  firere  fuccedaanx  terres  deBreda,  Berges,  Scoten, 
Mercfcm  & antres  grandes  pièces, pat  ou  doibs  l’an  MCC.  LXVIII.  par  les 
lettres  données  à Woude  lundi  apres  la  S.  Hubert  il  cil  qualifie  Arnou  de 
Gaesbeke  momboir  légitimé  &Sire  de  laterredc  Brcda,  &porte  fou  conlcn- 
„ ^ . tement  à l’ereâion  de  l’Eglilê  de  Rolcndael  cnParoifliale;  & encor  en  l’an 
■ MCC.  L XX.  le  mardi  apres  l’Aflbmption  de  noftre  Dame  enlèmble  avec 
là  femme  Elizabeth  il  donne  à Nicolas  de  Cats  Chevalier  certains  biens  1 
OITcndrecht.  Et  derechefen l’anMCC.  LXXI I.  XXIX  de  luing noftre 
Arnou  Sirc  de  Brcda  déclaré  que  fes  hommes  d’Oifterhout  doivent  cftre 
Francs  par  toute  la  terre  de  Brabant  des  tollieux  droiâs  de  paftâge  & gruttes 
& qu’ils  doivent  avoir  iour  de  marché  en  la  fepmainc,  & leur  foire  en  l’an 
comme  les  autres  bonnes  villes  de  fà  terre  de  Breda. 

Mais  quelque  peu  apres  en  l’an  MCC.  LXXIII.  enl’oélave  de  l’Epiphanie  Pmva 
l’on  voit  que  noftre  Prince  Arnou  par  les  lettres  s’intitule  Sirc  de  Bruhames 
& en  qualité  de  iuge  inftitué  de  la  part  de  Henry  de  Lovain  Sire  de  Breda  fon 
frère  ,il  donne  en  nef  i lean  & Willaume  de  Langdonc,  & à Willaumc  fils 
dudiâ  Willaume  fèpt  manfes  ou  cenfes  de  Mocres  fituées  près  leurs  biens  de 
Langdonc,  à telle  condition  qu’ils  feront  tenus  de  relever  Icfdiéfs  biens  de  . 
Ibndifl  frereleSirc  de  Breda  quand  ils  auront  commodité  de  fâ  prefence.  Et 
de  mcfme  en  autre  lettre  de  l’an  lùsdiél  MCC.  LXXIII.  ieudi  près  l’inven- 
tion de  la  S.  Croix  lediéb  Henri  de  Lovain  fe  qualifié  Sirc  de  Hcrftal  & de 
Breda;  eftant  fort  vrailèmblable  que  la  terre  de  Brcda  lui  aurat  efte  engagée 

pour 


La  itrre 
de  Breda 
tngagie. 


Digitized  by  Google 


LIVRE  VII.  tfoy 

pour  quelque  fomine  d’argent,  laquelle  toutesfois  peu  apres  lui  fut  teftituée,  s.  ni 
car  derechef  eu  l’an  MCC.  LXXI V.  noftre  Prince  & l’a  femme  fe  qualifient  G-'ïsbe. 
Sire  & Dame  dcBreda,  & en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXV.  le  mardi 
S^StT  * S-  Servais  Us  vendent  au  monaflere  du  lieu  S.  Bernard  ordre  de  [•g.iit. 

Ciflcaux  cinquante  manfes  de  Waftine  en  la  paroice  de  Geftel  , chalque 
maofe  ou  hoeve  contenant  douze  bonnieres,  dcadiouflent  aucresdix  manfes 
en  don  : & au  mois  de  Décembre  dudiâ  an  ils  donnent  audiâ  Cloiflre  de 
S.  Bernard  en  pur  alleu  la  difmc  des  nouvaUles  ou  terres  nouvellement  redui- 
âes  à culture  audiâ  village  de  Geftel , avec  le  bois  dief  Barlcbofch  entière- 
ment, & deux  cents  bonnieres  de  moeres  gifantes  près  dudiâ  bois. 

Par  autres  lettres  données  en  l’an  MCC.  LXXVII.  lediâ  Sire  & Dame  Prmrr 
jlUaft  dt  tlfi  Breda  confirment  audiâ  monaftere  du  Lieu  S.  Bernard  ladiâc  difme  des 
S.  Btr-  ■ nouvaUles  à Geftel,  avec  le  droiâ  de  patronat  de  l’Eglife  illcc,  le  bois  diâ 
Barlebofch  , deux  cents  & fept  bonnieres  de  moeres  près  dudtâboisenvcrs  le 
Lac  diâ  Bariake,  foixante  hoeves  ou  cenfes  : & de  nouveau  vendent  audiâ 
monaftere  vingt  hoeves  enGdftcl,  dcdeuxlacsouviviers  l’un  nommé  Middel- 
meer  & l’autre  tout  joignant  vers  l’orient,  avec  les  dil'mcs  tant  vielles  que 
nouvelles  es  paroices  de  Woude  & Loenhout , horlmis  feulement  la  dilme 
des  tourbes  « foin  en  ladiâe  paroice  de  Woude  : itemladilmeen  Hogefeote 
& Erdebant  fituées  en  la  paroices  de  S.  Jacques  près  Eckerne  : item  le  revenu 
annuel  de  deux  gerbes  d’avoine  diâs  Spadefehoof  en  Leyderwijek  & Carde- 
poldrc  fitués  en  la  paroice  d’Eckerae  : itemle  droiâ  de  patronat  cfdiâes pa- 
roices de  Woude , Loenhout  & S.  lacques  ; dequoi  font  tefinoins  Henry  de 
Lovain  Sire  de  Hcrftal  frere  d’Arnou , & Henry  d’ Afiche  Chevaliers. 

L’Erl  dt  vendirent  encor  en  l’an  mcline  MCC.  LXXVII.  veille  de  S.  Ican  Bap- 
Thori,le-  tifte  à Gude  de  Rennenborg  Abbcffe  à Thore  leur  difme  à Ettcn entière-  ’ 
prtmx  i ment.  Et  en  l’année  fuivante  MCC.  LXXVIII.  le  lendemain  de  la  S.  Marc 
yJitSCa-  ‘Is  donnent  dix  livresde  Lovainàla  Chappellainie  delà  maifbn  des  lépreux  à 
thrrit  Bruxelles.  Et  encor  en  l’an  MCC.  LXXIX.  ils  dotent  le  Prevoft& Couvent 
des  Religieulcs  du  Vau  S.  Catharine  à Woude  par  leurs  lettres  données  jour 
' ''  de  la  Nativité  de  noftre  Dame.  Et  par  autres  leurs  lettres  de  l’an  MCC. 

LXXX.  ils  confirment  à l’Abbe  &•  Convent  de  noftre  Daineà  Villers  toures 
donnations  à eux  foiâcs  par  leurs  predecefleurs  es  villages  de  Schoten  & 
Mercfcm,  & toutes  acqueftes  qu’ils  ont  fàiâcs  auldiâs  villages  enlèmble 
tours  accords  & concordats  traiâés  entre  eux  & leurs  predcccITcurs  d’une 
par  & lediâ  Abbé  & Convent  d’autre. 

Le  Chapitre  de  noftre  Dame  en  Anvers,  l’Abbaye  deS.Michiel  illec, l’Ab- 
baye dcTongerlo,  les  freres  Prefeheursou  Dominicains  en  Anvers,  leCloi- 
ftredesReligieulès  à Cortemberge  & beaucoup  d’autres  Monafteres,  Hofpi- 
tals  & lieux  dédiés  au  divin  fervice  ont  eu  refentiment  de  la  liberale  piété  de 
noftre  Prince&de  là  femme  Elizabeth  DamedeBreda,  laquelle  trefpalîa  en- 
cor en  l’an  MCC.  LXXX.  fans  aucun  enfant  aiant  inftitué  Ibn  mari  heri- 
tier ufbffuânaire  de  la  plus  part  de  fes  biens  en  fuite  dequoi  nous  voions  Prrmet 
Lm  urrt  que  Jean  I.  Duc  de  Brabant  par  fes  lettres  données  jeudi  apres  les  Pafques  **<• 
imn/cî  MtC.  LXXXI déclare  que  pour  les  bons  & fidels  fervices  que  fbn 

moitrt  coufin  Amou  de  Lovain  lui  avoit  tendu  en  diverfes  occafions  il  lui  at 
Praut,  oâroié  là  vie  durante  la  terre  de  Breda , laquelle  lui  eftoit  eicheue  par  la  mort 
d’Ifàbelle  Dame  de  Breda  jadis  femme  audiâ  Arnou,  dequoi  furent  tefinoins 
Willaume  SiredeHomes,  lean  SiredeCuyek,  Thienr  SiredcHerlaetChcva- 
licrs.Godcfroy  de  Brabant  Sire  d’Arfchot&deVierfon  frere  au  Duc,  Henry 
de  Lovain  fbn  coufin  & Wauthier  Benhout  Sire  de  Malines. 

Tom.  I.  O 00  ooo  o Au 
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606  TROPHEES  DE  BRABANT 

s.  DE  Au  mois  de  Novembre  de  l’an  MCC.  LXXXlf.  noftrc  Sire  de  Breda  de  Prtnei  ' 
Gaesbe-  l’advcu  de  Ican  Duc  de  Brabanc  vend  de  nouveau  & confirme  au  monaftere  l“t-  . 
^L'Ab.  it  du  lieu  S.  Bernard  cent  manies  ou  hocves  de  Waftinc  chaiquc  manie  de  XII. 

-S.Btr-  bonnieres  que  l’Abbé  & religieux  dudiâ  lieu  ont  acquis  du  vivant  de  feue 
mtrd.^  Elizabeth  Dame  de  Breda  fa  compagne. 

Noftre  Prince  s’emploia  icriculcment  anx  guerres  que  Je  Duc  léan  1.  Ibn 
confin  failbit  au  Comte  de  GueWre  pxmr  la  Duché  de  Limbourg,  &endiver- 
fes  occafions  il  fit  paroiftre  parles  vertus&  gcuereux  procédé  qn’il  avoitpart 
au  fang  tres-illuftre  de  Brabant , comme  ci-devant  at  cft  dedniét  en  p>lunears 
endroiâs,  & finalenacnt  alla  joüir  de  l’Immortalité  par  la  mort  tcmprorclle 
Sé  mrt.  en  l’an  MCC.  LXXXVII.  pour  ou  la  terre  de  Breda  tut  partageeentre  RalTe  P"»w/ 
de  Gavre  Sire  de  Lidekerke&GerarddeWefemale  Sire  de  Quakebeke  hcri- 
tiers  plus  prochains  de  ladiifte  Dame  de  Breda,  comme  nous  avons  dift  ci 
dclTus  & plus  à plain  i'erat  rapporté  an  livre  X.  de  nos  Trophées,  ou  ferat  q; 
traiâé  de  la  Baronnie  de  Breda.  399. 

Au  monaftere  de  Tongcrlo  à l’entrée  du  chœur  fevoic  encor  *lap>ein- 
ture  d’Arnou  & d'Elizabeth  Site  & Dame  de  Breda , portant  lui  for  6 cotte 
d’armes  de  fable  au  lion  d’argent  couronné  d’or,  & elle  cft  reveftuc  d’un 
manteau  de  geuUes  chargé  de  trois  fautoirs  d’argent,  l’ay  ven  es  archives  de 
l’Abbaye  de  S.  Michiel  en  Anvers  le  feau  de  noftre  Prince  Arnou  avant  qu’il 
fut  Chevalier,  contenant  un  jouvenceau  à cheval  tenant  furlepoingdcxtre  on 
oifeau&la  bride  en  la  feneftre,  &y  eft  expriménupetit  lion  ponrmarqnerdu 
lignage  dont  il  eftoit  iffu,  mais  aiant  depuis  acquis  l’ordre  de  chevallerie,  fon 
fçcl  en  l’an  MCC.  LXXVIII.  reprefente  un  homme  achevai , l’cfprée  à la  main 
l’efcuflTon  fur  la  poitftrinc  à un  lion  couronne  & lambel,  comme  auftien  l’èf- 
euffon  du  contreféel.  Le  ftan  d’Elizabeth  Dame  de  Breda  contient  une  Dame 
à cheval  tenant  un  oifeau  fur  le  poing  & au  contreféel  un  p>etit  cfculTon  à 
trois  fautoirs. 

13.  Gérard  de  Lovain  dict  de  Gaesbeke  Prevoft de  Nivelle,  fe 
trouva  en  la  bataille  de  Woeronck  en  l’an  MCC.  LXXXVIll.  8c  y leva  ban- 
nière , ftifànt  pluficurs  braves  exploits  d’armes , comme  rappwrte  trere  Ican 
van  Heelu  en  k deicription  de  ladiâe  bataille. 

13.  Godefroy  de  Lovain  fe  trouva  avec  antres  nobles  aux  jouftes  célé- 
brées à Andenne  en  l’an  MCC.  LXXV.  & félon  les  eferips  de  Maiftre 
Baudewin  d’Avcncs  il  tût  aufli  clerc. 


* Ce  tableau  eft  par  abus  attribue  S Amou  & ElUâbeth  quov  que  l'Antheut  en  fe  trompent 
y i adjoufté  leurs  armories,  mais  ceft  le  portrair  de  Bernerus  de  Reysbergen.  Ctii  fft  tdjanf/ 
an  mmjirit  Je  Bnlieni  efirit  per  fe  propre  meh. 
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Ienne  de  Lovain  fut  donnce  en  mariage  doibs  l’an  MCC.  LUI.  à Pmixi 
Thiery  Sire  de  Heynsbcigc  & Lceuwenberge  j à qui  elle  apporta  quelques  P“S- 
terres  en  Flandre  de  l’herirage  de  famere,  laquelle  adioulla  encor  libérale- 
ment en  faveur  de  celle  alliance  la  taille  ou  delpoUille  de  vingt  mclüres  en 
fon  bois  de  Faisbertain , du  plus  viel  & meilleur  qu’elle  y pourroit  prendre , 
comme  fes  lettres  contienent  que  lur  ce  elle  donna  en  ladiéle  année  MCC.  ^ ^ 
LUI.  Et  combienque  Icfdiélcs  lettres  ne  contienent  precilement  la  qualité  du 
mari  de  noftre  Princefle,  toutcsfoislcselcriptsdemaiftre  Uaudewin  d’Avenes 
en  François  nous  en  donnent  alTé  d’alîcurancc  : ce  que  d’ailleurs  ell  confir- 
mé par  les  eferipts  de  P.deStrcytagcn  Chanoincà  Hcinsbeige&  de  Wcmher 
Telchemaker,lelquels  horsdesarchives&lettragcsdedivcrfcsEglifesôtdreflc 
la  Généalogie;  desS.deHcinsberge;carilsnommentexprellcraent  la  femme  de 
Thiery  II.  Sire  de  Heynsberge  Ienne,  laquelle  avec  Ibn  mari  eft  mentionnée  en 
diverles  chartes  & lenrages  du  monalleredcs  Rcligieufes  de  l’ordre  de  Pre- 
môllréaudiftHeinsbeigc  es  années  MCC.LXVII.LXVIII.LXXIV.LXXXII. 

& MCC.  XCl.  làns  que  toutesfois  fa  naillânce  ou  mailbn  y Ibit  exprimée.  11 
eft  aufli  à croire  qu’Engclbert  Comte  de  Nalibu  fils  de  lean  & de  Marie  de 
Hcinsbcige  at  prins  réflexion  i celle  alliance  en  certain  grand  vitre  qu’il 
donna  avec  là  femme  Luigardc  Marquife  de  Baeden  en  l'Eglilc  de  S.  Sulpice 
à Dicll,  ou  l’on  voit  fes  quartiers  & alliances  dépeintes  en  vingt  pands  ou 
quarés  en  celle  forte  : premièrement  au  collé  droiâ  il  mets  Naflou  miparti  de 
Heinsberge,  le  fécond  Naflou  entier,  le  III.  Heinsberge,  le  IV.  Marck,  le  V. 
Vianden,léVI.Cleves,  le VII.  Leck,  leVIII.Salme,  leIX.Home,leX.Fau- 
quemont  ; du  collé  feneftre  le  premier  eft  Heyusbeige , le  lêcont  Brabant, 
le  III.  Heynsberge  mi-parti  de  Brabant  , le  IV  luuers,  le  V.  Voerne  mal 
blafonné,  le  VI.  Angleterre, le  VII.de  Solms.lc  VIII.  Mintlcnberge , le  IX. 

Lippe  &le  X.  Falkenfteyn.  De  celle  alliance  furent  procrées  quatre  fils  & 
une  fille , lelquels  nous  donnerons  avec  leur  pollerité  lût  la  fin  de  ce  VII.  li, 
vre:  & pour  ce  qu’eft  des  predecellèurs  de  ce  Seigneur,  nous  les  refervons 
pour  le  livre  X.  ou  nous  parlerons  des  SiresdeFauquemont  defquels  les  Sires 
de  Heinsberge  font  defcendlis.  Le  trefpas  de  noftre  Princefle  n’ell  remar- 
qué , mais  bien  celui  de  fon  mari  advenu  en  l’an  MCCC.  félon  les  eferips 
de  Streytbagen  fufdiél. 
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DAME  DE  GAESBECK. 
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ArnonSire 
d*Audeoar- 
de  filsatfné 
de  Gérard 
QtambeN 
ItndeFlan-^ 
dres  & de 
Marie  Da- 
me d’Att- 
denarde. 


fGisbcrt  Sire  d*Aude- 
narde  e(p.  Richilde  de 
Mortai^ne  Dame  de 
Fignies  fœurnon  ulte- 
rine  de  Baudc  win  Cha- 
ftelamdeTournay^  & 
fille  d’Everard  Radou  J 
le  vieil  Sire  de  Mortai*^ 
gne  de  de  Mehaut  de 
Bethone  là  première 
femme.  Richilde  efp. 
en  fondes  no^es 
Wauthier  Sire  de 
tegem  & vivoit  encor 
veuve  H19. 


’Amou  Sire  d’Audenar- 
de  Leflines , Pamele  Flo- 
beque.  &c.  An  priTon- 
nier  a la  bataille  de 
Bovines  efp.  Alix  Dame 
de  Rofcoy  en  Tirafchc 
Baucienies  « dcc.  avcc^ 
laquelle  il  fonda  le 
Cloifire  dn  Val  des 
vierges  â Audenarde. 
Elle  vivoit  veufVe  114a. 
iiS9- 


Everard  Radou  ooid 
en  l’an  1214.  comme 
il  paflbit  en  Angle- 
terre avec  Hogue  de 
Boncf  an  fecours  du 
Roy  lean  d’Aogle- 
rerre. 


’D*  -2.  Mmy, 

Henry  de  Lovain  Sire 
de  Hcrflal , Gaesbeck  , 
Baucignies,  dcc. 

Godefroy. 

Amou  Sire  de  Breda. 


Comte  de  Rhetel 
Godefroy  de  Lovain 
Sire  de  Leeuwe,  Gacs* 
beclc,  dcc. 


'Marœ  d’Audenarde 
DAME  DE  BauCIGNIES  I 
efp.  I.  lean  fils  de  Huguc<  Gérard  Prevoft  de  Ni- 


lean  Sire  d’Andenarde 
Rofcoy,  Pameic , LelÜ- 
nes  , r lobeke , de  des 
certes  entre  Marck  de 
Rofbe  efp.  i.  AcUs  fille 
de  lean  Comte  de 
Soiflbns  de  de  Marie 
Dame  de  Chimay. 
efp.  Mathilde  fœur  de 
Robert  Sire  de  Crefec- 
ques  veufve  du  Sire  de 
Piquigny  Vidame  d’A- 
miens il  mourut  envers 
1292. 


Gilles  d’Audenarde  eufi 
en  partage  certaines  ter- 
res envers  Coodé  . il 
efp.  en  l’an  1246.  Ifen- 
tnide  couHne  au  Duc 
de  Brabant  laquelle 
efp.  apres  Godefroy  de 
wcfemale  Sire  de  Perc- 
ke. 


Encor  deux  fils  notés 
avec  leur  frère  Everard 
Kadou. 


Adeluide  efp.  Engel- 
bert  Sire  d’Engien  uns 
enfants. 


vdlc. 


Icnne  Dame  de  Heiot- 
Lt*rge. 

'Dm  I . liât 

Marie  efp.  i.  Godefroy 
de  Lovain  Sire  de  Per- 
weys  en  Hasbaing,  de 
qui  aiani  efié  répudiée 
elle  efp.  2.  IcandcNedc 
SiredeFalui. 

Dm  1 liâ. 

Amou  Sire  d’Aude- 
narde , Lefiiaes  ^ Pa- 
mele, &c.  efp.  Ilàbeaa 
de  Haynanc  Dame  de 
Sebourg  veufve  de  Bau- 
dewin  de  Henin  S.  de 
Fontaines  2-  efp.  la  Sœur 
de  Raoul  Flamen  Sire 
ac  Canny. 

lean  Sire  de  Rofoy, 
Leflînes  & Papengien 
vendit  Rofoy  à Ptdîippe 
Roy  de  Frauce. 

Robert  mentionpé  avec 
fes  frères  Amou  & Gui 
en  lettres  de  fbn  pere 
eferiptes  en  l’an  laSf. 
i Thiery  Sire  de  Heins 
berge  foo  coufin. 

Guioc  Sire  de  Saraden- 
:es , Aquenes , &c.  qu’en 
^an  1296.  il  princ  enfi^ 
de  Gai  Comte  de  Flan- 
dres Marquis  de  Namur 

Alix  d’Audenarde  efp. 
Godefroy  Comte  de 
Vianden,  Sire deGrim- 
berge,  PerwcysAc.  elle 
mourut  ijoy. 


I Mathilde  efp.  Wauthier 
Sire  de  Tupigny  dont 
lean. 
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’ Al«yde  fucccda  à Ton  frère  cs'ter-  TMarie  d'Audenarde  dame  de 
re&^de  Rofoy  & autrescQ).  Aïnou  JBaucigsies  e(p.  i.  IcanfilsauCom- 
Site  d'Audenarde  qui  mourut  en- ] te  de  Rhere!.  i.  Godefroy  frere  de 


vers  fan  1140. 


Clerem- 
haut  Sire 
de  Kofoy 
en  Tira- 
fehe  efp. 
Ifabcau 
£llc  de 
Godefroy 
Comte  de 
Namardt 
de  Sibillc^ 
tille  de 
Rogierde 
Granpré 
Comte  de 
Porcean 
fa  premiè- 
re fcm- 


Renaud  Sire 
de  Rofoy 
Baucignics 
Chaumont , 
&c.  efp.  lu- 
licnc  dcRu- 
mî^nics  fille 
de  Nicolas 
& de  Dom- 
nifon  Dame 
de  Chievre. 


Rogier  Sire  de 
Kulby  Chau- 
mont , &c.  efp.^ 
Alix  fille  de 
beques  Sire 
d’Avefucs. 


Roeier  de 
Rolçy  Evef- 
que  de  Laou 
ii8f.  mou- 
rut 1101. 


Eufalie  de 
Kofoy  eCp. 
PhilippeSire 
de  Hauteri- 


Rogier  Sire  de  Rofoy , Chaumont» 
&c.  efp.  I.  Alix  fille  de  Robert  de 
CoucY  Sire  de  Pinon.  1.  efp.  la 
fille  oe  Thicry  1.  Sire  de  Heyns- 
berge.  3.  efp.  la  tille  au  Sire  de 
Montmorency  il  fut  tué  en  la 
M.ifbure  en  Tan  tiyo.  fans  en- 
fants. 


lulîane  hérita  Chaumont  & efp., 
Gobert  Sire  d’Afprcmont,Dan, 
&c. 


Fille  Abbeflc  en  Xîrafche. 


Henry  i.  Duc  de  Brabant  Sire  de 
Lûvain. 

lean  Sire  d*Audcnardc. 

Gilles  d’Audenarde. 

Godefroy  Sire  d’Afpremont  efp.  la 
Comtclîc  heriticre  de  Sarbrugge  mort 
fans  hofrs  envers  1x46. 

Gobert  Sire  d’Aftremont  efp.  layS. 
Agnes  fille  de  Thomas  de  Coucy 
Sire  de  Vcr\  ln. 

Ican  Prevoft  de  Momfaucon. 

Gui  fut  tué  devant  Thunes  1 170. 

Fille  rcligieufc. 

Fille  mariée  en  Allemagne. 


Clémence  de  Kofoy  efp.  Henry  fWIllaumc  Comte  de  Salmcs  efp.  la 
Comte  de  Salmcs  en  Ardcnnc.  ^ fille  de  Willaumc  Comte  de  lulicrs. 


^^Clemence  efp.  le  Sire  d’Ayfle. 


Nicolas  de  Ro-  ^uUane  de  Rofoy  Dame  de  Bau- 
fby  SîredcBau- J cignies  & de  Plumion  efp.  en  l’an 
cignics  efp.  laS  1137.  Wauthier  lors  fils  aifné  de 
Dame  de  Plu-  I Wauthier  Sire  de  Ligne  de  de 

[v 


miou.; 


^Margarete  fà  femme. 


(Dm  I.  lia. 
* Waûthicr. 


Alix  de  Rofoy 
efp.  1.  Waut-^ 
hier  Sire  de 
Tenremonde. 

2.  Gérard  Sire 
dcGcinüiergcs. 


Alifc  de  Ro- 
Iby  efp.  Gil- 
les Sire  de 
Cbimay. 


■Alard  Sire  de 
Chîmay  vivoit 
U97.  1214. 


Mathilde  Dame  de  Tenremonde 
efp.  Wlllaume  Sire  de  Béthune^ 
Advoné  d'Arras  elle  mourut 
2214. 

Margarete  1232. 


Dm  1.  lia, 

Wauthier  depuis  nommé  Gérard 
Sire  de  Grimberges  efp.  Agnes  de 
Beverne. 


ToM.  L 


Wlllaume  de  Grimberges  efp. 
Ifkbeau  Dame  d'Aflchc  qui  vivo- 
Uent  encor  1248. 

Roglcr  efp. 

Marie  Dame  />  ^ ^ , 

de  la  Tour.  J Marie  Dame  de  Chimayefp.  Ican 
\Comte  de  Soiilbns. 

Gilles. 
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Daniel  Sire  de  Bethune,  Chocques» 
&c.  efp.  Euflace  de  Chaüllon  mou- 
rut 1226. 


Robert  S.  de  Tenremonde  Bethune 
&c.  efp.  Ifàbcau  fille  d'Arnou  Sire 
de  Moriames  veufre  de  Nicolas  Sire 
de  Conde.  Il  mourut  1248. 


Baudewin  Sire  de  Warncflon. 


WTllaumc  S.  de  Lokeme  efp.  Ifâ- 
beau  Dame  de  Pomroard  mort  1243. 


Ican  efp.  la  Comtcfic  de  S.  Pol. 

Alix  efp.  Gauthier  Sire  de  Nautcuil. 
Margarete  Dame  de  Woume. 


Mehaut  efp.  i.  Baudewin  de  Comi- 
ncs  Chatielain  d’Aîr  2.  Godefroy  Si- 
re de  Breda.  3.  Gisbert  Sire  de  Raf- 
fegem. 
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13.  HENRY  SIRE  DE  LOVAIN,  HERSTAL, 
GAESBEKE,  LEEUWE,  &c. 

Chapitre  II. 

E’’3Stant  fon  pere  le  Prince  Gode&oy  trelpafle,  il  demeura  en  la 
^ tutelle  de  laDamcdeGacsbeck  fa  mere,  &avcc  elle  il  eft  mentionné 
Q en  diverlcs  chartes  8c  lettrages  du  temps  avec  la  qualité  de  Sire  de 
Herllal,  & combien  qu’a  la  mort  de  Ton  coulin  germain  Henry  III. 

Duc  de  Brabant  advenue  en  l’an  MCC.  LXX.  il  elloit  encor  ailes  icuned’eage 
toutesfoisils’advanca  de  Ibn  authorité  à entreprendre  le  gouvernemëtdesieu- 
ncsFrinccsde  Brabant, dequoi  laDuchdîè  Aleyde  leur  mere  & les  principaux 
EBats  le  contentèrent  ailes  peu , & parainfi  ils  trouvèrent  moien  de’lui  lever 
lepied,  ce  que  tellement  le  falcha  qu’il  s’ablêntadupays  prefquc  tout  le  temps  Dintr. 
de  la  rcgcnce  de  ladifte  DuchelTe;  mais  edant  le  Duc  lean  I.  entré  au  gou- 
n nttf  vernement  il  fut  grandement  favorile  & chéri  de  lui , & comme  Prince  du  ôivtiu. 
Kàullt'dit  Brabant  tint  par  tout  rang  entre  les  premiers  Barons  du  pays , 

Pr'ncndt  comme  l’on  peut  avoir  veu  en  diverles  occurrences  dont  mention  at  edéfaiÂ 
Braiam.  ci-dcflus;  & à vrai  dire  nollreSirede  Gaesbeke  eftoit  perlbnne  qui  en  guer- 
re & pol  ice  pouvoir  donner  confeil  & mettre  à deuë  execution  les  refolutions 
arrcBces , aiant  doibs  Ibn  ienne  eage  hanté  l’exercice  des  armes  en  divers 
Royaumes  & pays. 

IlftJia  L’on  trouve  qu’il  porta  quelque  tempslaqualitédeSiredeBredacSmenous  Premi 

avons  di<S  & particulièrement  en  certaines  lettres  données  ieudi  apres  l’in- 
” ■ vention  de  laS.Croixenl’an  MCC.  LXXII.  parlelquellesilpromctd’indem- 
ner  & tenir  hors  de  dommage  lès  vallàls  feavoir  eft  le  Bailly  de  là  ville  de 
Herllal  avec  le  Maire  & Efehevins,  les  Maires  & Efehevins  de  fes  villes  de 
Rucchon  Pologne  & Ncdren,  lefquels  s’eftoient  conllicucs  pleiges  pour  lui. 

AulTi  e(l  il  traiâédeSitede  Breda  mefmepar  Arnou  Ibn  frere  qui fe di(B  Sire 
de  Bruhames&iugcde  fon  frère  Henry  Sire  de  Breda  en  lettresdel’an  MCC. 
LXXIII.  l'on  neicait  prccilcment  à quelle  railbn  la  terre  de  Breda  lui  feroit 
venue,  mais  il  eft  bien  vrailèmblablc  que  ce  n’aurat  eftequepar  engagement 
& pour  bien  peu  de  temps. 

Par 
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LIVRE  VII.  6ii 

Ctrnitle-  E®’’  •«w**  de  l’in  MCC.  LXXXlV.'aa  mois  de  Mars  noftrc  Prince  Henry  S.  r e 
m»>.  confirme  aux  Religieux  de  Cornillemont  ordre  de  Premonftré  près  Liège  cer- 

raine  donnation  à euxfàiâe  en  l’an  MCC.  XI.  par  Henry  I.  Duc  de  Bra-  Preuvn 
bant  fon  ave.  PH-  “°- 

L’année  fuivante  MCC.  LXXXV.  il  accomo^a  le  Duc  lean  I.  fon  cou- 
lin  germain  au  voiage  qu’il  fift  avec  le  Rojr  Philippe  de  France  en  E^agne  Diner. 
Stmtri.  contre  Pierre  Roy  d’Arragon,  duquelatcfté  parlé  ci- deilus,  par  ouilluffirat 
de  dire  ici  que  noftre  Prince  Henry  y laifla  la  vie,  aiantefté  attaint  d’une  ma- 
• ladie  contagieulè,  de  laquelle  nollte  armée  eftoit  grandement  affligée.  Sa 

mort  fut  déplorée  par  le  Duc  & toute  la  patrie,  car  il  eftoit  Prince  de  haute 
entrcprinle,  grand  lôklat  & valeureux  Capitaine. 

lls’cftoit  matié  à Kàbeau  de  Beverne  de  laquelle  l’extraéfion  lcrat  déclarée 
pour  les  chartes  de  confanguinité  que  nous  donnerons  fiir  la  fin  dccc  chapitre. 

Elle  lui  furvefeut,  & trelpafta  tant  feulement  en  l’an  MCCC.  VIII. &receut 
Icpulture  près  Ibn  mari  au  monaftere  des  religieulès  d’Ouwetgen  ordre  de 
S.  Dominique  les  Bruxelles.  Au  chœur  de  l’Eglilc  des  peres  Dominicains  à Lo- 
vain  l’on  voit  encor  plufieurs  anciens  vitres  reprefentants  lesplus  proches  pa- 
rents du  Duc  Henry  III.  de  Brabant,  entre  lelquels  l’un  du  coftédroid derrière 
le  grand  autel  contient  les  armes  de  noftrc  Prince  & de  fa  diâe  femme 
Ifabeau  de  Beverne. 


ENFANTS  DE  HENRY  SIRE  DE  GAESBEKE, 
HERSTAL,  &c.  ET  D’ISABEAU  DE  BEVERNE 
SA  FEMME. 


IEan  de  Lovain  Sire  de  Gaesbekc,  Leeuwe,  &c.  de  quiferat  parlé  au 
chapitre  fuivant. 


He.nry  de  Lovain  fcmble  cftre  celui  que  l’on  trouve  mentionné  avec 
autre  nobleftê  es  lettres  & ordonnance  fitiâes  par  le  Duc  lean  II.  peu  de- 
vant fon  trespas  en  l’an  MCCC.  XII.  mais  il  mourut  peu  apres  fans  avoir 
prins  alliance  de  marii^c. 


J Ienne  de  Lovain  diûe  de  Gaesbeke  fut  mariée  à Gérard  Sire  de 

Homes,  Altena,  Hcfe,  Leende,  Herlaer,  &c.  qui  cnl’an  MCCC.II.  mardi  p,^.  »u. 
apres  la  Nativité  de  noftre  Dame  obtint  lettres  d’Arnou  Comte  de  Los  ôc  de 
Chiny , par  lefquelle  il  lui  oâroie  de  pouvoir  conftituer  le  OoUaire  de 
noftre  Princelfe  fur  tours  & quelconques  biens  tenus  de  lui  en  fief,  horfmis 

Ppp  ppp  P a tant 
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tant  feulement  lechafteaude  Homes,  de  quoi  iûreut  tefmoins  Willaume  Sire 
de  Pcccrshem  coufin  dudiâ  Comte,  lean  Cbaftelain  de  Montcnac  & Arnou 
de  Witthem  Chevaliers.  Elle  donna  à fon  mari  deux  fils  & une  fille  delqucls 
& de  leur  pofterité  nous  dirons  quelque  chofe  fur  la  fin  de  ce  VII.  livre.  Au 
milieu  du  choeur  de  l’Eglilc  desCarmes  àBruxellcs  ou  maintenant  cil:  lalèpul- 
turc  de  lennc  Duchclfe  de  Brabant  cftoit  ci-devant  une  tombe  relcvcc  cou- 
verte d’un  marbre  noir  & pardelTus  deux  figures  taillées  en  boflê  du  mcfmc 
marbre,  l’une  d’un  Chevalier  armé  aiant  l’cfculTon  de  Homes  à fbn  cofté 
& l’autre  d’une  Dame , laquelle  tombe  vrai  fcmblabicmcnt  at  cfté  celle  de 
noftre  Princeflê  & de  fondiâ  mari,  & at  efté  transférée  au  chapitre  des  Re- 
ligieux ou  ic  me  rccordc  l’avoir  veu  en  l’an  M.  DC.  XXVIIl.  Tant  y at 
qu'efiant  Gérard  Sire  de  Homes  demeure  veuf  il  s’allia  en  fécondes  nopces 
à Ermengarde  fille  de  Thiery  VII.  Comte  de  Cleves  & d’Ermcngarde  de 
Gucldrcs  fa  première  femme , de  laquelle  il  procréa  auffi  quelques  enfants , & 
entre  autres  Thiciy  de  Homes  Sire  de  Perweys  qui  de  par  fa  merc  fut  Sire 
de  Cranenbourg , & en  celle  qualité  avec  Thiery  Comte  de  Cleves  fon 
oncle  le  lendemain  de  la  S.  Martin  en  hiver  de  l’an  M C C.  XL.  confirma 
les  privilèges  obtenus  par  ceux  de  celle  ville,  eflant  affilié  de  fàdiéle  mere 
Ermengarde  de  Cleves,  laquelle  féella  la  charte  fur  ce  donnée  en  fon  nom 
avec  lediA  Comte.  Ce  fut  auffi  ce  Thiery  de  Homes  Sire  de  Perweys  qui 
prétendit  la  Comté  de  Cleves  apres  la  mort  du  Comte  lean  dernier  hoir 
malle  de  la  maifon  de  Cleves  comme  eflant  fon  droiâ  Nepveu  & plus  pro- 
chain heritier  : mais  finalement  il  mourut  fans  enfants  comme  auffi  fes  frétés 
par  ou  les  terres  de  Perweys . Cranenborg  Hcriaer  & autres  fuccederent  à 
Thiery  de  Homes  fon  nepveu  fils  de  Willaume  Sire  de  Homes  ( filsde  noflre 
Princeflê  ) & d’Elfe  de  Cleves  fa  féconde  femme  fôeur  non  germaine  d’Ermcn- 
gardc  de  Cleves  fufdiéle.  Ce  que  j’ai  bien  voulu  annoter  ici  en  faveur  des  cu- 
rieux en  matière  de  gencalogie. 
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Thicry  Sire  de 
Bc\'cme  & 
Dixmndc  c(j>. 
Beatrix  veufve* 

de  Gilles  de 
Trit. 

Willaumc. 

Agnes  de  Be- 1 

Thtery  Sire 

Verne  cfp.  Ge-  [ 

de  Beveme 

rard  Sire  de  F 

de  de  Dix- 

Cirimberge,  < 

mode  fils  de 

Ninhove,  l 

Thicry  efp.. 

Rumpll,  &c.  l 

Ade  fille  de^ 

yoiez  ei-aprtt  ' 

Kaoul  Sire 

/«/.  6^0.  y 

de  Coucy  & 
d’Agnes  til- 

640. 

le  au  Comte  ' 
d’Haynaut. 

Fille  efp.Wil-  r 
laume  Sire  deJ 
Honclchote.  j 

Thlcry  Sire  dcBever- 
ne,  Dixmude,  &c.  dp. 
Margarcie  de  Bricnne^ 
laquelle  eHant  veufve 
Ce  rendit  religieufe  i 
Flincs  ou  cllemüunit 
1 ijf.  luigîrt  aux  ireres 
Frclcheurs  à Valen- 


fThlery  Sire  de  Bevemc  | 

'Dismude&  Meficrcs  efp.-^ 

Agnes  fille  de  Nicolas , [Antres  enfants. 
Sire  de  Condé , Bailtceil,  ' 

Moriames,  &c. 


/Thicry  de  Bevemc  Sire  de  Dix- 
mode  Meûeres  1313.  13x1. 


Ifabeau  el)>.  Robert  de  Bôiumcs 
Sire  de  Boubers. 


Beatrix. 


Alice  Dame  de  Grim- 
bergé  dp.Ciodcfroy  de 
Lovain  S.de  Rerweys. 

Agnes  elp.  En^eran 
frere  au  Sire  oc  Per« 
wcys. 


Pierre  Sire  de  Hont- 
fchotc. 


Hugue  Dominicain  Reli- 
gieux mort  1 xS6.  en  Mars 
gill  aux  frétés  Prefeheurs  i 
Valencienes. 


IZABEAU  UE  BeVERKE 
cfp.  Henry  de  Lovain  Sire 
de  Gaesbeke. 


Gilles  de  Beverne  efp.  Hcl- 
wige  de  Gavre  dit  de  Li- 
dekerke. 


Philîppoteerp.  tacques  Sire 
de  Werchin  Longueville, 
Ac.  Sencfchal  dcHaynaur^ 
elle  mourut  1306.  gidaux' 
Dominicains  a Valencie- 


lean  'Sire  de  Lovain  Gaesbeke, 
&c. 


Henry  de  Lovain. 


lenne  de  Lovain  cfp.  Gérard  Sire 
de.  Hornes. 


fGerard  Sire  de  Werchin,  Lon- 
‘gucvillc,  Wierc,  dcc.  Seneichal 
de  Haynautefp.  Pabeaud’Antoing 
Dame  d’Obics  Buggenhouc,  &c. 
Il  mourut  en  jouitc  1340,  elle 
i3f3- 

lacques. 

Autres  enfants. 


Ade  efp.  Go- 
bert  de  Mon- 
chablon  Sire 
deBouconvil-^ 
le  ellemourut 
veufve  1164. 
gifl  à Vau. 
^clair. 


Autres  enfants. 


^Fillc  e(p.  Wlllaumc 
au  Sart  Sire  de  Rou- 
gccourt. 


Gobert  de  Moncha- 
blon  Sire  de  Boucon* 
ville  cfp.  la  fille  de 
Jean  de  Cernay. 

Fille  efp.  lean  de 
Hontfchotc. 

Fille  efp.  Mathieu  de 
^Harpes. 


fGobert  SircdeBouconvil- 
le  & de  la  Boue  efp.  Me- 
haut  ]>ame  de  Ville  fur 
Tourbe  elle  mourut  1177. 
lui  1 300.  jour  de  $.  Luc^ 
’^gilTcnt  i Vauclair. 

Robert. 


Fille. 


Ican  Sire  de  la6oue,Bouconville, 
V.ülcfurTourbc,&c.efp.  Mehaut 
de  Cla<^.  Il  mourut  1338.  elle 
311.  gülênt  à Vàuclair. 


Gérard  de  la  Boue. 


Uàbean  Dame  de  Foencamp. 


, lenne  eCp.  Nicolas  de  Barbanfon 
^Sîrc  de  Inmont,  Donlleyne. 


Tom.  I. 
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Gauthier 
Comte 
de  Brien- 


Erard  Comte 
de  Bricnne^ 
cfp. Agnes  til*  ■ 
le  au  Comte 
de  Nevers. 


'Gauthier  Comte  de 
Bricnneefp.  Marie  6lle  1 
dcTaucrcde  RoydeSi-^ 
die, à caufe  de  laquel- 
le U fut  couronne 
Roy. 


Gauthier  3.  Comte  de  Gcan  Comte  de  Brienne  efp.  Marie 
Bricnne  efp.  MartedeLu-sd’En^ten  vcufve  de  HugoedeRctel 
fignan  fille  de  Hugue  Roy  ’^Sire  de  Beaufbrt. 
de  Chipre. 

Marie. 


Willaume. 


Ican  de  Bricnne  Roy  de 
lerufalcm  par  là  temme^ 
Marie  de  Monterrat. 
2.  efp.  Bcrengaire  de 
Caftillc; 


Ermcngarde. 
Autres  filles. 


lean  Abbé  de 


ne  elî>.<  Beaulieu. 
Humbe* 
linc  de  ' 

Braiue.  | Marie. 


Du  1.  Uâ.  fConrard  Empereur  IV.  Roy  de  Sicî- 

lolentc  de  Brienne  Roine  llcelp.  IfabcaudeBaviere.  Il  mourut 
de  lerufalcm  efp.  Fredric  J i2y.f 
2.  Empereur  & Roy  de  Si- j 
cUe.  • ^Hcnry, 


flean  Comte  d’Eu  efp.  Beatrix  de 
Chafitllon  bile  an  Comte  de  $.  Pol 
giflent  àFoucarmoot.  11  mourut  la^f 

Alfbns  de  Brienne  e(^.  Ma-  I 

rie  de  Lulignan  did  d*Ub-.^  Margaretc  efp.  lean  de  Flandre  Sire 


Dn  2.  /><?. 


dun  Comtcllè  d*£u. 


Ide  Dampierre. 


lean  efp.  Marie  de  Coucy  ^Blanche  Abbeflè  à Maubuiflbn. 

vcufve  d’Alexandre  Roy 

d’EfcofC:. 

Marthe  efp.  Baudewin  de 
Courtenay  Empereur  de 
Conflantinople. 


Louis  deBricnne  eQ>.  Agnes 
^Vicomteflê  de  Beaumont.. 


flean  V'icomte  de  Beaumont  efp.  len- 
ae  de  Chafleaubriam  Dame  de  Po- 
Ivancé,  Guerche, 


André  de  . ^ 
Brienne  Sire-*^  lerufalcm. 
de  Rameru 
efp.  Alifc 
Daine  de  Vc- 
niiî. 


Erard  Sire  de  Ramera 
Venifî , &c.  efp.  Philip- 
pote  de  Champagne 
fille  au  Comte  Henry 


de  d’Ifkbeaa  Royne  de^  Grandpre. 


fHenry  Sire  de  Vcnîfi  efp. 
Mwgirctc  laquelle  2.  efp. 
Willaume  de  Courtenay 
Sire  de  Champinelle. 

Erard  Sire  de  Rameru 
mort  fans  hoirs. 

Ifabeau  efp.  Henri  comte 


Marie  efp.  Henry  Sire  d'Avangour. 
lenne  efp.  Gui  Sire  de  Laval.  ' 


Margarcte  efp.  Hugne  de  Luflgnan 
Roy  de  Chipre.  2.  Boeinond  Prince 
d’Aniiochic. 


Gauthier. 


Agnes  efp.  MilonSire 
de  Noyett. 


Sibillc  AbbcfTc  de  la  Pieté 
i Rameru. 

lenne  efp.  Mathieu  Sirede 
Montmorency. 

Marie  efp.  Gauthier  Sire 
de  Nantucil  mort  1241.  z. 
Hugue  Sire  de  Confions. 

Fluidrés  elle  moam 

iî7f. 

.Alifc. 
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lEAN  DICT  TRISTAN  SIRE  DE  LOVAIN 
GAESBECKE  , HERSTAL  , LEEUWE, 
BAUCIGNIES,  MONCORNET,  &c. 


Prince  à la  mort  de  fon  père  advenue  en  l’an  MCC.  LXXXV. 
ivl  Cj  clloit  encor  bien  jeune  & par  les  eicripts  de  F.  lean  van  Hcelu 
l’on  voit  que  pour  fon  jeune  cage  là  Bannière  armoice  de  les  armes 
fut  portée  à la  bataille  de  Woeringen  en  l’an  MCC.  LXXXVIll. 
par  un  Vaillant  Efeuier  nomme  Willaumc  Pijpenpoy  foubs  laquelle  le  trou- 
vèrent fes  ValTàls  de  Gaesbeke,  Leeuwe  & autres  terres  de  fon  E)omainc. 

Par  lettres  de  l’an  MCC.  XC.  au  mois d* Avril  le  lundi  apres  les  Paf  Premi 
ques  clolcs  noftre  jeune  Prince  de  l’adveu  de  fa  mere  grande  Marie  d’Au- 
denarde  s’accorde  avec  fes  valTals  de  Leeuwe , fur  le  paiement  des  cens 
qu’ils  dévoient,  & parce  que  le  Prince  lean  n'avoit  encor  de  lean , les  let- 
tres fur  ce  dredccs  furent  fèellces  par  ladiâe  Marie  d’Andenarde  qualifiée 
DamedeGaesbeke,  & par  Willaome  diâ  Pijpenpoy  fon  grand  Efeuier. 

Il  clf  nomme  avec  autre  principale 'nobleflê  de  Brabant  anx  lettres  du 
Duc  lean  II.  données  au  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  VL  par  lelquelles 
il  compolc  entre  ceux  qu’eftoient  des  lignages,  privilégiés  i Bruxelles  & le 
peuple  comme  en  Ibn  lieu  avons  rapporte.  . 

Son  mariage  fut  traiâc  avec  Félicitas  de  Luxembourg  Dame  de  Con- 
forte foeur  germaine  de  l’Empcrent  Henry  VIL  de  laquelle  il  procréa  deux 
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s.  DE 

Gaesbe* 

KE. 

Som  tref- 
fas. 


If- 


6\6  TROPHEES  DE  BRABANT 

fils  & une  fille  delquels  doibs  l’an  MCCC.  XVIII.  la  Princefic  Félicitas  euft  Prtuw 
le  bail  comme  l’on  voit  par  lettres  données  le  Dimanche  devant  l’Afcen- 
fion,  prennant  lors  qualité  de  Damoifelle  deLovain  & Dame  de  Moncor- 
net.  Elle  fit  peu  apres  certaine  convention  fur  le  partage  de  les  enfants 
fçavoir  eft  Henry  de  Lovain  Sire  de  Gaesbeck  & de  Herftal  lean  & Bea- 
trix & nomme  l’Archevelque  de  Treves  fon  frere,  & lean  Roy  de  Bohê- 
me & de  Pologne  fon  ncpveu,  & aux  lettres  elle  fe  dift  Damoilclle  de 
Gaesbeck  & de  Conlbrre  ; toutesfbis  peu  apres  elbint  feulement  eagée  de 
vingt  & deux  ans  elle  fe  rendit  Religieufe  au  cloiftre  de  Beaumont  à Va- 
lencicnes,  ou  elleat  fa  fepulture  eflevee  en  une  arcade  de  la  muraille,  & 
au  ddliis  la  figure  d’une  religieufe,  au  bas  font  par  petits  peribnnages  ex^ 
primés  les  prochains  parents  avec  leurs  armoiries  , à feavoir  l’Empereur 
Henry  fon  firere,  lean  Roy  de  Boheme  fon  nepvcu,  Baudewin  Archevefque 
de  Treves  fon  frere,  lean  Duc  de  Brabant  fon  coufm , Béatrice  d’Avef. 
nés  là  mere,  Willaume  Comte  d’Haynaut  fon  confin  germain  , Godefroy 
Site  d’Afpremont  fon  coufin  iflii-germain , Walleran  de  Luxembourg  Sire  de 
Ligney  fon  coufm  germain & le  Sire  d’Avefnes. 

Dans  l’obitier  dudiéf  Cloiftre  le  deces  de  la  Princefic  Félicitas  eft  marqué 
fur  le  VI.  d’0(ftobrc,  & y eft  didt  qu’elle  print  l’habit  de  Religion  jour 
de  l’Afibmption  de  noftrc  Dame  en  l’an  MCCC.  XVIII. 

le  ne  dis  rien  du  parentage  & noblefic  de  cefte  Princcfic , laquelle  eft 
afies  cognuë,  & aufll  au  livre  X.  de  ces  Trophées  nous  donnerons  la  Généa- 
logie largement  cftcnduë  de  la  maifon  de  Limbourg  dont  celle  de  Luxem- 
bourg fai<ft  une  btauchc. 


ENFANTS  DE  lEAN  DE  LOVAIN  SIRE  DE 
GAESBECK, HERSTAL,LEEUWE,&c.  ET  DE 
FELICITAS  DE  LUXEMBOURG 
SA  FEMME. 


Henry  de  Lovain  Site  de  Gaesbeck,  Herftal,  &c.  qui  aurat  fon 
Eloge  au  chapitre  fuivant. 

Iean  de  Lovain  fût  Sire  de  Moncornet  & apres  la  mort  de  fon 
frere  Henry  il  fucceda  encor  aux  terres  de  Gaesbeck , Herftal , Leeu- 
we,  &c.  mais  il  trcfpafià  peu  apres  fans  enfiints  cagé  d’environ  feize  ans , 
& rcccut  fepulture  au  Cloiftre  d’Opbigaerden  ou  il  gift  au  milieu  du 
choeur  des  Preftres  devant  le  grand  antcl  en  tombe  relavée,  & pardcfiiis  la 
figure  d’un  jovenccau  taillée  en  marbre  bleu , armée  de  toutes  pièces  la 
telle  nue  & l’cfenfibn  vuide,  mais  allés  endommagée  : tout  alentour  on 
lit  en  flamen,  Cy  gift  lean  de  Lovain  Sire  de  Lovain,  de  Herflal 
de  Gaesbeke,  qui  trejpaffa  le  XXIII.  jour  et  Aouft  en  Fan  MCCC. 
XXIV. 

Bra- 
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LIVRE  VIT.  1 6ïr 

Béatrice  DE  Lova  IN  Damoifèlle  de  Gaesbckc,  Hcrftal,  Moncor- 
oec,  Baucignics,  &c.  fucceda  à iès  frcres,  & en  l’an  MCCC.  XXXII.  il 
XIX.  de  lanvier  alTiftce  de  Thomas  de  Lifle  Sire  de  Freines  elle  vendit  la  ter- 
re de  Moufcron  à Bernard  de  la  Barre  pour  la  Ibmme  de  mille  & quatre 
cents  livres  ; & deux  ans  apres  elle  donna  libéralement  de  les  biens  au 
Cloillrc  d’Opbigacrden  pour  l’orne  de  lôn  frere  lean  illcc  enterré,  mais  elle 
ne  prinç  l’ellat  de  mariage,  ains  trcfpalTa  envers  l’an  MCCC.  XXXIX. 
par  ou  tours  les  biens , terres  & riches  Seigneuries  luccederent  à fou  coufin 
Willaumc  Sire  de  Homes  fils  de  là  tante  lennc  de  Gaesbeck.  Le  livre  des 
obits  du  Cloiftre  de  Beaumont  diâ  que  celle  PrinccITe  niepee  de  l’Empe- 
reur Henry  VII.  à fon  treljxis  print  l’habit  de  religion  audiâ  Cloiftre  ou 
elle  avoir  cfté  nouric,  & qu’elley  eft  enterrée  aiant  laifle  pour  un  obit quatre 
vingt  ftorins  de  Florence  avec  pluCeurs  autres  bienfiiiâs. 


Tom.  I. 


Rrr  rrr  i 
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HENRY  SIRE  DE  LOVAIN,  GAESBECK, 
HERSTAL,  LEEUWE,  BAUCIGNIES, 
MONCORNET,  &c. 

Chapitre  IV,  . 

L s’allia  paf  mariage  à Uàbeau  Dame  d'Autoing)  EPpinoy , Sot- 
t^em , Hoaldain , &c.  ChaAelaine  de  Gand  riche  hericiere , mais  il 
ne  jouilt  que  bien  peu  de  fa  compagnie,  ^lallànc  an  plus  beau  de 
fon  e^e  à l’immortalité,  fans  avoir  procrce  aucun  enfant,  par  ou 
la  veufve  convma  en  fécondés  nc^es  avec  Altoris''d'Efp^e  diâ  de  la  Cer- 
da  fils  du  Prince  Ferdinand  de  Caltille  & de  Blanche  de  France  fille  du 
Roy  S.  Louis,  lequel  Prince  Ferdinand  eftojt  fils  ailné  d’Alfons  IV.  Roy  de 
Cauille  & de  Leon,  mais  elle  n’euft  non  plus  enfant  de  lui,  & la  Dame 
d'Autoing  fe  maria  pour  la  troifielino  fois  a lean  Vicomte  de  Melun  Sire 
de  Monftreul  Bellay , lors  veuf  de  leône  Comtefle  de  Tancarville  & fils 
aifné  d’Adam  Vicomte  de  Melun  & de  lenue  de  Suilly.  11  avoit  procrée  de 
là  première  femme  lean  de  Melun  Comte  de  Tancarville , Willaume  de 
Melun  Archevefque  de  Sens,  Simon  Chanoine,  Adam,  Robert  & Henry 
de  Melun;  & encor  de  la  Dame  d'Antoing  il  engendra  on  fils  & deux  fil- 
les , feavoir  ell  Hugne  de  Melun  qui  fut  Sire  d’Antoing  & de  piufieurs 
belles  terres  du  colle  de  là  mere,  llàbcau  de  Melun  mariée  premièrement  à 
Pierre  Comte  de  Dreux  & apres  à lean  d’Arthois  Comte  d'Eu,  touts  deux 
Princes  du  fang  de  France , Sc  Marie  de  Melun.  Brief  ladiâe  Dame  d’An- 
toing trefpallà  tant  feulement  jour  de  S.  Nicolas  VI.  de  Décembre  de  l’an  Prtmtt 
MCCC.  LIV.  & receut  lèpulture  en  l’Eglife  d’Antoing,  ou  fur  là  tombe 
le  voient  les  armoiries  de  fes  trois  maris  avec  lès  quartiers,  feavoir  ell  An- 
toing  & Grimberge- AlTche  du  colle  Paternel,  & Engien-Sottegem  &Gand  . 
du  collé  maternel.  > 


CON- 
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CONSANGUINITE*  DTSABEAU  D’ANTOING  DAME  DE  GAESBECKE.  619 


Hoguc 

Sire 

d*An- 

toiiu 

Efp^ 

OLC  .elp 
I.  Phi- 
lippote 
Dame 
dcHar* 
nés.  a. 
Adarie 
de  Cî- 
lôta 


’Dm  t.ua. 

Michield*ADtoing 
S.  de  Harnei  cfp. 
la  foeurde  Rafle  de  J 
Gavre  Sire  de  Lic-^ 
dckerke.  1 cr|>.  la 
fllle  de  Renaud  Si* 
rc  de  Piquigny. 


Béatrice  efp.  Ican 
S.  de  Rummes. 


fHugae  Sire  de  Harnes 
elp.  Marie  fillcd'Ruflt* 
ce  de  Conâaos. 


Dm  1.  liâ. 

HugueSiredeHar- 
nés  cTp.  lolente  de. 

BarbancoD.  | MichicI  de  Harnes  tad 

à la  bataille  de  Cour* 
^tray  130a. 

Clariffe  efp.Eo(bi-  '‘P- 

ctSitedc  Wcn  “ 

Brabant.  11  moa-<‘'“  SiiedcSoncgOT.  11 


rut  1306. 

PhilipMte  elb.Eu* 
flace  otredoReux. 


Dm  a.  na. 

Marie  dp.  Amoa 
^Sire  de  Cifoing. 


moonit  1 3 1 0,  el  I e 1 3 14. 
giflent  en  PAR  de 
Camion. 

Kàbcau  efp.  Alard  Sire 
de  Ville. 


Hugae  S d*Ao- 
toing  efp.  I . Sibi- 
le  fille  de  Robert 
S.deWavrmScnc- 
fchal  de  Flandres. 
a.  Ifabcau  du  Bé- 
thune fille  de  Ro* 
bert  & d'Elifabcth 
de  Moriames. 


|Hugue  Sire  d'An- 
'roing  £lpinoy.,&c 
dp.  Ifabcau  d*Af- 
fche  Dame  de  Bug-' 


l'Huguc  Sire  d’Antofng 
'efp.  Marie  d’EngicnJ 
Dame  de  SoRcgcm  laO 
qwlle  cfo.  a.  Gui  de 
Flandre  Sire  de  Riche- 
.^boiug. 


Autres  enfants. 


Ieand*Amoingefp. 
Béatrice  fille dcRo* 

J bert  de  V ierve 
jveufVc  de  Gode- 
^ froy  Sire  de  Wint)'. 

Dm  7.  va. 

Alard  d’Aotoing 
Sire  de  Brifeul  efp. 
MancdcThorote. 

Gauthier  d'An- 
toing  S.  de  Bello* 
neefp  N.d’Eûrdes. 

Marie  d’Antoiog 
cfp.  Ican  Sire  de  J 
Barbanfoo.  Il  mou- 1 
rut  131a. 

lean  Cbao.iCara- 
bray  Arcludtacre 
d’Anvers. 

Aroou  Chan.  i 
Cambray  Archidia- 
cre à Valcnctcnes. 

Ide  dp.  Nicolas  de 
Barbanfbn  Sire  de 
VlUers , Braine , 
étc. 

Gilles  Sire  (TAflc- 
▼aing  efp.  la  fille 
heriticrc  de  Wil- 
laume  de  Frdhoît. 


'Dm  \.  Mary. 
Hugue  d’Ântoiog. 


ISABEAU  DAME  D'AnTOING, 
SoTTEGEM  &c.  efp.  I.  Henry  de 
Lovain  Sire  de  Gaesbeck  a.  Alfons 
d’Efpaigne.3.  Ican  Vicomtede Melun- 


Henry  d*Antoig  Sire 
de  Bu^enhoutyObies, 
dtc.  ef^ 


Dm  a.  Mary. 

Alix  de  Flandre  Dame  de  Richebourg 
dp.  lean  de  Luxembourg  Sire  de  Lig- 
ney  elle  mourut  1346.  4.  May.  GUI  à 
^Flincs. 

flfàbeau  d’Antoing  Dame  de  Bi^en- 
*hout,  Obies  ,&c.  efp.  Gérard  Sire  de 
Werchin  , l^ogueville  , Scncfchal 
d’Haynaut,  &c.  Il  mourut  1340.  elle 
«3f3- 

^Marie  d’Antoii^. 


['Cathftrine  efp.  Gil-  ^ 
les  de  Mort-né  S< 


Gérard  d’Antoing  eufl  /Ifaac  d’Antoiog. 
des  biens  a Sempfê  SlJ  » 

Eppegem  cfp.  \Henry  <rAntoiiig. 


de  Potdles 

Ican  S.  de  Barban- 
Ton  efp.  Euftace^ 
d’Argics. 

Nicolas  S.  de  lu- 
inont  efp.  lenoede 
Moochablon.  Il 
mourut  1345’. 
Hugue  SiredeSol- 


/4ean  Sire  de  Barbanfbn 


efp.IolentcdeRaflègem 

DamedcLcns.Il  mon-^dc  RuinpÛ. 
nit  1378.  die  1388.  ' 


Gilles  Chan. 
Toomay. 

Raoul  Qctc. 

Alard 

Mîchîel  S.  de  Bie- 
vene  efÿ>.  llâbeau 
de  Coodé. 

Ican  le  leune. 

Marie  efp.  Robert 
de  Grtmberges  S. 
d’Aflchc. 

Mehaut  efp.  fian- 
.dri  StredcRoyfin. 


Hugue  Sire  de  Solre. 


Renaud  Chan.  i Liège. 


Tenne  Dame  de  Barbanfbn  eQ).  Robot 
de  fiethune  Vicomte  de  Meaux  Sire 


Anbcrt. 


Agnes  efp.  HelHu  de 
Wavrin  Mre  de  Wafie-« 
res. 


EufUce  Dame  de  Borbaofon  efp.  leaa 
Sire  de  Ligne.  Qui  mourut  1440. 

lolente  Dame  de  Montigny  Hantes , 
&c.  efp.  Otton  Sire  de  Lalaing.  mort 
*44*- 


[Heilin  Sire  de  WaflereSj  Comines , 
dtc.  cfp.  Beatrix  d’Aveluts  Dame  de 
LHuIIus,  Hemn-Lietard,&c.  x.  efp.  la 
I fil  le  de  Gisbert  Chaflelaln  de  Berges 
ûu'nâ  Wiooc.  t 
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6x0  DESCENDENCE  DE  lENNE  DE  GAESBECK  DAME  DE  HORNES. 


Dm  I.  liS,  rSwedcr  d*Abcoude  Sire 

Ictme  Dame  de  |de  Gaesbeke,  Patte, 
Gacsbcck,  Putte  Strîcn.&c.  cfp.  Anne 
Strycn  , &c.  cfp.  ComtcÛe  deLcyDingcu. 
Gisbm  Sire  J 11  mourut  1400. 
d’Abcoude  ^ 

WÜIaume  S.  d’Abcoude 
W yck,  &c.  cfp.  Marie  de 
Walcourt  Dame  d’An- 
dcrlcchr.Lcnnick,  Lom- 
bec  & Ératnc'Chadcau , 
Mareichalle  d’Hayuaut 


Wyck  i Duer- 
(lede,  &c.  elle 
mourut  I3f6. 
Gérard  i.  Sire  de 
Hornes  , Gaes- 
beck  , Aliéna 


WUIaume  y.Si* 
re  de  Hornes, 
Gacsbcck , Al* 
tena  , 13aucig- 
nies , Moiicor- 
net , Corircfcm, 
âtc.  cfp.  [.  en 
l’an  1315’.  Ode"^ 
Dame  de  Putte 
& Strycn , 1. 
cfp.  Elle 
ou  EliiedcCle- 
ves  tille  au 
Comte  Thicry 
7.  U mourut 
»343* 

XIV.  ' 

Iesne  de  Lo*  ^'•'5 

VAIN  DICTE  DE 

Gaesbeke  pre-J 
mierc  femme  de  ’ 

Gérard  SIrc  de 
Hornes,  Alié- 
na, il  cfp.  en  , ,, 

féconde  nopccs  fThie^  de  Hor- 
Ermcngarde  de  nés  SircdcPcr- 
Cleves  Dame  weis  & de  Cra- 
de Cranenborg.Jnenborg  mort 
Il  mourut  en- |fanseiiians. /V 
vers  l’an  1333.  Ci-detoMt 

lj>ag.  611. 


dcc.  fiii  tué  con-  mourut  1407. 
cre  les  f'rilbns 
i34f- 

Ode  de  Hornes 
elp.  Ican  Sire  de 
le  X^cke  dt  de 
J Ureda. 


rAmou. 


Moncornet 
Admirai  de 
Prancc.  * 

Béatrice. 


Berthe-Maricefp. 
Ican  d’Apckcl  Si- 
re de  Heukelem. 
Béatrice  Prieufe 
à Auwergem. 
Aleyde  rcligieuti; 
à Rcynsbourg. 

Dm  1.  liü. 
Wîllaumc  6 Sire 
de  Hornes , Altc  ^ 
na^  VVccrtjCor- 
telem  né  1314. 
cfp.  llâbeau 
d’Arckcl.  Il  mou- 
rut 135*8. 

Thicry  de  Hor- 
ncB  Sire  Hcfc, 
Lecnde,  &c. fuc- 
ceda  à Ion  oncle 
aux  terresdePer- 
wcys  & Cranen-^ 
bourg,  elp.  Cat- 
hariiie  Ik*rihout 
Dame  de  Duiflc, 
GclCjAc.  Il  mou- 
rut 1380. 

Arnou  Evcfquc 
d’V'trccht  & de 
Liège  morti3S9. 


Willaume  7.  Sire  de 
Hornes,  Aliéna , dtc.  cfp. 
lenne  de  Hdnsl^e.  ilv 
lut  tué  à la  bataillcd’A- I 
ûneourt  If.  Oâo.  i4if. 

Thicry  Evcfque  d’Of- 
nabruge  efleu  1 376. 

Godefroy  136a. 

Margarctc  de  Homes 
\.AW)circ  i Thorc. 


Dame  hcrîtîere  cfp.  r.  lean  R 
ÿ OifterloJ  Stuard  Comtede  Marre  & Garnioch. 

&c.  cfp^arie  Damcdc.d  ^ Thicry  SiredcLieadeu.Ellcmou- 
Kanderode  qu’ils  vendi  [1,111454. 
rcni  au  Duc  de  loliers  ^ 

1391. 


Willaume  8.  $.  de  Homes  Altena, 
Weert , &c.  cfp.  lenne  Dame  de 
Monii^  en  Ollrevanc. 


Marie  efp.  Henry  Sire  de  Gcmcn. 


Mehaut  AbbcfTc  à Tore. 
Ifabeau. 


Henry  Sire  de  Perweys 
cfp.  Margarccc  de  Ro-.^ 
chefort  mort  en  bataille 
1408. 

Ermcngardc  cfp.  Con- 
rard  de  Sleyden. 

[.Margarctc. 


rThiery  Efleu  de  Liège  tué  en  bataÜ- 
•le  1408. 

lean  SircdePerweys,Duffcl,  Geel, 
efp.  1410. 7.  d’Aoufl  Mehaut  de  Ry- 
fèrfeheyt.  llmourut  1448./^mV2CV* 
dtvamt  pag.  434. 

lenne  clp.  lean  fils  au  SircdcDiefl.  r* 
.Ode. 

’lcan  de  Homes  Sire  de  Daucignies , 
Honfehote,  Hcfc,  Licndc,  Chai- 


Elfe  de  Hornes  fAmon  Sire  de  Bande- 
cfp.  13TO.  Henry  u-r.  clWli  Wmock  cfp. 

Sire  de  Dicft.  | j j Hi’mtP  ' Lairimoumc.llfuttue 


Thicry  LoefSire 
de  mucignies , 
Moncornet,  Hc- 


efb.  Ifabcau  de 
Monitgni  en  Oi- 
Ilrcvant.  * 

Erard  Chanoine 
à Cologne. 


chote,  Hautékerke  Lo- 
queres,  &c.  ^ 


?43<^ 


Ifabeau  efp.  Bartholomé 


, Lcei^e,  dtc.^dc  Conflans  Sire  de 


Viellcmaifbn. 

Ican  de  Hornes  dîâ  le 
fauvage  Sire  de  Bruns- . 
horen  efp.  la  DamcdcT 
.Keticnich. 


'Arnou  de  Hornes  Sire  de  Ketiîngh 
ou  Keflènich  dt  Brunshom , efp.  !u- 
beau  de  Hçinsberge  mort  envers  l’an 
•467.  & lui  fuccraa  en  Bninshorn 
Philippe  deHorocs  Sire  dcBaucignies. 

Willaume  Soubdbere  mort  1404. 
Il  ell  enterré  a S.  Ican  à Li^e  ou 
l’on  voit  fon  epit^c.  Hk  jaeet 
tVilUImms  de  Brmaoùrme  SMidiaeemms 
Obii$  I404. 
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f/acqoes  Comte  de 
Homes,  Sire  de 
Weert , CrancQ' 
[donc,  (Jortrelcm, 
Montigny.dcc.erp. 
Iconc  de  Meurs  X 
laquelle  mourut 
i.d’ Avril  & 
lui  fe  rendit  (rcre 
mineur  & rfcfpaüii 
U 488  1.  de  May. 

'lean  de  Homes. 
Henry  de  Homes 
Sire-  de  Perweys, 
Duifcl , Geel , &c. 
eip.t  enl'an  145*3. 
Itabcau  de  Dicll 
de  Rivière  mone 
1I466.  i.cfp.  1473. 
Antoinette  de  Gi- 
vre , il  mourut 
1483.  1^. de  May, 
du  à Rolendael 
uns  hoirs. 


IIHibeau  cfp.  1440. 
d Ican  Sire  de  Roife* 
llaer.  a.  Jean  Fin- 
InockSircdc  Nicu- 
B <rode.  3.IcanÛram 
jS-re  de  Grobben- 
[donck. 

Alcyde  Dame  dd 
GcleePp.  i4yi.  ar, 
de  lanvicr  Iran  Si- 
re de  McrodCjPc- 
tenhem,  &c. 

Marie  efp.  lacqoes 
J Bau  Sire  de  Got- 
llèohove. 

n*hilippe  de  Hor- 
I nés  Sire  de  Gaes* 
|beke,  Ekudgnies , 
Honfchoten,Hcfe, 
Lriende,  Geldrop, 
Brunshoren , &c.  ■ 
efp.  I.  ienne  dc^ 
Lannoy  Dame  de 
Brimeu.  a.  efp. 
MargarctedeHûr- 
, nés.  Il  mourut 
I1488. 

riean  de  Homes 
D < diâ  le  fauva^e. 

^Catharine. 


^lacqoes  Comte  de 
Homes  efp.  t . Phl- 
lippotc  de  Wir- 
ftemberge  , morte 
1475’.  4.  de  luing. 
a.  Ienne  de  la  ^ 
Gruthafe,!!  mou- 
[rut  îf32.  le  8.  de 
Décembre. 

Ican  Evcfquc  de 
Licgc,  mortifoy. 

1 5*.  de  lanvier. 


Willaume. 

Mai^rete  elb.  i. 
Philippe  de  Hor- 
ncs  Sire  de  Gaes- 
beke.  a.  lean  de 
Montmorency  Si- 
re de  Ncvele. 


'Dm  a.  liâ. 
lacques  Comte  de  Hor- 
nés  efp.  1 . Margarcte  de 
jCroy  morte  ifi4.  a. 
Claude  l^itiindedeSa- 
voye  morte  iftS.  ^ 
Aime  de  Bourgogne  , 
il  mourut  devant  Ver- 
cdli  Ie7.d’Aouftiy3i. 
Ican  Prevoft  de  Liège 
Comte  de  Homes  e^. 


Fredric  de  Homes 
Sire  de  Montigny 
cfp.  1466.  Phuip-d 
pote  de  Melon,  il  I 
mourut  148^ 


j 1 53a.  Anne  d’Fgmont, 
il  mourut  15*40.  elle 
f74* 

Margarcte  Dame  de 
Bok«  clp.  Everard  de 
la  Marke  Comte  d’A- 
renberge- 

I AmcIîcPricufeauxRe- 
^guliercs  à Weert. 

^Mariede  Homes  Da- J Marie 
me  de  Moniigni  ePp.^ciiudé  Rcligienre. 
Philippe  de  Montmo-  ® 

rency  Sire  de  Nevcle. 


fFredric; 

lof^h  dcMontmoren  , 
cy  Sire  de  Ncvele  elj).'^ 
[ Anne  d’Egmont. 

Robert  Sire  de  Wif- 
mes. 

Philippe  Sire  d’Achî- 
court. 

Ifabeau  Dame  de 
Moiencourt. 

Margarcte  Dame  de  la 
Tour. 

Françoilè. 

Hclene  Religieuft. 
Marie. 


Marie. 

[Walbourge  efp. 
Mf9-  Conrard  j 
Comte  de  Man-  1 
^derfebeyt. 


Ienne  elp.  Claude  de 
Boval  Sirè  de  Gomtg 
j nies  Rourgoignon  veuf 
Vde  leuncdc  la  Marcke. 


Thîerv  Comte  de  Man- 
I derfeheyt. 

Walbourg  de  Mander- 
. Icheyt  clp.  Willaume 
kComte  deNuwenaer. 


Tom.  I. 


'Dm  I.  Hâ. 

I Arnou  de  Homes 
Sire  de  Gaesbeke, 
Honfehote,  Hau- 
tekerke, Geldrop,  , 
Draine  - Chaflcau  ^ 

efo.  Margarcte  de 
Montmorency 
Dame  de  Pamele , 
il  gill  i Andcr- 
lecbt. 

lean  deHomesSi- 
re  de  Baucîgntes . 
[Hupi,  Angcft,  &c. 

efp.  Arniede  RanH 
Dame  de  Bocftel , j 
Caoticrode  , Kef- ] 
fel , &c.  il  mourut 
I5*n.  le  16.  d’A- 
vril,  elle  lyaS.  6. 
d'Aouft. 

François  Sire  de 
Loqueren  efp.  lia- 
beau  de  Halewyo. 

Antoine  Sire  de 
^Hobcrlàrt. 


fMaxîmilien  Sire  de 
Gaesbeke,  Honfehote  t . 
[Chevalier  de  l’ordre,.^ 
&c.  efp.  1 yo3.  ^rbare 
de  Montfort. 


Martin- 

I Ienne  Dame  de  Brimeu 
efp.  Huguc  de  Melun 
ChallelaiD  de  Gand. 

Margarcte  efp.  lyox. 
Richald  de  Mcrode  SI- 
,rc  de  Petershem , &c. 


fPhilippe  de  Montmo- 
'rcGcyComtcdc  Homes 
.'efp.  Walbourg  Com- 
[tefle  de  Nuwenaer. 

Fredric  Sire  de  Mon* 
liguy  elp:  Helenc  de 
Melun. 

Marie  efp.  i.  Charles 
Comte  de  Lalaing,  at 
Pierre ‘Erncft  Comte 
ide  Mansfelt. 

Leonore  efp.Ponthede 
Lalaing  Sire  de  Uugni- 
[courr.  a.  Antoine  de 
Lalaing  Comte  de 
.Hoochftraicn. 

Thilippe  Comte  de 
Houtekerke  ^ mort 
1 y7a.1a.de  Février. 

Ican. 

George  Comte  de 
, Houtekerke  efp.  Leo^ 
norc  d'Egmont  , il 
mourut  i Geldiop 
160S.  elle  i$8a. 

Willaume  Sire  de 
Hcfe. 

Maximilien. 

Marie  elp.  Philip» 

Comte  d’Egmont  Sire 

2.  efp:  ,09  »■  'fp- 

Croy  Dame  de  Stav  ele , l 
LeeuwcTRem.àc.  Vl^ 
comtdlc  de  Fumes.  11  iLeooore. 
mourut  15*70.  ai.  de 
Septembre. 


'^Heory  Chaftelafn  de 
I Berges  S.Winoc, Com- 
te <lc  Houtekerke  clp. 
Marie  de  Bouchent 
Dame  de  Boulcrs,  Bc- 
verweerdc , Sccndel- 
bec.il  mourut  1 5*40.  elle 
if63.  Ica3.dcliiillet. 
Martin  de  Homes 
Comte  de  Houtekerke, 
Sire  dcHon  fchote,Brai 
ne,  dcc  efp.  1.  Marga- 
jrcte  de  Luxembourg. 


Philippe  Sire  de  Gel- 
drop  Prévoit  de  S.  ican 
à Vtrecht. 

François. 

lacques. 

AnneDamede  Pamele 
jcn  Brabant,  Dielbec, 
&c.  eft.  1^38.  ay.  de 
Fevr.  lacques  de  Croy 
Sire  de  Satnpl. 
^Margarete. 


f^Anae  Dame  de  Cami- 
crode  elp.  t . Claude  de 
Pontallier  Sîrc  de  Fia-  riean  de  Hornes  Comte 


,gey.  a.  le  Sire  de  Brt- 
Igillcs. 

Henry. 

' Philippe  Sire  de  Boc- 
Hel , Baucignies,  Keflel, 
Loqueren,  efp.  tyiy.J 
Citre  de  Renellê,  iP 
mourut  iy4i  elleiyy4. 

.Encor  deux  filles. 

Sss  sss  s 


[de  Baudenies  Sire  de 
iBocftcl  elp.  i.Mariede  , w, 
S.Atdegondc.  a.  Annc^Walburg. 
dcFJodorp.  3.  Annedc  '' 
Bredetode , il  mourut 
\6o6.  gift  â Vianen. 

Adriene  efp,  Baude- 
wyn  de  Lannoy  Sîrc 
de  Tourcoing. 

Anne  cfp.  C^rtfiophre 
,de  Wilich  Sire  de 
vGromficrn. 


Dm  f.  AVî. 

Gérard  Comte  deBau- 
dgnies  e{^.  1595.  Ho- 
'norlnedc  Witihcm.  Il 
mourut  161  a.  y.dcFe* 
vricr. 

Maximilien  Sirede  Lo- 
cré cfp.  Agnes  de  Mi- 
lendonc. 

Marie. 

Clare  cfp.  Charles  de 
Wignacourt  Sire  d'Or^ 
ton. 

Anne  elp.  Adrien  de 
Noielle  Sire  de  Marlci 
Marie. 


Dm  a.  Ha. 

Willaume  Sîrc  de  KeP^ 
fel  cfp.  i.  Ifabeau  van- 
der  Meeren  Dame  de 
Wocftwefel.  a.  Doro* 
théc  de  Haefien. 

Ienne  e^.  François 
Herbert  Ànglols. 
VAnne. 

DESCEN- 
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DESCENDENCE  DE  lÈNNE  DE  LOVAIN 
DAME  DE  HEYNSBERGE. 


Henry  de  Heynsber- 
gCf  mon  12S7. 


Wallcran  enterré 
Aldenberg. 


|Thtcry  Sire  de  - 
' Hevnsbcrge  Comte 
de  Los  & de  Chiny 
efp.  Cun^dc  fille  J 
d’Evertrd  Comte  ] 
de  la  Marckef  il 
mourut  1361.  gifi 
aux  Augullins  à 
Hafielt. 


Godefroy  Sire  de 
Heymbcrge  , Blan- 
kenberge , & de  VValr 


XIII. 

Irmkc  de  Lovaih 

|de  Los  & Chiny, 
mort  1333. 


Thîery  Chanoine  de 
Licge  & de  Cologne 


Marie  Retigieulè  à 
^Heynsberge. 


'Godefroy  de  Los  Si- 
re deHeynsbergeefp. 
Mathilde  filleau  Duc 
de  Gucldres,n  mou- 
rut 1342.  fans  en- 
fants. 


Margarete  dp.  lean 
Duc  de  Lorraine, 
faus  entants. 


Godeiroy  diâ  de  Los 
Brevoft  d’Aix. 


lean  S.  de  Dalem- 
broeck  cfp.  lennc  de 
Voerne  , il  mourut . 
envers  1342.  & ellc> 
elp  2.  lean  de  Fau- 
quemonc  Sire  deSit- 
tert. 


^f(i  odefroy  Sire  de 
* Hcytisbcrge  , Blanc- 
kenberge,  Comte  de. 
Los  clp.  1362.  Phi- ] 
lippotc  fille  au  Duc 
de  luliers. 


'Ican  Srre  de  Heyns- 
berge  A Blanckenber- 
go , Comte  de  Los  cfp. 

1.  Marg.vete  Dame  ca 
partie  de  Gefitiép  Âir  la 
iVleufc  vcufve  de  leau 
Site  de  Liendcnfilledé  A 
lean  & de  lenne  de  Bot 
van  Eemc.  a.  efp.  An- 
ne ComtefTe  de  Soimi 
fille  d’Otton  & d*Agnei 
de  Mintzenberg  , U 
mourut  1439.  24,  de 
laovier. 


kHcnry. 


Henry  Sire  de  Leen- 
wenberge. 


Margarete  Abbeflê  à 
Thore. 


Idc. 


Godefroy  Prevoft  à 


uodefroy 

Macllricht. 


Dorothdé  efj>.  Wtllan- 
me  Sire  de  Homes  dt 
Altena,  tué  i Afin* 
court  1415. 


Philippotc  efp.  Willau^ 
me  Comte  de  Wiede. 


,Catharine  cfp.  Gîsbeit 
de  Boeren,  qui  mourut 
'397- 
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Dmx.ttS.  Henné  Dame  de 

lean  Sire  de  Hcryns-  Htynsberge,  Dieft, 
ÈHTgc  cfp.  ienne  Jsichene,  &c.  dp. 
Dame  de  Didh  In  lean  Comte  de  NaG-" 
mourut  1448.  I ibu  en  Satbruge , qui 
l^trespalla  1471. 

lean  le  jcoDe  Evef* 
que  de  llicgc  rciigni 
i4ff.  mourut  14^6. 

'Wlllaume  diâ  de  rVViîlaumc  Comte 
iuliers  Comte  de  jdc  Hlankenhcym 
Blanetccoheym  dp.  J erp.  Marie  deCroy , 
Margaretc  de  ] il  ibt  tud  1 46b.  veille 
Meurs.  Il  mourut  Ides  Roys. 

14^8. 


rifabeau  Dame  de 
I Didl  , Sichene  , 
Heyns^rge  , &c. 
lefp.  Willaumc  dis 
juu  Duc  de  luliers, 
{ mort  lâiis  enfants. 


(Du  I.  hJÎ. 
I Uabcau. 


Ienne  AbbdTe  i 
Thore. 


Dm  2.  Üâ. 

Marie  Dame  de 
Vuchc  , Gangelt, 
Mille  , Hcrlhl , 
Steinvort,  efp.  lean. 
Comte  de  Naflbu  & 
V ianden  1 Stre  de 
Grimberge,  Breda, 
S.  V ît , Bedeken- 
bach  & Daesbourg- 
Il  mourut  i47f. 


Ifabeau  efp.  Amou 
de  Homes  Sire  des 
KcÛêntch  & de 
Brunshorne* 


fEngcIbcrt  Comte 
de  Natlou,  Vian- 
den  , Ac.  Sire  de 
Grimberge , Breda, 
Ac.  acquit  Dicll  A 
Sichene  du  Duc  de 
Iu]iers,pour  V'ucht, 
CtangcItyMUlc,  Ac. 
dp.  Lutgardc  Mar- 
quife  de  Bacdeii. 


lean  Comte  de 
'Naffou  «n  Dillen- 
bourg  dp.  Ifabeau 
Lantgravinne  de  “ 
Hellêii.  Il  mourut 

ift6. 


Anne-Marie  cfp.  1. 
Philippe  C'omie  de 
Catfencllcboge.  1. 
efp.  Oiton  Duc  de 
Hrunrwick  A Lu- 
nenborg. 


tienne  Dame  de 
Didl,  Sichene.  cfp. 
lean  Comte  Pala- 
tin Duc  en  Bavière, 
qui  vendit  Didl  A 
Sichene  au  Duc  de 
Uuliers.  ! 


Henry  Comte  de 
Nallou  A Vianden, 
Sire  de  Grimberge, 
Breda  , Didl , Si- 
chciic , Challclain, 
d’Anvers , acquül 
Rumpll,  Hoboken, 
Ac.  efp.  t.  M.^xic  de 
Savoie.  i.Claudcdc 
Chaton  Princdlê 
d’Orange.  3.  Men- 
dia de  Mendoça 
Marquîfe  de  Cene- 
Ite.  Il  mourut  ly^S. 


Willaumc  Ceinte 
de  Nalfou  A Dil 
lenborg  efp.  Wal- 
bourgd’Egmoni.  2.., 
Iuliane  de  Stolberg. 
Il  mourut  155^. 


I Marie  dp.  Herman 

[Comte  de  Nicuacr  A 
.Meurs. 


Du  2.  tiil. 

Willaume  Comte  de 
N airou,\'  ianden , Cat- 
fendlcboge,  A Dil- 
Icjiburg , Sirede  Grim- 
bcfgc  , Breda  , Didl , 
Sidienc  , Cuyek  , 
Rompu  , Hoboken  , 
Ingen,  Lcck,  Arlay, 
Nolcroy,  S.  Vit,  I i- 
dckcnbach , Daesborg , 
Ac.  Vicomted’Anvèis^ 
A de  Bjlançon  dp.  1. 
Anne  d’EgmontCom 
tdic  de  Bùcren , Dame 
d’ifelfteyn,  Leerdam, 
S.  Martcnfdyc,  Cra- 
iiendonc , Cortgeen  , 
Lannoy , Bouliers,  Ac. 
2.  dp.  Anne  Ullc  de 
Maurice  Eledcur  Duc 
de  Saie.  4.  Charlotte 
de  Bourbon.  4.  Louilc 
dcC^ligny.  Il  mourut 
lySi. 


Dm  t.  //<?. 

Philippe  - Wiüauroc 
Prince  d’Orange  dp; 
Lconorc  de  Bourbon. 

Marie  cfp.  Philippe 
Comte  de  Hohcnlo. 


Dm  2.  va. 

.Maurice  Prince  d’O- 
range. 

Anne  efp.  Willaume 
Louis  Comte  de  Naf- 
fou. 

Emîtia  dp.  DonEma- 
Quel  de  Portugal. 

Willaume  A Maurice. 


Ifabeau  efp.  lean 
Fredric  Comte  de 
Runckel  A VVey- 
dc. 


Marie  efp.  lolTc 
Comte  de  Holface 
\jk  Scaumberg. 


Adrunc  cfp.  Philip- 
pe Comte  de  Han- 


pdtllc  Rcligiculc. 


lean  Comte  dcNafTon, 
laiifa  grande  TOllcrlld 
A mourut  1A..S. 

Louis  tud  1574. 

Adolf  tud 

Henry  mort  iy74. 

Marie  Comteflc  de 
IkTg. 

Anne  Comteflc  en 
Sarbruge. 

Ifibeau  Comteflê  de 
Solms. 

CatharineComicIIc  de 
Swartfenborg. 

lulianc  Comteflc  de 
Swartfenborg. 

M^dalcnc  Comtdîc: 
.de  Hohcnlo. 


Du  3.  va. 

Louiiè  lulianc  dp. 
P'rcdric  Comte  Pala- 
tin t'Icclcur,  Duc  en 
Bavière. 

Ifabeau  cfp.  Henry  de 
laTourDuc  de  Bouil- 
lon. # 

CatRirinc  efp  Philippe 
Comte  de  Hannau. 

Charlotte  - Brabantia 
cfp.  Claude  Due  de  la 
Trimouille. 

Ckarlotie  - Flandria 
Abbcllé  de  la  S. 
C;o:i. 

Plmilia  cfp.  l'rcdrtc 
Caliinir  Comte  Pala- 
rin  Duc  en  Bavicrc  A 
iiweybrugc. 


I Du  4.  va. 

Hciiry-Fredric  Prince 
d’Orange  efp.  Emilie 
IComtellè  de  Solms- 
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TANT  SACRES  Q.UE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

D E 

BRABANT. 

LIVRE  HUICTIÊME 

CONTENANT 

Les  Sires  de  Perweys  de  la  Mailbn 
de  Brabant. 


Tom.  I. 
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ti.  WILLAUME  DE  LOVAIN,  SIRE  DE 
PERWEYS,  RUYSBOUCK,  &c. 

Chapitre  1, 

efloit  fils  de  Godefroy  III.  Duc  de  Lothier  & Brabant  né  d'Imai- 
P nedcLoslalècondefêmme,  & euft  tout  partage  les  terres  de  Per- 
wcystRuysbrouck&  autres,.  & en  celte  qualité  il  confirma  avec  le 
Duc  Henry  I.  fon  frere  en  l’an  M C C.  I.  certaine  Donnation  £ii<fre  Pnm$ 
PrmfU  par  Willaume  Preftre  au  Prevofté  de  S.  lacqucs  Fur  le  Caudenberge  à Bruxcl- 
itCtM-  les  de  doufe  bonnicres  deterre  fituées  à Ruysbrouck , lelquellesnoftre  Prince 
avoit  aSranchies  de  tout  cens  & exaétion , & aux  lettres  llir  ce  données  l’on 
voit  fon  leel  quelque  peu  interrelTé , reprefentant  un  homme  à cheval  l’ef. 
cullbn  en  oval  chargé  d’une  iàlce , & au  contrefécl  un  clcullbn  contenant  un 
lion  & autour  efeript  Clovis. 

Il  le  trouva  en  compagnie  dudiét  Duc  Ion  frere  en  l’an  MCC.  XI.  à la 
prinlè  de  la  ville  de  Liege,  & fit  grand  devoir  pour  empefeher  les  defordres , G.fOr- 
fbules  & violences  y frides  aux  Eglifes  ; depuis  il  fe  trouva  aufil  à ladefâiéte 
de  Steppes  enl’an  MCC.  XIII.  & ièlon  le  dire  d’un  bon  autheur  fi  le  Duc 
euft  fuivi  fon  confeil  il  ne  fe  fut  trouvé  aux  extrémités  ou  il  fe  vift. 

Le  temps  de  fontrelpasn’ell  precifement  remarqué,  mais  fon  corps  fut  mis 
en  terre  en  l’Abbaye  de  nollre  Dame  à V illers  ordre  de  Cilteaux , ou  l’on  voit 
la  fèpulture  dans  le  cloiflre. 

Sa  femme  vraifemblablement  fut  Aleyde  fille  d’Engueran  d’Orbais  fils  de 
Bernard  Sire  d’Orbais  & d’ide  de  Coucy , fille  de  Thomas  Sire  de  Coucy  & 

Marie  & d’ide  fille  de  Baudewin  Comte  d’Haynaut  & d’ide  de  Lovain  lôeur 
de  Godefroy  l.  Duc  de  Lothier  & de  Brabant,  laquelle  aurait  efré  là  coufine 
au  quatriefme  & cinquielme  degré  de  confanguinité:  & combien  que  cefre  al- 
liance ne  fê  prouve  par  quelque  titre , toutesfbis  la  terre  d’Orbais  venue  en  là 
mailbn,  lenom  d’Engneran  impofé  àundefesfils,  la  proximité  des  terres  de 
Perweys  & Orbays,  & la  lùpputation  du  temps  en  Icmblent  donner  ailes 
d’apparence,laquelle  d’ailleurs  eft  confirmée  par  leselcripts  de  ceux  quidifent 
que  nollre  Prince  efpoufà  une  niepee  ou  coufine  du  Comte  de  Flandre  quali- 
té qui  convient  tresbien  à celle  Dame. 
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ENFANTS  rfE  WILLAUME  SIRE  DE  PERWEYS 
ET  DE  SA  FEMME. 


GOoEFROYDELovAiNSiredc  Perweys  continua  la  poftcrité  de  celte 
branche,  Sc  de  lui  ferac  parle  au  chapitre  fuivant. 

Engueran  de  Perweys  Sire  d’Orbais  & Dongleberge  de  qui  & de 
fes  enfants  lèrat  parle  au  Chapitre  IV.  de  ce  Livre. 

Gobert  de  Perweys  Prévoit  des  Egliles  de  S.  Gertrude  à Nivelle  & de 
noltre  Dame  en  Anvers  à qui  Henry  III.  Duc  deBrabant  donna  jour  de  S.  Prmn 
Denis  de  l’an  MCC.  LV.  toutes  les  communaatés  &-  Waftmcs  gifantes  entre 
le  village  de  PromcUes  & le  grand  chemin  qui  mcine  de  Nivelle  à Genappe , 
parmi  le  cens  de  lix  deniers,  que  lediâ  Gobert  devoit  paier  au  receveur  de 
Genappe  touts  les  ans  à la  Noël:  il  fcella  encor  en  l’an  MCC.  LIX.  la  Codi- 
cille que  fit  fon  ncpveu  Gérard  Sire  de  Grimbeigc  & Ninhove , & en  l’an 
MCC.  LXIV.  Dimanche  devant  la  Divifion  des  Apoftres  il  elt  qualifie  Pré- 
voit des  Egliles  de  Nivelle  & d'Anvers. 

Henry  de  Perweys  Sire  de  Ruysbrouck  elt  mentionné  en  certaine 
charte  de  l’an  MCC.  LXII.  & Ibn  trefpas  elt  marqué  dans  l’ancien  obitier 
des  frères  mineurs  à Bruxelles  lur  l’an  MCC.  LXXVII.  làns  que  l’on  trouve 
autre  chofe  de  fon  alliance  ou  polterité.  La  terre  de  Ruysbrouck  elt  fuccedéè 
à ceux  de  Stalle,  nuifon  bien  noble  qui  pouroient  bien  cllre  defccudusde 
ce  Prince  par  fille  i quoi  leurs  armes  de  guelles  à la  face  d’hermines  ont 
quelque  rapport. 

Robert  de  Perweys  mentionné  en  l’obitier  de  Felipré  près  Givet  . 
pouroit  eltre  bien  de  ce  lieu. 


GODE- 


Digilized  by  Googif 


rAkJTAr- 


rAh.  d» 
GrimJ^- 


rAk,*u 

yilUrt, 


GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS,  GRIM- 
BERGE,  NINHOVE,  RUMPST,  LEDEBERGE,  &c. 

Chapitre  II. 

E^E  monaftere  des  religieufcs  à Argenton  ordre  de  Cilleaux  aiant  elle  Pttm$ 

^ fondé  par  Willaume  de  Harenton  & là  fomme  Ide,  noftre  Prince 
^ comme  Seigneur  fouverain  dudiâ  lieu  confirma  les  donnations  foi- 
âcs  à celle  fin  pas  fes  lettres  données  mardi  apres  la  S.  Laurent  de 
l’an  MCC.  XXX.  ne  rclcrvant  pour  lui  & fes  hoirs  aucun  droiél  aux  terres, 
bois,  eaux,  prêts,  édifices &moulinsappartenantsaudiâCloi(lrc;  &avecce 
donne  permifiion  à Clare  & Achie  de  ^uvoir  prendre  l’habit  de  religion  au 
diâ  Monallere , leur  donnant  à celt  eneél  pleine  liberté. 

Il  vendit  & tranfporta  en  l’an  M CC.  XXXVIII.  aumoisdeMars  avec  Ion  Pmvti 
frere  Enguetan  à l’Abbaye  de  Grimbeige  ordre  de  Premonllré  vingt  & hui<î  fU ■ 
bonniercs  de  bois  fituées  à Menlè  en  un  lieu  nommé  Vorft,  de  l’adveu  &con- 
fenrement  de  leurs  femmes  Alcyde  & Agnes  de  par  lelquelles  lediâ  bois  leur 
appartenoit  : & font  (es  lettres  lur  ce  données  féelléesde  quatre  féaux , delquels 
le  premier  eft  de  noftre  Prince  Godefroy  à cheval  l’cfcu  du  Chevalier  à une 
falce  avec  celle  infeription  Skillum  Godefridi  de  Terweys,  8c  le  contreféel  con- 
tient aulîi  un  efoulTon  aune  fofoe  & ces  mots  Hiec  eftclavis  Sigilli.  Le  fécond  cil 
de  la  femme  de  noftre  Prince  & reprefente  une  Dame  à cheval  tenant  un  oi- 
léau  fur  le  poing  & au  contreleel  un  elculTon  à une  fidee  & ceft  cléript  Se- 
cretum  ‘Domine  de  Grimberg.  Le  trofiefme  eftd’Engueran  de  Perweys  con- 
tient un  homme  à cheval  reveftu  d’une  tunique  par  deftus  fes  armes,  fon  ef- 
cuftbn  à une  fiilce  & lambeau  à cinc  pendants  & en  la  circonférence  ces  mots 
S.  Engetrandi  Militis  de  ‘Perwes , au  contrefel  lediâ  efcuftbn  & lambel  avec 
celle  infeription  Secretummeum  mihi.  Lequatrielme  eft  tellement  raie  qu’on 
ni  voit  aucune  perfoâion  & eftoit  le  feel  d’Agnes  femme  dudiâ  Engucran. 

Au  mois  delFevrier  de  l’an  MCC.  XXXII.  il  donna  à l’Abbaye  des  Villcrs 
là  terre  de  Tilly  & quelques  bois  à Orbais;  &encorenl’an  MCC.  XLVII.  * y,Utn. 
au  mois  de  luing  il  ratifia  avec  là  femme  Alice  l’acquefte  fâiâc  par  ceux  de 
l’hofpital  de  S.  lean  à Bruxelles  de  quarante  bonnicres  de  terre  avec  certai- 
Tom.  I.  Vvv  vvv  V ne 
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s.  oc  ne  dirme  gifance  en  lôn  village  de  Ledcbeige  lez  Ninhove. 

En  l’année  fuivante  MCC.  XLVIII.  il  vendit  à Henry  de  Gueldres  Eflcu 
Tfigétr-  Liège  Ibn  coufîn  certaines  terres  & biens  qu’il  avoir  à Hugaerde , mais 
dn.  comme  Ibn  coulin  Henry  II.  Dnc  de  Brabant  n’eftoit  de  ce  content,  lediâ 
Elleij  par  fes  lettres  données  audiâ  an  vendredi  apres  l’oâave  de  S.  Martin  en 
hiver  déclaré  qu’il  ne  doit  tenir leldiâes  terres  que  fa  vie  durante , & qu’apres 
fa  mort  le  Duc  les  pourat  rachapter  parmi  la  fomme  de  huiâ  cents  cinquante 
marcs  de  Lovain. 

Comme  entre  noftre  Prince  d’une  & l’Abbé  & convent  de  Villers  d’autre  P"»'"'' 
part  s’eftoit  efmeu  quelque  quedion,  ils  remirent  de  commun  accord  tout  le 
débat  au  dire  & decilion  de  Godefroy  de  Lovain  Sire  de  Lceuwe  qui  en  l’an 
MCC.  LUI.  les  mit  d’accord  par  (quelque  compofition. 

Sa  femme  Aliccjeftoit  fille  aifnce  & heritiere  principale  deGerard  Sire  de 
Grimberge,  Ninhove,  Rumpft,  &c.  &d’ Agnes  dcBcverne,  delaquelle&dc 
Ibn  lignine  & noblefic  nous  ferons  tenu  de  parler  au  large  au  livre  X.  de  ces 
Trophées,  &parainfi  dirons  feulement  qu’elle  donna  en  l’an  MCC.  XXX- 
IV.aumonaftere  deS.CatharineàS.TronordredeS.Bcnoift  la  place  nommée 
Milcn  ou  Icdiél  Cloiflre  at  eflé  tranfporté.  Elle  trefpaflâ  en  l’an  MCC.  L. 
laifl^t  noflie  Prince  en  viduité  qui  la  fui  vit  tantfculement  en  l’an  MCC.LVII. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS 
ET  D’ALICE  DAMÉ  DE  GRIMBERGE  SA  FEMME. 
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WiLLAUME  PICT  Gérard  DE  Perwevs  Sire  de  Grimberge,  Pnmvn 
&c.  cft  diél  fils  aifhé  de  Godefroy  Sire  de  Perwcys  avec  le  nom  de  Willaumo  PV-  “!• 
en  l’arbitrage  prononcé  en  l’an  MCC.  LUI.  par  Godefroy  de  Lovain  Sirede 
Leeuweentre  lediâSire  de  Perwcys&IeMonaflete  de ViUers,  & prefqueau 
mefme  temps  recevant  le  S.  Sacrament  de  Confirmation  fbn  nom  lui  fut 
change  & en  mémoire  de  Gérard  Sire  de  Grimberge  fon  aieul  maternel  il  fut 
nommé  Gérard,  comme  l’on  remarque  cimtefièment  pat  une  lettre  d’Arnou 
Comte  deLos  donnée  àOenapp»  lejomdesPafquesFlcuriesderaaMCC.LIV. 
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par  laquelle  il  promet  d'indemner  & tenir  làns  dommage  Henry  Duc  dcBra- 
bant , Gérard  de  Marbais  Sire  de  Bruch  & Willaume  fils  aifnc  au  Sire  de  Per- 
weysqui  nouvellement  s’eftoit  nomme  Gérard,  lefquels  s’eftoient  conftitués 
refpondants  envers  l’Empereur  Willaume  Comte  d'Hollande  pour  la  Ibmmc 
de  deux  mille  cinquante  marcs  d’Eflrelins,  en  quoi  on  efioit  convenu  fur  la 
rançon  dcRenaudfrere  de  Thibaud  Comte  de  Bar,  qui  avoiteftcfaiftprilbn- 
nier  par  les  Hollandois  en  ceile  mefme  année. 

Il  iuccedaapres  la  mort  de  làmere  aux  terres  de  Grimberge,  Ninhove,  Rumpft 
& autres  venantes  de  ce  cofté , & en  celle  qualité  il  donna  à l’ Abbayed’Affligem 
un  journal  de  terre  fitué  à Lakeo , que  Ledekin  Chevalier  avoir  à ceft  cîïcél 
tranfporté  enlèsmains,  de  quoi  il  donna  feslettres  en  l’an  MC  C.  LVII.  au 
moisd’Avril;  Etlbnfeauy  appole  contient  un  efcuflbn  à unefafee,  & cefte 
infeription  S.  G.  de  Grimbergis  primogeniti  Domiai  de  ‘Perweys. 

En  l’an  MCC.  LIX.  par  lettres  données  à Rumpft  le  mercredi  apres  la 
S.  Luc  il  donne  foubs  le  titre  de  Sire  de  Grimberge  & Ninhove  i l’Eglilè  de 
Grimberge  pour  rcmiflion  de  les  péchés  & en  mémoire  de  feu  Godefroy  Sire 
de  Perweys  fon  pere,  d’Adelilc  la  mere  & de  Gérard  fou  frere  quinic  muids 
de  fciglcdeladilmede  Havefdonck  mefure  de  Bruxelles,  à quoi  furent  pre- 
lents  Gérard  de  Marbais  ion  beaufrere,  Libert  de  Dus&  Gérard  d’Eechove 
Chevaliers , Ican  Clercà  Ninhove , Baudewindes  Courts , & Reniet  de  Maleve, 
& font  lefdiélcs  lettres féellces de  deux  lèaux  lepremierde  Gérard  de  Marbais 
à cheval  l’efculîbnàunefalcc  & trois  merlcttes  en  chef,  le  lêcond  eft  de  Gé- 
rard Sire  de  Grimberge  defeript  ci-deflus. 

Et  encor  en  la  mefme  année  MCC.  LIX.  veille  de  touts  làinéls  par  autre 
lettre  dotméc  aulfi  en  fon  Chafteau  de  Rumpft  par  forme  de  Codicille  il  ratifia 
tout  ce  qu’il  avoir  légué  paribnteftament  feelle  par  lui,  l’Abbé  de  Grimberge 
& Gérard  de  Marbais  Sire  de  Bruech  fon  beaufrere,  & outre  ce  donne  cent 
livres  de  Lovain  de  fa  difine  à Havefdonck  pour  rédemption  de  la  S.  Croix 
qu’il  avoitptins  pour  marque  du  veu  qu’il  avoit  foi(ft  de  pailbr  à la  terre  Sain- 
(Se,  leiquellesccnt  Livres  ilvonlut  eftre  données  par  mains  des  Abbés  d’Affli- 
gem  & Grimberge  à quelque  honeft  Chevalier  qui  en  fon  nom  vondroit  en- 
treprendrelediôvoiage&accomplirfondiâ  veu;  & forent  les  lettres  Icellées 
deibnleel , celui  deGobert  Prevoft  de  Nivelle  fon  oncle  paternel , &del’Abbe 
de  Grimberge,  prefentsLibertdc  Dusfon  Chevalier,  Gérard  d’Eechove  Che- 
valierfonvaiial , lean  de  Ninhove  fon  Clerc,  Raflé  Beyer,  Pierre  de  Mondes , 
Wauthierlecuifinicr&Nicolas  lés  lervitcurs.  Le  féel  de  noftre  Sire  de  Grim- 
berge eft  divers  à celui  dont  il  s’eftoit  fervi  peu  devant,  car  il  contient  un 
efcuflbn  a une  fafee  Sc  ces  mots  en  la  circonftrencc  S.  Gerardi  ‘Domini  de 
Grimbergis  & Nmive. 

Godefroy  de  Lovain  fucceda  à fon  pere  en  la  terre  de  Perweys  & 
de  lui  ferat  parlé  au  chapitre  fuivant. 
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13.  Marie  I>e  Perweys  fiic  mariée  à Philippe  Comte  de  Vianden,  fils  de 
HcnryComtedeVianden&deNamur  & de  Margarete  de  Courtenay  fille 
de  Pierre  Comte  d’Auxerre  & de  lolenteComtelTede  Namur&  Emperatricede 
Cooftantinople  lœur  de  l’Empereur  Baudewio  Comte  de  Flandres  &d’Hay- 
naut.  Elle  fuccedaapreslamortdefonftere  Godefroy  aux  terres  dePerweys, 
Grimberges  & antres  comme  nous  dirons  ci-^rcs,  & en  qualité  de  Sire  & Prrmt 
Dame  de  Grimberge  noilre  Comte  & Comtefie  donnèrent  en  fief  perpétuel  à 
Henry  de  Grimberge  fiere  au  Sire  d’Aflche  leur  terre  de  Buggenhout  avec  les 
revenus,  hommages,  manfionaires,  &c.  par  lettres  données  aumoisdeluing 
del’aoMCC.  LX VI. Etcncor  aumoisd’Avtilde l’anMCC.  LXXI.  Ibubs 
le  titre  de  Comte  & Comteflè  de  Vianden  Dame  de  Perweys  & Grimberges 
ils  donnent  audiâ  Henry  de  Grimberges  Chevalier&  àMehant  fa  femme  en 
'augmentation  de  leur  fief  vingt  bonnieres  de  bois  fituées  devant  leur  mailbn. 

Mais  en  l’année  lui  vante  MC  C.  LXXII.  le  Comte  de  Vianden,  trefpaflâ, 
lailTantnoftrePrinceflèveufve laquelle  en  l’an  MCC.  LXXVIII.  confirmala 
venditiondeLXXI.  bonnieres  de  bois  à Affchebrocck  faiéleparfon  filsailhé 
Godefroy &fa femme Aleyded’Audenarde  au  profiét  duMonallere  de  Grim- 
berge, tefmoins  Godefroy  Chevalier  de  Hobofeh , Sigervan  Oamme  & Wil- 
laume  de  Lcdeberge  fès  homme,  & aux  lettres  elle  le  qualifié  Comtefie  de 
Vianden  Damede  Grimberge  & Perweys.  Elle  ratifia  & confirma  encor  en 
l’an  MCC.  LXXX.  avec  Godefroy  fon  fils  aifné  & Philippe  Ibnftcrelafbn- 
dation  duMonallere  de  Grimberge  «tours  les  bien  acquis  en  leur  Seigneurie, 
tefmoins  Wauthier  Berthout  fils  au  Sirede  Malines  « Arnou  de  Liere  Che-  Prmet 
valiers.  Etenl’anMCC.  LXXXV.  les  feptiefines  Ides  en  luing elle fè nom- 
mant  Comteflè  de  Vianden  Dame  de  Grimberge  & Perweys  donne  en  fief  à 
fon  fils  Godefroy  Comte  deVianden  cinquante  bonnieres  deboisaveclefond 
fîmes enlacerre  de GrimbergediA vulgairement  lebois  deMarbais,  & décla- 
ré que  Ion  diélfils  de  fon  adveu  & confèntement  at  vendu  lediâ  bois  à Wau- 
thier Abbé  de  Grimberge  pour  le  fommede  quatre  cents  livres  de  Lovain  peti- 
te monuoie  , promettant  en  cas  que  là  foeur  Ade  Dame  de  Braec  vinticalenger 
&acquerirlcdiél  bois  pardroiél  ou  par  forcefurlediâ  Abbé,  qu’elle  &fon  diét 
filsfcrontbon  garand  contre  ladiéle  lœur,  & tiendront  lediâ  Abbé  & foncloi- 
ftre  làns  dommage  ; & les  lenres  fur  ce  données  font  féellées  de  trois  féaux , le 
premier  de  noilre  Comteflè  reprefentant  une  Dame  couverte  d’une  robe  fou- 
lée de  menu  vair,  aiant  la  main  droiéle  fur  la  poiélrine  & en  la  gauche  une 
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{leur  de  lis,  &à  fbn  coftedexcre  c(l  unpccic  cIculTbn  chargé  d’une  fidce& au 
fènellre  un  autre  clcullbn  contenant  une  ialce  à deux  ballons  mis  en  iàutoii 
& brbchantsfurtont,  & à l’entour  effteferiptj’.  Marie^DominedeGrimbergit 
® deTera/eys,  le  contrefécl  contient  lediâ  clcufTon  à la  falce  & {âutoir.  Le 
fécond  efl  de  Godefroy  Comte  de  Vianden  hls  aifné  exprimant  un  elcudon  à 
une  fafee  & ceft  efeript  S.Godefri^t  de  V'ume,?c  le  troilicfms  eftde  Philippe 
frere  audiâ  Godefroy  contenant  le  mefine  clcullbn  & &fce  à un  lambeau  à 
cinc  pendants.  La  pollerité  dcfcenduë  de  noltre  Princellc  & du  Comte  de 
Vianden  Ibn  mari  ferat  rapportée  fur  la  fin  de  ce  VIII.  livte. 


Ade  de  Perwets  lut  alliée  en  mariage,  à Gérard  de  Marbais  Sire  de 
Bruec  fils  ailhé  de  Gérard  Sire  de  Marbais,’  de  qui  elle  efloit  veulve  en  l’an 
MCC.  LXXXIV.  mercredi  apres  l’Epiphanie,  prennant  lorsqualitédcDame 
de  Perweys  & de  Bruec.  Et  par  autres  lettres  données  le  dimanche  apres  la 
Purification  de  nollre  Dame  de  l’an  MCCC.  foubs  la  qualité  de  Dame  de 
Perweys,  Hoboke  & Eeckere  veufve  de  Noble  homme  Monfieur  Gérard  de 
Marbais  elle  donna  irrévocablement  à la  Prieulé&Convcnt  d’Oudergempres 
Bmxclles  ordre  de  S.  Dominique  foixantc  livres  de  Lovain  rente  annuelle, 
de  laquelle  elle  leur  fit  Iblennellement  invellirpar  fentence  de  lés  Elchevins  à 
cedengnés,  feavoir  ell  Arnon  de  Donc,  Thoinede  Hoboke,  Willaumede 
Heyden  & Thoine  fils  deBrancbem.  Elle  lailiâpour  exécuteur  de  Ion  tefla- 
ment  l’Abbé  de  Villers,  qui  en  celle  qualité  le  V.  de  May  del’an  MCCC.X. 
s’accorda  pardevant  lean  II.  Duc  de  Brabant  avec  Gérard  Sire  de  Marbais 
Challelain  de  Bruxelles  & lés  frétés  & Ibeurs  en&nts  de-Henry  Sire  de  Mar- 
bais & Bruec  & de  Mehaut  Chaflelaine  de  Bruxelles  fur  divers  debats&qne- 
llions  efinues  fur  le  tellament  de  nollre  Princellé,  laquelle  lélon  toute  appa- 
rence trcfpallâ  fans  aucun  eolânt,  puis  que  les  nepveus  de  Ibndiâ  mari  vin- 
drent  à fucceder  aux  terres  de  Marbais  & de  Bruec. 
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euft  premièrement  en  partage  les  terres  VeoanCes  da  codé  de 
§ ï g (bn  pere,  mais  edant  fon  ftere  Gérard  trelpade  en  l'an  MCC. 
LIX.  Iws  en£mts,  il  recueillit  audî  grands  partie  des  biens  pro- 
venants de  la  fucceflion  maternelle  , en  qnoi  toutesfbis  il  lênsbk 
qu’il  eud  quelque  dirpute  avec  Tes  loeurs. 

Ên  l’année  buvante  MCC.  LX.  mourut  le  Duc  Henry  III.  de  Brabant 
laMTant  la  Duchedê  Âleyde  de  Bonigogne  veufve  & Tes  enfirnts  et)  bas  ea- 
ge,  pour  la  tutcle  demnels  lût  dilputé  entre  pluikurs  Princes  defeendus 
du  fang  de  Brabant,  fclon  que  nous  avons  luffil'amment  dedniâ  ci-devant, 
mais  finalement  furent  de  l’adveu  de  la  Duchede  & des  Edacs  conditués 
mailaboirs  nodrt  Prince  Godefroy  avec  Wanchicr  Bérthoût  Sire  de  Malt- 
nes,  lefqoels  s’acquiterent  tresbien  en  cede  charge  ; toutesfbis  le  Sire  de 
Perweys  ne  la  defervit  longtemps,  car  edant  tombé  malade  en  l’an  MC  C. 
LXIV.  il  fit  fbn  tedament  au  mois  d Inillet  jonrde  SS.  lacqncs  & Crido- 

£hrc,  ordonnant  par  icelni  premièrement  douze  cents  livres  de  Lovainen 
i terre  de  Grimberges  & deux  cents  defdiâes  livres  de  la  première  taillé 
de  fès  bois  ü Scelle , avec  ce  qu’il  tenoit  de  Henry  de  Lovain  fbn  coufin  en 
la  Seigneurie  de  Leeuwe,  le  tout  pour  remede  de  fes  forfàiâs.  Item  à la 
S.  Croix  dont  il  s’edoit  ligné  cinc  cents  livres  de  Lovain  qu’il  voulut  edre 
données  à un  Chevalier  ou  Efeuier  qui  porteroit  ladite  croix  pour  lui  ou- 
tre mer , delquels  les  trois  cents  livres  fe  dévoient  prendre  de  fès  bois  i 
Buggenhout,  & lesdeux  cents  redants  de  fès  rentes  près  Ninhovee.  Et  con- 
ditua  pour  exécuteurs  le  Prieur  d’Àfilcgcm,  le  Prieur  de  Wavre , le  Prieur 
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dcFrafnc.  Maiftrelacquemont  de  Thorembais,  Wouthier  Berthouc,  Ar- S.  ni 
nou  de  Rotfelaer  Sencfcbal  de  Brabant  & Henry  de  Grimberges,  reqne- 
tant  à l’Evefque  de  Li<^e  > à Aleydc  Ducheflè  doUariere  de  Brabant , 4 
Henry  Sire  de  Gaesbeke,  & à fes  ioeors  Marie  Comtenê  de  Vianden  âr  Ade 
Dame  de  Bruec  de  vouloir  aggréer  lediâ  teftament  par  l’appofition  de  leurs 
féaux;  quoi  fâiâ  noftre  Prince  alla  de  vie  4 trefpas  le  dernier  iourdudiâ 
mois  de  luillet  & lui  fucceda  en  la  mamboirie  de  Brabant  Henry  Sire  de 
Boutershem.  ' 

Sa  première  femme  fut  Marie  fille  de  lean  Sire  d'Audenarde  & de  Rolby  Preuntt 
née  de  (à  première  femme  Alife  fille  au  Comte  de  Solfions , mais  il 
femble  que  ce  mariage  ne  fut  comblé  des  correlpondences  requifes  4 ceft 
eflat , car  nous  voions  que  du  vivant  de  cefte  Dame  noftre  Prince  s’al- 
lia en  fécondés  nopces  avec  Félicitas  de  TrayncI,  lors  veufve  de  Godefroy 
Sire  du  Chaftel  en  Porcean  , ce  que  depuis  vint  4 caufèr  gra(rdes  altera- 
tions & difputes  pour  la  fiiccellion  de  les  biens  entre  les  enfants  par  lui 
procrées  de  ladiâe  Félicitas  & leur  tante  la  Comteflc  de  Vianden,  laquel- 
le occupa  foit  par  iuftice  ou  autrement  les  terres  de  Grinoberge,  Perweys, 
Ninhove,  & autres,  toutesfois.  Félicitas  retint  les  terres  de  Hoboken, 
Eeckeren  & autres  de  fon  doUaire  qu’elle  polTcda  û vie  durante  & les 
laillà  en  beritage  à lès  enfants.  D’ailleurs  Marie  d’Audenarde  apres  le  Prtmw 
Cref[ras  de  noftre  Sire  de  Perweys  pretendoit  aulfi  Ibn  doUaire  & fè  di-  f 
Ibit  veufve  dudiâ  Sire  de  Perweys  & Dame  de  Ninhove,  &lcmbleeftre 
celle  qu’en  l’an  MCC.  LXXI.  iour  de  la  Purification  l’on  trouve  ainfi 
qualifiée  aux  lettres  de  lean  1.  Duc  de  Brabant,  par  lelquelles  il  donné  4 
Willaumc  Sire  de  Homes  en  augmentation  des  fiefs  qu’il  tient  de  lui 
LXXX.  livres  de  Ixivain  fiir  la  ville  de  Boiileduc,  à prendre  incontinent 
apres  la  mort  de  Marie  iadis  femme  au  Sire  de  PerWeys  Dame  de  Ninho- 
ven.  Elle  fc  maria  apres  4 leao  de  Neflo  Stic  de  Fobii  fils  de  lean  & de 
Beatrix  de  loigny  & en  euft  deux  filles  l’aifnée  mariée  4 lean  de  Los  Sire 
d’Agimont  & l’autre  à Miles  dé  Muray  ^qui  fiit  tué  en  la  bataille  de  Cour- 
trayMCCC.  II. 

La  fufdi<fte  Félicitas  de  Traynel  foi  difant  Dame  de  Hoboke  avec  Hen-  Pramt 
ry  fon  fils  pour  remede  de  G^efroy  Sire  de  Perweys  â£  Grimberge  mari  tV-  ‘î* 
tfelle&  Pere  dodiâ  Henry  dotioeteiu:  à la  Prieofè  3c  Couveoc  du  Vau  la 
DuchelTe  à Ouwergeoi  certains  bieas,  Sc  iora  icdiét  Henry  3c  promit  en 
prcfcDce  de  lean  de  Brabant  & de  fes  hommes  Henry  de  Lovain  Sire 
de  Hcrftal,  Wauthier  Berthont  Sire  de  Malines  3c  Henry  de  Bantershem, 

& de  frères  Gilles  Prieur  des  Dominicains  à Lovain  & Nicolas  Leâeur  4 
Maefrricht  de  tenir  pour  bonne  & accable  ladiâe  donnation  4 perpé- 
tuité , de  en  tefmoignagc  de  oc  requift  aodiâ  Doc  poar  n’avoir  Mcl 
propre , de  vouloir  féellet  les  lettres  âu  ce  doianes  au  Chafteau  de 
Lovain  au  mois  d’Oâobte  veille  de  Touts  finnâs  en  l’an  MCC. 
LXX. 

Et  encor  en  la  mefine  année  au  mois  de  Novembte  le  mardi  apres  la  PrfMve/ 
TousSainâs  Aleydc  Ducheflè  de  Brabant  par  les  lettres  tccogpnt, 
fk  coufine  Félicitas  Dame  de  Hoboke  , & fon  fils  Henry  ücnent  en  W 
de  lean  Duc  de  Brabant  le  tiers  du  villt^e  d’Ecckeme , & que  pafle  qua- 
torfo  ans  ils  l’avoient  relevé  de  Henry  iadis' Duc  de  Brabant  fon  cher 
mari!  Et  avec  ce  doclare  que  ladiâe  Dame  Fdidcaa  & fon  fils  Henry  en 
prefeoce  du  Duc  lean  de  Brabant  3c  de  fes  honunes  Henry  de  Loswi, 
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6i6  TROPHE'ES  DE  BRABANT 

Wautbier  Beithoat  Sire  de  Malines  & Henry  Sire  de  Bautershem  ont  donne 
fie  tranlporté  à la  Prieulè  & convent  du  Vau  la  DuchelTe  à Oudergem  le 
droiâ:  M patronat  de  l’Eglifè  dodi A Eeckeren  que  leur  wpartenoit  entiè- 
rement: ce  que  de  mefine  le  Duc  lean  déclara  par  fesdiuinâes  lettres  de 
mefme  date. 

Elle  acquill  de  l’Abbë  de  S.  Comille  d’Inde  lez  Aix  la  terre  & Seignen- 
rie  de  Puderfe,  lelquelles  elle  vendit  depuis  & donna  en  partie  à l’Abbé 
fit  convent  du  lieu  S.  Bernard  près  Anvers  par  lettres  données  en  l'an 
MCC.  LXXVIII.  anIquellesellelènommeFclicitasdiâcde  Perweys Dame 
de  Hoboken  & veufve  de  Godefroy  Sire  de  Perweys.  Et  ünalcmcnt  clic 
trerpalTa  en  l’an  MCC.  LXXXIII.  lêlon  l’obitier  des  frères  mineurs  à 
Bruxelles  le  XVIII.  d’Odobre. 

André  du  Chclhe  en  Ibn  Hifroire  de  la  mailôn  de  Challillon  faiâ  men-  Ptmt 
tion  de  noftrc  Félicitas  & de  Ibn  premier  mari  Godefroy  Sire  de  Cba- 
Ileau-porcean , dilant qu’es  années  MCC.  XLVII.  & MCC.  XLVIII.  ils 
firent  donnation  à l’Abbaye  de  Signy  Ordre  de  Cifteauz  ; & combien 
qu’illec  il  dit  que  vraifemblablement  elle  auroit  cité  fille  du  Comte  de 
Rbetel,  c’eft  par  ce  qu’il  n’en  avoit  lors  autre  cc^noiflânee,  aulTi  apparte- 
noit  elle  à ce  lignage  de  Rbetel  de  par  là  mere,  comme  les  tables  de  fon 
parentage  le  feront  voir. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS 
ET  DE  GRIMBERGE  ET  DE  FELICITAS 
DE  TRAYNEL  SA  FEMME. 

Henry  de  Perweys  eft  mentionné  aux  lettres  ci-deflus  rapportées, 
tant  de  là  mere  que  de  la  Dncbeflë  Aleyde  & du  Duc  lean  Ibn  fils 
datéesde  l’an  MCC.  LXX.  & eft  exprellcment  nommé  fils  deGodefroy  Sire 
de  Perweys  & de  Grimberge,  mais  il  mourut  en  Adolclcence  devant  l’an 
MCC.  LXXIV.  fans  avoit  prins  eftat  de  mariage. 

Aleyde  de  Perweys  Dame  de  Hoboken,  Eeckeren,  &c.  parles  p„„„ 
lettres  données  le  dimanche  lubiliate  qui  eft  le  troifiefme  apres  Palqnes  de  p^.i}u 
l’an  MCC.  XC.  confirma  au  Cloiftre  de  Vau  la  Duebefte  à Oudergem 
tes  nouvelles  difiaes  de  certaines  terres  limées  aux  villages  d’Ecckeren  Dio- 
cefe  de  Liege,  & Hoboke  Diocelè  de  Cambray,  que  feue  (à  mere  Dame  Fé- 
licitas de  Traynél  diébe  Dame  de  Perweys  & de  Cbafteau-porcean  avoit 
donné  en  pure  aumofne  audiâ  Cloiftre:  Et  pour  plus  entière  afteurance  de 
tout  ce  le  Duc  lean  de  Brabant  à la  requifition  de  ladiâe  Aleyde  là  confine 
appolà  aufdiiftcs  lettres  fon  lèau  ioinâement  au  lien.  Et  encor  en  l’an  Prnva 
MCC.  XCV.  elle  donnà  autbâ  Cloiftre  cent  fols  de  rente  à paier  an-f*’***" 
nucllement.le  Dimanche  apres  l’Epiphanie,  ce  que  Wautbier  Volkaert 
Chevalier  homme  Féodal  de  ladiâe  Damoifclle  de  Perweys  déclaré 
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avoir  efté  aioli  ordonné  par  iugcment  de  fès  hommes  , pardevant  lef- 
quels  elle  avoir  fàiâ  recognoiHance  de  ladiâe  rente,  & aux  lettres  fur  ce 
données  appendent  deux  lèaux  le  premier  elt  de  ladiâe  Damoifelle  de 
Perweys  contenant  la  figure  d’une  Dame  tenant  un  oifeau  lur  le  poing  & 
aiant  de  chafque  cofté  un  petit  efcullbn  à une  fàlce.  Le  fécond  eft  de 
Wauthier  Volckaert  Chevalier  fon  homme  de  fief  aiant  im  efcufifbn  à une 
fâfce  echiquettée  de  trois  traiâs.  Elle  ne  velcut  long-temps  apres  car 
on  remarqué  qu’elle  eftoit  ia  trelpalTee  en  l’an  MCC.  XCVI.  n’aiant 
prins  alliance  de  mariage , par  ou  les  terres  de  Hoboken  & Eeckeren 
palTcrent  à fa  tante  Ade  Dame  de  Bruech  Sc  apres  à ceux  de  Vianden 
comme  nous  dirons  plus  amplement  au  Livre  X.  de  ces  Trophées.  C’eft 
de  celle  nollre  Princcllê  que  parle  le  teftament  de  lennc  de  Challillon 
Comtedê  de  Blois  vcufve  de  Pierre  Comte  d’ Alençon  fils  du  Roy  S.  Louis 
la  nomment  fa  bonne  amie  Alix  Damoifelle  de  Peruwes  Iclon  que  cide- 
vant  at  ellé  apointé. 
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fGarnier  Sire  de 
Mftrigny  i 
IZ45’.  cft.  Hcli-' 
fende  de  Retcl. 


Gar- 

nier 

Sirede 

Tray- 

ncl 

Ma- 

occ. 


Garnier  de  Tray 
ncl  Sire  de  Ma-^ 
rigny  en  Cham-  ‘ 
pagne  mentionne 
1179.  laoo. 


Félicitas  de  Traïsfl  efp.  fHenry  de  Perweys. 

1.  Godeiroy  Sire  de  Chaftel J 

Horçean  1.  efi>.  Godefroy  SireS  Aleyde  Dame  de  Hobokni , Ecke- 

de  Perweys,  Onmberge,  &C.  ^ren. 


rWîllanme  Sire  de  Thîl  Marigny 
A^es  deTraynel  elp.Ponchet Jefp.  Ifabcau  fille  au  Comte  de 
Sire  de  Thil.  ■<  Grandpré. 


Marie. 


^Ponchet  de  Thil. 


Dreux  de  Tray- 
^nel. 


Anfelme  Sire  de 
Trayncl  Fiancé  à 
la  fille  de  Gode* 
froy  Sirede  Don> 
fy,  mais  ElUcn- 
ne  Comte  de  San- 
cerre  frere  au 
Comte  de  Cham- 
pagne l’cfpoofa  j-d 
& .Anfclnie  print  ' 
i femme  Herme- 
linde,  laquclleef- 
tant  morte  il  efp. 

Ifabcau  fille  de 
Gui  Comte  de 
Bar  fur  Seine.  Il 
mourut  1214.  & 
Ifabcau  fa  veulVe 
efp.  Thibaut 
Comte  de  Bar. 


’ Anfelme  Sirede 
Traynel  mort  en  J 
la  terre  ^âe^ 
1238. 


^Margarete  morte  làns  enfants. 

'Anièlme  S.  de  Traynel  Conef*  rAnfclme. 
table  de  Champagne  efp.  lafillcj 

Barres  Sire  de  la  Ferté-Alips 
vivoient  1260.  1169. 


Dreux  de  Traynel  1245'. 

Gui  Evefque  de  Verdun  mort 

i24y. 

Willaume  ETcfque  de  Mets 
^mort  12Û9. 


Gilette  de  Tray- 
nel efp.  Hoguede , _ . 

Vergy  Sire  d’Au-^  Gamicr. 
trey.  Elle  vivoit  ' 
vculVc  1217. 

1224. 


Fille  mariée  au 
Sire  de  ChiU’met, 
elle  efl  nommée 
fœur  uterioe  de 
Henry  Comte  de 
Bar  & mourut 
U138. 


Alcyde  Dame  de 
Vergy  efp.  1199. 
Eudes  Duc  de 
Bourgogne.  Il  « 
mourut  1218.  el- 
le i2yi. 


Helifcnde  eip. 
Clcrcmbaud  de 
^Chappes. 


Hague  4.  Duc  de  Bourgogne 
efp.  I.  lolente  de  Dreux  2.  £a- 
mx  de  Champagne.  11  mourutd 
1272. 


Dit  I.  Ua. 

Eudes  de  Bourgogne  efp.  Mehaat 
de  BAirbon.  Il  mourut  devant  fon 
perc. 

Alix  de  Bourgogne  efp.  Henry  3. 
Duc  de  Brab  int. 

lean  Sire  de  Charolois  mort  avant 
lOB-pere. 


lenne  dp.  Raoul  Comte  d*Eu. 


Alix  morte  i x66. 


Gui  Evdque 
d’Authon. 


fHugue  de  Vergy. 


Robert  Duc  deBourgcK 
nés  de  France  fille  aol 
mourut  1309. 


ne  efp.  Ag- 
[oy  S.  Louis 


Margarcte  efp.  i.  WilIauTne  Sire 
Du  Mont  S.  Ican  a.  Gui  Vicomie 
de  Limoges. 

Dm  1.  na. 

Huguc  Sire  d’Avalon. 

Beatrix  efp.  Hague  Comte  de  la 
Marche. 

Ifabeau  efp.  Pierre  de  Chambli  S. 
de  Ncauffle. 

Margaretc  dp-  Ican  de  Chaltw  Sire 
d’Arlay. 

Jeune  religieulè. 


Willaume  de 
VergY  Sire  de  | 

Mirebeau  Autrey,  j 

dtc^fp.  Cleme^  Henry  de  Vergy  Sire  de  Mire-  rWillaumc  de  Vergy  Sîre  de  Mtre- 
cc  DamcdcFon-  beau  efp.  Ilàbcau.  Il  mounitdbeau  efp.  Lorc  fille  au  Duc  de  Lot- 

I raine  fans  hoirs. 

Hugne  de  Ver^  ^Thibaut  Sîre  de  Belvoir  efp.  , 
efp.  SimonettedeJ  Eluis  de  Beaufbrt.  | lean  Sire  de  Fonvens  dp.  Margare- 

Belvoir.  \ jtc  de  Noiers.  Il  mourut  1310. 


I Henry  Chanoine  & Chantre  i Be> 
^zançon. 
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fHuguc  Comte  de  Retel  efp.  flean  de  Retel  eQ>.  M&ne  d’Audenarde,  mais 
‘Mabelie  Chadelaîne  d'ipre<  il  mourut  avant  Ton  pere. 

Dame  de  Balleul.  ^ 


Gaut- 
hier 
Com- 
te de 
Rhetel 
efp.  • 
Beatrix 
fille  au 
Ck)mte 
de  Na. 
mur. 


Ican. 


Huguc  Comte 
de  Keicl. 


Manaflês  • /Hogue  Comte 
Comte  de  Re-  |dc  Khctcl  efp. 


tel  elp.Mchaut 
Comtefie  lâu-^ 
vage  du  Rhin  ^ 
Il  mourut 
U97. 


Albert  Efieu 
de  iJege. 


Henrv  Chafte- 
at  Vitri. 


Baudewin. 


Clémence  efp. 
Huguc  Sire  de 
Wafnou  & 
Pierre  pont. 


Fille  maiidc  à 
Euliace  Vida- 
mcdcChaloos. 


lean  Comte  de  Retel  elb.  i . 
Marie  de  Thoroitc  2.  Me-^ 
haut  de  Chîny  Dame  d’Agi- 
mont  Guîet,  &c.  11  mourut 

IZfO. 


Dm  I.  ua. 

Hugue  de  Rhetel  Sire  deBeaufortelp.1146. 
Marie  d’Engien  mort  avant  fon  pere. 


Dm  2.  lia. 

^P'illc  morte  jeune. 


Félicitas  de 
Uroyes  Dame^ 
deB^utort.  Il 
mourut  1228. 


Gauthier  Comte  de  Rhetel 
mort  làiis  hoirs. 


Manafics  Comte  de  Retel  efp.  J 
ICibeau.  • ' 


fHuguc  Comte  de  Rhetel  efp.  Ilabcau  dont 
une  fille  IcnncmaridcauComtedc Flandres. 


Marie  efp.  1266.  Wauthicr  Sire  d’Engien. 


mourut  127t. 


Helilcndcefp.ThomasCom* , 
te  de  Perche.  2.  Garnier  Sire 
de  Trayncl. 


lu 


(Dm  2.  Mtry. 

Félicitas  deTraynel  efp.  Godefroy  Si- 
re de  Chafiel-Porccan  2.  Godefroy  Sire  de 


Hugue  Evef- 
que  de  Liege 
mourut  1229. 


Gauthier  Sire 
de  Wafnou. 


^ Perwey  t. 

Agnes  efp,  Pouchet  Sire  de  Thil. 

Marie. 

^Margaretc. 

Mehaut  efp.  Thomas  de  rThomas  Sire  dûVervin  efp.  i.  Ifabeau  fille 
Coucy  Sire  de  Vervio.  ll<au  Comte  de  Los  a.MargaretedcPîquigny. 
mourut  125*2.  I 11  mourut  1281. 

lolente  efp.  Amon  Sire  de  Mortaigne. 

Félicitas  efp.  Baudewin  d’Aveûies  Sirede 
Beaumont  mort  1289. 

Agnes  efp.  Gobert  Sire  d’Alpremonf. 

Elifcnt  Abbellê  de  la  Paix. 

Ican  Sire  de  Glaire  & Torcy  efp.  Àleyde. 


Beatrix  mariée  puis  religieu- 

Uc. 


Robert  Sirede  rlean  Comte  de  Roucy  clp.  i . 
Pierrepontefp.  ' * ■ * “ * 

Eullacé  Corn- 
telfc  de  Roucy 


Pierrepontefp. Jlfabeau  de  Dreux  2.  Marie 
Eullacé  Com->  de  Dammartin  fille  au  Com- 


te de  Ponthieu. 


Ilâbcau  c(p.  Robert  de  Cou- 
cy Sire  de  Pinon. 


Alix, 


Margarete  efp.  fiem  d’Eppe  Evefque  deLie- 
le  Sired’Eppc.'Sgc. 

5’Conflance 

Béatrice  efp.  J fFredric  i.  Empereur  Roy  de 
K^cr 


>.  Empereur.  U \ 
[mourut  11^6. 
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ENGUERAN  DE  PERWEYS,  SIRE  D’OR- 
BAYS,  DONGELBERGE,  &c. 

Chapitre  IV. 

eftoit  fécond  fils  de  WiUaume  Sire  de  Pcrweys , & foubs  le  titre 
Il  I P d’Ingclram  de  Perweys  il  eft  mentionné  en  diverfes  Chartes  de  fbn  iji. 
temps,  & particulièrement  en  une  de  l’an  MCC.  XX.  donnée  au 
moisdeMarsparleDucHenryl.  pourl’AbbayedeVorflouauffi  eft 
nommé  Godefroy  frere  audid  Duc  & fon  fils  Godefroy. 

En  l’an  MCC.  XLVII.  le  Duc  Henry  II.  par  fes  lettres  données  à Lovain  Pr,«« 
lourde  S. Thomas  donne  à cognoiftre  & déclare  quelbn  Coufin  Ingeiram  de 
Perweysavoit  refigné  en  fes  mains  tout  l’Alleu  qu’il  avoit  de  par  fa  femme  à 
Dongelberge,  lequel  Alleu  avec  toute  iurisdi<ftion  & droitft  que  IcdiélDucy 
avoit  il  at  rendu&  donné  audiâ  Ingeiram  pour  le  tenir  en  fief,  à telle  condition , 
que  s’il  euft  hoir  de  fon  corps  qu’icelui  fuccederat  efdids  biens  entièrement, 
mais  s'il  vint  à trefpaflér  fans  enfants  ils  retourneront  au  Duc. 

Son  trelpas  eft  marqué  fur  l’an  MCC.  XLVIII.  comme  fon  Epitaphe  le  p,,,», 

. demonftre  qu’on  voit  en  l’Eglife  de  l’Abbaye  du  Vau- Dieu  ordre  de  Cifteaux 
gravé  fur  là  tombe,  ou  auffi  font  fes  armes , contenantesunelàlceàonlambcl 
de  cincpendants,&encor  enun  ancien  vitre  on  les  voit  dépeintes  de  guclles 
à la  fàfce  d’argent  à un  lambeau  de  cinc  pendants  d’or. 

Sa  femme  fut  Agnes  fille  de  Gérard  Sire  de  Grimberge  & d’Alice  de  Beve- 
re,  &lQeurmaifncc  d’Alice  Dame  de  Grimberge  femmedefon  frcrcGodefroy 
Sire  de  Perweys,  laquelle  Dame  lui  apporta  belles  & grandes  terres,  &■  entre 
autres  celle  de  Dongelberge  dont  avons  parlé.  Aufti  avons  nous  rapporté  ci 
devant  fur  l’anMCC.  XXXVIII.  comme  ledid  Godefroy  Sire  de  Perweys 
avec  noftre  Prince  Ingeiram  fbn  frere  vendirent  à l’Abbé  &Convcnt  de  Grim- 
beigeXXVIII.  bonnieresdebois  àMenfe,  qui  leurprovenoient  de  l’heritage 
de  leurs  femmes  Alice  & Agnes  de  Grimberges. 

Il  fcmble  avoir  efp.  en  i.  lié!  Idc  Ôamc  de  Donglcbcrt  laquelle  vivoit 
vcufvciiyv. 

FILLE 
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FILLE  D’ENGUERAN  DE  PERWEYS  SIRE  D’OR-  J-ek- 

WEÏ  s. 

BAYS  ET  D’AGNES  DE  GRIMBERGE  SA  FEMME. 


Mathilde  de  Perweys  Dame  de  Dongclbe^c  d’Orbais,  &c.  fût  Praiw/ 
conioiodtccn  mariage  à Wauthicr  Sire  d’Engien,  qui  en  premier  liâ  avoit 
eu  à femme  une  autre  Mathilde  fille  de  Nicolas  Sire  de  Barbançon  & d’Ila- 
beau  fille  au  Comte  de  Solfions,  mais  de  l’une  ni  l’autre  femme  ne  fût  pro- 
crée aucune  génération , &s’allia  lediiâ  Sire  d’Engien  pour  la  troifiefme  fois 
en  l’an  MCC.  LXVI  àMarie  fille  de  Manafics  Comte  de  Rhetel,  de  laquelle 
il  procréa  un  fils  Wauthier  Sire  d’Engien  de  qui  & des  Sires  d’Engien  lcrat 
largement  parle  an  livre  X.deces  Trophées.  Et  quantànofire  PrincefieMa- 
thilde  elle  fût  enterrée  en  l’Abbaye  de  Cambron  ordre  de  Cifteaux,  ou  ily  at 
mémoire  d’elle  en  l’obiticr  foubs  le  titre  de  Mehaut  de  Donglebert. 
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DESCENDENCE  DE  MARIE  COMTESSE  DE  VIANDEN. 


'Godefroy 

Pu  I.  aa. 

Philippe  Comte  de  Vian- 
den  1312.  mon  £uu  eu- 
fauis. 

Goddroy  Comte  de  Vi- 
anden Sire  de  Grimberge 
efp.Maricdc  Fhndrc  fille 

Comte  de 

du  Comte  de  Namur , Il 

Vianden  Si- 

mourut eu  Cipre  i33f. 

re  de  Grim- 

fans  enfants. 

berges  ven- 
dit Ninho- 

Henry  Comte  de  Vianden 

ven  1299.  à 

Sirede  Grimberge, Con-^ 

Gui  Comte 

rolt , Frafcnc,  dtc.  cfp. 

de  Flaiidre< 

Margarctede  Fauquemèc 

cfp.  I.  Ali- 

Dame  de  S.  Vit,  Budeken- 

dc  d’Aude- 

bacb , Djcsbourg,  &c. 

nardc  morte 

11  mourut  envers  i3fi. 

ijoy.  2.  dp. 
Lutgardc 

Margaretc  cfp.  Henry  de 

Dame  de 

Flandre  Sire  dcNinhove 

Ligny  Fleru 

qui  mourut  1366. 

XIU. 

Leis,  dtc.  I! 
mourut 

Marte. 

Mari 

I3Ï1- 

DE  Lo- 

Du  1.  liÛ. 

VAtN  Da- 

Louis de  Vianden  Cha- 

me dePer- 

noine  à Llcge , Prévoit 

wcys , 

de  Munftrftoé  par  Wil- 

Grîmber-  * 

M arrête 
de  Vianden 

laumc  Comte  de  Namur. 

gc,  Nin- 

nove. 

cfp.  1280. 

lean  de  Viande  Chanoi- 

Rumpfl, 

Arnou 

ne  à $.  Lambert  i Liè- 

&c. dp. 

Comte  de 

ge  <343- 

Philippe 

Los. 

Comte 

Lutgarde  de  Vianden  c(p. 
1.  Wernler  Sire  de  Dau- 

de Vian- 

den. 

les.  2.  lean  Sire  deSom-** 

bretfe. 

Marîc  Comteflê  de  V'ian 
den  Dame  de  Grîrabcrgc, 


l’Simoii  Comte  de  Spaenhem  & Vian- 
den  Sire  de  Grimberge  cfp.  Matga- 
retc. 


Eiizabcth  Comte^Iè  de  Spaenhem  & 
&c.  cfp.  I.  Simon  Comtek  Viande n.  Dame  de  Grimberge  clp. 
de  Sraenhem.  2.  OnonSi-  [i.  Robert  Duc  de  Bavière  Comte 
re  d^Arckcl.  | Haladn  dis  de  TEmpcrcur  Robert 

mort  I39J’.  2 cfp.  Thîery  Comte  de 
la  Marck  Sire  de  Dinslaken.  Qui 
^mourut  1412.  elle  1416.  fans  hoirs. 


Philippe  de 
Vianden  Si- 
re de 
Rompit, 
Hoboken , 
Ecckcrcn, 
Wittcl , & 


rPhUippe  de  Viao4en 


Marie  de  Vianden  Dame 
de  Rumlt , Hoboken  , 
Kcckeren , Ingen , Wille- 
brouck  , Ruycbrock 


Alcyde  de  V ianden  efp.  Ot- 
ton  Comte  de  Naflou  en. 
Dillenbourg , qui  mourut 


'Du  1 . Mary. 

Gui  Sire  de  Daules  dp. 
lutte  de  Wcvclichoven 
veulVe  de  Icao  Sire  de 
SombreiC;. 

Blanche  clp.  Wanthicr  de 
tupplu. 

iofline  elp.  WHIaume  Chaf> 
teiain  de  Moptcnac.  efp. 
lean  Sire  de  Marbais. 

Du  1.  Mary. 

lean  Sire  de  Sombreffe. 

Godefroy. 

^Berhard. 

Du  2.  Mary. 

Philippe  de  Coucy  Vicom- 
tedcMeaux  Sirede  Rumplt, 
Hoboken,  Ecckcrcn,  &c. 
efp.  lenne  deCanuyhllede 
Raoul  Flamen. 


'Henry  Comte  de  Naflbn  mort  en 
fant. 

; 

Ican  Comte  de  NaHoa  & Dillen- 
bourg  cfp.  Margaretc  fille  d’Adolf 
Comte  de  la  Marcke , Il  mourut 
1400. 

Octon  Comte. 


d’un  quart<^Haesbrouck,Boom^^^  de  Couct  Dame 

d’Autrelche,  El^rnaix  , 
Havn'ncourt , efp.-  i 


de  Vianden, 
clp.  Sophie 
Dame  d’Ef- 
cornaix  en 
partie. 


cfp.  I.  Willaumede  Plan* 
dre  SiredeTcnrcmonde, 
dcc.  Qui  mourut  1320.2. 
efp.  Engueran  de  Coucv 
Vicomte  de  Meaux.  11 
mourut  1344. 


lean  deBcthooeSircde 
cres , Vcndeuil , &c. 
mourut  1373.  '''' 

elle  1363. 


11 

en  Oâobre 


Marie  e(p.  Gauthier  de 
Ghallillon  Sire  de  Rolby. 


Robert  deBethune  S.  de  Rumplt,  g 
Hoboken,  Vianden,  &c.  Vicomte 
de  Meaux  dp.  13^8.  lenne  de  Cha- 
fllllon  morte  137t.  2.  efp. lenne Da- 
mor'dc  Barbanlbn.  3.  dp.  1380.  Kà- 
beau  Dame  deGiftclle,Rode,lngcl* 
munflcr,  &c. 


Marie  Dame  d'Efeornaix  dp.  £u- 
ilace  Sire  de  Vaudenay.  . 


lean  de  Bethune  S.deLocres,<TAa- 
crdcbe,Elcornaix,  Baye , &c.  efp.  llà- 
beau  d*£f)outevilIe.  il  mourut  eu  la 
bataille  d*Aiincourt  1415’. 


lenne  dp.  lean  de  Roye  Sire  d'Aul- 
noy  mqrt  1380. 

kEncor  y.  enfams. 
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Engelbert  Comte  de 
NaÏÏbu , Viandtjn  &c.  Sire 
de  Grimbcrgc,  S.  Vrt, 
Daesborgt  liidckenboch , 
Conroit,  &c.  cfp.  1403. 
leimeDamcdc  Polacneo, 
le  LeckC)  Brjda^dcc.  Il 
mourut  144Z. 


lean. 


A y Margarctc  cfp.  Henry 
I Comte  Waddcck- 


Adolf  Comte  en  Naflbu 
efp.  lutte  Dame  de 
Lbiclh 


Du  1.  US. 
ifabcau. 

Dm  3.  US. 

Uâbcau  deBethuneDamc 
de  Rumpfl , Hoboken,  Gi 
fiel  le  f Rode,  Fcrte,  Vian- 
den , &c.  c(p.  1 . Robert  de 
Bar  Comte  de  Marie, 
Soldons,  &c  rué  à Aün- 
court  i4if.  efp.z.Icande 
Luxemixjrg  Comte  de 
Ligny. 


flean  Comte 
de  Nailbu , 
Vianden, 
Dillenborg  , 
&c.  S.  de 
Grîmberge, 
Breda,  Leck, 
dtr.efp.  Aîa* 
rie  Dame  de 
HcînsbcTgc 
Hcrllal,Gan- 
|clt,  Vucht, 
Mille^tcin- 
vort,  Rutte, 
fitc.  Il  mou- 
rut 1475-. 


Ifabcau  elp. 
Philippe 
Comte  de 
Nailbu. 


Marte  cfp- 
lean  Comte 
de  Nailbu  en 
WcisbacdcD. 


Margarete 
efp.  Thiery 
Comte  de 
Seyne. 


fEngclbert 
' Comte  de 
Nailbu,  Vi- 
anden  , &c. 
SîrcdcGrim* 
berge , Breda, 
Diert,Siche- 
ne,  &c.  cfp. 
Lutgardc, 
Marquife  de 
Baeden  fans 
Xeniimts. 

lean  Comte 
de  NaiTou  & 
Dillenbourg 
efp.  Ifubeau.^ 
hile  au  Lmt- 
gravede  Hef- 
lê.  Il  mou- 
rut iyi6. 

Anne-Marie 
efp.  I . Pnitip- 
pc  Comte  de 
Catfenclle- 
bt^ge.  1.  Üt- 
toti  Duc  de 
Brunfwyck 
& Lunen- 
bourg. 

Adriane  efp. 
Philippe 
Comte  de 
Hann.*ia. 


'Henry  Comte  de 
Nailbu  , Vian- 
den, &c.  S.  de 
Grimbergc,  Diell,v 
Breda, eip.  t.Ma-~ 
rie  de  Savoyc  2. 
Claudine  deCha- 
Ion  , Princeife 
d*Orangc3.Men- 
cia  de  Mendoca 
Marquife  de  Ce- 
note.  Il  mourut 
if38.  de  acquill 
Rumpft , Hobü- 
kcu,  &c. 


Dm  2.  US. 

René  diél  de  Chalon  Prince  d’O- 
range  Comte  de  Nailou,  Vianden. 
&c.  Sire  de  Grimberge,  Breda  ,Dicit 
Sichenc,  Salins  «Stc.  Vicomte  d’An- 
vers & Bciânçon  efp.  Anne  de  Lor- 
raine. Il  mourut  if44.  devant  S.  ’ 
Dificr. 


Odillc 

bdTc. 


Ab- 


fDM  I,  US. 

Ifabcau. 

Magdalene  efp.  Flerman  Comte  de 
Nuwenaer,  Meurs,  &c. 


Wîllaumc  Comte 
de  Nailbu,  Dil- 
lenbourg, Dieil, 
Catfeneileboge,  J 
&c.  cfp.  I.  Wal-' 
burg  d’Egmont. 
z.luHancdc  Stol- 
berg.  U mourut 


liàbcau  efp.  lean 
Fredric  Comte  de 
Ronckcl&Wey- 
de. 


Marte  eip.  loiTe 
Comte  de  H0I&- 
& Scauwen- 
.borg* 


lacqucline  Damcd’IngcI- 
muniler,  Pontroacd,&c. 
efp.  1413.  Raoul  d'Ailly 
Sire  de  Pikigny,  Raytie- 
val,  Varennes,  &c.  Vi- 
dame  d’Amiens. 


Henry  S.  de 
|S.Vit,Dae$- 
(borg,  Bide-, 
kenMch,dtc. 
cfp.  I . Geno- 
ivevc  de  Vir-  1 . 
nenborg.  1.  vbogc- 
^N.deSlcydc. 


'Dm  2.  US. 
Odille  de 
Nailbu  efp. 
Philippe 
Comte  de 
CacfcitcUe- 


Dm  X.  US. 

Wîllaumc  Comte  de  Nailbu  A Vî- 
andon , Prince  d’Orange  , S.  de 
Gnmbérge,  Breda,  Dieil , Sichcn. 
Vicomte,  &c.  cfp.  i.  Anne  d’Eg- 
moiit  Comteilc  de  Boré,  Lccrdam, 
&c.  Dame  d’IfelUeyn,  Cranendonc, 
S.  Marteui<iyck,Cortgcen,  Lannoy, 
Boulers,  laerfvelt,  Saïues,  Rolle- 
court , &c.  1.  efp.  Anne  fille  de 
Maurice,  Eleêlcur  dcSaxe.3.  Char- 
lorte  de  Bourbon.  4.  Louife  deCol- 
Hgny.  11  mourut  lySi. 

Herman- 

lean  Comtede Nailbu,  Dillenbourg, 
&C-  efp.  llkbcllc  de  Luchtcnbcrgc, 
2.  lac^eltne  ComteiTe  Palatine  du 
Rhin  DuchciTc  en  Bavière  3.  Icnne 
ComteiTe  de  Scync  A Witgcnfteya 
Il  mourut  1608. 

Louis  tué  15*74. 


Adolf  mort  t f 68. 


Henry  mort  1 5^74. 


Antholne  de  Dethune  S. 
de  Baye  mort  135Y>. 

Robert  S.  de  Marveil  efp. 
Michelle  d’Elloutevillc- 

Gui, 

lacques  cfp.  Pherlticre  de 
Baltbur  eu  Efcofib  dont 
poilcrité. 

Catharine  Dame  d’Autre- 
feheef^  lean  de  Henin  Si- 
re de  TOflu.  11  mourut 

I4J2. 

Ifabcau  efp.  laaues  de 
^Grontpre  Sire  de  Hans. 


Marie  efp.  Willaume  Comte  de 
s’Hcerenbcrgc. 


Anne  cfp.  Albert  Comte  de  Nailbu 
en  Sarbruge. 


Ifabcau  cfp.  Conrard  Comte  de 
Solms. 


Catharine  cfp.  Gunter  Comte  de 
Zwartfenburg. 

lullane  cfp.  Albert  Comte  deSwart- 
fenbourg. 

Magdalene  efp.  Wolftert  Comte  de 
[.Hofenlo. 
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ALBERT  DE  LOVAIN,  COMTE  DE  DAES- 
BOURG,  DE  MOUHA  ET  DE  METS, 
SIRE  DE  WALEVE,  &c. 


eftoic  fils  de  Godefroy  II.  Duc  de  Lothier  & Brabuot  & de  Gtd.  Je  S. 
Lutgarde  fa  femme.  Le  nom  d’Albert  lui  fut 

J-  r I 


moire  de  Ibn  aieul  maternel 


donne  en  me- 
Albert  Comte  de  Mouha  & de 


Daesboure,  & eftant  fon  oncle  Hugue  Comte  de  Daesbourg 
& Mouha  trefpaffi  en  l’an  MC.  LXXII.  fans  lailTer  enfant,  il  fuccc- 
da  aux  allcus  de  Mouha  & Waleve , & l’Empereur  Fredric  I.  lui  donna 
aufïï  la  Comté  de  Daesbourg , & encor  apres  obtint  de  l’Evelque  de  Mets 
touts  les  fieft  que  fondid  oncle  avoit  tenu  de  fon  Eglifc  avec  la  Comté  dela- 
diâe  ville. 

Philippe  de  Fauquemont  & Heynsberge  Archevefque  de  Cologne  dota  en  NotMrti 
l’anMC.  LXXXllI.  le  MonaftereaudiaHeynsbcigequc  fonpere  avoit  ton-  ‘‘‘V- 
dé  quelque  temps  devant,  & aux  lettres  lut  ce  données  noftre  Prince  ell  nom- 
mé avec  autres  tefmoins.  Et  preique  au  mefme  temps  le  Comte  Albert  don- 
na audift  Cloiftre  libre  paflàge  pr  toutes  fes  terres  tant  de  ca  que  de  la 
la  Meufe. 

L’Empereur  Henry  VI.  eftant  trefpaftê  de  l’an  M C.  XCVII.  noftre  L'Mh 
Comte  & Emicon  Comte  de  Leyningen  furent  defignés  pour  pafTer  en  An- 

f letcrre  & conduire  pr  de  ca  la  mer  Otton  Comte  de  Poiéiou , fils  de  Henry  ' 
e Lion  Duc  de  Saxe,  qui  avoit  efté  ellcu  à l’Empire  par  Henry  I.  Duc  de 
Brabant  & autres  Prince  & Prélats  de  fa  cabale , comme  en  Ion  lien  at 
efté  deduiift. 

Aux  hiftoiresde  Liege  fe  trouveun  accident  mémorable  & du  tout  tragique 
digne  d’eftre  ici  rapporte  c’eft  qu’eftant  noftre  Comte  en  l’an  MCC.  I.  de»w*«;"<- 
retour  de  certaine  fcfte&  Toumoy  qu’on  avoit  célébré  à Andenne,  deux  de  * 
fes  fils  icuncs  garçons  qui  l’avoient  accompgné  voulants  efptouver  leur  ^ ’ 
Aaa  aaa  aa  a dexte- 


CoMTEfi 

i>R  Mou- 


<Î48  TROPHEES  de  BRABANT 

dextérité  fans  avoir  prias  cigard  aux  armures  & autres  circonllaQccs  s’entre- 
tuerent  courant  l’un  fur  l’autre,  par  ou  le  Comte  fe  trouvant  par  un  pitoia- 
blcfucces  dcftituc  d’enfants,  & avec  peu  d’efpoir  d’ultcricurc  procréation, 
inftitua  pour  heritier  Ibn  nepveu  lediÂ  Duc  Henry  1.  de  Brabant  es  terres 
& Seigneuries  qu’il  polTedoit,  Icavoir  eftdu  chafteaudeDaesbourg,  del’Ab- 
bayedeHeffcn,  duChaftcaudcGerbaerden,  & en  l’Abbaye  d’Altorf,  du  Cha- 
fteaude  Droteyn,  duChafteauAlbapay , de  l’advoueric  en  l'Abbaye  en  He- 
bresheym,  & en  l’advoueric.  Comté  & autres  fiefs  tenus  de  l’Evcfque  de 
Mets , horfmis  le  Chafteau  de  Hernftcyn  & l’advoueriede  Novilci^  Icfqucls  il 
referva  pour  en  difpofer  là  volonté,  & en  rccompcnfe  de  ce  promit  le  Duc 
d’allifter  (bn  oncle  en  toutes  fes  befognes  d’argent, d’hommes  ôc  de  toute  au- 
tre choie , tant  en  Ellàce  qu’en  Brabant , & avec  ce  il  s’obligea  de  donner  à 
lôndiâ:  oncle  en  la  quarcfmc  lors  prochaine  ciqc  mille  marcs,  & en  la  qua- 
refire  fuivante autres  cincmillemarcS,  & encor  cinc  mille  marcs  à la  troificf- 
me  quarcfmc , ne  fut  que  le  Comte  Albert  quita  celle  obligation  de  grâce  à 
fondiél  nepveu.  Etparmicereceutic  Duc  les  hommages  &fidclitéscles  hom- 
mes & min  iftcrielsappcrtcnants  aufdiâcs  terres  & Scigneurms,  avccpromeHè 
que  fi  le  Comte  Albert  vint  à déceder  fans  hoirs  légitimés  procrées  de  fou 
corps  (bit  fils  ou  fille  en  tel  cas  ils  tiendront  la  fidélité  promilcau  Duc:  Etfi 
nortre  Comte  Albert  vint  à mourir  avant  l’entier  paiemctit  des  Ibmrncs  cou- 
ditionnées,  l’argent  reliant  le  conterat  en  mains  de  l’Abbc  de  Hautbois,  qui 

fiar  le  Conlêil  de  trois  ou  quatre  des  hommes  du  Comte  en  difpofcrat  pour 
c (àlut  & bien  de  fon  amc:  Et  s’il  adsint  qu’entretant  le  Duc  alla  de  vie  i 
trefpas  la  Duchellc  & fes  enfants  lucccdcront  aufdiâcs  terres  entièrement, 
paieront  Icfdiélcs  fommes  à leurs  termes,  & maintiendront  toutes  les  condi- 
tionstraiélecs&mentionnéesci-deirus.  Et  fi  le  Duccontrevintàces  conven- 
tions, le  Comtc& lès  hommes  feront  ablbubs&  demeureront  libres  de  tout  ce 
à quoi  ils  s’elloient  obligés  ; ne  fût  que  le  Comte  en  voulut  dilpofer  en  faveur 
du  Duc  de  (à  bonne  volonté  & grâce.  Bien  entendu  qu’en  ce  ttaiélé  ne  Ibnt 
comprins  les  fiefs  que  le  Comte  tient  particulièrement  de  l’Empire,  ni  auffi  les 
Alleus  de  Mouha  &Waleve  &leurs  appartenances  Icfqucls  ablblumcnt  doi- 
vent venir  &fucccdcr  au  Duc  comme^on  plus  prochain  hoir,  en  cas&  fi  avant 
quclcCom-e  vientàdcccderlànshoirsprocréesdc  fou  corps.  Et  avec  cclcrat 
leDuc  tenu  de  recouvrer  le  Challcau  de  Trecourt  à fcsdclpensdansun  an,  à 
quoi  le  Comte  lui  alfillerat  de  fiiiél  & de  conibil.  Et  furent  ces  convenances 
depuis  confirmées  par  l’Empereur  ütton  IV.  & encor  depuis  par  l’Empereur 
Philippe  par  IcttresduXIl.dcNovembrederanMCC.  IV.  dont  mention  3t 
ellé  làiâ  ci-devant  en  fbn  lieu. 

Cependant  quelque  melcontcntement  vint  à naillrc  entre  ces  deux  Princes 
donc  ien’ailceu  fi  precifement  cognoillrc  la  caulê,  mais  tant  y ac  que  nollre 
Comte  le  laillànt  tranlportcr  par  les  pallions  & finillrcs  perluafions  de  quel- 
quesunsqui  pelchoicnt  en  eau  trouble,  s’oublia  fi  avant  que  fans  prendre ef- 
gard  à ce  qui  défia  il  avoit  craiâé  ni  à la  proximité  de  fang  & droidl  de  fuc, 
celfion  deu  à fon  nepveufelon  l’ordrc&  loy  de  nature  iltranfporta  fur  l’autel 
de  S.  Lambert  à Liege  en  mains  l’Evclquc  Huguc  de  Pierrepont  toute  la 
Comté  & terre  de  Mouha  & Waleve  qu’clloicnt  les  francs  alleus,  prefents  le 
Duc  de  Limbourg  & le  Comte  de  Los,  & fut  ce  donna  fes  lettres  encor  en 
ladiéle  année  MC  C.  IV.  ni  relèrvanc  autre  chofe  que  l’ufufruidl  là  vie  du- 
rante; le  tout  avec  telle  rellriâion  que  s’il  vint  à avoir  enfants  fils  ou  fille, 
qu’iceux  lui  doivent  fucceder  eldiéles  terres  (ans  aucune  contradiélion , & 
lcrat  ladiéle  donnation  nulle  & invalide , toutesfois  feroient  ils  tenus  de 
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prendre  en  fief  lefHiâes  terres  & Comté  de  l’Eglilè  de  Liege  fufdiâe,  & fi 
îbndi<^^  fils  ou  fille  & leur  pofterite  iiifqucs  au  troifiefme  & quatriefinc  ha. 
degré  & plus  avant  vindrent  à - mourir  fans  génération , en  tel  cas  il 
ordonna  que  Icfdiéls  Alleus  dévoient  retourner  à l’Eglife  de  Liège,  com- 
me au  vray  & direû  Seigneur  d’iceux,  & en  rccompcnfe  de  ce  devoir  le- 
diéf  Evel'que  Huguc  paier  au  Comte  Albert  la  iomme  de  cinquante  mille 
marcs. 

Peu  apres  ces  conventions  la  femme  de  noftre  Prince  lui  donna  une  fille  CUkt 
ce  que  changea  bien  le  vifage  à toutes  ces  menées,  & commença  le  Comte  “^Orval. 
à fe  repentir  de  ce  qu’il  avoit  traiété  avec  l’Evdquc,  mais  confiderant  qu’à 
chofe  tàiéle  le  conleil  en  elloit  prins,  il  fit  grandes  inftances  pour  avoir  le 
paiement  des  cinquante  mille  marcs  qu’on  lui  avoit  promis,  mais  l’Evelque 
perfonnage  rufé  le  mena  tousjours  par  vaines  promdîcs  & le  nouriflbit  de 
vent  & belles  paroles. 

11  fonda  avec  (a  femme  Gertrude  que  l’on  tient  avoir  efté  fille  de  Louis 
Comte  de  Los  le  monaftere  des  religieufes  du  Vau  noftre  Dame  ordre  de 
Ciftcaux  près  Mouha,  & fit  plufieurs  bienfaiéàs  & légats  aux  lieux  dévots, 
aufquels  il  eftoit  particulièrement  affeiftionne:  & finalement  trelpafla  en  l’an  Prmti 
MCC.  X I.  félonies  elcriptsd’Alberic  & fut  fon  corps  enterré  à Wanfe  près  t^g-  13t. 
Ibn  frereHugue.  Il  porta  pour  armoiries  félon  les  plus  curieux  en  celle  ma- 
tière l’clculfon  de  guelles  au  canton  d’argent. 

lean  de  Chappeauvillc  qui  at  mis  en  lumière  l’Hiftoirc  de  Liège  parlant 
de  la  donnation  &iélc  par  noftre  Prince  à l’Eglilc  de  Liège  de  les  Alleus 
de  Mouha  & Waleve  & fa  mort  lùivie  apres  dià  T)ux  Brabant ia  ubi  cogna. 

•vit  mort  cm  ttilH  Comitis  fatroni  fui  convenit  Efifiofam  lolens  in  cajira  Je 
JMuha  cttfiodes  fuos  fonere-,  (ëc.  en  quoi  la  malice  ou  ignorance  ont  tourné 
le  mot  Je  patrui  fui  en  patroni  fin  à fin  de  fupprimer  & obfcurcir  le  pa- 
rentage & le  droiift  naturel  que  le  Duc  Henry  de  Brabant  avoit  à la  luc- 
ceftlon  dcfdiâs  alleus  de  Mouha  & Waleve  delcendus  de  fon  aieule  la 
Duchelîê  Lutgarde.  L’Autheiu  du  Triomphe  de  S.Lambert  à Steppes  eft 
quelque  peu  plus  courtois  recognoiflant  quelque  degré  de  parentage,  car 
il  diél  cognita  ‘Dux  Brabant ia morte  dilîiComitis fui fiilicetconfanguinei, ®c . 
mais  il  ftut  pardonner  à ces  efprits  palfionnés,  & fuffit  d’en  avoir  adverti 
au  curieux  Lcélcur. 


Tom.  I. 
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ENFANTS  D’ALBERT  COMTE  DE  DAESBOURG 
ET  MOUHA  ET  DE  GERTRUDE 
DE  LOS  SA  FEMME. 


HEnry  et  Willaume  de  Mouha  qui  courant  l’un  fur  l’autre  en 
forme  de  tournoi  ou  joufle  fe  blcflcrent  tellement  que  touts  deux  ils 
en  moururent  le  XIV.  le  Mars  de  l’an  MC  C.  I. 


Gertrude  Comtellc  de  Mouha,  Daesbonrg  & Mets  fut  premièrement 
donnée  en  mariage  à Thibaut  fils  aifné  de  Fredric  Duc  de  la  haute  Lorrai-  * 
ne,  qui  à caulè  de  celte  alliance  prétendit  de  Hugue  Evefquc  de  Liege  les 
cinquante  mille  marcs  par  lui  deucs  i caufe  du  traniport  de  lalbuvcrainitcdcs 
Alleus  de  Mouha  & Waleve,  mais  l’Evefque  trouva  des  eichappatoires  & 
traina  ailes  long  temps  le  paiement,  tellement  qu’à  la  lin  Henry  Abbé  de 
Hautbois  eu  qualitédarbitrcfit  quelque compolition  entre  eux  en  l’an  MCC. 
XIII.EllantdepuislcDucdeLorrainctrelpairé  le  Prince  Thibautluiliicceda  en 
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en  l'iu  MCC.  XIV.  tnai.sil  en  iouilt  alTés  peu,  la  more l’aiant  faiflen  fon 
plu?  bel  cage  au  mois  de  Mars  de  l’an  MCC.  XX. 

Noftre  Frinceflè  fut  aufli  toft  recherchée  & fe  maria  à Thibaut  Comte  de  XmiU 
Champ^ne,  qui  encor  en  ladiéfc année  MCC.  XX.  aumois  d’AouftleXX. 
jour  afliltc  defamere  Blanche  de  Navarre  tranfigea  avec  Mathieu  DuedeLor- 
raine  frere&fucccIIcurduDuc  Thibaut  en  la  forme  fuivante.  Quetoutesdeb- 
tes  contraéfées  en  la  ville  de  Mets  durant  le  mariage  de  noftre  Princeftê  avec 
lediél  Duc  feroient  lâtisfaiéfes  par  le  Duc  Mathieu  & le  Comte  Thibaut  elgale- 
ment  par moiéfie.  Qiiecequclefcu  DucThibautdevoitenla  ComtédeDaes- 
bourg  ieroit  paie  par  le  Comte  de  Champagne  ,&  le  Duc  Mathieu  paieroit  le 
lürplusdesdcbtes  quefonfrere  pouvoiteftre  redevable  ailleurs:  maisdeuxans 
apres  celle  alliance  fut  defaiâe  & déclarée  invalide  pour  quelque  cmpelche- 
ment  Canonique  & efpoufa  le  Comte  de  Champagne  Agnes  fille  du  Sire  de  13  f, 

Beaujeu  & noftre  Comtellc  fut  conjointe  avccThicri  fils  d’Emicon  Comte  de 
Leyningen  qui  i celle  caulc  s’intitula  Comte  de  Daesbouig,  mais  elle  n’eull 
encor  enfant  de  lui,  &vintàdcccdcr  envers  l’an  MCC.  XXV.  eagee  d’envi- 
ron dix&ncufou  vingt  ans,  par  ou  toutes  fes  belles  terrcs&  Seigneuries  tom- 
beront par  droiéle  lucceflîon  à Henry  I.  Duc  de  Brabant  fon  coufin  germain, 
qui  en  fuite  de  ce  traiâa  avec  lean  d’Afpremont  Evelque  de  Mets  une  bien 
eftroiélc  confédération  au  mois  de  May  dudiâ  an  MCC.  XXV.  par  laquelle 
lediél  Evefque  s’obligea  & promit  au  Duc  toute  afliftencc  contre  leComtedc^"*’^'’ 
Leyningen  & fon  fils  iadis  Comte  de  Daesboutg,  & contre  toutsceux  qui  te- 
noientpar  ufurpation  aucuns  des  Allons  que  noftre  Princellc  Gertrude  avoit 
polTedce  8c  eftoicntde  Ibn  héritage  entre  le  Rhin&laMolelle,&  réciproque- 
ment le  Duc  &fonfilsHenrypromireot  audiél  Evelque  delui  lècourircontre 
tours  ceux  qui  s’clloicnt  introduits  par  violence  en  aucuns  fiels  tenus  ci-de- 
vant par  noftre  ComtclTê  de  Ion  EglilèdeMcts , fituéslcmblablcmcnt entre  le 
Rhin  & la  Mofelle.  Et  quant  à quelques  autres  debats&diffcrcnts  touchants 
la  fuccelfion  que  le  Duc  pretendoit  comme  heritier  de  ladite  Comtelîè 
Gertrude,  ils  fe  remirent  au  dire  de  l’Archevelque  de  Treves  & de  Thiery 
Sire  de  Houfâlilc,  & fi  ces  arbitres  eulTent  empefehement  & ne  puilTent  à 
ce  vacquer,  le  Duc  Sc  l’Evelquc  lufdits  fubllitueroient deux  autres  en  leur 
place  avec  el^le  authorité  & pouvoir.  Mais  les  querelles  ne  furent  fi  pai- 
fiblemont  accommodées  avec  l’Evelque  de  Liege  pour  les  Allcus  de 
Mouha  & Waleve,  ains  donneront  ouverture  à une  pernicieufe  guerre , la- 
quelle vint  à confier  bien  du  lâng  humain,  comme  ci-devant  enl’eloge  du 
Duc  Henry  I.  at  efté  largement  déduit. 


Digitized  by  GoogI 


TROPHEES  DE  BRABANT 


ADDITI-'ON 

CONTENANT  LA  SUCCESSION  D’AUCUNS  BASTARDS  DE 

BRADA  N . T. 

La  pourfuicc  de-  l’Hiftoirc  & fuccclïion  des  Ducs  de  Brabant  nous 
A avons  rapporte  leurs  enfants  naturels  & Baftards  delquels  ont  at 
feeu  tirer  quelque  cognoiflanco  alTcurcc , avec  un  brief  récit  de 
a(aions  plus  confidcrables.  Et  bien  que  ians  faute  nous  au- 
rons obmis  plufieurs,  toutesfois  n’at  ce  pas  elle  pat  négligence  ou  faute  de 
devoir;  puis  que  pour  joindre  & mettre  en  bon  ordre  ceux  melines  donc 
avons  parlé  , nous  avons  bien  mis  de  la  peine  & du  travail , de  quoi  euf- 
fions  aucunement  efté  fubléves  fi  nous  çullions  iceu  avoir  inlpcâion  d’une 
charte  contenante  certaines  conventions  traiéiées  à ter  Vueren  eu  l’an 
MCCCC.  111.  entre  ceux  qui  pour  lots  le  diloient  ilTus  du  lignage  de  . 

Brabant  par  Bailardife,  comme  avons  encor  diél  .ci-devant  fur  la  mefme  1 

anni.e,  car  indubitablement  l’on  y trouveroit  mentionnes  touts  ceux  qui  en 
ce  temps  rcclamoient  aucun  droid  à ce  très-haut  & tres-illuftte  fang , mais 
puis  que  non  obftant  plufieurs  devoirs  nous  n’en  avons  fcen  avoir  accès , 
il  fuffirat  d’avoir  de  ce  adverti  à ceux  qui  auront  la  curiofité  de  faire  ulté- 
rieure recherche.  Cependant  comme  la  dclcendence  d’aucuns  des  Baftards 
de  nos  Ducs  l'e  peut  vérifier  tant  par  la  fucceflion  des  terres  & biens  par 
eux  polTedcs,  que  par  autres  chartes  & lettrages;  & ^’il  foit  aflTés  équi- 
table de  donner  pre  en  la  genealogie  à ceux  qui  l'ont  ilTus  de  fi  haut  ligna-  | 

gc  bien  que  part  baftardife:  i’ay  iuge  à props  de  ioindre  ici  pour  conclu-  • 

lion  do  ce  IX.  livre  les  defcendences  d’aucuns  enfents  Baftards  de  nos 
Ducs,  dcfquels  avons  feeu  avoir  plus  entière  cognoiffance  & dont  la  plier 
rite  lucccllivcment  at  tenu  rang'  entre  les  plus  relevés  Chevaliers  & No- 
bles du  Duché  de  Brabant.  Et  pour  ce  qu’eft  des  autres  Baftards  dont 
mention  eft  fàiél  en  ces  Trophées  ic  veux  bien  afiëurer  qu’il  nem’atefté 

{xîlllblc  d’averer  fi  bien  leur  fucceflion , par  faute  de  documents  & bons 
ettrages.  Bien  eft  il  vrai  que  ceux  de  Vander  Balcbt  (ilfus  de  Gilles 
Baftard  de  Brabant)  fe  trouvent  entre  les  nobles  de  noftre  Duché  iufqucs 
en  l’an  MCCC.  LXXXVIII.  mais  ie  n’en  ai  feeu  bonnement  contexcr  une 
fuite  de  genealogie,  ni  auflî  reioindre  à iceux  la  branche  portant  le  furnom 
de  Brecht  (qui  ont  pour  armes  de  Brabant  à un  ballon  efehiquetté  d’ar- 
gent & de  guelles  de  trois  traiâs)  Icfquels  vraifemblement  y appartie- 
nent.  Ceux  de  Pilysër  le  trouvent  aufli  mentionnés  iniques  en  l’an 
MCCCC.  & plus  bas,  mais  ie  n’ai  eu  allés  de  lumière  pour  les  réduire 
en  degrés  de  vraie  fucceflion  ; comme  mefme  ni  de  ceux  de  Wytfi-iet,  , 
Magerman,  vanVENE,  van  Erpe  & vander  Hulpen  , defquclsbien 
que  peut  dire  la  lucceflion  aie  efté  continuée  par  filiation  légitimé  quel- 
ques ficelés , toutesfois  n’ai  ic  feeu  recouvrer  les  preuves  & particulari- 
tés requilcs  pour  en  rejoindre  im  fuite  aflcuréc.  Pour  ceux  qui  fe  difent 
vanden  T v m p l e il  fe  redament  aufli  de  Brabant  par  B & en  prtent 

les 
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les  armes  pour  marqué  (briièes  d’un  ballon  de  guetles  charge  de  trois 
coeurs  d'argent)  doibsl’an  MCCC.  LXXXII.  & peut  ellre  plus  avaoti 
mais  ic  n'ai  fceu  apprendre  on  ils  doivent  eftre  rapportés,  conune  ni  ceux 
d'ElTelen  & vander  Plast  qu'aucuns  advouent  aulTi  entre  les  Ballards  de 
Brabant , bien  que  ie  n’en  aie  vcu  aucune  preuve.  Mais  ce  n’elt  pas  mon 
faicl  de  iùreter  les  archives  d'un  chalcun , ni  mettre  au  jour  ce  qu’autres 
vondroicnt  dire  mis  en  cachette.  Il  luffirat  doneques  de  donner  ici  ce 
que  nos  travails  & petit  ellude  ont  Iccu  rejoindre , lailTant  aux  curieux 
uuerecherche  plus  exade  de  tout  ceci, avec  la  dillindlion  pertinente  entre 
ceux  qui  peuvent  elbe  iHiis  du  lignage  de  Brabant  par  fimple  ou  double 
BatlariiiJc. 
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Iean  cict  Brant  lîls 
baflArd  de  lean  3-  Duc 
de  Brabant  fut  Sired’Ay* 
feau,  de  la  BorchàJL/ac< 
nen , &c.  efp.  Catharine 
didte  Defehamps  de  la 
maUbn  de  Hanned'e  fille 
de  lean  & de  Catbanoe 
Maxherett  deSchoinvorft 
Il  perdit  la  vie  en  la  ba- 
taille de  Bafwilre  1371. 
le  ai.  jour  d’Aoull. 


y. 


Mt  44S. 

D.KoUrtmD,  [Thiery  xnottrut  contre 

tsr  dt  w*v€T$  MiUt  fli$u  I les  iondels. 

Z>Ai  WilUlmi  DHi  dt 
Sf»»ti»,<yd4iVMvtr$  Mili~ 
tu  y frêmifit  fViUtlm*  difh 

SrMMt  d$  Ayfm . Djw  d$  Icnnc  Brant  efp.  i . lean 


lean  Brant  S.  d’A^eau 
Laqueuwe,  BorchaLa- 
nen,  &c.  efp.  luliancde 
Spontin , fille  de  Willau- 
me  Sire  de  S^niin  de 
de  Margarae  Dame  de 
Wavre. 


Amele. 


Amou  Brant 
1475’.  Sire  de 
Grobbendonc  f 
Bauwcl , dtc. 
efp.  Catharine 

lean  Brant 
Sire  d’Ay- 

de  .Heinsberge. 

feau  dp. 
Ifabeau  de 

Crainhem 

Dame  de 

Icnne  Brant 

Grobben- 

Abbellc i 

donc,  Ou-., 
wcn,  Bau-^ 
wcl , 01- 
meu,Smal- 

MonlUer. 

vort  dtc. 

mourut 

luliene  efp. 

lean  de  lupplu 
S.  de  Boncfi'e 

MttxL'i  füiù  ^üdam  D^i 

irMMt  Dh't  dt  Ayft 

V(.  1450.  17  s«ft.  Burent. 


Paras  di^us  Brant  da  Ayfa 
films  ifndamjâtdiili  Brasu 
DMi  dt  ‘Ayfa  fr$  feif/t  tj 
frt  Dalla  GtrtraM  diêta 
Pafin  ftu  axât , ^aam  its 
ha  tomfnbtndit  tbtalit  ad 
0»as  Wslhtlmi  dicls  brasU 
dt  Ayta  DSidt  La^atwt  fai 
frasrit  14JO.  17  Sttttmh. 
flurcht. 

^îs  difîsu  Brant  dt  Ayfa 
/Usas  ijfidam  Jài  ditli  Brant 
dt  Ayfa  fremifit  IVslbtlatt 
dieu  Brant  dt  Ayfa  Dntdt 

ÏLaaatwt  fut  avançait  fiJit 
idamypssdieli  Brant  Dni 
Ayfave.  1451. 20 


Sire  de  Waenrode. 
lean  MafTchcreclSirede 
Winantlrode , Veufvc 
du  2.  Mari  139$.  &elle 
(ê  diâ  Damcd’AiTche. 


Marie  DamedeLaqueu- 
wc  efp.  I.  Gilles  Sire 
d'Audrimont  z.  Gérard 
de  Linfcmale.  3.  lean 
Chaflelain  de  Montcnac 
Sire  de  Bilrevele. 


Fille  religieufc  à Milcn. 


fleanBrant  Sire  de  Grobbendonck 
efp.  liàbcau  de  Homes  Daiucde 
Perwes , Duâcl , Gcel  , &c, 
veutVe  au  Sire  de  Rottèlacr 

Amoa  Brant  elp.  Marearece  de 
Raail.  ^ 

AugulUn  Brant  14S7.  Sire  de 
Grobbendonc  de  Ouwcii  efp.  la  A 
fille  de  lean  de  Hainiledc. 

Gertrude  efp.  Thiery  de  Bore- 
grave. 

lfiü>eau  efp.  lean  Sire  de  le  DuiTen. 

Corneille  Brant  1487.  Siréd’Ol-  ^ 
men,  dcc.efp. AimcdeGenuille.  ^ 


Wîllaumc 
Brant  S. 
d’Aylcau 
du  Cha- 
(leaa  de 
Laencn , 
Laqueu’ 
we.  Il  vU 
voit  envers 
Tan  i4yo> 


Margaretc 

Bram. 


Marie  Brant , 
lemble  avoir 
efp.  le  fils  de 
lean  de  Brton 
SircdeKognoo 
de  de  Icône  de 
Barlamont. 


lean  Brant 
I4J7-  S.  d’Ay- 
feau  efp.  lenne 
de  Bould.  11. 
mourut  1497. 
clic  1490.  gif. 
^fentà  Aylcau. 


Dimpue 

Schoof. 


Brant  elp.  lacques 


Hubert  Brant  1487.  SiredeBau- 
wcl  efp.  llàbeau  de  Maroico.  C 

Antoine  Brant  religieoz  à £g- 
mont. 

Pierre  religieux  à Gerabloars. 

Fille  reltgieu£b  i Bethanie  les  Ma- 
Unes. 

Fille  religieufe  i Hereotals. 


Autre  fille. 


fAdrien  Brant  S.  d’.Aylean  efp. 
Antoinette  de  Bolfu  en  Faigne.  ^ 
Il  mourut  tf3a  elle  1^38.  ^ 


Pierre  lûc- 
cedaenLa- 
^euwe  dt 
Chafieau 
de  Laencn 
efp.  Gcr-^ 
trude  de 
Neuville  , 
diâc  Per* 
Uîn. 


Sire 


; efp.  Adri 
de  rrefles. 


de  Havrcch 


'lulîene  Brant 
Dame  de  La* 
queuwe  efp. 
Arnou  Sire  de 
Bordeaux. 

Willaume 
Brant  1474.  S. 
de  Laqueuwc 
de  le  Borchr 
Laencn  efp. 
Margarcte  de 
Honcois. 


Fille  efp.  Henry  de  Longehamp. 
Albert  Capitaine  i Bovines. 

^lean  Bram  Sire  de  GcAte  c(p.  £ 


'lean  Braot  S.  de  Laquenwe,  _ 
Borchi  i Laenen  efp.  Francoi-  f 
le  de  Waclmont  Dame  de  Wilib- 


^Margarcte. 


A 


'M»fg»r«c  Brant  Dame 
de  Grobbcndonck  cfp. 
Ican  St)Vens  avec  qui  elle 
duiina  Grobbendonck  à 
Philippe  de  Ctcves  Sire 
de  Ravdleyn  ifoç.  20. 
May  en  faveur  d’Amel* 
^berge  de  Clcves  lâdUe. 


'Anchoioe  Brant. 
Charles. 

BarbeBrantt$'f4. 
Dame  de  Court 
S.  ElHcnne.  cTp 
Corneille  de 
Lathem  Cheva- 
lier. 

Marie  religieufe 
à Bygacrden. 
Anihoincttereli- 
gieufe  à Üygaer- 
dcn. 

Anne  efp.lcanic 

fArnou  Brant  I5’f4,  S.de  ... 

Cuim  S.  Efticnne  clpXpimpneKl.g.eu- 
lûbcauCloct.  ipiAttwcrg®. 

_ lennercligieufci 

^ 'SCatharîne  religieufe  aui  ^Corteinbo-gc, 

l Faucons  CD  Anvers.  _ 

(Dm  1.  Uâ. 
Willaume  Brant 
$.  de  Bauwd, 
Olmen . & efp. 
lennc  s'Hcraerts. 
Barbe  heridere 
de  Ton  frere  efp. 
Nicolas  Damant 
Chancelier-  dc^ 
Brabant  Vicom- 
te de  Bruxelies 
S.  de  Boondael 
Ottignics , Mof- 
ty,  &c. 
Margarcte. 
Catharinc. 


f Arnou  Brant  S.  de  Bau-  I 
I wd , Olmen  » dtc.  efp.  i .J 
C J Clarc  de  Liere.  2.  Aôuie  • 
\vaude  Werve. 


flean  Brant  S.  d’Ayfcau 
cfp.  Catharinc  de  Celles 
Il  mourut  I ydi.dlc  1 y j8. 


D 


'Nicolas  de  Varick  Cheva- 
lier Vicomte  de  Bruxelles 
Sirede  Boondael,  Banwd. 
Olmen  , Duffcl , &c.^ 
Maregrave  d*Anvcrs  Co- 


Annc  Damant 
Vicomtefle  de 
Bruxelles  Dame 
de  Dauwel , Ol  '^  loncl  ” &c.  cfp.  Anne  Ma- 


Hcnry  de  Varick. 

Nicolas. 

Margarcte. 


men  y &c.  efp. 
Henry  van  Va- 
rick Chevalier  , 
Maregrave 
d’Anvc  rs. 
Leonore  Dame 
d’Onignics.  &c. 
cfp.  Philibert  de 
Spangen  Cheva- 
lier S.  de  Melle. 


Barbara  Dame 
d’Oucracker  cj. 


rie  Micaut  Damcdc  Huy. 
fîngen , Buy  tingen , Dorp  y 
&c. 


^Margarcte  de  Varick. 


Barbara. 

Philippe. 

IClare. 


'Ferdinand  Hypollie 
dclla  Faille,  Grand 

- BailliudeGand  &dc- 

loflc  Tricrt  S.dcJBarbara  Trieft  cfp.  Ican  puis  Marefchal  de 
Lovendegen,  j Haprifî  dellaFaillc  Bailliu  jCamp  efp.  Caroline 
Kuddershove  , | de  Gand.  ^ Francoife  de  Lalaîn , 

&c.  Chevdicr  , ^ fœor  du  Comte  de 

âls  d*Antoine  & I Lalain , Gouverneur 

de  la  Dame  de  Idc  Bruges. 

^VosdePollaet. 


laqocliue  Dame  d’Ay- 
feau  efp.  Adrien  Sire 
Lcfclaticrc 

Icnnc  religieufe. 

Catharinc  efp.  Claude  de 
Waha  S.  de  BaionvUle. 


fHonorinc  Dame 
de  Lefclaiicrc  , 
Ayfcau,  &c  cfp, 


f Dm  t.  Mmry. 

' lean  d*AndeIot 
Sire  de  Rcume. 


......w, 1 - MW  AWWMIIIW. 

.Philippe  d’ An-<  Houes , Efclarie- 


delot.  S-  de  Rcu- 
me, Houes,  &c. 
2.  Charles  de  Ga- 
vre , Comte  de 
Ovarien  Sire  de 
Frclîn. 


yMichicl  Brant  S.  de  Ge- 
riieefp.  lennc  dcFok>gnc. 


Ican  Brant  S.  de  Donnes 
^clp.  P'oline  de  Gêna. 


fican  Brant  S.  de  WifTe- 
F ^ ne  vendit  le  Chafleau 
Ide  Lancn  efp.  i,  lennc 
I de  Hun.  2.  Charlotte. 
I d*OutrcnfK>DC. 

Willaume  tué  près  An- 
ven. 


François. 

Ican. 


Marie,  Françoife. 


Pierre. 


'Dar  2.  liél. 
Ican  Br^t. 
Anthûidc. 

\ Charles. 
Maximilien. 
Pierre. 
Louife. 
Marie. 

Ican. 


&c.  efp. 
.Anne  de  lauche. 
2.  AnuedcHay- 
nin. 

Dm  2 Maty. 
Adrien  de  Gavre 
Comte  de  Beau- 
rieu  S.  d'Ayfèau^ 
&c.  efp.  Anne  de 
Ligne. 

Adrienne  cfp. 
Charles  Marquis 
de  Trafignies. 

Françoife  alliée 
au  Marquis  de 
Melefpina  Ita- 
lien. 

Margarcte  Cha- 
noinelTe  àNivel- 
lie. 


(Dm  I.  lia. 

Charles  d’Andclot  Sirede 
L’efclatiere  cfp.  lennc  de 
Bourgogne,  Vicomteflede'S 
Los. 


Adrien  S.  de  Rcume. 
efp.  la  fille  du  Chancelier 
Pecq. 

3.  Fils. 

Rafle  de  Gavre  Marquis 
d’Ayfêau  crée  i62f.  eÿ. 
Anne  de  Valafco.  2.  efp. 
la  fille  du  Baron  de  Li- 
ques. 

Conrard  lefuitc. 

Charles  Baron  d’Emlnfê. 
lean-Adrien. 

François. 

Margarcte  Carmcline. 
^lacqueline. 


lean  François  d*An- 
delot  V icomtedeLos. 

Charles  Sire  de  Han. 

Adricn-Conrard  Cha- 
noine i Toumay. 

lean-Iofeph. 

Robert  Ignace. 

Marie  Margarcte 
ChanoioefTc  à Nivel- 
\,Ic. 
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GLIMES. 
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fPhilîppc  de  BergM  wd  en 
‘bataille  prs  Nancy  1477. 


GLIMES.  BERGES. 


ItAîf  DrCT 
CORDEREN 
fils  baftard 
de  lean  a. 
DoedeBra*- 
bant  fut  Sire 
de  Glimes 
&efp.unede 
liirairon  de 
Iadog.nc  Tes 
enfants  par- 
tagèrent en 
l'an  1361. 

Vw/t  pég. 

170. 


’ïean  1.  S.  de  GH- 
mes  efp.  Ifàbeau  de 
Walhain  diâe  de 
Rupemunt , Dame, 
d'Operbais  , (îlle 
de  WilUume  te 
d'Agnes  de  Cor- 
bais. 


Marie  de  Glimes 
efp.  lean  de  la 
Barre  S.  de  Chau- 


lacques  de  Gli- 
mes. 


’Icana.SircdcGli- 
mes  üperbais  Fel- 
pes,&c.cQ>.lfabeau 
de  Grès  ou  Gavre^ 
Dame  de  Tourbi- 
fel.  Il  trespailk 
1418. 

Ifabeaa  deGlimes 
cfp.i. Godefroy  de 
JuppluS.de  Blam- 
moüt  a.lean  d'Ou- 
pey  S.  de  Chau- 
mont. 3.  Baude- 
win  de  Henin  Site 
de  Fontaines. 


mes.^.dcFcl- 
peS}  &c.  efp. 
lenne  de  Bou- 
rershemDame 
de  Berges  furJ 
Zoom,Grim- 
be^es , Wal- 
hain,  Melin, 
Brecht , Eve- 
re,dtc.  Il  mou- 
rut 1427.  elle 
envers  1440. 

Ifabean  deGlî- 
mes  Chanoi- 
nefTe  i Mons. 


^nes  de  Glimes 
efp.WÜIaumcBri- 
iepot  S.dcChaJlre- 
Damc , Aliemc. 


Henry  de  Glimes. 


Ide  de  Glimes  e(p. 
Golard  de  Keyne- 
vart  S.  de  Molcm- 
bais  S.  Pierre. 


icnne  efp.  Gérard 
dcUTourdc  Lens. 


Agnes  dcGli 
mes  efp.  Thic- 
ryde  Ixandeo- 
bourg  Sire  de 
Boulant,Chaf- 
tcau  chiery,dcc. 


, Marie  de  Gli- 
me  efp.  Pierre 
deWclkciihu- 
IfcSiredcHol- 
Jette. 


flean  f.  Sire  de 
Glimes  Berges 
fur  ZoôyBrachi, . 
Fçlpcs,  &c.  efp.  ] 
Marie,  dcRou- 
vroy  fille  au  Sire 
de  S.  Simon  en 
Picardie.  11  mou- 
rut 1494. 


Hcn^  Sire  de 
Mdin  Felpes , 
&c. 

Antoine  ^îrede 
Walhain^Mclin, 
Thorcnbaîs  &c. 
efp.  Uabcau  de 
Znrenberge. 

lacQucIine  eip- 
1433.  Henry  de 
WitthemSîrc  de 
Bcerfcle.  Elle 
mourut  1462. 

Ifabeauefb.Adri- 
cn  S.  de  Crunin- 
gcn. 

GerfrudeClariJïc 
à Bruxelles. 


Philippe  de  Gü- 
|mcSircdcGrtm- 
berge  efp.  Jeonc 
dcHamai.  Vcui- 
ve  de  Rogicr  dCiC 
'Petershein.  Il  fut  ’ 
tud  devant  Nan- 
cy 1476.  jourdc 
^$.  lean  D;iptinc. 


Henry  dcBcrgrsEvefquede 
Cam^y  mourut  j yoa. 

»ecs 

bain  Wavre,  &c.  Chevalier 
de  l'ordre  efp.  Adriene  de  A 
Brhneu  fille  au  Comte  de 
Megcne.  Ü mourut  1 $*32. 

Ifabeau  rclig.  il  Dcthaniclet 
Malines. 

Hclene  Rcligicufe  près  Jà 
f<Eur. 

Marie. 

lenne  de  B^cs  efp.  Adrien 
de  Mailly  S.  de  Comy. 

Corndlle  de  Berge  Chcva- 
lîer  de  l’Ordre  elp.  Marie 
Dame  dc.Scvcnberge.  llfut  ^ 
prias  à la  bataille  devant  ^ 
Nancy.  «477.  & la  ville  de 
Berges  donna  300.  llorins 
pour  Jbn  raucon. 

Anthonîe  Aboe'à  S.  Bcrrin. 
MichicI,  tué  en  guerre  con- 
tre le  Liegois  en  l’an  1481. 

^ cJi  enterre  à Berges. 

Philippe  de  Glimes. 

Anne  do  Glimes  cJp.  Phi- 
lippe S.  de  Spangen. 

I lofüne  efp.  Pierre  de  1/ui- 
noy  Sire  de  Frefuoy  Che- 
alicr  de  l’Ordre. 


I Baudewin  de 
Glimes  Sire  de 
Bierbats , 
Chaumont, 
Honicrs,  Bc- 
aurcin,  cJp.  i. 
Marie  Dame 
de  Tourines. 

2.  efp.  Icnne 
de  Hemptincs 
Dame  de  Soyc  j 
.fille  de  Saii’^ 
I drard.  Il  mou' 
rut  envers 


(Du  I. 

Baudewin  de 
Glimes  S.  du 
[Tourines  Bon- 
lcrs,&c.  efp.Au- 


Lieqtkes  de  Glimes  Sire  de 
Grimbcrgecfp.1473  Ifabeau 
de  Boshufen,  fille  de  lean  Ç 
Il  curent  difputcavec  lediÀ 
, lean  dcBushufcu  furlctrai- 
(té  de  leur  ma  ^age  14!^. 


ncdeUJfayeDa-  panid  de  Glimes 
me  de  Hou  1er , J Tourines,  Bonlers, 
Louvcreiigc,  Li-Y-—  *—  -F- 
mcicttc  , dtc. 


Il  mourut  envers 
14S7.  elle  lyij». 

lean  de  Glimes 
ChanoincTrefo 
rier  & Archidia- 
cre de  Cuiobtay. 


Dm  2.  liél. 
Ifabeau  de  Qi- 
tnes  Dame  de 
Soye  Bcauriuu 
efp.  lacqucs 
Comte  de  Sal- 
i.mcs  en  Elface. 


S.  de 

, Hou-  D 

lors  &c  cJp.  Catharinevan- 
der  Ee  fille  de  Lambert  de 
de  Margarctc  s’Lecus.  Il 
mourut  envers  lyio. 


lean  de  Glimes  S.  de  Lf- 
ntelcoe,  Louvrenge,  dtc.  E 
efp.  Caihariiie  dcHuy. 

Anthoine. 

Marie  c(p.  Icaii  Blatikart  à 
Luvain. 

LCccile. 
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LIVRE  IX. 


'lein  de  Ucr^M  efp.  Aane 
de  Bourgogne.  Il  mourut 
avant  Ton  pere. 

Anthoine  I.  Marquis  de 
Berges  & Conuede  Wal* 
hain  Chevalier  de  POr- 


lean  Marquis  de  Berges 
Comte  de  Walhain  Che- 
valier dcl’ordreelp.Maric  /-Margarcte  de  Merode 
deLannoyDamedeMo-j«vi„®  ifç 
lenbais  mort  en  Efpagnc  |comte«e  de  Walhain 
15*67.  làus  enfant.  |DamedePerwevs,dcc. 


dreerp.laquelmcdeCroy.<MenciedeBcrgeselb.Iean^€rp.  lew  de  Witûiem 
Adricnc  de  Berges  cfp.  jdeMerodeSiredePeter$-\Sirc  de 

TGeorge  diâ  de  Berges. 


Phllip^peCointc  de  Nalfou 
& Wlsbaden. 

Philippe. 

Anne  efp.  Adolfde  Bour‘ 
gogne  S.  de  Bevereu 
Corneille  B-  DrolTait  de 
Berges. 

•Maximilien  de  Berges  S. 
de  Sevenberge  Chevalier 
de  Tordre  cfp.  Anne  van- 
der  Gracht.  Il  mourut 
15-44.  if4f- 
Comcille  Sire  de  Seven- 
berge Evcfqae  de  Li^e. 
Leonard. 

M^aretc  cfp.  Florent 
d'Egmont  Comte  de  Buc- 
ren. 

Marie  deBcrges  efp.  Louis 
^de  Ligne  S.  oe  Barbanfon. 


|tjeOfge  S.  de  Grîmberge J Stradiot  S.  de  Malcve.  1. 
efp.  Fhilippote  s Hcrclw.  ] de  Salraire  S.  de  Bo- 

rvoland  de  Ghnics  cfp.  lyigQi 


hem,  Perweys,  &c. 
Robert  de  Berges  EvcF 
que  de  Liège- 
Louis  ComtedeWalhain. 
Anne  cfp.  r.  Robert  de  la 
Marcke  Comte  d’Aren- 
bcrgi.  Henry  de  Monfort 
Sire  d’ Abbenbroec  morte 
^ns  enfants. 

Maximilien  Archcvefque 
de  Cambray. 

.Marie,  f 


Pierre  de  GHmes  mort 
1^81. 

fean  Chan  à fainâ  Lam- 
bert à Liège. 

Hicrorme  Abbc  deS.  Wi- 
noc  à Berges  mort  if7f. 
Ferry  de  GHmes  Sire  de 
Grimberges  efp.  Anne. 
Serck  Dame  de  Bufquoy 
, Houtvonderc,Winegem, 
Stabrouc,  Lichtert,Ca- 
, Oerle,  &c. 

Margarcte  efp.  i . Louis 


Beerfcle. 

'Godefroy 
de  Berges 
Comte  de 
Gérard  de  Berges  Sire  Sjrc  de 
de  Straebrouc  cfj».  An-  j Grimbcr- 
ne  de  Hamal.  1 , 

i6i6.Ht>^ 

WilUoine  Evefqoc 
d*  Anvers,  Arcbcveiquc 
de  Cambray. 


lacques  Sire  & Baron 
de  Grimberges. 


Piare. 


Ican. 


norine  de 
Homes 
hile  du 
Comte  de 
Baucig- 
nies.  Il 
mourut 
\i63s. 


Philippe.  Ferry. 

Anne  efp.  Gérard  de 
Podgeell  S.  de  Coude- 
kercke. 

Marie.  Louilc. 
Marietelig.à  Cameren* 

Margaretc  Abbdic  i 
Herkenrode. 
Maximiliene 
Vorft. 


relig.  â 


lenne  cfp.  lean  de  Bette 
Site  de  Lcde,  &c. 
Ifabeau  efp.  lacées  de 
Gand-Viiain  ^mtc 
d'ilengien,  &c. 


Gomoicrino  de  Prant  ' 
fille  au  S.  de  Blaefveli. 

-A**™".  I Philippe  S.  de  Lonvrtfes  fCharlotte  de  GHmes 
cfp.  Charlotte  de  Montie-J  henttere  efp.  Iian  Da- 
Ity  Dame  du  Petit  & \neus  b.  d’Aubcncourt. 


J Rimcrrwalc  Sire  de  Lo- 

\dick. 


{Ican  de  GHmes  S.  de 
Tourincs  efp.  Icnne  de 
. Dion.  Il  mourut  envers 
\S4S’  dont  Adricnc  efp. 
I.  lacques  S.  de  HofÜcn. 
^2.  Adrien  d’Efiourmelle. 


Anthoine  de  GHmes  S. 
de  Ltmclcttc  ,Louvrauge, 
Vaux Cou:tîls,&c. cfp.  i.-^ 
Marie  de  Dion.  a.  Clau- 
dine d’Aubrebts.a.  Anne 
i.dc  Hofdcü. 


, Dame  du  Pciii.  & v 
grand  Warigny. 

Fhiery 

lean. 

Encor  fîx  enfants. 

Dm  2.  Itéi. 

Clwde  de  GHmes  S-  de 
Limelette  efp.  Agnes  de 
Salmier. 

Antoine. 

Anne  cfp.  Willaurae  de 
Kerkem  S.  de  Haren. 
lennc  efp.  Ican  de  Cam- 
pcn. 

Fille  cfp.  N.  de  Blois, 
^uregard. 

Encor  6.  enfants. 


fCharles. 

lean  PhilippeSiredeSa- 
mar  tué  en  Arras  1640. 

Gilles  de  GHmes. 

Agnes. 

Anne*  Marie  religîeafè 
J i Herkenrode. 

I Antonette  ret^.  au 
vVau  noflre  Dame. 


Tom.  II. 


5*  »•  fWernicr  de  GlimesS.  “ 

Gtlles  de  GHmes  S.deFt- J de  Falireefp.MarieUà-J  GHmes 
, Hfe  efp.  lennc  du  Cerf.  1 beau  de  Naffou  filleauV^ 
t,Baudewio.  Cathariue.  (.Sirede  Warcoing. 

Ddd  ddd  dd 


■Eugène  de  Berges  Comte 
de  Grimbeigcs  cfp.  1641. 
la  fille  de  Kcne  de  Ke- 
ncfic  Comte  de  Warfu- 
& de  Magdalcitie 
d’Egmont. 

Ignace  Prcvofl  de  Clc- 
ves. 

Allons. 

Willaumc. 

Philippe- Albert. 

Godefroy. 

Charles. 

Honorine  efp.  Albert- 
Maximilien  i de  Henin 
Comte  de  BofTu  Sire  de 
Lidekerke. 

An^cline  Chanoineflè 
i Mons. 

Marie  Chanoineflè  ï 
Mons. 

Six  cn&nts  morts  teu- 
nes. 
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TROPHEES  DE  BRABANT 


Marie  B.el)>.  Jean  Uterle* 
minge  fils  de  (jodefroy 
1470, 


WITTHEM. 


Ieah  dict  van  Corssb- 
lAER  fils  Baftard  de  lean^ 
II.  Duc  de  Brabant  fut  S. 
deWitthem,  Wailwilre, 
Machelcn , &c.  cfp.  1 . Ca- 
tharine  de  Holfiet.  a.  A- 
mclbcrge  de  Duvenvorde 
fille  du  Sire  d’Oirtcrhoui, 
il  vivoitcacûr  i3fS,  1370* 
Elle  cfp.  apres  fa  mort. 
Arnou  de  Melin  Chafle- 
lain  de  Terveuren  Chlr, 
avec  qui  elle  vivoit  1 380. 
VMS  pag.  369. 


'Dm  t.na. 

IcanS.  deWît- 
thé , IfTche,  &c.^  Fille. 
Scnefchal  de 
Brabant  efp.  i. 
Catharinc  Hoc 
van  Hoens- 
broec  fille  de 
Herman  a.efp. 

' yj1‘  Marie  ae 
StallcDamede 
Becrlèlc,  Hel- 
Icbeke , Wo- 
luwe  , Roys- 
Ivouck,  &c.  ü 
vivoit  encor 

irctc  de 
Witthem  cfp. 
IcanS.de  Som< 
breffe. 


DmtJia. 

Henry  deWil- 
Chem  Sire  de 
Bautershem , 

Gaficl , &c. 
139f.cfp.Mar-  Uaeques. 
garitc  de  Mel- 
dert  J elle  cfp. 
i.W’illaumcde 
Ranfi  fils  de 


Dm  I.  lia. 
lean  Sire  de  Wit- 
them,Houtven,Wal- 
wilrCj^Machelen,  &c. 
Drofiùtfd  dcFauqnc- 
montcfp.141S.Mar- 
^ete  de  Pallant  fille  . 
de  Wernler  il  mou-^ 
rut  1443.  gifi  aux  la- 
copins  a Maefiricht. 

Herman  de  Witthem 
Chafielain  de  Dael- 
hem  1438. 


Fredric  Sire  de  Witthem 
Marel^al  héréditaire  de 
Limbouiv  vendit  Wit- 
them en  l^n  1466.  à Thic- 
^dePallantfononclc  S. 
deWildcnbergilefp.  An- 
ne Roemaus  Dame  de 
Bijgaerdcn,  furent  depuis 
feparés  par  Juges  1488. 


fean  de  Witthem  Sire  f 
d’Iflchc  cfp.  lenne  &CX  J i^.  ..«7.  . r 
qui  apres  cfp.  WiIIaumc 
t'Scrclas  1 4S9.  ^ 

W«nîndtWîtthme^^ 


Dm  2 lia. 

Henry  de  Witthem 
S.  de  Ueerfele  efp.  1 . 
Catharine  Dame  de 
Berchc,Ranll,&c.  1. 
efp^.  1406.  Margarete 
d’Englcn,  Havrech, 
Dame  de  Braiiie-al- 
lcu,Placcnoit,  &c.il 
trd'paflà  1444-  cllc-^ 
i44f . giifcni  à Bccr- 
fele. 


Margarcte  cfp.  Ef- 
tienne  Sire  d'itrre. 


Marie  de  Witthem  cfp. 
Arnou  de  Goor  S.  de 
Hecl. 

Fil  le  Dame  de  Nederho- 
vcn. 

Margarcte  de  Witthem 
efp.  1498.  20  May  Hcn^ 
Scheftaert  de  Merode  S. 
Ide  Hemersbteh. 

Dmz.lia. 

Hcn^  de  Witthem  S.  de 
Becrfele,  Draine,  Ruys- 
brocc,  Placenoit,&c.  efp. 
1438.  lacquelinc  de 
mes  fille  de  lean  A de  len- 
ne  de  Bautershem  Dame 
de  Berges  & de  Grimbcr- 
gc  il  mourut  14^4.  elle 
1462.  güfcnt  ï Bcerfcle. 


Mclîire  Henry  flan  (Je  Witthem  S. 
ellceftoit  veuf-^deBamershtm,  But- 

VC1417.  - 


lacques  de 
Witthem  cfp. 
Icnne  Dame  de 
Veulen  fille  de 
lean  &.deMji- 
ric  de  DufHe 
elle  cfp.  apres 
Gérard  d*Aa. 

Icnnc  de  Wit- 
them efp.  I. 
Franc  Sire  de 
Melin  St  Eve- 
re.  2 Henry  de 
Bautershem  Si- 
re de  Grimber- 
ges. 


[lîenry  de  Witthem  Sire  A 
de  Bcerfcle,  Braine-alleu 
Ruysbrouck , &c.  Cheva- 
lier de  l’ordre  acharta 
Bauterfem  ifia.cfp.  Ifà- 
beau  de  le  Spout  Dame 
d’Arkennes , peut  Rcui . 
Boufeval,  Ifiche,  &c.  jl 
mourut  if  13.  clic  if03. 
gUlcuc  à Ueerfele. 


lean  Advoué  de  Covb 
146;. 


lacqueliae  de  Witthem 
cfp.  Philippe  du  Chefhc 
Sire  de  Loupoigne. 


Henry  B.  1467, 1484. 


Beerfelc 


lafparînedc  Witthem  efj». 

I4f0.  Philippe  Hinckaert 
Vicomte  de  le  Fore  & 

Duysbourg  mort  i4f9. 

9lanvier. 

ftICjCortelke,  i Ro- 
de, cfp.  I. Catharine 
<rimmcrlcle.  Dame 
deHameyde.  2.  Ca- 
tharinc d’Ordîngen  rnm\  liJi 

Dame  de  HalÆn-<[H£nrV<lcWitth(nnS.de  ,,  . . 

h.""-  Il  inoutut  (Baotmhem,  vendit  Hnl-  fl«n  <i  AIfteren  Sire  de 
denberge  h Jean  S.  de  * ' " 

Hûuthe  . & Contébrocc 
à Wonthicr  Pot  mourut 
fans  hoirs. 


Gertrude  B-  cfp.  Jean  de 
Boflbyt  dîô  van  Mcydc 
Vgem  1 42f . lean  b I4<$7. 


W^illaume  de 
468. 


berge 

i4fa 


Catharinc  Emancipée 
145^3.  efp.  Willaumc 
d’Alûercn  Sire  de  Hamal. 

B.'ttbarede  Witthem  cfp. 
^l^hilippe  de  Namur  Sire 
LdeDuy^Bayartj&c. 


Hamal  vendit  Bauters- 
hem ifi2.  au  Sire  de 
l^crfcle  cfp,  lacqueliae 
fillcauS.dcSoyc.  ~ 


Marie  cfp,  Willaume 
^^d’Argemeau  S.  d’Eifc- 
ncu. 


Catharine. 
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ThnippcdcWit- 
thcm  S.  de  l^u- 
terthem,  Bcerfe- 
le, Drame,  Nec- 
ridche,  Arqueu- 
oeSf&c.crp.  An- 
ne de  Halcwijn 
fille  de  lean  Sire 
de  Halewiju  3c 
Comines  gifi 
Bnilne'AUpu. 


Adrien  de  Wk- 
them. 


nàbeaaDamede 
pecic  Reux  efp. 
Bernard  Dortay 
Sire  de  Tubîfc, 
Icncffc,  &c. 


Marie  rcligieu- 
fc  à Viivordc  i 
^Trooft. 


Henry  de  Wit-  fM^mîlîcn  de 
thcm  S.  de  Bau-  Witthem  S.  de 
tershem,  Beerfc-  Bautershem  , 
le.  Draine,  &c. J Becrfclc  . Se* 
efp.  lennc  de  | boofg  »,  Draine , 
Lannoy  Dame  efp.  ijillcttc  de 
de  Sebourg  gift  à Halewyn  Dame 
Draine.  U^^Boulîngen. 


flean  de  Wit- 
them S.  de  Boii- 
tershem , Beer- 
rcle,Brainc,&c. 
efp.  Margarete 
de  MerodeMar-  s 
J quife  de  Berges , 
^ Comtdic  oc 
Walhain  Dame 
de  Perweys,  Ge- 
lé, Wavre,  &C.* 


Philippe. 


lenneefp.  Ferry 
Comte  de  Ho- 
heoiblrn. 


fMencîc  de  Witthem 
Marquilê  de  Bergers 
Comteire  de  Wal- 
hain , 3cc. efp.  i.Hcr 
man  Comte  de  s’Hee*‘ 
rcnbefce.  i.Witlau- 
mc  dcMclun  Prince 
d’Elpînoy. 


Anne  de  Wit- 
them Dame  de 
Lannoy  efp.  Jac- 
ques d’Ognies, 
Sired*E(lre$. 

lenne. 

Margarete  Châ- 
iioinefle  i Ni- 
velles. 


Margarete  de  Wit- 
them Daine  de  Boa-, 
tershem  efp.  Henry  de' 
s’Heerenberge  Baron 
dcHedcl. 


’Du  I . Mari, 
Maric-Jfbbcllc  Mar- 
qut(èdel3erges  Com- 
tdîcdc  Walhain  3t  de 
s*Heefcnbcrgc  Dame 
de  Perweys  , (jcle  , 
Wavre,  Braine,  Hoc- 
moct,Doxmcr,6ilanr, 
Spalbeck  , &c.  c(p. 
163^.  Albert  Comte 
, de  s’Hcercnberge  elle 
Vmourut  &ns  entants . 

Willaume  Ofwald 
mort  Jeune. 


Marie  ElîHibeth  herî- 
. tierccfp.IcComte  de 
ÎHohcnlblm. 


Erneftîne  V îcomtdTe 
de  Sebourg,  Dame  de 
Jiouligne , Éfeandeu- 
vre,  Hove,  &c.  clp.  J 
Claude* François  de^ 
Culànce  Baron  de 
^13elvoir. 


Jacqueline. 


George  deWît- 
ihemS.de  Neer- 
lilche,  Arquen- 
ncs,  Hautvenne, 
Nertrue , Ad-  J 
voué  de  Couin^ 
S.  de  Nymes  , 
Ailly  , d’AubIc 
dcdeFraifneeJp. 
Jentte  de  Jaachc 
de  Maftaing, 


Antholne  de 
Witthem  S.d*lf- 
fehe,  Arquenne, 
&c.  eJp.  Jennede 


Honorine  de 
Witthem  héri- 
tière efp.  I.  Gc-  rAmbrolfe  Comte  de 
rard  de  Homes  J Homes  c<p.  Marie 


Cleriade  de  Cufiince. 
Jean  mort. 


Béatrice. 

Magdalene. 

iDicle. 


Noiclles  laquclV  Comte  deBaufî-S  Margarete  de  Bail- 


le apres  efp.  Gil- 
les de  Lens  Sire 
d’Obigny. 

Claude  de  Wit- 
them S.dcRuys* 
brouk , elp.  t. 
Anne  de  Wal- 
hoofen  veuve  du 
Comte  de  Mc- 
gcnc.  z.Marga- 
rcte  de  Roblcs 
fille  au  Sire  de 
Billy. 

Icnne  Dame  de 
Ruyst^oockelp. 
PhilipM  de  Re- 
court Sire  de  Li- 
ques. 

Anne  Chanoî- 
neife  à Nivelle. 

Margcretc  Cha- 
noincfleàMons. 


gnies.  2.  Fran-  ^leul. 
^is  Henry  de 
Croy  Comte  de 
Mcgene. 


Dd*d  ddd  dd  1 
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WAVRE. 

DONGELBERE. 


Ieam  dict  Meevwe  fils  ba- 
de  Ican  I.  Duc  de  Brabant 
fur  Sire  de  Wavre  & Dongel- 
berge  efp.  Margarcte  Dame  de 
Famclc  & Dedeberge  vcùvc  de. 
Renier  de  Borgnevaï  & fille  de 
leaii  Sire  de  Famele  , Otti- 
gnics,  &c.  de  de  Margaretc  de 
&>ntrecœur.  f'aiVi  fag.  337. 


fleanSirede Wavre  Hcrmale, 
&c. 


fWUlaume  Sire  de 
Wavre  , Cor- 
bcck , &c.  efp. 
Margarcte  de 
Wailemberee  , 
Dame  de  Hcrma* 
le  fille  d’Arnou 
Sire  de  Lumaing. 


Wîllaumc  Sire  de  Wavre. 


( Du  I . iMtirt.  ■* 

lean  Sire  de  Dtcdegem  efp. 
Marie  de  Wiucgcm.. 


Ou  a 

Robert  Sire  de  Spontin  & de  A 
Wnvre  efp.  Siolüe  de  Gavre, 


Margarete  Dame  de  Wavre  [ 

J efp.  1.  lean  SircdeDiedcgcm.s^‘'f*"^*- 
•2.  Vnilaume  l’Ardcnois  Sire  I . , _ 

de  Sponüu.  * I lubanc  efp.  Ican  Brant  Sire 

^d’AUcaux. 


Marie  Dame  de  Hermalecfp. 
Engelbert  de  Harcourt  S.  de 
vHaverfirm,  &c. 

pean  Sire  de  Dongelbergc  Se* 
ra!n  Bomelcttc  mourut  1+19.'^ 
efp.  N.  deThines. 


Louis  Sire  de 
Dongelbergc  efp.^ 
Ide  nlle  de  Pierre 
de  Hartxus , U 
mourut  1383. 


Icandc  Wavre  Si- 
re de  Pamcic  les 
Ninhove  , Lcde-^ 
berge,  Parck,  Ele- 
wyt,&c.  efp.Ca* 
tharine  Swaef. 


Ican  Sire  de  Dongelbergc. 

Louis  SircdcDongcIbcrgeclp. 
i.Chrillincd  Eifcnairc.  2. lia* 
beaudcl'omaines. 

Margarcte  efp.  Ican  de  la  Ma*  B 
lailè  S.  de  Lavoir.  1.  clp.  Go* 
defri’y  de  Marncifc. 

Marie  efp.  WernierdeDaulcs. 

Idccip.  Willaumede  Stalle. 

Icnne  clp. 


I^errcS.  dcBommelette. 

Gauthier  de  Doz^elbcrge  Bail- 
ly de  ludogne  clp.  Guduie  de 
GÜmesdont  lacques  qui  laif^ 
pofteried  laquelle  ne  m*efi  pre* 
cifcmcot  cognuë. 

Ode  efp.  lean  Sire  de  Bomale.  vCatluirine  efp.  lean  d’Omale. 

'Otton  Chanoine  ï Lovun. 

Margarete  Dame  de  Pamele 
de  de  Ledcbcrge  elp.  i.  Ican 
d’Aerfeot  S.  de  Schoonhove. 

2.  lean  Sire  de  RotfeJacr,  Vor- 
fèUer,  Rctie,  Ac. 

Catliarinc  Dame  de  Parck, 

Elewy  t , &c.  efp.  lean  de  Wee* 
de  diaBcmagc  S.  dcMoudc, 

Hcrlèaux,  Ac. 

Imaine  efp.  Simon  de  Herbays 
S.  de  Goeiier. 


Philippe  de  Wa- rjçjjj  jç  Wavre  diA  dcRedel- 


rican  Sire  de  Longehamp  efp.  C 
.Marie  de  Barlamout  nlle  au 
Sire  de  Ville. 


detgem. 


Henry  de  Dongel* 
berge  efp.  la  nile^ 
héritière  de  Wer- 
nier  Sire  de  Long- 
champ. 


Robert  de  Don* 
gdberge. 


Ican  de  Dongelbergc  Sire  de  : 
Longehamp  clp.  I^lcnte  de  S 


Marie  efp.  Philippe  ba.lard  de 
NamurSirc  dcDuy. 


lupplu, 


Marte  efp.  Ican  de  Sombrefie 
Sirede  Faverchincs. 

Margarcte  efp.  Gérard  de  Hul- 
deberge. 


I lolente  efp.  Ican  Sire  de  Sou* 
Vvery. 


['lean  de  I«ongchamp  Sire  de  D 
Kurnclmont,  LIbeudp.N.de 
Berlo. 


Henry  de  Longehamp  Sire  de  . 

FurnclmontcIp.IénncdcHul-^Çatharinc  efp.  Ferry  dcBran- 


deberge»  il  mourut  1438. 
IWernicr. 


denbourg  Sire  de  Boulant 
Chaileau-thiery. 

Henry  dcLongchampefp.Ca* 
i,lharioc  vauder  Mceren. 
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flaa. 

Robert. 

VVIllaotne  Sîrc  de  Spomîu . 
Wavre,  &c.cfp.  i.  Philippotc^ 
fille  du  Sire  de  Houfalilè.  i 
Icnnc  de  Namur. 

\lcnnc  Prevofle  à Nivelle- 


‘Dm  1.  itâ. 

RobcnSiredcSpomfti&W>- siK  de  Spontin  ,co™  , 

Wavre  ao  Sire^e  Berges  ij.-i 
champ  Dame  de  lopplu,  >1  [oaob.  ifoi.  ^ I 

mourut  1 492.  \y>u*jv.  > v*. 


^agarete  de 
Sponcio. 


Catharine. 

Icnne  5c  Agnes  ChaDoinefTea. 
Marie. 

Margarete  efp.  Willaume  de 
I Horion. 

'jean  mort  1(24. 


Anne  de  Spon** 


Dm  I.  Méri. 


Dongclbcrge  cfp.  Marie SmaK  |yjg. 
de  BrocsbcrgCiU  mourut  i486.  I 


frFrançoilè  delaMalaîicDamc 
lean  de  la  MaUiTe  Sire  de  de  Dongclbcrge  elp.  Willau- 
Dongelberge  efp.  M^dalci>J  me  d’Argenteau  Sire  d*lülè< 
ne  de  Longehamp»  il  mourut  | 


Dm  2.^Mjri. 

Catharine  de  Marnefefp.Iean 
vander  Lyndcn.  Voyez  les 
Annales  de  lamallondcLyn- 
^den  pag.  48. 


Catharine  efp.  Rafle  de  Cor> 
warem  Sire  de  Nile. 

Marie  efp.  Jean  Valdor  de 
Moldave. 

(cnne  efp.  Melchior  de  Vos. 


lenne  Dame  de  Lavoir  Cha* 
^□oinefTe  i Nivelle. 


riean  Sîre  de  Longehamp  efp.  rLouVs  de  Longehamp. 

I4fy.  Ifabeau  de  Grimbcrgc< 

fille  du  Sire  d*Ailchc.  ^Marie  morte  jeune. 

D-m.  f fAnnc  Dame  de  Ix)ngchamp /Anne  de  Bontnt  Dame  de 

F^çaift  dcS^iSSdü^^.y  ^ Sircde'^^ngchanpcfp,  Willimned. 

mourut  iyi2. 


c-i 


(.Gul^n* 


Marie  Dame  de  lapplu  efp. 
lean  de  Celles  Sire  de  Harfe 
Avoud  de  Franchimont.  2. 
Rdiert  Sire  deSpontin,  Wa- 
vre,  5tc. 


luette  efp.  Gilles  de  Barlamont 
SiredePloion. 


MagcUenc  efp.  1.  lean  de  la 
Malairc  Sire  de  Dongelb^e: 
1.  Willaume  d*Argcnteau  ÿrc 
d*£flêneux. 

Jenne  de  Longehamp. 


fGui  de  Longehamp  Sire  de  nennedeLongchampDtmede 
|-v  1 Fumelmont  efp.  Theodatc  de  J Fnmdmont,  Libcn , Neuvil- 
^ S la  Rivière.  Il  mourut  i^fcUe]  le,  5tc.  efo.  Philippe  de  Mar* 
^bais  Sire  dfe  Louvreval. 


Tom.  I. 


Eee  eee  ee 
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M A L 1 N E s. 


Gérard  dicl  de 
I Malines. 


, TGcrard  Fi.  fait 

I J Bourgois  de  Bru- 

[jeandeMaliDes.SxeUes  fous  le 
^mefine  Amman. 


Philippe  Hinc- 
kaerr  cfo.  Catha- 
rinc  de  Dielbekc 
fine  de  WilUu- 
tne  & de  lenne 
Vianckcn. 


Iennkkin  dict  de 
Malines  fils  Baftard  de^ 
Ican  1 Duc  de  Brabant 
Uillii. 


rMartinlxdi&  de 
1 Malines  Bour- 
gois de  Bruxelles 
1371.  fousl’Am- 
j mao  Philippe  de 
\Tuydeken. 


’lean  Hinckaert  S.  d'Oham 
cfp.  CatharinevandcrBorch. 

, Philippe  Chafielaio  de  cerVae* 
'ren  efp.  lalparinc  de  Wk- 
Ican  Hinckaert  jthem,  mouruti4f9.  9.dclaa- 
S.  d’Ohaiu  efp.  ^vicr. 

Gertrude  de  Hul- 


idcbeigc. 


Margarete  de 
Malmes  efp.  Ge* 
relin  diÛ  Hinc-' 
^kaert  Chevalier. 


Phitippote  eÿ*  leaa  de  Hcct- 
vcldc. 


, Cathatlue  efp.  Icon  de  Wal- 
^haio. 


Phil  ippe  Hinckaert  S.  de  Lille, 
Stcettuckericle,  clp.  Hdene 
dict  Birouage. 


Wîllaume  Hinc-v  ...  tj.  1 ^ r * 
icaert  cfp.  C«ha-i  Anthomc  H.adc«rt  cfp.  A- 
'•>  I drianc  de  Balvcrcn. 


Iriiic  van  Hrpe. 


Cathatioe  efp.  Ican  de  Mol. 


Pbil^’pede  Tuy- 
dckem. 

Mehaut  de  Tuy-  fNicolas  de  S.  Gocrici  Cbc* 
dekem  clp.  Ni-  j valier  elp.  \lathilde  Bevs.  Il 
colas  de  S.  Geris  mourut  147S.  6.  de  inillet cage 
ou  S.  Guetiex  (de  ÿo.  ans. 

Chevalier. 


Mehaut  Hinc-  Marie  dcToyde-  .. 
kacft  efp.  PhilifH^kemcfp.  Gilles  <Lomi  V tctlimmiogea. 
pedcTuydekem  Vtcrlimmingcn. 

Catharine  de  fican  de  Borchoven. 
Tuydckem  cfp.  J 

lean  de  Bore-  \Hcnry  de  Borchoven. 
hove. 


Nou- 
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Nouvelles  Additions  pour  la  Famille  de  Van  Veen, 
cité  à la  page  448.8c  449. 

La  Famille  de  Van  Veen  à fon  origine  de  Ican  van  Veen  fils  naturel  de 
lean  III.  Duc  de  Brabant  & ont  fucccflivcment  & de  temps  en  temps 
fait  des  Alliances  avec  des  Nobles  & IlluBrcs  Familles,  comme  entre  autres 
avec  la  Famille  de  Linde,  van  Nés,  vanSwieten,  vander  Eem,  van  Rot- 
felaer  & pluficurs  autres;  & fe  font  difpercécs  tant  en  Brabant,  Hollande 
qu’ailleurs.  En  l’an  MD.  XXI.  vivoit  Corneille  van  Veen,  Chevalier, 
Seigneur  de  Hoogeveen,  Vuerfle,Drakefteyn,  Boutguemaiftre  delà  ville  de 
Lcydc  en  Hollande,  qui  i laiHc  plufieurs  enfants  & entre  autres  Simon  van 
Veen,  Chevalier,  & auffi  Seigneur  de  Hogeveen,  & de  plufieurs  autres  Sei- 
gneuries devant-dits,  comme  aufli  lean  van  Veen,  Gouverneur  de  l’Ifle  ter 
Schelling,  & Otro  van  Veen  un  des  Grands  Officiers  en  Brabant. 

Butkcns  en  parlant  delà  fiunille  de  van  Veen  ou  van  Vene  iffue  parBaftar- 
dife  de  Ican  Ilt.Duc  de  Brabant  dit  à la  page  448.  & 449.  que  cefte  famille 
quand  a la  ligne  Mafeuline  à ellé  éteinte  environ  l’an  14(10.  mais  il  avoue  lui 
meme  qu’il  ne  counoiflbic  pas  cefte  famille  en  detail , faute  des  Documents 
& lettrages  &c.  Ce  paflâge  de  Butkcns  à caufé  un  grand  procesen  l’an  i668. 
en  le  Conlèil  Souverain  de  Brabant  à Bruxelles,  entre  Meffire  Erneft  van 
Veen  d’une  part,  & les  Hérauts  d’Armes  joint  avec  eux  l’Officier  Filcal  d’au- 
tre parc,  lôuftenants  ces  derniers  fous  l’appuy  du  pafTâge  devant  dit,  que  la 
famille  de  van  Veen  eftoit  éteinte  : Mais  le  dit  Erneft  porta  de  fi  forte  preu- 
ves au  contraire  & vérifia  fi  bien  fa  dcicente  généalogique  qu’il  triompha  pat 
fentencc&quc  les  Herautsd’ Armes  avec  l’Officier  Fifcal  avouèrent  qu’ils  re- 
connoiflent  fa  defeente  &dcfiftcrentdclcur opinion.  On  à cru  de  fùre  plaifir 
au  Ledlcur  & auffi  eftre  très  ncccfraire  d’infêrrcr  ici  la  dicte  Sentence  Origi- 
nale pour  fuppiccr  à la  defeente  & généalogie  de  cette  Illuftrc  & Ancienne 
Famille. 


SENTENTIE. 

G£|ïm  in  fpnt  jD.'iftfttpc  GaOc/  ototbonnetrt  tn39rahant/  bit  ttD(t|>to^ 
trlfcnalD.i.ir  bCtionft/  bp  ne  t^tmn  Peter  Aalbcrt  de  Lannoy  etc.  en^on« 
het  Jan  .^mhoniu  Cerne,  bepbe  DtcAulttn/  en  0op  b'Xrmtjgi  ban  (|nit  JiBaft^ 
fttpt/  op  D(  rci'pcrtibe  tirris  b.in  aScab.anb  ni  3lTCf)aijei/  alÿ  j^uppliantm/ 
mtt  hun  gevocgt  d’Officier  Fifcaal,  tegtniüSbbftn  Ernfl  van  Veen , fiercttbent/ 
tnbaat  naac  fpne  crfmnimtn/  olid  cernmmten  op  brie  biftincie  rrqutften/ 
b’cnfte  in  bâte  fini  ntbc-tn-tmintisftcn  ;6epccmbnjr/  b«  cuccbtin  bâte  ben  4. 
4Pctobriÿ/  en  be  berbe  in  bute  ben  7.  Xtecembriii  1666.  baat  bpbeboojfj. 
j^uppliamen  in  fubftainie  haboen  te  ftennen  groeben/  bat  jpnbe  lutte!  bagen 
te  booteniei  ftomen  aflpbig  te  mojben/  bc  f|upjeib;oub>ebej[ibao;|^.  fiefttibentid/ 
i)P  hnn  bebben  bttbojbrtt  te  boen  ftf)tlbctcn  en  etponcTen  / boben  op  bt 
^o;te  ban  fpiie  0>ooning«  ten  groot  SSIafoen  / beheiftnbe  be  IBapenen  ban 
æcabant/  te  tneten  ten  49auben  Xcenu/  in  ten  «ibiact  9elt/  boorrntben 
mtt  etn;3iIUtcen  %axtl  luaarop  brie  âoobe  Gingen  flaan  / en  totbien  btfelbe 
Obnpentn  geaccampagntret  met  bie  ban  fpne  tiupabioutte/  fonne  hebben  boen 
omrinstitn  mtt  ttn  grott  SBttnbt  ban  ;&mact'  f lumecl  / fonbet  bat  hun  noth» 
tanÿ  foube  fnn  geblctben/  bat  btn  flefnibent  foube  bitfen  ban  fnlftefamilieof 
^btlphe  afbomftti  htbbenbr  baar  otmne  btn  eerllen  jbuppliont  bp  fpne  boo?f^. 
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ngutflt  ben  e8.  ^Scpttmbct  geconctubrc;t/  ten  cpnbc  aan  ben  {tcfcribciit  foube 
loecbrn  geotbonnetcc/  te  etl)ibecen  be  titcl^  en  bertlKioen  biirc  toe  binicnbe/ 
bmneii  acbt  bagen  naar  be  tontmuntcatie/  op  poene  bot  in  grbolge  ban  Dtii 
piaccaten  ban  fpne  jiBateflep  t ailepi  fai  bsocoen  gemccct/  en  ben  Ccrcribtnt  gecon< 
bemnccttinbc  nmciiDtoaataDcrgen.itucectibrbbcnDe  toi  bien  bcnboa;r3au>(tbe 
;buppliani  bp  be  boa;f;.  tmeebe  en  bccae  rrque|!e  oecanclubtm  / ten  rpnoc  aan  ben 
ncrciibcnt  fonoc  bjoeben  gcoTbonnecit  ptomptelphtebieirenbc  boo;f;.  lUapenen 
met  oe  'IBembe  ban  ÿlubsccl/  einmc,'p  in  caji  ban  lammunicaiiebp  prouifîc  / en  aiitf 
bootenti  geconbemntert  foiiDe  luetben  in  b amtnbe  baai  toc  ftamibt;  binât  op  gc> 
boigt  fpnbe  bao;r;.tUKc  praccf|tn/D  cene  tôt  quabrupipquc/  en  ampltaiu  ban  qna> 
Diuplpquc/  en  bnnttr  totptrliricringc/  in  plaatfe  ban  Duplique  inclupÿ  getn« 
jlcueect/  baat  af  fie  rubdantic  en  fanfiament  Dec  ;&uppIiaHtcn  / en  43cboegbt/ 
pcincipalphen  Dite  inné  liceft  geeon|ïfieect/  bac  allé  De  brfctiepcen  en  atte(la< 
tien/  Die  ban  bicgcnb  Dca  nercetbenta  en  refumenttn  fpn  obecgegtben/  foubeii 
Ibtrtn  iceelcoant  en  infutTifant/  em  te  pcobecen  oatfp  tuaetn  fieftcnfieccnbeban 
Jin  van  Veen,  nacucelpiten  fooiie  ban  ipcTtog  Jan  de  lli.  infonDetbepc  tetbiple 
ont  ncgtecbolgeiia  b’opiiiic  ban  Buckensin  fpiienboch/  geintituleect  Trophées 
de  Brabani/  fie  Jfnaftulitie  ficfcenie  ban  ben  boo;r3.  natucelphcn  raonc  nan  Jan 
van  Veen,  fouoe  iiptgcdocbcn  fpnonteent  fien  pare  bceciien  qoiifictt  tfc(hg/  en 
bat  in  allen  gcualicn  Uoplcii  bec  refumenten  43cootbaficc  in  ben  tare  ifiio.  faw> 
be  ticbbcn  gefittagcect  gcliab  aan  fpn  SUbcIpItc  afltomde;  maac  tegen  be  ficfcn< 
fie  en  contracic  fcljtifinriit  en  ducricii  ; bie  ban  biegen  bcp  ntrccibenttf  en  ce» 
fiimentcn  toc  banc  en  toc  biarcii  ouepgcgebtn  gthiecd/  in  fubftantie  gcblien  be> 
(laan  in  De  naacbolgcnbe  polïticn. 

«Eccll  bat  fien  etftcbaltec  Simon  van  Veen  id  fieclianienbe  ban  ben  boo:f;.  Jan 
van  Veen, namtelpltcii foonc bon  çcrtog  Jan  dclll.idgcboecn  inbcniare  beertien 
lionbtcc  ibiec-en  twintig/  en  nocti  bcctit  gciccft  in  Dcn  (ace  bccctun  botiDctC 
tfedig/  ennocl)  bccleiaacebaacnaat/  en  Dacociifcibcn  Cliebodec  Simon,  ban 
umtclphen  bcDOc  tiecft  gcptocTElcct  en  actjttegclaten  fien  t>eerc  Jao  van  Veen, 
dTliebaltec/ en  Ottee  ban  Çogebeen;  bat  benfeluen  iClicDalitcJan  van  Veen 
bontbeccigen  beobelieefi  gêpcocihtt  onbet  anbre  hinbecen/  oiiicentben  tare 
bpftienbonbert  ten-cn-tfiDintig/ be^ceteCornclis  van  Veen,  Cbebaliet/  in  fpn 
Icben  oolt  ^eeecban  l*)ogtbeen/ Xlerplaffc/  Oueefe/  Ccaabcnfltpn/  etc.  Sbnr» 
gtmeeflct  totXepbcn;  DacbeiifeloenCbtbalieT  Comclis,  bpwettigcnbcfibe  beefe 
gepcocccéccc  tmaalf  hinberen / onbec aiibcren  ben  l|)tcrc  Simon  van  Veen,  Clje» 
balicc  I tnfgclpft.d  Çeeee  ban  l^ogebren  / en  b'anbere  boojfs.  I^cetlpiitic» 
Ben/  fpnen  outften  foone/  en  b'I|?tcTe  Jan  van  Veen,  (tSaubeeneue  ban  bctCpa 
lanb  tec  ;6c|]ellliig  in  £>cicf1anb/  en  Otto  van  Veen,  tBcootbabet  bec  ïirfunieiia 
ten/  tenen  ban  be  geote  <0|ficieccn  in  SJcabanc/  ben  ibtlticnaoli  ban  lutctigen 
btbbc  btcft  gcpcocrchcc  btcfelitpDe  hinDectn/  onbec  anbcce  ben  babcc  Dec  Hc» 
funKiitcn/  in  ben  lace  ijii.  oolt  bat  be  booefaten  bec  Qefunicntcn  ban  tpbtot 
tpb  liabbcn  gefioan  Xtliancien  aan  feec  Xlbclplie  en  ^IUndce  jpamilicn/  olÿoii» 
bec  anbeeen  aan  be  familie  ban  Xuibcn  /'  ban  /ped  / ban  /êbiicten  / ban 
bec  Crm/  ban  flotrclaac/  en  meee  anbeeen/  tôt  baat  toc  bat  altoaac  Ijccfao/ 
bat  biplcn  bec  Pefununien  tBcootbabet/  tec  faahc  ban  be  Caiboltihc  en  Sipo- 
flelphe  ficligie/  en  voor  den  dienft  van  fyne  Majeftcyt,  hadde  verlaten  fyn  Va- 
dcrland,  en  x'Ic  fyne  Goederen,  nocl)  ijâ  gtalicect  gtbitcd  aan  be  3kbelt)he 
ÿaiiiilie  ban  Xoctei/  en  banc  upt  gcpcocctêcct  bec  fiefumenten  Sabet/  boben 
bien  bat  bet  tuaataelitig  itiarc/  bat  niet  allecn  be  booefaten  bec  ïtcfumcn> 
ten  / en  aile  be  beantbed  bie  baac  af  biacen  gcDcfcenfiecTt  / altood  Sibcipheii 
bebben  gelcefc/  ald  pcefoonen  befccnbctcnbe  ban  fulhen  ^lludte  f amitié'/  en 
baac  af  gcbocct  be  lOapencn  / en  bebient  boge  en  bibeefebe  /ètaten  / ald  ban 
Ooubccncucd / 3p;c(ïDcntcn/  fiaben/  en  anbetc  DicTgcIbbcn/  en  bat  fooibian» 
iicec  bcfclbe  fpn  liouicn  oflpbig  te  biojben/  fp  publqbcIbltfpnbegTabtn  getno;» 
ben  / ald  petfooncii  ban  ^lludce  befcencc  / bp  publphc  cepofîtie  ban  bunne 
boo;f;.lDapcneii  / omcingelt  mec  cene  bembe  ban  f lubicel  / eu  anbcce  metitcn  ban 
eerc  baac  toc  (iaaiibe/  alled  totten  eSiootbabec  en  e3,'oo{mocDec  / en  becfclbet 
nfgefloibcne  hinbecen  inclupdi  maar  ook  dac  Tynde  den  Chevalier  Simon  van 
Veen,  outlle  broeder  van  dcn  Groocvadcr  der  Rerumencen,  in  den  jare  i5'P4. 

geca- 
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gccaicngicrt  geweeft  by  den  Admirul,enHoucveflcr  o»cr  Holland  en  WeH^VrieC* 
land,  door  dicn  hy  aldaar  met  vollen  gefpan  de  Jacht  was  exercerende,  ’c  welk  in 
de  voorfz.  Provincic  aan  niemant  en  was  compecerendc,  als  degene,  die  waren 
van  onde  Adciyks  en  lllullrc  Famille,  den  fclven  Simon  van  Veen  als  doen  den 
Rcchic  genocg  zynde,  in  judicio  hecft  doen  blyken,  dat  hy  van  dicrgelyke  Ade- 
lyke  afkumllc  was  defcendcrende,  lot  daar  en  toe  dat  hy  by  vonnifl'e  van  denvier- 
dcn  April  dcflclfs  jaars  lysy.  is  geabfolveert  geworden  van  calangie,  en  eyfch  des 
voorfz.  Houtvcftcr,  en  hem  gcpermitteen  gcoleven  d’exerciiic  van  de  Jacht,  door 
de  voorfz.  gcheclc  Provincie}  mtlM  Oât  tDlldroit)(iO  0)a!l/  bdt  ()tt  ÇupjS  bdn 
Ce  ÿ.miitic  Udii  bdn  iScen  geftddn  tôt  Sepuu/  Um.'ic  inne  Uc  Stfumcnirn 
OraoidaDec/  (n  dDOne  boacraten  fpn  ^borm/  en  opgitogen/  en  Ijebben  ge;^ 
tudont/  nict  en  i0  enil^upei  bnn  renen  (Impelen  Cbelman  ofte;6cnattuc/  maat 
iDopi  cen  ^upjt/  rapabel  en  propre  boo?  etnen  ]^rince/  tre  fanheban  fpnt 
groote  en  ftiioont  (Iructure/finalplien/  bat  be  boorfaten  oerll<e|iimenttn/ 
ber  en  dli^aotbabec/  tjebben  grlecfit  en  gebkben  in  ben  lufierp  bail  bunneuoojf;. 
famille/  lot  l)rt  beginftl  ban  be  troubclen  obrrgrbonicn  in  oefe  J^cbetlanbcii/ 
nlÿ  bianncrt  be  |>robincirn/  bie  men  ol)0  nu  noemt  ejkuiiicrr&e  Jdrobmrim/ 
licbbenbe  boen  fouimeim  ben  boa/f;-  Æftebalicr  Cornclis  van  Veen , obte  out 
iDrooibabrc  bet  tirrumenten  / botn  tee  tpb  Sibo;gimrt|tcr  rot  ItpDm/  trn 
epnbe  fp  foubcn  tuillen  ftiefrn  linnne  patthpe  / ben  felbrn  litbrt  titrfr  geliab 
t’abonbonneren  fpne  rt)aege.g/  en  lelpben  be  confifratie  banfpnri^ctrlpfthcDcn/ 
en  anbete  goeberen/  alÿ  |îo  met  I)un  te  boegen  tegenjO  fpne  JiBajffttpt  / en  bat 
bat  dp  berbolgeniS  ()tm  beeft  gttetirettt  gefiob  upt  ne  |)robtntie/  onbtranbeic 
nut  fpne  foonc  Otto , dS/ootbobec  ber  nefuinenten  btmirn  Xupft/  oimaar  ben 
ftiben  Otto  ttrUoiit  majO  nangciionten  gcboocbeii  booe  pagir  ban  ErneA  van 
Bavieren/  ^’ibitcen  dCIrrtcut  bon  eCtulen  en  Xupb/  rn  bon/  ben  felurn  ÿ/in< 
te  naberbant  gtfonbeii  grbiacben  aan  ben  fcrpfrt  RuJolphus,  en  ctnigr  laten 
baat  naar  Ijfttrüjaatt  obtrgefiomcn/  in  benbienlloan  fpne  jiQattflept/  en  ban 
date  Çooglirbrn  Albenusrn  Ifabella,  loffriphet  jOBcmotiCi  tôt  betifitaiie  b.in 
olle  bebiclhe  pofiiteu  oe  arfumenten  brntf^njd  dunntboa;f3.  ftdiifturen  dabbtn 
obcrgegtbrn  gtbab/  betfcdtpbr  befrdtpbcn/  olÿ  Sonnifle/  âtteii/  taietlarane 
ban  feffe  ipetaulten/  enbotbrr3ttie|lafirn  banonbrre  etbate  jpaannen/  fooban 
^lollanb/  en  anbrte  eBruntterbc  |^;obinrien  / alÿ  ban  bcfe  Xanben  /.  bit  be 
boorfaten  bet  fltfumenten  / en  anoeee  bcfcenbenien  ban  be  boojf;.  38be» 
Iplie  famille  ban  ban  0ren  fret  biel  debben  gehent  / en  b’erpofîtie  ban  dun> 
ne  ttiapenen  / foo.  in  be  begraféntffe  / al|i  in  bttfcdepnt  iierlitii  bon  pol* 
lanb  dtbben  gtfïen  / fonbee  bat  bet  fiefumenien  49;boibabet  baar  aan  foube 
debbeti  gebctogutett/  m ben  (are  iisiu.  of  anbete  tpben/  miiÿ  dPbWOoen 
inatf  / en  iei  geblcben  tôt  fpnen  fletfooge  toe  in  bienlle  ban  date  Ipoogdeben/ 
alb  /èutintenoent  ban  fpne  jpb.ijelleptjBi  jiBunte/  intonipatibcl  met  aile  meeda» 
ntgne  Xlmpttn/  en  bat/  al  dabbe  dp  inillen  betogneten  en  effcrtibelph  gtbeto* 
guettt  gedab  / fuit  met  en  foube  debben  donnen  befnobiliteirn  fpne  hinberen  / 
bcel  minbetQefumenteni&abct/  bie  a?,  à :8.  iaten  te  boten  bjaÿ  geboten/  en 
al  lange  tnajï  gegrabneett/  engedomen  tôt  float/  bolgenb  be  notoire  bttilien 
ten  ÿtoteffe  naatort  geoebutent.  43t|ten  tôt  bienbe  tbieerequenenCtbielbtei 
tlbtbe  /kuppitantjï/  en  geboegoe/  b’ctrlle  in  bote  ben  iz.  jXtptembtui/  en  be 
tboebe  ban  ben  17.  /{iobtmbtiib/  bepbe  i<î«7.  met  be  telÿectibe  tebenen  ban 
impettinemie/  b.iai  tegenjO  gcbient  b.in  totgenti  befiefumenten/  mitÿgabetÿ 
det  üPonnilTt  interlocutoor  ad  probondum , boat  op  gtbolgt  ben  ao.  3Iannatia 
i««8.  en  berbalen  bien  bolgenoe  boot  eroinmiffatifren  gedouben/  ennamentlph 
be  betbalen  ban  ben  j4.  jBaart  en  1 9.  SIpttliti  en  legale  (Intden  albaat 
obergegeben  toi  ft0  in  ’t  getal/  baat  af  b’otiginele  (Jm  getonfïgneett  gebjttd 
onbet  ben  ttoeben  drommilfatijï  / in  faaden  aljb  booj  tetfl  etnen  otiginelenouben 
ptiqucmcnttn  btief/  gcquoitett  numéro  tertio,  bedootlpben  gepaffeett/ onbet» 
rident/  en  ge^egelt  Doo?  bie  dSoubetneut  en  ISalliu  ban  dPifp/  en  mbtlphe 
jBannen  ban  ben  ftiben  Xemdobe/  in  bote  ben  7.  3nnp  Mdo.  tenitbeebcnee» 
nen  anbete  otiginelen  «Edbctre  patquemtnten  btief  / gequoteett  numéro  quarto, 
aahbthooriphgepafletcten  gttegcit  met  brie  tegtltf  / boo;  ben  SballinendlBan» 
Tom.  I.  Ffffffff  nen 
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n(n  bail  Xnn/  bn  <S9nfl(l«nic  ban  fipffcl/  in  baie  ben  7.  ^ngnlfp  144*.  ren 
DetDrn  tentn  anoettn  otigintlcn  païqueinenun  btief/  gtqnotnn  numéro  quin- 
te, btiiaaclpbcn  gepafftert/  getcdieiu/  en  bc;tgflt  nul  tuxe  ^egclen  / 000; 
^btliepentn  ban  0ottttoam/  in  Date  ben  ^ Xxtembtib  i;t7.  irn  bietben  ren 
Icgnnl  befcltrtt/  grquorcett  numéro  rcpiimo/  gcpaflicert  booc  âtljepenni  ban 
Xrpbrn/  op  btn  10.  Xiigiifli  1 1<<>.  tn  mi  bpfoenccn  aiiDcr  OTtginecI  befibeti/ 
gtqtiaicert  numéro  oftavo,  geftbreben  in  parquement/  btboorli’li  onbmrchenc 
en  bt5cgrlt  boa;  éclirpenen  ber  ;^tab  Xenben/  in  baie  bcn  6.  JDaact  >668. 
npt  «Ile  bcibellie  Ituchen  in  Claris  terminis  tuajel  biphenbe/  bat  Comelis  van 
Veen  iiJ  gclnrell  bep  fieferibems  ©tootbobet/  «riiebalictenSJurgcnitefietbct 
^Stab  Xepben/  nloaacgetuaaïubcbbenbe  op  (janbooif;.  E)nps  XohhorH/  enop 
benflecEl  ban  ben  fclben  liupfc  lireft  gebocct  be  baopf;.  ibapcnrn/  en  roc  dien 
by  de  Magiilraat  in  de  publyque  aâe  is  geintiiuleert  gcworden,  den  Wcl-lidelcn 
Riddcr,  en  dat  hy  is  verlïcn  geweed  van  Camcriink,  en  aan  den  felven  fynen 
Camcrlink  over  Huwelyk  hceftgcgcven  een  Huys,' geftaan  tôt  Rotterdam,  dat 
dellelfs  Vader  is  gewecll  den  vooili.  fecr  Ëdcicnjan  vanVeen,  ookliiJder,  tic, 
en  bat  befen  0ioucc  Jan  van  Veen,  booc  ©aber  liteft  getiab  ttnicet  ÊtelenSi- 
mon  van  Veen,  qeffpt  van  Brabant,  infgcipc  0ICCCt/  rte.  gripli  och  bat  befen 
ïàlCber  Simon  van  Veen,  Utoc  UaDct  liceft  gcbab  ben  Ijeec  Jan  van  Veen,  ge» 

(rpt  den  kicynen  Baltaart,  oob  0lbbrc/  CIC.  nllcs  naac  brcbcc  ilPItmiftnb  ban 
be  booiff.  ocigineltn  bcrclKubcn/  bic  be  büo;f;.  ©enealogies’  Cre  0>fumcntcn 
toacen  bcrifierrnoe;  ge|ïcn  banc  en  boben  bu  clf  iiaacbec  becbalen  boar  obéi 
boo!  erommilTacilfcii  gebouben/  en  namemlnb  t gene  ban  bcn  ao.  ^ulp  i66i. 
daar  by  ecrft  beyde  de  voorfz.  Supplianten  in  perfooncomparerendevoordevoorfe. 
Commillariflcn  hebben  verklaart,  dat  fy  gclien  en  gcëxamineert  hebbende,  foode 
voorrz.  origineleftuckcn  aiscopyen  auteniyq,  als  nu  daar  mede  hadden  appaiio- 
ment  over  de  voorfz.  afkomBe  der  Rcrumenten , en  dat  fy  dienvolgende  aroor  foo 
vele  hun  is  rakende,  delilleerdcn,  van  aile  voorderc  proceduren , ludinercndedca 
niet  te  min  dat  die  Refumenten  Ibuden  worden  gecondemneert  in  de  kollen  tôt 
daar  toe  gerefen , door  dien  iÿ  de  voorfz.  exhibitie  en  configisatie  niet  en  hadden 
gedaan  in  den  beginne  defer  laake,  en  welke  verklarcn  en  defrllerlnge  fy  Refu- 
menten  ten  felvc  verbale  hebben  geacceptecrc  gehad,  en  daar  af  verlbgt  aâe  cum 
cxpenfis,  ter  contrarie  tôt  lafte  der  Supplianten  j tn  ten  lefien  gefuM  Ijet  beiMaa 
ttii  bcb  ©cboegbe  geoatn  ten  bccbale  oan  btn  25.  ^cptcmbcijï  it>68.  banc  bp 
Itp  fenbe/  bat  bp  in  be  faabe  allcenelph  biab  geuoegoc/  tn  bat  tectsplen  be 
ptintipalc  ;&upplianten  beclilaatt  bnbbcn  te  bc|l|ltrtn/  bpbe  Refumenten  ge« 
bcfl  lut/  om  baat  mcbeYc  boen  alfulben  profpt/  nlp  naac  ccebufoube  bonnea 
grftbieocn/  lut  mtlh  bp  beftlbe  Rtfumcnien  op  ben  r.  OitobciP  boac  naot 
gracccptccrt  gebioeben  / tn  op  allrp  betfotbt  rapport  in  befen  Robe,  op  allep 
tort  en  cppelpb  gelet:  ’t  Hof  dccrcterendede  defiHeringeby  de  Supplianten  gedaan, 
ten  verbale  van  den  xo.  July  leftieden,  mitsgaders  ’t  verklaren  des  Geroegde  ge-  , 
daan  ten  verbale  van  den  xy.  Sepiembcr  voorfz. , vcrlecm  partycn  daar  van  aâe, 
verkiarende  dat  daar  mede  dit  Procès  komt  ce  ccITercn,  be  koRm  om  ttbtBXB 
tompenfccenbe  / beboubtlpb  bat  be  bellichc  ban  be  gene  gcctftn  t’jébert  btn  14. 
jnfiaact  t6«e.  follcn  bipben  ten  lafte  bais  be  j^upplianten.  3llbujÿ  gepeonub» 
tuen  binnen  3^tuftele/  bcn  17.  ^abcmbit  loae. 


En  was  ondescckent 


A.  de  M E R S E L L E. 


Cacha  a 
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Cathaloguc  de  la  plus  grande  partie  des  Nobles,  Barons , Cheva- 
liers & Efcuiers,  qui  le  trouvèrent  avec  Wencelyn  Duc  de 
Brabant,  Luxembourg,  & Linabourg,  en  la  bataille  de 
Bafwilre  l’an  1371.  le  ii.  d’Aoull.  Tiré  d’un  vieil  Regiftre 
cfcripte  en  folio.  Commencé  le  zo.  de  Décembre  1374* 
fe  conlerve  en  l’Archive  des  Chartres  de  Bruxelles  diét  le 
Boterpot. 


t.  Route. 


M.  Aciman, Capitaine. 

M.  Wauchicr  de  Simofics. 

Jean  de  Severi. 

Huart  de  Nothyn. 

W.  Waylcr  de  Cipli. 

1.  Route. 

M.  Robert  de  Namur , Capitaine; 
M.  Willaume  de  Namur. 

M.  Willaume  de  Spontin. 

M.  Daniel  de  Celle. 

M.  Borel  de  Jupplu. 

M.  Philippe  b.  de  Namur. 

M.  Wernier  de  Dave. 

M.  Arnout  de  Hemptines. 

M.  Thibaut  de  Hellcchics. 

M.  Godefroy  de  Blehen. 

M.  Ofton  de  Trafignies,  le  jeune. 
M.  Gilles  de  Jauche. 

M.  Warnier  de  Lonchamp. 

M.  Jean  de  Blehen. 

Anfeal  de  Blehen. 

Godefroy  de  lupplu. 

Burcel  de  lupplu. 

M Louis  de  Maroais. 

Gérard  de  Spontin. 

M.  Louis  de  Donglcberge. 

M.  jean  de  Donglcberge. 

M.  Robert  de  Donglcberge. 

Henry  de  Donglcberge. 

M.  Willaume  d’Orcille. 

Le  Sire  de  Steyne. 

M.  Willaume  de  Horion. 

Huftincl  de  JambelineS. 

Rafle  de  Landris. 

M.  Anthoinc  de  Weteringen. 

Euftache  de  Halmaele. 

AL  Jean  van  lonckhont. 


Godefroy  de  Doime. 

Gérard  de  Blehen. 

Nicolas  Ocm. 

Jean  de  Jupplu. 

3.  Route. 

Le  Sire  de  Serain  , Capitaine. 

Amclot  de  Schendermale. 

Arnou  de  Warnant. 

Amcly  de  Velletoux. 

4.  Route. 

M.  Lambcel  de  Oupey,  Capitaine. 
M.  Gilles  Chabot. 

M.  Jean  de  Houtham. 

M.  Gillis  Suilet. 

Raflic  de  Waroux. 

Thiery  de  Berlo. 

Willaume  de  Berlo. 

Werot  de  Briamont. 

Gillot  de  Briamont. 

Jean  delà  Barre, le  jeune. 
Willaume  de  Bouler. 

f.  Route. 

M . Arnou  de  W amant , Capitaine. 

M.  Rigaut  de  Warnant. 

Amely  de  Warnant. 

6.  Route. 

M.  Wauthier  de  Rochefort, Capitaine. 

7.  Route. 

Le  Sire  d’Agimont,  Capitaine. 
Gérard  de  Rochefort. 

Thiery  de  Rochefort. 

M.  Borgne  de  Jaoche. 

Fff  fff  ff  Z Henry 
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Xenry  b.  d’Agimont. 

Thicry  de  Homes. 

M.  Lancelot  de  Walhain. 

Gilfon  de  Aveloes. 

AI.  Jean  Sire  de  Rochefbrt. 
Wauthier  de  Oj^cldenakcn. 

8.  Hou  te. 

M.  Baudoin  de  Alonjardin, Capitaine. 
Gilles  de  Waha. 

Jean  de  Waha. 

M.  Gerlach  de  Alonjardin. 

M.  Gerlach  de  Boulant,  tué  à laBataille. 

9.  Route. 

Le  Sire  de  Chautrain , Capitaine. 
Iwain  de  Montferran. 

Jean  de  Villeroux. 


Jean  d’Eldeten. 

Franc  b.  de  Kersbeke. 

Jofle  de  Steenwege. 

Wauthier  fils  de  Wauthier  de 
Steenwege. 

Philip  Hinckaert. 

Jean  vande  Vene. 

13.  Route. 

Le  Sire  de  Montigny  & autres,  à la 
priere  du  Duc. 

M.  Bauduin  de  Fontaines. 

M.  Jean  de  Pottelles. 

M.  Gérard  de  Beaufort. 

14.  Route. 

Le  Comte  de  Salme,  Capitaine. 

M.  Henry  de  Orp. 


10.  Route. 

M.  Walleran Comte  de  St. Pol, Ca- 
pitaine. 

Turcelet  delà  Barre. 

Wauthier  de  Beaufremont. 

Gilles  Sire  de  Rodemakere. 
Aubiert  b.  de  Lorraine. 

Philippe  d’Armofys. 

11.  Route. 

JeanClutiok  , Ballin  du  Wallon- 
Brabant,  Capitaine. 

Wery  de  Lymon. 

Roeland  de  Borgneval. 

Aubiert  de  Corbais. 

Robert  de  Limelcttes. 

Arnou  de  Morianfart. 

Wauthier  de  Geldenacken.tuc  à la 
bataille. 

Jean  fils  de  Wauthier  fuTdiâ. 
Otto  de  Warnant. 

la.  Route. 

M.  Jaques  de  Bourbon,  Capitaine. 
Ro^er  de  Fex. 

Machcrel  deFex,tué  à la  bataille. 
Renier  de  Harcourt. 

Olivier  de  Winde. 


ly.  Route. 

M.  Jean  d’Agimont , Capitaine. 

Jean  de  Sourmonk. 

Jean  b.  d’Agimont. 

16.  Route. 

Pierre  de  Bar,  Capitaine. 

17.  Route. 

Les  Domiftiques  du  Duc. 

M.  Jean  Boi^neval. 

Herman  vanden  Bofiche. 

Daniel  de  Bouchout. 

Gérard  vanden  Bei^e. 

Willaume  Draecke. 

Wennemaer  de  Gemenich. 

M.  Jean  de  Glimes. 

Hennekinb.  de  Glimes. 

M.  Collard  de  Spy  voet. 

Jacquemln  de  Glimes. 

18.  Route. 

Sher^enbede  Ibubs  Eric  deCoen- 
ifadt. 

M.  Arnou  de  Gemenich. 

19.  Route.  . 

M.  Louis  de  Namur , Capitaine. 

M.  Thi- 
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M.  Thibaut  Smale. 

M.  Morel  de  Rixenfart. 

M.  Emery  b.  de  Namur. 

M.  Daniel  de  Haclewin. 

M.  Thicry  de  Haesbroeefc. 

M.  Pierre  van  Belle. 

M.  Gérard  de  Haelewin. 

M.  Arnou  de  Lidekerke. 

M.  Jean  de  Bernaige. 

M.  Rogicr  de  Yfegem. 

M.  Jean  de  Maircniain. 

Franc  van  Haie. 

Simon  de  Ravelchot. 

ao.  Route. 

Le  Sire  de  Gmthulè,  Capitaine. 
M.  Robert  d’AfIclie. 

M.  Rogier  d’Ooftkcrke. 

Olivier  Vtenhove. 

Jean  de  Slangcnbrouck. 

M.  Geldolph  de  Gruthufe. 

M.  Wauthier  de  Lathem. 

if.  Route. 


ai.  Route. 

M.  Ollon  deWedergrate,  Capitaine. 
M.  Pierre  & M.  Henry , Ballards  de 
Flandres. 

Gérard  de  Santberge. 

Thoenis  de  WilTelacr. 


» 

Route. 

Jean  Oem  foubs  la  Commandedu 
Duc. 

Wauthier  Schoutheel. 

Le  Sire  de  Petershem. 

a4.  Route. 

M.  Willanme  de  Brederode  foubs  la 
Commande  du  Duc. 

M.  Arnou  vander  Duflèn. 

M.  Jaques  de  Duffle. 

Jaques  Bauw  de  Malines. 

Henry  de  Geldorp. 

Ceux  de  Brandcnborch. 

ay.  Route. 

Collin  de  RanR,  avec  fa  Troupe. 
M.  Jean  & Henry  de  RanB. 

M.  Nicolas  de  Kets. 

Florent  de  Kets. 

Jean  Sanders. 

Gisbert  sande  Werve. 

Jean  Draeke. 

ad.  Route. 

Le  Sire  de  VorlèIaer,avec  fa  Troupe. 
M.  Henry  de  Duffle. 

M.  Charles  d’Immerfecl. 

M.  Adam  de  Berchem.  i 
Gérard  de  Wclcnbekc. 

Jean  de  Weicnbeke. 

Gérard  Pipenpoy. 

Watithier  de  Sompeke. 

Nicolas  Swacir 
Jean  Ballard  de  Vorlèlacr. 

Jean  de  Coninck. 

Wauthier  de  Berchem. 

Arnou  de  Crainhem. 

a 7.  Route. 

Jean  de  Cranendonck , avec  fa 
Troupe. 

Jean  de  Thuyl. 

M.  Renaud  de  Coc. 

Willaume  de  Coc. 

Willaume  d’Ouden. 

Gérard  de  Berckel. 

Ggg  ggg  gg 


Chevaliers  & EIcuiers  à la  rcqui- 
fition  du  Duc. 

M.  Philippe  de  Maldegcm. 

Raffe  Mulacrr. 

Gofuin  Mulaert. 

Ulard  de  Pouques. 

Morel  de  Haelewin. 

Le  Sire  de  Herpe. 

Goliiin  vanden  Hove. 

Godefroy  vanden  Hove. 
Willaume-Gillcs  de  Nederwinde. 
Wauthier  Gicles. 

M.  Henry  de  Berchem. 

M.  .Nicolas  de  Borfd. 

Jean  de  Culemburch. 

M.  Philippe  de  Coudenborg. 

M.  Robert  de  Macrfcalc. 


M 


M 


M. 

M. 


M. 

M. 


Tom.  I. 


a8.  Rott- 
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a8.  Route. 


34.  Route. 


Le  Sire  de  Perwcys , Capitaine. 

M.  Willaume  d’Aa. 

M.  Jean  de  Geldorp. 

M.  Arnou  de  Gocr. 

Arnou  de  Bye. 

M.  Arnou  Diekbier. 

Morel  Diekbier. 

M.  Willaume  dcBoxcl. 

Gofuin  de  Thuyl. 

aç.  Route. 

M.  Henry  de  Cuyck.tuc  àla  Bataille. 
M.  Godefroy  d’Immerlcele. 

Jean  de  Myrop. 

M.  Jean  vander  Mecren. 

Gérard  de  Thulden. 

30.  Route. 

M.  Jean  de  la  Lecke  avec  (à  Troupe. 
M.  Edmond  de  Rover  avec  Thiery 
fon  fils. 

M.  Jean  Pylyfer. 

M.  Jean  de.Neufruc. 

M.  Jean  vanden  Honte. 

Henry  de  Daefdonck. 

Pierre  de  Daefdonck. 

Gilles  vanden  Wyngaerde. 

31.  Route. 

Le  Comte  Jean  de  Spaenhem,  Ca- 
pitaine. 

M.  Williume  van  Orley. 

Jean  de  Brandenborch. 

31.  Route. 


Jean  de  Relegem  Amman  de  Bru- 
xelles, tué  à la  Bataille. 

M.  Henry  vander  Mecren. 

Henry  de  Colem. 

Jean  vander  Rivieren. 

Jean  de  Macrtfclacr. 

Gilles  de  Ophem. 

3 y.  Route. 

M.  Byeyan  de  Crainhem,  Capitaine. 

36.  Route. 

M.  Pierre  de  Cronenborg,  Capitai- 
ne. 

M.  Herman  de  Brandenborch. 

M.  Willaume  vander  Nuwerborg. 

37.  Route. 

Le  SircdcRotièlaer,  Capitaine. 

M.  Godefroy  de  Montenaeken. 

Willaume  de  Schoonhoven. 

M.  Arnou  van  de  Wy  etc. 

M.  Jean  vanden  Calfteren. 

M.  Ican  de  Hamme. 

Henry  vande  Wycrc. 

Ican  Edclhecr  mort. 

Godefroy  Uyccrlcmmingea 
M.  lean  de  Waeurode. 

M.  Willaume  de  Winckelëele. 

Louis  U y tcrhellicht. 

Vrancke  Edelhecre. 

Aruou  vander  Borch.  i 

M.  Morel  de  Wilrc. 

M.  Daniel  vander  Tommen. 


Beyer  de  Bobaerde. 

33.  Route. 

Le  SircdcGaesbekc,  Capitaine. 
M.  Seger  Vanden  Hcctveldc. 

M.  Jean  de  Heclbckc. 

M.  Jean  de  Meldcrt. 

M.  Willaume  de  Mcldert. 

‘ Arnou  vanden  Hectvcldc. 


38.  Route. 

Sire  de  Witthen , Capitaine. 
Henry  Pylyfer. 

Jean  de  Schadebrocck. 

3p.  Route. 

Jean  rBrant,  Capitaine  mort  à la 
Bataille. 

40.  Rou- 
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40.  Route. 

Le  Sire  de  Bergesi  Capitaine. 

41.  Route. 

Le  Sire  de  DicB , Capitaine. 

M.  Arnou  de  Dicft. 

M.  Willaume  d’Elderen. 

M.  Henry  de  Meldert. 

Olivier  de  Binchem. 

Iwin  de  Meldert. 

Wauthicr  de  Wingen. 

Geldolf  vander  Linden. 

41.  Route. 

M.  WillaumedcWilreavccfa  Troupe. 
Gérard  vander  Borch. 

Jean  de  Winde. 

Jean  de  Halle, pourWauthier  fon 
fils. 

Wauthicr  vander  Linden. 

M.  Iwin  de  Winge.mortà  la  bataille. 
Arnou  de  Wilrc. 

Jean  de  Wilrc. 

43.  Route. 

Le  Sire  de  Bantershem , avec  fa  Trou- 
pe. 

Willaume  d’Opgcldcnaeken. 

44.  Route. 

M.  Henry  Sire  de  Quaderebbe. 

Jean  de  Quaderebbe. 

4f.  Route. 

Gilles  de  Rycke  avec  fa  Troupe. 
M.  Jean  de  Swertere. 

Vranck  vander  HofRadt. 

Cole  de  Udcken. 

Wauthicr  de  Borchove. 

Jean  de  Borchove. 

46.  Route. 

Le  Sire  de  Bouchouc  avec  là  Troupe. 
M.‘  Gérard  Rolehuc. 

M,  Jean  d’Ophem . 

Louis  de  Wefebeke. 


&7t 

M.  Jean  de  Leeuw. 

Jean  Taye. 

Jean  vander  Tommen. 

Jean  Ballard  de  Bouchout. 

Thiery  de  Heckenshoot. 

M.  Wauthicr  Pipenpoy,mort  à la  Ba- 
taille. 

47.  Route. 

M.  Jean  Godevaerts  avec  fa  Troupe. 

Le  Vicomte  de  Montenaken. 

M.  Pierre  de  Vertaing. 

M.  Wauthicr  vander  Quaderbru^e. 
Wauthicr  de  Lathcm. 

Henry  dc;Savcneel. 

Louis  de  Schore. 

JeanGruwel. 

M.  Simon  de  Herbais. 

Louis  Pinnock. 

Wauthicr  Pinnock. 

M.  Jean  vande  Calltcrc , mort  en  la 
Bataille. 

Jean  de  Brecht. 

M.  Jean  Platvoct. 

Renier  de  Houthem. 

Wauthicr  vander  EyckcndeCampcn- 
hout. 

48.  Route. 

M.  Reynaut  le  jeune  Sire  dcSchoon- 
vorft. 

49.  Route. 

M.  Macs  de  Hollàten. 

Ulric  de  Weerft. 

Henry  fils  de  lean  de  Weerft. 

fo.  Route. 

Le  Drofiàrd  de  Fauquemont. 

M.  Conrard  de  Schaesberg. 

Paul  vande  Wyer. 

Arnou  de  Halsberg. 

Iwain  de  Cortils. 

Jean  Huyn  de  Auxtelrode. 

M.  Scheffert  de  Muylenbroeck. 

yi.  Route. 

Le  Vicomte  de  Liœbouig. 

Ggg  ggg  gg  a Di- 
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Diwout  de  Asftcnhcit. 

Pierre  d'Eynitten. 

Ican  d’Eynatten. 

M.  Willaumc  de  Eyücnbcrg. 

W iuant  Bock. 

yi.  Route. 

M.  Ican  de  Gronfvclt. 

y 3.  Route. 

L’Efcoucctte  de  Triche. 

M.  Herman  Hoen  pour  Herman  fon 
pere  mort  eu  la  bataille. 
Everard  b,  de  la  Marcke. 

Ican  de  Biecht. 

y 4.  Route. 

Le  Croflart  de  Daclhcm. 

Renier  de  Noverborch. 

Gofuin  de  Donrode. 
lean  de  Weerft. 

y y.  Route. 

M.  Rafle  Sire  de  Linthre. 

Albert  de  Goethuyfen. 

M.  Henry  de  Bouchout. 

Pierre  vander  Beeke. 

Ican  de  Griecken. 

IcanRampacrc. 

y6.  Route. 

Chevaliers  & Efeuiers  du  paysde 
Luxembourg. 

N.  Ican  de  Mccrrchcn. 

Godefroy  de  Wilre. 

M.  Henry  de  Bomale. 

yy.  Route. 

M.  Ican  de  Armentiers  en  Champa- 
gne. 

F I 


M.  Wauthicr  Ibn  frerc. 

y8.  Route. 

M.  Frambach  vanden  Brocke. 

Ranfier  de  Fraipont,  mort  en  la 
Bataille 

yp.  Route. 

Le  Sire  de  Mociberg. 

M.  Gui  de  Hauoourr. 

M.  Philippe  de  Floreftingc. 

60.  Route. 

M.  Thicry  de  Werckenhuyfcn,  avec 
fa  T roupc. 

Ican  de  Wanpach. 

M.  Frédéric  de  Ham. 

M.  Henry  de  l.ympach. 

M.  Robiu  de  Vifpach. 

61.  Route. 

Le  Comte  Simon  de  Spaenhem , 

Comte  de  Vianden. 

M.  Wernier  Schinck. 

M.  Swerich  Enebcrg  le  jeune,  ChIr. 

Ican  Sire  de  Wilthts. 

Ican  deGrutfenhage  Vicomte  de 
Vianden. 

Henry  Advoue  d’Efch. 

Le  Comte  de  Vianden  doit  avoir 
avec  fa  Troupe  pour  leurs 
dommmages  OC  priions  vint 
mille  Montons  d’or. 

éi.  Route. 

M.  UlricdcVinftingcn,avcdàTrou- 
pe  de  Verdun,  doivent  avoir 
pour  leurs  dommages  quaran- 
te mille  montons. 
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PREUVES  GENERALES. 

Cencalogiedc  S.Arnoujadis  Evequc  derEglifedcMets,  écrite 
en  l'an  M.  CC.  LXI.  & confervcc  aux  Archives 
dcIadiéteEglifc. 


Regina  Gothorum  haî>uii  fratrem  Glodoveum  Re- 
Hic  genuic  filios  Childebertum  Regem,  Chlourium 
^.^^Rcgcm,  Clodomirum Rcgcm . ThcodoricumRcgcm,  &fi- 
^2^1iam  Malabergam  Reginam  Thoringorumi  hxc  genuit  Lo* 
|nÇ^tharium.  De  iHtribus  Malabergæ  Chlotarius  genuit  Elios 
A v^Guntharium,  Childericutn,  GrannumiCharibertum,  Gun- 
I trannum  Regcm,  Chilpericum  Regem , Sigisbertum  Rcgcm  » 
Elias  Blitildem&CIotildem.  ClodomirusRex  fnter  Chlo* 
tarij  Regis  genuit  Clodoaldum.  Theodoricus  Rex  frater  Clodomiri  Regisgcnuic 
Thietbertumt  ThieibertusThcobaldum.  GuntrannusRex  Elius  Chlotarij  Regis 

fenuitEUosClodominim&Locharium.  Chilpericus  Elius  Clotarij  Regis  genuit 
'hcobertum*  Meroveuro,  Clodoveum  ScChJocarium  Regem.  Chlotarius  Rex 
Dagobertum  ficCharibertum.  Dagobertus  genuit  Clodoveum  &SigisbcrtumRe- 
ges.  Clodoveus genuit  Chlodovcum  6c  ChiUebcrtum.  Childebenus  Rex  genuic 
Dagobemim  Regem.  Sigisbertus  Elius  Cblotarij  jgenuit  Childebertum  Regem. 
Cbudcbertus  Rex  Theodoricum  Regem  6c  Theodeberturo.  Horum  Theodoricus 
genuic  Childebertum,  Corbertum,  Meroveum>  & Sigisbertum,  Sigisbertus  ge> 
nuit  Dagobertum. 

Blithildis  Ella  Cblotarij  habuit  Amualdum  Comicem  Palatinum  ex  Ansberto.  Ar«' 
nualdus  Cornes  genuit  b^tum  Arnulphum,  qui  poEcà  fuit  Epifeopus  MaenEs. 
Hic  Amulphus  genuit  Anchifum  Dueem  6c  Comicem  Palatinum , 6c  Glodulphum 
Epifeopum,  6c  vValgifum.  Anebifus  genuit  Pipinum  Majorera  Doraus  exBegga 
forore  S.  Gcitrudis^  Nivclla.  Hic  genuic  Grimoaldum,  Drogoncra  Duces,  oc 
Carolura  Regem , Martelluradiûura,  ex  Alpaidc  forore  Dodonis,  qui  $.  Lara- 
bertum  Epilcopura  Leodienfem  marwriravit.  Carolus  Martellus  genuit  Pipinum 
NanuraRegem6cChar1omagnumpü(traonachura.  Pipinus  Rex  genuit  Carolum 
Magnum  Regem  Franciæ,  6cpôH  Imperatorem.  6c  Carlomannun  Rcgcm.  Caro* 
lusImperacorgcnuitPipinum,  Carolum,  LuduicumPium  Imperatorem,  Hugo* 
nem 6c Drogoncra Epifeopum.  PipinusEliusCaroH ImperatorisgcnuitBernardum. 
Bernardus Pipinum.  Pipinus Bernardum«  Herbenum,  6c Pipinum.  Luduicis Pins 
iîlius Caroli  tmperatoris  genuicCaroIura Regem  6c Imperarorem  Francorumi  Lo* 
tharium  lmperatorem(à  quo  diÔ:a  Lotharingia)6c  Luduicum  Regem  Gcrmaniæ,  fn« 
très.  Inter  hos  très  fracres  faâa  cEdiviEoregni.  ExhisprimusCaroIusImperator 
genuit  Carolomanum , Carolum  6c  Luduicum  Rcgcm  Francorum.  Luduicus  Rex 
genuit  Luduicum,  Carolomannum  6c Carolum.  Hic  CarolusRcx  genuc  Ludui« 
cum  Regem.  Hic  genuit  Lotharium  Regem  Francorum  6c  Carolum  Dueem . Lo- 
tharius  genuic  Luduicum  Regem  Francorum.  Hocraortuo  Ene  liberis  trandatuni 
ell  Regnum  ad  Hi^oncmCapct,  EliuroHadewidis,  dequopoEeàdicemus.  Lo*. 
charius  ImperacorfîiusEuduiciPijlmperatoris  genuit  Lotharium  (hic  excommu* 
nicatusfuiC}  Luduicum  Impcratorcm  6c  Carolum,  Iratres.  Horum  Luduicus  ge- 
nuit Ermcngardam  6c  Luduicum  Rcgcm.  Luduicus  Elius  LuduiciimperacorisRex 
Germanorum  genuic  tresElios  Reges Germanorum , Carolomannum,  Luduicum, 
6c  Carolum.  Horum  Carolomannus  genuic  Arnulphum  Imperacorem.  Amulphus 
Imperacor  genuit  Luduicum  Rcgcm  6c  Ccndeboldum.  Luduico  defunâo  Ene  li- 
bens  cranflatum  cU  Imperium  aaquemdamConrardumdellirpeipEus;6c  deCon- 
rardo  ad  Hcnricuro,  qui  dégénéré  Saxonumprimusfuitlmperator»  dequopollei 
dicemus.  Sed  priùsde  Hugonc,  ad  quem  regnum  Francorum  tranilatum  cil. 

Hadewidis,  Girberga,  Bruno  Epifeopus  6c  Dux  Colonix*  Otto  Imperator,6c 
Henricus  Dux , fratres  6c  forores  Eierunt.  Horum  Hadewidis  genuic  Hugonem  Re- 
gem Francorum  &Beatriccm  uxorem  Fredcrici  Ducis.  Hugo  genuic  Robemim 
Kegem  Franciæ.  Robertus  Hcnricum  6c  Adelam.  Henricus  Philippum  Regem 
Francia: , 6c  Hugonem  Comitem  Magnum.  Philmpus  genuic  Luduicum  Regem 
Franciæ.Hi^go  Magnus  genuit  Rudolphum  6c  très  (ororcsconim.Adela  fororHerui- 
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ci  Régis  Fnnciæ  genuit  MathildemR«^inam  Anglorum  >Balduinum  Comitem» 
&Ro&TtumComitem.  MathildisgenuitGuillelmum&  Henricum  Reges  Anglo- 
rum,&  AdeUfnComici(ram.BaMuinusfmter  Mathildis  genuic  Balduinum  Coint> 
tem  8c  Amulphum.  Balduinus  genuit  Balduinum.  Robcrtusfrater  Mathildis  genuit 
Robertum  Comitem  ex  Oerti^c.  Hic  Robcrtus  genuit  Balduinum  Comicem  ex 
Clemcntia. 

Beatrix  filia  Hadewidis  Tuperioris  genuit  Theodoricum  Ducem.  Theodoricus 
Fredericum  Ducem  8c  Adcladam.  Frcdericus  Dux  genuit  Beatriccm  ScSophiam. 
Beatrix  genuic Mathildem ex  Bonifâcio.SophiagenuitTheodorïcum  dcMonçonz 
&Frcdcncum»  fratrci.  Horum  Theodoricus  genuit  Raynaldum,  Theodoricum» 
Fredericum  « WilWmum , 8c  Stephanum , fratres.  Fredericus  frater  Theodorici  de 
JMonçont  genuit  Petrum  de  Lucelcnborc.  Theodoricus  filius  Theodorici  de  Mon- 
çonz  genuit  Thcodoncum.  Ravnaldus  frater  Stephani  Metenfis  Epifeopi  genuic 
Raynaldum  » Hugnonem  > & Tneodoricum  Eleâum  Mctemfcm , 8c  quatuor  Hltai. 
Frcdericus  (nterE.pircopi  Metenfis  genuit  Luduicum. 

Adclaforor  Fredcrici  Ducis  genuit  Fulconcm  8c  WaUeranuin,8cfiliamunam» 

3uam  habuit  Henricus  de  Liemborc  pater  Pagani  de  Arluns.  Raynaldus  frater  Theo- 
orici  ElcÔi  Mentenfîs  genuit  Thcobaldum  Comitem  de  MonçonzexhliaComitis 
Campagniar  >quæ  erat  l'oror  Reginæ  Franciae.  Ç^æReginagenuiiPhiiippumde 
GonefTc  Regem  Francise , ex  Luduico  Rege.  Philippus  Rex  genuit  Luduicum , qui 
mortous  (iiit  apud  Monpançier  in  reditu  de  A venione.  Ifre  Luduicus  genuit  Ludut- 
cum  >qui  modo  régnât,  annofcilicetDnj  iz<$t.Theobaldus  Cornes  de  Monçonz  ha- 
buit^os  fratres,  Henricum  Comitemdc  Bar,  qui  mortuus  fuit  fine  libcrisi  8c  Ray 
naldum  Epifeopum  Camotenfem  : ipfe  verù  Tneobaldus  ^nuit  ex  Loreta»  hUx 
Comitisde  Los,  Thomafeetam  uxorem  Fredcrici  Ducit Locharingiæ , ex  quidem 
Dux  genuit  lacobum  Epifeopum  Metcnfem  «Theobaldum,  8c  Maiihaniro»  Duces 
Lotharinglæ. 

Gerbergaforor  Hadewidis  fuperioris  genuit  Lotharium  Regem  Franci»  & Caro» 
lum  Ducem , Mathildem  8c  Albradam , fratres  8c  forores.  Horum  Lotharius  genuic 
Luduicum  Regem  Francis.  Caroltis  Dux  genuit  Ermengardcm  » Ottonem  Ducem  • 
8c  Gerbergam  » fratres  8c  forores.  Horum  Ermengardis  genuit  Albertum  Comitem , 
8c  filias  duas , Hadewidatn  8c  Emmam  de  Los.  Al^itus  genuit  Albertum  Comitem  : 
wi  genuit  Fredericum  Epifeopum,  Godfridum,  Henricum,  8c  Albertum,  fratres.- 
Dc  (ororibusAlbcrtiHadewidis  genuitThcodoricumDucem,8c  GerardumComitem» 
fmres.Horum  Theodoricus  genuit  Simonen  Ehicero.  Simon  genuit  Matthæum  Du- 
cem. Matthæus  Simonem  Ducem  ex  forore  Fredcrici  J mperatoris , & Fredericum  de 
Bittes.  Fredericus  autem , qui  deBitte$,genuit  Fredericum  Ducem  Lotharingie, qui 
fuit  gener  Theobaldi  Comitis  BarenGs  : 8c  habuit  ex  ea(Gcuti  pnediximus  ) lacobum 
Metenfcm  Epifeopum , Thcobaldum  8c  Matihæum  Duces, & Raynaldum  Comitem 
dcCaftTCS.ProceflîtctiamcxcadcmftirpcImperiali  Dominus  Robcrtus  de  Florcn- 
ce$,excuiusconfanguinitatcdefcendit  Venerabilis  Dominus  Philippus  E^ifeopus 
Metenfîs , qui  modo  renet  fedem  Cathedralem , fcilicec  anno  Domini  i z6 1 . Gerardua 
frater  Theodorici  genuit  Gifelam8cHugonem. 

Gerbergaforor  Ermet^ardis  genuit  Henricum, Mathildem.êc  Lambenum.Lam- 
bertiN genuit  Henricum  L^micein  Lovanienfem.  Hic  Henricus  genuit  Henricum  8c 
Godfridum  Ducem , fratres.  Henricus  Glius  Gcrbergxgeiyiit  Aleydem  ,Chunegun- 
dam , 8c  Adelam.  Mathildis  Glia  Gerberga:  genuit  Euflachium  Comitem  Bononien- 
fem,  8c  Gerbergam  Fredcrici  Ducis  uxorem.  EuGachius  Cornes  genuit  Balduinum 
Regem  HtentGuem  » Godfridum  Ducem , 8cpbGRegem  Hierufalem»exIda.Gcr- 
berga  foror  EuGachij  Comitis  ex  Fiedcrico  Duce  habuit  Gliam  MurtamJdxc  genuic 
Henricum  de  Lcmburch. 

Mathildis  foror  Lorharij  Regis  Franche , Sc  Caroli  Ducis  genuit  Rudolphum  Re- 
gem Borgundix , Bcrt  ham , Guepam,  8c  Mathildam  .Horum  Bertha  genuit  Ottonem 
Comitem  Ctmpanicnfcm.Hic  Otto  genuit  Thcobaldum  Comitem.  TheoUaldus  ge- 
nuit Stephanum,  Ottonem, Hugonem, fratres  Comités.  Gucpa  foror  Bcrthæ  8c  Mat- 
hildis genuit  Gifclam  uxorem  Regis  Conrardi.  Hxc  habuit  ex  Conrardo  Henricum 
Imperatorcmtertium.Hic  Henricus  genuit  Henricum  quartum  Impcracorem  Cæfa- 
rem  Au^fhim  ex  Agnete.Mathildis  foror  Gucpæ  8c  Beithæ  genuit  Amulphcm  Co- 
mitem Piandrienfem,  Godfridum  Ducem,  Gotelonem  Ducem, fratres.Horum  Ar- 
nulphus  genuit  fialduinum.Hic  genuit  Balduinum  exCunegunde.Hic  genuit  Baldui- 
num 8c  Robertum  ex  Adela.Gof  do  frater  Amulphi  8c  Godefridi  genuit  Godefridum 
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Ducem  Odam&Rc^clindam.  HorumCodfridixsDuxgenuitGodrnduinCibbo* 
fum.  Oda  gcnuit  Hcnricum Comitcm  Lovaniæ.  RcgclindiifororGodfridi Ducis 
&Odx  gcnuit  Albcrtum  Comitenn  Namurcer>rem.  Hic  Albcrtui  gcnuit  Godfri** 
dum*  Frcdcricum , Hcnricum»  5^  Albcrtum,  fnitrcs. 

Albradaforor  Loibarij  Rcgls»  CaroU  Ducis  Mathildis,  gcnuit  £nncntrudcm< 
Hæcgenuit  Agnctem,  Hxcaliam  Agnctcm.  H*c gcnuit  l^IcnricurD  quartum  Im» 
peraiorcm,  ex Hcnrico tertio Impcratorc.  Hic Hcnricuslrapcrator gcnuit Con* 
nrdum  & Carolum  cognomento  Hcnricum  » ex  Bcitha» 

Otto  Imperator  » frater  Brunonis  Archiepifeopi  & Hcnrici  Ducis  » gcnuit  Lidol* 
phum  ScOttoncm  ferundum  Impcratorem  » fratres.  Horum  Lidolpb  us  gcnuit  Otto* 
nem Ducem.  Otto Hcnricum&Chononoin»fratrcs. Horum  Hcnricus gcnuit Con- 
rardum  Impcratorem.  Hic  gcnuit  Hcnricum  tertium  Impcratorem  ficLidolphuro» 
fratres. 

Henricus  Dux , fratcrOltonis  primi , gcnuit  Hcnricum  Ducem.  Hic  gcnuit  Hen» 
ricum  Impcratorem  &Gi(èlam  uxorum  Stephani  Regis  Hungromm.  Hæc  gcnuit 
Bemardum  Ducem.  Hic  gcnuit  Idam  Namurcenrem  Se  uxorem  Angelbcrti  Mar- 
chioniSiScGcrtrudcmComitiiramriandrienrcm.  HæcRcginamFranciæ  ScRegi- 
nam  Dacorum. 


Sur  la  fin  de  rHifloirc  de  Hugo  de  Flonfies 
^ cft  rapportée  cefte  généalogie. 

KArolusCalviisgcnuîftuduicum»  dequodiéhimcfrqubdnihilfccîc»  quiapoft 
mortcmp.itristaiuùmquaiuorannisvixit.  LuduicusfiliusLuduici gcnuit  Ka* 
rolum  Simpliccm  & Karlomannum.  Hic  Karolut  Simplex  ab  Herbcrtocaptus 
eft.  KaroluscxOgivageuuitLuduicum.  I.uduicus  gcnuit  Lotharium  Rcgem& 
Karolum  Ducem  ex  Gerberga.  Lotharius  Rex  genuit  Luduicum  luvenem , Se  Karo* 
lus  Dux  > frater  Lothanj  Itcgis  » genuit  Ermerlgardcm  & Gerbergam  j Ermengardis 
genuit  Albcrtum  Cotniiem  dcNamuco,  Se  Albertus  genuit  Al^rtum  » qui  nunc 
mortuuiefr,  à quo procréât! funt quatuor filii,  FrcdcricusPræpoficusS.Lamberti» 
Godefridus,  Henricus»  Se  .^Ibricus.EtGcroergarororErmengardisgenuit  Hen* 
ricum  Seniorcm  Comiteindc  Brufrella>Comtcem[.ambcrtum  ScMathildem.Hanc 
Mathildem  duxit  uxorem  Cornes  lùifrachius  de  Bolonia,  Sc gcnuit  ex  ea duos  fili* 
os,  Eufrachium Se  ( ambertum.  EufrachiutaccepitfiliamGodefridiDucij»  Idam 
nomine,  gcnerenobilemScmoribus)  Sc genuit  ex  ea  très  fiUos,  Eufrachium  » Go* 
defridum  Ducem  nunc  Lotharingiæ , Sc  Balduinum. 

CExempUire  d*ou  ceci  at  ejlé  tir 6^ fi  efeript  en parebemin  en  Van  i iir  • par  ceriaiH  Mei- 
ne  nommé  Pierre , f w/  Pat  dédié  à S.  ^intin.  Ce  fi  un  tresp-os  volume  que  Jacques  Revari 
Avocat  à Bruges  acbapta  ci  devant  de  certain  foldat  qui  Pavait  butiné  à la  prinfe  de  la  ville 
de  S.^intinenPanxqq^.  depuis  le  dit  volume  parvint  à Jacques  de  Pamele  dénommé 
Evefque  de  S. Orner,  aujourdhuife  conferve  à Bruges  eulaBiùHotbé^e  des  Peres  de 

la  Société. 

F.  lacque  de  Guife  Cordelicr  trcpafic  en  Tan  1398.  en  fon  Hiftoire  de 
Ha^-naut  (eferipte  en  parchemin  & conferv^  aux  Cordeliers  eft 
la  ville  de  Mons  ) rapporte  les  vers  fubfcquents  tirés  des  eferipts  de 
Gilles  Abbé  de  Sainét  - Tron , comme  remarque  R.  de  VVaflè- 
bourg. 

Slccuaresagitur,  DuxKarole»  f/cque  Ducacum 
IvOtharicum  perdis,  dum  tua  régna  péris  : 

Filius  Otto  tamen  tibi  Dux  fuccedit  in  illo , 

(^cm  ûbi  confirmât  Imperialisapcx. 

Huic  quoque  germanam  danc  Chromca  Scripta  fororem  » 

Nomine  Gerbergam  » quæ  mihî  vifa  fuit  1 
Hanc  fibi  Lambertus  despondit,  quem Raynerum 
Haanooix  Comitem  proccQuUTe  finunt. 
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Huic  qoowc  fucccifit  Hcnricus  HUus  > Otto 
Qwm  fequitur  fruftrà  j nam  fine  proie  fuit. 

Hune  quoque  fubfequitur  Lamberius  Pamiuseius 
Qui  régit  bas  terras,  Lovanioqucprxeft 

Nônnevidesigiturquàmclarifanguinis  iftos 
Vena  venuftavit?  Troicji  quippe  fuit. 

Extraift  d’un  ancien  livre  efeript  en  parchemin  en  l’an  iizo,  contenant 
la  vie  de  S.  Amou,  Evefque  de  SoilFons  & Abbé  d’Oudenbourg 
près  Bruges , qui  fe  conferve  en  ladifte  Abbaye. 

ALbertus  Cornes  Namurcenfis  habuit  très  germanas  forores,  Ludgardam , Odam 
Ermingaidam  > qui  Albertus  genuit  Albertum  patrem  Godefridi  Namucenfis: 
LutgardisgenuitEmmonemfic  Ottonemfratremejus:  Emmo  genuit  Amul- 

phumComitemdcLos,  «tSophiam  DuciiTamdeHungaria.IftaSophiagenuitRe- 
gemdeHungaria,  écDucilTarndeHuy}  Ottofrater  Emmonis  genuit  Gifiebertum 
deDuras;  Goda fotorAlbeniComitis genuit  Meinfidam,  maircm  fanâifiimi  Ar> 
nulphi , Epifeopi  Sueflionicæ  civintis  m Francia. 


Extraiél  des  Croniques&  Généalogies  de  Baudewind’Avefnes  continuées 
iufqucs  environ  1 an  iz8o.  Defquels  un  fragment  fe  conferve  en  la  Bi- 
bliothèque des  Peres  Capucins  en  Arras. 


KArolus  Dux  Lotharingix , fraterLotharij  Régis  Francorum  ,duai  habit  filias  , 
ErmengardcmitCerbergam.  De  Etmengardie  natus  eft  Albertus  Cornes  Na- 
murcenfis, &c. 

Godefridus  II.  in  Ducatu  fuccedens , uxorem  duxit  fororem  Imoeratoris , Lutgar- 
dem  8c  poil  quatuor  annosdefiinétusclt.  Cui  Godefridus  ejus  filius  fuccefiït  infâns 
uiüus  anni  ; qui  ad  ætaeem  perveniens , uxorem  duxit  Margafetam  fororem  Ducia 
LemburgenCs , ex  qua  duos  genuit  liberos , Henticum  poftea  Ducem , 8c  Albertum. 
Qua  Margareta  defunâa  Dux  Godefridus  fecundam  duxit  uxorem  Y mainam , foro- 
lem  Comitis  Lofcnfis.ex  quàunum  genuit filium  Guillelmumnomine.àquodeC 
ceiiderunt  heredesde  Perewes.  Ille  Godefridus  Dux  cum  filio  fuo  Henrico  longo 
tempore  guerram  habuerunt  cum  Comice  Hannoni.a:  Balduino  huius  nominis  tertia 

£ oit  Richildim,& contra  Balduinum  filium  ejus.  Hic  igitur  Godefridus,  pollquam 
lucatum  tenucrat  XLVII.  annis.mortuus  eft  anno  DominiMCLXCI . cui  fuccellîc 
filiusejus  Henricus.  Albertus fiiâus  clericus8c  poftcàLeodienCsEpifcopus  occifus 
eft  juxta  civitatem  Remenfcm.  Henricus  itaque  Dux  uxorem  duxit  Macntildem , fi- 
liam  Comitis  BolonicnCs  Matthxi , Philippi  Comitis  Flandriæ  germani,  ex  qua 

fenuit duos filios 8c très filiai,  Primogenitinomen  Henricus,  altenus  Godefridus i 
liarum  primogenita  Maria  Impeiatori  nupfit  Ottoni  j fecundanomine  Ælidis  Co- 
mitiAlverniæCuillelmo,  tertia  nomine  Machtildis  Comiti  Hollandix  Flotentio, 
ftrenuo  milili  pre  cemporefuo , qui juvenis  monuus  eft  iq  torucamcnco  apud  Bovos, 
’8cc.  ' • 
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Du  Livre  Premier. 

' Extrait  du  Code  des  Donations  d’Aubert  le  MirCi 

Chap.  19.  & ao. 

ANno  Incamationis  Domini  Nolhi  îcfu  Chrifti  DCCC.  LXX*  indi<5):ione  tcrtîii, 
pridienonas Marti]  , anno  XXXI.Karoli  Glorioli  R-cgi»,  Aquisgrani Palatio 
bæ  paôioncs  inter  iprum  8c  Hluduicum  Regem , fratrem  iplîus , faftrc  funt. 
Ingdramnus  Qomtiexpurte  KaroH  Rfgis:  Sic  promitto  ex  parte  Senioris  mei, 
qu6d  Senior  meus  Karolu^  Rex  frairi  fuo  Hluduico  Régi  talcm  portionem  de  regno 
HlotharijRcgisconfêncichabere,  qualemautipfîiulViorcmôcplûs  xqualiorem  auc 
communes  Bdelcseorum  inter  fc  invenerint;  née  eum  inipraportionevdinregno 
ouod  ante  tenuit , pcraÜquam  fraudem  velfurrcptioncm  dccipict , aut  forconfiliabit  ; 
b frater  fuus  Hluduicus  candem  Hnnitatem  8c  fîdcHtatcm  » quam  ex  parte Senioris 
mei  illi  habeo  prominam,iftc  frater iUui  Hluduicus  Seniori  meoex  parte  fua  quandiu 
vixerit  inviolaoiliter  fervaverit. 

Lcutfhdus  Comtsexparte  Hluduicus Rf gis:  Sic  promittoego  ex  parte  Senioris 
mei,  quod  Senior  meus  Hluduicus  Rex  frairi  fuo  Karolo  Régi  talem  portionem  de 
regno  Hlotharij  Regis  confentithabere,  8cc.  utfupra. 

Anno Incarnationis  Dominiex  DCCC. LXX.  regni  CarotiXXXlI.indidione 
tertià,  fextoIdusAugufh,  inter  GloriofosRegesCarolum  8c  Hluduicum  fuitbæc 
divi(io  regni  fâébaioProcarpide,  fuper  €uvium  Mofam  8c  hxccRporiioquamiibi 
Hluduiais  tcccpit  : Coloniam , Treveros , V trcch , Strasburch , Bafulam,  Abbatiam 
Socflre , Berch,  Niumonafterium , Caftellum , Indam  S.  Maximini , Ephtemacum, 
HorrcumS.GanguIfi,  ravcrniacum.Polemniacum,  Luxovium , Luteram , Bal- 
mam,  Offonis  villam , Megeni  monafterium  S.  Deodati»  Bodonis  monallcrium>  Ko- 
merici-moaCem , Morbach  , S.  Gregori j , Mauri  monaflcrium,  Eboresheym , Homo- 
wa , Mafonis  monallerîum , Homburg , S.  Stephani  Stratsburch,  Ercnfteyn  » S.  Urli  ♦ 
inSalodore,  GrandUvallem,  Altam-petram , luRinam,  VaUcmClufæ,  CaRellum 
-Carnonis  »Hcribodc$hcym  > Abbatiam  de  Aquis,  Hocnchirchc,Comitaium  Tcftrc- 
banc,  Batua,Hactuaria$,  Mafaufubterior  de  ilia  parte  (item  Maiâu  luperior  quod 
de  ifta  parte  cft , Liugas  quod  de  iiU  parteeft , DiftriAum  Aquenfe , Diftridum  Tcc- 
tis,  in  Ribuarias  Comitatus  quinque , Megenennum  » Badagowa , Nitachowa.Sara- 
chowa  lubterior»Blel4tchowa,Seime,Albccho\va,Suentirium,Calmontis,Saracho\va 
ruperior,Odorncnfe  quod  Bemardus  habuit,  Soloceofe,  Badniaeum,  EUfchowc,\Va- 
rafeh , Scudingtim,  Emaus,  Bafalchowa;  in ElifatioComitatus duo,  de Frilîaduas 
partes. 

De  regno  quod  Hlotharius  habuit  fuper  ilhm  divilîonem  propter  pacis8ccharita- 
tiscuAodiamfupperaddimusidam  adjeâionem.  CivitatcmMettis,cumAbbatiaS. 
Pctri»8c  S.  Martini  8c  comitatu  Modenfi  cum  omnibus  villis  in  co  condRentibus  tam 
Dominicacis,quâm&:  ValTaltonim.  De  Arducnnalicut  flumen  VrtafuigitintcrBiP* 
lanc8cTumbas,acdccurrit  inMofam,8f  dcutrcÛavupeigtcinBedenü  lêcùndum 
quod  communes  ddelesnoftri  reôiùs  invenerint,  excepta  quod  de  ConduRro  cil  ad 
partem  orientis  trans  Vrtam  8c  Abbatias  Pnimiam  8c  Stabolau  cum  omnibus  villis 
faomtnicaiis  8c  Vafallorum. 

Et  bxc  cR  portioquam  Carolus  deeodem  regno  fîbi  accepit;  Lugdunum,  Velbn- 
tium,  Vicnnam,Tungris,TuUum.Viridunum,Camcracum,  Vivarias,  Vceiia,Mon- 
tem*fàlconis,  S.  Michaclis,Culdini  monaRcrium,  S.  Marix  in  Bifontione,  $.  Martini 
in  codem  loco,S.  Hajgendi,S.  Marcelli,$.Laurcntij>  Leudcnlî,  Sennonem,  Abbatiam 
Mellam , Melbarium , Laubias,  S.  Gaugerici , S.  Saluij , Crifpinio  FoiTas,  Marilias , 
Hunulcurt , S.  Servati],  Malinas,  Ledi , Suniacum,  Antonium,  Condatum,  Merrebec- 
chi,Ticlivinium,  Luitofa,  Calmontis,  S.  Marix  in  Deonant  ,£cha>  Andana.  WaRoi, 
Altum-montcm,  Comitatum  Texandnxm,  tu  Brachbanto  Comitatus  fudtujr.  Caméra- 
cenumtHanoium,  Lomenfem,  inHasbamoComitatusquatuor,  MafaufuperiorÿdeiRa 
parte  Moræ,Mafau  fubteriorquantum  de  iRa parce cR,Liugas  quod  de  lut  parte  Mo- 
IxeRfSc  pertinetad  Vcrarum,Scarponnenre,Viridun^e,Dulminfe,Ark>D,Vaurenle 
comitatusduo,MormiQR,CaRTicium,CondruR,deAiducnna,dcut  Rumen  Vrra 
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furgit  inter  Biflanc  & T iimhas  • te  decurritcx  hac  Çaite  in  Mofam  y & ficut  reâl  vil 
pergit  in  Bcdenfi  recundumquodMi{r!no(lrireâitMinvooennc>TuUenre>aliudO* 
dornenfe  quod  Tetmanis  habuic  » Barrenfe  , Çoneqfc  > Salmoringum  » Lugdu* 
nenfe,  Vicnnenfe,  Vivarias,  VcetiumdeFniiatertiampartem. 

Extrait  des  Croniques  de  Frodoard. 

SUrtan  pjp.  Gislebertus*  Dux  Lotbanenfium  tnmsRhenum  profcân<prx« 
datum,  Saxonibusfe»  dumrevertitur»  io(cqucmibus|  tn  Rhenum  lèrtur  did* 
lui(recumequo{  ibiquevtenecatusundaniin^ftearcpchrinon  potuitiUtfêrcur. 
(^idam  tamen  ferunt  quod  à pifeatoribus  fit  repeitus  & humacui  % atque  propter  fpo- 
liorum  ipfiusornamentacelatus.  LuduicusRexmFcgnumLotbanôiferugrcfiusrc- 
liâarn  GisLiBERTt  Gerbergam ducic  uxorcm,  Ottonisrcilicet  Régis fororem. 

Sur  tan  940.  Otto  RexHcnncofrairifuoreffnuniLochanenfccominittity  &c. 
Sut  tan  Otto  Dux  Lotharienfiumvita<£ce{1ic>  &c. 

Sur  tan  Rex  igitur  Conrardum  à Ducatu  Lotharienfium  remover^  &C. 
Wiefredus  Colonienfis  Antif^s  defungituri  & Bruno  frater  Regis  Oitonbinibi 
Pontifex  ordinatur  ; cui  etiam  Rex  Octoregnum  Lotharienic  committit. 

Sur  tan  Lotharienres  àBrunone  DucedeTciieum»  ruadentequodamlmmo- 
ne,  6cc.  quibus  pofieà  rcvocatis,  Fredcricum  quendam  Comitem  eis  vice  Tua  prxfecit. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigisbert  Moine  à Gcmblous. 

SUrVan  P17.  PoftmortcmKaroli Régis, nolentibusLotharingjUHenrico  Régi 
fubefie , quidam  Lotharingus  nomine  Chrifiianus  y fimulat à mhrmitate,  Gislb* 
BBRTUM  Ducemà  fedolocvocatumcepityRegique  mifit,  ut  per  eum  Lotha* 
ringiamfibirubijcercc:atRcxinrpcctàinduAriâ  & potenciâ  Gislebbrti  y fiUam 
fuam  Gerbergam  ci  defpondet  V &eum  iterum  Lotharingia:  pratfccit«  &c. 

Lt  mcfme  eH  rapporté  par  fVitticHnins. 

Sur  Tan  94^ . Uxorem Gisleberti  Gerbergam,  fororem  fizilicec  Ottonis  Im* 
peratoris,  Luduicus Rex duxit uxorem , filiamvcTbGisLKBF.RTineptemruamlnv 
peratorBertaldo  Duci  Raioariorum  ddpondet  ; Ducatuseius  Ottonioatur. 

Sur  tan  Otto  Dux  Lotharienuumobijt:Conrardusgener  Regis  fuccedit»  • 

&c.  » ■ 

Sur  tan  9^y.  Bruno  Archiepifeopus,  &Ducatum  LoiharienGum  pofi  Çonnir- 
dumadeptus,  cxnobiumS.  PanthalconisColoniæ  conibuxit. 

Sur  Tan  977.  Ducatus  I,otharingia:daturKarolo  fnuri  Lotharij  Régis  Franco- 
rum , multis  infiipcrcondudo  beneficijs,  ut&  ipfeab  tnfolentijsdefilUt , tic  fratris  fui 
Lotharij  motibus  obfifiat. 

Sur  tan  p8o.  Otto  lmp.  Sc  Lotharius  Rex  convenientes  füpcr  Charum  fiuvium^ 
padficantur,datisinviccnifacramentiSy&Kex  Lochariusi  oiharingiamabiurat. 

Surtan9%j^.  Dcodcricus  MctenriumKpircopusobi|tjEpifcopatum  Mctenfcm 
Tufeepit  Adelbero  vir  fimfhjs  Sc  nobilis , filius  Fredcrici  Ducis. 

Sur  tan  987.  Luduico  Francomm  Kege  monuo, Francis rcgnumtraniFeirevo* 
lentibusadKjirolumDucemfratremLothanjRegiSfdumilIc  rem  adeonfiitum  dif- 
fert»  rem Fnncoremufurpat  Hugo I filius HugonisParifienfis ex  Hathuide  forore 
primi  Ottonis  Impcratoris,  &c. 

Sur  tan  99 1 . l^rolus  Dux  moritur,  Otto  filius  eius  fuccedic  ci  in  Ducatu  Lotha* 
rienfium. 

Sur  tan  xoof . Mortuo  Ottone  Duce,  Ducatus  Rotharingis  datur  Comiti  Gode* 
frido,  filioCo^fridi  Ardennenfis. 

I Surtan  IG09.  HenricusMctimutbemobfidetpropterDeodericumfiatre uxorit 
fuz  contra (êrebellantem, qui  Epifcopatumipfiusurbis  uTurpaverat  ; Dux  enim  Mo- 
lêllanorum  Deodericus  poft  fratrem  fiium  Aloeroncm  dtto  kpifeopatu  Mctenfiuin 
fiUoruoadhacpucro.tutoremeirubftituittpfiim  Deodericum»  qui  pucro  urbeex^ 
clufo,  &EpircopatuufurpRto*  ipfum  etiam  Deodericum  Ducembelloccpit. 

Sur  tan  toi 9.  GodcfnausDux^impetratâFrelonibusablmpcratoretotiusimul^ 
tsdæ  inmunitate , i captiviute  (blvicur , &non  multo  poft  (feibeet  amw  xoa  }.)  mo* 
rieur:  &atamôeiusGotbdoinI>ucatufubiUniitur.  Sur 
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Sur  fa»  IOJ4.  Frederico  Morellanorum  Dace  mottuo,  quia  mares  filios  non 
habebac  quibus  ducatus  competeret , Gothcio  Dux  impctrato  ab  Impcratore 
etiam  Mofellanomm  ducatu  in  Lotharingia  potentius  principatur. 

Kfmârif  Sur  Fan  1044.  Gotbelo  Dux  obijt,cuius  filius  Godetndus,  dum  ci  ducanif 
ma.  Mofcllanorumdenegaturi  altero  Ducatu  rcpudiacoconcra  Imperatorem  rebellât. 
Sur  tan  1 048.  Af^tus , qui  ducatum  MofeUanorum  Godctrido  negaium  fuTce- 
pcrat , à Godcfndo  perimitur  : Ducatum  eiua  Geiaidus  de  AUktia  > alterum  veto 
ducatum  Frcdericuiobtinct. 

Sur  tan  lOff.BalduinusFlandrenGscumGodefrido.Avtmculum  fuumFrede- 
ricum  Ducera  infra  Andorerpum  obfidct.  fcd  concurrentibus  Lot  haringis  ab  oppu* 
gnationedclillit. 

Snr  tanio6f.  Frederico  Duce,  mortuo,  Godefridus  ducatum  recipit. 

Snrtan  1070.  GerardusDuxMorelIanorummoritur.  Moritur  etiam  Dux  Go* 
defridus.Gerardofiliusejus  DeodcricuSiGodefrido  fuccedit  iiliui  cjus  Godefiridus 
GimboTus,etlîcurporecxiguus,  umenanimoeximius.  ) 

Extraift  des  Croniqucs  d’AIbcric. 

Sur  tan  lotfo.Robertusautem  FrifoGertrudem  frifonum  ComitilTam  dultitVxo» 
icmreliâam  videlicetComitis  Florentij  matrem  comités  Theodorici  8c  genuit 
ex  ea  comitem  Robertum  qui  in  cxpeditione  Iherofolimitana  memoratur  8c 
duas  fororeseius,  Adalam matrem comitis  Karoli8cGertrudemducilIàmdcNan* 
ceio  que  pepericducem  Simoncm  8c  Theodoricum  nobilem  Flandriarum  comitem- 
8c  principem. 

Snrtan  1070.  Gctardus  de  Alfacia  Duc  Morellanorum,  moriturhoc  anno  cui 
fuccedit  Theodoricus  filiusehis,  tcc. 

j'w/'M  I lad.  ApudTulIumpollËpifcopumRichuinum  fuit  Epifcopus  Hen- 
ricusfratcrDucisSimonisde  Nanceyo  8ciiUusl*heodoriciqui  pottOL  fuit  cornes 
Flandrcnfta 

Extraift  des  Croniques  de  Herman  Contraft. 

S«r  tan  1044-  GoziloDux  Lotharingorum  moriens  Gozcloni  filioi  quamuis 
ignavo , Ducatum  fuum  aRege  Henrico  piomifTum  relinquere  dirpofuit. 

Snr  tan  1046.  Henricus  pentecoftcnt  Aquilgranique  fàciens.Godefrido  Duci 
ècuftodiarelaxatOjGbique  procèdent!  terratenusprodrato,  ducatum  fuum  mifer- 
tus  reddidit.  Fredericus  frater  Henrici  Ducis  Baoariæ , Duc  Lotharingorum  pro 
Codefridi  fratre  ignauo  Gozilone  conftituitur.  ' 

Snr  tan\oa,y.  Godefridus  inter  aliaqux  contra  Regem  geflit,  Virdunenfem’, 
eivitatem  dolo  captam.incendit  8c  evenit;  cuius  ducatum  Adelbeno  cuidam 
Rcx  tradic. 

Elxtraiél  du  Continuateur  de  Reginon. 

Snr  tan  pd4.  Nam  unta  cxetcitüm  eiusf  /cilicct  Ottanis  Imf.  ) peltisfc  mortalitas 
invaGt  8cc.  ex  quapelliicntiaobierunt  Henricus  ArchiepilcoputTrcrireaGs, 
Gerricus  Abbai  WirtsburgenGs  ,&  Godefridus  Dux LotbarienGi. 

Extraift  de  la  Vie  de  S.  AJeyde  première  Abbeflè  de  Vileke. 

PAtrem habuit Mcgengorem  illuGreni  Comitem,  qui Giotempore  magnus  in*' 
ter  Principe  8cperquamcelebrishabebatur:  materGerbirgadiâaeft,  non  mi* 
nus  generis  nobilitate  inGgnistquippe  Glia  Ducis  Godcrridi  eâ  tempeftate  mag- 
ni  8c  incomparabilisviri. Habuit vcroGcrbirga quatuor  fiatrcs  inter  proceces  eius 
temporis  prellantiGimos,  cquibus  Godefridus  Dux  eiufdcm  cum  pâtre  nominis  8c 
dignitaiisobijtabfqueconiuge  8c  libcris,  Secundus  Attavui  fiiit  Henrici,  nuper 
dcfunâilmpcratorjs,  8cc. 
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Ejttraicl  des  Croniques  de  Guillaume  de  Nangis. 

S l/c/’(i*p7<5.Iint>eratorpiirvipendens relata,  tccupiens  inter  iprumtc  Regem 
Franciæ , confobrinumruum.  Amorem  continuari,  ducatum  Lothaiingiæ  dédit  < 

Karolo  fratri  Lotharij. 

Sur  Fait  p8/.  LuduicusRexFrancorumfincheredemoritar.ScapudCompcn. 
dium  inEccleliaSS.MartyrumComeliJ  ScCipriani  fcpclitur;  tune  Francis  re- 
enum  transferre  volentibus  ad  patruum  eius  Karolum  Ducem  Lotharingie , firatrem 
l^tbarij  Regis,  duœille  rem  ad  confilinnidifrcrt  Scaccipcre  regnum  tardât,  re> 
gnum  Francorum  capit  Hugo  Capucij  Cornes  Paridenlis. 

Extraiil  des  Croniques  de  Chambray  par  Balderic. 

Livre  1 chafl  oo.Quare  Comités  Godefiridus  videlicet  quodignitate  momm  alter 
illullrior,alter  non  erat  conQUo  pnc(hntior,AmuI(us  quoque  admodum  foUci- 
tati  Karolum  Ducem  RegisLotharüfratremtjuemOttoImperatormultisbe- 
nefici  js  conduâum,ut  fiaierms  motibus  lecum  fortior  renderet,citcriori  Lotharin- 
gixTubreprcfecerat;  huncinquamcoUatoutrinqueconClioadorfî  monuerunt,8cc. 

Uvn  3 chap  y.  Eodem  veto  tempore  defiinâi  Ducis  Ottonis  filij  Karoli , Gode- 
ftidus  antediâus  interceiTionc  Gerardi  Epircopi,&  obtentu  maiorum  fidelium  Im- 
peratorisadeptut  eildignitatem,  &c. 

Elxtraifl  de  la  Cronique  d’Albcricmoine  a Trois-fontaines. 

SUr  Fax  lOop.MortuoduceOttonelilioDucisKaroli,  Ducatus  LothoringiaS 
daturab  ImperatoreComiti  Godefndo  Virdunenlï , filioGodefridi  Ardcnnen- 
fis.  Huius  Godebidi  Atdennenlis  fiiit  uxor  Mechtildis  ComitilTa  Saxonia;,  qua; 
peperit  ci  Epifeopum  Virdunenfem  Alberoocm,  Comitem  Fridericum  S.  Vitoni 
monacbum,ComitemdeDaburgHermannum(cuiusfilius  Cregorius  Leodienfis  ' 

Archidiaconus  ) &duos  Duces  Profapia  inclytos,Godefridum  iftum  & Gozelonem.  j 

SurFan  1070.  Morituretiam  Dux  Bullonij  Godefndus  magnus  qui  diâuseft 
barbatus&apudVirdunumrequieTcitcuilucceintfiliuseius  Godefridus  Gibbofus 
ctli  corpore  exiguus  tamen  animoeximus. 

Sur  Fan  io6p . Frederico  Duce  mottuo.Godefiidus  ducatum  fuum  redpit. 

Extrait  des  Croniques  de  Lambert  de  Schafnaburg. 

SUrFan  toy€.  HenricusIV.  ImperatorVltraieâiexiftens  Ducatum  Lotharin- 
gixinferiorisfilio(uoConrardo,Marcamvero  Antverpienfem  Godefrido  Bul- 
loniotGozilonis Ducis  nepoti  Euftachij  Comitis  fîliodmpigro  & ad  rem  milita* 
rem  acerrimo  adolefcenti  tradidit. 

Elxtraift  des  Croniques  de  Sigisbert  de  Gemblous.  i 

S«rri<»io8p.  Godefrido GodefridiGibbolî  ex Ibrore nepoti,  tandemdaturdu-  j 

catus  Lotharingiæ. 

SurFan  1100.  Godefridus  Dux  LotharienCum  & Princeps  Hierofolymitano-  : 

rum  moritur.  , | 

SurFan  i loi.HenricusImp. Henricum  LemburgenfemadverfanternCbidebel- 
lat&ezpugnatiseiusCaftellisieum  addeditionem  cogit.  Sed  Imperatorci  multa 
umma  gratiam  fuam  ledimcnti , etiam  ducatum  Lotharingiæ  donat. 
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Extraift  de  la  Cipnique  de  r.\bbaije  de  S.  Bavon  de  Rand , aux 
Preuves  de  l’hiftoire  de  la  maiibn  de  Guines  par  André  du 
Chdhe. 

ANno  DCCCC  XLI.  pro  pnecedentium  ampliori  declaratione  fciendunij 
quodOtcoImperatordc  Scatdifbfltcoancc  pootetn  S.  tacobi  ufque  in  mare 
excenfum  à nomine  fuo  omnem  pagum  Ottingham  vocavic , quo  regni 
Francorum  8c  Impcrij  Orientaljum  fines  determinavit.  Ame  Ottonem  CaffcU 
lum  quod  ad  ripas  Legiœ  ficum  eft.  non  Regis  Franciz  non  Comices  Flandriæ. 
lëd  Imperatores  in  libéra  S.  Bavonis  polTefiione  propter  diviOonem  regni  8c  Im- 
perij  Sucuerunc,  de  quo  cenfum  quinque  fotidorum  S.  Bavoni  longo  rempote 
Comices  folverunt.  Huic  Caftello  non  Caftellani , fed  Comices  prxfuerunt  j 
quibus  (luatuor  Villse  cum  appenditijs  fuis  . Tcilicet  HaTnethe»  Bocholt , Ax- 
la>  Huifta  cum  cota  Wafia  (ubjeâx  fuerunt. 

Extrait  d’une  ancienne  Cronique  des  Comtes  de  Flandres  aux' 
Preuves  de  l’hifloire  de  Guines  par  André  du  Chelhe. 

ISce  Balduinus  Infulenfis  apud  Audonarde  Cadellum  conftituit , par  quod,' 
everfo  apud  Eenam  Caftello  > Brachbantum  parvum  ufque  fluvium 
de  regno  Locharienfi  fibi  ufurpavit.  Scaldus  namque  fluvius  a fonte  fuo 
ufque  ad  mare  decetnic  regnum  Lotharieidê  à Comitatu  Flandiiae  qui  eft  de 
regno  Franciæ , 8cc. 
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Du  Livre  Deuxieme. 

GISLEBERT  COMTE  DE  BRABANT  MANSUARIE 
D*ARNAU,  &c. 

Eixtraift  des  Annales  de  l’Abbaye  de.Fulden  mis  en  lumière 
par  Pierre  Pithou  dont  l’auteur  n’eft  nommé. 

Sur  fan  849.  Gisalbertos Valâllos Karli filiam Hlutharij Imperatoris n< 
puit , & in  Aquiuniam  profcâus'in  con  jugem  accepit. 

Snr  fan  847.  Hluduiciu  tamen  Hlutharium  Sc  IGirlum  ita  ut  voluit  paciücan! 
non  potuit,renuente  Hluchario  propcer  injuriam  fibi  à Gisbeico  vaCdlo  Karli  in 
raptu6Iixfuæ  iâébun. 

Snr  fan  848.Legatosruosadftacrcm  Hrani  Hlutharium  inTheotonis  villa  placi- 
tumhabentemproG  i an  abee ToiquicodemannoadhdcmeiusvcncratFecoD- 
ciUationia  gratiâ  direzit. 

Extraid  de  l’Hilloire  de  Nithard. 

MAndaverantetiamhoc  avunculiciut  ScGislebertus  Combs  M A^^- 
s u a r i o r v ,m  li  in  iUis  partibus  ijllêt  ad  ilium  fc  una  cum  cacria  ciTe  ven- 
turot. 

Extraid  de  la  Notice  des  Eglifes,d’ Aubert  le  Mire , chap  31. 

EGoinDeinomineAnsfridusgntià  D«i  Cornes  donopor  hoc  tellamcntum  ad 
S.  Dci  matyrcm  Nazariumquidquid  habco  propriccatis  in  pagno  D A r n a u 
in  marca  rel  villa  Sodoia  quæ  lica  eft  ruper  nuvium  Geldiun  in  comiutu  G i a- 
1.EBERT1,  Scc.  Aâum  DCCCLXII. 

RAGINIER  DUC  ET  COMTE  DEBRABANTDE 
HASBAING  HAYNA.UT,  &c. 

Extraid  ’de  l’Hiftoire  des  JDucs  des  Normans  eferipte  par  Dudo  Do- 
yen de  S.  Quintin  envers  l’an  995-. 

AUdientes  autem  Walgrenlcs,  quèd  gens  Barbara,  tempcllatemaris  fêrociter 
quairataduislitcoribuscirctadveâa,congregatâmuIticudine  pagenfium  Rol- 
lonem  ducem  tempelluofo  mari  vix  ereptum  inrperatè  alTahcrunt  qui  folito 
more  concitua  contra  illos  debcllando  perrexie  atque  plures  eorum  nece  proftratos 
orco.tranrmiCtireiiduorqueilIorum  aut  fugavk  aut  cepit.Cumqucdiutillimc  moru- 
lans  Walgras  depopularetireminifcena  ATftenusRex  Anglorum  Chrillianillimus , 
omnium  Regum  probibatc  præcellcntiilimus.amicitæ  qui  fe  & RoHonem  colliga- 
rat  in  feedera  rempitema,duodccim  naveafrumento,vino  atque lardooneracaa , quin 
ctiam  totidem  armato  milite  repletas  Duci  pneceUb  tranrmifit  inWalgraa.His  Rolo 
donislætuslegatoamuneribuspermaximisditatoscum  gratiarum  auione  ad  Kc- 
gemrcmilitilequepereosfamulaturumRegi  mandavit.  ÆilimanteaautemWal- 
grenfes  proptcrdejmttati  frumenti  copiam  omni  tempore  Rollonem  W aigris  mo- 
ratutum'iconvocaverunt  RACNERUMLoNCi-cot.Li>HAaBACBNSEM 
& H A Y H ADCENSE  M DvCBM,  & Radobodum  Frilix  regionia  princi- 
pem  : fie  conglobato  exercitu  aliorum  pagorum  invaferunt  Rollonem,  qui  C- 
cut  fepius  adltellum  indubitanter  perrexit  fc  moka  millia  illorum  occidit  ae- 
quo Racinervm  LoNct>cc^i.i.i  fie  Radebodum  Frifonem  ad  fua  cadra 
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lugtvit  : dcir>dc  toum  terratn  Walgrorum  dcvadavic  atquc  incendio  concrc- 
inavit.Pollhinc  huius  rei  caufTa  indignatus  Frifoncs  celeritcr  impetivic  tcrramque 
illonim  devaftare  ccpit.Tunc  Frilbnci  multorum  congeriem  populorum  concitè 
coaceruantestfibique  mulcicudinem  plcbium  înconBnio  Frifîæ commorantium ac- 
cumulantes tFluvioAlmcræcommorantema^inibus  multis  prxparatis  accclcrati 
incurdoneconanturinvadere  Rollonem. Rolïo  vero,&quicumeoerant,gcnuâexo 
armonimque  inenicntc  horrorcrcutorumtegfninccoopcTtus,ftrift*quc  acici  mu- 
cronibus  chorulcis  complicadtcxpeâabanc  tnitium  ccrcaminU.  Frifoncs ei^o  paruif* 
fimameiTeputantcsmulticudincmyiHud  inierunt  bellum  (ibi  non  profuturumi  Dact 
vcrocxilientcSjin  illos  irruentcs  »urquc  ad  intemccioncm  proftravcnint  ipluréfque 
PrincipeaccperunCt  innunicrabilemquc  manum  ad  navcs  ouxenint.  Frifoncs  igitur 
refidui  diffidentes  fui , cxhinc  cributari j cffeâi  funt»  RolMnis  præceptis  per  omnia 
obcdientcs.  Congcdo  & cxaggerato  atquc  daco  Frifîæ  tributo  illico  librat  in  alcum 
carbaTa  navibus  daca,vertitque  proras  aaRAGNsRi  Paolixi-ivgvli  ter- 
ras,ulciTci  fe  cupicns  de  ipfo  qui  aflTuic  Walgris,  cum  Frifonibus  iam  prodratis  in 
przlio,  pererrato  ponto  intrat  Scaldi  alveum.cis  citraque  terram  depopulansfuper 
Longi-colli  Raginervm,  venit  ad  quandam  Abbatiam  di^am  nomine 
Condacum.  Raginbrvs  vero  muka  pndia  contra  cum  fccic , fed  ex  omnibus 
Rollo  viâor  potens  extitit.(Dcvadabatur  terra  utriufque  eXercituimala  perpcHa.) 
Prævalida  famés  cxorituriquia  terra  aratro  non  feinditur,  vulgus  penunâ  afHigi- 
tur,famebcllirque  atieritur  : Diffidunt  Tivere  cunâi  falute  vi&s  privati.Q^dam 
igitur  die  Ra  GiNERO  loco  inddiarum  clam  commorantc,fupcr  Dacos  cunien- 
te  imiere , Daci  eum  hinc  inde  congredl  vallaverunt,eumqne  nimium  debellantem 
manciparunty  vin^mque  ad  Rollonem  duxenint.  Ipfa  namque  die  Ragincridæ, 
Daconim  ut  capcrenc  aliquos,  latebris  commorantes  invaferunt  duodecim  milites 
prxcipuos  Kollonis,  6c  condanti  virtutc  ceperunt.  Tune  uxor  R a g i n e r i Hens 
&ejulans,fupereo  convocatis  Principibus  fuis  midtad  Rollorum^ut  pro  duodecim 
Comitibus  captis  redderet  fibi  fuum  Scniorcm.  lUicà  Rollo  Tufeeptà  légatione  re- 
inifit  ad  cam,diccns  : Non  reddetur  tibi  R a g t k b r v s, fed  decoltabicur,ni(î  red- 
dideris  priùs  meos  Comités  : nid  infiiper  dederis  qutdquid  auri  ed  6c  argent!  fui  du-' 
caminis  cum  juramento  Chridianx  religionis;  quinetiam  tributum  idius  regionîs. 
Mox  conjunx  R a g t K e r i lugubri  Icgatione  adli£l:a  » Comités  captos  Rolloni 
rcminc,aurumquc6cargentumquod  ufquam  invenire  potuit;  quin-étiaro  quoderat 
facris  altaribus  conceflum  t pariterque  vcÛigal  illius  aucaminis,  cum  jurejurando 
qu6d  plus  metaUi  nonhaberccnecexigerc  poflèt/upplicibus  verbis6c  aeprecatiris 
midt  ad  Rollonem, ut  redderet  fibi  fuum  virum.  Ipfe  aucem  motus  pietate  vocibufque 
dipplicitcr  prccantium,ad  fe  fccir  venire  LongicolliRagin  e r vm,  ver- 
bifque  pacideis  affatur  eum  : RaginereDvx  milesqvbaspbrime 

ReGVMQ^VE  ET  D VCVM  ATQVE  COMITVM  SVPERBO  SATVS  SAN* 
G V I N E , quid  tibi  feceram  olim  iniurix  quèd  prxliatus  es  cum  Walgris  6c  Fri- 
fontbus  contra  me  ? d fævire  modo  voles, armorum  fpicula  défunt  6c  fatellites  t d 
velis  à nobis  fugâ  labi , compedibus  incricarus  non  potes  evadere:  calionem  deue 
Frifonibus  tibi  reddidi  pro  malis  qux  mihi  dne  re  intulidi  : uxor  tua  6c  Princi- 
pes tui  quidquid  auri  6c  argent!  recupccare  pocucrunt  , pro  te  miferunt  mihi  ; 
dimidium  exagerati  munens  reddam  tibi,  reque  tux  remittam  uxori.  Hinc  man- 
fuefeens  rcquicfcc  6c  nullatenus  dt  difeordia,  fed  fempitema  inter  me  6c  te  pax 
6c  amicitia.  His  di^is  Ragi  ner  i crura  folvuntur  compedibus  , dacimque 
Rollo  foederatum  muneribufque 6c  donisprxmaximis  ditatum,qain  etiam  feddicâ 
nedictate Icgatonim  muncnim,ad  uxorem  fuamixtum  remidtRAGtNERVMi6cc. 

Guillaume  moine  à Gemiegesen  fon  Hiftcire  delNormans  eferipte  du  temps  dediée  à 
ff^llaume  premier  Roi  i'jlngleterre  Duc  de  Ncrmandie  envers  Tanw  ^7.  rapporte 

tout  ee  que  dejfus , avec  les  mefmes  parolles  tirées  des  eferipts  de  Dudon  fufdiS» 


Extrait  des  Donation  Bdgiques  d’ Aubert  le  Mire* 
livre  2..  chap.  14. 

ZUendeboldusdivinâlargienteclcmentiâRex,  6cc.  Noveric  omnium  fideliuot 
præfcntia,'  qualiter  genicor  noder  Amulphus  Trevirend  fedi  ad  S.  Petrumt 
quandam  Abbatiam  contradidit,  ubi  Ratbbodus  Archiepifeopus  edevide- 
tur  • quam  podquam  ad  nos  regai  fublimicas  pervenit  ob  düicntiuin  ora  qui  prx- 
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fiitum  Ej^copum  hoc  velk  n»ri»verant  injuftè,  Raginario  in  precarim 
conceflimus:  quo  ita  gefto)  pkcitum  generale  noftnim  Aquirgrani  fieri  Ibtui- 
imiSi  illoc  memoratus  Archiep.  R.athbodus  ad  noltram  rtclamavit  dominationem» 
quèd  iam  diâa  Ahbatia  de  prâefiita  fede , illo  ncTciencc,  injufté  fuidêt  adempea, 
quod  nos  ciTCBmcogiiantes  ipfam  Abbatiam  antediftæ  fediTrevironfi  reddidimus, 
qua:  eft  in  Page  Maicland  vocabulo  Trajeâ»  , quœ  in  beat!  confeflôris  honore 
confêcrata  eft  Senratij , &c.  Signum  Zûendiboldi  gloriofiflioii  Regis  Walterua 
Notarius  ad  vicera  Rutgeri  Areniepifeopi  Archiqoe-capellani  recognovi.  Data 
ni.  khn  Mai) , ipfa  die  Feftivitatis  S.  Setvutij , anno  Incamationia  Dominiese. 
DCCC.  XCVIII.  indiftione  primi}  anno  rero  Regis  pijlTuni  qoano  aâuni 
Aqudgnni  palatio>  inveftituin  veto  in  ipfo  Traieâo. 

Zuendeboldua  divin!  pncordinationcRex,  Sic.  Noverit  omnhitn  fiJelmm  no- 
titia,  qualiter  de  Abbatia  S.  Servatij  Trajeôenfi  nsonafterq  in  pago  Hasbanicniî 
joxta  Mofam  6c  in  comicacu  Mafeland  > qnam  genitor  nofter  Amutpbas  ad  ec- 
clelîam  B.  Pétri  Treverica:  fedis  tradiderat,Rathbodns  ejuidem  Ecclefi*  Archie- 
pifeopus  in  generali  placito  noftro  querelolis  precibns  proclamavit , plangens  ram 
aRaoENARio  fub  obtentu  precarisc  contra  libitum  fuum  fiiorumquc  lîdclium 
ufurpatam  : nos  verb  ipfam  Abbatiam  mcmorattc  Eccleliz  rcddidimui , Scc.  data 
ut  ftiprà. 

EjttraiA  de  IHifloire  de  Rheginon  Abbé  de  Prume  continuée 
jufques  en  lan  907. 

SUr  fan  8^8,  Suendibolch  Racinariom  DncEMifibi  fideliftimum  8c 
unicum  conCliarium , nefeio  cuius  inftinftu  à fe  repulit  atque  hereditatibus, 
quas  in  fuo  regno  habebat,  interdiftis,  eum  extra  regnum  intra  quatuorde- 
cim  dies  Tecedere  jullit.  Ille  lîbi  adjunAo  Odacro  Comité  & quibufdam  alijs  cum 
mulietibus , parvulis  8t  omni  fapclleftile , in  quendam  tutillimum  locum , qui 
,Durftt  dicitur,  intravit.ibiqué  fe  communuit.  Quod  cum  Rex  cognoviflet , coa- 
'' dunato  excercitu  caftrum  expugnare  conatus  efti  fed  minime  prxvaluit  propter 
paludet  8c  multipliées  reftifiones  quas  in  prxdiâo  loco  Mofa  fluvius  facit.  Rege 
ab  oblïdione  recedente,  pracfàti  Comités  Carolumadeunt8c  cum  cum  exercitu  in 
itgnum  Lotharingix  introdneunt.  Sundibol  cum  paucis  fügi  dilabitur  : Carolux 
le&o  itineie  Aquas  veniti  deinde  Neumagum  permit , 8cc. 

Extraift  des  Donations  Belgiqucs  livre  i.  chap.  19. 


INnomine  Sanftx  8c  individux  Trinitatis  Gers  erg  a divin!  difpenfante 
clementià  buaiiles  Francorum  Regina.  Ciimoranis  San^  Ecclelîa.&c.quocir- 
ca  iidelium  præfcntium  univerlttati  limul  & fecuturorum  notum  fit  pofteritati, 
quoniam  locum  S.  Remigij  magnifie!  Doâoris , Francorum  Apoftoli , admodunt 

gudentesftUciterprofperari,ac  multiplici bonorum  copia  fortunatum haberi , fo- 
initer  delcgantes  pet  manus  fidelis  Advocati  noftri  Comitis  Amulfi  légitima  vef- 
timracum  confilio , pietate  quoque  ac  benigno  aflenfu  domini  Ottonislmpcrato- 
ris  Augufti  jtradimus  S.  Rcmigio  quoddam  juris  noftri  prædium  in  alodo  iin ho- 
nore S.  Pétri  confecratum , vocabulo  Marfnam , incomitatu  Mafaugo,cum  omnibus 
ad  ipfum  prædium  pertinemibus,  ideft,  Clumam  8c  Littam  cum  appcnditiis  fuis, 
Hertram  Sc  Angeleduram  cum  appenditijs  fuis  , fuperadditisetiam  rebus  alijsqux- 
cumque 'ex  ipfo  fifeo  in  jus  dominicum  ïamolim  devenerant;  aftantibus  eüam, 
Jmo  collaudantibus  atque  confirmantibus  Gerardo  Tullenfi  Epifeopo  arque  Comi- 
tibus  Emmone  & Ansfrido,  nonnullis  quoque  alijs  nobilibus  virisj  fidentesuü- 
que  tanti  patris  8c  patroni  noftri  plurimum  meritis  adiuvari  .totumque  hoc  agen- 
tes pro  falute  vidclicccnoftn,8crcntediorenioris noftri  piæ memoriæ  Gislebekti 
fuiqueparentum,pacrisfcilicet8cmatrisRACENBRi  & Albrade.c!  fcilicct rati- 
one,  8cc.  ipfum  autem  alodum  fisb  omni  rcrum  iatcgritace  légitima  exterminaci- 
one  conftat,  babens  manfos  LXXXII  cum  terris  videlicet  cultii  8c  incultis, 
filvis,  pratis,  vineis  8c  pafeuis,  campis,  molcndinis,  aquis,  aquanmi  que  de- 
curfibus,  exitibos  8cr^eftibus,  8cc.  Aâum  quarto Idus  Fi^ruarij.annolnear- 
sutionis  Dominiex  DOCCC.  LXVII.  in  prxnto  comitatu  in  villa  qiue  dicitur 
Haâa,  anno  XXXII.  cegnaote  domino  Ottone  inclyto  Imperatoie  ac  Cæfare 
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Augufto»  filio  quoque  ejus  æquivoco  régnante  anno  fêptinio.  Sigmim  dominæ 
Gerbergx  gloriofæ  Reginx  qux  aufhdritatis  manu  hdc  Icriptum  quod 

fieri  jumt  dignanter  corroboravic  & alijs  confîrmarc  mandavicfcnptumS.luvenis 
magnx  indoïwCaroU.  S.  Amulfi  emnkis»  qui  vice Domin* Regtnæ  hanc  tradi-: 
tiooemfccit.S.Ëmmonis  comit».  S.Ansfridi  ccHnitis»  Uc. 

Ejstrait  d’un  Fragment  d’Hiftoire  ancienne  mis  au  jour  par 
' Pierre  Pithou. 

HAc  tempeftate  Reftntrus  vir  nobilis  partium  CaroH  fidiflimus  tutor  finem 
vitæ  acccpic  ; cuiiu  excquijs  Carolus  imcrfûit.  Hiiwc  penâis  Gifthrieà\is 
ütio  iam  adulto  paternum  honorcm  coram  Principibas,  qui  confluxertnc  > 
bberaliiTimccontulic,  &c. 

GISLEBERT  I.  DUC  DE  LOTHIERAINE 
OU  LORRAINE. 

Estraift  des  donations  Belgiques  D.  Aubert  le  Mire, 
livre  2.  chap.  ip. 

CArolus  divin!  propitianteclementiiRex  Francormn,  8fc.  Noveritcmniiiim 
fidclium  indullria,  quoniam  virvenerabilisR.utgcnisTrevirenfiseccleGa;  Ar- 
chicpilcopuslxpc  plangcndo  a^t  Cel  Gcudincm  nollnm  ,dicena , quod  Abbatia 
S.  Servatiji  qux  cft  conftruâa  inTrajcâo incomitatuMafcland,  quamdcditper 
fuum  præceptum  (ïbi  commilTx  TrevirenC  eedefix  Amulphus  Rex , fed  violent» 
Ratencri  eomitis  £ÿ JUij  tins  Gisherti  à prxdiéh  T revirenC  eeelefix  iam  oUm  eflet  injuf- 
céablata.  Ego  ad  cauOas  noftras  cius  proclamationcm  mittens  judicio  Scabinorum 
palatij  8c  aucHatione  Gdelium  omnium  nollroram  ipfaiti  Abbatiam  S.  Petro,  ia 
cuius  honore  eft  conftruâaTrevircnfis  eccIeCa,Sc  prxütoPraÆili  reddidimua.&c.Sc 
ut  hxc  notitia  firmior  habeatur,  figillo  noftri  palatij  éam  roborari  iulTîmuj.  Hxc 
funt  nomina  eorum  qui  pnclàtum  contulerunt  judicium  ; videlicet  Epilcoponun." 
wifridus,  Dado>  Kaubertus,  Abbo,  Stephanus;  fed  Sc  Comitum:  Maifridus, 
Sigardui,  Otto.  Fulbertus-,  Chriftianus,  Erkengerus,  tfembardus,  Hungenu, 
Eefridus,  Ermcnfndus,  VValterus,  item  Walterusneenon  Sc  Scabinorum , &c. 
Ratbodus  Notariua  prxcipiente  rege  Carolo  hanc  notitiam  fcriplît.  Data  Idibui 
lunij  indiflione  oâavâ, anno XXVÎI. régnante  rege  Carolo redintegtanté. XXII. 
Largiore  vero  hereditate  indepta  fepiimo.  Aâum  Herflal  palatio. 

Carolus  divinà  largiente  milericordi!  Rex  Francorum,  Scc.  Archiprxlblvcne, 
rabitis  Trevirenfîs  eeelefix  Rutgerus  noftrx  Screnitatis  culmcn  adiit.  conquerens 
quod  Abbatiam  quondam.  qux  elt  conllruûa  fuper  flumen  Mofam  in  loco 
Traiedo  nuncupato  ubi  requiefeit  corpus  S.  Servatij , Arnulfus  quondam  Rex 
deprecante  Rathbodo  prxdiftx  eeelefix  pridem  Areniepifetmo  oelegaverat  S. 
Petro  ad  cathedram  Trivirenfera,  &c.  Sed  irruentibus  diverfii  contrarietatibua 
à potellate  ejufdem  fedis  Rapurus  pridem  Cornes  eandem  Abbatiam  violenter 
fubtraxit,  Sc  reclamantediâo  Rathbodo  apud  regem  Zaïendeboldum  illam  red- 
dere  compullus  eft  S.  Petro.  Verùm  Zucndeboldo  perempto  iterum  à Ragnen 
pciuafa , Scc.  ac  poftillum  ab  élus  filio  GisitrSo  pan  violentià  haâenus  iKgatur 
redderc.  Cuins  petitionem  falutarem  cogaoTcentes,  fiiper  difitam  Abbatiam  mm 
in  comitatu  Hasbacenfi  ipfimet  prxlibato  Archiepircopo  redderc  imperamos.  S. 
Caroli  gloriofillimi  regis.  Gozelinus  Notariiu  ad  vieem  Rutlccri  Archiprarfuits 
rummiqueCancclIarijrccognovit.  Data  feptirao  Idus  lulu  indiâionc  oâava  anno 
XXV 11.  régnante  rege  Carolo  redintengrate  XXII.  Largiore  vero  hereditate 
indepta  fepttmo.  Aâum  ia  villa  Theodonis. 
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LAMBERT  I.  COMTE  DE  LOVAIN. 

Extriift  de  la  Notice  des  Eglifes  d'Aubert  le  Mire  chap.  f6. 

OTto  divinâ  favente  clcmentiâ  Rex  Lotharienfis  8c  Francigcnum,8cc. 

dam  vir  nobilia  Wibcrtus  nomine  his  temporibus  conllruxit  monafterium 
in  honore  fanâorum  Pétri  Apoftoli  8c  Exuperij  maityris  in  p igo  Damu- 
enfi  inproprietatc  hereditatis  fuæ  ) quæ  Gembloues  nuncupatur.  qui  adijc  prx- 
fentiam  noftcam  cum  Erluino  cjuTdcm  loci  Abbate  dclocum  ipTum  noilrætutelx 
fubmiGt  : quod  nos  gracancer  accepimus  ac  fîgilli  noftri  imprclTione  roboravimus. 
■Verùro  quia  fratribus  eiufdcm  loci  grave  onus  eflct  pnerenriamregisfcmpcradire, 
cumeleâiooe  ipGus  Wiberti  8c  Aboatis  dedimus  advocatiam  ipfius  Abbatix  iaia- 
iirtt  Cemti  htvatùmfi  vivra  font  £ÿ  iillicofo , qui  vice  noftri  adjutor  eorum  fit 
ac  defenfor. Illud  etiam  ftatuimus.uc  Cornes  Lovanicnfis  nuraquam  prxterunum 
fubadvocacum  habeac.  Porto  Tubadrocacus  in  villis  ad  Abbatiam  pertinentibus  nibil 
aliud  juris  habebic  nifi  per  fingulos  annos  de  unaquaquc  domo  denanum  unum , 
gallinam  unam,  avenx  Textarium  unum.  Aâa  func  hxcanno  DCCCC.  XLVIIl. 
indiâione  XII.  anni  impcrij  ooftri  XII.  in  oppido  Franconefort  mcnfe  lunio  in 
martyrio  Pétri  8c  Pauli. 

Extnid  de  l’Hifloire  des  Evêcjijes  de  Liege  publiée  par  Ican  de 
Cbappcauville. 

IN  nomine  S.  8c  Individux  Trinitatis.  Otto  divinâ  (àvente  clcmentiâ  Rex. 
Cunétis  fidelibus  noftris,  pcxlentibus  fcilicct  atque  iutuns  per  fcripti  huius 
prxtitulationem  manifeftari  volumus,  quia  adijt  Celfitudipcm  noftiam  vcnc- 
rabilis  8c  fidelitatis  noftrx  in  omnibus  exequutor  Notkerus  Tungrenflum  vcl 
Leodiccnfium  Epifcopus,  utei  vel  fucccIToribus  fuis  S.  Marix>  fancloqua  Lam- 
berto defcrvituris  comitatum  Hoycnlcm  , qui  in  iraltra  ditione  haâenus  crat  > 
quemque.^»j^V»r  Comts  iUuffris  vir,  qui  ilium  ad  præfcns  tenebat,  proDei  ho- 
nore 8c  prxdiftorum  Sanâorum  venerationc  ipfiufquc  Epifcopi  amore  reddide- 
rat>  peipetuo  habcndum  conccdercmus  ; 8c  quia  quod  rcliquum  crat  ditionis  , in 
moneta  fcilicet  8c  telonio  reliquifque  redicibus  munificentia Rcgum  vcl  Impcia- 
torum  prxdcceflbrum  noftrorum  ccclelïæS.  Marix  Lcodiovel  Hoyo  poficx  iam 
ccftcrat  8c  dileâiflima  mater  noftra  Tfacophania  Imperatrix  fiendum  petcbat.ra- 
tum  duximus  cius  fubrervire  petitioni  Igitur  fupcr . 8cc.  S;  hoc  ut  authoritatia 
noftrx  prxc^tum  8c  firmius  credatur  , 8c  diligcntiùs  ab  omnibus  obfcrvecur» 
manu  propriâ  firmavimus  8c  annuli  noftri  imnrenionc  fubtcrfignari  juftîmus.  Hil- 
baldus  Epifcopus  8c  Cancellarius  vice  Willegifi  Archic^pcllani  rccognovi.  Da- 
tumNonisIunij  annoDominicæ  Incarnationis  nongentcfimo  oâuagcuino  quinto» 
indiâione  tertia,  anno  vcrô  tertü  Oitonis  regnantis  fccundo.  Aâum  in  Gilen- 
hcim  féliciter. 

ANSFRIDE  COMTE  DE  LOVAIN. 

Extraift  d'un  regiftre  de  l’Abbaye  du  Mont  fainél 
près  Amersfort. 

IN  nomine  Sanâx  8c  Individux  Triniutis.  Notum  fit  omnibus  fub  Chriftianx 
religionis  norma  dcgentibus,  <fa\aa^^o  jiiufridus  licet  indignus  Trajcâenfis 
Epilcopus  in  loco  qui  vocatur  Hohorfta>  xdificari  præcipi  cellulam  in  primis 
in  honorcm  Dci  noftri  lefu  Chrifti  conftruôam  nec  non  gloriofifiimx  gcnitricis 
cius  Marix,  fed  8c  beatorum  Apoftolorum  Pétri  8c  Pauli  mciquc  patmni  fpccia- 
lis  S.  Martini , ea  ratione  ut  inibi  fratribus  monachis  fub  Sanéli  Bcnediâi  régula 
féliciter  vivere  cupientibus  Dies  duccre  liceat  huic  vitx  coiicefibs.  Vt  autcm  lo- 
cus prxdiâus  in  Dei  fervitio  firmius  poffit  eflé  ftabilitus , iam  diâis  fratribus  tra- 
didi  quidquid  vifus  fiii  haberc  in  villa  Thrilc  in  pago  Tcfterbantenfi  cum  omni 
fiimilia  cunâoque  fervitio  8c  diftriâione,  itaucomn'  tempore  tenui  atque  pof- 
fcdi  abfquc  uUiut  contradiâione , rcgali  fcilicet  manu  > traditione  ac  ftipulatione 
nobis  concefi'uiii.  EtinT wenthc  dinudium  cenfus  theloniarij  8c  monccx  8c  foreftc  in 
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Rumelo  & quartam  partcm  filvæin  Fugth-houte.Prxter  hæc  tradidi  inter  Hef* 
& Soy»  quatuordecim  manfo!  cutn  prxdio  Hohorft  prxdiâo  cum  mancipijs  te 
omnibus  appenditijt,  lllvis,  pratis , pafeuis,  molcndinis,aquis,aquarumque  de- 
curfibus,  acquifitis& acquirendis.quod  dédit  quondam  Ganvardus  miles Sanüo 
Martino.  & novale  quodJam  de  monte  Hohorllufquc  in  Bachevorth.  Addidi 
etiam  bas  Ecclefias  Ermelo  Mafemunller  , Liuemunftcr,  Leyre,  Suindrecht , 
Hamerthe,  Loyfden.  Aâum  eft  hoc  pubUcè  coram  idoncis  teftibus  in  baliliCa 
S.  Mari*  & S.  Martini  in  Hohorft  ipfo  die  Dedicationis  ejus,  XIllI.  Kal. 
Decembris  anno  ab  Incamatione  Domini  M.  VI.  Indiiftione  IlII.  à régnante 
Henrico  II.  imperij  fui  anno  quinto. 

Extraitl  des  additions  de  Gilles  Moine  dV)nal  fur  la  vie  de  Notgev 
F.vefque  de  Licge  eferipte  par  Anfelme  Chanoine  de  Liege,  mis  en 
lumière  par  lean  de  Chappeauville. 

EO  etiam  tempore  à Domino  /tafrtdo  Comité  Lovanienfi  de  conGlio  & licentia 
vencrabilis  Notgeri  Epifeopi  fundatum  eft  cœnobium  Sanâimonialium  B. 
Marix  in  villa  Tume, quant  tenct  Cornes  Brabant icus à Leodien fi  Epifeopo. 
Hic  itaque  jlufredus  Cornes  in  Epifeopum  inferioris  Trajcûi  divinü  infpirantc 
gratiâ  cùm  cITet  elefhis,  fuam  conjugemi  fan^ham  vidclicet  Hilfuindem,  in 
Uiâo  cœnobio  conftituit.in  quo  filia  corum  fan^a  Bcnedicta  primo  regimenani- 
marum  fub  régula  B.  Benedicti  fulcipit:  ubi  merucrunc  fcpeliri.  Beatus  veto 
jfufndus  conftmâo  cccnobio  Apoftoli  Pauli  in  civiute  Trajeûi  inferioris,  in 
codem  fcpulturam  accepit. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigebett  de  Gemblous. 

S^r  Ta»  997.  Clarcbat  etiam  hoc  tempore  inter  Gallos  Jmfridus,  qui,  cùm 
fuifiet  Cames  Bruturpantium,  non  minus  juftiliâ  quàm  potentiâ  fæculai  1 famu- 
fus,  depofito  militix  cingulo,  tonfuratus  in  clericum  c6  provenus  eft  ut  or* 
dinaietur  Epifeopus  Vltrajeâenfis  Ecclefix. 

Lettre  tirée  des  recueils  de  Michiel  Pîggen  jadis  Confcillier  du  feu 
Prince  d’Orange. 

EGo  Hilfondii  Comitifia  terrx  de  Strijen  > fequi  cupiens  eum  qui  eft  Sponfus 
Virginum,  deconfilio  Domini  mei  Ansfredi  Ecclefiam  conftruxi  in  alodio 
meo  de  Thome , ubi  ego  & filia  mca  Bencdifta  fub  régula  fanôx  Obedien- 
tix  ica  viveremus  in  hoc  fxculo,  ut  mcrcamur  in  futuro  amiâx  ftolis  albis  inter 
angelos  compatere  in  diftriâu  jufti  judicis.  Itaque  amicos  mibi  fâciens  de  mam- 
mona  iniquitatis,  attuli  ad  dictam  Ecclefiam  omne  alodium  quod  in  terra  meade 
Strijen  gloriofus  Rex  Zuendiboldus  olim  pcrdnnavcrat  ; in  prinùt  ipfam  Ecclefiam 
de  Strijen  qux  eft  confecrata  in  honore  B.  Marix  virginis,  Montem  littoris  ubi 
beatifiima  Gertrudis  corporaliter  converfata  eft  & cellam  habet  àB.  Amandocon- 
fecratami  villam  Gillelcycla  cum  appenditijs,  Villam  Baerle  cum  altari  in  ho< 
norc  S.  Confeflbris  Remigij  à me  conftmâo,  Caftellum  Sprundclheim cum om- 
ni  integritate  ficut  fituni  eftfuper  fluvium  Moerwatcr,filvam  ad  porcosalendos 
quemaumodum  jacet  inter  duas  Marcas  cum  omni  jure , waricapio  ,telonco,mo- 
lendino,  cenfu,  pedagio  & aquagio  in  pratis,  filvis,  agris  cultis  Sc  incultis, 
vaftinis , moris,  bumido,  ficco,  alto,banb, prout  eadem  ego  Hilfondis Cbrifti 
famula  8c  parentes  mei  tenuerunt.  Non  fit  ullus  advocatus  nifi  quem  fratres  8c 
forores  de  Tborne  cœnobij  elegerint.  Et  fi  quifpiam  maligno  fenfu  fe  intiomife* 
rit,  condemnabit  cum  Cæfar  qui  eftcocnobijlegnimus  advocatus. Adjure  quoque 
heredes  mcos  Strijen  dominos,  per  eum 'qui  fuit  Seventurus  eft,  neullamgucr- 
ram  aut  malum  ingenium  fiiciani  huic  mex  donationi , fed  filiam  meam  cjufque 
congregationem  défendant  in  armis  6c  juftitia,  8cc.  Datum  apud  Thorae  anno 
DCCCC.  XCII.  Kalcndis  lunij-,  indiâione  quarta.Teftes  fucrunt  loarmcs  Abbas 
S.  Pantaleonis , F.  Balduinus  Prxpofitui  de  Dirha , G.  Decanus , 8c  de  militibus 
, B Qoftria 
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noftris  Franco  de  Dunge.  H.  de  Emelberga,  G.  de  Sundert  Caftellanus  nofter,  ' 
I.  Daplfcr  & de  miniltcrialibus  Epifcopi  Chrillophorus  Girardai  in  Domino  fe- 

Lettrc  tirde  de  l’Hiftoirc  de  VVillaume  Heda. 

IN  nomine  Sanâi  8c  Individus  Trinitatis.  Opersprecium  dnximus , qus  fis 
quuntur,  fcriptis  inferere,  ne  pofteros  lateret  i^odjpra:fcns  «a?  faceret;  qua- 
propter  defidcramus  notum  efle  cunâis  fanft*  Dci  Ecdefiifidelibus  [amfucu- 
ris  quàm  modo  prxfcntibus,  quoi  Ego  jinsfridiis  Dci  folummodô  gratiâ  ranûj: 
Trajcâcnfis  Ecclefis  Praful  indignus,  jure  confifus  in  Domino  cuoi  iranfiiorijs 
acquirere  pcrennis  vira:  gaudia,  quandam  mci  juris  licreditatcm , quam  anteàpo- 
teftativè  poircJeram  infra  Comitacum  Ri jcn  nuncupatum , quorum  loconim  hsc 
funt  nomina:  Wefteilo,  Oedlo-,  Bolo>  Mirenbeke,  Honbeke , Durcnte, 
pro  me , & meorum  parentum  rcmcdio  cum  omnibus  ad  hic  pertinentibus 
Ecclcfijs,  idificijs,  mancipijs,  agris,  pafcpis,  pratis  cultis  & inculiis,  CIvis  , 
aquis , aquarumque  decurfiDus  trado  ad  Ecclefiain  S.  Maris  Virginis  fanftique 
Martini  in  Trajefto , ad  rcllaurandum  ibidem  Dci  fervitium.  Si  quis  huiua  iri 
traditionem  infringere  nititur,  laqueum  omnipotentis  Dei  irs , cjufque  gcnitricii 
Maris,  fanâique  Martini  incidat,  & ^uafi  profiinus  & &nâs  Dei  Ecclefis  limi- 
nibus  fequcftratus  exiftat.  Et,  ut  verius  credatur  firmiùfque  obfervctur,  figilli 
nollri  impreffione  propriâ  manu  defignavimus. 

Racinier.  II.  comte  de  monset 

ENBRABANT. 

Extrait  des  Croniques  de  Flodoard  Chanoine  de  I Eglife 
de  Reims. 


Sf^r  Tan  914.  Intereà  Gijleiertum  Berengarius  , qui  fororem  ipfius  hebebat , 
comprehendit,  quemque  oblatis  obfidibus  fibi  pro  eo  lilijs  Ragnarij fratris  ipfius 
Gijleitrii  dimifit.  Idem  vero  Gijkbenus  dimiflus  terram  Bcrengarij  Ragenarijfae 
fntrit  fui  & Ifaac  Comitis  deprsdationibus  plurimis  vallat. 

Intérim  contentio  inter  Giflehtrtum  & Ragenarium  fratrem  ejus,  nec  minor  in- 
ter Bofonem  8c  Ottoncm  csdibus,  incendijs  ac  deprxdationibus  utrobique  pa- 
tratur. 

Sitr  paS.  Hcnricus  Germanicus  princeps  cum  multitudine  Germanorum 
Rhenum  tranfijt  8c  fuper  Mofam  veniens,  obfidct  quodd^im  Caftrum  Bofonis 
Comitis , nomine  Durofoftum , pro  co  quôd  Bofo  ad  legem  venire  nolcbac  de 
quibufdam  Abbati js  8c  terra  Epifeopij , quam  potellatis  authoritate  ceperat , 8c 
pertinaciter  Henrici  piaccepta  f^mens  detmebati  mittenfque  ad  Bofonem , pacem 
fpondet  fi  ad  le  veriiat.  Qui  acceptis  obfidibus  paâo  fecuritatis  ad  Henrico , venir 
ad  eum,  eique  fidelitatem , 8c  pacem  regno . juramento  promittit}  terram  quam 
vi  ceperat  reddit , data  fibi  alià  recompenfationis  gratiâ , pacaturque  tam  iplë 
quàm  Rtgemiriks  cum  Gijkbtrts  8c  ceteris  Lotharienfibus. 

RaGINIERIII.  COMTE  DEMONS 
ET  EN  BRABANT. 

Extraiél  des  Croniques  de  E'rodoard. 

SVr  ra»P44.  Hugo  Dux  colloquium  Herimanni  petit,  qui  mifius  ciat  obfi- 
derc  calba  Raginanj  ac  ReMfi  fiatrum  Luduici  regis  fidelium,  qui  refifiendi 
Herimanno  prsfidium  non  haixntcs , veniam  datis  muncribus  multis  ad  Otto- 
nem  Regem  depofeunt. 

Surfait  P51.  Dux  Conrardus  quibufdam  infenfus  Lotharienfibus,  turresquor- 
undam  dcijcic  8c  quofdam  Virdunenfium  bonoribus  ^Ttvta,: Ragtnarij  veruComi- 
tU  quoddam  caltcllum  capit,  cetera  ipfius  obfideri  facit. 

Surfait  pf  J . B.CX  igitur  Conrardum  à ducatu  Lotharienfium  rdmovet , 8c  Conrar- 
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du*  quwcbat  ut  Rcgim  caperct,  quo  comperto  Rex  cautc  (c  agcrc  ccepîti  Con- 
nrdus  autcm  oppida  fua  munire  : at  Ra^enariKS  « ci  iam  dudutn  inimicus  > quoddam 
ipfius  obfidcc  munitifTîmum  caftrum.  Collcôâ  igicur  Conrardus  quanta  potuit 
militari  manu,  ad  rcfolvendim  propcrat  oblîdioncm  : quibus  mutuo  congrcffisôc 
pluribui  utrimque  intcrcmpiis  Conrardus  in  fugam  venus  cft  êc  in  urbem  Ma- 
guntiam  ingreditur. 

Sur  r an  pf4.  Prjmemorarus  Conrardus , paâo  cum  Hungaris  inito , coi  per 
regnum  Lotharienfe  deducii  ufque  in  cerram  Jiaimarij,  fciliccc  «muli  fui,  mtquc 
Brunonis  Epifeopi , Sec. 

Sur  l'an  9f<5.Lotharius  Rex  munitionem  quandam  fuperCarum  fluvium,quam 
Raginarius  Cornes  Vrfioni  cuidam  RcmenfisEcclefîæ  militi  abftulerat , pugnando 
rcccpii,  te  infantes  Ra^^enariJ  ac  milites  quofdam  ibidem  inventes  fccum  abduxit, 
ipfumque  cafbrum direptum  incendit,&c.Gerbcrgarcgina  coHoquium  habuircutn 
Brunone  fratre,  ubi  prxdifto  Ra^enariü  fui  milices  & infantes  reddunter.  Regins 
vero  pofTcniones,  quas  üli  quondam  Giilcbcrtus  Dux  docis  nominedederat>  reiH- 
tuuntur. 

Sur  i'an  pf  7.  BclIoTUm  tumultus  agitantur  inter  Brunoncm  ex  Prsfule  Dueem  & 
JRr.grrurium  Comitem  cctcrofque  Lotharienfes  , &c.  Lotharius  Kex  cum  matre  fua 
te  amita  lua  rcU6ba  Hugonis  obviam  pergit  in  pagum  Catneracenfem  avunculofuo 
Bronont.  Videns  vero  non  pofTc  le  vcnicnii  refillcrc  multitudini,  ad 

Tîrunonem  venic:  at  quia  quxlitos  darc  noluit  obfidcs , cum  Bruno  comprehen- 
dens  fub  cullodia  fccum  deduxie»  ncc  multo  poft  trans  Rhenum  in  cxiUummifit. 

Extraiéh  tires  des  Croniques  de  Sigebert  Moine  de  FAbbaye  de 
Gcmblous. 

S Fr  Pan  pfj.  Bcllum  fuit  fuper  Mofam  inter  Conrardum  ^Ra^inerumllagttê- 
cnfunn  Comitem» 

Sur  tau  pf Ratherio  ab  Epifeopatu  Leodicenfium  ejeâo  Baldericus  an- 
nitente  avunculo  fuo  Raginerlo  Comité  Montenfi  Epifeopus  fubflituitur. 

Sur  Pan  pfp  Bruno  Archiepifeopus  de  Archidux  Lotharingis  fccundas  partes 
in  regno  fratris  fui  potenter  dc  indufiric  adminilham«  Momenfêm  Co- 

mitem, qüi  Longi-collus  cognominabatur,  apud  Valcncianas  cvocatum  capit» 
de  irrevocabili  exfilio  damnavir»  pro  eo  quod  regnum  bellis  inquictabat,  vcl , 
quoi  vérins  fuifTe  dicitur  « pro  eo  quod  mortuo  Cijlcbcrte  Duce  confanguineofuo 
ea  qus  C:J!:bertus  uxori  fus  Gcrbcrg.r  forori  linperatoris  in  dotem  contulcrat, 
violenter  ci  aurerre  prsfumcbac,  dec.  Bonis  Ragineri  Oiti  fîlcum  publicatis»  6lij 
cjus  Raginerus  de  La>nbertus  ad  Lotharium  Regem  confugerunt. 

RaGINIER  IV.  COMTEDEHAINAUT 
ET  EN  BRABANT. 

Extrait  des  Croniques  de  Cambray  eferiptes  par  Balderic  Evefqoc  de 
Noyon  & Tournay,  qui  trcipalu  en  l'an  iiii.  lib.  i.  chap.  94. 

AVditâ  igitur  longe  latcquc  morte  Imperatoris  Raynerus  atquc  Lantbertustk^ 
lij  vidcficct  .^j>v/«/,qucm  vivcntcadnuc  Impératorc  Archiepifeopus  Bruno, 
qui  fub  fratre  monarchUra  tcncbac,pro  infolemijs»  pro  rapinis,  pro  Eccle- 
Es  inculHonibus , pro  multis  etiam  fceleribus  fspè  arguendo  conrigebat,  fxpé 
bencHcijs  cjus  fsvitiam  pUcando  Icnicbat  ^ fed  cùm  tamen  ejus  feritatem  Eriati- 
eo  turgore  inEatam  nulle  modo  picmere  pouicric,in  exilo  tandem  perpetuo  dam- 
natum  tratri  contradidit,  terramque  fuam  prinuim  Richario oobili  viro,fedhoc 
defunâo,  Wemero  de  Raynaldo,  quibus  etiam  defun^is,  Godefrido  atque  Ar- 
nulfo  Comitibus  nobiliEimis  contulit , flliofque  cjus  prsfatos  à patrijs  Enibus 
pro  eifdem  infolentijs  climinavit  Jlii,  inquain,  audita  morte  Imperatoris,  revo- 
cantibus  quidem  quibufdam  fcclerofis  paeem  odio  babentibus , Elijs  videlicet  Be- 
lial.patrios  Hnesregrenî , terram  patris volcnter  violentes  repecere , lubHagnam  Eu- 
viumeaErumBuflud  municrunc,  ibique  facis  de  fuper  dum  ücuic  fsTicrunt.  Hoc 
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aucera  juvcnis  Imperacor  audiens,  coUe^o  cxêrcitu  caftcllum  oblldionc  clauHc  f 
diruiC)  captofquc  rebelles  in  cxilUum  miût,  ôcc. 

CZ'4y9.pf.lnicrcà  prædiâi  Rainerui  l^nsberius  coaât  inopiâ»  tnorefque  pa* 
trios  imitantcsyi-apiiiis  innUcbantiquictemque  publicam  interpolâmes  minus  poternes 
uteumquevexabant.  Denique  in  partes  Karlcnfium  concedentes,  Karolum  Regis 
Lotharij  fratrem,  pravis  moribus  dediium , paricerque  Oltonem  Alberti  Verman* 
denfium  Comicis  filium  cum  alijs  quoquemulcis  raptoribus  fuo  axilio  adfciuenint: 
Tuam  quippe  callidc  déplorâmes  xrumnam,  fe  videlicet  exheredes  $c  exutos  pa- 
trimonijs}  faâos  extorres  pacernx  habitationis,  terram  in  qua  nati  (îoe  (Ibinega* 
ri:  ad  ulcifcendam  ergo  iniuriam  focia  arma  precari.  His  ergofulcieniibusacquc 
coraitancibusy  leformatis  quidem  bellicis  uflbus,  ad  Montem  callrum  properaio 
contendunt)  ibiqueanno  Dominiez  Incarnations  DCCCC.  LXX VL luper fidè- 
les Imperatoris  Comités»  videlicet  Godefridum  atque  Amulfum»  irruerum.  llli 
tamen  non  minori  fpiritu  excicati»  fuis,  quos  prxfences  habebane»  coaâis, extra 
munitionem  emergunt , przruptoque  pcriculo  fcfe  offerentes,  inexpe^ato  omni 
nifi  Dei  tantum  auxilio»manu$conferunt,diuque  utrimque  certato  tamen  fruâu  viâo- 
riæ  potiuntur. 

Extraie!  des  Croniques  de  Sîgebert  Moine  à Gemblous. 

Sf^rranpj^Raghicrustc  Lamiertus  filij  Rageneri  îjtngi'colîi  » paulatira  refump- 
tis  viribus  à Francia  redeunt  ÔC  cum  Guarnero  & Raynaldo , qui  comitatum 
patris  corum  occupaverant,  bello  apud  Peronam  confligunt,  cofquc  cum 
multis  pcrimunc  & fuper  Hagnam  fluviumcaftelloBuxudé  munito  Lotharingiam 
infeflanc. 

Sur  Tan  974.  Otho  Impcrator  caftellum  Buxudis  obfidet,  captum  diruit, 
captus  in  co  cxHIlat;  nec  tamen  Ragfnarius  â rebellione  defidit. 

Sur  Tan  çj6.  Filij  Ragineri  Longi-colli  auxilio  Francorum  Sc  maxime  Caroli 
poAeà  Ducis  freti  » laccHunt  bello  Godefridum  & Arnulfum  Comités,  qui  poA 
Guamerum  comitatum  Montenfem  iwaferiint,  Montem  Caftrilocum  obiident. 
Multis  utrimque  in  conHictu  fuHs,  obfidio  remota  cA,  viétoria  anceps,  datur 
tamen  palma  Comitibus. 

Sur  Tan  P77.  Ducatus  Lolharingiæ  datur  Carolo  fratri  Lotharij  Régis  Fran- 
corum» multis  infuper  conduâo  bencficijs»  ut  ipfe  ab  infolcntijs  dcfiAat&fratris 
fui  Lotharij  motibus  obfiAat.  Filij  Ragineri^  ut  pro  fe  viriliter  agerent,  animati 
Francorum  auxilio  Sc  afAnitate  (Ragirurus  quippe  Hathuidem  filiara  Hugonis  pofte 
à Regis  > Lambertus  vero  Gcrbergam  filiam  Karoli  Ducis , duxérc  uxoris)  in  terra 
patrum  fuorum  relocati  func. 

Sur  Tan  ^84.  Lotharius  Rex  Francorum  ad  invadendam  Lotharingiam  rurium 
lâborans  » urbem  Virdunum  6c  Godefridum  ipflus  urbis  Comitem  capit. 

p8f.  Lotharius  Rex  videns  Ottonem  Imperatorcm  virtutc  militum 
fuorum  proheere,  urbem  Virdunum  & Godefridum  Comitem  reddic. 

Extraift  de  certain  autheur  ancien  qui  at  continué  les  Croniques  de 
Frodoard  mis  au  jour  par  Pierre  Pithou. 

S Fr  Tan  97^.  Et  in  ipfo  temporcQ^adragcAmxmajorishcbdomadæ  fèrià  quar- 
té» tertiâ  décima  KalendasMaij»indi^ione  quand  circamediarndiembellum 
agitur  inter  Karolum  Regis  fratrem  & Godetridum  atque  AmuIAim  Lothari- 
enfes  Comités;  in  quo  bello  ceciderunt  ex  parte  Karoli  de  ProceribusEroraode 
Longia»  qui  erat  miles  Hugonis  Ducis,  Ahetdo»  Adcles  Karoli  & alij:  ex  parte 
vero  Godefridi  multo  plurcs,  & ipfe  Godefridus  lanccâ  pcrfofTus  ad  terram  cc- 
cidit } tandem  à fuis  [^A  folis  occafum  utcumque  fublatus  dcporratufquc  cA;  qui 
poAcà  per  fpatia  tcmponim  vixit,  fed  numquam  priAina:  fanitati  plcnilîimè  reAi- 
tucus  mit.  AmulAis  quippe»  ut  ferunt  nonnulli  Aigam  tamdiu  remeans  temiic 
quoufque  in  propria  venicnsquiefcerc  quivit. 
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Ejctraift  de  certaine  ancienne  Cronique  qui  femble  eftre  de  Willaume 
de  Nangis  Moine  à S.  EÎenis  en  France. 

ANito  P77-  Godefridus  & Amulfiu  Comicà  expulfi  de  comitatu  Montenû 
à Karolo  fratre  Régis  8ciHugone  Capet  Duce  Franconim  ( qui  congregato 
ingenti  exercitu  filios  Raginarij  Longi-colU  nepoccs  fuos , qui  eorum  fîlias 
uxores  duxerunc,  conrenfu  Loihari)  Regis  in  heredicatem  patemam  rillituerat) 
Imperatorem  adierunt , de  cxpuHIone  fua  querimoniam  lâcientes,  &c. 

Domina;  TTieophaniae  Imperatrici  Epiftola  j*. 

CVpienti  mihi  vos  adiré  fecundùm  Imperium  veftnim  non  fhiflrà  rcnlfa  eft 
divinius , nam  undecimà  Kal.  Aprilis  captos  Comices  allocutos  Godefri*’ 
dum  pacruumque  ejus  Sigetridum  incer  hoRium  cuneos  folus  repercus  fum 
vellrarum  partium , cui  fidenter  de  ftatu  Imperii  s'eftri  fuas  fententias  concrede- 
lenc.  Scripfî  itaque  exhortatorias  epiftolas  lecundùm  intelleâum  eorum  conju* 
gibus;  Uberis,  amicis,  uc  in  fide  veftra  pociùs  eliganc.  pro  Rde  vobis  fervanda 
perilent , nullo  bollium  incurfu  terreamur , eorumque  exemplo  , fi  fortuna  tO; 
lerit,  exilium  quàm  pacriæ  folum  cum  perfidia,  &c. 

Gerbertus  innominato  Epiftola  6o. 

SIgefridus  Comesad  Tuaiedijc,  Godefridus  Comesi  fi  Cafirilucium  cum  Hay< 
cuo  Ramero  redderet  feque  filiumque  fiium  Comitatu  ac  Ëpifeopaeu  privaret 
Virdunenfi , Sc  de  rcUquo  incegram  fidem  Francorum  Regibus  exbibcrccda- 
tis  obfidibus,  fonalfis  ad  fua  remcare  valcret. 
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Du  Livre  Troifieme. 

LAMBERT  II:  COMTE  DE  LOVAIN 
ET  EN  BRABANT. 

Extraift  des  Donations  Bel^qucs 

IN  Domine  Sinâa:.  îcc.  Ego  Gifla,  cùm  fccundùm  mundanx  dignitatis  glo- 
riam  libertis  onaparentibusin  Gandavo  fatis  florerem  ingenua , &c.  Hacergo 
prmmunita  intcntionc,  me  cum  mca  tota  fobolc  tradidi  per  liberam  manum 
B.  Gertrudi  in  ancillarn , ut  fuo  acceptoj  nos  dignaretur  famulatuin  rcmiflionein 
peccatorum.  Tradidi  autem  me  fub  hac  lege  indiflblubili  ,ut  tara  ipfa  quàm  to- 
ta progenies  mea  & pofteritas  XVI.  Kal.  Aprilis  fingulii  annis  pro  capitali  cenfu 
ad  capitale  Virginia  altare  unum  denarium  ^rfolveremus  pro  mortua  manu  lan- 
tundem  , nuUum  advocatum  praitcr  Lovanienicm  Coraitera , nullum  CenTuariuin 
prætcr  euftodem  altaris  habentes,  liberi  deinceps  à cetera  exa£lione.  Et  ne  quis 
praifumeret  banc  legem  nobis  violare.  promulgata  eft  EccleftaNivellenfifenten- 
tia  anathematis  in  cum  ut  perçât  cum  Dathan  Sc  Abvron.  Aâum  eft  autem  hoc 
publiée  Nivellæ  anno  Incamati  Verbi  M.  III.  indiôione  prima,  epadâ  XVII. 
Impcrantc  Gloriofo  Henrico,  Praifidente  Domino  Notkero  Leodicenfe  Pnefule, 
Comité  Lovaniæ  Lantberto,  Abbatiflà  ecclefuc  Alhede , fubfignatis  teftibu». 
S.  Alhedis  Abbatiflse.  S.  Frederici  Praipofiti.  S.  Godcfcalci.  S.  Gualteri.  S.  Co- 
nonis.  S.  laonnis. 

Lettre  tirée  du  Code  des  Donations  D.  Aubert  le  Mire. 

HEnricus  Divinâ  favente  clcmcntiâ  Rex.  Notum  fit  omnibus  noftris  fidelibuf, 
qualiicr  nos  interventu  atquc  petitione  Hcriberti  Colonicnfis  Archiepircopi 
bannum  noftrum  bcftianim  Balderico  fanétx  LcodiccnflsEcclefiæ,necnon 
Balderico  Comiti  fiiper  eorura  proprias  filvas,  quæfunt  inter  illaduoflumina 
qux  ambo  Nithe  vocantur  & tertium  quod  Thila  nominatur,  fiu,  & qux  per- 
tinent ad  illaa  villas  Heyfte  ac  Badfride  nec  non  Maclinesnominatat  : quod  tamen 
totum  Wàverwald  appellatur,  in  comitatu  verô  Goiilonis  Comitis  qui  Antwerf 
dicitut  fitum , per  liane  noftram  præccpnlcm  pagenam  concediaius  atquc  largi- 
mur  & de  noftro  jure  in  eorura  jus  ac  dominium  transfundimus,  câ  videlicct  i-a- 
tione  ut  pr^feripti  Balderici  de  prtenomioato  banno  cjufque  utilitatc  dehinc  libe- 
ram habeant  quidquid  fibi  placuerit  poteftatemftciendi.  Eberhardus  Cancellarius 
vice  Willigifi  Arcnicappellani  recognovit.  Datura  pridic  Idus  Septembris,  in- 
diâionc  fcxtâ  anno  Dominical  Incarnationis  M.  VIII.  Anno  vero  Domini  Hen- 
lici  fecundi  regnantis  leptimo  aâum  Treveris. 

Extraift  des  Croniques  de  Sigebert. 

S Vf  Tan  ton.  Henricus  Imperator  Gbdefridum  Ducem  cumexcrcitu  in  fines 
Bratuspantiumraittit  ad  obfidcndum  Caftrum  Lovanium . fcdincfficax  redijt. 
Sur  Tan  loi }.  Baldericus  Epifeopus,  cùm  in  villa  Hugardisdiâa  Caftellum 
muniret,  Lantbertvs  Cornes  Lovanienfis  cum  aggreditur,&EpifcopusLANT- 
BERTO  vincente  multis  fiiorum  captis  & occifis  gravi  atteritur  inlortunio. 

SiirTanioif.  Godefiridus  Dux  Comiutum  Montenfem  dcpopulatur.  quem  Ragi- 
ueruscum  patruo  fuo  Lantberto  Lovanienfi  infecutus,  apudFlorinas  pugnam 
conlerunt,  ubi  plufquamquadringentiviri  occififunt,&ipfeLantbertusoccubuii, 

Extraiâ 
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Extrait  des  Croniques  de  Cambray  par  Baïderic,  livre  3.  chap.  7. 

EOdem  vcr?>  tempore  (anno  iooÿ.)dcfiinfti  Due»  Ottonis  filii  CaroliGode* 
(ridus  anteà  diAus  intcrcefnonc  Gcrardi  Epifeopi  & obcencu  majonun  fidc* 
Uum  Impcratoris  aJeptus e(l  dignicatem , inter  quem  £c  L'a ntbertukI 
Comicem  jamdudum  vêtus  feruebat  difeordia  > quod  Gerardus  Epifeopus , licet 
Lantberti  proBuviam  Hdem  2c  inlbbitem  aoimum  noverat»  tamen  ne  quâ  calli- 
dicate  Oodefrido  in  tam  novo  honore  ofHceret,  interpoûcâ  pace  amicavit. 

Chap.  p.  Denique  vero  cecnpore  procedente  Lantbertus  iam  diéhis cum 
Rainero  nepoie  fuo  Raineri  filio  inimicitiam  adversùm  Ducem  Godefridum  & 
Herimannum  fratrem  ejus  foluto  fœdere  iterum  exciuvic  > altemifque  pulBbus 
concentio  tnvicem  eoulque  procedüc  dum  in  campum  Florinenfem  convenientes 
pugnam  committerent ; Dei  tamen  juilo  judicio  Lantbertus  cum  œulu 
luorum  ftrage  exfus  occumberec. 

HENRY  I.  COMTE  DE  BRABANT  ET 
DE  LOVAI  N. 

Extralft  de  la  Cronique  de  Balderic.  chap.  9. 

POftei  idem  Ravnervs  & HenwcvsLambebti  fiUus  paternos  quidemmo.* 
res  omnitio  imitati  fuper  fidèles  Impcratoris  plerofque  imn«us  fiieiebant  ■ aC 
humanis  operibus  morumque  infolemm  Imperatorem  male  offenderunt.  Vi- 
deos autem  GerarJus  Epifeopus  dominum  Imperatorcm  drea  aliancgotiaoccuna- 
tum,  in  quantum  potuit  falutcm  patrix  fapienter  prxvidit,  fibique,  Cocpilco- 
pis,  Albaldo,  vidclicct  8c  Haymone  adliibitis , gratiam  Impentorisipfis  malciâc- 
toribus  pace  intcrs  cnicntc  obtinuit , ÎCc. 

Extraift  de  la  Notice  des  Eglifes  d’Aubert  le  Mite,  chap.  Sy. 

RAytMtdas  Leodienfium  pallor  indignes  omnibus,  Ac.VirnobilisRadulpbus 
cum  conjuge  fua  Gifla  pofleflionibus  hujus  fœculi  abundantes , feddefruau 
camis  fu.x  neredem  nullura  habentes , &c.  Itaque  conftruda  Eccicfia  in  pro- 
prio  territorio  in  villa  qux  vocatur  Ajuncouft  omnes  poflcllloncs  cidem  contulc- 
nmt , ad  ufum  vidclicct  XII.  Canonicorum:  quod  cùm  noftro  confiliopcrfccif- 
fent  vencrunt  ad  noflram  civitatem  & illic  tradiderunt  S.  Maria:  & S.  Lantbena 
medietatem  Ecclefix  & dimidium  allodium  cum  omnibus  facultatibua  fuis  & 
Brombais,  qux  funt  fitx  in  comitatu  Dungkherc  & Holtain  que  eft  in 
comitatu  Supfts,  8c  Wolmcrcys  cum  dimidia  Ecclefia  qux  jacct  in  comitatu 
Brunengurt,  8c  Chierberge  cum  integra  Ecclcfi  in  comitatu  jiHgum,  8c  aUam 
integram  ^clcfiam  de  Opprebais.  Homm  omnium  tradicionem  tcccrunc  ambo, 
Radulphus  8c  uxor  fua  Gifla,  ad  alcare  S.  Lantberti , me  ipfo  RainaldoEpifcopo 
prxfentc  cum  pluribus  noflris  fidelibus  Canonicis  8c  nobilibus  laicis  , quorum 
prxcipui  ifti  fueruntî  Rociridus  Archidiaconus,  Waiw  Prxpofitus,  Nitzo 
cullos , Gerardus  Archidiaconus,  Cornes  Gilbercus , Çemts  Henricus  quem  fuper 
hoc  fccimus  jidvocatum  ï Godefridus , 8cc.  Aûum  in  (urbe  Lctgia  prcdic  Kal, 
Decembris  anno  Dominiex  Incarnationis  M.  XXXVI.  indiâioiK  quartâj  anno 
uitcm  regni  Cbuonrardi  Impcratoris  quarto  dccimo. 

Extraift  des  archives  de  l’Abbaye  de  S.  Pierre  à Gand  tiré  des  Preuves 
des  rHilioire  de  la  isaifon  de  Guides  par  André  du  Chelhe. 

ANno  M.  XXXVIII.  ab  Incamationc  Domini  Balduinus  Marchifus  ttadidit 
S.  Petro  Apoftolorum  6c  S.  Wandrcgifno  Non.  Aitguft.  omnem  dccimam 
pifeium  fuorum,  anguiltarum  (cilicet  aliorumque  pHcium  generum  in  villa 
Brugburch  > pro  anima  patrù  6c  matris  fux  6c  prxdecefTonim  Tuomm  6c  pro  lemcdio 
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animx  fux  & conju^  fuæ  Adaï*  & fiUorum  fuorum  tctnpore  Domini  W ichardi 
Abbatis.  Tcftes  I^nricvs  Comes  et  frater  eivs  Lantbertvs,  Theodori- 
eus  junior  Cornes,  Hugo  de  Aldenardc,  Gerardus  fi-atcr  ejus.  Item  Gerardusde 
Buoular  & Stephanus  frater  ejus»  Amulfus  Azao,  Faftradus  & frater  ejus \V ai- 
teruS)  Gerardus  de  Gandavo , Radulfus,  Ingelbertus»  Razo  & fUiusFaûradu$,&c. 

Extrait  des  Croniques  d*Alberic. 

S Vf  lt»n  1038.  Hcnricus  Lovanienfis  Cornes  domi  fuæ  perimitur  à captivo 
Hermanno»  eique  fucccdic  flUus  fuusOtho:  cui  immacurà  morte  prævcnto 
fuccedit  parruus  ejus  Baldcricus  qui  & Lantbertus. 

LAMBERT  Ilï.  COMTE  DE  BRABANT 
ET  LOVAIN. 

Extrait  de  la  Notice  des  Eglifes  d’Aubert  le  Mire,  chap.  87. 

HEnricus  divinâ  dcmencia  Rcx.  Eft  Ecclcfia  quxdam  in  pago  Brachbatei^ 
CtaiVuIgoNivella  diéiajin  hac  requiefeitvirgoGenrudis  pietate  quidem  inefia- 
bilis;  quæ  utique  nefeit  mifericordiam  denegare  cuiuis,  fed  dum  üc  gens 
ferox  Sc  dura*  ceruicii  ^ jungitur  enim  indomitis  Francigenis;  non  quxric  vicem 
reddere  tancæ  pietati,  fed  potiùs  fiirit  rabie  intollerabili.  Hoc  multumdoluerunc 
prædccenbres  noftri,  quamuis  locus  non  eflec  corrigendi.  Dominus  autem  num- 
quam  immemor  (blitæ  bonitatis,  quod  tune  temporis  prædellinavit  » noftro  in 
tempore  manifèftaTit  > nam  omnes  qui  hereditatem  Virginis  pro  herôlicario  be- 
nc6cio  tenebant  exfUnxit,  & apertc  mauifedata  cftvindiâa  qux  diu  latuic.  Vt 
ergo  novimos  Dominicam  vificationem,  decrevimus  per  primatum  no(ht>nim 
conHlium  & exhortationem , quod  vel  burgus,  in  quo  veneratur  Virginis  prx- 
(êntia,  quemque  proprijs  manibus  ad  inhabitandum  Hbi  exftruxic  dum  adhuc  vi- 
tali  Ihieretur  aura»  ipfe  (Ibi  redderetur,  vel  potiiis  cîim  fie  fuus,  foUdaretur.  Sic 
denique  decrevimus  quod  burgus  vel  villa  Nivialenlis  cum  roancipijs  ibidem 
file  ntibus  ucnufque  fexus  cum  terris  quas  coluut  qui  in  burgo  reddent, 
cum  inercato,  teloneo*  cum  moncta  & maceria,  cambis  ficmolcMinis,  pratis 
& filvis  foli  deferviant  Virent:  nullam  poteftatem  ibi  ultii  exerceat  Cornes  vel 
Advocatus,  niûab  Abbatiifa  fuerit  inuituus.  Ad  tria  gcncraliaplacitaveniatnon 
aleer  quàm  ipfe  Advocatus  vel  Nuntius  talis  quem  elegerit  AbbatiiTa  in  fuis  mili- 
cibus,  & hoc  decretum  interventu  Archicpiicopi  Colonienfis  Hermanni,  inter- 
ventu  quoque  NithardiLcodienll  Epifcopi,Popponis  quoque  Trevirenfîs Archie- 
pifeopi  nec  non  etiam  XVIII.  Epifeoporum;  Ducum  veroGothclonis&Gode- 
fridi  petitione  & ipfo  Lamberto  annuente»  cui  dabatur  beneficium  reliquum  , 
propriâ  manu  corroboravimus  ic  ngilU  nollri  imprdltone  firmavimus.  Everardus 
CancellariusviceBaiduini  Archicancellarij  recognovit.  Dau  III.  Nonas  lunij,  in- 
diâione  nonà,  anno  Dominiex  Incamationis  MXLI.  anno  Domini  Henrici  111. 
ordinaüonis  XIII.  regni  veto  fccundo,  aébim  Aquifgrani. 

Extraiél  de  la  vie  de  la  Vierge  Gudele. 

Mlllcfimo  quadragefimo  feptimo  anno  Incamationis  Dominiex , XV.  indiAio- 
ne»  Damafo  Apoftolicæ  fcdiprxfidente  fummo  Pontificc,Henrico fccundo 
régnante  , dedicatum  eft  in  monte  Bruxcllx  tcmplum  XVI.  Kal.  Decem- 
bris  ad  laudem  noftri  Redemtoris  in  honore  S.  ArchangeU  MichacUs  à Gerardo 
Camcraccnfi  EpifcopoiLAMBERTvs  vcrô,qui  ScBaldericvs  Cornes, Henrico 
fntri  fucccdcns,  cujui  praHcntit  tune  cunôa  extiterunt,  ilUc  dccemcr  ordina- 
ta  eodem  die  illud  corpus  SanâilTimum  {B.fciîices  GuduU)  de  Ecclella  S.Gaugc* 
rici  cum  Epifcojpo  ceterifque  facris  ordinibus  Icvavit  atque  cum  fummo  honore 
in  Ecclefta  S.  Michaëlis  repôfuit»  & annuente  in  omnibus  uxore  fuâ  Or)A,quæ 
luit  Gozelonis  Ducis  filia»  ad  ferviendum  Deo  fanâxque  Gudulx  Virgini  ibi 
clericos  conftituit  £c  ad  ufus  eorum  ipfam  Ecclefiam  cum  decimis  Sc  alia  plura 
Icgalitcr  conurulit.  Ibi  nunc  quoque  ad  oftendenda  gloriofte  Virginis  mérita  mul- 
ta  tx,  magna  ûunc  miraculai  &c. 
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Extrait  de  la  charte  originale  repofante  aux  archivés  de  PEglife  de  S. 
Micliicl  & S.  Gudule  à Bruxelles. 

QVidquid  in  hoc  Htculo  fundamento  bonitatis  quirquam  rupenedifîcat , apud 
Dominum  in  æcenia  remuneratione  rctribui  conhdat. 

QuapropteregoB  alDricvs  parochialem  Ecclenam  Brucfcllis  confe« 
crari  feci,&  in  ca  corpus  fanâiiTimæ  Virginis  ChrilH  Gudilæ,quantâ  potui  ho- 
noriHccntiâjtranduli,  quod  in  Eccleiîa  S.  Gaugerici  nceligenter  pofituai  inve* 
ni,  cidemque  fan^iiTims  Virginii  cum  appendicijs  ommousi  ipiam  Ecclcnam^ 
pro  animx  meæ  mcorumque  propinquorum  remedio,  legalicer  coram  omnibus 
tradidi , addens  quinque  manfos  in  Hafcreold , & in  \Volcwe  feptem  bonaria* 
Hoctocum  quamuis  cHct  rarum,  in  Clericorum  dnodccim  præbcndas  dedi,  & 
divin»  quos  ibi  ad  fcH'icnaum  Dco  Sc  fanétx  Virgini  conftitui»  pro  animæ  meæ 
heredumque  mconim  & proheredum  redemptione»  cifque  in  paicuis»  dlvis,  te» 
loneis  talcm  concefTi  libenatcm , ut  abfque  ullius  reditu  fervitntis , libéré  horum 
fruerentur  utilitate. 

His  ita  conftitutis,  quoniam  Eeelefîa  nullo  erat  juyaminc  fuira,  & undi^ue 
egent  auxiiij»  ad  ejus  ædiheationem  rcdimiculi  prsbendarum  pattern  dimid,  ne  ^ 
llatum  cleëmofynx  omnino  viderer  vcnderc  pretio.  Ad  hoc  etiam  conceflî  illis  » 
ut  unufquifquc  fracrum  ipforum»  poft  vies  fus  fpatium»  per  annum  integrum» 
prxbeodam  luam  cuicumque  fibi  placuerit»  relinquat)  £c  (i  quis  eorum  fupra 
prxbendariam  terram  ædincavitquidquam»  jvr  annum  iibun  heresejus»  aut  cui- 
cumque iplè  ad  hue  vivens  conccifèriti  edifteationes  ejus  fibi  aufêrar. 

Si  quis  autem  (quod  abilc)  heredum  aut  proheredum  meorurti»  aut  etiam  ex.» 
•tranea  quælibet  pekbna  » hanc  rocam  traditionem  pervcrtcrc , & indc  demere  tea- 
tavcritquidqu.im  » iram  Dei  8c  oifenfam  S.  Michaëüs  Archangeli»  cuius  in  prae» 
diâa  Ecciella  vencratur  memoria,&  prædiâæ  S.  Virginis  in  perpetuum  incur» 
rat»  & cxcommunicationcm  fanâi  Pontiâcis,  qti£  in  pradentia  cunâonim  » qui 
aderantitcrribilis  refonabat,numquam  evadat»  Ira  femper  huius  vinculi  nodoap» 
pareat»  ante  vulcum  AltiOîmi»  conftriâus. 

Aëlum  publicè  BrucfcUz  anno  Dominiex  Incamationis  miUc{imo  quadragtd* 
mo  feptimotindidione  décima  quinta, Leone  nono  in  Apoftolica  redeprxfiden- 
te Pontifice  fumrao» régnante  Henrico  Impcratore  tertio,  Cameracenuum  pon- 
tihcalcm  cithedram  Domino  Gerardo  obtinente  Prxfule,  qui  in  his  omnious, 
cum  uxoremca  O n a»  adjutor  mihi  exftitit  , tam  auxilioquàm  confllio»  & 
prarfens  eandem  Ecclefiam  dcdicavit»  &*  ut  prxfcriptum  eil,  excommunication 
ne  omnia  firrnavit;  ejus  prxfemia  funt  omnia  ibi  conifituta,  &'ce(hbus  idoneîs 
firmaia.S.  Domini  Gerardi  prxdiëh  Epifeopi.  S.  Gcrardt  Arcbidiaconi.  S.  Eme- 
lini.  S.  Ingelberti  fratris  ejus.  S.  Sigeri.  S.  Folcardi.  S.  OnulH  filij  ejus.  S.  Gerar- 
di.  S.  Lictberri.  S.  Azonis  Presbyteri  S.  Folberti  Presbyteri.  S.  Oiloais.  S.  loan- 
ni$.  S.  Fadradi.  S.  loannis.  S.  Stepponis.  S.  Siberti.  S.  Thiedonis  dccani.  S.  Hcj» 
mezonis.  S.  Hartfridi  Presbyteri.  S.  Adelardi.  S.  Radulfi.  S.Emmonis. 

Sellé  d'vn  fiel  rougeajlre  imprimé  en  certaine  pafte  fort  endommagée  fans  contrefeel 
ou  infcripùon  pendant  à des  queùes  de  cuir  hlancq  perfebées  par  la  lettre  en  partbmin% 
comme  il  fuit  ci  apt  es. 
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DU  LIVRE  III. 


Extraift  des  Croniques  de  Henmn  Contrafl  fur  l’an  loyi. 

IMperator  Lamberttm  Comitcm  rcbcllare  molientem  ad  dedicioncm com* 
pulit. 

E^aiâ  des  Croniques  de  Sigebert  de  Gemblous. 

SP'r  Tm  1054.  Henricus  Imperator  filio  fuo  Henrico  pucro  quinquenni  in  Re^ 
gcm  fublimato  Aquù,  contra  Balduinum  proficifcitur,  qni  Scaldim  flnvium, 
Balduino  fngiente  tranfiens,  omnia  depopulatur,  & inlu!^  aperiis  fibiclau- 
folæ  portis  mulum  cædem  inimiconim  (àcit , & ultra  progrdTus  Larnbertum  Co- 
vùtm  BaUmtti  Stiellilem  cam  multis  périrait,  multos  ctiam  Flandrenlium  Pri- 
mates exercitum  fuum  profequentes  concludic  intra  urbera  Tomacum  & obfef- 
fos  capit. 

Extrait  des  Croniques  de  Cambray  par  Baldcric,  chap.  70. 

QVo  (iâo  accinxitfe  rurfum  loannes  ( fcilicet  Advocatus  Atrebatenfis)adde- 
ducendum  negotium,volcns,li  fieri  poflet  aliquo  paâo,  per  claurulam  il- 
lam  duccre  Imperatoris  exercitum.  Laboranti  igitur  homini  8c  quærenti 
idipfum  pcrficcrc  portæ  clauTulæ  illius  apertæ  Aint  de  media  no£ie,  lîcque  clau- 
iulam  illam  introivit  Imperator  faââ  inimicorum  foorum  reGllere  Tolentium  non 
ninimâ  cæde.  Pertranfiens  autem  claufulam  illam  8c  imerfeôis  à dextris  Sc  à fl- 
nillris  occurümtibus  lïbi,  ad  IflenTe  Cadellum  pervenit , ubi  Lantbertus  Coma 
Lmfnfii  cum  multis  ei  occurrens  interfeâus  occubuit.  Ab  eo  quidem  Cadello 
diucrit  ad  Tomacum , civitatem , ubi  in  quodara  municipio  incluGc  non  parvam 
miUtum  elcâoram  Gigientium  multitudincm , quos  oblidione  8c  ad  ultimun  famé 
opprelTos  compulit  ad  deditionem,  8c. 

Extraift  des  Croniques  de  Flandres  par  lacque  de  Meyer , fur 
l'an  1061. 

FLorentius  Cornes  Hollandiæ  ab  Brabaminis  bello  occiditut  XIV.  Kal.  Iulias, 
funeratus  in  monafterio  Egmondano. 
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Eandft  d’un  regiftre  de  chartes  de  l’Eglife  collegiale  de  S.  Servais  i 
Maftricht. 

IN  nomine  Sinûx  & îndividuæ  Trinitatis.  Henricua  divinâ  ftvente  clemcntià 
Rex.  Notum  fît  omnibu.s  Chriili  nolb-tfque  Hdclibus  tam  poileris  quàm  præ- 
fentibuS)  qualiter  Marchio  Otto  de,  Thuringia  ejuique  uxor  Adela  talc  pnc- 
dium  qualc  habucrunt  in  villis  Wcrta,  Thilcfia  in  noltra  noftrorumquc  fidclium 
prxrcntia,fcHicct  Annonis  Colonicnfis  Archicpifcopi,Dicdcwini  Lcodiends Epif- 
copi  y Prcderici  Ducis,  Godefridi  Marchionis>Lamberti  Comitûde  Brufcla  filio* 
rumque  ruorum»  Winrici  de  Wwrchel  & aliorum  multoruro  cum  omnibus  ap- 
pcnditijs  fuis«&c.  Datacd  XI.  KaK  Oâobris  anno  Dominicæ  Incamationis  M. 
LXII.  Indiâione  XV.  Anno  autcm  ordinationis  Henrici  quarti  Regis  VIII.  re- 
gni  veto  V.  A^m  in  lîlua  Ketcla  dicla,  in  Dei  nomine  iêlicicer.  Amen. 

HENRY  II.  COMTE  DE  BRABANT  ET 
DE  LOVAlN, 

Extraiét  des  Croniques  de  Flandres  par  Meyer. 

S/V  fan  107t.  Richildis  MontenGs  animofa  mulier,  8cc.  poftquam  nuîlam  ul* 
ira  inveniret  opem  in  Francis»  converfaeft  ad  Epifeopum Leodienfem  Théo- 
duinum;  funirmum  illi  in  Hannoniam  judicium  di^itatemque  aHcnfu  Henn> 
ci  Gefaris  ateribuie , feque  EccleGæ  Leodicnfls  profenam  bcneficiarum  Hanno** 
niam  illi  in  perpecuum  lubjecit.  Hxc  grandi  ab  Theodumo  impetraca  pecunia 
Gothefredum  Bulioncnfcm  EiilUchij  Comitis  Bononia;  filium>Albcrcum  Namur- 
cenfem,  Henricvm  Lovani  ensem,  ComiteTque  prætere  à Alcimontia 
& Moncis-acuti  in  Arduena  cum  aliis  mulcis  in  armorum  focicucem  Gbi  adjun- 
ciCi  reparatoque  bcllo  incurfus  aliquoc  in  Flandriam  facit)  at  FriGusnihil  dmens 
leminz  iam  viélrz  coniitus,profeélLis  raptim  in  Hannoniam  ad  Brochoriamvicum 
hoilcs  adeo  csecidic  » ut  à mortuorum  multitudine  dumus  morcis  loco  manferit 
nomen,  &c. 

Extraift  de  l’archive  de  l’Eglife  de  S.  Gudulc  à Bruxelles. 

LIetbenus  Dei  patiâ  Camcracenfis  Epifeopus.  Cùm  i Comité  H b n k i c 0 fa- 
per  EccleGa  ^rfcllenn , in  qua  pater cjus  Lambertvs  Cornes  Canoni- 
cos  pofucrat»  pollularetur  propter  Deum  & amorcm  Comitis, utilitatietiani 
FxclcGs;  noGre  confulens,  annui  ipGus  peticioni.  Annui  enim  & annuo,  uciplâ 
BorfellenGs  Ecclelîa  libéra  Gt  amodo  à pcrfoai  êc  ab  omni  redemptione»  excep* 
to  quûd  per  Gngulos  annos  in  fèGivitate  S.  Lucx  Euan^UlIs,  id  eft,  in  dedica- 
tione  CameracenGs  EccleGz.  duo  folidi  mihi  vel  Gicceuoribus  meis  pro  ipTa  Ec- 
cleGa  lolvanrur  BorfellenGs  monetæ.  Signum  Gerardi  Archidiaconi.  S.  Iterum 
Gerardi  Archidiaconi.  S.  H e n R i c Comitis.  S.  Rbineri  Comitis  ejus  fratris. 
Signa  Cafatorum  nollrorum . S.  loannis.  S.  Iterum  loannis.  S.  Amelrici.  S.  Baklui* 
ni.  S.  Engcbrandi-  S.  Oilardi.  S.  Fa'conis.  S.  Gillardi.  S.  Hugonis.  S.  Herimbre* 
ti.  Aébum  e(l  hoc  Cameraci  anno  ab  Incamatione  Domini  M.  LXXllI.  in* 
ditHone  vndecimâ,  regni  Hcnrici  Regis  XXII.  anno  prxfuUtus  Domini Liet« 
bcniXXIÏI. 

Extraie!  de  la  Notice  des  Egllfes  d’Aubert  le  Mire,  chap.  lox, 

EGo  GodeTcalcusEccleGx  minidronim  ultimus»PrspoGtorum  indignilGmus , 
prxdiola  cleemolynarum  mcarum  Gipendijs  acquiGta  Lathuv  & Boulines 
pijlïïms  Dominx  mear  S.  Gertrudi  tradidi,  congregationis  ipGus  ad  ulum, 
&c.  AÛum  & conGrmatum  Nivell*  in  monafterio  S.  Gertrudis  tempore  Henri- 
ci Regis, qui  fzpc  de  Saxonibustriumphavic,  OuceGodefrido  Gibbofo,  Comité 
Tovant)  Hcnrico  Lam&erti  filio^  Rikefa  AbbatiGa , Mathilde  Prz- 
poGta,  Ruzcla  Decana. 
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Extraift  de  THifloire  des  Evefques  de  Liège  par  Gilles  Religieux  au 
Monaflere  d'Orval  de  TOrdre  de  Cifleaux. 

SVcccffit  Domino  Frcdcrico  Dominus  A l b e r o Primiccrius  ex  clcro  S.  Step- 
hani  MetenûStfirater  Ducis  Lovaniends  Godefridi,  vit  fummz  autho* 
ritatis  fie  innocentiz  qui  columbina  dmpliciace  canonicé  eleûus  fubllitucus  cft 
Przful  Leodiends  Eccleuz  L V 1 1. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigebert. 

Pan  1084,  Cornes  Montenfis  Balduinus  uxorcm  duxit  Idam. 

Extrait  des  Croniques  d’Alberic. 

S AV  Pan  1084.  Cornes  Montenfis  Balduinus  uxorcm  Duxit  Idam  filiam  Henri-* 
ci  Lovanienfis. 

HENRY  III.  COMTE  DE  BRABANT 
ET  DE  LOVAIN. 

Lettre  dont  l’original  fe  conferve  en  rarchive  du  monaflere 
d’Afflcgcm. 

IN  nomine  fan£lx  & individus  Trinitatis.  Ego  Hbkricvs  divin!  propittan» 
te  clementü  , BrachbatensisPatriabComese't  Advoca' 
TUS  «omnibus  tam  præfcntibus  quàm  futuris  fideUbus , omne  datum  optimum 
& omne  donum  perfe£lum,  dercendens  à Pâtre  luminum. 

Notum  vobis  Facimus , qualiter  miles  quidam  meus  Gerardus  nomine»  cuoi 
alijs  quibufdam»  quos  æque  divin!  clementia  & prsfcvenit  & fubfècura  eft,  balteo 
militari  depofito,  ut  meliorem  invenirent  hereditatem»miljtiam  lefu  Chrifiipro* 
fcfiî  fiint»  6c  in  comitatu  meo  loco  ab  andquis  Hafplincem  vocato,  modo 
auccm  novo  monaficrio  appellato  « habitationem  falruofam  adhuc  6c  defertam  ele- 
geruntyut  quanto  ampliiisremotiàfxcularibusitantb  fub régula  B.  Benedi6tiDco 
iervirent  fitmiliariùs. 

Erexerunt  autem  Ecclefiam  in  honore  bcati  Pétri  Apofiolorum  principis , ut 
ubi  ancea  crac  Tpelunca  latronum  » habitatio  inciperet  tandem  rcâc  viventmm  } 6c 
qui  erat  locus  rapins  6c  homicidij , mutarctur  in  pofiefilonem  pacis  6c  firuâus 
éleëmorynarum. 

Quoniam  vero  locus  ipfé  ad  Comitatum  noftrum  hereditario jure  videbatur  per- 
tinere,ego  fnterque  meus  Godef  ridvs,  ab  eifdem  exorati  fratribus»  de  al- 
lodio  noRro  quod  tbijuxeà  in  villa  quædicitur  Afca,  tenuimus  viginti  manfos  ufiii 
noilro  fubcraximus6c  pro  remedio  animarum  nofirarum  omniumque  antccefibrum 
Nofirorum. légitimé  oc  ex  toto  libéré  ad  alcare  ipfius  Ecclefiæ  tradidimus:  prz- 
tereà  > quoniam  farpifiime  probata  valdcnobis  placucrit  militaris  corum  induftria» 
tam  pro  fæculari  corum  amiciiiafOuim  pro  remuncratione  divin!»  deeodem  al> 
lodio  adiacente  6c  ad  fervitium  nolmim  remaneme»  in  filvis  6c  pratis^  in  cam* 
pis  & pafeuis»  tn  pircationibus6c  venationibus,  omnem  cis  uTum  habere  nobifeum* 
Vc  autem  per  amplius  beneficium , majus  ad  Dei  fervitium  crefeeret  eis  defide- 
rium  » capcllam  nofiram  liberam  in  Wavera  fubteriùs  fitam , cum  tota  decimatio* 
ne  fiiperioris  Ecclefiz  cum  débita  infiieuendi  presbyteri  fubicélione»  cum  terris 
infuperaliqu  ibus  noftrz  culturæ  fiibrifieniibus»  cum  teloneo  6c  marceria , ciim 
molcndinis  6c  curtibus  ad  nos  in  eadem  villa  pertinentibus,  huic  traditioni  légiti- 
mé addidimus. 

Quod  fi»  vt  veré  de  miiêricordia  Dei  præfumimus»  ad  meritum  corum  accei^ 
(èrit,6c  numeris  Abbatem  cligcrc,baculumque  fuper  altarepofitum ipficommic- 
tcre»nullo  Principe,  nullo  Epifeopo  contradiente,ineorum  erit  potellare  quate- 
nus  fecundum  corum  rcgulam  eligatur,quieligenduscR.  6c  per  oltiumlcfii  Chrif- 
ti  ingrcdiatur,qui  ordinanduscit,  remot!  omni  aliéna  contradiéHooe  6c  rufpcélâ 
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occafione.  Nos  vero  de  aliqua  lîbi  illau  injuria,  û appellarc  voluerint  quafi  pro 
aotmabus  no{lris,^o  cisnos  exponemu$,nec  quidquam  aliud  de  loco  illo  nilîora* 
tioncs  fratrum  & Dct  retributionem  rccipcre  vohimus.  ~ 

Et  UC  hcc  noftra  traditio  vel  conditio  omnibus  reerb  fzculis  rata  & inconvuKk 
permaneaCtcharta&acramcAto  rem,uti  eft,nocamus  ic  roboramus.  Ante  omnia 
Dominum  Otnnipotentem  & Sanâos  ejus  citamus , &c  fidèles  noflros  qui  huic 
tradicioni  imerfuerunt,idones  telles  Tupterfignamus.  Steppo  BnilTelleniis,  6c  fi^ 
ter  ejus  Walterus.  Balduinus  de  Alofl.  Genirausde  Cumbcrfaca.  Adalbertus  Sna- 
kaert.  Theodoricus  de  Budengem.  AoTelmus  de  Erpe.  Sigerus  fHter  ejus.  Here- 
brand  de  Hordingofehen.  Polcardus  & Godefcalcus  Hlij  ejus.  Ingelbercus  Kalverf* 
tert.  Sigerus  Andcrlechtcnfis.  Onulfus  de  Müverfcheni.  Giflebertus  de  Laça.  Ar- 
nulfus  SC  Obertus  de  Ordengehem.  Henricus  Cameracenfis  Eccleiiæ  Canonicus. 
Altrdus  Canonicus  2 6c  Godero  6C  MeinerustclericidcLovania.  loannesCanonicu» 
de  Petingehem.  Gerardus  de  Leneca.  Godefridus  de  Lathem. Franco,  Amandus  > 

Hugo  de  BrufTcUe.  Amalricusde  Beckenfêle. Sigerus  deAlofl.  Walterus  de  Afcha 
Walterus  de  Hamme.  Aâum  efl  hoc  anno  ab  Incamatlone  Domini  milledmo 
oÔogeûmo  fexco,regni  verb  Hcnrici  R^is  trigedmo  quinto  ,pradulato$  Gerafdi 
Epiieopi  decimo.  * 

Seelé  itv»  fiâu  imprimé  emmi  déni  vue  tfcueiîU  en  certaine  pafte  rengeaflrtt 
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Du  Livre  Quatricfme. 

GODEFROY  I.  DUC  DE  LOTHIER  OU  LORRAI- 
NE INFERIEURE,  COMTE  DE  BRABANT 
ET  DE  LOVAIN,  MARQUIS  DU 
S.  EMPIRE. 

Elztrai^  des  Croniques  de  Sigebert. 

SVr  Vm  1 lô<5.  Intérim  Hcnricm  Imperator  Lcodij  montur.  Dux  HcnrioB*qui 
ab  Imperatorc  ad  filtum  cjus  animo  tranfieos,  cum  contra  patrem  Cuum  con- 
ûUo  arroavit  à filio  ad  pacrem  redient,  partes  üUj  dcbelbWt.  Mortuo  Im-  - 
peratore  Ce  ut  reum  Majeftatit  filio  dedidit  & ab  eo  captas  euftodtae  tradfCor»de 
qua  ipre  per  indufiriam  fuam  evafit.  Ducatusejus  datur  Godefr  i do  Comiti 
Louanienfi. 

Lettre  dont  roriginal  eft  dans  l’archive  de  l’Abbaye  d’Afflegem. 

IN  nomine  San£bs  8c  Individus  Trinicatis.  G o'd  b F R i d v s Dux  8c  Maf • 

chio  Lothariogiæ, Cornes  Lovanij , notum  Mri  cupio  tam  prxfcntibus  * quàn 
futurisi  qualitcr  Rodulphus  de  Dongelbcrgis,cùm  inrpirante  Deo  fsculi  a^i- 
bus  renuntiare  decreuiflec  > quidq  jîd  apud  Sellekam  in  terris , aquis , pafeuis  y filvis  » 
molendinorum  vel  pifeaturs  locis  habebati  ob  remedium  animæ  fus  Sc  parentum 
fuorum  Haifiigemenfi  Ecclefix  contuleric,  &c.  qus  videliccc  omnia  cùm  miht 
coram  magna  nominum,  meorum  liberoram  ôcfcrvorum  mulcitudineadopus  Ec- 
clefix  in  manus  reddidüTet , &tam  jpfe'^àmfilij  ejus,  Henricus  fcilicet  Sc  WiU 
belmust  à fe&  à pofieris  folitâ  manumiffione  alien^cnt;  Ego  canqutm  patrie  Do> 
minus  8c  fingularis  prsiàti  cœnobij  Advocatus  Dei  fervis  libère  & quietd  perpé- 
tué pofiîdenda  delegavi,  8cc.  fcripto,Uti  funt  gefia,mandari  præcepimuS)  figilli 
noftri  imprefilone  ac  idoneorum  tcfiium  fubnotatione  roboravinius.  Telles , Ar-  i 

nulphus  Cornes  de  Loz  » Waltcrus  de  Ccimbcrgis , Walterus  Rodeiloc , Henricus 
de  Byrbais , Ânthonius  filius  Stepponis  de  Bniclêl1a>  Ricaldus  de  Wankets  , Ge- 
y rardus  de  Landinis,  Franco  Caflellanus,  Arnulphus  D^ifer  , Rcinrc  de  Tiel- 
''  dunch«  Franco  de  Sdufai  Wilelmus  & Franco  de  Grimmc,  Walterus  de  Gcift-  ^ . 

.*07  Franco  de  Lair«  Reinerus  fraterejus.  Aâafunt  hxc  anno  Dominicæ  locamacio- 
nisM.  C.  VII.  indiûioncXV. 

Seelé  trvH  feau  imprimé  en  certaine  pajîe  » fur  peinte  de  couleur  feüillemerte , comme 
il  fuit  ci  •apres» 
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Extraift  des  lettrages  de  l’Abbaye  de  Vorft. 

EGo  Godefridus  Dci  gratiâ  Diix  Lotharingia:  & Cornet  Lovanic  , aflentietW 
tibus  filüs  meis  Godefrido  & Hcnrico»  pattern  filvx  mex  cum  décima  ci»- 
didi  Sanôimoaialtbus  apud  Forclhim  • pro  ænimx  mex  redemptione  » &Ct  IXXO* 
Aâa  funt  hxc  anoo  Domini  MC.  X. 

Extraift  des  Croniques  d’Alberid. 

S Fr  rsn  ttij.  Cornes  Balduinus  Flandrix  juvenis  egregix  probitatis  feuco 
ipfi  fronci  ftio  per  infbrtunium  parum  illifo  xgrocare  cœpit  éc  in  villa  Rolîl- 
laria  Mooachi  Tumens  habicum  XV.  Kal.Junii  moricur  Sc  apud  S.  Bercinum 
fcpclitur.  Guilclmm  de  Ypra  Philippi  films  ♦ firttris  Roberti  Frifonis , nepeem 
Comitifile  matris  huius  Balduini  duxerac  2 ideo  Comitifia  bunc  fuccedere  vole- 
bat>  (êd  Balduinus  Karolum  conTobrinum  fuum  dcflgnaveTat  » çui  Mar^retam 
filiam  Comicîs  Ravnaldi  de  Ciaromoncejunxerat  & comicatum  Ambianeniemcuvi 
Caftello  lemenfi  donaverat  : (td  Comitiflâ  Ckmenttft  nomine  mrpfit  Duci  Los  a** 
nij , qui  Dux  & Cornes  Hainonij , Sc  Hugo  Campus  avenae . Cornes  S.  Pauli , Qc 
ipfa  erant  contra  Kaiolum,  fed  Korolus  Hugoncai  vick  Sr  Qaltherum  Hefdinij 
Comicem  patriâ  expulit.  Comicem  quoque  Hainonij  6c  Thomam  deCocydevi- 
ctt.  Vndc  Clcmencià  tandem  viâa  de  duodccim  oppidis  pro  dote  Tua  fibi , alTig* 

Qatis  ei  quatuor  guerpiuit,  Dikimuam»  Bragium,  Ariam»  &S.  Venastium. 

Extnûâ  des  donations  Belgiques  d' Aubert  le  Mire,  litTe  i. 
ciuç.  fs- 

NOtum  ücomnibusdiligentitxKventaicinquie  cADeut,DuccmGoDcrRi- 
i> VM  feniorcin  cjufque  filium  cc)u>vociwi  God e tr  i»  v M juniorem  pro 
faluce  «nimarufo  tradidifle Deo  & S. Pcunquoddam  prtcJium.DudiDlàndi- 
, in  eremojuxta  meta.  parochiaIesdcBrania,cum  domiuio,&c.  Telles, Go- 
dc&idut  Cornes  NaœsicenTis  ejufque  filiut  Henricus , Henricus  minor  iilius  iplius 
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Ducis»  Willclmus  Advocatus  de  Namuco,  cjufque  frater  Ancelmus,  Erfelo  de 
Calvomome>Gerardus  de  Wanga  6c  fîliusejus iHenricus  dcBierbais.Sechrcusde 
Wavera,Gothuinusde  Lovanio, Franco  de Bruxclla  fie  aUj  multinobilesfic  fervi. 
Aflutn  in  Gemblous  anno  Dotnini  M C.  XXX Lothario  régnante,  Domino  A* 
lexandro  Leodienfi  Epifcopo,Ancelmo  Abbatelocum  noftrum  tenente,Gregorio 
Papa  fedem  Romanam  Guoemante  ,Godefrido  Duce  Advocatonoilro , Ce» 
ciindas  partes  ejus  adjuvante»  Sechero  Bemardi. 

Extrait  de  la  Cronique  du  continuateur  de  Sigebert  au  Monaftere  de 
Gemblous. 

SF’r  tan  iijp-Godefridvs  Dux  LotharienHum  magnum  patriæ  fux  dé- 
çus vir  luo  tempore  fie  tempori  6c  honori  feiens  fedeceotcrconformarc,inon- 
tur  fie  Affligemenfis  rempli  fepulturâ  honoratur. 

Extrait  des  Croniques  d’Alberîc. 

SVr  Van  Godepridvs  Barbatus  Dux  Lo^harienHum  moritur  fie  apud 

Aflligcm  Abbatiam  nigrorum  monachorurn» ubi  multa  bonacontulit,fcpeUtur. 
Sur  tan  Item  quoi  Epifeopus  Albera-Leodienns,  qui  Bulloniumper 
B.  Lambertum  rccapcravit,ficforor  ejus,  comiti(Ta  Lovanienfis,  quæ  Comiti  Lo- 
vaniæ  peperit  fecundum  Gjo  d e F r^i  d v m Comitem , fucruni  de  profapia  Namur- 
ccnli  > alibi  feriptum  reperirur. 

Extrai(?l  de  THiftoire  de  Gilles  d’Orval  tire  du  Triumphe  de  S.  Lam- 
bert à la  prife  du  challeau  de  BuUlon , efeript  par  Nicolas  Chanoine  de 
Liège  contemporain.  i- 

COmmuoibus  votis  pari  alTcnfli  clerus  fie  Populus  fubrogavit  fedi  LeodierUî 
Albcfonenu  huius  nominis  (ccundum , primicerium  Metcnlls  EcclcHs  )ju- 
venem  quiJem  æcate,  fed  in  fignum  maiuræ  mentis  canum  capillo , cique 
laborantis  Ecclefix  pondus  fi;  ædus  portare  commiHc.  Blegerunc  eum  fané  Co- 
lumnac  Exclelîæ»  hac  fpe  maxime  qubd  effet  de  profapia  Namurcend,  profapia  i 
mari  ufque  ad  mare  palmitcs  fuos  protendente  fic  fororh  fuæ  dlius  effet  Dux  Lo- 
• vanii  C OD  B F R I D us»  dlius  prxdi£bi  G OD  E F R I D 1 Ducis,  qui  duo  Princi- 
pes genere»  poflêdione»  potentiâ*  multitudinc  illi  præcffent  regioni  & per  eos 
Dclla  fedari,  pax  drmari,  ablata  reflitui  fie  reflituta  ferVari  poffent , &c. 

Extrait  des  Annotations  de  I.  de  Chappcauvillc  fur  ladite  Hifloire, 
chap.  39- 

ANno  Domini  MC.  X L 1 1.  cft  guerra  inftigante  diabolo  inter  Albcroncia 
Epifeopum  fic  Hcoricum  Comitem  Namurcenfum»  nepotem  fuum»  ficc. 

Extrait  des  Chartres  de  TAbbaye  d’Affligem.  ^ 

IN  nomine  SanAæ  fic  Individuæ  Trinitatis.Notum  dtomnibus  tam præfentibux 
quàm  futuris  » quod  ego  Hcnricus  dliûs  G'od  bf  R i d i Ducis  Lotharingie 
fie  Comitis  Lovanij  declinandas  miferandas  fic  ænimnofàs  huius  fæculi 
procellas»  ad  monafterium  Affligemenfê  quad  portum  falutis  condigi»  ubi  Deo 
A SanÔis  ApofloUs  ejus  Petro  fie  Paulo  fub  præfentia  Domini  Pétri  Abbatis  fie 
totius  Congregacionisr»  adflantibus  hominibus  mets  » meipfum  in  monachuni 
offerens  » allodium  quod  apud  Sichne  fie  juxta  Werde  ex  pâtre  meo  libéré 
coDtingebat  fiet  comnAune  cum  friitre  meo  Duce  Godefrido  patris  mei  fuccef- 
foreipodidebam,  in  aquis  fic  pafeuis,  in  campis  fic  dlvis  fie  in  omnibus  ad  ju$ 
noRnim  pertioentibus  pro  anima  patris  mei  fic  marris  mcæ  : fic  Claritix  fororisno- 
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ftrx  Sc  pro  mcipfo  & pro  prxdifto  fratrc  irieo  Ducc  Godei'rido  & fororibus 
meis  Aleydc  Rcgina  & IdaCoinicinadcproomnibusparcntibus  amicn  in  dccmo* 
fyna  craJiJi» 

Extrait  des  Cronîqucs  d’Alberie, 

S Fr  Ttf»  1140.  Hcnricus  Cornes , filius  Ducis  God  e r r i D î,  fuperiorcannode- 
fun^i  roilitix  cingulo  depofito  ABligcmcnris  monachus  fa£bus»  cxledis  mtliiix 
fîgnaculum  accepte  ÔC  ciio  vocatus  à Dco  migravic. 

Extraiél  des  Eferips  & Généalogies  de  Baudewin  d’Avennes- 

Gferbcrga  verb  alia  filLi  Karoli  fi-atrisLotharij  perperit  Henricum  feniorernde 
Bruxcltaf  & hic  Hemicusgenuit  Henricum,  Lambertum&Mâthildcm,quæ 
Comici  de  Bolonia  Euilachto  peperit  Euflachium  & Lambertum , Sec. 
Lambertus  de  Gerberga  genuit  Henricum  feniorem  Comitem  Bruxellcnfem , & 
bi  fundaverunc  Eeelefiam  S.  Pétri  in  Lovanio,  Sec.  Hcnricus  igitur  fenior  patri 
Tuccedcns  incomitatuLovaniend,  duos  genuit  fîlios  2c  unsm  fUiam,  quorum  pri- 
n^ogenitus  Henricus  2c  altcr  Lambertus,  Blia  verb  MathiUis  nomine,  &c.  Lam- 
bertusverb  patri  fuccefîtc  in  comitatu  Lovanienfi , quia  frater  ejus  primogenituf 
fine  hcrede  dcccffit.  Hic  iiaquc  Lambertus  uxorcm  üuxit  üdam,  ôc  hi  fùndavc- 
runt  Eeelefiam  S.  Gudulæ,  ponentes  ibi  Canonicos  quibus  décimas  dederunt  de 
Bruxclla.  Diûusque  Lambertus  ex  Oda  genuit  Henricum,  qui  patri  rucccfiîc  inco- 
mitatu  2c genuit  duos  filios , 2cc. 

Mortuo  igitur  pâtre  fucceflît  ci  primogenitus  Hcnricus,  Sec.  Poftca  diâusHcn- 
ricus  Cornes  Tomaci  occifus  2c  Nivcllx  lêpultus  ell.  Succcllit  igitur  ei  in  comi- 
tatu fi^cer  fiius  Godefridus  cum  Barba,  cb  qubd  filium  non  habebac.  Huic  igitur 
Godefrido  Impcrator  Henricus  nomine  contulit  Ducatum  Lotharingi®  propter 
quod  iplc  2c  fucccflbrc  fui  dcîndc  vocati  funt  Duces.  Et  hic  Godefridus  auos  ha- 
buit  filios  2c  très  filias.  Primogenitinomen Godefridus,  alteritis  Henricus  quimo* 
nachusfaâuseftin  monaficrio  AfHigcmcnfi>  filiarum  primogenica  Aelidis  Regi  An* 
glix  maritata  cfl  : fccundam  nomine  Idam  Cornes  Clevenfis  duxit  in  iixorem.  Ter- 
tia  nomine.  Clarifia  virgo  permanfit.  Demum  hic  Godefridus  de  funtlibus  til  anno 
M.  XXXIX.  2c  apud  Aflligcmcnfc  monallcrium  fcpultus  quod  iplc  funJaverar. 

Extraift  de  THiftoire  des  Normans  eferipte  par  VMllaumc  Moine  a 
Gemieges , livre  8.  chap.  19. 

MOrtuâ  itaque  fcciindi  Mjthilde  Ueginà  Anglorum  mitre  huius  Tmpcratricis 
Augufix,  lîcut  in  fuperioribus  dictum  clV,  Hcnricus  Rex  duxit  Adelifam 
filiam  GouEFRiot  Ducis  Lovanix , Comitis  Euihichij  Bolonicnfis  con- 
fobrinam , de  qua  nihîl  pofieritatis  accepic  \ habuit  tamen  idem  Rex  filios  fex  2c 
feptem  filias,  occ. 

Extraidl  des  Croniques  d’Anfelnu:  Abbé  deGemblours. 

S Fr  Tan  i tzo.  Henricus  Rex  Anglorum  Ducis  G od  e F n i di  filiam  Athelcy- 
dam  fibi  conjugio  fociat  2c  Reginam  in  Anglia  conlhtuit.  Lemefmetfi  rappor- 
té par  jllbcric  fur  ï\ui  1118. 

Extrait  de  THilloire  d'Odcfic  Mtalis  Moine  de  S.  EvrouT. 

HEnricus  Rex  amifla  conjuge  2c  libero,  uxorcm  ducercconfiilcu  fapientumde- 
crevit , egregiamque  puclLm Adelidam filiam  Godefridi  Lovcnicnfiuin 
Ducis  dcfponfavit.  Regalibus  infignijs  célébré  redimitus  cam  fibi  Chriitianq- 
ritu  copulavit,  2c  Regina  minifterio  faccrdotumconfccrataquiiidccim  annis  inreg- 
no  fioruit,  fed  alijs  rebus  abundans  opeatà  fobole  hue  ufquc  carvit,  Sec. 
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E^traiél  de  certaine  Cronique  des  Normans  continuée  jufqucs 
en  l’an  iiS9 

Ad  annum  MC.  X XX IX.  tune  Guis  proaimèfilia  Regis  Henrici  quse  fuerat 
Imperatrix  Alemannia:,  cui  Anglia  juramento  addiâa  fuerat.  & Robertus 
Cornes  Clocellrix,  fmer  ejus,  menfe  Augufto  tranfierunt  in  Angliam,!! , 
invitaverat  enim  eos  Willelmusde  Albincjo,  qui  duxerat  Aelis  quondam  Reginani 
qux  habebat  CaltcUum  & Comicatum  Harundcl,  quod  Rex  Hcnricus  dederat  ei 
in  dote.  &c. 

GODEFROY  II.  DUC  DE  LOTHIER,  COMTE 
DE  BRABANT  ET  DE  LOVAIN,  MAR- 
QUIS D’ .ANVERS. 

Eottraiél  des  Croniques  d’Albcric. 

Sf*r  Fan  1159.  Conrardus  cenius  huius  nominis  Rex  GodefriduhI  Gode- 
FRiDi  filium  facic  paterni  honoris  fucccITorem  > ea  maxime  pro  caufa>  quia 
fui  conjugis  fororem.ei  dederat  in  uxorcm. 

Sur  Fan  1140.  Henricus  Cornes  I.cmburgenfis,  dolens  fe  privatum  honore  du- 
catus  quem  patcrfuus  Dux  Paganus  £c  avus  Dux  Henricus  aliquando  habuerant  « 
Godefrido  Duci  rebellis  erat , contiguos  fibi  pofleflionum  ejus  redditus  in- 
S'adebatj  & ficubi  prxvalebat, nulli  amicorum  ejus  parccbat.  Godefridvs 
Dux  graviter  fcrens  infolentiamejus  oppidum  S.Trudoniscum  multopeditumequi- 
tumque  exercitu  obfidere  venit  ; fed  oppidanis  obiidionem  prævenientibus  placito 
coruoi  accepto,  eos  ingratiam  recipic,  deindecum  eodem  exercitu progrelTus  8c 
oppidum  AquilCTani  ingrelTus,  cum  multo  potentatu  per  biduum  in  lëde  iudicia- 
riareüslit,  exactiones  quas  Dueem  Lotharingie  exigeredecebat  exegit,  oppida- 
JIOS  fua:  fidclitati  aflrinxit , Sc  ne  Hcnrici  Comitis  fauiores  elTcnt  > ollentacion* 
potentix  lux  deteriuit. 

Extrait  des  donations  Belgiqucs  d'Aubert  le  Mire*  livre  i.  chap.  6t 

IN  noininc  Patris  2c  Filij  &Spriuis  far.fti , Amrn.  aMuUa  cïTcnt  digita  feribi 
fuis  in  temporibus  quæ  non  Icripta  plerumque  damno  txiiiirisccdunt  hominibuf, 
2cc.  quod  nos  quidem  pri'Ciivcntcs , liect  imptdili  pluribus  qua:  Deus  ÔC  larga 
rrunus  Migni  Ducis  Godefridi  fratris  Henrici  Comitis,  qui  Tomaci  armis  imc- 
rijt  , £cclc}îx  S.  Pétri  quœ  cil  in  Lovanio  nollris  contuleric  temporibus , feripto 
commendari  euravimusj  tum  ut  caritas  tanti  viri  cxcmplum  bcnefacicndi  futuris 
eflet  piincipihus,  tum  ut  nollri  fucccnbrcs  qui  filij  iain  dicta  futuri  forent  Ecclc- 
fix,  circa  publica  folliciti  potiùsaugmcntandaqurim  imminuenda  fuis  rclinqucrcnc 
fcquacibus.  Haie  autem  erant  qu*  virilluftris  matri  nodræ  Lovanienfi  adiccit  Ec» 
clefix,  prxter  ilia  qu*  ad  dccorcm  domus  Dci  cxtcriùs  rcfpiciunt  (depallijs  enim 
loquor«  cortinis,  de  cappis  êc  cafulis,  dcdalmaticis  A:  fabdiaconorumtunicisfci- 
licct)  Præbcnda,  de  qua  pendet  Moicndinum  quod  dicitur  WilTccumi  &c.  Hoc 
vero  fa£to  non  multo  afto  temporc  Vir  prscUrus  bcnedidlioncm  fuper  bencdic- 
lioncm  paratus  addere  Ecclclir.m  qux  cft  in  Rode  comrauncm  refeftionem 
univerfx  congregationis  dcllinavic  , €cc.  fie  enim  , ut  dtximus  » Ecclefia 
de  Rode  in  ulum  fratrum  Eovanienfis  Lccldî-x  pertranfivic , oblato  aliari  S.  Pé- 
tri ab  iplb  Duce  & ab  ejus  filio  qui  paterni  honoris  fuit  hercs  & patri  xquivocus, 
&'c.  & in  anniverfario  Domini  Ducis,  quandocumque  occurrtret  , fratres  fimul 
cfTcnt  in  carritatc;  & fi  rcs  aliquando  ad  ca  concrd'ccrct , in  anniverfarijs  uxo- 
ris  cjufJcm  Ducis  Dominx  J<U  & matris  ejus  ylieydis  fi  nilis  ageretur  Ixtitia. 
Hxc  ergo  fie  ordinaca  5c  figilio  Ducis  confignata  , ne  quis  prælumat  dillur- 
bare,  vim  Eclurus  fratribus,  anathemate  demum  fit  confirmata,ad(lantc  3cficju- 
bente  ipfo  Duce  ac  ejus  proie  gencrofa,  cui  poft  patrem  cum  comitatu  5c  du- 
catii  tota  terra  furviebat  fubclita.  Prxter  fupradiaa  autem  notum  fit  omnibus 
Chrifii  fi  lelibus»  quod  omnes  dccimx  intraalhdiuw Lovanienfe tam  minutxquàm 
majores,  livc  proveniant  ex  agi  ii  fivc  pratis , ncc  non  de  omnibus  fruâibus  infra 
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curt«  Lovanienfcs  crcfccntibus  5c  ciiam  de  Mcoribus  ôc  alitibus  ad  feptem  prxbendai 
EcclcfixS.Petriin-Lovaniopotincnc  rpecitlitcr,  quas  feptem  Prxbendas  bons  mc- 
. morix  Lambertus  cum  Barba  in  eadem  Eccldla  conllituit  5c  ad  cafdem  feptem  * 
Prsbendas  fpeâant  omnes  donaiiones  Ecetefiarum  in  Lovanio  5c  dnnacio  majoris 
parochiæ  5c  omnium  altariuni  5c  omnes  oblattoncs , excepta  porcione  Parochia* 
ni , & de  his  prxdi^is  decimis  diviias  habent  décimas  Cullos  5c  Parochianus.  Ne 
autem  per  clccmofynam  proborum  virorum  accrcfccntcs  Canonici  in  prxnomiuata 
Ecclefîa  S.  Pétri  in  prxdiéVis  decimis  5c  oblacionibus  'aliquid  juris  poflent  fe  dicere 
habere  : 5c  ut  fupracfi£h>rum  omnium  controverfîa  fopiatur,  5c  ut  fal&taii  ma- 
ii^nantium  contra  Ecclefiam  per  veritatem  huius  ferinti  rcfillatur  « banc  pa* 
ginam  tdlimoniaiem  Dux  Godefridus  ülius  Godefridi  Ducis  cum  Barba  (igillo 
muoiri  6c  teftes  fubfcribi  fecit.  Hi  auccm  interfuerunt  tcltcs  : Rcincrus  Archi- 
diaconus , Hcnricus  Prxpofitus , *Thcgcnbaldui  magifter  , Stephanus  magi- 
fter,  Godefridus  Onckinus  parochianus  clerici : Hommes  Ducis  Walterus  Bcr- 
iholt  Willelmus  de  Bicrbeka  , Retzo  de  Tieldunc  Rcincrus  de  Hcucrlc  , Amol- 
dus  Dapifer,  Ditferdus  Dilenus  Villicus  Lovanienûs«  & alij  plurcs.  Adtum  eitan-  ^*4^* 
ooMCXX<« 


Extraidl  de  la  Cronique  d’Alberic. 

SA>  fan  ii4;.(jodefridus  lunior  Dux  Lothartngiæ  quarto  ann6  fui  dü* 
catus  immaturà  morte  prxripitur  hcpaticâ  paiGonc  conl'umptus,  5cLovanij  in 
tcmplo  tumulatur. 

Extrai^l  de  la  Vie  de  Louis  V 1 1.  Rov  de  France  eferipte  par 
un  Autheur  contemporain,  mis  en  lumière  par  Pierre  Pithou. 

COnfiderans  Impcrator  {fàlicet  jConrardus  ///.)  quodipfe  tenebatur  pro  mtjd* 
re  principe  de  toto  mundo , & qub J cum  tanta  nobilitate  de  panibus  iuis 
moverat  oc  nunc  erat  cum  pauca  manu  militum  in  partibus  alienis  & quai!  in 
fubje^tione  Francorum , quia  ibi  nihil  auc  parum  poterat  (Inc  illis , 5c  propter  hoc 
taie  fibi  dedecus  imputans , vifus  cil  fibi  per  hoc  Impcrialcm  Ixdcrc  majeilatem  , 
fî  cum  tam  pauco  numéro  militum  transfretaret:  propter  hoc  imperavic  quoi  fui 
pedites  per  terram  redirent  5c  ipic  cum  modica  genre  Conilantinopolim  cil  tranf* 
ucélus.  Imperaior  Grxcorum  Manuel  eum  majori  honotilicentiil  quàm  anceà  re- 
cepit,  ubi  Impcrator  cum  Baronibus  & genre  fua  ufquc  ad  veris  inicum  hiemavit: 
crant  enim  ambo  Impcratorcs  quadam  amnitate  conjundli  ratione  uxorcm  fuarum 
quæ  fororcs  crant  & fucrant  filix  veteris  Bcrcngariæ  Comitiflx  de  Luccbourc;  5c 
propter  hoc  Impcrator  Graccorum  cum  blandiori  vultu  rcccpcmt  & ad  prccca  Im- 
peratricis  uxoris  fuæ  lîbi  5c  Baronibus  fuis  multa  dona  ôc  prcciofa  jocaUa  prs- 
lentavit. 

Extraift  du  Miroir  de  la  NoblelTc  de  Hasbaing  par  toeffire  lac- 
ques  de  Hemcricoun. 

IL  fut  iudts  en  temps  que  le  feigneur  de  Noeffebefieau  prifl  à femme  lu  fille  du  Comte 
de  floigejîade  en  îs  bouts  Allemagne  , qui  de  fon  droief  bei'iîagie  cjloit  feigneur  de 
Daïebem  & de  tout  ce  que  y appent  : u'uec  laquelle  fille  il  prit  & euft  en  mariage 
la  terre  de  Hamrfe  en  Heséalng  , que  foîloit  ejlredes  alloux  de  Afobaut',  mais  elle  par» 
vint  ai  Comte  de  Ihigefiade  de  par  Ja  femme , qui  fut  feure  du  Comte  Aubier  de  Mo- 
haut , qui  auffi  ejioit  de  Dasheurges  en  la  boute  Alkmoigne^  & lequel  Comte  Aubiers 
donna  apres  ce  fa  tore  de  Aîobaut  aile  englife  de  Large  au  temps  de  rEvefque  Houwe 
de  Pierpont  > aiufi  que  les  Croniques  de  S.  Lambert  contknent. 


I X 


Extraicl 


Digitized  by  Google 


^6  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Extraift  des  recueils  Généalogiques  de  Baudewin  d’Avennes. 

^ Dacatu  fuccedens  . uxorem  Duxit  fororum  Impcratons  Lmgat- 

dcm>  &c. 

GODEFROY  HT.  DUC  DE  LOTHIEIl,  COMTE 
de  BRABANT  ET  DE  LOVAIN. 


Blxtraift  d'un  manufeript 
berges  avec 


fabuleux  des  guerres  des  Sires 
les  Ducs  de  Brabant . 


de  Grim.* 


G ©B  Die  ijccc  altc  I?ctm 

©it  oiiÿ  tiwnfcbni  WilBe  nm/  Sc. 
Bjapt  Icfie  Bit  toautbept  toa^ 

BuiBtn  umoge  jljt  fthn  Baÿ 
©ic  Godoiacn  tntitai  ÜSaecBc  bitt 
©tcege  $nloge  hin  liege  ii  nitt 
©it  in  SStabant  oit  ttgmttBe/ 
jBa  Bat  mp  Bc  Ctonihc  ïtcrBc  / 

S>oe  bieten  (Int  ijojott#  ©jaiwn 
Ban  XoBtnc/  niatt  toetbabtn 
ïDort  Bcft  entagt  in  Bcnbant 
SanOm  Btpftt  3p  u bccant 
©itn  rcIBt  maithtc  {}eitogc 
ÜSiBtn  taBt  Btt  Bcctn  IJogt 
©le  BiBcn  ibtpftt  toaetm  Bagtiyc 
<2nBc  Bien  litfbaBBe  ftbttlbc 
©Utemitÿ  jitte  Bocgbt  inille  / 

©it  m btm  toaÿ  luBc  en  fiille  / 
jbcIBe  Bit  {trprcc  mioBt  mcBt 
©at  tocnBc  bP  btm  tôt  mrnigb  fitBt/ 
©tbjcb  DbP  botttn  fclt  bitt  nac/ 

^nt  oiclogt  alÿ  itb  berflae. 

©at  tuiTtbtn  Bell  ÏJcttogt  Godeuaerdc 
3Ba^/  tnBc  oitb  Ben  IJttrni  tocttDe 
33an  Grimbcrgcn , Bit  ftfttrlihe 
jHtcbtiglj  luatttn  tnBc  cihe. 

Ban  geoten  lanBc  in  Bien  tb'Br  / 

©at  omteent  btm  IniBc  cnBt  ;iDt 
IBct  brbontn  bcempBeii  toaÿ  gticgrn. 
^ baBBtn  mcnrgtn  botnen  Bcgcn 
©ie  Grimbergcn  boicBtn  toc 
©ait  3P  Ben  ^ tetogt  Bot 
■ffict  oitloegbBtn/  bot  ih  u fal 
^ggrn/  omBat  bP  tooiiBe  ban  al 
©jimbttgtn/  obtCîlJctt  batfm/ 
©tlDCli  flbP  bitt  htBt  botttn  Icfm^  &c. 
©oen  bp  alfotithubcBirBe 
Otttogt  In  ïoteicht  bootBen  toa# 
ÿiblttfmtn  tien  tlBtn  alfoc  ieStasI 
«Mf  bonBttt  tnBttllgb  mtBt/ 
jîu  boitt  bolet  Bt  ttatcbcBt  : 

(Et  ®{imbetgtn  toaÿ  Bote  cen  (lotit 
ïjcttt/  bUt  mpn  Jfttc  Arnout 


jlVtbtiOb  toa#  bP  tnbe  tibt 
Ban  gocBc  ban  lanBt  ftbttlllic: 

Cbiei  fomn  IjaBBt  Beft  CtibBet  bîp 
©it  bjomc  ttaetn  enBe  lient 
©cen  bitt  fittt  IBoutet  Bccthoot 
©anbet  ffitteatet  ©|aften=battt 
Bafintn  ouBtn  baOct  toatet/  &c.' 
ÎSiunen  Befen  (elbcn  ojlogc 
©nam  ttn  fittbte  ant  Ben  Bettoge 
©aet  bP  af  (ittf/  en  toett  met  baben 
Æc  Bafflingen  ettUeb  btgcabtn/ 

{Det  coubJtn  en  met  mtfbaec 
jîoeb  IitBdiBatgbÿ  blnmitn  batt 
&gn  gtaf/  bP  «« 
iCmen  (ont  Bit  Godmacet  bitt/  &c. 
îllfc  Bit  in  oiiptpft  gtflatn 
2 ange  IjaBBe/  foo  toett  beffacn 
jEet  fitehbeBcn  enbe  beftoaett 
©ie  aiiBert  (Jtttogt  Godeucaet 
ttolange  latb  bP  bine  (ittf 
;ginc  file  gebe  ®ob  (jatc  bectf 
gn  SJtoBant  toaÿ  bp  mate 
lOettoge  onteent  blet  (art 
Æe  2 obtiie  in  j&inte  pitetjS  Bttbe 
©totfmen  met  Biettn  getotthe. 

©efe  Godeuaert  iltteen  nint 
ÎJonch  ban  bagtn  ben  liegbt  u ttoint 
©at  inbe  toiegt  latl)  onbecjattt 
OnBc  bitt  Ble  BttBc  Godeuaert,  &c. 
gtli  toil  u etn  Btel  namtn 
soeinen/  Bit  Batt  te  Ijnlpe  quamen 
gtet  «tnouBc/  tien  ftlben  tibt 
ÎDant  glip  te  bat  InBtn  (iriBt 
©le  Bcttcn  ban  beiBen  Bm  contoete 
53cBinnen  frit  blcpne  tnBt  gtote. 

©aet  qnani  Bit  ©tabe  ban  Biane 
IDet  fbimi  (inlpttcn/  Batt  qnam  anc 
Beet  ©tetaett  be  Bette  ban  S;tBa. 
jxvet  allen  Bit  Ijp  bette  enbe  na 
Bermanen  tnït  betbIeBen  (tonfle. 
©ait  na  qnam  oit  met  gocBet  onfic 
©ie  l^eeec  ban  KeppcI  upt  ©elbetlant 
jBtt  aiBBeteii'tnBe  met  ibcclant. 


»>tl 
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ISel  grtsavmc  nftx  gncorn/  , 
^ac  quam  oie  miotg  (vOen 
3ïilc  ban  Arcle  ugt  Collant  / 
33aac  gium  ok  fg  u briiant 
SIMe  ü«ce  ban  Morocl  gebacren 
jH(t  bcit  bgnne  liDm  U tsarrmi 
ïDaat  quant  met  grootn;  nten 
San  lâerne  bit  b;ome  l)mt 
jSet  Ubm  en  bjome  goût/ 

33aic  quant  oie  met  gebtout 
gjtec  Bernîtert  Hccre  van  Ifciftcine 
xbel  fliDOcem  goet  enbe  ccinet 
3?aac  quant  oie  tee  giucc  ueen 
JSgn  ©eee  Cocnract  van  Bucren.  &c> 
Sect  lacob  t’SailcIkxn 
met  menigen  b^imen  SBaroen 
• Xitel  gcUiapcnt  en  opgefitnt. 

^.tac  quam  oie/  boeie  u bteten/ 

•j»  C;abm  bjoebet  Çtet  Willem 
Van  Scmpoel*  cube  met  ijeni 
JSenig  man  Bout  en  bB 
©ett  Ingcliam  van  Cottfi,  &c. 

(Ce  bulpen  Çeet  Arnoode 
Van  Cirimbcegen  met  getatoubc  &c. 
3îiaac  quant  Ifeet  Geraeet  van  Aflcho 
jEet  flnen  mogeti  btel  t’jtacnaflctje/ 
Seben  (Dit  ©anlete  bahenbe  («te 
Ban  Bcrcgcm  Heet  Alacrt  die  Hccec.  & c 
j3auDoo;t  ban  ben  geetebanCraynem 
3?ic  nu  eÿ  fioram  gtteben 
ffiiraiett  ©tuflelen  Cet  (bteben 
BOpt  l}of/  taiant  Dp  met  gtoatettaiaetbe 
9en  iongtn  (jettoge  Godcuaetde 
«îetifltft  bebe  ()p  thint  bccepbtit 
^at  (p  al  mctlec  wiegen  lepben 
©P  em  ojdbate  bat  facDte  gine 
Cn  boetbent  boit  Dm  Botine 
œa(lt  te  ©jernbetge  btaett/fcc. 
jbp  Dcbben  nu  t'eién  oiclogt 
©oenDoelcn  btii  ioiigen  {^ettoge/ 

Cn  Debbenc  foitbet  Ilegen 
^onctnmXoom  mctict  wiegen 
©om  Dongeii  / &c. 

®att  quam  / bep  fijt  bioebcc  / 

©ic  ban  Gaesbeke  en  Djn  beoebet 
Bl  eeng  gtbiaptm  ban  fable  botibe 
3Bet  een  geceoonbe  leeubi  ban  goi^ 
©ie  (oneBe  bjoebce  Hdnrijc 
tD;oceg  een  molette  cihelije 
Boye  ’t  BetutbBbotBe  bon  laBittc  / &c. 
^bulBe  bjoebet  Dict  {(eet  Godeuacn . 
ftoebctbanemblottbtapfin  paett/  &c. 
©icfébenBe  feaete  bore  toc  quam 
^He  be  Geave  van  Namcn  b;agte 
©nbee  lÿa  ©anicee  mcthcacDtt' 

©ie  ban  goube  / alfoc  le  lad  / 

JBct  een  leculoe  ban  fable  biag  / 


Ban  Delen  met  eenbaBon  baie  bo;t  / &e. 
Æe  biDoebme  ban  goubi  ben  Banbant 
met  eencefaetfcDi  tnel  betclaett/ 

Bèiaec  bi  gambe  bon  lafueie.1 
©efe  Betc  Amont  btaÿ btel  te  cuite/, 
©ebiapmt  m cgcDilgc 
éfecfitbiapra-iot  algilgc/ 

Titien  Banboitc  bac  bict 
«enbt  ben  ojfi  cobictucm  met 
IDaie  ban  Grimbcrgcn  bii  Beitopfal 
4Sn  fgn  tum  fonm  / bicBaet  mp  bat /. 

Hccr  Wooter  itlbe  Hcer  Geeraeet 
iOaetti  getoapent  cnbi  bitl  bibiacct/. 
Bcec  Woutei  bouiBi  alfoi  le  lie 
©ptecb  boben  bie  faetfclje  Me 
boetlim  ban  fable  tbteem  em  onbee. 
Bcet  Gecracct  bit  (ontBe  befonbic 
©pKtD  een  foutoic  bon  belm 
2n  'pBaebet  biapm  fotibet  Delm/  &c.' 
Biec  na  getibiii  quam 
JBpn  Ç eec  lacob  van  t'Sallelioen 
Jüilet  fine  ©aniece  Ne  mmegm  eoen 
Bibbece/btoe&te  gebocm/&c. 
i&tjn  (Didlt  mbe  ©anieri  biap  een 
Ban  belcn  met  bjp  Bafun  biit/ 

Cn  Mail  geboriett  feent 
jBet  em  Ijorbi  al  fonbet  Dont 
San  gouOc/cenemcelebaetln 
Bon  fable  metc  nog  min/  &c. 

©ace  quam  al  onbccbeect 
Ban  Sampolc  mifn  Çeet  Willem 
Cn  mmieD  man  met  Dem  ' f 

©P  em  ojjl  bot  btale  gine/ 

£gn  ©aniece  botp  biaiclicD  bine 
Boecbe  bo)  Dem  em  b;omc  bittant/. 
^p  biap  ban  Itclt  fp  u bceont 
jBet  bjp  Bahm  feone  tee  coete 
Ban  fiibec  en  ban  lafoeti 
©cbaceetc/  ooh  taiap  fg  boube 
JDet  eenm  Dofbe  ban  goube/ 

Cent  Mil  ban  fable  inc  goiit/dcc. 
llitanc  ban  Grimbcrgcn  mDn  Beit  Aert 
X9aÿ  inbm  Beibefoo  fetc  gebnnt 
©at  Dp  mite  ra  bjttt  gefont  / 

Bp  gaf  Dent  op  bacne  toc  breef 
©cn  noit/ blanc  boj  Dem  bicef 
IGpn  tfeec  Gccracrt  fynfaneUetBegt 
©obt  mort  fmc  ficlen  plegm 
©ie  baec  blebm  inbm  BcDt/ 

©.ter  blecf  boot  ter  felbet  tijt 
©ie  BctccbanKcppclcupi©cIbetlant/ 
-Cnbe  ban  IfdBcinc  bie  IBlgont/ 
Bronchorft,  Ercle,  Cochi, 
Banfbatilion  befe  Beem  b;f/ 

Ban  Scoudcnbrocc,  ban  Barbclgem. 
©eft  Uebm  al  Cooc  met  Dem/ 

6ttt  WoutaBcnhout  blctfgtbaffi/&c. 
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jS  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  dont  l’orgiml  k conferve  en  l’Abbaye  des  Religieufes  de  By- 
gaerden. 

IN  nomine  Sanû*  !c  Individax  Trinitatis.  Ego  Godefridus  Dax  8c  Marchio 
Lothtringix  ic  Cornes  Lovanij , 6c  mater  mea  Lutrhardis  tradidimus  Eccle- 
fix  Sanft*  Marix  in  Bigardis  XXXII.  bonnarij  alodij  quod  jacet  inter  Wol- 
veflcm  Se  Bigardis, quod  Domina  Bertha  de  Anderlccht  ,qux  prias  illud  poflîde- 
bat.repofuit  in  minus  noftras,utnoftra  libéra  donatione , co  jute  quohaftenuste- 
nebatEccleB»  fanâ*  Maria:,  deinceps  libéré ac  légitimé  poflidcati qmtinusori- 
tionibus  ancillatum  Dci  ibidem  conlïftentium  in  prxfcnti  fcculo  ab  omnibus  ma- 
lis  liberemur.ét  in  fiituro  bonisomnibusperfhiimereamar.Faaumefthociplàcuni 
fiUis  fuisGerardo  fciKcet,  Wilclmo  6c  Arnulfo,  & duobus  gencris , Waliero  fci- 
licet  de  Crainhem , Oliverio  de  Gcll,&  Herirdo  de  Hidcngera  .qui  fororem  cjus 
duxit  uxorem  aftantibas  6c  cxfitliacantibus.  Et  ut  fopitis  omnibus  querimomjs  hæc 
noftra  ttaditio  rata  & ineonvulfa  in  perpctuum  permaneat,  figilli  noftri  impref- 
fione  eam  firmavimus,  violatotes  8c  invafores  anathcmatis  glidio  feiri  fecimusi* 
tedibus  idoneis  quorum  fubfcripta  funt  nomina  roboravimus.  Balduinus  Decanus 
de  BruBêlla.Heinricus  Canonicos  S.  Gudilx,  Walterus  ScholarfUcus,  Onulphus 
facerdos  de  Caldenberch  , filij  6c  generi  ejus  fupranominati.Herardiis  de  Hiden- 
cem.Rothardusde  Wenfcnbec.Sigcrusde  Rolmale,  Franco  Lupus lohannes 
de  Larbeke  6c  fiater  ejus  Gifckinus , Meinardus  de  Bnifella , Everwinus  de  Scaien- 
beke,  Ingelbemis  Hebc .Franco  Pinceriu.Gofuinus  Dubbinc,  Herzo  Cameta- 
rius.  Vt  lutem  penitusomnis  amputaretur  occafio  poflmodum  inferendxiujuriæ, 
annitentibus  amicis  ipfius  Ecclcfix  Dominus  Leoniuscura  filijs  fuis.  Berneras  de 
Morcellacum  filijs  fuisGeiardus  de  Sottengemeum  filijs  fuis  exfeûucavcrunt  quid- 
quid  juris  habebant  in  eodem  allodio , 6c  promiferunt  in  fide  fua  quod  contra  om- 
nes  injuriam  tnferre  volentes, zelo  juftieix  fedefenforcs  opponerent.  Aûum cü an- 
no  Incamationis  Dominiex  MC.  XL III.  Indiûionc  fcxia, régnant  Coniardo 
6^43*  Imperatorc. 

SieUd'vn  feaufert  tmdommitgt  imprimé  en pajtt  peinU  it  ceuUut  femUe-mtrit,  tut- 
tes  fois  en  ce  que  ton  y veit  entièrement  conforme  au  feau  dontk  mefme  Duc  Je  Jirt  e» 
Van  : I j-i.  rapporté  cy  apres. 
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Elxtraiâ  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  des  Rélipeufes  à Voril. 

EGo  Godefridus  Dci  miferatione  Dux  £c  Marchio  Lotharingie  ancillas  Oei 
in  Ecclcûa.Fordlenil  Dco  & S.  Maria:  devotè  tervicmec  traniitoris  heredi- 
tatis  mes  participe  j fàcere  difpofuiyquia  prxiàu  Ecckûa  à me  acque  Auo  fie 
Pâtre  meo  liberate  donaia  tam  fororum  numéro  quàm  rcligioois  teilimonioinbre- 
vi  plurimum  crcvic.  Veniena  iginir  ad  alcare  S.  Maris  ,cum  maticfic  magna  ho- 
niinum  meonimmulticudine»  albantibtis  ctiam  cjufdcm  ^cleûa:  frotribus  K foro* 
ribu-Sf  quidquid  iminumtaus  feu  libenatis  A vus  fie  Pater  meus  iam  antea  donave- 
ranc  renovando  iccravi.  TeiTam  quodque  Nicolai  de  Hocekerche,  curti  de  Wa- 
terlos  aJiaccntem,  partim  in  Hlio:  Aa  l'ufceptionetpartimpecuiûtcUrgicioneàfra* 
tribus  con  iuiAiams  libcraliter  EccleCæcontuli.  Telles  Iwanus  de  AloA>  Amulfos 
de  Aldcnarden , Wàlcerus  de  Tcnremonde«  Leonius  fie  duo  Alij  ejus  Anronins  fic 
Leonius,  Arnultus  de  Arca,\Valteru$  fi:  Rabbodo  deCrainem>Walterui  deCam- 
penhalt  fie  traier  ejus  Gilscbertus  Sptentre , AmuUus  JDapi&r  fic  ftater  efn$  Gode-  // 

Iridus , Reinzo  de  T/iJimc^Gcrardus  de  Hildcberche  , Lambertus  de  Saventem» 

Gozuinus  de  HoUhem>Goauinus  Clucinc»  Gozoinus  Clibinck , Henricus  Peda- 
gogus.  Aéla  funt  hsc  anno  MC.  X L V.  tndi^tione  VIII.  IMf* 

Extraicl  des  Chartes  de  Brabant  confen-des  en  la  Chambre  de  Comptes 
à Bruxelles. 

COnrardus  divinii  lavente  dementiâ  Roimnorum  Rcxfecunduis  tanqoaaiAd- 
vocatus  piimus  fi:  delcnfor  Romanæ  Eedefu:  fie  omnium  Eccleûanim  Ec- 
defiallicarumque  perTonarum,  fie  bonorum  eonradem , fubiâcro  Romano 
Imperio  exilten(ium  : Attendens  mi1U  licitum  cüê  olicuius  EccleAx  Advocatiam 
ufurpare.nili  banno  Regio  ad  hoc  cfTci  inllicutusi  quodqucperfonis  EcclciîaRicis 
nimis  grave  cflcc  propter  longinquitatem  terrarum,prxfentiam  Régis  adiré >prop- 
ter  indigentianicorundem.  Eapropter  lltuftrem  Goaefridum  Docem  Lotharingiæ 
fi:  Marchionem , atque  Comicem  LovanienCcm,  omnium  Ecclcfiarum  ËcdeliafH* 
carumque  pcrronarura,ficboriorum  corundem,  fub  principatu  Lotharingia:  conf- 
titutorum  ,fi:  rucccflbrcs  ipfius  Dominos  Lovanienfe , feu  Brabanti*  Dominatum 
obtinentet,  pro  temporc  cxillenccs  Advocatos  inllituimus,  mandantes  ut  nomine 
Itnperij  contra  omuem  inquietationcm  EcclefiaAicas  perfonas  fie  nrum  boha  tue- 
amur  & défendant  \ ita  quod  ab  ip As  nü  per  potellatem  recipiant  ,*  aut  exigant  prê- 
ter jus  Advocatiæ  > quia  Advocati  non  debent  clTc  deprxaatores  > fed  msfcnlbres 
EccleAarum , ficc. 

Extrait  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  Tongerlo. 

IN  nomine  S.  Trinitaiis  ac  Individus  Vnitatis.  Notum  efle  volumus  ttm  Aituris 
quàm  prsfentibus  ; quoi  ego  Godefhidvs  Dux  Lotharingis  pro  remedio 
animz  mes,  prædcceirorumquemcorum,adpetitioncm  DominiH.Tcnerabilis 
Abbatis  de  Tongerlo )fratrumque,fuorum,  Advocathm  illius  loci  à Romanorum 
Kegc  Conrardo  lufceperim } ut  omnî  exa£lione  excluiai  fic  tali  conditioneAippoA- 
tâ,nullieamanec  ego» nec  aliquis  fuccclTorum  mcorum,in  fœdum  dare  debeant: 

».  fed  ut  di;5i;um  eft  pro  falute  animæ  meæ  > meorumoue  pr^decelTorum , cunâa  ibi 
in  prsfentiarum  Dco  ejufque  genitrici  inviolatx  Marix  VirginiratiônabiÜtercol- 
^ lata»fic  in  poAcrum  à Àdelibus  ChriAijuAo  fi: rationabili  modo  conferenda,xquà 

defenAone,  ac  patrocinio  tueri  debeam  fi:  omnem  injuriam  Dco  adiuvante  propul- 
Tare  »ficc.  Huius  rei  teftes  Cunt tLudtrjîcus  Cornes  de  Lon y jfrnoldus Cornes  deArfeboty 
Henricus  Cornes  de  Gelre^  Otto  Cernes  de  Duraz , Leoniusde  Bruxella  » yF'ilhelmusde 
Birbeka  ♦ Reinerus  de  Tildomk , Gerardus  de  Hildebercbe , hJenricus  Srupartb , Rtinerus 
de  iJrjerîe  yGojeettnus  de  lioîtbem  yArmîdus  Dq^ijer  frater  eius  God^ridus, 
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Extraid  du  Chartulairc  de  TAbbayc  de  Gcmblous. 

EGoGodefridvs  <Dei  gratiâ  tmius  huius  nomints  6c  honoris  Dur, 
huic  anciquæAvi  mei conccH^ni 6c  confirmacioniin omnibus aflentio  : Prs* 
ter  hoc  etiampredbusIoannisGcmblacenCsAbbacistrogacuBurgenfium  Mon* 
tis  S.  Wiberti  8c  conlilio  hominum  meorum  » nundinale  forum  quod  Abbas  Arnul* 

^8  àRegeConrardo  6càmcobtinuit,apud  Moncem  S.  Wiberti. pcrpetubten^nduoi 
jure  connrmo.  Conceflîmusetiam  ut  Burgenfes  ipiîus  ioci,à  portionibus  quo:  de  mor* 
tuorum  ruppellcdilibus , ab  Advocatis  noflris  Dominis  fiunt,iccuri  6c  quicti  perma* 
néant  inperpctuum,cuiufcumque  fàmilixfuerintivel  undccumque  advenennt,6cc. 
Hoc  ut  ratum  perpétué  mancat,fîgiUi  noftri  impreflione  fignavimus  6c  teftiumno- 
inina  qui  praefentes  ftierunt  appofuimus.  Engeîrandus  de  Orbais^Hemricus  de  Lano , 
CerardusdeTurineSiRiezo  Clericus  i Henricus  de  Hawelt  Franco  VUlicui  Gmblacenfit 
^ yVaUerus  f rater  eius^  Cuilieîmus  de  Bredini  tf  alijmulti» 

Lettre  dont  l’original  fc  conferve  cnTArchivcdu  Monaftere  d’Affl^em. 

IN  Domine  Sanôæ  6c  Individux  Trinitatit.  Ego  Go  d e f r i dvs  Dei  graiiâ  / 
Dux  Lotharingix  tertius  dignitatis  huius  ac  nominis  hères  tam  praefemibus 
* quàmflituriS}6cc.Concambium  quod  imer  Ecclefias  Sandi  Pétri  HafHigemen* 

£$  lanûique  lacobi  Brucellenfis  me  prxfente  mejudice  6c  auâore  fadum  eil  lit* 
teris  mandari  figilli  que  mci  impreiTîone  tedamentum  hoc  pacis  pcrpetualicer  £r* 
mari  volui  : qux  Videlicet  Ecclefix  duo  allodia  iibiinvicem  contigua  à progeni* 
toribus  meis  libéra  traditione  in  elecmorynam  fufeeperant , qux  propter  culturx 
oportunitatem  6c  locorum  viciniam  coram  me  6c  coram  matre  mea  Domina  Lut* 
^rde,(îbi  commutaverunt,  6cc.  Adum  efl  BruefTellæ  fuper  CaHrum»  anno  In- 
camationis  Dominicæ  MC.  LI.  indidione  XI 1 1 1.  coram  his  tcllibus,//(i^/>pWa 
^ • Cappellanoy  Gerardo  de  Hildebergb  ^ francone  de  Slufa^  Francone  de  Atrio^  Alberto 
Scoiart , Hugone  BoUee  »IIeimco  Pedagogo. 

SeeU  d*vn  feau  imprimé  en  certaine  pafie*peinte  de  couleur  feüille^morte  attaché  àia 
^iéîe  lettre  avec  double  ^ueiie  de  cuir  blanc. 
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Extraid  de  la  Croniquc  d’Alberic. 

SUr  Tan  iiff-  Godbfridus  junior  Dux  Lotharingix  Hliam  Henrici  Comitis 
Lemburgenminconiugiorortituseftvper  quod  tand^  rebus  omnibus  pacccom* 
poütis,  contentio  longotemporcprotraûa,  ea  condicione  finira  c(l}  ut  Gode-  * 
fridvs  confirmatum  Gbi  l5ucatum  ,fineulU  contradiâione  » Advocatiam  S.  Trudo* 
ni$j  Cafiellum  Rode  obtineat,  atque  omnium  qux  pofiidec  idem  Cornes  poil  dcceflum 
cjus  medieuccm  accipicns  hereditario  jure  fuccelTor  fiat. 

Extraiifl  du  Chartulairc  de  Vorft. 

EGo  Godefridus  Deigratiâ  Dux  Lotharingix;  omncm  hereditatem  quam 
Geldulfiis  & Gillardus  fratres , cum  matertera  ma  fota  * Ecclefiz  forellenfi  Ven- 
diderant&mthircddidcrant,  eidem  devotè  contuli.  Signum  Francoms  Cafietla^ 
ni . IngeîbfTti  de  j^trio  « Henrici  Peda^o^i  i Frâncoms  Bêlem , Godtfridi  de  y aile , Henrici 
de  Sullelâ  Bernardi  Care,  in  eu  jus  hoc  aâumell  caméra  eo  anno  quoGRiMBSR- 
CENSE  CASTRUM  CBPl  INCENDIOQUE  DELEVI. 

Extrait  du  Chartulairc  de  TAbbaye  de  noftre  dame  à Villers. 

IN  Domine  San£lx  Sc  Individuæ  Trinitas.  £go  Godepridus  ^tiâ  Dei  Dux 
Lotharingix  « omnibus  quxjulla  funt  cullodicmibus  & diligcntibus  , paeem  in 
perpetuum;  ad  hoc  nos  divinâbonitas  interreno  principatu  & honore  conllituity 
utjullitiz  ferviamus  fie  preceptum  charitaiis  in  omnibus  iîhpieamus  : fie  decet  nos  ho> 
minibus  imperare  fie  eis  prxefie  interris,  quacenus  humilitaiisfic  jullitiz  merito  bcato* 
rum  numéro  fociemur  in  celis  : Hac  itaque  disante  juditia  * fi  rcâè  lâpimus , fi  faluti 
notrx  confulimus,  caufas  Eedefiarum  fie  utilicates  preTentium>  fideli  diferetione 
componimu5,pacique  A;  uûlitati  futurorom  eadem  diligentia  providémus.  Itaque  fa- 
tisfaciences  necefiitati  prxfentiumi  pacemque  fie  quietem  génération!  qux  ventura  ed 
préparantes , hoc  prefentis  paginx  tedimonio  notum  facimus , prefentibus  & fiituris  » 
quod  EngelbertusdeSchotistotum  AUodiumfuum,quidquidinaquisi  terris,  filvis, 
pratis  »pafcuis , Schotis  tenebat  ; omnem  quoque  familiam  fiiam , que  trans  Lotharin- 
gia  manebat , tribus  tantum  puellisexceptis , quas  idem  Engelbertus  Deo  fie  Lcdefiæ 
de  Schotis  Donare  decreverat  » de  cetero  omnes  rcddiius  fuos  fie  quidquid  prorfus  in 
prefato  Allodiot  jure  hereditario  pofiidcbsty  totum  EcdefiæBcatx  Klariæde  Vil- 
jari  « fictVatribm  Dco  ibi  famulantibus , pro  falutc  Tua  fic  prcdecefibrum  fuorum  contu- 
lit:  fieutillud Villaricnfi  Eccicfixconiervcmus  in  manu  nollra  legittima  donatione 
comradiditfieiamdiâisfratribusanignavit.  Authoritate  igitur  fic  poteilate nobisi 
Deo  tradita  prxfatum  Allodium  ficut  djfiînitum  * eidem  Ecdcfiæ  in  perpetuum  con- 
firmamusyfubnodrailludculloJiaficproteClionerulcipimus»  auxilium  fie  defenfio- 
ncminneceilitatepromittimus»  fie  uthocraiumfirimmobileapudpollcroshebeatur» 
prefentem  paginam  figilli  uollri  impredioneycum  alfignatione  tdlium  communU 
mus . quorum  illa funt  nomini,Gvdefridusde Breda  ü*  Henricus  frater  eiui.H^tllelmus  d$ 
Donilehert  £s?  Gerarduifra/ereiuSjGerardusde  Marbais tBalduinus frater eius Pa^ 
ganus  de  Marbais , Gofuinus  de  Haverecb  « Hmricus  Magthnc , Gerardus  Façon firmianus. 
Adum  elt  hoc,verbilncaroatiannoMC. LX.coocurrcniefcxtOyiDdiélionenoaa.lido. 

Extrait  de  roriginal  repofant  en  l'archive  de  TAbbaye  d’Affli- 
gem. 

IN  Domine  Sanôx  fic  Indtvidux  Trinitatis.  Ego  G.  Dux  fic  Marchio  Lotha* 
ringix,  notum  fieri  volo,  tam  prefentibus  quam  fucuris,Hafiljgenienfem  Ec* 
defiam  decimam  curtisfuæde  culrcth ,tempore  Avi  mei  legittimèacquiGuif- 
le;  libéré  fic  quietè  quinquaginta  fic  co  amplius  annis  line  ulla  recUmatione  pol^ 
fedilTe  : quam  videllcec  decimam, cum  Henricus  de  AlTcha  pravonimfuggellioni* 
bus,nimis  crcdulus  ,fibi  ufurpalTet,  tandem  in  fc  reverfus,injuriamfibirccognoi- 
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&c  Decimam  infuper  aliam  quxfui  juris  erat.annuentibm  fratnbus  ^cle- 
pofTideiim  dédit,  &c.  que  ut  rau  îc  jpcMivulfa  permaneant.fCTio- 
f m^i  fi» Ui  n>c‘  irapreffione  8c  teftium  aftipulaoone  placuit  roboraru  TeT- 
'°Z^lus,h>zums.IUinar,,,  Pr,sUtm; 

Daniel  de  Simmd , levain  de  Mmelk . S«<n«  Caftfams  de  Alofi  , 
T^InÀêhtrte  Ftanta  Rôtir,  Siterus  Ferefiarius  de  Lomie^tFRiTriçus ^ Cethem, 
%yalmnt^Lede,Vya\temt  Lnge,themas  Barke^t,tt^un\xi  A^aftiothcc 
I.;^nU  MC.  LXX  V.  ind.&one  Odava. 

SeiU  tvn  /««  imeritM.  ” * eeuUnrfemlU  mtrte. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT. 

Extraié^  de  certain  ancien  Livre  Intitule. 

Dher  Cartharum  fiu  Prhtkgibrum  Préepefturte  TraitSet^, 
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IN  nemine  SanAx  & Individus  Trinitatif.  Frederiews  divinâ  fàvente  clemen* 
liâ  Romanonim  Impcrator  Auguftus,  Ecclcfi*rum  fàcultatcs  ab  importuna 
Exaôonim  pervafwnc  abfolvere,&p^onascarundcm  obfequio  addiâas  débi- 
te pretatis  officio  illadai  confovere»  A privilcgiorumtrtditione  protcgerci  Impcria- 
bs  tenctur  fublimitas^nam  hoc  exitntam  pietacta  opusydivinâ  repuut  tuthoritu» 
unde  omnibus  Chrifti  & Impcrii  fidelibus  notum  fcicimiisdnprcfentia  noftrsMa- 
jeftatis  & in  audientia  Cômieis  oc  Loes,  ex  fenceacia  Principum  iudicatum  e/Tc» 

3uod  homincs  in  Rofmcr  Ecclefix  |B.  Servacij  pertinentes,  cjufque  bona  poflî- 
entei,àpcmo€Iationibus  Comitis  de  Loes,  ab  horpitationibus,abangartjs,àpe- 
titionibufi,ab  omnibus  quoque  exafbonibus  8c  lèrvicijs , libéré  in  perpetuum  per- 
manere  & ineodem  jure,quod  hominibus  deSlulcn  &de  Hefe  judicatum  cil  de* 

Ixant  pcrfiftcrc.  Ad  coroborandum  itaque  Principum  fentcnciam  8c  hujus  rciccr- 
titudinem  perpetuandam  Tenteneix  prolat*  Valetudincm,*privilcgij  nollriaudbo* 
riratc  confirmamus  : Idque  nollrx  pagina  conceffionis  ImpcratorixMajeftatisfî- 
gillo  infignita,  incommutabilitcr  oblcrvandum  muninuS}  Statuentes  & Imperia- 
îi  aué'thoritatc  prxcipientcs,utquicumquc  hoc  noftrum  decrecum  infringcrc,vcl 
ci  aliquatcnus  obviarç  prcfumprcrit,dcccm  libros  auri  puriflîmi  dimidiam  parteoi 
camers  noftrx , rcliquam  vero  Ecclefiæ  B.  Servacij  pro  (àiisraôione  componac. 

Hui'js  rct  tellci  (uni , Jru'JiiMS  Trevireujis  jfrcbiepifiojms , Rudùlfiu  Le9<ütnfis  Epif* 
topm , Ru'^''  'us  Lfdienfis  Arckidiaconus , GodefridvsDvx  Lovanibnsis 
Hmiicus  iJu.^  ilt  UfiburchyComes  Gerardus  Cÿ  frateràus  Hugo  it  Loes, Coms Hof 
rieus  de  Dichfe ,yyemberus  de  BoUnt , VFernherus  de  Rode,  6?  Riebotus  index  A^ 
xnenfîs  & aUj  quam  plures.  Signum  Domint  Frederiei  Romanorum  Imperacorij 
invictiiîîmi.  Ego  Godefridus  vice  Chriftiani  M^ntini  ArchiepiAx^  i Archi-  ^^74* 
canrellarij  rccognovi  Ada  funt  h*c  anno  Dominic»  Incarnation»  M<J.  LXXIV, 
in  iiftione  fcptimâ  régnante  Domino  Frcdcrico  Romanorum  Imperatore  gloriofîf- 
£mo.  Anno  Regni  ejus  XX 111.  Impcrij  verè  XX.  Datum  Trajeâi  II  1.  Idoa 
Aprilis  fclicitcr,Amcn. 

Extrait  de  Toriginal  repofant  en  l'Archivc  de  refglife  de  S.  Gudele  à 
Bruxelles. 

Æc  eft  conventio  fàdâ  inter  Coraitem  Flandrix  Philippum  & Ducem  t,o- 
vaniæ  Gooepkidvm,  fuper  comraéhi  matrimonij  H b N r i c i filij  Du- 
cis  & Mathildis  neptis  Comitis.  Sciant  itaque  omnes  6c  ünguli 
quod  Dux  Go  dfpridvs  dédit  Henrico  filio  fuo , ad  docandam  inde  Matnil- 
demneptem  Comitis,  BrufTcllam  cum  Caüello, hominiis  & omnibuspertinentijs» 
Vilvordam  cum  hominiji  6c  omnibus  pertinentijs,  Vccfam  6c  Rufchcbroc , cum 
hominiis  6c  omnibus  pertinentijs  6c  quidquid  Dux  habet  inter  Sonnam  6c  Flao- 
driam } Henricus  autem  aiTeniTu  patris  fui  6c  Tuorum  hominum  coniliio, dédit hec 
omnia  prenotata  in  dotem  Mathildi  antequam  ei  nuberet  hac  interpodta  condstio- 
ne , quod  H contigeric  Henricum  mori  abfoue  herede, vel  etiam poft  le  reliÛo he- 
rede  aliquo, dotem  illam  poHîdebit  Mathildis  libéré  & abfolutc  cota  vita  Tua,  Ü 
verb  Mathildis  dcccflerit  non  fufeepto  herede  ex  Henrico , Cornes  Flandrix  tcnc- 
bit  BrufTellam  quoufque  ei  redantur  mille  6c  quingentx  librx  Flandrenfis  mone- 
tx,quas  dédit  Duct.  Illud  quoque feiendum,  quod  fi  Henricus  plus  vixerit  quam 
Dux  pater  ejus,ruccedcc  ei  in  Ducatum  tanquàm  heres  fuui,6c  omhia  ad  cum  de 
volventur  jure  hereditario  qux  Dux  modo  polTidct,  prxtcr  Vrtinam  6c  Comita- 
tum  de  Arfehot  : Et  fi  forté  contigerit  Henricum  mori  ante  patrem , heres  Hen- 
rici  fi  quem  poli  Te  reliqueric  ex  Mathilde  rxpediûa,IuruccedetDuci  Avo  iuo. 
in  Ducatu  8c  omnem  pofiêflîdncm  Tuam,  prxcer  Vninam  6c  Comitatum  de  Ar(- 
choc,ficut  Henricus  fi^ifict  fi  diucius  pâtre  vixHlèt.  Ne  quis  ergo  prerumatprzl^ 
criptx  conventioni  contraire,  Ego  Godbfridvs  Dux  Lovanix  præfens  (crip- 
cum,figilli  mei  authoritate  corroborari,6c  homines  meot  intefiimonium  rubfcri- 
bi  prxcepi}  qui  ex  præcepto  meofidem  fuam  dederunt,qu6d  i(bi omnia,  quæ  in 
ifio  contioenturchirographo  > raca  obrervabuntur,  Ica  quod  fi  ca  quod  abfic  infringere 
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44  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

attentaverim,ipn  omniarua  cumComîtcFlandria:  & in  ipBus  auxilium  remancbant. 
Sunt  autcm  i(ti  jlmout  dapiftr  de  Rotjlaeryjirnwt  de  l^elepe  slnieretnnus  deOrhaii  ^ 
• Reynerus  de  GateyF’yiUelmus  'de  BierbecayCafiellanus  de  Bruffeikt  Vf^élterus  di  Ay 

Arnout  de  Bigard»^  Gerardui  de  Grembergis  y f'^R’al/erus  Beriont  y Daniel  deCraien- 
bcmy  Rcnerus  Rufchebufci  y^nUelmus  (rater  eorum^  Henricui  de  Ajeba  yGct/winusd» 
Adengemyingelbertus /rater  eiuSyOde  de  TrafetMÎeSyy Gadoue  de  Holtbemy  Getfivi^ 
nus  de  Lewe  poilart  yAlardus  Rapa yGot/ujinus  deSaventeimylluwel  de  HobufcAien- 
risus  de  Scoten»  Scablni  cmnesy  cum  precone  n^altero  fic  quam  plurcs  BurgenBum  de 
Bninella  & meliores.  Aélum  prius  Antvcrpiæ  & pollcâ  coüfumnuuum  BrulTelie 
1179.  anno  Domini  MC.  LXXIX. 

Extraits  du  Chartulairc  de  TAbbaye  d’Everbode. 

IN  nominc  Sanft*  & Individuæ  Trinîtatis.  Godefridvs divinâ  ordlnat ionc 
Dux  8c  Marchio  Lotharingix  tam  fuiurisquàm  prxfcntibus  in  perpetuum.  <^o- 
niam  mundus  in  maligno  poBtus  cft , ut  plcnc  futuris  occuraturcafibus  Vniver- 
fîtati  Bdelium  notumTacioiquod  adconfenuim  8cpetitioncm  dilcf^xuxori^noib'S 
I M E N A B.  DucifTx  Lotharingiæ , donationem  quam  frater  ipfius  Gerardvs 
Cornes  de  L O E N in  Prochia  de  Teflcnderloe  Bcclenæ  AverbodienB  ad  ufus  fra* 
trum  inibi  Deo  ferviemium  pic  donavic;ratamhabemus  Scvelut  legitimam tenen* 
testutelam»  auÔhoricate  feu  poteflate  nofba  > nomine  uxorisnoftræ  8c  liberorum 
noftrorum , in  perpetuum  conhrmainus,8cc.  Aûa  funt  hcc  anno  Incamationis  Do- 
1x88,  minicæ  MC.  L aXXVIII.  indiûionc  Texta  £paâa  XX. imperame  FrederU 
CO  Régnante  Henrico  filio  ejus. 

IN  nomine  Sanâæ  8c  Individus  Trinitatii.  I m a i K a Dei  gratiâ  AbbàtilTaBe* 
linenBs,  cum  fratrum8c  fororumcnpitulotnocumfacimus  pr^fentihus  8c  futu* 
ht  auod  nos  ex  confenfu  Lodewici  Comicis  de  Los  Advocaci  de  Belifîa  & de 
Averboaio,pia  intentione , AverbodienB  Monafteno  Bne  omni  jaâura  Monafterij , 
^ perfonatum  Ecdefiæ  dcNcrc  concelfimus,8cc.  Aihimanno  IncarnativcrbiMCC. 
* III.  indiûionc  V I.  concurrente  1 1.  in  Domini  nomine,  Amen. 

Extrait  du  Livre  des  obituaires  de  l’Abbaye  d’Everbode. 

*T^Ridiae  nonas  lunij  Imainx  quondam  DuciBe  Brabantiæ  8c  AbbatiBx  BiliBs. 

^ HENRY  I.  DVC  DE  LOTHIER  ET  DE 

BRABANT,  MARQUIS,  &c. 

Extrait  d’un  Regiflre  des  Chartes  de  Brabant. 

CDei  gwtiâ  Mogunti  fedis  Archiepifeonus  fai*  Epifeop.  BdelibusTuis  E.  Vice 
dominoSt  T.rincernægratiamfuamoC  omncbonum,novcritdevotio  veftra, 
quod  quinquaginca  carratas  vini , quas  à nobis  in  fêodo  habuic  Godefri** 
Dvs  Dux  Brabantinorum , fed  non  in  loeo  determinato  , Nobili  Blio  fuo  Hen> 
R I CO  IHuflri  Duci  Brabaneix  in  beneBcio  conceBîmus,  in  Alla  villa»  dccemen* 
tes  ci  annuatim  , de  nollro  vino  aBignandas  : mandantes  icaque  vobis  iniungimus, 
quacenus  prediâo  Duci  8c  iilio fuo,quem  nunc  habetBcum  fupervixeric,  tantum 
vinum  ut  diximus  afEgnecis. 

Extrait  du  mefme  Regiflre. 

PHilippus  Dei  gratiâ  ColonienBs  Archiepifeopus.  Notum  efTe  volumus  omni* 
busChrilUBdehbusin  futun]mtquodcumgrautsdcBenno8ctotiterrac  importa* 
bilis»  luperAdvocaciamS.TrudonisintcrHB  NR  1 cvM  DvcbmLovan- 
1 ENSE  M ^Gerardum  Cetmtm  de  L^JorraBiiiTetiadropicndam  hanclitempropa* 
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te  terre  i noilras  inccrporuimus  & ita  nofiro  & prudentum  virorum  conGlio» 
inter  cos  iranfacbum  cft.  Cornes  Duci  oâingemas  roarcas  dédit , tali  conditione  ^ 
quoi  Dux  quatndiu  oâingentas  marcas  Comiti  non  reftituerit  y nuUam  guerram 
ncque  qucitionemaliquam  « eiufdem  Advocatix  vel  alicuius  rancorisoccafione  con- 
tra ipfum  vcl  uxorcm  fuam , vel  hcredes  fuos  movcbit  : Et  Cornes  & uxor  Tua  & 
hercdes  fui  ^ candent  Advocatiam  cum  omnibus  attinentiis , fub  tuü  padto  quiecè 
poflidcbunt  i fi  vcro  Dux  Comiti  oftingcntas  marcas  rcmcucric  i poft  rcftitutio- 
ncm  canim,  ufque  dum  Duodccim  Hcbdomadæ  elapfæfuennt,  nec  ipfe  nec  here- 
des  fuit  eum  inquietabunt.  Adjunâum  quoqueefi,  quod  fi  Cornes  contra  Ducetn 
alicuius  rançons occafione , vel  pro  amici  fut  dilei'tione»  guerram  moverit  & non 
fatisfeccrir;  Dux  de  argento  folvendo  6c  ab  omni  promilfionc  abfolutus  erit.  Vt 
aurem  quæ  prxdiâa  funt  » à Duce  rata  & inviolata  ferventur , nos  Sc  Philippum 
Comitem  Flandrcnfem  & Patrem  fuum  Godepridvm  Dueem  feniorem « vaf- 
faltos  & fidèles  fuosifidejufibrcs  Comiti  confiituit.*  Nqs  tali  modo  proiprofidejuf> 
fîmus,  quod  fiDux  promiffainfregerit  & non  fatisfcccrit,  Comiti,  contra  iplum 
totis  viribus  affifiemus  & argentum  ci  cum  integritate  perfolvemus.  Cornes  Flan- 
drenfis  tait  modo,  quod  nec  ipiê,  necaliqui^de  terra  fua  contra  Comitem  obfequium 
prxfiabit,  & ipfe  ad  confitmm  & voluncatem  nofiram,  penitus  fiiper  bis  fiabit  : 
Godbfridvs  Dux  fenior  in  hune  modum  promific  quod  fi  filius  fuus  prxmifla 
raunonhabucritjVillam  Los  intrabit,  nunquam  indculquc  ad  plcnariam  omnium 
quæ  pradida  funt  perfolutionem  recelTurus  .*  Vafialli  & fidcles  lui,  quorum  nomi- 
na  ruolcriptafunt,  eodem  pado  Trajedum  intrabunt,  numquamindcufqiiead  pie- 
Aarium  prædidonim  perfolutionem  rcccflurii  Qcf  ardus  de  Grimbtr^bt  Armldus  d$ 
DïePyiâ  Àmoldus  Jiîius  fuus tGalterus  de  Ay  Ricaldus de Rcue %God:fridus  deCalmonty 
loanmsde  f^f^obtwe  ^ Arnoîdus  de  Ff^efemale  y Renerüs  de  lieverle  Armldus  deF^alhain 
Vyillchnus  fraterfuuSyArnoldus  de  Bygaerden  6?  Arnddus  filius  fuus  y Gerardus  de 
Hildebergê  Arnoldus  frater  fuus  y Atardus  Rapa  yLeenius  de  Huderechemtfi  fréter  fuus 

AmdîduSyRijkezùdeDiefiyFyilUlMusde  Bergersy  Rubinus  Rienerus  de  LyemaleyHcn» 
ficus  de  liuiaerden.  Ada  funt  hatc  anno  Dominicæ  Incamationis  MC.  XC. 

Extraid  d*üne  Ancienc  Cronique  eferipté  en  vers  thiôîs. 

bfÿ  l^ftc  anlKC  faac  borr  in  'ÿ45ratben  lant  taon  lom/ 

Ban  finm  ÇrrtodiOormm  HatJÎ  toatr/  ©le  ^atb  toaÿ  Ofbfrtm  bon/ 

S3cac  bp  m tortp  (n  ocoitt  brebrtnbr  ai  bat  bp  baet  bant/ 

^urarÿ  ble  SSoreb  tre  fritter  ffant*  4!n  brflciirrrDe  ferre  bat  tant/ 

<nbe  tnt  fefir  |aac  bore  na  toaÿ  ol^  trt  (Kvte  tubm 

IBocctr  bPfc  bxbec  olÿ  ict  brcRâ-  ^tn  bie  boc\fiiU  ban  fent  (ttisüm. 

Èxtraid  du  Rcgdlrc  des  Chartes  de  Brabant^ 

IN  nomihe  Sandx  & Individuæ  Trinitatis.  Notum  fit  Vniverfis,  tam  przfbnti- 
bus  quam  futuris  omnibus  in  Chrifio  fidellbus  ^ quod  Dominus  Henricus  Uux  Lem^ 
burgenfis  Vniverfum  allodum  quod  habebat  in  Arlodc  in  Rode  & quidquid  de  ju- 
re hereditario  inter  Molam  Renum  & Mofcllam  cum  concii^ebat,inmanuHE  n 
R I Cl  Ducis  Locharingix  refignavit^  & Idem  Dux  Lotharingix  toium  illud  fibi 
rpfignatum  & inruper  allodium  quod  eum  contingebat  ex  parte  macrisfuæprædido 
Duci  Lemburgenli  in  fêodum  concefiici  Si  quid  autem  Lemburgenfis  de  Allodijs 
pro  indivifo  habitis,  quocumquemodo  Alienaverit , ad  Dueem  Lotharingix  refèrre 
debebit  ; fic  quod  Idem  Dux  Lotharingix  de  jure  recuperare  poterit  Lemburgenfi  in 
feodura  reddet.  RecepU  etiam  iara  diâus  Dux  Lemburgenm  à præfâto  H e k r i c o 
Duce  Lotharingix  Comit,  quod  ipû  remanferat  certis  lerminis  & ccriis  divifiooi- 
bus^incoropofitione  &âa  inter  ipfumLemburgenfcm  Sc  Comitem  Theodoricum 
de  Hofiaden.  Adjccit  etiam  prxdiihis  Dux  Lotharingix,  quod  terram  que  pri- 
mo ^^acabit  ei  de  \urt  » in  Ducatu  fuo , Valcntem  pretium  ducentarum  ma- 
canim  , Lemburgenfi  ad  feodum  afiîgnabic  ; fi  autem  terra  vacans  xfiimacioncm 
ducentarum  marcarum  exccfiêrit  >)  in  cleÂionc  Lemburgenfis  erit  fuper-excref- 
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ccntem  rummamexfolvere,  8c  terram  ipfam  in  feodum  obtincre.  Conftitutum  eft 
nrxtcreà,  quod  Dominus  LemburgenCs  hominestotius  prxdiâi  fcodi  fivefint  Mi- 
nilleriales  lire  bcneficiati.  interpofito  juramcnto,  fccuritatcm  facict  prcftarc  quod 
fi  ipfe  Lcmburgenfis , velfui  hæredes  vel  aliqui  alij , contra  hoc  paûum  veniieat- 
tcmptavcrint,  Duci  Lotharingii  fidcliter  aflîftcnt.  Recognovit  quoque  Dux  Lem- 
burmnfis,  quod  Advocatia  S.  Trudonis  G.  PatriHBNRici  Ducis  Lotharingia; 
in  dotem  cum  vxote  fua  M A r d a r a t a à pâtre  LemburgenCs  filent  Donata  ; 8c 
ideo  in  curia  Metenfis  Epilcopi  icntentiatum  fuit , quod  ablque  aflenfu  Ducis  Lo- 
tharingie nulla  inde  ficri  potuit  allienatio:  Ipfe  tamen  Dux  Lemburranfis  qualiter- 
cumque  prædiftam  Advocatiam  teneret,  in  manus  Epifcopi  Metenlu  i quo  teneri 
dcbeieam  refignavit.rcfignatam  autem,  H.  Dux  Lotharingia:  ab  ip(o  Epifeopo 
in  (êodum  recepit.  & rcceptam  cum  prædiôis  H.  Duci  Lemburgenfî  contulit  : 
ca  interveniente  conditione,  quod  nulli  eam  de  cetera  , nifi  aflenfu  Ducii  Lotha- 
ringt*  in  feodum  concedet.  Super  his  omnibus  Dux  LemburgenCs  fidelitatem  8c 
hominium  Duci  Lotharingi®  contra  omnem  hominem  prœftitit , falva  fidelitate 
Imperatoris  8c  Imperii,  quod  etiam  fucceflbres  Lcmburgenfis  Duci  Lotharingix, 
vel  fuo  fucceflbri  fiiccre  tenebuntur  : Ipfe  verô  Dux  Lothanngii  tanquam  fidcU 
fuo8cAvuNcvt,o,  ei 8c fiicccllbribus fuis  debitum  prxftabit  auxilium.  Et  ut 
iftt  rata  8c  inconvulfa  permancant,  appolito  figilloutriufque,  deeoram  confenfii 
chirographum  indc  fieri  decrctum  eft , 8c  in  memoriam  feropitcmam.  Aftafunt 
1191.  hxc  imno  Dominica:  Incamationis  MC.  XCI. 

Charte  tirée  du  md'me  Rcgiftrc  des  lettrages  de  Brabant. 

IN  nomine  Sin&x  8c  Individu!  Trinitatis,  Amen.  H e n r 1 c u s Dei  gratiâ  Dux 
Lotharingia  omnibus  hoc  fcriptumintucntibusinpcrpctuura.Viiiverfitati  vcfir.e 
notum  fieri  volumus , quod  hanc  libertatem  Burgenfibus  noftris  de  Filfordia  con- 
ceflimus  : Quicumque  in  hoc  oppido  Burgcpfis  faaus  fuerit , in  omnibus  cauGs  fuis, 
non  nifi  cum  Scabinis  ipfius  oppidi  8c  in  ipfo  oppido  traâabitur.nec  aliàs  ufquain 
traftandus  eli  vcl  appcllandus,  nifi  res  ipla  jurifdiaionem  vel  Dominium  noftrum 
excedar.  Quicumque  in  hoc  Oppidum  ingrcfliis  eft,  quam  cito nobis  8t Oppido 
fidelitatem  juraverit , iuraraento  lafto , deinceps  ipfe  8c  fila  omnia , fub  noftra  erunt, 
defenfione.  Item  quilibet  Burgenfis  poft  annum  8c  dicm,  in  hoc  oppido  manendo 
peraftum , fe  8c  fua  libère  quocumque  hbet  transferre  vcl  vendere  poterit , abfquc 
licentia  noftra,  vcl  noftrorum  officialium.  Item  Burgenfibus  remifimus  memoratii, 
omnem  expeditionem  qux  fieri  habettrans  Mofam.trans  Teneram,  tram  Antver- 
piam.trans  Nivellam.  Prxdiâis  Burgenfibus  etiam  remifimus  omnem  exaétionem, 
fed  fi’filium  militem  fàciamus,  vcl  hlium  vcl  filiam  nuptüi  dederimus  , vcl  fi  ex- 
peiiitionem  transalpcs  Imperatori  faciamus,  in  quibus  tamen  cafibus  fi  neceflitas 
meubuerit , non  nifi  mediocris  Sc  per  Scabinos  fiet  fuccurfus,  fi  etiam  in  captivi- 
tatem  devenerimus,  (quodabfit)  mcdiocrem  praedichi  modo  folvent  fuccurfum. 
Ad  hoc  omnes  ferviles  opéras  cis  remifimus  , fola  excepta  de  féno  noftro  fcilicct 
colligcndo;  omne  debitum  remifimus  cil , excepto  antiquo  agrorum  8C  jufte  de- 
bitof  in  Epiphania  folvendo,  excepto  novo  libertatia  debito,  de  fingulis  curtibus 
folvendis,  quicumque  rem  venalcm  in  hoc  Oppidum  attukrit , licct  rea  ipfa  ca- 
lumniofa  fit , ncc  res  ipfa  fequeftranda  eft,  ncc  ipfe  traéUndus  nifi  cum  Scabinis. 
Item  fi  aliquis  debitis  obligatus,  fc  intra  fepu  libertatis  receperit,  non  nifi  per 
Scabinos  eft  traftandus.  Item  omnibus  roanentibus  vel  manfur»  in  Allodio  de  fil- 
fordia, dcdimuscum  omni  libertate  8c  cum  omni  integritate  lacum  , qui  vulgari- 
ter  dicitur  merfeh , 8c  totam  paludem  qux  protenditur  ab  Allodio  Domini  We- 
fridi  dt  Sesttn  in  Perke,  ufqœ  ad  arabilia  agroram  ciremniaoentium,  five  in  Melt- 
broc,  five  in  Macgla,  8c  illam  potetunt  suéloritate  noftra , in  ornnes  ufiis  fisot 
convertere;  Extra  Allodium  manentes  feiant  fe  in  pcxfâta  palade  nibil  juris  habe- 
re,  nifi  pecorum  pafcuationem,8c  hoc  ipfwn  fieri  habeit  fine  damnoBurgenGuine 
In  tuibonibus  omnibus  8c  ad  hanc  libertatem  perxinentibus  villicm  nofler  vel  offi- 
cialis  dona  hcreditaria  date  débet  gratis  8c  abfque  peccunix  exaâione.  Vt  aucent 
hxc  libertas  eis  81  eorum  pofteris,  à nobis  8c  à noftris  fucedroribsÉs  in  pcrpctuuin 
inconvulfa  fervetur,  prxfentem  paginam  conferibi  fecimus,  8c  figilli  noftri  appenfie- 
nc  roborari.  Huius  rei  teftes  ÇimtJlbert»sComes  dt Dagesbrrgeyjlimldmde  Dieji  ,Ge- 
rardm  13  Jrmldus  frattr  dm  de  Grimbergefiiuiiil de  Cmy>d>tm,Re]iterm  de  Rnyslrr<icb,(^ 
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VVilUm frater  tins , CaJIiHamis  de  Bruxetht  < Armldus  de  VFefemtk,Alardasde Rt- 

fe , Gofuims  de  Satiemmei , fcf  Hemicm  yHUms  de  Stertbeke.  Aâum  anno  Domi-  1 

nicx  Incurnationis  M C.  X C 1 1.  lift,  j 

1 

Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  l’Hofpital  de  S.  lean  BaptiHe  en  la  ville  de 

Bruxelles.  | 

1 

IN  nomine  Sanâz  Sc  Indiridux  Trinitatis  Amen.  Notum  fit  VniverfistamMf*  | 

icris  quamprxrencibus,quodego  H B 1 NR I cvt  Dux  LotharingixintuituDei,  j 

ob  redemptionem  animæ  mex  & pratdeceflbnim  mconim  omnibus  qui  feabCque  ■ 

filijs,  in  HofpitaU  ( quod  inhonorem  Sanâi  Tpiritus  apud  Bruxellam  ædificacum 
cil  ) contulcrint  ; St  talis  fine  ætatis , quod  deinceps  fiUos  procreare  non  polfint  ■ ab 
omni  exactione  & cxpeditionc  liberos  elfe  in  perpetuum  concefli , Scc.  & ut  hoc 
ratum  & inconvulTum  pcrmancati  hanc  paginam  tellimonialcm , figilli  noflri  im- 
prefllone  & teftium  lubfcriptione  > duximus  muniri.  Huius  rei  teftes  funt  • Arnel- 
dus,  Ilem-icus,  Franco  Magijler,  Clerici , Arnold»!  de  Bigardis , Gofeelo»  de  Ifca  13 
Fleiirieus  frater  ficus,  Caflellarcus  Br»xeHen/cs  & alij  quamplurcs.  Aâa  funi;  hxc  an- 
no Dominicæ  Incarnationis  MC.  XC  V.  Iipl’. 

Seelli  d'v»  /eau  imprimé  en  certaine  pajle  rougeajlrc  avec  le  contrefeel  comme  ky. 
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Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

COnfoederatio  inter  Bilduioum  Plandrix  Comitera  ScHbnricvm  Ducetn 
Lotharingie  contra  omncs,exccptocx  parte  Comitis  Pâtre  fuo  Comité  Han- 
nonic  & Domino  Tuo  Regc  Fninciæ;&  ex  parte  Ducis  Domino  Imperatore, 
& etiam  I>omino  Comité  Hannonia;.  luraveruot  ex  parte  Comitis  Flandriæ.  G. 
fTétfopui  Bruftnjis , jfdvùcatus  Betumcnfts  , hanses  de  Cifinio , hannes  CajieU 
iamts  Bruitnjii  , 5.  Cafielianus  Gandenjts  ^ B.  Camerarius  t jirnoldttî  de  Àudtmer^ 
de^  FF.  de  Sottengemt  R.  Caftellanns  Cortracenfes B.  de  Praet.,  M.  ConftabuÎA’ 
riuSi  Ger ardus  de  ^udemborgt  FF.  frater  Comitis  Hannênia  » H.  de  S.  yfuhertot^ 
Gerardus  de  Sotteugem.  Facta  funt  bxc  apud  Rupelmondam  anno  Domini  MC. 
XCV. 


Extraiél  de  l'Hiftoirc  d’Emond  de  Dintere. 

VNiverés  ad  quos  præfcntcs  littcras  contigerit  pervcnire.  Gerardus  13c!  patientia 
Abbâs  Eccleiîe  B.  Marie  in  Berne  i Ordinis  prcmonllratcnGs,  Trajeftcnfis 
Diocelîsitoturqueejurdcm  loci  conventus  falutem*cum  notitiaveritati^.  Cum 
Advocatiam  feu  dcfcnGoncm  EcclcGa:  noflfc»  ficoronium  rtrumTeu  poiTeGionum 
noltrarum  temporalium  ubicumque  cxiftentium,  IlluGris  £c  magniGcus  virDomi- 
nus  Henricvs  quondam  Dux  Brabantix,  pro  fe  & fuis  fuccclToribus  Ducibua 
Brabantiæ , in  perpetuum»  à ierenidîmo  Impcrarore  Frcderico  qui  tune  Romano 
præfuit  Impcrio  fie  à Domino  Wülclmo  Comité  Hollandac  Immédiate  ejus  fuc* 
ceflore*  fiCc.  Gcut  mera  teftatur  Veritas  impetraverit  ) non  Abbas  fit  conventus 
przdiéti»  IHuilrem  fie  MagniGcum  vinim  loannem  Dei  gratiâ  nuiK  Ducem  Lo- 
tharingie , Brabantix  fie  Limburgis,  ex  poteflate  fuis  amecelToribus  antiquitus 
Commifla,  Advocatum  fie  deffenforem  noftri  fc  noftræ  Ecclefix  , noftrarumque 
rerum  mobilium  prxfentium  fie  futurorum  ubicumque  exillcntium  , cognofeimus 
& teftamur  prxfentium  ceiHmonio  littcrarum  noRris  Ggillis  Ggillatanim.  Datum 
anno  Domini  MC  C C.  V 1.  feria  III.  poR  ofitavas  Pafebe. 

Extraiél  du  Regiftre  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  nominc  S»n&æ  8c  Individu®  Trinitatis.  Ego  Codefriias  ie  Scott»!  ortlnibus  irt 
perpetuum  notum  eflê  volumus  tam  poReris  quam  prxfentibus  , quod  ego  O. 
de  Scoten  CaRellum  de  Breda  ,cum  omni  Allodio  quod  tenui  fie  tcnco  intra  lo- 
cum  qui  Hagadicitur , libère  in  Inanu  Domini  Ducis  Henr  i ci  Dominx  DucirHc  M< 
& eorum  hærcdis  refignavi^  ipfî  vero  quia  mei  prædcccflbrcs  à fuifprxdeccflbnbus 
fie  tenuerant,idem  Allodium  totaliterin  feodum  mihi  contulenmt,8e  prxterea  homines 
Advocatiarum  fuarum  ibidem  jacentium  « iromo  quidquid  ibi  poAldcbant  > feodis 
hominum  fuorum  miniRcrialium  lou  judiciis  que  arlua  vocanrur  cxceptis  : infuper 
vero  Uberum  fie  abfolutum  prxRiti  hominium,  fie  ipfi  certum  Contra  quemlibec 
mihi  promiferunt  auxilium,  ubi  de  jure  meo  confîfus,  ad  diem  prxfixum  vel  ad 
judicium  vocatus  venire  non  reeufarem  \ uxori  mex  fi  dcccdercm  fine  hxrcde  > in 
bonis  mers  cifdcm  ufumfrufihim  recognoverunt , ut  autem  hxc  rata , &c.  leRes 
Calterus  Bertbout  > Henricus  de  Cueb , Gerardus  de  Grimberg  y Arnoîdus  frater  eius  « 
Arnoldus  de  Dieji  « F'iüelmus  de  Bierbais , Henricus  de  Hafo  ♦ Arnoldus  dé  îVinfen.a- 
U , Alardus  Rapa , Gofuinus  de  Hyfcba  buiut  cartee  confeflores  Gerardus , Rajntrus. 

Extraift  du  mefine  Regîflre, 

H Dei  gratiâ  DnxLotharingix.Notum  eflê  volumus  tam  futuris  quam  jsr  zfentibus 
quod  Godtfriias  <U  Seola  Allodium  de  Breda  noftrum  eflê  recognovit , & omne 
Allodium  quod  habet  intra  Indaginem  quod  vulgo  Hagen  dicitur  in  manus 
no  liras  rclignavit , & à nobis  in  fêodo  recepit , prjcterea  venue  uTque  Strine  8c  condu- 
£lumdeBioda.£t  inTuper  quidquid  juiis  in  terra  prsdiâa  habcic  debemus  (exceptis 
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Miniflcrialibus  noftris  ôc  fcuJo  miniflerialiuin  Sc  hominum  noftromm)  ci  & htrc- 
dibus  fuis  in  fcodo  conceflîmusj  fi  vcyo  \>rx(3i\£tü\GodefritIus  de  Scota  abfquc  proie 
dccefierit,  & uxor  fua  fupcrftes  fucrit , ufumfruérum  in  omnibus  bonis,  i'uisquam* 
diu  vixerit,  de  noftra  conccflîonc  obtinebit  > quod  fi  aliquis  injuriam  vcl  grava- 
UBcn,  &c.  Teftes,  Ikttricus  de  Crtyck^  Arnoldus  de  Ife/cmaeJe  y Waltc%us  Alpb  ^ 
Ahrdus  Rapei^  fValterui  Bach  y Pl^iilelmas  de  Eckerne. 

Extrait  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  de  \^orft. 


HE  N R IC  U s Dei  gràtiâ  Dux  & Marchio  Lotharingix.  Omnibus  fiJelibus  in 
perpccuum  : Iturus  lerufalem  uc  Saracenos  tam  vifibilcs  quam  invifibiles 
pofiîm  fiipcrare,  largam  largâ  manu  mifcricordiam  Sancrimonialibus  in  Fo* 
refto  Dco  5(  B.  Mariæ  fervientibus  volo  impendcrc , ipfas  honorando  pacique  ca- 
ntm  & indemnitati  per  omnia  profpicicndo  : Spero  cnim  Iquod  ipfanim  ingnicis 
precibus , labor  lerofolomitani  icineris  animæ  mex  cric  frufbuofus  : Mine  cil  quod 
filvam  de  Froncrode,  qu.mi  mei  juris  elfe  putabam  , cidem  Eccicfix  libcrrimè 
polTidendam  configno.  Telles,  Codefridus  Caftellanus  BruxelU  y Arnulpbui  de  IFe^ 
femaele*  Godinus  P'iUicus  de  Lovamoy  Boldenot  de  Soue  y Hcm  icui  yWicus  de  SUert~ 
bekay  Godefridus  de  Halle  y AtJcaHus  de  Geroclji  % Rcù^erUs  Sigerns  de  yedei  y & alij 
quamplures.  Datum  anno  Domini  MC.  XCVÏI.  ïl?/ 

Extraiél  des  Regiftres  de  Brabant. 

IN  nomine  San£lx  & Individuæ  Trinitatis.  Notum  fit  Vniverfis  tam  prxfcnti- 
bus  quam  futnris , quod  Ego  Henricus  Dux  Lotharingiæ  5c 
Marchio , 5c  Ego  Ludutcus  Cornes  de  Lorsy  i'uper  terram  de  MulTal  5c  fuis  acti- 
nenrijs , talem  conipofitionein  iniuimus,  qued  fi  Cornes  de  Dasborc  abfi]up  corpo- 
ris  fui  hcrede  decclTcrit»  terra  ilia  ad  nos  ôc  hcredes  nollros  a-qualitcr  divertetur  , 
ira  quod  ego  H en  r t c u s Dux  medictarem  iilius  terræ  tamquam  hærcs  legicimus 
babebo , rcliquam  m<‘dictatem  Luduicus  Cornes  de  Lon  à me  in  feodum  tenebit  2 
quevj  fi  alter  noltrum  ad  obiincndam  prædiélam  terram  aliquas  expenfas  fccerit  , 
commtini  confilio hominum  noUrorum  majorem  partem  iilius  expcnfia;  ego  Hen- 
Ricus  Dux  fol^am,  Luduicus  Cornes  de  Los  minorem  : Si  autem  pro  terra  ilia 
aliquis  per  guerram  nos  infcllavcrit  y uterque  noftrum  pro  pofle  fuo  , ad  obeinen- 
dam  terram  pnEfitam  totis  viribus  rcfillct.  Vc  autem  hoc  ratum  Sc  inconvulfum 
pennaneat , nanc  paginam  tcfiimonialcni  figillorum  nofiruin  imprcflîonc  , 5c  tef- 
tium  idoneorum  fubreriptionc , muniri  ac  roborare  curavimus.  Huius  faéli  telles 
funt  Mathildis  Ducissa,  Godefridus  Caflellanus  Brttxellenftt , Armldu^  de 
U^tfemaUy  Alardus  Rapa^  Ofio  de  Borne  , Rafo  de  Curen,  Theodoricus  frater  Com:~ 
tis  de  Lon  y Walterus  de  M'ilne.  Afta  funt  hxc  anno  Dominicæ  Incarnationis  MC. 
XeVIL  HtNRico  Duce  iter  verfus  lerufalem  arripicntc.  * *97* 


Extraid  des  mcfmes  Regiflres. 


IN  nomine  S.  Trînîtatis.HEN  r i eus  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingix  Notum  elle 
volumus  tam  futuris  quam  prxfcntibus,quod  hxc  forma  pacis  & concordiæin' 
ter  nos  Sc  Comitem  Gelriæ  ell  Habilita.  Vi  plenam  pollmodum  deComito  fidu> 
ciam  habeamus,  prællito  Sacramenco  firmavit,  quod  in  omnibus,  5c  contra  om- 
nem  hominem  exccptoimpcrio,auxilio&  confilio  fideliternobisafiîHet,5tfupcrhoc 
Comitem  Luduicum  de  Lon,5:  Willclmum  Comitem  luliaccnlcm  obfides  dédit  nobis; 
quos  verfa  vice  obfides  ipfi  dedimus.  Prxtcrea  homincs  fui  tam  liberi  quam  mini’' 
Herialcs,  quorum  nomina  fupfcripta  funt.  Cernes  de  KeJTde^  Cornes  de  Dalen  y 
dolfus  de  Steinvorde  , Henricus  de Burkelo y Willelmus  de  Brunchorfi  , Enge.bertus  de 
Home  y Lambertus  de  Monte , Suerns  de  TVifebè  Gife  bertus  tA  Rnigerus  de  Bremet , Gerh  ' 
de  Loy  Henricus  fj?  Tbedoricus  de  Batenburg  , f^aiterusSpirinckybvnnus  de  Gokesforty 
Ricoltde  Hucb,  Gerardus  deLony  Henricus  de  HertetneldCyGerardusdeStraleyCode- 
fridus  Gunfort  & Renerus  frater  eiusy  Sibertns  Suevus  , Alardus  de  Drilty  Tido  Va^ 
Jlard  Caflellanus  de  Suliebem , Criflianus  de  Arnbem  , Gofuims  de  Berentrut  y Pekgri~ 
nus  de Sutvene y Hehnewicus  Sellege y Renerus  de  T’igeL y T'/eodoricusdeff^igbeneyToeo* 
doricus  de  Milney  Bordinus  deAUenay  iuravenme  quod  fi  Cornes  facramcntumfuum 
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Violavcriti  & in  auxilium  noftrum  dchito  modo  non  vencrit,  omnibus  bonis  quai 
tcncnt  ab  co  infeodo,  in  gucrra  noftra  nobisfcrvicnt,  nullum  Comiti  fcrvitium 
cxhibcnics,  doncc  omnianobis  plcniarè  rcmendavcric.  Infupcr  cnutum  cft  facra- 
mcnro  Comiti  quod  omncs  mcrcatorcs  tcrr*  nollræ , apiid  Arnhcmab  omni  thelo- 
nco  libiri  erunt  \ ita  tamen  quod  bona  mcrcatorum  altcrius  tcrræ  non  dcducenc  : ôc 
fi  fiipcr  hoc  accufaii  fuerint,  bona  ad  homines  noftros  tantum  pertincre,  prxfti* 
to  juramcnto  de  monftrabunt,  fie  libère  recèdent;  thclonarius  tamen  Comiti  pro- 
pter  interpofitam  conditionem,  nullam  quxrcre  débet  nroligniandi  occafioncm, 
adverfus  mercatores  nofiros.  AdJitum  cft  etiani  quod  Burgenres  de  novo  Oppido 
fuper  filvam  juxta  Orten,  pertotam  temm  Comitis  Gelrix  liberi  erunt  ab  omni 
thclonco  ; Burgenfes  vero  de  Tilc  llabunt  codem  jure  apud  Sulchcm  & Drilc , quo 
tempore  Frcdcrici  Imperatoris  & Hcnrici  Comitis  Gehix  fuerunt.  VnivcrfumAl- 
lodium  quod  habebat  in  Üftcrbckc  cum  monte  nobis  contulit  $ & in  feodum  re- 
cepit.  Si  verô  ofiiciales  nollri  & Comitis  Gelrix  fuper  aliquo  faÛo  difienferint  f 
& ad  invicun  concordarc  non  potucrint  , totum  negotuim  noftro  exami- 
ni  & Comitis  refervetur.  Item  condidhim  cft  , quod  de  hominibus  nollris 
qui  Oppidum  quoi  Bemmclc  vocatur  intraverint  vel  inirabunt  , prccarias  & 
tria  in  anno  placiia  Adrocati  & fcrvitium  debitum  habebimus*,  nifi  Comiti 
pro  fuo  fcivitio  hoc  rcmitamus.  Nos  vero  , ut  Cornes  Gelrix  omnimodani 
haberet  fiduciam  , ex  habundanti  facramentum  prxftitimus,  quod  in  omni  gucrra 
quam  caufâ  nollri  affumet , contra  omnem  homincm  fidclitcr  ci  afiiftemus  > née 
unquam  treugas  vclcompofitionem  fivepaeem  abcjusconlilio  &:  confènfu  fàcicmus: 
q^uod  fi  Cornes  propria  voluntatc  alicui  guerram  moverit  > vel  aliquis  cum  impctic- 
rit,  quimdiu  judicio  &noftro  confilio  lUrc  voluerit,  omnibus  racJis  cum  juvabi- 
mu^.  Homines  vcio  Comitis  inferius  Golam  manentes,  ab  omni  tclonioapud  Tilc 
liberi  erunt.  Condidlum  eft  ctiam  inter  nos,  ut  fi  pixfcniia  noftra  non  habcaturin 
terra,  nihilominus  homines  noftri  Se  Comitis  mutuo  lîbi  afiiftent.  Et  ut  hxc  rata 
& firma  habeaniur,  tam  liberi  quam  minifteriales  noftri,  quorum  nomina  fubfcrip* 
ta  font,  juramcnto  confirmaverunt : /l'tüeltnus  frtUa‘  nojîer^  Ucnricus  de  Cuytk  % 
ITaïtcrus  de  GrimhergiSy  Godefridus  de  Sct,ien^  Armldus  de  Dieft^  Jacohus  de  Cal~ 
mont , Gijlebertus  de  7'ilborcb , Boidinus  de  Âltena , Gti  ardut  de  lacin , Hcnricus  de 
jljcbay  Lconins  de  Daniel  Arnoidns  de  Craynhem^  IValtei-ns  de  Bierbais  y la^ 
cobtts  de  Sumere^e  y Cafielanus  de  Bruxclla  , Arnoidns  Hllleimus  de  Vî^aikeimy 
Arnoidns  de  FFefmalci  Amoldns  de  Rebclaer,  FFi.'Mmus  FuIpeSy  FFaiterus  Alf, 
Gerardus  6?  lîenricus  de  Hildcnherge  y Heur  cus  de  Bauîershem.  H.vc  omnia  ad  ma- 
jorcin  caucelam,  figiili  noftri  C omitis  imprefione  communiri  fccimus. 

Autres  lettres  tirces  des  mcfmes  Rcgiilrcs. 

HÆc  cft  forma  Compofitionis  inter  Dueem  Eotluringiæ  &:  Comitem  Gelrix^ 
Homines  cnim  Comitis  Gclriæ  apud  Hcrcwardc  abllulerunt  hominibus  Du- 
cis,  ad  xftimaiioncm  yiginii  6c  feptem  marcarumj  hxc  bona  pcriblvcntur 
proxima  Dominicapofty^vt^r^i;//,  ad  allcrtioncm  veram  hominum  Comitis  moni- 
torum  fub  fidelitate  qua  tenennir  Comiti,  Homines  autem  erunt  Bruftene  de  Dric> 
ic,  Ricoldus  de  Ofte,  loanncs  de  Goikcforde.  Item  Cornes  promifit  quod  mer'* 
catoribus  Ducis  reftituet , quidquid  ab  eisapuJ  Arhcm  accepit  poftquam  Compo- 
fitio  inter  Dueem  6c  Comitem  laûa  fuit  apud  Orten,  tali  modo;  Dominus  Dux 
homines  fuos  quos  vult,  deftinabit  cum  mcrcatoribus  Ducis  qui  domi  fueiunt  apud 
Arhem  lætarc  lerufalem;  Cornes  vero  Gcidriæ  occurct,  & cognita  vcriiatc  A bo- 
na ipforum  mcrcatorum  , Cornes  damna  iplomm  pcrfolvct.  Si  autem  Comiti  vi-^ 
fum  fuerit  mcrcatorcs  cxccdcrc  vciitatcm  quantum  minus  juraverit,  fccundum  ju- 
ramentum  fuum  fa^m,  proxima  fèria  fecunda  poil  oftavas  Rifchæ,  coram  Du- 
ce folvct  mcrcatoribus.  Item  contentio  cft  imer  Dueem  & Comitem  de  hominibus 
S*  Michaëlis,  quos  taéhsrcliquijs  fi  cos habcrc  vult  Cornes  obfcrvabit.  Item  Dux 
liabcbic  libère  homines  S.Lambcrtiubicumnuc  fuerint  inventi,  & ipforum  crit  Ad- 
vocatus , CO  jure  6c  intcgritatcquaDommusCt/t/<f/r.'</tf/t/r//<r.ar:ereoscum  viverette- 
nebat.  Item  rccipiet Cornes  Gcldria;  taie  teionium  apud  Driclc,  derae:caioribus6c 
gregibus  armentorum  & pecudum,  quale  de  jure  antequadragin-a  anno'?  ibidem  rcci* 
piebatur;  6c  hoc  adveridicam  relaiioncmBruftenidcDrilcA  \\'aluTiBac.  Item  Co- 
rnes perfolvct  in  oôavis  Pafehx  Duci  centum  triginta  6c  oftomarcas,  vel  ampliori 
vel  alio  ccrmiiio  quam  poterie  obcinerc  k Duce;  Sc  fuper  hoc  ipfum  Cornes  taciec 
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fccurum.  Item  Cornes  fccit  Dmcx Legiam fidelitatcmt^i  promifit  raiïis rcliquijs ip(î 
concm  omnem  homincm  fe  force  fcrviiurum  \ homines  vero  Comitis  bona  fidc 
proroiferune  i quoJ  Comici  numqaam  tiJelicer  fervient  , fi  Cornes  in  prædiûis 
cxceiTerii,  quousque  Duci  fatisfecciit.  Ad  hæc  (latutum  efl , quod  Dux  oblldcs 
Comitis  ad  biennium  ufquetcnebit,  nid  Cornes  vcl  fcivitiofuo,  feu  prccibuscos  pof- 
fet  libcrarc,  vel  lî  dederit  fecuritaeem  pro  uno  vcl  pro  duobus  feu  pro  pluribus  , 
pro  quo  vcl  pro  quibuscum  fccuritas  fa£ka  fucritj  rcllitiuio  fiat.  Hæc  forma  Com- 
pofitionis  inter  Epifeopum  Trajeftenfem  & Comitem  Gclrix.  Cornes  ciiam  bona 
& finccra  fidc  promifit,  quod  Fniielmam  generum  fuum  monebit  & ad  hoc  in- 
ducet^  quod  calTibit  ab  injuria  quam  infère  Lpifeopo  Trajeftenfi  in  monte  Qpun- 
rc  & in  alijs  bonis  Epifeopi } & fi  ad  hoc  cum  inducerenon  potefi  , à proxima 
Pominica  poft  feftum  Agnciis  ufquc  ad  très  feptimanas  > Dominus  Epifeopus 
Comiti  Gclri®  dicra  quem  volvcric  præfigct , quem  Cornes  fine  dolo  6c  pro- 
tra£bione  obfcrvabit , & quidquid  Icntcmia  Parium  fuorum  diftaverit  , id 
idem  conllanier  tenebit;  îtem  Cornes  Gclrix  apud  Zutfaniam  cudi  monctam 
füb  forma  & in  pondère  Daventcrcnlis  vcl  Trajeftenfis  monct*  non  facict.  Item 
Albertus  r.ominabic  quatuor  ex  hominibus  Comitis»  ôc  Cornes eos  monebit  fiib  ca 
fidclitatc  qua  citenentur»  & fi  Albertus  rejcftuscllinjuftc  à bonorum  fuorum  pof- 
Tefiione»  de  quibus  nuperComes  cum  profcriplèrat , créa  cum  inipctentes.  Cornes 
ci  fententiam  fade  quicumque  illi  fucrint:  fi  autem  jultc  invenitur  ejeftus»  Cornes 
nihilominus  lullus  ci  ludcx  crit  in  fua  querimonia.  Item  promiHum  cil  quod  Epifi 

copus  & Cornes  Gclriae  proxima  Dominica  poft  fefium  B.  Verginis  in 

convenient,  & uterque  eorum  oÔo  de  fuis  hominibus  cligent , & quidquid  illi 
taâis  livaneelijs  fuerint  arbitrât],  cam  de  moneta,  fi  Cornes  eam  dcbcac,  & fi 

eam  debet  nabere  fub  quo & in  quo  loco»  & prxtcrca  de  omnibus 

difiantijs,  que  inter  Epifeopum  & Comitem  funt,  illorum  icdecim  fiabunt  arbi- 
trio.  Item  Cornes  juravit  quod  Archiepifeopo  Colonicnfi  » Epifeopo  Trajcv'cnû 
& Duci  Loiharingiz , fuper  controverfia  quz  de  Regno  agitur  in  præfcnti , fidc- 
litcr  afiiftet  de  pro  viribus  Se  pro  pofic  fuo , nominatim  pro  Ottonc  Rege , &c. 

Lettres  tirées  des  Reglftrcs  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  homine  Sanâa  Trinitatis  & Individix  Vnitatis.  Notum  fit  omnibus  tam  prz- 
fentibus  quam  futuris  huius  feripci  inl'pc£toribus  » quod  cum  exorta  elTct  difeor- 
dia  inter  H e n r i c u m Ducem  Lotharmgix  & Ottonem  Comitem  Gelriee  fuum 
.hominem  ligium,  fuper  co  quod  idem  Cornes  ei  debitum  fxpius  negaverit  fcn'i- 
tiumj  laliî»  inter  cos  pacis  icfonnatæ  intcrcclTit  pachim:  quod  fi  Dux  memora- 
tum  Comitem  ad  fuum  aliquando  invitavcrit  fervitium,  & Cornes  ci  non  obtem- 
peravcric,  vcl  fidélités  ficut  homo  fuus  ligius  non  fcrvicriti  ipfe  Cornes  fua  libéra 
oc  fpontancâ  voluntatc  elegit , quod , omnia  bona  qux  à Domino  Duce  in  feudum 
tenct,  in  fua  fint  porcllatc,  ut  ipfe  Dux  de  bonis  illis  pro  fua  difponac  volunta- 
tc. Vt  autem  hzc  inviolatain  pollerum  ierxcntur,  figillorum  fuorum  firmaverunc 
imprcfijonc  H*c  auicm  faâa  funt  prxlcntc Guidone  uipofolica feMs 
Legatùi  yidulpho  Colonienfi  Arcbiepijcopo-  Huiu'<  rci  ctiam  telles  funt  Uenricus  Dux 
de  Umburgii , Gerardus  Coma  de  Are , Adolphm  Cornes  de  Monte , Ilenricus  de  %f- 
fenberch^  Hafo  de  Gavera  y Arnoldus  de  y^efemaU^  Calhlhnus  de  BruxeUa^  Rut- 
gerus  de McrcbfmyTbeod  ricus  de  Miîhcm^  Reynerus  de  fyiele^  Sibertus  Suevus  y Ar~ 
uoidus  Stnejcallus  de  Rotfeiatr  , Ga/uinus  de  lleverle.  Afta  funt  haec  Trajeûi  fuper  1201. 
Mol'am  anno  MCC.  11. 

Extraiél  du  mefme  Rcgîftre. 


HÆc  cil  Compofi'io  inter  Ducem  Lotharingixdc  Comitem  Geiria.  Compo- 
fitio  quæ  ordinara  fuit  mipcr  apud  Trajeftum  intci  Epifeopum  TrA;cftcnlcm 
& Comitem  Gelriœ  ; obfcrvabitur  ficut  ibi  fuit  ordinata.  Inter  cundemCo- 
mitem  & Pucrum  de  Clivo  eft  condiôum  , quod  bona  quæ  Pater  iam  didi  Pucri 
polTedit  in  fuo  dcceflu . juxta  rci  veritatem , cadem  puer  in  pacc  pofiUcbit , & fi 
Puer  ultra  hoc  aliquam  qua:(Uonem  movcrii  ipfi  Comiti,  de  ipfis  Cornes  rcfpon- 
débit  & copiam  finalis  juris  exhibebit , uhicumque  de  jure  tenebitur.  Prxterea  de 
cxccfiîbus  quos  Conics  fecit  advtrfus  Ducem , pro  quibus  ci  tccit  bona  ad)udica- 
ri , manebunt  bona  in  eodem  ftatu  in  quo  fucrunt  proxima  Doninica  poft  Exal- 
tationem  Sandæ  Crucis,  eâ  cooditionc  imcrpofitâ,  quod  Dominas  Dus  pro  vo« 
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luntatcTua  dicm  præfigct,  ad  quem  Cornes  vcnict  fatisfaÔurus  !>uci  , fecundum 
amorcm  vel  gratiam  ipfms  Ducis.  Et  fi  Cornes  ifta  non  obfcrvavcrit , feodiini 
omne  quod  à Domino  Regc  tenet , in  manus  Regis  oftagîum  pofuit  » ita  qnod 
fcodo  illo  privabitur  & Dux  idem  Feodum  à Regc  tcncbit  : eadcm  conditione  ad- 
îeûa  per  omnia,  de  feodis  quæ  à Domino  tenet  Colonicnfi  Archicpifcopo.  Et  ut 
hxc  ccrtius  Duci  fcrvcntur  in  poftcrum , fiUum  fuum  & filiam  fiiam  ci  dédit  obfi- 
dcs.  Ad  hsec  de  Los  & de  Monte  Comités  juravcrunt,  quod  Coraiti  non  aflîftc- 
rent  « quoufquc  Duci  fatisfecerit,  & fi  practaxata  non  obfcrvavent.  Item  hotni* 
nés  Comitis  oc  cognati  ficut  priiis  Duci  juravcrant  prout  carra  tclhtur  antiqua  » 
ftabunt  in  codera  juramento.  Quod  fi  ibrtc  aliquid  Duci  acciderit  humaniius^ca 
quæ  prxdi£ta  funt  Duci  obfcrvanda,  fcrvabuntur  uxori  Sc  hærcJibus  Ducis  à Co- 
mité Gclriæ  Sc  fuis  hxrcdibus. 

Extrait  des  dif^s  Rcgiflrcs  de  Brabant. 

OTto  ComfS  Gthia  dabit  Domino  Duci  duo  millia  marcarum  &quingentas,  his 
ccrminisi  Dominica  Invoccivit  me.  Dabit  mille  & quingencas  feu  mille  tan- 
tum, ôchanc  pccuniam  folvct  apud  Lovanium  fecundum  ællirnationem  mar- 
carum Lovanienfis  monet*  , ficut  in  Lovanio  raoncta  folvi  folct>  fi  autera  ficut 
prælibatum  cft,  prxdil>o  lermino  mille  fie  quingentas  pcrfolvcrii  marcas,  in  pro- 
ximo  fcfto  S.  Remigij  fequente , alias  mille  marcas  Domino  Duci  pcrfolvct  apud 
Lovanium,  juxta  pondus  Colonicnfis  monctx,  ficut  tune  temporis  apud  Colo- 
niam  Colonicnfis  monctx  fiet  perfcéfca  folutio.*  Vice  verfa  fi  Dominica  fnnocavit 
tantum  mille  marcas  fol vcric , ficut  prxtaxatura  cft,  in  proximo  fcfto  S.  Rcmi- 
gij  fequente  mille  fiç  quingentas  marcas  memorato  modo  apud  Lovanium  pcrfolvct* 
pondère  Colonicnfis  monctx  ficut  Coloniæ  pcrfcôa  ficri  tune  poterit  folutio.  Pro 
prxnominata  vero  pccunia  habebit  Dux  duos  filios  ipfius  Comit'S  fie  viginii  quin- 
que  pucros  hominuiti  fiiorum  : fi  autem  prxdiélis  terminis  ficut  conJiélum  cft 
pccunia  prxfiita  non  pcrfolvcrit,  tune  Cornes  Duci  obligat  terram  quæ  fita  cft  in- 
ter Mofam  fie  Walim , Tllreweerde  pro  mille  marcis  in  rcélo  pignorc,  cum  omni 
eo  jure  quo  ipfc  Cornes  tenebat,  fie  Bommelre^eerele , pro  mille  quingentis  marcis 
in  rc£lo  pignorc,  fimilitcr  cum  omni  co  jure  quo  Cornes  tenebat  ; fic  terra  ifta 
redimenda  crit  de  Anno  in  Annum,  ab  ingreflu  pignoris;  quod  fi  Dominica 
voM-y/V  quingentæ  marex  fie  mille  pcrfolutæ  fuerint,  pucri  hominum  Comitis 
omnes  liberi  erunc,  filijs  ipfius  Comitis  in  oftagium  rcmanentibus  fic  terram  inter 
Mofam  fic  Walim  in  pignus  lemancnte  pro  mille  marcis  : fi  vcio  tan- 

tum mille  perfolutæ  fucrunt , iterum  pueri  hominum  liberi  erunt  , filijs  Comitis 
iterum  in  hoftagium  rcmanentibus , fie  Bonmehnueerdg  in  pignus  Duci  permanen- 
te pro  mille  & quingentis  marcis.  Prxicrca  lî  Cornes  ufque  Invocavit  toiam  fum- 
mam  pccunix  perfoTvcric,  tam  filij  ejus,  quâm  pueri  hominum  fuorum  , quàra 
terra  ipfius , à Duce  libéra  erunt.  Item  adjc£tum  cft  quod  fi  prædi£torum  puc- 
rorum  aliquis  moriatur,  vcl  infirmetur,  vcl  cffiigiat,  illc  fine  dolo  reftituctur  vcl 
xqux  valcns.  Sciant  omnes  quod  Cornes  hanc  pccuniam  idcirco  Duci  folvit,  quii 
apud  Trajeftum  in  prxfentia  RegU  & Cardinalis  & Archiepifeopi  Colonicnfis  & 
Lpifeopi  Leodienfis  Ce  Ducis  Limburgenfis  & Comitis  de  Hoftcilcn  ■&  mulcorunx 
nobilium  promiferat , quod  de  cctcro  ci  fidclitcr  ficut  bmo  Hgins  fervircc , Ce  quod 
promifit  quod  Cornes  Hollandiæ  nullum  damnum  ci  inferret.*  Vcnim  quia  hoc  non 
Dcne  obiêrvavitî  Ce  Cornes  Hollandix  Ce  homincs  ipfius  Comitis  Gclrix  oppidum 
Ducis  TyleCc  Orten  combufterunc , Ce  homincs  fuos  captivaverunt,  Ce  cum  Dux 
ad  hoc  vindicandum  proficifccrctur  , te  ammoniius  à Duce  ut  ci  aflîftcrct  cum 
defen'it,  te  hommes  fuos  in  auxilium  Comitis  Hollandix  tranfmific,  & Dux  prop- 
ter  hos  cxccfliis,  ci  terram  quam  ab  co  in  feudum  tenebat  abjudicari  fccit  fenten- 
tia  hominum  fuorum , Ce  intuitu  huius  pccunix  omnes  cxccfilis  ci  remittens  , ter- 
ram abjudicatam  ei  refticuic. 

Lettre  contenue  auxdiéls  Rcgiflres  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  nomincSanftx  ôcIndividuxTrinitatis.  Félix  cftlittrcrarumcuftodiaquxcmer- 
gemibus  occurritcalumnijsÔcrcnimfcriemmemorabili  loquiturveritate.  Inde  cft 
quod  negotij  prxfcntis  veritatem  fcripco  prxfcnti  comniendare  curavimus.  Notum 
fit  itaque  tam  futuris  quam  prxfcntibus , quod  calis  intervenit  foi  ma  Compoficionis  in- 
ter Henricum  DupE^t  LotharinüiæCc  Ouhonem  Comiiem  Gelriit  : 

Quod 
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Quod  Cornes  rcnunciavic  omni  juri  quod  fe  diccbat  habere  in  Megen.  Item  om- 
ne  JUS  quod  idem  Cornes  fc  aHcrcbat  habere  in  unitace  totius  Campini£(  quæ 
nitas  vulgariter  Eninge  dicitur)  ipfum  Ducem  habere  pcrmific.  Infuper  Cornes 
Otto  jurât  quod  omnes  mercatores  terræ  Discis,  infra  Dominium  fui  Comitatus, 
ab  omni  thclonio  in  Reno  lîi>e  dolo  Uberi  erunt  ; ita  lamcn  quod  ipH  mercaiorct 
Ducis  nulla  bona  mercaiorum  alterius  renx  dcducent>  fuper  quo  Ci  aceufati  fue* 
rint»  unufquiique  mercacorum  Jurabic  bona  ilia  pertinere  tantum  ad  ipfos  & non 
ad  alios,  fie  fie  libère  recèdent.  Propter  inierpofitas  autem  Gondiiioncs  , Thc- 
lonarius  nultam  débet  adverfus  mercatores  Ducis  quxreremalignandi  occafionem. 
Additum  eftetiam  quod  Burgenfes  defilva  juxta  Ortcn«  per  toum  terram  Comi- 
tis  Gclhæ  Uberi  erunt  à Thclonio  omni.  Burgenfes  quoque  de  Tielc  gaudebunt 
eodemjure  &ftabunt apudSuIchem&  inDricle,quo temporePrederid  Imperatoris 
& Henrici  Comités  Gdriæ  gaudebant  ficlbbant»  Prêtera  Cornes  Gelrix  univtrfum 
Altodium  quod  habebaf  in  Oftcibeccke  cum monte  in  manus  Ducis  comutit,&  ab 
CO  in  feudum  accepit.  Si  autern  Officiales  Ducis  fie  Comitis  fuper  alit^uo  fàôo 
difienferint  & ad  invicem  concordare  non  pofiînc , totum  negotium  examini  Ducis 
& Comitis  refcrvabicur.  Item  condidum  cil  quod  dehomimbus  Ducis  qui  Bomele 
intraverunt  vel  intrabunt,  precarias  fie  tria  in  anno  Advocati  placita  fie  fcr^'itium 
debitum  habebit  Dux,nifi  noc  Comici  pro  fuo  fervitioDux  remittat.lnfaac  ctiam 
Compofitione  He  N R I eu  s Dux  Octhoni  Comiti  bona  fide  promifit»  quod  in 
omni  guerra  quam  caufa  fui  contra  omnem  hominem  alTumet,  ci  fideliter  alfifiet  t 
ncc  umquam  treugas  aut  compofitionem  five  paeem  abfque  ipfius  Comitis  coofi- 
Uo  fie  confenfu  faciet.  Quod  fi  tamen  propria  voluntate  Cornes  guerram  moveric 
alicui,  vel  alîquis  eum  impetierit)  quamdm  Cornes  confilio  fie  judico  Ducis  fla- 
re  volucrit,  Dux  eum  omnibus  modisjuvabit:  Infuper  Cornes  Celrixjuravit  quod 
DuCi  fie  hxrcdibus  fuis,  de  cctero  tamquamfuus  bomo  Vgius  fideliter  ferviet,  fie 
omnia  fupcrfcrîpta  bonâ  fidc  fie  abfque  dolo  firmiter  obfervabit  : Et  ü aliquid  illo- 
rum  infregeric , vcl  fideliter  Duci  non  fervicric  Se  przmonicus  à Duce  aut  nun« 
cio  fuo,  mfra  fex  hebdomadas  ad  fervitium  ipfius  Ducis  non  rcdicrit  tune  om- 
nia feuda  qus  Cornes  à Duce  tenet  , ipfe  Cornes  demeniit  fi:  in  manu  Ducis  li- 
bère remanehunc  ; feuda  quoque  qux  à Rege  tenet  lotutn  fîtniliter  deme- 
ruic , Dux  deminu  Regis  in  feudum  recipiet.  Item  de  feudis  que  Cornes 
tenet  ab  Archipifeopo  Ck>Ionienfi.  Et  hæc  fa£ta  font  fi:  ordinata  ad  petitio* 
oem  fie  fub  tcflimonium  totius  Ecclefiae  Colonienfis  fie  fuorum  hominum.  Prx- 
mifiîs  omnibus  adjeflium  cil,  quod  fi  Cornes  ea  quæ  prelibata  funt  non  fcrvavcrlc 
fie  Duci  non  fideliter  lcrvicric,  XXV.  nobilcs  terræ  ipfius  Comitis  8:  XXV.  Mini- 
ilcrialcs,  proprio  corporc  fie  omnibus  bonis  que  à Comité  tenent  bona  fide  Duci 
contra  Comicem  fetvient  , donec  ad  hoc  induxerit  Comitem  : quod  Duci 
. ad  voluntatem  ipfius  ferviet  Se  omnia  fupradivia  pleniarc  obfervcr.  Sciaiur  ctiam 
quod  homines  Comitis  Gclrie  infra  Golam  manentes  , liberi  erunt  ab  exaôio- 
nc  Telonei  apud  Ticle.  Sanè  que  fupcriiis  diéba  funt  fervanda  inter  Ducem 
fie  Comitem  , fervabuntur  à luis  hxrcdibus  fi:  beiedibus  hominum  fubfcrîpto* 
mm  qui  fupradiâa  juravciunc  , fub  pœna  bonorum  quæ  à Comité  tenent.  Vt 
autem  hæc  rata  teneaotur  in  poficrum  > figillorum  appofitione  tam  Ducis  quàm 
Comitis  funt  roborata  tcllibus  fi:  juratis  his  nobilibus.  Henricus  Cornes  de  Kejfeîe 
Regerus  de  Mtrbeim  y Engelbertus  de  Iloerney  Tbecdcricus  de  Hoerr.e  y Thcodoricus 
vocatus  deliecbtey  7‘keodoricus  [rater  eius  « Wilhclmus  Mollen,  7'beodoricus  de  Aliéna 
^iardus  de  Driele  » fValterus  Speringb , Ger ardus  H'tfche  , Lambertus  de  Monte , Henri- 
iar  de  Bfueie  . Egbertus  de  Malien  y Arnoldus  de  Ortben.  Tbecdoricus  de  No- 

mma mmilteriaiium  juratorum  Engelbertus  de  O,  Franco  de  Houthem  % Ibecdoricns 
de  Ruremonde , Reynerus  de  ^egele , Gerardus  de  Stra  e , Godefridus  Gronnaty  H'ilbe'.mus 
Robbe  yTkeodoncusGruteny  Stepkamtsde  Pliefe^  Theodortcus  Fajiaerts  Reynerus  Cafiel- 
lanus  de  Suleken.  Chrilhanus  fie  Rudolphus  de  Amhcm,  Tbeoricus^  /rater  Cemi- 
tis  y Areneldus  de  Arnbem  y Hehinek  Felik.  Afta  funi  hec  fcUcitcr  apud  Lovanium 
anno  Domini  M C C.  111. 

Lettres  tirées  des  Regiflrcs  de  Brabant. 

IN  nominc  Sanâe  fie  Individus  Trinitatis.  Ne  prxlcntis  xtatis  négolia  confu- 
mat  oblivio,  litterarum  indicijs  folent  æternari.  Notum  fit  igitur  tani  futuris 
quànr  prxléntibus  huius  pagine  infpeétoribus , quod  difeordia  fucrat  à multis 
tempohbus  ioter  Henricum  Ducem  LoTUARiNGiAEfic  fuos  prædc- 
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decenbres , & inter  *tbeodmcum  Comitem  HoVandi^  ic  fuo«»  prîcdeccflbres  de  terra 
inter  Mofam  & Scaldim,  de  qua  eatenus  proceiTum  cft,  quod  ilU  dircordia  con* 
lîlio  hominum  mriurque  tali  modo  fopita  eft  ; Cornes  reitgnavit  in  manus  ipdus 
' Ducis  oppidum  ex  utraque  parte  aqux,  Dordrehtswaerde  ^ Here^waerdtj 

DuffèHi  ac  totam  terrain  inter  Stryen  & ff^aekueijck  t ufque  ad  terranj  DucwrHanc 
quoqueterramrecepicComesinfêudumàDuce,  6c  fuHSÎigius\  juravic 

etiamquoddc  prsdiâa  terra  Sc  in  propria  perfona , di^o  Duci  ceiero  lervicc»  tan* 
quam  bomû  Jigius  Domino  fuo  » contra  omnes  homines  , cxccpco  Imperio  » 
ncut  jus  fuum  eft  erga  Imperium.  Kechocdcturoblivioni  (\\xoi  jiordrecbt  y 7)^* 
dreebswaerdg  y Heretwaerde  &c  Duffen^  datum  efl  cuncambium  Duci  6c  hzredibus 
fuis,  pro  terra  i)la  quam  Dux  £c  fai  prxdecefTores  y calumniacifunt  fuper  Comi-» 
tem  & fuos  prazdeceiTorcs  ultra  verTus  zelandiam.  Per  hoc  quoque  rcmanTerunt  6c 
Topits  funt  omnes  difeordix,  calumnix  6c  quxlliones,  inter  cos.  Hxc  bona  con* 
ceflit  Dux  Comiti  jure  Brabantino,  ita  vidclicec  quoi  nîiUus  hxrcs  indc  cxhxre* 
ditabitur.  Similicur  Dux  juravit  quod  Comitem  juvabit  contra  omnes  homines 
tanquam  hominern  fuum  lieium,  quamdiu  confilio  fuo  acquicfccre*  veljuricu- 
rix  fux  iHrc  volueric»  6c  m>c  excepto  Imperio  fteut  jus  fuum  cil  erga  Imperium. 
Prxter  hoc  dimiüc  Cornes  Duci  & hsredibus  fuis , quod  oitmes  mercacores  eorum 
per  terram  Comicit  tranfeuntes,  tam  in  aquis  quâm  in  terris  , manebunt  in  omni- 
. CO  jure  theoloniorum  » quo  theolonia  fucrunt  à principio  flatgta  : idem  vero  vice  verfâ 
Dux  Comiti  fccit.  Prxterea  Cornes  renuntiavit  omni  jure  quod  haberc  Te  dixerat  in 
Breda.  Infuper  condii^um  eft  , quod  Cornes  non  recioebic  aliquem  in  ter- 
ra Tua  t qui  aamnum  fâciat  Duci  vcl  fuis  heredibus  quam  prirnîim  hoc  percepe- 
rit>  & idem  Dux  obfcrvabii.  Omnes  homines  mcliorcs  Comitis  juraverunt»qu6d 
bxc  concordia  llabilis  permanebitf  fîmiliter  homines  Ducis.  Sane  quidquid  Duci 
contingent  humanitus , Cornes  6c  heredes  û jurabunt  heredes  Ducis  confervare  terram  $ 
& ligium  prçihbunt  cis  homagium  ut  fuppradiélum  efl  : fîmiliter  Dux  & fui  heredes, 
juvabunt  nxredes  Comitis , Ci  Cornes  decedat  : qubd  fi  Cornes  & Dux  moriantur» 
uxores  6c  hzrcdci  eorum  fibi  invieem  afnfl:ent&  juvamen  prçflabunt.  Hzc  autem 
tic  in  poflerum  rata  permancant»  ngillorum  appofitione  tam  Ducis  quàm  Comitis 
funt  invioîabilitcr  rooorata,  teftibus  his  Tbeodoricus  Traieffen^s  Epifeopysy  Matbil^ 
dis  Duciffd  , Ihmiats  Du»  de  JJabereb , Albertus  Cornes  de  Daeshorg , Pbtlippus 
Cornes  Namurcenjîs  ^ IViîleîmsu  f rater  Ducis  y Henriats  de  Cuycky  Albertus  fiUustiuSy 
JValteTMS  Bertbout , Gadefridus  de  Scoten , Armldus  de  Grimber^en  y Arnoidus  de 
DiefiyLeomusde  Aa-,  Qodejridus  Cafteîianusde  BruxeUay  Arnoidus  de  IVefematïey  Armldus 
de  U^aelhem , fVillelmus  Pulpes  » IV ilterus  Bac,*  J-li  Amt  homines  Comitis  ; Rutgerus  de 
MeerbemyHugo  de  VoemyTbeodorku  deAitenay  G er ardus  de  Horjîy  fViUchms  dePbylinien  » 
Simon  , Joannes  Isbrandus  de  Haerkm,  A.bertus  Benurdiy  JValîerus  3e  Egmon^ 
dey  Florentius  de  IVelde  y Phiîippus  deV^aJfenaer  y Amoldusy  Jlenricus  & loanues  de 
Rijswijcky  ^heodoricus  de  Bockely  hi  ctiam  6c  alij  quamplures  juraverunt.  Data 
1203.  funt  hzc  anno  Dominiez  Incamacionis  M C C.  1 11.  tertio  Nonas  Novembris. 

Autre  Ebttraiél  des  mefmes  Régi  lires. 

IN  nominc  Sanûz  6c  Individuz  Trinitatis.  Sciant  omnes  tam  pexTentet  quàm  fu-^ 
luri  huius  paginz  infpcftorcs  ; De  mercatoribus  H e n r i c i Ducis  Lotha- 
ringiz  6c  7'beoderici  Comitis  HoUandiz  imer  eos  efTe  condidlusi,  inviolabilicer 
obfervandumt  quod  mercatores  Ducis  cjufdem  > tranfeuntes  per  terram  prædiéli, 
Comitis  cranfibunc  cum  codem  jure  tam  in  aquis  quam  in  terris,  quo  tdonufue- 
mnt  in  principio  fuz  conflicucionis  flacuta  : mercatores  vero  Comitis  per  terram 
Ducis  tranfeuntes,  tam  in  terris  quàm  in  aquis  per  omnia  prædiâo  modo  tranfî- 
buoc.  Item  firmiter  flatutum  efl  inter  cos,  quod  (îquis  de  terra  Comitis  crédit  pe* 
cuniam  fuam  homini  de  terra  Ducis,  non  poteft  nec  débet  6c  vadium  pro  eo  ac* 
ciperc,  nift  priùs  ilium  conveniat  in  Oppido  vel  in  loco  in  quo  manet  , 6c  (1 
iuftitia  loco  fticrit  ipfi  denegata , vadium  acciperc  potcll , fed  non  alibi  nifi  fuper 
nomines  loci  vel  Opidi  ubi  juflitia  ci  fuerit  denegata,  ftmili  modo|obfervabitur 
per  omnia,  fî  homines  Ducis , hominibus  Comitis  fuara  crcdtderint  pecuniam 
Datum  6c  a^um  ut  üiprà. 
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Extraid  des  Regilbes  du  Duché  de  Brabant. 

HÆc  eft  Compofitio  inter  Ducem  Lotharingiæ  & Comitem  Gelrî£.  Dux  da- 
bit  lîliam  fuam  filio  Comlcis  Gelriæ.  Si  vcrànunc  promiiTa  moriatur>pro* 
ximam  ille  habcbit  ; idem  de  lîlio  Comtcis  diéhim  cft.  Dcbitum  paratuni 
quindecics  centum  marcarum  quod  Cornes  dcbet  Duci , & pignus  quod  Dux  te* 
net  à Comité,  dabit  filiæ  fuæ  in  dotem  Hlio  Comitis.  Cùm  hlia  Ducis  ad  annos 
nubiles  venerit,  Dux  dabit  cum  ea  61io  Cemitis  prxtcr  prædida  quantum  honji* 
nés  Ducis  & Comitis  confulem  quoi  cum  honore  peterit  darc.  Dux  redJecComi- 
ti  pueros  fuos,  fub  tali  conditione»  quoi  Cornes  dabit  Duci  ad  fecuritatem  & 
obhdium  Archiepifeopum  Colonienfem  & Eccleliam  Colonienlcm,  Epiieopum 
Tnijeûcnfem  & Eccleiîam  Trajcôcnfcm  , de  Los  6?  de  Monte  Comtes  ^ & prx- 
tereahomines  fuos  omnes  quos  darc  poterit  « quos  Dux  exegerit  & omnes  fecuri* 
Vîtes  qiias  pocerict  quoi  Duci  hieliier  fervietut  Homo  ligius  de  cattero  ,juxcacar* 
tas  âneiquast  & præterea  nova  indc  (i  opus  cil  het  cana.  His  ira  peraûis  Dux 
reddec  Comiti  pueros  fuos;  Dux  deponet  omnigenam  Vnitaiem  de  Kempinia , 
fîmes , fîmiliter  & Cornes,  &unufquirque  fuumjus  habcbit  de  domoHefej  camDux 
quim  Cornes,  fuum  jus  habcbit. 

Lettres  tirées  des  Regiflrcs  de  Brabant. 

IM  Domine  Sanétx  & Individuæ  Trinitatis.  Philippus  divinà  fâvente  clemcntil 
Romanorum  Rex  femper  Auguilus.  Kegulis  exccllcntix,  provida  confpcâio  , 
nobiium  pariter  & magnonim  Principum  devocionem  8c  præclaraconfuevitpen* 
fàri  obfequia,  8c  circa  eorum  augmentum  6c  honoris  promocionem,  cura  omm  ef- 
curam  8c  operam  adhibcrc  diligentem.  Quapropcer  ad  univerforum  Impcrij 
fidelium  prxfcntis  xtatis  & polleritatis  fucccnivx  nociciam  deduximus  proferen- 
dum^  quod  accédons  ad  prcicntiam  noflram  , fub  frequenria  Principum  apud  Con* 
fluentiara , dilcétus  Confsnguineus  Prineeps  nofter  H b n r i c us  illufiris  Dux  Lo^ 
tbaringin  Brabantin  hominium  nobis  fccit  & de  manu  notera  recepit,  feeudura 
quod  ab  Irnperio  tenere  débet.  Nofque  ut  ipfepro  exaltatiene  noftra  , operofa  vo« 
luntace  defuiet,  8c  ubique  locorum  Impériale  coromodura  procurer  $ concedimus 
fîbi  &legitimis  heredibus  fuis  in  reebum  feeudum  Âbbatiam  NijveUerifem  cum  om* 
ni  honore  8c  eo  jure,  que  eam  Imperium  8c  nollri  ameceffores Romani  Impcratô- 
tes  8c  reges  ufque  ad  noflra  tempora  habuerunt.  infuper  concedimus  ci  8c  hxré- 
dibus  fuis  in  feodum  civitatem  TrajeSienfeiHi  cum  omnibus  jufliciis  8c  appendicijs 
fuis  extra  civitatem  8c  intra,  nec  non  ibidem  Ecclcfiam  S.  Servatij,  cum  omni 
ihtegritatc  & co  jure,  quo  Patrt  8c  fratri  noflro  Divis  Romanorum  Imperatori- 
bus  attinebat.  Nwiomagum  quoque  quoi  ad  noilrum  8c  Imperij  Domihium  redu* 
ximut  » ipfi  Duci  in  alijs  recompenubimus  bonis.  Item  conceflîmus  ei  omne  fau- 
dum  , quod  Patruu»  tuus  Cornes  Aihertus  de  Dagifpurg  de  manu  noftra  8c  Imperio 
obtinet:  ita  quoi  ipfe  Dux  poil  mortem  ipiîus  Comitis,  in  omnibus  bonis  fîve 
paélis  abfque  cuiuflibet  contradiéHonis  impedimemo  (H  tamen  Cornes  fine  hære* 
de  difccfrcrii)  ci  fuccedat.  Hominibus  quoque  Ducis,  Civitatis  vidclicct  , Orten 
qux  nunc  SilVa  dicicur  ) 8c  Thiele,  per  toiam  Imperium  in  cxaélionc  thclonij , 
eandem  habebunt  juftitiam  Sc  libcrtatem  , quam  habuerunt  temporibus  Patris  8c 
fratris  noftri  i 8c  proinde  homincs  noftri  in  terra  Ducis  ab  onerc  exaôionis  liberi 
crunt.  Infuper  Regiâ  auéburitate  nolhâ  Ihtuimus,  & memorato  Duci  concedi* 
mus , ut  hlis  fux  , n mai'culum  hsredem  non  habucric,  in  feeudis  fuis  libère  ei 
tamquam  mafculi  fuccedanr.  DcmumRegiâ  benignitate  in  reôumfoeudum  conce- 
dimus ci  annuatim  fexagiata  cafratas  vîni  ^ quarum  media  pars  apud  Boperdiam, 
reliqua  pars  apud  Baldebern  in  Allktia  tcniporc  vindemix  ci  perlolventur.  Com* 
p omifTum  eit  etiam  ex  parte  noilra  8c  ipiîus  Ducis , quod  omnium  amicorum 
nollrorum  Bdus  eritamicus,  8c  adverfarijs'noflris  inimicabiturA  nobifeum  eosdi- 
Uriélc  periequeturi  ncc  aliquem  manu  renebiti  8c  nos  etiam  ipfum  Ducem  in 
omnibus  ne^tijs  fuis  manutenenccs,  nulli  inimi  coium  fuoiam  contra  eum  auxi- 
lium  vel  concilmm  prxfVabimus.  Vt  autem  hæc  omnia  rata  femper  permaneant  te 
inconvulfa  pcHèvercnc , hanc  paginam  exinde  conferiptam  , fîgi]li  nollri  charac* 
tere  julîîmus  enmmuntri.  Huius  rci  telles  funt  Adolpkus  Coltmienjis  Arebiepifeopus ^ 
Ditbahinus  Cenjlant'unjis  EpifcopuSi  Conrardus  Spircujis  Epifeopns  Cornes  FyiUelmus 
luliafenjisy  Cornes  Arnolàus  de  Altencich  ^ Cornes  Otto  de  Geldtre  ^ Cornes  Sîlvertus 
- Ci  de  yperdu 
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de  Ff^erda ^Cornes  Ilenricui  de  {Geminoponte)  Zu'ybrugge ^Cornes  Ernefles  deFeîfcki ^ 
Otto  de  Buren^  Cono  de  Mintfcnberg^  Hcnricus  D itifer  de  FFaîpurg  , Henricus  de 
Smaîmecki  ♦ FFernerus  (ÿ  Philtppus  frater  eius  de  Éoulandia , Conr ardus  puer  de  Bo^ 
perdis  ^ Reinbardus  de  Lutre  àc  alij  complures.  Item  concedimus  Duci  nnivcrfa 
Dona  condiiuu  ultra  Mofam  » qux  ancca  Cornes  de  Loen  ab  ipfc  Duce  in  focudum 
acceperac,  imperio  attinemta.  AftaTunc  hxc  anno  Domini  MCC.  I V.  Datum 
1104.  Confluenii*  fecundo  Id.  Novembris  indiôionc  feptima. 

Autre  lettre  tirées  des  mefmes  Regiftres. 

PHilippus  Dei gracia  Romanorum  Rck  femper  Augafbis  omaibushoc  feriptum 
intuentibus  gratiam  Tuam  & omne  bonum.  Vniverdtati  vcftræ  notum  fieri 
volumus . quod  die  reformate  pacis  inter  nos  & Henricum  Ducem  Lo> 
tharingix  & BraDantizei  obligavimus  Oppidum  noflrum  Dusburgt  cum  omni  ince« 
gritate  juris  & omnibus  attinencijs,  pro  mille  6c  oâingeniis  marci$>  itaquod(in> 
gulis  annis  inde  deducec  ad  ufus  luos,  ducentas  6c  quinquaginta  marcas , ipfe  iu 
libéré  in  prxdifto  Oppido  Tuitium  fuum  inllicuec,  ne  ut  plcnam  3c  libramibiha* 
bcbic  adminillratioiiem  8c  prelàiam  percipict  pccuniam>  prefente  camen  nuntio 
mus  qui  Callro  noflro  Werde  prxeric,  qui  aliam  in  Dusbureb  non  habebit  pote- 
itatem,  fed  quod  cric  ceilis  pccunix  percipiendx  qui  forte  il  ducencis  quinquagin- 
ta marcis  aliquandoruperexcreverit , hoc  in  ufus  noftros  convertet:  fi  forcé  aÜ- 
Quando  defucrit,  Adminillracor  noficr  de  Werde  de  bonis  noilris  in  Werde  iHuns 
oefeâum  fupplebit  ; fi  auccm  dememorata  pignoris  force,  tertiatn  five  quartam 
feu  ampUus  Duci  folvamus,  pro  rata  fortis  paéte  partes  acccfiionis  ducentarum 
quinquaginta  marcarum  minueniur.  Prxccrea  inter  nas  cil  condi£bum  , quod  nos 
bonûfide  laborabimus  6c  omni  conamine , quod  ICpifcopus  Metenfisbona  queapud 
S.  Trudùnem  habet,  Duci  permutabic»  6c  compenfabit,  pro  alijs  bonis  ipllEpir> 
copo  xquè  utilibus,  ficutilla  bonaeiefic  confucverunc.  Przterea  Ducipromifimus, 
Quod  Epiieopum  Leodienfem  6c  Comitem  de  Los  alios  Upifeopi  Aurores  6c  coa- 
diucorcs  numquam  in  gratiam  recipiemus , nifi  confilio  6c  voluntate  ipfius 
Ducis  , Pretcrca  ipfi  Duci  prom^fimus,  quoi  apud  Rcgcm  Franci*  clabo- 
rabimus  6c  cffîcicmus , quod  ipfe  cric  in  gratia  Regis  , ita  quod  Rex  in  om- 
nibus negotijs  fuis  , ei  alliilec  & propitius  & fuvorabilis  erit  ci  fuper  bonis  qux 
ab  ipfo  in  foeudum  débet  habere.  item  fuprædiâo  Duci  promifimus,  quod  con- 
duélum  6c  Advocatiam  de  Merfen  & Sufeinno  cum  fuis  appenditijs , quam 
Cofuinus  de  Falckeuborg  de  prçdccenbribus  noilris  Imperatoribushabuit,  ciinrocu- 
dum  concedemus  j fi  tamen  idem  Gofuinus  confenfum  adhibeat.  Prsmiflls  ctiam  a- 
diccimus,  quod  FFillelmo  Cbmiti  Hollandia  focuda  qux  Pater  fuus  6c  frater  ablm- 
perio  tcnucrunt , libéré  conferre  debemus.  Promifimus  ctiam  Duci  memorato 
quod  fi  Argent,  6c  Metenfis  Epifeopi  6c  alij,  à quibus  Cornes  Albertus  de  Dss^ 
bureb  cil  inlçudatus  ( qui  ipfum  Dueem  omnium  bonorum  fuorum  hxredem  inili- 
tuit)  ei  focuda  confitrre  nolucrint , nos  omni  poHc  noilio  6cbonà  fide  laborabi- 
mus, quod  hoc  efifeéhi  mancipetur  6c  ipfi  cum  infocudent.  Ad  hxc  nos  ei  polli- 
citi  fumus  data  fidc,  quod  etiam  contra  omn;.'s  adverfarios  fuos  femper  ci  idHilc- 
mus,  6c  injure  fuo  bencvolos  nos  femper  invenici;  6c  ipfe  vice  vcrla  ficut  Prin- 
ceps  noller  fidelis,  fidclitcr  nobis  fcrvicc  te  in  omnibus  obrequiofus  exiilct.  Prx- 
terca  dcclaravi  de  conrentione  , qux  vertitur  inter  nos  6c  Comitem  Bartenfem-,  pro- 
mifimus  (lare  confilio  Epifeopi  Spirenfis  6c  Comitis  de  Daesburg  6c  Ducis  Lotha- 
ringiæ  6c  Brabantiæ,  ut  fi  quid  inter  nos  corrigendum  fuerit , confilio  ipConim 
emendetur,  Item  Oppidum  Noviomagum  quod  Duxpofiîdct,  per  alia  bona  locoet 
competenti  compenlâbimus,  confilio  Archiepifeopi  Colonienfis  6c  Epifeopi  Spi- 
renfis 6c  Comitis  de  Daesburg  6c  Comitis  Iuliacenfis,  quibus  bonis  et  collatis, ip- 
fe praxliûum  Oppidum  nobis  reftituet. 

Lettre  prife  des  Regiftres  de  Brabant. 

EGo  Henricus  Dux  Lotharingiæ  , omnibus  ad  quos  licteræ  iftx  per- 
veneriiu.  Notum  fieri  volo,^quod  Ego  conftitutus  in  prxfentia  Domini 
mci  Regis  Franeix  , Reginaldo  Comiti  Bolonienfi  6c  hxredibus  fuis , 

3uitavi  totum  Comitatum  Bolonix  6c  quidquid  rationi  uxoris  fux  ad  cun- 
cm  Comitatem  fpcélac  citra  mare  Anglix  : Ita  tamen  , quod  idem  Rcginal- 
dus  Cornes  Bolonix  6c  hxredes  fui  * mihi  6c  hxredibus  meis  , fingulis  an- 
nis afilgnavcrinc  apud  Kales  fexcentas  libras  , Parificn  monetx  redden- 
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dendam  medietatem  in  fcftf»  B.  loanne^  BaptUlx,  & altcram  mcdictatem  in  Natal  j 
Domint»  permanum  Domini  Regis  Francuc  Sc  hæredum  fuorum  * &c.  I)e  terra 
Anglizy  qux  pertinei  ad  jus  uxoris  mez  & uxoris  Comitû  Boloniz  i3cerit;Si 
idem  Cornes  Boloniæ  dirpofuerit  ire  tnAngliam»  cumarmis,  ad  acguirenduni  jui 
& hzreditatem  uxoris  fux  & uxoris  mes;  nilî  ego  infra  duos  mcnln»  poffquàm 
ab  ipfo  Comité  Boloniæ  fuero  fubmonicus  , cum  co  gentes  meas  mifero  compe- 
tenter  in  Angliam»  vcl  ego  in  propria  perfona  illuc  jero  cum  eo,  quidquid  idem 
Cornes  ibi  acquiret  fuum  erit  proprium;  Et  vice  vcria,  nifi  idem  Cornes,  poft- 
quam  infra  prsediÛum  fpatii^in  à me  fubmonitus  ftierit»  mifêritcompetenter  gentes 
uns mecum  in  Angliam,  vcl  in  propria  perfona  vencrit;  quidquid  in  Anglia  ac- 
quiram,  meum  erit  proprium.  Si  autem,  ficut  fuperiùs  diéVum  cft,  abalterono- 
ftrum  vcl  ab  uiroquc  tetra  przdiéfa  acquiratur,  idem  Cornes  habebit  parternfuam 
de  illa  , rationc  fororis  primogenitac  ad  ufus  & confuctudincs  Angliæ  : & ego  fi- 
xnilitcr  partem  meam  rationc  fororis  minotis  natu  , dcc.  Aâ:um  Vcmonc  anno 
Domini  MCC«  IV.  menfe  Februario. 

Extniél  des  eferipts  de  Charles  Langius  tires  des  Chartulaircs  de  VE* 
glife  de  Liege. 

ANno  iioj  îjtduieus  Cornes  de  Los  relevât  ab  Ecclcfia  Leodienfî  Caftrum  Mon- 
tienif  cum  terriioriodcHallnd  cum  caAro;  item  allodium  in  quo  eft 

AoMia  Everbode-,  item  Lttmay  Q\im  caftro,  Luduicus  Jdvocat  de  Has^ 

hania  ab  ipfo  Comitc  tenebat,  & ex  eo  Epifeopus  ei  ceflit  omne  jus  quod  habe> 
bar  in  Cailro  Duras ^ bccupaco  per  Ducem  Lovsnienfem ^ à quo  Cornes  prxfânis 
tencre  fe  io  feodum  comendebat  } ita  ut  à fc  & fuis  fuccelToribus  relever  ita  iu 
Reudum. 

Ëxtraidl  des  Regiftres  de  Brabant. 

DVx  & Cornes  fub  hac  forma  compofuerunt»  qubd  Cornes  8c  uxor  ejus  omné 
Allodium  quod  competit  eis  rationc&  jure  hæreditario  intotaHdllandia  , in 
maniis  Ducis  rcfign.»bunt,  8c  idem  Allodium  à Duce  in  feodum  récipient 
cum  Omni  integritatc,  excepta  Domo  de  Leyden  8c  CaJleUaria  i Attamcn  fi  Du?t 
omnia  feodaqux  ipfe  Cornes  tenec  de  quibufeumque  Doroinis,  ab  cis  rccuperare 
& obtincre  poteft.  Cornes  ca  de  manu  Ducis  in  feodum  rCcipiec,  & iplc  Cornes 
bonâ  Ede  laborabit,  quoi  Domini  ea  Duci  concédant.  Item  Cailrum  de  Ca/fnontt 
de  quo  Cornes  uxorcm  fuam  A.  dotavit,  tam  ipfe  quàm  uxorejus  Duci  refigna- 
bunt.8c  ab  eo  in  feodum  récipient,  & prxtcrea  redditus  annuatim  centum  mar> 
cas  valentes  Duci  cum  Caftro  aftignabiint , 8c  ab  co  récipient  in  feodum , prztcr 
ducentas  quas  diu  ante  in  Ailodio  lierdene  aftignaverat  Cornes  Duci.  Praterea  iî 
Cornes  aliqua  feoda  alicuicomulir,qux  de  jure  ab  Impcrio  tenere  debebat  y fi  Im- 
perium ea  rccuperare  de  jurcpoiell,  Dux  ab  Imperio  8c  Cornes  ca  de  Duce  rcci- 
picL  Item  Cornes  promifit,  quoi  concordiam  iltam  qux  inter  euro  8c  Dominum 
Willclmum  eft  ordinaca,  confîlio  Ducis  & Rotgeri  de  Merehem  8c  eorum  quot 
ipfi  aflument  obftrv.  bit  & HrmitcrftabiÜet:  fi  verb  prsdi6ius  Willclmus  concor- 
aiam  przdiôam  cnnfilio  Ducis  8c  Rorgeri  de  Merehem  8c  eorum  quos  ipfi  alTu- 
ment  obfcrvarc  renucrit , Dux  Comiti  affiftet , canquam  in  proprijs  negoiiis , quoad 
quidem  cum  inviolahiierobfervet.  Similicerubicumque  Cornes  jus  fuum  monftrarc 
poterit , Dux  ei  tanqu-jm  in  proprijs  fidelitcr  nogitijs  afiîlfct , prxtcrHocDux 
affumet  très  de  fuis  hominibus,  8c  Cornes  de  Los  très  de  fuis  y ad  dandam  de  fua 
pecunia  confilio  nrzdiétorum  fex  ; qui  fcx  fi  aliqua  poterunt  adinvenire  , adeon- 
firmationem  ampliorem  inter  Ducem  8c  Comitem,  Dux  8c  Cornes  eorum  ftabunt 
confilio.  Ad  hxc  condiébum  eft,  qubd  Cornes  ligius  bomo  Ducis  erit, contra omnes 
homines  y cxcepto  Imperio  & Leodienfi  Epifeopo  y fi  tamen  Epifeopus  & Ecdefia 
Leodienfis  injullc  Ducem  cravare  attentarent.  Cornes  eos  monere  deE>eret,  ut  ab 
injufto  gnvamine  ejus  cciiarent^  quod  fi  ccfiarc}  noUent»  Cornes  Duci  ficut 
gto  Domino  fuo  8c  pari  fuo  ailiftct. 


Autre 
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Autre  Extraiét  des  diéls  Rcgiflres. 

Sciant  omnes  tam  futuri  quàm  prxfenccs  prxfcns  fcriptum  inruentes,  quo^  ad 
confirmationcm  dilcâionis  & iccuritatis  Luduich  Cornes  de  Los  CaÜrum  de  Ct.il- 
munt  ^ quod  fuum  crai  Allodium,  in  manus  Henri  ci  Duci>  Lotharingie 
rengnavit  & illudin  feodum  ab  co  rccepiti  prxtcrea  in  univerfo  alloiio  de  Iferde- 
nen  & in  villis  prxfeto  Cartro  attinentibus,  fingulis  annis  trcccntas  nurcîs  ci  af- 
fignavicî  quas  ümilitcr  de  manu  Duels  libère  lulccpit,  tali  condiiionc  imerpofita; 
quôJ  (î  memoratum  Comitem  line  librrii  dcccdcrc  toncigeric  , ad  propinquio- 
rem  cjus  hxrcdem  fcuda  ipfa  fine  contradiccionc  devolvcnrur.  Sæpedjûus  ctiam 
Cornes  ipfi  Duci  contra  omnes  homincs  excepta  Leodienfi  Eeelefia  Icgietaccm  fc- 
cit,  quod  etiam  hxredes  Comitis  Duci  fie  fuis  hxrcJibus  faccrc  tenenturj  qiî» 
tamen  Eeelefia  fi  Duci  in  aliqua  vellct  injuriari,  ipfe  Cornes  partes  fuas  interpo- 
nem,  in  hoc  cafii  ficut  Domino  “c  Patei  tvo  ei  faccrc  débet:  Et  Dux  vice  verfi 
Comiti  fimilitei  facere  tenetnr.  Et  m hxc  q prænotata  fiinc,  in  pofterum  ra« 
ta  fie  inconvulfa  permaneam , Cornes  deeem  de  hnmmibus  fuis  fubnotatis , cum  feo- 
dis  fuis  Duci  in  Hoft  gium  dédit,  ut  fi  fond  ipfe  vcl  hxrcdes  cjus  ifta  infringcrc 
attemptaverint  » ipfi  tamdiu  Duci  contra  Comitem  vcl  hæredes  ipfius  fervient, 
donec  cum  ad  fatisiâûionem  reJuxerim  : fimiliter  Dux  Comiti  deeem  de  fuis  ho- 
minibus  in  H^fiag'um  dédit.  Hi  funt  obfidcs  Comitis  Rot^erus  de  Merebtm^  Tltto- 
dorseus  de  AlteM  s Otto  de  Borne» , IViïleîmns  de  Petershem^  -^  >*oldus  Hermannus 
f rater  eius  de  Eljloy  Rjbertus  de  Berle  , Rafo  de  Cur/heraco  , fVt  Ulmus  de  Gotthem* 
Toeodoricus  Cafîeîlanus  de  Los.  Hi  funt  obfiJes  Duels,  Godefridus  de  Scote».  /fr* 
noldus  de  Dieft.  Gerardusde  Gr'imbcr^e . Gerardus  de  lacia^  Godefridus  Csfiellantts  de 
Bruxeïlas  yfmohlusde  IP’alhein  y jirnoidusde  frefmale  ^ Ârmldus  Sentfeallus . Gofuiteut 
1206  Heverla  , Robertus  de  Tbenis.  AfiVa  funthxc  anno  Verbi  Incamaci  MCC.  VI. 

* fub  tefiimonio  fupraferiptorum  virorum. 

Extraid  des  mefmcs  Rcgiflres. 

HÆc  cft  Compofitio  inter  Ducem  & Comitem  de  Los,  Cornes  renuntlabit  om- 
ni  querclæ  quam  verfus  Trajeâenfcs  habuit , cum  omnibus  villis . A appen* 
ditijs,qus  fpcdantaiTrajcdum  i vidclicct  Folnty  Montenakty  VFilrey  Un* 
euhet  & qux  funt  ali*  villæ.  Qucrclx  quam  habit  verfus  Rutte  Cornes  rcnunfü- 
bit,  excepta  Advocatiâ.  Padum  quod  Dux  habet  in  S.  Tjudone,  rcJdct  Epifeo- 

Êl  Metenfi  ; & cum  Cornes  bcnc  fuerit  cum  Duce,  Dux  juvabit  Comitem  quod 
ptfcopusei concédât, fi  juvarepotefi cum  vo'untate  Epjlcopi  Mecenfisifed  Epifco- 
pus  ha^biebona  fua  fit  paclum  fuum  libq^é.  Pister  hochabebit  Cornes  à Duce  in 
feodum  Advocatiam  S.  Trudonisjficomfliaqu*  Cornes  cum  filia  Ducis  acceperatin 
fiîodum,  aDucc  tenebit  &/;^m  f>v/ contra  omnes  homincs,  excepto  E- 

pifeopo  Leodienfi;  & etiam  contra  Epifeopum  juvabit  Cornes  Ducem,  fi  Epif- 
copus  guerram  mo\crc  volucrit  Duci  pro  fua  voiuntatc  injuftè.  Item  Dux  prxfi- 

rt  Comiti  de  Los  dicm  , ad  quem  Cornes  indubicamer  vcnictfic  Dux  de  Limbourg 
volueric;  fed  quidquid  ei  fententiatum  fuerit  vel  fifilum  , prædifi^a  boni  tcncbic 
Cornes  à Duce  fit  propter  hoc  de  AlloJio  fuo  quod  ducentas  Valet  marcas  annua- 
tim,  Cornes afilgnabit  Duci,  & à Ducc  tenebit.  Cùtn  Dux  fie  Cornes  fucrint 
Compofiti , Dux  boni  fidc  juvabit , qu6d  Cornes  de  Les  Sc  Domlnus  yyuîdmus 
de  HoUandia  componantur;  fi  vero  Dux  hoc  juvare  non  poterit , Dux  utrique 
diem  præfigec  fie  Comiti  de  Los  faciet  quod  homines  dixerint  quod  de  jure  tcnc< 
tur  facere. 


Extrai^l  des  lettrages  de  Brabant. 

HEnricvs  dux  Lotharikgiae  fi:  Otto  Cornes  Gelrin  convcnerunc 
fuper  matrimonio  contrahendo  inter  Geraràum  filium  Comitis  6c  Marggretam 
filiam  Ducis,  Quod  cum  Margnreta  ad  tempus  nubile  pcrvcncrit  fit  Gerardus 
fîlius  Comitis  cam  carnaltcr  cognoverit,  Dux  de  bonis  fuis  aifignabit  prout  fuuni 
decct  honorcm;  Cornes  dabit  filia  fuo  icrramà  Cahlekircbem  fuperius  & Allodium 
de  Rothe , ficc.  Teftes  Cornes  de  Daîem , Jlberlus  de  Cuycb  , Terricus  de  Milieu  . L«- 
doîfus  ^ Gtrbard  de  Stralen  , Gode^ridtiS  Dnp'fcr^  Gidefridus  de  JVadtendi  jfrnol^ 
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ius  de  Arnhem  ^ Terricus  B ftbori  % Ilelmwjn  de  Suifcne  ^ Gerhart  de  ff^tpek^ 
Godefridus  Kantart  » Tbeodorieus  frater  Comitis.  Aéta  funt  apud  Lovaaium  anno 
MCC.  VI.  12.06. 

Lettre  tirde  fur  roriginal  repolànt  en  TArcbive  du  Monaftcre  de  Villcrs. 

IN  nominc  Sanébæ  & Individus  Trinicatis.  Notum  Ht  omnibus  ram  futuriiquàm  ' 
præfcinibus , qu6d  ego  Henric  us  Dux  LoTHARtNGtA  & légitima  con> 
fors  mea  Math  il  dis  Duciffa  conculimus  in  elcmofinam  , annuatim  « pro 
noflris  ac  noftronim  prxdeccfTorum  6c  pollcrorum  animabus , duos  lallos  allecio- 
rum  convencui  de  Vülari,  & illos  cis  aHlgnamus  annuatim  accipiendos»  denoftris 
reddicibus  apud  Calayu  Vt  autem  hsc  noilra  clemoHna  quam  tam  purè  de  Hnce* 
re  contulimus,  (bbilcroburin  perpeiuum  obtincat , prxfcns  feripeum  Hgillorum 
ooftrorum  appolittone  conHrmavimus  & auâenticavimus,  probabilium  tclFium  ad> 
junéba  (Ubfcriptinnc,  quorum  nomina  funchxc:  Ahiijier  Renerui  de  Huxem^  Mu- 
lifier  Renerus  de  Hugardii  ^ Clerici  Ducii.  \^tx\o\ÿAx\i\x&  Arnulphui  de  Diefl  ^ laeo» 
éus  de  Orbais.  De  iâmilia  Ducis  jirnuïphus  de  FFaîleb.im  , Amuîphui  de  FFife- 
male.  Aâum  c{t  hoc  anno  ab  Incamatione  Domini  MCC.  V.  l2Cf. 

Lettre  tirée  des  RegUlrcs  des  Cliartcs  de  Brabant. 

ANno  Dominiex  Incarnationis  M C C.  V 1 1.  quinto  Idus  Februarij  indiébione 
decimâ)  Aéba  fucrunc  hxc  apud  Gcilenhul’cn  qux  inferiùs  funt  annoiaca. 
Dominus  Philippus  glorionflimus  Romanorum  Rex  femper  Augudus  u- 
nam  de  Hliabus  fuis  dedic  in  macrimonio  Hlio  Ducis  Brabantiæ  » & ilia  fi* 
lia  fuccedec  in  hxredicatem  patenumi  cum  alijs  fï!iabu>  Domini  Regis , fecundum 
jus  6c  coniuecudinem  Theutonix;  6c  ipfe  Dominus  Rex  ilLim  miam  ailîgnaiut 
ipH  Duci  B abancis  « apud  Siniîch  quaitodecimo  die  poil  Pcntccolles  • vel  fuis 
nuncijs  viJclicct  Cm/7/ Cmiîi  fnliacenjit  Comiti  Ihhenjîaden.  Et  ut  ipfe 
Dominus  Rex  hsc  omnia  operis  executione  adimplcat  data  hde  promiiît.  Illud 
etiam  data  Hde  protnilit  Conrardus  SptrcnHs  Epilcopui  » juraverunt  quoqtie  in 
animam  Domini  Régis»  Cuno  de  Minzimbcrch»  Henricus  Marcfcalcus  de  Kal- 
lintin;  6c  adhucalij  miniReriales..Domini  Régis»  ümili  modo  jurabunt.'  Cetcrùm 
Dux  Brabancix  dabit  in  dotem  Hliæ  Domim  Regis»  redditus  valences  annuatim 
mille  marcas»  âcHcontingat  Haam  Domini  Regis  moti  antequam  Hat  camalis 
conjunécio  inter  eam  6c  iplum  Hîium  Ducis  Brabamiæ»  Dominus  Rex  loco  illius, 
dabit  aliam  de  Hliabus  fuis  prx  üélo  Hlio  Ducis  in  marrimonio , l\  quam  tune  ha- 
buerit  liberam  6c  abfolutam  : fi  autem  concigerit  mori  Hlium  Ducis  Brabamix il- 
militer  ante  carnalcm  commixtioncm,  il  ipie  Dux  B.abantix  tune  alium  Hlium 
habuerit  ) prsediéta  HUa  DominiRe^is»  vel  alia»  Hquam  habuerit,  illiHIi.)  Du- 
cis  Brabantix  matrimônialitcr  copuUbitur.  Item  H contigeiit  quod  inter  iam  dic- 
tas perfonas , vidclicet  Hliam  Domini  Regis  & Hlium  Ducis  Brabantix,  carnale 
commercium  incervencrit j H tune  Hlium  l^ucis  mori  contigei'ÿ,  fine  proie»  ip- 
fa  Hlia  Domini  Regis  omnibus  dtebus  fuis,  tenebit  ad  ufum  fuum  ilia  bona»vide« 
liect  redditus  mille  marcarum»  ques  ipfe  Dux  Brabantix  in  dotem  Hbi  aÛignave- 
rit  » poftm.odum  cùm  moriua  fuerit  nlia  Domim  Regis  » iam  diéla  bona  ad  f)u-  ' 
ccm  Brabantix,  H tune  vixerit , velHtunc  mortuus  clt,  ad  ejus  legiiimos  hxrc'dcs 
revertentur.  Item  H contigerit  mori  Hlium  Ducis  Brabantix  ame  carnis  copiilam 
& H ipfe  tune  alium  non  habueiit»  ipfe  Dux  Brabantix  Domino  Régi  Hliam  fuam 
reflituct»  ipfe  etiam  rehabcbic  ilia  bona  qux  in  dotem  Hlix  Regis  dederar.  Si  au- 
tem Deo  dante  contigerit,  ut  iam  diélx  perfonx»  vidclicet  Hba  Domini  Regis 6c 
Hlius  Ducis,  prolcm  habuerint,  cunclis  mortuis  ilia  proies  , Heue  juHum  cfl, 
in  legitimam  parentum  fuccedet  hxrcditatem.  Lt  Heut  Dominus  l^cx  data  Hdc 
liac  le  Icrvaturum  promifit  6c  pro  co  in  animam  fuam  juratum  cil  : ita  Brabantis 
pro  fc  ipfo  ♦ fc  hoc  fcrvaiurum  promifit  data  Hde  6c  infuper  juraraento  confirma- 
vitruxorquoque Domina  Ducifla  idem  fc  fervaturam  promiteet  data  Hdc  & jura- 
bit}  jurabum  illud  idem  minillcrialcs  fui  6c  fux  civicates. 
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Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  TAbbaye  de  Villers. 

IN  nomine  Sanûx  Ar  Individuæ  Trinitatis , Amen.  Ego  H.  Dci  gratiâ  Dut 
Lnrharingix  notiim  facio  univerlis  tam  poderis  quàm  præfentibus  , quoJ  cùm 
Godefrifîus  de  Schotis  molcftarct  Abbatcm  CcConvemum  de  Villiri,  fuper  Alio- 
dio  de  collaio  cis  in  Elecmolînami  ih  Engelberto  de  Scotiscx  iiuc^ro,  û- 

cut  continetur  in  feripto  qaod  pater  meus  fuper  codem  AlloJio,  fub  tedimonio 
hominum  fuorum  eidem  contulit  Conventui  ; Ego  cum  homtnibus  meis  accedens 
apud  Lyre,  homines  circummanentes  covocarî  Kci,  à quibus  juntis  in  prælcntia 
mea,  diligenti  faéta,  inc^uifîtione  verarîter  didiciy  quoi  prxfatus  Godefridus  in- 
toto  prediâo  AUodio  2c  in  hominibus  Abbatis  ad  iplum  Allodium  pertinemibus» 
nihilomnino  jurishaberet,  nec  etiam  in  manHonariis  ip(ius  Allodij,  nid  fcrvi  fui; 
vel  de  ejus  Advocatiaedent;  quoi  d aliquos  in  ipfo  AUodio  inveniret,  quosfuos 
efle  fervos  vel  de  fua  Advocatia  probarc  poHct,  de  cis  fafta  ad  Abbatcm  admoni 
tione  » de  licemia  ipdus  Abbatis,  fcrvicium  ab  eis  fecundùm  judicium  curijemeae 
cxigcrc  poffet;  fervitium,  inquam,  Competens  & racionabilc.  De  Faâa  qusllio- 
ne  navigij  Marcfem,  homines  jurati  dixerunt,  quoi  prxdiâue  Godefridus  oC  Con* 
i»«ntus  de  Villari , jpfum  in  una  navi  delvrcnc  haberc  commune,  ÔC  nauliutn  in- 
de  proveniens  a;quahier  inter  fe  dividere.  Sxpediâus  autem  Godefridus^  ad  infpi* 
rationem  gloriofx  Dci  Genitricis  & noftram  admonitioncm  , omnia  fupradiâa  ra- 
ta habuit.  Podeà  vero  paucis  evolutis  diebut , mecum  in  domo  de  Viliari  condi- 
cutus  . coram  Abbatc  fiefratribus,  in  pr^femia  mea  2<  hominum  meorum , 2c  fu- 
pradiâa  omnia  recognovir,  & cerminorum  dividones , à pâtre  fuo  êcConvemude 
ViUari  ab  antiquo  faâras , in  prædiâo  AUodio  conceflît.  Vt  autem  hxc  rata  per- 
mmeant,  prxfcntcm  paginam  dgili  mci  imprclHonc  volui  efle  muniiam  , iub- 
feripris  ledibus,  quorum  hxc  funt  nomina^  de  clericU  I/emicus  Lovamenji  Pra^ 
fofitus , Renerus  de  Hugardis  Notarius  Ducis  , Renerus  de  Lovanienfts  CappcUasm 
Du-is  : de  militibus , Arnuîphus  de  yPefemaîe^  Henrkus  de  lUldehierges  , Nicolaus 
de  Tomynes  ^ alij  quamplures.  Aûum  anno  ab  Incarnationc  Domini  MC  G. 
1100.  VllI  menfe  Martio. 

Lettre  tirée  des  Rcgillres  de  Brabant. 

Vîro  honorato  2c  Nobili  & dilcéto  Domino  H e n r t c o Dei  gratiâ  Duci  Lo« 
tbaringix  Domina Richildis  de  Audenaerde  falutcm&  di'.eâionem.  Noveritif 
quod  ego  libéré  2c  iegtcimc  reddidi  in  manus  dlij  mei  Arnulphi  de  Audenaerde, 
feudum  q iem  de  vobis  teoebam , per  iplum  à vobis  & vedris  iucceflbribustencn- 
dum  jure  feodali;  2c  werpiui  fub  tellimonio  hominum  veltrorum  2c  nobilium  vi- 
rorum  Domini  Rafonis  deGavera-,  D.  Gerardi  de Nimve^  D.  îValteri  de  Bigardis: 
viJclicet  drodum  de  RonkierSy  mcdietatemde  v/<i:‘’»dodum  quod  EglidiusdeCray* 
henem  de  me  tenebat , Advocatiam  de  VVigelines  2c  de  Giicnghcm.  A6ium  an- 
H09,  no  Domini  MCC.  IX.  fexto  IJus  Maij.  * 

Lettre  tirée  de  l*Archive  de  l’Eglife  de  S.  Gertrude  à Nivelle,  laquelle 
, aufsi  fe  trouve  aux  regillrcs  de  Brabant. 

‘ , TN  nomine  Sanôx  2c  Individuæ  Trinitatis.  Otto  divinû  favente  clcmcntiâ  Ro- 
J^manorum  Rex  femper  Auguftus,  Ôcc.  Notum  facimus,  quod  acccdcnsad  no- 
llram  MajeRatis  prxfentiam  ddclis  noÜTzBerta  Nyvelhnfts  EceUfia  jihbaîijfa^t- 
bili  querimonia  propofuit,  quod  nos  temporc  difeordix  nollrx,  contra  jus  2c  )i- 
bercatem  ^mperij,  iplam  Ecclefîam  fuam  ab  Impcrio  alienaverimus  2c  in  manus 
H EKRici  Ducis  Lothanngiæ  contulerimus.  Principum  veto  diûavit  Icntcntia  , 
quoi  nos  eanJem  Abbatiflam  2c  EcclcGam  fuam , non  potuerimus  ab  Imperio  aliéna- 
TC , fed  quod  in  omni  jure , honore  2c  libcrtate  Geue  ad  nos  devenir  ipfam  con- 
varc  tenemurj  ad  hanc  itaque  fententiam  aflenfu  Principum  Impcrij  légitimé  ap- 
probatam  Regali  authoritatccanâvimus&irretamdeduximus  eandemdonationem, 
Xioo  aliquando  prxdiôo  Duci  per  feriptum  noftrum  de  privücgium,  de  ipfa  Ec* 

cleGa  ecTramus,  2c c.  Datum  apud  Spiram  anno  Domini  MCC.  IX.  indiétione 
duodecima,  fexco  Kaleod.  lulij. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT*  6t 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

EGo  PbiUpus  Marebio  N^murcenfts  Notum  facio  univerfis  præfentibüs  pariter 
SefuTurU,  quod  cùm  poil  mnricm  charinimi  Avunculi  mei,  piæ  rccordatio- 
nis  Philippi  illuftris  Comité  Flandrue,  Cornes  Hannon  enfis . Balduinus  pater 
meus  & matermea  Margarcu «iiéci  Phiiippi  foror,  rationc  fanguinis  tcrramFlan- 
drienfem  hxrcditario  jure  adepti  clTcnt  : iHullris  Princeps  H e n r i c u s Dux  Lo- 
tharingix  ut  decuii  prxtaxatos,  patrem  mci  m rciliccc  & matrem , meam  deern- 
terfubmonuit»  ut  ipli  déterra  faccrent  homagium , lîcucjus  fuum  exigebar» 
Prxnominati  vero  pater  meus  & mater  mea,  volunrate  Tua.  confentiente  6c  ap- 
probante  eorum  filio  primogenito  Ratduino  fratre  meo  Condantinop  ilitano  Im- 
peratore»  pollraddum  Flandnx  & Hannonix  Comité  j me,  qui  poil  primogeni- 
tum,  major  natu  inter  lîUos  eorum  cxillcbam,  p;x  ato  Diici  ad  fupradiélum  ta- 
ciendum  obtulèrunt  ; Ipfevcio  Dux  de  tota  terra  de  À!ofî  ^ 8c  de  e)us  appendi- 
tijs  omnibus, 6c  jullttijs  qux  protendunt  à pomeCandaviqui  dicitur  P^ns Brahan- 
tinuSi  ufque  ad  pontem  de  Aldcnardo,  hominibus  fuis  afli.mtibus  me  légitime  feuda- 
vit,  6c  ego  de  prxfata  terra  & appenditijs  omnibus  6c  juditns,  prxfato  Duci  fe- 
ci  homaj;ium.  Qiiod  ut  raium  6c  inconvuUum  permaneat , lîgiUi  mei  appenHone 
communivi.  Daium  1-ovaoij  die  Martis  ante  fcllum  Sanéci  Andréa:  Apoiloli  anno  1209. 
Domini  M C C.  1 X. 

Autre  lettre  prife  des  difts  Regillres. 

IN  nomine  Sanélx&IndividuxTrinitatis  HENRicus  Dux  Lotharingix  omnibusin 
perpetuum»quiaeaqux  fulù  n mortaliummemorijscommendanturtraéhi  temporis 
facile  elabuntur  \ utile  vifum  cil , ut  ca  qux  memoria  Aine  digna  , feriptura 
perpetuentur  : Igitur  przfemi  pagina  notum  Aeri  volumus  tam  futuris  quàm  prx- 
Icntibus,  quod  hominious  qui  thelonium  navium  per  Sfrenam  6c  Scaldim  à nobii 
in  leudum  tenebant,  propter  eorum  inrolemiam,  & violentiam  , quam  tranCeun* 
tibus  int'erebanc,  fententia  hominum  noArorum  6cparium,  ipfi«  fecimus  abiudi- 
cari}  cujus  Thclonij  medietatem  diltûo  homini  noAro  Gode^rido  de  Breda 
in  rcâum  fceudumcontullmus,  enconditionc,  quod  idem  Godefridts  luisviribus 
6c  potcAatc,  omnibus  prxdiélas  aquas  tranfeumibus  qiioufque  noller  conduélus 
extenditur  paeem  faciet , Ane  noAris  laboribus  & expenAs,  niAfoné  contra  eum 
invalcfccret  potcntii,  quod  mmifêAum  elTct  noAro  indigerc  auxilio,  tune  corpo* 
rc  proprio  A opus  Tuerie  &iora  terra  noAra  ci  aflîAcrc  debemus:  dc.uuivcrûs  navi- 
bua  Thelonium  debentibus  «nos  medietatem  & prxdiélus  Godefridus  aliam  medietatem 
recipict;  Ccd  provino,  quod  ànavibus  vinum  portàntibus,  pnùs  immoderacé  acci- 
pi  lolcbac  ircstamiim  denarios  Colonienfes  de  quolibet  valè  accipi  dccrevimusi 
quorum  duos  nobi  rctinuimus , tcitium  Txpcdiélo  Gedefrido  in  fbeudum  conté* 
rentes.  Ad  Thclomum  iAud  accipiendum  nos  propriam  navem  8c  proprium 
Thcolonarium  habebimus  , Amilicer  6t  diélus  Godefridus  6c  propriam  navem  6c 
propriain  'I  heolonanum  : Et  uterque  noiliûm  ubique  volucrit  Tuum  Thelo* 
nium  accipiet.  Aipcr  aquam  qux  nuncupatur.  Etutomni-i  maU  con- 

Aictudo  accipiendi  vcl  bibendi  vinum  ceflet  , decrevimus  ut  quilque  Thc- 
lonii  nollri  vcl  Ixpediéli  GoJefridi  Admimltrator  extiterit  , A à mcrcatorlbus 
vin  m exegerit  vcl  gratis  obi  .tum  acccpcnt , corpus  cjus  in  noAra  erii  potelhte 
& Ane  fpe  reAitutionis  exharcdabiiur:  mercator  verô  qui  eis  vinum  propiaivc- 
rit  vcl  oorulcrit , elegantius  vas  vini  qUod  in  nave  Aicric  amitter.  Prxtcica  homi* 
nibus  qui  Stakerjli  ^ in  Teudum  tenebant  » propter  injuriam  6c  violentiam 
qu  m tam  in  «quisquàm  iupra  terram  ho'ninibus  inferebant,  omne  Teudum  de 
.'St  ke  Ao  meriiis  Tuis  exigcmibu^,  fententia pa^ium Tuorumeis  iccimus  abjudicari, 

6v  h ud  Domino  GWtf/r/X  cum  Omni  integritatc,  in  rcélum  feeudum  contulimus: 
Sm'ilitcr  A ‘ccudum  de  Offendreckt  Ticmij  qui  ante  hoc  à nobis  tcnucrunt , iplî 
Gidefrido  coiuulimus  in  Tœudum}  lali  conditionc  adjefta,  quod  de  Sfakerjlo  8c 
OJJendreckt  iplc  in  propria  perfona  vcl  hærcs  qui  Breda  vel  Scoten  tenebit , idem 
faudum  temocra  nobis  habebit,  ncc  alium  indc  infceiidarc  poterit , Item  qui- 
eu  i.quc  ex  hominibus  nollris,  terram  Domini  Godeftidi  ad  manendum  intraverit, 
jpTe  iti  pacc  cos  polAdebit«  niA  forte  Milites  vcl  AliJ  Militum , vcl  de  familLinoT- 
tra  t'ucnnt,  & A ad  nos  redire  volucrint»  Acut  nriîis  nollri  erur.t.  Si  vcîü  tran- 
ieuotes  ànobisad  diélum  Godefiidumt  terram  Aib  nobis  lubuermt , noi  lénitinm 
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de  terra  illa  tam  moclcratc  accipiemus,  ficut  de  hominibus  noftris,  & idem  face- 
TC  icncbiuir  idem  Godefridits  de  terra  hominum  fuorum  ad  nos  trinfcuntium  , ne 
à nobis  ad  cum  tranfirc  volcntrs,  vcl  ab  eo  ad  nos,  in  aliquo  pvopter  hoc  alccro 
nüftrûra  deterioremur.  Si  vero  ad  altcrum  nodrùm  aliqui  ad  altcrum  recedenres, 
in  aliquo  ante cxccnerinc,  vcl  de  aliqua  re  eis  calomnia  moca  fucrit,  fccundùm 
cxcdTus  vcl  calumnia  exegerit  » per  fcntcntiam  nobis  cmendari  dcbcnc.  Item 
quicumque  homincs  m'^morati  Godefriiii  in  die  huius  cnnventionis  faéïæ  , oppi- 
da  quæ  de  novo  fcccramus  intraverint  ad  manendum,  fcil’cct  Oojl^rwijck  , jiren- 
donc  y HcrentalSy  TimihontyJIoochfimtcn^  fi  voîuerint  iblfrmpcrinaneant,  Doini- 
nus  Godcfridiis  de  tena  corum  in  fuo  Dominio  jacente  ita  moJeratum  fc.viiium 
accipicc  : qualc  de  terra  hominis  fui  «que  valemc  confuevit  accipere , ita  quod 
propter  hoc  nullum  detrimentum  fullincant;  fi  veto  redire  vohierint,  nos  cos  ae- 
quo animo  rcccderc  patiemur/  Si  auiem  pod  tempus  hums  conventionis  fi£tx, 
adprædiûa  oppidanova,  vcl  alia  fi  qua  nova  fcccrimus,  libéra  caufa  moranditran- 
firc  volucrint,  nili  confentiente  præd:cto  hoc  iaciant,  bona  corum  in 

potcllatc  ipfus  Gode^rifii  crunt,  & de  eis  volimtatem  fuain  faciet,  ita  quod  per  hoc 
nos  non  ofiendet.  Idem  per  omniaobfcn’andum  cil,  de  hominibus  noilris.  fi  fond 
nobis  invitis  ad  oppida  liberâ  iam  dicti  Godefridi  cos  tranfirc contingat.  Vcrùm  û 
hoinines  fui  ad  oppida  nofira  ab  antiquo  x-dificata  Unfamy  Sicbcfient  Lieram,jfer-‘ 
Jeboty  ^Hiveipuim i Lo'i'aninm  Se  bis  fimilia,  caufa  manendi  tranlirc  volucrint.  li- 
bère hoc  fuccrcpotcrunt,  tali  jure  quali  femper  ab  antiquo  rraniîcrcfolebant.  H«c 
omnia  ficut  pri'libatum  & preferiptum  dî  nos  con'an^Niuco  mjiro  l^fideli  bomi- 
r.i  nojïro  ïigio  Godefrido  de  Breda  6c  fuis  ha;rcdibus,  in  redum  fucudum  comuli- 
mus,  tenendum  à nobis  &à  nollris  h.vrcdibus.  litcontra  prxfaïus  ligius  Gedefridus 
homagium  nobis  ficut  Domino  fuo  Icgio  promifit . & juramento  confirmavit 
quod  omnibus  caHris  fuis  « tota  terra  fua,  hominibus  & mihillcrialibus  iuis,  Se  cor- 
pore  proprio  ipfe  ôc  hærcdcs  fui,  amodo  nobis  & hærcdibus  noüris  fervient  fiJeli- 
ter,  contra  omnes  homincs  » qui  mori  Se  viverc  poflunr.  Et  ad  huius  rei  confir- 
mationem,  cxmandato  i^CiMsCodcfridi  (pccialitcromncstcrræfu®  Milites éc  Milicum 
filij,  &duodccim  Villarum  homincs  ducenti  &quadragima,  adhoceleéfi  |uraverunt5 
& ic  fif  fuos  hxrcdes  ad  hoc  obligaverum,  quod  fi  forte  idem  G(/fkfridus  vcl  cjus 
hxredcs  ca  quæ  prxdiâia  funt  infregerint , vel  nobis  ficut  prxtaxatum  cil  fideliter 
non  (ervierint,  ipfi  totis  viribus  Se  bonis  luis,  nobis  vcl  hxrcdibusnollris,  contra 
ipfum  Godf/ridum  vel  cjus  hxredcs  fci^'-ent  i donec  ipfum  vel  fuos  hx-eJes  ad  fi- 
dèle nollrum  fervitium  jrcvocavcrint.  Vice  vcrlâ  fi  prxnominato  Godefrido  aliquis 
caufa  nollri  guerram  movcrc  attentaverit , nos  ci  modis  omnibus  afiîllcntcs  erimus, 
vcl  It  quis  cum  injufte  cxhcrcdarc  voluerit,  quam  diu  parère &nollroconfilio  Iba- 
rc  paraïus  fucrit , nos  ci  camquam  ligio  homini  nortro  non  deerimus , quod  cum 
omnibus  prxccdcntibus  articiilis,  juramento  confimiamus.  Vtaueem  huius  confti- 
tucionis  noftrx  pagina  in  pofterum  illibata  & inconvulfa  fervetur.  eam  conferibi 
& appofitionc  figiili  nofiri,  cum  fubreriptione  tefiium  fccimus  roborari,  quorum 
nomina  (unt,  ki^'alterus  BerthoU^  Gerardits  de  Grimb'rgfn^  /ftnoldus  de  Ranfi , Go- 
dtfridus  CafieHanus  Bruxellenjis , yfrHohlns  de  i^l’efcmah^ArnoltUis  D.ipi^try  RoUn  de 
Thenis^  IVilkïmus  de  Ekerne  J^Vilbtim'ts  de  Iha^  IFÂtcrui  de  Rumam  y Arnoldus 
Amman  Anrjnpienfis-,  fi'illehitus  de  Ihlïc  & aiij  complûtes.  A^ta  funt  hxc  anno 
1112.  MCC.  XII.  V I.  Kal.  Martij. 

Lettre  ExtraîClc  des  mcfmcs  Rcgiflrcs. 

IN  nominc  Patris  Se  Filij  & Spiritus  fandi.  Ego  H f.  n r i c u $ Dei  gratiâ  Üux 
Lotharingix  univerfis  prifentem  p.iginam  infpcifturisi  notum  lacio  quôJ  Ar^ 
noido  de  Diefl  fie  fuis  fequacibus,  in  fccudum  conruli  dimidiam  partem  Advo- 
cationis  de  yi'ehbehn  5c  quidquid  ad  eandem  pcrtinct  Advocationem  ; coniuli  c- 
tiam  ci  in  feodum  . dimidiam  partem  petitionis  in  præFata  Advocationc  ; fimili- 
ter  &C  Vrtfangii  in  feodum  ci  contuli  dimidictatem.  Et  fi  quid  ab  eis  acciderit 
emolumenti  pixicrca  contuli  ci  in  feodum,  & nihil  in  prxfata  Advocationc , prê- 
ter aflenfum  lunm  Si  confilium  faciam  , née  ipfe  prxtcr  meum  : omnia  ibidem 
utriufquc  noftrûm  afienfu  fie  confilio  fient.  Concambium  quod  dudum  fccic  Do- 
ininus  Arno.dns  pater  Arnoidi  fie  Domina  Clemenfia  mater  cjus , cum  Abbatc  Ni- 
colao  de  l.mcto  Trudonc  fie  de  allodijs , raium  crit  fie  nihil  ad  Dueem  A'  nd  fuos 
lucccfibrt  ':  fprdabit.  l'adum  efi  hoc  prarfintc  D.  G. de  Sebotten,  D.  VF.  BertoU 
do^  D.yj'.  ftetrc  Ducisy  Dy  Vl'.  de 'Ùtmgelherge ^ D.  A.  de  Crajenkem  D.  A.  de 
12,5  , ficc.  quod  ut  ratum  cilU,  figiili  mciappcnûoncioboravi.  Datum 

annoDomini  MC  C.  XIII.  Extrait 


uigiiizcü  Dy  Google 


DES  TROPHE’feS  DE  BRABANt.  6^ 

Extraift  de  la  Rijmcronique  citée  ci  devant. 

.ficmiiiirniftc  tii  fouBt  (î.im  bp 
Pbilipti  bt  Colline  ban  Dcanrlidlchc.' 
pli  flont  bra  Oettooe  flractllclif  / 

]Dant  !)!>  I).ibbc  rarn  / bacc  te  boten 
Æbiee  bnrcitt  füiiÿ  bolci;  becIo;[n 
2nboi  fitijt  bp  jPoittetiafie  : 
rip  faeb  fijii  lani  t'onpemahe 
<Sn  bebcoeft  enbe  in  (jrotrn  to?en 
3i>ie  baere  biinbcn  babbni  beifojen  i 
45iib(  bictt  bieÿ  te  rabm  binbet 
^at  bp  oaf  bepbc  fijn  binbet 
iZni  gyfclc  ben  >Piabe  ]Tetcanti 
îDicre  botebe  in  Slaenbtrlant. 

3biiÿ  beetben  in  befet  maniite 
©ie  i0îatbt  aile  birte/ 

Cil  iKten  Bruirde  bit  ÿtabC 
Ongcbnmitn/  en  nabot/  Sec. 

ElxtraiiS  des  eferipts  de  Renier  Moine  de  l’Abbaye  de  S.  Laurens  àLicge 
contemporian  fur  l’an  laij. 

C Ornes  igitur  Ferrandus  ftatim  cum  Comitein  Bononiæ  ad  Epifeopum  accef- 
Ct  k magna  cum  inilancia  treugas  ufquc  ad  proximura  Puribcacionis  B.  Ma- 
riz  fcllum  obtinuit , accepitquc  Epifeopus  duos  iïlios  Duci  oblidcs  k fie 
receflît 

Sur  fan  1214.  Cornes  Flandrenlïs  interca  Ducem  Brabantix  ad  fatisfâciendum 
Epilcopo  k Ecclclîz  Leodieniï  inducic  8e  Dux  fe  redditurum  Epifeopo  quindc- 
cim  milia  librarum  alborum  8f  centum  libres  Leodienfes  adopus  Ecclefiz  fuis  duo- 
bus  fiiiis  rcl  élis  oblidibus,  conltamcr  promiCc,  nec  multo  poil,  videlicec  pridie 
Kal.  MartiJ  Lcodium  venit,  &c. 

Extraicl  d’une  lettre  repofante  entre  les  Chartes  de  France  Coffre  de 
Flandre  , rapportée  aux  Preuvc*s  de  l’Hilloire  de  1»  maifon  de  Guines 
par  André  du  Chelhe. 

EGo  loanna  ComitilTa  Flandriz  k Hannonix  notum  fâcio  omnibus  prxfcntcs 
litteras  inrpiéturis,  quôd  ego  juravi  Domino  meo  illuftri  Régi  Franc,  quôd 
ego  tradam  ci  vel  eius  mandato  hac  die  jovis  proximaante  tellum  omnium 
Sarâorum  filiiim  Ducis  Lovanij  apud  Peronam  > Sic.  Aâum  Parif.  anno  Dommi 
MCC.  XIV.  die  vcncris  proxima  ante  fcllum  Apollolorum  Simonis  Se  ludx.  tirq. 

Extraits  de  la  vie  de  Phi^ppe  Augufte  Roi  de  France,  eferipte  par 
Rigord. 

INducijs  itaque  ex  utraque  parte  ürmatis , Rex  magnanimus  revertitur  Parifi  js  | 
ubi  inito  cura  uxore  Fcrrandi  k Flandrcniibus  colloquio , XVI.  Calcndas 
Novembris  contra  fpem  Se  voluniatera  fcrc  omnium , de  confucta  manfueiudi- 
ne  Tua  conceflit,  ucGodefrido  filio  Ducis  Brabantix  quinfuenni  in  obfu^ra 
fibi  dato,  omnibus  munitionibus  Flandrix  Se  Hcnoldix  corum  fumptibus  omni- 
no  dcdruâis  ipfuin  Ferrandum , Scc. 


Q_2  Lettre 


I.iT)t  fclbe  fait  bat  bit  otrciibt 
iDat  Henrlc  bii^  bcclorÿ  fpn  litbc/ 

<|}iiam  btnt  ratre  beenopÿ  in  fgn  oubc  bac’ 
gni 

übat  fgi  al  morfic  btcbjargrn/ 

IDaiit  ban  DIaiibtrm  Ctabe  Ornant 
Cn  ÿ tConhtcT  Stotbtr  ban  Onjtlanti 
Cube  bit  C/arbe  ban  S?otncn  bre  $>ttbt/ 
Cube  bit  Crabe  ban  pallant  niebe 
SScfattn  Gruflcl  bic  Ibtabt  / 
übat  toaÿ  al  gtbam  om  but 
9i>ie  Qtttogc  nict  bilprn  tn  foiibe 
Tien  Couine  ban  D.iaiitluritlic  / bic  tDoiibe 
Slanbcrcn  beren/  alo  bp  bebe/  Sic. 

C;ab(  f rccant  met  Tincn  l}at 
SSrIag  Bcullelc  om  bclc  binorn/ 
triât  bp  brn  tin  loge  taiilbe  bkniiigm 
jbtille  te  fittni  enbe  bac  bP 
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Lettre  tirée  des  Rcgiflrcs  de  Brabant. 

FRedericus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  8c  Rex  SiciHx  uni- 
vcrfis  hanc  paginam  infpcfturisj  Notiim  ncri  vobis  volumus  » quèj  Hejç- 
RicoDuci  Lorharingiar  fideli  Piincipi  noftro  & Henrico  cjus  filio  , 
pro  ohfcquijs  nobis  & Impcrio  impenfi^  , confenfu  Prinetpum  noftrorum  , & in 
pr*rentia  eorum  corttuUmus  in  feodum  Trajeûum»  cum  Villis  & rebus  omuibus 
ad  TrajcéVum  aitinentibus  & cum  alijs  feodis  fuis,  ut  hoc  amodo  ab  Imperio  tc- 
neanc  pure  Se  finccré  j & ut  h*c  noftra  conccfTîo  ritè  fjéta,  inconvulfa  & irrefra- 
gabilitcr  confervetur,  hanc  chartam  eis  conferibi,  8c  figilli  noftri  appoGtione  fc- 
cimus  roborari.  Intcrfucrunt  huic  ftfto  fidèles  Principes  noftri , Tbeodoricus  Trf 
vircnfis  jfrebiepifeopus  ^ Conrardus  Mctcnfn  6?  Spircufis  Epifeopus  ^ Impérial^  yfultt 
Cancdlar  'ms , Leopoldus  Dux  yfujiriat  Otto  Dux  Mcrania , Bcriihardus  Dux  Carin- 
thi£y  Alhertui  Cornes  de  Everjîeyn.  Minilterialcs  nollri  yFevn.rus  de  Bolandia  Da^ 
f,  pifernojiefy  Walterus  Pinetm*  ^ Ilenricus  de  Dtm.  Aftum  anno  Incarnacionis 
^ MCC.  XIV.  Datum  apud  Worfclc  quarto  Non. Scprcmbiis. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Chartres. 

FRedericus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Augufius  & Rex  Sicilix.  Om- 
nibus hoc  feriptum  videntibus  • notum  fieri  volumus,  quod  dileôo  Principi 
noGro  H E N R I CO  Duci  Lotharingie^  bona  fidc  promillmus,  quod  Oppi- 
dum fuum  TrajcÛcnfe,  ouodei  in  feodum  dedimus  , à Comité  de  Los  redime- 
mus;  itaquod  libère  illud  ei  rcRituemus,  ufque  ad  oéravam  Pafehx  proximam  : 
Et  fuper  hoc  fidejufibres  ei  conRituimus  Principes  noRros  Conrardum  Metenfem{$ 
Spirenfem  Epifeopum  0?  Imperialis  AuU  Cancellarium  , Lupoldum  Ducem  Aujlria  , 
Ottonem  Ducem  MeranUy  Bernbardum  Ducem  Karinthia  6?  Comitem  Alhertum  de 
Everjieirt'f  Se  fuper  hoc  prsfentem  paginam  in  ccRimonium  dedimus  figilli  noRrt 
munimine  roboratam,  qui  etiam  ad  petitionem  noRram,  fua  figilla  appofucrunt. 
Datum  apud  Worfclc  anno  MCC.  XIV.  indidionc fccunda,  quartoNon»  Sep- 
***▼*  tembris. 

Autre  lettre  tirée  des  mefmes  Chartes. 

IN  nom  inc  Sanéts^  Tndividuæ  Trinicatis.  Notum  fit  univerfis  tam  praefentî- 
bus  quàm  fucuris  ChriRi  fidclibus  , quod  ad  contrahcndiim  matrimonium  in- 
ter Afathildam  filiam  D.  H e N r i c i Ducis  Lotharingix  Se  filium  D.  Wilicl- 
mi  Comitis  Hollanâsét  Florentium  primogenitum  , hæc  cil  forma  compofitinnis 
concorditer  ordinata.  Ipfe  Dux  ipiam  fiiiam  funm  dédit  cidem  Wil- 

lelmo  Comiti  Hollandix,  ad  opus  fiüj  fui  F.  prænot.iti,  qmm  idem  F.  ducct  in 
uxorcm  quo  die  primùm  ad  annos  nubiles  ipfe  Florentins  pcrvcncrit  } qui  in  feRo 
S.  loannis  BaptiRx  inRanti  proximo  , quidque  crit  annorum  : Dux  autem  filix 
' fux  bis  mille  8c  quingenias  marcas  Colonienfis  monctar  donuvit , & hac  pecunia 

comenti , cam  ipfa  quàm  Cornes  Hollundia:  , quàm  fiiius  ejus  prxtaxati  in  per- 
petuum  renumiaount  omni  Allodio  8c  h^redirati  8c  omni  piovcntui  8c  omnibus  , 
quxeumque  poflunc  ex  parte  patris  ipfuis  A/d/A/.V/zi  vcl  matris  (viventc  frairc  vcl 
cjus  hxrcdc)  provcnirc.  Ex  covero  die,  quo  prænmis  F.  duodecim  annos  im- 
|Reverit,  fingulis  annis  dcinceps  rccipiet  in  redditibus  foccri  fui  Ducis . ducentas 
marcas  Colonicnfis  moncix  apud  Graven^  Se  quidquiJ  |dc  ducentis  marcis  apud 
Graven  defucrit,  perfolvctur  de  redditibus  ipfius  Ducis  fub  Antverpia  vcl  circa 
Amverpiam,  ubi  redditus  habebit  Dux  liberos  & quictos  ; 8c  iple  Dux  ipfum 
Comitem  hos  redditus  qnictc  polîidcrc  faciet  annuarim  , doncc  pcrfolvantur  bis 
mille  Se  quingentx  marex  prxnotatx  ; quibus  perfolutis  , prxdiài  redditus  ipR 
Duci  libcri  crunt;  fi  veto  fillus  Ducis  H.  hanc  pccuniam  ut  didum  cR  pcrlblvcre 
nolucrit,  8c  huic  paébioni  contradixerit  vcl  infregerit,  liberum  erit  prxnominarx 
Mathild:  filix  Ducis  vcl  cjus  hærcdi,  jus  Allodij  8c  hxrcditatis  cujuslibet , qux 
ipfam  potcR  coniingerc.  rcpcicndî.  Ex  altéra  vero  parte  diélus*  Willclmus  Co- 
rnes Hollandix  dcdit  diébx  Mathildi  filix  Ducis  in  dbtem  annuatim  quingentas 
libras  Hollandicx  roonetx,  recipiendas  de  Allodio  fuo  Se  de  feodo  quas  ci  ccr- 
tis  in  locis  afiîgnavit } iu  his  fcilicec  in  Bredet  weerde  Se  in  curia  de  Haerhm  , 8c 

in  ^r/(f- 
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j^rledervittne:  has  vcro  auingentas  libras  ipfa  Mathildis  rccipict  annuadm  , à dté 
quo  primum  crit  defponwta,  vel  à viro  luo  Florenti»  tam  difto  cognita  j & quod 
banc  dotcm  ci  confcrvabunt  integram  & défendent,  jurabunt  omnes  hominesHol* 
landiæ  Sc  Zelandiæ  ad  hoc  requiliti  : il  vero  rzpcJl£lus  Flarenîiui  fine  hxredc  àc 
anteconmâum  macrimonit  f quod  Deus  avertac  ) prxmoituus  fuerit»  hlta  Ducis 
iam  fæpediéba,  cum  honore  in  patriatn  fuatn,  vidclicet  Brahanciam  «reducetur, & 
proximis  fuis  honoriâcè  prsremabitur,  & urrimque  fâ^a  promifTto  non  tenebit*  * 

Ad  hxc  omnes  homines  Hollandix  Sc  Zelandiæ  jurabunt*  <)Uod  terras  omnes, quat 
idem  Willelmus  Cornes  poflldet,  çonfervabunt  bona  hde*  lam  diâis  FIffren/hMio 
Willclmi  Comitis  Holiandix  & Mathildi  hlix  Ducis  & hxrcdibus  eorundem.  In> 
fuper  ipCe  Dux  & prxfatus  Cornes  Holiandix  jurabunt,  quod  fe  invicem  bona  hde 
juvabunt  in  perpetuutn , ad  defendendum  tenas  fuas,cuni  omni  pofTe  fuo,  contra 
omnes  homines  > & homines  fuos  in  hoc  jurare  facient.  Præterea  extra  terras  Tuas 
contra  omnes,  ubicumque  falvo  honore  fuo  poterunc,  invicem  le  juvabunt,  Vt 
autem  hzc  omnia  fîrma  tcncantur  & inconvulfa , prxfentero  paginam  ligillorum 
fuorum  & telUum  fubreriptorum  voluerunt  munimine  roborari.  At^um  apud  Ant* 
verpiam,  anno  Domini  MCC.  XIV.  Nonis  Novembris.  Teftes  aderunt  fubno-  12.14» 
tati  « jf,  Àntvtrpienjis  S.  it  l’onftrhe  jibbates , Godefridus  de  Breda , Tbeedtrieus 
/rater  etHs  Ricardas  de  Beuere  ^ loannes  de  Hoe/de»,  jirnoldas  /'FaUbnus  de  Ranfi^ 

Arnoldui  de  h'e/emaUt  ArMldus  Dapifer  ■,  IViîltîmus  Fulpes  6?  Ibeodoriats  fratres  , // 

Arnoldus  Amatannus,  Deifo  13  hannei  /rater  dus  de  Hetrode^  Sigerus  NotariuSy  Ar- 
noldus  de  ÜJ/endrecht , bf''itto  de  Burebviiet , Betta  de  Stavenef/a , IValterus  de  Cruni»'^ 
fe-,  Flerenitus  de  fVüurt t Jilllelmus  de  H'ourt y Otto  de  AlbUes \ milites 
pellanus  (3  tsbi  ^uampluies. 


Lettre  prife  dcfdits  Regiftres  de  Brabant. 

HEnricüs  Dci  gratia  Dux  Lotharingix,  Vniverfus  przfcns  feriptum  incuendbus 
falutem  in  Domino.  Ne  rei  geHc,  &c.6nem  confumat  oblivio,  folentea  qua; 
a^funt,liitcrarum  indiciis  ztemari  : Inde  eft  quod  notum  f^cimusprxlen- 
tibus  & fuiuris,  quod  ab  antiquo  inter  nos  & terram  nofham  ex  una  parte  , & £• 
pifeopum  Colonienfem  & EcclcHam  ex  altéra  parte  > confcderaia  eft  aileâo  & con- 
£rmaia  confoederatio,  ut  nulle  aliorum  hominum  amicitix  vel  difeordix  pofHnt 
hujus  dileâionis  indifToIubile  vinculum  diHipare.  Nos  igiiur  hanc  amicitiæ  confee* 
deracionem  innovare & coiToborare  volences,de  conûlto  hominum  nollrorum  Do- 
mino noftro  Eneclbcrto  fan£ix  Colonicnfis  Ecclcfiæclcftopromifimus,  juramemo 
£rmances,  quod  ipfl  ad  confervanda  jura  êc  libertatem  EccleHx  (us  , cui  ratioae 
bominij  fumus  obligati,  contra  omrKm  perfonam  £deliter  aflldemus}  ipfe  quoque 
nobis  vice  verfâ  pollicitus  cil  juramento , quod  nobis  in  jure  nollro  contra  omnenl 
hominem  Tuum  efücaciter  auxilium  impendet.  Ad  hujus  igitur  (acli  robur  ac  evi- 
deniiam , (tcimtis  conferibi  hanc  paginam , • & £gilli  noflH  aj^pOficione  cummuoiri. 
Telles  funt  Gerardus  Cornes  Gelriæ  y f-Falterus  Bertolt  (3  K^gidius  /rater  fuus  y Ar~ 
rtoldus  de  Dyfiy  Leon'tus  Caflellanus  Éruxellenfis  , Gawittus  de  Go/enkurty  Arnoldnsdt 
H^albeinty  Rubinus deTtllimiŒt  fi.  z\\\  e\\x%m^\\\xts.  Afta  funt  hïc  Colonix  , anno 
Dominicæ  Incarnationis  MCC.  XVII.  III.  Nonas  Iulii.  liif 

Extrait  des  mefmcs  Regiflres  de  Brabant. 

FRedericus  Dei  gracia  Romanorum  Rex  femper  Augullus  & Rex  Siciliz.  Omnes 
ad  quorum  notitiam  prxfens  pagina  pciv  cnerit,  faluicm^c  fuamgraciara.Notum 
facimus,quod  penfacis  meritisSc  infpe£lo  diligemi  fervicio  fidclisPrincipisnof- 
trîH  EN  R iciDucis  Lotharingix communi  conSlio  Principum  &C  voluntatç,  con* 
OefTimus  eidcm,tale  foedum  quale  à predecefTore  noftro  felicis  recordationis  Philip- 
pe Romanorum  Rcge  tenebat,  & per  ejus  patentes  litteras  babebat  conftrmatum. 
Sexaginta  vero  plaultra  vini  quz  a nobis  cenec  in  fœdum  pro  medierate  reetpiee 
apudBopardiam,  pro  alia  medietate  apud  Alfatiam  : Inhibegces  firmiftlmène  quis 
contra  hanc  noftrx  concefTionis  paginam  ^ufu  temerario  venireprzfumat.  Quod  ft 
quis  eundem  fuper  iam  diôis  vexaverit,  aut  quidquid  maleilis  igtulerit  ^ feiac  of- 
fenfam  Regis  Majeftaris  fc  incurfurum.  Teftes  fum Moguntinus y7reviren/s (3  Colo^ 
mien/s  Areoiepi/copi  (3  CaneeUarii  ImperiiyPalatsmtsDuuBavariéey  Ijsnt^aviusTbts- 
ringiéey  Cornes HoIlandU , Marefcatïus  Imperii  H^ilbtlmui  Vapi/er,  Pbtlippns  de  Bol^  / 
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luxJia  8c  alij  complures.  Ditum  apud  Frankefort  in  folenni  curia  III.  Kal.  Maii 
anno  M C C.  XIX. 

E-xtraicl  des  Rcgiflres  des  Chartes  de  Brabant. 

FUedericus  Dei  gratiâ  Romanorum  Roc  femper  Auguftus  & Rex  Sicili*  omni=. 
bus  ad  quorum  notitiam  hrc  pervenerint,  lalurcm  8c  fuam  gratiam.  Notum 
facimus  univerfia , quod  in  villa  quæ  f' nlne  nuncUpatur  cum  appenditijs  ,nul- 
li  hoininum  jus  rccognofcimus  , nifi  fideli  Principi  nollro  Henrico  Duci 
I,otharingiae:Sî  quis  verb  fuper  prxdiûis  ipfum  inquictare  prælumpfcrit, 
feiat  le  Majcftati  Regix  contrarie.  Et  ut  h*c  nollra  recognitio  eidem  profit  in 
dollerum  , prxfcns  lcriptum  figilli  noftri  mmiiminc  (ècimus  roborari.  Datum  in 
IJ  19  folenni  curia apud  Frankenfiirdc  tertio  Kal.  Maij  MCC.  XIX 

Lettre  tirée  des  Archives  de  l’Abbaye  de  S.  Michiel  en  Anvers. 

H Enri eus  Dei  gratiâ  Dax  Lotharingix,  univerfis,  fidelibui  præfens  ferip* 
tum  inipefturis,  falutem  in  Domino.  Quoniam  ea  quæ  feripto  commendan- 
tur  de  facili  ad  memoriam  rcvocantur,  notum  facimus  tam  praefentibus  quàm 
futuris , quod  nobilis  Ijilgardis  cotifanguima  mftra  Domina  Je  Sebotes  nobis  prxfen- 
tibus  8c  approbantibus  , rccognovit  quod  aflignafTet  in  bonis  fuis  apud  Perke  in  E- 
lemofinam , duodecim  libras  Flandrenfis  monctx  annuatim  perfolvendas  8c  in  per- 
petuum  poflïdendas  Ecclefix  S.  Michaëlis  in  Amwerpia  ■ te  hoc  pro  falute  animas 
nobilis  viri  G.  Demini  Je  Sebotes  quondam  mariti  ejufdem  , 8c  animabus  aliorum  , 
licut  in  feripto  ipfius  L.  nobilis  mulieris  pleniùs  continctur.  Aâum  anno  Domini' 
U19.  cæ  Incamationis  MCC.  XIX.  ' 

Lettre  prinfe  d'un  Rcgiflre  des  Chartes  de  Brabant. 

FRcdericus  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  8c  Rex  Sicilix,  unf- 
verfis  ad  quos  prifens  littera  pervencrit,  notum  facimus,  quod  nobia  exiften- 
tibus  apud  Francofurt,  in  prxfcntia  noftra  talis  fuit  lata  fententia  pro  dileâo 
noftro  Principe  H.  Duce  BRASANTtAE8cà  Principibus  approbata  , quod 
de  univerfis  bonis  qui  de  Ducatu  fuo  moventur  , omnium  hiredum  mortuis  pa.* 
rentibus  de  JureTutor  habeatur.  Et  quia  fentemix  rationabiliter  latx , debeanius 
Regium  prxftare  firmarnentum,  ipfam  Regali  confirmamus  authoritatej  inhibendo 
8t  mb  obtentu  gratix  noftra  prxcipiendo,  ne  aliquis  hominom  confirmationi  nof- 
tra contrarie  prifumat  : fi  quis  contra  attentaverit , feiat  fe  poenam  gratix  noftr* 
graviter  incurfurum.  Datum  apud  Francofurt  fexto  Kalend.  lanuarij  , indiâione 
U19. feptima,  anno  MCC.  XIX. 

' Lettre  tree  de  l’Archlve  de  l’Abbaye  d'Everbode. 

H E N R I c U s Dei  gratiâ  Dux  Lotharingix , omnibus  hanc  paginam  infpeéhl- 
ris  falutem  Se  notitiam  veritatis.  Cùm  infra  Dominium  noftrum  deUelmont, 
quod  nuper  ad  nos  devenit , Ecclefia  Everbodienfis  curiam  de  Sterefile  voca- 
tam , a termino  Hogerc  ten  rade  , ufque  ad  terminum  diâum  Hoenreboem  , i 
Hoenreboem  ufque  ad  Scuereken , te  de  Scuereken  ufque  Hogere  tenrade  , fïeut 
rivus  dividit  ibidem , ab  Ueriberto  Domino  de  Hefe  canonicc  aquififtct , fîcut  in  lit- 
teris  ipfius  Heriberti  fuper  hoc  conféâis , pleniifs  vidimus  contineri  ; nos  ipfius 
curix  te  omnium  bonorum  infra  diâos  terminos , Advocatione  nobis  8c  noftris  hx- 
redibus  retenta , nihilque  ufuagij , communitatis , vel  juris , infra  eofdem  terminos 
aliquem  vel'aliquos  habere  perpendentes , ipfam  curiam  fub  noftra  protcâione  , 
cum  bonis  prxfcriptis  fufeeptam  , fxpediâx  Ecclefix  prafentibus  in  perpetuum 
ixzo.  Allodialitcr  confirmamus.  Datum  anno  Domini  M C C.  XX.  MenfcMajo. 
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Lettre  Extraire  des  Archives  de  l’Eglife  de  S.  Gudule  à 
Bruxelles» 

HEnricvs  Dei  mtii  Du*  Lotharingix  ,tam  fiiturisquàm  prifentibus  prX- 
fentes  litteras  infpeauris , in  Domino  falutem.  Noveritis  quod  cùm  Venerabilis 
Pater  Wilhelmus  Dei  gratiâ  Rcmenfis  Archiepifeopus , per  Remenfem  provin- 
cim  officium  vifltationis  exercens  ,ad  EcclefiamS.GudulæinBruirdla  pervcnilTet, 
ibi  de  prudentum  conClio.prxfentibus  Canonicisejufdem  EccleCæ , nec  non  de  vo- 
luntate  noftrà.qui  in  eadem  Ecdelîa  jus  patronatus  habemus.ordinavit  Ht  ilatuit 
quod  Canonici  qui  decenter  in  eadem  Ecdelîa  inftituentur , fi  abfentes  fint  & foranei  | 
niedietatcm  tantummodo  fiiarum  in  abfentia  pcrcipientprxbendarum , Sec.  Nosau- 
tem  banc  conlhtutionem  ratam  habentes,  te  firmam.  Sec.  A£tum  anno  Dominiez 
Incarnationis  M C C.  X X.  Menl'e  üâobri.  lilO» 

SteU  i’vnfeau  imprimt  m certmnt  ptjle  bknehe  avsc  niHrefal. 
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REUVES  du  livre  IV. 


^8  P 

Extrait  de  Tinventaire  des  Chartes  de  Brabant,  repofant  au  Chaflcaude 
Vilvorde  en  l’armoire  intitulée  Vueren. 

]7em  certaine  lettre  commençante  ; WilhelmusHoUandix  Cornes  & Maria  vxorejus,' 
par  laquelle  il  faicl  à feauoir^  quilat  receu  enfief  de  Henry  Duc  de  Lothier  » la 
moiêlie  de  Scakerllo,  pïui  à plain  appert  par  la  lettre  * ejiant  en  date  de  tan 
de  mjîre  feigneur  MGC.  XX.au  mois  de  Feburiery^  at  la  dette lettrevngrand  trouan 
millieu  yfnangé  des  fouris y au  dos  eji  efeript.  Quod  mcdiccas  proveniuum  de  Sca^ 
kerdo  debemur  Duci. 

Lettre  prinfe  des  Regiftres  des  Chartes  de  Brabant 

HEnrioJs  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Auguftus,  omnibus  hoc  ferip- 
lum  videmibus  in  perpetuum.  Noverint  tam  pra.Tcnrcs  quam  futuri,  quod 
penfatis  meritis  & obfequio  quod  Nobilis  vir  H e n R i c v illlujiris  Dux  Lotha- 
ringie éf  Brahantie Impcrio  impendit , tibi  de  confliio  & voluntate  Princi- 
pumconccfllmusjomnja  quxfelicis  memorix  Philippus  Romanorum Rex,  in  folcm- 
ni  curia  apud  Confluentiam  in  rcétum  feodum  conccllic  cidem  ^ & pnRmodum  ca* 
riflîmus  parer  nofter  Frcdcricus  1 1.  divus  Romanorum  Impcrator,  in  folcnni  curia 
apud  Francforde  de  confliio  Sc  voluntate  Principum  fibi  rccognovit  & conceflît.  Si 
quis  vero  contra  hanc  noftnc  conceflionis  paginam  aliquid  attentaverit,  vcl  iplumi 
fuper  prxfatis  bonis  moleflarcprxTumpierit,  RegixMaieflatisoflendiculum  non  eva> 
dct.  Sifridus  MoguniinUst  Engelbcrtus  Colonien/ts  y Tbeodoricus  freviren/ts  jir- 

ebiepifeopi*  Conrardus  Meîenjis  Spirenfts  Epi/copus  t Imperialis  aule  Cancellarius  » 
Hugo  Leodienfis  Epifeopus y Ahbas  Indenfis  y Cornes  PalatinuSyGerardusGelrenfiSyTbe- 
cdoricus  de  •Clevey  Florentins  de  Hollandia^  Lutfel  de  Ihfiade  Comités  y Tbiericus  d^ 
Heinsberge  > Maior  Adnocatus  in  Colonia  » Dapifer  F f'arnerus  de  Bollandia  , & alij  quam- 
plures  tam  Nobilcs  quàm  Minifleriales*  Aétum  apud  Aquifgranum',  ih  folcnni  nof* 
liii  trx  coronationis  curia.  Ânno  Dominiex  Incarnationis  MCC.  XXII.  Mcnfc 
Majo< 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant 

NOverint  univerfi,  Quodcîim  Aquifgrani  Henricus  Rex  Romanorum  fcdcrcc 
pro  tribunal!,  in  folcnni  curia,  fub  frequentia  Principum;  Piæccpit  llluftri 
Dvci  LoTHARiNCi  AE  etBrabant  iae,£c  in  fldelicate  Impcrio 
prxflita  injunxit cidem, quod  jura  Imperij  firmiccr  obfcrvarcc,  &;  in  terra  fua  ùce- 
ret  obfervari;  hoc  fècic  tam  perfententiam  Principum, quàm  per  obtemumgratia: 
Imperij.  inventum  igicur  5c  iententiatuiti  cfl  ibi  ,quod  in  jure  fêudali,  omnis  Mi* 
niflerialisFeudatarius  æquè  judicare  poflit  ,fupcr  feudis  Nobiliura  & Miniflerialium  ^ 
exceptis  camen  fèudis  Principum.  Ad  haie  fententiarum  efl  ibi, quod  quilibcc  No* 
bilis  flve  Miniflerialis  feudatarius , à Domino  fuo  jure  feudali  prima,  citationc  ad 
quindenam  poteft  citari.  Iterum  fi  aliquis  fiVe  Nobilis  flve  Miniftcrialis  Allodium 
Ducis  de  Duce  tenct  in  feudum, ipfc  Dux  cum  citarc  poteft fuper  illo  Allodio,  fu- 
per  alium  locum  ubi  habet  Allodium, ubicumque  volucrit  ; fi  autem  illud  feudum 
fit  ab  alio  Principe  obtentum  , tune  Dux  fuum  fcudatàrium  citarc  poteft  fuper 
quameumque  partem  illius  feudi  quod  ab  alio  Princip^defeendit  : cxicrum  quem* 
cumque  Dux  de  jure  ficut  tenetur  citaverit,  ille  fi  citatus  non  corapareret  ad  pri* 
mam  citationem , emendam  folvere  tenetur  quz  Botta  vocatur.  Infupcr  fi  Dux  fenten* 
tiam  abaliquo  requifierit,  ille  requifitus  tenebitur  dicerefententtam  infra terminum 
quo  Dux  fedet  pro  Tribunali  illâ  die  , nifi  ipfe  Dux  de  m*aciii  fibi  rcmittat.  Ad 
hoc  de  jure  feudali  nullus  poteft  c(Te  Advocatus , nifi  üc  ipltus  Ducis  feudata* 
rius,  Advocatum  appellamus  patronum  caufx.  Additum  quoque  ibi  eft  per  fen* 
tentiam,  quod  fcrvi  poft  ftipitem  & parrtitclam  ex  parte  matris  provenientem, 
funt  retinendi.  Infupcr  quicumque  exaâus  fuerit  pro  patrono  caufx,  illeexaûus 
tenetur  proponere  verbum  illius  qui  ipfum  exegit , 5c  ncgarc  non  poteft  dum* 
modo  fciat  toqui  ufualitcr.  Ad  hxc  ibidem  per  fententiam  fuit  Duci  adjudicau 
tutelaparnilorum  ufque  ad  duodecimum  Rnnum  , de  feudis  quz  ab  ipfo  tenentur. 
Prolationi  iftarum  fententiarum  intcrfudhmt  hi  Principes  & teftes , Sifridus  Mo^ 
guntinust  Engelkertus  Colonienfis  » Tbeodoricus  Trevirenjis  Arebiepifeopi , Con^ 
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rayons  Metenfisà'Spirenfts  EpifccpHsImpet-ialis  JiiJæ  Cancel'ariuSt  Herbipolenfts  i Au*- 
gtifîcn/ss  Epifcc/pi^Cornes  de  Dieîz^  Cornes  Palafluus  RJjenJyCvmes  Luduicus  de  IVirSenber^ti 
Advlpbtis  Cornes  de  Markii^  fyedericiis  Cornes  de  Aliéna^  Tbeodoricus  de  Heuesberg^ 

Cernes  Lu:fel  de  Ihjiisde  * Cornes  de  CaJIe'e , Ikmicus  Dapifer  de  JValpurgy  Pincerna , 
de  Lypi  rf^ernerus  de  Bolla»d:a,  Gey/ird:is  de  Senfeca  & alij  complurcs.  A^lum  A- 
quifgrani  in  folcnni  curia  in  nollra  coronatione  anno  Domimeæ  Incarnacionis 
MCC.  XX 11.  Mcnfc  Majo.  im* 

Lettre^  tirées  des  mefmcs  Regiftres. 

IN  nomîne  Stnécæ  & Individu®  Trinitatis.  Engclbcrtus  Dci  gratiâ  fanét*  Colo- 
nienfis  l'.ccldîr  Archiepifeopus,  omnibus  prxlcns  fcrjptum  infpcûuris  inpcrpe* 
tuum»  ne  rcigcllæ  Hncm  decuifu  tcmporis  confumat  oblivio,  litterarum  indi- 
• cijs iblct  ® tcmari.  Noverint  propierca  univerfi , quod  HTenricüs  Dux  Bra- 
da n t i æ propter  dilcftioncm  quam  erga  nos  & Ecclcfiam  Colonienfcm  habcti 
Ecclcfi®  Colonicnfi  præJicc-v  Allodium  fuum  Ltimirsbe?n  de  confenfu  Hxrcdum 
Aiorum  cum  omnibus  fuis  peicinentijs  contulit:  Item  AlloiiiumjuumdeOr/irr^rcufn 
Bh(co  & alijs  pertinences  omnibus,  excepta  curia  iua  & atrio  Ecclefiæ,  inquibus 
fi  munitioncm  conllruxerit,  Allodium  Ecclcfix  Colonicnfis  cxillet.  lufiiperAIlo- 
dium  de  TiWorg  cum  fuis  artinentijs,  pr*icr  muniiionem  quæ  ab  Epifeopo  Tra- 
jeetenfi  tenetur.  Item  Allodium  de  Dnymael  c\im  Cartro  & aliis  fuis  appendiiijs. 

Item  Ifannois  cum  Caftro  6c  alijs  actinentijs  Ecclcfi*  Colonicnü  coiuradidic:  hæc 
auccm  AUodialia  prxnomtnata,  de  manu  no.llra  cum  alijs  bonis  fuis  in  feudum  rc- 
cepit,  jure  Brabaïuino*,  pro  hac  autem  donationc,  nos  6c  noftri  fuccelTores  ncc 
non  & Kccleiia  Colonicnfis,  ipfum  Dueem  6c  fuos  fucceflbresjuTabimus,  in  jure 
fuo  pi'op:  ijs  expenlîs  nolh'is  ubique:  Idem  quoque  Dux  nos  6c  EccleHam  Colo- 
nienfem,  contra  qucmiibec  qui  Archiepifeopatum  violenter  intravcric , vel  in  eo 
' violcmiim  excrcuerit,  fuis  juvabit  expenfis.  Ad  huius  ergo  (ââi  robur.  6fc.  Afta 
func  hic  anno  Domini  MCC.  XXll. 

IN  nominePatris  & Filij  6:  Spiritus  fanett»  Amen.  Sciant  tam  ruturiquàm  prx- 
fentes , qood  Hknricus  Dux  Lotharingiæ  6c  Godefridus  de  Scoten 
in  hune  moJum  convcncrunt.  Callaim  6c  Villa  de  Breda  Allndia  Ducis  funt,6c 
Godefyidus  p iter  difti  Codcfyidi  ab  ipfe  Duce  ca  in  feodum  tenebat,  6c  idem  Gode^ 
frulns  filins  ca  ab  ipfo  Duce  cum  omni  Allodio  quod  pater  fuus  infra  locum  qui 
dicitur  habebat  in  tcoJum  tenet , c.unquam  ligius  homo  , &c.  Telles  lonn» 
ttes  Prjepofitus  AnK'erpienJts»  P.g-dins  Berthout^  Rafo  de  Gavera  ^ Galterus  de  liier- 
beek*  Geilteyus  de  CampenhoU  (J  GiJlebeySus  Jyater  /ùhs,  îf^alteyus  de  Pude  , ArnoU 
dns  de  Il'alhain  , Bajllniis  de  Bcvlaer  , &c.  Aélum  apud  Liram  anno  MCC.  mî 
XXIII.  V..,  ^ 

IN  nomine  Patris  5c  Filij  6c  Spiritus  lancli  , Amen.  Ego  Henr  i eus  Dci 
gr.iti  i Dux  Lothaiingix  tam  prxfcntibus  quàm  fucuris  nocum  ficri.volo , quod 
ad  petitionem  Henrici  Abbatis  S.  B.ivonis  Gandenfis  viri  Vcncrabilis  & Con- 
venrus  ejufdcm  loci,  curtim  de  Sombeka  fitam  infra  parochiam  Boebout  ( quæ  eft 
Villa  S.  Bavonis)  à jure  Horpicij  quod  in  ca  videbar  habere  6c  ab  omni  exaélio- 
ne,  pro  falute  anime  mcæ  6c  omnium  parentum  meorum  , liberam  A:  quitam  in 
pcrpctuura  clamavi}  prxdiclx  verb  curtis  non  eft  alius  prxtcr  me  Advocatus  , 
quam  ab  omni  inquiecudine  debeo  defendere  & in  pacc  firma&  (labili  confervare: 
lus  ctiam  Advocati  curtis  Ecclcfiæ  S Bavonis  quæ  eft  juxta  atrium  Bochout  dc- 
terminare  6c  feripto  decrevi  confirmare,  ficut  à virjs  fapieniibus  potui  imelligcre 
diligent!  inquiiitionc}  ne  Advocatus  ejufdcm  curtis, aliquando  conccHam  fibi  abu- 
ti  valeat  potefiatem.  Igitur  ad  tria  placita  gencralia,  cum  fcx  tantum  equitaturts 
débet  Advocatus  in  dtéta  cuite  hofpitium  habere,  & nihil  prxterea  à prædiéla cur- 
ie exigere  ; qui  hoc  tcnct  à me  in  feodo.  Ego  vero  bcnc  fâtcor  quod  in  ea  nihil 
juris  habeam*  cùm  homini  meo  jus  meum  in  feodum  comulcrim.  In  hujus  igitur 
^ rci  memoriam,  præfentcm  paginam  fcci  conferibi  6c  figilli  mci  appenfione  robo- 
rari.  Adum  anno  Domini  MCC.  XX 1 1 1.  Mcnfc  lulio. 
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EGo  lacobüi  ie  Cîaroimntt  ^ omnibus  ad  quos  prifcns  fcriptum  pcrvencrit  falu- 
tcm  in  Domino.  Sciant  univcrfi , quod  ego  Advocaciam  de  f'^ivenis  Sc  Pif- 
cariam  de  Ilcrjîaly  libère refignavi  in  manus  Domini  Henrici  Ducis  Lo- 
tharingix,  & femper  tam  Advocatiam,  quàm  Pifearum  ei  tencor  Scicnebor  \Va- 
randifare  Et  ut  hoc  prxfato  Domino  H ekrico  Duci  Ht  firmum,  prxlcns  ferip- 
tum  mco  ilgillo  figillaium  ei  dedi  in  teftimonium.  Datum  Gcldonix  anno  Domini 
Ï123-MCC.  XXIII. 

^213.  T)Erlitteras  datas  anno  Domini  MCC.  XXTII.  lacobus  de  Claromonte  hicxxxù 
I quod  cft  homo  ligius  Ducis»  contra  omnes,  prxier contra  Dominum  àcRo- 
chefort.  ùodefridas  D.  de  ScDtten^  M^alterus  de  Bierbais  ^ IValtcrui  de 

Campenheut ^ Gofuinus  de  Gofencourt , yirnoîdus  de  ïi'alhdm  » Balduimts  frater  fuus  « 
jirnoldus  de  Limmule,  Bofm  de  Ottoneis  * lacobus  de  H'aibàm^  Ilenrïcus  de  Bauîers- 
hentt  Ubertus  de  Cajlrot  Grimardus  de  Geldonia  9 Ga'ardus  de  lîupaia  , Henricus  de 
Hupain. 

• Erardus  Dominas  de  Grimherg  omnibus , Sec.  Quod  talitcr  inter  nos  & Do- 

minum  nortrum  Ducem  Lotharingix  convenir,  quod  pofuit  le  fuper  Do« 
minum  yfrnoîdumde  Audenaerde  ^ H'illeimum  de  Grimberg  fratrem  noftrûm,* 
Amoldum  de  Weftmnle  ^ & Gofuinum  de  Gocencourty  de  tenura  quam  tenuit  A vus 
noder  C.  Dominus  de  Grimbergis , eo  tempore  quo  partiebatur  cum  Domino 
Waltero  Berthout  ; ita  quod  (I  nos  aliquid  imercepimus  à die  Sc  tempore  prædic- 
to,  nos  ei  amendam  (aciemusi  juxta  conlîlium  prædif^orum  quatuor»  fie  ü ipfe 
Dux  aliquid  intérim  de  nollro  intcrcepcrit , fecundùm  confiliuro  fie  diébum  prx- 
diftonim  cmendabit , firc.  Additum  quoque  eft , quod  Dominus  Dux  permittec 
Amoldtm  nepotem  noftrûm  cà  Compofitione  gaudcrc,  quam  pater  ipftus  Arnoldi» 
qui  fuit  patruus  nofter,  fccit  cum  ipfo.  Datum  Bruxcllx  anno  Domini  MCC. 
X X 1 1 1.  Menfe  Majo  feria  fexta  ante  Oculi  mci. 

Lettre  tirée  des  Rcgiflres  de  l’Abbaye  de  Cameren. 


HEnricus  Dei  gratiâ  Dux Lotharingii  Si  Marchio,  &c.  Pro  remedio  ic 
falute  nnimx  mex  Sc  uxoris  raex  Afafbildis  Ducilîx  & prxdeccITorum  mco 
rum,  contuli  très  libras  Lovanicnlis  inonetx  Convemui  de  Camera  B.  Ma- 
rix  in  clecmofmam,  de  redditibus  noftris  in  Antverpia  » à Scultcto  fi:  Scabinis 
ejurdem  Oppidi  fingulis  annis  pcrfnlvendas.-  ita  quod  diftx  domus  Conventus  in 
Adventu  Domini  fie  in  Quadragclltna  annuatim  halecia  habeant  ad  rcfeâionem  s 
qu.x  quidem  très  librx,  de  redditibus  noftris  Sc  bonis  ubique  in  Antverpia  rcci- 
pientur,  Sc  ad  prxfatum  opus  prxfatis  perpetuo  in  fcfto  Sanfti  Andrex  tenebun- 
tur.  Teftes  huius  elccmoürx  donationis  Maria  ^aondam  Imperatrix  filia  & Gode^ 
fridus  frater  eius  fiiius  Dans  fie  quamplurimi  aÜj.  Datum  apud  Furam  anno  ab  In- 
12x4.  carnationc  Dominica  MCC.  XXIV.  Mcnfc  Martio. 


Extraits  des  Chartes  de  Brabant. 


HEnr  icus  Dci  gratiâ  Dux  Lotharingix  omnibus  hoc  feriptum  videntibus 
falutem.  Noverinc  univerfi»  quod  nos  Domino t/r  Ug»e  fie  fratri 
ejus  Fafirado  viginti  marcas  Colonicnfcs  concellimus  in  tcodum  , deeem  rc* 
cipiendas  in  Villicatione  Nivellenll»  deeem  vero  in  Villicationc  Geldonienlî  » ita 
quod  ex  di^is  vigioti  marcis  quiÜbet  ipforum  deeem  marcas  rccipiat  : hxc  autem 
folutio  facienda  cft  in  fcfto  Omnium  Sanc'borum  annuatim;  ita  tamen  quod  quan- 
dncumque  folvcraus  utroque  prxdictorum  fimul  centum  marcas  Colonicnfcs  » quiii 
1124.  erimus  à prædiâa  annuali  foluiione.  A^cum  Lovanij  anno  Domini  MCC.  XXIV. 
in  craftino  Stephani. 


Wlllelmus  Dei  gratiâ  Cornes  A'i'crni^e  Aleydis  quondam  Comlsijfa  de  Los  » om- 
nibus hoc  feriptum  videntibus  falutem.  î^otum  vobis  facimus,  quod  Domi- 
nus Dux  Lotnarinqiæ  duo  millia  librarum,  vcl  tria  milliall  homines  fui  tef- 
tantur  monctx  Lovanicnlis , pro  noftra  hcreditate  de  Brabantia  nobis  promilîc»  fie 
pro  illis  annuatim  ducentas  libras  monctx  Lovanicnlis  nobis  alîîgnabit  in  redditi- 
bus tantundem  valcntibus  vcl  in  bonis  in  fcfto  B.  RcmigiJ , nobis  vcl  certo  nuntio 
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ttoftro  pcrfoîvcndas  & aflignaadas,  quour^uc  prxnominata  , vidclicct  duo  millia 
libramm»  vcl  tria  millia  » ut  prxJictum  cil , nobis  fucrint  pcrfoluta  ; Et  illz  du- 
ccntx  libræ  in  forte  non  computabuntur*  quibus  pcifolutis»  à folutionc  duccnra- 
rum  librarum  prædicius  Dux  quitus  crit  &:abfalutus}  ôc  per  hoc  ego  Cornes //7/* 

Ithttus  & ego  Alejdis  quondani  ComitifTa  de  Los  rcnuntiavinius  » omni  juri  quod 
in  Allodijs  Se  bonis  Ducis  haberc  dcbeicmus.  Telles  lotvines  Prapûfitui  d:  Ant- 
w.rpia , VValtnui  it  BUrhacc  ^ VFAtirui  de  Camprahont  , Ludutcui  de  L^vedale  > 
Leoniut  CafîeUanus  Bruxclknfii  , Armldus  de  l'^efemale  . Qufuimti  de  Gccencottri  » 
Arnoîdus  de  Ff''Aelbeim  , Hem  Uns  de  Bjutersheim  , l 'Halterui  ClatinCy  Deyfo  df 
loanncs  de  Hcîrode Vrido  Præpofitus  frater  CemitU^  M '.gifler  H lUelmuSt  Bo  tr  im» 
mis  y Gavanuty  HideruSt  & ali)  quamplures.  Aclum  anno  Domini  MCC.  XXIV. 
in  crallino  PuriHcacionU  Bcatx  Marix. 

EGo  loannes  Dci  gratiâ  Metenfis  Epifeopus  notum  fàcio  omnibus  ^ quod  ego 
fie  contcdcraïus  fum  Duci  Rrabantix  & filio  cjus , quod  ego  tcncor  eis  im- 

J>cnderc  auxilium  contra  Comitem  de  Linenges  & filium  ejus  quondam  Comi- 
c Dasbore  Sc  conix^  omnes  illos  qui  tenent  Allodia  qui  Coraitifiade  D.isbo- 
rc  nuper  dcfun£la  tempore  obitus  fui  inter  Renum  Ôc  Mofcllam  poflidebat  : Dux 
vero  & filius  cjus  mihi  afiîllcrc  promiferunt  & tenentur  , contra  onmes  illos  qui 
fibi  ufurpant  fcoda>  qui  difta  Comitifiâ  cenebat  à me  inter  Renum  & Mofcllam 
tempore  obitus  fui.  QLiibus  bona  fidc  complctis  flabimus  diClo  Archiepifeopi 
Trevirenfis  &:  Thcoderici  militis  de  Hufalife,  qui  fi  intcrcfic  non  potuerint,  ego 
& Dux  alios  duos  fubfiituemus,  qui  hxc  terminabunt.  Incujusfadli  ihbilitatctn 
figillum  D.  Archiepifeopi  6c  nollrûm  prifcnti  feripto  apponi  fccimus , anno  Do- 
mini MCC.  XXV.  Mcnfc  Majo. 

EGo  Ludnicus  vir  nobilis  Dominus  de  Diepeidjeke.  Notum  fâcimus  omnibus , 

&c.  quod  nos  D.  H e \ r i c o Duci  Lotharingix  ôc  Brabantiæ  totum  Allo- 
dium  de  Diepenbeke  quod  nollrûm  fuit  liberum  Allotlium  .»  acceptis  ab  ipfo 
proindc  centum  marcis.  in  manus  fu.os  libère  reportavimus  5c  ab  co  in  fcuJum  rc- 
cepimus}  & ut  hoc  in  pollcrum  fit  firmum  ipfi  Se  fuis  fuccefToribus , ac  nobis  & 
nollris  pollcris  , prxfcns  feriptum  figillo  nollro  figillatum  conferibi  fccimus  in 
tcllimonium.  Adum  anno  gr.*tix  MCC.  XXVI.  Iii5. 

COmpofitio  inter  Ferdinandum  l'iandrix  Se  Hannonii  Comitem  & H.  Dueem 
Loiharingii  Se  H.  filium  cjus  , mediantibus  Hugonc  llpifcopo  Leodienfi  y 
Godetrido  Epifeopo  C.'imcraccnfi  Se  Waltero  Blcfcnfi  Comité.  Arbitripro 
afiignationc  funt  Armldus  de  Aldcnarda  ifl  Letnlus  Caflcilanut  de  BruxcUa  , qui  fi 
difeordes  clTcnt . Gernrdus  de  Jeicea  eis  ad jungetur.  Conventum  autem  cil  , quod 
Dux  folvct  quindccjm  millia  lib  , quas  Cornes  ex  nominc  cjus  folvit  Hpifcopo* 
J.eodicnfi.  Item  lingul  $ annis  eftingentas  libras  alhorum  de  terra  quam  Cornes 
Domino  Leodienfi  Kpifcopo  pro  ipfo  invadiavit:  & pro  aflccuracione  dicci  pccu- 
ni:v  Dux  d.ibit  in  manus  Comitis  Callrum  Ceneppe  y quoufque  Comiti  prxdidli 
fummi  perfoU’cntur.  Fafta  autem  folutionc  , Cornes  Callrum  Ceneppe  rcftituct 
Duci*  quod  Cornes  promilit,  & cum  ipfo  }ur:ivenmt  Armldus  de  Aulenaràe  , £ç/- 
dius  de  Bnrbinfon  , Fralterus  de  l'enacfeUa  , Afiebael  Coneflahuiarius  , Eufîaehius 
Camerarius  6?  Rafo  de  Gavere^  quos  Cornes  plcgios  ad  hoc  conilituit , & Bruflel- 
lam  intrabunt  non  exituri  doncc  Cornes  fatisfeccrit.  Adlum  Hoio  anno  Domini 
MCC.  XX  VII.  fcriafcxiaante  Michaclis.  111/. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  l'Abbaye  de  Dunes. 

EGo  H en  Ricus  Dci  gratià  Dux  I.otbarin^ix  notum  ficri  volo  tam  prifcn- 
tibus  quàm  futuris  prxfcntes  liitcras  infpccturis,  quod  cum  inter  D.  kgidium 
de Breda  ex  una  parte*  Se  Ecelcfiam  de  Diinis  ex  altéra  , altercatio  ôc  que- 
rcla  vcrtcrctur,  fuper  co  quod  Keelefia  Dunenfis  terram  de  Rieluud  quod 
diecbatur,  à prædcccflbribus  fuis  ciJcm  Eeelefix  in  elrcmofin-tm  collatam,  & ab 
eadem  Ecclefia  perpetuo  poilidendam,  fine  ipfius  F.gidiJ  licentia  & feientia  per- 
fonis  fxcularibus  vcndidifict  : tandem  pro  bono  pacis  in  viros  Venerab.  Arnulphum 
Boni  Spci  Se  Franconem  de  Grimbcrg’s  Abbates  » in  Andream  Dccanum  Criftia- 
nicatis  in  Antwerpia  * in  Gcrardiim  Converfum  S.  Mariæ  de  Dunis  Ôc  in  Gerar- 
dutn  de  Hoenbrocc  militem,  ab  ucraque  parte  fidc  interpoficâ  ôc  fub  pcena  cen- 
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tum  librarum  Fland.  à rcfilicnteab  arbicrio*  parti  advcrfæ  foivcndarum » fuitcom- 
promifflim.  Porrô  arbitri  prrfati  fufccpto  arbitrio  Sc  infpc£to  Ecclcfia;  DuncnHs 
privilcgio,  auditis  hinc  indc  propofitis  & habito  fupcr  omnibus  prudcntum  viro- 
nimconfilio,  Eccldîam  de  Dunis  ab  impciitione  difti  Egidij  & caiumnia  occa- 
fionc  tcrrx  pracJiit.x  habita»  cum  dominio»  officio»  tucionc  icomni  jurequodin 
eadcm  terra  habcre  potuic  , arbitrando  judicaverunt  pe^ctuo  libcrani  & immu- 
nem;  cidcm  Egidio  & fuis  cohxrcdibus  fupcr  praemidis  omnibus  pcrpctuum  lilcn- 
tium  imponcntcs.  Vc  crgo  arbitrium  prolacum  inconvulfum  & iDxfum  ab  utra- 
que  parte  femper  obfcrvctur , ad  petitionem  utriufque  partis  litreras  iftas  figilJi 
’ mci  appenfionc  confirmavi.  Aétum  anno  Domini  MCC.  XXIX. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  lîmbant. 

N Os  fknrkus  Dei  gratiâ  Sanélæ  Eeelefiæ  Colonienfis  Archîcpifcopus.  Notuni 
facimus  univerfis  prxientem  chartam  infpcéVuris,  quod  nos  dilcébo  & fidcli 
amico  nolho  Henrico  Duci  Lotharingis,  qui  muica  Se  prxclara  nobis 
& Ecclefix  Colonicnfi  obfequia  exhibait , contra  omnem  homtnem  in  fuo  jure  af- 
fiilcmus.  In  cujus  rci  tcftinionium  prxlenti  paginx  figillum  noflrum  fccimus  aj>- 
pendi.  Datum  Colonis  proximo  fabbaiho  ante  feflum  Maris  Magdalcnx  anno 
Domini  MCC.  XXX. 

Lettre  tirée  fur  roriginal  repofant  aux  Archives  de  l’Abbaye  deVillers. 

HEnricus  Dei  gratiâ  Dux  Loiharingix,  omnibus  prxientes  litteras  infpcc- 
turis  in  Domino  falutem.  Vniverfiiati  rcftrx  notum  fàcio  , quod  ego  in 
remedium  animx  mex  Se  uxorum  mcanim  Malbildis  Sc  Mari^  Se  prxdcccf- 
forum  mcorum,  contuli  Conventui  de  Villari  duodccim  libras  Lovanienlîs  mone* 
tx,  de  redditibus  mcis  in  domo  pannorum  apud  Antverpiam  , circa  fcilum  om- 
nium Sanétorum  fîngulis  annis  perpetub  pcrcipicndas;  de  qutbus  duodccim  libris 
ementur  allccia  ad  opus  pr.vtàti  Conventus  domus  de  Villari  annuatim  , née  ad  a- 
lios  ufus  nifi  ad  prxmiflbs  de  cctcro  poterum  converti.  Vt  autem  hxc  clccmolï- 
na  rata  fit  Sc  firma»  prxfens  ftriptum  figillo  meo  dignum  duxi  roborandum.  Ac- 
tum  anno  gratixMCC.  XXXI.  apud  Antverpiam. 

Extrait  des  Regiftres  de  Brabant. 

OMnibus  hoc  feriptum  videntibus,  Ifildef^ôHdis  AbbatifTa  totiimque  Capitulum 
de  Toren  falutem  in  vero  falut.iri.  Notum  facimus  univerfis,  quod  nos  pro- 
mifimus  Illufiri  Principi  Advocato  noftro  H enrico  Duci  Lotharjngix  , 
quod  bona  Ecclefiæ  nortnc  in  Baerh  Sc  in  Gilfi  Sc  in  confinio  de  Bnda  \^qcxïi\^  , 
nulli  ad  firmam  dabimus,  nuUi  procuranda  concedemus,  fed  per  nos  pcrfonalitcr, 
vel  per  proprium  nuntium  ca  procurabimus  , Sec.  Aâum  anno  gratix  MCC. 
XXXI. 

Des  mcfmes  Rcgiflrcs. 

OTto  Cornes  Gelri/e  omnibus  pr-rfentem  paginam  infpecturîs  falutem  Noverint 
univerfi  , quod  dilcébus  jfvus  noUcr  Henricus  Dux  Lotharingix  pro 
Comitacu  de  Roda  cum  luis  appenditijs  circa  MoCam,  ficut  condiccum  fuit 
inter  patrem  noftrum  bonx  memorix  Gerardam  Sc  ipfum  H c n r i c u .m  Dueem 
Loiharif^ii,  in  die  B.  Martini  duo  millia  marcarumColonicnfium  nobis  pcrfolvit. 
Vndc  ipfum  Comitatum  cum  fuis  appenditijs , codem  die  quitum  clamavimus,  Om- 
ni juri  in  ipfo  Comitatu  habito»  vel  habendo  , libère  rcnunciando.  Huic  faéto 
interfucrunt  Dominus  îfenricus  de  Lovanio^  Maria  Inperatrix  « Godefridus  de  Per^ 
urr,  Gofuinus  de  Goebencourt % yirnoldus  de  yFaibain.  Ârnoldas  de  Liemale ^ fP'aU 
terus  Cara  » Diezo  de  Helrodct  Godefridus  Filiieus  Lnvmienfts.  Aétum  LovaniJ  an- 
no Domini  MCC.  XXXI.  in  fdio  Bcaci  Martini  Epifeopi. 
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Des  mefmcs  Regillrcs. 

EGo  njtodorîcus  de  Aliéna  notum  Facio,  &c.  quod  ego  Domintum  & jurifilic* 
tionem  de  Drone  & de  rraehjjyck  in  manus  Domini  Ducis  Lothariiigix  rc- 
llgnavi  & ca  eifellucavi)  retentis  mihi  redditibus,  tam  in  denarijs  quàm  in 
fegetibus  & alijs,  quoufquc  mihi  perfolvat  ducentas  tnarcas  minus  quindecim  mar- 
ciS|  nominatim  temporibus,  fcilicct  meJietatcm  in  fèflo  Walburgis,  aliam  me- 
diecatem  ad  Vincula  Pétri;  quibus  foiutis,  prxdi^os  redditus  cum  alijs  villis  & 
hnmihio  Domini  FFiquardi  & fui  filij  cum  imegritate  Dux  habebit  ; & fi  qa« 
impignorata  fuerint,  ego  Thcodoricus  abfolvam.  Telles  Cofuitius  de  Gofiencourt» 
&c.  Adtum  Thenis  anno  Domini  MCC.  XXXI.  Dominica  poft  Purificatio- 
nem  B.  Marix. 

Des  meünes  Rcgiflres* 

COmpofitio  in  H E N R I c U M Ducem  & virum  nobilem  Èaîduinum  de  Fucht , 
quo«.l  Balduinus  omne  Allodium  quod  babec  inter  Molegrave  & Mofam , in 
manus  Ducis  reportavit,  & in  firoJum  rcccpit  jure  Brabantino  Villam  Fuebt 
& pertincnti.i,  cxcepio  eo  quod  tcnct  à Comité  Cr/r/iT.  Tdici [rater  Ef^idius  Bert- 
beat,  Daniel  de  Denremor.da^  Gofninus  de  Cochecuriat  Arnoldus  de Limma/e,  FFal* 
terui  Clutinck , Daniel  de  Orten  , 6cc.  AAurn  apud  Bruxellam  anno  Domini 
MCC.  XXX  11.  in  fcllo  Philippi  ôc  lacobi  imrame  Majo. 

Lettre  tirce  des  Regiftres  de  Brabant. 

I'  N nominc  SanÔx  & IndividuxTriniratis.  Talis  inter  Dominum  HenricüM 
Ducem  Lotharingiæ&c  Egidtum  de  Bredâ  Compolîtio  cil  ordinata.  Jp- 
) fc  Dominus  Dux  hominium  fuum  rccognovit  Domino  EgidiOy  & omnibusco* 

adjutoribus  fuis&  fautoribus.  offenfam  fuam  Temilii:  de  idem  Egidius  fautoribus 
Ducis  fimilc.fccit  viceverfa.  Omne  fpolium  hominibus  Ducis  ablatum,  idem 
dius  in  manus  Abbatis  S.  Michac  is  in  Antwcrprcllituct;  ita  quod  fi  Domini  Hen^ 
riens  & Godefridus  filij  Ducis  banc  Compofitionem  approbaverint  fie  per  fuas  lic- 
Tcras  patentes  affirmaverint,  prxfacus  Abbas  ablata  rcftituet  fpolitatis,  fie  fi  qüid 
facrit  diftraûum , fccundüm  diclum  Aiberti  de  Cuyek  » Arnoldi de  FFefemale  & Ab^ 
bâtis  Ani'iùerp  y & aliorum  qui  buic  interfuerunt  Compofitionii  idem  Egidius  rc- 
compenfabit}  quod  fi  alter  vcl  uterque  prxfatorum  nobilium  buic  difto  interefle 
non  poterie»  alius  loco  ipfïtum  cligetur.  De  excefiu  fpoliationis  faûi  bominibus 
Ducis  cmendam  prillabit  fxpeJidlus  Egidius  idem  Duci  » lêcundum  didlum  Alberîi 
de  Cuyek  y Arnoldi  de  r'Fefemale  prædiûorum  : fi  verô  alccr,  vcl  uterque  filio- 
rum  Ducis  dii^x  Compofitioni  contradixerit,  prefatum  fpolium  fæp^iâo  Egidio 
A^Mf^Crudebeke  rcllituctur,  &ipfccum  fuisciim  fccuroconductu  Ducis  tranfilnt ad 
locum  tutum.  Dominus  Dux  (-allrum  de  Breda  tenebit  « falvo  jure  omnium  bærcdum 
Domini.  Rafo  de  Gavera  ^ Arnoldus  de  FFaleiny  FF>  de  Puile  & FF.  Dapifer 
fumptus  Caitri  de  Breda  taxabum,  &de  redditibus  terræ  de  Breda  tantum  afiigna> 
bunt,  quantum  fulficiet  ad  necefiariam  & bonellam  eufiodiam  prædiéli  Callri. 
Ctrtx  & feripta  de  convemionibus  inter  Ducem  fi:  Dominum  de  Breda  confcélx 
in  loco  fuo  apud  Breda  reponemur  FF.  de  Berde  fie  alij  cufiodes  terræ  de  Breda  » 
fæpcfàto  Egidio  de  Breda  « przfiitis  quatuor  de  receptis  terrx  de  Breda  rcâam  red- 
dent  Computationern , fie  quod  in  ufus  prælàti  Callri , vel  in  utiltatem  Ducis  ver<> 
fum  ell  racum  habebicur , refiduum  relUtuent»  ad  mandatum  prædiôorum.  NuUa 
occafio  fiivola  advcrfîim  fæpediôum  Egidium  requiretur;  fed  fi  exceflerit,  citatus 
trafilabitur  per  lentcntiam  parium  fuorum:  terram  prope  Somet  prxter  FFolde 
quod  Boiàinus  tenebat,  llatim  rehabebit,  quoufque  prælati  taxatores  diôum fuum 
promulgaverinti  qui  plus  vel  minus  ci  afilgnabunt , pro  neccfiîtate  Callri  conlcr- 
vandi.  Infupcr  fi  infra  tempus  tiitcla  rclifta  Domini  Godefridi  de  Brada  debitutn 
camis  pcrfolverit,  læpcfâcus  Egidius  terram  quam  nomine  dotis  polfîdcty  tanquam 
cucor  pofiidebit.  Datum  in  fèlîo  B.  N icolai  anno  Domini  MCC.  XXXll. 
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Des  mefmcs  Regiftres  de  Brabant. 

IN  nominc  Sanftx  fie  Individux  Trinitatis.  TheodorUus  Dei gratîà  Cornes  Clevitf 
(îs.  Cùm  vir  nobilis  Henricus  DuxLotuarinciæcx  uoa  & noiex 
altcra  convenirTcmus,  de  mathmonio  conTummando  inter  TheoJorietm  filium 
noftrum  primogenitum  & difti  Ducis  filiam  ZUfabtthy  &c.  nos  cidem  EHJabetb 
conculimus  mille  & quingemas  Ubras  Colonienfcs  annuc,  ducencas  de  rcddicibua 
fpcftan.tibus  ad  Caftrum  de  *th(,]tcnhri  circa  renum  & curti  OrfoUy  mille  & du- 
centas  de  curibus  Ca!cre  Sc  Wïjfchekn  centum  verb  de  curtibus  Rtefcne  ^ FVoU 
fare^  nomine  donationis  propcer  nuptias  recipiendas«  &c.  cum  hia  tcllibus 
frido  de  f^'anio  filio  Duàs  Lotharingie  y Arnoîdo  de  Hoefdene^  Gofuino  de  Cofencourt, 
Arnoîdo  de  Umale^  Vl^alîero  Clutinckt  Henrtco  de  Ottccur^  Ottemanno  de  Dormala^ 
Ilenrtco  de  Sterbekay  Confom  J.  de  Monte  y Magiftro  Gaufredo  Camnico  Loianienfi  , 
Mverardo  Cantore  ùrjanicnfi  , Godefrido  LltUco  Lovanienji  , Danekino  Fulpe , Ste^ 
phano  Palj'tz  y Hemieo  Pincernay  yFiîklmo  de  Ilubacby  &c.  Aétum  LeVaoij  aa- 
noMCC.  XXXIU.  Mcnib  Martio , XIV.  Kal.  Aprilis. 

Lettre  prife  des  Chartes  du  Monaftcrc  de  Lclicndael. 

HE  N R I c ir  s Dci  gratiâ  Dux  Lotharingie  omnibus  prarfens  feriptum  infpeôu* 
ris  lalutem  in  Domino.  Univerntati  Tcdræ  notum  facimus*  quod  nos  pro 
remedio  animx  noltra;,  Ecclcilc  S.  Marixdc  Nuinbeke  {oToribüs  Ordinis 
Præmonibatenûs  in  co  Deo  famulamibus,  pifcacuram  in  flumme  quod  dicitur 
Zeane  à ponte  de  Zempfe  ufque  ad  poncem  oe  Heffene  in  perpetuam  coocuUmus 
eleëmonnam  ; ita  quod  nemini  liceac  in  eodem  flumine  aliquomodo  pifeare  infra 
fpatium  prxfcHptum,  niil  de  Ipeciali  licentia  Ecdcüx  memoratar.  Vc  aucemhxc 
clecmofina  rau&  inconvulTa  permancat  in  perpetuum,  prxfcntem  paginam  (igilU 
noftri  munimineduximusroborandam.  Hu|us  rei  telles  funt  Everhardus  Cantor 
Jj/vnnienfis  y VP'aiterus  Dapifer  cogmmento  Cleutineky  Waîterusde  Huldebergadiêîus 
Carcy  Bernardus  Scultetus  de  Bufeo  y ynitcus  Arnoîdus  de  Aeiçfcbot  y Gedefridus  dt 
Huldehergé  Notarius  Ducis  8c  alij  quamplures.  Datum  apud  Furam  anno  MCC. 
1^34’  XXXIV.  invigilia  Annuntiationis  Dominiez. 

. Lettre  tiree  des  Re'giftres  de  Brabant. 

Ma  R I A ^uondam  Rmanwum  Imperatrix  lilia  Ducis  Lotharingix  8c  Brabanrix 
Vniverlîs  præfentes  hueras  inl'pcâuris  falutem  in  Domino.  Cùm  inter  Ec* 
cleham  Everbodienfem  ex  una«  & homines  in  Dominio  nolh'o  de  flelmont 
conllitutoi  ex  altéra*  fuper  palude  quz  dicitur  Latbrccck  'ysxiz  curiam  qux  dicitur 
Sterckfele  8c  lignis  8c  palcuis  ejusdem  paludis  à terminis  Hogetenrade  * ulque 

ad  fiimrehony  ab  Hom  ehw  ufque  a^  Scoreken , à Scoreken  ufque  ^ Hogetenrade  8c. 
fuper  ali|s  bonis  qux  inl'ra  diéfcos  terminos  continencur  dilTcntio  orta  elTcc  ; fuper 
prxroÙTis  inquilitionem  fccimus  diligentem)  8c  per  litteras  Capiculi  & Cullodix 
majoris  Eeelefix  Leodienfîs  & tnclytx  recorîationis  H e n ri  c i Dei  gratiâ  Ducis 
Lotbaringix  & Brahantix  patris  noftri , nec  non  8c  nobilis  viri  Herikrti  Domini 
de  Hefcy  quas  fuper  hoc  confcélas  fide  vidimus  oculata  * & per  feniores  Dominij 
Dofth  prxdiôi  & fidedignos  ad  hoc  vocaios  pariter  fie  juratos  in  rei  invenimus 
veritate  » curiam  de  Sterckfele  cum  omnibus  bonis  infn  terminos  prxfcripcos  exif* 
tcncibus,  cum  omni  proprietate  clic  Ëcclelîx  Everbodienns»  Allodialiter  8c  abfo- 
luté,  fie  nullum  quidquam  jurts  habere  in  curia  fit  bonis  fupradiâis , prxtcr  £c« 
cleliam  memoratam.  In  cuius  rei  teftimoniurn  patentes  littcraf  hgillo  noftro  fed^ 
1146.  mus  roborari  anno  Domini  MCC.  XL VI. 
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ENFANTS  DE  HENRY  !.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  BRABANT,  &c. 

Lettre  tirée  des  mcfmes  Regiftres. 

Ma  1 A Dfi  ff-stU  Tmpef'atrix  Romanorum  Univerlîs  prxientes  lifte- 

ras infpcfturis  falutcTn  in  omnium  Salvatorc.  Univerfitatem  vcftramfcircvo- 
iumus , quod  nos  IlluJIri  Prinàpi  Karifsimo  fratrueli  nofiro  H £ N R i c o Duci 
JjttbînnQiM  Cîf  Brahs%ni't£  quiJquid  juris  habebimus  \'cl  habcrc  poccramus  in  Co- 
mitatu  & terra  Roltni^  cum  omnibus  pertinentip  fuis  per  fuccclîîonem  ha^rediu- 
riam  ex  morte  Domina:  MAtlnldh  olim  Comitifl®  dicti  loci , filiü  materterr  noftrtf  i 
libère  £c  abfblucècontulimu^,  nihiljumnobis  in  ijrdctn  bonis  relenrando,  Vel  in  po- 
ilerum  reciamanüo.  Promittimus  infiiper,  quodadeurias  & dominos  de  quibus  diâa 
bonadcfccndcrcdignofcuntur,  quociens  à præfaco  Domino  Duce  fuerimus  rcquilTita 
inihbimus,  laborabimus  & intCTïdemus  bona  fîdc  ficut  pro  nobifmetipfis,  quod 
pra;lU)atus  Dominas  Dux  in  bac  parte  jus  fuum  plcnaric  allcquatur  & prxdiâa  bo- 
na totalirer  pofliJeat,  tanquam  nxreditatem  fuampacificè  Sc  quictc.  Incuiuscol- 
lationis  & promilîtonis  teflimonium  6c  firmitudinem  , fîmllum  noftnim  prifcnti- 
biisduximus  apponendum,  adhibitis  his  tertibm  jImoJdo  Domino  de  /TV/'ïwr^/e, 
Domino  Ga\irdo  de  Marhetis , Domino  Roherto  de  Jlvejdcn^  Domino  Hcnrico  de  Haa- 
tnn-,  Domim  Uentico  6?  Denùno  loame  de  Filfivdid  écaliis.  Datum  6c  Aéhtm  apud 
Attrebatum  Mcnîc  Februario  feria  quinta  poft  o^avas  Purïôcatioais  B.  Virgiuis 
aiino  Domini  M CC.  L V 1 1 1. 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

SErcniflîmo  Domino  fiio  LuJuico  Dei  gnitiâ  Rcgi  Francin  Maria  jkonJtm 
Reiuakorum  Imptratrix  Tilutcm  in  omnium  Salvatorc.  Magnificentis  vcltra: 
dileâum  fmtruelem  nollrum  Henr  i com  Dactm  Lotharingie  £ÿ  Brahantie 
«ranfmittimusi  furplicamts  attentiùs , quatenus  ci  fuper  his  quai  vobis  Cl  parte 
noftra  dicet  de  Comitatu  Boltnie,  tanquam  nobis  credatis  : ratum  eniro  & gratum 
habebimus,  quidquid  idem  Dominus  Dux  pro  nobis  vpbifcum  fecerit,pr!ctentium 
teftiinonio  litcerarum.  Datum  Duaci  feria  quinta  poil  Lztarc  lerufalcm  , uino 
DominiMCC.  LVIII. 

r 

* 

Extmift  de  certaine  Enquefte  du  Parlement  à Paris,  inferré  aux  Preuves 
de  l'Hiftoire  de  la  maifon  de  Chaftilion , par  André  du  Chefne. 

INqueftâ  faéta  per  Abbatcm  Foquardimontis  Ciftcr.  ordinis  8c  ncr  magiftrum 
Clunentem  Archidiaconum  Laudunenfem  fuper  eo  quod  in  caufaqux  vciteb*- 
tur  in  curia  Domtni  Régis  fuper  faifîna  Comtfatus  Bohnienjîs  inter  Mariâm  ro- 
li&am  Jmperatoris  Ottonis  ex  una  parte  , ^ Comitcm  S.  Pauli  ac  uxcrtm  fuam  ex 
altéra,  idem  Cornes  ad  curiam  fuam  rehabendam  propofuit  coram  Domino Rcgc 
talcm  clTc  confuctudinem  curi* videlicet*  quod  fî  Cornes  Attrebaten- 
fis  alicui  injuriam  auc  gravamco  feccrit , illc  cui  £c  liujulmodi  injuria  aut  grava- 
men,  (enctur  ipfum  Comitcm  rcquircre  quod  ipfam  injuriam  auc  gravamen  emen- 
dct>  quod  ü faccre  noliicric,  idem  tenetur  ipfum  Comitcm  rcquirere»  ut  per  ho- 
mines  lêu  pares  curix  Àitrchatenfis  facial  eidem  jus  reddi , utrum  hoc  £bi  ûicere 
debcat  an  non,  6c  il  hujufmodi  jus  eidem  reddere  reeufaverit  Cornes  prxdiâus  , 
tune  primùm  & r>on  aliter,  poterk  idem  gravatus  ad  fuperiorem  reclamare  6c  ha- 
bere  recui-fum.  Faôa  fuit  autem  hcc  Inquella  falvâ  confuetudinc  6c  dignitate 
curiæ  Domini  Regis  Francis. 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  tirée  des  Regiflres  des  Chartres  de  Brabant. 

VNiverfis  pr*rentes  litteras  vifuris,  Maria  quondam  Remanorum  Imptratrix, 
falutem  in  Domino.  Vniverfit.iti  vcftn  figiiificamus,  quod  nos  feria  tertia 
ante  Lxla<e  lerufalem,  compos  mentis  nollra:  & plena  fenlu  , fie  de  confilio 
bonoram  virorum,  videlicct  fratris  loamis  de  Bruxella  Moaaehi  ClarevalleHjls , Do- 
mini  G.  de  jingia  mililis  eon'angaiiid  «ojlri,  Magidri  ‘flieodorici  de  Zwindreeb  (ÿ  frx- 
II  is  rf'alleri  Cappdluui  mjiri  de  rebus  noftris  ordinaviinus , quod  teflamentum  mp 
Il  uni  quod  in  Bujcoducis  condidimus  , cuius  excculorei  conftituimus  Rxjh  em  Principent 
J/enricum  Dueem  Lotharingie  Brabanlie  nepetem  «ojlrum,  jibbatem  S.  Bernardi 
Ordinis  Cif.ertieufii , jibbatem  d:  Parca  Ordinis  Premonjlratenfts  & Devotum  famu- 
lum  nofirum  fidclem,  latum  habemus  A accepeum,  & quod  ordinaiio  pnediéto- 
rum  ficuc  tune  ordinavimus  valeat  fit  per  omnia  obfervetur:  fi  autem  in  prxdiôo 
leflamento  aliquid  fit  addendum  vel  minuendum  fceundùm  quantitatem  bonorum 
noftroium,  hoe  fiat  fceundùm  ordinationcm  prxdiâurum  cxequutorum.  De  pa- 
ratis  vci  b bonis  noftris  videlicet  fcuteilis  argenteis , ciphis  argenteis  , deauratis  & 
maferinis  & alijs  noftris  elenodijs,  vidclieet  annulis  aureis  , iapidibus  preeiofis  & 
equitaturis,  fie  in  prxdi&a  feria  tertia  ordinavimus,  quod  vendantur  ■ & peeunia 
fimiliæ  uoftra:  qux  nobis  longo  tempore  fervivit,  fceundùm  quantitatem  fervitij 
& corum  labore  in  reeoropenlationcm  obremedium  animx  noftrx  diftribuatur.  Ve 
autem  teftimonium  noftrum  inconvulfum  permancat  Sc  ordinatio  prxfcntis  feripti 
fitraiter  obfervetur , prxfens  feriptum  figilli  noftri  munimine  feeimus  roborari. 
^^^9*  Datum  anno  Domini  MCC.  LIX.  feria  III.  ante  Lxtarc  lerufalem. 

Des  mefmes  Regiflres  de  Brabant. 

ARnoldus  Corne!  de  Los  £ÿ  de  Chiny.  Vniverfis  prxfentes  litteras  vifuris  falutem. 
Noverint  Vnivcrfi,  quod  nos  in  dilcâos  Dominos  noftros  Henricum 
Dueem  Lotharingix  4:  Brabantix  8c  Ottbouem  Comilern  Gelrenfem  eompro- 
mifimus,  de  omnibus  querells  qux  vertuntur  inter  nos  ex  una  parte , 8c  nobilem 
mulicrem  ylleydem  Comitijfam  Ahernie  ex  altérai  tali  modo  quod  nos  inviolabiliter 
obfervabimus,  quid^id  inter  nos  amieabiliter  vel  judicio  duxerint  ordinandum. 
In  cuius  compromiUïonis  (eftimonium  figillum  noftrum  prxfentibus  duximus  ap- 
,1245  ponendum.  Datum  Lovanij  anno  Domini  MCC.  X L V I.  feria  fecunda  poft 
fcftum  B.  Matbix  Apoftoli.  ^ 

Extraiél  des  eferipts  de  Baudewin  d’Avefncs. 

MAthildis  Duçifta  mortua  Dux  Henricus  aliam  duxit  uxorem  .Mariam  Comitis 
NamurcenCs  Philippi  rcli&am.  Regis  Francorum  Philippi  filiam  , ex  qua 
unicam  genuit  filiam  Elifabeth  feu  Ifabellam  , que  nupta  Comiti  CUveuJi 
Tbeodorico  diClo  de  Dinflaten,  qui  pâtre  fuperftite  dccellit,  duas  perperit  filiasMa- 
thildem  Dominam  de  D’urbujo  uxorem  Domini  Gerardi  de  Lucclburg,  & aliam 
Domini  Gerlaci  de  Ifenburg  uxorem. 

Lettre  tirée  des  Regiflres  de  Brabant. 

DIleâo  Amico  Sc  fideli  fuo  Duci  Brabantiæ  Illuftri  Conrardus  Dei  gratii  Co- 
lonicnfis  Ecclefix  Archiepifcopus , facri  Romani  Imperij  per  Italiam  Archi- 
cancellarius , falutem  8c  quidquid  poteft  cum  fide  fincera.  Cùm  fuper  con- 
fanguinitate  qux  eft  inter  Vitum  nobilem  Gerardum  de  fPaJfenberge  Dominam 
Elifabeth  Jororem  vejiram  reiiliam  ‘theodorici  nati  Comitis  Clivenjis , fceundùm 
mandatum  Apoftolicum  diligentem  fcccrim  us  inquifiiionem  ; 8c  per  teftes  om- 
ni  exceptione  majores  invenerimus  diûi  Gerardi  avum  8c  prxfttx  Elifabeth  aviam 
fùifle  fratres  8c  forores,  te  ipfos  fe  invieem  in  tertio  gradu  confanguiniiatis  attin- 
gere,  nos  lententiam  divortij  protulimus  inter  ipfos,  tec.  Datum  Coloniæ  anno 
1246.  Domini  MCC.  XLVI.  m Vigilia  Palmarum. 


Des 


Digitized  by  Google 


7f 


DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Des  mcfmcs  Regiflrcs; 

WJ.lcramus  Dux  Umbiirgetifis  x\o'\ixx\  facimus  Vniverfi^  nræfrntibus  & fiituris# 
quoi  nobilis  V'ir  GerardHS  Dbmhu.de  l^raffembcrch  de  Caftro  de  Spremont 
Su  omnibus  fuis  attinentijs,  de  bonis  fuis  Gohpfh*  qur  à Domino  Ilenrico 
paire  noftro  bon*  memorix  Duce  Lcmhiirgcnfi  al  j que?  præd  ’ccflbnbtis  nnftriste- 
nebamur  6c  à nobis  tenemur  in  fenJo , de  Callro  ciiam  de  yFaffcmbvg  & omni- 
bus fuis  auinemiis  homo  noder  ligius  exidic  . de  confenfu  6c  bona  voluntate  GV- 
rardt  Primoxeniti  fui  polîquàm  ad  annos  diferetionis  pcrvencrat  Se  hoc  facere  po- 
icrat  fccuncùm  communcm  Icgcm  terrx,  Domin*  Elifabelb  uxori  fux,  foiori  ici- 
licccHENRici  pix  memorix  quondam  Ducis  Brabantix  fuifque  liberis , prx- 
di^um  Callrum  de  Sprimvntl)  cum  V^afallis,  minideriaiibus  • alijfque  omnibus  bo- 
nis eiJcm  Cadro  attinentibus  6c  prxdiÛa  bona  omnia  Golopcn  cum  Vafallis  6c  mi- 
niderialibus  Jijfque  omnibus  fuis  atiincntijs , cum  omni  ctiam  p xdio  fuo  quod 
habcc  in  terra  Golopeh  , con  iuftum  ctiam  nve  iheloncum  in  Dobach  , 6c  infuper 
omnia  bona  fua  iniegralitcr  tam  Linné  nuàm  Pere  Se  alla  bona  fia  quæ  habet  ex 
illa parte ^oeverlus  Spremontby  cum  VafTalIis  & miniderialibus  fuis  omnibus,  ex 
cadem  parte mancniibus,  6c  infup  r omnia  bona  quæ  prxdiftus  G.  Domiims 
de  ryajf.mbercb  comparaverit  vcl  aqiiificrir  ev  cadem  parte tx  nunc  it>  an- 
tea , cor  .m  nobis  nollrifquc  Vafalüs  6c  miniderinlibus  Si  coram  luis  Vafallis  Se  mi- 
nidcrialibu--  libère  tradidic  &donavit  prx  liftx  Dominx  Elifabetb  uxori  fuæ  fuiiquc 
liberis  jure  hxrcdiiario  in  perpetuum  pofTidenda;  quitus  bonis  omnibus  antcJi.rij 
prxdié^us  GerardHS  primogenitus  Domini  Gerardi  Domini  de  yyajfcmbercb  cum  ad 
annos  diferetionis  pervcncrat  9<  hoc  fâccrc  porerat  fecun.’bm  communcm  Icgcm 
terrx  cffcducando  rcnuntiavic  , ad  opus  prxdiftx  Domin*  F.lifabeth  6c  libcto- 
rum  fuorum  , rcnunti.im  eiinnl  omni  auxilio  juris  ('anonici  & civilii  quod  ci 
competere  prflci  vcl  cortipetcre  vidercrur  fupra  prxoiftis  contra  prxdtébam  Do- 
minam  Elifabeth  Se  liberos  fiiosj  refervatis  tamen  fibi  i adro  de  VFaffemherg  cunl 
VafaUis  6c  minidcrialibus  omnibus  ex  ilia  parte  verfîis  yy^femberch  pofitis  6c 
commorantibus,  ac  ctiam  omnibus  Cadrcnfibus  refidentiam  habemibus  m Caflro 
de  fVafFembercb  ubicumque  fine  manentes,  6c  refervatis  fibi  omnibus  bonis  qux 
prxdiâus  G.  Dominus  de  H'affcmhercb  ex  ilia  parte  ^ure  verfus  irajfemhercb  cotn- 
paravit  vel  comparabit,  qux  omnia  erunr  promogeniii  fui  antedifti.  ümnes  veto 
cadrenfes  tmos  comparaverit  ex  ida  parte  ex  nunc  in  ante,  crunt  præJicix 
Dominx  Elifabeth  Se  liberorum  fuorum:  Ét  nos  bona  prxdiâa,  omnia  ex  ida 
parte^wre  fica,  ut  fupradifVum  ed,  6f  qux  à nobis  tenenrur  in  feodo,  ad  peticio- 
nem  P xdifti  G.  Dotnini  de  irajfanbercb  àt  confenfu  6c  libéra  voluntate  & ctiam 
pciicionc  Gérard-, primogemü  fui  in  feodum  conceffimus  Dominx  Elifabeth  prxJict® 
uxori  fux  fuifquc  lib^rb,  hominibus  nodris  legij;  exidemibus  de  pixJiftis  bonis. 

Huius  rci  tedes  funt  nobilis  vir  Theodorictis  Duminui  de  Vakkenburg,  Ucrmannusde 

H'ilrcy  üdo  Dapifer  de  Rode  y Gijkbeftus  filîus  eÎNfdem  Dapiferiy  JVillelmm  dittus  f ■' 

Afulrepacb,  WUl  .nms  de  H'emmis^  Alexander  Murefcallus  deLcmboreby  Simon  de 

Rqnberz'iale^Adam  de  Sledenakcn  Gifennas  de  Golopia  miiites ^ Sec.  A£tmn&  Datuin 

Colopix  anno  Domini  MCC.  LU.  Menfe  Martio  in  cradino  Gregorij  Papx, 

Extraicb  des  notes  fur  la  Vie  de  S.  Engclbcrt  par  G.  Gelcnium. 

EXtant  in  codem  archive  H'ajfembcrgenji  Litterx  quibus  E.  Domina  de  Spri- 
munt  quondam  Comi'ifti  Clivenfis  donavic  Eeelefix  de  IFaJfemberg  quatuor 
maldrt  tritici  apud  Linne^  ex  aerp  qui  dicitur  Vcbufchwccrt  , loco  unius 
marex  Colonicnfis  quam  cidem  EccVïix  pro  anima  mariti  fui  Domini  Gerhardi 
honte  memorite  de  VFajffemberg  date  promiferat.  Signât®  funr  apud  Linné  anno  Hca, 

MCC.  LIV.  Menfe  Septembri.  In  figillo  magno  rotundo  ed  cquus  cui  domi- 
cclla  inûdct  fimdra  avem  gerens.  Epigraphe  Sigillum  Elifabeth  Comitijfie  Clevenjis, 


y 
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78  PREUVESDULIVRE  IV. 

Lettre  tirée  des  Regiftres  des  Cliartcs  de  Brabant. 

WÆUranms  Dtix  J.mbur^e»fn.  notum  facimus  VniverCs  pr^fens  fertprum  vi- 
furis,  quod  nos  fîdc  d:iû  promilîîmus  & taétis  facro-fauétis  rdiquij^î  piravi- 
mus»  quod  nobilcm  matronam  FJiJabetb  rcliftam  noftri  confanî;uintitiVr.'irr/i 
Domim  fie  Vt  '<iffi:mhcrcb  pi;u  memoria;,  in  omnibus  bonis  tam  AlloJijs  quam  l'eo- 
dis  ex  ilia  parte  ^mc  jacentibus,  qux  pndiâi  Domini  Qerard't  luenint  » qux  e- 
tiam  promigenitus  cjus  in  nollra  nollrorumquc  fidelium  prxfentia:  conllitutu*',  rc- 
lîgnavit  & cflTcftucavit  i & ut  ca  prxdiâx  Domina;  Klifuhcth  pr-xHarcmus  pciiuît 
confervabimus.  Sujwr  his  autein  & fuper  amicabili  Compodtionc  inter  ipûm  ex 
una  parte  ,& primo^enitim  Domini  de  f^f^aj^emberchc^  altéra  fucla,cnîscri- 
11^5.  musDominus  fie  Warans,  &c.  Daiuni  te  Aétum  Golopix  anno  Domini  MCO 


HENRY  II.  DUC  DE  LOTHIER  ET 
DE  BRABANT,  MARQUIS.,  ^c. 

Lettre  tirée  des  Rcgiflrcs  de  Brabant. 

HEnricus  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  Icmpcr  AuguHusÿ  omnibus  ad  quos 
prxfcns  feriptum  pcrvencrit  gratiam  fuam  oc  omne  bonum.  N-)tum  facimus, 
quod  cum  H e N r i c u s MaioT  filins  Ulufiris  Principh  Ducis  Jj>lharitt:jee  ma- 
trem  babuerit  fie  ilia  tic  morcua»  per  fententiam  Principum  in  curia  ell  judicatum, 
fl  idem  Dux  de  bonis  quæ  poHIdec  aliquid  alieruret , vcl  in  manus  vcUct  transferre 
aliénas^  diéhis  Hekricus  fe  de eifdem  bonis  polTet  intromittere  fie  occupare 
3Î3O.  liccntcr  ad  ufus  fuos  fie  tcnerc.  Datum  Frideberga  anno  gratis  MCC.  XXX. 
proxima  Dozninica  poU  fellum  PaTchs , quarto  Kalcnd.  Maij , indifilione  tenia» 

Des  mefmcs  Regiftres  de  Brabant. 

THeodoricus  Dei  gratiâ  Cornes  Clcvenfts  omnibus,  &c.  Noverint  Vnivcrfî 
quod  nos  Domino  Henricode  Lovanio  promiUmus  boni  fîde,  quod 
(1  fuper  aliquo  concciïu  nos  culpare  poterit,  luper  hoc  llabimus  conlilio  fie 
, mandato  karidimi  Domini  nollri  Henrici  Ducis  Lotharingix  fie  fuo  fie  Amoldi 

1130.  Domini  de  Walhein,  ficc.  Datum  anno  Domini  MCC.  XXX.  Menfe  Oétobri 
apud  Bufehum  feria  quinta  nnte  fellum  Lues. 

Des  mefmcs  RegÜlrcs. 

VNiverfis  prxfentcs  littcras  vifuris  jlrmldus  dlüus  de  Grimkerg  falutem.  Nove- 
rint Vniverfi , quoi  lUuftris  vir  Dominus  H EN  R icus  ni:  Lovanio  ex 
una  parte  fie  ego  ex  altéra,  de  proborum  te  prudentum  confilio,  taüter  inter 
nos  convenimus;  quod  omnei  Wailinas,  Bruyerias  & alias  terras  haclcnus  non 
cultas,  in  communi  terra  nollra  fivc  Dominio  nollro  fitas,  colendas  dabimus  ad 
cenfum,  ita  quod  uterque  nollnim  in  omni  jure,  fniétibns  fie  rcdditibui  indc 
provenientibus , xqualcm  percipict  portionemi  eo  ctiam  addito  quod  fi  alter  no« 
ilrum  de  portione  fua  ab aliquo  molcllaretur,  alter  in  quantum  polTct  -fir  débet, 
in  hoc  auxilium  ci  prxllarec  fie  patrocinium.  In  cuiu?  rci  tellimonium  prxfcntcm 
1231.  cartulam  figilli  moi  muniminc  roboravi.  Aélum  anno  Domini  MCC.  aXXIL 
Menlc  Aprili. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT. 

Lettre  tirée  des  mcfmes  Regiftres. 

HEnricus  Dei  gratià  Romanoriim  Rex  femper  Auguflus  G.  Burgravio  de 
Wcrüe  &:  Imperij  fîéclibiis  quibus  pr.rfcns  littera  tucrit  oilcnfa  « gratiaiü 
fuam  omne  bonum.  Tcnorc  pj-ær«itium  proteftarnur  » quodnos  dikâo 
afTini  noftro  H EN  R I CO  D F.  Lov  a n lo  deputavimus  ducentas  marcas  Colonien* 
fes , apud  thcloncum  noflrum  in  rp^erda  Hngulis  annis  pcrcipicndas  ; hoc  fub- 
junclo,  quod  à nobis  6c ab  ipfo  fuper  hujufmodi , voluntas  Domini  Impcracoris 
rcquiratur,  6c  iplc  medio  tcmporc  ipfam  fummam  accipiat  fingulis  annis , quoui^ 
que  nolicr  6c  fuus  nuntius  à Domino  Impcratorc  revenatur  , fuper  hujufmodi  à 
Domino  Impcratorc  indruéli.  Ad  cuius  faéti  evidentiam  , prxfcntcm  licteram  fi- 
pillonollrocommunitam,  ipfi  afTîni  noftro  duximus  aftignandam.  Datum  apud 
Norimberg  Anno  Incarnationis  M ce.  XXX 1 1 1.  dccimo  Kalcnd.  Oétobria  in- 
dieVionc  feptima. 


Lettre  tirée  des  Qinrtcs  de  Brabant. 

HEnricus  Dei  gratiii  S.  Colonicnfis  Eeelefia:  Archiepifeopus  univerfis  præfcn- 
tes  litteras  inlptéVuiis  falutem  in  Domino.  Ad  omnem  amputandam  ambi- 
giiitntcm  notum  fticimus  omnibus  , ad  quos  pra'fcns  feriptum  pcrvcncrit  » 
quod  dilccto  6c  fideli  noftro  H E N R I c O Illustri  Duci  Lotharin* 
gia:  et  Bhabantiæ  dabimus  tria  mülia  marcarum  Colonienftum  , pro  feo- 
do  quod  fclicis  rccordationis  lîenricus  pater  fuus  contulic  Eeelefi®  B.  Pétri , Bnf- 
cum  vidcHcct  6c  DorviaU  8c  alla  » prout  in  charta  fuper  hoc  confcûa  continetur  « 

& pro  feodo  quod  idem  HESRicusdc  manu  noftra  nuper  recepit,  vidclicct 
mille  marcas  Colonienfcs,  nec  non  pro  arrérages  qua:  de  præmiftis  feodis  compe- 
tere  fibi  aflerebat.  Et  ilia  tria  millia  marcarum  recipict  in  medictatc  thclonei  nof- 
tri  in  Nufeid , tali  modo  quod  fingulis  annis  per  quinquennium  fcxcentas  marcas  in 
cadcin  medictatc  thelonci  recipict,  doncc  prxJicta  tria  millia  marcarum  fibi  com- 
plcantur.  Vcriim  fi  prædicla  mcdictas  thelonci  fummam  (cxccntarum  marcarum 
complerc  non  valucrit,  nos  ibidem  fibi  fupplcbimus  dcfcftum  , fi  quid  vero  cx- 
crevnit,  in  ufus  noftros  convertetur.  Tpfum  autem  in  corporalcm  poflcftioncm 
fcpxJiOæ  mcdictatis  iam  mifimus»  fruékibus  ufquc  ad  proximum  fcltum  B.  Mar- 
tini nobis  refervati*  ; iplc  vero  Dux  ex  tune  fiuétibus  gaudebit  » ficuc  fuperiùs  cil 
pr.rnotatrm;  nuncius  vero  Ducisad  colligcndam  pecuniam  conftitutus,  commen- 
falis  eri:  Sculteii  noftri  in  expenfis  ratioiubihbus  ex  moderatis.  Ad  hxc  fi  per 
nos  vel  per  alios  in  perceptionc  prxJi^lorum  impedirctur  , &:  competenti  admo- 
niiionc  pixinilfii  infra  fcx  feptimanas  ci  non  fatisfcccrimus,  de  noftro  accipcrc  po- 
tcrit  falvo  hominio  fiio  & juramento.  Vcrùm  fi  prxdia  un  pecuniam  alicui  aftî- 
gnarc  volucrit,  hoc  ftccrc  poterie  de  noftra  bona  volnmate.  Et  ut  hxc  obfcrven- 
uir  fig  llum  noftrum  8c  figillom  c.i]ntuli  B.  Pari  & Priorum  præfcntibus  fecimus 
apponi.  Actum  anno  ab  Incarnaiionc Dominica  MCC.  XXXV.  ipfa  die  Do- 
niinxa  qua  camatur  iKVua-jit  nie.  ^ 

Extraid  des  mcfmes  Cb;irtcs. 

IM  nominc  Sandæ  8c  Indiviclux  Trinitatis , Amen.  Qijx  gernntur , 6cc.  quod 
Ego  l'FilleUniis  Cornes  Iulhccnfis  Çiàc  data  promifi  Mdr^dretam  neptem  Illuftris 
Ducis  Lotharingix  & Brabantiæ  8c  Marchionis  Romani  Imperij,  fororcm  no- 
bilis  Viri  Otthofiis  Conùtis  Gelria  , poilquàm  iplc  Cornes  à Tlieodorico  de  yaleken- 
boreb  de  juramcn:o  fuper  matrimotuo  contrahendo  inter  ipfum  Theodorienm  6c  die- 
tam  fororcm  Comicis  pcramiciciam  vel  fccundùm  Ecclduftici  jurisrationcm  fuc* 
rit  abrolutus,  in  uxorc.n  accipiendam  6c  ducendam  > quod  poilquàm  ipfe  Cornes 
Ceh  i^e  abfolutus  fortt  ab  ipfo  juramento,  ut  diécum  cft,  fi  non  fjccreni , obligavi 
me  memorato  Domino  Duci  ad  pauiam  mille  marcarum  eidem  folvcndarum.  lllud 
quoque  matrimonium  inter  me  6c  diétam  Margaretam  ufquc  .ad  proximum  fclluni 
Pcntccoftes  promili  confirmindum.  Prxtcrca  cum  Dco  annuente  matrimonium 
inter  me  & diécam  Ahrgeiret.vn  fucrit  confummatum  , ego  contentus  ego  fecun- 
dura  di6lum  memor.ati  Domini  Ducis  in  pccunia  cum  ipla  rccipicnda  , hac  vidc- 
licct taxationc,  quod  de  mille  marcis  in  pignore  CmeiG^r/r/Vdiclus  annuatimeen- 
A.  V 1 tum 
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tum  marcas  Colonicnfcs  in  bonis  vel  in  pecunia  mihi  perfolvct , quoufqu»  mille 
marcx  fucrint  pcifolutx.  Quoi  autcm  ultra  mille  marcas  fuerit  , hoc  vero  per 
confilium  Domint  Ducis  Se  oonfilium  nobilis  Viri  Doinini  jlrnoldi  de  Dieft^  per 
conlîlium  Domini  lîmici  de  Attenenrt  ^ ncc  non  per  confilium  Magillri  Daniclis  ^ 
fxpcdiftus  Cornes  Gclriac  in  pecunia  mihi  pcrfolvet.  Prætcrca  ego  afitgnabo  in 
dote  diûxnepti  Domini  Ducis»  îuVuuum  8e  de  alijs  bonis  mcis  per  luIUcum  Ja- 
cemibus  quadringcnias  marcas  annuatim  rccipicndas.  Ceterum  fi  contigerit,  quod 
Deus  avertat,  didam  M.vgnretam  abfque  libeiis  viam  univerfae  carnis  ingrelTuram» 
tune  poil  mortem  mcam  totalis  pecunia  cum  ipfa  Magareta  mihi  cradita  , ad  prx- 
feriptum  Comitem  Gclrix  » vel  ad  fuos  veros  hxrcdcs  integraliter  revertetur.  In 
cuius  rei  teftimonium  pr-vlcntcm  cartulam  raco  figillo  du.\i  roborandain.  Ada 
funt  hxc  anno  Dominiex  Incarnationis  M G C.  XXXVI.  in  die  Bcati  Gregorij 
ï^36.  apud  Lovanium. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Rrabant. 

ARnoldus  Dei  gratiâ  Dominiis  de  I^Fe'emàU  Vniverfis , Sec.  quod  inter  Do- 
minum  nofirum  charifitinum  Henri  cum  Ducem  BaAnANTi.fi 
Illustre  M Se  nostalis  intcrvcnic  Compofitio,  quod  ipic  nobis  contu* 
lie  in  feudum»  omnia  judicia  tam  alta  » quam  alia  de  hominibus  in  terra  nofira 
commorantibus , in  quibus  hadenus  judicavimus , Scc.  Sanc  fi  qui  hominum  $. 
Pétri  in  jurildidione  nollra  dcliquerint , ufquc  ad  mcmbroiiim  mutilationcm  , vel 
aliam  mortis  pcenam  judicabo»  cC  judicatos  traJam  Domino  Duci.  Adum  anno 
Domini  MC  C.  XXXVII.  Menfe  Augullo. 

• Lettre  tirée  des  mcfracs  Cliartcs. 

IN  nomine  Patris  6c  Filij  Se  Spiritus  fandi.  Hxc  cil  forma  pacis  A'Compofi- 
tionis  inter  Illustre  m Ducem  Brabantiæ  & nobilem  virum  Do- 
minum  jyalterum  BerthcNt'%  videlicet  quod  omn^s  naves  pifccs  dcl’crenics  ante 
AnK'crpiam  nà  Mecbliniam  \\hc\è  poterunt  pertranlîrc,  perfoluto  tamen  tclonio  lî 
quo  lencntur.  Si  quæ  vero  naves  alias  marccs,  vel  alia  bona  portaverint,  cumeo 
jure  fervato  tranfibunt  ante  Ant-cerpiAin  quo  luidcnus  tranfirc  conlucvcrunt.  Quof- 
Clinique  vero  pifees  illi  de  Anti-crpite  emerint  ex  altéra  parte  de  Romers'wale  vel  ce* 
perint»  ubicomque  vcnderc  poterunt,  Itaque  ncc  ipfi  ncc  ementes  con*  ' 

tra  ipfos  Antverpienfes  tclonium  folvere  de  ipfis  pifeibus  tenebuntur.  Quicumque 
autcm  de  A»tverpia  ex  hac  parte  jRomers'waie  pifccs  emerint  & cofdcm  pil'ccs  apud 
AIccbiimam  vcndidcrinc,  ementes  contra  ipfos  taie  jus  foUcre  debent  quale  jus  hac- 
tenus  folvere  confueverunt.  Si  quis  ctiam  aliquem  de  AnK'erpla  inculpavcrit  de 
CO  quod  pifccs  emerit  ex  hac  parte  de  Romenviae  ^ Antvcrpicnfis  quifquc  fuper 
hoc  proprio  juramento  fc  poeem  cxpurgarc.  Item  Antverpientes  facient  Mcch- 
linienfibus  id  quod  de  jure  tenentur  t’acerc  eifdcm»  & Mcchlinicnfcs  Antverpienfi- 
• hus  vice  verni  fàcicnt  id  quod  de  jure  facerc  tenentur  eifdcm.  Item  omne  AUo- 
. diuni  quod  polfidct  Dominus  Waltcrus  Berthout  Se  quod  homincs  fui  ab  ipfo  tc- 
nent  in  feudum  in  terra  Brabaniiæ  in  Marchionatu  Je  Amverpia,  vel  aliàs  in  do-  ' 
minio  Ducis»  prxtcr  villam  de  AV///,  portavit  in  manus  Ducis  Se  refignavit,  6c  ab 
ip!b  Duce  rcccpit  in  feudum  iain  diSCiun  Allodium  » falva  cidem  If  'nltero  Bertbtnt 
Ilia  juilitia  alta  6c  inferiori.  Et  quia  dicfcus  rTalterus  Bertbmt  in  manus  Domini 
Ducis  prxfatum  Allodium  refignavit , rccompenfitioncm  facict  ipfi  prxJictus  Dux, 
fccundiim  diclum  Domini  Arn^idi  deFFe/emak  & Domini  Hcnrici  de  Attenbwen. 

In  nemore  vero,  quod  yp^avera  dicitur,  Dominus  Dux  habet  venationem  quando 
fibi  placucritj  Se  per  hxc  niiiilominus  diSlus  Vraltcrui  Bertbout  8c  fucccflbrcsfuij 
6e  homincs  fui  qui  aliquas  partes  diSti  nemoris  ab  ipfo  icncnt,  Se  fuccefibres  homi- 
num fuoruin,  de  dicto  nemore,  arboribus  & fundo  feu  fciis  dicti  nemoris  volun- 
tates  fuas  plcnaric  ficcrc  poflunt , ablque  aliqua  contradii^ionc,  vendere  fi  véline» 

& in  ufus  fuos  quofeumque  convertere.  Infuper  omnia  judicia  alta  6c  inferiora , 
parva  ôc  maxmia  qux  fupradiStus  Dominus  FFaiterm  Berthout  tcnct  8c  qux  ho- 
mincs fui  tenent  ab  ipfo  » idem  VFaltcrus  Bertbeut  8c  fui  fuccefibres  a Domino  Duce 
Se  fuisfucccfibribusinfcudiimtcncnt  Se  tenebunt  jurcpcrpciub.  Et  fuper  prxmifiîsju- 
dicijs  idem  Dux  pncdicto  Waltcro  Berthout  veram  ôc  firmani  warandiam  prællabic  Se 
lUbilcm,Ôc  littcrasfuas  patentes  fuper  hoc  exhibebit  cidem Bertbout^Sc.  licteras 

tcllimoniales 
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ftîmoniales  homînum  fuorum . vidclicet  Ducis  de  Limborch , Comitis  GelrU , Comitii 
de  Ijtn  » Domini  n^aîeramtde  Limborch  & aliorum , lufque  adeo  quod  fuffictre  debeat. 
Prætcrca  chatfas,  privilégia  & munimcntaunivcrfaquæidem  l^f^alterus  Bertbouthz- 
bct  ah  ipfo  Dlicc  , fcii  ab  antcceflbribus  fais,  à Romanis  Impcratoribus  feu  Rcgibui 
obtcnta,apuJHaffligcm  per  dccem  annosàdifto  Domino  Waltcro  dcponentur,rub 
tcftimonio  compctcnti.  Si  vcrè  prarJiôam  Warandiam  idem  Dux  infra  terminum 
fcccrit  ante  diâum  .cmnfaétisdcccm  annisiidcm  Dux  de  dictis  privilegijs,  chartisSc 
munimcniis,fuam  facict  voluntatem.  Qiiod  fi  infra  cundem  terminum  controverfia 
tnoveatur  dicti  FFaltero  Rntbout^zà  cuius  defenfionem  chartis,privilegijs  Sr  mu- 
nimentis  indigeat  fupraJii^is  j Abbas  Affligemenfis  & Convemus  ca  difto  Walieto 
Bertbout  rertitucnc,  & fuper  hoc  hueras  fuas  eidem  f'/'altero  Beithout  dabuncpa* 
tentes.  Infupcr  fcudiim  quod  di£Vus  V^alterus  Berthont  hac^enus  à Domino  Duce 
tenuiCf  Allodium  fupradichim>  Jufiitiam  (eu  jtidicia  prædi£^a,  ncc  non  deduâio* 
nés  navium , prout  fupra  diéfum  cft,  idem  ^VraUnus  Berthouî  & fui  fucceflbres  à 
Domino  Ducc  & fuis  fucccflbribus  in  unum  feudum  jure  perpetuo  tenebunc.  Siü- 
per  omnibus  autem  divifionihus,  di(lin«5lionibus  « feu  conltitutionibus  inter  Dumi- 
num  Dueem  6c  V^’^aHaum  Berthont  pnuJiftos  faciendis»  compromiferunt  ipfi  fide 
prxftilâ  corporali  » in  ri^ thernm  VJutîin^ , Carohtm  de  Aerfebot  ex  parte  ipfius  Du- 
cis; 8c  Henricnm  de  Ilfifebrucb  y yyUheîmum  de  Echove  milites  ex  parte  Domini 
Waltcri  Bcrthouc  : ira  quod  ipfi  inquifitâ  veritate  fub  juramemo  fuo  & fidei  in- 
terpofitione  de  prxmilTîs  jus  fuum  præbearu  unicunquç  juxta  opcimam  fuam  con- 
feientiam^Si  quem  autem  Ai  bitrorum|ufto  impedimento  comigerit  cfTcdctcmum  ( 
qui  non  pofiit  dccilioni  negotij  intci-drc,  aUus  loco  fui  ab  eo  qui  ilium  elegit  fub- 
llituetur  Si  dicci  Arbitri  in  aliquo  difeordaverint»  aflument  Dominum  Godefridum 
de  7^dra,’ey;*cuiusdiètum,&ordinationcm  Dominum  Dux  6c  Efd'alterus  Bertbùut(}i^ 
per  pncmiflîs  in  omnibus  obfcrvabimr.  Cæterùm  fi  diftus  Dominus  Godefridut  de 
Parvjeys  impedimento  jufio  6c  legiiimo  detenrus , prædiftis  intcrcfic  non  pofiît, Do- 
minus  Otto  CtfweiGV/W*efubfiitucc  alium  loco  fui.  Prædiéli  vero  Arbitridiccumfiiuoi 
& Ürdinaiioncm  infra  Dominicam  proximam  Palmarum  i fccundùm  fomiam  fupcriu* 
CxprefTam  pronuntiabunt.  Et  fi  di^Vi  Arbitri  in  diiVo  fuo  fucrintdifcordcsjprædic- 
tus  Godefridns  de  Parweys  fuper  ipfa  dicordia  diébum  fuum  6c  Ordinationcm  fuam  in- 
fra oftavas  Pafehx  proximas  pronnneiabit.  Sanenotum  fit  Vnivcrfis,quod  prædic- 
tüs  Dux  confangnmeam  fuam  M.irbm  primogenitam  fororis  fux  Comitijpe  de  Æver- 
ttia  y FFaltero  Berthont primo^enito  PFalttri  Bertbout  prrdi^ti.tradct  in  uxorem  Icgiti- 
mam,6ccum  ca  dabiteidem  rPaltero  mille  libras  Elandrenfes  annuatioi  percipien- 
das,in  ccrtisbonis8<  firmis  prædi£to  fiüo  fuo  fuper  hoc  affignandis.  quoadufqucpræ- 
di^as  mille  libras  pcrfolvcriteidcm.  PracJitfcus  verô  EFaiterus  Bertbout 
filio  fuoouingcntas  libm  FUndicnfcsannuatim,  pcrcipicndasin  certis  bonis  ôc  fir- 
mis,  pr*.lifto  filio  fuo  fuper  hoc  aflignandis.  ca  llabilicarc,  quod  predida  Marier 
quidquid  juris  robilis  matrona  in  bonis  inariti  fui  fecundiim  confuctudincm  6c  le- 
gem  Brabamiæ  oStincre  confucvit»in  bonis  prxJi^lisohtinebit.  Vt  autem  præmiG 
fa  omnia  ànobis /VW/rro  Bertbout  prxdidlo  6c  nollris  fucccfibribus»firiniter6cin« 
violabiliter  obrcrventi!r,appenfione  figilli  nollri  prxMentem  chartulam  fccimus  ro- 
borari.  Aâ:um  6c  Datiim  apud  Lovanium  in  cralUno  B.  Andrex  Apofloli.  Anno 
Domini  MCC.  XXXVIII.  Iij8. 

Autre  lettre  tirée  des  mcfmcs  Chartes. 

Wjllterus  Berthùut  Àdvoctitut  i»  Mecblinia  Vniverfis  præfcntcs  iitccrasinTpeâe* 
ris  fdutem  æternam.  Novcriniunivcrfi,quod  nos  fnrmam  6c  Compofitioncm  in- 
ter îllullrcm  Dueem  Brabamixâcnosîn  craftinoB.  Andrcæ  Apoftoli  concep- 
tam  Ti  figillo  nofirc  munitam,tcnemur  eidem  inviolabilitcr  obfervarc,  hoc  idem  ip- 
fi fub  imcrpofitionc  fidei  nollrx»  8c  fub  pcena  duorum  millium  marcharum  Colo- 
nienfium  promictendo.  Nos  autem  fl  caulTx  in  di^a  forma  contents  • infez  oébavat 
Pafehx  proximoadventuri  non  fuerint  adimplctx,  6c  hoc  per  nos  vcl  per  Arbitres 
à nobisclcâos  llctrrit  « apud  Lovanium  veniemu$,cxinde  nullatenusexcèfTuri,  ante- 
quam  eidem  Domino  Duci  compléta  fint  ca  quæ  continentur  in  forma  feuCompo- 
fitione  prxJida  * vcl  quoufque  fibi  à nobis,  dedida  pœna  fub  fide  notlra  promiifa, 
iucritpiczurïc  fausfadum.  Si  autem  aliquid  de  prxmilfisnos  coatigeritoonfervare  • 

\V^  fidc- 
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fîdciu(rnrcs  fuper  hoc  ipfo  Domino  Duci  dedimus  vidclicec  Dominum  OttctumCû^ 
mitem  de  Gelria , Dominum  Codefridum  de  Parw:ys , Dominum  Jrnddum  de  DieJI  » 
Dominum  jirnoldum  de  F^efemalcy  Henricum  de  iieifehucb  ^VFilheimun  de  Eebove% 
Nicoiaum  fiiium  Domini  Peregrini  militis.  Qui  omnes  prifato  Domino  Duci , fide 
intcrpcdta  {tmiliicr  rpolponderunt,  quod  mil  nos  omniaprxdiâa  firniiter  ccnucri» 
mus,ipG  apud  Lovaniumveniencmoraturi ibidem «doncc  di£i;o  Domino  Ducifatis* 
faftum  fuerit  de  promiflis , prout  Tupcrius  cil  cxpreflum.  V t autcm  univcrfa  fupradic* 
ta  inviolabilitcroblcrventur,no$  figillum  nodrumunacum  Ggillis  Gdejungrum  prz- 
di^onim  prxfcntibus  littcris  appotuimus.  Aétum  &L  Datum  m cradino  B.  Aodrix 
1238.  Afoftoli»anno  Domini  MCC.  XXXVIII. 

Lettre  tirée  des  Chartes  deBrabant. 

IN  nominc  Domini» Amen.  Ego  Arnoldui  Cornes  de  Los  de  Cbiny  notum  ficio 
præfcntibus  pariter  6c  futuris , quod  charilTimo  Domino  meo  Henrico  Illv- 
sTRi  Dvci  Lotharingiae  Bt  Brabanti  a EpromiilincaGdcquam 
in  Baptifmo  recepi»  quoi  totam  hærediiatcm  fuam  & bona  fua  alla,  quæ  in  prs^ 
fenti  poflîdct  & in  futurum  pofTiJcbii , vcl  fui  hxrtdcs  poHidebunt , ego  meique 
hæredcs , contra  prxfcntcs  A'  futures  potenter  & patenter  illosjuvabimusobtincre. 
Vcriim  fi  fuper  prxmifiis  prxfato  Domino  Duci  Vcl  fuis  hxredihus  aliqua  violcntia 
fuerit  crogata  vel  molcfiia;  nos  illis  totis  viribus  nollris  afiîilemus,  ciidem  auxilio 
& confilio  fideliter  adjuvando.  Vtigirur  omnia  in  perpctuufn  firmiter  oblerven- 
tur,  prxfentcs  liitcras  figilU  noftri  appenfionc  dignum  duxi  muniendas.  Datum 
**^^’Mcnfc  Ot^obri  anno  Domini  M CC.  XXXIX. 

Lettre  prinfe  defdiéts  Regiflres. 

OTto  Cornes  Qelrtenfis  omnibus, &c.  Noveritisquod  nos  fidc  dataSc  juramen» 
to  prxllito  promifimus  » quod  nos  iilujlrcm  Virum  kariffimum  Dominum  Avun* 
culum  nofîrum  H e N R i c v m Dueem  Lotbaringi^tl^  BrahantUs  contra  omnes 
mortalcs  in  omnibus  caufis  & agendis  fuis  juvabimus,  & eidem  afiiflemus  , & ne- 
gotia  ipfius  Domini  Ducis  per  omnia  tanquam  piopria  nollra  negotia  promovebi- 
mus.  In  cuius  rci  teftimonium  prarfémes  liiteras  nofiras  figillo  nollro  duximusro- 
borandas.  Datum  & Aérum  apud  Turnhout  Dominica  qua  cantatur  Rtminifcert» 
1135^'  Anno  Domini  MCC.  XXXIX. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

EGo  fhnricus  de  Hupbaïife  omnibus  notum  facio»  quod  /?r«^/</iitM)epos  meus  de 
Argenteali  Domino  meo  HekrïcoDvci  Brabantiae  infra  CalleU 
laniam  de  Argenteul  tantum  valons  rcaflîgnarc  tenetur  infra  præfcns  feftum  B* 
Remigij  ad  annum >quantum  vcndiditde  fuo  fcodo  Abbatiflx  SeConventui  dc^- 
gnero  diclus  Renaldusi  Et  de  hoc  faciendo  advenus  Dueem  prxdi  «um  plegium  me 
* T^'conUitui,  Ôcc.  Datum  in  oélava  Pétri  & Pauli,  anno  Domini  MCC.  XL. 


Lettre  tirée  des  mefracs  Chartes. 


Î140. 


OTto  Cornes  Ctlrenfis  omnibus  prxfcntcs , &c.  Norcrint  Vnîvcrfi  > quod 
Cafirum  de  Daelem  cum  omnibus  fuis  appenditijs  efr  cxclufum  à forma  pacis 
inter  vencrabilem  viruoi  Conrardum  fanâx  Colonicnfis  Eedefise  Ar> 
chiepifeopum  ôc fuos  coadjutorcs ex  una  parte,  & Firum  lilujirem  Hbnricusc 
Dueem  Lotharingie  ^ Brabantie  Karifmum  Aiuncuîum  noftrum  & fuos  coadjutorcs 
ex  altéra,  6cc.  Datum  in  vigilia  Beaii  Egidii  anno  Domini  MCC.  XL. 


Lettre  tirée  des  meiines  Chartes. 


THeodoricQsDci  gratiaComes  omnibus  przfentes  litterasvifiinsfàlntem 

&fcireveritatem.  Notumfacimus,  çfnosncn IlluJlrem Firum  Domimon  noftmm 
Henricum  Dueem  Brabantie  à fidejufiione  qua  le  pro  nobis  apud  nobilcoi 
Vimm  Ottmrn  CmitemGelrenfem  fuper  convemienibus  matrimoaij  inter ipfuoiCo* 
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tnitetn  & filiam  noftram  MarvArttûm  faftU  obligaviti  vcluti  plenius  in  litcerisnor- 
tris  fupcr  cifticm  convciuionioiis  fjftrs  Hl  cxprcllum,  abîolvcmus  ^ illælum  ^ in- 
demncm  coofervabimus,  &c.  Affcum  & Datumapud  Clive  invigiliaCaibaricue  Vir- 
ginis  ) anno  Domini  M C C.  X L. 

Lettre  tirec  dcfdicles  Chartes. 

EGo  Tbeodoricus  primogenitus  Comitls  CUvmfts  notum  facio  omnibus  prxienti- 
bus  & futuris  t quo  J homincs  Llufiris  Domini  H e n r t c i Ducis  Lotharin^U  y 
Brahanti^e  6c  fucceiTorum  luorum  de  Brnbatiti^ & quitos  ab  omm  the* 
loneo,  ego  6c  mei  rucccflbrcs  ante  theloncum  de  Ihrfùitn  eundo  & redeundo  ,cum 
(iiis  rebusi  vinit  6c  bonis  trandre  dimittimus,  6c  hoc  promiû.  Et  ut  hoc  fîrmum 
& ilabile  à me  6c  meis  hxrcdibus  teneatur  * præfcntcm  paginam  fcci  fcribi  6c  mea 
fîgillo  roborari.  Datum  apud  Bofehum  i feria  tertia  proxima  poil  Afeennooem 
anoo  Domini  MC  C.  XLI. 

Extrai^le  de  TArchive  de  fEglifc  de  S.  Gudule  à Brtixeilesv 

HDei  Gratia  Dux  Lotharingiae  et  Brabantiæ VnivCT- 
Os  Chriili  ddelibus  prefentes  litteras  audituris  falutem  in  Domino.  Noverint 
tam  univerlî  quam  lînguli , quod  cum  controverfia  eHet  inter  fratres  minores 
in  Bruxella  ex  una  parte  « cc  dileAos  Clericos  nollros  Canonicos  Bruxellenics  ex 
altéra,  fupcr  quadam  xdiHcatione  cujurdam  Cappella;  quam  ipfi  Iratres  condruxe* 
lunt,  prope  Cappcllam  Sanébi  Nicholai  in  Bnixella,  qus  Cappella  ad  ipfos  Ca- 
nonicos dinofeitur  pertinere,  6cc.  Nofigitur  pacem  femper  deGderantes  & ma- 
xime inter  illos  qui  fub  noUro  dominio  commorantur,  6cc.  Datum  anno  Domi-  Il4.tJ 
lûMCC.  XLI.  feria  tertia  ante  fèftum  B.  Marix  Magdalenz* 


(tvn  feêH  imprimé  en  eerfaine  pnjît  blamhe  avec  cvntrefitL 
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«4  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

EOo  Conrârdus  Contes  df  Kerlerch  fFlldegreve y &c.  dat  Caftmm  luum  dô 

Grimobacb  Duci  in  Allodiiim  , 5:  Dux  illud  reddit  Cenrardo  in  feodum  fîlijrque 
& filiabus.  Item  pro  homagio  quod  fècerat  pairi  Ducis  te.  Duci  « dabit  ilU 
Dux  per  quatuor annos*  anno  quolibet  viginti  IQnatas  vini  apud  frefele  , de  eo- 
dem  vino  quod  idem  Dux  ibidem  ab  Imperio  recipii.  Datum  Colorûx  Menie 
134iI.Martio  anno Domini  MCC.  XLI. 

Lxrttre  tirée  des  mcfmes  Chartes. 

FRcdcricus  Dei  gratiâ  Rom.inorum  Imperator  femper  Augu(lu<,  HicrufalcmSc 
SicilisRex,  Vniverfis  prxl'cns  feriptum  vifuris  in  perpetuum.  Per  prifcns 
(criptum  notum  eflê  volumus , tam  prsCentibus  quam  futuris  , quod  nos  at- 
tendentes  dévots  üdei  veritatem  quam  Henricus  Brabantiæ^  Mêttbeui 
* Lotbarinfjéey  HemUus  de  Limhnrcb  Duces  y Otto  Geîrenfis  y Armldus  de  Los  * Wil- 
belmus  JuliacenJis  Comités , ff  'slramus  de  Umhurcb  0?  Ihnricus  de  Heinsberg  Baro- 
ncs,  tam  Principes  quam  fidèles  noUri»  canquam  luminaCoronx  mes  , ad  nos  & 
Imperium  haôenus  habucrunc,&  qualiter  Majedati  noftn  teConrardo  filio  noftra 
Dei  gratii  in  Romanorum  Regcm  elcâo  feroper  Augufto  8c  Rcgni  Hierufalcm 
bæredi  « inceflanter  adhirerc  defiderant  ; ad  honorcm  noftrum , pro  confervatione 
Coronæ  Romani  nominis  Se  AuguRx  dijgnitatis , promittimus  eis  fiaelircr , quod  ipfov 
fovebimu5projureruo,&fiquis  contra  juris  æquitatem  eos  pra*rumpferic  velamodo 
prxfumeret  invadere,quijuriparerefuperhxc^opponeret»coramnobisipfis  autper 
moduHi  concordiæ  amicabilhaut  juris, vel  virium  nollrarum  brachio  Juvabimui 
projureruoy  donec  ipfis  de  invafione  hulufinodi  ad  bonorem  fuum  8c  Impcrij  fa-^ 
tisfiat.  Promittimus  etiam  iifdem  Principibus  ôc  Nobilibus  Imperi],  fi  cum  Grs* 
goriê  Papa  Compofitionem  facere  nos  contingat , quod  ad  eandem  alTumemus  eos, 
8c  eis  pro  confervatione  fui  nominis  8c  honoris  in  cadem  Compofitione  cavebimus 
tanquam  nobis.  Infuper  fi  occafione  fervitij  nobis  impenfi  , aliquod  gravamen  in* 
currerint,  ipfos  ad  poffe  noftrum  inde  eximeinus,  eol'dem  in  hoc  non  dcfercntei 
cafu  aliquo  emergcntc.  Prxtcrea  ratione  licierarum  quas  Majefiati  noftræ  pro 
noftro  & Impcrij  lcrvitio  traddiderunt , Alpes  tranfirc , nÜî  fucrint  volunt^rij  » 
ipfos  compclferc  non  debemus.  Ad  cujus  rci  tclbmonium  perpetub  valiturum  » 
prxientem  paginam  conlcribi  fecimus8c  figillo  Nofiræ  Celfitudinis  roborari.  Ac- 
ta lunt  hxc  anno  Dominicæ  Tnearnationis  MC  C.  XLI.  Menfe  Aprili  indiâione 
1341.  décima  quarta  apud  Leodium. 

Lettre  tirée  de  TArchive  de  TEglife  de  Leliendacl. 

HEnricvs  Dux  LotharingÎ4e  Brabaniiæ  omnibus  , 8cc.  Nomm  fit  quod 
IValterus  diSîus  Bertboïdus  homo  meus  in  præfencia  mca  confiituius,  de  con- 
fenfu  meo  dédit  Eleelefix  Beatx  Mariæ  de  Valle  liliorum*  pifeaturam  in  fiu* 
mine  Zenne  à ponte  de  fVeerde  . ufque  ad  locum  ilium  Zenne  qui  cft  vicinior  Eç- 
clcfix  de  Jjeeft  , qux  cum  alijs  bonis  fuis  à me  tenuit  in  feudum.  Aâum  apud 
1242'  Lyram  in  domo  mca  anno  M CC.  X L 1 1.  Mcnfc  Augufio. 

Lettre  comprinfc  aux  Rcgîftres  de  Brabant. 

COnrardos  Divi  Augufti  Imperatbris  Fredcrici  filius,  Dei  gratia  Romanorum 
in  Regcm  eleélus  femper  Augullus  8c  hxrcs  Regni  Hierufalcm  , Vnivcrfis 
prxfentes  Htteras  infpeéluris  fidelibiis  fuis , graiiam  fuam  8c  omne  bonum. 
Tcnorc  prxfentium  notum  cfic  volumus  8c  proteftamurt  quod  nos  attendemes  de- 
votam  finccritatcm,  per  quam  Ilïuftris  Henc  i c vs  Dux Brabantia  pro  fervitijs 
Domini  8c  patris  noftri  êc  noftri,  fc  fedulum  exhibée  jugiter  & intentum,  dcplc- 
nitudinc  confitij  noftri  promittimus  ci  tria  millia  marcanim  Colonicnfis  moneræ  , 
in  fcfto  S.  Rcmigii  nunc  venturo  libcralitcr  pcrfolvcndas.  Ad  cujus  tei  robur  prx- 
fentes  litteras  fieri  fecimus,  figilli  noftri  munimine  roboratas.  ' Aôum  apud  Co* 

, loniam  anno  Domini  MCC.  X L 11.  Menfe  Maitio. 

_ Lettre 
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Lettre  tiree  des  Chartes  de  Brabant. 

COnrardus  Dci  fanÛx  Colanienfis  Ecdelîx  Minifter  ♦ facri  Impcrij  per 

Italiam  Archicancelhriu?.  Vniverfis  præfcn?  feriptum  infpcfturis  falutem  in 
Domino.  Prxfcntis  feripti  Tcllimonio  proteftamur,  quod  nos  inter  dileftum 
& fidclcm  noilntm  H e n r i c u m L o t ii  a h i n’ c;  t æ et  B r a n a n ti æ D u- 
•CE  M T'heodorieum  fratruciem  mjirnm  Cmnlton  de  Hofladen  « mediantibus  dilcftis 
ac  fîJeUbus  noftris  Hem  ko  de  Sejnen  6?  Ottofie  de  Gche  Cofmtibin  , paeem  fccimus 
& concordiam  & huiufmodi  conventionem , vidclicct  quoJ  diâus  rracruclis  noflcr 
Cailrum  de  Dalebem^  quod  ab  ipfo  Duce  in  fèodum  tenebat  > cum  omnibus  dus 
attinentijs  & bonis,  fivc  flnt  Allodia  fivc  fcodalia  vcl  alia  quxeumque  , cum  ïio- 
minibus  tcodalibus  fie  miniftcrialibus  ÔC  quibufeumque  alijs  ad  diâum  Callrum 
fpeâaniibus,  in  manus  ipfius  Ducis  libère  & abfolutc  , de  bona  & (pontanca  fua 
voluntatc,  noftro  ac  dilccH  tratris  nortri  fredertei  Præpofiti  SanftxMarix  ad  gra- 
dus  in  Colonia  confénfu  accedcntc , totalitcr  reportavit  in  præfcntia  noftra  j &:  poll- 
roodum  omni  juti  quod  indifito  CaÛrofic  prxmiflîs  omnibus  habucrat,  vcl  habere 
poterat  cOcItucando,  ad  opus  ipfiiis  Ducis  per  fententiam  hominuin  noftronim  fie 
ipfius  Ducis  rcminiiavit;  ira  quod  nulla  dcinccps  eidem  vcl  Ibis  hxrcdibus  a£tio 
competet  ad  prxdicca;  fuper  his  omnibus  prxftto  Duci  de  jure  debiram  fie  quantani 
potctl  prxiVanJo  Warandiam.  Bona  quoque  ipfi  Caftio  atuncntia^  qitx  præfatus 
fntruclis  nofter  à Duce  de  Leviburg  feu  alijs  Dominis  renucrat,  ipfis  reportavit  Do- 
minis  » ca  penitus  cffcftucanJo.  Nos  ctiam  fie  prxdichis  fiater  nollcr  Fredericus 
Pnrpofitus  S.  Mari*  ad  gradus  in  Colonia,  prxdifitis  omnibus  conientientes , om- 
ni juri  hzredicario  quod  nobis  coinpercre  poterat  de  noihis  progenttoribus  in  prx- 
fato  Caftro  bonis  fie  hominibus  amedifitis,  limiliccr  cflreftucando  rcnuntiavimus,dc 
boiu  fie  rponianca  nolha  voluntatc.  In  ctiius  rei  teftimonium  praTentem  paginam 
noftro  fecimus  figillo  communiri.  Aftum  fie  datum  apuJ  Ruremonde  in  \igilia 
Beau  Mathi*  Apoftoli  anno  Uomini  MCC.  X LI I F. 

Lettre  tirée  des  mefmcs  Regillrcs. 

EGo  fheniwicm  Cornes  Ja  Hofir.de»  omnibus  pnefentes  litteras  infpcfturis  filu- 
tcm.  Notum  cfTc  cupiotam  prælcntibus  quam  futuris,  quod  Vcncrabili  pa- 
tri  Domino  nollro  Conmrda  Cdonicnfi  ./frehiepiftopo  , Dominis  Ottoue  QcWenfi 
fiiio  A-jimcuU  mei  fis?  JJenrho  Scytieufi  Comitihus  pr.vfcntibus  i mediantibus  & con- 
ièniiemibus,  pacc  & coocordia  fiifica  inter  lilufiram  Dominmn  weto»  H bk  r te  v .m 
Ducm  L/Ubaringiæ  13  firahantU  &C  me,  ta’ cm  cum  difilo  Domino  Duce  conven- 
tionem iuivi , vidclicct  quod  Caftnim  à&Dahh.m  quod  ab  ipfo  in  ftodum  tenc- 
bam  , ctmi  omnibus  cius  actinentiis  6c  bonis,  (îvc  fine  Allodia  Hve  feodalia  vcl  alia 
quxeumque  cum  homiiubus  omnibus  feodatibus  fie  miniltcrialibas  & quibufeumque 
alijs  ad  diëhmi  Cuiltum  Ipccfaittibus,  in  manus  ipfius  Domini  moi  Ducis  libéré  fie 
ablolutc  de  bona  Â:  fponranca  me.i  voluntatc  reportavi  ; &r  poilca  Biûa  mihi  fie 
mois  haicdibus  rccoBipcnfuione  , vidclicct  rcd  iitus  centum  marcarum  Colonien- 
Itum  denariorum,  oinni  juri  qtiod  tn  di£to  Caltro  fie  prxmiiUs  omnibus  habueram 
vcl  babcrc  poteram  b.urditario  jure  vcl  quomodolibci  aliter  effcrtucando  , pro  me 
ÔC  pro  incis  hsredibus,  ad  opus  ipüus  Domini  Ducis  fie  fuorum  hxredum  , fpon- 
tancc  renuntiavi,  per  fentemiam  difti  Domini  Archiepifeopi  ÔC  ipfius  Ducis  ho- 
ipinum  fie  mcorum;  ica  quod  nulla  dcinceps  mihi  fie  mcis  hxredibus  actio  compe- 
int  ad  pr.vJifita.  Super  his  omnibus  prn:î‘ato  Domino  Duci  de  jure  debitam  fie 
quancam  pofTum  prxllo  Waiandiam.  Bona  quoque  ipfi  Caftro  aitinentia,  qiix  à 
Domino  Duca  de  Limburg  léti  ab  aiijs  rt  nucrani  , ipfis  reportavi  Dominis  cfTcftu- 
cando  * ad  opus  Domini  Ducis  antedifibi.  Et  uc  prxmifta  à me  fi:  mcis  hxredibus 
inviülabiliter  obfciA’cntur,  fupplicavi  Domino  fie  Patruo  mro  Archiepifeopo  Colo- 
nienfi  fie  viris  nobiÜbus  Seynvnfis^  Qelrenfisifi  Lafi'enfiSy  Comitibus  Godifrido  Dosrtimr 
df  Wiikhno  Domiio  da  A.tenay  Domino  lÿiUcImo  de  Gnmhaig  (3  ÎFaltero 

àt  Brungbor»y  ut  in  tcibmonium  fie  evidentiam  prxminbrum,  figilla  fua  una  cum 
mco  picfcmibus  licteris  apponant,  ficc.  J^atum  apud  Ruremundam  in  vigiliaMa- 
tbi*  Apolloli  anno  Domini  MCC.  XLIIl. 
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Z6  PREUVES  DU  LIVRE  IV- 

Autre  lettre  tirée  des  mefines  Chartes. 

H E N R I c U s Dei  Ùux  Lotbarix^ia  BrabAntUe  omnibus  prestes  lÎN 

teras  inljpeâuris  lalutem.  Noveritis  univerH.  quoi  nos  cuzn  dileûo  & fi.. 
deli  noilro  Tbtodwico  Comité  Hufiadimji  , karifiimo  Domino  meo.  Conrardo 
Pci  gracia  fanâx  Colonicnfis  Eeelefix  Archiepifeopo  , Scynenû  fie  Gelrenfi  co- 
mitibus,  prefentibus,  mediantibut  fie  conTentieocibui , fuper  Callro  de  Daekbe» 
fie  omnibus  ejus  attinencijs  hujufmodi  convcncionem  fie  Compofitionem  iniuimus  » 
quod  idem  Cornes  Hofladeufis  diâum  Calhum  quod  à nobis  priùs  in  feoduro  tenue- 
rat,  cum  omnibus  ejus  accinentiis  fic  bonis  \ (îve  fint  Ailodia  iîvc  feoda  vcl  alia 
quscumque,  cumhomimbusfeodfalibus , mimfterialibus  & quibofcomquealijs,  ad 
diclum  Caibnim  quoquomodo  fpeâantihus,  in  manut  noUras  Ubeic  fic  abiôlutè  re* 
porcavic,  fie  poftmodum  omni  juri  quod  in  Caftro  fie  prsaiifiis  omnibus  habuerac 
vcl  habere  pocerac  eficltucavic  & VVarandiam  de  jure  debicam  , nobis  fecit  fic  fa- 
cict  quantum  potefl  fie  pocerit,  falvis  bonis  hominum  noftrorum  de  Dalebtm  qux 
nunc  i nobis  fie  priùs  à Comité  Hofiadenft  cenuerunc.  £o  excepto  » quod  nullus 
prxdiôorum  hominum  prster  noltrum  confenfum  in  codem  CalVro  (âciet  refîden- 
tiam.  Nos  vero  in  recompenCiiionem  pr^mifibnim  , comulimus  prxdiébo  Ctmiti 
Hoftaéenfi  in  fèodum  redditus  cencum  marcarum  ColonienHum  denariorum  5 qua- 
rum quinquaginu  afilgnabimuseidem  in  Allodio  de  JlerU , fic  refiduas  quinquagin* 
ta  inter  Aram  fie  Rurâm  fuperiùs  luliacumt  ficc.  Infuper  to  recompeniàcionem  diât 
Cailri  fichus  attinentijs  fupradiûis,  darc  tenemur  duo  milHa  marcarum  denarior» 
ColonienU  Icgaliumdiâo  Comiti,  de  quibus  mille  eidem  Comiti  infra  craftinum  • 
Inuocentium  %Ÿ^àNuàam  folverc  tenemur,  reGduas  vero  mille  marcas  infra craftU 
num  Innocemium  anni  fubféquentis  io  codem  loco  eidem  folvemus.  Si  ver6  prs- 
diâus  Cornes  llafiadenfit  üne  proie  dcceficric  priufquam  folutio  difibs  pecunix  fa&a 
fuerit;  quidquid  ex  ea  infolutum  rcmanferit,  prsdiébo  Domino  Arebiepifeo  ^ Fre- 
ierico  Pnepofito  Santx  Marix  ad  gradua  in  Colonîa  fie  rwbili  matrone  Mssy^ret^ 
matri  diâi  Comitis  de  Hofiaden  fic  hxredibus  di^i  Comicis  IJoftadenJis  folverc  tene- 
mur.  Dcindc  conftitui  fidc  jafTorcs  Sejnen'm  , Cthrenfem  13  LojJ'enfem  Comités t 
Lorjanienf.  Bruxellenf  Antverpienf.  Thenenf.  Leuwenf.  fie  de  Bufeo  communicates, 
qua:  communitates  litteras  fuas  patentes  fuper  fidejulTione  prsdifiba  memorato  Co* 
miti  Hofiadenfi  vcl  fuis  hxredibus  infra  oâavas  Pafehs  iuAantis  dabunt»  ita  quod  fî 
infra  o^avas  PaCchx  prxdiâas  , prxdiôx  litccrx  communitacum  eidem  Comiti 
Hoftudenfi  non  tradercncuri  fiC  fuper  hoc  prædi^  Comités  moniti  fùcrint , infra 
oâo  dica  pofl  ipfam  monitioncm  Coloniam  incraré  tenebuntur , inde  non  exituri 
donec  litterst  communitatem  prxdiébx,  diôo  Comiti  Hoftadenfi  cradantur  «*  fi  vero 
pro  defcâu  nolbro  idem  Cornet  Hoftadtnfis  fub  Domini  nofiri  Colonicnfis  Archie- 
pifeopi  1 Ducis  de  Limbourg  , Comitis  Seinenfis , Comitis  Gclrcnfis , Comicis 
Lofienfis  difiriébibuS)  bona  aticmus  de  communitacibus  nofiris  caperct  fie  detioe- 
rec,  prædiâus  Dominus  noiber  Colonicnfis,  nos,  Duxde  Limbouq;  fie  Comités 
prxdifibi,  erga  diébum  Comitem  Hojîadenfem  vel  fuos  hxredes  nullam  condperemus 
offenfam , nec  cidem  fuper  hoc  quxfbionem  moveremus.  Si  vero  in  folutione  dic- 
torum  duorum  millium  marcarum  , vel  aflignatione  diôi  feodi  defteerimus , & 
propter  hoc  didus  aliqua  damna  incurrerit.  Comités  & commu- 

oitaces  fùpradifibi)  Comiti  JtloJiAdenfi  ^ daranis  tanquam  fidefufibres  fa* 

tisfacient  fie  indempnem  obfervabunc.  Cxteriim  fi  memoratus  Comts  HofiAdenJism 
Allodio  de  Herie  munitionem  adificarc  voluerlc«  ad  hoc  ei  ^voretn  impendemus, 
fic  fi  aliquts  fuper  hoc  ipfum  prohiberet»  nos  eidem  Comiti  ad  removendam  ipfam 
violcntiam  fubveniemus.  Solucione  vero  diébx  pecunix  ^ afiignacioni  difibi  feodi 
complctis , nos  & prædifbi  fidejufibres  ab  obligaciooe  prxfnifia  crimus  abfoluti , fie 
prxfences  litterx  nolbrx  nobis  relbituentur.  £c  ut  prxmifia  inviolabilitcr  confer- 
ventur,  prxfentem  pagtnam  figilU  nofiri  munimine  duximus  roborandam  , adhi- 
bitis  fublcriptîs  tefiibu;  Domino  noftro  Conrardo  Colomenfi  Archiepifeopo  , Sepnenfi  , 
Celrenji  (3  Lojfcnfi  Comitibus , Domino  G.  Decano  maioris  Ecclefue  Colonienfis  , Hen^ 
rico  Prnpofito  $.  Severini^  Frederico  Præpopto  ad  gradus  S.  Marin  in  Coknia , dike^ 
to  confanguineo  noftro  Godefrido  Domino  de  Perwejs , f^Filielmo  de  Grimberg , Domino 
Putgero  de  Brenicb  , Domino  VFaltero  de  Brunsbomt  FFHleîmo  Domino  de  Aliéna  9 
Ottone  Domino  de  fViebrode^  Gerardo  Domino  de  Randenroàe  fie  alijs  quampluribus. 
1143.  A£bum  fie  Datum  apud  Ruremundam  anno  Domini  MCC.  XLIII.  in  vigilia 
Bcaci  Mathix  Apofioli.  Lettre 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Lettre  tirée  des  Rcgillres  de  Brabant. 

NOî  de  Ltvamoi  SmxeUa,  AHtvtrptA^  Bufibo,  Lewis  & de  Tbenis  commu* 
nicates  notum  fâcimus  Vniveiüs,  tam  praefeatibus  quam  funiris,  prsCcntet 
litteras  vifuris,  quod  ad  pccitiooem  karidîmi Domini  nodri  Hbkrici  Du- 
cisLoiharingisSc  Brabantix  cum  nobilibus  de  Gelre^  de  Seynen  de  LosComtibus 
pro  eodcm  Domino  Duce*  erga  nobilem  virum  Tbeodmcum  Comitem  de  Hefiadem 
Tupcr  conventiombus  de  Cadro  de  Dalebem  i inter  ipfum  Dominum  Ducem  & 
diaum  Comitem  Hodadenfem  faâis,  prout  liquidiùs  in  Utteris  diéborum  nobi* 
lum  videlicec  Domini  Ducis  & Comitis  exinde  confèâis  continetur,  nos  condi- 
tuimus  fidejunorcs.  Incujui  ddejudioois  tedioionium,  præfentetlitteras  figiilisop- 
pidorum  nodrorum  praediéborum  (êcimus  communiri.  Aétura  & Datum  apudLo- 
vaniiim  Dominica  qua  cantacur  CkuU  mfiri,  Aono  Domioi  MCC.  XLIIl, 

Autre  lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

VNiverfî$«  &c.  Tbeedoricus  Cmes  Heftadenjis  fatutem  in  Domino.  NoveritU 
me  karidimo  Domino  meo  H e N r i c o Duci  Lotbaringùe  & Brehmttiee  pro- 
midflc,  qiiod  nobilem  matronam  karidîmam  matrem  meam  Margaretam  infra 
indantcm  Menfem  Aujpdi  renunciare  & cdeducare  &ciam  omni  juii  quod  habec 
tn  Caftro  de  Dalebem  £ ejus  attineotijs,  Ccc. 

* Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

HEnricas  Due  de  TJmberch  Cornes  de  Monte  t Ottbo  Cornes  GeJrenJis  & Gerar* 

dus  Coms  de  Wajernberge  omnibus  prxfens  fcriptun  inTpcdurit Notum 
fâcimtis , nos  apud  ÎUufirem  Prineipem  Dominum  H b N r i c u M Dueem  Lo~ 
îharingiæ  BrabantU  multiplicibus  precibus  obtinuide , quod  inter  vcncrabilem 
Dominum  Conrardum  Dei  gratil  Coloniends  Ëccleiîæ  Arcniepircopuni  & prxfà- 
tum  Hbnricom  Ducem  Brabantix,  Nenricum  Comitem  Seynenfem  & eorutn  ad- 
jucorts  ex  una  parce,  VFlUelmum  Comitem  Juliacenfem^  yFalleramum  fratrem  eius 
de  eonim  adjucores  ex  altéra,  légitimas  treugas  ul'qtie  ad  Epiphaniam  Domini  pro- 
ximè  vcDturam  dedimus  tota  die  Epiphanie  duraturas.  Protedamur  etiam  & di- 
cimus,  quod  VVüleîmus  Coms  luUacenfis  redituct  in  cominenti  Duci  Brabaniis  f 
omnia  ablata  que  ad  prxfens  haberi  pomiut;  qux  autem  habeh  hac  vice  nequeunc, 
ilia  perfolvet  infra  dlhim  B.  Rcmigij  proximo  futurum.  Prxfatus  etiam  Cornes 
luliacend^  de  expenfis  captivorum  taliter  ordinabit  • quod  ipfe  indc  Domino  H. 
Duci  Brabantix  regratiabitur  , ncc  idem  Cmes  luUacenfis  , Adolpbo  de  Marcha  > 
Godefrido  de  Aresherge  ÏA  Tbeodorieo  do  Jfenberg  diâis  treugis  durantibus  , aliquod 
auxilium  impender.  Adjeâum  ed  etiam  , quod  oobilis  vir  Dominus  Arnoldus  de 
Diefi  ubicumque  ftbi  placucrii  in  Brabaniia  dTe  poterie  , dommodo  civiutes  quie 
in  Brabantia  iitx  funt  non  intret , & confpcébui  Domini  H e N R i c i Ducis  Bra- 
bantix  feienter  fe  non  prxfcntet  : Fratres  vero  prxdi^i  Arnoîdi  de  Diefi  Brabantiam 
non  intrabunt , fed  extra  Brabantiam  undique  creugas  habebunr.  Éifdem  autem 
treugii  Arnoldus  Cornes  de  Los  (A  Cyneio  (fi  nobiïis  vir  Henricus  de  Heinsherge  & eo- 
rum  adjutores  fub  hac  forma  iunt  includ , videlicec  quod  Cornes  de  Los  prxfâco 
nobili  viro  Henrico  de  Heinsberge  & fuis  redicuet , il  quid  per  eum  vel  per  fuos 
ipd  vcl  fuis  arrepeum  fueric  vel  aSlacum  -,  idem  fàciec  Dominus  Henricus  prxdiétus 
oc  Heinsberge  diéto  Arnoldo  Comiti  de  Los  & de  Cyneio  fuper  arrepeis  & abla- 
tis  übi  & fuis  redituendis.  Prxcaxatas  vero  rreugas  faciemus  inviolabilicer  obfer- 
vari,  Sc  omnium  aliorum  praediâorum  fumus  etiam  fidejuiTores.  In  cuius  ddejuf- 
ilonis  cedimoniuro  , prælcntcs  licteras  figillomm  nodrorum  munimine  duximus 
roborandas.  Aébim  & D.num  apud  Loi^e  juxca  Venlo  anno  Domini  MCC. 
X L I V.  Mcnic  luiio  > iéria  quarca  ante  feftum  Beats  Marix  Magdalenæ. 
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DES  TROPHE’E  S DE  BRABANT.  . 8p  . 

Lettre  tirée  des  Regiflres  dé  Brabant. 

N Os  Adtlpbus  Cernes  de  Mente  omnibtu  pnerciu  fcriptuirt  infpeâuris  nôtum 
cimiUinMib  Illultririro  Hen  Rico  Thvr  inoiab  Lantcraviô 
ET  dvceBrabantiae  Caftrum  noflnim  Vyintecken  in  pheodum  re- 
cepinii8£  hoc  feripto  & ligilthnoilro præfcntibus  proteftamur.  Datum K Aétuni an-  , , 
jto  Domini  MCC.  XLVII.apudMarburg  in  dicBcati  Servacif.  * 

Lettre  tirée  des  mefmes  Regifees. 

HEnricus  Dei  gratia  Dvc  Lothàringiæ  et  Braban- 
T I Æ , atque  Hinricus  filiul  eists  Primegemtus  univerGs  8c  Gngulis  pradênte» 
littéral  vifuris  falutem , cum  notitia  veritatis.  Noveritis , quod  nos  habit* 
fuper  hoc  prias  deliberatione  fufficiente,  cuiti  hominibus  8c  fidelibus  noftris  8cvi- 
ris  religiofis  terræ  noftrx , fub  facramento  fidei  quant  corporaliter  przftitintûs , ob 
icmedium  animarum  nollrarum  8c  pradeceflbrum  noGrorum , fidcliter  promifimus. 
quod  ab  hac  die  in  perpetuum, terrant  noftrain , quant  iant  poflidemus,  ab  ilia  ex- 
a&ione  five  extorfione  quæ  vulgaritcr  dicitur  mertu»  manu  ablblTimus  8t  quitamui. 
Promifimus  etiam  firmiter  fide  corrorali  prxftita , quod  voluqtus  8c  obfêrvare  de- 
bemus  in  perpetuum, ut  in  bonis  illorura  qui  vulgaritcr  Havefceet  Ipurijdicunturj 
fi  de  terra  nodra  fuerint  8c  proximos  habcanc.fuccedant  indidis  bonisproximio- 
res  fecundùm  Icgem  terræ  8c  confuetudinem  : fi  verô  fuerint  adventitij,  bonata-  ' 
lium  fecundùm  legcm  terræ  hucufque  fervatam  nodra  fint  8c  fuccefibrum  noftro 
Tum  { iàlvo  tamen  per  omnia  tam  de  alienigenis  quàm  indigenis  ulibus,  quod  teda- 
ntenta  quæ  condiderint  robur  habcrc  dcbeanc  8c  fortitudinem.  Promifimus  modo 
przdido,quod  Balliui  nodri  terramnodram  regerc  debeant, fecundùm  judicium  8c 
fencentiam  Scabinorum  , aut  aliorum  hominum  nodrorum,  ad  quos  pertinet  fuper 
huiufinDdi  fcncentias  dare  aut  judicarej  nifi  forfitan  aliquid  énorme  acciderit,  ficuE 
inccndimn,vioIcncia,vclhomicidum>aut  aliquid  aliud  iïmileiinquo  cafu,  cxccdus 
huiufmodi  de  voluntatc  nodra  8c  perconfiUum  hominum  nodrorum  corrigentur  ; 

8c  fiibrfitan  corttigeric  aliquem  Balliuorum  nodrorum  ^ aliter  quam  preferiptum  eft 
& prxordinatum  judfcare  j volumus  8c  Ordinamus  quod  taiti  de  BaUtuis  ipfis , quant 
de  bonis  ipforum,  pro  voluntate  nodra  abfolutè  difponere  debeamus.  Promifimus 
etiam  modo  piædiâo , quod  expenfas  nodtas  de  confilio  hominum  nodrorum  ita 
Btoderabimus , quod  exaâioncs  ficiendas  in  terra  nodra,  de  confilio  bonorum  8c  rs- 
ligioforum  facere  debeamus.  Volumus  etiam  prætcm , quod  annuatim  ih  perpetuuni 
quingentæ  libræ  Lovanienfcsrecipiantur  ,ccntumvidelicetlibr*  de  redditibusnof- 
trisLovanij,  centum  Bruxellis.cemum  Thenis.duceni*  de  filva nodra  Sonia, quæ 
per  manus  ipforum  quos  ad  hoc  ordinabimus,  nomine  rcdituiionis  8c  eicemofinx 
in  perpetuum  didribuentur.  Et  ut  præmifla  omnia  per  nos  8c  fucceflbres  nodros  iq 
perpetuum  inviolabiliterobferventur,  przfenteslitteras  figillorum  nodrorum  muni - 
mine  duximus  roborandas.  Aftum  8c  Datum  apud  Loranium  m die  S.  Vincentij 
anno  Domini  MCC.  XL  V Ht  ^^47* 

E-ictraift  de  l’Archive  dé  l’Abbaye  d'Everbode. 

NOtum  fit  omnibus  prarfentes  litteras  infpeâuris , quod  fuper  via  quæ  tranfic 
per  pra»  inonachorum  de  Averiede  prope  7ç/!f/r , de  voluntate  Gedefcalci  de 
Aeriihet  Villici  Dominæ  SopHiÆln.vstRiscL'' <>«•>*  M Dvcis-* 

SÆ  Brabantiæ  8c  communitatis  dcTefiel,  talis  intervenic  ,ordinatio , 8cc  lieq. 
Datum  anno  Domini  M C C.  L 1 1 1.  in  Cathedra  B.  Pétri.  ’ ^ 

Extraift  des  mefmês  Archives. 

S O P M I A Beata  BîifaBetb  fiUa  Lantgravia  Thuringiæ  8c  Haflîz  quondam  Ducii- 
fa  Lothàringiæ  8c  Brabantiæ, dileâis  fuis  villico , feabinis 8c  hominibus  feoda- 
Ubus  in  Aerfehot , 6cc.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXIV.  Mcnle  Februario  ' , 
Y Extraiâ. 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Extraiâ  des  Qvites  de  Brdnnt.  • 


NO>  Stfbis  pit  Stat*  EKfaietb  Lantgnvit  ThurinKÎE  Domini  Hiflie  ^oil> 
dam  OucilTa  Bnbantiæ , Uc.  nocum , tcc.  quod  Hettricut  it  FUftrd  diSusie 
E»(»ri»  relevât  quoddam  manfum , quodMterfuus  lotmts  wt/»jurehærcdi- 
tario  pofledebat , per  judidum  noftrorum  Vairailomm,  videlicet  Ff^atteri  dt  CoM- 
^ tert  milites  £ÿ  Hem-iei  fitij  fui  militis  £ÿ  GodefeaUi  de  Aerfehtit  {3  Anuddi  de  Aerfebet, 
**"'Datum  anno  M CC.  LX  VII.  in  vigilia  B.  Servatij. 

Extraift  des  meûnes  Chartes. 

LËttre  originelle  d'Otton  Comte  de  Gueldrcs , par  laquelle  il  promet  à So 

Lantgravinne  de  Thuringe  jadis  Duebejfe  de  Brabant , mil  mares  de  Cologne  | 
pour  avec  ieeux  defengager  le  village  de  Rode  fur  la  Tbile. 

Extraift  tirée-  des  Regiftres  de  Brabant. 


OTtf  Cornes  Getrenfis  pro  Domina  Aleyde  Dàcijfa  Brabantia  erga  bominaln  Sb- 
p H I A M Ducijfam  Brabautùe  Lantgraviam  Tburingite  obligat  fe , quod  fi  dic- 
ta Domina  Aleydis  pratfâtx  Dominx  Sophiee  vel  fiîio  fuo  Hertrko  de  Tburingia 
t fi  mater  ejus  priùs  decederet  ) in  proximo  fefto  Nativiutis  B.  Joannù  Bap- 
tift*,  non  acquitaverit  mille  marcas  Colonienfcs , per  fuas  patentes  littetas  , ad 
acquitandum  villam  de  Rode  fupcr  Diliam;  quodtumdiâa  Domina  SopbiavA  filins 
ejus  quinquaginta  libras  Lovanienles  annuatim  percipient  de  fuis  Ottonis  rcdditibus 
in  villa  de  Nodenbeke . quonCquc  Aleydis  illam  fiimmam  fatisfcccrit , 8c  prxterea  fniâais 
villæ  àKRodepetcipitlSophia,B  ultra  tcrminum  prxdiâummanferitfine  acquitatio- 
ne. 

enfants  DE  HENRY  II.  DUC  DÊ 
LOTHIER  ET  DEBRABANT. 


Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

HÈnrieus  Dei  gratià  Lantgravius  Tburingia  Contes  PalatinuS  Saxouia  13  Dominât 
, omnibus,  &c.  quod  nos  dileâiilimæ  nobis  uxori  noltræ  B e a T a < c t 
filix  Principis  Illuftris  Ducis  Brabantiæ  dedimus  donatione  propter  nupiias 
bona  rubfcripta  i Calirum  , Oppidum  Cuitum  Erieubal- 

desberge , Oppidum  Gotba  ,diHri&um  Bergere , Sic.  Datum  Crureburcb  anno  MC  G. 
X L 1.  fcxto  idus  Martij. 

Lettre  tirée  des  meûnes  Chartes. 


N Os  Rudolpbus  Deigratiâ  Cornes  Palatinus  Rbeni  Dux  ËavariCi  notunifàci- 
mus , &c.  quod  anima  Illuftris  Luduiei  genitoris  nollri  dulcifiimi . ex  homicidio 
quod  in  periona  Dominx  M a R t Æ conteâalis-  fux  commitii  maodavit  fui^ 
tineat  pcenas  ; faluti  animx  ejus  cupientes  conTultum , primo  viro  nobili  Domiii* 
I O A N N I Blufiri  Duci  Brabantia  tanqpuam  aune  proximo  e|us  amico . emendam  ku- 
iufinodi  fuo  ac  diâi  M A R i Æ materterx  fux  nominc  recipienti  potlicemur,quod 
ad  fepulchrum cjufdem Dominx  M a R i £ in  Oppidonoftro  FFerde,MiSisapet- 
petuam  & lumen  perpetuum  fàcicmus  )&  fi  ad  partes  tranTmarinas  proexpugnatione 
fcpulchri  Domini.  vel  ad  Ruthenos  contra  Saracenos  procetTum  fucrit,  mittam qua- 
tuor milites  ad  remedium  animx  illius.  Item  promittimus  Duci  Brabantia  ducentos 
milites  in  armis  contra  omnes , excepto  Imperio.  Datum  Hydclberg^  sans» 
MCCC.V1II. 

Ven 
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Vers  qn’on  lift  au  Monaftere  de  Furflen-feld. 

Ad  Hofpites.  * ' 


COnjugis  innocgæ  (ufi  inunifflenta  cnioris, 

Pro  culpâ  precium  clauftra  (kciaca  vides. 

De  Fundatore. 

BOjonim  dans  jtcet  hæc  (ùodamina  PrincepS| 

In  precium  culpæ  conjugis  innocuc. 

HENRY  III.  DUC  DE  LOTHIER  ET  DE  BRÀ- 
B ANT»  &c.  MARQUIS  DU  S.  EMPIRE,  &c. 


ELxtraift  des  Rcgiflres  de  Brabant. 


HBnricus  nrtcvs  Dvx  Lo!t;H  au  i Ngiæ  et  Br  a- 

B A N T ix.yOtto  Gtlrenfis  de  Los  Cw»i /«,cç>nfœdcrati contra omr 

nés.  Teftes  Otto  Prapofittis  Âquenfts , Magifier  Godefridus  Decanus  S.  Servati) 
in  TrajeSlo^  Dominus  Quntberus  de  BesioSt  Deminus  Antbomus  deSfotnaU  , Godefri^ 
dus  Dominus  de  Permet  y Dominus  WiHelmus  de  Altbenuy  Arnoldus  D api  fer  de  Roche  • 
laeTy  Henricus  Berthold  % Luduicus  Dominus  de  Berîaer  , Arnoldus  Dominus  de  IVefe* 
male  y W'alterus  Clutingus  & alij.  Datum  aijud  WaUberge  feria  fexta  poft  B.  Mar- 
tini hicmalis  > anno  Domini  M C C.  X L V 1 1 1. 

Autre  Extrait  des  mcfmes  Regiflres. 


HÈnricus  Eîeiîus  Leodienfis  reconciliatus  cum  HBNRicoDüCfe  Ahno  MCC. 
XL  IX.  in  vigilia  Epiphanix  >&  quo  ad  diiTcntiones  remittunt  fead  Diâum 
pronunciandum  per  vires  nobilcs  kariHimum  fratrem  EleÛi  Ottenem  Comitem 
Gelriay  Eujlacbium  Dominum  de  Rues  y Gerardum  de  MarbaiSy  Gerardum  Dapiferum 
BrahantiiCy  l'heodt^rkum  Dominum  de  yalekenhreb  , Viros  Vcncrabilcs  Aîagijirum 
XTodefridum  6?  Engelbertum  de  Ifenbroeck  » Leodienfet  Arcbidiaconi  y qui  hoc  pronun- 
tiarc  debent  infira  odavas  Pafehx  proximè  venturas.  Datum  & AAum  anno  fie  vi- 
gilia fupradiôis.  ^ 

Lettre  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 


II4J. 


y 


NOs  yy^alleramus  germanus  Domini  FFellelmi  Comitis  luliacen^sTiotumhclmuS  y 
ficc.  quod  nos  lliudri  Prtneipi  Domino  H c Nn  icoDvci  Lothaain- 
GiÆET  Brabant  iæ  ab  illo  termino  quo  ipfe  tlobts  de  mille  fie  cen- 
himmarcisColoaienllum  denariorum  fcceric  pagamencum , infra  annum  in  bonis  bc- 
ne  lîtis  & in.  bona  denariata  aflignabimus  in  annuis  redditibus  y centum  marcas  Colo- 
nicnlîum  denariorum;quastamcnab  ipfo  Duce  fie  à fuis  pofleris  Mathildis  HliaDo- 
tnini  Conrardi  de  Mulnarken  noflra  Ijponiacum  ruishxredibus,infeoduijiiempcrob- 
fervabit  : fie  nos  quafi  monburdus  m e tucor  ejurdem  Mathildis  i (juoadurqucvixe- 
rimus , præiibatas  centum  marcas  recinebimus  jure  fèôdali  ab  tpro  laiii  diâo.Ducé 
Brabantix.  Si  verb  nos  ambo  detedere  ctfinigerit  fine  proie  )illi  centum  marcarurn 
redditus  devoluentur  ad  hxredes  proximos  lincæ  I/ouJladenlis ynx\ontcu\usï\\x  mil- 
le fie  centum  marcæ  nos  & boilram  fponfam  contingcbani.  Hujus  vero  aiïtgnatio- 
nis  fidquflbrcs  noftri  Tune  apud  prxlioatum  Principem  f/enricum  Ducem  Lotbaringid 
(A  Brabantite  Vin  nobilcs  i vidclicet  Vcncrabilis  parer  Dominus  Conrardus  Colonien- 
Jis  Archiepifeopus  yDominus  Henricus  Leodienfis  Elcélus y Dominus  VValleramus Dux  de 
UmboTcb  y Dominus  VyilltlmusGomes  luliacenfis  Dominus  G erar  dus  de  VVaJfember 

gty  ficc.DatumLcodij  anno  Domini  MCC.  L.  feria  tcrtiaamcAicailIoncm  Domini.  «... 

Y a Extrait 
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Extraift  des  mcfines  Chartes. 

N Os  Otit  Cmts  Gehi*  notom  facimus  univerfis , quod  cum  Dominus  Jluhenai 
Hamgeft  pro  nobis  conllituerlt  fe  picgium  Sc  debitorem  de  quatuor  millibua 
UbrùParifienlîbus  folvendis  Domino  Régi Franciz, pro  n\cv\o Comitatm de 
PùHtivo  I &c.  & Dy  X H E N R I c VS  efl  fidejulTor  Comicis  de  diâa  fumma  apud  cuO- 
dem  AuhertHm  , rationc  cuius  Cornes  promittic  fervare  indemnem  Dominuht  Du- 
cem.  Datum  apud  Compendium  die  Veneris  ante  diem  Cinerum  anno  Domini 
(ifï.MCC.  LU. 

Lectre  tirée  de  l’Archive  de  l’Eglife  de  S.  Gudele  à Bruxelles. 

HEnricus  Dei gratiâ  Dux  Lotharixgiæ  Brabataite  Vins  diferetis  dileai» 
amicis  fuis,  I>ecano  & Capitulo  B.  Gudulx  in  Bruxelta  falutem  Sc  linceram 
devotionem.  Significamus  yobis  U univerfis  prxfcntium  teftimonio  littera- 
rum  ■ quod  ut  per  litteras  Apofiolicas  vél  legatorum  fiiorum  in  nofira  Ecclcfia  de 
bcneficijs  Ecclefiallicis  ad  velham  præfentationcm  & nollram  collationem  perti- 
oentibus , aliquibus  vel  alicui  provideatur  vcl  rcfpondeatur  -,  nullo  tempore  vite 
noftræ  patiemur , &c.  Datum  die  Mercurii  poil  diem  Egidij  apud  LovamuDi 
tJ^Î-annoMCC.  LIIL 

SM/b  d’un  feau  imfrimbtn  p»fle  b/ambaj/rt  avec  tentreféek 
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N Oi  Otto  Cornes  GelrenJtST\Qi\XTX\^  &c.  quod  ciim  thelonia  Viri  nôbilis  dileéti 
confanguinei  nolhi  Domini  Henrici  DucisLotharingiæet 
Brabantiæ  de  T rajeâo  fuper  Mofam , de  Antverpia  & de  Geldonia 
patri  noftro  bons  meinoriæ  à pra^dcccnbribus  fuis  eflent  pro  crccentis  marcisCo> 
lonicnf.  annuis  obligata  \ qus  patri  nodro  itipradiûo  cum  matre  nodra  in  dotcm 
fuerant  aflîgnata,  &c.  recognofcit  quod  Dux  de  pr*diftis  trcccntis  marcis  , rede- 
merit  ducentas  marcas  mediancibus  tribus  milübus  libris.  Datum  & Aâum  apud 
Furam  anno  Domini  M C C.  LUI.  in  die  B.  Dionidj. 


Extrait  des  Regiftres  de  Braba'nt. 

RAynaUns  miles  frater  Comitis  Barrenfis  ^ Amadeus  Dominas  Montis-Falcoms  ^ 

Ger ardus  de  FaUeriaco^  hffridus  Dominusàe  Belle- monte  ^ Simon  Dminus  de 
ddejudbrcs  erga  D UC  E M H R N R I eu  M de  Brabantia 
pro  Ibeobaldo  Comité  Barrenji  de  oôo  mUlibus  marcis  Colonienfîbus  duodccim  fo- 
lidis  pro  marca  computaiis , Sc  quod  diôus  Theobaldus  Cornes  infra  menfem  in> 
ilaniis  Pafehæ  , condituct  plcgios  & debi tores  pro  cadcrti  fumma,  Domittum  lfu~ 
goncm  Ducem  Burgundue  ^ DominumloannemComitem  Suefsionenfem^  Dominam  Mar~ 
garetam  Cmitiffam  Flandriæy  Dominum  Tbeodoricum  de  Beverne  , Dominum  Tho- 
mam  de  Coccio.  Item  Dominus  Henricus  Cornes  de  Lucelburg  pro  fc  & Comité  Bar- 
renfi , ponct  Dominum  Waïleramnm  Ductm  de  Umhorch , DominUm  fVillelmum  Co- 
mitem  luliacenfem^  Dominum  VF'alleramum  de  fyîiaco%  Dominum  Gerardum  de  Lu^ 
celboTcb  y Dominum  Gerardum  de  VFaJJembergb  6?  Dominum  Ucnricum  de  Huphali^ 
fi:  Lt  fi  hoc  ipfi  pnmo  nominâti  non  cffcccrint,  intrabunc  Nivellam,  indc  non 
exeturi  doncc  hoc  fit  complctum , &c.  A£bum  apud  Graeve  fuper  Mofam  Men- 
te Martio  die  Martis  pod  Dominicam  qua  cancacur  Leetare  laufalem.  Anno  Do-  IZfl* 
mini  MCC  LUI. 

Extrait  des  lettrages  de  l’Abbaye  de  Tongerloo. 

N Os  Amoîdus  Dominusde  Vrefimaele  noium  facimusuniverfis»  præfcntium  tc- 
dimonio  htterarum , quod  Dominus  noder  Dux  BrarantijE  litteris 
nodris  figillum  fuum  appofuic  ad  nodram  diligentem  petitionem,  fuper  col- 
latione  duarum  panium  majoris  decimz  de  Frefterlo*  faéla  â filio  meo  phmoge  • 
nito  Domino  Arnoldo^  Abbari  Ar  Convcntui  dcTongcrloi  fimiliter  6c  de  jure  pa- 
tronatus  Ecclcfiarum  de  yyefierlo  & Oelne.  Datum  Lovanij  in  no^tc  Beatæ 
Mariæ  Magdalen®,  Anno  Domini  MCC.  LIV; 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

ARnoldus  Cornes  de  Los  de  Cbynm  univerfis  præfcntcs  litteras  infpeûuris  falu- 

tem  A omne  bonum.  Vniverfitatem  vcftram  icirc  volumuspræfcntium  tefti- 
monio  litterarum , quibus  figillum  nodnun  proprium  appoluimus*  qu6dÀ'<r- 
rifsimum  Dominum  mjlrum  H e h R i c u m Ducem  Êrabantiat  uobilem  yirum  Domi^ 
nam  Gerardum , Dominum  de  Brucb  ^ VyiUelmum  de  Perweys  primogenitum  Domi- 
ni de  Perweys  qui  mne  per  eonfirmationem  Gerardus  ejl  vocatus  y de  mille  du- 
centis  & quinquaginca  marcis  dcrling  pro  quibus  folvendis  Domino  Willelmo  Ré- 
gi Romanorum  in  proximo  fedo  Afiumptionis  Beat*  Virginis  pro  redcmptionC&dc- 
iiber.uione  Domini  Renaudi  de  Bar  y vcl  mittendis  pro  le  militibus,  ad  quindenam 
pod  ipfum  fedum  AlTumptionis  fi  diéba  pecunia  non  folvcretur^  ad  nodram  pe- 
ticlonem  fcplegios  condituerunt , acquitabimus  & indemnes  confervabimusi  Stad 
hoc  eis  nos  & bona  nodra  undique  obligamus , & ut  diébum  ed  cofdem  de  promifiîs 
bona  fide  tllzfos  Sc  indemnes  promittimus  confeivare.  Datum  Genapix  Domini^  tacA 
caPalmanim)  anno  Domini  MCC.  LIV. 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  tiree  des  mefmes  Rcgiflres. 

VNiverfis  prafentempaginam  mrpe£hirisSculcctus«  Scabini,  Magidri,  lurad» 
totaque  Communitas  Oppidi  S-  Trttdoms  falutem  8c  fublcriptorum  cognofccre 
veritatem.  Dùm  propter  multa  incommo<ia  & tribulationudiverfas,  quænos 
& Oppidum  noftruoi  circumdant  te  adveniunt,  nuUis  noUris  démentis  exigenti- 
bus  y Auxilium , proteftionem  atque  defênnonem  llluftris  Viri  D«mim  H a n r 
c I Ducis  Lotharingia  tâ  Brahanti^  Advacati  neftri  maioris  opporcet  invocare  : V- 
nivcrficati  vcflræ  notum  cHc  cupimus,  quod  nos  de  commun!  conHlio  & volun* 
tate  Oppidi  noftri  pradiéU»  cum  dlâro  Domino  Duce  Advocaio  noftro  majore  ta- 
lemCompontionem&confirderationemltatuimus  & fubimus}  quod  in  ejus  expedi- 
tionem  fcilicct  communcm  i qux  fit  propter  de fcnûoncm  tcmfuæ,  fivc  pro  in- 
juria terræ  ipfius  illata , tanquam  alij  Oppidani  fui,  videlicet  Dieftenfes  Me» 
chlinenfeSy  cum  armis  noftris  belticia  oc  ballifiis,  ire  debeamus  & volumus  ficutÔc 
debemusy  faWo  per  omniajure  Domini  Lcodienfis  Epilcopi  nofiri  patris  Vénéra- 
bilis.  Hoc  ctiam  addito  » quod  contra  prædiâum  patrem  noftrum  Vencrabilem  E- 
pifeopum  Leodienfem  & ejus  Diocefim,  ire  cum  ipfo  Domino  Duce  prxiàtonon 
debeamus»  licct  tota  tena  Brabantica  illuc  fiiam  direxerit  expeditionem » nifi  pa- 
lam  6c  omnibus  notum  fuerit , quoJ  ipfe  EpiTcopus  Dominus  Leodienfis  pr^fâius 
injuriammanirefiam  eidem  Domino  Duci  infirrreprxfumat  dcvelit.  V(  autempræ- 
mirTa  omnia  rata  & inconculTa  permaneanc*  prxientem  paginam  pnenominato  Ad» 
vocato  nofiro  Domino  Duci  & ejus  fiiccciToribui  figilli  nofiri  munimine  contuli- 
. mus  6c  dedimus  roboratam.  Datum  6c  Aâum  anno  Domini  MCC.  L V.  Mcn- 
fcMajo. 

Lettre  tirée  des  Chartres  de  Brabant 

N Os  PUrentius  Tutor  HoîlandU  notum  fâcimus  omnibus  praefens  feriptum  în* 
tuentibus , nos  llîujlri  Viro  Domino  H e N R i c o Dnci  Brahtintiée  £?*  Lotba» 
ringiét  Domino  confanguineo  nofîro  Icgaliter  promifide»  quod  fi  nos&  nobi- 
Icsviri  Domini  Otto  Cornes  Gelrenfis^  loannes  de  Awfmst  Godefndus  de  Perdes  ^ Ge» 
rardus  Dominus  de  Marbais^  Gerardus  de  Marbais  fiüus  eius^  Icgicima  inquifitione 
prænaifia  , potuerimus  invenire,  quod  illi  de  Saniîo  Trudone  quos  Vcncrabilis  pa- 
rer Dominus  Henricus  Leodienfis  Eleclus  abjudicavit  pcrfcntcniiam  feu  prorcripfit» 
fine  injultc  6c  contra  formam  pacis  nuper  apud  Bruxcllam  inter  diéios  Dominos 
Eleétum  ôc  Dueem  corapofii*  abjudicati  » 6c  ex  iniquitatc  proferipti,  nos  eifJem 
hominibus  de  S.  Trudone  bona  eis  ablata  & damna  illata^  prout  (uper  his  omni- 
bus ex  verô  poterimus  edoccri»  integralitcr  reditui  fâciemus»  6c  ad  hoc  nos  præ- 
iêntibus  tanquam  veros  debitores  & legittimos  obligamus;  promittentes  fimiliter, 
quod  fi  nos  præfati  fcx  munitionem  quam  diftus  Elcctus  inira  villam  S.  Trudonis 
conflruxic,  contra  formam  pr«dictx  pacis»  vel  in  injuriam  diôi  Ducis,  inveneri- 
mus  cfic  faâam»  nos  eam  dirui  faciemus^  qux  omnia  infra  proximum  futurum 
fcftum  Pentccofks  promittimus  finallter  terminare.  In  quorum  omnium  tcliimo- 
1256.  nium,  &c.  Datum Lovanij  duodecima Kal.  Aprilts anno  Domini  MCC.  LVI. 

Lettre  des  mefmes  Chartes. 

AjNt^Ie  home  & fin  trefibier  Signeur  Monfigneur  H R n r Y per  la  ^âfee  de  Dieu 
Duc  de  Brabant  de Lotberaine  Sohirs  Sires  d’Aingicn  falus  & apareliet  fervi» 
cbe  à fi  volonté.  Sire  te  vous  fat  /avoir  y ke  te  teing  devons  le  Cafieil  d’Aingicn  , 
t?  les  Pers  dou  Cafiiel  tfui  Celiaige  y doivent , it  fief  fue  à lettr  Parie  amonte , 

les  chou  mes  Sires  Engclbcn  del  Heie  & H maires  d'Aingien  ticnent  entre  le  ville 
d’Aingten  £«?  le  Kauebie  le  ruif  que'  kettre  parmi  Aingien  de  bers  le  prankifi  , ét*  les 
tenanebes  que  te  teit^  en  ces  mefmes  parties  qui  furent  du  fief  llâc  qui  fu  Pers  dou  Cafi 
tiely  Ci?  jen  tient  un  Gervaifes  fien  parîhomtier^  qu'il  aquifent  à un  Per  d ou  Cafiiel 
ce  gifi  à Vlel>ekc  y & le  terre  que  li  oor  Melch  en  broct  tienent  vers  le  fontaine 
Sainte  Vf^audruî^  dr  fin  tient  li  oors  Gérard  de  Strihout  fe  msijon  j mais  ie  ne  fay 
de  fit  de  combien  plus  » & toutes  Us  gens  qui  mont  bmt  à vous  (fi  tmannent  en  nuo 
terrcy  fe  il  ne  funt  chevalier  u fil  de  cbevallr  » U Wannakc  que  mes  peres  reprijl 
dou  vous  ancis  feur  h iufUce  de  ma  terre  > que  muet  de  la  Duchiet  , (fi  vint  li» 
vres  de  terre  à Loveu  Ke  mes  fires  vou  peres  donna  à mien  en  croijfance  de  fon 
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ftef  5 mais  elle  tte  luy  fu  on^tcs  afsife.  Sire  en  bonne  foy  fi  vous  y pouves  phs  trouver 
à hysi  cberkemanage , ie  le  voU  bien  à tenir  de  vous-,  Et  en  avant  Sires  vous  fage  fa^ 
voify  ^ue  Konkïcrci  & une  partie  de  Herkpont -,  Tubife,  Hanwires,  Ittcmc,  Rof- 
febeke*  Brcgc,  Bougardes»  Larcbckc  ten  us  iou  fÿ  mes  fieus  Watiers*  del  Signeur 
de  Aa»  del  Signeur  de  Trafcgnics,  del  Signeur  d’Audcnacrdc  (fi  cil  le  tienet avant  de 
vous  y (i  \ic.r'mf*c  (fi  de  Brabant  ches  Ictti  CS  furent  f aides  l'an  del  Incarnation  nofirt  Si* 
gneur  A/C  6’.  LFI.  le  dencures  apres  la  S,  Croix  en  le  mois  de  May.  I25’6, 

Extraiàl  de  l’Hiüoirc  d'Edmond  de  Dintere. 

Al.pbonfus  uwwo  Domini  MCC.  LV.  annovcroVII.  regnorum  Tuorum , iicf. 
VI.  Romanonjm  autem  primo,  XV  II.  Kal.  Noverabris  incivitatc 
Burgcnfi,  conilicuit  Dominum  H en  r ic  u m huiua  nominis  tertiutn  Du* 
cem  Lorharingi.T  & Brabamix,  Vnivcrfalcm  Tutorcm,Cuftodcm  Sc  Defenforem» 
VafTailorum,  Civitatem,  Oppidorum  , tcrranim  & omnium  jurium  Impcrij  , a 
Brabantia  ufque  ad  Rhenum,  & à ccrminis  dioedîsTrevirenns  in  defeenfu  Rheni, 
ufque  ad  marc  \ cum  potdlatc  Hbi  rebelles  corrigendi  , & ipfos  conciliandi  , ac 
Icvandi  pœnxs  pccuniarum  j obvcntioncs  , redditus  5c  provcnius , 6cc.  prout  in 
littcris  defuper  confeftis  plcniùs  habetur. 

Lettre  tirée  dés  Chartes  de  Brabant. 


IN  Ætcrni  Dci  nomine,  Amen.  Patcat  univerfis  A'  (ingulis  prxfcntem  paginam 
infpcéiuris , quod  nos  Alpbonfus  Dei  gratiâ  Rotmnorum  Rex  femper  Augufius  (fi  Ca^ 
fiellUf  Toletiy  Legionisy  Gallecia,  Sivilsæ-y  Cordub,ey  Murci,gy  Crennij  (fi  Alger- 
bij  Rex  vobis  Gualtero  de  Jlutain  miiiti  6c  .Magillro  loanni  de  Nivella  ReÛori  Ec- 
clcfix  de  Ballerio  procuracoribus  6c  nuncijs  cenk  DilecH  confanguinei  nofiri  Hen> 
R ! c I Dei  gratiâ  Ducis  Lotbaringia  (fi  Brabantia , iiabcntibus  poicftatem  pro  diéto 
Duccrccipicndi  obligationem  à nobis,  procuratorio  Domine  pro  ipfe  Duce  , pro- 
intctimus  & ad  hoc  nos  obligamus , quod  nos  diélo  Duci  vel  ejus  certo  nuncio 
mandabiraus  & faciemus  folvi  Pardi js,  perMagiftrum  7'beodoricum  de  Prufeia  vcl 
peralium  nollrum  mincium,  deeem  millia  librarum  TuronenHum,  quas  fibi  per 
alias  nolhas  patentes  Hueras  promitimus  folucuros  , 6c  pro  quibu/dam  Nobilious 
nobis  aquirendis  alla  deeem  millia  librarum*  cum  prxdiôi  Nobilcs  Ricrint  aquiHti 
6c  ad  fidcliwtcm  noftram  adduÔi , prout  in  carta  padionum , per  noflros  procura- 
tores  nomine  diéti  Ducis  nobis  fadlarum  contineturj  6c  damus  Domino  Duci  prx- 
difto  porellatcm  recipiendi  pro  nobis  obfidcs  filios  vel  nepotes  corum  » vel  alias 
qualcumque  idoneas  lecuritaccs,  pro  fidelitacc  ab  ipfis  Nobilibus  prxftanda*,*  fa- 
cienda  5c  tenenda;  ita  quod  ipfcDux  rccuritaccs  pênes  le  teneat  pro  nobis.  Pro- 
mittimus  infuper  vobis  procuratoribus  prÆdiâls , nomine  Ducis  prædicli  6c  pro 
iplo,  quod  fi  ipfe  Dux  in  profequendo  Comnem  Rlchardtm y qui  le  ingerit  teme- 
rc  pro  Regc  Romanbrum,  6c  ejus  lautorcs  6c  auxiliatoresi  6c  guerram  eifdcm  fa- 
ciendo  expenfas  feccrit,  fivc  cullas  incurrerit  ultra  fummam  deeem  millium  libra- 
runi  Turonenfium , fibi  à nobis  uc  prxmiflum  cft  promiflarum  ; nos  eidem  Duci 
cxpcnfxs  ilia'  6c  cullas  rcllitucmMs  ad  plénum  * ut  nofiram  dccucrit  Majeftatem. 
Pr^mittinius  ctiam  quod  jus  6:  faâum  Impcrij  Romanorum  nullo  tempore  vit» 
nollrs  deferemus,  oc  quod  diéhim  Ducem  6c  gueiram  quam  pro  nobis  incipiet  6c 
fac'ct  cxrrahcmus  6c  in  pacc  ponemus,  65  nullam  paeem  de  Impcrij  negotijs  fine 
eo  faciemus , 6c  quod  in  Imperium  quantocius  potcrimtis  commode  pcrfonaliter  ve- 
niemus*  vel  pro  ipfo  juvando  6:  confoitando  aliquem  vel  aliquos  tranfmiuemus  % 
ad  prsmiHa  omnia  6c  finguli  facienda  Sc  tenenda  * nos  Duci  prsdiâo  tenore  prx* 
fcncium  obligantes.  In  cuius  telrimonium  6c  evidentiam  pieniorem  • prxfentes 
ficri  6c  figilli  nollri  novi  munimine  tccimus  roborari.  Datum  Segobix,  Regeper 
Balduinum  Lanc  facri  Impcrij  prothonotharium  Impcrantc.  duodccimo  Kal.  No- 
vembris  indiétiooc  11.  P.  Stepnani  fcriptorc  onno  Domini  M C C.  L V 1 1 1. 
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Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

HEkRICus  Deigratiâ  Dttx  iMbaringU  & Brabantia  lànwcxCit,  &c.  No* 
vcritis,  quod  nos  Nobili  viro  dileéVo  confanguineo  nollro  Domino  Theodo^ 
■ rico  diSto  Luf  filio  DomiHi  Theodorid  Comitis  Clivenfis  pro  fidclitatc  & ligio  ho- 

magio  quod  nobis  fecit  contra  omnes  homines,  præterquam  contra  Impenum  2c 
terram  Hollandiæ , cidem  in  feudum  » &c.  7/  ïuy  donne  dnquante  marcs  de  Cologne 
annuellement^  fur  le  tbollieu  de  Tbiele  à racbapter  parmy  cincq  cents  marcs.  Telles 
Otto  Cornes  Gelrenfis^  Dominas  Florentins  Tutor  Ilollandiæ  ^ Godefridus  Dominas  de 
Perweys  t Dominas  FFalterus  Berthout  y Dominus  FFilielmus  de  Aliéna  y Dominas  Ge* 
rardus  de  Marhais  £îf  Dominas  Petrus  frater  fuus  , Dominas  Henricta  0?  Dominas 
Robertus  de  Hoefdeneny  t^c.  Aftum  8c  Datum  apud  Lovaiiium  Menfc  Iiilio  die 
Marris  poft  fclhim  Bcacorum  Apoftolorum  Petri  8c  Pauli , anno  Domini  MCC. 
LVII. 

Extraift  de  llnventsire  des  Chartes  de  Brabant,  confervées  au 
Chafteau  de  Vilvorde. 

ITem  unelettrepar  laquelle  appert  y que  Thicry  di8t  Luf  fils  de  noble  bommcThie- 
ry  Comte  de  Cleves  confeffe  que  Henry  Duc  de  Lotbier  6?  de  Brabant  lui  at  donné 
en  fief  cinquante  marcs  de  Cologne  à Thielc  en  fon  ibolieu  , à rachapt  pour  cincq 
(ents  marcs:  at  ledid  Thiery  tranfporié  en  mains  du  Duc  fon  Alleu  appellé  Hcfre- 

^vreext  près  de  LobbeJe  outre  le  Rhin  y lequel  Alleu  le  Duc  at  donné  en  fief  audi6l 
Thiery,  pour  luy  fes  hoirs  à toufioursy  efiant  la  lettre  en  date  du  mois  de  fuillet  le 
Mardy  après  la  fefte  des  Apoftres  S~  Pierre  & S.  Paul  y Pan  MCC,  LV  JL  efi 
le  feau  prefque  cheu  Ü*  fur  le  dos  eji  efeript  Allodium  de  Hcfrcrwccrdc  6?  cotte 
CXLIIL 

Lettre  tiree**  des  Rcgiltrcs  des  Chartes  de  Brabant. 

WAlleramus  Dux  de  Limboreb  univerfis  prxfentcs  litccras  infpechiris  falutem  8c 
omne  bonum.  Vniverfiratem  vellram  feire  volumus,  quod  nos  fupporta- 
vimus  in  manus  Jllufiris  Principis  karifiümi  Domini  nofiri  H e n r i c r Ducis 
Lotbaringim  Brabantia  omnia  bona  Allodiatia  , hxrcditaris  8c  alis  ubicumque 
exiHunt  in  Caltellania  8c  Comitatu  àeDalebem-,  quemadmodum  eadem  olim  tenuic 
in  feodum  Cornes  de  Hofiade  à pâtre  noftro;  cifdcmque  bonis  liberaliter  8c  totali* 
ter  sehuntiaiDUS,  nihil  juris  in  pofterum  nobis  noltrifque  hsredibus  five  fuccefibri^ 
bus  in  eis  retinendo  vcl  rcclamando.  In  quorum  bonorum  recompenfattonem  præ* 
dl8tus  Dominus  nofter  Dux  dabit  nobis  (excentas  marcas  Colonicnfis  moncts  nunô 
currentis,  fcilicct  ducentas  marcas  in  fefto  proximo  B.  loannis  Raptiftx  , tantun- 
dem  in  fcfto  B.  Remigij  nunc  adveniente  ♦ 8c  ducentas  marcas  in  fefto  Palchac 
nunc  fubfequentis  • apud  Trajeébum  fuper  Mofam*  prxter  aliquod  impedimentum. 
£t  antequam  de  ipfis  denarijs  pagamentum  aliquod  capiamus , memorato  Domino 
noftro  Duci  Brabanciz  trademus  patentes  litteras  Germani  nofiri  Domini  Adulpbi 
Comitis  de  Monte , Domini  Henrici  tâ  Domini  Gerardi  de  lAtJfemborg  fratrum  (fi  Do^ 
mini  JFillelmi  Comitis  luliacenfis  , fuper  co  quod  idem  confanguinei  nçftri  nos  8c 
hæredes  noftros  five  fuccefibres  compcllent  Sc  conftringent,  fi  opus  fuerit  bona 
fide  8c  toto  polTe,  ad  obfervantiam  diâæ  conventionis.  In  cuius  etiam  rei  tefti- 
monium  8c  nrmicudinem,  figillum  noftrum  pr^fentibus  appofuimusi  adhibitis  his 
teftibus  8c  prxfcntibus  tune,  fcilicct  Domino  FFillelmo  Comiti  luUacenfi  prædiBoy 
Domino  FFaltero  Bertbout , Domino  Amoldo  Dapifero  de  Rocbchery  Domino  Gerar^ 
do  de  Marhais*  Domino  Amoldo  de  CrayhenetHy  Domino  Homanno  de  FFilre  , Do^ 
tniuo  Hudone  Dapifero  de  Rode  y Domino  Alexandra  Marefcallo  de  Umboreb  * Domino 
Henrico  de  Calmant  y Domine  FFillelmo  de  Molrebeys  y Domino  FFillelmo  (fi  Domino 
y Alexandra  filijs  Domini  Hermanni  de  FFilre  & alijs  quamplurimis.  Aftum  8c  Datum 
apud  Lovanium  Menfe  Martio  die  Mercurij  ar.c:  dicm  Pafehs  anno  Domini 
MCC.  LVII 
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Extrai(ît  des  mefmes  Rcgiflrcs* 

HEmicMS  Cornes  de  Lu^tinboreb  y Gerardus  frater  fntts^  Adulpbits  Cornes  de  Monte 
à"  Vf^ilklmus  Cornes  JuUacenfis  &c.  promiitunt  cempcllcrehacrc- 

àçsDommi  fFalîerami  Ducis  LinibnrienfsSy  ad  obfervandunï  ca  qux  licceris 
pnccdencibus  continentur.  Datum  apud  Lovanium  Mcnfc  Manio  die  Mcrcurij 
ance  dicm  PaTchee  anno  Domini  MCC.  LV'^II. 

Encor  des  mefmes  Regiflres. 


GOodefridus  Dominus  de  Cruningen  per  fuas  licteras  Datas  Middcibourgi  feria 
quinta  poft  octavas  Pafeha:  anno  Domini  MCC.  L VIH.  déclarât  fc  fc- 
cilTcHomagium  Henrico  Duci  Lotharingie ^ qui  ci  in  rccompcnfaiioncm 
dedit  ducentas  libras  veterum  alborum,  pro  quiqusipfc  Duci  aflîgnavit  de  Allodio 
i\io  àz  Wijfenditncb t bona  valentia  annuatim  viginti  libras  ejufdcni  moncti,  qua; 
bona  ipfe  & fui  bærcdcs  à Duce  in  feodum  tcncrc  debent. 


Des  mefmes  RegiftreS. 


IOu  Lyoncs  d’As  Chevaliers  Sire  de  Pollers,  Arc.  Il  déclaré  que  tout  ce  qu'il  tient 
en  la  terre  de  Grimbcrgcy  il  le  tient  en  fief  du  Duc  de  Brabant^  & que  tout  ce  apres 
fa  vie  doit  fticceder  à Alis  fon  aifnée  fille  qu'il  at  de  fa  première  femme , (fi  s'il  y euft 
Alleu  ou  autre  terre  là  ou  il  y euft  à dire  que  ci  ne  fut  tout  fief  y il  lat  tout  receit  en  fief 
tir  relevé  du  Duc  pardevant  fies  hommes  t afin  que  tout  plus  afeurement  fuccederoit  à fa 
di^e fille  Avec  ce  at  il  hérité  fa  di^e fille  en  la  terre  de  Grimberge  de  deux  cents  IL 

vres  de  tare  à LoviypioiSt  en  bois  (ft  en  autres  pardevant  le  Duc , félon  Us  convenances 
faicles,  (fie.  Faiü  l'an  MCC-  LfdlIIy  te  lendemain  de  la  Pentecofte. 


Des  mefmes  Regiflres. 


Ildluftri  Domino  Henr  TCO  Duci  Lotharingix  & Brabantiz  Ÿbeodoricus  {ft 
fbeodoricus  filij  Comitis  Clivenfis  paratum  femper  obfequium  & fidèle.  Si  Domini 
nollri  Conrardus  Arcbiepijcopus  Cohnienfis  ér  Henricus  Epifeopus  Traie&tnfis  No- 
viomagum  die  confiituta  non  venerinc,  cotam  caufam  nodram,  qux  imer  Comi- 
tem  Geircnfemhc  nos  vcrticur,  vcftro  commiitcmus  arbitrio  rcrminandam,  falvo 
nobis  honore  nollro  & hæreditatc  nodra:  nos  ad  hoc  ptsfentibus  litteris  obligan-  125?; 
tes.  Dacum  anno  Domini  MCC.  L V 1 1 1.  in  die  B.  Mauritij  & focionim ejus. 


Des  mefmes  Regiflres. 


VNiverfis  praefentes  litteras  infpeéhiris  Gerclpbus  & Henricus  milites  de  Kets  fa- 
lutcm  & omne  bonum.  Noveritis  quôd  nos  kandimo  Domino  nodro  Hen- 
rico Duci  Lotharingie  & Brabantix,  quem  Domina  Aleyàis  reliâa  Do- 
mini loannes  de  Avefnir  confanguinea  nodra  fccum  clegit  ad  gubernandam  icrram 
Hollandiæ  & Zelandix  » prout  in  litteris  fuper  hoc  confcif^is  pleniùs  continctur  , 
prxdito  juramento  bona  fide  promifimus  quod  cidem  Domino  nodro  Duci  in  ne- 
goiio  di£iægubemationis , confilio,  auxilio  ficfiivorci  fidclitcr  allideinus,  quouf-  xx^8. 
que  filius  Domini  fynielmi  olim  Regis  Romanorum  bonæ  meroorix  perveniet  ad  xta- 
tem.  In  cujus  rei,  &c.  Datum  in  Duvelandia  anno  Domini  MCC.  LVllï. 
die  Marcis  ante  Afccnfioncm  Domini^ 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Rgiflres. 

ARnoIdni  Dominui  de  yVefemâU  6?  A'tjàh  uxor  dus  ComitiJJTt  Ahernxé  unîver* 
fis  præfcntcs  litteras  infpecturis  faluccm  & omne  bonum.  Noveritis,  quèd 
nos  promiuimus  Domino  noRro  Duci  Brabantiæ  boni  fUe , fi  infra  proxi- 
mum  fcftum  B..  Rcraigij  procuraverit  qubd  homines  terrx  noftrx  nunquam  in 
terra  fua  Brabantix  in  francas  villas  vcl  alias  ad  morandum  recipiamur,  quoi  cen- 
tum  libras  nobis  afiîgnatas  ad  Vivarium  de  Durafeb  annuacim  recipiendas,  ex 
tune  quicas  omnino  clamabimus,  & patentes  litteras  fuper  hoc  nobis  traditas,  Do- 
liep.  rdlitucmuî.  In  cuius  promifiionis  tefiimonium  figilla  noilra  puefenti- 

* bus  appofuimus.  Datum  Lovanij  in  ferto  B.  Marix  Magdalcnx  MCC.  LIX. 

Extrait  de  llnventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvorde. 

Item  un  Fidinius  de  Vjlbhé  de  Bonne  FAperance^  faifant  mention  d'une  lettre  de  Itenry 
Ducq  de  Lothier  6?  de  Brabant , par  laquelle  il  donne  à Mettre  Baudewin  de  He- 
laj’p.  nin  trente  Ihres  tournois^  pour  finir  en  fief  dudUl  Seigneur  Duc  fur  le  toUieu  d' ÂH’ 
•vers.  Donné  h Ijrvain  die  Veucris  polt  Epiphaniam  anno  Doaiini  MCC.  LIX. 
cotte  au  dos  X LIIL 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

ERnoul  Chevalier  Sire  de  Wcfcmale  & Alys  que  fu  Contefic  d^Aavergtlc  fA 
femme  à tous  cheus  qui  ces  lettres  verront  {j?  orront  falut»  Nous  faifons  à /avoir 
à tout  cbeus  qui  font  éA  que  avenir  font  ^ ke  pour  rejpecial  amour  que  nous  avons  i 
itoflre  chier  Signeur  le  Duc  de  Lorreigne  & de  Brcbant , 6?  pour  le  grant  biens  que 
nous  à fact , é?  pour  les  dons  que  nous  a donnes  » tA  mement  pour  la  grant  mife  qu'il  à 
faet  apre  le  Conté  de  Boloignc,  pour  nojlre  droUt  aporcbaceir  , avons  regardé  à Icatité 
que  nous  li  donnons  la  Conteyde  Boloigne  ér  les  app.irtenunces  y à luy  tâ  fes  oers  , tout 
le  droiél  que  nous  y avons  lA  que  avoir  povons  % ÏA  que  efehou  ejl  fatr  noe  Aalys  devant 
dittây  de  par  maebier  feur  Marie  que  tli  Emperis  iadis  , que  efcbcete  U cjîoit  de  par 
nojlre  confine  germaine  la  Conîe/e  Slahaut  de  Boloigne  . £j?  //  donnons  tout  entière- 
ment , en  fruiz  (A  en  profys  (A  en  quant  que  efeboer  peut  feur  la  Conté  , ^ quant  que 
nous  li  pavons  donner  , à lui  IA  à un  de  fes  oers  qu'il  que  voudra^  en  frf  (A  en  hommage 
biritablement  à tous  iours , la  quinte  partie  de  ccle  Conté  » ou  la  qu.tr te , on  la  tierche  » 
ou  pour  meins  de  la  moitié t ou  plus  fe  nous  faire  le  povons  » tout  enfi  que  U nous  requer- 
ra & toutes  les  foes  que  il  nous  en  requerra  « à tenir  de  nous  ou  dcl  Signeur  dont  la 
terre  meut  y lequeil  que  luy  plaira  y Ô'  devons  aleir  pour  reqaerre  ccle  Conté  y par  tout  la 
où  il  nous  voudra  meneir  à fon  couji  , éA  devons  faire  tA  dire  quant  que  bon  lui  femblera 
par  lui  ou  par  fon  confeily  & enchartreir  toutes  les  foes  que  il  voudra , foit  eu  la  court  le 
Roy  de  Franche , foit  en  la  court  d'Artois , foit  en  la  court  de  Feroeane  > ou  en  autres 
lieus  {e  befoingne  ejloit  \ ne  ne  devons  f aire  y ne  dire  % ne  enchartreir  % ne  avoer  fait  chofcy 
ne  enchartreir  que  greveir  pnifi  ne  doie  à nojïre  Signeur  le  Duc  devandit  % ne  à fes  oers  « 
des  eonvtnances  que  devant  font  dites.  Et  pr.ur  cbe  que  ces convenanebes  foient  fermement 
tenus  à nojlre  Signeur  le  Duc , nous  obligons  enveirs  luy  de  ceu  que  devant  ed  dit  , fout 
peine  de  deus  cens  mil  livres  de  Parifis , que  il  tA  fit  nous  porront  demandeir  , fi 

nous  venons  encontre  les  chofes  que  devant  \0Ht  dites  y Ô*  obVgons  nous  iA  nos  biens  quant 
que  nous  avons  dr  avoer  povons . (A  queUeet  nous  ^ efeboer  nous  puet  iA  en  queil  lieu 
que  ce  foit.  Fa  ce  don  iA  tes  convenanebes  avons  nous  iuré  fiur  feint  » iA  Jianche  corpo- 
reaument  à tenir  bien  iA  leaumenty  iA  à ce  tenir  fermement  t renonchons  à e.'tccptton  de 
privilège  de  crois  iA  de  chevalerie , iA  à toui  privilèges  donnés  iA  à donner  y iA  à tous 
autres  exceptions  iA  aides  de  droet  iA  de  faet  que  nous  fourrent  avoir  eu  , foit  devant 
îuges  de  Seinte  F.glife , foit  devant  iuges  feculiers , & que  pourent  greveir  d nojlre  Signeur 
le  Duc  devant  dict  A à ces  oers.  Et  pour  ce  que  chi  don  iA  ces  convenances  foient  fer- 
✓ vies  & efialdes  » nous  avons  cefle  charte  prefente  faelie  de  nos  fiais.  Cbe  fit  faet  l'ait 
^ del  Jnearnation  défit  Clfrijî  A/CC  LXy  le  LunJj  enpres  la  fsejle  Sehu  Barnabe. 
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Lettre  tirées  des  mefmcs  Chartes. 

HEnricüs  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingie  & Brabantiæ  univerfisprxientes  lit- 
teras  infpecturis  falutcm.  Cum  CKnni  falvationc  cupientes  anime  nollrx  fa- 
luticonlulcrc,  ticconliiio  bonorum  Se  rcligioforum  virojum  , orJinrivimus 
& dirpofuip'.us  in  hinc  modum,  quoi  ex  nunc  in  pollcj-um  homines  terne  Bra- 
bantix  commumter  per  judicium  Sc  fementiam  traftabuntur , &:  quoJ  fint  fine  ta- 
lia,  exa^cione  Sc  precaria}  ita  quod  nihit  ab  eis  capiemiis , vcl  capi  procurabi* 
mus,  nifi  in  expeditionibus  cum  cxcrcitu  ad  terrx  nofiræ  detenfionem  , vcl  juris 
nofiri  conlcrvationcm , aut  injuriarum  amotioncm  , vcl  in  (ervitium  Impcrij  Ro- 
mani. fivc  Regum  Alemannix»  fivc  ctim  filium  aut  filiani  nuptui  trademus,  aut 
cùm  filium  cingulo  cinxerimus  militari.  Item  ad  rdlituendum  injurias  noflras, 
capientur  de  nemore  Sonix  mille  librx  annuatim»  & de  reditibus  fivc  provemibus 
terne  Brabantix  tantumdcm.  Item  per  totam  terram  Brabantix  gcncralitcr  déci- 
mas novalium  refiituimus  Ecclefijs  3c  Ecclcfiallicis  perfonis , ad  quas  picno  jure 
peninent.  Item  cxpcllamur  ludxi  8c  Cawci  fini  de  terra  Brabantix , 3c  extirpen- 
tur  penitus,  ita  quod  nulliis  remnneat  in  eadem,  nifi  tantummodo  qui  ut  alij  mer- 
catores  negotiari  voluerinc»  8c  cfic  fine  prxllationc  & ulura.  Item  de  pccunia, 
mobilibus  & rebus  noflris  par.itioribus,  univerCi  débita  notlra  pcrfolvantur.  It«m  fi 
nos  fignati  crucc  tranl'manna  non  iblverinius  iter  noUriim  , ad  fatisfacicndiim  fil* 
per  hoc  A'.cifiimo , in  redemptionem  ipfius  emeis  8c  voii  nofiri  , volumus  quod 
capiantur  de  promptioribus  oc  primis  rcdditibus  8c  provemibus  nofiris  , quatuor 
millia  librarum  Lovanienfium  j cum  qua  pccunia  milites  crucc  fignati  , pro  nobis 
ibunt  A:  fervient  Deo  in  partibus  tranimarinis.  Elegimus  ctiam  8c  conftituiinus  pro 
nobis  Teilamcntarios,  fratrem  Ho  tknberf^amm  quondam  Prioicm  Præ- 

dicatorum  in  Lovanio»  fratrcin  iralterim  de  Trcveris  eiufdemC)rdinis,  fratrem  Pe- 
inm  lefforem  fratrum  Mimrim  in  Bruxclla  8c  Dominum  Vetardum  de  Marbiix , pro 
fupradidtis  duobus  millibus  librarum  Lovanienfium  de  nofiris  injurijs  refiituendis  » 

& de  l'upradiviis  quatuor  millibus  libiarum  Lovanienfium  dandis  , fccundiim  quod 
cis  mag  s 8c  mehùs  videbitur  expcdiic  in  fubfidium  terrx  lânetx  vcl  alibi  refiituen- 
dum.  Rogumus  igitur  cum  omni  diligcniia,  omnes  Nobilcs  8c  alios  homines  ter- 
rx noftrx,  cetcrolijuc  conianguineos  & amicos  nofiros . tara  pcrtbnas  EcckfialU* 
cas  qu.im  mundanas , ut  caula  Dei  8c  nofiri  diclos  Tcllamcntarios  , fivc  Fxccuto- 
rcs  ttllamcnti,  in  dibbo  teftamemo  quod  condidimus  promoveant  diligenter,  & 
afiifiant  fidelitcr  cîim  indigucrint  confilio,  auxilio  & favorc,  ut  prxmjll'a  omnia 
inviolabilixr  obfcrvcntur.  Cctcrum  quidquid  deliquimus  in  Warilcapijs,  Walli- 
nis,  fivc  p-ifcuis  communibus  terrx,  nobis  ul'urpando,  vcl  ali js  conferendo,  vo- 
lumui  quod  hoc  cnicndctur  8c  corrigatur  ad  falutcm  animx  noltræ  per  Icfiamcn- 
tarios  nofiros  lupradiétos,  fccun-Uim  quod  cis  vedebitur  cxpcdirc.  Aôum  Oc  I)a- 
lum  apud  Lovanium,  mcnle  Ktbruano,  fabacho  poil  diem  B.  Matthiæ  Apofioli, 
cura  apptiiiionc  8c  confirmationc  proprij  ligilli  nofiri,  annoDomiiü  MCC.  LX.  ii6ci 

Extrait  des  Croiiiqucs  de  Baudewin  d’Avennes. 

DVx  igitur Hcnricus  quartus pofiquàm  Duca^um  tenuerat  annis  XL  V,  mor- 
tuus  cil  anno  Domini  MCC.  XXXV.  cujus  filius  Primogenitus 
Henriciis  in  Ducatu  rucced'*ns,uxorcm  duxit  Bdariam  filiam  Ducit  Suevix 
Phiiippi  ac  Regis  Allemannix,  Hcnrici  Impcratorisgcrmani,  qui  de  uxorclmpe- 
ratoris  ConlUminopolitani  fiiia»  très  gcnucrat  filias,  hanc  fciliccc  Mariam  & alias 
duns,  quarmn  i:na  Régi  nupfit  Bvdicmix  8c  altéra  Régi  Ilüyanix.  Ex  diâa  ergo 
Maria  Dux  Hcnticus  unimi  genu:t  filium  Htnricum  & quatuor  filias,  quarum 
primogenita  Maria  Comiti  nupfit  Atrebatenlî  Robcito  Regis  Francorum  Luduici 
germano,  quo  dcfundlo  Comiti  nupfit  de  S.  Paulo,  &C.  Iccunda  filiaDucis  Hcn- 
rici Beatrix  nominc , primo  nupfit  Lantgmvio  'Fhuringii  Henrico , 
dcfunfto  iterum  nupfit  Guilclmo  Primogenito  FlanJrix  ; tcrihm  hubuit  Dux  lîa- 
varix  , 8c  quarta  Monialis  fadta  tfi'in  Vallc-Duci!».  Mortuaque  Ducifi:i  Marin, 

Dux  Hcnricus  fccundam  duxit  uxorcm  Lantgravij  Thuringiæ  filiam  , ex  S.  Eli- 
fahet  natam,  ex  qua  filium  genuit  nominc  Henricum.  Diiio  igitur  Duce  Henrico 
mortuo,  fucccfilt  Hcnricus  filius  ejus,  qui  Alaydam  filiam  Hugonii  Ducis  Cur- 
gundix  duxit  uxorcm,  ex  qua  lohanncra  genuit  lupradi^um. 

Aa  Z Filia 
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Fîlii  vero  diûi  Hugonis  Duch  Burgundia  Alaydis  nomine  nupfîc  Hcnrico  Duci 
Brabamiac,  cui  très  ncpcric  filiosfic  unam  filiam.  Nomcn  Primogcniti  Hcnricus^ 
qui  proptcr  incpticudincm  ejus  ad  tcrram  regendam  tonforatus  cil  ôc  fuâus  cft  Ca- 
nonicus  regutaris  in  Burgundia  apud  S.  Renignum  Divioncnicm.  Sccundus  nomi* 
ne  lohanncs  Patri  fuccelTit  in  Ducatu.  Tenius  nomine  Godelridus  uxorem  duxit 
hærcdem  de  Bazeni.  Nomen  filiæ  Maria,  quxnupfit  Rcgi  Francorum  Philippo, 
qui  priùs  habucrat  uxorem  filiam  Regis  Arragonum;  ex  qua  très  genucnic  nlios. 
Dux  Brabantis  lohanncs  prædiélus  uxorem  duxit  primo  Margarctam  fororem  dic- 
ti  Regis  Francorum  Philippi»  qua  fine  hxTcde  moriua,  aliam  duxit  Margarctam 
filiam  Comitis  Flandris  Guidonis,  ex  qua  genuit  filios  6c  fiUas,  &c. 


lEAN  I.  DUC  DE  LOTHIER  DE  BRADANT 
ET  DE  LIMBOURG,  MARQUIS  DU 
S.  EMPIRE. 

Extrait  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvordc. 

I'tem  une  lettre  de  Philippe  Chevalier  Segneur  de  Houcls , pnr  la^fueUe  appert  qu'il 
tient  pour  luy  ü*  fes  hoirs  en  fief  de  la  Duebeffe  Aleydc  , fon  fils  ai/né  Henry 
fcx  caratas  vini  apud  Wcfelc,  lefquels  le  Roi  de  Romains  donne  à un  Duc  de  Bra- 
bant , iufques  à ce  qu'il  ferait  remhurfé  de  la  fomme  de  deux  cents  marcs  deniers  de  Co- 
logne. Comme  la  lettre  contient  plus  à plain  » en  date  feria  fccund  a poil  oftavam  Sanc* 
1612.  **  ^ Pauli  tan  MC C.  LXII.  y fur  le  dos  eji  efeript  Littcra  feudi  Domini 

de  Houels  & hæredum  luorum  de  C C.  marcis  Colonicnfibus. 

Lettre  tirée  de  rArcliivc  de  TAbbaye  de  S.  Micliiel  en  Anvers. 

VNiverfis  prxfentcs  litteras  inrpeétiirls  Godefridus  de  jn'enmale  miles  Dominas  de 
Pake  Ù Ifcntrudis  cenjunx  eiufdem  falutem  & cognofeere  veriratem.  Nove- 
rint  univerfi  prarfentem  pnginam  vifuri  , quod  raram  & gratam  habemus 
collatibnem  feu  donaitonem  decimx  in  Percka  in  loco  qui  dicitur  Hocht,  & quid- 
quid  in  quibufeumque  rebus  , quocumque  locorum  fiiit  firx  Lutgardis  Domina  de 
Scotis  de  confenfu  liberorum  fuorum,  in  clecmolinam  fivc  quocumque  modo  libe- 
raliter  contuUt  Ecclcfiæ  Bcati  Michaclis  in  Aneverpia,  Ordinis  Ptæmonllratcnfis, 
qux  eadem  Ecclefia  quadraginta  annis  & ampliiis  pofiedit  pacificè  £v  quicte  : 6c 
promittimus  bona  fidc,  quoi  neque  nos  , neque  nxrcdes  nollri  , ncc  aliquis  ex 
parte  nollra,  aflenfu  , conlcnlu,  confilio  5c  auxilio , contra  hancdccimam» 

elcemofinam,  donationcm»  feu  collationcm  prxdiélani  veniemus  feu  ficiemus  ali- 
quatinus  in  fuiurum.  Et  ad  hxc  omnia  firmiter  obfcrvanda  , prælcntibus  litteris 
nollris  figillis  roboratis,  nos  & nollros  lucredcs  perhenniter  oblig.’.mus.  Prxterea 
ad  ma]orem  confirmationcm  prxdiélorum,  figillo  fratris  nollri  Viri  Nobilis 
noldi  Domini  de  VFifenmale qui  prædiélis  omnibus  fuum  alTcnfum  adlubuitf,  præ- 
IiCîy.  fentes  litteras  procuravimus  roborari.  Datum  anno  Comini  M CC,  L X V.  Mcn- 
le  Majo.  Telles  qui  imcrfucrunt  I.ydekynus  de  IJelrode  y Vif altcrus  de  Eleavite  y 
milites-,  Walterus  de  Campenhout , Gilbert  us  de  Dideng'-em  , Genckinus  filius  RoduU 
phi  de  Wilre  militis:  Phcodalcs  fivc  Vat'alli  difti  Godefridi.  JJenricus  Faber,  Hen- 
rietts  Folbùut,  T'hcodoricus  de  yfggre.  Pétrin  de  Becht  y FF'aUerus  de  Nederheem,Ge- 
rardus  filius  jintonij  de  Oppebecm,  6?  lltnricus  Bacuc:m  , Scabini  de  Pcrckc.  Ru- 
dolpbus  de  VFilrc  miles , Gerardus  filius  Dhpifri  de  Rotjher , Macs  Mcrtien  Villicus 
dicli  Godefridi , Jr.  de  Ves,  JFalterus  de  ïVefenbeke  ôc  alij  quamplures  quorum  no- 
niina  hic  pro  parte  funt  annotata;  Jeamtes  de  Helrode  Vafaîîns  Jive  Phcodalis  nofiery 
& Scabini  Bruccllcnfcs.  hannesLeo,  i^gidiiis  de  Condenberge , 6c  Burcenfes  ibi- 
dem Vnilelmus  de  Rodenhekey  loannes  filius  Ilefuindis.  Cives  Mcchlinicnlcs 
nus  de  yUte  f»?  FFalterus  lingcbien  frater  futis  & alij  quamplures.  Datum  ut  fuprâ. 

Et  efi  ladicle  lettre  féellé  de  trois  féaux  dont  U premier  eft  d'Arnou  Sire  d:  VFe- 
female  * en  cire  lerdt  contenant  un  homme  à cbrcal  armé  tefpée  à la  main  droite 
cfi  en  la  gauche  un  efcujfon  à trois  fleurs  de  lis  au  pied  pofé  (fl  le  cheval  bardé  de 
mcfmes  avec  cefie  infeription  , S.  Arnoldi  de  Wcfcmalc  Aîarelcalli  Rrabantiæ  j le 
contreféel  contiem^un  ejeuflon  à trois  fleurs  de  lis  de  mefme  le  fécond  efl  de  Godefroy 
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de  Tf^efemalcy  en  dre  ver  de  contenant  un  ^and  efcufon  à trois  fleurs  de  Us  point  poféS 
un  Jambeî'à  cincq  pendants  avec  cefie  mfcription  S.  G^Hlcfridi  Militis  de  Wcccmalc  , 
fans  contreféeiy  le  troiflefme  contient  la  fipitre  d'une  dame  tenant  de  fa  main  gaucbe  un 
efcuffon  à un  Jautoir  edenté  avec  cefie  injcription  S.  Ifcntrudis  de  Alphcna. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

COnfoederatio  inter  yfleyden  DucilTam  Brabant  iæ  8c  Tbeodoricum  Comitem  CVf 
venfem  demutuo  juvamine.  Datum  & Adum  anno  MCC.  LXVl.  in  o^a« 
va  B Martini  biemalis. 

Extrait  des  mefincs  Chartes* 

A Madame  la  Ùucheffe  de  Brthant  ieu  Gerars  Sire  de  laucbe  facb  à /avoir , ke  del 
Ikmage  de  <fUoi  te  fuis  fes  boms , que  ie  U rencb , tfl  U renvoie  par  me  lettres pen^ 
dans^  ne  de  forte  en  avant,  ne  moi  tench  à fon  homme \ dont  Urne  poife 
e^dolens  enfüiy  parla  raifon  que lemoydefaitide droiit.  Èt perche  kechefuit  famé  ebofe 
Ifleflaulcy  aie  cefie  lettre  pendant  faiellé  de  mon  propre  faicL  Cbefous  donneit^  tan  del 
Incarnation  MCC.  LXfd HL  lendemain  de  mi  quareme. 

Des  mcfmes  Chartes. 

NIcolaus  Del  ^atiJ  Cameracenfls  Epifeopus,  Ifenricus  Ila^ipnenfls , JHernardus 
Fillarienfis^  Alardus  de  Parce,  S Benedidi,  Ciflercienfis , (fl  Præmonflratenfis 
Ordinum  Abbates\  y Jfabella  Abhatijfa  fecularis  Eccïefia  Nivelenfis  > Èalduinus 
de  Avefnes  Dominiis  de  Bcïhmonte  y fi'^aiterus  Dominus  de  Enghien,  Walt  crus  Bertout 
Dominas  Mechlinienfts  % Aru'Jdus  Dominas  de  Ff^efemaele  , Arnoldus  Dominas  de 
V^aelbeim,  Raifr.aldus  Dominas  de  Falaisy  univerfis  pr*fentcs  liiteras  vifurisfalu- 
tcm.  Noverunt  Vniverfitns  vcftra,  quod  //r«r/Vw priraogenitus  filius  Hcnrici  quon- 
dam  Ducis  Brabantiæ  magnx  memori»,  in  noüra  propter  hoc  8c  pluriuni  mili- 
tura  6c  Burgenfiutn  ôc  alionim  hominLim  lerr*  Brahantix  conftitutus  prxfcntia, 
jus  quod  habebat»  vcl  quod  fibi  compcccbat  in  Üucatu  Brabamix  & cjus  attU 
nentijs  fîvc  peninentijs  in  homngijs,  hominibus*  ojfpidis,  villis,  cadns,  cen- 
dbus,  reditibus,  teloncis,  fîvc  pcdagijsfic  alijs  juribus , quocumque  nominc  cen- 
feantur  lo  an  n i fratri  fuo  fccundo  poft  ipfum  genito,  îibcic  & fpontancc  dona- 
vic,  donationc  inter  vivos,  nihil  juris  fibi  fervans  in  ijfdem,  6c  præmiiTagucr- 
piuic  & efTeducavit  ad  opus  Ioannis  prxdiéti.  luravic  ctiam  Ilenricus  fupra- 
di^us,  taâis  facro-ranftis  Evangclijs»  quod  contra  donationcm  hujurmodi  in  po- 
derum  non  vcnirct , 8c  hommes  terrx  prxdiftæ  præfentes  & abfentcs  à 
fidclitatc  & homagio  qux  fibi  prxftitcrunt  (eu  fcccrunt  ctiam  abfolvict  rogans  8c 
monens  homincs  di^ta  teri  æ Brabantiæ  feudtlcs  8c  alios , in  donationc  prxdifba  prs*' 
lentes  etiam&rabrcntes,  mandanfquc  cifdcm»  utdiâum  Ioanne  m Iratrem  luum 
pro  Duce  Brabantiæ  tenerent  & haberent,  Ôceidem  tamquam  Duci  obe* 
dirent  & fervirent , fibique  homagium  prxdarent  & d Jelitatera  exhioerent.  I o a N- 
NBS  atiam antedi£hjs  homincs  diâx  terrx  Brabantis  feudalis,  nobiles  6c  alios; 
prxfemes  in  ejurmodi  donationc,  quofdam  fpecialiter  & nomioatimi  alios  verb  in 
gcncrali  rogavic  & monuit,  ut  (ibi  tamquam  Duci  Brabantiæ  homagium  præfb* 
Fcntfic  fidclitatem.  Nos  igiturad  petitionem  indantem  diâorum  Henrici  &Ioan* 
Nfs,  donationem  prxdiâum  & làéhim hujufmodi , infinuamus  univerfis^  Et  inprx* 
diÔum  rerum  tedimonium  , ad  petitionem  ipforum  Hinrici  6c  loANNiSt  ligilla 
nodra  litteris  præfcntibus  funt  appeofa,  A^um  6c  Datum  apud  Cameracum  anno 
MCC.  LX  V 1 1.  leria  tcrcia  ante  Arcendoncm  Domini* 

Lettre  tirée  des  meûnes  Chartes, 

RIchardus  Dci  gntiâ  Romanorum  Rex  feroper  Augudus,  Venerabili  Caméra-. 
ceod  Epifeopo  Principi  & Cancellario  fuo  Caridimo,  ac  Nobiü  viro  Baldui* 
no  de  Avelncsdilcéto  confanguineo  8c  fideli  fuo  > gratiam  fuam  8c  omnebo- 
num.  Ex  fide  dignorum  rclatione  didicimus  , quod  lUuJlris  ftve  fpedabilis  Henri- 
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cuSi  tiwcJ)ux  BraianîUiifptWaiUis^  naiura  fit  ufque  adco  dcftitutus,  utpotccof- 
pore  imbcciUis  cxifteiis  » virtutibus  animi,  folertia,  providentia,  quoquc  ica  dcfi- 
ciens,  quod  nequaquam  fit  aptus  feuhabilis,  ut  exillat  intanto  culmine  dignitaiist 
& quod  velut  Prinreps  Intptrij  Ducatus  honore  rcfulceai,  ncc  fervitium  noftr* 
Majcftati  dibitem  nobis  & Impcrio  valcat  cxhibcrc.  Ac  idem  Henricus  ab  omni 
emancipaiiis  tuccla  totalitcr,  Sc  fccundum  confuctudinem  terræ  Brabanti»,  tam 
provedtx  exiftens  ætatis,  ut  luam  hxrcditaccm  gcrcrc,  ac  in  ca  miiiillrare  potuc- 
rit,  abfqne  lutoris  fivc  mamburditoris  auxilio,  fi  dafcftus  ipfius  & impedimenta 
hujufmodi  nonobftarcnt,  duftusconfilio  faniore  loANNi  fratri  svomi- 
NORi  NAT  U fccundo  genito,  quibonx*  indolis  dicitur,  probitatis  eximix»  vir<- 
tuofitate  præpollens,  ob  caufas  prxdictas,  coram  nobis  ac  alijs  pluribus  nobis  & 
Impcrij  Romani  fidchbus,  libère  danavit  donacione  inter  vivos,  omne  jus  quod 
habuit  in  Ducatu  Brabamix  fie  Loth.uing!x,  quocumque  nominc  ccnlcantur,  tc- 
dclicct  homagijs»  terris,  villis,  cafiris»  peJagiis  forcalitijs,  fie  breviter  cum  om« 
nibus  annexis  eidem  Ducacui  Brabamiæ  & Lotharingix,  quocutr.quc  nominc  cen- 
feantur.  Super  quibus  utique  lUtiJiris  Hugo  Dux  Bmgundia  avus  tuntcrnus  pradiBi 
Jïenrkiy  & inclita  yfkidis  Ducijfa  Bradant gtfun  ix  memorati  îlem-:ci , cariffim* 
princeps  m^rat  nobis  humiliter  lupplicarunt , ut  donationcm  camdcm,  quam  dic- 
tus  Ûtnricus  eidem  lo  an  n i fiatri  fuo  fie  fccit,  acceptam  habcicmus  fie  gratam> 
ipfamque  donationcm  nollris  fiicris  apicibus  muniremus.  Nos  igitur  eorundem  bc- 
nignis  prxcibus  benignius  annuemes,  finceritati  vefirx  prxicniium  tenore  com- 
mittimus  & mandamus»  quatenus  finibus  Brabantix  vcflram  præfirntiam  vicinantes» 
fi  preces  veriiate  nituntur»  & de  conlcnfu  bcnevolo  fie  de  voluncate  commuai 
AUidii  Ducijfa  Brah.’mtia’y  BaYùnmn^  M.'.gnatum  ^ & communium  opidorum  Du- 
caïus  ejufdcm,  vcl  majoris  vcl  fanioris  partis  eo  proccncrit»  vice  nortra  donatio- 
ncm liujufmodi  fachm  inter  vivos,  eidem  lo  ann  i ab  eodem  ïlenricoy  feu  rc- 
fignacioncm  autccflioncmhujufmodi,  de  prxJi<îlo  Ducatu  Brxbantix  Sc  Lotharin- 
gix cum  omnibus  pertinentijs.  prout  fupcriiis  cil  expreflum , folcmnitcr  accepta- 
re  fie  approbarc  curetis,  fie  dedi£la  donationc  per  vefims  patentts  litteras,  infi- 
nuationem  univerfis  fie  fingulis  faciatis,  fie  ab  eodem  lo  ann  e Ioco  nollri»  cum 
folemnitatc  quadccct,  rccipiatis  honiagiiim  & fiJclitatis  debitx  juramentum:  tali 
conditionc  adjeâaparitcr  fie  cxprcfl*a»  vidclicct  quod  quam  cito  infra  fines  Regni 
Alcmanni*  nobis  adcfic  cqmigerit,  diftus  Ioankts  ramqunm  inceps  Impe- 
rij  , homagium  A'  fidelitatis  hujufmodi  juramentum  nobis  prxlUrx  tcncatur»  ad 
primam  rcquifitionem  nollmm.  Quibus  pcraclis  légitime  prxnoinium  Ioannem 
de  prxdifilo  Ducatu  Ioco  nollro  curetis  Iblcmniter  invclliri.  Et  quia  majus  figil* 
lum  noftrum,  propter  guerrarum  difonmina,  pênes  nos  non  habemus,  ad  prxlcnsj 
minori  figillo  nollro  prxfcntes  litceras  jufiimus  communiri.  Datum  in  callris  Staf- 
fordix  propc  Londimum  HJ.  die  lunij  indicdonc  X.  anno  Dornini  MCC. 
LX  VII.  regni  veto  nollri  anno  X. 


Des  mcfmes  Cliartcs. 


RIchardus  Dei  gratiâ  RomanonimRcx  femper  Aiiguftus,  univerfis  facri  Ro- 
mani Imperij  lidclibus,  prærcntcs  litteras  infpcéluris,  graiiam  fuam  fie  omne 
bonum.  Ad  univerforum  notitiam  cupimus  pciA-cnircj  quodconllituiusnupcr 
innoftraprxfemia  Illustris  Ioannes  Dux  Brabantjæ  et  Lotha- 
ringie dilc  îus  princeps  nollcr,  Ducatum  Brxbantix  fie  Lotharingix,  quemà 
nobis  rationc  Impcrij  tcncrc  dcbit  in  feudum,  à nobis  tanquam  à Rotnano  Rege, 
cum  folemnitatc  confucta  fie  débita  rcccpic  in  feudum,  (ü  exinJe  nobis  homagium 
prxllitic  fie  fidelitatis  dibiex  juramentum;  dotalitio  fivc  doario  aut  dote  nobilis 
Ducifa  Akpdist  inatris  fux  femper  falvis.  Qui  quidem  Dux  in  cadem  rcccptione 
füi  Ducatus,  coram  nobis  fie  prxfcmibus  plurimis  infcriùsadnotatis,  confclkisfuit 
piibÜcè  • quod  recognovic  prxdiélam  Ducifiam  mairem  fuam  dotatum  fuific  ab 
iltmico  inciyix  rccorJationis  quondam  Duce  Brabantix  pâtre  fuo  , in  villa  Geldo- 
menft  fie  ejus  pertinentijs  ac  in  locis  circumadiacentibtis  & vicinis  rciditibus,trium 
millium  libraium  Lovanienfium , fie  in  villa  de  Gatetpia  & ejus  appenditijs  quin- 
genrarum  librarum  ejufdcm  moneex  annis  fingulis  » jure  dotaliiij  pollîdendis. 
Qiiam  quidem  dotem  fivc  dotalicium  aut  duwarium  matris  fux  prxdi^x  in  manus 
nollras  humiliter  reporcavit.  Nos  icaque  qui  debemus  fie  tenemur  quibufiibet  fi- 
dclibus  nollris  inveniri  fie  in  juilicia  faciles , fie  in  grutia  liberales } doicm  hujufi. 
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modi  feu  dotalitium  fivc  duwarium  in  mnnus  prædifra:  DuciiTs  reddidimus»  &ea 
cidem  Ducin®  rcgali  au£koritatc  conccnirmis,  ab  ip'k  juredotalitij  libère  pofTidcn- 
da.  Teftes  qui  inicrfucrunt  funt  hi  ; Vcncrabilis  A'^icc^/aus  CameraccnfiS  Epifeopus 
dilc^ui  Prift^eps^  Cancdlarius  nojlcr^  JValterus  Domhius  de  Ain^tetti  U^altcrus  die* 
tus  Berthout  Domitjus  de  MecbUnii , Ilosvicus  didus  Berthout  frater  fins  « Amoidus 
Domiv.us  de  Dîcjî  » Armldus  Dominas  de  JFcJimale , I/enricus  de  Afcba  » HenrUas  Do* 
minas  de  Dajfe.’e.  Ægidius  dift  ;s  Berthout , Magnatus  Brabamix  , Cuihlmus  de 
Lira  6?  Robertus  dicîus  Bri/êteJIe,  milites  Sc  aUj  quamplures  hominw  prædiélæ  ter- 
ras. A^um  apud  Cameracun  > X X.  die  Sept.  inJidionc  X I.  anno  M C C. 
L X V 1 1 1.  regni  noBri  anno  XII. 

Des  mefmcs  Chartes. 


ndS. 


10  rt  A NN  E s Dux  artîgnat  Theodcrico  Domino  de  f^ahkenbmb  ducentas  libras  Lo- 
vanienf.  annuatim  peixipicndas  de  redJitibus  pontis  de  Trajc^Io  » quas  in  feo- 
dum  tenebits  poterit  autem  Dux  & fui  hxrcdes  rcdimcrc  , mediantibus  duo- 
bus  milibus  lib.  LovanienC  mille  lib.  fimul,  & fcn'abiuir  dicta  pccunia  in  Moiuf- 
terio  Vallis-Dei  Ordinis  Cillerticnfis,  quoufque  diftus  Theodoricus  redditum  ac- 
quificrit»  vcl  de  fuo  Allodio  aHignavcrit  ad  diftum  valorem  ; & débet  diftus  Do- 
minus  de  f^alkrnborch  fervire  Duci  ut  homo  fuus  ligius.  Datura  Dotninica  prima 
poil  Trinitatem  anno  MC  C.  LXVII.  1267. 

Des  mefmes  Chartes. 


THiery  Sire  de  Va’kenborch  promecl  de  fervir  Alcyde  DuchefTe  de  Brabant  & 
le  Duc  fon  fils  y contre  Henry  livcfquc  de  Liège  & Otton  Comte  de  Geire 
Son  (tCTC  (A  leurs  partifans  y à condition  s* il  faut  pa^er  la  Meufe  en  Brabant  y 
il  ferai  aux  defpens  de  la  Duchcjfe , (A  Ji  la  DucbeJJe  ou  les  fiens  paient  la  Mt  Uie , il 
ferairat  à [es  de'p‘'ns:  en  uatre  s'oblige  IcdiPl  Thieij  de  recouvrir  la  ville  de  Majiriebt  y 
avec  autant  de  diligence  tA  devoir  y comme  il  fercit  peur  recouvrir  ftti  Cbnfleau  de  Valc- 
jeenborch  s'il  fut  ptins  de  fes  ennemis  { tA  Vaiant  recouvert  y il  retiendra  laditle  ville 
un  iirmi  an  lA  etpres  le  refsitu.rat  en  mains  de  la  Ducheffe  tA  de  fon  fils  y (Ac.  Datum  ^ 
in  dic'Naiivitatis  B.  JMariæ  anno  Domini  MCC.  LXVII.  1267* 

Des  Chartes  de  Brabant. 


IOannes  Dux  Theodcrico  Domino  de  Ilcynsberge  redditum  centum  lib. 

Lovan.  in  tcoJum,  apud  Lovanium  percipienJas  de  redJiiibus  domus  panno- 
rum,  quem  redditum  Dux  &:  cjush-vicdcs  redimcrc  polTunt  pro  mille  lit).  Lo- 
van. quingenras  fimul,  qux  pecunia  fervabitur  in  Monaflerio  Vallis-Dei  , quouf- 
que  cidlus  Theodoiicus  acquifierit  vcl  alfignavcrii  aliquod  Allodium  ad  eum  va- 
lorem, quod  à Duce  in  fcoJum  rccipict,  & rationc  hujus»  diétus  Theodoricus  cB 
homo  ligius  Ducis  & ipfi  fcr\'irc  tcnctur.  Datum  ferra  quartâ  ante  fcBum  B.  lo- 
annis  Baptiilx  anno  Domini  MCC.  LXVII.  1107. 

Lettre  tiree  de  l’Arcliive  du  Viconte  d’Aloft. 

IOavkf.s  Dci gratiâ  Dux  Lot':aringiæ (A  BrabantUy  univerfis  tam  prxfentibus 
qnà  n futuris,  prxièntcs Hueras  in('pc<Buris  falutem  & cognofccrcvcritatem  ,qu6J 
nos  dcdimits  6c  alfignavimus  plcnariè  in  feodo  ad  jura  tcrr«  noftr®  Brabamix 
obtinendo  in  jurifdiâionc  aîrum  Sc  bafium  nobili  viro  U'ilhehno  Domino  de  Hoeine 
militi  V'iüam  de  A'fw/r»?»,  cum  omnibus  vulgariicr  diôis  Wallina,  thimo,  moro 
& delcrto,  & cum  luis  pertinentijs  fuis  inter  filvam  de  Endenbmty  ufquc  ad  vi- 
cum  qui  jacct  inter  Tilborch  & b'en'oen  prxdictam  tranfeuntem  ad  partem  orienta- 
1cm  aqux  di£tæ  de  Commeer  tendentem  verfus  partem  occidcntalem  per  fofiam 
dictiun  de  iralterleyàcny  ufquc  circa  moren  diélum  dat  H'ildenieer  van  Donga&dcn 
Grcndeloofen  Meerken  &c  ciizm  Merendiick y quod  jacct  rétro  H'aelwijik  & Baerd- 
•wijcky  & tertiam  partem  dccimæ  de  Tylboreby  & ctiam  icrr*  arrabilis  in  Endenbout 
cuin  filvis  & pratis,  In  cujus  rci  tcBimonium,  figillum  noftrum  prxfentibus  duxi- 
inus  apponendiim  * cumnoBris  Nobilibus  viris  ad  hoc  requifitis,  iraJta‘0  Berthout 
Domino  Mcchlinienfi  ARgidio  Berthout  Domino  de  Hoenbtke,  Datum  anno  Domi- 
ni  MCC.  LXIX,  fiibbatho  poB  Afeenfionem Domini. 
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Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

FRtiericus  Ùominus  de  Rjferfcheyt  ratam  habct  reconciliationcra  & pacis  ordinal 
cionemt  inter  ipfum  & Ducem  Brjbantiæ  quam  fervare  ipfe  pro  (êSc 

fuis  fratribos  & amici;  promittic.  Infuper  promittit  quod  ipfe  nec  fratres  fut 
in  prxbcnda  villx  qu®  vulgariter  dicitur  Voertn  juxu  Daelbem  nihil  juris  in  laicali 
jultitia  de  extern  petent,  fed  ii  per  jufticiam  Ecdcfiafticam  in  di£ba  prxbenda 
aliquid  juris  aquiranCi  Dux  eos  dimittcc.  Promittic  ctiam , quod  dccaptivicaceruay 
vel  damno  > vel  calengijs , ipfe  nec  fui  fratres  & fuccefTorcs  nullam  vindidtam  fument  » 
Plcgios  conilituit  D(>minum  fValleramum  Ducem  de  Lemborch . ÎVtlUïmum  Comitent 
fuUacen  'cmf  ^dolfum  Comitem  de  Mmte^  Gerardum  de  Lucclborch  Dominum  de  Dur- 
Buiot  Henricum  Comitem  de  Kejfele.  Dacum  in  die  decollationis  B.  loannis  anno 
**70-  MCC.  LXX. 


Autre  Extraiél  des  nicfmes  Chartes. 

FRedericas  Dominus  de  Riferfchyde  confert  Duci  Brabantix,  quidquid  habec  in 
parochia  de  U^arrnty  apud  Randenrode^  in  purum  Allodium;  & hoc  idem  à 
Duce  in  fèodum  recipic.  Datum  anno  Domini  MCC.  L XX.  feria  quintapoU 
feflum  Beat®  Nicolai. 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

ILluflri  viro  Domino  Iohanni  Dei  ghatia  Lotharingiæ  bt 
Brabantiæ  Duci  Vl^aîleramus  Dux  de  Lymbureb  confanguineus  fie 
Hdelis  débit®  ddelitatis  obfequium  cum  falutc.  Nofeat  dileébio  vcllra , nos  in 
crailinum  Beat®  Catharinx  apua  Leodium  fuiHe,  fie  ibidem  auribus  noilris  audi- 
vifle,  quod  Magiilri,  Scabini  fir  lurati  fie  tota  Communicas  civitatis  LeodienCs 
rccognoverunt  nobis,  in  prsfentia  Caftdîani  vcftri  de  Daclhem  fi^  militum  vcftro- 
rum  qui  præfentes  fucrum,  fit  coram  nobis  fie  militibus  nollris,  quod  Jus  Advocu^ 
liæ  civitatis  Leodienfis  2.à  vos  jure  hxreditario  dignofeitur  pertinere  : Et  quando- 
cumque  ôc  quoticlcumquc  civitatem  Leodienfem  intrarc  rolucris , ipfî  vos  pro 
fummo  Advocato  fuo  babebunt  fie  legittimo  defenfore.  Datum  anno  Domini  MCC. 
7^*  I.XX.  feria  quinta  poil  fcllum  B.  Catharinx. 

Extrait  des  Chartes  de  la  Maîfon  de  Homes. 

IOannbsDbicratia  Dux  Lotharikgiæ  et  Brabantiæ^ 
univerfis  prxfcntcs  liticras  vifuris  falutem  cum  notitia  veritatis.  Noverint  uni- 
verll,  quod  nos  nobili  viro  Domino  F f^illelmo' Domino  de  Hoern  dilcclo  fie  fi- 
deli  nollroi  mericts  fuis  exigcncibusi  in  augmentum  feodi  fui , oéloginca  libras 
Lovanienf.  damus,  fie  cas  ad  redditus  nollros  in  Bufcho-Ducis  qui  vulgariter  Lace 
fie  Ghielcyde  appellantur  ^ poil  decclTum  nobilis  Dominæ  Maria  quondam  uxoris 
Domini  de  Peruwez  borne  memorta  Domina  de  Ninive  alHgnavimus  , perpetuo  ca« 
piendas  atinuatim  6c  habendas,  hoc  condiélo  quod  nos  diétas  ofitoginca  libras  vel 
hsredes  noflri,  pro  oélingcncis  libris  redimere  podîmus  fie  valemus  pro  libito  nof- 
trs  voluntatis.  In  cujus  rei  tcHimonium,  llgillum  noUrum  præfenccs  litteris  ell 
appenfum.  Nos  verb  Hemicus  de  Lovanio  Dominus  de  llarlîalliOi  FFalterus  Bert~ 
bout  Dominus  Aîa^liniat  Jlenricus  Dominus  de  Bautershem  , qui  prxdiûis  inter- 
ftiimus , ad  requilîtionem  lUuHris  viri  Domini  nollri  prxdiéli  , Ducis  vidcliccc 
Lotharingix  fit  Brabantiæ,  unà  cum  (îgillo  ejufdem  Domini  nollri, in  tedimonium 
fie  majorcm  evidentiam  pnediélorum  , litteris  prxfcntjbns  figilla  nollra  duximus 
' * aihgcnda.  Datum  Sc  AAum  anno  Domini  MCC.  L XXL  in  die  Purification 
nis  &atæ  Virginis. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 
Extraiél  des  Cloartes  de  Jîrabant. 


lOJ 


EXcellcnti  Domin*  ac  honorands  Dudjfx  Brahantiæ  ejufquc  filîo  loANKt 
Ilz. usTRi  Düci  Brabantiæ  et  Lotharingie*  Capitu* 
lum  Colooienfc  quidquid  poiïlmt  obfcquij  & honoris.  Cùm  Rev^rendus  m 
Chrifto  Pater  & Dorainus  nofter  E):gcWertus  Dei  gratiJ  jirchiepifeoDus  Cohnitnfis  » 
ad  quem  vacante  Dccanatu  Ecclcfiæ  noftræ»  Altans  i'anâorum  trium  Regumfpcc- 
tabat  collatio , ifta  vice  ipfum  altarc  vacam  per  mortem  Thcodorici  facerdotis  bo  • 
næ  mcinori*,  Hcrmannofacerdoti  exhibicori  prxfentium  contulcrit;  îc  ipfe  Hcr- 
mannus  fibi  debicum  officium  fidclitcr  cxcqucns,  ad  illud  altarc  fidelitcr  deferviat 
& dévote  : Excdlentix  vcftræ  hurailiter  fupplicamus , quatenus  habentes  Deum 

f>rae  oculis,  & fidelitcr  advertentes  quâdcvotionc  & humilitatc  vir  llrennus  & K- 
uftris  H E N R 1 c U s piæ  rccordationis  quondam  Dux  Brabantiru  * de  fua  Se  fuo- 
mm  pricdeccflbrum  & fucceflbrum  falutc  iufte  & rcligiofc  cogitans  ^ diftum  alta* 
re  conllruxeric  in  nofira  Ecclefii*  perpetuo  faciendum  , iliudque  dotaverit  duode> 
cim  marcharum  redditibus  annb  fingulis , ficut  in  privilegio  à veflris  prxdecdTori- 
bus  fuper  hoc  confefto  » cujus  tranficriptum  vobis  fub  figillo  Eeelefix  nofinc 
tranfmittimus,  pleniiis  continetur  j .qux  à vefiris  prædecelToribus  diéli  altaris 
niltris  funt  folutæ;  liccc  tamen  per  Tex  annos  continuos  ijdcm  reddicus  funt  deten- 
ti*  quonim  requificionem  dilcéVis  nobis  in  Chrifto  Alcxandro  de  Lintf^e  £<?  hanni  de 
Rimeriheigii  in  noftra  Sc  Lcodicnfi  Ecclefia  Canonicis  commilhnus , fccundùm 
<|u6d  in  licteris  vobis  ex  parce  noftra  miftis  pleniùs  videbicur  continert.  Dacum  te* 
na  fexca  ante  Ramos  Palmarum  anno  Domini  MCC.  LXXll.  ^ 

Extrait  des  mefmes  Regiftres. 


NOm  Margaretc  ComtdTe  de  Flandres  & de  Haynaut  faifons  à favoir^  chccotH' 
me  nol/Ies  hom  leans  Dus  de  Brebant  ; nous  dcuji  une  certaine  famme  de  deniers^ 
pour  !a  ras  en  dort  mariage  Guillaume  noftrc  cher  fil,  iadis  Comte  de  Flandre 
& de  n.ble  dame  nojire  0e  ebiere  VteAW'xT.  àxmt  àt  Courtray,  &c.  ladiile  Cemteffe 
avec  fan  fils  teComte  Gui  (juittentle  Dite.  Données  le  mois  d'AoufiMCC»  LXXIJL 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


1173. 


ROdulphus  Dci  gracia  Romanoram  Rex  femper  Auguftus,  univerfis  Imperij 
Romani  fidelibiis,  graciam  fuain  ôc  omne  bonum.  Chra  omnis  gloria  fivc 
pocentia  Principacus,  in  fubditomm  confiftac  prxcipud  folidata  fortunis  : dcccc 
Scexpcdic,  ut  quilibcc  in  quacumquè  præemincncia  conftitutus , fit  fubicéUs  in 
gracia  libcrali'^i  tune  enim  Rcgalis  dignicas  verd  laudis  titulis  fiiblimatur  &:  emi* 
nenti  décote  prafulgct,  cum  fidclium  Principum  fuorum  devotionem  clcmcncer 
attendons,  cis  de  fua  liberalitatc  innovât  6c  confirmât*  quæ  à fuis  fibi  prædcccfib- 
ribu*:  funt  coUata,  eo  quod  non  minus  in  obfervandis  bencficijs  quam  largiendis  , 
laus  Regix  dignitatis  accrcfcat.  Eapropter  nofee  volumus  uniuerfos  tam  pofte- 
ros  quam  prxfcntcs,  quod  nos  fincerx  devotionis  fiJcique  conftantiam,  quam  II- 
luftris  Princeps  noftcrlo  a s nés  Lotharingie  Brab  a nti  xqju  e Dux 
ad  Celfitudincm  nollram  habere  dignofeitur  attendemes  * 6c  confidcranws  ctiam 
placida,  faiâ^ivofa  & grata  fervitia,  qux  per  cum  nobis  in  poftcnim  poterunt  cx- 
fiiberi;  univerfa  feuda,  jura*  libertates,  conceffiones,  collationcs  6c  fenrencias,  à 
Divis  Impcracoribus  6c  Regibus  Romanorum  noftris  prædeccflbribus  » Frederico 
vidcliccc  6c  antcccfToribUs  (uis,  ejurdem  Diicis  progenitoribus  ac  hominibus  eorun* 
dem,  f.i6tas,  concefias  6c  latas , proue  riié  aç  providc  fadtæ,  conccfiic  6c  laix 
nofeumur,  pra'diAoDuci  6c  hominibus  fuis,  authoritate  Rcgalis  culminis  appro- 
bamus,  innovamus  6c  confirmamut*  hiiiusquc  Scripti  patrocinio  communimus  » 

Nulli  ergo  omnino  hominum,  liciat  hanc  paginam  noftrx  approbationis  « innova- 
tions & confirmations  infringcrc,  vcl  cidein  in  aliquo.aufutcmcrario  contrarix; 
quod  -fi  quis  forfitam  atrentare  prxfumpfcrit  , gravem  noftræ  indignationis 
offenfam  noverit  fc  incurfurum.  In  quorum  omnium  teftimonium  &:  evidentiam 
plcniorcm,  prxfcns  feriprîm  exinde  conferibi  6c  Majcftatis  noftrx  figillo  juflinuis  ^^73* 
communiri.Datum  AquiigruùXX  VI I- Jic  OfVobris  indictionc  fccunda  anno  Do- 
mini  MCC.  LXXIII.  Regni  vero  nollri  anno  primo. 
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GErlacm  Domims  de  Umplergb  miles  fatetur  per  fu»s  litteraj  Te  debere  afltgnarê 
Henrko  Duci  Brabantiét  infra  PafTcho  proximum  » de  Allodto  proprio  ad 
valorem  triginta  marcamm  Colonienfium,  quod  Allodium  renebit  ipiîr  &:iui 
hxredes  à Duce  in  frudum.  Dacum  anno  Domini  M C C.  LJX  XIII.  in  dte  A* 
^273*  pofrolorum  Simonis  5c  ludx. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Chartes. 

H Os  TValleramus  Dominas  de  Fakkenhoreb  6?  Monioie  notum  iîurimtis  univerfr^ 
prxfentes  liiteras  inlpecburis»  quèd  quia  rdufrris  Princeps  ac  Dorainus  oo£- 
terloANNBs  Dux  Lotharingiæ  et  Brabantiæ  nobis  fatis* 
fêcit  deduobus  millibus  libiarum  Lovantenf.  in  quibus  nobis  tenebatur , occaüo* 
ne  promillîonis  ôc  obligationis  faélx  fclicis  recordationis  Domino  Patri  noilro  5c 
oobis  poil  ipfum,  pro  quibus  duobns  miUibus  lib.  promidmus  eidcmDuci  aŒgna- 
re  ducencarum  libranim  redditus*  quarum  cemum  libras  aifignare  debemus  in  me* 
ro  Allodio  nofrro,  quod  à nobis  in  feodo  minime  tenccur,  & alias  cenrum  libras 
in  Allodio  nofrro»  quod  ramen  à nobis  tenetur  in  feodo)  ita  qubJ  de  diûis  du<^ 
centis  iibris,  nos  A hxredes  nollri  fui  bomines  efre  in  pcrpecutim  deberemus;  nos 
profitemur  przfentium  tcAimonium  litterarum,  quôJ  przdiéta  duo  milUa  libn» 
rum  intègre  recepimusÿ  A de  ipfa  nos  benè  folutos  dicimus  5c  pagatos,  pro  re« 
compfatione  verô  diâsc  pecuniæ>  ipfi  Domino  Duce  Brabamix  pro  cenrum  lib, 
redditus  a/?îgnamus,  denominamus  & tradimus  villam  nofrram  Houtbem^taxXi  inter 
Manhene  S»  Gnîaeum^  cum  omnibus  appenditijs  fuis,  videlicec  judicio»  red* 
ditibus  » petitionibusi  agris,  pratis,  nemoribus  & molendino  adjacente;  quæ 
quidem  villa  5c  appenditis  noftrum  haébcnus  meitim  Allodium  extiterunt.  ketn 
proalijs  centum  librarum  redditus,  eidem  Duci  adîgnamus»  denominamus  5c  tra- 
dimus  omnia  bona  que  Reynerus  diâus  Liber  à nobis  tenec  in  feodo , Hta  apud 
fienrodtn  ü*  Mitte  ubirumque  fita  fuerint»  qu*  quidem  bdna,  partim  ipfe  Reyne- 
rus per  fc  tenet,  5c  partem  corundem  alij  tenent  ab  ipfo,  videlicet  Dominus  G®- 
fuinus  de  Haren  apud  Mitte  fexaginra  marcarum  redditus,  Dominus  Rafo  de  Fie  de. 
cimam  de  Foifroden  Si  Dorainus  ^dam  de  Mitte  vigimi  quinque  marcarum  redditus 
apudA////e:  ita  quod  diéVa  villa  cum  fuis  appenditijs  5c  bona  prxnominata,  de 
ectero  frne  mcruni  Allodium  iplius  Domini  Ducis.  Lt  nos  5c  bxredcs  noüri  ipfa 
bona  ab  ipfo  Duce  5c  fuis  hærcdibus  in  feodo  rccipicmus,  homagium  llbi  de  diebis 
bonis  fccundùm  fucceflionem  temporum  prxftiiuri.  Di51a^  vcio  alîîgnationes,  de« 
iiominationes  & traditionis  cidem  Duci  fecimus , de  conHlio  iioftrorum  fïdelium, 
in  prxfentia  Egidy  diâi  IVilmser  Sculteti  & Scabinorum  de  Trajcébo , tefrium 
ad  hoc  ipecialitcr  vocaiorum.  Et  ut  prxfcns  traditio  rufllciens^cenlcatur,  rogavi- 
mus  dileftos  fidcles  noftros,  Nobilem  virum  Dominum  Cufuinum  Deminum  de  Bor- 
ne t Dominum  jldam  de  Haren  Dominum  Gofuinum  de  Haren  fratrem  fuum  Do- 
tninum  loanncm  d(  Ilafkendal  milites  % ut  unà  cum  ilgillo  r.ofrio,  iigilla  fua  in  tel^ 
timonium  5c  munimen  prxmiHbrum»  prxlemibus  liiteris  appcndcant  5c  apponanc: 
5c  nos  Go:i<inus  Dominus  de  Borne  t jldam  Gofuinus  dé  Haren  fratres^de  Joannes  Hafken- 
dal  milites  y in  nos  recipimus»  quod  prxfcmcs  afljgnationes . Henominationis &t»a- 
ditiones  fufficientes  funt*  fecundùm  promillioncs  quæ  fupcriiis  funt  expreflx.  In 
cujus  rci  teilimonium,  una  cum  ngillo  ITallcrann  Domini  noüri  przdiél^i , figilla 
noftra  apponimus  ifti  feripto.  Aôum  ÔC  datum  apud  Bcrghc  jüxta  Trajc^m  an- 
^^7 4*  DO  Domini  M C C.  L X X I V.  feria  quinta  poft  frllum  S.  Martini  Hicmalii. 

Extraiél  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvordc. 

ITem  une  lettre  par  laquelle  appert ^ que  Wernerus  de  Bolandia  Imperialis.  aulx 
Dapifer  at  tranfporté  en  mains  de  lean  Duc  de  Lothier  6?  Brabant , pour  ledi^ 
Scgveur  Duc  & fes  hoirs yfon  alleu  appartenant  à fan  Chafteau  Nicfwilrc  6?  toutt 
fes  biens  ai:pres  ^poicrhr\icV!c  la  court  ilUc  luy  appartenante  y e mme  la  lettre  con- 
^‘'•'75'  tient  plus  à plein»  en  datoTan  MCC.  LXXF.  in  Nttivitatc  Beaiæ  V'irginis,  6? 
cfi  au  dos  de  la  lettre  efeript  y Homagium  Werneri  de  Bolandia  Impcnalis  aulx 
D.ipircri,  (otté  IL 
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Extraiét  des  Chartes  de  Brabant. 


PITiUppus  de  Bêlsudin,  centum  & quinquaginta  libros  Lovanienf.  à lo  A rite 
Duce  Lotharinoiæ  et  Beabant(æ  recipic , pro  quibus  ipTe 
ânigTut  Duci  diverfa  bona  fua  Allodialia  « .quæ  m feudum  acci{^.  Telles 
Gerlacus  diSusde  Ifmkwrgt^  LMcbardis  ttxor  Philippi.  Dacum  anno  Domini  MCC. 
1.x  XV.  in  Nativitatc  B.  Mariæ  Virginis. 

Elxtraift  de  l’Arebive  de  l’Eglifede  S.  Gudule  à Bruxelles. 


I CANNES  DeI  GR.ATIA  DuX  LoTHARINGIÆ»  ET  BrABANTIÆ» 
univerfis  præfentes  licteras  infpcâuris,  falutcm  cum  notitia  veritatis.  Quia 
viri  difereti  Decanus  & Capitulum  Eccleftx  Gudulx  Bruxelicnds  peticioni* 
bus  noBris  fuper  hoc  fibi  porre^is  bénigne  annucAint , & ordinaciones  faôas  inter 
ipfos  ex  parte  una,  & Beginas  loci  de  Vinea  juxta  Bnixellam  ex  altéra  , per  vi« 
ro5  religiofos  Abhatem  de  Viltari  CiHertienlis  Ordinis  & Gardianum  fnitrum  Mt> 
ncrum  de  Bruxcllai  fuper  jure  patronarus  &alijs  juribus,  qux  diâi  Decanus  & 
Capitulum  priùs  babebat  in  loco  prxdiélo,  6cc.  In  cujus  rei  teftimooiiun  * dgil- 
lum  nnBrum  licteris  prxfemibus  cB  appenfum.  Dacum  anno  Domini  MCC. 
LXXV.  in  craAinoB.  Martini  Hiemalis. 


ï^7^ 


Séelé  d'un  fitl  imprimi  tn  art  verde  ohfiure  fans  (ontrtfM* 


Ce  Z 


Extrait 


'io8  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

E^xtraiâ  de  la  Rijm-Cromque. 


Pi«w*  Wt  f»  be#e  Pien  fÿn  attt 

Bnjft.  Unuaf  Ktÿ  {tonfiic);  lUnDci/ 

aCiilx  itct  bdflani  Dm  Aoiék  giiibn  / 
39at  Me  Coninginne  Driie  / 

49m  Oat  f!  b;tngcn  tsIlDe  baec  mille 
Cm  Com’nctlddic  fiacjen  fonr. 

39ie  Contncii  griooftu  taxi  bat  gonc 
9a(  fp’t  baetommc  gabbe  gcbacn  / 

4En  ta;atcbbc  Picrfc  al|oa  foni/ 

3Dat  l)F  baeiomme  boni  Vooubc  : 

Piers  fepbc/  bat  mmft  fouOe 
jnQtt  ncljte  bmien  oen  ecii  (laite  ; ' 
Ooeii  taiaÿ  baet  getaifitectt  be  ;afte 
^atmcnfc  ban  tjcgmclijch  tanfint 
ISn  een  Caflrcl/  toant  fp  b^xct)  talnti 
<nbe  alÿ  fi  btÿ  hintiî  gtnefm  taiatt/ 
ftoubenuii  tnl)tni  obet  ban/ 

^it  uinc  ben  Qrttoge  ontbobcn  (e  bant 
San  dîne  jSiufln  (ol  in  S;abam/ 

4tnbe  mebe  nw  anbete  Çcetm 
®It  gnme  fjubm  bclpnt  taxerai. 

39ani  bit  bc  i^ntage  beeft  bnflocn/ 
©ntboet  bp  fiix  flibberd  faen/ 

«nbe  bebe  bm  fine  taiille  taxten  r, 

Siet  longe  taiad  bact  flIIIc  gefeten;  i 
^om  bit  gemacet  babbe  In  cône  ' 
Stn  fine  liebe/  b>  boec  taoece/ 

4En  Itailbc  naet  nlemant  beiben  baet/ 
gljp  bo/en  fuit  bin  non- 
Clud  ed  be  Oectoge  opgef:  ten 
©P  ten  oî#  taxi  tacrmetenV 
4Sn  cttt  met  fpoxn  taiar  bp  ban/ 

Cen  |In  hnttbt  bolgebe  an/ 

^le  ban  Stalle  Godekin  blet  : 

SI  bolgebe  alteenen  taxue  bP  (iet 
<Dat  bit  Sntoge  cett  met  hracbte  / 
CtDte  oidt  beelepbe  bX  Scctogc  baet/ 
CntX  gene  iraÿ  obettaiacc  ' 

Ce  (iixn  (legnecp  g^t. 

Oanom  bolgebe  (p  alteenen  met/  . ^ 
Cot  bat  ble  Sertoge  gnibtn  guam 
^att  bi  bm  Caflttl  bnnam 
®atc  fbn  giuftrt  In  taiap  gtbam/ 
aifo  (i  bem  Utt  boec  btt(latn: 


Si  baefie  bem  tôt  baet  tooett/ 
gboen  bine  quam/  ciep  bp  opuiattt: 

Sin  ip  II  Bioebet  Me  Settogei  / 
9tli  mahe  u blibe  enbe  In  boge/ 

4En  moigm  taiilt  taecdom/ 

Oft  le  liecbn  om  foiibn  toaen  i 
33om  bX  fp]ae  bie  eoenr  ipett 
SSat  d boo;  bm  Æoiilnc  feec  / 

43nbe  feibe:  SP  taiaecbet  toe  tantoben 
Oat  bi  baet  bebe  befe  ongenabc  i 
Oom  nam  bi  ojlof  fcbxt  arii  baet  / 
Cube  cttt  te  {'atijd  mate  ban  nacc 
^11  p’£oiimn  Sof  I ccct  Cl  eom  fæn 
Cil  lict  fin  pntt  allcme  dam/ 

IDaiit  bi  map  bm  bnape  oiitfacen:) 
lOp  bie  fait  ging  bi  ban  nacm 
Hlletnc/  m bat  baet  fine  magm’ 

Oqt  d met  bem  Mt  bolpm  bjagm  / 

Oin  aix  gettne  babm  mebe/ 

47nbe  binnm  befm  bac  bi  bit  bebe 
Itioc  giiam  fm  Spicbn  Seee  Godevaert, 
42nbe  fom  Me  Clibbnd  in  (tau  taaett/ 
Oeme  taoje  m banbn  na  / 

Oie  box  mocljte  ald  XIi  tanda/ 

Siie  btibe  bep  achterp  iilec/ 

Cnbc  alp  banbn  Broflen  Pin  bit  (iet) 
(bpjat  bp  cotten  Coninc  faen  / 

Cil  taianbciit  le  Ijcbbe  gebam. 
l&irc  ginbnben  Henoge  van  Brabant, 
Ole  oni  mi  lÿ  lionieii  Int  lant; 

Si  fal  mi  fcabni/  ic  banc  inbim/ 

Olcd  m bo'fbc  II  niet  oiitdm 
(dqijacbie  CoiiiiK/  dacc  blet  bp/ 

Ooct  bp  U In  bp  bon  mp  : 

^ mot  bolpe  bat  ICC  lanc  niafie  / 

Sut  cinbe  bctgbic  foc  bie  faite 
Oat  bx  Sretoge  ten  Coninc  gitic/  &c.' 
Oom  biiji  bx  bine  tnap  box  homen 
roerc  ÿiccd  ban  opgmomm  / 

Cube  gebonbm  banbe  ra  boete  / 

Cnbc  botet  gclcpt  bnbe  oiifocie 
Op  cm  Itnte  i enbe  gebocct  boen 
Cet  galgbm  mont  / tcxcoiitfacom/  &c. 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

VNivetCs  ad  quos  prifentes  littee*  pervenerint,  nos  Indices , Scabini  Confu- 
latus.  civium  Magiftratus,  ac  univcrfi  cives  Regalis  fedis  Aquenlïs,  no- 
tum  fâcimus  per  præfentcs , quàd  cùm  vir  lUultris  Ioannes  Dnx 
Lotharinoiæ  et  Brabant  iæ  fit  ficuti  fui  fucrunt  progeni- 
tores  poli  Imperij  Dominum  , noller  fufcrkr  Jdvocatus  , nobifque  fit  ira- 
partitus  & cotidie  imperciatur  fuum  per  amplius  confilium  , auxilium  , af- 
fillenciam  & favorem  j nos  ejus  ExccUentiam  digna  viciilitudine  ptofe- 
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profequi  Hrmiter  cupientcsy  quiJquid  ei  rationc  prxdiâx  Advocatiæ  qua  apudnos 
iungicur,  iciicmur  faccrc  fàcicmus,  promittenrcs  cjus  acquicfccrc  confilijs,  &fuœ 
graciæ  ôc  bencvolentiæ  nos  aptare:  in  omnibus  Impcrij  jure  lalvo.  Daium  Domi- 
nica  proxima  poil  fdlum  B.  Vrbani  Papa  anno  Domini  MCC.  LXXVII. 

Lettre  tircc  des  Chartes- de  Brabant. 

NOus  Ifcntrud  Dame  de  Wefcm.ilc  nous  Ernous  fes  fias  faifoHs  /avoir  à tous 
ceaus  ki  ces  lettres  verront  6?  orront  y kecom  mes  chers  Sires  /;  Dus  de  Lo- 
T H I E'R  ET  DF  B R F B A N T â//  refpofuiuit  pour  tious  ^ ttcus  ait  rcplegie 
envers  frere  Ernoul  de  W^cfcmalc  de  snil  livres  de  Lovignoîs  ; mas  lui  avens  enconvent 
hiaument  en  bonne  foy  y que  nous  de  tous  cous  6?  de  tous  damages  y ke  il  atoit  v avoir 
porroit  pour  le  faute  de  no  paiement , pour  lequel  il  a refpondu , le  deliverons  entièrement 
à fonplain  ditt  & à ce  faire  (ÿ  tenir  bien  hiaument  y nous  obligeons  nous  nos 
biens  ukil  foient^  ne  de  eut  ke  on  les  iiegney  6?  voUns  que  mes  Sires  le  Dus  devantdis 
les  pregncy  faifffie  tiegne , jufque  à tant  ke  il  ara  repis  entirement  tous  les  cous 
damages  ke  il  aroit  v avoir  porroit  il  6?  fes  gens , pour  te  plegcrie  dcvantdite  : en  tef- 
tnoignage  de  laquel  ebofe  nous  avons  faelei  ces  lettres  de  nos  Jaeaus  , ki  furent  donnes  Van 
de  î Incarnation  noflre  Segneur  MCC.  LXX  V III.  le  hundj  apres  Pafques  fîmes» 

Lettres  ikée  des  Chartes  de  Brabant. 

IOu  lehans  dit  Sires  d’Audcnacrdc  & Sires  de  Rofoit/ii^i»  fcavolr  à tous  cheaus  ki 
ces  prefentes  lettres  verront  mont  y que  iou  Ronlvicrcs  tout  li  fief  que  W'au- 

■ ticr  Sires  de  Ainghien  tient  de  mi  , ay  relevé  en  fief  & en  hommage  de  noble  hum* 
me  mon  trefeber  Segneur  Iran  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothicr  & de  Brcb.mt* 
&à  chou  faire  furent  comme  hommes  le  Duc  devant  dit  Mclfires  Wauthier  de  L»cn- 
gne,  mdîircs  Emous  de  d’Iflcc,  mdîircs  Emous  de  Winningem  y Lions  de  Aa, 
Wauriers  de  Sotingem,  & lehans  Lofe>  ke  ente fmoignage  de  chous  y (fi  en  confir* 
mement  de  cheflVcboJèy  ont  mis  leurs  feaus  à cesprefentes  lettres  avec  le  mien.  Cbe  fut 
fait  en  Van  de  V Incarnation  nofire  Segneur  MCC.  L X X V 1 1 1.  /e  Vendredi  devant 
le  Paskes  fiories. 

I 

IOu  lehans  dis  Sires  d'Audenaerde  & Sires  de  Ko(o\tfacb  feavoir  à tous  chiatis  ki 
ces  prefentes  lettres  verront  (fi  otrtnty  que  hu  de  u:cn  bun  gré  dr  de  me  efpoinge  vo- 
lonté y toute  me  ville  de  Goy  (fi  toutes  les  appcn.ianccs  y ki  cjîoit  me  frans  a tics  » (fi 
la  ou  iou  avoie  toute  iufiiee , ai  reporte  dr  mis  par  toy  par  iugemcKt  en  le  main  de 
noble  homme  dy  men  îrefehier  Segneur  Moniegneur  I e a N par  la  grâce  de  Dieu  Duc 
de  Lothicr  & de  Brcbànt , & li  devant  dis  me  Sires  U Duc  le  ma  rendu  en  fief , (fi 
Ven  ai  fai(î  botnmage , en  tel  manière  que  hu  (fi  mi  oiry  le  devons  tenir  de  ore  en  avant 
de  mon-Segneur  le  Duc  devantdit  (fi  défis  oirSy  en  fief  & en  hommage  , (fi  y devons 
avoir  toutes  iufiiees , & ce  ay  iou  enconvent  à faire  (fi  à tenir  bien  (fi  hiaument , (fi 
par  me  foy  franchie»  (fi  Vay  oblcgié y (fi  obVge  de  ore  en  avant  mi  (fi  mes  oirs  ; (fi  à 
cbe  faire  furent  comtne  mi  homme  (fi  mi  ahycr  xc\c  Sire  Wautiers  de  Licngne,,mc 
''iirc  Gilles  de  Waudripont,  inc  Sire  Krnous  de  le  Hameidc,  me  Sire  \^'auticr  li 
Stauve,  dr  comme  homme  le  Duc  me  Sire  Wauriers  de  Licngnc  dev^s  dis,  me 
Sire  Ernôus  de  d'Jskc,  me  Sire  Emous  de  \V  inninghem  » clievalicis  , Lioncs  de 
Aa,  Waiitieis  de  Sottingem  Si  lehans  Loze,  ke  en  te/mignage  de  ckejîe  ebofe  ont 
mis  leur  folws  à ces  prefentes  lettres  avec  le  mien.  Cbe  fut  fait  en  V an  de  V Incarnation 
nofire  Segpeur  MCC.  L X X V 1 1 1.  /e  Vendredi  devant  les  Paskes  fiories^ 

Extraiél  d’une  lettre  Originale  repoGmte  en  l’Archive  du  Vicomte  d’Aloft. 

NOtff  I F H ANS  par  le  Grâce  de  Dieu  Du  c n E Lo  TiîTRR.  ET  de  Bra- 
bant faiflits  à flivvir  à tous  cheaux  qui  ces  lettres  verront  & osront , que  nous 
avons  denett  dr  douons  en  droit  ficf  à Monjeigneur  Ichan  de  Lyra  chevalier  fil 
Monfeigneur  Ernoul  de  Lyra  d-  à Jes  h/ers  » trutc  la  ville  de  Womclgcm , avec  touz 
cens  y toutes  rentes»  toutes  taile  s y toutes  dnturesy  toutes  les  Iufiiees  hautes  (fi  bafj'es  y 
(fi  quant  que  nous  y avi.r.s  y aviens  ou  piwicrs  avoir  y en  queikonqne  maniéré  que  ce 
fufty  df^.  (fi  pour  ce  que  ce  fait  famé  ebofe  (fi  efiable  y (fi  que  mus  ne  nos  hoir  nen 
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piiffm  vemr  par  mus,  ne  par  autrui  tn  contre  k don  £ÿ  ks  tbofes  deoiaut  dites  i mul 
tour  , a-jons  nous  kspre/entes  lettres  f/ekies  de  nojlre  p cprt  fiel,  eeoec  ks  féaux  de  no- 
iks  bornes  Monfeingneur  Godct’roic  noftre  frere  Monfeingneur  Hfiiry  de  Lovaing 
Seigneur  de  Harftaî . Monfeingneur  Gerart  Seigneur  du  B ruée  & de  \Iarbais , Gn- 
defroiede  Vyane,  avec  ks  feaulx  d'autres  ms  bornes  mon-Scigneur  Emoul  d’YI^ 
cha,mon-Seingncur  Wautir  Volkart,  mon-Seingneur  Emoul  de  Winegem,  ^uiea 
cotmoiffance  de  veriteyt,  ont  ces  lettres  fiekiet  de  leurs  propres  féaux,  en  Fan  nojlre  Ses- 
J ijy.  gneur.  M C C.'  L X X V 1 1.  f/  mois  de  Janvier. 

lusdiBe  lettre  efi  féelie  de  huiB  féaux,  defquels  le  premier  eji  du  Duc  Jean,  comme 
il  eft  fipuri  ici  bat,  le  fécond  ejt  de  Godefroy  de  Brabant,  fin  frere,  & le  troifiime  de 
Henry  de  Jjovain  Sire  de  Harjlal,  finCoufm  lefiuels  font  rapportés  cy  apres,  le  juatriéfme 
efi  à cheval,  Vefeufion  du  chevalier  a une  jafee,  & trois  merlettresen  chef  k cheval  bar- 
dé efi  caprafionné  de  mefme  avec  cefie  infeription  S.  Gerardi  Domini  de  Mtrbais  efi  de 
Brueck  k contre  fiel  cotùient  un  efeuffon  aux  mefmes  armes  , efi  ces  mots  figillum  fecreti. 
Le  cinquième  contient' un  efeuffon  à une  fafee  avec  cefie  infeription  S.  Godefreit  de  fiiane, 
le  fixkfme  contient  un  efeufibn  à trois  fleurs  de  lis  tS  efi  d Arnou  dijfcbe  ; k fep- 
tiifme  efi  de  JVoutbier  V olkaert , F efcujfin  à une  fafche  efebiquettée  de  trois  traiCls,  (fi 
le  huisiifme  d Arnou  de  Wynegem,  contient  un  efeuffon  à un  chevron  accompagné  de  dix 
billettes,  fin  en  chef  (fi  quatre  en  pointe.  . 
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N Ou  Ichans  dis  Sires  d’Audenacrdc  5c  Sires  de  Ro(ok  facb  fravuir  à tous  chiant 
ki  ces  pre fentes  lettres  verrent  orontt  que  hu  les  cheut  livres  de  Brucehis  ^ 
que  te  tende  en  fief  de  mlAe  homme  mon  trefebier  Segneur  mon-iegneur  Ib  a n 
par  U grafee  de  Dieu  Duc  de  Loihrikc  ôc  de  Brebanit  lefquels  ieu  rccbevoie  as  tno” 
lins  de  Brays  à Brufielltt  aj  reperteien  le  main  le  Duc  devantdit^  li  ay  tout  quitei 
par  loy  par  iugement  y iuskes  à vînt  livres  de  Bructlois  par  an  i lefquels  vint  livret 
me  chire  Tuer  Marie  Dame  de  Gae^beke  6c  de  Baufeingnics femme  mon  Segneur 
Godefroy  de  Louvaing  fient  de  mi  en  pbiefy  y le 'quels  vint  livres  li  Duc  eu  Jes  oirs 
peut  racbatelr  de  deus  cens  livres  de  Brucelots , en  teil  mamere  que  on  doit  remettre  ô" 
nmploier  cbes  deus  cem  livres  en  ieretagCy  lequel  ierctage  on  doit  tcn'er  de  mi  y de  mes 
hoirs  en  pbief,  enfi  comme  on  tenoit  devant  les  vint  livres  de  Brucelois  devandis  , dr 
tou  & mi  oir  en  devons  demoverir  aujft  bmme  au  Duc  ^ à fes  hoirs  : à cbe  faire  fu^ 
rent  comme  homme  li  Duc  devant  dit  mcifirc  Emous  d’Bkc»  mclfirc  Emous  de  Win- 
ningem,  Liones  de  Aai  Wautiers  dcSotiingem  & Ichans  Loze,  en teifmoignagâ 
de  ebou , y ea  conformement  ay  iu  Ichans  dis  Sires  d'jlitdenacrde  y Sires  de  Rofoit  de~ 
vant  nommés  , ces  pre fentes  lettres  faiellées  y confermées  de  men  propre  faiel.  Ce  fut 
fait  en  l an  de  I Incarnation  nojlre  Segneur  Mil  deus  cens  fiffant  y dys-vjyt,  le  yendre^  a 
disant  Ptihiflm, s. 

IEhans  dit  Sires  d*Audcnâcrdc  8c  èircs  de  Rofoit  à fin  bon  amy  Henry  Prophicn 
recbeveur  de  noble  homme  & montrefeber  Segneur  1 e h a ns  par  la  grâce  de  Dieu 
Duc  de  Lothricke  8c  de  Brebant  /a/»/  & bonne  amour '.comme  il  fait  enfty  que  me 
chier  Sires  li  Dus  devantdis  vous  mande  par  fis  lettres  pendansy  que  vousbaillies  y dé- 
livrés à mi  y eu  à mon  cbertain  commant  quatre  cent  livres  , pour  Pacat  qu*il  a fût  à 
mit  dont  ie  li  ay  fait  à fa  voloutei.  Je  vous  mande  y pri  y Jivoil,  que  vous  à Go- 
defroy de  V tanc  mon  cher  fi\,  ou  à fin  cbertain  commant  ki  les  lettres  mi,n  Segneur  le 
Duc  devandity  y cejle  mefmes  vous  appcrteia  , badlies  y delivres  les  quatre  cens  li- 
vi'eSt  & partant  ie  men  teing  plainemcnt  pour  faut  y pour  paie  y y en  demi  quitemon- 
Seghcur  le  Duc  devandit  en  tejWoignage  de  ebou  ie  ay  ches  pre  finies  lettres  /aillées  de 
men  propre  faiel.  Cbe  fut  fait  en  Pan  de  P Incarnation  noftre  Segneur  MCC.  LXXV^Ill 
le  Lundy  apres  les  Paskes  fi<.ries.  12^8. 

Extraiél  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvordc. 

^etn  une  vidimus  d nt  lefiau  cfî  rompu , fur_  Je  dos  duquel  efl  efesipt , X V 1 1 1.  âmes  • 
du  vin  de  Rhin  y fipt  faucons  tenus  en  fief  du  Duc  de  Brabant  y par  Ican  Sire 
d’Audcnacrdc  avec  le  fief  de  Goy. 

• 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant 

N Ou  Henry  Ciîcn?  de  Lucel[:ourg  /rtri&  à tous , ke  Pay  enconvent  à noble 
Prince  mm  chier  Signeur  I e h a N par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothier  & 
de  Brcbant  y ke  fi  mes  nies  Wnllerans  Dus  de  Lcmbourch  ne  li  tenoit  les 
convenances  dont  mes  Sires  li  Dus  de  Brebant  a fis  lettres , en  queil  lettres  funt  difiur 
noble  homme  men-Signeur  li  Cuens  de  Flandre  (fi  mi  , ke  ie  feroie  encontre  le  Duc  de 
Limboreb  devantdity  en  lakve  te  Duc  de  Brebant  y tant  qtPil  fut  fait  (fi  accompli  ebou, 

(fie.  Données  en  Pan  de  le  Incarnation  nofire  Signeur  MCC.  LX XIX.  le  Mardi  de- 
vant  le  S.  Lorens  mariir. 


I 


1279. 

N Ou  Gérard  de  Lucclbourg  Sires  de  Durbui  facb /avoir  à tous  yke  Paî  enconvent 
à noble  Prince  mon  chier  Signeur  I f h a N par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lo- 
thicr  & de  Brcbant , ke  fi  mes  nies  VVallcrans  Dus  de  Lcmbourch  ne  li  te- 
nojt  les  convenances  dont  mes  Sires  li  Dus  de  Brebant  à /es  lettres  •,  en  queil  lettres  funt 
difiur  noble  homme  mon  chier  Signeur  le  Cuens  de  Flandres  & U Cuens  de  Luccel- 
bourch  mes  chier  s frétés , ke  ie  firme  encontre  le  Duc  de  Limboreb  devandit  ♦ en  Paiwe 
ie  Duc  de  Brebant  % tant  qu'il  eut  fait  (fi  accompli  chou  qu'il  a enconvent  au  Duc  de 
Brebant , devantdit  en  tejmoignage  de  mes  preientet  lettres  {aillées  de  mon  faiel , données 
en  Pan  de  P Incarnation  nofire  Signeur  MCC  L X X IX.  le  Mardi  devant  le  S.  Lorens 
manir.  1 27p. 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

IOh  Wallcrani  de  Monioie  Sires  de  Fakemont  facb  /avoir  à tous , que  i'ai  encou* 
v:ut  à noble  Prinebe  mon  ebier  Signeur  1 r h a n par  le  grâce  Dieu  Duc  de  Lo- 
thricke  & de  Brebant,  ke  ft  me  coujtns  Wallcrans  Dus  de  Lcmbourch’wr  li  se- 
noit  les  convenances  dont  mes  Sires  li  Dus  de  Brebant  a fes  lettres , en  quel  lettres  font 
di'eur  noble  homme  li  Cuens  de  Flandres  &.  h Cuem  de  Lucelbourch  » ke  ie  [croie 
encontre  le  Duc  de  Lemboureb  devant  dit  en  lahve  le  Duc  de  Brebant , tant  qu'il  oit 
fait(^  accompli  chou  qu'il  a enconvent  au  Duc  de  Brebant  divantait.  En  iejmoignige 
de  mes  p ejentes  lettres  faioellées  de  men  faiel  données  en  l'an  de  l' incarnatien  nofire  Si- 
ny^’gneur  MOC»  LXXIX.  le  A'Jardi  devant  le  S.  Lorens  martir. 

Lettre  tircc  des  mcfmcs  Chartes. 

HEnris  par  la  grâce  Dieu  Lantgraves  5f  Sire  de  Hcfle  à tous  chinas  ki  cbespre- 
(entes  lettres  verront  & oir.  nt , fahiî  6?  c nnoij/ance  de  virité^  Com  il ;oit  enji 
ke  par  le  rai/on  de  aucune  tjjéance  > que  nous  deujl  e/re  e/jce  'ùt  en  Brebant , de 
par  m/re  chier  pere  mon  Segneur  Henry  Duc  de  Loihicr  & de  Bi  cbant , nous  avons 
demandé  part  à no/re  chier  neveu  mon-Segneur  Ican  Duc  de  Lothi;  r & de  Brebant  » 
en  aucuns  allais  % en  aucuns  héritages  é/  en  aucuns  aques,  1/  nous  avons  entendu  par  nos 
communs  amis  par  Us  hommes  de  Brebant  ^ qui  nms  ni  av-.ns  mie  fi  bon  droiél  com 
nous  evidames  : nous  de  nofire  pr.prc  volonté  par  le  confeil  de  nos  communs  amis  , U 
avons  quitté  quittons  pour  nous  Ü*  pour  nos  hoirs  ^ à lit/  à fes  hoirs  , tous  les  droit 
que  nous  y avions  ou  poions  avoir  <,  ou  iamais  p rrions  dcmande.r.  1/  lui  quiterons  (3  fe^ 
TOUS  quiter  nos  drois  bJrs^  pardevant  nofire  ckr  Segneur  mon-Segneur  Rodoult  par  la 

f;racc  Dieu  Roi  d’Allemagne,  (3  en  toutes  les  cours  ou  nofire  ebiers  nies  mes  Sires 
ehans  Dus  de  Lothicr  & de  Brebant,  le  nous  requerra  13  me/iers  fera  -,  (3  avons 
eneonient  parfoy  13  pur  ferement , ke  iamais  en  contre  cbefie  quitanche  > & encontre  ches 
chofes  devant  dites , par  mus  ne  par  antruy  ne  irons  y ne  ne  venrons  , (j?  pour  cbatt  que 
ce/e  quitanche  foit  ferme  13  efiaule  à tous  jours  mais , nous  avons  mis  hj  faia!  à cbefie 
frefenie  lettre  en  tefmonage  de  veriteit  -,  & prions  à no  cberes  feieurs  madame  Mahauc 
ComiclTe  de  Artois  & de  Saint  Paul,  madame  Beatrix  Dame  de  Courtray  , nolUc  ' 
chier  coufin  roon-Signeur  Robert  Comte  d’Artois , noftre  cher  colin  Icun  de  Hc- 
nau  & nollre  cher  coufin  mon«Scencur  Henri  de  Louvain  Segneur  de  Hcrllal  , 
qu'ils  pendent  leurs  faiaas  à ces  pejentes  lettres  avec  le  m/re , en  tefmoignaj  (3 
cognoifmce  de  vérité , (3c.  Ch.  fut  fait  (3  donné  à Brujfie.ie  tn  fan  de  le  IncamatLn 
^^79'nofire  Segneur  MCC*  LXXIX.  le  tour  Sainte  Kateline. 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

br 

VNiverfis  prxfentes  litiera»  infpcéturis , ludiccs , Scabir.i , Confules  , civium 
MagillraiU'  & cctcri  cives,  Rcgalis  fedis  Âquenfis  raluicm  &r  cognoxere  vc- 
ritatem.  Quoniam  fragilis  cft  hominum  memoria  , & gefta  Icvi  obliviont 
traduntur,  niC  feriptis  fucrint  ftabilitaj  notum  facimus  tam  pra:!èntibus  quam  fu- 
turis,  quod  nos  unanimiter  recognolcimus  Illuilrcm  Principcm  Dominum  Ioan* 

N E M Dei  gratià  Lotharingia  (3  Brabantiæ  Ducem  , nojlrtm  cjfe  ( quernadmodum 
fui  honoraii  p^cdcccflbrc^  tucrunt  ) S u P e r i o r e m A r>  v o c a t u m . Et  nos  ip- 
fum  & fuum  qui  in  Ducaiu  légitimé  luccclTciit  hxredcm  , pro  noltro  fuperiorc 
confitemur&  renemus  in  perperuum  Advocato,  & cidem  loanni  Lotbaringite 
BrabantU  /)««  promittimusbona  fidc,  quod  cidem  & hærcdi  fuo  contra  omnes 
qui  nunc  Tuperlunt,  aut  poterunt  lupcrelfc  (excepte  Serenillîmo  Domino  nollro 
Romanorum  Rcge  ac  Imperatorc)  afliftemus  fidclitcr,  conlilio*  auxilio  Sc  favo- 
rc.  Et  ut  prxmirta  pobur  6c  certitudinem  obiincant  ilrmitatis , prxfcnics  litteras 
cidem  & fuis  hærcdibus,  roboraias  nolkri  figilli  muniminc  contulimus  , in  perpe- 
Ix8o  duraturas.  Datum  Aquis  anno  Domini  MC  C.  LXXX.  in  cralUno  Rc- 

' fureccionU  lefu  ChrilU. 

IO  AVNES  Dei  gratià  Dux  LotharingU  (3  Brabanti^e , univerfis  tam  pnefent  Ibus  quam 
futuris , præfcntcs  litteras  vifuris  ialutem  6c  cognofccrc  veritate  m.  Ex  debito  noRri 
Principatus , hos  non  immerito  promoverauk  6c  amplcâimur  gratià  fpeciali  apud 
quos  digni  wtis  ollîcio  fungimur  6c  honoris.  Icaqnc  nollrorum  , progenitorum  ( qui 
fedem 6c  civitatem  rcgalcm  Aquenfem  Ôc  cjus cives, ubi,ficutipû  tucrunt, nos furaus 
suPKRiOR  Advocatus,  abco  tempore  quod  cjus  non  extet  memoria , fcdulo 
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promovcnint  5c  confervavcrunt  5c  ftudiofc  defcnfarunt)  vcftigijs  inhérentes  j tam 
ob  revcrcntiam  facri  Romani  Impcrij,  quam  r^ûont fuperioris  yfdv'jcatia,  quapoft 
Imperium  fungimur  apud  cos,  propter  allillcmiam  nobis  paétam.  prédictam  ci- 
vicaeem  5c  Tedem  rcgaîcm  6c  cjus  incolas  fivc  cives  confervare,  promovcrc  ic  om* 
nia  eis  iru6tuofa  fàccrc  ac  impcndcrc  promittimus  6c  tucri:  5c  dum  requircrc 
duxcrinc,  eis  favorcm,  confilium  6c  auxilium  5c  allitlentiam  impartiri  promitti- 
mus & préilarc  fidclitcr  & bénigne.  Atque  ad  univeria  & (inguh  ipfis  çivibus  A- 
quenfibus  bona  fiic  fervanda,  nollrum  qui  in  Ducatu  IcgUiniè  fucccflcrit  hérc- 
dem  obligamus  in  perpecuum.  Dantes  de  confilio  noilrorum  Coniîliariorum , pro 
nobis  6c  pracdicto  haerede  noftro  . cifdcm  civibus  Aquenfibus  qui  nunc  funt  aut  in 
futurum  erunt  i præfentes  in  perpetuum  duraturas  litteras , cum  appenfione  figilli 
noftri  ad  firmum,  robur  6c  æternum  tertimonium,  lUper  omnibus  5c  fingulis  fu- 
prédiftis.  Datum  in  Dalheim  feria  IV*  poil  Pafeha,  anno  Domini  MCC  Ii8d. 

Lxxx. 

Lettre  dont  l’Orginal  fc  conferve  en  l’^ArcIiive  de  l’Abbaye  de  Grimberges, 

NOus  Ieiians  par  la  grâce  de  Dieu  Dus  de  LothicrSc  de  Brehant  f,i:fons 
fcavoïry  que  nobles  boms  noz  chiers  confins  ô*  feables  ArnousCucnsdcLoz 
vint  (ievnnt  nous  homnia , qui  ci  apres  fint  nommé , ^ Hoiia  nofîre  chere  couftWy 
noble  Damifelîe  Margritc  fille  à noble  homme  iadis  Philippe  Conte  de  Vianc  (J  noble 
Dame  Marie  Contclfe  de  Vianc  Dame  àe  Grimb:rgeSy  de  quatre  cens  livres  de  ter^ 
re  an  Lovignois  par  an , en  dnvcaîre  de  droiél  mariage , les  aj/ena  à Damoifellt 
Margrietc  dnantdite  fous  fes  biens , cefi  à /avoir  four  le  Cafiial  de  Duras,  (fi  fur  le 
Cafiial  de  Chiamemt,  (fi  four  le  ville  de  Seppre  avec  les  appartenances  corn  il  les  tient 
de’ nous:  & nous  ïchans  (fi.  Jinous  dcvantA:s  , (fie.  (fi  mus  homme  mon-Seigneur 
Jehan  le  Duc  devantditt  ceft  à feavoir  ivu  Godetrois  de  Brcbant  iCucns  de  Arf- 
fehot  6c  Sires  de  Virfon.  Henris  de  Lovain  Sires  de  Harllal,  Watiers  Benaus 
Sires  de  Malincs ^ Gerars  Sires  de  Marbais  6c  dou  Bruce,  Arnous  Sires  de  Dic- 
llrc,  Wathicr  Bertaus  ainfnés  fils  au  Segneur  de  Malincs  devantdit,  Arnous  de 
Lierc,  Simons  de  lodoignc  & Ican  de  Licrc  chevaliers,  à le  prière  Arnou  Con- 
te de  Loz  avons  pendu  mz  féaux  à ce  pre fentes,  Che  fut  fait  fan  MCC.  LXXX. 
le  Jeudi  apres  la  Nativité  S,  Jean  Baptijîe.  ïl8o. 

Extrait  d'un  recueil  de  Chartes  par  Michiel  Piggen. 

N Os  I O A N N F.  s Dei  gratici  Lotharingl^e  (fi  Jlrakintix  Z).v.v  , notum  fiicimus 
univerlis  pr-tfentia  auJiiuris  vcl  viluris,  6:  publicè  recognoicimus  8c  fimpli- 
■ citer  protcllamur,  quoi  nos  fiJelium  hominum  noilrorum  communicato 
confilio.  Homagium  quoi  nos  ab  lllullri  viro  Domino  Vlorentio  Comité  Hollasuiia 
dilcdto  confanguinco  nollro,  jure  ut  putabanius  cxigerc  confuevimus,  8c  quoi  i- 
dem  Cornes  præJidlus  ut  putabat  de  jure  nobis  faciendum , qiiitum  proclamavimus, 

& tcnoïc  prxfcntium  qutium  penitus  proclatnanms , à diélo  Comité  née  à fuis 
harredibus,  nos  vcl  noftri  hÆrcJcs  nüqiiatenus  cxacluri.*  omnes  litteras  & inftru- 
menta,  fi  qua  reperiri  contegerit  in  poilcrum,  fiicicntia  de  difto  homagio  men- 
lioncm,  ilia  dccrcvimus  pro  nobis  6:  nollris  hærcdibus,  irrita  & penitus  no^  va- 
1ère  prîcrcmium  tcllimonio  littcraruin;  figillo  noflro  figiallairum.  Datuinanno 
Domini  MCC.  LXXX.  Dominica  poft  Dionyfij.  IlSo. 

Extraicl  des  Chartes  de  Brabant. 

NOus  lo  H ANS  par  la  grafee  de  Dieu  Dus  de  Lothier  A:  Je  Brcbant,  faifins 
à Javeir  à tous  chenus  ki  ces  pre  fentes  lettres  verront  (fi  orront  y ke  mus  mcfmes 
en  noflreUeUy  nojlre  <iw/ Henneman  Prochiacn  borgois  de  Bruxellct  pour 
prendre  (fi  peur  rechevoir  tout  l'aluet  ke  Watiers  de  Brainc  sJjev.dicrs  tenoit  à ifa- 
ticr-braine,  (fi  ens  es  apper.dis  de  Jl'aticr-braine y (fi  fu  reportés  cbes  aines  d'enfence 
dis , en  le  main  Henneman  Prochian  defuruommeit , pour  adberiter  V Jlbeffe  & le  Cou- 
vent de  Waticr-braine,  per  nofire  commandement  y (fi  li  dclurnommes , Jéenueman  Pro- 
ebians  en  adh^rita  bien  par  l'cnfcgnemcnt  des  alloaufcs , (fi  pardevant  plu  fours  de  nos 
hommes , CAbheJfe  (fi  Convent  defurnommes , fauf  nofire  haute  iufiiee  * fi  corn  de  feu  , 
de  larotty  de  mordereury  de  crue/  defirair  , ke  nous  y retenonsy  (fie,  Che  fu  fait  en  l'an 
de  grafee  MCC.  LXXX.  U ^hydy  devant  te  Pasque  fierté,  lîSo. 
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PREUVES  D U LIVRE  IV. 
B'xtraiél  des  Chartes  de  Brabant. 


N Oh  Nichols  de  Condeit  Sires  de  BciUeul  & de  Moriames,  &c.  il  recognoit 
d'avoir  priHs  en  fief  de  An  Duc  de  Lothier& de  Brabant,  tout  fe  qn'iltient  • 
en  la  Fille  de  Court  » & i'il  y avait  moins  que  foixante  livres  au  blanc , il  le  doit 
parfaire  y en  accroi'cment  de  fvn  fief  que  ledit  Duc  Itty  at  donnée  (*!•  à fes  hoirs  y afca- 
voir  troistonneaus  plain  de  vin  Riwis , chafeun  tonneau  de  doufe  âmes  , à livrer  en  la 
1 280.  ville  de  Bruxelles*  Faitl  /"j»  M C C.  L X X X.  le  troificme  ioiir  dcl  mois  d' Avril, 

Bbttraift  des  Rcgiflrcs  de  S.  Lamlîcrt  à Liège. 

Nicolas  de  Condet  Sire  de  Moriames,  feavoir  fai/cm  * comme  eflaut  débat  entre 
Amous  Cuens  de  Los  dune  part  t ^Madame  Ifabcau  majeur  y ô"  Ican  & 
lacqucmin  fes  fils  d'autre  y font  accordé  , que  Arnous  at  donné  à Jean  Iac~ 
quemin  fes  freres , enjans  fufdite , tout  ce  qu'il  avait  en  la  terre  de  Warc , Agimont  fie 
Givet,  fiîf  cinq  cents  livres  de  tency  à blanc  Faknebinois  , lefqucls  livres  laditîe  Ifa- 
bcau  doit  lever  fa  vie  durante  : (A  parmy  ce  renoncent  lef'iéîs  Jean  8c  lacqucmin  , à 
tout  quant  il  pouront  avoir  en  la  Comté  de  Los.  Ccjl  accord  cji  faitl  à Bruxelles  , par 
devant  Iean  Duc  de  Brabant  & /en  Confeily  Meflire  Gérard  Sire  de  Aîarbais  Sc 
du  Bruce,  Ernou  Sire  de  Dicftc,  Wauticr  Sire  de  Ligne,  Thicry  SircdcHcins- 
berge,  Henry  Sire  de  Pitersheim,  Guillaume  de  Langdrics  , Ican  de  LangJr  cs 
fon  tVere  , Alard  Sire  de  Rave  , Ican  Avoics  dcLomg  , Wautiers  de  Hiei-s  fie 
12  00’  Rogiers  de  Saint  Pierre.  Donné  tan  dcl  Incarnation  MCC.  LXXX.  en  Avril  len- 
demain de  la  Pafque  fleurie. 

fbctraid  de  l’Archive  du  Monaftere  de  S.  Bernard  près  Anvers. 

IEan  Duc  de  Bretont  à tous  y 6?r.  Comme  il  fait  enfl  que  la  tnre  de  Brcda  mus 
foitiffucy  par  h mort  del'iihcWt  femme  Ôl  \xno\x^Q\^o\d\e\mflre  coufln  iadis  da- 
me de  Brcda,  pour  le  Jervice  qu'il  nous  at  fait  y nous  li  avons  donm  la  terre  de  Brc- 
én  fl  vie  durante  y tfle.  Tr/ww»;  Willaumc  Sire  de  Home,  Iean  SircdcCuc, 
Thiery  Sire  de  Hcrlacr  chevaliers , Godefroy  de  Brebant  Sire  d’Acrfchot  fie  de 
Virfon  nortre  frère,  Henry  de  Lovain  noilrc  confin  FF.iutier  Bertbeut  Sire  de 
1281  l'aiH  enl'anMCQ.  LXXXX  Jeudi  apres  Pafqucs. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

L Etires  de  Thicry  Sire  de  Heinsberge,  par  lefquclles  il  regneit  avoir  rcceu  de 
Iean  Duc  de  Lothicr  & Brabant  une  rente  de  cent  livretde  Levain*  df  promet 
de  fervir  lediU  Duc  y comme  le  Comte  de  GuclJrcs,  le  Sire  de  Valckciîborch  » 

Ifl  autres  Segneurs  entre  le  Rhin  6?  la  Meufi  luy  font  obligés. 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

SErcnifTlmo  Domino  fuo  Rudolpho  Dci  gratià  Romanorum  Rcgi  femper  Au- 

Adufpbus  Contes  de  ALutCy  cum  debit.x  fidclitatis  prompatudinc,  quid^  ' 
quid  potcli  oblcqui , reverentia:  fie  honoris.  Cùm  nos  Ducation  Lymburgcn'em 
cum  omnibus  bonis  quæ  filicis  rccordationisDominus  Il’alramus  Dux  Lymburgcnfis  y 
patruus  noUcr  ncc  non  Domina  Ermengardis  filia  fua  oWmComitiJfaCclria  taubant 
dum  viverentj  ad  nos  ex  morte  utriufque,  tanquam  ad  legicinuim  hïicdcm  dc- 
voluta,  donationis  titulo  tranilulerimus  in  Illuftrcm  Principcfn  Dominum  I.oan- 
NEM  Ducem  Lotharingie  e^  Brabantiæ  Dominum  noflrum,  fimpliciter  fie  de  pia- 
no; Dominaiioncm  pariter  fie  magnificentix  vedræ  Cclfiiudincm  dcvoïc  rcquiri- 
mus,  quatenus  ip(î  Domino  Duci  Ducatum  ipfum  6c  bona  ad  ij^fum  Ducatum 
pertinemia,  prout  à vobis  dépendent , conccdcre  dignemini , cum  folcmnitatibus 
1282.  ad  hujufmodi  conccflîoncm  dibitis  6c  confuetis.  Datum  anno  MCC.  LXXXII. 
Jèria  quima  poil  Pcntccollcn. 
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ï'î 

MAgnificis  & honorabilibus  viris»  Dominis  fuis  cIiariHimis,  cujufcumquc  fta- 
tbs.  dignitatis  aut  praccmincntix  cxiÜanti  ad  qiios  prafcntcs  liltcrac  pcrvc- 
nerint  ♦ jidtdpbus  Cornes  de  Monîe  cum  debitx  fiJelitaiis  promptitudinc , 
quidquid  potcll  oblcqui,  reverentix  & honorif.  Ciim  nos  Dneatum  Lynwargcn~ 
feni^  cum  orhnibus  bonis  & juribus  ad  ip^um  Ducatum  pertinemibus  , cum  alijs 
bonis  quxfclicis  rccordationis  Dominus  J'Ta'rnvms  Dhx  /.rw^*rçi’^;patruusmcus, 
ncc  non  Domina  filia  fua  olim  ComUiJJa  Cebite  olim  tcnebantdum  vi- 

verent,  ad  nos  ex  morte  utriufquc , tanquam  ad  hxredcm  Icgitimum  devoluta* 
Donationis  titulo  tranrtulcrimus  in  IlluUrem  Principcm  Dominum  Ioanncm 
Ducem  Loil'ayÎKgite  6?  Brabantia  Dominum  nollrum  • fimplicitcr  & de  piano  ; Do- 
minationem  pariter  Se  honclVatcm  vcftram  devote  rcquirimus,  quatenus  ipfi  Domi- 
no nortro  Duci  Ducatum  ipfiim,  & bona  ad  ipfum  pertinemia  Ducatum,  ncc  non 
& alia  bona  ad  nos,  ut  prxdidcum  eft,  ex  fucceflionc  haTcditatia  devoluta  , con- 
ccdcrc  dignemini,  cum  folemniraribus  ad  hujurmodi  conccflîoncm  debitis  & con- 
l'uetis.  Dâtum  anno  Domini  MCC.  L XX XII.  die  lovis  poil  Pcncccoftcn. 

Lettre  tirée  des  Chartres  de  Brabant. 

ILIuUri  viro  Sc  perdilcelo  Domino  fuo  Ioanni  Dei ffaf/d  Brabautiad;'  Jjitha- 
Dacii  AJolphus  Cornes  de  Monte  luus  fidelis  fux  njcliutis  oblcquium 
indcfdTum , cum  finccro  alTcc^u.  Ciim  fexaginta  marcas  quas  à vobis  ex  Ho- 
mngio  pro  Irgitimis  redditibus  rcclpimus  annuatim  , Vyillcîmo  diiîo  Régi  oppidano 
Bruxcllcnfi  & h;vrcJibus  Sigeri  foccri  fui  deputaverimus  & alTîgnaverimus  ; reci- 
picivlas  per  duos  annos  ♦ prarcr  illos  octo  annos  de  quibus  noflias  habetis  litteras 
fpecialcsi  rogamus  afTcdtiiofc,  quatenus  prîcdifbum  Willclmum  Se  ejus  foccri  hæ- 
redes , infra  duos  annos  immédiate  fcquentes  illos  o6lo  annos , prædiûas  fexaginta 
marcas , in  foîutioncm  debiti  in  quo  cildem  tenemur  , ex  parte  nollra  recipcrc 
permittatis,  & fuper  co  vcllns  litteras  W’illelmo  & hxredibus  prxdiAis  dignemini 
alfuînarc.  In  enjus  rci  teftimonium  , præfentcm  littcram  figilH  noltri  tnunimine 
duximus  roborandam.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXII.  in  crallino  B. 
Agnetis  Virginis- 

i.cttrc  tirée  des  Rcgiflrcs  de  Brabant. 


ADolpbus  Cornes  de  Monte  hxrcs  Ducatus  J^mhurgenfis  ^ &c.  Nos  de  conlcnfu 
frairum  noftroriim  Ducatum  Lcmbuigcnfcm  cum  bonis  <\ux  tcncb.u  bon.r 
memorix  yralleranns  Dux  quundam  Ijemburgcnjis  patruus  nollcr  , & Domi- 
na Vjnmv.gardis  Comitiffa  Celria  filia  difti  Ducis  , raiionc  macrimonij  inter  filium 
Domini  nollri  Ducis  Brabantix,  Godefridum  vidclicct  & Margaretam  filiam  lien- 
rici  nollri  frairis  tranllulimus  • titulo  donationis  inter  vives;  diclo  I>omino  nollro 
Duci  lîrabanrix  pofiidcnda , &c.  Datum  MCC.  LXXXII  I.  die  Lunx  poil 
Nativitatem  Bcatx  Virginis. 


Quitanccs  &:  alEgnations  d’Adolf  Comte  des  Monts  paices  par  le  Duc 
k-an  de  Brabant,  à caufe  de  l’achapt  de  la  Duché  de  Limborg,  tirées 
des  Rcgiüres  de  Brabant,  où  elles  font  inferrées  au  long. 


F Rater  Erwinus  rocepit. 

Abbas  de  Scybci^  recepir. 
loanncs  diclus  Priniccl  miles. 

Genirdus  diclus  Plomp. 

Ipfe  Cornes  de  Monte  per  Egidium  de  Monte.' 
F.  Erwinus  Commendator  Hofpitalis. 

B.  loannis  de  Caftro  novo. 


Henrieuî  Hildeger. 


Le  i 


1063.  Ub.  Lovan  paru, 
looo.  marcas. 

50.  marcas. 

7 ç.  marcas. 
poo.  lib.  Lot'an. 

5 00.  marc,  ftcrlingor. 
v.'thn/ei»  poo.  iib.  Lovan  paru, 
2000.  marc. 

Con- 


12^1^ 


12u2: 
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ji6  PREUVES 

Conrardus  Præpofitus  & Archidiaconus 
Colonicnfis  fratcr,Comitis  Adolphi. 
Ccrardus  Sconewedcr. 

Engclbcrtus  Præpofitus  S.  Cunibcrti, 
in  Colonia  fratcrComicis  Adolphi* 
Hugo  de  Volrellratc  civis  Gandenfis. 
WiTlelmus  diâusdc  Murmanzi. 
Deputad  Comitis  A'\du)phi. 

Fratcr  Erwinus. 

Hcrmannus  miles  de  Tonneborg. 


DU  LIVRE  IV. 

$ 

500.  marcas. 
pf.  marc,  Colon. 

2 5 J.  marc.  Colon, 
ipij.lib.  Lov.  10.  fol. 
128.  marc;»  Colon. 
i«5i  i.bb.Lovan.  f.fol. 
lOS.tib.Lovan.  if.fol. 
^60.  lib.Lovan. 


Extraiél  de  l’Inventaire  des  Chartes  confervés  au  Chafteau  de 
Vilvorden. 


ITttn  Une  lettre  Originelle  de  lean  Everque  de  Liege , par  laquelle  il  promet  , ^ue  Ji 
aucuns  manans  de  la  terre  de  Brabant  & autres  du  Duc  , ne  vouloient  pour  aucuns 
malfai^s  attendre  ledroicî  fous  ledJ  Duc  > qu'il  ne  les  tiendrai  en  fon  evefehéi  cm- 
Î183.  lettre  de  PEvefque  contient  plus  à plaint  en  date  Pan  MCC.  L X X X 1 1 1.  le 
jeudy  apres  le  S Lac  Evaugeliji.  6?  Jttr  le  dos  de  ladite  lettre  ejl  e'cr.pt.  L:tteia  E- 
pil'copi  Leodienüs  quoi  malcfai^orcs  effugati  à Brabantia  non  pcrmitcetcoinmora- 
ri  in  patria  fua. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

ROdulphus  Dci  gratia  Romanorum  Rex  femper  AuguHus  , univerfis  prærcn-* 
tes  littcras  infpeécuris,  gratiam  fuam  & omne  bonum.  Noveritis.  quodcùm 
' Illullris  loANNES  Lotharingie  f.  t Brabantiæ  Dux  Prin- 

ceps  nojler  cbarijfimiis  ad  inftantiam  & rogacum  nollrum  , ad  pctenJuin  fcxiginca 
carratas  vini , ReftauiRlion.m  & etiam  Rcgilia  Ecclcfi*  B.  Gertru- 

dis  Nivellenfis  noflris  temporibus  omnino  fupcrfcdcric  U tacucrit  pcrcre  : quôii 
di£ba  cacicurnitas  & di^hrum  fuarum  petiiionum  ruperfcHio , in  aliquo  jure  fuo  (i- 
bi  vcl  hæredibus  fuis  nullum  præjuJicium  generet  in  fucurum.  Nos  fuper  præ- 
mifîîs  eidem  Duci  cavere  volcntcs,  volumus  & concedimus  cidem , uc  in  nullis  ju- 
ribus,  rebus,  honoribus,  privilegijs,  & inftrumcntis  à Divis  Romanorum  Iinpe- 
ratoribus  te  Kegibus,  feu  à nobis  eidcm  vcl  fuis  prxdcccflbribiis  collatis , fua  ca> 
citurnitas,  vcl  pecitionum  fuarum  fupeiicflio,  fibi  vcl  fuis  fuccefTorihus  prxjudi- 
cent,  velpolTcntà  nollris  fuccefToribus  cidem  opponi  vcl  ppjstcndi  in  futurum. 
Volumus  etiam  ut  pccitio  noflra  quam  fibi  fccimus,  ut  de  fupradii^is  taccret  arti* 
culis  tempore  vitæ  noftræ , nobis  vcl  luccclTonbus  noftris  vcl  Impcrio  aliquod  pof- 
præjudicium  gcncrarc,  ncc  volumus  quoi  Dux  vcl  ruccdTorc^  fui  prxdiaam 
petitionem  à nobis  fibi  factam  , polTit  in  futunim  aÜquatenus  trnhere  in  exem'* 
plum,  ncc  etiam  nos  feu  noftri  fuccclTorcs  viceverfa.  In  cujus  rci  tcllimonium  , 
pr.Tfcntcs  littcras  Majcflacis  nodrx  figillo  juillmus  roborari.  Datum  XIV.  KaL 
1283.  Martij  indictioneX  I.  anno  MCC.  LXXXIII.  Rcgni  verô  noibii  anno  X. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant.  ^ 


NOus  Ican  paf  la  grafee  de  Dieu  Evêque  de  Lîcgc  & nous  I e a n par  celle 
mefme  grâce  Duc  de  Lothicr  & de  Brebnm  fai fons  feavoir  à toust  que  nous 
avons  vert  les  lettres  pendans , de  nos  chers  6?  feabies  nobles  hotnmes  Henrv  de 
Lovain  Sire  de  Hcrllal  & Wauticr  Berthout  de  Malincs  le*pcrc  chevaliers,  (à  de 
honnorables  hommes  ô"  diferets  Picron  Prcvoll  de  rEfglifc  de  Bethune  & Guillaume 
de  Rochelaers , Chanoines  de  ladite  Eflife  de  Liege  feellcs  de  leurs  féaux , des  Efebevins 
& Communautés  de  la  ville  deTrtchx  qut  appartieneni  à nous  Evefque  de  Liege  devant  dit» 
6?  des  Efehevins  de  la  Communauté  de  celle  rnefae  ville , qui  appartienent  à nous  Duc 
de  Brabant  £j?  de  Lothier  devant  nomme  faines  & entières  en  la  forme  que  icjr  apt  es  eft  efeript» 
AWHcnry  de  Lovain  Sire  de  Hcrllal  ,6c  Wouthicr  Berthout  Sirede  Malines  <Knous 
Picron  Prévoit  de  l’Eglilc  de  Bethune  & Guillaume  de  Rocheher , Chanoines  de  Saincl 
Lambert  à Liege  faifons  feavoir  à tous^que  comme  débats  & contentions  plufcurs  fujfent  6? 

eujfent 
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temps  % entre  nobles  hommes  6?  puisants  lean  par  la  grâce  de  Dieu  Evefque  de  Uege 
d'une  part  y Vji.au  par  celle  mcfme  grâce  de  Dieu  Duc  <.ic  Lothier  & de  Brebanc 
G?  fes  predecejfeurs  d'autre  party  fur  dh'erfes  droichtresy  iujlices  « /egncuries..,.(^  wan-> 
démens , que  ebafeun  d' iceux  àifoit  qu'il  avoit  & devoit  avoir  en  la  ville  de  T rccht , 
es  appartenances  de  celle  ville  adberans  , par  le  confcil  de  preadhommes  pour 
, bien  de  paix  de  concorde  t l'Evefque  diVant  nommé  pour  luy  fes  fuccejfeurs  & pour 
ladite  EgUfe  de  Liege , Cj*  I e a N ledit  Duc  pour  luy , fes  hoirs  fuccejfeurs  ♦ ont  par 
commun  accord  ef  eus  eJlabliSi  nos  quatre  devant  nommés  y pour  eux  y en  leur  nom 

enquérir  ^ efclairciry  ordonner  accorder  y tout  les  débats  (3  les  contentions  devandi- 

tes  y & ont  promis  (3  cruincé  hdaumenty  Icfdicls  parties , qu'ils  tiendront  fermement  ^ 
fans  iamais  aller  encontre  y tout  ce  que  nous  quatre  par  nofre  commune  fentence  dirons  , 
efclaireron,  & ord^nuerens  y fur  tÆS  les  débats  & les  contentions  devant  dites  : eif  nous 
à la  rtquefe  & au  commandement  de  nos  ebiers  Segneurs  defjufnommés  » avons  cette  be- 
foigne  entreprinfe  13  fiancé  loiauwent , par  les  fois  de  nos  propres  corps  , que  nous  loiaù^ 
ment  irons  avant  en  ces  befoigneSy  auffi  bien  pour  V une'  partie  que  pour  taulrey  & fur  ce 
mus  avons  eflé  à Tredu  tous  quatre  enfemble  y (3  avons  oui  (3  entendu  diligemment  les 
rai fons  pour  Pune  partie  df  pour  l'autrey  fur  les  contentions  (3  débats  devantd'its  , é3 
la  vérité  enquife  à nos  pouvoirs  y (3  en  bonne  foi  avens  efclairé  é3  accordé  lefdits  débats 
13  contentions  y en  la  forme  que  cj  apres  efî  efeript.  Tout  au  commencement  pour  les 
paix  y le  bien  y le  concord  (3  le  profit  perdurab/e  de  CEvefque  £*?  du  Duc  dcvantdidSy 
(3  de  leurs  fuccejfeurs , (3c.  Che  fut  fait!  à Trecbt  en  Pan  fPAQQ.  L X X X 1 1 1 . 
mois  de  février, 

. t’xtniid  des  Chartes  de  Brabant. 

RAinaud  Cuens  de  Gucidre  2c  Sire  de  Limbourch  » remet  la  querelle  qu'il  at 
avec  Ican  Duc  de  Lothier  & Brabant  y fur  Pufufruid  de  la  terre  de  Lem- 
bourg  en  Gui  Comte  do  Flandres  13  Jean  dfAveJnes  Comte  de  llainaut.  Donné 
en  Pan  MCC.  LXXXIV. 

Ebetraids  de  Ilnventaire  des  Chartes  confervées  au  Château  de  Vilvordé. 

17cm  un  vidimus  d'une  Uttre  de  le:ni  Duc  de  Brabant  y faifant  mention  de  la  p'omef- 
fe  qu'il  at  faicl  à Gérard  de  Lucclhourg  Sire  de  Durbuy  (3  à Mahauc  Dame 
dud:cî  lieu  fa  femme  y couftne  dudicl  Duc  , d'affigner  trois  cents  livres  de  terre  à 
Louvignvis  bien  (3  leàlement  en  Jh  abant  ♦ (3  pour  furnir  aufdicîes  p'omef  'es  , aucuns 
Segneurs  fe  font  confit  nés  p'ciges\  comme  pins  à plain  af>pert  ptr  la  lettre  faifant  de  ce 
mention  en  date  MCC.  1. X X X 1 1 1,  le  Mecredy  apres  la  fefe  de  S.  Luc  Evangclif, 
coitée  icelle  lettre  au  dos  X X V 1 ! L 

ITem  un  vidimus  d'une  lettre  de  îcan  Duc  de  Brabant  t pàr  laquelle  appert  que  kdici 
Duc  at  d^nné  à ticrard  dc’Lucclbourg  Sirc  de  Durbuy  (3  à noble  Dame  Mahauc 
Dame  de  ce  mefme  lieu  fa  f mme  y auftnt  duditi  Duc  trois  cens  livres  de  terre  à 
Lottvignois  en  fief  cÿ  en  bi  mm  Jge , laquelle  terre  ledicl  Duc  avoit  promis  aligner  en 
Brabant  y de  forte  que  lediéî  Duc  leur  at  donné  (3  afïgné  hcritahlement  à tous  tours  en 
iujlice  haute  (3  baffe  M iclcns  de  lez  ludoigne , (3  toutes  les  appartenances  en  fons  (3 
en  comble  y en  vil  fes , en  bois  y en  terres  y en  ptêts  » en  eaux  y en  cents  , en  rentes  (3  en 
tbutes  appendencesy  tehenrnt  qu:  le  Duc  rien  ne  retient  en  ladicle  ville  de  Miclcnt  , (3 
ef  ladite  terre  tenue  en  fief  (3  hommage  du  Duc  de  Brabant  : comme  ces  ebofes  (3  pltc* 
fieurs  autres  divifès  font  c. Menus  en  Lulicle  lettre  en  date  de  Pan  MCC.  L X X X I Vi 
le  ivur  de  fefe  de  S.  Pictre  (3  S.  Pol.  cottée  ladicle  lettre  XX  VIL 

ITem  une  lettre  de  vidimus  coMrnant  une  lettre  de  Ican  Duc  de  Brabant  , (3  con^ 
tient  y comment  Icdéfl  Duc  at  faicl  af  entement  à Gérard  de  I.uceibourg  Sire  de 
Durbuy  (3  à Mahaut  Dame  de  ce  mefme  lieu  fa  confine  , de  deux  cent  livres  de 
terre  à Louvignoisy  avec  les  trais  cents  livres  de  terre  à l/>uvignois  qu'il  at  affigné  à 
Mielenc  de  lez  JuiUigne  (3  In  en  tboufy  & font  par  IcfdiPls  lettres  amenés  entièrement 
& parmanablcment  lefdiils  deux  cents  livres  cha  feun  an  à Tbillemont , (3'c.  (3  font  ïef* 
ditls  deux  cents  livres  aujfi  tenus  en  fief  du  Duc  , comme  appert  pir  la  lettre  en  date 
MCC.  L X X X V.  le  fendreài  apres  Pafqucs  cotté  à dos  V,  * 

F f Lettre 


1384* 


1283. 


1284. 


1285 
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Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

S Kirnifllrao  Domino  fuo  Romanorum  Rfgi  Gexardus  de  LuzenknhorgDomimis  dt 
Durhuy  fuum  obfcquium  indcfcflum.  Cum  nos  ad  gtatiam  i anucitiam  £c  a- 
morcm»  lllullri  Principi  Domino  Ioanni  Duci  Br  abant  i æ quid* 
quid  juris  nobis  compctebatnn  Ducatu  Lymburgenft  vcl  compctcrc  vidcbarur  rcfig- 
oaverimus  U rcnumiavcrimusi  veftræ  Celdtu^nis  Majcftati  tcnore  prxfentiumcz 
cordis  afTcébu  humilicer  fupplicamus,  quatcnus  idem  jus  quod  nobis  competebaty 
conferrc  dignctur  vcftra  Majcftisipu  Duci,  & nomihe  ipfius  Illulbri  PrincipLDo- 
ïtùno  Ilenrico  Lantgravioy  terra  Hajfia  Domino  y cxhibitori  prærcmium,  qui  prop- 
ter  hoc  fufeipiendum  tam  ab  ipfo  Domino  Duce  quam  ctiam  à nobis.  vcftrac  dirc- 
étus  eft  Regix  Majcllati  habemus  cnim  ratum  ôc  gratum  eandem  coliationem , tc- 
ftimonio  fub  noftro  figillo  prxfcmium  littcrarum.  D.itum  & Aétum  anno  Domini 
12-84^  MCC.  LXXXIV.  in  Vigilia Converfionis  S.  Pauli  Apoftoli. 

Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 


NO$  iVenemarus  df  Gimnich  6?  loanna  uxor  fua^  univerCs  prsPenttum  intpedo- 
ribus,  ^c.  quoi  nos  ateendentes  necciTiCatem  & periculum,  quod  propter 
varia  2c  I diverfa  debiiorum  gravamina  diledx  Toron  noilra:  Doxninx  BeatrUi 
de  Kerpene  2c  liberis  ipdus  vidimus  imminere,  pic  moti,  bona  noltra  in  BufebveUy 
IjibbellaJiy  Spurke  Erhpbe  diiy  cum  quinquaginu  maldris  (lliginis,  aux  cene* 
bamusin  fêodoapud  à Reverendo  Domino  noftro  Archiepifeopo  Colonicnft 

de  domo  noftra  Bufchvclty  omnijure  quota  uoiverraScüngulapoflcdimus  ulquc  ad 
prxfens,  dedimus  & damus  prxTatx  BeatrUi  2c  liberis  iphus,  &c.  Il  acquiert Ker- 
I2y6.  efebange.  Dacum  anno  Domini  MCC.  LXXVi.  in  craftino  S.  Pétri  ad 
Vincula. 

VNiverfis  nos  Beatrix  quondam  Domina  de  Kerpenay  Alexander  maior  natuy  Afi 
mldtiiy  hanneSy  Emmttndus  c?  Godefridut  filij  Dominx  fuprxdidx  nunc  diûi 
de  Buf^elty  pro  nobis  & fororibusnoftris}  notum  facimus  & Tacemur,  quod 
per  coalilium  &volunc.uem  proximorum  noftrorum,  inter  nos  ex  una,  2c  virum 
itrenuum  Dominum  If  'imiemarum  de  Geymcnich  miïitcm  mci  Beacricis  fratrem  ex  al- 
téra parte,  omnis  controverfta  2c  difeordia,  quas  ratione  vel  pra^extu  venditionis 
Caftri  Kerpene  y Pajfcndorpy  Gliffcy  Bimbùven  2c  omnium  cidem  Caftro  aitincn- 
tium,  2cc.  loannes  Dux  Braiantia  2c  Gerardus  de  Marhaii  font  CompoGcores,  2c 
îpft  approbanc  venditionem  fadtam  dido  Duci  per  diftum  IVinncjxarum  de  GymnUb 
certis  conditionibus,  Tcilicet  Dux  ftlijs  prædiais  AiTignat  centum  2c  quinquaginca 
marcas  Colonienfcs , de  quibus  emenr  bona , auc  de  Tuis  Altodijs  Duci  ad  f um  va* 
lorcm  aiTîgnabunt*,  fàéti  lune  itaque  ratione  hujus  homincs  Ducis  Alexander  2c  Ar- 
noldus  pro  Te  2c  fuis  hxredibus.  Dux  loannem,  Emmundum  &GodctVidum  pro- 
vidcbtt  m Ecclefiafticis,  videlicct  duos  ad  reiigionem  Ciftcrtienfem , Nigrum» 
auc  Prxmoftratenfcm , Ijvc  ad  HoTpitalc  Ordinis  Thcutonicorum , vclTcmplario- 
rum,  . infra  annum  à die  date  hujus ^ Godefrido  providebic  dum  et  Te  Taculcas  cb- 
culertt  ad  præbcndam , 2cc.  Nos  quoque  Gerardus  nobilis  Colonienfis  Advuatus  C<m» 
rardus  de  Éhervelde  y Willelmus  Princerna.de  Nideggeuy  loannes  de  Rode  diHus  Scé^ 
•vaerty  Godéfridus  de  Arwilrey  l'beodoricus  dr  IKinncmarus  fratres  de  Gelfdorpy  Ar-" 
noldus  dUtus  OmbeJcbejdcne  i Emundus  dxBus  Grjn  df  loannes  Dominus  de  Êranken* 
berge  y ad  inftamiam,  Ac.  Paturo  in  cralUno  Invcntionis  viétorioliillma:  Crucif 
ll8i.  anno  Domini  MCC.  LXXXII. 

VNivcrfis  adquos  prsTcnteslittcrc  pervcncrint,  A!exand<%(3  Armlduide  Bufeb* 
velt  falutem  cum  nocia  veritatis.  Noveritis  nos  reccpilTc  in  paiatapccunia  no- 
bis cradita  compucaca  2c  liberata,  ab  llluftri  Principi  Domino  noftro  Domino 
lOANNi  DeI  GRATIA  Lo  T H A R'I  N C I Æ C T B K A B A N T I Æ D U CB  CCn- 
tum  marcas  dcnariorumquidicuQtur  Aoglici  Brabantioi,  duodecimTolidispromar* 
ca  qualibcc  compucatâ,  Tuper  refbrmatione  pacis  A concordix  habiex  nobifeum. 
d»  qua  pccuniæ  lumma  io  Icgali  2c  rationabili  pagamenco  foluti  futnus  Icgiiimé  2C 
pagati.  Et  ego  Alexander  prxdiéhis  pro  me  2c  Arnoldoftatrcmeo,  ligillum  meum 
« uni 
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unà  cutn  (igillo  Domini  JVcnnmari  de  Ghnmc  avuncuîi  nodri  præfcntibus  dusi  appo- 
nendum)  ad  maioris  roboris  firmitatcm.  Er  nos  ll’^cmieniarus  de  Gimnia  prxdiaus 
quii  prxtcntibus  incerfuimus,  & ad  prcccs  Alcxandri  & Arnoldi  cogmtoriim  præ- 
di6roruniii  ngillum  noftrum  prxlcntibusduximusapponendum.  Datumfcria,  icxu 
anie  Cathcdram  B.  Pctri  Apoftoli  aono  Domini  MCC.  LXXXIl. 

RVduîphus  Dci  gratià  Romanorum  Rex  fcnipcr  AuguduS)  univerfis  facri  Im- 
pcri]  Romani  ndclibus  prxfcntes  Htceras  infpcfturis  gratiam  & omne  bonum. 
Attcndcntcs  devotioncm  puriüimam  ac  incontaminaix  fidci  claritatcm  quibus 
Uluftns  loANNis  Dux  Brabantiæ  Princes  noftcr  clarillîmusj  ad  inftar 
progcnitorum  fuorum  nobili^m  qui  conftantcr  in  ndc  coalvcrunt  Imperij  crga  nos 
&idcm  fcrvct  Imperium  ; fibiC<*y?/«w  cum  omnibus  pcrtincmiji,  comodo 

& jure  quibus  ipuim  quondam  IVememarui  de  Gemmemcb  bonx  memoridc  à nobisfic 
codem  Impcrio  tenuit  & pofTedit,  libcntcr  & liberalitcr  duximus  conccdcndum* 
In  cujus  rci  teftimonium  prxfcns  fcrijptum  exinde  conferibi»  & Majcftaiis  noftr® 
ligillo  fccimus  communiri.  Datum  in  Erllcin  III.  Idus  Februarij , Indi^ionc  XII. 
Anno  Domini  MC  G LXXX IV.  Rcgni  verô  noftri  anno  undccirao. 

Des  Chartes  de  Brabant. 

VNiverfis  ad  quorum  notitiam  prxfêntcs  littcrx  pervenerînt.  Nos  ÎVatîeramm 
JÛom.’fius  de  Monzoie  Ü*  de  raîketiborcb  cupimus  efle  notum , quod  nos  promit-* 
timusillurtriviro  dilcftonollro  Domino  loH  AN  NI  Duci  Brabantiæ, 
& ad  hoc  per  præfem  nos  firmiccrobligamus,  ouod  quamdiu  in  oiücio  fuerimus 
fcultctatus  Civitath  Aqucnfiî^  ipll  ad  confervanaum  univerfum  jus  fuam  quod  ha- 
bet  6c  poflîdct  in  diÛa  Civitate  Aquenfi , in  quo  ipfum  invenimus  & quo  gaudet  in 
codum,  née  non  ad  confervahdumomnes  coiwcntioncs  & promiilîoncs,  cidem  per 
Cives  (bd:c  civicatis  faôas,  de  quibus  ipforum  habet  litceras  patentes  notonasve* 
ritates , aflîftcmus  6c  cooperabimur  pro  noftro  pofle  bona  fidc,  orani  dolo  & frau- 
de penitus  exclufis.  In  cujus  rci  teitiuinnium,  prxfcntcs  Hueras  figillo  noflro  fc- 
cimus roborari.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXIV.  feria  fexta  ante  Do* 
minicam  qua  cantatur  Latare  Icrti'akm. 

■Extrau?l  de  l’Hifloirc  d'Edmond  de  Dintere, 

IN  liltcris  cujufdam  concordia:  inter  I o a n n e m Ducem  Lotharingie  ^ Èraban» 
tie,  6c  Civitatem  Leodienfem  continencur inter  alia,  quoi  Dux  Brabantiæpræ- 
diftus  6c  fui  hæredcs  debent  cilc  fupremî  Advocati  prxdiâx  Civitatis^  6c  (î 
ipfc  Dux  acquificrit  Advocatiam  quam  Balduinus  de  Raumont  tenct  in  Leodio  in- 
fra duodccim  ànnos,  ex  tune  proxiinc  futures,  ad  hoc  Cbi  faccrent  fubfîdium  de 
tribus  millibus  libris  Lovanicnfibus,  & intérim  fibi  folvcnt  trcccntas  Hbras  Lova- 
nienfes;  prout  in  diitis  littcris  inter  multa  alia  laciiiscontinetur,  qux  flicruntdacæ 
anno  Domini  MCC.  L X X X V I.  die  Lun*  poil  fcftum  B.  Pctri  ad  Vincula. 

Ejctràift  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvorde. 

11m  me  ^emde  lettre  Oriii^itiele  fellée  de  flufteurs  féaux,  faifaat  mentien  eommeeeH» 
de  la  cité  de  Liege  frernient  four  leur  Advoue  If.  an  Duc  de  Brabant-  Er 
continct  hxc  huera  inter  alia  hic  verba.  Et  mut  les  MaiJIreu  Efehevius,  lur/s 
fc?  toute  la  cotumumuti  de  la  cité  devautdite , cvpmjfom  le  Due  deffujdill  pour  tuftre 
Haut  Ada'oüe,  £ÿc.  avec  plufieurs  divi/es  eu  ladifle  lettre  coutenues,  & efi  ladiBe  eu 
date  de  fau  MCC.  LXXXIl.  le  Lundi  apresla  fefe  de  S.\Pierre  Aouf  entrant , à" 
ejl  fur  le  dos  de  la  leime  efeript.  Confœderatio  8c  Concordia  inter  Ducem  Braban- 
tix  & civitatem  Leodienfem  de  Advocatia  LeodienC  fine  1 1. 
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Extraift  dud'id  Inventaire. 

ITcm  une  kttrede  I ean  fils  aiihc  du  Duc  de  Brabant»  contenant  certaine  lettre  i: 
Ican  Duc  de  Brabant,  par  laquelle  le  Due  cognoit ^ qu'ton  LibiTt  de  Milcfcn  ef- 
cuieravoit  tranfporté  refigné  touts  les  htmmei  de  fief  qu'il  tenoity  Ifi  fes  biens  eU 
Hardcnberg  •,  tellement  que  les  hommes  de  fief  duditü  H.irdcnSerg  ô"  leurs  hoirs  feront 
feudaux  dudicl  Duc  (fi  de  fes  hoirs  t (fi  en  recompenfe  de  ce  ledicl  Duc  at  donné  audiSi 
Libcrt  & à ces  boiri  perpétuellement^  la  maifon  que  ledid  Duc  avait  à Trecbt , ajfife 
près  rEfglife  de  S>  Servais &c.  pour  icelle  maifon  tenir  en  fief  dudiéîDucy  & que  le- 
did  Libcrt  ^ fes  hoirs  tiendront  ladiéle  maifon  libre  (fi  franfebe  des  affifes , impofés 
g (fi  àimpofercommeladièlelettredu  Duc  contint  pf us  à plain^  en  date  MCC.  LXXXVII. 
' ' in  die  AfLxnfionis  Domini.  Et  leditl  fils  aifné  dudicl  Segneur  Duc  a ratifié  (fi  approu- 
vé la  conceffion  par  fon  pere  faille^  eflant  hdiéle  lettre  dudit  fils  aifné  en  date  MCC. 
LXXX IX.  indicflnnoccnium.  cr  cfi  fur  le  dos  de  la  lettre  efeript.  DedomoDucis 
in  Trajctlo.  cottée  XXX. 

Extraicl  des  Chartes  de  la  maifon  de  Berges. 


IOannesDeigratia  Lotharingiæ  Brabantiæ  et  LIM* 
BURci  Dux,  univerfis  bas  litteras  vifuris  & audituris  faiutcm  & nofeere  ve« 
ritatem.  Noverit  univerfiras  vcllra , quoJ  propter  obfcquiumquod 

miles  frequenter  nobis  impendit»  & adhuc  nobis  impendec»  proboruta 
ufi.confilio,  cidemrccognofcimustanquamruamveram  hxrcditatcm,  ac  legitimaiii 
majorum,  dimidictatem  totius  terrx  de  Breda^  prout  infra  circulum  (eu  d^ri£kuta 
terrx  noftrx  Brabantix  fita  confiAic»  cum  omnibus-  juribus  & omnibus  pertlncn- 
tijs  ad  præfâcum  Dominium  & ipfam  terram  de  .^r^^^rpeé^mibus , pofldeccHüm 
nobitis  viri  confanguinei  noftri  Àrnoldi  de  Lovanio  Domino*  de  Breda  habendam  & 
libère  pofiîdcndam , in  hune  modum  quôd  Rafo  Dominas  de  Udekerke  habebit  Op- 
pdum  de  Breda  ^ K rclevabic  omnia  feuda  ad  dirham  terram  de  Breda  fpcébantiav 
a quibufcumquc  Dominis  tenentur  &:  defeendunt*  & refpe6budiâiOppididei?rr(//i 
acdiâorum  feudorum)  habebit  diâ:us  Qerarâus  de  îVcfemale^xo  fc  & parte  fua,  ex 
parte  quondam  matris  fux  provenientc,  ad  di£tam  terram  de  Breda  jus  habente, 
bona  his  Oppido  de  Breda  feudis  xquivalcntia,  Se  hoc  faâo  participabit  rclî  • 
duum  fxpeuiâx  terrx  de  Breda  prxfatus  Gerardus  de  Jf^efemale  cum  diâo  Domino 
de  Lidekerke  de  pede  ad  pedem , in  alto  âc  balTb , in  humido  Se  licco.  fimiliter  Domino  de 
XrV^jfrr/è^prznocatoomnibus  cavillationibusacmalo  ingenio  penitus  exclufis accep- 
tante & indulgence  , eidem  Gerardo  Domino  de  Wcfcmaleconceflimus,  quôd  hxc  bona 
qux  fibi  dediéta  terra  de  Breda  cèdent  & fijæ  parti , ut  cft  prxdiétcm , ipfe  Gerardus  & fui 
fucccfTorcsde  nobis  &noflris  fuccefibribus  rccundîimius&confuetudinem  terrx  no- 
ftrx  Brabantix  in  feudum  tenebunt  & libère  poflîdcbunc.  Promittentes  eidem  con- 
tra quofeumque  de  di^is  bonis  de  Breda  ad  jus  &dicm  comparerez  volcntes  can- 
quam  Dominus  reébam  Warandiam  præfiare,  prxfentium  teftimonio  littterarumy 
figillo  nofiro  (igillatarum,  & ut  prxmifla  fingula  & univerfa  quemadmodum  con- 
feripea  funt  fuperiùs»  fxpediâo  Gerardo  de  VÎ^efemale  Se  fuis  fuccefToribus,  à no- 
bis & noftris  iuccenbribus  rata  in  perpetuum  teneanrur  firma»  ad  majoremevi- 
dentiam  & fccuritatem  prxmiffbrum,  rogamus  charifiimum  fratrera  nollrum  Ge* 
defridum  Dominum  de  Arfchot(fi  de FirfonSe  à\\c^\im  confanguineumnollrum^AW- 
terum  Sert  bout  Dominum  Mechlinienfem  ^ Arnoldum  Dominum  de  yf^alheim^  AmoU 
dum  Dominum  de  yFefemak.  Gerardum  Dominum  de  Rotfelaer  yllenricum  Dominum 
de  Sauter Jfem^  yyalterum  yolkaert  (fi  Iwanum  de  Meldert  milites  nollros,  ut  fua 
figilla  uni  cum  figillo  nofiro»  præfcntibus  apponant  &C  appendant,  & nos  Gode- 
fndus,  &c.  ad  prcces  & infianciam  dileâi  Domini  nollri  Ppcis  memorati,  noihR 
1187.  figillo  fuo  pcxfoncibus  duximus  apponenda.  Datum  nnno  Domini 

MCC.  LXXXVII.  Dominica  ante  Nativitatem  B.  loannis  Baptifix. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT.  lu 

Extraid  des  Chartes  de  Brabant 

COnferaiion  entre  le  Duc  Iean  de  Brabant  ^ Thicrv  Comte  de  Clcvcs. 

Le  Comte  promet  fervir  {j?  üfijlcr  le  Duc  contre  un  cba/cun , borfmis  P Empire  6? 
Florens  Comte  de  Hollande  .■  co  etiam  cxccpto , terras  fratru  nolln  Tbco- 
dorici  Lueft  Domini  noftri  Archiepifeopi  Colonicnfis,  & EcclcnspræJiâo;)  occ 
non  terras  Thcodorici  Domini  de  Heinsberg  Avunculi  noftri  Hennci  Comitîs 
Lutzenburgenfis,  fratris  fui  Domini  Walleraoii»  & Domini  de  Valkcnborch 
conlanguincorum  noftrorum.  tout  ce  qu'es  guerres  le  Comte  Je  Cleves^  U Duc  de 
Brabant  Flor  ent  Comte  de  Hollande  acquerront , Jerat  entr'eux  divifé  cfgalement  » 
horfmis  Bommclwccrdc,  Tilrcwocrde»  les  ijks  hér  itages  d'un  chafeun  d'eux  iborf 
mis  aujft  le  Duché  de  Limborch  y touts  les  biens  que  le  Duc  de  Limborch  tenoit  à 
fa  mor  t.  Auffi  ef  conditionné  y que  quand  leditl  Duché  biens  feront  dévolus  audiSt 
Duc  de  Brabant  y ils  p’omettent  emjetnble  y que  des  biens  achaptés  des  detn~rs  de  feut 
lutte  DuchclTc  de  Limborch  Tante  audiét  Comte 'l'hicry  de  Qeves,  lediil  Duc  C2? 

Udm  Comte  Thiery  prendront  chafeun  un  bon  homme , qui  iugeront  ce  que  dejditls  biens 
fe  devrat  faire.  Item  ledi^  Comte  Thiery  promet  t que  quand  il  aurat  défié  y ou  qu'il 
ferat  défié  du  Comte  de  Gueldres , qu'il  ne  ferai  treves  ni  paix  fans  l'adveü  dudiA 
Duc.  Aékum  MCC.  LXXXVIL  feria  quinta  poil  Dominicam  quâ  caiitatur  12$/» 
Reminifccre» 

Extrait  des  tnefmcs  Chartes. 

NOi  Cunigundis  ûlim  DaciJJa  Umhxrgenfs  notum  fiicimus  unîvcrlîs  , ficc.  quod 
nos  ob  fpecialcm  muniHccntiam  quam  Illufiris  Princeps  Dominas  Ioannes 
Lotharingiæ  et  Brabantiæ  Dux  confanguineus  nollcr  ka« 
rillîmus  nobisexhibuiC}  conferimus , donamus  ac  in  manus  fuas  reportavimus , jus 
quod  in  Ducatu  LimburgenH  quocumque  modo  habemus  & habcrc  debemus,  tic. 

Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXVIII.  Dominica  quà  cantatur  iubilate. 

1288. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

I Cannes  Dux  Lotharingiæ,  Brabantiæ  et  Limburgi 
dat  T’heodorico  de  JValcourt  Domino  de  Rccbefort  duodecim  amas  vini  Renenfis  , 
quas  fin^julis  annis  apud  Aneverpiam  pcrfolvi  vult,  & diebus  Fhcod  riens  rclcrc 
ad  minus  D\scï%  FitUm  Ambîis  if  molentUuum  de  G.mealy  fcce.  Acta  111  (.  adris  a* 
pud  Valkcnborch.  Telles  Nicolaus  de-Bathieul  Dotninus  de  M.rialmiys  , OttoDo- 
minus  de  Frafig>iieSy  Egidus  diiîus Bertbout % Ceravàtis  de laciaiunior.  Datum  MCC.  ii88. 
LXXXVlîl.  in  Vigilia  Lt.  Mathei  Evangiliùæ 

Lettre  tirec  des  Chartes  dés  petits  Chanoines  à Bruxelles. 

Nüs  loAKNF.s  Dei  gratia  Lotîiaringîæ.  . Brabantiæ 
AC  Limburgi  Dux  notum  facimus,  umvcrlis  pr^fentes  littcras  in- 
fpcéluris  y quôd  nos  Capelliniam  in  Eccleda  nollra  Beats  Gudulæ  Bruxcl- 
lenlis,  de  confenfu  Capituli  nuper  in  honorcm  trium  kegum  â nobisfumlicuscon- 
ftruét.un  , alTignamus  & pure  propter  Deum  hereditariè  & perpetub  confirraamus 
diélam  Cappcilanüm  dotantes  fedicim  libras  Bruxellcnfest  ad  cenfum  noilrum  in 
Orfendael.  à ptrfonis  infraferiptis  auc  corum  fuccclToribus  in  diélo  cenlü  rcci- 
piendis,  vidclicct,  &c.  u ÏFdbelmo  de  Bellegem  viginti  unum  fol.  &c.  abO<4i  if 
Margareta  filiabus  IFaltcri  Egky  Beginabus  viginti  feptem  fol.  cum  novem  dc- 
narijs,  à Qojfuim  fiU(^  Geeris  quinque  folidos  , à JFaltcro  lAone  quinque  folidos, 

&c.  ab  Arnoldo  Craienhlic  viginti  novem  folidos  cura  dimidio , à Renero  Egloy  dc- 
ecm  & oéfco  folidos  cudî  4.  denarijs  • Sec.  à IFaîtero  de  Noede  18.  dcnirios , i 
Henrico  de  Noede  3.  folidos  cum  dimidio  , .&c.  a IFaîtero  de  Ilulâeberge  quinque 
folidos  ) &c.  a6  Amaïrico^:aye  txz%(o)i\oSy  A'c.  ab  Heisricode  letterhekc  fex  fol. 
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&c  ab  Æifa  Borgramimu  fcptein  Iblidos , tic.  i WtUelmo  Meman  }o.  dcnirios , îcc. 
i.  HemrUo  RoJelant  1 1.  denar.  i Gtffmm  RodtltHt  i z.  denarios , à ff'altero  Noedi 
duos  fol.  tic.  volemes  Sc  exprcflê  conl'enticntcs,  quôd  prædiâus  omnis  ccnfus  fu- 
pcriùs  cxprcfliis  & nominatusi  Cappellam  , cui  nos  & noftri  fuccelTores  diâam 
Cappellaniam  uontulcrimus , delibêretur  à perfonis  prxdiâis  ■ feu  eorum  fuccenb. 
ribus  in  diâo  cenfu  linguHs  annis,  prout  nobis  folvi  & reddi  fuit  haâenus  con- 
fuctum.  De  quibus  fedccim  libris  Cappellanus  nollcr  prædiâus  , in  die  S.  Bom- 
Cicij  martyris , die  fer  Dei  gratiam  ne»  ho  fris  exigenliim  eaerUis  viSoriam  de 
immicis  mfiris  obtiHuimus , folvet  viginti  folidos  Biuxelle  diftribuendos , proue 
Capitulbm  duxeric  ordinandum.  In  quorum  omnium  pnemilTotum  teftimonium 
. . & munimen , prxfcntcs  liteeras  nollro  flgillo  fecimus  ligiUari.  Aâum  & Datum 
^^"9- anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  in rello  Purificationis  B.  Maria:  Virginis. 


SéeU^an  fe»»  imfrimd  m cire  iaamejire  fendant  à double  cordon  de  foje  rouge  avec 
eomrefiel. 
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Lettre  tirée  des  RegiUres  des  Chartes  de  Brabant. 

PHilippus  Dci  gratiâ  Francorum  Rcx.  Notum  facimus  iinivcrfîs  taxa  præfcii- 
libus  quani  futuris , quod  cùra  inter  nobilcs  viros  Joannem  Beabam- 
TiÆ,  Lothartngiæ  ET  L Y MBU RGi  D U c EM  cx  una partc Reg^ 
rnaldum  Comitem  Guebiæcx  altéra^  gravis  fuilTct  ratione  Ducatus  LemburgenuS 
orta  contentio,  & cxillcnta  guerra  inter  cos  occafione  hujufmodi , Deus  cajus  funt 
occulta  judicia  præfàtum  Comitem  ab  ipTo  Duce  capi  perminnet  ac  eius  vinculis 
carceralibus  mancipari  \ poil  divcHbs  traéhitus  per  nos  interpoûtos  , cjuibus  libe* 
rationem  diôi  Comitis  procurare  j ac  pacem  & concordiam  inter  eos  Iblidam  refor* 
marc  temptavimus,  iplb  Comité  (data  hinc  inde  treuga)dc  permilÜone  diâiDu* 
cis  in  manu  nodra  exidente.  Tandem  ipfi  bonorum  omnium  AuÔori  plocuit  co* 
mm  cordibus  infpirare»  qu6d  in  nos  fuper  omnibus  ôc  (Ingulis  diâam  cnntentio- 
nem  6c  überationem  prsdiûi  Comitis  quomodolibet  tangencibus  compromiferune 
de  alto  6c  baHo  : 6r  ad  plcniorem  viam  pacis  habendam , dileôiis  6c  ndelis  noder 
Guido  Cornes  Flandriæ  Marchio  Namureenfis  fuper  prsdantione  quatuor  millium 
marcharum  argent!  t quas  à fValteramo  ÙcminoFalquemontis  Dux  Brabantis  ratio- 
ne cujufdam  psnx  (ibi  commiiTæ  ut  dicebat  petebat»  de  quâ  poenâ  di£bus  Comea 
Flandriz  ipfum  Walteramum  liberare  promiferat  6c  indempnem  uc  dicebatur  fer* 
vare»  cum  hujufraodi  poenæ  prædatio  di<51:am  contentioncm  tangcrc  viderctur, 
in  nos  fîmiliter  compromifit;  promitentes  tam  ipfc  Cornes  Fiandriæ  quam  memo- 
rati  Dux  & Cornes  Ouelriæ  tencre  > fervarc  6c  complere  quidquid  uiper  hijs  6c 
eorum  (ingulis  ordinandum  auc  dicendum  videremus , fub  omnium  bonorum  fuo* 
mm  obligatione,  juramemis  follempniter  nppoHtis,  6c  alijs  cautionibus  compe- 
tentibus  adieâis.  Deinde  ucrorumque  rationibus  auditis»  6c  nobis  informatis  de 
omnibus  de  quibus  crat  in  hac  parte  informatio  habenda;  tandem  pnetâtis  Duce 
& Comitibus  Sabbato  ante  fedum  Beatæ  Lues  Evangelidæ  annoDomini  MC  C. 
LXXXIX.  Paridjs  in  præfentianedra  conAitutis,  & ab  ipds  collata  in  nos*  ab 
elt'dem  potedate  prorogata  ad  eâ  omnia»  ou£  diâium  nodrum  continet)  etiam  (t 
de  aliquibus  eorum  non  dt  incompromiHis  taâa  mentio  expreHc  : diétum  nodrum 
feu  ordinationcm  nodram  protulimus  in  hune  modum.  Dicimus  êcordinamus  Re~ 
ginaîdum  Comitem  Gudria  eflê  de  carccre  feu  prifionc  Ducis  Brabant  ta  liberandum , 
6c  eum  penitus  liberamus , fubfcqucnîer  interrogavimus  iplum  Comités , lî  ipfc 
ratum  habebat  compromidum  ab  co  ut  præmitiitur  in  nos  faclum  6c  quidquid 
exindc  aâum  erat}  qui  datim  refpondit  à caccre  liberratus,  quod  id  ratiheabatâc 
in  omnibus  approbabit.  Item  dicimus  ÔC  ordinamus,  quod  di£tus  Cornes  Guelriæ 
quitet  inpcrpctunmdiâoDuci  quidquid  juris  habet  vcl  habere  poted  in  Ducattt 
feu  terra  Lymhurgenfi  6c  cius.pcrtincntijs.  Item  dicimus6c  ordinamus,  quod  di^us 
Cornes  Guclrtæ,  exprefle  quilct  imperpetuum  cidcmDuci  Cadra  de  Ffemhorcby 
de  IVaJfenbergiie , de  Hcrue  èf  de  Sprimont  3c  eorum  pertinentias  , 6c  quod  hoc 
datim  fignificct  Archiepifeopo  Colonienfi  per  littcras  fuas  patentes.  Item  dicimus 
& ordinamus  quod  idem  Cornes  Guelriæ  de  illis  oéko  millibus  marchis,  & fex- 
centis  marchis  Colonicnfibus,  pro  quibus  obligavit  idem  Cornes  Cadmmdc  Waf- 
fenbergue  Archiepifeopo  Colonienu  , folvat  diclo  Duci  quatuor  millia  marcha* 
mm  6c  trecentas  marchas  Colonienies , in  indantibus  oâavis  omnium  Sat  £komm 
apud  Brufcllam;  & de  aliis  quatuor  millibus  6c  crcccntis  marchis  liber,  6c  immu- 
nis  idem  Cornes  exidat.  Item  dicimus  6c  ordinamus , quod  Cornes  Guelriæ  Cadra 
de  Vfcmborcli  6c  de  Waflenbergue  cum  eorum  pcrtincncijs , liberet  ab  ubligatio- 
ne  8c  oncrc  mille  6c  ducentarum  marcharum  dcbiiarum  Fræpofito  Aquenfi,  6c 
fexcentarum  marcharum  debitamm  Gerardo  de  luîiacoy  ac  cenium  marcharum  de* 
bitarum  Sybresko  de  Dondeeroe  militi,  folvcndo  infra  proximo  fulumm  fedum  Na- 
tiviiatis  S.  loannis  Baptidæ  « ipfas  fummas  marcharum  difkis  creditoribus , vcl 
ipfi  Duci  Brabantix  : 6c  fie  Cornes  Guelriæ  immunis  ab  hujufmodi  liberationc  rc* 
manebit.  Item  dicimus  & ordinamus,  quod  Ç\  ivencum  fucrit  quod  diûus  Cornes 
Gucirix  oncravcric  aliquibus  redditibus  vcl  conccHlonibus  , perpetuis  , Cadra  de 
Vfemborch  . dcWajrcnbcrguc,  deHeruc  6c  de  Sprimdnt , vcl  eorum  pcnincncias  , 
aut  eorum  aliqoid  , vel  inde  quidquam  alienaverit  pod  decedam  Cmitijfi  Herrnenm 
gardis  quondam  uxoris [uæ,  tciietur  inde  tâccrc  reditutionem  diâo  Domino  Duci  , 
fcilicci  pro  fingulis  denarijs  perpetux  conccflîonis  vcl  perpetui  oneris>decemdcna- 
rios  in  pecunia  numerata:  6c  quod  eâ  ceneatur  liberare  de  alijs  debitis  feu  penlloni* 
bus  ad  vitam  vcl  ad  certum  tempus,  ü quæ  (inc  , impoücis  pod  obitum  prædiâæ 
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Comitiir*.  Item  dicimus  Sc  ordimmus , quod  prxfatus  Dux  Brabantuc  ab  omnibus 
dampnis  8c  offeiifis,  per  ipfum  aut  fuos  diâo  Comiü  vcl  fuis  per  gucrram  datis  & 
illatis  immunis  fit  perpetuo  8c  quietus.  Item  qubd  Cornes  Guelria;  reddac  diâo 
Duei  Villam  fuamde  Tielk,  in  (utu  quo  nunceft.qux  fuit  per  guerramdcftruâam. 
Item  dicimus  atlordinamus,quod  Cornes  Guelriæ  ab  omnimodaprxftationc  & re- 
demptione  pro  fiia  liberatione  folvenda  inpcrpctuum  abfolutus  & immunis  exiftat} 
8c  firailiter  de  dampnis  8c  offenfis  datis  diâo  Domino  Duei  Brabanti*  & fuis , pce 
ipfum  Comitem  Guelriæ  8c  per  fuos  guetta  durante.  Item  dicimus  & ordinamus, 
qubd  Dux  Brabantix  eidem  Comiti  rellituat,  duas  Infulas,  Ccüicct  Bmmelreweeit 
£ÿ  Tilreweert , quas  ipfe  poil  motam  contentionem  fuper  ipfum  Comitem  cepit  , 
falvo  Duei  homagio  luo  pro  ipfis,  & hocfalvo,  qubd  idem  Dux  infra  inftans  fef- 
tum  Nativitatis  Domini , diruere  valent  fi  ûbi  placuerit  Gallrum  vocatum  DrUle  , 
quod  in  prædiâa  Infula  de  Bommclrewecrt,  pollq^uàm  venit  ad  manum  fuamcon- 
llruxit.  Priterea  dicimus  8c  ordinamus , quod  diâus  Cornes  Flandri*  folvat  diâo 
Duei  apud  Brufellam  infra  inllantes  oâavas  omnium Sanâorumquaiuor milia  mar- 
charumi  quas  DuxBrabantixàWaleramoDominoFalqucmontispro  poena  utdic- 
tum  ell  petebati  & eis  Ce  folutis , idem  Dominus  Falquemontis  ab  earum  prxfta- 
tione  fît  immunis.  Item  quod  diâus  Cornes Flandriæ  reddat  & liberet  diâo  Duei 
infia  ipfas  oâavas,  diâa Cadra  feu domos  de  Hcruc,  8c  de  Sprimont , fient  ea  te- 
net:  Ita  tamenquod  ipfe  Dux  Brabami*  tenetur  infra  Nativitatem  Domini , fol- 
vere  diâo  Comiti  Flandriac  totum  prccium  quo  Cem  de  Lontbin  miles  hæreditatens 
fuam  fciiicet  Loncliin  cum  «rtinentijs  fuis  vendidit  Comiti  Flandrix.  vcl  permit- 
tere , quod  idem  Cornes  Flandrix  vel  illi  quibus  ipfe  diâam  hxrcditatem  tradet 
eampacificè  tencant,  falvo  jure  fuo.  Item  dicimus  8c  ordinamus,  quod  fit  inter 
diâumDucem  Brabantix  8c  Comitem  Guelriæ  concordia  Sr  pax  firma  ,&  quod  bo- 
ni de  cetero  fint  amici , 8c  guod  fibi  invicem  remitiant  omne  odium  8c  rancorem; 
& quod  in  pace  hujufmodi  mcludantur  oranes  confxderati  bine  inde  ; 8c  nomina- 
tim  ex  parte  Dueis  prædiâi  IMlaniie  de  Montibm  , luliacinfis  de  devis , eu  de  !» 
Marka  Comités , fcf  homives  de  Colonia  (S  de  Jquis  : Et  ex  parte  Comiiis  Guelrix, 
diâus  Dmw/»»!  Faiquemosttis  i Et  quod  fi  illi  de  Colonia  êt  de  Aquis  vel  eomm  ali- 
qui,  habent  petitioncs  vel  querelas  adverfus  Comitem  Guelrix  , vel  idem  Cornes 
quashabeat  adverfus  eos,  vel  eorum  aliquem  , de  hijs  fit  in  ordinatione  Comitis 
Flandrix  8c  Dueis  prædiâorum.  Retinemus  infuper  nobis  potettaiem  declarandi , 
interpretandi  8c  perficiendi,  omnia  8c  fingula  de  præmiflis  nollro  diâo  &•  ordina- 
tione hujufmodi  comentis,  fiin  eis  dubietas  vcl  obfcuritas  emergat.  Prxcipientcs 
ut  fi  eflent  coram  nobis  aliqui,  qui  ad  homagium  ratione  Ducatsis  Limhumnfis  te- 
nerentur,  illud  Duei  Brabantix  exhibèrent  ; ad  quod  prxceptum  diâus  Dominus 
Falquemontis,  de  licentiâ  diâi  Comitis  Guelrix  , ftatim  fccit  coram  nobis  homa- 
gium diâo  Duei,  pro  hijs  qux  tenct  dcLiraburgenfiducatu.  Quam  ordinationcm 
lêu  diâum  nollrum  ficut  fuperiùs  continciur  , tam  ipfe  Dux  Brabantix , quam 
diâus  Cornes  Guelrix , atquc  Cornes  Flandrix,  quaiinus  cum  tangit,acccptarunt, 
laudarunt  8c  approbarunt  penitus  8c  expredè,  coram  nobis  quitationes  & promif- 
fiones  per  nos  fuperiùs  ordinatas , hinc  inde  fiicientcs  ibidem , & dames  fibi  invicem 
ofculum  in  fignum  reformationis , amoris  8c  pacis , omnem  rancorem  8c  odium 
fibi  bine  inde  dimiferunt  : ipfo  Comité  Guelrix  diâo  Duei  pro  terra  quam  de  feu- 
do  cjus  tenet , homagium  folitum  faciente.  Aâum  fuit  prxterca  de  utriufquc  partis 
airenfu,quod  ilia  débita  qux  debentur  à diâo  DuceBrabantix  hominibus  terr.xdiâi 
Comitis  Guelrix,  vel  ab  ipfo  Comité  hominibus  tcriie  prxdiâi  Dueis,  recuperen- 
tur  & peti  poflînt  i indeque  procédât  cxccutio  juftitix  ac  fi  nulla  guena  fuiflet. 
Item  quodomnes  illi  qui  fua  feuda  vcl  terras  dimüerunt  aut  quitaverunt,  ut  ipfum 
Comitem  Guelrix  vcl  Ducem  Brabantix  juvarent , ea  omnino  recuperent  8c  ad 
eorum  quemlibet  fua  hxreditas  revertatur.  Qitod  ut  ratum  8c  (labile  permancat  in 
fùtunim,prxfentes  litteras  figillo  noftro  fecimus  communiri.  Aâum  l’irifijs,  Sab- 
1 i8o  fèftum  B.  Lucx  Jâvangelillx  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  fupra- 

diâi,  Menfe  Oâobri. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Regillres. 

N Os  RaynaUus  Cornes  Gehix  ,notum  fiicimus  nniverfis  tam  prxlëntibus  quam  futu- 
rus,  quod  nos  litteras  raagnifici  Piincipis  Domini  Philippi  Dei  gratiâ  Sereniflimi 
FrancorumRegisvidimusad tcnorcmquifequitur.  PhUippus Ùci gratidPiance- 
runs  Rex  notum  fâcimus  tam  prxfcntibus  quam  fu turis , qubd  cùra  inter  nobiles  viros 
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IcKinncm  Brabantix,  Lotharingia:  & Lymburgi  Ducem  ex  una  parte , &Rcgi- 
naUum  Comitem  Guclri*  ex  altert,  gravis  fuifict  ratione  Ducaïus  Lvmburgcniîs 
orta  contentio,  & exifteme  guerra  inicr  cos  occafione  hujufmodi,  Deus»  cujus 
ilint  occulta  juilicia,  præfatutn  Comitem  ab  ipfo  Duce  capi  pcrmililTct,  &c. 

Aftum  Parifijs  Sabbato  ante  fcftum  B.  Lue*  Evangelift*  anno  Domini  MCC  ^ 
LXXXIX.  lupradicci  menfc Üftobri.  Nos  auicm  fupranominarus  Cornes Gclrcn- 
fis  omnia  6c  fingula  contenta  in  fupradiÔo  di&o  feu  ordinatione  Regis  fuprædiâii  • 
ratificames  & approbames,  ca  ficuc  fupcriùs  funt  cxprclTa  tenerc,  Icrvarc  & com- 
plète, ac  in  nullocontravcnirc  infuturompromittimus,  fubjuramento  6c  obliga- 
tionc  prxdiôis;  & ad  majorcm  corum  firrairaicm,  6c  in  tefiimonium  prxmilfo- 
rum  prsfemes  litccms  figilli  nollri  fecimus  impreHionc  munirc.  A6ta  fuerunc  ba;c 
Pariujs  anno  & menfe  fupradiÛis. 

N OiRa^nuîdus Cornes  QeîrUnotxim  facimus  univerfis,  quoJ  nos  exiftcntcscom- 
pos  rerum  6c  corporis,  omni  juri  quod  in  Ducatu  ^ terra  Lymbnrgcnfi  , in 
Caftro  vidclicct  & Oppido  de  Lymburgh-,  /»  Sprymont  t Rode^  IVaJj'emboch  % 
Ffenboreb^  ecteris  omnibus  ejus  attinencijs,  in  omnibus  fidelibus,  miniflcrialibus 
6c  VaHallis  habuimus  ac  k^bemus^auc  nos habere  forfitan  putabamus,  quocumque 
modo  talc  jus  nobis  fuerit  acquifitum , ad  opiis  6c  ufus  Illufiris  Princeps  Domini 
nojiri  loANNis  Lotharingiæ,  Brabaktiæ  et  Lim durci  Du- 
cts  ac  hxredum  ruorum , pcrpccualiicr  rcnuniiamus,  6c  nos  renuntiafle  confite- 
mur  pure  6c  fimplicitcr,  pcr  prxfcntcs  omne  jus  hujufmodi  ad  ejufdcm  Domini 
nofiri  Ducis  manus  & Dommium  reportantes,  quod  ctiam  de  nobis  transferimus in 
eundem  i in  his  omnibus  nullo  nobis  jure  pcnitiu  reiervaco.  Kogantes  immo  volen- 
tes,  ut  omnes  ad  prædictum  Ducatum  Lymburgenfem  6c  ad  prædiûa  loca  6c  ad- 
eorum  attinentia  pertinentes , ipfi  Domino  nollro  Duci  Se  ejus  hxrcdibus  obtem- 

f);.rcnc  in  his  perpetuo,  6c  obediant  reverenter.  Prxtcrca  omnes  fidèles,  Vafallos* 
lomincs  five  miniÜerialcs  ad  prordi^tum  Ducatum  6c  loca  prxdida  6c  corum  atti- 
re ntia  pertinentes  qui  nobis  fcccrunt  hoinagium,  ab  huiufmodi  homagio,  fideli- 
tare  6c  juramento  nobis  faftis,  Se  abfolvinius  8c  abfolutos  efle  prxfentibus  denun- 
tiamus;  rogantes  6c  volentcs,  ui  ipfi  Domino  noftro  Duci  homagium  6c  fidelita* 
tem  facianc,  6c  Tint  ci  tanquam  fuo  veto  Dominioin  omnibus  obedientes.  In  quo- 
rum omnium  tefiimonium,  fidem  Ôc  robur,  perpetuo  valiturum , nos  fuprædi6lo 
Domino  nofirio  Duci  6c  ejus  hxrcdibus  prælens  inftrumcmum  figillo  nollro  de- 
dimiiscommunitum.  A6lum6cDaium  Sabbaihoameicllum  S>  Lucx,  anno  MCC. 
LXXXIX. 

Ryfjnaldus  Cornes, GelrU  pruJcntlbus  viris , fuis  dilcûis , lüdicibus,  Scabinis , Con- 
fulibus,  Magillris  civium  Si  civibus  de  Ffemberch  univerfis,  Qlutem  & omne 
bonum.  Qtioniam  nos  de  proximorum  6c  amicorum  noftrorum  confilio  , cum 
Magnifico  Principe  Domino  vojiro  Ioanne  Lotharingiæ,  Bradaktiæ 
ET  Lymburgi  Duce  totaliter rcconciliati  fumus,  quod  pro  grato  gerimus 
6c  accepto,  nos  omni  juri  quod  in  Ducatu  î.ymburgcnfi  Si  apud  vos  de  Ffembereb 
6c  in  cis  attinentijs  habuimus  feu  hubcinus,  ad  opus  6c  ufus  di6li  Domini  nollri 
Ducis  6c  hiureJum  fuorum  renumiamus,  6c  nos  rcnuntialTc  pnclcntibus  confitc- 
mur,  cedentes  ci  locum  nofirum^  6c  prxdi6lum  jus  de  nobis  transferimus  in  cun- 
dem;  Infiantiùs  vos  roganics,  quatenus  ipfi  Domino  noftro  Duci  parcatis  in  om- 
nibus reverenter  j nos  cnim  vos  lingulos  6c  univerfos,  à fidclitatc  6c  homagio  feu 
juramento  quoi  vcl  quam  nobis  prxilitiftis  abfolvimus  pure  6c  fimpHciter,  ÔC  vos 
ab  his  abfolutos  ppxlcntibus  proclamamus.  In  cujus  rei  tcllimonium,  noftrum  fi- 
gillum  prxfcntibus  cft  appcnl'um.  A^tum  6c  Datum  Sabbatho  ante  fcftum  B.  Lu- 
ci  Evangclillæ,  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  I189. 

VNiverfisad  quosprxfcmcslittcrx  pervcncrint,  nos  RaptaJdus  Cornes  Cc/n>no- 
tum  facimus  uni vcrll<!,  quôd  nos  exiftentes  compos  rerum  6c  corporis,  omni 
juri  quod  in  terra  de  IFa£hnberg  . in  Caftro  ibidem  6c  in  corum  attinentijs  q^n- 
nibus  6c  Vafallis  habuimus  aut  habemus,  auc  nos  habere  forfitan  putabamus,  quo- 
cumque modo  talc  jus  nobis  fuerit  acquifitum , ad  opus  ÔCufus  lUajîris  Domini nojîri 
I0AKNIS  Lotharinciæ.  Brabantiæ  etLim  durci  Ducis  ac 
hæredum  fuorum  renumiamus,  6c  nos  perpctualiter  renuntiaireconfiicmurpurcôc 
fimplicitcr  per  prxfentes,  omne  jus  hujuimodi  ad  ejufdcm  Domini  noftri  Ducis 
manus  6c  Dominium  reportâmes,  qutnl  de  nobis  transferimus  in  eundem.  Præccrca 
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remintiamus  pcrpctualitcr,  ad  opus  & ufus  cjufdefn  Domini  nortri  Ducis  & 
dumluorum , omnibus  graiijs,  convcntionibus  3c  obligationibus  àRovcrendoPatre 
Domino  nodm  Sigefriilo  Del  grat’â  fanfîa  Colonicnjts  Ecclcft^  j1rcbief  ifc(tpo(\ii>CTCot\^ 
ccntist  tam  rupràqnàm  infra } inhac  pacemilittcra  ore,  manibusfuisi  vel  p.irenti- 
bus  littcris  nobis  faôis , quas  gratins,  convcntioncs  & obligationes,  quo  ad  nos 
jnortuas  3^  quitas  claroanius , 9c  prædifto  Domino  noftro  Duci  petimus  9c  volumus 
cHc  utiles  5cvalcntcs  J fupradi£tum  Sigefridura  Dominujn  noilrum  Archlcpifcopum 
Colonicnfcm  propcnfiîis  exorantes,  ut  prxnominacas gratins,  convemiones  & obli* 
gationcs  » memorato  Domino  Duci  prodcfTc  & ci  efle  valcntcs  9c  utiles  fuftineat, 
9c  cum  non  impediat  in  cifdcm  j fed  ut  prxdiéla  terra  de  fî^aj^emita'g  Se  Caliro  ac 
ejus  attinentijs  ipteSc  fui  hxrcdcs  quictè  & pacificè  ^audeant  <Sc  fniantur,  permic- 
tat  libcralitcr  & bénigne,  ac  cum  etiam  promoveat  in  ciTJern.  Infupcr  omne  feo- 
dum  vcl  feoda  quoi  vcl  ratione  Ducatus  Lymburgenfis  ab  codem  DomiiK)  nollro 
Archiepifeopo  Coîonicnfi  rcccpimus , ad  opus  oc  ulîis  fupradiiSti  Domini  nollri 
Ducis  3c  hiredum  luorum  fupportamus,  « cidem  fimpliciter  ronuntiamus  , ac 
cidem  concedi  cum  omni  plcnituJine  petimus*  9c  ipfum  de  hujufmodi  fcoJo  (éi* 
feodis  inveftlri.  In  quorum  omnium  teftimonium,  ndem^  robur  perpetub  valitu 
rum  , nos  fapcdicto  Domino  nollro  Duci  fie  ejus  hzrcdi^s  prxfcns  inllrumentutn 
(îgiilo  noilro  dedimus  communitum.  AfiVum  & Datuin  Sabbatho  ante  fdlum  B. 

1289.  Lucx EvangeUftx  anno  Domini  MCC.  LXXXIX. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

NOilMduieus  DomsuHs  de  Randtnrodt  notum  facimus  univerlts,  prxfcns  ferip- 
tum  vifuris  fie  audituris,  fie  tenore  przfentium  proteftamur,  quoi  nos  Ca- 
llrum  & vilîam  de  Rattdemodemïm  fo(Titam  lîtam,  rcccpimus  F'vro 

Domim  Ioanne  Lotharinoiæ,  Brabantiæ  et  Limburcis 
Duce  infeodo,  fub  omnibus  conditionibus,  qux  in  Htteris  nobis  ab  eodem  Du- 
ce ailignatis  fit  fuper  hoc  confeâispleniiis  continentur,  in  omni  fuo  jure  , proue 
Qcrardus  quondam  Demhms  de  Randotrode  avus  norter  bonx  memori®  à Domino 
Hetmeo  quondam  Duce  Ljmburgenfî  tune  tempore  Comité  de  Monte  pi*  memori*, 
tenuit  in  feudem.  In  cujus  rci  teitimonium  prxfcns  lcriptum  figiUo  proprio  fcci- 
1289.  roborari.  Datum  fie  A^um  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  feria  Icxca proxi- 
ma  ame  Natale. 


Lettre  tirée  des  mcfmes  Charte?. 


1x89. 


N Os  n^aüerus  Preepofitus  Monafierienftià’  Dominut  de  Ilengebacb  univcrfis,  &c. 
qubdllludri  Vire  Domino  IoanneDfi  CRATiALoTiiARiNGiÆt 
Limbvrgi  et  Brabantiæ  Duci  proprictatem  feu  AÎIodium 
Cnïlri  mci  .5r//r"f,  tente  arrabilcs;  ac  molendini  circum  jacentes,  fie  ad  ipfum 
Callrum  pertinentes,  in  manus  dicti  Dominij  Ducis  reportavimus,  adbibitis  fo- 
Icranitatibus  adhibendis,  fie  feodum  rcccpimus  ab  codem  \ hoc  adjeebo  , (i  nos  (Ine 
liberis  legitimus  efle  feu  dcccdcrc  contingat,  quod  quemeumque  verum  hxrcJem 
feu  fucccfforcm  in  di^is  Callro,  terra  fie  moîcndino  efle  contingat,  vcl  quem  ad 
hoc  duxerimus  dcpiitandum , ipH  porrigere  feu  conferre  , titulo  (codl  nullatenus 
deiicg^bit,  prout  in  littcris  fuis  fuper  hoc  confefilis  nobis  traduis  fie  deliberatis  , 
pleniüs  continctur,  ficc.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  in  Vigilia 
Nativitatis  Domini. 


Des  mefincs  Chartes. 


VNiverfis  præfcntcs  littcras  infpccburis  Gedefridus  ^ Edmundus  dicîî  de  K:rfen.% 
/rtf/’rr;  noiiiiam  veritatis  cum  falutc,  Notum  lit  univcrfis,  quoi  nos  llluf- 
crem  Principcm  Dominiim  noftrum  ï 0 a n s e m Dei  giatiA  Du:em  Lotha^ 
rift^a  y Brabanti<t  Limbuig.Ke  fuper  omnium  promifiîonc  nobis  aut  alijs  qui- 
bufeumque  pro  nobis  faéba,  te  omni  debiro  hareditario  aut  quocumque  alio  mo- 
do ad  nos fpcfbantc , &qucrclis,  acbionibus&’pctitionibusunivcrfis,quascrgaDomi« 
num  nollrum  Dueem  habebamus  aut  habcrc  poteramus,  Iponcanec  renuntiamus;  ipfum 
Dominum  nollrum  de  ijrdcm  quitum  clamantes,  ipfum  fie  fuos  pro  nobis  Se  noflris , iii 
perpctuumabfolvcmcs.  Vndchoneftosviros  avunculos  noftros  dilcûos  Arnoldum  de 
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Bachcnty  ÂrmUum  de  Gcmmcnicbi  loanncm  de  Gcmmenicb  ^ Wcnnemarum  de  Qeh^ 
d'jrp  milites  rcquirimus  üc  rogamu»,  quia  (îgilU  non  habemus  » quatenus  in  prs* 
miflbrutn  tcflimoaium  » figilla  fua  pnefentibus  litteris  apponant.  Et  nos  ArnoU 
dus  de  Bacbem^  Anioîdus  de  Gemmemb  ^ bannes  de  Gemmenich  Vrennemarus  de 
Celfdorp  milices  ad  inllantiam  Godefridi  6?  Edmundi,  de  Carpenà  noftrorum  nepotum 
dilcébaium , in  telUmonium  & âdem  præminbrum  » lîgilla  nollra  præfcncibus  lit- 
teris  duximus  apponenda.  Dacum  anno  Domini  MCC.  LXXX1X>  Dominica poil  ix8p. 
oôavat  Purificationis. 

Extraicl  des  melmes  Chartes  de  Brabant. 

IOannes  Dux  Brabantiæ  conc<A\t  Amoîdo  de  lulemont  militi  curtem  de 
Eppene  hæredicaric,  & qubJ  lunta  cjus  uxor  foror  Domino  Henrici  de  Mubepast 
Domini  de  Rin^berg  hnbeat  urufruétum.  Datum  antK>  Domini  MCC.  X C.  in  Xipo. 
die  ConTcriîonis  B.  P;uili. 


Des  mefmcs  Chartes. 

H£mVw  reportavit ad  manus  Ioannis  Ducis  Lotharin- 

GiÆ,  Brabantiæ  et  Lim  SURGI»  ciinam  (liam  EUdenJîat  Htam  in 
dillriftu  AJdphi  Comiiis  de  Nafowe^  quæ  ad  veram  allimationem  vales  cen- 
tum  marcas,  & ipl'um  à Duce  in  tèodum  accipit  Datum  anno  Domini  MCC. 

XC.  in  die  B.  Mathiæ  Apolloli»  rubiîgilloprxdiâi  AdolphiComitisdcNafowe.  12.9O. 

Des  mefmes  Chartes. 

VF.nerabili  in  Chrifto  Patri  Domino  fuo  Sigifrido  Dci  gntiâ  Colonicnlis  Ec- 
clcfis  Archiepiieopo  ac  facri  Impcrij  per  îuliam  Archicanccllario  gcnerali, 

S.  Pariiîenfis  & G.  Noviomenfis  cadem  graciâ  Epifeopi,  Judices  cum  vcnc- 
rabili  Pâtre  Epifeopo  Monafterienfi,  fuper  difpcnfatione  inter  nobilcsperfonas//^«- 
ricum  Luffmhurgenfcmij  ^fargaretamnatam  mbiUsviri  loanuis  Lotbaringia^  Braban^ 
ua  (ÿ  Umburgi  Ducis  à Sede  ApolloUca,  &c.  Dacum  anno  MCC.  XCl.  I29** 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

ADolphüs  Dci  gratia  Romanoium  Rex  femper  Auguilus  univerfis  facri 
Romani  Impcrij  liJclibus,  gratiam  fuam  & omne  bonum.  Cîim  omnis  glo- 
ria  fivc  potentia  Principaïus  in  fubditorum  confiftat  prxcipuè  folidata  fortu- 
nis,  dccct  & expedit»  ut  quilibct  in  quacumque  prxcminentlaconftitutus,  fitfub- 
jeetis  in  gratiâ  liberalis,  tune  cnim  Rcgalii  dign  tas  verx  laudis  tituUs  fublimatur 
& crainenti  dccorc  prarfulgct,  cùm  fidelium  Principum  fuorum  devotionem  clc- 
mcnicr  attendens,  cis  de  lua  libcralitatc  innovât  & confirmât,  qu®  à fuis  (ibi  pri- 
dcceflbribus  funt  collata,  co  quod  non  minus  in  obfervandis  bcncficijs,  quàm  clar- 
giendis  laus  Regiæ  dignitacis  accrcfcat.  Ea  propter  nofle  volumus  univerfos,  tam 
poftcrosquàm  pnEfentes,  quoi  nos  finceræ  devoiionis  fideique  conftantiam*  quam 
lilifjiris  Princeps  mjler  Ioaknes  Lotharingiæ,  Brabant  i æ et 
Lim  B U R GIS  Du  X ad  Cclfitudincm  nollram  habcrc  dignolcitur  , attendentes  & 
conlldcrantcs,  ctiam  plactda , frufkuofa  & grata  (er\itia,  qux  per  cum  nobis  in 

f»ollcrum  poterunt  cxmbcri , univerfa fèuda,  jura,  libcrtaccs,  conccflîones , col» 
ationes  & fententias  à Divis  Itnpcratoribus  & Kegibus  Romanorum  nollris  pra— 
decelToribus  Rudoïpho  & Fredcrico  (ante  latam  in  ipfum  per  Apoltolicum  » denofi- 
lionis  fentemiam  ) ac  ipfius  F rcdcrici  antcccflbribus  , cjufdcm  Ducis  prxdcceflbri- 
bus , née  non  hominibus  corundem  ac  ipfius  Ducis  ia^as , conedus  ^ latas, 
prout  rite  & providc  fa£lx,  concefi*  ac  laix  nofeumur  , prædifto  Duci  6c  ho- 
minibus fuis,  authoritatc  Rcgalis  culminis  approbamus , innov.imus,  confirmamus 
& hujus  feripti  patrocinio  communimus.  Nulli  ergo  omnino  horninum  liccat  hanc 
paginam  noltix  approbationis,  innovationis  6c  confirmatiunis  infiringere,  vel  ei- 
deminaliquo  aulu  temerario  contrarie  ^ quod  qui  forfitan  attemare  prxl'umfcrit  , 
gravem  nofirx  indignationis  oflenfam  novcric  le  incurfurum.  In  quorum  omnium 
icllimonium  6c  evidentiam  plcniorcm,  prxfcns  feripeum  exinJe  conferibi,  & Ma- 
il h i jefiatis 
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icftatis  noftræ  figillo  julTimus  communiri.  Datum  Colotüæ  XVII.  Kal.  Ocbo- 
bris»  indictione  quiiiu,  anno  Doraiai  MCC.  XCII.  Rcgni  nodrianno  primo. 

ADoi-phus  Dci  gratii  Romanorura  Rcx  fcmpcr  Augudos  univerfis , &c. 
hannem  LotbaringUy  BrabantU  ^ Limburgis  Ducem  , qucm  ex  parte  cir- 
cumfpcftionis  ôc  Hdci  mérita  nobis  rcddideruni  amabilem , & cxitnii'  vircu- 
tis  pr.TÏhntia  cifccic  cariorcm,  conftituimus  Advocarum  principalem,  & rccVoreni 
& judieem  gcncralcm,  in  aquis  & in  terris,  ad  exercendum  omnia  qu*  pacis  ob- 
fenantiam  rcfpiciunt  à Advocati  principalis  ad  officium  pcrtincrc  norcuntiir.nof- 
tro  & Impertj  nominc  excrccnda,  a parcibus  circa  fluvium  MofeUe  ufquc  ad  partes 
maris  quod  vocatur , & ex  parte  Reni  altéra  verfus  Weilphaliam.  Qiiocirc.a 
commlttimu*  & mandaraus  univerfis  Principibus  tara  Ecclcfiailicis  quam  icculari- 
bu$,  Prxiatis,  Baronibus  , Comitibus  ; Nobilibus,  Miniderialibus  , Militibu>  » 
VafTallis,  Communitaiibus,  Cadrisv,  Oppidis , Villis , cctcrirquc  facri  Romani 
Imperij  fidelibus , in  partifaus  præJicbis  conditutis  ôc  in  pace  communi  juratUj, 
quatenus  prædiftum  Ducem  hilares  & dévote  fufcipcrc  , fibi  ac  fubdituto  vcl  fub- 
ditutis,  leu  fubllituendo  aut  fubdituendis  ab  ipfo  in  præmiflîs  , reverenter  parère 
ic  humiliccr  pronis  afTcftibus  obedirc  curent,  &c.  Datum  anno  Domini  MCC. 
XCII.  décima  quaru  Kal.  Decembrii , inJiétionc  quinta , Regoi  nodri  anno 
primo. 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

NOus  Amous  Cuens  de  Los  faifonsfavoirt  i^c.  ke  par  meufe  ^elibtratkn  de  no 
confeilt  pour  paix  à tous  tours  mais  entre  noflre  r/j/Vri'/^ffewrMon-fciiigneur 
I BAN  par  U grâce  de  Dieu  Duc  de  Loihicr,  de  Brcbant  & de  Limbourg 
fes  hoirs  13  »ous  & nos  hoirs  à avoir  y nous  four  qtiant  ke  U Abbes  de  Saintron  t ient 
pardecLi  Haies  vers  Loefeberge  (3  ver;  Waenrode,  conmffons  ke  mus  droit  onkes  m 
eûmes  ne  navons  ni  clamons  y ne  dor'  èn  avant  ni  clamerons  , par  nous  , par  nos  hoirs  y 
ni  par  autrui  y Jignorie  ni  iufiiee  nulle  haute  ne  baffe  en  quelconques  maniéré  ke  ce  porroit 
eJJre’yains  avons  couvent  comsiff'ons  (ff  connijfçtons  dur  en  avant  , toute  Jignorie  ÿ tcute 
iuflice  haute  & baffe  enfi  ke  dit  eji  y à ncjîre  ckir  Signeur  le  Due  devant  dit  & Jès  hoirs, 
fans  riens  clameir  par  nulle  ocquijhn  queit  kclle  fut , par  u rre  , par  bejicnt  , ne  par  nul 
efmuement  de  l'un  de  mus  envers  Vautre.  En  tejmoignage  de  laquelle  ebofe  , ttous  F.r- 
nous  Cuens  devantdis , pour  plus  grand  flabiliteyt  & Jhirtejt  à avoir  à tou  tours  y avons 
Jaeliées  cbes  prefentes  lettrei  de  no  propre  fael  en  ffgne  de  veriteyt , kjquc'.lcs  furent  faites 
données  à Éruxeile  Van  de  grâce  MCC.  XCII.  le  Lundy  apres  le  Frirnti. 

Autre  lettre  tirée  des  mcfmes  Chartes. 

VNivcrfis,  &c.  Cirardus  Ùominus  de  Blankcnem  falutem , 6cc.  quod  nos  atten- 
demes  Éxcellentiam Principis  Domini  nojlri  Ioannrs  Dei  cra- 
TlA  LoTHARlNGIÆ,  BraBaNTIÆ  ET  I.IMDURCI  DuClS&quÔd 
ipfe  nobis  & nodvis  fucccdbiibus  pofllc  & dcbeai  ede  propicius  Dominus  & de- 
fenfor  , Cadrum  nodrum  de  Blankenem  quod  nodmm  verum  exidit  Allotlium  , 
uni  cum  redditibus  ducentarum  marcarum  Coionicnfium , prout  ipfi  Callro  vici- 
niùs  adjacent,  fimiliter  denodro  Allodio  in  manus  Tuas  reportavimus,  &:  eidem  in 
puram  proprictatem  confirrimus,  cali  conditionc,  quod  nos  & nodri  fucccirorcs 
ipfum  Cadrum  & prîcdiftos  reddicus.  ab  ipfo  Duce  & fuis  fucceflbribus  in  feodo 
tenebimus,  5c  indc  lîbi  hom  >gium  & fîdelitatcm  faciemus.  In  cujus  rci  tedimo- 
nium  figillum  nodrum  & figilla  Nobilis  Dominz  Irmengardis  Domina  de  Blankenem 
mjïrce  confortis  ( de  cujus  confenfu  præmilTi  faéla  funt  ) ac  Nobilis  Vin  Gaardi  de 
luliaco  Domini  de  Cajlre  nollri  dilccii  confanguinei  qui  prxmiflis  interfuit,  przfen- 
libus  litteris  funt  appenfa.  Datum  Coloniæ  anno  Domini  MCC.  XCII.  feria 
, quinta  ante  fedum  Dccollationi  B.  loannis  Baptidz. 
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N Os  loAHNF.s  Dux  Lotharingie,  Brabantiæ  et  List* 
SURGIS  notum  fiicimus  univerfis,  quoi  nos  attendemes  (îneer*  fidei  con- 
llantiam  Se  dcrocionis  Iludium  quibus  vir  nobilis  Evtrbardus  Cornes  de  Katzf 
neUebo^e  amicitx  nollræ  Huduit  fc  iam  lon^is  temporibus  applicarc  > cupicnccs  ut  ad 
id  quoi  nobis  haétenus  vo'.untariè  cxhibui^,  de  extero  ex  iebito  teneaturj  iprum 
in  noftrum  hominem  duximus  conquirendum , promittences  eidem  & per  bas  noilras 
litteras  nos  obligantes , quàd  deinceps  fingulis  annis  eidem  Comiti  in  fefto  Purifi- 
cationis  B.  Marix  Virginis,  St  ejus  hxredibus,  ducentas  libras  denariorum  Lo- 
vanienfium  perfolvemus , quas  in  redditibus  nollris  in  Brufella  fibi  aflîgnamus  re- 
cipiendas,  donec  eidem  duo  millia  librarum  Lovanienfium  peribivantur , receptis 
inibrtem  non  computandis  ; hoc  a«^côo  qubd  fi  defccerimus  in  folutionc  prxdiftx 
pecunix  termino  memora'co , iplë  Cernes  Everbardus  fine  oifenfa  nollra  & violatio- 
ne  pacis  genenlis,  pofiie  & debeac  plgnora  nollra  capere  te  tenere.  Solutis  vero 
prædiâis  duobus  millibus  libris  Lovanienfibus , idem  Cornes  extunc  deinceps,  & 
lui  hxredcs  in  pollerum  récipient  & tenebuni  à nobis  & nollris  haredibus  in  feu- 
dum  Callrum  Stadeck.cum  fuis  iuribus  8c  peninentijs  ac  proventibus , & inde  erunt 
nollri  & hxredum  noftrorum  nomines  & VafalU.  In  cujus  rei  tellimonium  te 
munimen , dedimus  ipfi  Comiti  prxfentes  litteras , figilU  nollri  appenfione  robo- 
ratas.  Datas  anoo  Domini  MCC.  XCII.  feria  quarta  poil  fellumB.  Remigij,  lipi. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Chartes. 

Ian  bydergratien  Godts  Herioch  van  Lothrijek  , van  Brabant , ende  van  Lîm- 
borch,  endc  wy  Godevaen  Graeve  van  Vîandcn , ende  wy  Gccrard  van  Aa  j^rtren 
ban  <6.!lnibttatn/  mnelicn  honM  allen  Btn  nenrn  Die  tiefe  Icttctm  (im  ftitn  oft  Ijoojtn  lefm  / 
bat  tnp  om  altcljanbt  ttsifi  enbe  om  aittfjanbe  banbenifre  te  betblaten  enbe  te  btfleben  / alft 
bon  onfe  gljemepncn  i^ctcrcbapplje  tian  lOyfmlietgni  / liebben  gbemaethe  enbe  tofllebo]!  bp 
onfen  gl)cmcpnen  bjleiiben  enbe  rabe/  be  pointen  te  boubéne/  enbe  befe  oÿionnantie  bafi  enbe 
gbeflacbigl)  u blijbene  bie  blet  naec  befeb;ebcn  jijn:  bac  1^  te  betfiaenc  / bxltb  tbc  bat  onÿ 
l?ecTcn  ban  >6;imbccgtn  aft  onfe  biiaepen  bc  lacctogt  omboet/  om  glicmepnc  Oailoge  t ofc 
om  Cljcbaucbien/  fuo  fclen  tup  Qrceen  ban  iDjimbergen  onfen  ^ctre  ben  Oercoge  bulpsn  te 
gbtmr;incn  Oojlogc  op  onfen  hofl  / enbe  te  Chebautie  op  fiincn  cpgcn  hofi  / naet  onfe  maebl/ 
gtlijch  bP  bat  om!  ontbict/  enbe  foofiillcn  bip  bebbenban  ’^^ertogen  Mayrvmcdc  lieden 
bic  btnnen  iS.iimbrtgen  gefeten  ynn  In  befe  manirten  / tôle  bat  tlmp^  blebc  ban  ’ÿQcnogtn* 

Ileben  oft  biebccbcctbcn  beÿ  men  niée  gbeojlobcn  en  maelj  fonbet  bc^  Oettogen  taille  / bie  num 
te  peetbe  berbeutbe  10.  ÿebell/  mbe  bie  mon  te  botte  lo.  Riipbtcÿ/  enbe  noebtonÿ  motlenfê 
taebetlicccen  in  b'Oo;IogI|ct  befe  mifbart  fal  bt  Qettoge  beffen  balf/  enbe  be  onbete  beift  be 
^cctni  ban  «yimbcygcn/  upbgbenomni  btn  gtntn  bie  bobtn  be  ftfiigb  faettn  )ijn  / oft  bie 
nootfalim  bebbtn.  33oo;tacne  en  moelj  nitniant  JDapftmebc  tboonm  ten  jp  bonbet  moebee 
fitben/  bot  i^  te  bttfiacn  ban  btn  gbnini  bie  tôt  bict  tôt  aig  .{Dapfemcbcdieben  nlet  gbefctm 
en  bebbtn/  enbe  banben  grnen  birfe  betbotnen  biillen/  baec  toe  mort  men  totb  felltn  brt  {tet^ 
cen  Imaptn  baec  fijre  upt  tboonen  trillm.  Soojt  aile  bc  gbenc  bic  op  befen  baeb  ald  JDap* 
femcbeditben  gefeten  bcbbrn  / bie  fcimbet  toe  blijbcn  enbe  baet  nac  homrlingbcii.  IDannrrc 
ooth  bat  bed  tjettoge  JDapftmedicbtn  / oft  fiin  poopeten  / bie  int  lant  bon  dStimbetgbtii 
bMonacbtlgb  5pn/  betboyen  ’t  jp  lijf  of  gott/  baet  lÿf  enbe  bar?  babe  ;pn  bip  Beertn  ban 
O.’imbcrgbcn  fcbulbicb  b.Ti  Çtrtogljc  te  Itbrttn  biatcmmt  hcijgbcn  matb  / mate  ’t  jattiijtli 
hibommcn  banben  ttbc/  banben  rpgbtn  cube  Icrnc/  bljjfe  ben  tfeettn  ban  ©pmbttgbtn/  tôt 
bat  (P  baeten  pep^  moclicn;  tube  alÿ  fp  bm  pepd  bebbtn  tcgbtn  btn  IJcrtage/  foo  bebbin  jp 
bem  tcgboi  be  ipetetn  ban  d5?lnibctgljtn/  enbe  motttn  biebcc  bcbbni  baet  tpgbtnc  enbe  baec 
Itent  : enbe  btfgrlijtriÿ  foo  bebbtn  bec  Çtertn  ban  lOjimbccgen  licbtn  itglim  ben  Ipirtogbc 
bit  in  |ijn  lanbni  gbtftttn  jpn.  Doojtÿ  alfmni  mattlit  bjcbelijeben  cojen  bn  maniim  en  bp 
ÿxbtptnen  om  beÿ  lantÿ  oitboic/  biim  bjttbt  bP  btttte  bc  Cetttn  ban  ©limbergben  naet 
ben  bonnilTe.  Doop  toclbcn  tiibt  batmen  gbebirt  gbcicpt  uptet  llctben  / enbe  men  bat  boet 
bp  moimen  enbe  bp  (btbtpenen/  toat  mifbabe  bat  baec  nf  baie  / alfoo  bette  al#  't  bonni# 
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Dqilt  (jfbtitii  t»  Ctntn  bail  (Djimbetam.  IDarc  ootli  bat  fatlie  bat  tciiia!)  poo^ttrt  raiftart 
bttboctbc  inbfti  laiibc  bail  ©jimbtrat/  blrt»  Ijp  gbtbam  imtttt  bttfcljtc  batt/  bat  iiiotilt  yp 
bcttrcn  btii  çcttcn  ban  <6îinib:rat  nacc  bai  boimilTc/  ttibc  ontbotc  Ijp  buptai  btn  lanbt  ban 
«jimbttobm/  nibt  ititt  m bMibc  oljibanalim  anttre  brefcijtt  batt  / foo  Watt  Ijp  qiiijt  tt« 
BiKii  bm  ^tttm  ban  Oiinibtroai.  3Doo!t#  tn  moaStn  btÿ  Btttoat  linaqim  titgttn  |jac[)  te 
botn/  lurt)  banabtn  Uiintn  btn  laiibc  ban  0;iinlittgtn  / onbtirotljt  btt  Qnttn  [inaptn. 
îDatc  ootb  bat  ban  atotbct  mifoabcn  bat  obtbitlc  Int  laiibt  ban  «àîimtitrgnt  / foa  Wrlclicc 
JJtcctn  hnatpcn  battn  tôt  qiiamni/  fp  mocljttn  baat  bit  liant  atn  (laai  / brlioubtlScli  alltÿ 
bactt  tttbttn.  ajatt  ootli  bat  fattfit  bat  litbc  qiiamtn  biimni  btn  afttnttpntn  Çttrfcljappiit 
ban  «jimbctatn/  ban bunttii  'sîlanbi#  batt  bt  Bcttnoljc  tgccn  mapftmtbt  en  boidjt  / nibc 
bit  tt  bottn  tôt  b^  i^ntoaliai  iBapfniube  nitt  en  (laoibni/  bit  fcitn  bbjbtn  btn  I^ttrtn  ban 
«ejimtxrotK.  u>it  ootb  pao;ttien  tic  £appcllin  oft  Silboibtn  Wctbtii  WUItn  / sp  nioaniC 
botn  in  nianictcn  bac  fp  pliaai/  mocttn  alltit  bien|}  batt  fp  Ct  bo;tn  of  bebanintcct  Waccn  / 
alfoo  bette  olfinent  inbcn  bonniift  becctpthtn  matli/  boo;  btn  ^tttt  batt  fp  te  bo^tn  lotie» 
liooibcn  / qi  bat  fp  biniien  btn  jatte  g'jttalltngtttt  Wojbtn  / cnbe  inbitn  ’c  paajtctfcfiap  in 
(iatbe  flæt/  fai  bp  raotitn  üjaonni  tint  ibtfitpcnai  tnbe  op  btt  jbctnpcntn  nt  f op  Wtlcficn 
baeb  bat  bP  poojtct  Wttbt.  ]Bie  ootb  bat  Willt  matb  btiii  ontpoobtten  / bebouWrlgtb  btt 
ÿoobe  tetbicb/  mbe  btn  homnitt  batt  bî'  op  bim  batb  af  btriotnntttt  i#.  USatcratn  ootb 
tant  in  «©oÿoattt  / fo  Ijtütn  bit  Iptttm  ban  «Oiintittaficn  bat  boojbttlittn  tnbe  bc  atbttc» 
hocbt  / tnbt  batt  mtbe  spn  5P  <l“Dt  ban  ftbilbt-toatbten.  IDoojtÿ  atp  Wt  Oftrtn  ban  i0;ini» 
betaoi  baettn  W ©oitogm  61#  Otttoabtn  oft  in  tbtbautbijen/  foo  iitoaen  fp  pcttbtn  ontitt» 
lien  binittn  bactn  abtmtpntn  lanbt  bon  ySenmlntatii  batt  fpfe  biubcn  / tnbe  Itbttenfe  Qibbt» 
tell  tnbe  hnatptn  Wtfebtliotbtn/  tn  mtn  matb  ban  bej  Rcttoglitn  ntattn  ptctbtn  ntmm 
biimm  btn  abtrattnttn  Btetfcbappoe  ban  teiimbetac.  Boo;t#  tn  matlj  mijii  Btete  be  #tt» 
tooc  neottnt  tien»  ntmm  banbtt  HMujtn  ban  Cîintbttgt  / notb  ban  gtttie  BocOe  bat  batt 
tac  btiloojt  bat  Unnen  btn  oemtpiitn  ptttftliappiic  ban  lOîinibttotn  glicltgtn  ij  / bcbotiWc< 
intb  bat  W BtttoBtn  boiibcn  ttti  giBc  jattUjtliÿ  fuUtn  btbbcn  ban  ten  natbt  cnbe  ban  tentn 
Swbt  iW^Wnjt  ban  CB«btriti  tn  In  citli  ban  batttn  Oobti.  int  lant  ban  <6pm^ 
Ootii  ntaelj  be  Graeve  van  Viandon  loinbactbc  bouWtn  biiincti  funtn  foiibaUttubtn 
lanbt.  Dooitp  btn  pooitctÿ  tecie/  bit  upt  btn  lanbt  ban  leiiinbctBt  flin  poottrten  oftWtt, 
ben/  bat  nu  abimBcfiact  /nioct  bt,Bcttcn  ban  (OiinitoBt  te  BoubKlijtti  bit iiin  / te  QMict» 
Manie  cnbe  tt  Btbatittffc/  nlfoo  bette  nip  fp  ’t  Bdoft  biW>nii  boojt  aile  btfc  fiutitn 
batft  hiet  btftfiitben  ÿjn/  bit  be  «etten  ban  «linibttqe  gbtmtnii  lK<>brn  / fal  btn  j0;a^ 
ban  aaianben  in  fonbetlinot  fKWitti.  «3nbt  om  bat  Wp  Willtit  bat  aile  Btfc  ojbomimtirit  cube 
boHnattbtn/  Btftobiti  tnbt  bail  feint  blDbtn / foo  Ijcbben  W?  otift  ftabelen  ni  oocioitftlpBqie 
boen  litmBtn  æn  bt|t  letfettn  / bit  oematent  hiatctn  nibt  Btflfben  Ui  btn  jatte  onÿ  tjeittn 
botttten(tD)«f  MCC-  XCH.  bt#  jEambattlj#  booj  è ÇauWtlB  bacl)  Hpofiel. 

Lettre  tirée  des  Recueils  de  Michiel  Piggen. 

A7o«i  cbiauls  h cet  fre fentes  lettres  verrmt  (â  ment , »o»i  I o H A 1^  par  la  paf- 
cc  nicu  Duc  de  Lothicr , de  Brehant  6c  de  Limbourch  /i.ot  & cemiffànce 
de  'eerit/.  Corn  il  fait  ainfi  ke  no  chier  , amej  , feaUt  Unme  ,,ui  fi^nme  ont 
dedans  nofire  Duchaine,  & gens  àfons  ean.  , ponr  la  uUUte  ^ 

veoient  ke  nous  a'.’ienSi  nous  aient  donneit  de  leur  ares,  hors  mes  Chevaliers  , Efemers 
& cens  e/Irains  de  limite  de  Chevaliers , la  vintifme  part  de  tons  leur  hiens  , fens  leurs 
manoirs  (à  leur  dettes  'ke  il  doivent , Icfquel  on  doit  defeoMetr . lauf  ce  nous  pui^ey 
tailler  ceaus  que  nous  v no  aneeffeur  avons  taillé  lulkes  à ores  à no  EteJ!  af-  ■ 

favoir,  ke  lefdis  trace  (à  iontés  ke  il  nous  ont  fattl  de  leur  volontei  ^ cefle  aufi  , nous 
nepovons  ne  ne  voulons  traire  à nulle  ufalge  , car  nous  «»»<>"  “ 

avLs  ne  avoir  devons,  & conniffons  aujji  ke  de  leur  volontés  & 
ont  donneit,  con  Une  fuiffent  ne  nen  fout  tenu!  de  ment , fcf  que  nul  droit  nous  n aviens, 
ne  avons , ne  iamais  n aurons  à demander , ne  enkes  neurent  no  anceftre  , aitu  ejl  pure 
tra'ee  & pute  volontejs  chou  qui!  en  ont  fait  : tS  promettons  par  foj  , fiance  parle- 
femenTfJt  folcmpnelément,  mains  mifesfur  les  famtes  Evangiles , que  lamais  pour  kas 
qui puifi  advenir,  ne  pour  neceffitept.  mus  ne  les  requerrons  ne  requetrt  ferons  par  nous 
le piraaltruy,  de  teil prière,  deteil  don,  ne  de  teilfemitlani -,  Ü*  à chou  obhgons nous 
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mperfcnne  fcf  nos  hoirs  ke  vonront  apres  noasy  & promettons  fur  no  foj  6?  ferment  Ht- 
mantditt  que  nous  I c H A N eifné  fiis  ferons  à chou  eon  'entir  , teil  ferment  faire  • 
que  nous  avons  fait  y de  teil  don,  en  reconnoiffance  de  chou  ces  lettres  failleir  de  foie 
Joël  : 6f  fe  autre  fois  il  nous  ont  fait  teil  gpace  ou  le  (emllaùle  nous  rcconniffons  , ^ 
ferons  no  fis  devantdit  reconnoiftey  que  cefut  trafee  pure  fans  droit  y volonteif  fans 
defcraintCt  if  voulons  que  ce  fais  ou  lettre  en  faite  y en  fait  fur  chon  corn  n'm  faite  , en 
ne  nous  puf  valoirne  droit  donner  ne  à nos  hoirs  , ne  caus  nuire.  Et  s'il  avenoit  ke 
nous  contre  no  ferment  if  foie  devantdit  venifienty  ou  acuns  de  nous  hoirs  revenif  y nous 
leur  prions  if  requerrons , qu'il  veulent  ittreir  entre  eaus  ♦ ke  cefie  chofe  feront  maintenir 
(f  nvaerder  , 6?  qu'il  en  feont  contre  nous  ou  contre  no  hoir  de  tout  Uur  povoir  \ tf  chen 
tnefmes  prions  nous  tf  requerrons  y à toutes  Iiifices  y lureis%  K(cbevins  y Doiens  t Afaip- 
très  • Ballius  & à toutes  attitrés  de  no  bonnes  villet  Lovain , Brufelle , jinvers  i Boijle* 
duc  y Thielement  y Nevedty  LieweSy  Gidogne  & toutes  les  autres  i & voulons  que  cé 
devantdièUs  lufices  y EfcbevinSy  furets  if  aultre  de  no  bonnes  villet  devant  dites  y puif 
fènt  if  doivent  donnetr  confeil  ér  aiuie  à leur  povoir  encontre  nous  if  encontre  n'^usboirsy 
if- à cbw  peinier  ke  les  conditions  de  ces  pefentes  lettres  foient  if  demeurent  fermes  if 
efiablety  à la  requefe  de  nos  hommes  devantdiHs  y if  que  les  b unes  villes  devant  dites 
leur  fient  ouvertes  pour  entrer  if  peur  tjfir  y if  pour  eaus  recepvoir  leur  corps  if  leur 
avoir faulver  j ^ s'il  avenif  ebofe  ke  mus  ou  aucuns  de  nous  hoirs  , venijfent  contre  les 
convenances  de  ces  pre fentes  lettres  y nous  voulons  if  oüroions  y que  cil  no  bemme  devant* 
dites  ne  fujfent  tenu  d'alleir  aveckes  nous  en  ofi  ne  en  cbevauciie  , ne  ren  dre  iugement 
nul  en  queil  maniéré  qu'il  en  fuiffent  requis  y ne  faire  autre  fervice  nul  à nous  ne  à nos 
hoirs  y iufqttes  à tant  ke  nous  m nos  hoirs  euffîens  du  tout  accomplies  les  conventions  de* 
vantdites.  Et  à tout  chou  promettons  if  à chou  nous  obligons  par  no  foy  & ferment  de* 
vantdiSy  ke  nous  ferons  if  procurons  ke  Henris  Cuens  de  LufTêmbourch  no  chier  fils, 
promeüra  par  fa  foy  y fiance  (f  ferment  flempnekment  fait  y mains  mifes  fur  les  faintes 
Evangiles  pour  lui  if  pour  fes  hoirs  * fi  il  les  a de  Margarite  nofire  fille  » en  tout  cas 
if  en  toutes  aventures  ke  avenir  en  puijfenty  qu'il  & fes  hoirs  tant  que  en  lui  efi  , ap* 
prouveront  dr  maintendront  toutes  les  conditions  y conventions  if  les  articles  de  cesprejen* 
tes  lettres  y if  qu'il  iamais  ne  venrent  encontre  y if  promedons  pour  plus  grande  feurtiet 
ke  nous  de  ces  chofes  if  conditions  requièrent  if  prierons  , & ferons  requierre  if  prier 
nofire  trefebier  Seigneur  Excellent  Prince  AduU  la  grâce  hieu  Roy  de  Akmaigne  i 
qu'il  ces  cbo'es  & conditions  veulle  confermery  (f-  enfigned*  approvance failler  y if  prions 
(f  requerrons  à tous  Se.gneurs  tnriens  y if  efp.cia’ement  le  Duc  de  Bourgogne,  le 
Conte  d*ArtoySt  le  Conte  de  Flandres  > le  Conte  de  Blois , le  Conte  de  Hayn* 
nau,  le  Conte  de  Nevers,  le  Conte  de  Hollande  , le  Eveske  de  Vtrccht,  le 
Conte  de  Geire,  le  Conte  de  Sanpol  y le  Conte  de  Cleves  « le  Conte  de  Los  , le 
Corne  de  luilier , le  Signeur  de  Faulcomont , Mon-fîgncur  lacque  de  Sanpol,  le 
Archcvcskc  de  Rains»  le  Eve^kc  de  Cambray,  le  Eveske  de  Licge»  6c  le  Eveske 
de  Tournay  , s'il  aven: fi  difeordc  entre  nous  ou  nos  hoirs  ♦ if  ms  hommes  devantdis , 
par  la  faute  des  conventions  de  ces  lettres  ke  par  nous  ou  nos  hoirs  ne  fuiffent  mies  tenues\ 
ke  il  n:  à nous  ne  à nos  hoirs  ne  puiffent  ne  doivent  m tenu  ne  foient  d'aider  en  fait  if 
en  anfeilUy  & prions  & requerrons  à devantdis  Signeurs , ke  leurs  terres  citeis  Çf  au* 
très  villes  foient  à nos  hommes  devantdis  tveries  t pour  recivoir  , pour  tenir  , pour  en* 
ireir , pour  ijfir  eaus  leur  gens  (f  leur  avoir  y tout  à leur  volontés  y que  le  devantdis  Si* 

fneur  en  chou  faifant  à nos  hommes  « ne  forfachent  riens  encontre  mus  ne  encontre  nos. 

oirs  y (f  prions  (f  requerrons  à Reverens  Peres  en  Dieu  le  Anbevcike  de  Rains  , le 
Eveskf  de  Cambray  y le  Eveske  de  Vtrecht  y le  Evedey  de  Tournay  y le  Eveske  de  ÏJe* 
geif^toas  leurs  officians  y qu'iis]fms  contraignent  par  la  force  de  fanite  Egüfe  à tenir  ér 
accomplir  les  conventions  cy  dcfetir  eferiptei  y if-  n>us  mettons  en  leur  Jurifdiilion  tant 
corn  à re.  Et  pour  chou  que  nous  mn  vouions  querre  voies  ne  caviliations  ne  eng  en  par 
quoy  les  chof.  s defeurdites  foient  empejehies,  defiourbies  ne  empiries  en  tout  ou  tn  partie  y 
nous  avons  renouncheit  (f  renounchons  à toutes  cavillativns , fraud<  s , bourdies  , à ex* 
ception  de  force  if  de  peur  y le  conûitution  le  Pape  de  deux  iournéeSy  à tous  pr.vikges  de 
Crois  (f  aultres  queil  qu’ils  foient  y donneis  if  à dotmeiry  à toutes  lettres  inipctrées  if  à 
impetrer  , à toutes  exceptions  if  kjss  ke  droit  vuet  avoir  exprejfes , que  mie  exprejfes 
pouvrient  greveir  au  devantdis  nos  hommes , if  nous  v nos  hoirs  aid.er  y if  à toutes  ex* 
ceptions  de  dreibi  de  canon  (f  de  hy , if  pour  ajjez  faire  dou  tout  à nos  hommes  devant* 
dis  y prions  if  requerrons  à nofire  chier  if  Ameit  fils  Henrys  Cuens  de  LufTcm- 
bourgh,  il  en  figne  de  confentement  if  de  approvance  de  toutes  conventions  if  conditions 
defeurdites  y veulle  ces  prejentes  lettres  failler  de  fon  facl.  Et  nous  Ichans  de  Brcbanc 
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fis  à treffêobîe  Prince  lebans  par  la  f^afce  Dieu  Duc  tle  Lotbier^  de  Brebant  de 
J.ymbour  Hcnris  Cucns  de  Luflembourgh  devantdist  pour  mous  U peur  nesboirs^ 
en  toutes  les  convenances  devantdites  nous  confentames  6?  approuvantes  , 6?  les  pro- 
mettons  par  nos  fois  fauches  fai^  s par  nos  fer  mens  folempnelement  mains  mifes  fur  les 

fainbles  Evangiles  y à wardeir  6?  à tenir  \ (ÿ  à chou  obligons  nous  (f  nos  hoirs  % (fnous 
plaifi  ce  en  toutes  maniérés , que  no  chiers  Sires  Peret  li  Duc  de  Brebant  devantdis 
veut  eftre  def  raines  as  devanrdites  conditions  vsarâeir , que  nous  if  nofre  boires  y foimes 
defraint , Je  nous  ou  nofre  hoir  en  aucun  cas  venijfemes  encontre  en  tout  ou  en  partie  » 
que  ia  naveigne*  Et  en  recognoiff'ance  de  chou  » avons  à ces  prefentes  lettres  pendus  nos 
propres  fataux^  if  nous  li  Duc  devantdis  , li  Signeur  terrien  » les  ittfiiees  feculieres  if 
tcclefiafes  devantdites if  bonnnes  villes  de  Brebant  devant  nommés  s à tout  ceschofes^ 
Conditions^  conventionsif  articles  devantdites y confentames  if  les  oflroyames  if  apprtf 
vames  , tout  en  teil  maniéré  ke  de  feure  font  divifées , if  en  feingnode  confentement , ottroy  if 
approvance , avons  à ces  prefentes  lettres  pendus  nos  faiaus  y if  en feingne  de  vérité  à la  prière 
if  à larequefle  du  Duc  dcvantdit , & s'il  avemit  que  aucuns  faux  ftiuffl  à ces  prej'entes 
lettres  vfujfentksifies  vbriResy  ne  us  nevoulcns  mie  kg  pour  ce  perdent  leur  forebe  , nelescon^ 
ditions  foient  affaiblies  y ains  voulons  que  elles  /oient  auffs  fermes  (f  \aujji  efables  , com 
s'ily  fuiffent  tuit  enfemhle.  Donnée  en  lande  le  Incarnation  nofre  Signeur  Mil  deux 
Cens  quatre  vingts  îf  doufe , le  Mardy  apres  Pafques  flories* 

Extrait  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 

VNiverds.  prxfcntcs  litteras  vifuris  t^Villelmus  Dominus  de  Home  if  l'HUlclmui 
prmogenitus  eius  milites  y if  Thcodoricus  eiufdem  Domini  IPillelmi  filius  Prxpoltrus 
Ecclcdx  Traje£benns  inférions  « &c.  promittunt  fervare  indemnem  loannem 
Ducem  LotharingU  y Brabantue  ^ Limhurgi  ixspct  vo  corum  fidejufTor  exfti- 
terac  erga  Lombardos  Adenfes.  Dacum  aono  Domini  MCC.  XCIIL  fèria 
quima  ante  Divifioneui  Apodoloruin. 

ENFANTS  DE  lEAN  I.  DUC  DE  LOTHIER 
DE  BRABANT,  &c. 

Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

A Tous  y ifc.  AmesCuensde  Savoye  y com  nobles  bom  nofre  chiers  & bien  âmes 
freres  lehan^r  la  grâce  Dieu  Dus  de  Lothricke,  de  Brebant  & de  Lemborch 
nous  at  promis  de  paier  par  tre^excellent  Prince  nofre  chier  (f  ameit  Seigneur 
Philippe  par  la  grafet  Dieu  Roi  de  France  dix  mil  livres  Toum.  en  rebat  de  la  jomme 
de  vingt  if  cincq  mil  y en  lefqucUes  ledis  Dus  efoit  tenus  pour  occafion  du  mariage  de 
nofre  ebiere  if  bien  aimée  compagne  Marie  de  Brebant  ComelTe  de  Savoye  feur  du- 
dis  Dus  y &c.  Donneit  à Paris  Pan  MCCC.  IV.  le  Samedi  prochain  aptes  la fefe 
de  la  Chandeleur. 

Lettre  tirée  des  rapports  des  fiefs  de  Brabant , gifants  au  quartier 
du  Roman  pais. 

A Tous  ceux  qui  ces  lettres  verront  (f  oiront  , nous  Ichan  par  la  grâce  df  Dieux 
Duc  de  Lotliier , de  Brebant  & dé  Limborch  faifons  feavoir  y que  nous  pour 
la  rai/on  del  homaige  if  aujf  prair  le  rai/in  de  gracieulx/ervice  que  Ichan  Mccu- 
we  nos  chiers  frères  mus  at  faiél , luy  donnons  & donné  luy  avens , tcus  les  biens  ejy 
tous  les  droiéîures  en  haute  ^ en  bas  que  Sire  Willem  de  Dongclbcrt  tleiit  à Don- 
gclbert  (f*  les  appartenances  de  Donglebert  de  mus  fa  vie  , ô'  voulons  que  lefdis  biens 
efcbieüent  à luy  eip  à fes  hoirs  y en  tel  maniéré  que  apres  la  mort  ledit  Signeur  Willem 
de  Dongleben  nofre  Chevalier  feauly  efihcroient  & efeheoir  dévoient  à nous  & à nous 
hoirs,  Iny  donnons  lejdis  biens  à tenir  pour  luy  fes  hoirs  de  nous  if  de  mus  hoirs 
en  fief  bereditablement  à tous  iours  mais  : de  quel  bien  il  nous  at  fait  feaulte  if  homma- 
ge t if  nous  Pavons  recbeut  à nofre  bonme  if  feauté  tant  que  des  biens  dtvantdis 
f mandons  & commandons  à tous  nous  gens  fubietls  qui  tienent  & qui  tienront  lef 
dis  biens  , qu'il  /oient  obeijfans  audit  lean  & à fes  hoirs  en  toutes  ebofes  , & qu'il 
relievent  UJilis  biens  dudit  lean  me  frère  if  de  fes  hoirs  , if  le  facent  feaulte  if 
hommage  y en  telle  maniéré  qu'il  ont  fait  à nous  iufques  au  iourePhuy  y if  qu'il  fe- 
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firoicnt  apres  le  deces  Segtteur  Willem  deffufdit^  t3  de  la  avant  à îuy  de  ce  jour  en  a- 
vant  pertinentes  pour  lejdis  biens  ^ ainfi  qu"a  Seyncur  dkdit  lieux.  Et  en  tefmoings  dè 
nos  préfentes  lettres  ffcllées  de  nous  [tel  pour  grand  feurter  luy  faire  de  ces  cbofes  y 
prions  nos  chers  feaitix  noble  homme  Ican  Signcur  de  Cuyck,  Henry  fon  ajTnc  fils, 

Danial  de  Bouchouc  Chevalier,  Wilhamc  de  Hcrlaer  noftre  cher  Chambellan, 

Charle  nodre bourgeoisie  Henry  noftre Lombars de  Bruxelles, 

avec  le  noftre  à ces  lettres  pré  fentes.  Et  nous  Icin  Sire  de  Cuyck , Henry  Ton  aifné 

fils,  Daniaus  dç  Bouchout  Chevalier,  Wilhem  de  Hcrlaer,  Charles  & Henry 

Lombaits  devant  dis,  al  prière  de  nofire  tref  cher  Segneur  le  Duc  devantdit  ^ avons^ 

tes  pre fentes  lettres  avec  luy  fèellêes  de  nous  fiels  en  tepaoing  de  ces  chofis.  Donné  Pan 

de  grâce  IslCCC.  III.  le  jour  de  Saint  lacques  éj- Saint  Cbrijîofie,  1303; 

Lettre  dont  l’Original  fe  conferve  en  TArchive  de  Monfieur]  ' , ■ ' ' “ 

de  Locquengien.  ‘ 

N Dus  I E H A N $ par  la  grâce  Dieu  Dus  de  Lothiee.,  dè  Ërabant 
ET  DE  Limborch  faifoits  favoir  à tous  ceaux  que  ces  pre  fentes  lettres  ver- 
rent  orront , que  pour  le  raifin  de  hommage  que  Hannekins  de  Malines  nos 
chers  frères  nous  a fait , nous  luy  avons  donnet  ÿ donnons , ly  fis  hoirs  à toù 
jours  en  mariage  chinquante  livres  de  terre  par  an  , tel  monnaie  qu’il  courra  en  hourfi 
par  le  temps , lefquels  ebinquante  livres  de  terre parannous  ly  avons  affinnety  e^c  à ra- 
quitter  parmy  fix  cens  livres  tel  monnaie.  Et  pour  ebou  que  ce  fait  ferme  chofi  £*?  efta- 
ble nous  avons  donnes  ces  lettres  à noftre  dit  frere-  faellees  de  nofire  fiait  & avons 
aufft  fait  failler  des  feals  Mon*fcigncur  Danial  de  Bouchout , Mon-fegneur  Ro- 
cicr  de  Lcvcdaelc,  Mon-fegneur  Mieuwe  noftre  frere  & Mon-fegneur  Ican  de 
Dydegem  nos  hommes  ^ (fie.  Ce  fut  fait  (fi  donnes  à Broufclle  le  Vendredi  devant  la 
converfson  Saint  P ol  Pan  de  grâce  ViQQQ.  X.  Ijiô; 

Lettre  tirce  des  Recherches  de  Monfieur  Gérard  de  Cruningen; 


N Os  loannes  Deigratiâ  hrahantié  ac  IJmburgi  Du.\  notum  facimus  univerfis  ,quad 
cùm  Dom\n\sBI«(inncs Pylyfer  miles  yfvunculus nofier dîleSius domumCiiamCiZim 
rétro  domum  de  Cockclbcrgc  infra  Oppidum  noftrum  Bruxcllenfc,5cmcdie- 
tatem  lapiJis  de  Cockclbcrgc  vcndidithærcditaric  loanni  difto  Rollebuc  Oppida- 
no  noftro  Bruxcllcnlî,  fccundùm  quod  in  litteris  Scabinorcm  noftrorum  Bruxcl- 
Icnfium  fuper  co  confe^is  plcniùs  continctur,  quam  nos  venditioncm  domoruni 
prædiâarum  eidem  loanni  dicco  Rolibuc  promifimus  & promittimus  garandifare 
in  fiiturum  contra  qiiorcùmqur,  Datum  Bruxcllæ  in  craftino  B.  Marîæ  Virginis 
anno  Domini  M CGC.  *XX  X.  *35^* 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


NOus  I E A N 3 p/ir  grafie  Diu  Dus  deI,othter,  Bredantetde 
Limbourg  feavoirt  (fie.  h nous  avons  donnes  Marghehtc  noftre  fille  à 
Ican  fil  Mon-lîgncur  Adam  de  Landcwyck  Signcur  de  le  Horft,  (fi  fils 
nous  avons  donnes  en  accroifesnent  de  leur  mariage  chine  cents  livres  Levignoss  à paier 
quant  U mariages  fera  fais  p.ar  keonfent  de  faint  Eglifi^(fifiavons\czs\devantdit  pour 
ejlre  noftre  varlet , (fie.  Donnes  Pan  de  grafie  M C C.  X C 1.  /f  loefdi  devant  Paskes  florits.  nÿt 

I EAN  II,  DUC  DE  LOTHIER,  DE  BRABANT 
ET  DE  LIMBORCH.  MARQUIS,  &c. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  l’Eglife  de  Nivelle. 

ADoîphiis  Dci  gratiû  Romanorutn  Rex  femper  Auguftus  nobilibus  viri  Àr- 
noldoComitis  Lojfenfi  confanguineo  (fi  loanni  de  Brucb  afirü  fidelibus  fuis  dudtis 
gratiam  fuam  & omne  bonum,  A:c.  Jlles  cosiftituc  (fi  donne  pouvoir  peur  en 
fin  nom  donner  les  Royalités  (fi  fiefs  à Dame  lolende  de  Steytse  efieiie  Abbcjfe  de  Nivel- 
le. Datum  in  Oppenheym  II.  Non.  lanuarij  indiétione  lêptima  anno  Domini 
MCC.  XCIV.  Rcgnl  noftri  anno  fccundo,  ^ troA 
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Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l’Eglife  de  S.  Gudule  à Bruxelles 

N Os  loANNES  Dei  gratiâ  Ltlhariitgia,  Brahatilùc  ac  Uahtrp  Dux  no* 
tum  6icimus  univerfis  prxfcntcs  lictenu  vifurisi  quèd  nos  omnes  calengiu 
quas  fécimus  feu  (icere  demandavimus , ex  qualicumqne  caufa  penes  twna 
'Allodia  quondam  Domini  loanms  dilH  de  Infenw  Decani  EccleGx  Béate  Gudulx 
Bruxellenfis  bons  memoris,  eollata  diSlç  Zelleke  Canonico  ejufdem  Ec* 

cIcCxad  opus  Capituli  memorats,  Sec.  quicas  clamamus  ac  dimiteirous,  difeer- 
nentes  eafdem  irriu  feflê  ac  inanes,  Stc.  prsfentes  litteras  diâo  WiUelmo,  ad 
opus  Capituli  antedifbi  • figilli  noltri  munimine  in  teftimonium  contulimus  robo- 
Ijpf.ttuas.  Datum  aono  Domini  MCC.  XCV.  feria  quarta  ante  DiviCooean  A* 
poftolorum,  ^ 

SécU  d’n»  fia»  intimé  en  tin  UuM^n , fsiu  tnttrtfiel. 


« 


Extniâ 
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DES  TROPHE‘ES  DE  BRABANT.  ijj 

Extraiél  des  Regiflres  de  Brabant. 

IOatmesComts Seyncnjis  mcdictatein  Cz^ixVmBedendorpy  quamcmit  à ConVentu  B* 
Mariz  in  T rajcébo  inferiori » reportât  ad  manus  Ioannis  Ducis  Lotha* 
ringiæiBrabaktiæ  etLimburgi  & abeoin  feudum  recipir. 
Litccre  daczanno  DominiMCC.  XC  V.feriafcxtaameAnumptioneaiB.  Mari», 

Extrait  des  mefmes  Rcgiftrcs- 

WAîterui  FoUaert  miles,  iixorcjus  Elifabttb  & üli)  ejui  loanmi  Lâurtntiits 
Fclcatrt  milices,  reportant  ad  opus  Ducis  bona  Tua  de  Camtincrodt  & alia  H* 
ta  in  Parochiade  MortftU^  cum  molcndino  venti.  Telles  hat$n€t  Boit , 
Xoamtes  Draktf  IFiUelmus  No(e  ^ PttrusDatH^  Scabint  Antverpienfes , Litter»  da* 
t»  anno  Domini  MCC.  XCV.  leria  quinta  ante  Luez  Evangclill». 

Des  mefmes*  Rcgillrcs  de  Brabant* 

VNiverits  przrentes  litteras  vifuris  & audicuris , nos  Ioannes  De!  gra> 
tiaDutcLotharjngiæ,  Brabant  lÆ  r. tLimburgi  & 
nos  fFaîltramus  Cumes  luïiacenfss  notum  iâcimus,  quoi  nos  fuper  omnibus 
quzilionibus,  controverlîjs  & querelis , fuper  nodra  hzrcditatc  nos  mutuo  tan* 
gencibus  fie  babitis  hinc  inde,  ufquc  indiem  hodiernum , in  viros  nobilcs  dilc^os 
tkoi^Tos  te  TFalleramum  de  Monioie  tA  de  Falkenborcb  ^ loannem  de  Cuycky 

Ctrlacum  de  DolUndorp  y Florentium  Bertbout  de  Berlaery  leanncm  de  Rhftrfiheyt  y 
Dominosy  Godfcakum  de  ZelUbem  milites,  ncc  non  fie  fuper  mutua  aflldentia  in 
noftris  guerris  fie  agendis  quibufeumque,  compromilimus  fie  compromittimus  per 
przfentcs,  promictentes  fîde  data  coiporali,  quicquid  per  eofdem,  fi(c.  Datum 
anno  Pomini  MCC.  XCV.  die  lovis  poil  Dominicam 

Extraîd  de  rinventairc  des  Chartes  de  Brabant  * repolknts  au  Cha£tcau 
de  Vilvorde. 


ITem  une  lettre  de  lean  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  fit  de  Lembourg,  par  ld~ 
quelle  il  fait  feavoir  que  noble  homme  Godefroy  Cuens  de  Viane  Sire  de  Grimber- 
ges  a reprins  {j?  reU'i'é  en  fief  y la  difmt  de  Hingene  à tenir  bcritablement  dudit 
Segneur  Duc  tfi  fes  fuccefieun  y (fi  at  pour  ce  promis  ledit  Duc  paier  audiR  Cuens  de  Pria- 
nt Sire  de  GrimbergeSy  la  femme  de fix  cents  livres  paiement  de  Brabant  à la  S ■ Remi 
prochainement  venant  i comme  la  lettre  contient  plus  à plainy  ejlant  en  date  le  iour  de 
la  Trinité  Pan  de  grâce  MCC.  XCVl.  tfi  eft  efeript  fur  le  dos.  Quod  dicima  de 
Hingene  icnctur  in  feudum  a Duce,  coité  G.  I.  (fi  ejl  auffi  efeript  au  dos  Valkcn-  1196» 
borch  y tfi  efi  la  lettre  féellée  de  plufieurs  féaux. 

Extraie!  dudicl  luventairc. 

ITem  une  lettre  par  laquelle  Henry  de  Luxcroborch  Seigneur  de  L)mi  cegnoit  que 
le  Duc  de  Lotterick  luy  avoit  affiné  quatre  cents  livres  de  terre  paiement  courfa^ 
ble  en  Brabant , fur  fa  monnoie  de  Brabant  ^ lefquels  le  Duc  pvurat  racbapîer  pour 
quatre  mil  livres  y lefquels  lediR  Seigneur  de  Lyni  en  ce  cas  debvrat  emploitr  en  acbapt 
Vautres  femblables  rentes  1 pour  les  tenir  en  fief  du  Duc  de  Brabant  ; comme  par  la 
lettre  apert  plus  à plaiHy  en  date  Pan  de  ^ace  MCC.  X C V I.  /e  Mardi  apres  le  1 lÿÔ, 
fécond  Dimanche  en  fiharefmt.  Et  efi  efeript  fur  le  dos  Hommage  de  Henry  de  Li* 
gny,  cotté  au  dos  ^C^X. 

Lettre  tirée  dés  Chartes  de  Brabant. 

ALbertus  Dci  gratià  Romaoorum  Rex  ièmper  Auguftus,  univcrils  facri  Ro- 
mani Imperij  Sdelibus  gratiam  fuam  fit  omne  tx>num.  cùm  omnis  gloria 
five  potencia,  principatus  in  fubditorum  conililat  præcipuc  Iblidata  fortunii, 
decet  fie  expedit,  ut  quilioec  in  quacumque  przeminentiaconllitutus*  üt  fubjcâis 
in  gratia  liberaUs>  tune  en im  regal'is  dignitas  veré  laudis  tituUs  fublimatur  fit  c* 
minenti  décoré  præfulget , câmndelium  Principum  fuomm  devoiioncm  clemen- 
ter  attendons, eis de  fualiberalitate  innovât  fie  cooârmac,  quz  à luis  fibi  przdeccf* 
fofibus  funt  coUaU)  co  quod  non  minus  in  obfervandis  benebcijs,  quam  elargien* 
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dis  laus  Rcgi®  Majeilatis  accrcrcat.  Qiiaproptcr  noflc  volumus  univcrfos  um  po* 
ftcros  quam  priTeiitcs,  quod  nos  finccræ  dcvotionis  fidciquc  condantiam  quam  //<• 
hjlris  Priucips  noftcr  Ioannes  Dei  cratia  Dux  Lotharinciæ, 
Brabantiæ  et  L I m b U R gis  ad  CclHcudincm  nodram  babere  dignofci* 
tur  attcndcntcs»  confidcrantès  ctiam  placida  , frucfcuofa  & grata  lervitia  qax  per 
cum  nobisin  poderum  potenmt  exhiberi;  univerfa  feuda»  jura,  libertates,  con« 
ccflîoncs,  collationcs  ôdementias  à Divis  Imperatoribus  & Regibus Romanorum 
nodris  prædccelToribus,  PhiJlippo  videlicct,  Henrico,  Rudolpho  nodro  pâtre  & 
Adolpho  cjufdcm  Ducis  progenitoribus  ac  hominibus  eorundem  faftis,  concefTas 
latalquc,  prout  ritèae  providè  fa6ba’i  conceiïx  & latx  nofcuiuui'}  & Tpccialiter 
grarias,  concefTîoncs  & collationes  de  Abbatia  Nivclleniî,  Civitatc  6c  rcclcHa  B. 
ScrvatijTrajcctenfiscuin  omnibus appenditijs,  honoribus,  juribu$& juditijs  extra 
Civitatem  , de  Comitatu  Dagisburgo,  de  lêxaginta  karacas  vini,  de  fucccdlone 
dliarum  fuarum  in  feudis  fuis  libère  d hæredcm  mafculum  non  habucric»  dei'en* 

• temia  lata  apud  Franckefort  6<  à Principibus.approbata,  quod  de  univerfis  bonis 
qux  de  Ducatu  dio  movencur,  omnium  hærcdum  mortuis  parencibusde  jure  tutor 
habcatur,  & alijs  quibufeumque  prædi^o  Duci,  pr.rdeccdbribus  & hominibus 
fuis,  auâoritatc  Regalis  culminisapprobamus,  innovamusi  confirmamus  6c hujus 
feripti  patrocinio  communimus.  Nulliego  hominum  liceat  banc  paginam  nodra 
approbationis,  innovationis,  6c cnndrmationis  infringerejvcleidcminaliquoaufu 
temerario  contraire,  quod  qui  forfitan  attemare  prxfumpfcrit,  gravemnodræindi- 
gnationis  offeniam  noverit  le  incurfurum.  In  quorum  omnium  ted  monium  6c 
evidentiam  pleniorem,  prxfens  feriptum  exinde  confcribii  6c  Majedatis  nodrx  fi* 
lio8.  6'^^®  communiri.  Datum  Coloniz  anno  Domini  MCC.  XCVIII. 

quinte  Kalcnd.  Decembris,  Regni  nodri  anno  primo»  indiétionc  undccima. 

Extiaid  de  l'Inventaire  des  Chartes  repofants  à Vilvorde. 

ITem  certain  pacquet  en  papier , on  font  plufteurs  lettres  liés  enfensbU , premièrement  fi 
trouve , une  lettre  originelle  de  tout  le  Ckappitre  de  la  grande  ÉfgHfi  de  IJegt  à 
tous  gentil  hommes  y falut  en  mjïre  SegneuVy  l^c.  faifant  mention  y qu'ils  ont 
ejh'u  noble  Prince  Mon-fgneur  Ican  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothicr  * de  Bra- 
bant & de  Umbourg  à Mambour  de  rEvefehe  de  Liège»  qu'il  at  faikl  le  fer- 
ment au  Cbappitre  que  doivent  faire  les  AI.-*mb  mrs , fur  V obédience  qu'ils  donnent  à 
PEglife  de  Liege^  Gf  qu'ils  cognoijfent  ledi^l  Segneur  Duc  pour  Mambour  de  l'Evefebé. 
FaitlCan^QCC.  lourde  S-  Mickieî.  Et  ejl  iadicle  lettre  orighte'.le  fgnée  au  dos 
I jOO.  XXIV.  eft  fiellée  d'un  feau  pendant  au  parchemin  de  la  lettre  quafi  déchiré. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

Wlcholdus  Arebiepifeopus  Colonicnfis  & Ioannes  Dux  Lotharingiæ y Brahantid 
Cj?  L)mhurp  confæderationem  faciunt»  A pacificatorcs  de  rebus  inter  cos 
controvcrlis  vcl  controvertendis  cliguntj  ex  parte  Archiepifeopi  Ludulfum 
de  Dicka  Canonicum  Colonicnfem  nobilcs  viros  Qeriaeum  de  DoUendorp  , loamem 
de  Riptrfcbeyt  Dominos  y 6?  Hermannnm  de  Iïademar\  ex  parte  Ducis  nobilcs  viros 
Qodefridum  de  Brabantia  de  Àerfehot  de  P'ierfon  Dominiony  Donvnum  Florentium 
BertoUy  jtrnoldum  de  IVcfemale  6c  drenuum  virum  F.gidium  Bertolt  militem.  Ar- 
chicpifcopus-eiiam  omnem  difeordiam  inter  ipfiim  ^Cierardion  Comitem  luliacen- 
fem  motam  6c  movendam , rcmittit  in  manus  Ducis  Io.innis  S<  Godefridi  de  Bra- 
bamia.  Datum  apud  Noviomagum  in  Vigilia  Adumptionis  B.  Mariæ  anno  Do- 
mini  MCCC. 

Extrait  de  llnvcntairc  des  Chartes  de  Brabant,  auChafteau  de 
X'ilvorde. 

ITesn  une  lettre  de  Ican  Duc  de  Lothicr  & de  Bmbant^  faifant  mention  , qu:  ledit 
Duc  at  donné  à Thicry  de  Walcoun  Signeur  de  Rochcfbrc  Xâ  à jes  hoirs  » dou- 
!c  âmes  de  vin  de  Rhin  par  an , chafeun  an  à Pafques  en  la  vide  d'Anvers  , à tenir 
tn  f*f  dudit  Duc  de  Brabant  de  fes  hoirs  ^ Ô en  recompcnct  de  ladite  concefi 
' Jion^  Theodoricus  ad  manus  Ducis  de  Alloüio  fuo  Villam  Amblis  ôc 

niolcndinum  fuum  de  Gimcal  « ajfs  auprès  de  Roebefori  , pour  foixante  livres  de 
petis  Louvignois  rente  annuelle  y laquelle  rente  avec  les  dou/e  âmes  de  vin  Us  tien- 
dront 
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' dront  ett  fief  du  Duc  de  Lot  hier  0?  de  Brahant  Comme  plus  àplain  appert  par  la 
lettre  eflant  en  Date  l'an  MCCG-  Dominica  in  ramis  Palmarum.  tâ  Jur  le  dos  ejl  IJOC; 
tjcript  Tranfcriptum  Homagij  Domini  de  Rochefort.  • 


Lettre  tirée  -des  Chartes  de  Brabant. 


VNiverfis  prxientes  litteraa  infpefturis,  Hugo  Dci  gratiâ  Lcodienfis  Epifcnpiü 
æcernam  m Domino  (îiluccm  cum  notitia  veritacis,  Ôcc.  Sanc  cùm  ad  nos  & 
antccenbres  noftros  Ecciciix  Leodienfis  Epifeopos,  qui  ipiam  Ecdcfiam  rc- 
xerant  pro  temporc , pÎMrima  6c  diverfa  jura  ac  junfJiâiones  in  Oppido  Mezbli* 
nien/i  6c  in  Villa  àtHcyfie  6f  appenditijs  carundem  pertinuerunt  longis  cempnnbusy 
ÔC  adhuc  pertinere  dignofeuntur,  .qu*  ufquc  ad  hæc  tempora  nobilis  vir  loanaes 
Bertbout  de  Afechli»:a  ÔC  fui  progcnitorcs  per  potentiam  iUam  violenter  occupa» 
rum>  &adhuc  detinent  occupata  contra  Deum  ÔC  juftitiam , in  difpendium  animæ 
fuz,  ÔC  prxdl^V*  Ecclefije  Leodienfis  non  modicam  jafturam , confilio  freti  bo- 
norum  ôc  jurifpcricorum , opportunum  duximus  eatenus  nobis  brachium  invocarede- 
fenfionis.  Cîim  igiiur  Illufiris  Primeps  Domhius  Îoannès  Dei  cratia  Dux 
Lotharinqiæ  Brabantiæ  et  Limburgi  fit  fidclis  ÔC  major  ac 
potentior  inter  fidèles  lùrclcfiar  nollrx  fupradiétx  i nortium  imô  potius  Ecclefia: 
nollrx  g'.Tcm  ncgoiium  de  m.indaco  nofiro  6c  rcquifitionc  débita  « prxdidta  jura 
ÔC  iurildiûjoncs  diu  iniuriolc  ac  violenter  occupata  , ut  elk  diÔum  > ad  propficta- 
tem  Ecclcfiæ  nolbx  fupraiiékz  rcducac  ôc  reducere  laborct  fuis  fumptibus  6c  ex* 
penfi  ; noflrxquc  leu  Ecclcfix  nollr*  pradicti  faculutes  non  fufiieiant  ad  tanta 
onera  fupportanda^  volontés  fui»  labonbus  Ôc  expenfis  mciito  rcfpondrc,  cuin  ne* 
mo  teneatur  fuis  fiipcndijs  militare,  przdida  jura 6c  jurifdiébiones  univerfas  Ôc  fin* 
gulas,  prout  idem  Dux  rcvocavcrit  ad  jus  ôC  proprietatem  Ecclefix  noilrz  me* 
moratx«  libéré  conferimus  & don;mus  fibi  fuifquc  hærcdibus  ufquc  ad  tertium 
hxrCJcm  inclufivc,  cum  fn;â:ibus,  provcntibiis  ficadventitijs  quibufcümquc.  Pro- 
mitrentes  bonà  fidc  diéto  Duci,  quoi  quàm  citiùs  poterimus  procurabimus  cum 
eflfccku,  fuper  collitionc  fou  donatione  prxdifta  confenfum  Capituli  diéka;  nofiræ 
Ecclefix,  feu  confirmationcm  Apollolicam  adhiberi,  ôcc.  In  quorum  tcftimoniiim 
& munimen  figillum  nollnim  prarfcniibus  litteris  duximusapponendura.  Datum 
anno  Domini  MCCC.  Sitbbaio  poil  fellum  B.  Lucx  Evangeliftz.  IJOO. 

Extraicl  des  lettrages  de  la  ville  de  Malines. 

W|l  I AN  by  der  };r.iticu  van  GoJtf  Horloge  van  Lothrijek,  van  Brabandt  ende  van 
Liniborch.  niDr  VDp  lan  Berthout  liccren  van  Mechelen  nidrcficn  honbt  ûllcn  bm 
Chciim  Wf  nu  fijit  nibc  narrniaf^  fijnfullm/  Ûiebrfc  Itttfccn  fliltm  ficn  of»  ïioorcn  ïffen/ 
ïjût  top  mrt  onfc  êtabt  ban  Mcchcicn  obcc-cm  (Hjfbnigni  jijii/  itt  alïm  bini  uiîuitfrm  / 

Dacff  alint  bit  poimni  en'ie  ollr  bit  o^nnantim  bic  ifitt  narr  bolonibr  s(jn  in  bcfni  b^iebm/ 
tttmircmrcT  banÿ  oii^  mbe  bon  orne  nafrfiaincUng!)tn  bdjBubni  fullm  / etc.  in  oo;riomfrt)iip 
bre  toacriKpbt  toad obcniaccht  in't  jatr  otijî  lUctxui  nlfmm  MCCC.  nibc  ccii  1301. 
jact/  op  jb.  ÏÏ-Hcim  Darar. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

Aïlfrt  bm  Oljeiicn  bfe  befen  Irtffrm  frim  fini  enbe  ()o;ni  Icfcn  Godovaerf  Grève  van  Vya- 
non  Hecre  van  Gretnbprglicii  » 3^”  CupcU  / HtiWiit  IJffrc  van  Walhcin  , Gilles 
Bertnout  Hecre  van  HoneUke  falupt  enbe  bmnifili  bon  toarrbtbr.  IDp  bom  bont/  toant  tiif« 
febrn  rnwii  £ddcn  Prince  I AN  hf%  N Hertoge  by  der  gratien  van  Gode  van  Lochrtjck  , van 
Brabandt  ende  van  Leinborg  » laimen  Berthoude  Heeren  van  Mcd^lenc  Irt  rm  nibc  blc 
jbcabt  ban  Mecbglcne  in  û’anbre  $ybc/  ttoi'l  enbe  ^fc  getocefi/  enbe  In  brpbm 

bm  icacOc  glicfcbiec/  \m  bobm/  ban  bionbe/  ban  c'obe/  ban  anbec  feorbe  bonbe  feibc 
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CijIos{)C.  #boe  hotlltn  lan  Hettoge  vin  Brabantj  ende  lan  Iktthout  H«cn  »m  Mechg- 
Ivnc  iii  b'ceii  ml»  bie  IMn  Mechglcnc  in  b’tinbn  ;ijte/  lip  tact»  Dan  .gocfit  lit)»/  en 
;pn  fii  tilcUcii  in  fiogpctm  / in  bm  ban  Edingcn  ent»  in  onÿ  Mncn  die  tllic 
bote  glimoniit  .ipn  / bat  tu;  bibe  bit  Ijin  bon  gljcnonm  ;ijn  / bon  aile  bet  feoe» 
bc  bin  lufTilKn  gpeuallcn  jijn/  fcicn  bnfitn  op  onfe  bcfïc  s mbe  tuât  tn;  bacc  btefeas!)''»  ^ 
bat/  bat  Un  Hertuge  code  Un.  Benhout  bon  gpcnotnit  in  b nu  5ijbc/  mbt  bit  bail 
Jûctpolme  in  b'anbrt  jobt/  ba(lc  cube  (jtfiatbc  l)oiiacn  ftltn/  cube  bat  nemmetmen  te  bjtht* 
ne/  noep  bon  btt  ncmnictmcn  te  oane/  0btli)ta  bal  bit  paetpien  .IjcbOm  oprioft  te  poubm 
in  bic  tainpsonbflit  bit  baet  op  iÿ  gpnnarcbt  mbe  hefto&clti  enbe  iii  manicte/  tuarrt  bat  fa» 
de  bat  bip  bibe  bit  pict  bote  gpenoenit  ;tP</  te  gabert  nict  ftggeii  en  moelitcn/  oft  niet  obit 
tnt  en  bjocgtKii  / oft  baet  nict  tuefen  en  mocljtcn  / bat  ton  bitte  tù  pin  bo;t  gljtnocmt  5gn  / 
frggcn  mocfitm/  enbe  bat  oiiÿ  feggm  ficbctbepbt  ptlibcn  roiibc  ciiPe  balte  gpcpoiilxn  fyn  tni» 
inetmctt  ftiibn  ccniglje  locfftrpbt.  BJ;  bitte  fcggliecfn  gljtipcii  bat  top  bon  gjenomit  sgn/ 
omme  bat  bie  IQctcm  ban  Edingcn  met  on^  niet  totfm  en  iiiacp  apc  bit  ftggljcn  te  feggpcne 
eufTcbm  Un  Hettoge  ende  Unne  Berthout  bott  glicnotint  in  bVcu  ÿjbe/  tube  bic  bandVtttpg» 
lent  in  b'anbtt  sijbe  ; foo  pebben  top  feggiitccn  bon  gtienoenic  op  onfc  kefie  bttlicii  bie  ftoebe 
bic  gpefetiiet  iÿ  in  bcpHen  fÿbtn  in  bit  boct  genoemt  Ooelsgpe/  enbe  op  aile  bie  ttoifle  biec 
'lufltlien  pebben  gbtüxtii/  cube  pebben  bt  boebene  bail  ben  ftggpcnr  l’oiifuueTt  gpcnonien) 
enbe  cÿ  onp  feggpcu  enbe  feggpru  aibnd/  bat  aile  Pie  cbapte  bit  gpctoecit  pcbbtn  tuncpm  Un 
Hettoge  en  lin  Betthout  i)  b’ern  jijbe/  enbe  bie  ban  Jâccpgicne  ùi  b’onba;  )ijbe/  enbe  paet 
pulpcrcn  ta  beibcii  sgben/  bac  baet  af  jpn  eu  tPacn  toettigb  fouine  ban  ooben/  ban  b;an» 
bcH  / ban  tobt  enbe  ban  albttpanbe  tüngpen  Dite  tulfcpen  fyn  gpefepiet  enbe  tpetocefl  : Sec» 
gpniamm  bien  bat  top  op  Me  btlitu  mbe  op  bie  poeyten  ban  iQrcpglcnc  niet  en  fcggpen  / en 
bc  bat  Mc  blyuen  bi  p Çtrtogpen  panbt  en  In’p  dSiaeben  pant  ban  Bpanen/  gprigep  bat  bc 
rompîomiffit  fti.iftht  bit  bnetop  gtmaePt  t<  enbe  bcfégpeli'  Soojt#  tp  bot  on#  féggpm  olÿ 
baniitptpmnittpittiicbaniaetc  te  jatte  ttlDctpgicne/  bal  falflatn  gpelgclt  batMctomppi» 
miffic  lp»tKt.  asoott  rp  bac  onp  ftggptn  bat  aile  bc  gptnt  bie  boot  fgu  Weben  enbe  betbetnt 
enbtgptto.ftsgn  / in'p  Octtogtn  fijbe  en  in  SSettpout  jÿ»  / Ha'  "“t  “f  W Kt  Çettogp 
banben  fijntn/  enbe  î?ectpout  banbtn  (pnnen  bc  jbtabe  ban  Jlbctpgtcnc  in  toettigpen  foen» 
bingpc  pcnibnii  alla  bat  bie  ban  iDfcpgIcnt  bset  af  in  paife  fticn  blgben  enbe  toctiigp  feen 
bine  fai  sgi  : btgpcnoincn  bien  bat  bat  Me  ban  ItîccpgUne  / bc  gpmc  bic  pair  poo’tcten  jtfn 
bie  btc  toatttn  om’i!  I^crtoghtn  tolKe  mbe  om  23tttpo«tp  toille  / tube  baet  af  feaebe  pcMe 
Opepabt  ban  bjonbe/  ofic  bitn  paet  Unfr  te  bjotlieii  5gn  / oft i patte  optnomt.i  baet  en  bin» 
nen  bat  (i  btc  toacten  / bat  hcnlijtP  c#/  bat  bat  bic  ban  ID  cpglent  gelben  ftlen  ban  jatte  te 
jatte/  bimicii  bifai  jattm/  tube  bat  ta  te  gacncbaii  gi.  SîaemelTc  nacjlfto.ntnbc  obet  ten  jatt/ 
b'cm  btibttbctl  In  b'eecflc  jaet/  b’onbtc  bctbenbeil  In  b'anbtt  jæc/  mbe  ’t  pecbe  bttbmbeeliit 
betbe  jact  bttgoubm  te  spee.  .flotp  tÿ  ors!  ftggpm  bat  patirttctiie  goct  bat  bictc  ban 
jtvttpglrnc  toaÿ/  toaett  gpticgtn  toaÿ/  bat  onbcttoanbtlt  to'p  op  bien  tijt  bat  bie  fome 
gtfpiobmto'p/  bat  bac  bic  (}fitogpe  fal  boen  gpciben  alfa  bette  olit  cnbtc  pem  latp/  mbe 
Saccipoiit  alfa  glicippe/  cr.be  albac  fcibe  fbllcn  bit  ban  ICccpgcIcae  boen  ’g  i^ttogpm  lieben 
erbe  Scetboutp  lieben/  ban  bien  bat  onbcttoaribtUtoaÿ  baetmen  mtcttc  ton  cpctlbint.  ^tp 
ejl bat or^ fcggpen/  m bat  faPmbatfSiecbatbiefbcnc  gcipjaPcn  toap/imen  boot  fp  blcben/ 
gptflatgpcn  ofte  bctminlit/  cft  onbete  mtfbacc  gpcfcpicc  om  boclicfun  ban  £)o;Iagpe  oft 
■t  fine  gpmomtn/  bâte  bat  fai  boen  betccin  be  Qettotp  enbe  SScttpoiit  In  tepben 
;yben.  Sat;C  cp  bat  orp  fcggpen  / bac  bc  gpenc  bie  binnen  Dm  dE>slogpe  buttai 
nbctpglcnc  pebben  gpctoctfl  om  ’g  ipcttogpcii  toille  oft  om  Sîcrtpoutd  toilIc  / oft 
bai  bstfê/  bat  bie  pailêlijche  enbe  bjcbelitbc  fclen  fgn  bputen  ISctpgicnc  lijfp  enbe  gortÿ 
Ooojld  eg  bat  onp  ftggptn/  bat  bie  ban  Jtjctpgimc  ftim  gptbtn  in  bttepngcn  bm  Settogpf 
enbe  iScctpoiibe  ponbcct  buftne  pont  paicmmtp  b'nS3jaI>art/  bal^  tebcegame  p Settogpen 
pmnintli  bitmen  pett  totre  oibtt  XVI.  penningpen  / olfo  goct  aift  pi  cÿ  op  ben  bm  barp  ban 
peben  bar  bic  ftgen  gpefeept  toop/  ofte  Me  toetbe  baet  af  : enbe  ban  beie  ponbett  bnfert  pon» 
broifclmMcbau  jaaet()glmcgpclbmbmlîettogtenneS3etipi»bt/  bauji.  XamlyetptfbiKgpo 
bat  nacmio  neitoe  tg  obet  ten  jact/  üftplm  toecbm  bufcntlip  pont  bip  bactgiuocmtpÿaieni» 
mtg/  erbtboo;t  bon  ji.  Sambjctptp  boegpe  Wectpienc  joet  nacfibofgpenbc/  eicpp  jaetP 
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opS>.  larobjrttfflwtf)  ftfft  Oiiftntponûcn  bcrbofroIlfiiotinSct  miiiitf/  olfo  bat  bactnicbt  bfe 
Ijonûcrt  buftm  ponbtii  tmibca  bftjoiibni  : tD.w  ooth  bat  fafit  bat  bf  Çcctaaftf  oft  Strtfiout 
bcfcbottafimotniûc  ptniinriitn  imtntüîotibtn  ollt'JO'  oft  btfiatbtn  tbirn  bat  tnattf  oftt  Jot 
ir cnrgni  bat  toarr / batmotttn  Iitnbicbaii  JDtcbilc  e olKlobni  oiDe  Qljtlbtn/  abtlpcft  bat 
fyi  bni  OtctoBllt  tnbf  ÏJcrtftoubt  Ijtbbtii  chtloft  Booît  fcSQjni  top  bat  bit  ban  XCccliBlmt 
frltn  (jlKlbni  Mier-vrouwcn  van  Mcchclcn  Bcnhouis  Mocdcr,  tjacrtfracbcbicfptictflinb'itDjv 
taftfBhciiabt/  BlfooBtootalpflJIêttbrinbfBllftOfntii  m.itli.  ÆnOc  oubat  bit/  frasSnibatlt 
tnbc flWabioii  raltÿn  slltlioiibm/  foa  btbbm  top  fcBBilitcn  bit  bJic  BfKnot'm  jjjn/  mfe 
pjopttftBtit  BllthauBmam  btftltttrtm  in  oiboiiftli'ppe  mbt  bmnifli  bct  toanfKPt.  ©ittoaiJ 
Blirbatn  mbf  BfKf'Bfit  I»  't  tatt  onp  e««ii  bat  mm  fcfB«f  MCCC.  cabc  III-  (attea/  btÿ  jioi 
IbAiTbactiÿ  bon;  ^ XambKt&tflutS.  ^ * 

N 

Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 


IOannes  Düx  Lothartngiæ,  Brabantiæ  et  Limburois 
dat  Hem  ICO  de  Meldert  militi  pro  fideli  fervitio  & pro  centum  librisquasiUipro- 
mHerardum  eimilitem  cTcarct,&ctiam  pro  quadrm^ntislibnsquaseîDuxfupra* 
dii?^8  debebat*  omn«  denfus  quos  habet  idem  Dux  in  denarijs  in  villis  Meerbout 
Se  Vorji  » utquc  ad  fummam  novem  dccim  vcl  riginti  librarum.  Dux  tamen  fibi 
îeTervat  Tupremam  juiifdiftioncm  & altam  jurtitiam  in  ijfdem  villis.  Telles  Htn- 
rinn  Prima^emftfs  Tiomini  de  Cuuk , Renier  d'iHus  Katzoen  miles , ÎVilUlmuï  de  Her- 
heri  Leonnet  \'ander  Mennien  If^’alterns  vênder  Cappellen,  Litter*  Thcutonic* 
l>atx  MCCC.  IV.  die  lovis  poft  Dominicanl  in  Albis. 

Extraicl  de'rinventaire  des  Chartes  au  Chafteau  de  Vilvbrde. 


ITem  deux  anciens  ori^ineles  lettres  transfexes  Vune  parmi  t autre  y par  lefijueUeslcskXi 
de  Mor»bach  Chevalier  cognait  avoir  receu  de  lean  Duc  de  Lothier,  de  Brebanc 
ÔC  de  LembouTg , & Marquis  du  S.  Empire  la  fomme  de  deux  cenisïivres  monnaye 
tournois , pour  lefefuels  deux  cents  livres  lediR  Ican  de  Morsbach  at  promis  audit  Duc^ 
affi^ner  une  rente  de  vingt  livres  noirs  tournois , fur  fes  biens  alleux  , laquelle  rente  de 
XX>  livt  es  iedit  meffire  Jean  tiendrai  en  fief  dudit  Segnettr  Duc  \ at  ledit  lean  pre^ 

Plis  d'être  homme  lige  audit  Duc  centre  tous -y  excepte  PEglife  de  Liege  : ce  qu'aujfi  fes 
hoirs  devront  faire  audit  Duc  à fes  hoirs.  Comme  la  lettre  contient  plus  à plain  » 
efiaxt  endate  anno  Verbi  Incarnati  MCCC.  VI.  efiant  iadtêle  lettre  origfnelle  eotté  l^06, 
au  des  XI* 


Eattraift  des  Chartes  de  Brabant. 

COnfoederatio  imer  Ilenricitm  jfrebiepifeopum  Celomenfem  ^IoannemLot- 
HARiKGiÆ,  Brabantiæ  ET  LtMBURGi  Ducp. M.  Tcllcs  Gérât- 
dus  Cornes  fuliacenfis , Everardus  Cernes  Afarckanus  Robertus  Cornes  de  Virnem- 
burgê^  Jeannes  Dminus  deCuyek  , Littcra: Datas  anno  MCCC.  VI.  alccra  Egtdij. 
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Extraift  des  meûnes  Chartes. 


IOannts  Düx  Lotharinciæ,  Brabantiæ  btLimburgi  eon- 
btmXL  ffalttro  üe  RoÀe  jibbati,  te  Conventui  S,  Bavonis,  quidquid  Ilenrküi 
quondam  Du*  Lotharingix  eidem  Eecicfis  concefterat.  Sigillarunc  telles  Qui- 
ie  de  Flandria  Cornes  StUndiet , Flsrenlius  Bershout  Domims  de  Berlaert  Otto  de 
Kuc,  Damel  de Boaeboat , Daniel  de  Gom , Senefihallas  Braianlia,  mAius.  Littc. 
1307.  ræ  Dat*  anno  M CGC.  V 1 1.  in  fefto  B.  Martini  Hicmalis. 


Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 


Pyfix  entre  Ib  an  Duc  de  Lothicr  Brabant  &dc  Lembourg  6c  Guillaume  Com- 
te de  Haynauc,  Hollande , &c:  pour  eux  ^ leur  alites  a^Jans.  Prewert^ 
ment  que  fouit  ceux  qui  de  Iloîlaude  avaient  fervi  le  Duc  feront  refiituds  en  leurs 
hient  y qtt*  pardonne  tout  ce  qu'à  caufe  des  guerre  entr'eux  pouvait  avoir  eJU  tnef- 
prinSi  ^'avec  ce  toutes  lettres  par  lefqueiles  ^ties  demandaient  P une  à l'autre  feront 
nulles  (feront  refiituées  : y efpeeialemcnt  le  Duc  at  enconven  de  ‘rendre  al  dit  Comte 
les  lettres  ke  il  at  del  hommage  de  Zucehollande  ke  U demandait  audit  Comte , as  quelles 
ledit  Duc  renonce , al  hommage  aujf  defmaintenanS  « I3c.  Lettres  données  à Mens 
1307.  en  llapnaut  le  diefieffue  tour  don  mois  eP Avril  i Pan  de  grâce  AI  (PC  C.  VIL 


Extraid  des  Chartes  de  la  vil)e  de  Malines. 


VNiverfis  pr*fcftt«  littrtas  vifurisScauditurisTheobaMus  Dei  grttiâ  Lcodicnlrs 
Ëpifcopul  veritatis  notitiam , cum  falute  in  omnium  Salvatore.  Pius  ille  pa- 
tcrfamiliàs,  (îcut  facra  Euangelij  tradit  Icdio*  (ilium  qui  diu  divcnerac  pa* 
ternis  ampledensbrachijs,  rufcepit  hilariccr  « felbvavitfolcmnicer,  &cumindueils 
itola  prima,  præ  rcliquo  fuo  Hbo  qui  domi  rcman(crac,  vitulo  f;igiiiato'  liberaliter 
convivavit:  hujos  ergo  pij  patris  inherens  vcltigijs  & cxcmplo,  dilcdos  fUios  no- 
ftros  Magiftros,  Scabinos,  juratos  & cümmunitaicm  villæ  noftrÆ  Mecblinknjis t 
quiiammaltuannis  Cubialienodegences  dominio,  coadi  tamen,  à nobis  &£x:clc(is 
Lcodienli  diverterant,  ad  nospatrem  fuum  Sceandem  nollram  Ecclcdam Leodien- 
fem  humiliter  revertentes,  hilari  vultu  corporis  & cordis  i'ufccpimusy  &c.  Daunn 
Kal.  Aprilis anno  DominiM CGC.  IV.  « » 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


HEnricus  Dei  gratiâ Romanorum  RexfemperAugudus,  univerfîsfacriRoroam 
Imperij  tidcliW  ad  quod  præfemes  litters  pervcncrint , tam  praefentibus  quam 
futuiis,gratiamruam&omnel^num.  Divæ  memoriz  Philippus  Romanorum  Rex 
femper  Auguilus  Illujlri  Principi  Hewiço  quondam  Lotharingice  Brabantue  Duci  6c 

fuis  fucceflo- 
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fucceiTonbus  conccâloncm  t donationem  & infèudationcm  fécit,  prout  in  litrcris 
fuper  hoc  confcâ;is  cxprcHiu^  continetur;  quas  liiteras  & conürmaiioncs  carum  à 
vrxdecdToribus  noftris  Impcratoribus  & Regibus  Romanorum  conceiTastenuimus 
oc  vidimus  & audivîmus , & eardem  per  honoriftcum  virum  Everhardum  Cantorcm 
£cclc£îx  Moguncinends  Cancelkrium , & Magidrum  Simoneni  de  Marvilla 
ricos  nodros  infpici  6c  examinari  6c  de  cis  cognofci  fccimus  diligenter , quarum 
ténor  ed  calis.  lu  nomine  Sanâæ  6c  Individux  Trinitatis  Philippus  Divinà  faven- 
te  clemeotià  Romanorum  Rcx  femper  Augudus.Regaiis  Excellcntiz  provida  con* 
d>eâio  ) nobilum  pariter  ôc  magnorum  Pnncipum  devotionem  6c  præclara  con* 
iuevit  penfare  obfcquia,  6cc.  A6Va  func  hxc  anno  Domini  MCC.  IV.  Daruin 
ConduenciX)  &c.  Quia  igicur  Romani  Principis  dcccc  clementiam,  ca  aux  à fuis 
prxdécedbribus  Romanorum  Imperaioribus  6c  Regibus  ddelibus  Regni  Principi> 
Dusob  eorum  mérita  gencrofa  concéda  Ajdc  non  minuere  fed  augere:  condderan- 
Xfi^Itluftris  Principis  nojlri  Ioannis  Lotharingiæ*  Brabantiaë  et 
LiMBURGtsDucis  placida»  fhi6hioiâ  6c  grata  fervitia  , quæ  progenitores 
fuUmpcnderunt  Imperio  , 8t  ipfe  impendcre  poted  Scpoterit  in  futurum  , diélas 
licteras  prxdeccdbriDus  diâi  Ducts  6c  fibi  concédas,  6c  omnia  & fingula  contenta 
in  ipHslitteris  approbamus,  & authoritate  Regalis  culminis  confirmamus  Datum 
Colionis  XV.  Kal  FebruariJ,  indiâione  VII.  anno  Domini  MCCC.  IX.  Re- 
gni  vero  nodri  anno  primo. 

Lettre  tirde  des  mefmes  Chartes. 


HEnricus  Dei  gracia  Romanorum  Rex  femper  Angudus  prudencibus  viris  Op- 
pjdétnis  jlniverpienfibus  t nec  non  univerds  Jmperij  ddelibus,  ad  quos  prx> 
fentes  Ucteræ  pervenerinc,  gratiam  fuam  6c  omoc  bonum.  Nuper  ad  nodrs 
CeUitudinis  pcrvenic  audienciam,  per  lîlujlrem  loanntmxDnccm  Brabantiæ  feu  pro- 
genitorcs  vcî  antccedbrcs  fuos  forum  falis  6c  pifeium  quod  in  jintverpia  fore  con- 
uievit , & à nobis  6c  à nodris  prxdecedbribus  & Imperio  tenebacur  & tenetur  in 
feudum»  irrequidti$&  inconfultus  prsdecedbribus  nodris  Divis  Imperatonbus  6c 
Regîbus  qui  pro  temporc  fuerunt,  & (inc  confenfu  cOrundem  , titulo  donacionis 
vel  vcnditionis  alienacum , 6c  de  prxdi^o  Oppido  ad  Oppidum  Mecblinitnfe  tranf* 
podium  ede  6c  improvidc  tranflatum  »1  non  condderato  providé  nec  prxvito , quod 
Vafallusqui  feudum  Domino  inconfulco  , 6c  dnc  confenfu  ejufdem  aliénât  ^ feu* 
dum  perdit,  6c  Dominus  à quocumque  podedbre  vindicare  poted  : Aftcéfantcs 
igitur,  prout  ex  adptnpti  regiminis  tenemur  debito  , alicnaia  jura  Imperij  reçu* 
perarc,  6c  diminuia  feu  didraéba  ad  llatum  debitum  regali  folicitudine  reduceref 
alienationcm,  tranfpofitionem,  feu  trandaiiorrcm  fori  prxnotaii , minus  providc 
fâétas  rcvocamus  6c  irritamus , ipiumque  forum  dicto  Oppido  Antwrpxtnfi  in  inte- 
grum  redituimus  authoritate  regiû,  tenendum  à nobis  6c  Imperio  in  t'eudum,  per 
eundem  loimnem  Dueem  BrabantU  Prindpem  tsf  fratrem  nofîrum  cbaujfimum  , ficut 
teneri  conluevit  priufquam  ab  codcin  Oppido  alienacum  exritcrac  uC  tranilatum. 
Quocirca  vobis  Oppidanis  mandamus  6c  injiingtmus  fcriolc  , quatenus  hu)ufmodi 
forum,  ab  Oppido  vedro  ad  Oppidum  Mccblimenfc  occalionc  diétarum  aîienacio* 
nis  feu  iranflationis  j in  prxjudicium  feudi  nodri  & Imperij  tranlirc  de  ceterô 
non  pcrmittaiis.  Vt  autem  pnemifla  dcinccps  firma  pcrmancanc  ôc  inviolnbiUter 
obfcrvcniur,  prxfentem  paginam  fuper  eo  conferibi,  6c  nodrx  Majedacis  figillo 
Juflîmus  communiri.  Datum  Colmar,  quarto  Kal.  Novemb.  anno  Domini  MCCC. 
IX.  Regni  vero  nodri  anno  primo. 
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i4t  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Autre  lettre  des  mcfines  Chartçs. 

HEnricus  t>ei  gratiâ  Romanorum  Rex  fetoper  Auguilui  loanni  Dmci  BrtAantté 
fratri  & Prim-ipî fin  cbarifsimo  gratkm  fuam  & omnc  bonutn.  Nupcr  »d 
noftræ  Cclfîcudiftis  pcrvtnit  imclligcntiani , <juod  per  te  feu  progenicorcs 
fea  tnteccffbrcs  tuos,  forum  felis  & pifeium  quod  in  Antverpia  fore  conTuevit , êc 
à nobis  & à ooftris  pra-deceflbribus  êc  Imperio  tenebatur  ÔC  tenctur  in  feudum  » 
irrequiCtis  & inconfukis  pradcceflbribw  noftris  Dit»  Impcratoribas  vcl  Regibo* 
qui  pro  tcmporc  foeront,  & line  confenfu  cornndem,  titulo  donationis  vcl  vendj- 
tioras  alienatum , & de  prsdicto  Oppido  jfntvtrpi^nfi  ad  Oppidum  Mecbliniefffi 
tranfpolitum  & improvidc  rranlîatum  effe  j non  conlîdcrato  providd  ncc  prævifo 
quod  Vafiallus , qui  feudum  Domino  inconfulto  , ac  (îne  confenfu  ejufdem  alie* 
nat,  feudum  perdit,  3c  Dominus  à quocumque  pofTclTore  hujufmodi  feudum  po« 
tcft  vindlcare.  AflTeôantcs  igitur»  prout  ex  aflumpti  regimints  tenemur  debico  , 
alienata  jura  Imperij  recuperare,  de  aiminuta  feu  dillracla  ad  ilatüm  debitum4«ga- 
U folrcitudinc  rcducere  ; alienationcm  , tranfpofitionem  , feu  tranflationem  fori 
prenotati  minus  providè  fafbas  revocamus  & irritamus  , ipfumque  forum  di<^o 
Oppido  Antvtrpitnfi  integeram  reftituimus,  8c  auftoritatc  regiâ  de  novo  fibi  con- 
fcrimus  in  feudum,  tenendum  à nobis  8c  Imperio  , proue  teneri  confuevit  priuf- 
quam  ab  eodem  Oppido  alienatum  exciterat  & tranflatum.  Quocirca  Serenitati 
tuas  mandamus  & injungimus  feriosé,  quatenus  hujuffflodi  forum  Oppido  Antver* 
pieoû  per  nos  reftitutum,  refumi  fecias  ut  mandamus,  nullafque  res  de  ipfo  Oppi- 
do ad  Oppidum  Mechlinienfe  > occafîonc  diâaruni  alienationis  feu  tranflacionis,  in 

Srxjudicmm  fcudi  noftri  & Imperij  iranfire  de  cctcro  patiaris.  Vi  autem  prxmifli 
einceps  firma  permaneant  8c  inviolabiliter  obTerventur,  prefentem  paginam  fuper 
eo  conferibi  & nofers  Majedaris  jufHmus  fiffillo  communiri.  Dacum  Colmar» 
I JOp.  tertio  Kal.  Novemb.  anno  Domini  M C C C.  1 X.  Kegni  vcr6  noflh  anno  primo. 

Extrait  des  Regiftres  de  Brabant. 

N Oms  Florcns  Berthout  Sires  de  Malines  fiiifins  feavoir  tefistoignons  à fous*  ke 
nous  tenons  devons  tenir  en  fief  en  droiSi  hommage  de  haut  Prince  8t 
trcfnoblc  noftre  ircs«chcr  Segneurl  Mon-fegneur  I b a n par  le  grâce  de 
Dieu  Duc  de  Lothier  de  Brabant  & de  Lembourg  ce  que  ebi  apres  s'enfuit  > cefi  à 
favoir  T Avo  'ùerie  iâ  le  Segnerie  de  Malines  ^ le  JJot  de  îeau'xe  ^ Je'tholHus  ^ tA  le  mer- 
ebier  deu  fiil , du  poiJfonÔ  des  htefies , les  chemins  , Us  hmbars , £jf  les  suwifs , s'il 
efloient  à Malines , NickerfpueU  (A  le  Nueve  terre  qu'on  appelle  Nu'welant , fÿ  tout  le 
remanant  de  nojîre  terre  qui  mue^ieit  de  'Brahant  , que  nous  tenons  dehors  le  ville  de 
Malines  : avec  chou  connifons  nous  (A  tefmoignons  , que  nous  devons  (A  femmes  tenus 
per  droit  y de  fervir  nojîre  trefehier  Segneur  le  Duc  devant  dit  y (A  mener  en  fis  oRs  com^ 
muns  ebiaus  de  Malines  ÇA  toutes  nojîres  autres  gens , fors  que  ebiaus  de  NeckerJpueU  ÇA 
ebiaus  de  Nuwelant  ; ÇA  de  li  aider  ÇA  fervir  encentre  tous  Segneurs  ÇA  encontre  tout 
perfonnes  à nos  frais  ^ ÇA  à frais  de  nojîre  gens  en  commun  oji.  Apres  mus  connoijfons 
ÇA  tefmoignous  que  nous  fommes  tenus  ÇA  devons  tenir  ÇA  fesire  tenir  bien  ÇA  loiaulment 
en  nojîre  ville  de  Malines  y ér  par  tout  en  noJlre  terre  ^ tous  cris  y tous  commaust  toutes 
ordonnances  ÇA  tout  chou  que  par  commun  accord  ér  confeil  des  Barons  , yiUes  & des 
bonnes  gens  de  Brabant  ferat  criet , commandeit  y ordonueit  ér  fait  en  Brabant.  Pour  la 
tefimoignaige  de  ces  lettres  fayellées  de  notre  fiel.  Données  lendemain  dou  tour  S.  Pierru 
S.Pauly  i'an  de  grâce  iACCC.  XII. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT.  143 

Lettre  tirée  de  l’Archivc  de  FEglife  de  S.  Gudule  à Bruxelles. 

IOannes  Dei  Gratia  Loth  ar  i trc  t æ»  Brabantiæ  et  Lim* 
SURGI  Dux  dtieâo  noflro  Ammanno  Bmxellen(i , falutem  £c  omne  bo* 
num.  Cùm  nos  Amelricum  dicium  , Eftdiiém  didum  SalgilrtH  à"  Simonem 
didum  Tbumnck  > nollros  oppidanos  Bruxcllenfcs , in  yroenta  nolba  Bnixellcnfî 
poHcos  » per  judicium  £c  fentenciam  nolh’orvm  Scabinonim  BnixellenCum  , (icoc 
nobis  conilac  ex  ccru  fcientia  » ad  inllantiam  dilcâonim  nolirorum  Decani  &Ca- 
pituli  Ëcclefis  nollræ  Bruxellenlis , ex  ooUro  Dominio  minus  ju(lè,  in  periculum 
animæ  noUrxt  & in  dampnum  diâorum  Decani  & CapicuU  non  modicum  gray*- 
men  cxire  fecimus:  Mandamus  vobis  dilbiâc  prxcipientcs , quatenus  vifîi  litteris» 
di£h)S  Amelricum , Egidium  & Simonem  , in  diûam  Vrotnta^  Bnixcllenfem  re* 
dire  compellacis,  & eos  ibidem  ftare  cogatis  per  fairizionem  bonorum  fuorum  & 
ipfonim  corporum  detentionem»  doncc  diéiis  Decano  & Capitulo  de  judicaco  feu 
imtentiato  nierit  fatisfaôum,  non-obftantibus  quibufcumque  litteris  à nobis  diâis 
Amclrico)  Egidio&Simoni  vel  corum  alteri  feu  quibuicumque  alijs  conceiEs.  Da- 
cnm  annoPomini  MCCC.  Xll.  in  Vigilia  S.  Michaëlis. 

Sédlé  Sun  fenu  im^mé  tn  ôrt  iaunafire  avtc  ($nirefécK 
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PREUVES  pu  LIVRE  IV. 

ENFANTS  NATURELS  DE  lEAN  II.  DUC 
DE  LOTHIER,  DE  BRABANT  ET 
DE  LIMBOURG,  &c. 

Ëxtràâs  des  Regiftres  de  la  ville  de  Bruxelles. 

SXJr  Fa»  1 5 fî-  Ad  opus  Domini  loamtis  j Dom'mi  de  Cayck  cJ*  Blaefielt  de  bo- 
nis quondam  Laduici  de  EJfekn. 

SUr  Fan  1 3 <4.  Dominus  loàrmes  de  fVytfliet,  Demitms  de  Cuyck  & Blaejvelde  mi- 
les obligicus  Domino  loatinis  diSlo  Pylyjèr  & bona  de  Blaefaelde  , vcndunt 
Domino  loamd,  Demim  de  Bouehout,  pro  mille  & quadringemis  libris. . 

Extraifl  des  Regiftres  de  la  ville  de  Maiines. 

Sür  Van  1 547.  Domina  Margareta  filia  Rudelphi  Pypenpoj . uxor  Domini  AP7/- 
f ie!  Domini  de  Bhefvelt. 

Extraift  de  l’bbituaire  des  Freres  Mineurs  à Bruxelles,  tiré  des  EfcripU 
de  Charles  Langius. 

^"’Ommemoraâo  Domine  de  Cnyck  uxoris  Dominé  de  ÈlaefiieU. 

Extrait  de  la  Rym-Cronique  citée  ci-devant. 

ibtatit  ban  Gnnc/  nlfoo  f)p  hdt 
^tfC  lanne  van  Blaerlvelt,  &c. 

l|rrt  lan  van  Blacrfvclt 
3Dnt  Graeve  (jatibe  fn  finira  getncRl  ' 
49<claglK  fita  lue  met  moebe  goge 
San  <0clce  Dni  Hettogc  ; 
jQocc  boen  bit  bncgni  maertn  remen 
San  bttalinge/  beb  ith  bernonun/ 

43n  Iifelt  Stti  lan  nict  ji)t  feliet  bajl  / 

<Dic  Uofcbiattbc  fb  fg  bcfpjohm  tnaÿ  ! 
9?accom  beegonbe  in  6o;ie  fiant 
lïfcn:  lan  van  Cnyck  bac  fcA  U llont 
Batte  bjlenbe  tnbe  magfje/ 

«Snbe  qiiam  tôt  mien  bagfie 
Bepmciijcii  ten  Graeve  binnrn  / 

Bp  bobbe  ban  btienben  bien  minbtn 
<2n  liebet  bobben  foo  mp  bntbte 
t ©tboîen  Bettfebap  ban  ’t  gcBocffte. 

Rbacc  nae  bian  bp  boitbt  m gtaifiK 
Bnt  lanivan  Blacrfvelt  af  mtt  mocbte/ 

Bref  lan  van  Blacrfvelt  te  bin  ute 
ÎSIttf  boot  In  Wrt  ftbofftltuce: 

?llbuÿ  Btn  lan  van  Cnyck  beficit 
®m  «jatbf  biebn  in  Tan  getoelt/ 
ma  Bntotb  Wcncelijn  batbttnam 
ienbe  Sjou  lohaime/  üwettn  fp  gtam,'  &c. 

Extraift 


D@en  Bfft  One  ban  ntttijch  ftbiet 
4S«n  ont  bP  acbtn  btm  tn  litti 
SBon  ](fn  b}ocbn  sift  fdin  baÿ  ' 

®lt  Btne  ban  Hoochllraten  toa#/ 

Bobbt  b;p  (mm/  bat  toaÿ biatc/ 
lan.  Hendrick  en  Wenemaert 
‘ Sllÿtwfrcbjttnrimcnbatbtc/ 

Cnbe  Bttc  Otto  btpbe  gatbtc 
, ®tre  taxielt  bobbffl  brgtbtn/ 

^ 3bot  ftfn  be  BtttUtbrben  bkbtn 

San  Cnyck  ban  Graeve  bat  gpt  tant  t 
San  Hoochilraeten,  Malfcn.  Mctcren  mtt 
Setflojbtn  iq)  befe  fonen  brtfe/ 
lan^Hendric,  Wenemaer/  enbjje 
®rplbm  bit  goebm  allrgatbcc  I 
Bm  bleben  ban  oem  tnbe  baebn/ 

Cn  abte-motl  bit  BtttlklKpbm 
Btbbcn  gebcpit  tnbe  gefebepben. 

®!e  outfie  bpxbec  lan  btbtit 
Cuyck  m Graeve  in  bjnbtt  gtbKlt/ 

Rentic  bit  mibbellle  t’fbnce  batten 
SSfblelt  't  lant  ban  Hoochilraeten  / 
Wenemaer  bit  ion)t|U  bletf  met  etee 
' San  Malfcn  mbt  bon  Metctcn  Bttrt-  ’ 
Siti  nae  abet  etn  tijt 
StrhotbU  lan  btÿ  ftfuc  Stjt 
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DES  TROPHË’ÉS  DE  BRABANT.  14^ 

Extraifl  des  Rcgiftres  de  Brabant. 

IAn  Hertoghc  van  Lothrijk,  Brabant  cnde  Limborch  gbffft  ftfîl  lifft  lan  van  Coflclacr, 
Hccrvan  Wittam  fijnm  omiînDfn  b?ocDfr  mûr  ftamcrltiifh  / odni  bit  faltr  fiojnj  birawn  De 
j&tabt  hfchc,  De  IDcprc  ban  te  bomi  ban  toegbt  Dei^  l^cttogbt  p[ât()te  te  lieftcen* 

Par  lettres  données  le  qHatr':ej'//ie  de  Detembre  MCCC.  X L V. 

Extraie^  des  mcfmcs  Regiftres. 


IOaHNES  DeI  CRATIA  LoTHARINGIÆ,  BrABANTIÆ  et  latM* 
burgiæDux  Sancti  qjd  e Imperii  Marchio  nomm  facimus  u* 
niverfis,  quoi  nos  üiper  hoc  cum  amicis  nollris  deliberarione  prxh  ibica  matu- 
n,  mera  liberalitacc  du£tiy  damus,  donamus  ac  (implici  & irrcvocabili  donatione 
inter  vivos  concedimus  hxrcditaric,  pro  nobi.»:  & noftris  hxrcdibus  fivc  fucceflb- 
ribus  foanfta  nojîræ  dileflit  fUia  naturali  ex  Ifabeîla  de  Verte  diéta  Ermengarde  de 
Viivordvn  poaeata^y  pro  lë  5c  fuis  hxrc.libus  fivc  fucceflbribus  de  iuo  proprio  cor- 
porc  procreatis  « viUam  de  fJouthatn  quondam  Gofutni  de  Houtbeyn , cum  omnibus 
luis  actincniijs  5c  pcrciiiencijs  > & cum  omm  dominio  alto  & ba(To  « in  jbrirdiccio- 
rie,  mero  6c  mixto  hoi^orc&  imperio  ad  canJem  viUam  de  Houthain  pertinenti- 
bust  prout  di^us  Gofuintts  pofTcdit,  tenuit  6c  habuic,  & nos  ha£^enus  poil  diâum 
Qofuinum\  cum  domo  5:  manltonc  quondam  diûi  Gofuini , llamibus  in  diâ:a  >villa 
àe  /éoutbain,  cum  ejus  auineDtijs  5c  peninencijs  univerlis,  & cum  omnibus  diâa: 
rillz  redditibus  6c  provcncibus,  fîve  in  pecunia,  cenlîbus,  caponibus  , anferis  » 
gollinis,  porcis,  cera,  pratis»  pafeuis)  filvis,  molcndinis , treccnûbus  y five  in 
qiiibufcumûue  rebus  feu  bonis  « tam  in  humido  fîve  in  arido  confîdanc  i nihil  juris 
aélionist  ninil  propriccatis  in  dominio  prxdi<^G  » jurifdi^lione  , honore  mero  5t 
miNfo*  imperio,  dnmo,  manfîonC}  redditibus»  proventibus , honoribus , feoda* 
libus , did  i'  viüa:  de  Houthain  cum  omnibus  fuis  attiaenrrjs  éc  pertinencijs  prsdic* 
tis  nobis  6c  nollris  hxredibm  6c  fuccefîbribus  refervando  : (àlvis  camen  penfîoni- 
bus  5:  urufru^libus  nofîrorum  dilcéiorum  • videlicec  Domim  loannis  de  CoJJelatr 
rnUitis  tr^pi  fratris  naturaliSy  nec  non  Dominée  Katharinee  ipfius  Domim  loannisuxè^ 
riSi  ciuiUcm  villæ  cum  fuis  peitinentijs  univerfîs  ufufruéhiariorum , prour  inlitte- 
ris  ipfîus  Domini  I:a/m:s  te  Domina: fuper  hoc  confeâis  pleniàscooti'* 
nctur,  diftilquc  Domino  Jeanne  6c  Domina  Katharina  defunélis.  diâa  villa  de 
Jkuthain  cum  omnibus  fuis  attinentijs  6c  pcrcinentijs  prxdifliSt  ad  loannam  nofiram 
fliarn  prïJiftam  Jcvoluctur»  prout  ad  nos  6c  nollros  hxredes  frve  ruccdïbrcs  dc- 
volui  leu  pervenirc  debuit»  fi  prxfcns  donatio  fafta  non  fuifiet;  paÔo  wli  inter- 
pofîto  quod  c!i£ba  loanna,  fui  hxredes  fîve  ruccefîbres^  diélam  villam  de  Houthain 
cumdonio,  manfione,  dominio,  jurifdiëlione , honore,  redditibiis  & provenu- 
bus  univerfîs  prxdi£lis,  tenere  dehent  ac  ctiam  pofîidere  à nobis  5c  nofois  hære- 
dibus  feu  luccefToribus  Ducibus  Rrabantiæ  in  Icudumî  Iklvo  tamen,  li  contingac 
loannam  nollram  filiam  prxJiélam  fine  proie  légitima  de  fîio  corpore  proercau 
liipetuite  reliëli  decedere,  5c  ipfa  hanna  fratres  aut  fororcs  à nobis  5c  Jfahella 
diJla  Ermengard TCiV.xz  fua  prxdi^tahabcacfeu  relinquat,  votumus  tune  quôddiâa 
villa  de  Houthain  cum  omnibus  pertinentijs  prxdiâis  ad  ipfos  devoluatur  \ fi  vero 
diéla  loanna  nec  fratres  nec  fororcs  habuerit,  nec  poft  fuum  deccirum  reliqucritde 
nobis  5 matre  fua  prxdiëla  procréâtes . runc  diâa  bona  ad  nos  feu  ad  nollros 
fuccv  fibres  Duces  Bi-abantix  dcvolventur  5c  redibunt.  Q^ia  propter  promifîmus  5c 
promitriihu<  bonâ  fide  pro  nobis  Sc  nollris  hæredihus  fivc  fucccfîoribus , diâam 
loannam  nollram  filiam  5c  ejus  hxredes  6c  luccelTorcs  in  hujufmodi  bonis  feulêo- 
do  maniitencre  Sc  conlervarc,  acomniaâc  fingula  omni  do^  celTame  rata  tenere 
invioinbilitrr  atquc  firma,  ncc  in  aliquo  pia'milTorum  in  parte  vel  in  toto' 
contraire.  In  cujus  rci  tellimonium  Se  munimen,  & ad  maiorern  omnium  przmil^ 
forum  fi’^mitatem , rcquirimus  dilcâum  filium  nollrum  Hemricum  feniorem , mo- 
nemes  cundem  quatenus  in  fîgnum  lui  afîenfus  omnium  przmifibrum , (filium  fuum 
bis  prxlêntibus  unà  cum  noltro  apponac.  Datumanno  Domim  MCCC.  XLV. 
o^va  Apriiis. 
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ij^6  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Des  mefmes  Regiftrcs. 

WEnceUjn  cnde  V’rou  Icnne  Hcrtoch  cndc  Hcrtoginne  van  Luxcraborch  « van 
Lothrijck , Brabant  cndc  vanLimborch»  Marck-gravc  endc  Marck-gravin- 
nc  des  Hey lichs  Rijcks , arn  tiret  van  Coilaer  Hecr  van  W ictham 

hacren  lieven  Oornom  binifi  rnùr  in  mrrtDrrii^  fijn^  Icrn^  be  ||ccrlicTi()rùrn  ban  Wail* 
wilre»  Mcchclcn  cndc  Wictham.  ObrttipQfKn  IJcrce  Dicrick  van  Home  Hccre  van 
Perweys  endc  van  Craencnborch , lacob  van  Agimonc  Hcer  van  Chaibeau-  Thic- 
TYt  Hccr  Gceracrdt  Hccr  van  VoiTclacr,  Hccre  lan  van  Gère  Canonick  te  S. 
- Gudelcn  tôt  BruHcl  hunnen  fcghelaer,  code  WÜlcm  van  Stakeoborgh.  Lettres 
données  le  \o  de  Febstrier  MCCC.  L.  V. 

Ertraift  du  Regiflre  des  fieft  de  Brabant,  nommé  Specht-bocck. 

Ttfn  Urctien  fym  Ç«r  Willem  v»n  Dnvenrode  ’t  fl«rt  te  Bauterfem  ùp  f ^cnen  otl^ 
bat  bpt  betlKccb  fticn  ben  {?tttc  tun  Valkcnborcli  Dpw  Bcm  ban  Bouter,- 
heym  fpne  botljtet  tjebet  enbe  (putiit/  enbe  alÿ  fp  fal  hamincn  fpn  ban  lybc  te  beot/ 
fbo  fait  hommen  en  bctfietbtn  nae  boot’ÿ  ^ceteii  ban  Bouter, heym  sp  Sjon  Amcibeigc  van 
Witthem  enbe  op  ftaet  pe^etben. 

Spni  Berta  Heer  Gerrarts  Wyf  vander  Hcydcn  Hccr  van  Boutershem  ||aut  ftet  fpipÿ  enbe 
bo)P  bon  SSouteifbem/  tSutfelc/  Cottclfie  enbe  (lobe,  gtem  bout  fp  noeb  OclM  bp  ©o, 
fteitnijcR. 

Derc  Hendn’ck  van  Boutershem  bp  boobe  Djoti  Amelbergc,  bsijlen  iDad  (Ijn  ntoebet  bocbc 
tec  i^ceten  Willcms  van  Duvenrode  Hcerc  van  Oofterhout , toÿf  ^ceren  lans  ban  Corüelaee 
Hccre  van  Wittham , &c. 

Ejctraiél  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Berges  fur  Soom. 

LVdovicns  Dei  gratià  Romanorum  Imperator  Icmpcr  Auguftus,  mliili  viro 
ieamti  Gorty^in  Domtwin  G/ymes  iuo  Impcrij  dileâo,  gratiam  luam  Cvomne 
bonum.  Licec  primzus  tux  nativiutis  ortus,  qui  non  es  de  legicimo  macri- 
monio  procreaciis,  fed  de  Pâtre  tuo  loaaxe  Duce  BfâbaM'uiconyi^ao  Sc  marre  tua 
E/y/aietb  Gertygm  foluta.  à quibus  libec  aétibua  Icgitimis  & civilibus  Iionoiibuste 
excludac  y quia  laincn  bons  converfationis  habes  tellimonium  & vertutis , ut  erga 
te  clemcntiâ  clareac  Augultalis , cùm  nafei  ex  illicito  coitu  non  fît  culpa  geniti , 
fed  potius  generantis , venia  qtioquc  digni  (int  qui  vitio  élaborant  alicno , telegiti- 
immusi  & reftituirous  ad  omnea  Gngulos  & Cngulas  honores,  honellatca,  digni- 
tates , aâua  legitimus  8t  civiles  i tollentcs  & auferentes  à te  quamiibet  illegituni- 
tatis  maculam  acque  notant  : ita  quoi  fuccedere' valeas,  & bzres  ex  tellamento 
& ab  intelbco  exiftere  paremibus  tuis,  aut  quibufcumqùe  alijs  feu  alij.  & tjuod 
omnia  eorum  bona  & jura  caperc  valeas  ac  habere  ut  legitimus , quz  in  te  rite  ca- 
derepoflenti  fi  à légitima  fuifles  origine  procrcatus;  tccura  in  hijs  £c  alijs  omnibus 
fuper  diâo  defeâu  ex  certa  feientia  dirpenfantes , non  obftonte  aliqua  loge , jure 
vel  ftatuto  grnerali  vel  fpeciali,  & f(«cialiter  ilia  lege  quæ  fpurios  nifi  ex  certa 
feientia  icgitimari  prohibet,  & quibutcumque  ali  js  quarum  in  prxmilfis  fieri  debcrec 
mentio  fpecialis,  tjuibus  omnibus  quo  ad  primifladc  plenitudine  Impcratoris  po- 
telhtis  ex  certa  feientia  derogamus.  In  eu  jus  rei  teftimonium  prxfcntcs  conferibi , 
& noftr*  Majeftatis  ligillo  jullîmus  communiri.  Datum  Franchenfurt  XXVII. 

nienfis  Auguili  anno  Domini  MCCC.  XLIV.  Regni  nollri  anoo  XXX. 
Impcrij  mo  X V 1 1>. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Extraid  du  Rcgiftrc  des  fiefs  de  Brabant,  nommé 
’t  Latijns-botck. 

HÆc  funt  nomina  Homimim  fcudalium  feu  fiJeliu.n  hinnis  Dei  gratii  Lotba- 
riii’U,  Brabautia  Umlmrgi  D««  port  obitum  inclitx  memoriæ  laimrs 
Dacis  patris  fui,  qui  ohijc  in  Vigilia  SS.  Simonis  &ludx.  anno  MCCC. 
XII.  & fcpult'is  cil  in  Eeelelii  Collegiatà  S.  Guduls  Bruxcllenfis,  &c.  Re- 
giftrata  per  Guicllclmum  de  Casilcto  clericum  ipfius  Ducis,  folio  CXXXII. 
verfo.  . 

lo.  Cordeken  milei  fraler  mturalis  Ducis  domum , dominium , villam , homagia 
de  Glymes,  cum  VI.  bon.  terræ. 

Item  fecundo  I.  bon.  terrœ  apud  Meylen. 

Extraid  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Berges  fur  Soom 

LEttres  origintUes  de  partage  faicl  entre  les  Enfants  de  vtejfire  lean  Seigneur  de 
Glimes  (ÿ  de  Dame  de  lodoigne,  dattéis  U III.  de  Nmembre  MCCC. 
LXI. 


Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 

WP  lan  by  dcrgratîen  Godts  Hirtogc  van  Lothrijek  , vau  Brabant  ende  van  Limborch, 
bun  IioiiDc  allen  lirticn  bit  btfe  Irtterm  fclm  r>m  aft  boojtn  Icftn  / tut  tajant  gbr» 
meccltt  enbe  amarfim  nrcrRrltJcIi  onfen  flatc  / top  licbben  bonbm  bat  top  ;gn  gcbotdmi  cnb( 
gtbanben/  frgbtn  brie  pttfaonm  in  bcci  mbe  in  grootc  fcoubni  / ftoarrlfjrh  onÿ  nibc  onfm 
part  antgarnOf  / bnnbni  toclclirn  top  nict  m moglicn  gocbcttittigcli  tot  honim  / noch  baci 
nf  qtigt  31)11/  ban  bp  ben  raebe  ban  onrni  goebrn  .Sneben  / banben  Kbbgen  mbt  ban  onfrn 
lanbr  ban  S3;abant/  foo  bat  na  ojbonnaiitie  bniDeii  ben  toccl)  onÿ  te  bulptn  / enbe  ban 
bru  onfen  ont  tot  te  homni  tôt  onfec  eeten  / mbc  teii  minfien  feliotbcn  ban  befen  gtooten 
Idionbm  i enoe  oni  bat  top  enbe  onlen  Roet  (ien  enbe  mettben  bie  gcoote  fonfle  enbe  obetton* 
tngl)epbt  ban  ben  tôt  onlmacrt  / baerom  e|l  bat  top  bi  todle  enbe  mrpninge  3f)n  te  Ugben  in 
flatc,'  enbe  ont  bat  bie  faetfien  oengaen  onfe  cteen  / enbe  onfen  flatc  nirt  en  too/be  beict  bnp> 
tni  torgtien  ban  crbnKs  top  toillen  enbe  oibonneren  met  caebe  enbe  biilfe  onfen  licben  enbe 
gbenobigni  I/reeen  mbe  Veut/  mijii  Qcecen  Lodcwijcke  Sonc  'sConincks  van  Vranckrijck  , 
Graeve  van  Evrent , ntbc  met  aiibcten  rabe  boo;  onÿ  enbe  onfe  na^omefbigra/  bat  bie 
poimcii  enbe  articnlrn  bie  bbc  gcfebttbtn  enbe  gcinfrterct  3t)n  / tootben  bofbatn  enbe  bhjben 
tietoegben  bagm  gbefionbni  enbe  nretllebjcft  gljebnct/  fonbet  cmlgj)  frtten  oft  bjebm  in  ctnf« 
get  matibcen.  Onben  ctrflni  toii  bp  onfen  cabe  foo  boojftliîcbm  iÿ  / totllra  mbe  ojbonneren/ 
toaert  batinm  namc  oft  hecft  grnomen  etnige  ptefoonm  ban  onfen  fbteben  oft  Sbbijen  ofe 
ban  onfm  Ifanbm  ban  Srabanbt/  ’t  3ÿiic  in  orfiipnc  ban  on^/  onfe  na>Iumelfngcn  / boo> 
onfefeouben/  bac  meii  bat  betaleii  fai  ban  oiifet  albcrgecectflt  gœbm.  fjtem  batmen  niet 
tnacthm  en  fal  nocli  flarn  fn  SJtabanbt  emigf)cn  pmnbieh  tm  3P  bitmen  bcifen  f^teben  ban 
SSfabant  / mbc  met  taebe  bet  boo;f5  ^teben  mbc  ïanbe.  2tem  aile  bec  Ictterm  enbe  aile 
bit  befitgliepbt  bie  onfe  goebe  .&tebm  mbe  ?Cbbijcn  oft  cmigf)  ban  fien  Acbbcn  ban  oiiÿofc  ban 
onfe  boiebecm  in  emfgct  manieem/  top  fim  bat  eonfiemeten/  mbc  toillen  bat  fjioi  bat  blgbe 
altood  bafl  enbe  gcflabigl)/  fonbtc  te  totftn  gtcaiTcnt  / bcciiielc  / oft  gcronipccct  in  eci  lgrc 
manieem.  fStem  toaert  bat  bit  goebe  f&tebm  / bit  Itbbijm  oft  bit  banben  Xanbe  banS3;a« 
banbt/  bm  UtOen  boo;  onÿ  oft  boo;  onfe  11a  fiainellngm  of  liebm/  banben  Iiaccn  gingm  oft 
tot  liatra  banbm/  inbm  ocfupne  oft  inbm  fiulpt  ban  enÿ  oft  ban  onfe  fenuben/  bac  top  bat 
foubm  tnogm  btbbm  mbe  ontfaen/  am  onÿ  ofte  om  onfe  fcfnilbon  enbe  æn  onfir  alcegerretflc 
noeben/  enbe  alfôo  fam  alii  fp  gtballm  felm  5011.  üjtem  bat  niemanbt  en  omfae  gelbt  om 
te  betetnt  totgf)cn/  ten  fp  bat  Ijp  hiebtc  ftggfie  bat  gribt  om  toegfim  te  beteren.  99efe  boof= 
fftljeben  ^ro  bebben  top  gbnnaccfit  ttibrc  booffcbicbtn  manieem  amme  'i  goct  mbe  ’t 
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piofijt  ban  un#  tnOc  ban  mifni  Janbc/  foo  (ftflobcn  bi[i  fltirttoutor'.ijcli  bdt  onÿ  tnbe  boit 
oiifi  na4tommtlingni/  bat  tan  ocftitint  taanbm  aciinilm  mbe  potaitm  boo^s  noclj  om  fatt> 
fim  bit  bip  litbbni  gccoiirciittnc  iioclj  glKoeotn/  notl)  ong  nocl)  aiiftii  gotbt  ^ittbciiiiocljbcn 
gbcncn  bit  31J11  grftc  nibt  gbrotboimccrc  met  bm  cabe  ban  onfe  booifs.  ;bttbtii  mbc  imt  on- 
fm  bDjleltoicn/  bat  fp  moghm  ofaomuttn  ofi  Ijni  onbtttaiinbtn  ban  on|c  alfa  te  bdibttctmt 
toan  onfen  feobt  en  In  oii^  p?ofpt/  in  taiat  nianicren  bat  tnaec/  lien  Ijcbbcn  gjjtcanrcntecit  te 
botne  In  befin  tcgbnittiaotbiglKn  lettiten  oft  in  anbeeen  / ofte  Kbiigen  ofte  gljttntn  ban  onfnt 
Slaiibc  gtntcn!g:h  taiacant  tôt  allen  bagiitn/  enbe  tcgben  eiclicn  ban  ben  enbe  ban  tjeiaien 
na  honmitlingljtu/  Ibnbct  Ijtn  emmetmttt  te  boen  nioptiieirc  nocl)  tajattnenc  ' noeb  nitt  te 
cpITcben  inOe  ottiiftipne  bp  onp  oft  bp  inianbrn  aiiberj!/  enbe  aile  befe  l)}ngbcn  boojfj.  gbelt» 
ben  mn  liebcn  gljetcoutaxlijcli  enbe  la  goeben  tcoucneti  te  botne  gbercbtcbcn/  enbe  te  boubeit 
gtbccibcli  fanbec  b;cbm/  tube  alfa  te  befeii  bingben  top  btitennm  onÿ  gljetoaetlgcb  kDcfcn 
Dbebonben  enbe  berbonben  / enbe  becticn  gantfelitlbch  enbe  fpetlalijth  aile  eirteptlcn/  ptlbl= 
Itglen  cnfctaoicbtcl/  eoniiitutien  / graiiciicnbe  l[iicccn/  enbe  aile  buipni  banben  Qepligben 
teeclicn/  en  btsS  taxtrlijeliÿ  tetljtÿ/  tnbe  aile  anbete  fatbe  toelch  fp  jpn/  blemm  iiiatb  feg» 
) Bben  oft  bttficttn  tegljtn  befe  tcgbtnmoo.'bige  Ittttttn/  o't  Ijact  macljt  tajojbe  obeacbtett 
notb  btitt  in  eenigbtt  manitrni  / tnbe  in  oicRonfcbappe  enbe  boerficntaige  ban  alltn  befen 
bingben  btbben  Inp  btfcgbelt  befe  ccgbcnta]ao;bigbc  leitercn  nitt  onfen  ftgljclc/  enbe  btbbtn 
btcfocbt  enbe  bttfoctiitn  onfen  litbtn  g^nabigbtn  tjeec  mpn  Oett  Lodcwijck  bat  bP  btfefatta 
ben  bthenne  koefen  totlioinnim  met  fgnen  caebe  enbe  mit  fpnen  taillle/  tnbe  bact  toc  btiptn 
toillc  bat  fp  glitljoubcn  tax))ben  enbe  gbeboet  in  manieten  boojfs  / enbe  bat  bP  In  ojliomicbap 
bec  toaetbept  fpnen  fcgele  met  onfni  bange  acn  befe  tegbtntaiaojbigbc  letttcni  enbe  top  Lode- 
wijck’s  Conincks  fixiic  van  Veankcrljck , Geeve  van  Evreu* , oin  bat  aile  btfe  facile  bao)f^.' 
fijn  toebgmmtn  bp  onfen  üictm  taJflle  enbe  rabe/  tajclclit  faelicn  ttjp  bthtnncn  taolliommcUjch/ 
Jlbclotaen  batr  toc  te  belptn  bat  fp  tajojben  geboubtii  inbtt  manitee  taooîfs.  / en  in  ooîftonftbap  bet 
taJnttljcpttetbebetnbcbicfoctliebaiionftH  libciifone'p  l’cttogljtn  taanSîabanbtbooîfs  / pebben 
top  gbtbangben  onfen  fegbtl  mitten  fijnen  ocn  btfe  ttgbtnta)oo;blge  Icttcten  ; blet  en  boben 
top  Cectoghe  boojfcliîttacn  bibbeii  onfen  liebm  cube  abettoutticn  mijn  Hcar  Gecrard  Geeve  van 
Gulck,  mijn  lltere  Actt  Grève  van  Loen  . miju  Hcer  Rvynacrt  Hecre  van  Valkenborch, 
mijn  HccreFlorisBerilioudcHcerc  van  Meehclcn,  mijn  Hecre  Geeracrt  Hecre  van  Dicll, 
Botch-Grave  van  Antwerpeu.  mijn  Hcer  Acrt  Hcer  van  Wefemaeie  , Maerlchalk  van  Bra- 
bant, ende  Philips  Hecre  van  Brcda  eude  van  Lickerke  . bat  fp  ttaillen  belicimcn  / aile  brfê 
bttigbcn  taoojfs.  toefen  torhommm  enbe  gbtbacn  omme  ’t  goti  enbe  ’t  prolîjt  -taon  onÿ  enbe 
taon  onfen  ïanbe/  enbe  ban  bute  gbemertlilichhtbe  conftnt  tnbe  toille  hangbtn  botrtn  fegbta 
Im  metttn  onftn  am  btfe  tegbtntajooîbige  Icttcten.  ^Iitgctam  in  ’t  laet  on$  tjeeten  alfmcti 
J314.  MCCC.  XIV.  ht#  33!pbacb  næ  be  ©ccabt  petei  cube  PaiilL 

lEAN  III.  DUC  DE  LOTHIER,  DE  BRABANT 
ET  DE  LIMBOURG,  MARQUIS,  &c. 

Extraift  de  llnvcntaire  des  Chartes  repofants  au  Chafleau 
de  Vilvorde. 


Itm  certaint  copie  faille  par  Schooahove»  de  certaine  lettre  d jldoif  de  Uege 

faifant  mention  de  la  rébellion  des  communautés  de  la  cité  ^c  Ue^e  > * 
ere  , Trecic,  Saintroii  fcf  des  autres  villes  faiHe  contre  rhvef^ue  de  Lsege  , occu- 
pants des  forts  Chadeaux,  munitions , maifons  de  lEglife  de  Lsege.^uflants  13  oflants  , 
lefditesmaifinsi  (3  que  pour  obvier  aufdiHes  forces  13  violences,  tl  tuy  'A" 
invoquer  aide  (3  affijlence*  <ÿ-y*epe«r  ce  î«f  Ican  parlagracedeDicuDuc  dcLothiir, 

de  Brabant  & de  Limbourg/ea/  audit  Evefque  ejloit  le  plus  puiffani  ntre  les  féaux  ^ 
ladiae  Eglife  de  Uege,  lequel  avoit promisd'affifterl'EgliJede Uege^  tcelU^^^ 
ejlat , (3  faire  efiahiir  les  iurijdmions  & autres  chofes  qui  ejlotentprinfes  à ladid  EgUJe,(3à 
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fte  cauf«TEvefque  recogneu  » e»  recompenfè  des  afftflences' devantdites  devoir  audit  Segn>nr 
Duc  la  fon;me  de  vingt  mille  livres  gros  Tournok  du  Roj  de  France , lny  avoir  promis 
hdUle  fotrme-f  C?  p(>ur  la  feureté  de  /aditfe  fonimc,  kdiü  Segneur  Rvefque  oblige  fa 
part , conpetant  à l'EJgUfe  de  Liegeen  la  ville  de  Traie!  'es  faubourgs^  à feavoir  S. 
Picne  tÿ  aultres  parts  compeUintSy  avec  les  fruiPls  6?  prùujjlcts  en  venants  y avec  plu^ 
fleurs  conditions  fur  ce  pour-parlés^  & par  hidicle  copie  appert  aujfiy  que  lediH 
Segneur  Duc  fe  complaignoit  qu'aucuns  p edcceffcurs  dudiél  Evejque  y ledict  Evefque 
temient  occupé  aucuns  biens  appartenants  audici  Duc  afeavoir  le  ponc  d’Amiccourt  » 
le  Ch.ideau  de  Comillon  & Joupilletfrtff  fes  appendcnces >,  hfquels  biens  lediél  Duedi- 
Joit  à luy  appartenir  heritablement , £<f  touchant  Icfdicls  biens , ledièl  Segneur  Evefque 
declaroit  y qu'ilef  oit  content  £*?  tP intention  moyennent  fes  amis  dudit  Segneup  Ducen  fai- 

te  faire  une  déclaration  i promettant  d' icelle  faire  faire  : ayant  pour  jeureti  dkdiél  Duc 
mis  en  fes  mains  la  ville  de  Hougardes , Bavechem  & Dorne  avec  tcuts  les  fruitls 
^ revenus  y appartenants , pour  tenir  par  lediél  Duc  en  fes  mains  comme  efpeciale  hipo’- 
theque  iufques  que  ladiéfe  déclaration  des  biens  fufditU  ferat  faiéîey  Cj?  la  déclaration 
faitlcy  que  ledicl  Duc  rendrait  lefdiSts  villages  luy  donnes  pour  ejpeciale  bipotbeque. 
Comme  par  la  lettre  continue  audiùt  vidimus  appert  plus  à plans  : cftant  ladicte  lettre  en 
date  die  Mercurij  in  craftino  Beatorum  Simonis  £c  ludje  Apoflolorum  anno  Do* 
mini  MCCC.  XV.  Et  ponitur  infcriùs  Collati  faila  cil  cum  originali  per  me 
Schoonhoven  Et  fur  le  dos  de  cepe  lettre  eft  efo'ipt.  Epifeopus  LcodienBs  promittit 
Duci  loanoi  viginti  millia.  6?  fgné  au  dos  T.  N.  X. 

ELxtraid]du  Chartulaire  de  la  villç  de  Malines. 


A Cco?lr  fnùe  brtbonût  tuffcDfn  ian  Henoge  van  Loiluijck  Aide  van  Brabant,  mfte  bf  goc» 
De  ^(rben  ban  S3tabanbt  / mDe  bc  ;§>tabt  Mcchcicn  bon  onbetHn^K  malfianbetrn  te 
brfffnbrrcn  cnbr  brbblpict)  te  boefea  / etiDe  bie  bon  bc  ^labc  Mcchdcn  bclobm  Dcn  boa;fcb^« 
brn  ^rcto0e  te  boigrti  in  filne  «O^iogai  otlnch  fp  plrgrn/  tegm  emen  IgdtKhcn.  Lettres  da- 
féal*  LuuJy  après  la  s.  Denis  de  i'au  hlCCC.  XV. 

Ejjtraift  de  l’Archive  des  Comtes  de  Hoemc. 


WJ1  CWIliatm  <0?atlK  ban  IJcncoontoc/  ban  Mettant  / Çnre  ban  33;i«flante  mae= 
hen  boni  nlli  litbtn  bat  etn  Cbtinian  Qctt  Geenutt  Hmc  van  lloorn  enbe  bon 911- 
tcnabooi  on#  cif:>gnumtn  cnbt  iia-bamcUiigm  bojglie  cÿ  bootboi/  enbe  bent  bnft  bnbnlli. 

Fitri  rnbe  ruu  rtf-gbtnami  nUn  fin  iMUt-ûoininit#  / ttgbm  ten  <Cbdnian  Florens  Ilcnouts 
trgbniÿ  (iin  nf-gljcnonncn  nibi  r>)n  na  homniclingbtn  / oui  alfulcbc  Iioop  aI0  Inp  gbtbacn 
bebben  tcgbin^  IJttc  FIokiu  boo^fqK/  alft  banbe  ^itcbc  ban  Mochdm  cnbt  bon  nlbct  bep- 
brpbcn  alfoo  alli  lion  aaïquain  hlactlgchc  / mOe  olÿ  blott  ban  Gillis  Berthouth  (ifncti  ntbc  ; 
ban  bulcbin  boop  tnp  bmi  ribulbigb  ;pn  X X 1 1 1.  boibnt  pom  ccmi  ’ÿiacrÿ  / ben  giootro 
touenoife  booj  X V I.  pnmingen  touenoife  / mbe  X X 1 1 1-  bufti«  pont  pmntngbcn  bit  nninte 
boojftljjcbot  te  betatknt  btn  innijjii  bact  toc  gbefet  / al#  Waetlijcft  gbcftpt  t#  inbt  Iitttten 
bict  op  gbcmattbt  jpn  t mbe  bclobcn  btm  (ijuc  ctf  obenatmen  nibc  na=honmitllngbm  / boo} 
on#  on|t  ctf  gljcnanwn  enbe  na  bommeUngben  / op  aile  on#  goct  onfc  crFglienamen  nibc  na> 
boninullngen/  bat  Inp  bon  qiiljtcn  fclen  ban  aile  hoRen  enbe  bon  aile  rtatben  bie  bP  am  bt 
boo;f;.  bo;cbtocbt  enbe  boop  babbe  oft  bebben  niocbte/  om  bet  gbeb;ecb  bon  onfc  guytingr/ 
in  albet  itianieccn  bac  bie  lettncn  fpiccbt  bie  bP  baet  of  met  on#  befegelt  becfi  / enbe  bebben 
bem  bi  oiebonbe  blet  af  befc  IcCteten  gbegeben  btfegcle  met  onfc  frgbele  iiptbangbenbe.  <0e. 
twen  enbe  gegebm  In  ’t  jatt  on#  ÿtcKa  MCCC.  X V.  op  btn  ettUrn  batb  banbe  matilt  131^^ 
ffiettte. 
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Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 


REiiùiitialhn  faille  dei  atUancei  Irai  cires  entre  Ican  Doc  de  Brabant  Sc  de  Wil- 
laumc  Comte  de  Hiynaut , laquelle  renontiatim  fe  fit  JoienrseUemeat  devant  no- 
taires en  l'Egtife  de  S.  Gertrude  à Nivelle  prefents  de  la  part  du  Duc  Gérard  Si- 
rcdeDicllrc,  Ernouls  Sirede  Wcfcmale,  Otto  de  Cuyek , Gérard  de  le  Marcke, 
Daniaus  de  Bouchout,  Arnou  de  Hellcbekc  & lean  Dopham  CItevaliers , (fi  de 
la  part  du  Comte  Wauthier  Sire  d'Aingien,  Godefroy  Sire  de  Nafte,  Wiltaffes 
douKeux.  Baudewin  Sire  de  Fontaines,  Willaumes  Sire  de  Gominignies,  Wa- 
tiers  de  RcS’C , Tchans  de  Cruninges  & Everard  de  Florifies  Cheo:aliers,  En  fan 
MCCC.  XV.  le  XII.  de  Feburier. 

Extraici  de  Ilnvcntairc  des  Chartes  repofants  à Vilvorde. 

ITem  une  lettre  fai  faut  mention  de  certain  arbitrage  faiH  par  le  Comte  de  Hajnaut, 
par  lequel  entr’autres  ebofes  efi  dilf  yri'Ottoii  de  Bueren  devra  tranfpsrtcr  en  maint 
ru  Duc  , une  rente  de  cinquante  livres  tournois , pour  icelle  rente  tenir  du  Duc  he- 
ritablemcnt  en  fief.  Comme  la  lettre  contient  plus  à plein  f année  le  l'endredy  apres  le 
I JI7.  iour  St  Luc  fan  XICCC.  X F 1 1 (fi  efi  au  dos  de  la  lettre  efeript  SanDcn  fCB< 
Btne’ÿ  ©jattttn  ban  Bmcarabic/  cotté  XXXI. 

Extraicl  des  Qiartes  de  Brabant. 

SCsgnt  ban  IDflIcm  lOtatbc  ban  {Jmtoonbx/  Collant/  &c.  tnfftiini  tlRtagc  lan  Ha- 
toge  ran  Brabandt  cnCeKi|ti  bo!iil)rctn  ban  Cftirlt  «n  b cen  jijbc/  enbe  Ono  van  Bueren 
am  b’anbfcc  sjjttr : Crtft  fal  ©tto  op6)ac(itn  atn  Çmo(je  boojfrp»  buftigt)  pont  Obettn  toj. 
noife  ’ÿiatt#/  mût  ontfaitotnfk  ban  Bon  tt  lotit  ctflgcB.  gttin  fai  ©tto  Dca  $tttogt  Dlt« 
...  ' , ntn  fe(Tc  toriicn  op  frjn#  ftlf#  Itoft/  tnrt  bpfligf)  mannni  fors  aip  Dcn  iemo*e  otUrtoi  fal. 
" " • 5|ttm  obtt  Bt  Boobt  gtbacn  te  Œbitit  fal  ©tto  brtatirn  fehnt  fonrnic.  gtein  obet  ta  gniurt. 
fit  nocB  ttn  fommr.  gtem  obn  ta  ftltorta  gtbam  atn  ta  ^itata  CBitlt  fal  ©:to  otben  tai> 
fent  pont  fbitrttt  toîtioi#/  te  httttn  natt  btflbttrtt  taS  IJctiagt.  ©egetan  ente  geDani  tôt 
*3'7-|î;utnt)(mt/  in  t iott  onÿ Igtetcn  .MCCC-  .WII.  ta? Dtpùatbd  natt  jfc.  ïutap ttaege. 

Des  mcfmes  Chartes. 

VNiverfisprfircntcslitterasinfpeauris  Ioannïs  Dei  crat  i a Düx  Lo- 
THARI.sGtÆ,  BnABAlrTiÆ  ET  LiM  RURG  is  fnluttni  cum  notiti* 
veritatis.  Ctim  nos  ob  diverfas  injurias  & gravamina  nobis  & nolh-is  homini- 
bus  à nobili  viro  Raynaldus  Domino  de  ralkenborgh  & fuis  hominibus  illatas,  ad 
obviandum  hujufmodi  injurijs  & graviminibus . licet  inviti,  terram  ipfius  Domini 
de  Valkcnborgh  armata  manu  intiaverimtu.  Oppidum  de  S'tttaert  hoftilitcr  obû- 
dentes,  ipfum  Oppidum  per  obfelTronem  & diviftionem  hujufmodi  acquirentes, 
noverint  univerfi  ta  linguli,  nos  univerfis  militibus,  nobilibui,  armigeris,  lideli- 
bus,  bonis  villis  noftris  Brabami*  & alijs  gentibus  de  terra  noftra,  tam  ultra  Mo- 
fam  quàm  in  Brabantia  firmiter  promifiirc,  & nos  & nollros  hsredes  poft  nos  ad 
hocobligalTc,  ta  tenorc  prxfentium  promittimus  boiia  fidc,  quôd  pridiâum  Op- 
pidum de  Sittert  cum  univerfis  pertinentijs , fient  per  noftram  prædiaam  obfcllio- 
nem  ipfum  fumus  adeptj,  in  perjictuum  obtinebimus  ta  obtincre  promittimus  fir- 
mitter,  ipfumque  Oppidum  noftrum  de  Sittacitex  nunc  Ducatui  noftroLimbur- 
genfi  adjungentes,  iplumquc  à Dueatu  nollro  Limbureenfi  prafirto,  temporibus 
1318.  lucccflivis  per  aliquam  induftionem  alicujus,  aliquomodo  non  feparandum  feu  di- 
videndum-  In  cujus  rei  teftimonium  figillum  noftrum  pr-rfentibus  litteris  duximus 
apponendum.  Datum  ta  Aaum  Bruxelli  iplo  die  E.xaltationis  Sanfl*  Crucis  anno 
Domini  MCCC.  XVIII. 
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Des  mefmes  Chartes. 


N Os  Hcrmannus  Dofrims  de  Limborch  notiim  facimus  nnivcrfisi  quod  nos  Caf- 
trum  nortrum  IJt/ihurg  à.  Domino  nollro  loanrte  Duce  Lotharingi^e , Bra- 
banti^e  Limhurgi  tenemus  in  feodum,  rccognorccotcs  i &c.  Dacum  an- 
no  Domini  MCCC.  X VIH.  1318, 

' Des  mefmes  Chartes. 

N 0ns  Te  HANS  par  la  pracc  de  Dieu  Dux  de  Lothicr,  de  Brabant  fie  de 
Limbourg,  nous  Guillamcs  de  Flandres  Sire  de  T^nremondc  , faifons 
Jf avoir  à toux  chlaux  qui  ces  pe 'entes  lettres  verront  t que  comme  débat  ^ cejiion 
(y  difeort  aient  efié  entre  nous  £5?  noz  gens  d'une  part  £«f  d antre , ajfavoir  eji  de  par 
tiens  le  Duc  de  nt,z  f.anchifcs  de  Mcrchtenc  le  Cappclle  £jf  des  attinanebes  qui  y 
appartinent  £jf  dep  ndent  » nous  le  Segnatr  de  Tenremonde  de  mftre  franebize  deTcn- 
rcmomlc  de  no  terre  t%nte  appartenant  anebienement  à mjîre  terre  6f  Scignorie  de  Ten- 
remonde, Nous  pour  bon  de  pays  de  accord^  pour  les  dis  debas  » cefiions  & difeors  . 
qui  ont  ejleit  entre  nous  £5?  n>z  gens  terminer  mettre  à fin  .y  pour  plus  entierre  a- 
mourz  à tous  tours  entre  nous  & noz  fttccejfcurs  ajfirmir  » ufant  de  menr  confeil  dez 
noz  amis , Jommez  fimmierement  accordeis , de  tenir  maintenir  nos  gens  & noz  ter» 
res  francLizes  deJj'ns-diBes  en  la  maniéré  que  cy  aprh  s'enfuit,  yljfavoir  ejl  y s* il 
avenoit  que  aucunz  de  noz  gens  de  Mcrchtenc  de  la  Chappellc  au  des  appartinances  ' 
vemjfent  en  la  terne  de  TenremonJe,  £ÿ  ii  feifijfent  aunm  grief  ou  méfait  en  quelcon- 
que maniéré  que  ce  fuijl  dont  il  fe  departifent  hors  de  la  terre  de  Tenremonde  fans  or»  , 
refiz  ou  fans  calengc^  H Sires  de  Tenremonde  ou  fes  iujîices  deveroient  Uverier  le  vice 
le  méfait  à nous  ou  à nous  inficez  de  Mcrchtene,  ^ la  Chapelle  ou  des  apparte- 
nances pour  prendre  £î?  levier  Us  amendes  dou  méfait  : tout  en  au  telle  manier  , Ji 

noz  gens  de  Tenremonde  ou  des  apparstnanebes  forfaifoient  enla  franebife  de  Mcrch- 
tenc, de  la  Chappellc.  ott  des  appartenances , fe  parti fent  auft  fans  arreft  eu  fans 

talUnge , li  Dux  ou  fez  iuJlices  dez  dis  lieux  devero’ent  Uverier  le  vice  le  méfait  à 
nous  ou  à mz  influes  de  Tenremonde,  pour  prendre  pour  mus  6f  levier  Vamende  dou  % 
dicl  méfait.  lient  s'il  advemnt  que  noz  gens  de  nofdUles  franebifes  de  Mcrchtenc  , de 
la  Chapelle  ou  des  appertentnees  aucun  v.uflfent  aller  demeurer  ou  manoir  en  la  terre 
de  Tcnrcn;onde , bun  te  peut  faire  fans  calcugc  (fl  fans  arred  de  par  nous  ou  de  par 
noz  iu  {lices  y (fl  les  deveroit-on  la  maintenir  y & irai  fier  à us  (fl  as  couflumez  de  noZ 
dilies  franebifet  de  Mcrchtenc  (fl  de  la  Chappellc;  £5?  tout  en^emnt  pomont  venir  de- 
meurer manoir  ez  noz  dictes  franebife  s dez  gens  de  U terre  de  Tenremonde  que  il 
leur  p’.airay  fans  calenge  (fl  fans  airefl  de  par  le  Seigneur  de  Tenremonde,  ou  dez  fes 
inflices , (fl  les  devo  a ou  par  mus  ou  par  mz  iujîices  maintenir  y (fl  traiter  as  vs  (fl  as 
couflumez  de  Tenremonde.  Et  cfi  auf  accordé  de  par  mus  (fl  noflre  confeil  d'une 
part  (fl  de  l'autre  y que  quicunque  vourat  devenir  Borgeois  en  aucun  de  mz  defus  dites 
franehifes  de  Mcrchicne,  ou  de  la  Chapelle,  eu  de  Tenremonde,  ou  en  la  terre  de 
Tenremonde,  (fl  avoir  defenfe  (fl  varant  de  fa  b„rgùifle , qu:  y le  couvenra  manoir 
tout  lan  dedeus  k franebife  de  U ville  ou  il  ferai  devenus  nos  Borgois  de  Mcrchtenc 
ou  de  la  Chappellc  ou  de  Tenremonde  y fors  trois  quarantaynez  afavoir  efl  une  des 
quarantaymzen  AniJTy  le  fécond  quarani.tyne  en  le  femijez  de  S.Remy  , é'  le  tierce 
quarantayne  en  le  femifez  de  Marz , dedans  Icfquels  trojs  quarantaynez  il  les  convienera 
dedens  k ville  ou  il  /ont  Botgois  avoir  leur  feu  ariant , leur  Koc  chantant  , (fl  leur 
warde  en  leur  maifoUy  (fl  s'il  cflaient  trouvé  hoirs  de  fes  pins  defus  dis , no  ou  noz  h,/, 
tices  les  porremez  pendre  pour  km  fait  chafeun  de  nous  en  fa  franebife.  item  fe  au- 
cuns qui  manfifl  à Terwemonde  ou  en  la  terre  de  Tenremonde  , (fl  il  fcîffl  aucun 
fpfait  y (fl  apres  Je  mcfalt  Je  vouflt  traire  à warant  en  aucune  de  nos  franehifes  ou 
tene  defufdites , ce  ne  U pourroit  ne  deveroit  rienz  valoir , que  U Sires  de  Tenremon- 
de ou  fes  Bailleux  ne  prenderuit  le  méfait  au  fien  , s'il  avoit  tant  vaillant  (fl  lai  fer 
dou  feu  à Tenremonde  ou  en  la  tme  de  Tenremonde  ; (fl  tout  en  au  telle  maniéré 
nous  li  Dux  ijf  noflre  iujiice  de  par  mus  deveriens  (fl  porrions  lever  ^ p endre  de  le 
méfait  de  chiaux  des  franehifes  de  nefire  defus-dlte  terre  y quiforfaisy  auroient  avant 
chou  qu'il  fuJJ'enî  trait  à 'rcni  cinondc  eu  eu  le  terre  Tenremonde  à •warandt  ainjî 
comme  diB  efl  cbs  avant  des  gens  de  Tenremonde  ou  de  la  terre  de  Tenremonde.  Item 
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s'il  adsiiinl  que  mus  U Dux  H Sire  rftTenremoniie  en  ms  fufdius  framhifes  ied~ 
Tes  adviens  ajji  es . milles  prières,  <jue  quicunque  de  nos  gens  d'une  part  d autre  ; 
apres  cbe  devenruit  Boigois , fe  Borgpifie  ne  li  poira  riens  valoir  que  il  ne  fâche  affeis  i 
nous  leur  Seigneur  chacun  en  fin  lieue , de  toux  cas  fiit  dou  pricre  ou  de  taille  queavenut 
fcroit  avant  que  il  devcnifi  Borgois,  de  tcutet  tailles  & affifis  qui  feroient  faites  , 
& det  outs  cas  qui  avenus  feroient  on  pourroient  eflre  apres  che  qu'il  ferait  devenus  Boru 
gois,  il  en  doiktlfjlrequilteshâ  frans,  hâ  fi  enft  ejloit  que  mus  li  Dux  de  Brabjnt  ou 
nos  iujlices  6?  gens  voufffjiens  prendre  pant  ou  viage  de  ms  Borgois , qui  aroicnt  terré 
ou  tiens  à Tenremonde  ou  en  te  terre  de  Tenrcmonde,  mus  deveriens  traire  au  Sei- 
gneur de  Tenremonde  ou  as  fis  iuftices,  en  requirante  qu'il  mus  fâchent  avoir  te  nofre, 
& s'il  che  ne  volaient  faire , notes  6?  «os  iujlices  Us  porriens  derwagier  -,  (à  tout  en  tel- 
U mamere  doivent  tos  gens  le  Seigneur  de  Tenremonde  traire  à mus  ou  as  ms  iujlices 
pour  pant  ou  voage  avoir  de  leur  Borgois,  6?  fs  mus  ou  nos  iujlices  ne  leur  faijiemes 
avoir,  U fit  es  de  Tenremonde  ou  fis  iujlices  les  poiront  meifmez  desvoagier.  Et  efi 
mjlre  fintence  d'une  part  (ÿ  et  autre  que  tout  al  qui  Borgois  J'ont , viegnent  «samir  cha- 
cuns au  lieu  ou  il  fera  Borgois,  dedans  ce  Noël  que  mus  attendant  premièrement  avenir 
à toute  leur  maifmez  fans  nul  maiengien,  £ÿ  leur  fantez  fcf  leur  enfant  s'il  les  ont , 
quicunque  voura  des  hoirs  en  avant  Botgois  devenir , il  le  convenera  que  dou  iour  qu'il 
aura  iurcit  Borgoift,  dedens  voit  tours  apres  fait  manant  en  la  ville  ou  il  fera  Borgois, 
tout  en  telle  manière  comme  uns  autres  Borgois,  ebi  comme  il  ejl  chi  iejfus  dit , é-  ebi 
aucuns  Borgois  fi  voloit  partir  de  Ja  Borgotjie  partier  s'en  peut , parmy  tel  droit  para- 
vant . comme  li  Efehevin  dou  lieu  diront  Jur  leur  fierement  qu'il  doit , fiaves  toutes  les 
. ratjons  dejus  dites.  Et  toutes  ces  choufis  & convenanebes  defius  dites  divifes  ér  orde- 
nanebes , promettons  nous  chafeun  de  mus  pour  nous  peur  ms  hoirs  bien  £ÿ  lojale- 
sttcnt  à tenir  vtardier  en  tonne  foy  à tous  iours  fans  nul  maiengien , en  te'moignage  de 
CCS  lettres  prelêntes  ficlées  de  nos  feaulx  qui  furent  faites  données  à Bruxelle  le  Mar- 
1313'  dt  devant  le  S.  b'rhain  l'an  de  grâce  MC  CC.  XX III. 

Extraift  des  melmcs  Chartes. 

WP  Dicrick  Grève  vin  Clcvc  inaSm  fionit  tiiHe  Bnrnthjfh  alIcn  6cn  gnwn  Ne  befrn 
b|icf  frien  (ien  oft  boo^en  Itfrn  met  htnnlfli  Dec  mareyept  / bat  bip  bouben  cnOt 
houboibe  ;i)ti/  De  ^tabt  enbe  -t  S anbt  bon  Hofdcne  ban  emen  Hoogen  Edelcn  Priiiee  en- 
de  vaii  onfc  live  Hccre  lanne  by  der  gratien  Godts  Hcrioge  van  Lothrijckc , Brabant  eude 
Lîmborch  tôt  altf  ben  rrtf)tc  bat  top  ottbec  onfc  gort  [n»ibm  / cnbr  oUc  onfc  oubrrm  mbe 
boo;bctm  gehoubrn  bcbbeii  ban  fjcm  cnbr  ban  fini  boo)brrni  / rnbe  bût  te  bcflttrnc  rnbe  ce 
beOotibene  met  ûUrti  ben  rrcf)tm  ban  bem  rnbe  ban  finie  uaJionimelingcn  / gdifcb  tube  tn 
ûHni  ben  tecfitr  bat  onfc  boo?b:rm  bon  fitne  boo^rcm  babbm  mbe  Ijttbm  gcboubni. 

1318.  gebm  ’C  )aac  onj!  ^ceccn  alfmen  fctKef  MCCC.  XV 111.  op  jMute  JDatgcctrn  bœb* 

Lettre  tirée  des  mefmcs  Charte?. 

VNiverfis  prîcfcntes  licterasvifunsdc  auditures,  nos  Hewictis  Dominus  de  Dufele 
Gc/r  ncc  non  GuilMmus  Dominus  de  Bocflel  milites  falutem  & plcnatn^ 
agnofccrc  veritatem.  AÔushumani  temporis  pr*tcricionc  labuntur , &crcbro 
gencrationis  & corruptionis  motu,  oblivionis  nebulà  Tuf^ocamur}  necefTe  cfl  ergo 
re<geftas  pro  carum  longioH  memoriit  provida  fcripturanim  (crie  Uctcraliquc  To- 
liditate  'roborari.  Noverinc  igicur  univern  âc  lîngulli  tam  prxfcntes  quam  futuri» 
quod  anno  Domini  MCCC.  XV  1 1 1.  in  fcfto  Annumiationis  Domini  propter 
hoc  in  nollra  conftitutus  præfcntia  in  f/ees  propc  Bufcum-Ducis  Tbeodoricus  Cornes  Cle* 
venfts  airecuravic>  fîde  (u;i  fuper  hoc  prxftitâ  corporali  ad  manuin  dtlcrcci  viri 
Ce)  lad  de  Bufio  militis  SenefcalU  Leymburgenfis , & ex  parte  Illustris  Prïn- 
cipis  Domini  Ducis  Brabantiæ  propter  hoc  ad  diétum  locum  de 
Hees  tranfminî,  quod  Dominium  de  Heufden  fitum  ultra  veterem  Mofam  vcrfi» 
terram  de  Ahbena  (cxcepto  Caftro  diéti  loci  dcHcurdcn)  tcnct  & hadVenus  tcmie- 
nint  à diôo  Theodot  ico  Comité  Clevcnfi  & à fuis  antecefToribus  vero  jure  feoda* 
li  « Sc  quod  diâus  T'beodorice  Cornes  Clevenjts  8c  fui  amecefîbres»  di&um  Oppidum 
didbumque  Dominium  & didbam  terram  de  Heufden  à diâo  Domino  noftro  Duce 
& fuis  prsdeceiToribus  tcnucrunt,  6c  tcnerc  vero  jure  fêodalitcncbuntur;  quâafle* 
curatione  légitimé  6c  débite  à didlo  Theodorico  Comité  ClivenfisÎACtait  ut  didram  efl, 
idem  Tbeodoricus  Cornes  ClevcnJis\^\oin%  nunum  Tuam  ad  tâcrofanda)  dido  Domino 
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Gerlaco  ex  parte  fie  nomine  difti  Domini  noftri  Ducis  eidem  Tbecdorico  Cmite  Ck- 
*venft  fuum  prfcJicantc  feu  prxdiccnte  juramemum  , omnia  qiiæ  ipfc  Tbeodoricus 
CuMcs  Clc'jeft/is  priùs  aflecurarat  & aJTccurando  rccognovcrat  de  di£bo  Oppido  difto- 
que  doninio  ac  dicta  icrra  de  Heitfden%  plenam  & inconviilfam  fine  omni  perjurio 
haberc  veriratem  af^irmavit.  quibus  àdiâo  Comité  Clcvcnfi  fie  pcra6tis  ut  pra:mit- 
titur,  acceficrunt coram nobis  viri  noblies,  virique  honcili,  fidcles  lixi  vaflalUdléK 
Thcodorici  Comitis  CIcvcnfis»  Tbcodoricus  de  Clrjc  Cornes  de  EJkerode^  Gcrnrdus 
Dotkshus  de  llairne  » Otto  Dcm'tnus  de  Cu)ck , 'Tbeodmens  Dominus de Moerfe , Guillel- 
v::ts  de  Mille  Dominus  de  Jf  ’ickrode^t  Ilermaunus  Domhms  de  Gemen  , Guillelmus  Domi^ 
ms  de  Bro»ck[jorJî  ^ But^crus  Dcmhms  de  Herpen^  Gerardus  Dominus  de  Oye»,  Tbeo- 
tlorkus  de  Utile  milites  ^ 7'beodorlcns  de  Monemont  ^loannes  diüus  Lecker^  Jdrwldus  de 
JVey'e  i Ârnoidus  de  Lanfio  > loamies  de  Groesbeek , Ilenrkus  de  Nov'iomago  Alarce- 
lins  de  Oiflcrhout  pioprijs  ipforum  juramentis , ab  ipfis  fic  quolibet  ipforum  ad  facro- 
fan£ta  débite  prxllitis  afiirmabanc , juramentum  diôi  Tbeodorki  Comitis  Clevenfis 
fuper  aficcurationc  prxdictiE  prmsfac'tum,  in  omnibus  & per  omnia  jufiumeflêr 
penitus  atque  verum.  In  quorum  omnium  tcllimonium  & robur  perpetux  firmita* 
tis  nos  J/enikus  Dominus  de  Duffcle  tâ  Oele  ncc  non  Guillelmus  Dominus  de  Bocxtcl 
milites  prxdictl  ad  fupplicationem  & deligentem  requifiiioncm  difti  Thcodorici  Co- 
mitis  Clevenjis  fuorumque  fi Jelium  nrædiccorum , figilla  noftra  prslcntibus  litteris 
duximus  apponenda.  Datum  fic  Aétum  anno  die  fi:  loco  fuprxdiâis. 

Extiaicl  des  Chartes  de  Brabant. 

VNiverfis  prxientes  litteras  vifuris  fic  audituris  Gerardus  Cornes  luliacenjis  Talutetn 
fic  cognolcere  veritatem.  Noveritis,  quoi  cùm  in  caufa  8f  negotio  quod  ver- 
titur  inter  lllufircsviros  Dominos  nollrosdilcctos  Ioannem  Lot  marin- 
Gi  Æ,  Brabantiæ  et  Limburgis  Ducem  cjufquc  in  ea  parte  confortes 
fic  coadjutorcs  ex  una  parte,  nec  non  llllcbKion  Hannonia^  fkUandie  Se'andia 
Ctmiîcm  Dtmintm  Brijla  ex  altéra,  videlicet  fuper  Oppido  de  Hocfden  fic  cjus  per- 
tinentijs,  in  nos  tanquam  in  Arbitrum,  Arbitratorem  & amicabiiem  Compofito- 
rera  fuit  compromiflum  fic  nos  hujufmodi  in  nos  receperimus  compromifium,  cif- 
dem  Dominis  noftrisfi:  pariibushinc  inde  in  hoc  compiacentibus  ; nos  quoqueæquâ 
Dominorum  nollrorum  di(5to:imi  fic  pirtium  voluntaie,  difih  compromillî  termi- 
noufqtic  nuneprorogaro  fic  adlmc  prudente, 8c  eifdcm  I)o;ninis  noftris  fic  partibus 
hinc  inde  indifto  negotio  rcr  nos  ut  Arbitrum  folum  de  jure  dcflinlre  fie  pronun- 
tiuirc  cum  infiantia  petenribns  & omniuo  volcntibus , quaniiimcumquc  ctiam  con* 
cordiam  fiC  amicabiiem  Compcfiiioncm  defideramus  in  negotio  codem  ; tandem 
quia  exaftis  Sc  probatis  &c  deduitis  corim  nohis  hinc  inde,  in  prtmis  pro  Domino 
noftro  Comité  Hannonix  non  invenimus  aliiid,  nid  quoi  nohilis  vir  quondain 
lojnties  Dominus  de  Hee/denhyCov igxnû  novem  annorum  fpacio  vcl  cifciter,  Oppi- 
dum fuum  de  & libertates  Oppidi  cjufdcm,  quibufd.im  cantummodo  cx- 

ceptis  in  fuis  litteris,  (in  qiiibus  nec  di(fti  Domini  nollri  Ducis  Brabantii  fuorum- 
que progenitorum  ut  Dominorum  prinripalium , ncc  alicrius  cujufquc  cujus  in- 
terfit apparcret  confenfus  adliibitus  nec  rcqnilitu»;)  dnnaveric  feu  fupporcavciit  fim- 
plicisdonationis  tituloquondamfpcfitùbiUvi;o  l'ioicnîio  Comlti  I/olhndia^  fiedeinde 
ca  rcccpic  nomine  feudi  abcodcui , produxcratque  idem  Dominus  nollcr  Cornes 
Hannoniæ  fuper  affcfiîione  fua duos  teftes principales,  fie  veriùs  ad  verum  eimdo, 
unum  ex  cujus  tenorc  depofitionis  app.uet  intentio  liltcra;  don.itionis  & fupporta- 
tonisantediâæ,  ncc  non  alioslicet  pauco  numéro  duodccim  vel  fiirca  nihîl  de  vera 
vcl  certa  feientia , fed  l'olum  de  auditu  auditus  in  fuffraglum  prxJiftonim  déponentes  ; 
nonque  apparcant  ncc  producamur  inftrumenta  » vel  aliqux  litterx  amhent iex  alicujus  . 
feiemit  vcl  confenfus  quo ad  prxJifitamdonationcmvelfupportationem,  earundem 
donationis  vcl  lupportationis  tcmporc  vcl  poil  di^i  Domini  nollri  Ducis  vel  fuo- 
rum  progenitorum  feu  prxJeccfiürura,ComitifucClivcnfisqui  cil  vcl  pro  tcmporc 
fucrunt,  feu  altcrius  cujus  interfit.  Cumque  vice  verfà  apparcati  ficcoramnobis 
deduflæ  fint  8:  exhibita  fide  dignorum  tam  ValTallonim  plurlmorum,  quàm  alio- 
rum  virorum  bonorum  tellimonia,  cum  ad  fincm,  quod  Callrum  de  Hoefden  (de 
quo  tamen  inter  partes  non  cil  qua.'fiio)  nec  non  Oppidum»  terra  fit  dominium 
de  Jloefden^  corumpertinentia»  prout  fira  funt  ultra  veterem  Mofam  vcrlîisterram 
de  Altcna.pertineant  principaliteriuredireétidominijaddiftum  Dominum  nofirum 
Ducem,  ficut  ad  fuos  progcnitorcs.ab  antique,  fi:  ad  Comitem  Ckven'em  jure  Vaf- 
falhtus,  fi:  infcudationistituïoqui  eftfic  qui  pro  tcmporc  fuerunt  veri  VaïTani  im- 
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nirdiati  dicci  Domini  l^ucis  fuorum  progcnicorum  de  bonis  cidem  « itcut  & im* 
|>ubis  nobilis  qui  nunc  cil , viJclicci  hatutfs  fiiius  gimidam  Domim  iMunit  Dcmini 
de  Ihejdên  ôc  ejus  nominc  ut  mambtmms  hanues  de  Eif haute  armi^cr  VaflaUams 
nominc  clt  inf'cudatus  6c  invetiitus  de  bonis  anicdicVis  à nobiü  viro  T'hecdtricp  Co* 
fijiteClhen/ty  ad quem  ufq>ic  nunc dicto nominc,  utadimmediatum  Vanallurndicki 
<k>minij  bonorum , quicta  poflcllio  cJl  obicnta  & produfta.  Item  quo J quoiief- 
cumque  Domini  de //ce;  A/fw,  qui  protcmporc  fuerunc»  opprclTioncs  6c  guerraspaflî 
funt,  nunquam  tamen  Comitis  Hoilandiæ  qui  cft  vcl  pro  tcmpoïc  fucnim,  pn- 
llabant  auxilium  feu  dcfennoiicm  aliquam  eildem  Dominis  de  Dominio  de  lUeJaen^ 
licec  Domini  ad  hoc  teneantur  fuis  VanMIistam  de  jure  quàm  xquitace.  Item  quo- 
modo  impofTible  üc  & à jure  & raiionc  alicmim , quùJ  prxdiébz  donationis  ôc  l'up> 
portatioms  ticuio,  dictus  Dominus  noder  Cornes  Hollandix  quziat  fibi  jus  domi* 
nij  in  diccis  OppiJo , bonis  6c  dominio  de  Jiocfàen  • cùm  ex  alia  confequentia  con- 
traria, puta  proprieiatis  dirc^ci  domini]  titulo»  non  poilit  ncc  debeathujufmodi 
vcndicarcs  maxime  cùm  donans  6c  i'upportans  non  hal^erit  in  eildem  bonis  dirc- 
ôum  6c  verum  dominiumi  lcd  potiiis  ex  dependcant  à Domino  nollro  Duce  fira- 
baïuix',  priucipali  taliuiu bonorum  Domino,  6c  aComite  Clivennimmediaté,  ncc 
alia  rudicicmer  appareat,  quoi  uUus  Dominus  de  lîoefàen^  de  jure  ut  mediatua 
Vairallus , de  diâu  bonis  aliquam  donaiioncm , alienationem,  vcl  diÜra/tionem  eorun- 
dem  bonorum  6cduminii  validai  fàccrc  valebat)  ficquceiiam  pro  jure  Vironimnobi- 
lium  Comitis  Clivcnlts  qui  cil  6c  quorum  pro^nitorum , qui  immediati  fucrimt  Va/Iàlli 
diccorum bonorum,  probatum6ead  nosprodu^umcll,  ramperipfum  Comiumqui 
nunc  cdt  quàm  pcrlcNnginta6c  plus  telles  ddedignostam  nobties  in  magna  parte,  qoàm 
minillcrialcs  alios  multos  6c  famulos  ipfius  Comitis  CUvenfis,  omncs6ciîngulos  ValTal- 
los  &:  Parcs  cuux  . ctiam  juramcntiscorundem  tanquam  decCTiarcientiaÔcde  vero  , 
quoi  Oppidum,  terra  6c  Dominium  de  Ihcfdoi  ut  fita  funt  ulua  veterem  Mofam 
vcriüs  terram  de  Aîtena,  funt  de  pcrtincmiis  Comitis  Clivtn/fs  qui  cft  ÔC  ruorum 
progenitorum  qui  pro  temporc  fucruni,  ut  Vafalli  Domini  Ducis  Brabantix  qui 
cft  6c  qui  pro  tempore  fucrunt  de  bonis  cifdcm,  6c  quia  Dominus  Dux  cft  verus 
2c  dircctus  Dominus  bonorum  corundem,  6c  reperiatur  inter  cxccca  deduclum  6c 
probaium,  quoi  fxpiùs  6c  frcqucntiîis  Domini  de  Hocfdsnc  qui  pro  tempore  fuc- 
runt,  à fuis  Dominis  lux  HdcHiatis  6:  ValCillatus  nomme  fmt  aujuti,  & ejurdem 
fubjeclionis  nominc  idem  Domini  de  Ikcfncn  qui  pro  tempore  fucrunt,  cifdem 
Comicibus  fuis  Dominis  & in  corum  guen  is  prxlliterunt  auxilia  6cquo  ad  hocco.n- 
petemia  fcrvicia,  juxta  polTc  iuum  ca  dccaufa.  Item  quoque,  quùd  vacantibus  lé- 
gitimé 6c  lucccllivc  quatuor  vicibus  à duodecim  annis  6c  circa  immédiate  prxdiébs 
Oppido,  terra  & Dominio  de  Ilocfdcn  infra  prxdiélum  dilhlétum  Domini]  de  Heuf- 
den,  lixrcdcs  qui  l'ucccllivc  fuerunt,  quillcruiit,  habucrunt  6c  obeinuerunt*  diéla 
Oppidum  , terram,  thclonlum  6c  Dominium  jure  l'cudi,  6c  ejus  invclHturam  à 
Dominis  Coniitibus  Clivcnfibus  prout  pro  tempore  fucrunt  i in  primis  vidclicct 
Joinwcs  quonJam  Dominus  de  Ihcjdaie  mortuo  Domino  Theodvrico  quondam  CV/?/- 
te  Clhenjîy  à Domino  fuo  lucceflbrc , dein  mortuo  ipfe  Domino  loanncde 

Hocldcnc,  loannes  ejus  lilius  6c  fucccfi'or  ab  eodem  Domino  Otthonc,  idem  han» 
nfs  à Thecd'.rin  nunc  Comité  CUveuft^  &:  nunc  uUimo  mortuo  diclo  loannc 
nes  de  Elfbautt  mamburno  nominc  pro  impubère  filio  quondam  Domioi  loannis 
Domini  de  Hocldcn,  fæpiùs  iam  dicto  Domino  Comité  Holiandia;  fc  nunquam 
ncc  C|us  nominc  aliquo  altcro  uiiquarn  niG  nunc  in  aliquo  opponcmc.  Vcriim  quia 
prædictis  omnibus  2c  lingulis  fxpiùs  6c  cum  cxacla  prout  jacent  Si  exaéliùs  liquenc 
2:  clarc  trahi  polTunt,  ac  ctiam  conflJeratis  in  huiufmodi  coniîdcrandis,  coram 
juris  peritis,  lapicniibufquc  alijs  quampluribus  rcquilîtis,  6c  corum  rufficicmer 
ulîconiîlio,  invenimus  prxJicti  Domini  nollri  Comitis  Hollandix  intcQiionetn 
minime  fundatam,  fed  potiùs  diâi  Domini  nollri  Ducis  Brabantix,  di^lique  Co- 
miiis  CUvenfis  6c  corum  conloriium  imemionem  fundatam  Ôc  fufiieienter  proba- 
tam,  prout  cos  comingii  & ex  adscrfo.  In  Del  nominc  jus  dicendo,  ex  vi  com- 
promilîl  in  nos  bine  inoc  faCbi  6c  fufeepti , pronuntiamus  ce  dcfiniraus>  pru:di(Elum 
Oppidum,  terram  , thclonium  6c  D<uninium  de  Jhvfde}ie  , proue  fita  funt  ultra 
veterem  Molam  vcifùs  terram  de  Afthena,  de  quibuseft  motaquxftio,  ad  di6tum 
Dominum  nollrum  Dueem  Brabantix  ut  ad  piincipalem  Dominum  jure  dircéliDo- 
minij  pcrtincrc  dcberc,  dum  tamen  prxmiilis  falvis  Dominus  nofter  Dux  pra;dic- 
tus  pcifonalitcr,  6c  dcindc  afilimptis  Iccum  duobus  fidedignis  p.ulbus  curix  fux 
Vadallist  prxdiéVa  Oppidum , tcrr.  m S:  Dominium  de  Iluefdeue  per  jurameorum 
iuum  déclarent  6c  alTctant  ad  iplum  Dominum  Dueem  taïupam  ad  principalem 
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Dominum  jure  dircfti  Dominij  pertinere  j quo  fafto,  cadcm  pronuntiatio* 
ne  dicimus,  ea  ad  nobUcm  Virum  *rbtu(hrkum  Comitem  Cliveitfcm  coad» 
jutorcm  cjuidem  Domini  Duels,  jure  fîJcliiaiis  & Vad-dlatus  Domini  Ducis  eju(^ 
dem,  nec  nonconfcquentcrdcpcndere  jure  Vuflalatus  talis  abeodem  Comice,  quo 
ad  HHum  impuberem  quond.im  Domini  loannU  Domini  de  Jhcfdcne  &ejus  mambur- 
no  nomine  ad  Joannerndc  Ehhauie  iüprxdictum.  In  cujus  pronumiationis  & defini- 
tionis  tcllimonium,  has  litccras  noUro  fccimus  figillo  counmuniri.  Dacum  Nidcg» 
gen  feria  lertia  ante  fcllum  B.  Michaclis  Archangeli  anno  MCCC.  XIX.  I3IP* 

Extraicl  de  l’Inventaire  des  Chartes  repofants  au  Chafleau 
de  \ ilvordc. 

ITem  un  Vidimus  de  T£vef<jue  de  Camùray , faifaat  monion  tjuc  fes  députés  avoient  vi- 
fité  un  livre  des  fiefs  de  Brabant  t contenant  C.  X X 1 V.  feuÙUts  ainfiy  Hxc  fuut 
nomina  hominum  fcudtiium  l'eu  iidelium  Ioannis  Del  gracia  JLocharingia; , 
Brabantix  & Limburgi  Ducis»  qui  eidem  Homagium  prxilicerunc  polèobicum  in> 
clitx memoriæ  Ioannis  Ducis  patris  fui*  qui  obijc  in  Vigilia  Sanélorum  Simonis  & 
ludx  anno  Domini  MCCC.  XII.  Et  audifî  livre  an  feuillet  LXII.  in  fccunda 
pagina  ejî  trouvé  efeript-  loanncs  Dci  gracia  Rex  Bohemiæ  Polonix  Cornes  de 
Lucemburg  âc  Marchio  Arcluncnlls  hdclis  Ducis  de  Marchionacu  de  Arlon  te  de 
Cailro  de  Roche,  avec  Jl'S  apperteminces  fituis  en  la  Comté  de  Luxembourgh.  Achim 
apud  I.ovanium  die  Marcis  ante  Ramos  Palmanim.  en  l'an  MCCC.  XIX,  Et  I310,’ 
eji  le  yUlimiss  en  Date  fan  14^}.  le  14.  du  mois  de  Feburler. 

Extraiél  des  recueils  de  feu  Monficur  de  Croonendacle. 

HEnry  Duc  de  Lemboutg  Comee  de  Berge  cogneit  que  Wtnxy  fin  frere  Sire  de 
Luxembourg  at  receu  de  luy  en  fief  le  chafiel  d'xfrlen  Lettres  données  Dimanche 
devant  la  S*  Katharine  fan  MCC.  XXXy, 

Extraii^^  de  l'Inventaire  fufdi6l. 

ITem  une  lettre  par  laquelle  appert , que  par  enquejîe  efi  tro'uvi ^ que  la  terredf  kyfcvi 
avec  toutes  fis  appartenances  efi  fief  de  Brabant  ^ nonde  Namur,  comme  appert  plus 
à plein  par  la  lettre  de  ce  fatjant  mention , en  Date  de  fan  MC CC.  XF,  la  nuiSl  13^5** 
de  S.  Grégoire^  féelie  d'un  petit  féau  en  c'.re  ver  de  % au  dos  de  la  lettre  efi  efiriptt 

quod  Aytàu  ell  de  feudis  Brabamix. 

Excraiél  des  Regiftres  de  Brabant 

BAudcU’in d’Ayfau  tranfptrte  eu  mains  de  Iean  Duc  de  Lotuier.  et 
DE  Brabant  ioutela  tare  d'Jyfauy  ville  y manoir,  prêts  y eaus,  cens  y ren- 
tes y haute  y baij'e  Segneurie  (fi  toutes  Us  appartenances , & lediH  Duc  les  donna 
en  fief  audit  Bauàevjtn , prefints  des  hommes  du  Duc  Florens  Berchout  Sire  de  Ma- 
lines,  Rogicr  de  Lcvcdaelc,  Henry  de  Miaudreghc  Scnefchal  de  Brabant,  lean 
de  Kcllcrlikc  Chevalier,  Raoul  Pypcnpoy,  lean  de  le  Pierre,  Reniersde  Lede- 
berge»  Godefroy  de  Bocce  & Gilles  Hls  de  ô'illis  Lofe  de  Bruxelles . qui  fédèrent  la 
lettre  fur  ce  donnée  à Bruxelles  Vendredi  apres  la  S.  Mkhiel  MCCC.  JSfX  1310. 
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Extraidl  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  nominc  Domini»  Amen.  Vniverfis  prxfcntcs  litteras  inrpcéhiris  Ioannes 
Dei  gratia  Lotharingiæ,  Brabantiæ  et  Limburgis 
Dirx  notitiam  veritatis  cum  falute.  Vniverfitati  vcllrx  cupimus  efle  nocum» 
quod  cùm  aliquandiu  materia  ciTct  exorta  quxflionis«  inter  dileébosnobis  Cives  Sc 
Civitûtem  A<^utnfem  ex  una  parte  ♦ & homincs  villi  de  H'âlhoren  Sc  aliarum  viUarum  ei- 
dem  îctinentium  & ad  Prxpofituram  Aquenrcmfpcclantiumcx  altéra  pane,  fuper 
nemorc  feu  communitate  Civitatis.Aqucnlîs  eidem  adjacente  & ad  ipfain  Civitatem 
& Cives  Aquenfes  pertinente } ôc  de  hoc  ipfis  Civibus  nobis  tanquam  advocato 
svperior  I multeplicitcr  conquercmibus , qubd  ab  hominious  dl6tarum  villa- 
rum  fuper  hujufmodi  nemofe , communitiatc  & juribus  ejufdem  » ipüs  clTent  damna 
gravia  & injurix  irrogata,  ôc  cotidie  per  cofdcm  homines  inlerrcntur,  quanquam 
idem  Cives  haberant  pntelheem  de  antimia  ôc  approbata  confucrudinc  Se  pleno 
jure  eligendi  duos  Fordhrios  in  confilioiuo  Aqucnfi,quibus per  eofdcm Cives eflec 
attributa  poteftas didtum  nemus  ôc  communliatcm  cullodiendi  ôc  defendendi,  & quid- 
quid  didti  Cives  in  confilio  fuo  duccrent  (tatuendum,  ponendum  ôc  difponcndum 
lub  quacumqiic  pœnà  de  nemorc  feu  communitaie  prxdidta , inviolabiliter  hoc  ip(î 
Cives  pernuntios  fuos  feu  Forellarios  juratos  ipfis  hominibus  villx  de  IFaîborcnSe 
aliarum  villaruni  adjacentium  apud  Walhoren  dcnumiarc  obfcrvandum.'  Parte  alû 
didbarum  viUarum cont rarium  affirmantc.Sanc nos  paci,coHcordix  pariter & quieti  in- 
tendentes,  unumqucnique  in  fuo  jure  illæfum  confervare  cupientes,  ôc  incum» 
bentes  oflicij  nodri  debito:  inquifitioncm  huiufmodi  negotij  ad  notitiam  & bonam 
vcriiatcm  nobilibirs  viris  fidelibus  nofiris  dileôisDominis  Arnoldù  de  Diejl  Sencfcal- 
io  nojîro terne  Limhuy^cnftst^  lobaHni  de  Raets-ht/i’cn  Domino  de  Seicke  mîlitibusduxi* 
mus  fideUter  ôc  prxciic  commitendum , ita  quoi  ipfi* procédèrent  ad  notitiam  & 
bonam  veritatem  in  prxmifiis,  qui  milites  hujufmodi  negotij  commifiionem  in  (e 
recipientes,  Ôc  virtute  ejufdem  per  inquifitionem  debitam  ôc  faâi  évident  iam  pro« 
cedentes,  invencrunt  per  notitiam  ôc  bonam  veritatem,  per  telles  idoncos  & fide 
dignos,  & per  nrobationes  légitimas,  ncc  non  per  canes  feu  privilégia  diôl*  Ci- 
vitatis  AquenfisDullatas  bullisaureis«ô:  figillis  figillatas  plurimorum  Impcratorum  ôc 
Regum  Romanorum,prdut  prima  facie  apparcDant,ahafquc  prnbationis  luce  cia* 
riores,  quemadmodum  ipfi  milites  & commifîârij  nollri  prxdiâi  tam  in  feriptis 
quàm  etiam  viva  voce  nobis  rctulerunc  ôc  ad  nollram  notitiam  deduxerunt  .*  Sicque 
didi  Cives  ôc  Civ itas  Aquenfisinprxmiflis  omnino  jus  habentÔc  habucruntà  tcmporc 
jus  memoria  non  exifiit,  Ô:  de  ipfo  nemore  feu  communiiate  fua,  poncre  ÔC  dif- 
ponere  feu  ilatuere  poifint  ôc  debent,  piout,  quando  ôc  quoties  ipfis  fecundùm 
eorumucilitatem  vifum  fuerit  expedire»  ôc  quoJ  de  hoff  homines  diôtarum  viUarum 
dcbcanc  c(Tc  contenti»  ôr  pœnis  certis  per  ipfos  Cives  adjeéris  fubiaccrc,  conira- 
diôione  qualibet  nonobllante.  Vnde  nos  hujufmodi  negotio  fie  comperto , ad  no- 
titiam ÔC  bonam  veritatem  ipfos  Cives  & Civitatem  Aquenfem  in  dlôhs  nemorc  feu 
communitütc  ôc  jure  fuo  confervari  volentcs , tucri  & defendi , vobis  univerfis  & 
llngulis  oflficiatis  terrx  noftrx  Limburgenfis  qui  pro  tcmporc  fuerint  requifiti  fub 
obtentu  gratix  noflrx  firmltcr  prxcipicndo  mandamus,  quatenus  prxfatos  Cives 
R:  Civitatem  Aquenfem  in  prxmiffis  ]uribu.s  fuis,  ncmoix  feu  communitatc  que- 
madmodum  fupcriLis  cil  declaratum  confcn,’Cti«,quos  & nos  confervamus  Ôc  confcrv’ari 
volumus  per  præfcntcsjnonpermittentcscifdcmCivibusfeualicuieonim  à quoquam 
machinacore  leufubvcrforc  prxmifTorumaUquam  injuriam,damniimacgravamcnnli- 
quatenus  irrogari}  contiadiûorcs  &:  rebelles  feu  contrarium  facientes  per  vim  ÔC 
potentiara  authoritate  nollra  rcprinicntcs»  fie  quod  de  extero  coram  nobis  non  fiat 
xnentio  de  prxJiCcis,  & quod  alijs  fimilia  perpetrantibuscedat  in  exemplvmi  falvo 
nobis  jure  nollro  in  omnibus  ôc  fingulis  nemorc  & communitatc  prxdictis.  In  quo- 
rum omnium  tcftimoniurn,fidemac  roburfigillumnollrum  ex  cena  nollra  fcientiaôc 
de  confilio  fidelium  ôc  confiliariorum  nollrorum  prxfemibus  litteris  ellappenfum  bo- 
na  fide,  omni  dolo  ôc  fraude  nenitus  exclufis.  Dacum  ôc  Aclum  Bmxcllx  anno 
1321.  Domini  MCCC.  XXI.  pollridc  fclli  omnium  Sanctorum. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT, 
Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 


N Os  Otto  Dominus  dt  Cujek  6?  Üleverle.  notum  facinius  univerfis  tam  præfenti- 
bus  quam  Aituris  y quôd  nos  de  propria  noftra  & libéra  volumate  Oppidum  no* 
ftrum  àcGraviay  cum  omnibus  juribus,  feudo^  ateinentijf  & libertacibus, 
ad  ^iâum  Oppidum  fpeébincibus  feu  quoenmque  modo  pertinentibus,  quod  no* 
llrum  verum  erat  Allodium,  \n  moinwf  JlïuflTis  ac  potentis  Principn^  Ioaknes 
Dei  ^atià  Lotharinpæ^  Brabantia  {5?  Lintbnrgi  Ducis  Domini  nottri  prælibati  por* 
tavimus,  dcdiinus  & ad  ufum  ipfîusac  hsredum  fuorum  omne  jus  quod  hahebamus 
vel  habuimus  extullicando  renunciamus  in  perpetuum  » nihil juris in  di€bi$  Oppido, 
fundo»  juribus,  ateinentiis  ac  libertatibus  vel  etiam  Allodio  pro  nobis  vel  nollris 
fucceflbribus  retinendo.  Promittentes-cidem  Domino  noftro  DuCi  antediâo,  pro 
di£Hs  Oppido,  fundo,  juribus,  attinentijs  ac  libertaiibus,  firmam  fcihpcr  prxfta* 
re  guarandiam  racam,  contra  quofeumque  t & ad  hoc  obligamus  nos,  hxredesno* 
ftros , bona  noftra  ôc  hxrcdum  noftrorum  fingula  & univcHii , ubicumque  fine  vel 
poterunt  inveniri.  Et  omnibus  præmifiîs  fie  faAis , idem  Dominus  nofier  Dux  di- 
âum  Oppidum  cum  omnibus  juribus ^ fundo,  attinentijs  ac  libertatibus  tanquam 
fuum  'vorum  ac  ^oprittm  Æodlam , nobis  in  rectum  feudum  jure  Brabantino  ab  ipfo 
fuiique  poil  iplum  hxredibus  & (uccefibribus  ac  noilris  fuccefibribus  & hxredibus 
hxreditarià  tenendum,  habcndnm  atque  pofiîdendum  concclîlt,  atque  fuâ  proprià 
voluntate  donavit.  Et  nos  de  di£ko  Oppido , fundo  » juribus , attinentijs  ac  liber* 
tatibus,  ipfi  fccimus  homagium  3c  de  manibus  fuis  recepimus  in  feudum,  cum 
jiollro  juramento  ipfi  fado  de  hoc  debito  èc  confueto.  In  cujus  rci  teilimonium 
iîgillum  nofirum  prærentibus  litteris  duximus  apponendum.  His  vero  prxmifiis  in* 
tcrfiicrunt  Fhrentius  Bertout  Dominus  de  Mecblimay  loanms  Bertout  Dominus  de 
fldmont^  Rogrrus  de  Lefdale  Dominus  de  Oirfcbot  Parckcy  Nicolaus  de  Domc  y 
Icannes  de  Raidssboven*  llenricus  de  Me  'dert^  loannes  Mccwwe  Dominus  de  Ji'avcrey 
Joannes  de  Kejierbcke m\\\icSy  nec  non  Rodoîpbus  Pypenpoy  Sencfcalïus  Brabantite  tan- 
quam fidèles  Domini  Ducis,  ex  parte  noftra  ad  hoc  fpecialitcr  vocati-,  quibus  nos 
fupplicamus  ut  ipfi  fua  figilla  cum  figillo  noftro , in  Ggnum  veritatis  & cauflam 
Cognitionis  prsientibus  litteris  apponant.  Et  nos  Phrenttus  Bertout  Dominus  de Me-^ 
eblinia,  loanncs  Bertout  DominusdeUchnonty  Rogerus  de  Lefdale  Dominas  deOirfehot 
de  Parcbcy  Nicolaus  de  D^r.Cy  loannes  de  Raidtsho^en  y Htnricus  de  Meldert  y 
loanms  Metwe  Dominus  de  Wavney  loannes  de  Kcfterbeke  Ü*  Rodolphus  Pypenpoy  an- 
tcdiéli,  ad  prcccs  prxJiûi  Otthonis  Domini  de  Cuyek  quia  omnibus  U fingulis 
præmifili  imerfuimus  & Gc  aôa  fuilTe  tcllamur , figilla  noftra  cum  figillo  fno  præ* 
Icntibus  litteris  duximus  appnncnJa.  Datum  Bruxcllx  in  die  Nativicacis  loannes 
Baptillx  anno  Domini  M CGC.  XX  J II.  j 

N Os  Otto  Dominus  de  Cuyek  fÿ  de  I/rjerle  notum  fiictmus  univerfîs , quod  nos 
de  quinque  millibus  librarum  groironim  nigrorum  |Turoncnfium  ( groflb 
Turonenfî  pro  fcxdccim  denanjs  computato  ) in  quibus  Illuftns  Princeps 
Icannes  Des  gratid  Lotbaringiæ , BrabanîU  6?  Limburgi  Dux  nobis  lencbatur , e\ de 
Caufù  quod  Oppidum  nollrum  de  Gravia  (quod  noftrum  verum  erat  Allodium  ) 
ipfi  dedimusôc  in  manus  fuas  portavimus,  iptUm  Dominum noftrum Dueem  &ftios 
hnrredes  atque  eorutn  fucceflbres  quiramus  Sc  quîtos  clamamus  per  prxfcntes , pro 
nobis  hu  edibus  & fucccflbribus  noftris  : Rccognofcenccs  nobis  ab  codem  Domino 
noftro  Duce  de  prxnominata  pecunix  lumma  integralitcr  efle  facùfâdhim  , hanim 
teftimonio  liticrarum  figillo  noftro  figülatanim.  Datum  Bruxcllx  die  lovis  poft 
Gravas  Petri  & Pauli  Apoftolorum,  anno  MCCC.  vigefimo  Oâavo.  I 

LVduicus  Dci  grati:i  Roroanonim  Rex  femper  Auguftus  noBili  viro  Ottoni  de 
C//;rk,fideli  Uio  gr.itiam  & omne  bonum.  Licct  lUgalii  magnificentia  fuis 
fidelibus  in  confcrcndis  bencficijs  fe  exhibere  confucvit  libcralis,  umen  illos 
uberioris  bencvolcmix  & favoris  graiU  non  immérité  profequitur,  quos  fibi  puri- 
tatem  fidei  & indefelTam  promptitudinem  obfequiorcm,  cognovit  fervcniiùs  ob- 
fervarci  bine  cft  quod  fidelitatis  tux  finccritatcm,  fie  grata  fervitia  per  te  nobis 
fie  Impcrio  exhibiia  fie  in  futiirum  ctiam  impcndci^a,  mis  ^titionibus  fîivorabi- 
litcrinclinati,  icrram  Kukeafcm  cum  jurifdiâionc  ipGus,  thclonco  & alijs  bonis 
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cujudibct  I qu*  tui  progenitores  ab  Imperio  habere  hafleniu  confueverant,  ad  te 
pâtre  tuo  de  hoc  medio  (ublato  per  fuccdlioaem  hzreditariam  devoluta , Oppi* 
do  Gramnfi  quod  idem  Otto  ab  JUnJtri  lotnne  Duce  Brtbcmtiit  in  feudum  detcen- 
dere  alTcrit  cxccpto.  tibi  conferimos,  £c  de  ijldcm  inTcudamus  auchoritatc  rc- 
gja,  & prcléntibus  inveftimus  harum  tcdimonio  licteranun,  quas  confcribi  Tu- 
per  hoc  de  nollrx  Majeftatia  (ïgillo  juUimus  communiri.  Datuin  Colonix  quar- 
i3jj.t0N0nasMartijMCCC.XXni.  Regni  vero  noftri decimo.  . 

Extraift  des  Recueils  de  feu  Monfieur  Charles  l Jtigius. 

EGo  loanncs  de  SalmonJc  judex  conlHtutus  ab  Otto  Domino  de  Bityren^  Sec. 
quod  idem  Otto  coram  me  & coram  Dambnto  de  Bajre»  aflîgnavit  ad  ufus 
Domini  Dheis  Brabontiee  XXV.  jugera  lerrx  > tec.  Datum  MCCC. 
*3*3-  XXIII.  in'cralUnoExaltationisSanclxCiutis. 

Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 

N Os  Gerardat  filius  Doinini  Jl'erneri,  Domini  de  M„rode,  Dominus  àt  Rin^el- 
bnge  nocum  facimus  Se  cognofeimus  per  prafentes,  Caftrum  nollrum  de 
Bjngeiber^e,  quod  cum  Domicella uxore  noftra  accepinius,  efle  a- 
pertum  Se  legium  Domini  nollri  Ducis  Brabattiitt , Sec.  FidejutTorcs  tf'enens 
Domhms  de  Merode  Ccrardi,  Kono  de  Beymeh , loannes  deSUche,  Kono  Do- 
onimn  de  yre^nfen , ff'hneras  Junior  de  Aierode  milites  , Jlerfertms  diSus  AJule , Her-  - 
muimiis  de  Eynenberg,  loannes  diltus  Seey^aertfnxn  Qvtiait^  St  Theodorieus  de  Me- 
j,23.  hoite  famuli.  Datum  anno  Domini  MCCC.  XXIII,  in  crailino  AnnuiKiatio- 
’ nis  13.  Marix. 

Des  mcfmes  Chartes. 

CAtolus  de  lageteem  miles  manlïoncm  fuam  apud  Jnyyeieem  fupra  Renum  cum 
vineis,  vivanjs}  pratis  Sc  alijs  bonis , tanquam  fuum  Allodium  reportât  ad 
manus  Ducis  • Sc  iterum  ab  co  in  Icudum  recipit  jure  Ilrabantiuo.  Da- 
1324H  tum  in  Boudsford  in  crailino  S.  Laurencij  Martvris  anno  Domini  MCCC. 
XXIIII. 


Extraicl  des  Chartes  de  Brcda. 

WII  j\dclifa  Vrouwc  s'an  Lidclecrke  code  van  Brcda , tnCc  top  Gccraert  Hccre  van 
Kallq^cm  ende  van  Lens,  van  Lidekerkc  tndc  van  Brada  , nid  toctt:g()C  inombolc 
9ticl>rni  boojetnoinpt/  malien  Iionbt  tube  Iiennrijjcii  allen  ben  gnun  bit  mi  3pn  cube  na> 
tnarld  toefen  fellen/  bat  top  oiiime  gettoutoen  bienll  bic  emd  Wülcm  van  Duvenvoede  onÿ 
Uebend  Qctccn'd  Oiacben  Iiarmc;lintft  ban  Iteiirgau  eiibt  ban  {}aU.mbt  geboen  heeft  / brin 
fgbbni  gegcbeii  enbt  geben  eaifc  bo:p  mbt  aile  tmfe  grcerliteti  ||oogt  enbe  nebet/  eubc  allé  on|t 
tinien  taon  Oillerhout  gelKtleclic  ciibt  al  / met  aile  batre  Iiectbtpbt  enbe  toc  bcbaltt  line  bat  fp 
gbelrglKU  3pn  / alfa  gcoot  cube  alfa  bclc  alfc  tonfc  baec  Ijebbeii  / cube  met  totahefebrnbra  / 
bem  etdle  fîja  nadtammeUnglKii  etgijcli  mbc  rmmctimet/  fanbet  eurgrebanbe  ctgelid  / enbe 
in  udionbcu  ban  brfen  bingm  / nibeiii  brriingm  ce  cmmcrHittc  bcbwlT/  foo  bebbeii  top  bclb 
letteten  befrgbiit  met  onft  frglrtltn  In  ftniniffc  btt  toaerhcpbt  t enbe  emme  bet  nuett  ftfterijepbt 
tube  beflingben  ben  baojft.  îOillenit  te  borne  enbe  fnien  iia  fioromellnglien/  toart  W bac  b«ni 
ollt  befe  bootfllbe  btngen  enmieenKee  bafi  ni  glietlabc  bUben  fellen  / foo  bibben  tan  enbe  taetv 
foechen  mien  hogen  Frinch&ende  eenen  Edclcn'nnrni  lieven  Hifrc  den  Hvnoga  van  Beabinl. 
dat  hy  alfe  overfte  Hecre  van  defe  goede,  fijiKn  frgbel  met  ben  onftn  in  tacHingltin  te  erninet» 
metr  fcrboef/  tnbe  te  mtet  fcficcbrpt  toSTc  boen  b,rngbni  acn  befe  fegtntanojbigc  ItttttCH.  Cn< 
bf  ton  lan  bîder  graticn  Godes  Heetoge  van  Lothricke  , van  Brabandt  ende  van  Lembourg 
omme  beben  toillc  en  tattfoeeli  D;ou  abeiffni  Djoutoc  ban  lÈchetSe  etibt  ban  ÜJjebo  / oitac 
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mijn#  Çm  «.VtacM  t?cm  Han  naUrfltm  mat  uaii  ïtnÿ  / Han  XiHditrtIit  m ban  SJitHa 
batc  tnmicN  moinboitÿ  cnHt  inanbHaoinonnpt/  foo  labni  Hin  mut  canrcrmcrm  a!lc  Otfc 
(Jutfim  booîoljtiionr.t  mHt  Btxfrbîtbra/  ml)»  iKbbtn  onfni  fcgrt  Doni  fiaiiam  atn  b»ft  Irtttrni 
mrt  battu  boorftpbtn  ftsjbtlra/  mbe  in  Iininiift  mb»  in  brtHnobt  t«  toattbtpt.  ©it  toa« 
Btjtbatn  tnDt  ototbtn  bit  Mtt  tmiS  f?rtt»n  aifmtn  fîbîtff  MCCC.  X X V.  Ht^  JïtotnfbatbS 
na  îlan#  Hatst  S3apti)lt  in  iniK)m  fonitt- 

Extraicl  des  mefmcs  Chartes. 

WJJ  Gye  van  Vlacndefcn  Hcctcvan  Rljckenbouig , van  Pimc-  cndc  van  Strijcn  , cnde 
wy  Béatrice  Vtou  van  Pane  mde  van  Strijen  ntafttn  fioiiat  mÜ»  [Itlintlljrti  allm  lif.- 
6m  bit  btfm  bjltf  fticn  fim  oft  boojm  Itfm  ; Hat  Vu;  fitUStn  bttpatbt  onfm  ootHm  H;iciitien 
Willem  van  Duvenvordc  batntribitii  onp  iief^rettorp  iDyarbmHan  {icntoaiiHlc  mût  ban 
ÇoIIantit/  mbt  fnnt  hmbtten  Hit  Han  i)tm  fiammtn  ftlltn  y t(J  fotn  oft  Hotbttc  in  ttn  af= 
patbtt/  onftibttm/  l;iip#  tnHt  oiift  bjaoninjc  ttOllvrhout  Ditmtn  btpt  Ittt  bup^ttSirijen/ 
cnbe  allt  onft  gott  bot  batc  intbtboo.’t/  i|]  in  iaiibtn/  i|i  in  bmiHtn/  oü  in  patiitt  / oft  bi 
cbyft/  oft  in  maltnm/  oft  in  tbicnbtn/  oft  in  inatre/  oft  bi  Uuttn  / oft  in  manmn  / mbe 
allen  bit  Htebalitn  mbt  oiebatte  Me  batr  afbannnm  inogm  / kotgiienonim  Ht  {)ttrg[itb>aet» 
btn  Hatibm  mannm  Mc  onft  boosHobbrrÿ  Dm  €ancnilicn  Han  Geerviiet  gtgtbtn  Ijcbbm/  tfî 
binntn Dongeii,  t(l  totDorlic,  tfl  tôt  Vluenhout,  tfl  tôt  Wicrcohoute,  fil  tôt  Steclo  > oft 
tôt  Oilcrhout/  Oft  tôt  Sondert,  tnbt  malim  bmi  beÿ  niatbtigb  gtlbch  ono  ftibm  te  betbiit^ 
tmt/  te  bctpatlittne  enbt  numne  bott  af  t’ontfatnt/  mbe  in  te  ttbmt/  aifo  fangbe  mbt  alfa 
bajt  oif  bem  oojboit  fai  buntbtni  iiiDe  bat  gclobm  np  boo;  onÿ  tnbt  boo:  onfe  nabommt^ 
ibigm  baft  mbe  BbefaeCt  te  bonbtne  Ijtm  cnbe  fine  nar.hommtHngm  / mbe  ban  be|c  gotbe 
booîfî-  fal  bpoft  fiiwtrfgmamm  gebm  toc  eitben  iattt  te  ».  Jrtatt!biS.nii(Te  inbm  tein- 
tée Itonbttt  pont  (Yncttet  tojnoiftn/  tmm  groottii  toinoife  oba  XVI.  pmningen  gtcrfieiit/oft 
bie  tetttbe  bâte  af  bi  anbtttn  gocHm  palimtntc  Me  omge  enbe  gabe  tÿi  t'be  toatt  ootli  bat 
facile  bat  Willem  boojgmompt  getn  liinbrrrn  en  litte  t foo  foube  Hat  baoift.  gott  blibm  bi 
fultiim  patijte  alf  Hoojftlijtbtn  t$/  0|i  lan  van  Pollaenen  fijnni  ütucbcc  / oft  op  f;ii  oiitffe 
tocttatiitigcbim/  teatttfonie/  te.ictt  bcchirtt/  rate  op  ttn  outfen  enbt  opttn  naeffm  bit 
ban  etertn  PhiK?s  van  Duvenvordc  [lotnmtn  toacre  i cube  toatt  ootli  bat  fatfit  bat  titm 
imanbt  Hcf  gottÿ  ongtbniptfi  macHt  ' oft  fcatbt  Otfle  atn  bot  boojfy.  gott  / atn  tmlotrliana 
be  faclim  bit  bm  tmf  cft  ban  onft  boitbttS  cinbt/  foo  bttbiiibm  top  mip  tnbt  on't  naboni» 
mtlingm  gotbe  toarant  bote  af  te  func/  I)cm  cnbe  fine  nadiommtlingtim  / oft  Me  feaebe  op 
te  rccljtm  foiibte  tmigt  cabtilatit  ufic  argrlift.  yn  rttnnilTe  mbe  olcltonbc  ban  befe  bingm  / 
hebben  top  btfm  b/itf  open  btf.grit  m.-t  tmftn  ftg.Ien/  tnbt  om  bk  nkttbtc  fcitccljtpt  Ijtbbm 
top  gtbtben  otif.-n  licbtn  fictre  Pecr  Willcm  Gratve  vau  Henegouwe,  vanHollam,  vanZee- 
lant  endc  Hecre  van  Vricllandt,  tnbt  Ont  Gerardc  Hccr  vao  Raircgcm,  van  Lcnle’ , van  Li- 
dckerke  ende  van  Brada,  eiide  Vtou  .^dcli^:  fijiien  wijvc  olfe  Çtttm  ban  btfm  gœbe’baert  af 
tuftt/  bat  fp  btfm  bîicf  bcftgclcn  tolllc!  mit  onÿ  mbt  mit  fatem  fegricn.  <Snbc  top  Willem 
Grève  vin  Henegouwe,  van  Hollanr,  van  Zechnt  curie  Hcetc  van  Vrienant,  cnde  Geeracrt 
Hcctvan  Ralligem,  vanLenfe,  van  Lidckcrkc  cr.de  van  Brcda  cnde  Adelilc  oiis  wiifalfe 
Uccrm  baett  af  rnttt/  om  Hcben  mbe  bttfbtehe  ban  (übfTm  fupHen  Dctttn  Gycn  »an  Vlacn- 
deren  onp  nebm  enbe  Byinitom  Bcatriccn  fipi  toiiff  otoér  nitiitcn  boo^fcfijtbm  / Ijrtbm  btfni 
Uyitf  btfcgelt  met  btm  in  fittmlircn  mit  onfoi  fegljcltn.  «Ocgtbm  int  (att  on<  Btcttn  MCCC. 
XXIV-  Hep  JUaenbaglKp  Inbc  patfbagra. 

Eàicor  des  mefmcs  Chartes. 

WP  Rogier  van  Lcvcdacle  Hccre  van  Oorfciiot  cnde  van  Perke,  Roclof  PypcnpoyDrof- 
ùerd  vaa  Brabant , Arnou»  ProcB  van  WalTcinbcrgc , Herman  van  OiTc  , Gilics  van 
Bcnnen,  Dierick  van  Bckc  cnde  Ludeken  van  Vden  .aile  be  gtntn  / &c.  Ronbt  Jij  cmcil 
IgticItfcScn  bat  be#  jBambatljd  bit  nat (l  orltgfn  itS  ».  Daicnt jiiiS  bâti)  / onft  Ipcetc  bm  t?tt. 
toge  quam  in  era  Jof  Bat  gtiirticn  ip  fjcitttbfiic/  giititgtn  bp  vrpiirtlc  / mbt  tec  ftibtc  utc 
Qtiam  olbatr  Iteec  Gceraerd  llecr  van  Rallcgcni,  van  Licdckcrkc  cnde  van  Lens  , mbe  bct- 
tatStc  onfn  llctte  Bm  pretoge  boij  gtnotmpt  bie  PctclitDtpt  tnbe  ’t  gott  Han  allcii  ben  ta. 
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i6o  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

De  bail  Breda»  met  allen  fij»  coebeboonen/  in  baoQcn  mOe  in  irege  / mbe  in  alîm  bim  Daf 
grlegtn  i^/  enbe  Dat  griiich  mijti  fhn  tDüf/  nrOe  bp  alÿ  boec  Uicttigr  inomboir  mbe 
tnaii  / ban  oiifen  i^re  ben  OctioQe  i)ouDcnlK  biarc  tt  lente  / cnùe  Daccom  foo  gaf  onfen 
|?fcre  Dm  ^togi  emm  <OoÛtÿ^pcunincb  in  tomige  mûe  tfcbtf  Kf=hoo|K/  Dm  todcficti 
iCabt^^pnunnch  Die  {^eerc  ban  liDelinHe  boo^gmomit  ontfincfi  mOc  nain  / rnDe  fîoecb  rnDe 
Dpreh  bem  Dat  felbe  gort  op  met  f[)nr  Dont  «iDe  met  Ointe  fltppm/  t'emmecmerc  brljorf  enDe 
ctfriiicD/  enDe  gbelofbe  alDoer  onf^  Ottte  Dm  Çtttoge  Dat  bp  mijiirt  b;outM  $pn  fbuDe 
brengm  boo?  onfen  l)Rce  Den  C^toge/  cnDe  bœt  Doen  beetbien  op  oBe  Dat  goct  bon  Breda 
boojfs.  fond  ^eetm  j^ertoge  brboef/  al(b  Dot  bafl  niDe  QcflaDe  fouDc  $ijti/  enDe  blpbm  te» 
ftlycfi  bem  mDe  aijn  oit  / enDe  okh  alfoc  enDe  met  Dkn  boiitoartlcn  / Dm  onfe  ^rrrr  Dk 
toge  boetgenormDe  ban  Defen  Daegm  boirt  Die  bobm  genoeint  i^  / ftjne  b^  fouDe  Omn  mDe 
niaeb  am  ’i  Tant  cnDc  ’t  gort  ban  Breda  boojnniocmDc/  enDe  ÏJtm  Dact  af  onDcttoüibm  / œ» 
ipefi  enDe  alfoo  Die  Inerte  ban  ïiûchetche  enoc  Dlc  DiouWe  ban  liDcfteche  fpn  bjpf  boo;mael^ 
Qtbaen  IjaDDcn/  mDe  mit  Dieu  gocDe  fouDc  Docu  al  Oînen  boilb  enDe  macbt  in  biat  maninm 
Dat  lip  ttjotiûc/  orinth  Dat  Dm  j^eere  fcbulùicb  fc  Dôme  mDe  rnoeb  Dom  met  fijiic  goeûm. 
<3itDr  mant  bop  bire  obcc  toaetm  ol^  manmn  on^  ^en’P  l^ectogen  mDe  3D;oubxn'd 
cm  ban  HicDebrtfie  al^  boec  tbettigb  nmn/  foo  bebben  Dcfc  letteten  befegtKlt  mit  onfm  p)o> 
p}cn  fegbden  in  fimniffe  Der  taiaerbrpt/  enDe  bp  bebe  mDe  brefurebe  oiift  liefd  ï^eerm  ’di^erta> 
gm  boecgmocinDe  iCbegcbm  op  bien  cbbnmiSlacnDacb  boergmoemt/  im  foee  onj!  Çctrra 
MCCC.  XXVI. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

SOpbia  Comitiffa  Geîrùe  Vnivcrlîs  prsCentes  littcns  infpeâuris  falutem  ctfm  no- 
ticia  vcritacis.  Noveritis  qubd  nos  lUujirem  Prinâffem  Dominum  nofirum  di’' 
UUum  J hannem  Dti  gratiâ  Lotharingût , BrahantU  Limburgis  Duetm  & 
fuos  hsredes  de  iUis  fcxcencis  libris  nigrorum  TuronetiHum  y grollb  curix  Régis 
Franciæ  pro  fedecim  denarios  compurato , quas  habemus  annuaüm  in  reddlti* 
bus  fuis  jacentibus  infra  Traje^um  6c  Ducatu  fuo  Limburgenfî  » in  perpetuum 
quitamus  ^ rccognofcences  nobisab  ipTo  Domino  Duce  de  fexcentis  libris  elfe  pie. 
nariè  fatisfaéhim , & de  pecunia  (îmili  pro  qua  diâæ  fexcentx  librx  nc^is  erant 
obligatx  nobis  incegralitcr  fatisfècit  » & volumus  quod  H poflmodum  litteræ  fà- 
cientes  mentionem  de  prædi^lis  fexcentis  libris  Turonenfibus  aliqualiter  inventx 
fuerint)  quod  illæ  littenein  poilerum  nullius  lînt  Ormitatis  aut  valons*  nec  ip> 
fum  Dominum  nollrum  Dueem  neque  fuos  hxrcdcs  de  iplîs  fexcentis  libris  movere 
de  cctcro  polTumus  ncc  debemus , nec  nortri  fucccflbrcs  aut  hærcdes  quoquomodo  : 
Tupplicanres  prxdileébo  Domino  & comhorali  noBro  fîve  legitimo  momburno  Be- 
9$alao  Comiti  Gelriit  y ut  ipfe  diétam  quicantiam  (ic  pemos  iaéfam  vclit  racificare, 
confentire,  laudare  atque  approbare  » & omnia  prxmÜTa  recognolccre  efle  faéVa  de 
fua  propria  voluntate,  & Bmiliter  di£Ium  Dominum  noBrum  Dueem  Sc  fuos  hx> 
redes  de  diâis  fexcentis  libris  in  perpetuum  quicare,  & prxfentes  litteras  fuo  ligil. 
lo  unà  cum  lîgUlo  nollro*(igiilare  in  teftimonium  veritatis.  Et  nos  Remhlnî  Ca» 
mes  Geîrite  prxdiéhis  * omnia  piaemiHa  recognofeimus  de  noBra  voluntate  6c  cpn« 
fenfu  noilro  cfle  facta  t 6c  ipfum  Dominum  noftrum  Dueem  & fuos  hærcdes  quita* 
mus»  recognofeentes  nobis  de  prxdiétis  Tcxceatis  libris  plenariè  cfTe  fatisfaftum, 
6c  omnia  6c  Cngula  prout  fupeniis  feripta  laudamus  , approbamus  6c  ratibeamus* 
6c  ea  (igillo  noftro  unà  cum  iigillo  dileâæ  conthoralis  noBrx  prxfcmibus  litteris 
in  teftimonium  veritatis  appenlo»  in  perpetuum  confîrmamus.  Et  nos  Sopbia  Co* 
mitilTa  prxnominata  promictimus  pro  nobis  & noftris  hxrcdibus  6c  (îicccifTbribus  * 
bdefupeT  hoc  prxltitâ  corporalif  omnia  & Ilngula  prout  prxfcripta  funt  in  perpe- 
tuum mviolabiliter  oblêrvare  » dolo  6c  fraude  penitus  cxclulls  in  præmiflts.  In 
cujus  rei  reltimonium  ligillum  nollrum  cum  ligillo  maritt  nollri  dileûillimi  Comi* 
tis  Gclriæ  prxlibati,  prxfentibiu  litteris  duximus  apponendum.  Dacum  Bnixellx 
die  Martis  poil  Convcrlîoncm  Sanâi  Pauli  anno  Domini  MCCC.  XX  V I. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT.  i6t 


Lettre  dont  i'Ori^al  fe  trouve  au  cabinet  de  Monfieur  Chartes 
de  Riedwyck. 

N Ou  lehans  par  la  grâce  Je  Dieu  Dux  de  Lothier,  de  Brabant  & de  Lem- 
bourg  faiftms  favoir  à tout  chtéus  f jw  cts prefentei  lettres  verreiet  & orront,  ke 
avens  pris  & prendem  en  nejîre  fanvegarde,  <^c.  tous  tes  compagnons  delà  eom^ 
pagnie  de  Biirdi  de  Florence  eaus  • leurs  biens  « leur  nuùfnies  t3  toutes  Itstrs  marebeut- 
difes  fauf  . allant  p venant,  retournant  & demeurant . éf  leur  peoufiéî  fut  faut  de  leurs 
marebandifes  par  toute  nofire  terre,  &c.  parmy  paiant  à nous  les  drot6fUreSp  paiagesi^ 
toujlumes,  de  leur  avoir  6?  de  leur  marebandifes , félon  les  ufages  ^ couflnmes  upesô" 
accoujlumées  en  Brabant,  & félon  ce  qu*il  ejl  plainement  contenu  ens  es  lettres,  que  U 
marchant  ytaliant  ont  de  nous  (éelées  de  aojlre  grant  féel.  y de  nos  bonnes  villes,  é* 
quittons  lefdis  compagnons  eaus,  leur  biens  toutes  mai  fuies  â'oji^  de  chevauchies,  de 
taille,  depreftt^  de  marte  main,  &c.  ér  pour  plus  grant  feurtay  defdiSîss  çbofes , 
que  nous  voulons  quelles  foient  bien  Çj?  Uialment  tenues  fermes  à’  eftables,  avons  nous 
ces  pre fentes  lettres  flellees  de  nofire  propre  ffel  en  tefmoignage  de  veritey,  lelquels  furent 
faites  & données  à BruxelU  te  tour  dn  S.  Sacrement  en  fan  de  trace  MCCC  *3^7* 
XXVII. 

Sieliii  di/n  fean  imprimé  eu  cire  iaunafire  fans  contrefltî. 
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idi  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

E^traift  de  l’Inventaire  des  Chartes  repofànts  au  Chafteau 
de  Vilvorde. 

jflZ  ,Ctr-M  De  vieimi  libris  groûTorum  antiquorum  dcbitis  Duci  pro 
1 1-  b®y  î«e  /e  tr^fiau  i/u- 

™ «■«  à udia  kllri,  viàUj  a]  trouvé  rompue  l un,  fort  « d,U 

queue  à laquelle  lediél  jiau  eft  pendant. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

IOavnes  Lothabinciæ.  Brabanti*  BT  Limbübgi  Dût 

noîum  facimas  univerf.s  bas  noBras  litteras  v.fum  & auduturis  . quod  cum  Lx- 

‘i<=  & note  Vate- 

uf  r"  GaUicc'r^r  & TLuch^i"r  ^ vel  WW'  L 
pr^nobîs  & notes  hæredibm  Brabanti*  5c  Limburgis  Doc.bus  contemplationc 
prabbat  Regis  note  cogaati , Sc  ad  majoris-amoris  meretnentum  cont.nuo  inter  nos 
mut  teutrieSum.eidenTRegi  remif.mus  & quitamus  praid.aun.  homagmm  qutmd.a 

R“iprevivet,&poftipfumfmh*redcsquamdmfuenntRegcs  quinontenebuntur 

^bis  L noftrl  hLediLs  facere  homagmm  de  bonis  prxd.a,,  quamdiu  unu» 
aÜumvivet;  cùm  tali  conditione  quàm  c.tà  venerit  fiye  fuent  haire,  qu. 
Sn  effet  Rex  & qui  erit  Cornes  Lucemburgenfis,  quod  quartus  poft  très  primos 
Comices  faciet  & îaeere  tenebitur  homagium  hxredibus  noftris  de  bonis  lupraf- 
crimisTa  licet  nos  praïUbato  Rcgi  & fuis  hxredibus  modo  prxd.ao  rem.fcr.mus 
n^ùverimu.  homagium  prxdâum.  nih.lommus  ipfe  Rex  nec  fu.  hxredcs 
non  pofterunt  de  ijfdcm  bonis  quidquam  facerc , ncc  ipfa  ab  aho  Principe  rccipc- 
re  feurelevare,  ne^c  in  aliénas  manus  ponere,  vel  vendere  auc  alienare  quovis 
modo,  per  quem  hxredcs  noftri  poffent  ahenari  vel  clongari  de  feudo  8c  horaa- 
gio  prxfco?omni  fraude  & malo  ingenio  penuus  fecluhs.  In  cu|us  rci  tcfhm^^ 
nium  figillum  noftrum  prxfentibus  htteris  eft  appenÇum  Datum  Bruxellx  die 
. Veneris  poft  feftum  Epiphanix  anno  Domini  .'VI  CGC.  A A v 1 1. 

Extraia  de  l’inventaire  des  Chartes  repofànts  au  Chafteau 
de  Vilvorde. 

Item  certaine  lettre  moinelle,  faifant  mention  que  Guilaume  de  Brambe'rg  at 
mains  de  lean  Duc  de  Lothier.  de  Brabant  & de  L.nibourg^  «««  <ir 

Si  wi"3w.v  <•;  B / **>;  %"'Æ"?rScÆ’ 

■ Sa.S  Sï.  d.  f»  txx.  Ifc.  T«n.  .1»..  «dd.,.,  .c 

neantUT  à Duce,  eotté  XVIII* 


Du 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Du  mcûne  Inventaire. 


i6i 


ITm  une  petite  lettre  faifant  men$ioH  de  LXXX.  ioumaux  hoc  cft  jugcnim  dè 
terre  gifituts  en  la  viiU  diÔa  Berchem  en  la  Comté  de  Monts . lefyuèh  Adolf  de 
Hcukclthovcn  àrelevéen  fief  pour  Inyt^fes  hoirs  à tout  tours  de  Ican  Duc  de  Lo- 
thier,  Brabanc  9c  Leenbourg,  comme  la  lettre  contient  plus  à plain  en  date  die  Do- 
oiinica  port  ftrtum  Catharinæ  anno  Domini  MCCC.  XX  tX.  & jur  le  dos  ejl  lîiû- 
ofeript  Qualiccr  Adolphus  de  Hcuckclshoven  miles  recognovit  fc  rcccpiflc  in  ilu* 
dum  certa  bona  jaccncia  in  Comicatu  de  Monte,  coté  au  X X 1 V> 

Extraie!  des  Chartes  de  Brabant. 

N Os  Raynaldus  Cornes  Celrenfis  6?  Sutphan  enfxs  notum  facimus  univerfis,  quoi 
quia  nobilis  ac  magnificus  Princeps  Dominus  ac  confanguineus  nojîer  prædileclus 
loASNES  Dei  graiia  Lotharingiæ,  Brabantiæ  et 
Lim SURGIS  Duxad  precum  nortr.irum  inllantiam  promise  fuis  Ucteris  pa- 
tentihus»  quod  Dnininaro  jllconoram  {oxocxim  Domiui  R^'gis  Anglîæ  i cum  qua 
tnatrimomum  comrahere  intendimus,  in  terra  nortra  qu*  P'elue  dicitur  & in  bo*- 
nis  nortris  de  Elft  i de  Gent  8c  de  Àngercn  , nec  non  fiîîos  & filias  quos  ex  iplâ 
procrc-ibimus , in  Comitatibus  ôc  Dominijs  noftris , uni  cum  militibus  , Valfal- 
fisi  Scabinis,  Confulibus  8c  Communitatibus  villarum  feu  oppidorum  nortrorumi 

Î>oft  mortem  n ftram  dcfcndcrc  6c  tucri , prout  in  litteris  C)ül*dem  Domini  nollri 
uper  hoc  confcâis  latius  continetur,  nos  promifimus  £c  prxfcntibus  promittimus 
cidem  Sc  fuis  fucccn*orU3Us  bona  rtde , quoi  iplum  8c  fucccfTorcs  fuos  à promtHîo* 
ne  hüjufinodi  indemnes  penitus  confervabimus  pro  nobis  8c  noftris  fucccUoribus  9e 
îllslos»  falvo  etiam  præFaco  Domino  nortro  Duci  homagio  & dominio  j qux  in 
nobis  & bonis  noftiis  in  icudum  ab  co  dependemibus  dignofeitur  obeinere,  8c  qux 
abipfodcjurc  tencre  debemus , ita  quoi  ipfi  & fuis  lucccfToribus  per  prorndho- 
nem  prædiftam,  in  homagio  & bonis  prxdidVis  nullum  valcat  prxjudicium  gcnc- 
rare.  Datum  anno  Domini  MCCC.  XXXI.  ferîa  quinta  port  fertum  S.  Kcmi- 
gij  Coniertbris. 

Extrait  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 


ITem  une  lettre  par  laquelle  appert  yw’Adolf  de  Barenhcrft  Chevalier  at  receu  du 
Duc  Ican  de  Br.ibanc  mis  cent  livres  noirs  tournas  , pour  kfqueUcs  il  at  recogueu 
pour  luy  £î?  (es  hoirs  tenir  en  f.ef  dudiél  Duc  fa  maifon  t/emmée  H kclhcycn  aj^/é 
enîa  p.irochede.  , . . 9^  lama  fondiéle  Northolt  e/ï /<»  de  Vé x\([càc  foubs  la 

diocefede  Munrtcr,  avec  les  ctppendances ^ vailijjans  par  an  XXX.  livres  noirs  tour- 
mis  ou  plns\  comme  la  lettre  contient  plus  à plain  en  date  i*an  MCCC.  XXX I II. 
in  crartino  V rbani  Martvris.  9^  fur  le  dos  de  la  lettre  ejl  ej'crit.  j QuôJ  Hakelhcycn 
8c  Northült  Monartcrienfis  diocerts  tencamur  à Ducc. 


im- 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

y 0//f  T F H A N s par  la  grâce  Dieu  Duc  i>E  Lothier,  d6  BRÀBANt 
FT  DR  Limbovrg^  Ichans  Cums  de  Namur  fafens  favoir  à tous  cens 
qui  ces  prefentes  lettres  verront  6?  oir07ft , que  nous  ou  fur  te  dUgent  traiteit 
par  les  gens  de  ms  fecrets  confit  % pour  bien  de  pais  6?  de  concorde  faire  > û?  plus 
graré  amour  nourir  entre  nous  nos  pays  ^ ovins  fait  9S  faifens  entre  mus  convenances 
(f  cunctsdes  enfi  & telles  que  ebi  apres  s'en  uit:  yf  fTavoir  fonty  que  premièrement  ac» 
cordons  93  ordonnons  entre  nous  ^ que  tous  débats  <>  controvcrjés  % demandes  % querelles  93 
ar.ir.as  que  fnt  93  efe  ont  entré  nous  l'un  contre  P autre  , foit  de  la  tene  d*  3y!al 
ecniert  que  m us  II  Dux  mainteiions  que  n us  en  avons  lettres  ou  tefma.gnages  , 93  de 
tous  autres  dehas  queils  que  il  f oient  vu  puifènr  eflrey  que  le  uns  de  nous  co  .tre  C autre 
eu  peut  avoir  du  temps  pajf . iufques  auhurdbuy  93  à tous  tours  mais  • (3c.  que  ft  ce  • 
part  ou  d'autre  ejl  trouvé  y que  q trique  chofe  P une  partie  tient  de  P autre  , .tiquefe  fur 
et  faiüe  ce  lui  ierat  rendu  y 93  fi  quelques  peints  ne  font  clert  ils  éliront  ebrfeun  de:.s 
ferionnes  de  leurs  confeiis  refpcéîivrtncnt  l'un  de  Poutre  y qui  déclareront  Icjdicis  points 
93  if'ont  prendre  à Gcmbîours  î>  formation  des  telm  -ins  (3  perfonnes  que  le  Duc  voudra 
produire  > 93  apres  iront  buitl  tours  J Goukfniei , ou  ils  oiront  les  per/onnes  que  le  Corn* 
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te  (tà'vancera  au  tefmoîgnaie^  y apres  aurcnt  tetaps peur  âelihntr  un  mois-,  pendant  U 
quel  ils  demeureront  auxdich  leux . £«?  s'ils  ne  fe  peitvcnt  accorder  , ils  ejliront  un  cin- 
quiefixe.  Item  que  le  •warifcal  qui  gijfent  ajjes  ptes  de  la  maifon  de  Monfteur  Wauthier 
de  ïupplu  Chevalier  i que  Ion  dijl  le  Bdauixle  à Nouille 4ur  Mchaigiie»  le  Duct^fts 
gens  de  Rauviliers  ^ autres  le  Mivent  rendre  pu  Comte  t & le  Comte  le  doit  prendre  du 
Duc  en  fief.  Item  encot'  doit  le  Comte  rectver  du  Duc  deux  cents  livres  de  terre  » qua 
le  pere  du  Comte  tenoit  du  Duc , fcr  parmi  ce  doit  le  Duc  aligner  le. dit  s deux  cents  li- 
vres an  Comte  en  certain  lieu  fuffijament.  Item  doit  le  Comte  rapporter  en  mains  du 
Duc  Jon  Chaftel  de  Sanibn  comme  fon  franc  alum-^  6?  le  Duc  li  le  doit  rendre  pour  h 
t$ntr  en  fief  > pourra  le  Duc  y m ure  fes  gens  , fauf  qtdon  ne  mesface  à ceux  qui 

tiennent  duditi  Comte  le  tout  à telle  condition  t que  le  Cbajiel  demeurerai  toufioursau 
Comte  la  guen  c finie  , & ne  feront  en  nul  cas  obliges  les  gens  du  Co>nte  iffir  dudit  Cbaf- 
tcli  ains  y demeureront  av:c  1rs  gens  du  Duc  y ty  fi  au  Comte  advint  quelque  dédomma- 
gé ou  à (es  gens  par  ladite  admTffion  du  Duc  audit  Cbafiel , le  Duc  ne  poura  traiter 
paix , fans  comprendre  rendre  fans  dommage  ledit  Comte  (fi  les  fitens.  Item  le  Comte 
porte  tel  é oi^  qu'il  at  en  la  mai/en  de  HoUogne  en  mains  du  Duc , fi  avant  que  Go- 
dcfioy  de  Harduemont  le  tient  de  lui^  (fi  le  doit  tenir  le  Comte  du  Duc%  à fellecon- 
àition  que  le  Duc  en  ferai  iouir  audit  Comte.  Item  doit  le  Courte  rapporter  en  mains 
du  Duc  tous  Us  alleux  y qu'il  at  à Boneffe,  lefquels  le  Comte  doit  prendre  en  fief  du 
Duc\  (fi  pour  Us  hienfaitïs  des  hommages  fusdits  (fi  pour  tout  autre  cbo  'e  que  U Comté 
pour  oit  demander  aufiurd'huy , h Duc  lui  doit  donner  cincq  cens  cinquante  livres  viefs 
gros  tournois  afiignés  en  terre  en  Brabant  y UfquelUs  terres  U Comte  releverat  auffi  dtt 
Duc  que  le  Duc  pourat  aquiter  un  denier  pour  dix  demei  s y que  U Comte  Jerat  obiigS 
crr.ploin  en  Biabant  en  terres  qu'il  releverat  auffi  du  Duc  (fie.  Tefmoins  Ja  la  part  d» 
Duc  Otto  Sire  de  Kuyek,  Ican  de  Raucoun  de  Les,  Ican  de  Hcllcbcke  Sire  de 
Loenhoiit  & d’Ophain*  Leon  de  Craynhem  & Herman  de  OsT  Chevaliers  i de  U 
p.srf  du  Comte  Godefroy  Abbé  de  FlorcfFc  , Monfieur  Werry  Sire  de  Walcourt 
noftrccoufin,  Wcmicr  Sire  Daulcs,  Godefroy  SircdcDuys,  Thibaut  Daulcs, 
Wouthicr  de  Itipplu,  Lambert  de  Mons  receveur  de  Namur  Prevofr  de  Saint  Al- 
1333*  bain.  Faill  à Namur  M.CGC»  XXXllI.  Jeudy  otlave du  iour S. Martin  en  hiver* 

Extraits  de  l’Inventaire  des  Chartes  repofants  au  Chafteau  de 
Vilvordc. 

IT'em  une  lettre  de  îcan  Duc  de  Lothier,  de  Bvabant  ^ de  Lembourg,  par  îaipueU 
U appert  qu'il  at  donné  à meffire  Thibaut  de  Sorbey  Chevalier  (fi  à fes  hoirs  here- 
diîabUmcnt  trente  livres  de  terre  par  an  au  noir  tournois  y ajfignés  fur  la  commune  (fi 
fur  toutes  les  rentes  (fi  revenus  de  ludognc , à rachapt  à trois  cents  livres  » & quand  ïi 
racbapt  ferai  fai  S y allors  ledit  meffire  Thibaut  ou  fes  hoirs  doivent  affigner  audit  Duc 
trente  livres  de  terre  par  an  y en  leur  propr  e alleu  : coH.vie  la  lettre  contient  plus  à pleùtt 
en  date  le  Mecreii  devant  le  tour  de  Pajques  Fan  M C C C.  XXX III.  (fi  efi  au  dos 
'333*  fig  ladite  lettre  efeript  De  feudo  Domini  Thcobaldi  de  Sorbey.  cotté  1 1. 

ITem  une  lettre  de  BafHen  & Ican  de  Sorbey  efeuiers  » par  laquelle  ils  cogyu/iffent  a- 
voir  receu  du  Duc  trois  cent  livres  tournois  ypour  rachapt  de  trente  livres  qu'efioient 
affignés  à meffire  l’hibaut  leur  pere  y (fi  ont  afitgné  audiH  Duc  une  rente  de  tren- 
te livres  tournois  fur  teuts  les  biens  qu'ils  peuvent  avoir  en  la  ville  (fi  village  de  Sorbeyy 
laquelle  rente  ils  ont  relevé  en  fief  (fi  hommage  dudit  Duc  pour  eux  (fi  leurs  hoirs  , (fi 
ont  promis  fervicc  à l'u  fage  de  Brabant  : comme  la  lettre  contient  plus  à plaiu  en  date  It 
zq.jour  de  lauvier  Fan  MCCC.  XX XI F.  félon  Fufage  du  Diocefe  de  Cambray  (fi 
^3  34’  efi  efeript  fur  le  dos  De  feudo  libcroniro  de  Sorbey.  cotté  XL 

Extrait  des  Recueils  de  feu  le  S.  MârtinRoelants,  jadis  Commun* 
mailhe  de  la  ville  de  Malines. 

ADolphiu  Epifeopus  Leodicniîs  vendidit  Lnduico  Comiti  Flandriæ  Oppidum 
Mcchilinicnfecum  omnibus  pertinsmijs  & steinenti js  fuis , pro  centum  millibus 
regalibusauTcis  bonis  Sc  Icgslibus.  moncta  Regis  Franeix.  câ  condicionc  quod 
Cornes  & fui  (ucccITorcs  prædidum  Oppidum  Mcchliiiienfe  cum  fuis  «teinemi  js  , à 
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difto  Epifcopo  & fuis  fucccn<>ribus  in  fcudi^m  icncrcm , ncc  ilîud  alicnarcnt  nc'c 
fcpararent  quovis  modo  à fuo  (^ommiraui  l'hndriæ  quac  Impcrio  paret,  ialvo  & 
retcnto  prxdifro  lipifcopo  Inis  tucccfl'orihus  jure  coni'crendi,  providendi  & 
difponendi  de  Præpofitura  fivc  Abhaiialcculari  Keelefix'B.  RumoUi  Mcchlinicnfis. 
ExprcHc  ctiam  conventum  qi:ôJ  Cornes  1'lr.nJria:  débet,  rencre  in  feudum  à 
prxJifto  Domino  Epi<*ct»po  Lcodicnfi  villani  feu  Oppidum  Geraldimontein,  née 
non  Callmm  de  Bornhem  qu*  funt  antiqiia  feuda  Ecclcfîa:  LcoJicnlï.  A^a  funt 
h;vc  in  capitulo  Leodienfi  anno  Domini  MCCC.  XXXIII.  freunda  die  06to»  >3îî- 
bns*pncrcnribu'ibipotcn:ibus  Arnobiiibus  vins  IJenitco  de  Fhudrui ^(aindone de  Thn^ 
drmyîî'aîtcro  de  Haerlchcke.^  (Scrardo de  ^î(l)  k^  Dcmino de  Radcckcm% Hh^ciLetto de  Mark^^ 
Pi'ii'ip/v  Dmisno  de  Jxel^  Cifieberto  de  I xctrxet  fi^em^  (j  u:He!ft:o  dieJo  Bhc  de  St'ehad.  S imam 
de  AfiruMli  dich  de  ILielcn  Dimim  de  Perv:eSi  fJjcodvrico  dlelo  Natajeb  mi!ui« 
bus,  Si  alijs  pluribus  Canonicis  tcllibus. 

LVis  Comte  de  Flandres,  de  Nevers  & de  Reibcl  comparut p/ir dc'^aut  jldolf  de 
la  Marche  Evefque  de  IJege  d'une  part  ^ y Afp/.yîewr  Renaud  Comte  de  Gncl- 
dres  & de  Zutphen  (ÿ  Damoifelle  Marg.irclc  fa  fine  avec  mideff  piiiyant 
me  Munficur  Guillaume  Comte  de  luliers/vre  à noble  Damoy  'elt  Gérard  de  lulicrs 
tuteurs  curateurs  de  ladite  Damoifelle  Margarete  & dudidl  Gérard , entre  lequel 
Gérard  (ÿ  ladicle  Damoifelle  'Aiargarete  certaines  convenances  de  mariage  d'cfpoufail* 
les  font  pour  parlés  faicl  d'autre part^  at  e(lé  dicl  fgnifié que  ledkî  LuisCom- 
te  de  Flandres  pour  luy  (d  fis  hoirs  ty  jucccffenrs  Comtes  de  Flandres  avoit  bien  Cj?  loiau- 
ment  acquis  & achapté  l’Advoiierie  de  Matines  à tentes  fes  appendancesy  envers  la- 
diéîe  Damoifelle  Marg  irete  lediél  Gérard  avec  les  villes  de  Hevere,  Mulîlncs  « 
Hombeke,  Lccil,  Hcfl'cnc,  Nuv.clandc,  Ncckcrlpocl,  îes  majfons  que  laàiPle 
Damoifelle  avoit  cfdites  villes  fd  lieux  avec  tous  les  droicls  (ÿ  atîions , cens , revenus , 
rentes  y terres  y pfcSy  eawwest^  émoluments  quelconque  y appartenants  à ladiéîe  jldvoiie- 
rie  ville  en  quelconques  chofes  ou  lieux  elles  foient , foient  en  fiefs , an  'tere  fiefs , en  do- 
maifies,  en  autres  quelconques ^ entant  quelefdits  appartenances  ou  appeudences  meuvent ô- 
doivent  mouvoir  font  ô"  doivent  efîre  tenus  de  tEgUfe  de  Uege  y de  Cwithorité  c^n- 
fint  dr  conieil  defdiéîs  Comtes  de  Gueldres  JulierSy  en  tant  comme  il  touche  (fi  peut 
toucher  à ebafeun  d eux.  Et  le  defasfsfftmcnt  de  ladiHt  Advoùerie  fi  fit  lors  par  ladiéle 
Damoifelle ^ eagée  de  treife  ans.  afijice  de  nteffire  Gérard  de  la  Marcke  Sire  de  Ra- 
dichem  Chevalier  oncle  audicï  Evefque  au  prouficl  dudicl  Comte  de  Flandres  en  prcfince  des 
hommes  de  fief  dudicl  Evefque  (fi  de  l'Egli'e  de  JJege  meffire  Ican  de  Hayiuut  Sire  de 
Beaumont,  Monbeur  Gérard  de  GranJprc  Segneur  de  Houfalifc  coulln  dudiét 
Evefque , Conrard  de  la  Marche  Segneur  de  Hucrdc  fon  frère , Ican  de  Balleul  Sire 
dcMoriamcî&dcConJc,  Robert  fon  frcrc , B.m Je win Segneur, de  Praet  lean  Se- 
gneur dcGiftcllc,  Guillaume  dict  lilocx  de  Steciam  Gui  de  Flandres  frcie  au  Comte, 
icandc  . . . Godefroyde  . . Chevaliers,  avec  vénérables  hommes  Enguc- 
randcFicffcs,  Levold^Jc NoithofT,  leanGilIard,  Ican Vaftdcdc  CafrclChanoincs 
de  Liège, RenierdeGorc  Chanoine  de  Cologne,  Vallre  de  Walcourt  ...  de 
l’Eglilc  de  notlrc  Dimc  de  Trccht , GiUc  le  Clocquier,  lacomin  le  Houricr, 

Henry  le  Ftoris,  Gérard  Lilc,  Huart  Arduin,  Colard  du  Parroy,  (fie.  FaiB  à 
OJfchen  en  Condrois  Diocefi  de  Licge  l'an  AÎCCC.  XXX II  l.  le  XF"  de  Décembre.  133^» 

Extraiff  de  certaine  lettre  tirée  des  Archives  du  Duché  de  Gueldres. 

ÏMduicus  Cornes  FlandrenfiSy  NivernenfiSy  Regifienfisac  Domsnus  Meehlinienfis 
recognnfeimus  Ce  noinm  cflc  volumus  univcrits , quod  fpcftabilcs  Domini 
Rejnaldus  Celrenfis  ac  fi  ’iliclmus  hiliacenfes  Comités  tanquafn  dilccïi  nollri  coii- 
Tanguinci  & amici,  fc  nobis  contra  Oppidum  Mcchlinicnfe  & Oppidanos  cjufdcm , 
ac  univerfos  coriin<lcm  auxiliare.s,  complices  S<  fautorcs  habitos  & habendos, 
iîngularibus  confœdcrationibus  aliigarint,  perditioni  fuonXm  bunorum  intra  di- 
Rndus  & limites  Ducatus  Brabamia;  ^in  conlîniodicti  DucatusabiRa  parte  Mofs 
exilantium  non  parcendo.  Nos  femper  volcntcs  in  quantum  dccctracione  amicitix 
quam  in  ipfis  invenimus,  ipforiim  incommoda  prxcavcrc,  condicuimus  ordina* 
mus  ac  voluntatc  fpomancûconfcntimus,  quôd  u continuât  di6bos  Comités  con- 
junftim  vel  divifim,  Margaretam  nacam  dicti  Comitis  GclrenGs,  Domimm  £//• 
fabetbam  Comitijfam  luUacenfim  difti  Comitis  luliaccnns  gcniiriccm , in  aliquibus 
corum  \el  earum  altcrius  bonis,  rebus,  hominibus  Hvejuribus  intra  diébi  Ducatus 
limites  feu  tn  diébo  conhnio  nunc  vcl  turc  cxdantibus,  occailone  guerrx  nodræ 
Meehlinienfis,  feu  diéfxalligationis  nobiicum  fa^æaliqua damna  pati,  nos  damna 
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hujufmodiqutcafuftinucruntvclhxrcdibuscorum  rcltiiucmus,  rcftaurahimusSc  rc- 
fundcmiis  omninoy  fecundùm  ordinationem,  dccrctutn  & arbitrium  Nobilium  vi- 
rorum  confinî»uineorum  noilrorum  dilcdorum  Dominorum  loannîs  de  Hannonia 
Domim  de  lîellcmontc , ac  Hcnrici  de  Flandria  Comiiis  Lodenlls  > 6cc  Datum 
I J . in  Valcnccnis  anno  Domini  MCCC.  XXXIII. 

Extraîcl  des  Chartes  de  Brabant. 

PHilippc  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  dç  France  nomme  & cOcu  juge,  traideur 
& amiable  compolîteur,  entre  hauts  hommes  nos  chiers  & bien  âmes  amisÔC 
féaux  coufins  Jean  Roi  de  Boemc^  irallcran  jfrcbevefque  de  Cologne d$$  Saint  Em'- 
pire  par  Italie  ylrchccbanceUicr,  Molf  Evepfue  de  Luge . Luis  Comte  de  Flandres  , 
Nevers  6?  Rcttjly  Guillaume  Comte  de  Ilaymut  d'IJolande^  Renaud  Comte  de 
Gueîdresl^  de^fiutphén,^  Guillaume  Comte  de  luiiers  •,  lean  de  fïaytaut  Comtede  Sioffot^ 
Sire  de  Beaumont^  Luis  Comte  de  Los  éf  de  Chine)' ^ Guillaume  de  JJaynaut  Corn* 
te  de  Selande^  lean  Comtede Namur ^ Guy  de  Namur  frere  dudit  Comte  de  Namur^ 
leurs  alliés  & ayJams  d'une  paît,  5c  Iean  Duc  de  Lotharing,  oa 
Brabant  et  de  Lim bourg  les  alliés  adhérents  Sc  aidants  d’autre  part, 
fur  louts  les  débats  5c  difeors  mués  entre  lefdids  parties , par  tout  le  tems  pafle 
jufqucs  à jourd’hui,  comme  plus  amplement  ell:  contenu  au  compromis  fur  cefiut, 
& ofter  toute  matière  & caulc  de  débat  pour  le  tems  avenir,  pour  le  bien  de  pais 
l’amour  & l’affldion  que  nous  avons  à icelles  parties,  & enfembiement  pour  ollcr 
tous  empçfchcmcns  par  Icfquels  le  faint  voiage  d’outrcmcr  que  nous  avons  emprins 
pouroit  dire  retarge  ou  empefehé,  lequel  compromis  nous  avons  rcceu  & rece- 
vons en  nous,  5c  nous  cnchargons  par  vertu  d’iceiui  compromis  ôc  pouvoir  a nous 
odroic  5c  donné  comme  did  tll.  Du  confentement  & volonté  ddfijfdites  parties 
ordonnons,  prononchons  5c  determinons  en  tant  comme  il  peut  toucher  à chacu* 
ne  partie  dddits  allié»  contre  leJid  Duc,  & coûts  cnfcmblc  enunt  comme  ils  font 
contederés  contre  lui,  & fcmb!ablenicnt  comme  il  peut  coucher  ledit  Duc  contre 
chacune  partie  5c  tout  cnrcmblc,  en  la  forme  5c  la  manieic  qtie  s’eniuit.  Première» 
ment  quant  à ce  que  peut  toucher  les  alliances  d'cmrc  tes  fuldits  allies  , adhérents 
5c  aidants  d'une  partie  5c  ledit  Duc  d'auire  , nous  voulons , ordoniK>ns  5c  pronon- 
chons par  nollrc  fcntcncc  difinitivc,  que  lefdites  alliances  foient  annuUces  5c  pour 
nullcs  les  prononchons  ÔC  voulons  5c  enjoignons  aurdiisconfciicrés  contre  ledit  Duc, 
fous  la  peine  deffous  eferipte , que  déformais  ne  ufeni  de  ladite  alliance  contre  ledit- 
Duc  en  nulle  maniéré  que  ce  foit,  contre  les  gens  delà  terre,  ou  ceux  qui  font  ou 
ont  été  de  l’aide  dudit  Duc,  5c  fcmblablcmcnt  voulons  5:  ordonnons,  que  ledit  Duc 
pour  caufe  defditcs  alliances  ne  puilTc  poinfuivrc  Icl'dits  alliés  ou  aucun  d’iceux  ou 
leurs  adhérents , 5c  par  ainû  voulons , que  toutes  lefdites  alliances  foient  tenuespour 
nulles  ôc  comme  (î  onques  mais  riens  n’en  cull.cllé  faid  ny  pirlc.  Irem  voulons  5c 
inioignons  auldits  confcJcrcs  ÔC  alliés  contre  ledit  Duc,  5c  femblablement  audit 
Duc,  que  d’ordenavanc  ils  ayent  bon  amour  l’un  vers  l’autre,  comme  charité, 
bonne  affection  5c  aiünité  le  requiert.  Item  nous  voulons  ordonnons,  que  tous 
prifonnitTs prins  tant  d'une  part  que  d’autre,  foient  rendus  quittement  5c  franfehe- 
ment  fans  nulle  ranchon , en  quel  lieu  qu’ils  foient  ou  aient  cité  ti  unlportcs , paiant 
toutesfois  tels  dcfpens  raifonnablcs  comme  ils  aront  laid  en  la  prifon . fans  plus  les 
demander.  Item  lî  aucun  defJits  prilonniers  tant  d'une  part  que  d’autre  avoient 
promis  (c  accordés  aucunes  lommes  ou  quantités  d’argent  pour  leur  ranchon,  Icf» 
quelles  fommes  ou  partie  d'iccllcs  ne  fulfcnt  encor  point  paies  du  tout,'  de  ce  qui 
en  cil  à paicr  nous  les  abfolvons  & quittons , 5c  voulons  qu’ils  en  foient  tenus  quits 
ÔC  abfouls  pour  le  temps  avenir,  fans  ce  que  nul  leur  en  puiffe  faire  demande,  5c 
fcmbl.tblcincnt  abfolvons  quittons  5c  délivrons  leurs  plcigcs  ou  p-ges  (î  aucuns  en 
avoient  obligés  pour  ladite  caufe } enjoignons  aufdis  confédérés  5c  allies  contre 
ledit  Duc,  & femblablement  audit  Duc,  que  toutes  lefdites  pcrfot'.ncs  ôc  pleigcs 
quelconque  part  ils  foient  deffous  leur  pouvoir  ou  ailleurs,  en  quelconque  lieu 
ou  lieue  tranfportcs  par  eux  ou  aucun  d’eux  ou  par  leurs  fubgcts  ou  aucun 
de  leurs  fubgcts,  ils  délivrent,  quittent  6c  facent  dclivfcr  5c  quitter,  eux  5c 
Icun  plcigcs  ou  leurs  gages  en  la  manière  que  nous  les  avons  delivre  comme 
deifuloit  Item  nous  voulons  & ordonnons , que  touts  ceux  oui  pour  caufe 
de  ladite  guerre,  commotion  5c  alliances  deffuidites  ont  rendu  5c  quitté  leurs 
hommages  à leur  Segneur  ou  Segneurs  de  qui  ils  tenoient , pour  aider  l’ad- 
verfe  partie  tant  d'une  part  que  d'autre , puifTent  retourner  au  leur  ôc  à 
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a tou*  leurs  biens  gifants  fous  Icurdit  Segneur  ou  Segnctirs,&puifl*enc  ufcrôc  joüir 
en  h manière  qu’ils  faifoient  avant  ladite  guerre  ; par  relie  manière  qu'ils  rcfacenc 
nouveaux  hommages  à leurs  Srgucurs  ainii  comme  devant.  Item  fi  aucuns  biens 
defdits  prifonniers  ou  autres  qui  ne  fcroiciu  ou  fcroicnc  'etc  priibnniers  tant  d’une 
part  comme  d’auti  e , auroient  etc  vendus  du  Segneur  ou  Segneurs  qui  prins  & ven- 
dus auroicnt«  dcfqucls  biens  les  tcimcs  ne  feroiciit  encor  au  jour  de  la  date  de  cette 
prcfcnic  ordonnance  i nous  voulons , ordonnons  & déterminons  qu’iceux  foient 
rendus,  quittes  & delivres  auldits  piifonnicrs  ou  autres , nonobftant  vente  , alie- 
nation ou  obligations  fai£ccs  au  conlvaire  comme  dit  dl  j & pour  oller  toutedou- 
tc,  voulons  & déclarons  que  blés,  foicl  & autres  fruifts  cueillez  & levés  mis  en 
granges  ou  en  fauveic,  foient  & demeurent  à ceux  qui  le*  auront  fait  cueillcr  le- 
ver, Se  mettre  à fauveté.  Item  nous  voulons  &:  ordonnons  Se  par  noftrc  fcntencc 
déterminons,  que  toutes  les  ranclions  de  villes  tant  d’une  part  que  d’autre,  lefqucis 
ne  (ont  pas  encor  paies  foient  quites  Se  mis  à néant , les  pleiges  ou  g;igcs  pour  ce 
donnes  &:  obligés  foient  quites  de  delivres,  jtcoit  ce  que  aucun  dcldits  ranchons 
encorcs  i paîcr  comme  dit  cil  euft  été  traniporté  ou  cede  en  perfonne  d’autrui.  I- 
tem  nous  voulons  Se  ordonnons,  que  toutes  les  chofes  qui  ont  ctéfaites,  ordonnés 
& Traites  par  nos  mefiag  ers  ou  commifliûrcs  envoies  à (,'ambray  de  par  nous,  ceft 
aflavoir  rEvefque  de  Th<rouaney  l'Âbbé de  S.  Nical/è  àEeimSy  l' Jrcbidiacre  deTour» 
nay^  Anfcl  Segneur  /«//«r/V.e,  Mathieu  de  Trie  mjîre  Marefchal  ^ Henri  de  Piqui- 
t Guy  Turpin  6?  Michielde  Recourt  nos  âmes  Se  féaux  conlcilicrs  entre  Icidits 
allies  d'une  pan,  & ledit  Duc  & les  gens,  en  la  manière  qu’il  appert  par  lettres 
féllces  des  (eaux  dcfditcs  & de  nos  mcfiagicis  6c  commilTaires  defiUfdits,  foient 
gardes  Se  tenus  entièrement  dcfditcs  parties  i*e  chafeune  d’icellcs,  fans  vcnircncon- 
tre  par  milles  voies  quelles  foient,  foubs  peine  cy  delToubs  eferite,  dcfqucllcs  or-* 
donnances  traiéles  à Cambray  le  teneur  s’enluit  de  mot  à mot. 

Accordé  cft  entre  le  Duc  de  Brabant  d’une  part , le  Comte  de  Ccîre  d'autre  part , 
que  le  Comte  de  Gclrc»  fa  fille  leurs  hoirs  devait  jouir  de  leurs  biens  & héri- 
tages en  Brabant  fans  cmpcfchcmcm  du  Duc  de  Brabant  ou  de*  fiens , aiifll  fîan- 
chement  comme  les  Segneurs  de  M^lines  les  fouloicnt  joüir  anchtciicmcnt-  Item 
la  Bourgeoifie  de  la  Cliappcllc  cfi,ferat  6c  denicurcrac  hcriiablcmcnt  annuUce, en- 
tant comme  il  touche  au  Duc  6c  au  Comte , fa  fille  Se  leurs  hoirs.  Item  les  ancie- 
ncs  Bourgcoifics  des  bonnes  tranches  villes  de  Brabant  demeureront  en  leur  venu, 
par  ainfi  que  les  Bourgeois  demeurants  & habitants  dcfditcs  bonnes  villes  aient  à 
joüir  de  leurs  Bourgcoifics  \ leurs  héritages  gifants  deflbus  ledit  Comte  , fa  fille 
ou  de  leurs  hoirs  demeureront  foubs  la  iubicûion  du  Segneur , félon  coullumc , 
droicl  6rufage  du  lieu  où  les  biens  font  ou  feront,  & fi  le  Bourgeois  des  franches 
villes  viennent  dedans  la  juflicc  ou  S.igneurie  dudit  Comte,  de  la  fille  ou  de  leurs 
hoirs  Se  mesfiflent  en  faiâ  déterminé  & ctoient  prins  prdéntemcnt , on  doit  faire 
illecques  d’iceux  Bourgeois  droit  6c  jullice,lclon  le  droit  & fentence  du  lieu.  Item 
de  VAdvoiieric  de  //erienches  de  A/cer^rdei  on  fera  avoir  au  Comte  un  homme  aufiî 
fouffifant  comme  celui  fut  qui  vendit  au  Duc  ladite  Advoüeric,  6c  aufiî  en  Iduffill 
au  Comte  fc  il  cft  trouve  qu’il  foit  du  fief  du  Comte  par  enquefte  de  deux  de  par 
le  Duc  6c  deux  de  par  le  Comte,  qui  feront  de  la  befogne  dcTylc  6c  de  Heufden. 
Item  de  la  ville  d'Eecbe'fen  jureront  pour  le  Comte  Segneur  (Jautbier  de  Bojicbem  Se 
Sire  Evert  ^/^//‘Chevalicrs  du  confeil  du  Comte  , que  de  meilleur  droit  on  doit  te- 
nir ladite  ville  du  Comte  que  du  Duc,  Se  ainfi  on  tiendra  la  ville  du  Comte,  6c  fi 
les  deux  Chevaliers  ou  aucun  d'eux  pour  loial  enfoigne  ny  puifienc  entendre  dans 
les  Tousfaints,  le  Comte  poura  de  prefeot  en  ordonner  autres  fuffiiranu  de  fon  con- 
feil  fans  mal  engicn  des  fix  à ce  dénommes,  Se  ce  doivent  ils  faire  à la  Grevé  par 
des’ant  bons  tcfmoins  dignes  de  foi  ,&  parainfi  on  at  vers  le  Comte  fait  fun  devoir, 
fc  il  foit  ainfi  que  le  Duc  ne  Voullift  envoier  fes  gens  pour  ouïr  faire  les  fermentsde 
ces  Chevaliers  à certain  jour  dedans  le  terme  dellurdit.  Item  du  quart  point  cft  or- 
donne 6c  accordé,  que  le  Duc  ferat  apporter  à la  journe  d'Amiens  les  lettres  origi- 
naux dont  il  voudra  remonftrcr  que  le  Comte  doit  cftrc  en  fon  hommage  des  Se- 
gneurics  de  Herpen^  de  Megem^  deMeerbantt  de  Ge>dorcn  Si  de  lajufticcque  le  Se- 
gneur deBochJ^el  tient  du  Comte  6c  de  tous  autres  ]uilices  qu'on  tient  du  Comte,  ou 
U y fera  appoirer  les  copies  des  originaux  foubs  fcclauihcniique,6c  Te  les  originaux 
ne  font  apportés,  le  Duc  lera  apporter 6c  monllrer  à la  Grevé  Icfdits  originaux  de- 
dans les  trois  (emaines  prochains  audit  Comte  ou  à fon  confeil  à ce  ordonne  apres  le 
depanement  d’Amiens,  & entant  commcil  apparra  par  Icldltcs  lettres  originaux  que 
ledit  Comte  en  devra  hommage  au  Duc,  le  Comte  lui  fera,  parainfi  que  le  Duc  doit 
avoir  illccque*  telle  fouverainité  ^ comme  il  at  aux  autres  fiefs  que  le  Comte  tient  du 
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t)uc  fc  aucuns  en  tient»  & fi  ledit  Comte  ne  tient  nul  autre  ficfduDuc,  fe  aura  le 
Duc  telle  fouverainitc  aufditsficft,  comme  les  autres  Secîneurs  du  Comte  ont  es  fiefs 
qu’il  tient  d’eux»  & demoura  le  Comte  en  pinfiblepoficifiondcldits  biens»  jufiiucsà 
tant  que  lefditsoriginaux  ibicnt  montres  comme  dit  elt,  & fi  ieOuene  mônllicou 
fait  monftrer  lefdics  originaux  dedans  les  trois  l'cmaines  que  dit  ciV  apres  le  députe- 
ment  d’Amiens,  fi  demeureront  lc<  Segneunes  deflUrditcs  & leurs  appartenances  au- 
dit Comte,  & ne  devra  hommige  au  Ouc  pour  Icldits  biens.  Item  de  la  Ville  de 
Jloulten  feront  maintenant  nommés  deux  hommes  de  par  le  Duc  , ^ deux  hommes 
de  par  le  Comte  , qui  s’informeront  te  diront  pai^lcurs  ferments  dedans  les  Tous- 
faints  fi  ladite  ville  appartient  de  droit  audit  Ducou  audit  Comte,  & fi  cllcapparticnt 
au  Duc  elle  demeurera  au  Duc  fans  cftimacion  , & fi  elle  app.articnt  au  Comte  elle 
fen  cfiimcc  en  deniers  pour  le  Comte  avec  l’autre  terre  & Segneuriede  Heufden  que 
IcComtcy  tient,  &fclcs  quatre  ne  peuvent  accorder,  le  Duc  te  le  Comte  ordon- 
neront iinhon  fouverain  moicn  qui  dira  par  fon  l'ci-mcnt  auquel  de  ces  deux  ferat  la- 
dite ville  appartenante  de  droit,  & ne  durera  le  pouvoir  des  quatre  que  jufques  à la 
'l'oulTiints , & le  pcrjvoir  du  fouverain  que  jufques  à Noël,  & ledit  fouverain  fera 
nomme  à Amiens,  & en  celle  mcimc  manière  auront  les  quatre  Se  le  fouverain  pou- 
voir, d'ordonner  félon  droit  les  dcpartcmens&  des  jonctions  desSegncurics  d’entre 
le  Duc  &:  leComte,  & jurera  le  fouverain  de  donner  ti  mettre  la  chofe  à fin  dedans 
Noël , & s’il  mouroit  on  prendra  un  autre  qui  aura  fcmbl  d>lc  pouvoir  » qui  feront 
nommes  à Amiens.  Item  de  la  villcde^jr/ï'rw^V^  , fi  le  Segneur  de  Craentndonck  , 
Segneur  Jean  de  Rouc^^irt  t Scgiwr  Jean  de  f/v/k  c te  Segneur  Che- 

valiers jurent  pour  le  Duc  , que  ladite  ville  loit  de  meilleur  droit  au  Duc  que  au 
Comte  » elle  demoura  au  Duc  franchcmcni  fans  cftimacion  comme  ditefide  Hultcn, 
& ce  doivent  ilsfiircdcdansTouduins  prochain , & s’ib  ne  jurent  elle  ferai  cftimée 
pour  le  Comte  comme  dit  cil  de  Hultcn , & quand  ils  devront  jurer  ils  le  feront  fa- 
voir  audit  Comte,  ou  à ceux  qui  feront  de  par  luyaupais  huit  jours  devant,  6c  ce 
doit  dire  fait  à la  Grevé , & fi  le  Comte  ny  envoyé  (es  amis  pour  ouir  le  ferment 
donc  pouront  ils  jurer  en  la  prcfcnccdcbonstefmoins  dignes  de  foi,  6c  s’il  y avoit 
aucun  des  quitrc  qui  cull  loial  cnlbignc  de  maladie  ou  de  prifon , le  Comte  de 
Gclre  défia  ou  à Amiens  en  nommera  quatre,  dcfqucls  quatre  le  Duc  envoient  un 
ou  deux  félon  l'cnfoignc  que  les  premiers  quatre  auront.  Item  du  tiers  de  vingt  mil 
rojaux  d’or  paies  par  le  Comte  au  Duc  pour  le  Segneur  de  fauqttemont , tcfmoigne- 
font  le  Segneur  de  ôc  le  Pre -oft  de  WalTcmbcrgc  à Amiens  devint  le  Roi  ce 
qu’ilsen  feavent,  6c  la  rcftitution  qui  en  fera  faite,  fera  faite  dedans  Noël.  Item  le 
Duc  dcvantdit  doit  à Amiens  devant  le  Roy  nofire  Segneur  hériter  par  voie  defehan- 
gc  ledit  Comic6c  fes  hoirs  dcsvilles  de  Thi.ïts  Sanfxjck  JJenverdente  de  toutes 
leurs  appartenances,  & ledit  Comte  doit  adhcàtcr  ledit  Duc  6c  les  hoirs  auflî  par 
voie  dcichange  devant  le  Roy  de  la  terre  6c  Scgneuric  de  IJeufdenx  que  luy  elt 
cfchciie  de  la  mort  de  Ican  de  Ilenfden  6c  des  appancmnccs , par  telle  condition 
que  deux  hommes  de  par  le  Duc  & deux  hommes  de  par  le  Comte  lefquels  s’en- 
formeront  Se  regarderont  p.ir  Icun  fermens  la  valeur  des  bicnsd’unc  pareSr  d’autre, 

& celui  des  deux  Segneurs  qui  aura  eu  les  meilleurs  biens  ferai  rccom}>enfation  8c 
amendement  à Tautre  en  deniers  félon  l’ordonnance  des  quatre  qui  feront- nommes, 
à payer  au  terme  qu’ils  diront , & le  les  quatre  ne  fc  peuvent  accorder , le  Duc  & le 
Comtq  prendront  fouverain  en  ce  cas,  6:  l’ordonnance  dulouverainfera  tenue  d’une 
part  Se  d’autre,  & tou'  feront  nommes  à Amiens.  & le  pouvoir  des  quatre  doit  du- 
rer jufques  ToulTain , Se  du  fouverain  jufques  à Chandclcr  prochain,  6:  nullement  ne 
fc  poura  le  fouverain  exculcr  qu’il  ne  die  fon  dit  dedans  ledit  ChanJclcr  prochain,  & 
celui  qui  paierai  la  reconipcnl'ation  en  deniers  par  ledit  du  fouverain,  le  doit  paier 
CCS  prochaines  pafques  lans  contredit , Se  en  fera  bonne  feurtc  fouffifante.  Item  tous  les 
lettres  que  le  Duc  at  des  anceccflcurs  du  Comte  tàifans  mention  d’alliances  ou  de 
fcrvices,  feront  portés  à Amiens  en  la  main  du  Roy  de  France  noIlrcSire,  duRoi 
de  Boeme  6r  du  Comte  de  Haynaut , St  l’ordonnance  qu’ils  en  feront  ferat  tenue  d'une 
part  & d’autre.  Item  le  Duedonra  fafiücmaiinccau  filsduditComte  pour  femme  & 
cfpnufc , Se  donra  le  Duc  avec  fa  fi  lie  au  fils  dudit  Comte  pour  caufe  de  mariage  & 
defpoufailles,  entre  la  fomraede  quatre  vingt  mil&foixantc  mil  livres,  le  grostour- 
iiois  vicls  compte  ou  à compter  pour  feile  deniers,  telle  fomme  comme  le  Roy  de  Fran- 
ce noftrcScgncurlcRoy  de  Bocmc&lc  Com'tc  de  Hayivaur  voudront  advilcr  & or- 
donnera .Amiens,  & d’icelle  fomme  que  les  fufditsRoys  appelle  avec  eux  IcComtcdc 
Haynaut  aviferont  ou  ordonneront , Je  Duc  payera  à l’oraonnancc  du  Roy  en  deniers 
/ compcansla,moitié,^6crauiremoiiiéquandlcmariagcfcratiàiû&coni'uinmé,  &fi  le- 
dit ma- 
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clit  mariage  Ce  delTait  par  la  mort  de  l’un  des  enfants  (lequel  mariage  ne  (è  peut  ne 
doit  deffaire  nullement  fors  que  par  la  mort  de  Tun  des  enfants)  ledit  Comte 
doit  rendre  audit  Duc  ou  a Tes  hoirs  la  moitié  des  deniers  qu*il  avoitcu  pour  caufe 
dudit  mariage  en  deux  ans , & quand  ledit  mariage  fera  parfaiff  » lediâ  Comte  tme 
certain  allîgnement  en  Ton  héritage  pour  toucs  les  deniers  pour  les  deux  enfants  & 
leurs  hoirs,  à compter  à des  lors  & à aligner  pour  dix  deniers  un  denier  hérita* 
blement,  6c  ledit  Comté  donnera  le  manoir  deSuephen  avec  fa  cloftu^c  fans  prifer 
i Ton  Hls,  6c  toute  1a  Comtéde  Sutphene  par  de  la  rifele,  ainft  comme  icelle  de- 

fiart  ladite  Comté,  de  la  yeUtv)Cy  horfmis  le  tollieu  de  Lobhrdty  pour  doufe  mil 
ivre^  de  terre  par  an  dudit  paiement,  6c  H ladite  Comte  ne  vaut  tant  par  an,  ledit 
Comte  le  doit  bien  parfaire  tout  en  autres  bonne  rentes  fans  mal  engin,  6c  fe  le  Com- 
te devanedit  fàilloit  avant  que  (on  dit  flU^  Ton  fils  demeurera  Comte  de  Geldre6c  de 
Surphen  « fauf  d la  ComtefTe  que  maintenant  eil  fon  douaite  ; mais  (i  ledit  fils  du- 
dit Comte  avoit  ou  euft  autres  frères  ou  feurs  un  ou  plufreurs  de  pcrc  6c  de  merc  de 
luy,  ildevra  faire  parchon  raifonnable  de  Ton  héritage,  ielonle  conrcUdere$amis,& 
l’ufagedu  pais  ,mais  (i  ledit  hls  mourutavant  ledit  Comte  &euftenfans  malles, ceux 
Cnfans  maflcs  auront  ladite  Cotnté  de  Sutphene  par  de  la  l’ Ifele  6c  la  pcrfcéfion  de  doufe 
mil  livres  de  terre dcflufdits , 6c  avec  ce  le  toillieu  de  Lobbede  hcritablcmcnt , 6t  tout 
ce  tiendroit  en  foy  & hommage  d tousjours  des  Comtes  de  Gueldres  qui  feront 
pour  le  temps,  mais  fî  ledit  hls  avoit  enfans  nonmahes  ,cesenhin$non  malles  auroien^ 
tantfeulcmcnt  les  rentes  6r  revenus  de  ladite  Comté  de  Sutphen  pardcla  rifelc, 
fauf au  Comte  de  Gcldres  pour  le  temps  Sc  à fes  hoirs  ledit  tollieu  de  Lobbede  6c  la  Sei- 
gneurie & la  lufrice  de  ladite  Comté  de  Sutphen, Icfqucls  rentes  & res'cnus  les  hoirs  non 
malles  tiendroient  aulTi  en  hcf  6c  hommage  des  Comtes  delGeldres  qui  feront  pour 
le  temps  ( de  la  hile  dudit  Duc  aura  pour  fon  douaire  huit  mil  livres  de  terre  dudit 
paiement,  bien  alHgnés  aux  us  6c  aux  coufrumes  du  païs,  & pour  l’amour  des  Se- 
gneurs  le  Roy  nollrc  Siie  ferat  avoir  de  nodrefaint  l^ere  le  Pape  telle  dirpenfatioa 

f)our  les  enfans  qu’il  appartiendra.  \xem  é.\i  Se^neur  de  Hànsbngt  ed  accordé,  que 
e Duc  luy  paiera  toutes  les  dehtes  que  ledit  Segneur  de  Heimberge  pourra  mon- 
der dedans  nodre  Dame  prochain , & Ton  paiement  luy  ferat  frit  dedans  le  S.  Ré- 
my « car  les  termes  font  longuement palla  du  paiement,  fc  le  Duc  ne  peut  mon- 
der paiement  par  confenîon  de  parties,  par  lettres  ou  par  lefmoins.  Item  de  l‘ar- 
ticlc  du  Segneur  de  Heinsberge  cd  accordé  que  par  le  commun  alTcntcmcnt  du 
Duc  6f  du  Segneur  de  Heinsberge  fc  prendra  huiâ  hommes,  qui  feront  hommes 
dcfditci  parties  au  plus  près  de  Rode . 6:  ordonneront  des  terres  de  Rode  CS  Heins* 
berge , 6c  s’enformeront  de  combien  fa  judice  6c  Segncuric  luy  cd  retraintc  6c  ap- 
pctichie,  & de  tant  comme  ils  trouveront  ferat  rendu  au  Segneur  de  fleinsberg 
Je  fien,  & en  cede  merme  maniéré  lcrat  ü fait  pour  le  Duc,  6c  tout  ce  fe  fera 
dcL^ans  le  faint  Remy  , 6c  à la  moniiion  du  Segneur  de  Heinsberge  cnvoicra  lo 
Duc  aucun  de  par  luy  pour  veoir  les  preuves,  6c  s’il  y avoit  aucuns  des  huiâ  qui 
ny  pculTcnt  entendre,  l’on  en  prendra  d’autres  voifins  dignes  de  foy  8c  de  bonne 
nation  en  lieu  de  celuy  ou  de  ceux  qui  (êront  empefehes,  6c  s’enformeront  en  la 
meilleure  manière  que  frire  fc  pourra;  6c  tiendront  les  parties  ce  que  les  huict  ou 
la  gragneur  partie  d’iceux  rapporteront  eftre  droit  par  leurs  ferments.  Item  Monfi- 
cur  lean  de h'auquemunt  doit  ravoir  Herpen  6c  la  Segncuric  de  Herpen  & la  terre , a- 
vec  toutes  leurs  appartenances  cniiérenaent  6c  fi  paifiblemcnc  comme  il  la  fouloit 
tenir  avant  que  guerre  fut.  Item  accordé  cd  que  le  Comte  de  Gculdres  fa  hile  6c 
leurs  hoirs  leurs  nommes  6c  leurs  aydans  d'une  paît  6c  d’autre  tant  du  Duc  comme 
du  Comte,  feront  remis  en  paifiblc  poflefiion  de  leurs  biens,  6c  que  des  mainte- 
nant en  avant  nulle  des  parties  empirera , chargera  ou  grèvera  les  biens  de  l’autre 
parrie  du  jour  à des  l’efchungc  de  Thiclt,  Sandwijek  6c  Herwerden 6c  de  la  terre 
de  Heuiden  6c  des  appartenances  des  lieux  dcfiufdiis , ainfi  comme  mention  ed 
fait  par  devant  en  fa  tbvee  6c  vertu  fans  mal  engin  Item  cd  affrvoir,  que  toutes 
les  enofes  delTufdites  plaiicnt  au  Comte,  entant  que  tous  les  autres  alliés  s’accor- 
dent , par  ainfi  que  bonne  fcurtc  fulfifante  luy  (oit  frite , que  tout  luy  ferat  bien  6c 
fans  defrute  tenu,  parfait  6c  accompli ^ 6c  que  ce  mcfme  loit  frit  pour  le  Duc.  En 
tefinoing  de  la  quelle  chofe  nous  Duc  6c  Comte  deOurdits  avons  mis  nos  féaux  à 
ces  prefcnies  lettres»  avec  les  féaux  des  mefiagiers  du  Roy  de  France  nodre  Sire. 
Ce  fut  fait  6c  donné  à Cambray  en  la  prcfcnce  dcfdits  mefiagiers  le  fécond  jour 
d’Aoudl’andc  grâce  MCCC.  XXXIV. 

Item  nous  Roy  de  France  dcfîufdic  voulons,  ordonnons  & prononchons,  une 
lettre  de  date  d’environ  pafie  fix  vingt  6c  onfe  ans  6c  toutes  autres  lettres  (i  aucuns 
en  y at  coocenantes  alliaocesou  fcrvices,  Je  quoi  le  Duc  peut  6c  voulfiispourfuivir 
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OU  fsùrt  demande  audit  Comte  > données  du  tenu  des  predeceiTeurs  des  rufdtts  Da<f 
Sc  Comte  , foycnt  de  nulle  valeur,  fie  de  certaine  fciencc  les  caftons  fie  annulions, 
& calTés  fie  annuités  cfh%  voulons  & de  nut pouvoir  pour  tous  jours,  8c  voulons  fit 
ordonnons , que  pour  le  rems  pafle  par  venu  d’icelles  alliances  ledit  Duc  ny  fes 
hoin  ne  puiflent  faire  demande  audit  Comte  ou  à fes  hoirs , fie  fcmbîablemcnt  le-» 
dit  Comte  ou  fes  hoin  audit  Duc  ou  à fes  hoirs,  fie  que  Ci  comme  dit  efl  pour  le 
tems  avenir  IcTdites  lettres  8c  alliances  fotent  nulles , fans  ce  que  aucuns  des  parties 
en  puifTent  faire  demande  ton  à l'autre  par  nulle  voie  quelle  quelle  foit , fit  jacoic 
que  Iddites  alliances  ayons  du  tout  annullées,  neanmoins  nous  voulons,  ordonnons 
fie  prononchons,  que  ledit  Comte  recognoifle  tous  les  fiefs  qu*i!  tient  fi:  doit  tenir 
dudit  Duc , il  comme  il  poura  monftrer  foufhflîunent  audit  Comte  , à tenir  de  luy 
Ce  fairclcs hommages  fi  avant  comme lefditi  fiefs  fit  héritages  requièrent,  félon  lesu* 
fiinces  fie  couftumes  de  lieux  ou  les  biens  giflent;  fcmbîablemcnt  voulons  fie  ordon- 
nons, que  le  Comte  par  Ton  ferment  fie  loiauté  déclaré  tous  les  fiefs  qu'il  tient  du< 
dit  Duc  comme  il  fc  recordc,  8c  ce  feront  lefdites  parties  dedans  ceft  Noël  pro-» 
Chain.  Item  voulons  fie  ordonnons,  que  tous  les  marchants  fie  autres  bonnes  gens 
tant  de  Brabant  comme  de  la  Comté  de  Geldrcs  puiflent  aller  8c  venir  de  l'un  pais 
en  Tautrci  ufer  de  leurs  marchandifes , pafler  fie  txfogner  paifiblemenc,  auxoiages 
fie  aux  couflumes  des  païs  deflufdits  Duc  fie  Comte.  Item  quant  à ce  que  touche  le 
débat  de  vingt  mil  roiaux  d'or  ou  pour  chafeun  roial  quinle  vlefs  gros  pardeflus  I» 
fomme  de  foixante  mil  roiaux  d'or  que  le  Duc  a promis  au  Comte  en  fàifant  le  ma- 
riage de  leurs  enfants,  voulons  fie  ordonnons  avec  le  confcil  de  nos  chers  fie  bien 
âmes  coufins  fie  frères  le  Roy  de  Boemc  fie  le  Comte  de  Haynaut , que  ledit  Duc 
des  vingt  mil  roiaux  paiera  dix  mil,  avec  la  Tomme  de  foixante  mil  roir>ux  audift 
Comte  Ce  aux  hommes  qui  s’enfuivent  j premièrement  ledit  Duc  dclivrcra  ledit 
Comte  envers  Simon  de  HacU  8c  fes  compagnons  de  doufé  mi)  roiaux  dedans  lafefie 
de  S.  Michiel  prochain  à venir,  ou  ferat  tant  que  ledit  Simon  fc  tiendrat  pour 
content  fie  bien  paié,  en  telle  maniéré  que  les  joiaux  dudit  Comte  obligez  audit  Si>» 
mon  pour  lefdits  deniers,  (oient  rendu  audit  Comte  quittement  fie  franchement  de- 
vant  ladite  fefle  de  $.  Michiel,  fie  û toute  ladite  fomme  n'étoit  deüe audit  Simon 
ne  a Tes  compagnons,  nous  voulons  fie  ordonnons , que  tout  ce  que  demeurera  paT 
defllis  le  paiement  fait  fie  accompli , foie  paié  audit  Comte  en  deux  termes  entui-» 
vants,  onfe  mil  fie  cincq  cens  roiaux  à Pafques  prochain  enfuivam  apres  ladite  fcfle 
de  faint  Michiel,  fie  onie  mil  cincq  cents  roiaux  au  Noël  prochain  enfuivant apres 
ledit  PafqueSf  8c  l’autre  moitié  de  toute  ladite  fomme  ledit  Duc  paiera  audit  Com- 
te ou  ifon  dit  fils,  quand  le  mariage  de  leurfdits  enfans  ferat  confommé  dedans 
l’année,  puisque  le  mariage  ferat  accompli*  fie  voulons  fie  ordonnons , que  lefdits 
enfants  foient  mis  cnfcmblc  par  mariage  quant  ils  auront  cage  que  droiô  requiert, 
fi  voulons  fie  ordonnons , que  s'il  advenoie  que  Dieux  ne  veuille,  que  lefdits  cnfiinis 
ou  l’un  d’iceux  trcTpalDft  avant  que  ledit  mariage  fut  confommé,  que  ledit  Comte 
foit  tenu  à rendre  toute  ladite  moitié  ou  ce  qu'il  aura  receu  d'icelle  comme  die 
eft  audit  Duc  ou  à fes  hoirs  aux  termes  qui  s’enfuivent  j ceft  aflavotr  la  moitié 
d'icelle  fomme  qu'il  aura  reçeu  dedans  l'an  apres  la  mort  difdits  enfants  ou  derun 
d’iceux  , fie  l'autre  partie  de  ladite  fomme  dedans  le  fccor>d  an  prochain  enfuivant, 
8c  Ce  il  advenoit  qu’apres  le  mariage  confommé  lefdeflufdits  fils  du  Comte  fie  fille 
du  Duc  mouruflent  fam  laiflér  hoirs  de  leurs  corps,  toute  la  fomme  qui  fera  don- 
née avec  la  fille  dudit  Duc  par  mariage  au  fils  dudit  Comte,  fera  rendue  auditDuc 
ou  à fes  foirs  par  le  fufdit  Comte  ou  (es  hoirs , aflavoir  la  moitié  dedans  la  première 
année  apres  leur  mort , 8c  l’autre  moitié  dedans  la  fécondé  année  enfuivante , fie  fe 
puis  te  mariage  confommé  la  fillcduditDuc  mourut  fans  hoirs  commedit  eft,  toute 
la  fomme  donnée  par  mariage  avec  luy  demeurera  au  fils  dudit  Comte  tant  qu’il  vi- 
vra, fif  après  fou  deces  fera  rendue  ladite  fomme  audit  Duc  ou  à fes  hoirs  aufdits 
termes  fi  comme  die  eft,  mais  fi  le  fils  dudit  Comte  mouroit  pu»  ledit  mariage  con- 
fommé fans  avoir  hoir  de  ladite  fille  dudit  Duc , elle  auroit  touts  les  biens  donnés 
avec  luy  par  mariage  tant  en  deniers  comme  terres,  fie  avec  lefdits  biens  fondoiiaire 
de  huiâmil  roiaux  d*or  par  an  exprefle  en  la  court  deCambri^,  fie  de  ce  faire  8c 
fccomplir  donnera  plcigcs  ledit  Comte  le  Roy  de  France  8c  le  Comte  de  H^naucfic 
avec  ce  obligera cirveq  ou  fix  de  fes  bonnes  villes , Sc  fcmblablement  ledit Ducdoic 
afltgner  fie  afteurer  ledit  Comte  fie  foa  fils  dudit  mariage  fit  des  conventions  Bc  con- 
ditions d’iceluy , fie  de  tenir  tic  de  parfaire  ce  loiaument  en  la  manière  que  pardc- 
vant  nous  fie  en  noftre  prefcncc  entre  iceox  Raynaud  aifné  fils  dudit  Comte  fie  Mario 
fille  duditDuc  ledit  mariage  ou  traiâé  eft  accordé  , efpecialcment  par  une  lettre 
ouvene  pendant  féellée  du  grand  féel  dudit  Duc,  de  laquelle  le  teneur  s’enfuit* 

Iean 


DES  TROPHE’ES  DE  JîRAÔANT.  1)^1 

Ib  A N par  U ^ce  de  Dieu  Duc  de  Lo;hier  > de  Brabani  Sc  de  Lytabourgàtouè 
ceux  qui  ces  preientes  lettres  vcrrcuit  falut  & cognoilTancc  de  vérité.  Cotnme  en* 
tre  nous»  nous  aydans  ôc  alliés  d’une  part  » âc  noUre  aymé  coudn  le  Comte  de 
Gueldres,  fes  aydsnts  & allies  d'autre  part  guerre  ou  controverfies  ou  rincoura 
d'inimitié  ayent  cfté  du  temps  paHc»  & comme  le  très* Excellent  Prince  le  Roy  de 
France  nollre  Sire  pour  oller  tous  difeors  d'entre  nous  d’une  part  & d'autre  , & 
pour  pais,  accord  & bon  amour  nourir  &:  accroiflre  entre  nous  , nos  pays  , nos 
gens  êc  fubgcts  d'une  part , & noltrc  deiTurdit  couHn  le  Comte , ion  pais , fes  gens 
oC  fubgets  â'autre»  ait  par  luy  & par  fon  confeil  du  confcntcmenc  de  nous  & de 
noAre  dit  coudn  le  Comte , parmy  l'accord  & le  confeil  de  nos  confaulx  £c  amis 
d’une  part  & d'autre  traité , ordonné  6c  accorde  certain  mariage  à faire  entre  Renaud 
aiToé  fils  dudit  Comte  & noilre  maifncc  fillci^/4r;>»  nous  parvenu  du  traiété,  or* 
donnance  & accordance  dudit  mes  Sire  le  Roy  & de  fon  confeil,  de  noilre  certaine 
fcience  leur  confentons,  aggrcons  & confirmons  le  mariage  dedufdic  pour  nous  & 
noilre  dite  fille , en  toute  U forme  & condition  qu'il  en  ont  cilé  traités  ^ accordés 
& ordonnés  àCambray,  & par  ce  que  nous  voulons  & il  appert  que  toutes  les  con* 
venances  dudit  mariage  foteni  bien  & loiaument  tenues  de  nous  Sc  noihe  dite  fille 
au  Comte  deiTufdiis  & à fon  fils,  nous  pour  aiTeurance  & en  lieu  de  feuné  avons 
obligé  &c  obligeons  de  noilre  gré  Sc  de  noilre  bonne  volonté  y nous  Sc  tous  noilre 
biens  meubles  Sc  non  meubles  piefcnts  Sc  avenir,  Sc  avec  ce  comme  fouverain  Se* 
gneurpar  vertu  de  la  puiiTance  de  noilre  fouverainité , nous  avons  obligé  Sc  obli* 
geons  tous  nos  pays  y tous  nos  terres,  toutes  nos  bonnes  villes  Sc  autres  quelles 
qu'elles  foient , Sc  tous  nos  gens  Sc  tous  nos  fubgets  de  quelconque  ellat  ou  condi* 
tion  qu'ils  foient  ou  puiiTent  eilre  , en  tous  leurs  biens  meubles  Sc  non  meubles 
prefens  Sc  avenir,  par  ainfi,  que  fi  nous  ou  nos  fuccefllurs  Ducs  de  Brebanc  Fuifii 
fions  ou  fiiiTent  en  defaut  de  pariaire  ou  d’accomplir  le  mariage  defiufdit , & lea 
conditions  d’icelluy  en  tout  ou  en  partie,  que  |a  nadveigne,  que  noilre  dit  coufin 
le  Comte  par  luy  ou  les  fiens  puiiTc  & doive,  poura  Sc  devra  ou  pouront  Sc  dcvR)ne 
arreiler,  prendre  Sc  tenir  les  biens  de  nous,  Sc  les  corps  fie  biens  de  tous  nos  pays 
Sc  de  toutes  nos  bonnes  villes  Sc  des  autres , Sc  de  tous  nos  gens , Sc  de  tous  nos  fub* 
geis  de  quelconque  condition  qu'ils  foieat  ou  feront , iulque  à plaine  fatitiàéltoa 
tant  du  principal  que  des  dommages  Sc  imereils  que  ledit  Comte  en  auroit , def* 
quels  fes  hoirs  ayants  cauic  de  luy  fera  ou  feront  creux  par  leur  fimple  parole  fana 
autre  promis  faire  en  bonne  foy  fie  loiauté  fans  malcngin , fie  ce  pourra  ou  pourront 
faire  ledit  Comte  ou  fes  hoirs  ayants  caufe  de  luy  tant  en  France  qu'en  louts  autres 
pays  Sc  lieux  ou  franchifes , fans  avoir  encourir  l'oifence  ou  malevolence  de  nous  ou 
des  noilres,  non obilant  grâces,  privilèges,  libertés  ou  franchifes  de  quelconque 
conditions  qu'ils  foient  , de  nous  ou  nos  antcccfleurs  ou  aucun  outres  Segneurt 
donnés  ou  à donner  à nos  fubgets , bonnes  villes  fic  autres , ou  aucun  d'iceux  ou 
d'icelles  i fic  encor  pour  plus  grande  feurtc  nous  avons  de  certaine  fcience  fi^denof* 
tre  bonne  volonté  en  la  prciênce  dudit  Roy  noilre  Sire  voulu,  oôroié  Sc  accordé^ 
Voulons,  oélroioiïs  fie  accordons,  qu'en  cas  que  nous  ou  nos  fuccefieurs  fufiieos  eu 
defaute  de  tout  ou  en  partie  de  parfaire,  de  tenir  fie  accomplir  le  defiufdit  mariage 
fie  toutes  les  convenances  d’iceluy  de  point  en  point  ainfi  que  ces  preientes  lettre» 
le  conticoent,  que  ledit  noilre  Sire  à la  monition  fic  fupplication  dudit  Comte  ou 
fes  hoirs  fie  fuccefieurs,  puific  fic  doive  fic  foit  tenu  de  faire  execution  de  nos  biens, 
fie  des  corps  fic  des  biens  de  nos  gens  fic  fubgets,  tant  de  nos  bonnes  villes  comme 
d'autres,  fi^  fiiire  paiement  audit  Comte  ou  à les  hoirs  dudit  mariage,  fic  des  con* 
ditinns  d'iceluy,  fic  de  tous  coulis , frais,  miles,  dommages  fic  in. ercils,  queledit 
Comte  ou  lès  hoirs  auroit  ou  auroient  fouiTerts  ou  foullenus  en  aucune  maniéré,  par 
la  defaute  de  nous  ou  de  noilre  paiement,  defqucls  coulis, frais,  mifes  fic  imereils, 
ils  feroient  ou  feront  creux  par  leur  fimple  parollc  comme  defius  dicl  cil . fic  s’il 
avenoit,  que  ja  n'adveigne,  qu'entte  nous  fie  noilre  dit  coufin  le  ComtedcGuei* 
dres  guerre  le  mcull  au  tetns  avenir  ou  autres  débats,  ce  ne  doit  par  porter  de  pre* 
judice  ou  cmpcfcbcment  au  defiurdit  mariage  ne  aux  convenances  fie  payement  d’i- 
celuy, mais  avons  voulu  fie  accordé,  voulons  fic  accordons»  que  nonobiUot  ladite 
guerre  ou  tout  autre  débat  ledit  mariage  fic  toutes  les  convcnancesdefiurdites  foient 
parlâitet  fie  accomplies,  ainfi  comme  le  Icfdires  guerres  ou  débats  n'culTent  cfié< 
Item  voulons  fie  accordons,  que  le  Comte  dcfllifJit  fic  les  hoirs  puifient  donner  fur 
nous  y nos  gens , nos  fubgets , nos  bonnes  villes , nos  terres , nos  païs  à quclquon* 
que  Segneur  qu’il  leur  plaira  , le  cinquiefinc  denier  de  toute  U lomme  defiurdite 
amendrir  le  principal,  pour  coruraindre  nous  fic  les  noilres  de  tenir  , parfaire 
fis  accomplir  towes les  cocvenaaca  dudit  marine  cotiercmcotlâiu  dcâaute,fic  pour 
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rendre  & payer  audit  Comte  & a fes  hoirs  tours  coulis , fratx  fie  dommages  qu*il  par 
la  faute  de  nous  ou  noflre  paiement  auroit  ou  àuroiem  eus  oufoudenus  en  la  maniéré: 
comme  dit  eft  parde\ant,  fie  quant  à toutes  les  chofes  dclTurditcs  fie  chafeune  d’i- 
celles tenir  fie  accomplir  & non  contrevenir  en  tout  ou  en  partie,  nous  foubmettona 
nous  nos  biens  » nos  bonnes  villes , nos  gens  « tous , nos  fubgcts , fie  les  biens  d'i- 
ceux  â rexecution  6c  juriiijifibion  dudit  Roy  de  France  fie  de  la  court,  fic  pro^ 
rogons  fa  jurifdiâion  fie  la  jurifdiélion  de  fa  cour  quant  à ce,  de  certaine  reiened 
& bien  informés  fie  inflruits  de  noilrc  droit , fans  nul  erreur  inconvention  Sc  con- 
trariété, fic  voulons  & exprenement  confentons , que  ledit  noftrc  Sire  le  Roy , Ta 
court  ou  ceux  à qui  il  voudra  commettre,  puifTent  contraindre 'nous  fie  nos  fub* 
gcts  par  h prinfe  de  nos  biens,  fie  des  biens  fie  perfonnes  de  nos  gens  fic  fubgcts» 
tant  des  bonnes  villes  que  d’autres,  par  voyede  marke  ou  de  reprefaille,  ou  par 
tout  autre  voye  ou  manière  de  laquelle  il  fera  requis  dudit  Comte  de  Gueldrcs  fic 
de  Tes  fuccefleurs,  ou  autre  ayant  mandement  fur  ce , fc  toll  comme  nous  funions 
defaillans  défaire  fic  accomplir  les  chofes  deifurdites  ou  aucunes  d'icelles , fans  ce 

2u’il  en  convienne  faire  nouvelle  requefte  ne  fcmoncc  audit  Duc , fiC  fans  garder  or- 
re  de  droit  par  eferit  canomique  ou  civil,  ne  llile  de  parlement  , ne  coflume  de 
pays,  ne  nulle  autre  folemnite,  Sc  non  contrcRant  tous  privilèges,  franchiles,  li- 
Dcrics  données  ou  oélroiécs  dudit  noftrc  Sire  le  Roy  ou  fes  prcdcccfTcurs , ou  à don- 
ner de  luy  Sc  de  fes  fuccefteurs  à nous  fie  à nos  bonnes  villes  oU  â nosaücres  gens  Se 
fubgcts,  efpccialement  à iccluy  privilège  par  lequel  nos  bonnes  villes  Sc  fubgecsonc 
quarante  jours  de  wydageou  environ  apres  toute  marckeou  deftence  ou  arreit  don- 
né contre  eux  ou  pour  eux  auRoyaumede  France,  auiquclles  privilèges  tous  Sc  à 
chafeun  d’iceux , nous  pour  nous  fie  pour  nos  bonnes  villes  fie  fubgets  renonchons  de 
noftre  bon  gré  fie  volonté,  bien  certifiés  fic  informés  de  noftrc  droit,  Sc  promet- 
tons, que  jamais  de  ces  privilèges  neauçun  d'iceux  nous  ne  nos  bonnes  villes,  genv 
ou  fubgcts  nousayderons  ou  ulerons  contre  les  chofe<  fufditcs  ou  aucunes  d icel- 
les,  fic  fc  prions  fic  requérons  noftrc  dit  Sire  le  Roy , que  toutes  les  privilèges  delTuf- 
dites,  toutes  couftumesSe  ftilcs  par  lefquels  nous  pourrions  venir  encontre  a les  cho- 
fes deflufdites  on  aucunes  d'icelles  pouroit  cftre  empefehe,  il  veuille  ofter  de  tout 
quant  à ce,  de  certaine  fcicncc  fic  de  fon  bon  plaifirfic  pouvoir  royal.  Et  toutes  Ica 
chofes  defTufditcs  & chafeune  d’iccllcs  garder , tenir  fie  accomplir  fic  n’en  contre- 
venir en  tout  ou  en  partie , nous  promettons  par  la  foy  de  nos  corps  fie  par  noftrc 
ferment  touchant  aux  fàinces  Evangiles  de  Dieu:  en  tefraoignage  dc'  quelles  cho- 
fes nous  Duc  deftufdits  avons  mis  noftre  grand  féel  à ces  prcicmes  lettres  fàiâcs  ÔC 
données  à Amiens  le  XXV.  d’Aouft  l'an  MCCC.  XXXIV. 

Lefquels  accord  fic  traité  aians  aggreables  Sc  eftablcs  » fic  iceux  fie  toutes  les  chofe? 
contenues  en  iceux  traiclés  fic  accords  fic  chafcuncs  d’iccllcs  ratifions  fit  approuvons 
de  certaine  fciencc  fic  de  noftrc  plain  pouvoir  royal,  promettons  pour  nous  fie  pour 
nos  fuccefleurs,  qu’au  casque  ledit  Duc  ou  fes  fuccefleurs  feront  defaillans  de  faire 
fie  accomplir  les  chofes  deflufdites  ou  aucune?  d’icelles,  nous  icclluy  Duc,  fesfuc- 
cefleurs , fes  bonnes  villes , gens  fic  fubjcéls , à la  requefte  dudit  Cotfltc  fie  fes  fuccef' 
feurs  ou  d’autre  aiant  mandement  fur  ce,  par  voye d'cxecuiion  ÔC  fans  plait  con- 
traindrompar  tout  noftrc  Royaume  à accomplir  fic  parfaire  toutes  les  chofes  def- 
fuldites  & chafeune  d’iccllcs  de  point  en  point , en  la  maniéré  qu’il  cft  contenu  au- 
dit accord  fie  traifiié  fic  lettres  fur  ce  fnélcs , fic  rappelions  fie  mettons  à néant  de 
cenainc  fcicncc  A de  noftrc  pouvoir  royal  touts  privilèges  • franchiles  fic  libertés  don- 
nées ou  i donner  Je  nous  ou  de  nos  prcdcccflcurs  audiél  Duc , fes  prcdeccflcurs  ,fc* 
bonnes  villes,  gens  fic  fubgets,  fie  promettons  pour  nous  fie  nos  fuccefleurs,  que 
d’orernavant  nous  ne  donnerons  nuis  privilèges,  franchifes  ou  libertés  par  Icfquel- 
Ics  les  chofes  deflui'dites  ou  aucunes  d'iccllcs  puiflent  cftre  empefehés , deftourbés 
ourecardés»fie  caflbns  fic  mettons  à néant  quant  en  cecas,  toute  couftumedepays 
fie  ftilcs  de  parlement  privilèges  de  foires  de  Champagne  & de  Bric  fiC  de  touts  au- 
tres lieux  de  noftre  Royaume,  fie  mandons  & commandons  par  la  teneur  decespre- 
fentes  lettres  à nos  amés  fic  féaux  gens  qui  tiendront  noftrc  Parlement,  maiftres 
de  noftre  Chambre  de  comptes  à Paris,  Se  à nos  amés  maiftres  de  nos  foires  de 
Champagne  fic  de  Bric,  oc  à tous  nos  Sénéchaux,  Baillis,  Vicomtes,  Prevofts. 
fie  à tous  nos  autres  lufticiers  qui  fur  ce  feront  requis  de  par  lediâ:  Comte  ou 
de  fes  iucccflèurs  ou  autrés  ayants  mandement  fur  ce,  que  ledit  Duc»  fes  fuc- 
cefleurs,  fes  bonnes  villes  & fubgcts  contraindent,  laiflent  fic  aydent  à contraindre 
en  la  maniéré  qu’audiék  accord  cft  traifté  fie  contenu,  fans  attendre  aukre  mande- 
ment de  nous  ou  de  noftre  court , fic  que  pour  nulle  caufe  quelle  elle  foit  ou  cftre 
pouroit,  l’argent  que  ledit  Comte  ou  fes  iucccflèurs  ou  que  nous  ou  nos  gens  luy 
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aùroient  fàiél:  délivrer  pour  la  caufe  fufditc  n’arrertent  ne  empefehent  ^ ne  laifTenc 
cmpcfchcr  ou  arrefter,  ains  les  aydent  à conduire  hors  de  noftre  Roiaume  en 
faufeonduit  de  lieu  (cur , & porter  audit  Comte  ou  à fuccefleurs  ou  à leurs 
cens,  toute  ayde  pour  le  traire  de  nollre  Roiaume  franchement  & quittement 
ians  nul  empefehement,  Item  voulons  Se  ordonnons,  que  lediâ  mariage  craid^é 
comme  dit  cH  ne  puifTc  eftre  départi  en  nulle  manière,  fors  que  tantfculement  pour 
caufe  & avanture  de  mort  comme  di^  eft  en  l’efcript  de  Cambray.  Item  du  tieis 
de  vingt  mil  roiaux  d*or  paies  par  ledi^t  Comte  pour  le  Srgnur  de  Fauquemont  , 
voulons  & ordonnons  en  la  manière  que  deflus  eft  contenu.  Item  voulons  & or- 
donnons, que  ledidt  Duc  & Tes  hoirs  ferat  ou  feront  audiâ  Comte  touts  les  paie- 
ments des  (ufdites  fommes  de  deniers  en  1a  ville  de  lloillcduc , ÔC  d’iccllc  ville  fe- 
rat conduire  lediû  Duc  H fouvent  que  il  ferat  les  paiements  oultre  la  riviere  de  la 
Meule  fauvemenc  avec  les  gens  dudicl  Comte  portants  lefdiéVs  deniers  jufqucs  à la 
terre  de  la  Cofmc  de  Gucldres  à collé  devers  la  ville  de  Nimmcgen  pour  lcdick 
Comte  & Tes  hoirs.  Item  voulons  & ordonnons , que  ledit  Duc  adnerite  ledit 
Comte  de  Gueldres  perpétuellement  pourluy,  fes  hoirs.  Tes  fuccclTeurs  ou  ayants 
caufe  de  luy  de  1a  ville  de  Thiele,  de  Samwijck  & de  Herwerde  Sc  des  apparte- 
nances d’icelles,  6cque  il  cede  2c  tranfporcc  defmaincenant  audit  Comte  tout  le 
droiéb  qu'il  a oupoura  avoir  efditcs  villes  Se  appartenances  d'iccllcs,  & lui  rendre 
tous  les  lettres  qu’il  at  touchant  le  droiél  Sc  poirelTion  defdites  villes  ou  de  leurs 
appartenances  ; Sc  femblablement  voulons  oc  ordonnons  , que  ledicb  Comte  de 


Gucldres  hérité  fie  mette  en  polTeiTîon  pour  lui  fie  pour  les  hoirs  ou  autres  ayants 
caufe  de  luy  le  Duc  de  la  terre  de  Heufdcn  fie  des  appartenances  d iceilcs , fie  des 
maintenant  cede  fie  tranfporte  audiâ  Duc  pour  luy  fie  pour  fes  hoirs  tout  le  droit 
qu’il  at  ou  peut  avoir  en  ladite  terre  & appartenances  d'icelle  , fie  toutes  lettres 
qu’il  a touchants  Icfdits  héritages  tant  qu'en  droit  qu’en  poHeinon  , fie  feront  fû- 
tes lefdites  hcritances , celTions  Sc  tranflations  par  telles  manières  comme  il  efl 
contenu  en  l’accord  qui  furent  faiéls  entre  lefdites  parties  à Cambray , de  quoy 
cede  prefentc  lettre  Uiâ  mention , G comme  il  appert  par  les  eferiptures  fur  ce 
faiôcs  foubs  les  féaux  de  nos  meiTagers  envoyés  à Cambray  y Sc  foubs  les  Icaux  def- 
dites  parties:  fie  avec  ce  voulons  & ordonnons,  que  les  deflurdits  Duc  fie  Comte 

farantiHcnt  fie  défendent  l’un  à l’autre  toutes  les  villes  fie  héritages  deflus  nommés 
aillés  & tran^ortés  de  Tun  à l’autre,  julques  à un  aii  & jour  prochain  enfuivant 
depuis  le  tranlporc  faiâ: , par  telle  manière  que  chafeun  defdits  Duc  fie  Comte  aura 
la  cognoifTance  de  la  caulc  fie  des  parties  ou  partie  qui  feroient  ou  feront  deman- 
dés de  rheritage  qu’il  auroit  baillé  fie  tranTportc  comme  diét  e(l  fie  fera  droi^,  fie 
s’il  apperfoit  par  la  fin  du  procès  & fcntcnce  fur  ce  donnée  que  la  partie  deman- 
dante euft  droiél  en  l'hcritagc,  cclluy  des  dcflufdifils  Duc  fi:  Comte  qui  par  la- 
diébe  fentcnce  fera  tenu  de  rendre  au  demandeur  ce  qu’il  aura  baille  pour  caufe  de 
tranfport  comme  dicb  c(l,  aJonques  rendra  fie  baillera  autant  vaillant  à ccluyà  qui 
il  auroit  baillé,  & auquel  il  apparoiflra  par  la  fcntence  qu’il  ne  luy  peut  ou  poura 
garantir,  fie  l’engardera  de  tous  coufls  fie  dommages.  Item  quant  a ce  qui  touche 
le  Seigfieur  de  Iieimbcrge  ordonnons  ôc  prononchons  » 5c  par  noftrc  fcntence  dé- 
clarons en  la  manière  que  s’enfuir,  ceft  aflavoir,  que  lediét  Seigneur  de  Heins- 
berch  doit  avoir  fie  tenir  tout  le  temps  de  fa  vie  la  ville  la  terre  fiC  la  Seigneurie 
de avec  les  hommes  féaux , les  hommes  appelles  Bourgmans,  fie  les 
hommes  nommés  Dinflmannen,  fie  avec  les  renca,  revenues  fie  jultices  hautes  fie 
bafles  St  toutes  les  appartenances  de  ladiéle  ville,  terre  fit  Seigneurie  deflufdiébe 
riens  excepté,  franenement  fit  fans  empêchement  dudiéb  Duc  de  Brabant  qui  main- 
tenant cil  fie  de  fes  fucceflèurs  les  Ducs  de  Brabant  qui  feront  vivant  lediéb  Sei- 
gneur de  Heinsberch,  & apres  la  mort  dudiéb  Seigneur  deHeinberesh,  poura  le- 
diâ  Duc  ou  fes  hoirs  rachapter  les  dcflufdites  villes , terre  fit  Seigneurie  fie  tou- 
tes fefdiékes  appartenances , parmy  la  fomme  payant  contenue  es  lettres  d’obliga- 
tion faites  des  biens  dcflufdiéb , fie  doit  Icfuiébs  hommes  mener  par  loi  fie  par 
droiéb-  Item  du  tiers  de  vingt  mil  royaux  que  lediéb  Comte  de  Gueldres  avott 
paye  audiâ  Duc  pour  le  Seigneta^  de  Fauquemont  qui  fu  darainement,  parmi  (arerr- 
te  baillant  audiéb  Duc  que  il  avoit  fie  tenoit  en  la  ville  de  Trccht  fur  la  Meufe  ou 
environ,  ordonnons,  voulons  fie  prononchons,  que  lefdites  rentes  contournent  fie 
revengneot  audiâ:  Comte  fie  à fes  fuccefleurs  heritablcment , ainü  comme  lediâ; 
Comte  les  foloit  tenir  avant  qu’il  les  obligea  au  Duc  pounant  du  tiers  de  vingt  mil 
roiaulx  d’or  deiTufdiébc,  fans  y demeurer  nul  droiéb  pour  le  Duc  de  tout , fie  y 
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remettons  lediâ  Comte  pour  luy  & fes  fuccefleurs»  & voulons  que  les  lettres  que 
ledit  Comte  en  a donne  audi£b  Duc  > lui  foient  rendues  fans  dilay.  Item  pronon* 
chons  & déclarons , que  combien  qu*il  foie  eferipe  & contenu  en  la  vingt  de  troi* 
(icfme  ligne  en  contant  de  ce  en  delTuS)  que  nous  caUbns  & mettons  à néant  en  ce 
cas  les  privilèges  1 franchifes,  libertés  & couftumes  de  nos  Ibires  de  Champagne 
& de  Brie,  que  ce  a clU  par  erreur  de  referivain»  Se  qu’il  n’cft  mie  noftre  intente 
que  Icfdits  privilèges,  franchifes,  libertés  & couftumes  foient  par  ce  oftées  &rap- 
pcllces  pour  caule  de  ladiéle  efcripturc  , ainchois  voulons  & déclarons,  qu’elles 
foient  gardées  & tenues  tout  ainfi  comme  s’il  n'cuft  elle  clcript  ou  que  mention 
n’en  fu  fiiccc  , Se  ne  voulons  que  Icfdiics  parollcs  eferiptes  fur  ledift  ollcment  des 
privilèges  & coutumes  defdiâcs  foires  ayent  lieu  ou  valeur,  là  ou  nous  parlons  en 
nos  lettres  pardeflus  les  lettres  dudiéb  Duc  neantmoins  demeurent  en  leur  force  Se 
vertu.  Toutes  ces  chofes  Se  chafeune  d’icelles  nous  de  l’authorité  & en  vertu  du 
compromis  fniâ  en  nous  dcfditct  parties,  prononchons  , difons  , fententions  , Se 
enjoignons  aufditcs  parties  tenir  Se  accomplir  fermement  Se  entièrement  , fans  ja- 
mais venir  encontre,  fur  la  peine  de  leur  foy  & de  leurs  fermens,  de  laquellepei* 
ne  s’ils  efehient  ils  pourront  élire  pourfuivis  en  toutes  cours  d’Eglife  & fcculiers  , 
& que  ce  foit  ferme  chofe  ellable  à tous  jamais,  nous  avons  taiét  mettre  noftre 
féel  à ces  prefentes  Données  à Amiens  le  X X V H.  jour  d’Aouft  l’an  de  graee 
*334-  MCCC.  XXXIV. 

Extraicl  dns  mefmcs  Chartes. 

NÔwrGuillaumesCucnsdeHaynaut  de  Hollande  & Sire  de  t'rilcl  faifins  fçavoir 
à tutti  q^t  comme  four  aucum  debas  qui  de  piccba  avaient  efieit  Çÿ  eftoient  entre 
nos  cher  cvuftn  le  Duc  de  Brabant  d'un  part  Ü*  nous  d'autre^  tant  four  les finSt 
emeZy  metes  6?  diviftons  des  marches  de  la  Duebeit  de  Brabant  ^ ^ de  nofire  Conteit 
de  Haynaut  en  tour  les  biens  de  Halle  en  plufteurs  lieux , 6?  entre  les  biens  de  Halle 
& Watir  dcBraynncrM/re  le  iujl-ce  hercditaiye  Monjieur  Thiridc  Walccourt,  ^ 
au(fi  four  aucun  entre  prsfeares  qui  dévoient  ejlre  faite  en  plufteurs  lieux  par  ms  gens  eti 
Uifrte  Duché  fituée , li  fis  Dtix  fis  gens  snaintenoient  certaynnes perfonns  par  Tof 
eorJd(udit  Duc denousfuijfint prefens ^ceft afiaviîr  Mcffire  Ichan  de  Hcllebeke|Sircs 
de  l oenhaut  & dcOphein,  & Melîire  Gilles  de  Quaderebbe  de  part  ledit  Duc^ 
McHîrc  Wallcrams  de  Luccembourg  Sire  de  Ligni  nos  cou(îns&  le  Sire  de  Po- 
tes de  part  noust  le  quel  allèrent  prifant  dou  diid  Duc  de  nous  au  lieux  doncq  débat 
efoit , four  ce  tant  par  les  quatres  Jufdits  comme  par  autres  quatire  qu'il  allèrent  de 
commun  accord^  cefi  ajfavoir  D.mecl  de  Staden  à doncq  Baillicu  dou  Romantpays  ô* 
lehan  de  Grant-Bays  Chajlelain  de  Genappe  ejî  eux  de  part  le  dit  Duc  y 6?  Guillau- 
me de  Coutcrccl  ms  Baillieu  de  Halle  0 lehan  le  Couftcrc  no  Cbafielain  de  rayne 
pris  ijlieux  de  part  nous  » ont  efieit  en  toux  les  lieux  contenficux  tout  avant  loyalé 
aprifi  fait  par  plufteurs  anebiens  dignes  dou  foy  iureis  ifi  fermenteisd’un  part  éfi  d'au^ 
trey  fait  notoire  cerquimeynage  defiérvure  I venage  prefens  grans  plaintés  de  gent  ^ 
tant  defoyables  dou  dit  Duc  de  nous  comme  des  autres  vieilles  (fi  iAfnes  à ce  (fi  pour 
che  venus  & appellcis,  lefquelz-cirquemeynage  y defiures  (fi  bonnages  (fi  fi  comme  il  ap^ 
parent  cfire  fait  par  yattx  ioure  de  la  date  de  cet  prefentes  lettres  mus  ratefions  , (fi  a- 
vons  en  ce  leur  fait  pour  bon  (fi  aggreabley  (fi  avons  mconvent  (fi  permettons  à ce  per* 
pctucllcment  à tenir  (fi  faire  tenir  par  nous  (fi  par  nos  hoirs  fans  enfraindre  ne  venir 
encontre  en  aucun  manier.  Et  appres  comme  nous  fiefiemes  de  plainte  dou  diU  Duc  (3 
de  ces  gens  de  ce  que  fes  dites  gens  avaient  de  ceppeit  un  iubet  que  Oftes  de  Tralci- 
gnies  aveit  fait  faire  de  par  la  DamoifiUe  de  Braync  le  Ch^ftel  à cui  U dis  Ofies  efioit 
à donc  y ajfeis  preis  de  l’Abbic  de  Wautier  Braynne  le  qu'el  nous  difions  cfire  fait  de^ 
dens  nofire  Conté  de  Haynaut , ér  de  cbe  auffi  que  Henrics  Cambriaux  (fi  Symons  da 
Marebipont  avaient  pris  hrays  (fi  autres  chaules  en  une  ma'ons  de  iers  le  porte  de  IFou- 
tre  Bmyney  ncUs  recogn'tffions  (fi  tcfmongnons par  ces  prefentes  lettres  les  dUAes  deplain- 
tes  efire  faiéles  de  par  nous  fans  rafon  » félon  ebou  qu'il  at  efieit  trouvet  par  loyal  cer- 
quemeynage  divifion  & bonnage  jais  four  cbe  par  les  dejfus  nommées , & que  ledit  lieu 
ou  U grief  fu  faies  & ou  li  brays  & les  autres  eboufes  furent  pajftSy  efioient  font  (fi 
àuevent  efire  dedens  les  metes  de  la  Ducee  de  Brabant  y lefqurls  o^jji  circummenages  » 
divifions  & bonnages  fais  par  yaux  four  chou  mus  ratifions  y approuvons  (fi  confirmons 
(fi  les  tenons , (fi  avons  mconvent  à tenir  pour  bons  as  tous  tours  pour  nous  pour  noz 
hoirs  y fans  en  fraindre  en  aucune  maniéré  ni  de  riens  aleir  à T encontre  par  le  tej'ming 
*334*  de  ces  lettres  fielles  de  no /aulx  donné  l'an  hAQQQ,  XXXIV.  le  iour  delà  Trinité, 
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Lettre  tirée  fur  l'Original  ircpofant  en  la  Chambre  des  comptes  ï 
Bruxelles. 

NOus  Ichan  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothrice»  de  Brcbant  & de  Lcm- 
bourch  fai/cm /avoir  à tous,  que  comme  il  ait  pieu  à Haut  Excellent  Princt 
ttojîre  chier  & amé  couftn  Monfieur  Ichan  Roy  de  Boeme«  de  Polanc , &c. 

Cont  de  Lucembourg  que  nous  fuifftens  nojîre  propre  bonne  & fpial  debte  envers  no- 
Jtre  chier  cou/in  3/o;^f*rrRegnaui  Conte  de  Gelrc  &de  Suitphene  de  dix  & fept  m'à 
cent^  foijjdnie  jîorins  roiaulx  d'or  à rendre  ^ payer  àluyoufon  certain  procureur,  (fc, 
au  iour  de  la  nativité  faint  lehan  Baptijîe  prochainement  venant  y es  Cjfr.  tenir  eu- 
complir  en  toute  la  maniéré  (îr  forme  qu'il  eji  contenues  es  lettres  & conditions  faites  df* 
accordées  du  mariage  d'entre  Rcgnauc  fil  dudit  Conte  eir  Marie  nojîre  filUy  e^c.  à* 
en  tefmoing  & fermeté  de  toutes  les  chofes  dejfus  diües  avons  mis  nofire  grant  féel  à ces 
prefentes  lettres  qui  furent  failles  & données  à Amiens  le  XXX.  iour  d'Aôufi  l'an  de 
grâce  MCCC.  XXXIV.  ^33*4. 

Beîlé  d'un  féel  imprimé  en  cire  iaunaftre  pendant  de  doubles  cordes  de  foje  verde  & 
rouge  avec  contreféel. 
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Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

LEltns  de  Walleran  Archeverque  de  Cologne  par  laquelle  il  renonce  à tout  h droit 
qu' aucunement  luy  pouvoir  toucher  y & à toute  action  qu'il  avoir  prétendu  à la  forer- 
me  de  huia  mil  marcs  avec  les  interefts  frais  & dommages  fouferts  pour  avoir 
paiement  d’icelle  fomme,  en  laquelle  cy  devant  Raynaut  jadis  Comte  de  Gueldi  es  d- 
voit  engagé  le  cbafteaù  & terre  de  Waflcmbergc  à Sifrid  Archevefque  de  Cologne  fon 
predecejfeur , parmy  la  fomme  de  vingt  & citicq  mil  forint  d'or  de  florence  que  lean 
Duc  de  Lothier , Brabant  S:  de  Limbourg  luy  at  payé  en  conformité  de  farlritrage 
fur  cepronortcé  par  Phibppe  Roy  de  France.  Données  /e  X V III.  dO&jhre  de  P an 
*^3+  MCCC.  XXXIV. 

Extraift  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvordc.  , 

ITem  une  lettre  par  laquelle  Philippe  Prevoft  de  Boland  cognoit  avoir  receufept  cents 
royaux  dor  de  lean  Duc  de  Lothier  & de  Brabant , d-  en  recotnpenfe  d icelle  fom- 
me ledit  Prevofi  pour  lui  & fes  hoirs  ajfigne  audit  Duc  & fes  hoirs  , fur  fa  court 
vulgairement  diSe  Honewijfe  fub  Bolandia  )accme  ef-  fur  la  ville  de  Onneflach  fep- 
tante  livres  hallins  , pour  les  tenir  en  fief  dudifl  Duc  d de  fes  hoirs,  comme  1a  lettré 
1J3J.  contient  plus  à plain  en  Date  tan  MCCC.  XXXV.  fcria  quartcpoll  diem  Paf* 
chz  proxima> 

Extraifl  des  Chartes  de  Brabant. 

DIderick  Grève  van  Loon  endc  van  Chiny  Hcere  van  Heinsberghe  ende  van  Blankcnbera 
gc,  allm  ben  ghtnm  Die  btrm  bpef  rrloi  fim  nitic  t)oo;ni  Icfm  faliqic  met  htnniné  Oct 
toa  rbrpfit.  J0ant  onfe  jhemintit  Çcrtt  1}cat  lan  Hertoghe  van  Lothrijek  , van  Brabandt 
ende  van  Lymborg  mbe  fil'X  btioÿiectn  aile  tnrgtim  fi|^  te  tlom  j)ûH)en  / boeten  Don;  on< 
fe  dSitiffcltap  ban  loon  ghetnapent  enbe  anbet#/  enbe  bjp  am(imbe  ben  mittclgchen  bienfl 
de  fp  onp  enbe  onfe  booibeten  btchtcilp  alKbani  Ijebben  enbe  altoop  boen  mngljen  / foo  ben> 
lien  tnp  enbe  geben  fjem  enbe  (l)nen  Iwit  etfelDtS  enbe  emmetmeet/  bat  hp  enbe  fijn  Ijoic  alfa 
Webe  alp  |iip  te  b«n  fttf  ftebben/  booj  onfe  Ojtftljap  ban  loon  batteii  niogtjen  enbe  (élen 
ahetaupent  enbe  ogbeUiapcnt/  tuut  binnen  te  blijben  enbe  le  legglien  enbe  te  Icpteii  ter  min« 
fier  ftaebei  tntgfKfcgpbm  enbe  gbenomen  onfe  bjplKbni  bantc  Cjefftljap  ban  Joon/  bat[ip 
tien  gliem  fraebe  boen  m fal  noeft  laeien  bœn/  bjaet  bp  bai  bettni  niatlj  enbe  toeten  fonbet 
Btglicllll:  enbe  toaec  bat  faebe  bat  bem  iinanbt  oft  (ijiitn  boit  baet  atn  eenigb  Ittfel  oft  bin« 
betniflê  boen  baoube  oft  bebe/  bat  (luira  top  belpen  Iteeren  nu  tu  emmetmeet  / leglxnd  aile 
Hé  gbrae  baet  bep  fal  fijn  te  bœn.  îllle  btfe  Ruthra  glielobm  top  boot  oitp  enbe  onfe  boit 
met  onftn  tioukben  enbe  fefierbcpben/  bp  ben  tebe  bje  bip  boot  Ijem  gbtbacn  enbe  bP  onR  tnev 
ber/  op  be  etplig»  «bangelie  bit  bip  bepbe  t faemtn  Ulffelljth  gttuect  bcbbtn/  gbrRablgg 
enbe  baR  te  boubenee  enbe  baet  fegbcn  nlmmtimttt  te  boene/  aile  otgriiR  gbefcbtpbm  In  al> 
le  btfe  booffebiebent  Ruthra.  gu  oojhoubftbap  aile  btfe  boojftpbe  bliigeu  t bebbeii  bip  onfen 
(tgbel  botu  baugbra  ara  beftn  jtgbtublootnigbeu  bjief  t tube  omme  te  mect  felierbrpbt/  Rio 
Wbbenitop  onfe  lltbtn  b|ienben  enbe  marnitn  Çtet  Willem  Hcer  van  Pccierihem  enbe  ecte 
Willem  Arley  Hccre  vin  Rummen  om  bebe  bkllt  mbe  bttfiitth  onp  litfp  gtettn  bep  <C;ae> 
btbanRoanbooygenœmt/  btbben  onfe  fegbelen  ara  befen  Itgramooiblgben  bjief  gbtban. 
gben/  enbe  oft  gbtbieie  bat  ara  befen  jegbtnbioojbigben  bjief  eenm  ftgbelt  oft  mtet  bjaeht  oft 
gb^bjaeht/  fbo  brrhitfen  bip  aile  enbe  confentetra  bat  befen  b)ltf  boerom  Tgu  htatbt  niet  en 
tetllefe/  maet  bip  tofllen  bat  bP  In  nice  fijune  matbt  enbe  htatbt  blbbe  / ganfribchtn  gtIbtS 
, , oft  allen  ble  fegelen  ongeguetfi  batr  aen  biatteu.  dhbtgbebtn  tôt  Itubtn  bep  Sjpbacb  booj 
À.  ffijomap/  Int  fott  onS  ÿetem  MCCC.  XXX V II. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT, 

Extraifl  dès  Archives  de  l’Eglifc  de  S.  Gudule  à Bruxellej. 

1 Cannes  Dei  cratia  Loth  a r i ng  i æ B r a b ant  i æ et  L i m« 
BURGiÆ  Dux  mandamus  vobis  Ammanno  noftro  Bruxclicnfi  prsl'enti  & 
fucuro  ünallcer  id  volentes,  quatenus  ad  monitionem  feu  requifitionem  Dccaai 
le  Capituli  EccIcCx  nollræ  Beat!  Gudulx  Bnjxellenfis,  omnes  tam  presbytero» 
quàm  clcricos  ad  corum  jurifdiâionem  pertinentes , quos  per  vos  capi  & vinclii 
mandpari  deliderant , capiatis,  notnine  & ex  didiorum  Decani  & Capituli,  Stc. 
Datum  Bruxcllx , fub  ligillo  noftro  prafentibus  in  teftimonium  appenfo,  dicMar- 
tis  poft  Exaliaiionem  Sanâi  Crucis  anno  Domini  MCCC.  XXXVII-  *337» 

SM/e  im  petit  fia»  en  cire  iaune. 
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178  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Extraift  de  l'Inventaire  des  CharTes  repofai^es  au  Chafteaü 
de  Vilvorde. 

Ifim  Miu  Mtrt  erifiKele  de  Thiery  Comte  de  Los  Si  de  Cliiiii  Scgneur  de  Hcins- 
bcrge  & de  Blankenberge,  par  laquelle  il  appert,  qu'il  derme  déjà  propre  ér  plei- 
ne mhmi  à I E A N par  la  grâce  de  Dieu  l)uc  de  Lotliier  , de  Brabant  & de 
Lembourg  l' A d V o u e R i E de  L I e a e que  luy  rjr  {ci  predecejfeurs  Comles  de 
Las  ont  tenu  & poffedé  tamttre  leur  pripre  alleu  iu  ques  ares  avoir  par  ledit  Due  à- 
ptjjeder  paifiUement  à taufiaurs  pour  luy  (S  fes  hoirs  comme  la  lettre  contient  plus  à 
plaire  dattée  leudy  apres  le  iour  de  S.  Marc  Evangelift,  ajfavoir  XXIX.  iourcT^- 
vrH  Pan  de  grâce  MCCC.  XXXIX.  13  fur  le  dos  de  lad, te  lettre  ef  efeript  , Du 
don  Sc  tranlport  que  le  Comte  de  Los  lait  au  Duc  de  Brabant , & l’advouerie  de 
Liege.  Jigret  au  dos  III. 


j Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

» 

WH  Reyniutby  der  graticn  Gods  Hertoge  van  Gdder  eiide  Grave  tan  Zutphen  borfl 
fûnit  allen  luOcn/  tiac  Isp  iiart  ’i  Irgom  Orÿ  «Conincliÿ  u.m  ]};ancfitijcli  Dat  lip  inrC 
fpnt  openni  feglKltn  bcfrsbtlt  D«ft  nilTriJcn  Dcii  Hooge  ende  Edcicn  Prince  Hcer  lannen 
Hertoghe  van  Lothrijek , Brabandt  ende  van  Lymborch , Marckgrave  des  I Icylicbs  Rijcks  on< 
fin  UeM  ncta  atn  b’ecn  ÿfie/  tnbe  oiip  iiibe  anbere  / aiji  banbrii  Xaiibtn  tan  Ouihcurden  , 
Vliemen,  Hedichufen  ende  Engcicn  ani  he  tm  îpbe/  enOe  Tielt , Santwijck  ende  Herwer^ 
den  Ofiit  onbec  jgOe/  ente  oach  noet  Iilatthiglien  tie  een  <3trlman  ^rtc  One  van  Cuyek  alÿ 
ren  ottetman  met  niannm  ban  pnfee  bepber  tnegbni  / tact  op  gtefaclji  en  gtictani  bnft  met 
fpnt  opene  bpeben  / otccgpegpcben  ente  (g>grt;ag|)tn  m gortre  goenfie  nirc  tcfeii  optnen  bpcf 
toof  onp  ente  onÿ  erf^gfjenaemen  Outheurden,  Vliemen,  Hedichuren  ende  Engbclen  boofe 
fejeben/  aile  tie  met  Sectlicfipcten  / centen  ente  aile  pote  toebrpaoften  fm  marc  tic  gpelcgbcu 
3pn/  te  lante  oft  te  tbatetc  / niée  nptgt)rrrl)rptcn  / tie  u iiebbcn  / te  brrntcnc  ente  te  gebjupC' 
Ben  tôt  ttuttclgclien  targe/  alp  in  gpccctijicn  biiffcl  tre  $taDt  bail  Tielt  , Santwijck  ende 
Herwerden  boofftpieben  / tic  bip  tact  boof  gtbtupclicn  ente  ttrfitten  felcn  ttfrcUjcbtn  en  tiib 
meimeeci  ente  pebben  booft  bertigen  ente  afglitgatn  / betiijcn  ente  gacn  af  mirp'  trfni  je. 
gtientnoo)tigl)en  bfief/  boo)  on^  ente  boo;  oiiji  etben  te  3to;pcn  ban  üuthcnfdcn , Vliemen, 
Hedichufen  code  Engelen  met  ollcn  parte  tocbflioa.itni  alp  tie  boojfrpjcbrn  ;pn  / in  albet 
buegpen  en  met  aile  te  crcpccn  tien  ten  tjcctoge  ban  ISiabantt  ente  fpii  cef  gpmarin  boor 
f^jeben  taet  aen  bafl  gpettft  ente  gpefiatlcp  bigbm/  ente  top  ente  onfe  ctbm  baet  af  ont* 
etftbipbm  ente  ttcfni  felcn/  ente  brhcimen  bat  onp  ten  {bcctogpe  b.m  S.^,’abanbc  boergpr, 
noemt  ollingpe  bolbaen  peeftintefen  baomprnomibcn  toiffel  / naec  ’t  feggpen  bc^  jgoniiicg 
Ban  BianeBtptli/  ente  note  hlatiege  te^  pcettn  ban  finpeft  boojfrliicbcn  / alfa  bat  onp  tit 
Isacl  enbe  bolhoraeiitlijth  gennerpt  tg .-  Doojt#  fp  booitoaetbe  / foo  toat  bjiebtii  cube  betoen 
tat  top  pebben  ban  Btpfeten/  ban  Coningpen  tnbe  OilTcpopptn/  oft  ban  anbcrÿ  pmanbt  op 
tie  ©amen  ban  Outbcufdcn,  van  Vliemen,  van  Hedichufen  ende  van  Engelen  met  paet  toc. 
bepooitcn  alft  boojftliftben  iÿ/  bat  tie  boojt  mette/  on#  enbe  onp  etLgpenairtc  gliecn  (iaebe 
boen  en  felm  / mate  gpelobcn  in  goebcc  ttontoc  te  booigpcnoenite  bjieben  mbe  betpom  obet 
telebtten  ©ett  «lannen  gertoge  boofgtnotmpt/  lot  bcpocfÿ  fpnd  enbe  (pn  naec.ctf  jjlinia. 
Bien  ftntet  etgpelifl-  gn  oitlionbc  ban  totlclie  top  pebben  enfin  gcootcii  ftgcl  anibefe  Itttc. 
ten  toen  pangm  in  htmilfre  btt  toaetpept.  ©it  toap  gpebaen  enbe  gpegpmcn  tôt  Smlftl  beg 
»!PtatW  narc  ben  tatp  ban  onftt  itioutten  gpebooitt  Wic  matnt  ban  ^wptembtr/  int  |æt 
mf  Stittn  MCCC.  XXXIX. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABAt^t. 

E.xtraiâ  de  llnvcntaire  des  Chiites  tepdiàmcs  au  Chafleaü 
de  Vilvorde. 

antiene  liHri  tmphree  ttlkment  ju’ dit  n'cft  hmttntm  kgibk  , eehttKtnt  rit 
(fety  fue  lan  Ducq  de  Lochieri  de  Brabant  & Lenibourg Marquis  du  S.  Em- 

Eirc  ttUTùit  donné  eincq  cents  lirjres  noirs  toamo'is  en  argent  comptant  à Henry  de 
OTch  Chevalier  t pour  le fqtteUes  500.  livres  ledit  Jfenboreb  at  aJ^gaéaudiSl  Ducenjèt 
biens  allodiaux , afca  voir  fm  ia  moitié  du  cbafieau  d’Ifcnborch  « avec  la  tierce  part  de 
la  inftiet  haute  & ha^e  dudit  chafteau  avec  toutes  les  appartenances  % au  quel  cbafleatt 
appartîenent  dix  & bui£l  vil  es  , une  rente  de  cinquante  livres  de  ladite  monnoye  , Ai- 

Îudle  rente  ledit  lenbcrcb  Cî?  fes  hoirs  tiendront  en  fief  dudit  Duc  de  Brabant  & fes 
airs  y & fi  ledit  Ifenborcb  ou  fes  hoirs  mouvoyent  puerre  contre  le  I^uc  , ils  perdroient 
Ujdiis  biens  allodiaux , <ÿ*  appartiendroient  audit  Duc  comme  la  lettre  contient  plus  à 
plain  eftant  ladite  lettre  originele  donnée  à Bruxelles  /e  X X VI 1 1.  du  mois  de  134** 
vrier  tan  M C CC.  X L 1.  eftant  fur  ladite  lettre  oriffnele  efirit  a»  dos  y Homagium 
Hcnrici  de  Ifcnborch  eotté  fur  le  dos  X V. 

Extraid  du  melmc  Inventaire. 

ITem  une  lettre  de  lean  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  Sc  de  Lembourg  Marquis 
du  S.  Empire  & de  Thiery  Comte  de  T.oen  & de  Cigny  Segneur  de  Heins- 
berge  & de  Bînnkenberge,  par  laquelle  entre  autres  ebofes  appert ^que  ledit  Tbie^ 
ry  s'oblige  non  vendre  ne  engager  les  biens  qu'il  tient  de  PEgÜfe  de  Liège  * fam  premier 
rement  advertir  le  Duc  de  Brabant  ou  celuy  qui  aurai  coule  du  Duc  ^ Brabant , IS 
que  ledit  Comte  de  Loen  ait  tranfporté  au  Duc  de  Brabant  fa  maifon  de  Daelenbrocck 
avec  toutes  fes  appartenances  efiant  fin  alleu  , (fi  ledit  Segneur  Duc  a ledit  alleu  6f 
maifon  avec  le  village  de  HcrkenboflTche , avec  la  iurifdiBion  haute  én  baffe , avec  les 
tentes  audiH  village  concédé  (fi  dhrmi  audit  Comté  de  Loen  pour  tenir  en  fief  dudit 
Duc  t (fi  ledit  Comte  at  fait  hommage  defdits  biens  aud.Sl  Duc  comme  mambour  des  en^ 
fants  de  meffire  Ican  de  Heinsbergev  & contient  ladite  lettre  aujjl  que  s'il  advenait  que 
quelqu'un  voudrait  ladiéîe  maifin  de  Daelenbroeck  endommager  % le  Duc  ferait  afifience 
powr  ta  defence  de  la  maifin , comme  un  Segneur  ed  tenu  de  deffendre  fa  maifèn  ouverte, 
tomme  ces  ebofes  (fi  aucuns  autres  points  touchant  W aflêmbergc  font  contenus  en  ladite 
lettre  ^ donnée  au  Cioiftre  de  Tongcrioo  le  XVII.  du  mois  de  May  T^irMCCC. 
XLIil.  (fi fur  le  dos • de  ladite  lettre  efi  e/eript  ^ Quod  Coroitatus  Lo(Tenn$  non  1343, 
potcll  vendi  abfque  coofenfu  Domini  Ducis,  & quod  domus  de  Daelenbroeck  eft 
de  feudis  Brabantiæ,  CXII. 

Extrait  du  melme  Inventaire. 

ITem  certain  accord  entre  lean  Duc  de  Brabant  & de  Lcmbouig  Marquis  du  S. 

Empire  (fi  Guillaume  Cuem  de  Namur^tfr  aider  Cun  Poutre  contre  PEvéquede 
Liege  » (fi  par  ledit  accord  ledit  Comte  de  Namur  met  en  mains  du  Duc  la  terre 
d’Aylau  fi  avant  que  Baudewin  d'Ayfau  iadis  la  tenait  y (fi  débat  en  eftoit  entre  eux 
par  telle  condition  y que  Ji  le  Duc  trouvant  en  temps  advenir  aucun  droiél  pour  ledit 
Comte  de  Namur  y qu'il  U lui  dtvra  laijfer,  comme  la  lettre  contient  plus  à piain  éts 
date  r^KMCCC.  XLlll.  k tour  de  Pjifeenfion. 

Du  mefme  Inventaire. 

ITem  une  lettre  edfee  de  Ican  Ducq  de  Brabant  datée  fur  U III.  de  Septembre  Pan  ^ 
MCCC.  XL  III.  de  certaine  rente  de  deux  cents  livres  noirs  tournois  , que  ledit  134?* 
Due  promet  à Icao  Comte  de  KctTeiieUcbogc  fur  le  dmaine  à Bntxelks. 
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i 8u  P R E U V E S D U L r V R E I V.  ‘ 

Extraict  des  Chartes  de  lir^ibant. 

AÏIcn  Dm  otjmm  Dit  Dt fc  Ifttccm  ftillm  fini  oft  Ijooîni  Icfcn  / lan  dicmen  hcct  Grci'e 
Megen  nSf  Willem  5ijn  oiitlit  IdtiK  faiuiit  met  temnftt  Dfc  Voaicbfiüt  iüp  ètm 
fionOf  rtiDf  Dtmirtijril  allr  hniDni  / Oat  ttiatit  onfe  ftfc  licot  btiiiiiiDc  {Jfcct  I a n bn  Dtr  Jr  j» 
ttm<&aDtd  Hcitoghc  van  Lothrijek . van  Brabsnt  ende  van  Lymivirch  , ende  Mardi -grave 
des  Heyiiehs  Rijdts  oii^  oumnItS  D'Il  orfliniit/  Unii  onftn  DiipS  mSt  on|i  ûa;cl)  lun  aÎ-.-cb 
OBii  onftii  lirtjni  üjett  Dm  Orttonit  Boojplimottiir  m dm  (!in  boojDrrm  in  tccSjtm  itme  acii 
herft  SDtn  ftüftcHm  ciiDc  Dotn  lialmoirfcn/  Dat  tep  ens  do’îc'unotint  I',u|isJ  tiiOt  DojtD  an> 
D'r#  bail  ftrm  frljulDicD  toarmi  te  l;cnDm  tt  Ictiic  Daii  tort  Dmi  m fimOcii  oie  DdittiOtii  m 
toOiiScn  ; top  obetmitj  Dat  ton  l)Cin  fro  (jorDrcticrcil  m Drft  farefte  te  or.ftoattt#  bontai  ()(b» 
flfii/  foo  Diacoljm  top  op  boo!  oui  en!»  boo;  oiip  oo;  rnûc  bbo;  oiis’  erf  Bb‘'namcii  t'mitoe» 
IJtlim  Datoltc/  oiife  iiebc  J}itc  Dm  Çrrtoaljt  boo.oSmotmpt/  fpn  oo)  eiiDc  (i)li  ttfrgljmamert 
onp'  Boo;ft|!}tbni  ijiinp  niDc  bojcl)  ban  Mcseii  met  allen  Den  Ijnpfcn  Daet  tocStboojctiDc  aH 
fSn  optii  ûnpi>/  tiiDc  bclicnntn  ba:i  onp  tiiDe  boc;  onfe  oo;  eiiDe  boo;  onfe  rrtg§<:ianim/  Dat 
Ijet  ijl  en  ftljiiIDicI)  i^  te  fÿHC  ni  rcutotlpclicn  tijOm  fijn  openliiinÿ,  riiSc  Dat  Ijp/  (yn  co;  mût 
ffjn  tcf-olKnamcii  Daet  in  ütbüen  tiiOt  alfijDt  bebiitii  mcrtcii/  fnOc  ooeb  S«tc  lirOcii  ban  Pae. 
tni  ttoegljcn  in  aile  luDcn  ald  3p  De^  fcicn  te  Dont  Iji'abm  / cnDc  fpfe  Date  fqinDcn  full  n mtl 
banal  openen  bytbm  oft  met  toaratljtùljt  Iiclitietlitnm  bacc  in  rijûcn  enSe  ftatr  imt  rtiben  / 
al^  met  Ijaeien  opeiitn  Ijnpfe/  enbe  toamiret  Dat  onfe  l^ct  Die  l^ertooljc  boo;rrIi^m  y njn 
oo;  tnOe  fgii  nf  abcnofin  oft  (laetc  Ittûm  ban  (Mcrcn  ttocgbtn  bact  ooiboct  (Wlcn  bcbhen  ge» 
Dam  mtt  anfi  booKebifben  bupft  / foo  fdm  fp  on?  ban  inorttn  tocDtt  Icbtrai  / tube  Dat  firt» 
len  top  Ban  boo;t  altBDt  botiDcn  al?  bæe  opni  Ijup?  alfoo  al?  boo;ftb;tbtn  i?  immecmee* 
op  onftn  toS/  tnût  toaet  on?  Dan  tciiigbe  fcatDe  Bbefebiet  bi  oiifen  boo;ftIj;tbm  bupft  eiiDe 
bo.!tb  Dp  oiift  Çtrtt  Den  IRttogbe  boo;'tb;tbtn/  bp  fijn  oo;  oft  etf  gbriiamen  oft  bp  fyne  lu» 
Dtn/  Dit  ftatDe  i?  bp  oft  ftjn  nae  hommtlinDbm  (tulDitb  op  te  tetbttn  / (en  feggme  ban  ttoee 
gtebe  maimtn  aile  crgbclifl  totgbcnomtn  fjn  ooibomfebappcn  ban  Ucltbc  Dingben  top  lu 
dicinen  bcct  Grève  van  Megcn  mDc  Willem  jijn  onDtfle  foenc  booifcbîebm  / btbben  onfk 
litbm  cnDe  gljtmiiiDtn  ^etet  Ben  Ipcctoglje  boo;fcb;tbtn  btfe  tetteeen  gbtgliebtli  t’ttutotlgeftm 
lyDtn  Biu-tenDe  brfrgljflt  mtt  onfe  frglBhn  in  htniiifTt  Dtt  ttaetbtpDt  i tnbt  om  notlj  tneirv 
Dct  felietbtpbt  ban  aile  Dt  Dnigljtn  / foo  biDDen  top  onfe  liebt  bytnbtn  ^ect  lan  vaa 
Wijtvlict  Hccr  van  Blacs  - vcldt  , Hccre  Gilifc  van  (duaderibbe  Hccr  van  Cierges  , 
Hccr  lan  van  Boochout  , Hecr  lan  van  Immcrfvclc  , ende  Hccr  Daniel  van  Crai' 
nem.  Bat  fti  al?  onfe  liebe  matgbcn  mDc  ootb  marnim  ban  Icm  on?  lief?  Çeeten  gettogbt 
booigljenotmpt  1 toam  fp  itgbmtooo;D  glj  toaetm  Daet  aile  Deffc  Dirtgifrn  ûfltfebIcBcn  gbeliJtS 
Dat  fp  bict  boben  fijn  btfcli;rt)m  ) bact  fegbclm  met  onfe  fcgbelen  baitgbm  toillen  atii  Dcfe 
letttren  al?  gljctupgljni  bi  bennifre  Dtt  toaeibeiiDt/  enDt  In  oo;tionDtftbappcn  ban  aile  btfe 
Dnigbrn  bootgbtnocmpt.  «CnDe  top  3an  ban  iDi)t-Dbtt  / &c.  obetmit?  btDtn  Çect  lans 
dicmen  hcct  Grevé  van  Megcn  mût  Wilicms  fgn  oiTDttle  forn  Ollff  libe  bytilDm  enbe  maf» 
Bben  / toant  top  ftDbentoooRdcb  toaeren  Daet  aile  Dcfe  Dinglien  gbcftljieDcn  gbelijefi  Dat 
Biet  bb^ii  beftbftbtii  jijn/  fbo  bebbm  top  onfe  fcgbelen  met  botte  feglirleil  Bhfbângbcii  atn 
Défi  letteten  hi  henniffe  Dct  toattbepDt  en  In  oo;Iiontfebappt  ban  aile  Dcfe  l»oo;gbenoeinDt  Din* 
gben  ©it  toa?  ghelMcn  / gtacco;Dcett  ciiDe  obegeben  tôt  âoeben  Dt?  jDaenDacb?  nacc 
• îdrctljleiiDatb/  mDtnjat;eon?fttttcnMCCC.  XLIII-  iiatt  Dt Bfagle I»? *3i?D»ai? Dan 
*343'  CamttiJtB. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Extraift  de  l'Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde; 


ISi 


ITemun  vidimus  de  FOfficial  de  Uege  contenant  une  lettre  qut  Icân  Duc  de  Lothier, 
de  Brcbant  Sc  de  Lembourg  at  donné  ajjigné  à Adolf  Comte  de  la  Marck^ 
augmentation  de  f$n  fieft  une  rente  de  deux  cents  livres  noirs  tournois  fur  la  recepti 
de  Lierty  à racbapt  de  deux  mil femblabies  livres:  Ji  le  racbapt  fc  faifoit  , qu'ils 

devront  luy  ou  fes  hoirs  lefdits  deux  cents  livres  aligner  (ur  leurs  biens  allodiaux  , lef 
eyuels  ils  tiendront  en  fief  du  Duc  de  Brabant  avec  les  autres  biens  que  le  Comte  de  la 
Marck  tient  dudicïDue  : e fiant  la  lettre  comprinfe  audit  vidimus  en  date  FanMCCC, 
XL  111.  décima  die  lunij. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


W|i  Willem  ban  <0o6t^  genabm  Maicgrevc  ta  Guilchc  ùom  Ronb  âTIm  lubm/  bot 
tDii  ban  oiitfaiigm  ban  onfm  licbm  lohanne  deine  Hdren  van  Blaurvclt  ind  Hctca 
Rcynotdc  van  Arkentecl  deme  Burgreve  tu  Limbargh  frtm  Dufent  pbunt  ftoactm  toutnoife  / 
rpnm  liontnet  tournent  bon  jO^antbcpcN  boo;  fêpfcpn  fttiâttfm  gerrclxnt  / in  loffmgf  Ocre 
S3u^b  M bo7p^  ban  Kerpen  m br^  ba?pd ban Lomtnertiheym  inbe  beÿ  bam  50  gef)oitt/bie 
on^  befaflt  fpibir  ban  ttrirgm  un^  libm  Qfcrn  inb  iitben  beé  pretogm  ban  23;abam/  bon 
koUrf)^  gdbe  bu^momu  boir  bem  l^trcoge  inbe  fgne  rrben  qugten  inbe  quijt  b^Ibe  / htbe  be 
befelrre  bucoenaemt.  '3n  ofehonbe  bu^  bjirf^niit  onfece  frocle  brfiégrlt  bte  gvQtKlKn  tf  50 
^if()enaei0oibt^Oijcburbe  MCCC.  XLIV.  op  unrn  P^utsm  purificatir.  1544* 

Extrait  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 

ITem  une  lettre  originele  de  Jean  Segneur  de  Ryfcrfcheyt  par  laquelle  il  confejfe  tenir 
du  Due  de  Brabant  en  fief  fa  ville  de  Belbur  avec  les  fojfés  y appartenants  ^ (fi  prie 
audit  Duc  qu'il  voudroit  confentir  que  fa  femme  Macncelde  auroit  fon  ufufruià  en 
ladite  ville  : comme  ladite  lettre  contient  plus  à plein  donnée  feria  quarta  poil  Lucc 
Evanccli  ftjr  Fan  MCCC.  L X V . (fi y font  trois  feàux  de  cire  V nrie  pendant  à la  dsde  let» 
trcy  ^efi furie  dos  deladidelettereorigineüe efcriptOppxàMmàc^âfOMt^  coteéeXyiL 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


PÎFilippe  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  favoir  faifons  à tous , què  pour  ofier  dr 
mettre  à nient  les  grans  debas  & dijfentions  que  du  tems  paffeyt  ont  efié  entre  nos 
chers  (fi  âmes  confins  le  Duc  de  Brabant  (fi  le  Comte  de  Flandres  predeceffeur  de  noftre 
cher  amé  féal  coufin  le  Comté  de  Flandres  qui  ores  efi  à Foccafion  de  le  ville  de  Malines 
feant  en  Brabant  *(fi  encore  poiroient  éjîrelfi  avenir  (fi  pour  mûrir  pais  y amour  f^tran^ 
fuillité  entre  le  dit  Duc  (fi  Comte  à touz  iours  leurSt  fubges  (fi  leur  pais , nous  avons  pro^ 
mis  (fi  promettons  Uyalment  (fi  en  bonne  foy  à nofire  dit  coufin  le  Duc  y que  par  touttes 
les  meillieurs  voyes  (fi  manière  que  nous  pourons  y nous  ferons  tant  (fi  pourcbacberons  per 
devers  nofire  dit  coufin  le  Comte  que  il  pour  caufe  de  certaine  recompenfation  iufie  (fi  loyael 
que  nous  U avons  faite  fur  chou  y de  la  quelle  il  fe  tient  bien  à content  ^ transportera  fi 
comme  il  appertiendera  en  la  perfonne  de  nofire  ebiefefi  amé  coufin  Henry  de  Brabant 
aifné  fil  doudit  Ducy  tout  le  iroity  aBiony  pojfejffiony  proprietéy  fief  y hommaige  (fi 
quilconques  chofesefi  àrotures  que  ledit  Comte  aou  peut  avoir  èn  la  ville  de  Malincs<^« 
appertinances  d'icelle  franquement  (fi  quitement , tout  par  tout  ou  befoing  fera  (fi  en  la 
forme  (fi  maniéré  qu'û  apperdiendra , tant  de  droit  comme  de  couftume , pour  tenir  y iouyr 
(fi  poffeff^  paijfibiement  à toux  iours  heritabUment  y pour  ou  fes  hoirs  (fi  fucceffenrs  Dust 
de  Brabant  \ fans  ce  que  le  dit  Duc  (fi  Henry  ou  autre  quelconque  perjomte  /oient  tenu  à 
tn  payer  ou  rendre  à dit  Comte  quatre-vingt  mil  (fi  âne  cens  Royaulx  d'or  ne  d'autrez 
deniers  quelconques , (fi  au/fi  fans  ce  que  ledit  Henry  fait  tenu  de  faire  foy  (fi  hommage  â 
dit  Corne  ne  az  autres  perfonnes  quelconques, fort  à FEvefque  de  Uege  en  mm  de  FEgli^ 
fe  de  Liège , au  quel  il  en  devra  (fi  fera  tenu  à faire  hommage  en  la  fourme  (fi  maniert 
que  H Seigneur  de  Malinesy  qui  pour  tems  ont  efié  F en  on  fait  anchinement,  (fi  garde» 
rons  (fi  defenderons  ledit  Duc  (fi  Henry,  (es  hoirs  & fucce/feurs  Dux  de  Brabant  de 
toux  cofis  intereft  (fi  dommages  qu’il  poiroient  encourre  en  quelconque  manière  qui  ce  fuijt 
pour  caufe  de  la  dite  tranfiation(fi  Surfaite  quiets  (fi paijiblet  centre  tous.  Et  pomeeque 
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ce  foit  chûfe  fermeté  ejiableà  toux  tours , nous  avons  fait  mettre  ncjhe  faiel  à ees  lettret 
*347>  iic)»nét  à S.  ^u^in  en  Fermanào^s  tan  de grate  MCCC.  quarante  (J  f^t^an 
mois  de  îung„ 

Des  mefmes  Chartes. 

A*toux  txatihe  qui  ces  prefantes  lettres  verront  ou  orront  Lowîs  Conte  ck  Flandre 
de  Nyvers  te  de  Rc^t  J'alut  cognoiffancc  de  vereteit . /avoir  fatffhns  à toux 
que  nous  tant  pour  contemplation  de  tres  excelhnt  puijfant  Prince  Mon-Jigneur 
Philippe  par  la  (trace  de  Dieu  Roy  de  France  nofire  trefeber  (S  amé  Si^eur  pour  cau/e 
de  la  recompenfation  que  ledit  mjire  Signeur  le  Roy  nous  a fai^e  fur  ce  y de  la  qucknous 
tenons  pour  bien  contentez , nous  avons  promis  promettons  à nojîre  trefeber  bien  a* 
mi  cou  fin  le  Duc  de  Brabant  loynlenemt  ^ en  bonne  foy  , que  nom  transporterons  fran» 
chement  ^ quitement  en  la  perfonne  de  nofire  cher  & amé  coufin  Henry  aifné  fil  dm  dit 
Duc  tout  le  droit  ailion , prfiefiion , propriété  fief  tfi  hommage . 6?  quelconques  autres  cbo~ 
fes  tfi  droitures  i que  nous  avons  ou  avoir  povms  en  la  ville  de  Malints  es  appartenan* 
ces  dit^Ue  franquement  (fi  quitement  % tout  par  tout  ou  befom fera  Î3  en  la  forme  cr  ma- 
niéré qu'il  appartiendra , tant  de  droit  comme  de  coufiume , pour  tenir,  ioüir  Ifi'pofleffer 
paifiibUmeut  à toux  tours  heritablement  pour  Uii  fes  hoirs  ifi  fucceffeurs  Dux  de  Brabant^ 
fans  ce  que  H dit  Duc  (fi  Henry  ou  autre  quelcunque  ptrfimues  en  foieut  tenu  à payer  ou 
à rendre  à nous  quatre-vingt  mil  cinc  cens  roiaulx  d or  ne  autre  deniers  quelconques  que 
U dit  Duc  poit  devoir  à nofire  trefeber  (fi  atné  Signeur  (fi  pere  dent  Dieux  ait  lame  ou 
à nous  pour  caufe  de  fâchât  de  la  moitié  defdite  ville  (fi  appartenances  de  Maltnes , ^ 
aufi  fans  ce  que  H dit  Henry  en  foit  tenu  à faire  foy  ne  hommage  à nius  ne  antre  per. 'on-- 
nés  quelcunques , fors  à l'EvcJque  de  Liege  au  nom  de  fe  Eglifè  » au  que!  il  en  devra  ô* 
faa  tenu  à faire  hommage  en  la  forme  & maniéré  que  li  S igneur  de  Malines  qui  p ur 
le  temps  ont  efié  l'en  on  fait  anebiennnent.  Et  à fin  que  1rs  chofes  deffufdites  foi*nt  plus 
fermes  (fi  eflables,  nous  Conte  deffufdit  avons  renoneheit  (fi  renonebions  à toutes  lettres 
(fi  forces  que  nous  avons  y eujftons  ou  avJr  povonsà  caufe  defdites  ville  (fi  apptrtenan- 
(es  de  Malirics  quant  à dit  Henry,  fes  dis  hoirs  (fi  fucceffeurs  Dux  de  Brabant',  icelles 
lettre  (fi  forces  en  toux  autres  cas  demorans  en  tel  vigeur  comme  elles  avoUnt  au  iour  de 
ia  Date  de  ces  pre fentes  lettres , en  tefmoing  de  chou  nous  àvons  fait  mettre  mfira  faiel 
à ceS'îettrfs donné , à S.  ^intin  en  b'erm.mdois  le  V I.  tour  de  lung  fan  de  n-ace 
*347*  MCCC.  quarante  (fi Jept. 

Extrait  de  llnveataire  des  Chartes  repofants  au  Chafteau  de  Vilvorde- 

ITem  en  ceHe  laye  eft  trouvée  une  lettre  de  Philippe  Roy  de  France  féellée  de  fin 
grand  feau  eu  cire  verde^  contenaiU  en  effect  » que  ledit  Segneür  Roy  pour  lui , fis 
hoirs  (fi  fucceffeurs  Rtys  de  France  a i^nné  (fi  ociroié  à Ican  Duc  de  Brabant  pour 
luy,  fes  hoirs  (fi  fuccefiturs y pays  (fi  fubiecis  à toufiourt(fi  perpétuellement,  de  grâce 
tfpiciale  (fi  de  large Jfi  Roiale  privilèges,  Ubetiés  (fi  franchi  fes  tels  comme  cy  apres  s'en* 
/uhent>  Premièrement  il  céîr>,ie  à tous  les  fubieëls  dutid  Duc  (fi  à chacun  d'eux  pre- 
fent  dr  avenir,  que  ils  fuient  quites  & délivrés  de  toutes  impofition faides  en  (<m  temps j 
eu  à faire  au  temps  avenir , cf  demeurer  à tous  Lurs  mefmes  biens  (fi  marebandifes  en 
pvant  Us  debtes  ér  impojitions  f aides  devant  fin  temps.  Stem  at  lidicl  Roy  encore  oc- 
troié  audit  Duc,  fes  hoirs,  fucceffeurs  (fi  fubieds  , qu'ils  peuvent  à toufious-mais  perpé- 
tuellement , franchement  (fi  quitement  fans  aucun  calenge  porter  (fi  mener  de  Brabant 
en  fin  Roiaume,  (fi  aujjî  retirer  (fi  mener  de  fin  dit  Roiaume  aUnn'  vers  Brabant. ton- 
tes maniérés  de  denrées  (fi  deniers  (fi  monnoye  f aides  on  à faire  en  fes  monnoies  ou  de  fon 
eoing.  Item  at  encores  lediél  Roy  oCiroié  audit  Duc  pur  fes  hoirs  (fi  fucceffeurs  Dux  de 
Brabant  % que  d'ores-en-avant  nu/s  de  fis  fubieds  ne  pura  ni  ne  puvent  eftre  pins, 
pnnés  ou  arreflés  ne  fes  biens,  dedans  (on  Roiaume  de  France  pour  quelconques  debtes, 
fors  que  pur  celle  qu'il  aureit  ptmis  ou  firoit  obligé  à pyer  lui , fes  predeceffiurt  (fi  la 
ville  dont  il  firoit  Bourgeois.  Èucore  at  donseée  ledit  Roy  (fi  odroyé  audiél  Duc  purluy, 
fes  hoirs  (fi  fucceffeurs  Dux  de  Brabant,  que  ml  de  fifdits  fubieds,  le  compgaon  ou 
varies  de  lesaids  fubieSs , ou  marchants  ne  put  (fi  ne  pourrà  déformais  en  avant  per* 
ptuellement  forfaire  tes  biens  de  fon  tnaiélro  ou  compgnon,  pur  aucun  faici perfonnel  cri* 
mi  fiel  fi  il  le  commets  oit , fors  tant  fiuUmewt  Us  fiens  pepes,  avec  la  pinetqn'H  en  it- 
voit  porter.  Dotmé  à S.  ^MiKtm  en  yenmanelois  Fan  Je  grâce  MCCC.  XL  VII. 
au  mois  Je  lung-  (ÿ  eft  fur  te  des  Je  ladite  l:tire  efeript  i Privilèges  donnes  par  le  Roy 
de  France  au  Duc  de  Brabant  Sc  ^ fes  fubjects,  Jigne  au  d»  X VIII. 


Extrait 


DES  TkOPHEÈS  DE  BRABANT.  ï8j 

Extrait  du  mefme  Inventaire. 

I*fcm  U7te  lettre  par  lamelle  aMteri  qu'lÇnhtiM  de”Sc\*cnbcrçe  fiUe  àe  feu  Gérard 
van  Wefcmal  Segneur  de  Mcrxcm  avec  Gérard  de  SevenDergeytf»»^;^,  etmfef 
fe  avoir  vendu  à Ican  Duc  de  Lothicr,  de  Brabant  & de  Lembourg  Marquis 
du  faine  Empire  telle  Segmurie^  heiita^c  & bien  qu'à  elle  ejïoient  fuccede  de  Dame 
Icanne  de  Valkcnborch  & de  Berges  fur  le  Soom  : coynme  la  lettre  en  faiH  plus 
ample  mention  en  Date  MCCC.  XL  IX.  fur  l'autre  icur  du  mois  (tOéiobre,  ^ 1349 
fur  le  dos  de  ladUle  lettre  ejl  efcripty  Tangciis  tranilaiionem  Dominonlm  Ôc  terra- 
rum  de  Valkenborch  & de  Bergis  fupra  Soom  tàdam  Duci.  cotté  XCI.  6?  font 
plufienrs  faux  à ladicîc  lettre  pétulants» 

Dodift  Inventaire. 


ITem  vue  lettre  de  Ican  Cotritc  de  Scync  par  la  quelle  il  eonfejfe  que  Ican  Duc  "de 
Lothicr,  de  Brabant  & de  Lembourg  eew/  roiaux  perpftuellement  au- 

àiSl  Comte à fes  hein,  à recepveir  Jur  les  tollieux  df  rentes  de  Trecbt  à racbaj^t 
four  mille  fiorbts  ntic  fois,  à tenir  en  fief  du  Duc  de  Brûlant  , comme  fief  de  Brabant, 
à condition  fi  le  rachapt  fe  faifoit,  que  Ben  devreit  en  Brabant  les  deniers  emploier  à 
femblable  trente , à tenir  en  fief  dudià  Due  far  lediPt  Comte(fi  fies  hoirs,  comme  la  lettre 
contient  plus  à plein , ejlant  en  Date  tan  MCCC.  XLlX.  fecundùm  ufum  & 
confuetud  nem  curir  & Diocefis  Cameracenfis  & eft  fur  le  dos  de  ladite  lettre  efeript, 
Hom.rgium  ComitB  de  Scyne  de  centum  Regalibus  fuper  theloneo  deTreehtf«/« 
CXXXVIII. 


Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant.' 


KArolus  Dei  gratiâ  Romanorum  Kex  femper  Auguftus  & Bohemiæ  Rex  np- 
tum  (icimus  univerfis , quo  J pro  pane  lllujiris  loAitNis  Lotharin- 
ofjE,  Brabantiæet  LimsurgisDucis  Sacrique  Impb- 
Rit  MARCHiotris  prineipis  (fi  confanguinei  nofirit  chariffimi  Serenitati  noflra: 
oMata  petiiio  continebat,  quatcniis  fibi  quandam  litteram  cclebris  memon* 
derici  Imparatoris  Iccundi  prxdccelToris  noftri  confirmare,  approbare  îc  ratificare  ta»/" 
de  benigtatc  Regia  dignaremur  j cujuf  ténor  per  omnia  fequitur.  Fredericus  Dei  pi^.  64. 
gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  & Rex  Siciliæ  univerfis  banc  paginam 
infpcfturis  notum  fieri  vobis  volumus,  quôdHenrico  DuciLotharingiæfidcliPrin- 
cipi  noftro  & Henrico  ejus  filio,  Sec.  Achim  anno  Incarnationis  MCC.  XIV. 

D.uum  apud  Worfele  quarto  Non.  Septembris.  Nos  itaque  prifati  Ducis  fuppli- 
cationibus  in  bac  parte  favorabiliter  indinati  ■ prxfertim  cùm  jufta  petentibus  nop 
fît  denegandus  adenfus , præfitam  litteram  feu  privilegium  cum  omnibus  te  fingu- 
lis  tenoribus,  fententijs  Ce  claufulis  in  ea  contentis,  prout  de  verbo  ad  verbum 
prxl'eniibus  eft  infenuitii  approbamus  & ratificamus , Se  deinnata  nobis  clemcn- 
tia  auihoriiate  Regiâ  prxfentis  feripto  patrocinio  e/certa  feientia  confirmamus, 
inhibenies  firraiter  & diftriétc  omnibus  & linguHs  noftris  & licri  Impcrii  ftdelU 
bus,  ne  prxfatum  Ducem  aut  fuos  hzredcs  contra  tenorem  prardiéti  privilegij per 
nos  ut  primittitur  confirmati,  per  fe  vel  per  alios  fub  obtentu  noftr*  gratis  nul- 
latenus  impediant  velmoleftent,  fub  pnena  noftrx  indignationis,  ouara  (i  fecus 
attentare  præfumpfcrit  fe  cognoverit  graviter  incurrifleprxfentiumfuonoftr*  Ma- 
jeftaris  figillio  litterarum  teitimonio.  Datum  Aquisgrani  anno  Domini  MCCC. 

XL  IX.  indiébionc  fccunda , VIII.  Kal.  Augufti,  Regnorum  noftrorum  Ro- 
manorum  quarto,  Bohemiz  vci 6 tertio. 


KArolus  Dei  gratiâ  Romanonim  Rex  femper  Auguftus  & Bobomix  Rex  no- 
rum  facimus  univerfis , quod  pro  parte  Illufiris  Ioannis  Lotharik- 
GiÆ,  Brabantiæ  etLimburgisDucIssacri  <^u  e Im  P e- 
RII  Marchionis  Prineipis  (fi  confanguinel  nofiri  cbarijfiwi  Serenitati  noftrx 
oblata  petitio  continebat,  quatenus  lîbi  quandam  litteram  celebris  memorix'quon- 
dam  Divi  Alberii  Romanorum  Regis  prxdecelToris  noftti  confirmare , approbare 
& ratificare  de  benignitatc  regia  dignaremur.,  cujus  ténor  per  omnia  fequitur.  5'^'^ 
Albertui  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  umverCs  facri  Romani 
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Impcrij  fidclibus  gwtiam  fuam  & omne  bonum.  Cùm  omnis  gratia  fivc  po^cntî* 
6cc>  Dacum  Coloniæ  anno  Domini  MCC.  XCVIII.  quinto  Kal.  Deccmbris^ 
Regni  noftri  anno  primo  > iodiAione  undicima.  Nos  itaquc  przfaci  Ducis  in  hac 
parti  Tupplicationi  inclinatit  præTercim  cùm , &c.  Datum  Aquifgrani  anno  Do^ 
*3+9*  miniMCCC.  XLIX.  indiâione  fccunda,  VIII.  Kal.  Augufti,  &c. 

KAroîusDci  gratiâ.  Romanorum  ft.ex  fcmpcr  Augiiftus&BohomiæRcxnotum 
facimus  univcrfis , quod  pro  parce  Illujîris  Ioannis  Lotharingiæ. 
Brabantiæet  Limburgis  Ducis  sacriq^ue  Romani 
Imperii  Marchionis  Principis  & confanguinei  nojiri  charijjimi  Screnitati 
noftrx  oblaca  peütio  continebac,  quatenus  iîbi  quandam  Hcceram  cclebris  mémo* 
ri*  quondam  Divi  Henrici  Romanorum  Regis  avi  & prædcccflbris  noftri  charifC- 
mi  approbarc  J ratificarc  & confîrmarc  de  bcnignecace  regia  dignaremur»  cujus  té- 
nor Icmiitur  & cft  talis.  Hcnricus  Dci  gracia  Romanorum  Rex  femper  AuguRus 
univerus  iâcri  Romani  Imperij  Rdelibus  ad  quos  præfcntibus  quam  futuris  gratiam 
fuam  & omne  bonum.  Divæ  memoHs  Pbilippus  Romanorum  Rex  femper  Augu- 
Rus  Illuliri  Principi  Hcnrico  quondam  Lotharingiæ  6c  Brabanti*  Duci  cc  fuisfuc- 
ceiToribusi  6cc.  Datum  Coloni®  XV.  Kal.  Februarij,  indiôione  V 1 1.  anno  Do- 
mini MCCC.  IX.  Regni  vero  noftri  anno  primo.  Nos  itaqueprsdiâi  Ducisfup- 
plicationibus  in  hac  parte fàvorabilitcr  iuclinati,  &c.  Datum  Aquifgrani  anno Do- 
*349*  miniMCCC.  XLIX.  indiâione  fccunda,  VlII.  Kal.  Augufti,  6cc. 

KArolus  Dei  gratia  Romanorum  Rex  femper  Au^ftus  & Ëohemix  Rex  uni- 
verfîs,  6cc.  quatenUs  fibi  quamdam  litteram  céleris  memoriæ  quondam  Divi- 
Henrici  Romanorum  Regis  avi  6c  prædcccflbris  noftri  chartfllmi  approbaret 
ratifleare  & confîrmarc  de  binignitate  Regia  dignaremur  » cujus  ténor  fequi- 
tur  in  hæc  verba.  Hcnricus  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Augu- 
ftus  loanni  Duci  Brabantiæ  ftatri  & Principi  fuo  chariflîmo  gratiam  fuam  & omne 
bonum.  Nu  per  ad  noftrz  Celfîtndinis  pervenic  intellicemiam , 6cc.  Dacum  Col- 
mar tertio  Kalcnd.  Novembr.  anno  Domini  MCCC.  IX.  Regni  vero  noftri 
anno  primo.  Nos  icaque  prædiâi  Ducis  fupplicationibus  in  hac  parte  favqrabiliccr 
. inclinaci,  præfcrtim  cùm  jufta  pcccntibus,  6cc.  Datum  Aquifgrani  ann6  Domini 
MCCC.  XLIX.  indiâione  fecunda,  VIH.  Kal.  Augufti,  Regnorum  no- 
ftrorum  Romanorum  quarto*  Bohemiæ  verb  tertio. 

CAroîus  Dci  gratiâ  Ronwnonim  Rex  femper  Auguftus  &Bohcmi»Rcx  ad  pcf* 
petunm  rei  memoriatn.  Et  flRrgiæMajcftatiscincumfpèâabcnignitasunivcr- 
fos  fidèles  ipflus  quos  Romanorum  amSit  Imperium  pio  favore  profcquicer, 
ad  niorum  camen  utilîcatem  6c  commoda  fpcciali  quandam  prsrogaciva  favoris  in* 
tendit»  qui  diutumitace  laboris  & immoiz  fidei  conftantiâ  circa  procurandos  fa- 
crofanâi  Impcrij  honores  adhibitadiligcniia clanicrunt.  Sanc Ioannis 
Lotharingiæ»  Brabantiæ  et  Limb  vr  g is  Ducis  Sacri^ 
QjTE  Imperii  Marchionis  Principis  & confangpinei  noftri  cbarijftmi  mé- 
rita pTobitatis  6c  circumlpe^x  fidei  puricaeem  quibus  iptê  unà  cum  fuisprogcnito- 
ribus  facruin  Romanum  Imperium  oebitiæ  fidelitacis  obfequijs  præftantîùs  hono- 
ravic,  nec  ceflat  quotidiano  finccritatis  aftcâu  ditigentiùs  nonorare,  claré  noftræ 
mentis  incuitu  lin^idiùs  intuentes»  flbi,  hæredibus  & facceflbribus  fuis  jnperpe- 
tuum  hanc  conceflionis  & donacionis  gratiam  de  fpcciali  noftræ  Majeftatis  fâvore 
duximus  faciendam,  deccrncntcs  & ediâo  perpetuo  ftatuentes,  quod  nuUis  Ar- 
chiepifeopus,  Princeps»  Cornes,  Baro , Nobilis , auc  cujufeumque  condicionis 
exifut,  Ecclcflaftice  fivx  temporalis  quibufeumque  caufîs,  de  civilibus,  crimi- 
nalibus,  rcalibus  aut  perfonalibus  contingentes  vel  honorcm,  aliquam  jurifdiâio- 
nem  feu  judiciarum  poccftaccm  icmporaliter  in  fubdicos»  Vaflâllos  6c  (crvitorcS 
diânrum  Ducis,  hæredum  6c  fucceflbrum  ipflus  intraDucacus  Lotharingie»  Bra- 
baniiæ  & Limburgis  » ac  Marebionem  Imperij  6c  eorum  diftriâus  appenden 
lia  > 6c  quafeumque  pertioentias  confticucos  » ad  inftantiam  cujufeumque  per- 
Ibnx  intra  tcI  extra  limites  diâorum  Dominiorum  exiftemes , qualifeumque 
gradus  , ftatus  feu  condicionis  exiftant , cvocando  » appellando  » abjudicaif- 
oo»  banniendo,  profcnExndo  » auc  alios  aâus  judicialcs  ^iendo  » per  fenten- 
tias  incerlocucorias  , feu  diflnitivas  cxercere  præfumat  i nifl  primttus  efticaci- 
ter  & evidenti  6c  Icgitimo  documento  probet , quod  à judicibus»  offici&rijs  & alijs 
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fidclîbuï  diftojumîDucis  , hxjcdum  & fucanbrum  ipfius  qui  pro  tcmporc  fuc- 
rint  minirtmndx  jurtitix  dcputati , pctcmi  feu  pctcmtbus  fuper  aftionc  aut  aftio- 
ibus  quam  vcl  quas  intentât c feu  imemafic  nolcunlur,  jullitia  fucrit  denega* 
ta,  née  conccqui  porucrit  juilitix  complcinemum.  Dcccriicntcs  univerfas  t>c  fin. 
gulas  fententias  incerlocutorias  & difinitivas,  fi  quas  fuper  quibulcumque  cauiîs 
ctiam  fpccificatis  vocabulis  defignari  valcrcnt  adverfus  prxfcmis  noftrx  gratte  fie 
largirionis  indtiUum  à quibufeumque  judicibus,  julbliarijs  & jufiitix  faciendx 
prxfidibus  cmanarc  contingei et  irritas  pcniuis  & inanes,  ncc  canim  ptxicxtu  V^a- 
frallos,  fubditos  & fcrvitorcs  dictorum  Ducis,  ItxrcJurn  ôcfuccciTorum  ipfius,  in- 
fra tenninos  & fpatia  Dominioruni  que  fciiptafunt  & eorum  pcriitincmias  con- 
fricutos,  aliqualitcr  obligari.  Ccieriun  cùin  plcrique  innocentes  ex  quadam  conta- 
gtonc  nocentium  perfxpc  periculadifncndiorum  viJcmur  iucurrerc , cùm  is  qui  reus 
non  cil  loco  noxij  dciinetur,  ut  ciJcm  pcriculoin  terris  cjufdcni  Principis,qucni 
fuâ  virtutc  pofeenre  non  immerito  præcetcris  adamatmis,  de  Regix  benignitatis 
gratià  abundamiùs  caveatur,  illuJ  prxc»pc  ihtucndum  duximus  & potcftacis  Rc- 
gix  cdi^lo  Urictiùs  injungendum , ne  aliquis  Valfallus,  fubditus  neefervitor  diâo- 
r:tm  Diicis,  hærcdum  & rijcccllbrum  ipfius,. infra  Ducatus  l.otharingix,  Brahan* 
tiæ  & Limburgis  ôc  Marchionatum  Impeiij  & eorum  appendemia  feu  pertinemi- 
as  conlUtutus,  in  quibufeumque  Epifeopatibus,  tetris,  provincm,  Principatibus 
five  DomJnijs,  facro  fubjcdlis  Imperio,  EcclcfialHci  auttemporalis  fivc  cujulcum- 
que  aherius  jurifdiâionis  exiilat , loco  & vice  altcrius  dccodem  Dominio  quacum- 
que  noxa  feu  debito  involuti  arrcilari,  impignorari  feii  detineri,  rebus  auc  cor- 
porc  molcdari  dcbcat,  aut  alîquas  violcntias  leu  molcllias  quomodolibet  fuHinere, 
nifi  fortaffis  reum  vel  debitorem  hujufmodi  vivâ  voce,  manuali  non  treâus  fed 
fpome  propriâ  fc  debiiis  feu  déliais  calibus  obligalTcc,  abfquc  aliorum  prxjudicio 
contingeret  perfonalitcf  deprehendi  î fi  quîs  autem  aufij  temerario,  Ôcc.  Datumin 
Wullh'-rck  anno Domino  MCCC.  XL IX.  indiJlione  fccunda,  tertio  Kalcn- 
das  MartiJ , Rçgnorunî  noftrorum  anno  tertio.  *3+9* 

CAroltis  Dei  gratià  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  & Bohemix  Rex,  Ve- 
nerabili  AbbatilTc  f?cularis  Monafterij  NivcUcnlis  devotx  nodrx  gratiam  Re- 
giam  & omne  bonutn.  Licct  alias  cxillünantc  te  & Monailerium  tum  Nivel- 
Icnfc  in  tcmpnralibu^  Rumano  Imperio  cui  prxfidcmus  immédiate  fubcfic,  & 
quod  tua  Regalia  à nobis  dumraxac  & non  ab  alio  fulciperc  tenebaris,  devotio- 
nem  tuam  momicrimus  per  K.eg.ilia  feripta  injunxerimus  tibi,  ut  infra  certum 
tempus  ibi  prxfixum  ad  noflram  ajcll.itcin  veniens,  Regalia  prxdicla  fufcipercs, 
faciendo  nobis  honores  debi  o^,  qui  Divis  Romanorum  Regibus  pr;iîtlcccflbribus 
noftris  ab  alijs  qui  te  prxcclTcruni  Abbaiilîî'  Nivcllcnfibus  oc  etiam  ficri  à tccon- 
veniflent  : Qttia  tamen  potlmodum  de  juribus  lllujlrh  Ioannis  DucisBra- 
Il  AN  T I Æ Principis  confangulnei  mf>ri  , qux  fibi  circa  prxdic^uro  Mo- 

nallcrium  Nivcllcnfc  Abbatillâfque  cjufdcm  compeiunt,  informatione  fufficiente 
rcceptà  & luculcntcr  cdocti , qualitcr  tu  & quxlibec  Abbatifla  prxdiAi  MonallCTij 
Regalia  6c  quævis  temporaliaab  codem  Duce  Brxbantix  6c  ab  hxrcdc  vc!  fucccl- 
fore  ipfius,  tanquam  à tuo  vero  A ordinario  Domino  fufciperc  tenearis^  ipfum  in 
fuis  jutibus  prædiAis  volumes  & non  immerito  gcncrofiùs  confcnarc  ; capropter 
litteras  monitionis  fuper  fufeeptione  Regalium  tibi  faftas  fub  quacumque  forma 
verborum  conceptas,  in  omnibus  fuis  pundlû  Ôcclaufulis  deverbo  ad  vcrbiim  proue 
feripta  lunt  cafiamus,  annullamus  6c  prærcntium  tenore  de  Regix  podatis  plcni- 
tudinc  nobis  veluti  Roinanotnm  Regi  & facro  Romano  Imperio  competente  de 
certa  nodra  feientia  rcvocamus , decernentes  6c  auihoritatc  Regii  déclarantes 
qubd  prætcxiu  monitionis  cjufdcm  in  prxfixo  tibi  termino  comparcrc  non  debas 
née  ad  aliquos  aftus  in  cadem  monitionc  contentos  cxcqiicndos  aut  fflcôu  man- 
cipandos  quomodolibet  rcncaris,  te  cum  fufeeptione  Rcgalium  prædiélorum  ôc 
illo  refpe^u  quem  ad  Imperium  te  putabamus  habcrc , ad  fupradiéhim  Ducem 
Brahantiæ  Principem  6c  confanguincum  nodrum  dclcétum  tanqur.m  ad  verum  & 
ordmarium  tuum  Domtnum , cui  in  temporalibus  fubje^a  fore  dignofccris  prx- 
(èntibus  odendes.  In  cujus  rcî  tedimoniom  prxfcntes  hueras  feribi  6c  figilto  Ma- 
iedatis  nodix  judîmus  communiri.  Datum  in  Wudhcrck  anno  Domino  AICC C<  134*9* 
ALIX,  iodiâione  fccunda»  tertio  Kalendas  Marti]  » Rcgnonim  nodrorum  anno 
tertio. 
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CArolus  Dei  gratiâ  Romanorum  Rsx  femper  Auguftus  & Bohctniœ  Rex,Rc. 
ligiofn  Abbatiir*  & Conyentui  Sanftimonialium  Monaftcrij  Nivellcnfis  Lco* 
dicnGs  Diocefis  devotis  noftri»  dileftis , gratiam  Regiam  & omne  bonum. 
Priedem  de  tcnoribu?  privilegiorum , juribus  « immunitatibus  iUufiris  I o a n h i a 
Bbabantiæ,  Lotharinoiæ  et  Limburgis  Ducis  confanguincif^ 
Principis  luftri  chtriffimi  infbrraatione  fufiicienti  reccptd . fibi  inter  cxtera-fulcep- 
tionem  feudorum  & temporalitatum  Monallerij  Nivcllenfis , ut  videlicet  Abbatidi 
Nivellcnfis  dum  & qiioties  elefta  five  inftituta  fiicrit,  fèiida  8c  temporalitaica  hu- 
juftnodi  d prxfato  nnrtro  Principe  8c  confanguinco , harreJibus  8c  fiiccefibribus  fuis 
Ducibus  in  pcrpetuum  petere  8c  fufciperc  debeac,  & confuctis  ccrcmonijs  fivcob. 
fervantijs  ipfis  prxftare  8c  ftceie  homagij  , fidclitaiis  8c  obcdicniix  juramcota  , de 
Regix  nollrx  Cellitiidinis  gracia  memmimus  confirmafiê  , ficuc  in  litteris  noflris 
Rcgalibus  crcdimus  ucique  & Icimus  luculcntiùs  contincri  ; Idcirco  Devotioni  vcfi' 
trx  prxcipimus  8c  manJamus  , hoc  pracift  & feriolC)  Volcntts,  quatenus  ad  hoc 
totâ  mentis  folicitudine  debcatis  inniti , quod  quzlibec  Abbacifiâ  inililuta  rcccntcr 
clcâa  feu  quocicns  in  futurum  quanJocumque  contigcrit  cligi  feu  conférence  fe  ca- 
fuinilitui,  univerfa  fcuda  âc  ccmporalicaces  prxdiâi  Monafierij  Nivellcnfis  cum 
folemnicace  confueta  à prxfâto  Duce  Brabantix  hærcdibus , 8c  fuccefibribus  fuis 
inperpetunm  fine  quavis  contradiâionc , difiicultate,  feu  repugnantia  fulcipcrede- 
beacis,  pradentium  fub  apppndtnte  figillo  tcllitnonio  littei-arum.  Datum  in  W'uft- 
herck  > anno  Domini  MCCC  XLIX.  indi£tione  iccunda , tertio  Kalendas 
Marti] , Regnorum  noftromm  anno  tertio. 

L>ettres  des  Chartes  des  Sires  de  Breda. 

IAn  by  der  gratien  ons  Hceren  Hertoghe  van  Lotherijek,  van  Brabant  endc  van  Limborch, 
Marck  grave  des  Heylichs  Rijcics,  endcGovacrt  van  Brabamfijl  fo'C  allen  br  OlKiK/  8cc. 
3Dp  honUghm  enbe  ghci'tn  ir  bmnm  mica  ightliich,'  tut  tg.>  met  confcncc  lohannen  van 
Brabant  Gravinne  van  Hencgoowc  ende  van  Holland  bnfet  lir  icc  Otlflcc  DttlltCC  / c 'ùf  fulltC 
ond  dSobrbocctd  ban  iSjal'anlu  boojfy  in  rcclitm  cube  tpcttiglicn  bcchnopc  boa;  cmd  cube 
booj  and  ofrmbe  boor  onfe  nPîlitmmicliiiBllcn  Hcccm  lannen  van  Folancn  Hccr  vandfrLcck , 
îijn  Ole/  jijncn  ctdBhenaairn  nibc  jij  ni  iw.lioTclingljtn  lucc  Ijcin  ctfrlijta  cnDc  imuictnitrc 
te  iKfittcnc  onfc  lanbc  ban  Breda  g^Ijtrlijth  enbe  al  / met  allen  bru  binghen  bic  bacr  cor  bc> 
hciccnbc  enbe  feulbicf)  sijn  te  bchoiccnc/  in  I?ccr|Ki>ben  enbe  .ndanfcliappen/  in  S;pliebm/  in 
tUoîpenl/  in  ïanben/  in  SSenipDen/  InSa  ffehen/  in  abateeen,  ni  DilTliiTUen/  in  BJoia 
ren/  In  iDaetbijeStn/  In^outnt'  In  Dttfcljni/  (ii  .nittcn/  in  îDjoaghen/  in  Cliijiiftii/  In 
Bcnten/  ni  a)atet.mûtlcn/  in  IDlnt  moclcn/  in  jîojfcnten  / in  lOanfai/  in  Capociicn/  fn 
ÿoenbeten  enbe  ht  allen  anbeeen  blngcn  ben  booiry.  Uanbe  ban  Ibjeba  toebetinirenbe/  &c. 
3Ifoa  Philips  Hccre  van  Lydckeekc  eu  van  Breda,  e.ibe  sjjne  boicb.irbrcd  {?ceteii  ban  S>]rba 
glKlltcli  boitmaeljj  nan  o."d  enbe  onfe  coiibcrtii  Qrtioohcn  ban  Cija'  nne  plagljrn  te  bnubcii 
(n  reibtt  rtflcen/  om  «n  fccthete  fantrae  gelid/  bats  te  betSacn  cm  bto  e i-neectigl)  biifent 
gnibeud  QaUlngen  / Inellie  famine  gbded  bic  bobjfy.  llcer  '^an  bid  enbe  bitcicltith  betaelt 
llttft  Ci  be  httgnuben/  &c.  enbe  bap  bebclen  ten  ightlijcheii  banbcOlbbeten/  tlnopcn/  {Ban> 
mn/  Sieliepcrtn  enbe  a Une  lupbeii  ben  Uanbe  ban  33]Cba  tocbrlinicrnbc  / bon  luat  flartyp 
jija/  bat  spben  baojfj.  ÎJcct  3an  ban  palantn  Uttcc  banbtt  ïctli/  stjnenooj  crbe;ijncn 
na=hoinnic1ingI|tn  tue  îjnti  ^tlbe  manftliappc  tnbe  tebe  botn  cube  gljeliaitfacm  boittatn  fli'n 
oannetmetr/  in  ollni  anbtrc  manlctcn  glieliitli  bat  fp  batren  glKtftljicn  üjcft  banbtn  laiibe 
ban  ©leba  ftbutbieb  fÿn  te  boen  i bebavOeliJch  allocd  6eit  Willem  van  Duyvenvordc  Heero 
van  Oofterhont  onfm  litbfii  (Wbbrt  enbe  mon  fijncc  HJftotbt  Wt  bip  IJttioglje  btm  bthmt 
îrttien  met  onfm  oprnen  btlebmbtfeglielt/in  allen  ben  Eonb.n  nibe  tleetlieliljenbe  ban  59}c. 
ba  baoigenoempc  t cube  bebben  gbclafc  enbe  gclobcn  boo;  ond  / bon;  ond  Dole  nibe  boa;  onfe 
na  bommelingbm  br  boa;fj.  {ÿect  tjanne  ban  l?alacncn  t?eec  banbcc  Ecch  onfm  man  ban> 
ben  boo;ft  î anbe  ban  S;eba  IDorcmt  te  jljnc  / cube  rttbtt  toactftliap  Oact  aff  te  bocnc  / 
enbe  tuant  allm  btfen  booifcbfebm  bingbcii  bjcttclpcbcn  obcfrllitt  fgn  nart  ben  tcebte/.  erbe 
bp  taebe  onfec  mani’ci  ban  leene  bie  baet  met  ond  obtc  oibc  iCBbcnhiootûiDll  toacten/  batdtc 
turtm  Otte  Hcer  van  Cuyek,  Gysbrccht  van  Abeoade  Hecr  vau  Gacsbcde,.lan  van  Wicf-fliet 
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H«r  van  Blaers-veldr,  Lodewîjck  Hccrvan  Dicpgubckc,  lan  van  Coflaer  Hccr  van  Witihcm 
RidJcrcn,  Alacrt  van  Os  Prodl  van  Lovcn  emlvonfcn  Kcnimcdtcr  van  IBiabam , cndc  oodc 
Gccraen  vandcr  Hc7dca  Urofiaert  vau  Brabandt  difc  nians!  niamit  cofirni  pioiiitc  lian  tft|)tc 
aftagÇKlatttM  Dat  Darc  nirt  rcil)tc  (or  cnCc  fdiulDicli  mnii  le  gbcrcliicDcn  / fou  Ijdibcn  tsn  (n 
oo;Inuitrcl)ap  dan:  “f  onfen  fcgijdc  ùocn  jianglKa  i'en  btrni  letreccn  in  hcniiifre  bec  tajnrrljrpt/ 
cube  bkllm  etibe  bcgfjcrm  bot  Soliaime  (Dcabiiiiie  ban  {^cnrgoutajt  riibe  ran  Qollaiit  onfe 
aulfic  bocljM/  enbe  riifiec  o- jS  OoD.-a.icctÿ  gljclube  %ec  ^[aiiiirn  ban  pola:  en  üm  banbte 
Ïct6  toojgftniocim/  ftja  joit  enbe  fijn  etfrgftciiacin  aile  befe  boa;  cfijc'  en  poinfen  eube  gjelof, 
ten  bafi  enbe  gticHac  te  (jjuben  In  eeubniijritca  baegen/  &c.  btbbcn  enbe  betfiictben  emficlpcv 
ben  onfe  inannen  bdn  leene  bootgtKnoemi / batp  tclueten  iDno  lÿrer  Lan  £upcfi/  Ct||bk'r&[ 
banübcnube  i?ctt  ban  ^aelbehc/  <[anncn  ban  ISirf  (liet  pett  ban  SSIoep-bclc/  Hobrtanjiti 
ftert  banüDIeiicnbcfic/  gobannni  bnnÆoflcIact  ftcecbnn  lïMttfiera/  îllacrb  ban  €)ÿ  Pb»|l 
ban  lobene  enbe  onfen  ilentmceltn  bon  SStabanbe/  mbe  oidi  ^rcraccb  b anber  petiOtn  on: 
fin  ©joflTaett  ban  SSjobanbt  olftmanÿ  man/ttiant  fnbaerom  enbe  bp  taiattcnbacr  elle  bts 
fc  boojfs.  bingen  gliefdiicbcn  / bat  fp  In  glittiipgljc  batt  af  bnn  frglidm  tnritcn  onfen  cube 
met  on#  iSobd'nrtt#  ntbc  gobonnni  onftt  llectr  binberm  Ijonglmi  toillen  am  befe  leftertn  ; 
enbe  top  üno  Hccr,  &c.  foo  bibbni  ton  enbe  betfnedien  ecnficljjeli  onfen  lirben  inannen  / te 
toeten  lan  van  Loon  Hcce  van  Agimont . I lendrick  Berthout  Hecr  vau  DutUc  ende  van  Gele, 

Conijnc  ban  rtanfl  Peeee  ban  ÎSttgijein  / «Oeecaett  Pccte  ban  t»o;(IHaet/  gan  ban  JDd 
bettenbe  gan  ban  IDpnegljtm  ïîibbtten/  &c.  bat  fp  in  ooifiontfeliap  enbe  Itennlffc  Tiaetcn 
frghden  nietten  onfen  iüillcn  a nbangen  aen  befen  tegentooo^bigen  letttccn  / &c.  iSebaen  enbe 
gljrgibcn  te  S?iuffd  bc#  iOonbeebadjii  naec  Pacibac!)  bm  icegen  bail)  bon  KpjU  / bu  lace 
0.1#  pecten  M C C C.  L.  13  fO, 

ExtraiiS  de  l'Inventaire  des  Chartes  repofantes  au  Chafteau 
de  Vilvorde. 

ITim  une  lettre  eriginek  fnijant  mentim  que  Icin  de  Walcourt  Segneur  de  Ro- 
chefort  cognoit  avoir  receu  de  lean  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  & de  Lcm- 
bnurgh  Marquis  du  S.  Rmp  rc  ta  ville  i' jdnAîis  avec  le  moulin  de  Gimeal  /eant 
de  Ut.  Kochefort,  en  la  valeur  de  fiixaute  livres  de  terre  au  vief  Lovigneis  par  an  ü" 
doufe  âmes  de  vin  Rinois  par  an  à paicr  heritaiiement  hlu]  tâ  h fes  bosrs  6r  fuccejfeurs , 
dudit  Duc  y fes  hoirs  en  la  vit  e d Anvers^  tefqueîles  parties  ledibt  Segneur  de  Roche- 
fart  a relevé  du  Duc  en  un  fief  : comme  la  lettre  en  fais  plus  ample  mention  en  Date 
du  Dimanche  vingt  & lèrt  jours  en  Novemlre  h an  de  grâce  M CCC.  L.  & fur  le 
dot  de  ladiSe  lettre  eft  efcri'pt , De  fcuJu  Domini  de  Walcourt.  coni  XXXIX.  ijyO; 

Lettre  tircc  des  Chartes  de  l’Eglifc  de  Nivelle- 

KArolus  Dci  gratia  Romanonim  Rex  femper  Augufhis  & Bohemiæ  Rex  di- 
teftis  nobis  in  Chrifto  Mathildi  Abbatirt*,  Prxpofito,  Cotique  Capitulo  fccu- 
laris  EcclcHa:  Nivellcnlls  Lcodicnfls  Diocefis  graciam  Rcgiam  & omne.bo- 
num.  More  boni  Principis  jugiicr  optamus  cumÛis  Imperij  nollri  fiddibui  prof* 
perampaccm&tranquilicatcm,  cùm  igicur  quorundam  reUtione  ad  noflrum  per* 
venir  auiitum  inter  vos  ex  parte  una,  ac  dilcâum  confanguineum  & Adclem  no- 
flrum  loanncm  Lotbaringia  » Brahanlia  Umburgiæ  Ducan  Sacri^.  Imperij  Marebio- 
nm  ex  altéra,  diiTentionis  5c  controverfi*  materiam  accaCone  divenortm  pnvile- 
giorum  libi  Abbatiflæ  & Capitulo  mcinôratis  ficut  afleritis  de  non  recipiendis  Re- 
galibus  ab  alio  quàm  Imperatore  vel  Rcgc  Romanorum,  &c.  fore  fuboriam,  ou^ 
tam  cclcritcr  ut  rcs  esigit  per  nos  commode  ncquit  ex  toto  fopiri;  nos  damnis , 
dirpendijs  ac  detrimentis  qux  exindc  ttbi  Abtiarilfx  Capitulo  rxpedlâris  polfcnc 
vero  fimiliter  evenire,  volcntestibi  AbbaiifT*  prelibats  tcnorc  prælcntium  provi- 
dcrc,  conceüimusâc  nilhilominus  prxcipicndomandamus,quacenushac  viceà  Duce 

Îrxnominato  hujufmodi  tua  Rcgalia  rccipcre  p'^flis  & recipias,  juribus  noitris  5c 
mperij luirque  « Ecclcnxrxpcdiél*  acl^cis  memorati  in  hoc manentibus  illxds} 
per  hoc  cnim  non  imendimus  ncc  voUimus  vobis  aut  alteri  veftrûm  feu  Imperio 
aliquod  prxjudicium  gcncrari  vel  in  aliquo  derogari,  fed  ea  ülibaca  & ilixiâ  re< 
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manerci  vobifc^c  Præpofito  & Opitulo  prxUbatis  prx'cipiendo mandarnus^  qui-* 
tenus  cùtn  vobis  conftiterit  ipfaîn  MaihilJcm  difta  fua  Rrgalia  à pixfato  Duce  uc 

Era'miltinnur  rclcvaflc  &rcccpifl'c,  ipiî  canquam  AbbatifTs  veilrx  ac  Dominæ  o- 
edientiam  &rcvcrcniiam  debitam  exhibemes.  fibi  in  omnibus  qux  ad  Ahhatinâm 
Nivclicnfcm  pertintmt  pareatis,  rcfpondeatis Se  ad  plcnumintcndatis , prsefentium 
fub  nnftr*  Maicftaiis  figilli  teflimonio  littcrarum.  Datuni  & Aftum  \\>j.iiflavi« 
annoDomini  MCCC.  LI.  die  XXVI.  inenljsNovembris.  Regnorum  nollro- 
rum  anno  fexto. 

Chartes  tirée  des  Regiflres  de  Brabant. 

CArolus  Dei  Romanonim  Rex  i^nipcr  Auguftus  &:  Bohemi*  Rex  Ve- 
ncrabilibusCanonicabus  ScCapituIn  Monailcrij  b.  Gertrudis  NivclIcnfisLeo* 
dienfîs  Dioccfisnofti  is  devolis  dilc^cis  grati.im  Regiam  omnebonum.  Quia 
fclicis  rccordationis  Scrcniflîmi  prxdecefTores  nortri  Romani  Imperatore,  Se  Reges 
Illuftri  loANNi  Bradantiæ  Duce  Principi  confanpitineo  mjîro  cbarijftmo 
ex  fpcciali  gratia  conccflcrunt,  ut  qua;cumque  AbbatiHa  dum  & quoties  in  Mo- 
oallerio  Nivellcnfi  cleéta  feu  inftituta  fucrit,  feuda  Se  tcmporalia  Monartrij  Ni- 
vellcnfis  À priclato  Duce  pctcrc  & fufeiperc  debcat,  & confuctis  (<)lcmnitatibus  Se 
obfcn’antiis  fibi  prxrtarc  & facerc  Homagij  Bdditatis  & obedientix  juramenta} 
quocirca  Devotioni  vcftrx attente  ftudio  prxcipimusfcriole,  ut  AhehriMi  deLeeu^ 
•wenboreb  diéti  Monafterij  AbbatifTæ,  qux  tcmporalia  difti  Monailcrij  à Duce 
prxfato  juxta  formam  gratix  ci  à nollrîi  clemcntiâ  bcne\olc  conceflâm  humiliter 
uc  tenebatur  fucepii,  tanquam  veræ  Abbatiflx  qux  Duci  præfaco  debitum  fuuin 
impendic  obediatis  Se  fidcliter  pareatis,  eidem  obedientiam  fc  rcverenciam  debi- 
tam It  noilram  indignationemevitarevolueritis  hononfîccfacicnccSf  S(c.  inhiben- 
tes  nihilominus  vobis  ditlriâè,  ne  pro  pnemiflîs  tntimandis  noilram  Cclfitudincm 
in  amcaquomodolibctadcatis.  Datum in  Ponte  Moncionis  anno  Domini  MCCC. 
I3f4»  LIV.  die  quinta  Aprilis,  Regnorum  nolirorum  anno  oécavo. 

Lettre  tirée  des  mefmcs  Regiflres  de  Brabant. 

ALbertus  Dei  gratia  Romanorum  Rex  femper  Augullus  t &rc.  qubd  ïllullris 
Fredcricus  Dux  Auftrix  filius  nofter  kariHîmus  juravit  lUuftrem  Katharinam 
bliam  noftram  Illuftrcm  loamtem  Ïllullris  loannis  Ducis  Brabamiæ  & Lotha- 
ringia:  primogenitum  in  maritum  ligitimum  fc  daturuiq , & nos  fponfalia  contra- 
hendo  promittimus  illam  tradere  intra  fpatium  quatuor  annorum,  fub  pcenaquin* 
decim  millium  marcarum,  & donamus  filix  noftrx  in  dotem  Callmm  Se  Viilamde 
Keyfers- ad  Imperium  pcrtincns,  nobiii  viro  Gerardo  Comiti  hliacenfi  à nobis  obli» 
victrde  gatum,  à præfato  Duce  ex  manibus  diéli  Comitis  redimendum  » pro  fcx  milibus 
marcarum»  née  non  VilUm  de  Duusborgc  \ eâ  conditioncutCallrum  redemptum» 
llrenuo  viro  Crafttmi  de  Grifenflejn  militi  à nobis  Sc  diélo  Duce  in  conl'crvationcni 
tradetur,  ufquc  ad  confummationem  diâi  matrimonij , quo  con'ummato  tradeiur 
Duci  nominc  hipotliccx,  &moiicnte  dicloCraftonctradcturdiclumCallrum£‘i;e- 
rardoCmiti  de  Marka^  Scc.  Datum  Frankenfeurt  » o^vo  KaU  AuguRi  anno 

Extraiél  defdits  Regiflres. 

Llcteræ  dirpenfationis  CIcmentis  Papx  quinci  fuper  conlanguinitate  Joamtis  de 
BrabanSia  filij  loannis  Ducis  Brabamix  (ponli*  6c  A/<îr/>fiH;e  Luduici  Comi- . 
tis  Ebroicenus  fponfx,  Datx  dccimo  Kal.  Novembris  anno  lui  Pontifîcatus 
quarto  9 b!‘an  i }o8.  * 
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Des  mefmes  Regiftres. 

A tous  ceux,  &e.  Ichans  par  la  grâce  de  Dieu  Dus  de  Luthier,  de  Brebant  & 
de  Lembourg/â/jir,  é'C-  Comme  tre/railes  boms  (J  fmijjants  mes  Sires  Lojsfils 
du  Roi  de  France,  Cuens  cfFevreux  en  traiCU  de  mariage  de  Iran  nojire  chier jils 
& de  Damoifelie  Marie  fa  fille  ai/n/e  nous  eut  promis  à donner  avec  fadite  fiUe  cin- 
euante  £ÿ  fi*  mil  livres  petits  tourn.  fur  ke  avins  receu  treife  mit  livres , cfic.  Données  ,,,o 
en  Fan  MC  C C.  X I.  te  XIX.  de  luillet.  ^ ‘ 

ENFANTS  NATURELS  DU  DUC  lEAN  III. 

Extrais  des  eferipts  de  Jacques  de  Hemericoürt  en  fon  Miroir  de 
la  NobJdTe  de  Hasbairtg. 

Lyf  feur  Monfieur  lohan  del  Faux  ^ui  fut  mariee  à lean  des  Champs  eut  dudit  le  an 
une  fille  qui  fut  mariee  à Monfieur  lean  de  Brant  Chevalier  frere  naturel  à Ma- 
dame lehenne  Duceffe  de  Braiiant  régnant  au  prefent,  duquel  Monfieur  lean  (fi 
de  Madame  font  au  prefent  les  hoirs  affavoir  lean  d’Ayfa  > Thiery  fe  frere  & le  Da- 
me de  Waenroe  qui  fut  femme  i Monfieur  lean  Segneur  de  VVacnroe  iadit  Che- 
valier qui  en  at  des  beaux  enfans,  & une  autre  mariée  aile  fils  Monfieur  Gérard  dé 
Linchemal  (fi  au  prefent  tant  noblement  remariée  à Monfieur  lean  dp  Montegnac 
qui  fut  fils  au  ban  Chaftelain  de  Montegnac  es  li  autre  feur  eft  nonne  i Milen,  (fi 
quand  le  Segneur  de  IFaenroe  fut  trefpaffé  Madame  Ja  femme  foy  remariât  à Monfieur 
lohan  Maxhcrcyt  Segneur  de  Rode  fis  la  terre  de  Faalcomont  qui  en  devant  avait 
eut  à femme  Dame  Marte  fille  Monfieur  Ltmbert  d'Oupey,  (fie. 

Ëxtraift  des  Regiflres  de  la  Ville  de  Malines. 

Wlfielmus  didusde  Erpe  Canonicus  Ecclefia  Lirenfis  Ballardus  Brabantizs 
tanquam  cxccutor  telbunenti  Luduici  Hacke  ejus  fratris , anno  i jd8. 

lENNE  DUCHESS  DE  LOTHIER,  DE  BRA^ 

BANT  ET  DE  LIMBOURG,  MAR- 
QUISE DU  S.  EMPIRE,  &c. 

Extraift  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 

ITem  deux  lettres  en  Date  U leudy  apres  la  S.  Luc,  de  Fan  1511,  contenants  lit 
traidis  du  mariage  entre  lennc  fille  aifnée  de  lean  Duc  de  Brabant , & Willauine 
Jils  aifné  de  Cmte  de  Hajnaut. 

Exrraiét  des  Chartes  de  Brabant. 

IAn  by  der  graiîen  ons  Heercn  Hcrtogbe  vtn  Lochrtek , van  Bribandt  ende  vàn  Limborch  • 
Marck-grave  des  Heylichs  Rijcks  boni  IlonDt  / &c  bat  tuant  tm  t)outwli|th  iKtfl  (jitnftB 
tuffcfim  (yoogt  rnbe  iCbtif  Ktben  Willcme  Grave  van  Heriegouwe , van  Hollant,  van  Zee 
landt  ende  Heerc  van  Vricilandt  onfrn  Ikbm  fonu  bore  ©obt  bit  ficle  af  hebbett  mact  / tube 
lohannen  taiftn  liclwi  mbf  grtnlnbni  outfitn  bocfllnc  c©;abinm  bnn  gtittgauto  / îlonanbt  / 

&c.  ben  tuelchm  43iabe  tua  gtjclofbcn  ht  hautuelitben  tooitnaerben  mrt  lohannen  onlé  liebe 
btrtttte  tjoatrtlwrtjen  ttit.luetf  nslnticb  buftnt  flopalcn  ban  ooubt/  ban  tneltfte  top  bttatlt 
tkbben  blettfctl  buftnt  Soiaten  ambm  dStabe  boojfclitcben  / etibc  b’  onbet  blrrtbt»  buftut  bt< 
tobftnttp  onft  Shxhtetf  oponft  Btmcn  enbt  3triftn  te  lobenc/te  Œ|)ienen/  te  d Çetto» 
BtiÀolftlie  mbe  te  #etmtal#  / enbe  ont  bet  meetbec  ftbetliept  fbo  ttlllen  top  ente  bebeUn  on« 
frallcbm  mbe  geminben  nutflcn  («ne  Headtick  van  Btabandt  Heete  van  Lemborch  en  vm 
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Mcchcicn,  bat  too2  bcfe  pointm  iKm  nubc  riibc  fcgcic/  &c.  Orgcüm  int  jact 

1347.MCCC.  XLVII.  in  5s  ?lnD;[cÿ  bagc îtpolîciÿ. 

Extraicl  des  Chartes  de  Bralxint. 

N Os  loanna  Dei  gratia  LHce-rburgen  fis^  Bralantix  ^ Loîharir.gi.t  Limhurg:i 
DuciJJay  Snaiq>  Jn.pci‘ij MarchhiJjpi  notum  tacirmis  tciiorc  pr^lcnnum  uni- 
verfis,  qubJScTcmlîimus  & InviftillhnusPrinccpsfic  DominusCarolusquar- 
tus  Divina  faventc  dcmcniià  Romanorum  Impcrator  Icmpcr  Augullus  & l'ohc- 
mix  RexDomInus  noftergratiofus,  momcntabiles  hujus  vitævaniuics,mutationei 
temporum,  eventus  ambiguos  munJar.armn  rcrum,  lUuim  inihb;lcm  quibusom- 
ois  lîomo  fubijcitur  perpenfo  » deliberato  mentis  confilio  rite  conlîderans,  ^ futu- 
ris  alicrcationum  amf  ndnbus  &•  pcrnitiolls  dinentinnuin  dif|>cnJijs  dofiderans  falu. 
briter  obviare,  cum  liUtlln  Principe  Domino  Frenccfluo  île  Lucemb:tr» 

genfiSy  Lotharingie^  l^rabantie  tÿ  Limlurg's  Duce^  Saeviq*  Impcr.j  Marcliont 
loric  nollro  chanfiîmo  & nobifeum  Tuper  dilpolîtionci  conJiiione,  llatu,  l'ucce- 
flîonc,  feu  fiicccfiiva  dcvolutionc  Principatuum,  Duc-ituum , tcrrirum  & Domi- 
jiiorum  brabantia:  & Limburgis  h.ibito  cum  codem  « onfortc  noltro  2c  nobilcum, 
née  non  cum  Principipus,  proccribu^  Uns  Impcrialjbus , ac  noltris  Udelibus  fuper 
hoc  diligenti  trafîcatu  & maiuro  ccnHlio,  concordavit  & de  his  acccdcmc  ad  hoc 
benevolo,  rponcanco  ôeexprenb  dic^i  noilri  conibrtis  & noftro  conlcnfu  » modum 
& ordinem  ilatuit  infrafciptuni.  Imprimis  quidem  tota  Brabantia  & Limburgenfî* 
patria>  videlfcct  Oppida,  Burgcnlcs,  Oppidani  ^ Vaflalli,  Icudales  incols»  ÔC 
nabitatorcs  ipfius  patrix  difto  Domino  Duci  confoni  noftvo  & nobis  ad  noilrasôc 
hieiedum  noftron»m  manu?,  prællitcrunc  ad  Sanfta  velut  Icgnimis  fie  naturalibus 
Principibus  & Dominis  fuis  folitum  confuctum  corporaîc  fubjeâionis,  tidclitatiSf 
obedientix  fie  homagi)  juramentum,  iplc  quoque  Dominas  confon  nofter  (Vatim 
ex  nunc  (ivc  à data  præfcntium  in  praîfatis  Priucipatibus,  Ducatibus  terris  Se  Do- 
minijs,  ac  ipforum  pertinentijs  univerfis  debebit  abl'quc  contradiftionc  qualibec» 
potenter  fie  aftualitcr,  libère  {V  rcabter  tanquam  verus  fi:  ligitimus  fie  naturalis 
Princeps  fi:  Dominus  dominari,  repère»  prarcipcrc  fi:  exprclTa  faida  feu  feudalia 
jura  fie  bona  tradere  fie  conferre,  oiïîciatos  qiiocumque  titulo  cenfeantur  inftituc- 
re,  auc  ctiam  ad  libitum  removere,  fie  gcnci  aliter  ac  libère  adminillrarc  in  omni- 
bus fie  per  omnia,  iTcut  veri  Principes  fie  hærcdiuiij  » naturalcs  fi:  legitimi  Do- 
mini  auminiftratc,  impcrarc.  regcrc,  fie  del'poncrc  confueverunt  ; \'crum  tamcn 
hxc  omnia  de  nollris  i'cicntia  fie  conlllio  admiiûllrabic , facict  fie  di.popct,  fed 
fi  ipfius  admillrationi  feu  diipofitiom  comradiccrcmus.  ncc  vcllcmus  in  prxmilîls 
feu  alijs  ex  his  emergentibus  ncctflVijs  obortmis  leu  dependentibus  conlentirc, 
nihilominus  ipfe  conlbrs  pramifia  univerfa  & fingula  difponcndi  8:  faciendi  autho- 
riiatcm  habebit,  ac  omnimodam  potcUatem,  S:  quidquid  in  his  ficiendum»  dif- 
poncnd':m  duxerit  fi:  agendum , laui.n,  folidum  & firmum  urquequaque  pcrlcve- 
mre  debebit:  lio  t.imen  llgnanter  cxprclio  q-.jbJ  quamdiu  vixerimus  iam  difihis 
Dominus  nofter  Dux  conlbrs  notle:’  fine  noftns  voluntatc  & conlVnfu  quocumque 
modo  de  Principatibus , Ducat;bus,  terris  fi:  Domini]s  Brabanti.v  fie  Limburgis 
prxdifilis,  funJo  fie  propnetaïc  ipibrimi  obligarc,  pcrmutarc»  alicnarc  auivcn- 
clerc  non  dcbcat  reque  poflit  : fique  nos  non  rclidtis  baredibus  iam  difiVo  noftro 
conlorK  fupcrllite  moiircmus,  ex  tune  iplc  conlbrs  nofter  in  Principatibus,  Du- 
catibus, terris  fi:  Dominiis  amciüftis  non  oblUntc  cujulcumquc  contrndi^tionc 
fucccdcCf  fi;  ad  ipflim  Principatus,  Ducatus  tenæ  fi:  Dominia  huiulmodi  libéré 
dcvolvcntur;  fi  vcib  pixdiéto  I onmio  Duce  conîortc  nollro  tbitalîc  pramortuo 
fuper  vixerimus,  ncc  ïamcn  habuciimuscx  corporc  ipfius  noftri  conlortis  hærc- 
des,  hoc  ncquaqiiani  oblUnte,  nos  prxdicuc  Patria  DucilTa»  Princeps  fi:  Domina 
remanebimus  ad  tempora  vitx  noilr.vi  fi  autem  ex  alio  marito  proprij  corporis 
hicrcJcs  habucrimus  tlli  nos  habebunt  fucccdcic  in  Principatibus»  Ducatibus, 
terris  fi:  Doniinijs  antcdiékis;  quoJ  fi  memoratum  confortem  noftrum  fie  nosnullis 
rcliébis  Iixrcdibus  ambos  mori  contigerit,  co  cal'u  Principatus  Ducatus,  terrx  fie 
Dominia  fæpcdiéla  ad  proximiorcm  iiomus  feu  prolapix  Lucemburgenfis  hxrcdcm 
qui  pro  tcmporc  fucrit  libère  dcvolvcntur.  lîlui  int’upcr  non  duxinnis  obmitten- 
dum,  quodinprxmifiis  trablatibusTpccialitcr  cxiitit  ordinatum,  qubd  memoratus 
Dominus  Dux  confors  nofter  fie  nos,  ncc  non  tota  Brabamix  fie  Limburgis  patna 
prxter  exprefilun  ipfius  Domini  noftri  Impcratoris  confenrum,  cum  advcrfarijsfic 
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ftibus  noftris  pacem  altquam  feu  trcugas  aut  concordiam  inirc,  facerc  vcl  contm- 
hcrc  mn  debebimus  ncc  debebunt , née  cciam  Domihus  norter  Dominas  Impcra- 
tor  cum  cifdcm  tdvcrfarijs  aliquiil  horum  , puta  paeem  , treugas  aut  concordiam 
inirc  debebit,  abfquc  l’xpcdiéH  conlbrris'nortri  nollraquc  & cjullicm  patrix  volun^ 
tatc.  Quia  igitur  hxc  omnia  S;  fingula  de  libero  & cxprcfTo  confenfu  & nollrx 
voluniaûs  aibiirio  ac  ex  certa  nollra  feientia  procdTcrunt  » idcoque  ca  firmiter  at- 
tcndcrc  £c  perpetuo  rata  tet^rre  fie  inviolabiliccr  bonà  fiJc  & fine  omni  dolo  pro- 
miteimus  adimplcre.  In  cujus  tellimonium  præfcntcs  litteras  ficri,  9c  figilli  noftri 
ticimus  appcnHonc  muniri.  Datum  BruxcUæanno  Domini  MCCC.  LVl.  iccun-ijj’^, 
dùm  llilum  & modiim  feribendi  Dioceils  Camcraccnfis , fciia  fecunda  proxima 
amc  Dominicam  itn'ocaz'it. 

Extraie!  des  Chartes  de  Brabant. 

Wî?  Wcnccîijn  i*an  Behem  by  der  grnticn  Godts  Hortoghc , ende  Ichaniic  by  der  fclver 
graiicn  fkrtogiimc  vau  Lucombourg,  vau  Lothrijek  , vau  Drabandt,  vau  Lymborch  * 
Marck-grave  ciide  Marclc-gravinac  des  Ileylighs  Rîjcks  boni  hoilOt  allril  Ulbcn  / but  ÜJp  OJU 
feu  licüfll  iicbc  pretOG"  Willem  van  Deycren  Cireve  van  Henegou  en  van  HolUndt,  Qlirloift 
ÎKbbcii  rnbe  nicrlKifb  a-uinrcfit  fcnni  foniir  nOc  prp^  tf  bebmaeu  mbe  te  maeclim  / lufTiljm 
Offteil  Lodcwijckc  Graeve  van  \ laendcreu  finrii  luOni/  Uuubni  Olbc  S^tfben  op  b'mi  î^ljbf  / 
fiibe  oti|J/  oiiffii  laiiftciî  rnbe  ê'trbcn  op  D’anbet  juDe  /enbruird  ftn  bacr  nf  frgt/  oiboimccrt 
of  macclit  op  fine  bffdKpûciitlicijft/  bat  fclm  ü)u  fiebe  cnbcüafl  lioiioen/  Bbclijcli  oft  ton’t 
ftlPe  Dabrii/  Pool  onif  onfr  Uibr/  ILaiibe  cube  ^trbe  crtùr  lu  ItomiiicIiiiGlKn/  bp  onfrt  trou» 
torn  fffirrbf'  Ût/  fube  bi  oiifc  rtc.  oiifionbrn  bffim  b?icüc  befrgficlt  mît  onfeti  feBlKleii/ 
cnbe  om  be  mrert  frhrtbrpbt  ritbe  brflrnnrfTe  foo  Ijcbbcn  mp  QlKbrbrn  rnbe  bibbrn  / bcbolett 
cnpc  bfbclm  onfcii  Ucbni  gbctrouüjm  C3  fHtobfciî/  fiibûfrmtnOc  j&tebcti/  ol^  Çfcren  Hen- 
ficke  Berthout  lleer  vau  Duttic  eiidc  van  Gèle,  Heerc  Henricke  van  Buiucrllem  Hccr  van 
Bergen  opten  Soom  . Hecr  laii  van  Polancn  Hcer  vander  Lccke  ciidc  van  Breda,  Hccr  Gcc- 
raerd  vander  Heydeu  Hccr  van  BoutcrJTcm,  Hccren  Gecraert  Hccr  vau  VuiTclacr,  Hcer  Ber- 
naerd  vau  Dorgiicval,  Bacnrodfcn  endc  Ridderen.  Loven.  Antwerpen,  *s  HcrtogheuboflciiC, 

&C.  (Draeüm  ücÿ  ©onûrcbuîj^  noce  ^iiinn/  iiit  juct  onÿ  (Jccrm  MCCC.  LVIL 

Extraie!  des  Chartes  de  Brabant. 

CArolus  quartus  divini  favente  c’ementiâ  Romanorum  Impcratdr  fêmpcr  Au- 
gullus  fie  Bohemix  Rex  notum  facimus  tcnorc  prxrcmium  univerfis,  quod 
cùm  in  folcnmi  curia  nollra  lmp  riali  quam  in  civitate  Metenfi  facr.tilîîmo 
die  Nativitatis  Dominiex  cum  univerfis  Pnneipibus  Elefiloribus  ecclcfitfticis  fie 
lecularibus  prxfcntibus  ctrim  ati)S  Principibus  Proccribus  fie  Nobilibus  in  muitu* 
dine  numcrofiflim'i  etiebravimus,  inter  Illullres  Rodu.pbum  Ducem  ^axeni^  facri 
Romani  Impcrij  Archi-Miidcallum  avunculum  nollrmn  ex  una,  & yi-'encefiaum 
Liiccmyur^ii  Lotbarhf^iteyBr.tlantite  ^ Lwil'Urgi  Ducem  Sacriq.  Impcrij  Marebionem 
fr.icrcm  noflrum  ex  altéra  pane , fuborta  fuilfct  materia  quxftioni'^ , uter  vcdcli- 
cet  corum  Enfem  nollrum  Impeiialcm  in  prxdiâa  & alijs  folcmnibus  curijs  Impc- 
rialibus  ante  facicm  Majclhtis  Cel'aTcae  prxccdcndo  gcllarc,  feu  Impcratorc  vcl 
Rege  Romano  in  menfa  vcl  pro  tribun  ili  fedente  coram  co  tcncrc  deberet , utro- 
que  ipforum  hoc  fibi  coinpetcrc  contendeme:  Nos  volcntcs  contentionem  hujus- 
modi  fopirc,  9c  fcandalis  qu®  exinde  nafei  pofient  aditum  prrcluderc  per  femitam 
xquitatis,  habîto  cum  tîcfitonbus  fie  alijs  Principibus  antcdifilis  fuper  hoc  matu- 
re confilio;  confidciamcs  qubd  prxdi«5lu  frater  nofter  Duc  a tu  m Braban- 
TIÆ  ET  M * R c II  I ON  A T U M piadifitos  ( quorum  virtutc  Enfem  ipUim  ad 
gcllamium  ut  præmittimiir  fi<  tenendum  fibi  dari  petebat)  à nollra  Cclfititudi- 
nc  nondum  lufccpit  in  feu.lum,  nec  de  feudis  Ducatus  fie  Marchionatns  corun- 
dem  per  nos  cxllitit  iftvcÜitus:  Dcclaravimus  6c  tcnorc  pr.tlcntium  aufilorita- 
tc  Imperiali  dcclaramus exprefle,  cidem  fracri  Lucemburgi,  Lotharingie,  Bra- 
bantix  fie  Limburgi  Duci  fie  Marchioni  Impcri)  in  juribus  privilcgijs  fibi  6c  di- 
fibs  Ducatui  6c  Marchionatui  prxrcrtiTiï  circa  portationcm  fie  tcmioncm  En- 
lîs  Imperialis  compcicntibus  » nuilum  per  hoc  przjudicium  gencrari , vel  in: 
pofterum  illud  fibi  pofle  vcl  debere  quovis  modo  noccrc  , quod  prifanis  Dux 
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Tçi  P R E U V E S D U L I V R E IV. 

Saxonix  inhac  curianolb'a  Enfem  ipfum  ante  faciam  noftram  geftavit,  & etiam 
circa  mcnfam  Impcrialcm  tenuit  coram  nobtSf  prxrcntium  fub  Imperialis  Maje- 
13^7  ftatis  noftrx  figillo  tcftimonio  Uttcrarum.  Datum  Métis  anno  Domini  MCCC. 
L VII.  indiftione  X.  Nonis  lanuarij,  ftilo  Gallico,  Rcgnorum  noftrorum  anno 
XI.  Impcrij  verô  1 1.  S.  Bocmiindi  Archi*-Epifc^i  Trevercnfis  S,  Gerlaci  Archi- 
Epifcopi  Moguntinenfis . S.  Wilhclmi  Archi-Epifcopi  Colonienfîs,  S.  Robert 
Gomitis  Palatin!  Rhcni.  S.  Luduici  Marchionis  Brandcburgeniîs. 

Extraifts  de  l’Inventaire  des  Chartes  repofantes  au  Challeau 
de  VUvorde. 

I^em  uneïeître  de  Guillaume  Comte  de  Namur  par  laquelle  il  cognoit  que  par  le  con» 
jeil  de  Charles  Empereur  des  Romains  Roi  de  Boeme  il  s*étott  convenu  avec  Wcn- 
ccflaus  Duc  de  Lucembourg , Brabant,  &c.  ér  Dame  leanne  fa  femme  Ducheÿt 
defdits  pajs^  premièrement  que  le  Duc  pour  luy  & fes  hoirs  Ducs  de  Lûcembourg  a re^ 
rtoncé  au  droit  que  lui  pouvoit  competer  au  Cbajieau  de  Poillevache  £jf  fes  appendances  i 
au(fi  à t hommage  de  Cbafteau  Thicry  fur  la  Meufe  ♦ 13  aux  autres  hommages  ap^ 
partenants  audit  Chafleau  de  Poillevache  , mais  que  le  Comte  de  Namur  devait  avoir 
lediB  Chafleau  avec  fes  appandances  y tout  ainfi  que  lean  Roy  de  Boeme  âc  Comte  de 
Lucembourg  at  ledit  Chafleau  vendu  à Dame  Marie  d’Artois  mcre  dudit  Comte  de 
Namur:  comme  la  lettre  de  la  vendition  declaire  aujfi  plus  à plein  , à laquelle  ce  fie  let» 
ire  ejl  referée.  Et  lediR  Comte  de  Namur  renonce  anffi  pour  luyfSftt  hoirsy  à teldroi^ 
de  fuccejjion  que  luy  peut  competere  ou  en  futur  pouroit  competer  es  cbajleaux  fjf  biens 
de  Longeant,  Mirowaert,  Villancbe,  Orchimont  avec  fcsprevoflés  & autres  ap^ 
pandencesy  lefquels  biens  ont  ejlé  donnés  à filtre  de  dot  à Robert  vicl  Comte  Palatin 
du  Rhin  & Duc  de  Bavieres  6?  à Dame  Elifabeth  fa  compagne  feur  dudit  Comte 
de  Namur , confentant  que  le  Duc  de  Lucembourg  puijfe  lefdits  biens  dudit  Comte  Pa- 
latin Duc  de  Bavieres  racbapter  au  meilleur  marché  qu'il  luy  ferait  pofîble.  Et  font 
aujfi  ledit  Duc  Wencelaus  Duc  de  Lucembourg  ô’  le  Comte  de  Namur  convenus  en 
femble  de  tenir  pour  bon  ce  que  P Empereur  déterminerai  de  P hommage  d' Ayfeau , ajfa- 
voir  à qui  ledit  hommage  devrat  appartenir:  tomme  la  lettre  contient  plus  à plain  don- 
née à Trecbt  fur  la  Meufe  Pan  MCCC.  L FIL  le  FL  tour  de  Feburier , fgnée  au 
135*7.  dos  XXF/L 

ITem  certaine  copie  eferipte  en  papier  fgnée  A vanr  Er,  Î3  contient  en  ejfePl  une  let- 
tre du  Duc  FFencefldus  y contenant  que  pour  ce  que  Goddarc  vander  Hcydcn  avait 
tranfportéfa  maifon  à Oyes  ^ qu’ilat  icelle  maifon  relevée  en fief  dudiéî  DuclediB  Duc  at 
donné  audiéîGodd^  (3  d fes  hoirs  ytout  le  droit  qu'il  avoit  auvillageOyesbimm  Dmfiinm/ 
pour  le  tenir  dudiPl  Duc  13  fs  hoirs  Ducs  de  Lemburg  avec  ladite  maifon  en  un  fef  à 
condition  que  fi  quelqu'un  forfaifoit  fa  vie  auditl  village  iel  délinquant  ferat  livré  audi^ 
Duc  ou  à (on  officier  y pour  en  faire  execution  6?  iuftice  , 6?  Itt  biens  affartiendroient 
audiél  mejjire  Goddart  ou  à fes  hoirs  : comme  la  lettre  contient  plus  à plain  en  date  don- 
X 3 5*7.  tfée  à Irecbt  /r  V 1 1 1.  Février  Pan  M.CCC.  L V 1 1.  ^ fur  le  dos  de  la  lettre  ejl 
efcripty  Oys  in  txn  ÏAntten  ban  ^^arlbrrn*  (ottée  XVI. 

Lettre  tirdc  des  mefmes  Chartes. 

WY  XobetDQrEt  bp  bre  gratim  bon  <0oDe  ban  Qlambrrm/  l^trtogfit  ban 

banbt  / 49?fbe  ban  £ebn^  /i  bon  nctbrfl/  mbe  S^cct  ban  xnrebUne  / enbe  jDarouc* 
tto  ban  ©jabantn  bp  brr  fclbrc  gratten  43?ebinra  / l^crtogimic  mOc  Droiiboc  banben  Uan. 
ttn  ntbr  ^trbe  boo?fcft;ebni/  doen  kondt  allen  luden,  dat  want  ons  onfc  lieve  ende  ghemin- 
defufter  ^of)anne  ^toginne  bon  Sutrcmbojrf)  ban  Uotb^ijcN/  ban  S^^abanbc  mbe  bon 
5ffpinbo?rf)/  enbe  IBarcfigrebinne  be^  fiijeb^  als  gherechte  erfghenamc,  ende  Hecr 

JBmcdaujï  !^frtogf)e  bonbm  fribm  Janboi  ban  ïntfemboîCli/  ban  ïotfjîpch  / bon  S3;a* 
banbt  mbe  ban  X.pmboKb/  JDarch^gtebe  beÿ  l^rpUcbÿ  alfe  onfer  voorfehreven  fufler 
■wcttich  mombour.ons  Grevinne  voor&.  aïs  erf-ghenamc,  en  ons  Grève  als  haeren  wetti- 
ghen  Mombour  ontfaen  ende  verlecnt  hebben  vander  Stadt  van  Antwerpen  mît  haeren 
toebehooren , bynnen  der  vrybeydi  der  voorfehreven  Stade,  ende  vanden  Vryheden  ende 
pen  hier  nae,gbcnoemt>  om  vulle  bewiünghe  te  doen  vanden  thicn  duyfènt  guldeneo  t'sjaers 
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tta  dcnbogrijpe  vanden  peylc  ons  neveu  van  Henvgouwci  da^s  te  wetenc  in  die  Vryheydenen- 
dc Dorpen  van  Octetottuy  IDilmacdoncIi/  ©ÿ«tni  mtt  £)jtam  ciiOe  fcudelle/  XHIot/ 
fttatchbjoccli/ÎBtrnittirKljt/  Sam-ttUct/  fflajctt  Wict  / IDtlrpth/ÎBerclKm/Doltnt/  H>iiu« 
Cem / ibCftilk  / SSdtîJOUt  cnûe  iÿodc/ endein  divcrilen  Renten,  Lande»  Chijnfe  ende  andeid 
parcheleu;  gclijck  baer  brieve  die  zy  ons  daer  af  beicgelt  hebben  voicomelyk  ni  hebben  aide 
begrijpen , dewelke  hier  na  volgen , ende  aidns  fpreken  van  worde  te  worde. 

dSnudauÿ  ban  55cf)tm  bp  btt  ataltoi  «oDÿ  / rnbe  aobanm  bp  brt  ftlbtt  gro. 

tkn  QtttODinnc  bon  liirtmlMutB/ banlotjpthe/ banîSîabant/  baiHpmbo)tl)/ iQarth» 
Btfbc  btd  UcpIiriiB  0:):h#/  botn  fiant  m hnilijt»  allen  lubm/  bat  biant  bjp/  na  bni  broiiip 
btp'frogbmiiongntDin  CJtrtoar  IBilIeni^  Otebt  ban  pmtaoutbe  rnbeban  t}oUanbt/  onfet 
Uetttt  cnbt  gfitminbrn  juflft  DjonWe  fBacgtittm  ban  »!abant/<®i*binne  ban  Blambtrtn/ 
ban  jgcbtrÿ  cnbe  ban  Ottlirtÿ  8lftttf»gl)mamm/  tnbe  Çjftrni  Uoebtnnjch  lOjrbt  ban  Blatn» 
ber  en  tube  Oen  bec  fdbtc  Xanbcaig  bacen  jBambaci  bnltcnbt  ftabboi  robe  gljcgoet  Inbec 
jfctab  ban  Xnbtoetpen/  hibe.fitntm  enbe  toebrijoittfn  battaf  bpnnen  bec  Bjpljcpbt  gbtlrgtn/ 
mit  OoglKii  obftitbtt  enbe  mit  Ictgfjt  in  Sttnetlifitt  beplirtggrrt/  boit  een  fomme  b”»  ‘8^ 
fmt  iPiorintn  f^fper?/  griifth  ble  b;ltbe  in  ftebben  bie  baet  af  gBegfltbtn  fi)n  fit  bqibni  31^ 
enbe  nu  onfe  bobfcbîeben  bjocbtt  enbe  sullet  ban  ©latnbeten  Jen  bettonenbe  ffln  na  n ^ 
Un  beÿ  felfB  (égabniÿ  / bat  bit  S>iab  ban  anbbjcrpm  1 fienten  / Bebenuen  / ©etupten 
Ijeerllcfitiepbni  niet  alfa  gott  en  fjjn  alÿ  tbien  biipfent  f loyintn  ^ "ï-S 

bi  bepbcn  sbben  ora  tube/  minne/  atto)b  mbc  bbmtfcbap  tebonbetme  *“*'*®^ 
onfet  bcpbn Udsenenbe  Xanbe ban  ©jabaubt  oùe?.an  Blaenbeten 
top  gbttojcii  bebben  atn  onfe  5ijbe  birc  pnlbinnt  bien  bip  boltomtn  macbt  ^ 

batb  te  tottenc  ©eeten  TInnbe  ecn  ban  Buminen  enbe  ban  ^ 

SSjabant/ptrttn  ganne  ^en  ban  3Dinbam/I?e«tcn 

Ben  ;6tnlc  ©nbdni  ban  SSyneffel/  enbe  Çnten  Hlaetbe  ban  ^ -la  hait 

onfe  boitfebjeben  subtt  ban  Blaenbeten  enbe  onfe  byuebet  bk  ©ybejnan  Blaentocrnjl^Nc 
jBombouc  Beerai  pbiUPfe  «enc  bon  ICalBcgem/  Çeeten  flogiet 
uartOc  banbrt  ©elft/  enbe  Ifcetcn  ganne  banbet  ®elft  ^ d»,™  hni,<i 

mi  om  tecbte  püfie  te  banbet  Sitab  ban 

toebefjocctmi  foc  bat  befe  att)t  peifocnm  baoîfcf)ttbro  obn(to  itnmin-m  hier  na 

Wnbtottpmbolcfel)itben/Bet  Hcram/  geeilicfilieOcn  enbe  *°“y" 

Befeliîtbcn/  enbe  fitbben  bonben  bpnnen  bet  »tab  ban  Knttoetpen 
•Cbunfenf  baccinen  be  pattitulm  af  obttgfieben  fal  negf|eii’tnDe.t^ltl)  pont  ïobenftte/ 
Valent  b;ie  ponbt  biet  fciKllinafie  bijf  ptnningf)ffl  gtooten  etnen  lictlintli  gtem 
Bhcftliopfe  ban  Xnbhietptn  ttoinlftl)  felKllingtic  gtoot.  gtem  bai^c  g^cn  binnen  Xnb. 
toetpen  bibe.-e  »ttotntiif)  fcl)en.  gtootm.  gtem  be  «ojtifcmate  tôt  anbtoetpm  bpfjoni  g 00» 
te  gtem  bit  lDetbt=mate  tttielf  pon.  gtooten  gtem  bnnbert  XaBeiuimpfe  ban  ïn^pen 
arfit  pont  gtooten  gtem  banben  €on#  hnpfc  ttoelf  pennfngfteri  gtooteii  gtem  Ben  mcpntii 
«ol  seffe  pont  gtootc.  gtem  be  ©âge  blttticf)  fcdel-  gtoote.  gtem  «tm 

ï?ugbe  «alffiout  timfcw.  piitmentd  tbiee  «OTtte^  im 

bon  emtn  Çnpfe  inbt  Eittitfivileatt  otf)t  pcimingtitn  gto^  g »chepm  l)un#  ban 

De  æojtbpoojte  bpc  Wieilingtien  gtooten.  gtem  ben  ^ 

aiibtoetpcn  blbentbJintirt)  ftjeninglje  gtoten.  gtem  dicte  oerniinge  gtoote 

tien  fetemnge  gtooten.  *«mme  atfit»en»tb.inticf)  pont  tSiei.  “ 3 

itn  fletlintfi.  gtem  ben  Col  ban  '9nbbJttpcn  met  allen  upl' 

patüteÿenoe^ouniiment  fteeft  ghtbxelJ  te 

Qtnmnen  ben  f outfaiten  / BeetUthbeibra  banben  boojfi.  Colle,  gtem  bk  Sffife  banbra 
gtlbc  banbet  fttab  ban  ginbtottpm  gIkP!t)ff  cbttbiet  tn^bkitit!)  patBt/  ^ 

petmlnge  gtoote  / tttee  Pttllnth.  g-omme  lbxedpm»«tt  bkt  ponbt  mfit  f W 
penrtngbf  groott . Itoee  (Ittlintfi.  gomme  ban  bttben  ^ / pm  Hopal 

^nlngrnV brp  penaingen gtoote / al  ont  gftelbt/  ben  Jloÿnbtm  ^ 

Le  XV.  ©enktp  getebent/  bk  toaetb.  baet  af  mafienbe  bto 

fn<bi(ftkf)  gulbtnni  enbe  een  qnattiet  ■■  tnbe  mit#  g,  |tif>gen|im  / 

fe()teb(nColcnDertlenw»kttnbaDbtnbotefti)iebenaeittm/  itfl  bittbeoftin 
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iuD  aHra  rammcm  Mrc  buigb«c  fn  but  moiifnx  lut  }r.  Boni  s<J>i  gtvnMl  U(  9mVcII< 
bcpOai/  faacfatien/  tmaUg^i  Mc  mmfciaÿ  kanBcti  baicfcÿxtni  Æollt  o*t  bot^rvM/ 
matbc/  «MtKpM  tiantn:  o<i(«n.  JktaO  MnVuttwtyainiOebantaiKncntti  nMctaiMmU 
bit  (at  bRmsi!)  mU  iaaa  birtrpU  / «al  ÿ ic  tKtm  t’Mawa  HaM)t  «mmanft^ 
Mtm  tauriititfcftap/  Me  KcitkcMprpt  boM  BnfrtiaKxn/  lomtanDm/  9akcti/  «Oe  M 
;b(t)otu!)  banan  bon  «netonpm.v  cntt  aOt  antccc  ÿmkfÿfpe  mit  Im  pto* 

ftttin/  Mcnffm/  foiTaiMi oitK  allai  oiBfrM  (fctÿtoiMattafbanfli/  otIijtiilenipbMtfttjt* 
btn  pilbc  «l(  «obtinc  a»  ctf>gi)m4nK/  oAc  oii|k  btmact  Me  «xbt  boN  •üwbow 
pan  Obiiiiaiic  pnAm  ban  mit  In  Knn  nbc  bi  iBanfcpamw/  bMc  «lit  «upfftu  b|<t  ii» 
bntblRlicpiiOnmaibt  l|i(4«aiicil’P|aKl/  lu  goibn  Inpalctiitifîni:  (b  «oc  müriifW 
bn  WamDcctn  bnlcfipiibni/  enot  «nlit  «nufin  «le  6|tb(  ban  Slonanai  bm 
Mtbt  M cnptn  tckmlnot  in  gpribtiie  ban  cbMt  «opliiit  ÿlojineii'PiNCÿ/  Mctaqi  pcnttWIhi 
lobe  •aHbn/  Brotidiba^/  ütanfttMPptn/  «nncn  mtte  CVbmaro  pin  m teüprtbca/ 
bp  ojaoanande  nbt  pilftoi  «n  bolc|cb)tiiw  ocpt  pntaira.  Sabni  pnliai  M /^bhimtb 
btbtim  tnac-iciM..  auni  In  Utpiun  Cbanfim  im  IBatnlanDt/  ut  &ibam  mtc  w aifr 
nracbonc&atblilinbcainÿ-atbotibbfinjtni.  gton  Int  tBainlaob  tcf-n-fMItb  tpeobi 
(oiXamÿarbNcainctau/  cldiglKmaatbitimgcaattbininncbakitt/  binipbn  rcbiiltiBii/ 
frfKi  pnailiigtn  gnatna  <|tnn  banbm  Sri  toi  0;«ani  ihm  ca-lMticb  mau.^am  banbm 
foHinfiiba^pdK  octKtlbn  gcaot  3mn  banan  Zamuooit  ibbniiip  etM  3tcm  €iatf 
jOBatÿ  bai  ibHt  Utof-fltbni  acpl  gtoot.  9irm'c  Ij^af  ban  ^SoinK  met  (gne  Utbcpolnni  bbt 
tnmcgtoM.  3t«n ban  ta» bKBl|rB()(l(M inOt Stulp^  tbwibcbdlltiflpai  scoot,  fronçât 
«bxl)  biMcbif  fit)tllb«tim  büf  «opuiiatu  balM/  ta  ronra  bjk  (tticlUngpm  bÿf  namm 

•engeoae  3tna lot aUlw lu €prin|im inlttm wgmiep. Caiiupam  bjn^bgftkb  bt)(^ 

gni  gtoot.  3tnn  notb  aibon  ponliitt  glmatmi  Kanbtg  bit  ipea  Cobtbatte  banbn  «dft 
pont  tôt  lïotnlibe/  ban  afMtnlIkfiIntlÿbiitiioiiIit/  (libfcbellàiSItm/  atptbning  gnoc 
Jbomnu  bflbai'ttbiniiit  poM  atpt  fiptUbigpcn  / (ten  pnmirgbto  gtoot.  3ttni  nt  Ci|n». 
itirni  mbt  tôt  «Wtgpno  atpMit>aati(||  pont/  rbxlbt  fcpcIUnapra  Saboiÿ  9ttn  obtp  a(« 
ban  Mnipitn  (tpdUngpcn/  Mr  pamtagiii  Xobnig.  Sttni  tôt  HPoïKliout  ottit.(ii,biRtiiti 
pont/  Mtttpltnfclidlingtni/  drpmnlagpMlabtnÿ.  3tcm  noit  olbott ntgni  pont  / nc|poi 
tpim  Itptllingai/  bv  ptoabwn  Ibmt-  9md  tôt  ïlolu’t/  abfnrgmi/  4>ciUt  (tbio.tn> 
ibiintbppaK/ bis|i[pelllagti«ngenpniaÉigbai.Xabaÿ.  Stantot  iDoirat/ iSliuqtin/ 
naucfWb  / V«bc/  abtonctpni/  9Boticbout/  SSupicgrin/Odtgcm/  bon  ploiicp» 

penningiMb  bpf  pont  / Wntüni  (tfecUingai/  bin  paminopeu  Xotatnÿ.  3tun  in  Mr  ftlb* 
9onm  ban  nptbw  Cbtpnlt  tbodbe  rttbUingpm  3lobtng.  jbommt  poiibctt  an-aisbtalip 
ponbt/  df  ftbcîilpan  / «gpen  pnabngin  lobtnp/  baltn  t bitrtpita  pont/  tbxlbc|c(itUing«/ 
bbf  pmabigpcn  gtootc/  mi  fbtbndi-  9icni  bMtnt  bit  itub  i>ba  cbcnc/  ritb  fUUt  f-fÿtr 
pmÂgm/ baient  «pHii.b9fiK||fiptlling|iai/ Un  (bonlngca  gtoot.  Sttfn  tbe  fdbe  eo/ir 
ponbfit  b>p<aK'|bbaititb  poentt/  ticb  on  balbcn  giootm/  bain»  bbtn  ftprUbigm/  tbw 
pomingbai  on  palf  gtootr  3tem  tôt  ^degnn  bon  pactKt  tbia  si^n  rogt  tàiÿiùü  bitt  ftMr 
■ngben  gtooti.  /Pammt  bjie  pont/  bin  f.bdliagbtn/  pfe  ptnningra  cnbt  cm  palbni  gto» 
tt.  iboninic  banbm  Mm  b|ie  Ibmmca  bobtn  epcnomipt  tai^cii  Wamp  pont/  bpf  fcbdliib 
gpnt/  pbtn  pmningm  gtoot/  bit  laopen  ben  florin  tm  nstlf  beninÿ  gtote/  cnbe  «tu  ao[M 
te  MÎftpinic  bmietÿ  getthmc  / op  atplSonbnt  bpf^enstbiintlifi  gulbtnen  / feben  gtoaltll  I <i» 
be  bep  boitfdnibca  Orntm  fMen  tip  aecb  ptbetra  ban  allen  conmut.  39o|ct  fpo  gep;gf 
bp  bm  bofcfttncbM  pn^mra  Ole  Binli(Ii|iq|bcn/  jganüpappcn/  mit  btngtn  giricbte  at^ 
mk  nebetm/  mbe  Die  ^ifaltra  «n  Soipen  ban  Cdlerwelc , tViinunlpnck , Oïderca  o4 
Ordom  «uk  KufteUe.  LPIoe,  Siadbroedc,  Bcrcodrcdit.  Sontelkt,  Boicbvlkt,  WileijciCr 
Berchem.  Doime  Wiaegrm.  5dUe«  Boochoue  code  Hôte,  aiiôc  btru  aiÿ5P  oM  tocbco 
tloecen  boit  tlf<ptabnt  Wa.ni  t'/ébeiicicii  gWbenen  cnbe  bSf  gcoottn/  bit  teelcbe  Uoa  Wb 
pimnim  kpra  op  tUa  bufmt  f lopnia  ‘f  tact#  : (be  bat  bit  fitib  taon  miAbarptn  cm 
liatm  foefaitm/  Berditktitibm/  met  iKoUa  / fibanfctiappm  / labe  «De  ebAem  bbetw 
bo*  betM(ta/eiac«fc9«ipmiwtt(i4inbcawicpaniaâiamb'  f-tf-dm/tarlklitbiitbii  icbe 


DES  TROPttE’ÊS  DE  ËRABANt.  içf 

Jtt«n|itKi)ltxn  grttttfi  SP  Oifi'lndttn  ftaaii  ente  ban  on^  in  Xem  tureen  / ittntcfft  tMx  g» 
ffgH  jpn  K gMct  Boit  H)«:i  hupftnt  fM"»*  ’t  l“nl  na  #ro  tnnn  dut  fcgnniÿ  botjfïljtiti 
B«.  VaRCRi  «fi  bac  biti  ^ccmginm  Bokfilucbni  alp  cef^genonu  bp  tanliriiM  cube  aulo|i< 
ttpt  onÿ  Ikfÿ  Qmen  Otf  Iprctogm  boiircti^cbdi  alÿ  oiiÿ  buttiglvn  Shniioaef  / brgiictnAr 
bnfé  boljfttocbt-.isutln  ban  Slanbcten  te  bolboeii  gelijcli  btfe  acÿ  boicrclBcben  prtfiicwb  be# 
bbetbeagen  spn  Inbtt  maniertn  aip  bdtfcf)K«n'  / beUninea  mbe  becletnen  b)  jBaB(ir|ja|i. 
pen  (ilbe  hi  etnen  ettîten  letn  toc  «îabanftftni  tecllte  / frt  rreïCec  sufleTlicIlrc  fijjfiiblnBm 
tube  bfpMnom  on(i  boltfictütbeti  jufttt  abieutten  Jfiatgtlrtm  «ctblnnen  bdn  Slatnbetm  (a» 
ten  totüsen  set  enbt  natomtllncB/  mbe  oiifcii  btutbrt  ben  «ttbt  naît  BlarBbeteil  aifé  ijac 
toi  jainiboutbie  Saab  »an  antttrpcn/  9oipm/  firmoi/  flebmuen/  jfaîfaiteu  / ttoege 
<Jiti(*tt  mbe  nebtt/  mit  alU  iBan<a)appe“  / robe  aiibete  Bttljtm  gt^i  boitfifi^eben  Ip  / 
bon  cn«/  bai  nhfcn  oie  mbe  na.liatncliiiBen  Batogen  in  Bjahant  te  Boabtn  eitbe  fattfane 
inutOun  %tmt/  bebartm  atoep  on#/  «bén  oit  cBbe  na.hometÿ  inbtt  boicfcBitiifli  ibeab 
ban  «rtttwtpen  enbe  kibm  ©oiptn  tnbi  BtitKcmepben  boicftinheu  bec  cbttllet  BeetiHiaii  f 

inbcaIfiiItbbienfIbaIÿie«tficb!«betortsuiict»<b<»Wa<<>i'»>aoftsuf[etbattbp  $n|iice 

lan,  hpatiwMefa  bminim  mbe  aaebmet  ai  »eft  ftftnlbitft  tf  ce  BwH/  na  m^tc/  caflu. 
tml  nfbigt  enbe  SfpbibiBen  -bXanbM  non ÎBtabaabt  i enbe  brtbcn  aitre  boitftbieben  SiiHet 
ban  •lainbena  bntfam  banbm  bafcfiftjebtn  gwotn  inbtt  iiuniitm  beirftÿKbffl  in  onft  «ul» 
be  fAe  JBanfebappe  / enbe  onfe  bpiibet  bk  «jebe  ban  tHaenbenn  Steff  onÿ  baet  af  bat 
(met  tcM  gtbnen/  enbe  ai  bat  een  tuttbtb  flbombont  ftijuBitl)  e<  le  boen  i ttate  gtiebefl  onfe 
boftMBtbtn  Suite  ftacen  at  enbe  onfén  btnebn;  bm  e|tbe  ai^  battn  jBombouc  boftaintij 
matSt/  bibtn  boobï6>tben®onien  baet  Ijaet  tteiten  getegljenfiSn  enbe  btnft  tact bcBipfttcbe 
tes  baet  fr  Me  BeertitUiept  nat)  gI)ttlt1|Kn  niet  af  en  Ijetfl  / bat#  te  Weten  ut  Broochone 
Oelcglian.  Boursbeke.  Monfelc,  Bufegemeenen  fih^tet  ofcjncpet  te  fttten/  bit bolliouica 
matiy  Sebben  fol  Datte  Duetesientei  but  te  panben  t’aflen  tetminen  alfe  becfetliiun  enbe  bet« 
boUen  létal  / itff  bat  onfe  aicDtct  oft  fientmeefte  ale  ten  tjjbe  Wtitnbe  / tôt  Daet#  atntmte> 
(te#  betfiicfic  baet  niet  m baet  bctaetainoctibiiRevclKnDaiceboiilS.  Oenten  ta  ben  tecmi> 
uni  bat  ta  betbaOen  fHen  : ^tbieOen  enbe  btaetal  onfe  taieuteten  / tacepeutn  enbe  «oete- 
eobe  anm  aibtriieen  Cbeien  enbe  on.ebetai  gStfeteei  binntn  bit  >tab  ban  WiMbio 
pen/  bet  8jp^  enbe  ba  ®8»peataitft./  bat#  tetaeteae  Oe*cn»«le,  Wilmatdonck , Or- 
4eten  nne  Qotdim  enie  KufleUe.  Uloe,  Suedtbroiidc,  Beeeoirœa.  Zmtvba,  BoK±e 
Tlia  Wüeijçke.Badiein,  Doime,  Winegliein,  ScliiUe,  BoachoaeobeHoïe,  kU  fp  jam 
b«iènitbtaebetffBBbtnofia-ibettBbebobtbanad#aBebiieiii/ii*baitf5.  sntat  banBlaen. 
bicen  ontfaen  alfe  getertiet  VtaOM/  «»t  ben  «i«e  baa  eiaii*etm  ai#  baAm  jeamoant  f 
enbe  tie«  boni  SUIbe  ••  traita  / eeb  / man«)ap  / ei*i  bot  goiBi  liebe  boin  frien  Daeten  »)oif 
tee  n-a  Bette/  enbe  ta  Ijaet  mbe  ta  Docte  «inpt.luben  bit  3P  baet  Htm  foelm/  bi  aHen 
Sahen  etnfitlijth  betPacn  ente  onbetbanief)  sSn/  Otifltb  ’S?  an#  enbe  anfin  «i*ipt=Iubm  tnt 
nu  gebatp  Ijibljen  / tube  onftn  bojbet#  tjectogen  in  Î3;ai«iit  ; brant  tnpft  niit#  befen  boitfs . 
Salieii  ban  afulben  tebe  ban  tcouttien  / ban  manfciiapaii  al#  sp  on#  gebacn  Dcbbtn  in  bâtie» 
ben  tifbeii  gnitte  enbe  la#  frficibm  / met  befén  bprbe  i Cmmtt  bel)ouben  on#  cube  ontai  na>iui' 
melingni  Bectogen  enbe  Bcrcoglimm  in  SBjabont  bm  abciltai  BeetfcDw  banbet  ÿlab  Ma 
HiffiDctpcmuittet  Biptieic/  enbt  ban  bm  ©03x11  bcetgmoeoipi/  na  glle  Bttiti/  tEagnn* 
ctibe  Mfoigt  on#  Xanf#ban  ©eobant  InOet  manlcccii  boitfi.  / enbe  afiiOei  JBooüjiatgtai 
âl#  on#  mttlte  bec  o.^p'biiun  ban  Uwe  on#  pebacn  beeft  baa  boœn  fieebtm  enbe  Bæfttdk 
lebmbie  sP  beeft  In  fjomme  boubm  boitgenaemBe  ©onmi  / bat  bk  ta#  blbwa  sbi-  <abr 
qbetnul#  befen  btef;.  faben/  m focleu  an#  aife  boitfs  su#tc  ban  Oiambegen  nad  «i#^ 
bpiebcc  bk  ©tan  noep  baet  ai  nab  oa^homiUiigtn  «let  nwe  bvflüeu  ai#  tMbta  <|idl 
BuHait  floeinm  t'#|aet#in  eenigtn  manktfflintt|bm  ta  te  homeUe  / alhn  agelift  bagcf(btp> 
Dm  : «Snbe  bebbm  in  Milkbeibni  bt#  / onfe  segtira  om  afm  bpef  ban  bangen  / cube  gebtbm 
bm  4tonnnoing^^1erftem/  ffreepenm  mbe  aaet  onftn  ^ctbmbanXabcn  enbe  ban  SSmlfil 
Diibanbaecmieaibe  bpibcfm  fahm  tetmiiiiten  mbe  teflicmgifenbt  babbm/  bat  sp  in  Die  met. 
ter  binniflt  bt)  Boitfs.  biiitli  / bocte  taiebe  fegtle  bangm  billlcn  am  befén  b]ief ; m bip  OToni» 
nioingcsmctftem/  ibcipenm  enbt  Ooia  bec  flitab  bon  Xabm  enbe  ban  fStalTcI/  bebbm  om 
bébé  DO#  Ikf#  B<ttm  De#  Bettogm  enbe  oeifit  liebet  Dfoutanbillle  bit  Bettoginiim  boitfs  / 
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\Dont  tsp  bcfm  fdfirn  Uoirfs-  te  termlmten  cntk  U flictni  onfrc  j&teDe  ûaet  gcfrtirtbt 
ben  / onfet  ^trDc  ^grk  inOrt  mrrrr  fimniffên  bec  boiefs.  bhiocn  orn  ùrfen  Irttrren  mit  tMtrm 
Int  boen Ijansen / bie  gmiaccbcto^ttcn  toc  iDetiKlen  XVllI.  bogein  XDeecte  fait  joct  onÿ 

^cm  MCCC.  LVIl. 

Ende  wy  Lodewijck  Crève  roirghcnocropt  als  wettich  Mombour  der  voirfz. 
Grevinne  onfer wcccigergefellinnen  • eede  ende  huldegedaen  hebben  onfe  voirfz.  zu- 
fter  ais  redire  erf-gename*  ende  den  Hertoge  roirgenoempe  als  hoeren  Mom* 
bour  vander  voirfehreven  Scad  van  Andwerpen  mit  bacren  toebehoirten,  ende 
van  allen  Dorpert,  Verheiden,  Rcntcn  ende  Parchclcn  boven  in  haeren  brieven 
verdaert;  Soc  belovcn  wy  Grève  ende  Grevinne  voirfz.  by  onfer  trouwen,  ze- 
kerheiden  ende  cede  onfe  voirfz.  zufter  der  Hertoginnen  ende  den  Henoghe  als 
hacr  Mombour  te  dicnen,  ende  te  docnc  in  allen  zaken  als  cen  ghetrouwe  man 
ende  M ombour  jonger  broeder  ofjonger  zuiler  zijnen  oudllen  broeder  ot  oudften  zu- 
iler  dacT  hy  bruderlikc  of  fuftcrlikc  goedinge  af  heeft , fculdich  es  te  doen  na  Recht* 
Coftume  ende  Vfaige  des  Lants  van  Brabandt;  faekennen  ende  vcrlijen  hier  boven 
onfer  zuftet  der  Hertoginnen  voirgenoemt,  ende  den  Hertoghe  als  hoeren  Mom- 
bour, die  overfte  Hccrlickhcit  vander  voirfz.  Stad  van  Andwerpen  mit  haeren 
toebehoirten,  ende  vanden  Dor^n,  Vryhcidenÿ  Renten  ende  Perchelen  boven 
ghenuempt»  in  allen  manieren  cat  die  voirfz.  brieven  die  fy  ons  4aer  af  gheghe- 
ven  hc*bbcn  volcotnelick  inhouden  ende  begrijpeo  * fonder  eenigerbande  argSiil. 
Ende  kennen  ende  houden  wy  Grevinne  voiritz.  als  erf-gename  over  ons  ende  on« 
fe  na-commers  ende  wy  Grevé  aïs  hairs  wettich  Monbour  mits  der  voirfz.  be- 
wifingc  ons  wel  verneught  ende  gepayt  van  onfer  goedingen  vanden  voirfz.  thica 
duifent  guldenen  t*$jacrs,  die  ons  onfe  voirfz.  neve  vanHcncgouwe  by  den  voirfz. 
peyfe  aenwijrdej  ende  fcheldcn  daer  af  quijte  ende  al  quiteonfe  brueder  ende  zu* 
fier  voirfz., voir  ons  ende  onfe  na-eommerst*cwelikcndagcn.  In  orconfccpcn  van 
welken  dingen  wy  hebben  onfe  Zegclc  gedaen  hanghen  acn  defe  prefente  lettcrcn, 
ende  om  dat  onfe  goeden  Stcdcn,  dats  te  wctenGend,  Brugge,  Yppre,  Mcch- 
line  ende  Andwerpen  , mitfgadcrs  onfe  Raide  over  aile  die  dmghen  voirfz^eiyn 
hebben  ; foc  begheren  wy  ende  verfeuken  aen  hen  dat  fy  in  mecre  kennilîe  ocr 
zaken  voirfz.,  nacre  zegelên  hangen  willen  aen  defe  prefente  letteren  mitfgaders 
denonfen,  ende  om  dat  wy  Borgc*mee(ler,  Vooght,  Commoingi-meefter,  Sce- 
penen  ende  Raid  vanden  goeden  Steden  vanGcnd,  Bnigge»  Yppere,  Mechline 
ende  Andwerpen  daer  over  van  onfer  Stede  Raide  ghehad  hebben  daer  die  voirfz. 
dioghen  aldu^hefchiet  ziin,  fo  hebben  wy  ovcrmids  begheeren  ende  veifcuke 
ons  liefs  ende  ^cduchts  Heci-cn  ende  Vrouwen  voirfz.  in  mecrer  kcnnilTcn  der 
zaeken  voirfz.  de  zegele  van  onfen  Stede  boven'ghenoemt  gehanghen  aen  defen 
prefente  letteren  mitfgaders  den  haere.  Dit  was  ghedacn  te  Mechline  den  twio- 
*tichftcn  dach  vanMecrtc,  intjacr  ons  Hccren  M C C C.  LVII. 

Extraiél  de  l’Inventaire  des  Chartes  confcn'ces  à Vflvorde. 

ITem  certain  Fidimus  des  Efehevins  dt  Liegey  contenant  certaine  lettre  commençante, 
ïDpc  ^fban  ®«rm  3U  flpffirtfrbfpt  ttnb  3»  ©rtburg/  îic.  par  laquelle  il  confefe  te- 
n renfief  Rjfferfcbeyt  & Bedburg  du  Duc  Ducheje  de Lucemboutg  6?  Brabanty 
àfcavûir  RyffcArh^t  de  Lucemhorch  & Bedburg  de  Brabant  ^ comme  les  lettres  con- 
tienent  que  le  Duc  Ducbejfe  ont  des  predece£eurs  duditJ  Segneur  de  Ryferfcbeyt  : 67 
efi  la  lettre  en  Date  XX  f.  de  Man  l'an  MCC  C.  L VIL  & fitr  le  dos  dudiB  Vtdi~ 
mus  efi  efcripty  Ryficrfcbcyi  & Bedburg. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Lettre  tirée  de  l’Archivc  de  l’Eglife  de  S.  Gudule  à Bruxelles- 


VNivcrfis  pncfcntci  litteras  vifuris  & auJituris»  ff  ''encheîaus  Dei  ^atiâ  Dax 
loatmaeâam  gratU  Duci^a  LacbemburgiæyljDtbaringia^Brabantiæ  Cÿ  UmburgU  ac 
iâcri  Impcri)  Marchion.  falutem  in  Domino.  Notum  facimus  cenore  præfentium  » 

Saod  cùoi  difcoidia  iam  diu  fuiflct  & materîa  quxftionis , inter  dilc^os  noflros 
apitulum  Ecclefix  nolb-æ  Beatx  Gudils  Bruxelleofis  ex  una  parte,  te  Magiftros 
Baliilariorum  & ipfos  Baliftarios  ac  Societatem  ipCorum  Bruxellenf.  ex  altéra  « fu* 
per  quibulHim  junbus  quæ  diétnm  Capitulum  fibi  competere  allegabat  in  Cappella 
B.  Marix  Tuper  Zabulum,  infra  Parochiam  S.  Gudilx  fiepatronatum  ejurdemCa- 
pituli  ficuata  , in  qua  Cappella  di^  BalifhriJ  8c  Societas  ipforum , ad  Divioa  of- 
ficia audienda  con^egari  confuevenint , te  cujus  Cappellac  fàbricx  te.  augmenta- 
tioni  folerter  intendune , tandem  nobis  Sc  alijs  proois  vins  mediantibus  concor* 
diam  inierunt  tcc.  quam  concordiam  nos  gaudentes  ampleôimur , laudantes  te  ap- 
probantes  eandem,  &c.  in  quorum  tefilmonium  prsfentibus  litteris  fîcilla  noilra 
duximus  apponenda.  Datum  Bruxellx  duodecima  Augudi  anno  MCCC.  LXV. 

Séell/i  dt  deux  féaux  imprimés  en  cire  iaune  fans  cwtreféeîs,  * " 
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Extrait  de  llnvcntairc  des  Chartes  trouvées  à V'^Uvordc. 

ITm  une  lettre  faisant  menfion  que  Pierre  de  Cuylcmborg  S^nrurdc  M^cr  £jf  Z)> 
moiJeîU  \cnr\e  fa  femme  ont  tranfporté  le  fond  de  Mccr  avee  leurs  biens  là  alentour 
gi/ants^  au  prouffifl  du  Duc  de  Brabant  comme  bien  alleu  ^ 6?  tiendromàtoU’* 
fours  en  jirf  beritable^  comme Juf  de  Brabant^  en  cas  que  fur  ledibl  fond  ils  edi- 

•fajftnt  quelque  maifon  on  Chajteau  * que  tel  Cbafleau  ou  mayfon  demeurcroit  toufoars 
tnaijhn  ouverte  pour  le  Due  de  Brabant  : comme  la  lettre  contient  plus  à plein  en  Daté 
1367  MCCC.  LXVII.  le  leudy  apres  Oculi.  Et  eft  fur  le  dos  de  ladite  lettre 
^ ' efeript^  Copia  litterarum  Pétri  de  Culcmbourg  de  domo  de  Mocr  qux  teoetur  à 

Üuce.  cottée  X X V 1 1. 

* Extrait  du  mefine  Inventaire. 

17e»  certaine  ^ande  lettre  y contenant  certain  accord  entre  Wcnccïaus  Doc  de  Lu- 
cembourg,  de  Lothier^  de  Brabant  & de  Lembourg,  Marquis  du  Saine  £m« 

f>ire  & Icnnc  DuchclTc  2c  Dame  des  pays  devantdits,  Guillaume  Duc  de 
iers  Comte  dr  ValkmHorch  les  Efebevhss^  Confeil  communs  Botergeois  des 
Cités  de  Couloignc  Aixpar  lequel  accord  ejl  entre  lejéicïs  Princes  (â  cités  faiSl  certaine  or- 

imnance  appellé  Uant^BerDc/  pour  tenir  les  chemins  ajfeurés  y afin  que  les  bonnes  gens 
rte  fujfent  dejirouffés , robis  ni  pillés  de  leurs  biens , que  les  malfaiteurs  enfujfent  pu- 
nis y durants  icelui  accord  Tcfpace  de  cincq  ans  : comme  enfin  de  la  lettre  eft  déclaré 
comme  la  lettre  qui  eft  grande  prolixe  contient  plus  à plaiuy  donnée  à Cologne  le  jour 
j‘^6^*de  faint  Gilles  Confefteur  en  Tan  noftre  Seigneur  ÎAQCC.  LXIX.  fft  eft  ladite\let- 
tre  féeüée  de  plufteurs  féaux  , tft  au  dos  eft  efeript , Xant^Brrbe  Ift  alliance  entre  le 
Duc  de  Brabant  ift  le  Duc  de  Juliers  tft  les  villes  de  Coulogne  Ift  d'Aix  ftgnée  %ani» 
Brtùf/  B* 

Du  mefme  Inventaire. 

I7V»  une  copie  du  Doten  fft  Cbappitre  de  notre  Dame  à Aix  ^ contenant  une  lettre  de 
Wenceilaus  Duc  de  Lucembourg*  dcLothierj  de  Lembourg  & de  Brabant  y 
contenant  en  eftitél^  qu'il  cognoit  devoir  de  vraye  debte  , h mefttre  Ican  Seigneur 
de  Gronfvclt  Chevalier  cincq  mille  cincq  cents  Pefants  Florins  de  bon  or  y poix  , la- 
quelle fomme  lediél  Segneur  de  Gronjvelt  at  prefté  audiH  Duc  , pour  laquelle  femme  le- 
diél  Duc  met  es  mains  dudjet  Segneur  de  Gronjvelt  le  village  iuftice  de  £(Ucin  , qui 
foloit  appartenir  à Daelhem  avec  les  cens^  rentes  y bleds  , chappons  y toulieux  , prêts  y 
terre  arrablcy  bois  y avec  les  iuftices  hautes  hajfcs  y avec  toutes  les  appartenances  y 
connue  le  Segne/cr  de  le  Hcyde  fouloit  tenir  à Eldein  , ift  peur  là  commettre  un  Am- 
man ift  Receveur  qui  recepvroni  tout  ce  qui  [efat  à recepvoir  fans  devoir  rendre  compte, 
tant  6?  ft  longuement  que  lediSi  mejfire  Jean  fera  rembourfi  de  fes  deniers , (ft  promet 
non  peterc  efdits  villages  aide  ni  autres  fervices  : fft  eft  la  lettre  originele  du  Due 
H^cncefiaus  ift  Dame  itnne  en  Date  Van  MCCC,  LXX.  le  troifieime  jour  tVOBo- 
bre.  ladite  copie  eft  en  Date  1450.  le  11.  d'Aouft  éft  au  dos  eft  eferiot.  Engagu- 
j rc  de  Efdein  6c  Cadurcs pour  V M.  V C.  flor.  cum  libcrtacc  ab  cxaétionc  & pre- 
' *cariaquacumque.  r0r/»XVll. 

I.ettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

WY  lan  van  Polancn  Hecr  vander  Lcck  ende  van  Brcda  ♦ Tan  vander  Aa 
Hecr  van  Grimbergcn  ende  van  Gruyt-hufe,  Conractd  Dcken  van  S.  Ma- 
lien inden  Haghc,  Godefroy  vanden  Torenende  Rcngicr  Willcmans*lone 
bam  fioitb  niDc  hmnelijclt  allm  ben  gmen  bie  befm  b^ief  frim  fini  oft  Trfrn/  bat  taianc 
lirbc  mbe  gljmrbige  ^crtocb  enbe  l^tttoginne  ban  ïutfntibojd)  cube  bant^^abaitt/  mbe 
ï\*rcor»{jf  ^dbîcfln  ban  ©epetm  nubiam  ban  tjenegoume/  t>ollant  mbe  i&nlmibt  / mbe 
bfii  ijcrtIitïKpût  bon  »;tcfïaïrt>t  / fcfict  open  bjfcbcn  gljfOfbm  ïiebben  nirt  ttjpen  tache  oiiOcc 
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(om  r«g!lelni  twféïlult/  bcgcijiKniM  uan  mcrllRtnaOc'  panHngfxn/  bcanoe  wbe  obctïabt/ 
die  ^ lùdcn  ban  iioirn  S>((i>«i  cnOc  Xonbtn  anbnlintt  aie  cm  op  De  anbne  scOmn  bebirn 
aide  Dagtltjclaÿ  baücn  / mbc  oixh  taon  chk  parlâigbc/  die  IJcfC  Beimcn  van  Bornenl  gedam 
iiaddt  UifTcbcn  bic  bonOm Boflehe.  Engelcn  en  Vl]rmen,  gliclqc&  de  boo^rcfl^ttcn  bjMxii  dat 
boUiomcIgch  inboudm/  fit  tndeben  btieUen  fp  onp  lan  ran  Polacnen  Htec  vander  Lecli  ende 
van  Breda,  om  inmigcc!)andc  facciim  te  bccblatrai/  dteiiidc  ftibe. Icitnni  begtcixivHin/  ar> 
boimticbbcn  Mt  cen  obetmon/  mdcaiÿ  oiidcrm  bicr^boajfdfitcbm  tôt  foggbctm  ciidt 
lubni  : foo  (gn  bop  t’ramtntlDch>n  daccomnK  fnbomiumtot  23teda  (bdiich  onft  bao}ftb;cbca 
®titm  biifbm  btgtijiitn/  oidc  Ijebbtn  ong  ondctllngt  fret  brtacûtn/  radr  aile  f.«ten  tortbtt» 
lafi  dact  fp  on#  af  gSelafl  Ijebben  met  ben  frlbtit  btaben/  tndc  iÿ  onfé  ojbomiaMic  ffibt'b(e> 
dlaeccn/  olfe  bat  bat  retflc  puiu  ban  oiifm  booilctuebcn  Igertcn  bikbcn/  allé  bot  aile  wibe 
Moege  cnbt  ijanbingc  bie  obitgtgcbtii  luaeten  bon  mifct  9;anbini  bacl)  Afliimptio,  iin  joet 
anplftttenMCCC.  LXXII.  log  fuit  frlfti  mdeqtajt/  ghelijeft  en  (n  albet  manitten  Bac 
mbmfelbtnbjlebcnglieftlnebenflattniBebethlaccti#/  fondée  boit  af  imand  tcbctclaecm  oft 
af  oft  tôt  te  Dotne.  Dttm  fal  bot  anbet  punt  ban  Honshoirde  alfe  ban  Laorejs  tjnfi  randen 
Putte  Bat  bttbjanbt  btetbt  ban  lan  van  Nidervenne  enbe  fÿn  fnilpeccn/  oot»  ftiBen  febim  ma-- 
nicte  hlijbcn  flam  gfK'dcb  bat  die  bootftbtrbm  ù?icbin  üegtijpcn.  gttm  fal  bat  Betbe  pnne 
banbm  panblngljtn  ban  ®cet  Clacs  van  Borfdeenbt  peet  lans  van  Rendre,  üiBtt  ffibre  ma» 
tnt  bigbin  (iaen  alÿ  bat  onp  üteeten  bticbm  inhoaben/  bttglicncbcn  batmm  Baet  af  cen  bacbv 
bant  inaben  fal/  alii  eeiilcli banboi  paetgm  begeeven/  baet  dtfe  fiibbetm  hominen  felcn  m« 
de  Ijaecc  inben  nibt  bnarpen  ont  ttfiacrten  Ilot  fp  btp  goecjl  pepadt  bebben.  fjtein  dat  birtde 
jtmt  bander  ftaebe  Die  die  ban  ivenegout»  gelcden  Ijebbm  bp  ateeflt  'p  jQepetp  ban  ïobme  / 
bat  (al  ootfi  blnben  (laen  fonbet  lit  meet  Bnfc  af  te  Borne  / hlbet  numlccen  bac  on(M  boojfs. 
»;cren  biiebcn  begrepeii  bebbfii.  gtem  baiiBc  bUfie  pinite  al#  bat  Bit  liioe  enbt  Pobtletn» 
banîjcn  lèoffclje  bcljoubm  fclm  alfulchcti  pallnglim  al#  ble  ectrt  ban  ffloptebal  paelbe/  baet 
af  betftlactm  bip  / bat  ble  palbige  blflben  fal  tôt  ceutneigch  baegi  al(bo  Be  baoifs  onfe  t?ee= 
tniiettcten  btgrijpen  Ble  Baet  af  gtirgeben  5lin/  enbe  ootb  bit  Btiebcn  on#  llef#  Çeete  en  Btoii, 
toc  be#  tJertoglK  c'bf  lîettoginne  ban  UutfenbojebmBc  ban  Sjabmit/  We  Be  >rabt  bnnbm 
asoffctie  bàetaf  tpeflb  enbe  ttantmen  alle  bteembe  beefftn  Die  obet  befe  palingbe  bomen/ 
itiittni  mael)  met  mi  rtbtiljeli  febot/  M Wl»"  tebeldeh  fcDot  baet  ban  obetdîngrjeilnatt 
on#  beft/  gtigii  blet  nnet  bolclit/  Bat  I#  te  berflame/  bat  bli  bnnbm  !ü«ofrtl)e  |)ojc  palinge 
Ditbf  t?«t  ban  SSoîntbal  gcpaelt  lieeft/  tofi  Btbfmmtn  ftrfhn/  foo  Bat  bar?  gmt  bet/lm  met 
ttbent  obet  liomm  m moglpn/  enbt  toaect  Bat/  obet  Be  t?emlng!ie  rmfgfit  betflm  ipiarmeii 
ble  inbm  lanbe  Ban  Hcufden  ginctim  / tact  mogm  be  gbenc  ble  De  breflm  fiuttm  boen  oft 
ttntten  iiibee  monietenal#  filet  gbcfcDtebm  baet  / Bat#  tt  ta  tint  cm  pc.-rt  op  ttorc  (Iiinbet# 
(Watt#  nlfoo  tm  S3offtficln  bo?ft  gact/  cm  mccclc  XX.  miten/  rtn  fiœ  dp  XV.  mftm/ 
ttn  fefiaep  op  IV.  mitni/  mbe  bic  ftaebe  Itbm  fiebben  inogfien  bit  gtooten  met  fioîen  bjotbnt/ 
enbt  bltn  felmbc  gficnc  ble#  be  beeften  ffin  alfa  bctaelen  al#  fp  albecbell  met  elbandcecn  ober> 
b:agl)cn  bonnen/  niBc  en  bonnen  ffi#  nict  een#  gfictoo?btn/  foo  maefi  be  glKne  bit  be  ftfiaebd 
gtbaen  fittft/  bic  fcftatbe  gtooten  ten  Çepilgm  met  fijnrn  ctbe/  enbt  bien  alfoo  betatlcn  enbe 
boec  meîJC  qufit  sfin  / etibt  Bec#  fnittlnglic  niaeft  etnen  boni  alfoo  biche  al#  Bit  beefien  bonbm 
ftitn  tootdm  bbimn  ber  firpmbtghni  in  imanbt#  ftaebe;  tiide  btfatitjeb#  fahnm  det  Inbr  bce> 
(leu  bnnbm  ©oflifie  ftntttn  mogen  bbinm  dm  Uanben  ban  tjeufom/  inber  lubra  feaede  ban 
Biitmm  ofe  ban  «Sngfielni  / enbe  btaett  batimant  ban  bupten  etaltfi  goet  fiuctbe  of  gfiefiunt 
Ijabbe  die  binntn  ben  p.itlm  bæibm  fSofleJe  gfitlegfitn  toaett/  dott  af  falmeii  aifiiklie  frm, 
tingfie  ntmm  al#  em  poo?tete  banDenanOetnineemt/  mde  nlet  meet;  Doo?t#(bei  iKbbm 
top  gheotOoimeett/  datmen  op  dm  belofietim  p.K#-datfi  nofR-homende  lunten  fal  op  befp 
booiftfiîfbtn  patl-fiedni/  tndc  mm  fol  bcfim  oft  dit  b.wdm  !3offtl)f  iit  meet  bcgtalani  mde 
opdegrepen  fitbbni/  dnu  fiaett  pail  Rtdm  bic  hen  Bit  Iltett  ban  SSojtiebal  paelbe/  naet  in» 
Iwnbt  bec  bjiebcn  Die  baet  af  pjn/  enbe  botttmtn  bat  fp  meet  begrtepm  fiabben/  bac  falmen 
Innemerptn/  mbe  bat  fal  bim  ban  Çeufsm  ülijbtn/  gtlijch  emfcn  lieben  0cttni  bjiebm  (pje« 
hen/  tndc  bintmen  ooefi  bat  fp  nnt  nuet  gfiegeaeben  noefi  btgetpen  m fiebben/  ban  fim  bit 
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©tett  banSSotncbal  paettc  mOe  bcflrtKpùt/  foo  fait  alfaa  blijbcii  s mtetctitrcn  tüut-barrtiÿ 
gt|rD!!»iuiint  te  fiommrn  bit  Qnct  bantn Xntc/  Mc 3);a(rrtbaiiSScabanlic /bie  ^b^ifTctban 
j^tufbtn/  ont  (Iclitii  glKiDcIt  rtibc  ccbcii  et  boai  gbcfckn  nib(  te  Voeberbanen.  9oo}tÿ  fbo  fel 
onji  ^cm  bc  @cttool)c  cnbe  igtttoginnt  ban  Vutrnnba;(t|  cnbeS;abant  bo;t  bat  rafMc  tebc 
brrftt  btt  booîfs-  padinaDtn  ol^  inbni  boo?fj.  Itttnni  bccclant  (iart/  (acrlijtit  enbo  (tfftlfjta 
Bcbeii  aibc  emntttmftt  üjttiostn  «Ibjttbt  mbe  ronotolt/  ttf-jltmnmi  tnbe  im-ftomratliiiBtn 
»cf«n  ban  Çntfbnt  tt»  |)o«bret  galbe  »enninocti  nftebeeten  oube  fcllben  / goet  ban  gotibeenbe 
gbctttitijic  ort  bie  bitetbc  boit  af  in  onbeten  godien  goube  ofc  paiemntte  / bie  etne  lieift  le  belo» 
ben  paefTeben  jaetlijtb#  te  betaelrne  / tnbe  be  anbere  Ijelft  tôt  (înte  flemeiiÿmcITe  (aetiijeSÿs 
JnelS'e  CC.  oube  feilbm  cen  Sitboiit  banben  SSoiTcbe  bie  ten  tijbe  fai  sijn/  altpt  betaeirn  fa( 
gtKiijch  boojftiiabm  iÿ  ben  aentmtefhc  beÿ  Uanbt#  ban  IJtafben/  fonbet  onftout  baet  irgen 
te  boene/  eiibe  bcsi  felen  onfi  Çtete  enbe  Bjoataie  be  pertocl)  enbe  l^togintte  ban  Xutfcnboicÿ 
enbe  bail  23;abant  / Ucttogiien  ?lelb;tc|)t  boje  opm  bilcben  gbeben  olfoe  ccbelifeh  enbe  nto» 
geljjcb  fal  jijn.  gtem  ban  t fcfle  pimt  betbiacen  btp  gtlijch  onfet  peeein  b^ebm  begrgpcn/ 
balbjant  legen  bjant  fai  flaeii/  niebe  De  fiffê  ;brtie]icran  banben  Boflefte  boje  be  fmattljtpt 
ben  ^ntogeaeIb,.eel)t  oenben  bjanbt  ban  Cngeleii  nibe  »iiemen  gljebacii;  enbe  hwiit  fpmef. 
falicn  bot  bie  Sitabt  nlct  gbcbæii  en  beeft  uoc{i  boen  boen/  un  pepligen  (Vbitccn  (dm/  met 
bjifiieti  mannm  boo;  ben  ^pifTct  ban  S3?aban(/  bat  bit  ibilabt  banbm  SSofTcbcbicÿ  b}ontÿ 
onrcbulbic!)  iÿ/  noefinietenbcbe/  notbbotbegbenebicbmbaairj'  b;oiibtbabm/  nietenbo» 
bni  buptcc  ÿtabt  lummenbe/  noti)  bacc  bxbet  in>liommtnbe  / iiocb  fp  ben  gbtnen  bie  bat 
baben  niti en  betfonben/  noc(i  fieiciitm/  noeb  !)ulpeeii  en taioetm / notb  caetsgbebetÿ  : befén 
ett  fiilbn  fp  boen  tufieben  bit  en  belohm  paeiCcben  noeli'liommmbe/  mbe  en  toillra  (p  befcii 
ett  niet  bom  gbdgeh  boojrcbiebtn  iÿ/  foo  felen  fp  peitocb  Hdbjeeljt  bienm  op  boim  boH 
tbtlnticb  ban  bopn  feutteeen  bictibien  iiacljt  ianeb  / alfe  bpt  betlôciit  / enbe  bit  bP  in  fbnni 
Gmffe  Icggm  fol  baet  bp^  begaert / enbe  baett  bie  jbtabt  iiitt  cetra  boen  matb.  ?tcm  bctbloettn 
fir  tnp  banbm  fmoetbcpl  bie  ben  @ecit  ban  Geneppe  mbn  geett  ben  pertogbe  enbe  miinbet 
^yë'  Bpiuttitn  bec  tjectogiiinm  ban  Xaitfeiiibo;cb  mbe  ban  S3;abant  bebe  anibcn  bjonbe  tôt  /b. 
©encobe/  bat  bit  JJtete  ban  ©eiineppe  fai  lot  miJne^Djoubie  btt  Çtttoginne  booifcb/cbeii 
hoinimin/  &c.  enbe  ftlen  bâte  ootmoebelijciiin  bibOeii/  bat  bP  bem  tnbe  fgn  bulpeten  betge. 
bm  taxHe  bie  miÿbatt  bie  fp  ttgbni  baet  gbtbam  inogben  btbben  om  btg  b;anbt  boille  boo;» 
(tb?tbm/  enbe  fal  bail  baet  in<tijbtn  met  btra  bittbe  ban  aibbtttn  ban  fbntn  gbeilacbte  ge. 
bangbm/  tôt  mbnttsBîOiibJtn  gbenatben  inbtn  bojtb  tet  Vueren  o(i  lot  Genappen  / In  be« 
im-Brd.  tetnlffe  mbnrc«B}Oub)in  b(tt  af  te  botn  / mbe  m fal  bupttt  boîtbt  bâte  bem  mt  Djoubie 
bttft  bom  inne<tjbm  nitt  ftbtpbm/  fonbtc  mijnbtc  B.ioubJtn  bjille.  Boojtÿ  foo  fal  bp  mb« 
nm  Htcce  ban  9;abanbt  ofl  mijncC'Opmhitn  ban  9;abaiibt  tôt  bo/mbctfottbe  bitntn  battt 
bpt  met  ttetn  bom  matb  / ttt  (itbe  baet  fp  bnlltn  biettbim  nacbt  op  fpnÿ  ftlf^  tiofl  nitlbbf< 
nUbiliitid)  glabitn/  tnbe  toaett  bat  fattfie  bat  bP  af-lgbitb  toojbe  ttt  bp  beftn  bltnfi  batbe/ 
fbo  (oiibtm  fijn  ttbm  bom  inbtn  nionitttn  boojftbitbm/  mbt  biaatt  nlfoo/  bat  ©obt  btt^ 
bitbtn  mort/  bat  mbnt  DiouVbc  ban  ©jabanbt  oMijbitb  moîbtitc  btfm  bimftgbtbarn  tuae» 
te/  foo  foubc  bie  Çette  ban  Cmiitp  oft  (t)n  ttbm  boojftbitbm  bm  bltnfi  bom  alÿ  fÿÿ  pjjf, 
matnt  iDttbm  btÿ  ttcblm  oit  btî!  ïanbts  ban  Ejabanbt/  tnbe  obttmlt^  brftn  fateiitn  fal 
bit  IJctte  ban  ©rnntp  en  fÿn  bulptrm  ban  btftt  fattbm  bttfomt  fijn  m blijbtn  met  onftn 
liebtn  #ttce  mbt  Oioiitoe  ban  Bjabaiibt  boojftbitbm/  enbe  met  nllm  boim  ïanbe.  gtmi 
toant  onfe  booiftbjebm  Betcm  bjlfbm  begtbptii/  bat  mm  aile  anbtce  fathm  bie  inbtn  gbe» 
fcbliftt  bat  Bftt  ÏWtticb  tnbe  HJttc  Clatÿ  ootli  tôt  Ijembiattt  btbben/  oocR  bttlilntren  (al  / 
foo'féggmbjp  banbe  üjitbtn  bit  Herman  Wijnrijts-fune  banbm  Soffebe  bttft  / bâte  bp  mebe 
epfftbmbe  lÿ  febet  tlmtm  mbt  gotbt  bie  lans  van  Eshoute  biatcm/  liggenbeliibtnSanbeban 
Um^/  bat  top  bitt  matthÿ  liibm  tnbe  ftggetm  btÿ  niet  toflÿ  tnbe  tmbiacbtitlj  en  5pn  / 
inact  top  totjfmt  om  bm  petit  banbetïttheboojftbjtbm/  al^  aan  obttman  bat  te  bttrila. 
ttn  mbefatmnattalltbtfcbttOmtbebm  IDtlhtpuntmartmbcttnlgbelotlitopfaramtlbtlibtb. 
benbtciilaert  natr  onlét  befltt  btftbtpbmtbtpbt  / In  aile  manietm  alÿ  fp  bitt  boje  (n  btfm  bptbe 
gbeftbltbm  (iaen/  mbt  onfe  boojfibltbm  liebe  gtbutbte  ptetm  onÿ  baac  ratbe  gbdafl  htb= 
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Ifli/mtie  gljinvriitlgfiM  mrt  bo;tn  ogcncn  b;irbfli  Dor  bcft  onrt  b;i(ttni  bocre  gfxIMini  ;i)n/ 
Ne  tDp  in  hninillm  rnSc  ni  batiiclKtim  nut  onitc  frgeltn  btfegtli  bebben.  43belelini  (ot  SbjeOa 
og  ben.  XV III.  bacbbn  manu  ban  £>nobct/ Int  iationjllbcncn  MCCC.  I.XX1V. 
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Lettre  tifce  des  Chartes  de  Breda. 

WEncellaus  van  Bchfln  by  der  gratien  Gods  Hertoghe  van  Luecembèrgh, 
van  Locherijck  , van  Brabandc  > van  Limborch , Marck-grave  des  Heylichs 
Rijcks,  ende  Ichanne  by  derfelver  graiien  Hercoginne  des  Hertochdom- 
tncn  ende  Marck-gravinne  des  Marck-graB'chap  voorrchreven,  boni  bonbt  allen  lu> 
ben  / Inau  ani  be  ibuabt  mbe  ’t  Xonbc  ban  Sieba  gbcen  bebe  nocb  frttingbc  fculUib  en  fbn 
ban  teelitr/  gbrlgcb  bat  bact  bacctm  ble  (g  baet  op  ban  onÿ  befegtiell  Ijtbben  / hiaecigcb  bic 
bouben  enbe  begcypcn/foo  bebcnneti  tng  enbe  lynen/  bai|fb  oiiit  befé  bnlpt  op  Nü  tpbt  bon 
gtatini  glKbani  Mben  mbe  ban  goebci  gunlle  / mbe  nict  ont  emicb  recbtÿ  tollle  bat  bip  toc 
bemoaeci  te  ftggfim  bebben  / oft  om  eeniglie  foctben  tnflle  ble  top  op  onfe  ibtrbe  ban  I3|a> 
banbt  gbraiooimeitt  oft  obetbtargbm  mocbtm  bebben/  maer  ppiprelbeb  om  Ucptnille  bdtobit 
félfj)  Igf  gbebangbm  mag  Inben  fijijbe  ban  Baefwijlrcf  mbe  fonbetUnge  om  te  belcggm  enbe 
fitoueg  te  bom  Btetm  lannc  vandcr  I.eck , outBe  (bene  ’ÿ  Ocerm  baiibtr  Itthe  mbe  ban 
I&jeba/  Me  hibm  felbm  RIbe  mit  ong  ntbctlatb/  bielcRe  bttipe  mbe  futconcg  bat  onfe  befc 
hietf  Ne  ÿtabt  mbe  ’t  Uonbt  ban  23jeba  gbebam  betfl  ban  gtatim  / bcbouNlifcR  altoojl 
bunnm  goebm  rtcRte  enbe  bilebm  Ne  jp  ban  oiiÿ  befcgbelt  bebbm/  Me  top  bm  geloft  bebbm 
enbe  gbeloben  In  goebm  ttontom  booj  onÿ/  onfe  oie  mbe  nasliommellngbm  toaec  enbe  on» 
beibfebelticR  te  boubm/  fonbet  eenicb  fitliingbe  oft  bebe  boojt  mett  te  rpfTtbtn  oft  te  boen 
epifcbra  bec  ÿtabt  mbe  aanbe  bon  îSjtba  bootftbiebm/  om  ntgbtenbetbanbe  nooNfoecRcn 
tollle  Me  ong  op-homimn  motbte.  gn  oithonbe  beg  byltfg  befegelt  met  onftn  fegbelm.  ®e= 
geben  ttt  Buetm  negtn  batgm  In  fiobembet  / Int  fatc  ong  IJettm  bfcCCC.  LXXI V. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

WEnceHjn  bp  bet  gratie  aSowg/  &c.  bom  Ronbe  aile  lubm  / bal  top  booj  ong  enbe 
boo}  aile  onfe  lubm  enbe  onOecfatm  gluabebm  bebbm  Betim  Godai  Heae  vm 
Hdiisberg  enbe  aile  finm  bulpetm  lubm  mbe  onbrtfaetm  eenm  goebm/  gantftn  alUngben  al» 
bin  bjebe/  ble  bafi  flacn  mbe  Uefén  ;oI  tôt  emm  maent  long  natt  oiifCn  oft  Ng  Bettm  ban 
Beingberg  toebet  Icggbm  in  alfuIRcn  boeghm  foo  toaraieet  top  benm  bootfcbiebm  bpbrtoebcti  feg. 
ghm  toillm  / bat  fullen  top  bcnen  boo?fcbiebm  Igetrm  ban  Bcingbccg  oft  ffntn  X>p>f|aert  RonW 
boen  met  onfm  openm  bncbm  in  fimreifetabt  te  geingbttg  /enN  foo  toonnnc  bp  Dm  ftibm  bjtbt 
tofbet‘féggm  toilt  / foo  fal  bP  ong  of  onfm  übioflaect  ban  Do1Renbo;eb  bat  RmN  bom  mtt 
f ntn  "penra  btlebm  Ri  onfe  ^aU  te  BaIheiibo;cb  / toeIRm  boo;fcluebm  bjebe  top  gbeloben 
In  goebm  tcoiitom  bon/  flebe  enbe  onbecbjeRcIgcH  te  boubm/  in  alber  boegbm  enbe  fbjmm 
aig  boojftbiebm  ig.  gn  oicRonN  beg  bjiefg  baec  top  onfen  ftgbel  aen  bebbm  bom  bani^, 
«begeben  ope  (an  MCCC.  LXX  V.  ipun  bogbm  Ri  ^betnnbti. 
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Extriift  de  Htoventaire  des  Chartes  confervces  au  Chaftean  de 
Vilvorde. 

Item  deux  felitts  Ut  très  tttacbez  ruât  i rtulri,  dent  r«*  Ulire  ejl  de  U ville  de 
Licic»  f»r  ieqxeUe  ils  cogneiffent  eftre  tenus  au  SSojrfit.rretitKl’ Anven , £ÿ  juepar 
ce  ils  font  frmet  au  loUieu  d’envers,  £ÿ  promettent  ainfi  Hufiours  ijuand  requis  en 
firent  foin  ksfirvices  npptrttnams  au  d’An»«rs.  £ÿ  efi  eefe  lettre  en 

*î  Date  r*i»  MCC  C.  L X X V 1 1.  le  lendemain  du  mois  de  Juin  enttane.  Item  Tau- 
tre  lettre  efl  de  la  ville  de  HCTCnuk,  eentenant  en  efe»  le  mime  pue  ta  Uetre  preceden- 
te y (â  de  mefmt  Date. 

Extrait  des  Couftnmes  de  la  yiBe  d’Anvers,  & eft  le  ferment  qrfun 
Bourgeois  de  ladite  Ville  fakt 

flnrrt’  (t»  ban  nn  b«;t«ti  bm  «mofc  ban  «jabant  «bt  AanbfcAt  «art  erte 
getnmb) K sflneoiteOtfm  »!>)(«<  «me»  SBajcbl  «tabt  «l»  S»o}  IHMnitt  Wffil 

Innbai  «nbe  nart  ni«n  hfk  brtioeBfcra/ fbo  nwrt  wp  b«I|iaj. 

Extrait  de  rinventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 


Item  une  erande  lettre  JielUe  de  plujieurs  fiaun,  contenant  un  Mcord  ou  alüauce  i ta 
viê  de  wcnccflaus  Duc  de  lluceonbourg^  de  Lothicr  > de  Brabant , Ax.  d tme 
part , {#  Guillaume  Duc  de  luliera  te  de  Geldre  d’aitrepan , on  laqueUe  alliance 
emùrta  la  moitid  de  la  lettre  efi  pofie  cette  elaufult . gntl  btbdunifé  o)«  t^ogm  Uan 
«buUcb  iab  ban  «elte  iiiû  enftn  «ben  onft  lafliatm  ban  39a8Md>aicb.  y n'ap  trouvd  au- 
*J77-  tre  clauTe  ^iitptrtam*,  & efiladiat  lettre  on  Date  Ion  MCCC.  LXXVI I.  k 
cineuiefme  d' Avril  i £if  f«r  te  dos  de  Us  lettre  ejl  efiript,  Litteia  confœderationij  in- 
ter Duces  Brabaniix , luliacenfem  & GeldreniéiB , 8c  Cooutem  de  Monte. 


Du  mefme  Inventaite. 


r’om  une  lettre  faifaut  mention,  pue  Rajnaut  van  Valkenborch  Segneur  de  Dm> 
leohreack  a rekvi  de  Madame  terme  Duchefle  de  Lutfcmbourg  & de  Brabant 

C.S  j_  r\...  Caea  tbÂ 1 1m  riaa  Dav<^fteVQ  AVCC  Jc  MV4  îlr 


Extrait  dudit  Inventaire. 

Ifem  une  petite  Uttrn  de  la  ville  de  Vilvorde , par  lapuelb  ili  coÿuAjfeat  ejire  oUigb 
i l'ouvrage  du  Chafteau  ou  Bourg  d’Anvers,  ÿ e/  celte  Icitre  en  date  tau 
MCCC.  LXXXI.  «/«  veille  de  rAmuntiation  de  nojtre  Dame. 

I7n»  une  lettre  des  Bourgemaiftres , Echevim  à"  Confeil  de  la  ville  dArrms  ,eoKte- 
naut  cârtasMis  lettres  d’Antoine  Duc  de  Lothicr  & de  Brabant  « e^c.  lejfuetles 
lettres  conSienenS  cersains  points  iT appoinSement  faiS  entre  lediB  Duc  d'une  part , <ÿ- 
eeux  de  la  vilk  d'autre,  comme  des  portes  du  Chafteau  d’Anvers  , {y  contient  lediS 
affointement  entr’ autres  cefi  artick:  Item  puant  au  point  faifant  ">ention  «ndit  I0<tf 
é du  paffage  des  marchants  parmi  noftre  Chaftel,  mus  avons  ordonne  ^ î'« 

ledit  nSrtf  demeurera  perpétuellement  en  fa  maintenue,  & en  teftaS  pn'<l  f P à pefent , 
é-  aue  le/dias  marchants  (â  autres  tonnes  gens  paieront  à tous  kurjdits  biens  £y  mar- 
Thandires  pnr  mfire  dis  Chaftel  en  allant  dieeluy  ffittf  en  mfiredtBe  viUe  d'Anvers, 
félon  cepn'ib  ont  aecoufumi  de  faire  en  tems  pajfi.  Item  puant  au  point  des  mtifons 
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Q berHuffs  <jue  tucuns  iefdits  hMlants  ant  Maps  iethty  mfin  Qiaftd  , »mu  me 
tons , oriosssuiH  fcf  dcelasons , fn'ictvx  hnbium  {ÿ  Immis  gens  iT Anvors  rttimdma 
Intrfdits  héritages  £ÿ  maiJoMS , fc?  en  ieiiruet  félon  leur  tome  {ÿ  onciale  ctuftnme , (ft, 

Dosené  le  8.  ienr  de  Mars,  ovant  Pofpus  ton  de  grote  MCCCC.  3t.  I+ta 


Ifem  une  lettre  des  Benrgemai/lres,  Efcbevim  & Ttonfeil  de  là  mile  fAnvein  , jM*' 
lagnelle  ils  promettent  d’accomplir  le  pont  de  pierre  commencé  à faire  à la  porte  du 
Chaftcl  d’Anvers,  ce  que  par  k Duc  Anthoine  eftoit  ordonné  i ejlant  en  datéje  a8. 
du  mois  de  Mars , avant  Pafques  en  l'an  MCCCC.  X.  tÿ-  fur  I e dos  de  ladiCle  let-  | a i ^ 
tre  ef  efcript.  Contre  lettre  de  la  ville  d’Anvers  touchant  un  pont  de  pierre  que 
ladite  ville  ac  de  nouveau  faïû  a la  porte  du  Chaftel  dudiâ  lieu  d’Anven  devCri 
la  priConnicre,  Sic. 

Dudift  Inventaire. 

ITem  une  lettre  mginelle  d’Adolf  Comte  de  Cleve , par  laquelle  il  reco^noit  avoih 
relevé  en  fief  £ÿ  hommage  de  Dame  I e N n e Duchejfe  de  Lutzembourg  de  Brabant 
ér  de  Lembourg  k Chafteau  de  Ravefteyn  avec  le  pays  de  Herpen  toutes  leurs 
appartenances . comme  fief  de  Brabant  aiant  fais  k Jerment  de  fidelité  (fi  efi  la  lettre 
donnée  à Bruxelles  en  Date  du  fixiefate  ck  Nevempre  de  hue  MC CC.  XCyil.feUée  I.3P7* 
d un  petit  féau  de  cire  rouge.  . 

Encor  Dudif)  Inventaire. 

ITfî»  certaines  grandes  lettres,  contenant  certain  accord  fais  par  ceux  qui  efloientpar 
Bastardie  de  la  parentele  de  Brabant , par  lequel  accord  appert  qu'ils  avoieni 
eboifi  certains  perfonnages  audit  accord  aenotttmé s , qui  dévoient  appaifer  les  différences 
qui  pourroient  entr’eux  fourdre,  eff  qu'ils  feroient  tenus  entretenir  (fi  garder  ce  que  paP 
Iefdits  efleus  (fi  ehoifis  ferait  ordomée  > (fi  qu'ils  affifieroient  t un  l'autre , ayant  fait  fer- 
ment de  ce  ain/i  entretenir:  comme  la  lettre  contient  plus  àplain,  Dottnee  à ter  Vueren 
ta  Tan  MCCCC.  III.  fans  que  k iour fois  exprejfé.  t j i 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

ANrONtirS  de  BuRGVNDIACOMESREOISTETENStS  ET  CaJ* 
TELLANUS  Insulensis  Ufii^crds  prsfentes  litteras  vifurts  falutem. 

Ctim  Illujiris  Principijfa  Domna  Joatma  Ducijfa  Luemburgenfi:  Brabantidt  Ç«f 
Umhurgis  noilra  prxdileéta  Domina  & matertera  crantlulcrit  & ruportaveric  cha* 
rillîmx  Dominæ  & matri  mex  Duciflîc  Burgundix,  ComitlHx  Flandrix,  AnhefiaB 
& Burgundix  occaHone  certarum  Convennonum^  Compoûcionum  ôc  Traébacuum 
inter  jpfaa  faûarum , initarum  & concordatarum,  ac  inlitteris  deCuper  confcâis 
bene  aeclaratarum  re^imen  & ^bernationem  terrx  & Ducatus  Ërabantix  cum 
pertinentijs  fuis,  & cum  cadem  Domina  de  mater  mea  regimen  2c  gubcmationcffl 
ejufdem  Ducatus  per  ipHus  litteras  patentes  nobis  commilerit,  bine  cil  quod  nos 
exprcHB  recognofeimus  per  prxlèntes,  nos  promifilTe  & taâis  Saçro  Tandis  Evan** 
Eclijscorporaliter&ad  fanda  luraHe,  <mèd  Aatim  & incominenti  poftquàm  prx* 
cida  Domina  & matertera  noura  nutu  Divino  de  vita  ad  mortem  pervenerit,  prX« 
libatam  terram  Brabantix  cum  fuis  pertinentijs  tranfirc  perrnittemus  ad  prifiitani 
Dominam  & matrem  noilram  Burgundix  DucifTam  legitimam  han’cdcm  cjuiBeni. 

Item  promifimus  & juravimus  ut  luprà  Baronibus,  Militibus,  OppidiSi  FranciGp 
& omnibus  alijs  Tubditis  terrx  Brabantix»  firma  & Babitia  tenere  omnia  ipforuirt 
jura , carras  Se  privilégia,  ufus  fie  obTervancias , fie  contra  ilia  non  contrafêcere* 
per  nos  vel  per  aliquem  aUum  noftra  ex  parte,  fine  malo  ingenio  fic  infuper pro- 
mittimuspuod  inoram  fic  rdldentiam  noAram  tchebimus  in  terra  Brabantix,  ulvd 
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quM  qnandocumque  nobis  placuerit  vel  opus  hierit  extra  diâam  terrain  abelTendi 
quod  tune  bonum  locum-tcncnteoi  pro  nobw  in  cadem  terra  dimiuemus,  omni” 
Éraude  & dole  m omnibus  feclufis.  In  cujus  rei  teftimonium  prxfentes  litteras  C 
giUi  noto  appenGone  fecimus  communiri.  Datum  Bruxelix  die  lexta  anno  Do. 
mmi  MCCCC.  IV.  gérant  Hgnatæ  per  Dominum  Comitem  prxfentibut  fijo 
conmio  Domm  Duftenfi  , Domtiu  de  Udcktrke , Dmim  Petn  Je  Zite  Guh^.^ 
ri  £ÿUe»jf  Demn,  de  Bofte  ü>  milelme  Bhmdel.  GuterMe- 


PR  Eu. 
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PREUVES 

Du  Livre  Cinquiefrae. 


Godefroy  de  brabant  comte  et  sire 

D'AERSCHOT,  S1CHENE>  RODE, 
VIERSON,  &c. 


Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l’Abbaye  d’Everbode,  & femblc  cftrc 
tranflatée  du  Latin. 


IAn  by  <i«  graiicn  Gods  Heitojhe  Tan  Lothrijck  ende  van  Brabandt  acn  Olk  Me  dftn»  Dit 
befc  trobmWooîbiBlK  Wlnm  fuBcn  fira  mûe  booxn  8t«tt  «m»  litnniflt  btc  toactbtït 
«mim  bat  bit  mtmoîitii  tnbt  bat  lebm  ban  bm  Ucbm  nitt  en  Outtt  feetnelDt  hra  bafltim/ 
fao  li  iftebwonte  enbe  gbnifettt  omme  meite  fehetlKpbt  / te  fettene  la  S6«lc6!*fte  robe  U inatt« 

Ven  «ftottet#  ban  bien  bat  ten  tentotlÿtlten  baoben  fal  bueten  i ora  We  bieltfte  ftetlien  top 
botn  te  befitnnt  enbe  te  Wetrae  aen  anen  Me  Jbtne  Die  btfi-  tejftentooojWotle  letteteti  (ien  enbe 
boften  / bat  top  met  cabe  ban  onfc  bîicnben  enbe  ban  onfrn  mannen  f»tbben  betoijB  enbe  ge» 
jjeben  onfin  lievcn  broeder  GonavAiiDa  Hek»  tan  V i»ion  in  beplingm  enbe  In  be» 
togrcniflen  baiiben  gotben  Me  t’onj!  enbe  te  Bem  fgn  homcn/  âl#  ban  bctftetffnilff’cn  ban  on» 
fen  Hebni  ©tet  enbe  baber  nnjn^lÿctre  Hcnrichen  ban  gotber  BtebendunifTni  toijitc  Hmoch 
van  Lothrijck  endc  van  Brabant  b;it  bufent  ponb>  ’ÿiærÿ  bi  ctbe  ctn-pcgelijche  jacen/  e.  to;, 
nopfc  gBetehent  boo]  etn  ingBrlfcBen  / omme  Me  toeltha  b]le  bufent  ponbt  top  Bebbeii  Bem 
Ixtoijfl  enbe  gBtgeben  in  boogen  enbe  nebet/  in  £BBfe/  in  {tentai/  in  Xanbtn/in  SSemiben/  ' 
bi  BBatcR/  inSoifcBen/  in  aBepgacrben/  In  aile  (Sfficfitcn  in  bagc  cube  neber  / enbe  in 
jBanftbappe/  alfbe  alfé  top  enbe  onfi  bO)bece  Bcbbtn  gbcBonben  enbe  gcljantpllcbt  / tôt  op 
ben  bocb  bat  btfe  tegentoocibige  lettecm  tooîbm  gBrgtbm/  befc  Oojpm  nibe  bat  bni  toebe» 

Ijoitt  / bit  blet  lia  bolgtn  glimormpe  / bat  iÿ  te  tocten  / Aerfchot , Boccom , Wecrdc, 
Lanckdorp.  Tcndt,  MilIdbroeck.RilIacr.Nnrodc,  Houwcrt  .Tieltl.Zighnc  .Bcckcvocrt , 

Molenbcccke.Warsbecckc,  Wacnrode.Mifcom,  Bicrbeke,MdIin,  Ham,  Nocn  code  Ncten» 
weerde  op  die  Dcyle,  Vadbccckc  code  die  W'uoningc  cnde  die  Wouwcrc  ontrint , ende  dcn 
Hoghen-boofch  fonder  prlfcn  ; Oflcnborch , ende  dat  hooge  Geridne  van  Gclrode  , enbe  al 
bat  top  babben  in  befc  tlojpni  ten  tijbt  bat  beft  letterni  toojbm  gliegliebm  / Wavere  ende 
den  Bofch  van  Mccrdael , den  Bofch  dicmcn  noeinpt  die  Sprecd  , dcn  Bofch  van  Beroni , 
endeden  klcynen  Bofch  van  Vaelbceckc  aoie  bie  Cienten  ban  tliien  bonbtet  ponbt  lobnifcbt 
te  betaUn  alttnm  ban  ben  geteebtflen  penningen  birmen  brtaelt  ten  tgbra  banben  papemente  ’ 
ban  ben  fiimen  ban  bact  / enbe  ane  bie  anten  bon  lobene  bonbett  pont  bier'toetf  ttoiiititb 
enbe  ttoee  pont  ïobenfebe/  te  ncmnie  na  niljn’llctc  Hcnrichen  van  Lovene  onftn  nebe/  ten 
tambnen  enbe  in  (bleliet  manieeen  alfe  btc  ghefebe  ©etc  S'entieben  neempt  booj  ’i  fpne. 
b'IBelcb  goebe  nibc  ©oipni  met  al  Mtn  bot  baet  toebtboojt  onfc  liebe  bjoebec  Godevart 
iMoif;.  enbe  fljnt  narfiomrlingbm  fulltn  Ijonben  ban  onÿ/  enbe  ban  onft nat  Iiomelingen  te 
îenie  / tnbe  ftillcn  toojbcii  onfe  maniien  enbe  onftt  nat  honttlingtn  : nibe  bet  lÿ  te  tottene  / 
bat  top  int  boirftftitbtn  “ofth  btlianben/  bat  top  niogljni  (agben  onfc  liebame  trgbentoooj» 
Web/  mbc  onfc  nac»homtIlngcn  nicl  (ïjntn  Iitbame  ttgljentooo.'bltb  bie  ©ectoge  fijn  fal.  «în« 
be  totnehoerm  enbe  toilini  bat  onfen  licbtn  bjocbec  Godevan  boltfebiebcn  / banbe  enbe  banc 
plicbcc  aile  befc  goebe  boicfebiCben  / enbe  bat  Me  ntannai  bon  onbetbanieb  fbn  enbe  (ijn  na> 
bomelingcn  / in  albn  inanicren  alÿ  fg  getoecR  (jebben  onp  enbe  onfni  bojbeten  lot  noeb  tm. 
»otbl#tetoetene/  bat  binnen  ben  païen  mbc  bat  btm  toebeb«>!t  banbe  ®ojpm  boiefs.  / 
flett  een  Vtbbije  ban  {ijemonflccpt  bie  men  bept  Averbode/  enbe  een©of  banben  ^netltben» 
bupÿ  Batmni  bept  Beckevrart  / enbe  ten  anbet  ©of  ban  jbt,  dSitafluÿ  ban  flitnitn  batmen 

Ddd  beijt 


Digitized  by  Google 


10^  PREUVES  DU  LIVRE  V. 

jltpt  Bitrbecck  / IXe  tnelrtie  îlbtnje  entie  potttn  top  nemm  in  onfet  tnatbt  enttc  fti  onfet  Çttt 
lirpDt  / biani  mec  uetien  foo  en  moditen  bip  Utn  bupl  onfen  IiapDen  nict  fenen  / marc  onliec 
notxii  tôt  jciTe  ofte  tôt  fetoenen  bit  fljn  birnien  befe  païen  / bit  Inillccoecen  top  gtm  in  |i)ne 
moebt  tnbe  in  f9nc  igetclirpt/  ten  toore  bat  fabe  bat  't  boot  bacc  befe  iioben  arn  rneetn  / 
gobben  in  Ictteten  oft  9;ebi1cgicn  fpcciale  boic  ijen  / oft  bolc  befen  gobtn  binnen  brfen  païen/ 
obetmitÿ  Me  bielcbe  bat  toijfe  niet  en  mocbien  bnpt  onfrn  lianben  fetten  norb  botn.  0n  olc« 
Bonfebappe  tnbe  ht  teutoeigtliec  fthecbept  bt(êt  binobtn/  btbbm  top  befe  teBbentooojMpe  Ittt*. 
etn  beftsclt  met  onfen  featlt.  43<mattlit  tnbe  gegebene  tôt  apineltn  Int  jaet  banbet  geboet» 
H84.  ten  onITcn  ^tete  MCC.  LXXXIV.  bcÿ  ^Ingÿbatcbÿ  note  ben  fttflen  é-  fcatbelijnm 
bec  IDaetbet' 

Lettre  dont  l’original  eft  aux  Chartes  de  Brabant. 

A fous  etux  qui  ces  pre(intes  lettres  verront  tir  orront , Godefroy  de  Bra- 
bant SEr.NEUR  d'AeRSCHOT  et  de  l/lERSON  fulut  (g  COg‘ 
noiftre  vérité.  Scavoir  fai  font,  que  comme  mflre  cher  Septeuriÿ  frere  le  Duc 
de  Brabant  nous  ait  donné  en  parchon  des  biens  (ÿ  de  la  terre  que  i lui  t3  à ssout  efi 
efeheus  de  la  fucceffon  de  nodre  cher  Segnenr  pere  de  bonne  memorie  Henry  iadis 
Uac  de  Lochier  8c  Brabant , trois  mil  livres  de  terre  au  tournois  , quatre  tournois  à 
compter  pour  un  eferlin  , & de  tout  il  mus  al  faiet  bon  ajfentement  & fufsfant , par 
fes  lettres  ouvertes  que  mus  avons  de  lui  fur  ce:  mus  parmi  l' ajfentement  fuffifant  de  ta 
femme  devantdile , nous  tenons  de  mjire  cher  Segneur  frere  devantdit  i bien  payé  (J 
renonçons  partant  à cbevame  , & à tout  ta  droiSure  que  mus  avons  ou  avoir  pouvons 
de  la  fucceffson  de  mûre  dit  Segneur  é"  pere  iufques  auiourdhui.  Entefmoignage  de  \quel- 
ées  ehofes,  mus  avons  ces  pre fentes  lettres  féellées  de  nojlre  /eau  données  en  Pan  de  Pin- 
carnation  de  mtre  Segneur  MCC.  LXXXIV.  le  Mardi  apres  ta  S.  Catharina 
vierge. 

Séelée  d'un  feau  en  cire  iaunajtre  avec  contreféel  pendant  à des  cordons  de  foyt  verdt. 
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DES  TROPHE*ES  DE  BRABANT.  . 107 

Lettre  tirtîc  des' Archives  de  l’Abbaye  de  S;  Gertrude  à Lovai». 

N Os  GoDEPRtDUS  DE  BrabANTIA  DomiNUS  DE  ArSCOT  ET 
DE  V I Rso  N notum  facimus  umverfîs  pnefentes hueras  virurts&  auJituris, 
quod  cum  lis  & qucrcla  tam  dudum  mota  fuiiTct  inter  viros  rcligiofos  Praîpo- 
linim  & Conventum  B.  Gertnidis  LovanienHs  ex  una  parte , & Miiriam  fîliam 
quondam  jfmoldi  Hicti  de  5'/^^/jprope  Arfeotex  altéra,  luper  bona  fivc  pratisdiâis 
tneutonicé  Hcrns-broeck  » in  quibus  ipfa  Te  alTcrcbac  jus  habere,  diécaque  caufa 
hinc  & inde  diu  coram  nobis  & aliàs  ventilata  effet*  tandem  propter  bonum  pacis 
& concordix  inter  partes  reformata; , di^a  Maria  fua  fpontc  non  coa£Va  coram 
nobis  pcifonalitcr  comparens , quitum  claniavic  diébos  Religiofos  5c  corum.  Mo> 
nailcrium,  &c.  omne  jus  & omnem  aâioncm  quod  & quam  habebat  in  eifdem 
bonis»  in  di^s  Religiofos  totaliter  transferendo.  Nec  cfl  prxtennitendum,  quoi 
fæpediâa  Maria  fimilitcr  quitum  clamavit  Hermannum  di^um  de  Mola  de  Boens- 
beke,  fuper  omnibus  bonis  antedi£bi$ , &c.  Et  nos  partes  fupradi^^a:  ro^mus 
Nobilem  Virum  Dominura  Godefridum  de  Brabantia  Domînum  de  Arfcet  Tirfon 
nodrum  kariflimum  Dominum  prædiâum  , ut  in  munimine  ôc  roborc  præmiffo-  ' - 

rum,  ügiUum  fuum  przfentibus  apponat.  Et  nos  Godefridus  de  Brabantia  prs> 
fâtus  Dominas  de  Aricot  fie  de  Vinoii  pcticione  prædiâarum  partium  , prxfentes 
litteras  flgillo  nodro  dedimus  roboratas.  Datum  anno  Dominî  MCC*  XCVlll.  12.^8^ 
feria  fecunda  ante  fedtim  B.  Petri  ad  Vincula. 


Sieîlée  ^un  fiel  en  cire  verde  avec  coitîre-ftel. 
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io8  PREUVES  DU  LIVRE  V. 


Extraid  des  Preuves  de  rHîlloire  de  la  maifon  de  Chaftillon 
par  André  du  Chefoc. 

NOus  Codefroy  de  firabant  Sires  de  Vierfon  , Jacques  de  Sain  Pel , Catt* 
Jbi&s  Chajioilhn  Chevaliers  ^ ftfom  faveir  tous  sels  qui  verront  & orront  ces  ïet» 
très  t que  corn  à là  requefie  & à la  proiere  de  nous  & d'aucuns  autres  amis  noflri 
thiers  Sires  Philippe  par  là  grâce  de  Dieu  Royit  de  France  ait  Joufert  de  fa  grâce  , que 
lehans  d’Avefncs  Cuens  de  Henaui  > lequel  pour  bonne  caufe  il  ternit  pris  à Montle— 
heriy  puijfe  aller  en  fa  terre  de  Henauty  à retour  de  prifon  à PoBave  de  la  Prochaine^ 
fijte  feint  André  à Paris  t nous  nous  fefons  pïeges  6f  principaux  randeurs  chafeun  dé 
nous  pour  le  tout , eftabïijfons  envers  nofre  dit  Seigneur  le  Roy  doudit  Comte  de  Me» 
• naut  rendre  ^ remettre  en  ladite  prifon  le  Royà  Paris  à PoBave  de  ladite  ^oebainé fefi 
delafeint  André  Jèli  diz  Cuens  n'a  enfoignede  mort  ou  dautrenecejfaire\é‘fe  UdyCuent 
PU  nous  défaillons  de  fe  faire  t nous  nous  obligons  & fommes  tenuz  en  la  mainnofire  ditSei* 
fseur  le  Roy,  de  paier  audit  Roy  quarante  mil  marcs  d argent  au  mare  de  troies,  Uf 
quels  il  doit  avoir  pour  s'amende  & pour  fis  mijfons,  &t.  FaiBes  ér  données  à S,  Di» 
\i^%>nys  en  France  le  ùtndy  apresla  fefle  feint  Remy  en  Van  de  grâce  lACC.  XCII., 

ENFANTS  DE  GODEFROY  DE  BRABANT 
COMTE  ET  SIRE  D’AERSCHOT,  &c. 

Extrait  de  l'Archive  de  l’Abbaye  d’Evetbode. 

IOüANS  DE  BrabAkt  Ziris  db  Mazairesdb  Mortaih- 
OHE  Chastelains  de  Tournays  à tous  cheaus  ki  as  frifiittts  lettrn 
verrtnt  & errent,  & efpecialement  à teus  Us  hemmts  fc?  Us  efehevins  tuftre  ehUr 
taeO  Seivunr  (3  fere  Merrfttieitr  GoJefroy  de  Brabint  fakt,  &c.  Denneit  U frmiet^ 
Afoy  M CGC.  Ceft  un  Vidimus  de  certAinç  lettre. 

SfeUi  stu»  fetit fmt  fi» fimiU  rtfperter  Us  armes  ie  [en  fere  (S  défis  mertl 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRaBANT.  lop 

Elncor  de  l’Archive  de  bdifle  Abbaye. 

NO*  MaktA  CoMtTIlSA  lOLIACEKIIS  DoMtttA  DE  A B 

SCHOT  BT  ViBBSoN.  tcCi  Sc  quôd  filius  nofter  primogenituj  W 1 1.- 
L E L M U s pnemilTu  vendiüonem  & cmtionem  dum  lid  anoos  difcretionis 
pervenerit  ratai  8c  firmas  habebit  i 8cc.  Datum  anno  Domini  MCC&  VII.  indie 
bcaconun  Fabiani  8c  Sebailiani.  *3°/‘ 

f Mil  J" tm  Jiû  imfrimi  n drt  •vrit  fatirnt  à it  ctrdttu  iefyt  vtrJt, 


Ces 
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PREUVES  DU  LIVRET. 

Extraift  de  l'Obituaire  de  l’Àbbaj'c  d'Everbode. 

OVano  Kalend.  Oftobris  obijt  nobilis  Damitlus  Dominus'  R o B E r t o s D 
Bellomonte  Uomi  nu  sde  Poenci  marltusnobilUDominzDo' 
pro  cujusanimahabuimusquinque  Ubrasadpitantiam. 

l 

Lettre  tirée  de  l'Archive  de  la  diéle  Abbaye. 

VNivtrfis  aâ  quos  praefentes Ktterat  pcfvcncrint  GerArdÏts  CoMrs  et 
Elisabeth  Comitissa  Iuliacensis  ncc  non  IViïbelmuseorum 
primogenitus  Jilius  Dominus  de  Broughe  fatucem  cum  nocicia  veritatis.  Cura  no- 
biiisDomma  Domina  A/ar;Vs  Domina  de Ârfchotiâ dep'irjtontComitijfa  JuîiacenJtsiïQÇ» 
tr*  prxdiâia  Eiifabetb  foror  raaruraScdilieenti  deliberationeprxhabitâ»  per  Con- 
Vcntioncs  légitimas  inter  ipfam  Dominam  ^da^iam  ex  una  9 &virosRcligiou>s  Abba- 
tera&ConvemutnMonaitcrij  Averbodienüs,  6cc.  Noturafacimus  umverfîsSc  (in- 
gulis  tara  prnefentibus  quàm  futuris,  quod  nos  diébas  licentiam,authoritatcm  &C  obli- 
gationem  priemiHas,  prout  in  diébis  litteris  diébx  nobilis  Dorainzeominenturt  in 
quantum  nos  tangit  acnoftros  haeredes  & fucceflbres^iac  tangere  poflet  in  futurum 
approbamusperpræfentesficconfîrmamuc,  âc  omnia  confemiendo  rata  habemus  at- 
qucfîrma , volentes  &promittentcs  bonâfîdeea  omnia&  (ingulaperpetuisteoipori- 
bus  inviolabiliterobfervari.  In  cujusrei  tcllimonium  ficroburdedirausprarfemesnor- 
tras  litterasdiâis Religions V noilrisngillisverisexnoflrB  cerrarcieotia  ngillatasipfo 
) 3 10.  die  B.  MartiniEpHcopihiemalisanno  Doinini  MCCC.  XX. 

Séelïée  de  trois  féaux  ^ le  premiér  en  cire  iaune  reprefente  un  homme  à cheval  armé  T ej^e 
àlamain^  enTefeufonun  Uonîe  cheval  caparaçonné' bardé  de  fnefme  éÇ  alentour  ejl 

efeript  en  lettres  Gotticjues  S.  Gerardi  Comitis  Iuliacencis  & Nemoris. 

Ee  fécond  ejl  d'Elifabetb  de  Brabant  imprimé  en  cire  iaunecomme  il  ef  exprimées  ieffm^ 


De  troifiefme  ef  ùn  feiit  fiel  tond  » contenant  un  efcUjfon  È?  le  lion  de  luliers  à un 
lambel  à quatre  pendant  ^ ^ en  la  circonférence  eji  efeript  S.  Wilhclmi  Domini  de 
Brougbe, 
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PREUVES 

Du  Livre  Septiefme. 

GODEFROY  DE  LOVAIN  SIRE  DE  LEEUWE,  &o. 

Chartes  tirées  de  PÀrchive  du  Monaflerè 
d’C^-liigaerden. 

GOdefuidus  de  Lovanio  ItluJIrisviriDiicis LoibàrmgUfrattrùXaieA 
in  Domino:  Noverintuniverlï,  t\uod ego domumde  M«il^San3-e  MariteCiC- 
tertienfis  Ordinis,  Ruidacam  ad  licentiam  lUultris  viri  H.  Ducis  Locharin- 
gix  fratris  mei , fitam  juxta  Unuuum  in  dominio  moo  > difendere  & euftodire 
promitto,&  in  jure  fuo  nrmiter  ftabilire.  Daium  anno  Domini  MCC.  XXX  VU. 
menfe  Septembri. 

• 

5M/A  J'u«  fétl  iaprimi  en  certaine  pajie  meJUe  avec  de  la  cire  iauae  fitrfeinle  de 
■cmlenr  teugeaffre  elfcttr. 


Ece  1 
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preuves  du  livre  vil 


GOdbfridüs  m "Lovasio  Hmrscs  Ducis  Z^iaringùe  frater 

Vniverûuti  vcdr^:  declaramus , qvod  loarmes  de  Zonê  in  nolha  ôc  Scabinorum 
noftrorum  de  hc^es  præfentia  conilimtis,  omnc  jus  hzrediurium  qu(»dcon- 
tii^ebat  ei  in  dccem  bonnarijs  terrz  jacemia  apud  Zonani  in  dominio  noftro , Prid« 
rüfi  fie  Conventui  de  Monte  S.  Maria  Ciftertienfis  Ordinis  , rationc  aiTignamcmi 
te  coUacioftis  in  eleëinofînaBi  üsébz  forori  Macbtilài  de  Zona  SandH-^ooiali  loci 
prædiÛi  à prædifto  loanne  fratre  fuo  &r  G.  pâtre  8c  I.  macre  di^*  Machtildis,  in 
manibus  noftris  ad  opu<  diâ®  PriorifljB  fie  Conventus  loci  metnorati  relîgnavit. 
Adftiterunt  autem  cùm  hxc  faéta  ftientni  Go/uinus  de  limebem  , Petrus  de  Cajfen* 
berge  Scabinî  noftri  de  Lcives,  fie  Stephanusde  Zirembeke  qui  tune  Baljuus  meus 
crat  Ôc  alij.  Cùm  igitur  hærediras  prædiclæ  lerr*  in  hune  modum  in  noftris  ma- 
nibus  Ht  reiîgnata,  nos  candem  Priorifts  6c  Conventui  loci  praniiâi  contuUmui  ks 
ïl3S.clecmolînam.  A^m  anno  l>omini  M C C.  XXX  VI 11.  Meolé  Maitio. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant.' 


EGo  Godefrïdus  de  LovaNio  frater  Dominé  JUnrîci  Dei  gratiâ  Ducts 
LùtbaringU  BrabantUt  quod  talem  Coro^ofitioncm  fcci  cum  præ- 
diâo  fracrcmeoyluper  bonis  peft  mortem  cariHlmi  patris  mci*  quondamDo- 
mini  lUnrici  Ducis  Lotbaringia  » fcilicec  quod  idem  Dux  frater  meus  dédit  oiihi 
mille  Hbras  Lovanienfes  annuacim  in  Hommagium  ^ fexcentas  in  denarijs  8c  qua- 
drtngcntas  libras  in  bonis , fie  ita  abrenuntiavi  reliquâ  hzreditace  à pâtre  fie  marre 
devoluti.  Teftes  Dominus  Otto  Cornes  Qebrienfis%  Domitms  IValteras  Bertuldus,  Go- 
defridus  de  Perweys  fiÿ  frater  eins  ïngeîramus^  jfmoldus  de  Die  fis  Amoldus  de  Roebe- 
ler^  Amoldus  de  ire femael  •,  Leonius  Caftellanus  Bruxellenjts  ^ frUbelmus  de  Grimberg, 
I/enrii  us  de  Attenbwcn  , JJbertus  Femine  » praltherus  de  Thems  , Henrkus  Brtmo  » 
, Gerardus  frater  eins  y Confo-Ioannes  de  Monte  > tec.  Aâa  fane  anno  D<»mni  MCC« 
1130.  ^XXVI.  in  Vigilia Bcati  Martini. 


Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  f Abbaye  de  Thenailles  près  Vervin. 

Vlro  Vencrabili  & di{cjreto  Domino  I.  de  Trccis  Leodienlî  Archidiacono  Go* 
DEFRIDUS  Dominus  de  Baucignies  frater  Ducis  Brahantia  6? 
Maria  uxor  cius  falutcm  8ç  panitam  ad  bcneplacita  voluntatert.  Cùm  difeor- 
dîa  vcrterctur  inter  nos  ex  una  parte , 8c  viros  Religiofos  Abbarem  fie  Conventum 
Tbenolienfts  Ecclefi*  Præmonftratenfis  Ordinis  ex  altéra , fuper  haya  de  Harcenies  » 
fie  dies  efTet  aHignata  ad  componendum  •,  tandem  in  hoc  convenimus  mediante  Do- 
mina de  Rofeto  nuper  deflin<fta»  quod  nos  lencmur  reddcrc  fingulis  annis  in  perpe* 
tuum  Eccieftæ  fupradiéta;  duos  modios  fic  dimidium  bledi  hiemalis  in  grangia  de 
Baucignies  « &c.  Datum  apud  Rofetum  feria  fexta  poft  > Circamdtderunt  me  » aniKS 
*24f-Domini  MGC  XLV. 


Autre  lettre  du  Qiartulaire  d*Op-Bigactden. 


QVoniam  Humana  memoria  labilis  cft  fic  caduca , Sec.  Notum  fit  tam  præfcn- 
tibus  quàm  futuris , quod  ego  Godefrïdus  de  Lovanio  Domi- 
fcNUS  DE  Levve{î?  Maria  •vxormea  pro  remedio  animarum  noftrarum^ 
(ex  bonnaria  tam  terræ  arabilis  quàm  prati  jacentium  in  loco  qui  dicitur  Op  Bi- 
gaerden  fuper  Zonam  in  Parochia  de  Lewe  qu*  noftri  fucrunt  juns  fie  in  quibus  ha- 
buimus  juftiiiam  majorem  fic  minorem,  AbbatifTæ  fie  Monialibusde  Monte  S.  Ma- 
ria in  puram  contulimus  elccmofinam . ad  conftruendum  fic  xdificandum  fibi  ibi- 
dem monafterium  monialium  Ordinis  Ciftertienfis  t concedimus  etiam  eifdem  po* 
teftatem  ducendi  aquam  præduftam  fcilicet  ^onam  fecundùm  quod  fus  placucric 
voluntati.  Nos  vero  8c  noftros  fuccelTores  tanquam  fundatores  Sc  conftruâore$ 
diébi  Monafterij  ad  defenfionem  ejufdem  volumus  obligari.  Vc  igitur  hzc  noftri 
donnacio  perpetuæ  firmitatis  fortiatur  vigoremÿpræfentem  p^inam  figillorum  no(- 
1151.  trorum  appenfioac  (ccimus  roborari.  Aâum  anno  Domini  MC%.  Ll.  menfcApnli. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Extraift  des  lettrages  de  l'Abbaye  de  Villers. 


GOdeftudus  de  Lovawio  Henrici Duch  Lotharingia  Brabantià pa^ 
truus  ad  pctitionem  confangüincoruiYj  fuorum  Godefridi  Domimde  Pcrwes  6? 
JVilkîmi  primogeniii  ipfius  & Ædts  uxoris  di£ti  Domini  de  Perwes  felicis 
rccordationis”,  tcc.  Oatum  anno  Domini  MCC.  LUI.  Ceft  un  accord  traité 
par  Godefroy  de  Levain  entre  Godefroy  Sire  de  Perooeys  fon  coufin  gnmain^  TAbbé  12  <J. 
Convent  de  Villers. 


Vi 


Extrait  des  lettrages  de  l’Àbbayè  de  Cameren. 

Niverfis  prxfcntcs  litteras  vifuris  Maria  Domina  de  Gaesbcca  & Henricusde 
Lovanio  ejus  nacus  ralutcm,  Unhxrlïtati  veftræ  innotefeat , £cc.  Dacum  anno 
Domini  MCC.  LUI. 


12^. 


Sielli  Sun  feau  imprimé  en  pnjle  mejlee  avec  delà  cire  fur  peinte  de  ccuUmt  verde  avec 
ventre-fiel,  pendant  à des  cordons  de  fiye  verde. 
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îi4  PREUVES  DU  LIVRE  VIL 

Lettre  tirée  de  l’Archive  du  Monaftere  d’Op-Bigarden. 

VNiverfis,  &c.  M?.ria  rdifta quondam  Domini  G.  de  Lovanio.  Noverith; 
quod  lacobus  de  Scllcka  in  nollra  præfcntia  conftituius , recoçnovit  fe  recc- 
pilTcdccimam  jacentem  apud  Hall,  quæ  olim  fuit  Domini  H'altheri  Lottbe-, 
ad  opus  Prioriflm  8c  Conventus  de  Opbigardis , 8.C.  præmilTa  autem  fafta  fuit  re» 
cognitio  in  prarfentia  Cerardi  fÿ  Jfl<t  de  U-fringeii  presbilcrùram  . GeVini  dei 
Bn-gb  , Lamb:rti' del  Bcrgb  8c  Cifeliià  de  Htndenaka , loamis  Certurint  de  E- 
hagb  , 8c  aliorunj  quamplurium.  In  aijus  rei  teftimonium  prælcntes  liiteras 
noilro  figillo  roboravimuç.  Datum  anno  Domini  MC C.  LIX.  in  craftino  B. 
Maris  Magdalens. 

Se'elée  d’un  feau  imprimé  en  certaine  pafie  blanche,  furpeinte  de  couleur  jaunajlre,  con- 
tenant la  figure  d’une  Dame  la  rèbe  fourée  dberminet  tenant  fur  le  poing  un  eifeau  , 6? 
le  contreféel  contient  un  efcujjan  à un  Lien  couronné  avec  ceft’  infiription  Claris  Sigilli 
le  tout  pendant  à des  cordons  de  filet  blanc  entrelafcbé. 

Chartes  tirées  des  mefmes  Archives. 


VNiverfis  prsfentes  litteras  vifuris.  Maria  reliHa  quonjam  Domini  C.  de  Le- 
vanio,  Henricus  cjusfilius,  Jrnulphus  Dominas  de  Cranbem  (ûaKssx  in 
Domino,  'üoucs'isascfsoi  Elyfabeth  de  ^akenbeka  in  noUn  prsfentia  con- 
flituta,  nec  non  8c  in  præfentia  Priorifl*  & Conventus  de  Olbigardis,  Sc  Scabino* 
rum  de  Goyka , Jd,e  presbiteri  de  Lifringen  , Henrici  presbiteri  nofttqrum  Cappel- 
lanoram,  Oliveri  militis,  H'eitini , Ghifelini  , ac  alionim  quamplurium  fidedi- 
gnorum.  prsdiâa  Priorifia  confentiente  cum  fuo  Conventu  8c  Scabinis  amediais 
de  Goyka,  fuper  excanfia  fus  hireditatis  ad  ipfam  Ebdiibeth  devoluta  de  morte 
Cofuini  quondam  patris  ipfius  fexaginta  folidos  Bruxellenlîs  moncts  Scabinis  de 
Goyka  amediais  contulit  annuatim,  ad  vitam  ipfius  Elyfabcth  pcrcipiendos  , 8c 
in  ufus  utiles  prout  cifdcm  Scabinis  placucrit  convertendos  , poft  mortem  verà 
Elyfabcth  pridias  , diAi  fexaginta  folidi  ad  prsfatam  Prioriflam  ac  Conventum 
libère  perpetuo  revertentur:  8c  fecit  de  dicTris  fexaginta  folidis  annualibus  fpeciale 
aflignamentum  ad  tria  bonaria  terr*  arabilis , eligenda  de  voluntate  Sc,;binorum 
antediaorum,  in  e.xcanfia  hireditaiis  pradiaæ.  Nec  poterunt  dida  Priorifla  ac 
Conventur  prxdichis  diaa  tria  bonaria  terri  vendere  , eommutarc  feu  alienare , 
nifi  diâis  Scabinis  de  prsdiais  fexagima  folidis  annualibus  , ccrtuin  & fecurum 
aliud  ad  voluntatcm  ipforum  fiat  aflïgnamcntum.  In  cujus  rei  tcitimonium  5:  mu- 
nimen  pra-fentes  litteras  nortrorum  figillorum  muniminc  duximus  roborandas.  Nos 
quoque  Priorifia  & Conventus  pradiai , in  fignum  noftri  confenfus , & nos  Sca- 
bini  de  Goyka  antediai , quia  prreniifia  omnia  Sc  Unguia  more  debito  , Sc  fecun. 
dùm  noftrumjudicium  aaa  fiierunt  & faaa,  pr.vfcntibus  litteris  nollra  figilla  du- 
e ximus  apponenda.  Datum  anno  Domini  M C C.  L X.  mcnlc  Majo  feria  iexta 
Ttinitatem.  Et  débet  folmio  diaonim  fcxiginta  folidorum  ficri  annuatim 
Scabinis  fupradiais  ad  fcllum  omnium  Sanaorum.  Datum  ut  lupri. 


VNiverfis  prafens  fci  iptum  vifuris,  Ârnn’pbis  miles  Dominas  de  Cranbeim  fa- 
liitem  in  Domino.  Noveritis  quod  Elyfabcth  de  S>uakenbcka  (ilia  quondam 
Gojuini  diéli  Morel  Sc  Ida  in  præfentia  noftra  nec  non  & nqbilis  raatronæ 
M A R I Æ reliaæ  quondam  Domini  G.  de  Lovanio , Henrici  ejus  filii  homi- 
num  nollrorum  aciuorum,  ac  Scabinorum  de  Goyka  conilituta , omnem  excan- 
tiam  hireditatis  ad  ipfam  Elyfabeth  de  morte  Gofuini  patris  ipfius  devolutam,  & 
poil  mortem  Ida  matris  ipfius  prædiaa:  devolvendam , mera,  libéra  ac  fpontanca 
voluntate  totalitcr  refignavit  Priorifiæ  8c  Conventui  Bcatæ  Mariæ  de  Olbigardis 
Ordinis  Sanài  Bencdiai , Sc  femet  ipfam  more  debito  de  diaa  bæreditate  exhæ- 
redavit,  Sc  prxdiaam  Priorifiam  ac  ejus  Conventum  hiredavit , in  cadem  , omni 
folempaitatc  adhibita  ac  lege , qui  in  hujufmodi  folent  ac  debent  adhiberi  : nec 
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dcbcnt  nec  potcrunt  fine  nofira  licentia  fpcciali  in  difta  hxreditatc  curtim  fundaie, 
aüt  o^'CS  nutrire»ipfam  autem  hxridiiatcra  ab  ali|s  cuitis  fuis  cxcolcrc  poterunt  fi- 
marc,  imirlare,  Ifruârus  colligcrc,  & libcrc  deduccrc  j ipiam  quoque  hxrediraretn 
ab  omnibus  coniedis  > tallijs  ëc  exaébionibus  liberam  perpetuo  reJdimus  & immu* 
nem  falva  , tamen  noftra  juiUcia  in  eadem  nortris  fuccciforibus  & nobis,  5c  hoc 
nobis  falvo,  quod  difta  hæreditas  nobis  folvat  ac  redüat  quod  nobis  folvcrc  ac  red- 
dcrc  haitenus  confuevic  > autquod  nobis  à dida  Priorifla  ôc  Convemu  reddatur, 
videlicet  de  quolibet  bonario  annuatim  oébodecim  denarij  Lovanienfes  , & alio 
termino  unum  denarium  de  quolibet  bonario  monetx  prxJiâx  annuatim  , & It 
diÛa  hacreditas  habet  continentiam  Oo'Jf  pro  quantitatc  duo  fextaria  fruincnii , 5c 

3uatuor  fextaria  aven*  fingiilis  annis  nobis  perpetub  folvcrc  tenebitur  : St  verb 
iôis  Priorifl*  fie  Conventui  in  diüa  hærcditatc  cultorcm  poncrc  placuerit , idem 
cultor  nobis  fervire  tenebitur,  fcctindum  quoi  alij  cukorcs  nobis  fervient  & no- 
bis rationabilitcr  fcrv'irc  confufveruni  ; folutio  corum  annualis  oftodccim  denario- 
nim  prædiâorum  de  quolibet  bonario»  fient  antedi6bum  cil»  fieri  débet  ad  fctlum 
fanâi  Remigij,  folutio  unius  denarij  prxdifti  de  quolibet  bonario  , nec  non  fie 
frumenti  fie  aven*  de  quibus  fuperiùs  fie  mentio  fieri  débet  ad  natale  Domini  per- 
petuo annuatim  : Si  vero  difta  Priorifia  fie  Conventus  prædidtus  diÔam  hærcdita- 
tem  vendideriot)  fupradiâæ  Conventioncs  omnes  fie  finguls  pro  nullis  habebun* 
tur,  & nobis  ip(a  hxrcJitas  in  fervitutum  ficuc  haâenus  tenobacur  perpetub  tene- 
bicur»  fie  fiet  nobis  de  eadem  fient  ha^lcnus  fiebat.  l£t  ut  prxmifia  omnia  firma 
perpetuo  permaneanc  9c  inconvulfa,  prxfcmicartac  tam  nos  quàm  Priorifla  Beat* 
Mari*  de  Ollftgardis  prxihctA  6c  ejusdem  loci  Conventus  nollra  flgilla  duximus 
apponenda.  Nos  quoque  Maria  reliêl.i  quondam  Djotim  G.  de  Lwanïs  fupradiâia, 

9c  Henricus  cjus  filius , & nos  Scabini  de  Goyka , quia  pr*diéta  omnia  fie  fin- 
gula  fucrunt  fââa  coram  nobis,  prxfcntcs  ctiam  litieras  nollrorum  figiUonim  nm- 
niminc  roboravimus.  Datum  anno  Dosnini  MCC.  LX.  menfe  Majo  Sabbatbo 
Ente  Trinitatem. 

Lettres  tirces  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 

VNiwrGs  E.  Dei  graiiâ  Abbatifla  > G.  Pr*pofitus , I.  Decanus  corumque  Ec- 
défi*  Nivcllcnfis  Capiculum  falutem.  Novcriiis  quod  nos  NübÜibus  perfo- 
nis  Mari.x  rclidæ  qiiondarn  Nobilis  viri  Godefridi  de  Lovanio  Dominx  de 
Baucignics  & de  Gaefebeke  fie  Heiirico  de  Lovanio  Domino  de  Harilallo  ejus  fi* 
lio  conceflîmas  quod  vacantibus  Cappcllanijs  quas  ipii  inflituerunt  in  Caflro  fuo 
de  Gaefebeke  in  noftro  patronatu  fito  diâ:æ  Nobilcs  perfonx  fie  coium  hiredes  ad 
dictas  Cappcllanias  perfonas  C^apitulo  Nivcllcnfi  prvfcntabunt  & nos  ipfis  cas  co»- 
fcremus.  Aôum  anno  Domini  MCC.  LXXVII,  menfe  Majo  Sabbatbo  ante 
fctlum  B.  Vrbani. 

EDeî  gratiâ  Abbatiflx , G.  Præpofiio , torique  Capiiulo  Eedefix  Nivcllcnfis 
Maria  relira  Nobilis  viri  Godefridi  de  Lovanio  Domina  de  Baufignies  , 
Henricus  de  Lovanio  ejus  filius  Dominus  Harllallij  falutem.  Cùm  per  refi* 
gnationcm  Doonini  Pétri  quondam  Cappellani  noilri  in  Caflro  noflro  apud  Gacie- 
bcke  vacct  Cappclbnia  S.  Elifabcth  ad  noflram  prxiêncationem  fpcélans  fie  ad  vcf- 
tram  collationem,  tranfmiitimus  Egidium  presbiterum  vos  rogantes  quatenus  ci- 
dem  Egidio  qiicm  vobis  prvfenramus  diftam  Cappellaniam  conferatis.  Datum 
anno  Domini  MCC.  LXXVII.  Sabbatho  ante  feflum  Sioiunis  fie  ludx. 

Charte  dont  TOnginal  fe  trouve  en  ^Archive  d'Op  Bigaerden. 

VIro  Vcncrabili  Difcrcto  Ofljciali  Cameracenfi  Maria  relira  quondam  Nobilis 
viri  Godefridi  dicli  Domini  de  Lovanio  Domina  de  Baucignics  falutem  fie  co- 
gnofccrc  \ eritatem.  Noverit  vcflra  diferetio  , quod  lohannes  diârus  Balloy 
conculit  pi^c  propter  Deum  in  elccmofmam  fie  pro  rcmedio  aaimx  fu*  Prioriflx  fie 

Fff  a Con-  ^ 
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Conventui  de  Op-Bigardis  undecim  libres  Bnixellenlis  monctæ  minoris  fuperquæ*  i 

dam  bona  ^dalia  in  perptuum  recipiendas  & habcndasJ  6c  hæc  elecmoflna  co* 
ram  Hcnrico  di£to  de  Lovanio  Domino  de  Harllallio  kariflîmo  fîHo  noftro  qui 
Dominos  eft  ftiadi  fiut  ordinata  6c  cidem  PriorifTæ  & Conventui  ailjgnata  6c  e-  | 

tiam  corem  hominibus  feodalibus  Domini  de  Lovanio  prædi^i,  6c  hoc  vobis  ' 

fub  teftimonio  pnefentium  Cgnificamua  rogarites  vos  humilitcrÔc  dcprccantcsqua-  | 

tenus  Prioiriflam  6c  Conveotum  à 'grevamine  6c  injuria  diébi  Amclrici  Balloy  qui  ! 

cas  corem  vobis  Cameraci  fuperlioc  fecit  citari  defendatis,  cifdem  clccmonnam  ' 

benè  6c  légitimé  collacara  obtinendo  tantum  fuper  facientesut  in  recompenfatione 
laboris  ætema  beatitudine  valeatis  coronari.  Datum  anno  Domini  M C C. 

I2SX.LXXXI.  feria  fecunda  poil  Exalucioncm  S.  Cnicis. 

S^tk  tTu»  ft*H  eiufrhne  en  cire  immtjhe , iu.pafier  jmriejus  ct'cec  amtrejèei,  . 
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Extraift  des  Croniques  de  Maiftrc  Baude\vin  d^Avenncs 
en  Latin. 
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ALeydis  (ccunda  filia  Domini  lacobi  de  Avcfnes  mnritata  Domino  Rogero  de 
Rofoy  unum  perpcric  ci  6lium  ëc  quatuor  filial»  iilius  nomine  Rogcrus  patri 
fucccdcns  uxorem  duxit  primo  61iam  Domini  Robcrti  de  Couchi  > quâ  mor- 
tuà  fecundam  duxit  fîliam  Domini  de  Hcinsbergc  in  A!emania>  Sc  bac  fimiUter 
mortuât  tcrciam  duxit  fiiiam  Domini  de  Montmorenchi  in  Francia,  cxhanininul* 
la  Ubcros  habcns,  fcd  dcmum  cum  Rcge  Francorum  Luduico  transfcrtavit  & mor- 
tuüs  cR  in  prilio  ubi  capcus  fuit  Rcx  Luduicus  Hujus  Rogcri  foror  primogcnita 
nomine  Aelidis  Domino  Arnulpho  maritata  de  Audcnaerde  ünutn  Mperit  filium3é 
unam  fiiiam  t filius  nomine  lohannes  ex  uxore  fua  ; &c*  foror  vcio  diâi  Domini 
lohannis  de  Audcnaerde  nupfit  Godefrido  bB  Lovanio  fratri  Ducis  Bra- 
bamiz  Henrici  in  MomRcrio  Vtllarienfi  fepulti»  cui  peperit  quatuor  filiosScunam 
fiiiam»  primogcnitus  nomine  Henricus  uxorem  duxit  Ilabdlam  fiiiam  Thcodorict 
de  Bcvcre,  fccundus  nomine  Arnulphus  uxorem  duxit  hzrcdcm  terrasde  Bredaex 
qua  liberos  non  habuit , rcliqui  duo  fratres  derici. 

Extrait  des  mefmcs  Croniques  eferites  en  François. 

NOks  vw  avons  dît  de  Monjîeùr  Ichan  d* Audcnaerde  de  fes  Enfant , or  vous 

dirons  de  Marie  fà  foeur  , elle  fut  mariée  à Godefroy  de  Lovaim 
frere  U Duc  Henry  qui  à f^ilîers^  fi  b>'uU  de  h quatre  fieux  & une  fille  , ly 
ai^ni  des  fieux  beutnom  Henry  s' il  prifi  à femme  ifahelle  fille  de  Minficur  Tbiery  de  Bev^ 
re , h Monficur  Ùodefroy  dt  Lovain  beut  nom  Ernoal  dil  prifi  à femme  Phoif 

de  Bredaty  mais  il  neufi  nul  hoir  de  ly , ly  autr:  deux  fitux  Monfieur  Godefroy  de  Lnu~ 
vain  furent  clerqs  , la  fille  fut  mariée  à un  haut  tomme  Allemagne  qui  beat  nom  Me- 
Jftre  Thiery  de  Henjftbcrgs  , 

ENFANTS  DE  GODEFROY  DE  LOVAIN 
SIRE  DE  LEEUWE. 


Extraiél  des  Chartes  des  Sires  de  Ëreda. 

VNiverfis  prxfcnrc?  litreras  vifuris  ArnoMus  de  Cafebeke  tutor  legitimus  & 
Dominus  terræ  de  Breda.  Notum,  Scc.  Datum  in  Woude  anno  Domini 
MCC.  LXVIIl.  feria  fccunda  poil  Huberti.  ildS; 


I\xtraid:  tire  des  Chartes  de  Berges 

/ 


NObilis  vir  Amoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  & EHfâbeth  uxor  cio» 
Contulemnt  fideli  fuo  Nicolas  de  Cats  militi  Sc  fuis  hæredibus  omoia  bona 
in  Oflcndrccht  qu*  Obtinucrat  nb  Arnoido  de  OiTcndrccht  & Margarcta 
forore  (ua  falva  maiori  iuRitia  tenenda  ab  eo  2c  fucceflbribus  fuis  in  feodum.  Da^ 
tum  apud  Montem  Sanâx  Gertrudis  Anno  Domini  MCC.  LXX.  Feria  quaru 
|>oft  o£lavam  aflumptionis. 


IX/Q, 


Extraicl  des  Recueils  de  feu  Michiel  Piggen. 

EGo  Amoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  notum  fâcio  tam  pr«rentibus 
quàm  futuris , quoJ  homines  ville  de  Oofierbout  funt  2c  debent  eiîc  liberi  per 
totam  terram  Brabantix  ab  omni  tclonio,  pedagio,  grutfa  camba,  8c  haoc- 
bont  diem  mcrcatus  in  o^iduo  & francum  forum  in  anno  ficut  alia  boiÀ  Oppida 
cerrs  noRrx.  Datum  in Rofendalc  tertio  Kal, lulij  anno  Domini  MCC.  L X X 1 1.  12 7 
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ARnoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Bruhames  univerfis  prx(êntes  licteras  vifurls 
falutcm  Si  feire  vericatem.  Norent  Vnivei  lîcas  qubJ  nos  unqaam 

judex  ex  parte  fratris  ooilri  H.  de  Lovanio  Domini  de  Ëreds  comulimiis  ju- 
re feudali  loanni  de  Langdonck  Sc  Willeimo  fratri  iîio  & WiHcImo  fiiio  dic^i 
Willelrot  fepeem  manfoa  Mori  jacentes  ante  bona  corum  in  Lan^onck  » 4 ipii  ré- 
cipient diéb  bona  in  feudum  à prxiàco  fratre  noit  o Domino  de  BreJa  , cùm  ip- 
fos  ad  prsfentiam  Tuam  contigenc  pervenire.  Et  ut  hase  dfma  pernuineant  ip(îs 
contuUmus  præfemcs  Hueras  ligiUo  noftro  roboraus.  Dacuiu  tnno  Domini  MCC. 
1273.  L XXI II.  in  oélava  Epiphama;. 

Extroid  des  Recueils  de  Michiel  Piggeui 

ARnoldus  de  Lovanio  Dominas  de  Breda  èc  Elifabet  ejin  uxor  cjurjcm  terre 
Domiot  dant  decimam  novalium  in  Gefltl  Monaflerio  S.  Bemardi  , item  fU- 
vam  diÔam  Baerlc  bofeh  integraliter*  & ducenra  bonaria  Moeri  j iccntia  jux- 
ta  eandem  ülvam  in  purum  Aliodium.  Datum  Bergis  ad  Somam  anno  Domini 
ii7f.  MCC.  LXXV.  mcnfcDeccrabri. 

ARnoldus  de  Lovanio  Dominut  de  Breda  & Elifabctb  ejui  uxor  e|ufdem  rerrx 
Domina»  S(c.  vendant  Monallcrio S.  Bemardt  quinquaginta  Ha*va$Hveman- 
ibs  wailinx  Jacentes  inparnehia  de  GcltcL  unamqunmquc  Hœvatn  duodccim 
bonaria  continentem , prxterea  d^nc  eidem  MonaHcrto  deeem  Hœvas  ibidem.  Da- 
1376.  tumanno  Domini  MCC.  LXXVf.  feiialll.  in antc*fcllum B.  Servatij. 

Extraid  des  Chartes  de  l’Abbaye  de  S.  Bernard  fur  TEfeaut. 

ARnoldusde  Lovanio  cum  ^Ufahetha  uxore  Domina  tnr£  de  Breda  con- 
Hrmant.Monaflerio  loci  S.  Bernardi  Ordinis  Ci(lertienHs>  bona  infraferipta » 
videlicec  dccimam  novalium  in  Geftel  cum  jure  patronatus  Ecdcnac  ibidem» 
Hlvam  diâam  25acrIe-t)ofcîi/  ducenca  Sc  feptem  bonaria  Moeri  juxia  didam  filvam 
vcrlùs  Ucum  didum  Barlakc,  item  Texaginta  Hoevas.  Et  de  novo  vendunt  pt®- 
dldo  Monafterio  alias  vieinti  Hœvas  in  GeJîelSc  duos  lacus,  quorum  unus  ducitur 
jRtbMîinfft/  & alterum  Jmic  proximum  adorientem»  item  décimas  veiercs  Sk  no- 
va? Parochijs  de  Ft^oude  (jf  Loenbout , turuarum  & feni  indi£^a  Parochia  de  Woii- 
deroladecimatione excepta»  \iCTCiàtc\Ti\im'mHogefcotet^ Eidebant  Htasin Paroch-a 
S.  Iacobi]\l%^^Ekerne^  ttcmannuosreddirusduarumgerbanimli.ivenx  fcijoof/ 

vulgariter  nuncupatis  in  L/yderwijck  ^ Cardc'poîrtt  (îtosin  diÛa  Parochia  de 
kemt^  item  jus  patronatus  in  FFoudct  Loenbout  Sanîlo  lacobo.  Telles  Han-iens 
de  Lovanio  Dominus  de  UerflaUio  frater  jfrnoîdi  pradibli  ét  Uenricus  de  xijjcfsg  miü^ 
1 277»  Patum  anno  Domini  MCC.  LXXVII. 

Extraids  des  Chartes  de  Breda. 

ARnoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  ^ EUfabetb  ejus  uxor ejuf- 
dem  terr*  Domina  notum,  &c.  Teftes  féodales  JHenrîcus  de  Hambroecka  ccc. 
interfuerunt  viri  Nobilcs  Henricus  de  Lovanio  Dominus  de  lier fiaîlet3  H miles 
de  jfÿcba  & Egidmsde  Bufitgeml^piferfirrsdeBreda.  Datum anno  Domini  M C C. 
'*  LXXVII.  menfe  luuio. 

ARnolpvs  de  Lovanio  Dminm  do  Brodait  EUfabetb  ejusuMortyaià^ 
teiT®  Domina»  &c.  vendunt  inr^ram  decimam  in  Etcen  Qnds  jlbbatijfée  in 
«^//-  l)atum  aono  Domini  MCC.  LXXVII.  in  VigÜia  B.  loannis  Bap- 

tUlv. 
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EyartAd  des  Chartes  de  Berges. 

ARkolîM7s  de  Lovanio  Dcmiitus  de  Breda  Eiifahetb  eius  uxor  Domi- 
na de  Mreda  |Ko^utc  tnnnarum  nolh-arum  deJimus  domui  kproTorum  4n 
Bruiceila  iiecrà:)  tàbras  LovanienG»  aosuatim  , ad  opiu  Cappcllanix  in  di^a 
domo  condituendae^  &c*  Daujcn  aano  Domini  MCC.  LXX V 11  i.  in  cradino  iff%, 
Beati  Marci 

SéelU  de  deux  ftaïut  imphmHen  certsime  pAfle^  k premier  euitcuant  un  bêmme  qmé 
à chevxl  Ve{pk  m poeug  Tcfluffm  fur  la  petëlrùie  ^miernt  un  iim  à em  Imnèei  c*mme 
aujji  r eicujfun  du  eontreféch  le  fecend  reprefente  une  Dame  aujfi  à cheval  tenante  un  os* 
feau  fur  le  p9ie%  €*f  au  camreféd  un  efiujfhn  Â trm  Jàutçin.  ^ 

ARnoldus  de  LovAMfo  Demiuus  terræ  de  Bredaid  ÈUfaheth  nofiecauxot 
ejurdem  terre  Domina  » dcc.  dotant  & bcnefaciunt  Prxpodxo  & Convcncui 
Monialium  Vallis  S.  C^ihartnx  juxta  Woude.  Datum  a^no  Dosiiai  MCC.  h^a 
L X X I X.  in  Nativitate  H.  Marix  Virginis. 

Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  noftrc  Dame  à Villers» 

VNiverfis  prx'cntcs  littms  inrpcéturis  A R N OLDUS  de  t,ov  Aeexo  Dominât 
de  Breda  td  Elijdbetb  eius  a*or  ciufdcm  terrX  Domina  falutem  cum  teftimo- 
nio  Veritatis.  Ad  noritiam  omnium  tam  prxfcntium  quom  futuronim  vo- 
lumus  pervenire  & prsfcnii  nodra  lictera  proteftamur,  quoi  nos  Tant  corpot«, 
compotes  ratiofiis , ccniporc  congruo»  quo  IcUicet  hoc  nobis  licutt  # profutt,  ob 
aemêliuai  animarum  nolirarum  & prædeceObrum  nodrorum  & ob  Tpecialem  gratkm 
puam  habemus  ad  viros  Rebgiofos  Dominum|  Abbatcm  6c  Conventum  de  y^iüari 
Ciilercienûs  Ordinis  Leodiends  Dioedîs  nobis  fiimUiari  dileéUone  aftri^koa  , pact 
& quieti  eorum  providerc)cuptentes  providè  in  futurum  » omnes  A*  Oc^ûs  poT- 
fcHioncs  quas  apud  Seboten  & Marcfcm  & in  conim  confinio,  cum  omnibus&  dn- 
gulis  fuis  pertinentijs  ufque  ad  diem  hanc  ab  antiquo  tempore  pofîederunt  Sc  po(h« 
dent  in  prxienti  • (ive  ünc  eis  in  elcemoOnam  à prxdcccflôribus  ooftris  traditæ  iîve 
coUaex,  five ab  eifdem  VilUriennbus  erga  nolbros  prxdccdTores  pro  pecunia  eznp- 
tionis  titulo  acquiiirx , tnnemoribus»  terris  * prsdijs»  aquis>  pifcaturis  • pratis  > 
pafcuiii  dcciinist  redditibus,  curtilibus  & ædificijS)  in  humido  & in  ficco  quo- 
cumquenomine  cenfeantur*  omnes  cttam  petitionesi  coticambia  & contraâus  in- 
ter prxdiûos  rrxdcccfTores  6c  memoratos  ViUaricnfes  habitos  acceptamus , ratifi-< 
camus  6c  præicntis  fcripii  patrocinio  confirmamus  , & ad  majus  robur  , quantum 
ad  omnia  6c  Unguia  prxdicta'warandifamus  pro  noÛs  & nodris  lixfcdibus  dve  iüc- 
cenbribus  warandinà  rempitcroâi  nuUam  omnino  voientes  inter  nos  6c  ooilros  Aic- 
ceflbres  6c  ipfos  Villorienres  occaiione  didcorum  bonorum  cum  omnibus  fuis  perti- 
nentiis*  quantum  ad  omnia  & lîngula  qux  inter  fxpedlâos  prxdccenbrea  nodros 
& diâos  Villaricnfcs  ufque  ad  banc  diem  funt  habita  6c  tradbea  » oriri  de  cetero 
conrroveTÛam  Hve  difcon:liam  aut  materiam  aliquam  quxAioniai  6c  ut  hxc  non  fo- 
lùm  prxfentibus  innotcfcant,red  etiain  apud  geoerationem  qux  ventura  eft  in  (êm- 
piterna  memoi  ia  perTeverent  j prxfenti  littene  Ggilla  noftra  in  robur  & munimen 
duximus  apponenda.  Accum  ab  IncamuioncDoroinianoo  MCC.  LXXX.  men-  IsSOi 
fc  Majo. 


Ggg  t' 


Lettre 


Digitized  by  Google 


120 


PREUVES  DU  LIVRE  VIL 

Lettre  dont  l’Original  fe  confervc  en  TArchive  du  Monaftere  de  S; 
Bernard  près  Anvers. 

IEan  Dac  de  Brabani  a toust  &c.  Coi»  il  foit  ainji  que  U terre  Je  Breda  mus  fuit 
ijj'ue  par  la  mort  d'IhhcWc  femme  de  Amou  de  Ijtvai»  nojîre  aufin  iadis  Dame  de 
Breda  « pour  le  fervice  qu'il  nous  à fait  nous  Ij  avons  donné  la  terre  de  Breda  fa  vie 
durante^  1‘efmoins  Wiliaumc  Segneur  de  Home  , Ican  Segneur  de  Cuyek , 
Thicry  Segneur  de  Hcrlacr  Chn'alicrs,  Godefroy  de  Brabant  Segneur  de  Artchot 
& de  Virlon  noihe  frere»  Henry  dç  Lovain  noftre  coufin  , \\^uthier  Berthouc 
1281»  Segneur  de  Malines.  Donné  en  tan^QQ.  LXXXL  le  leudi  apres  les  Pafques* 

Extrait!  des  Recueils  ds  feu  le  S.  Mîchiel  Piggen. 

ARkoldus  de  KYiXo  Dominas  de  Breâa^  &c.  de  licemia &mandato 
Dluflria  Principis  Domini  noftri  Johannis  Dci  gratiâ  Ducis  Lotharingie 
Brabantis  Tpeciali  vendit  & confirmât  Monafterio  loci  S.  Bcmardi  centum 
Hoevas  five  manfos  Waftin®  , unamquamque  Hoevam  duodccim  bonaria  conti- 
nentem  partim  ex  diutina  acquifitione  faûa  > ab  co  temporc  quo  bonæ  memori* 
1182*  dileôa  uxor  fua  Eiijabetb  s'vsutAi.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXII.  men* 
fe  Novembri.  * 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

VNiverfls)  &'c.  Maria  quondam  uxor  Viri  Nobilis  Domini  G.  de  Lovanio  no* 
tum  fïftrio  j quod  ego  I o a n N æ filix  mes  frué^us  & fpolia  viginti  modio* 
rum  nemoris  roci  qui  vocatur  Faisbertain  fenioris  Sc  amiquioiis  in  elccmofî* 
nam  pro  auxilio  fui  matrimonij  contuli  libctaliter  Sc  intégré,  quos  fruétus  in  ma» 
nus  karifTimi  Domini  mci  Ducis  Brabantix  ad  opUs  prædi^s  I o a n n æ reportavi 
12^2.  tenore  prsfcntiuin.  Datum  anno  Domini  MCC.  L U 1.  feria  fccuiida  poft  Ra* 
^ mos  Palmarum. 

HENRY  DE  LOVAIN  SIRE  DE  HARSTAL, 
GAESBEC  , LEEUWE  &c. 

Elxtraift  de  Recueils  de  feu  Adrien  Prevoft  de  Baflerode 
Seigneur  dlngien. 

IN  nomine  Sanâx  & Individus  Triniratis,  Amen.  Nos  Hcnricus  de  Lovanio 
Dominus  de  Harfiaîlio  Leodicnfls  Diocefis  tam  prxientibus  quam  futuris  volu* 
mus  cfTe  notum,  nos  litteras  infraferiptas  fîgiUo  Illufli^s  Principis  Domini //e/r* 
rici  Dei  gratiâ  Ducis  Lotharingie  , Marcbionifque  Antterpie  dskcliffimi  Avt  noflri 
Hgillatas  I non  cancellatas  nec  in  aliqua  fui  pa  te  viciatas  tenuifTe  & vidifTe  , £cc. 
128<4>  Aéta  funt  hxc  anno  Incamationis  Dominiex  MCC.  LXXX IV.  menfe  Martio. 
Cefi  un  Vidimus  d'une  lettre  du  Duc  Henry  I. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Breda. 

HEnrisdeLovaing  Sires  de  Harflal  bc  de  Breda  à tous  ciaus  qui  ce  pre fentes  leU 
très  veront  ô"  orront falut  connoifîre  vérité  Je fais [avoir  à tous. que  telpligerie  a mmes 
gens  y s'il  eji  àfavoir  le  BailUus  de  me  ville  de  \\cx^o\ , (â  U Maire  Efchèvin&li  autre* 
s'il  cjbàjavoir  le  Maires  (9*  le  Efebevin  de  me  ville  de  Ruée  bon  tdr  le  Maires  dr  le  Efebevin 
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viUe  le  Fohgne . £ÿ  le  Mtires  y le  Efchevin  de  me  mile  de  Nedren , eut  faiS , que  le  »f  con-  ' 
fent  loiamment  ,queielesaquitteray(â  deebatelS  de  cens  de  damages  s’il  renchéwnt  par 
défauts  de  mi,  (à fe  leurpri  tous  enfamble  qu'il  y entrent  : 6?  pour  chou  que  ces  cbofes  devant- 
dites fijent plus  fermes  (à  plus  ejlables  , ayfcedonni  mes  lettres  fdettéesdemon/lel,  que  ftu, 
rent  données  Pan  dellHcamatiennoJlreSegneurM.CC.  LXXIII,  le  ùudi  apres  IfJns  jj», 
mention  Sainte  Croix. 

SéeU  d'un  [eau  en  cire  iaunt  avec  contre/èel. 


Hhh 


Extrait 


ztt  PREUVES  DU  LIVRE  VIII. 

i 

Extraift  de  la  Rijm-Cronique. 

D^e  l^tosbe  tDa.â  in  ^ttegom  ban  Dan  IDabttc  $cct  IJan  nut  f)tm/ 

©att  iiÿ  gtott  ftûbt  in  nam/  «înDt  ban  Dm  SSafftlie  oot  J5«t  3an/, 

SDant  foiibn  |1acb  m De  foivDcc  (loot  <Snbc  ban  Ont  Çetman  / 

SBUben  bote  btle  Oenen  baol  : Cnbc  ban  ftifint  Qccc  Diiicliant 

Hendrick  VAN  GAEtBEKE  bl((f  <nbe  Çcct  BtnbtitS  tan  (liiifatctî 
baac  ^it  pntoobe  oncfinch  on  (inbri’bt  gcoot 

<nbe  tlm  f]an  ban  Socfrlan  t <E>at  f;  tbaenbe  bp  bicbt  bout/  &c, 

Cube  StR  Xoui^  ban  iSoucrejinn/ 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 

VNiverfispræfcnteslitterasvifurisîcaudituris  ArmUui  Cmesde itCbitty 
falutemcumnoticiavcritacis.  Noverincunivcrlî,  noftri  conicnl'us  & voluntatia 
eiTe , quôd  vir  Nobtlis  Gtrardus  Dtminus  dt  Jfoern  nofter  fidclis , N obilcm  matro- 
nam  Dominam  Ioannam  de  Gaesbeke  c jus  nxorem  in  omnibus  boni»  feu- 
dalibusquibufcumque , quæ  ipiê  Dominus  de  fleern  à nobis  tenet  jure  fcodali  dotée 
& det  propter  nuptias , Caftro  tantum  de  I/oern  exempto  > confentientes  & volentes  ut 
infa  Domina  loanna  de  diâis  bonis  rationc  dotis  lîve  donationis  propter  nuptias  quam- 
diu  vixerit  habeat  ufum  fruâum:  unde  adrobur&  munimemvirum  Nobilem  noilrum 
confanguineum  bdelcm  Dominum  lHlbelmurnde Ptterjfem y lùanacmCaJtelhmm de 
hîontenacû  » & Arnoldus  de  f/^ttbem  nollros  milites , quia  prxmiilb  confenfui  noilro 
jnterfuerunt duximus  rogandum , ut  prærcntibus  Litteris  figillafua  faciantapponi.  In 
eu  jus  rei  teftimonium  prAfentibus  litteris  Cgillum  noftrum  ell  appenium.  Et  nos  IVil- 
lelmus  , loames  !i  Armidas,  quia  pracmifla  nobis  conftant  elle  vera,  ad  preces  Do- 
mini  noilriComitisprxdiâi,  unàcum  figillo  ipfiumrifentibus  litteris  fimlla  noftra 
duximus apponenda.  DatumannoDominiMCCC.  H feria  tertia  poil  Nativita- 
IJOî-tem  B.  Virginis. 

lEAN  DE  LOVAIN  SIRE  DE  HERSTAL,  GAES- 
BECK,  LEEUWE,  BAUCIGNIES,  MONT- 
CORNET,  etc. 

Extraift  des  titres  de  la  Maifon  de  Berges  fur  Soom. 

I Cannes  de  Lovanio  Dominus  de  Harstallio  de  confenfu 
DominxdcGaerini  M.  aviæ  fuæ  karüTïmx , concordat  cum  fubditisfuisde£fr»œ, 
defolutioneannuiccnfusinpræfentia/A7//f/w/  famali  fui  maicris  diHi  Pipeapoy-,  te 
quia  diéius  loannes  lîgillum  proprium  non  habebat  Domina  de  Gaesbeek  prædiôe,  Sca- 
tini  de  Leemd  S.  Pétri-,  tcftseiiEoislf'iUelmusdillusPipenpoj  àè£tis\hteias(nK  figillis 
roborarunt.  Datum  anno  Domini  MCC.  XC.  feria  lecunda  poil  ^afimodo  lucnfc 
I^90.  Aprili. 

Elxtraiél  des  Preuves  de  l'Hiftoire  de  la  Maifon  de  Limbourg,  par 
André  du  Cheûie. 

NOhle  13  paiffante  Damoifelle  MadamoifeV.e  Félicitas  de  Lucembourg  Damoi- 
felle  de  Lovain  & Dame  de  Montcomet , pour  elle  13  fes  enfant  de  Jean 
de  Lovain  Escvier  iadis  Seigneur  de  Montcornet 
„ fm  mari  defqueU  elle  a le  bail.  Pan  MCC  C.  XVIII.  le  Dimanche  devant  PAfeen- 
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Extrait  des  Chartes  de  Homes. 


LEttre  mimele  dt  FcUciias  de  Luxembourg  Damoifclle  de  Gaesbcck  &dc  Conforrd 
tnlaqutUe  elle  nommt  fonjilsaifné  Henry  de  Lovain  Segneur  db 
Gaesbeck  et  Herstalle  ^ Iean  Beatrix  aujfifesenfants^ 
di£i  r jdrcbevefquedel’reves  fonfreret^ltm  Roy  de  Bohême  &C  de  Polaine  f$nnepveâ 
ejiant  ladite  lettre fi  fort  endommagée  qu'elle  nef  pour  la  plus-part  legibîe* 

Sépulture  eflevée  qui  fe  voit  à la  droiifte  du  Chœur  de  l’Eglife  du  Mo- 
naflcre  de  Beaumont  à Valenciencs. 

CY  gift  DameFelicîtasdeLuxcmbourgrcurmairnéedcrEmpcrcur  Henry  jadis 
femme  à MonHeur  Iean  de  Lovain  Segneur  de  Gaesbeck 
ET  DE  HerstaLi  du  qu’cl  refue  à l’age  de  vingt  £c  deux  ans  fut  Religieufe 
& Prieufe  céans. 

uiu  tour  de  la  fepulture  ejî oient  les  armoiries  de  V Empereur  Henry  fon  frere , de  Iean  Roi  de 
Borne  fon  nepveu , de  Baudrvoin  Arcbevefque  de  Ireves  aujfi  fon  frere , de  Jean  Duc  de  Bra- 
hantfoncoufin^de  Béatrice  d'Avefnes  fa  meri^  de  Guillaume  Comte  de  Hàynatit  fon  coufm 
germain-,  deGodefroiSired'  Jfpremontfoncouftniffu-gtrmain.^  de  ff^alleran  de  Luxembourg 
• SiredeLigny foncoufngerm.iin^  duSired'Avefnes. 

Dans  robilier  l'on  dc<;cs  cil  marque  le  VI.  Oâobre  & cft  diâ  qu’elle  princ 
l’habit  de  la  Religion  de  S.  Domuuque,  jour  de  rAiïUmpticm  de  noilre  Dame  l’an 
MCCC  XXVIIL 

ENFANTS  DE  IEAN  DE  LOVAIN  SIRE  DE 
G AESBEKE  ET  DE  HERSTALLE. 

i 

Epitaphe  qui  fe  void  en  l’Eglifc  d’Antobg. 

CHi  gift  Ifabcau  Dame  d’Antoing^  d’Efpinoy,  Sottingien*  ChaftelainédeGand 
jadis  femme  & efpcufe  à H E N R Y de  Lovain,  après  à Monfteur  Alfona 
d’Efpagne&aprcsàMonficur  le  Vicomte  dcMclcum  Camberlench  de  France 
Segneur  deülandy  ocdeMonftruel,  que  trelpafTalejour  de  Saint  Nicolas  en  juierl'an 
MCCC.  LIV.  pries  pour  s'ames.  Sur  la  fepulture  en  haut  au  chef  il  y at  trois  efeufons^ 
le  premier  ejî  ^ Antoin^parti  à dextre  de  Lovain^fdaesbeck.  à un  lambeUcelui  du  milieu  eji  ftm- 
hlablement  d' Antoingpartià  dextre efearieU  de  France femé  13  de  Caftille^  (3  le  troiftefmi 
auff  d'Antoingmi‘parti  à dextre  de  Melun , (3  le  mefme  fc  void  enhas  aux  pied  \ (3  des  Coftés 
il  y ai  quatre  ^eufons  reprefentants  les  quartiers  de  ladite  Dame , à feavoir  à dextre  Ans  oing 
t3  Grimberge-AJfcbe^  àfneJîreEngien  Sottengienl3  Gand*  * 

Au  Monafterc  d’Ob-Bigaerden  au  Chœur  des.  Prcftres. 

SEpulture  eflevée  en  tombe  avec  h figure  en  marbre  bleu  d'un  ieune  Seigneur  armée  la 
tefie  nue  avec  cejl'  infeription  à l'entour. 

l?i(t  IrQtlAN  VAN  Lovenb  tDpIm  Çerc  ban  iLobme/  tan  Qartfial  cube  bon 
dbarfrbeht/  bie  ftitf  Dm  XXIU  Dacb  bmi  iDogfi/  fn  bet  iorc  MCCC  XXIV. 

Extrait  du  Livre  fécond  des  Chapelains  de  Lifle>  par  Florent, 
Vander  Haer.  Chap.  In. 

FElicitas  de  Luxembourg  eufi  pour  mary  *trijïan  de  Louvain  Segrteur  de  Gaesbeke  t3  Het^ 
fiai , desquels  la  fille  Beatrix  de  Louvain  vendit  la  terre  de  Moferon  à Ber- 
narddelaBarreditde  Tuurnay  le  XIX.  de  Janvier  bACCC.  XXXII.  prefent 
Thomas  do  JJlle  Chevalier  Advoué  en  cet  affaire  de  ladicte  Beatrix. 
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Ebttraift  de  l’Hiftoire  de  la  ville  de  Valencienes  par  le  R.  P.  Piare 
d’Outerman,  partie  III.  Chap.  AlII, 

1CymefmefilimkdieHivredesObitseJlei$ttrr/ehKAT».tx  de  LodvainDamb; 
DE  Herstal  et  de  G A B S B Z c K de  U rotc  dcs  Ducs  dt  Brabaiit  ( fii/e  de /taii 
de  Lomain  (i  de  Félicitas  de  Luxembourg)  niepce  de  F Empereur  tienry , laquelle  Beatrix 
vefcut  eu  célibat,  à la  mort  prit  F habit  de  Religion  en  cejie  maifon  qu’elle  avait  toufours  ai- 

mée , y comme  elle  y avait  ejlé  nourie  ejlevée  dez  fa  ieunejfe , elle  y choijit  aufji  (a  fepulturo 
avec  unlegat  dequatre-vingt florins  de  Florence  purunobit  annuel,  outrebeauconp  d’autret 
tiens  qu'elle  y avait faits  pndant favie.  C'eft  tirée  de  l'Obicuaire  du  Monaftere  de  Beau- 
mont à Valencienes. 

Eixtraift  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 

Allm  Otn  olmun  We  befe  Uttrem  frim  rmi  oft  boojtn  Ufm/tap Willem  Heer  nnHoera, 
ran  Aliéna  endc  van  Gaœbecke,  fdlupC  mile  btnni(Tc  brc  iDactfKpOt.  ConM  ff  aHe  lle> 
tim/  bot  tnp  met  onfen  Uolbommen  Uille  m met  onÿ  cppen  taebe  / ente  renbcocbceipclic  RM 
onÿ  gemtcnc  magtn  cnbc  biimbrn/  lieUim  gticgoct  enbe  gocbcn  onfea  liebcn  oubtlicn  fàciw 
Geeraen  van  Hoern  fiibbcce/  inbet  manitccn  geldch  !|I(C  non  befctuebeu  fiait  / enbe  if  te  toc* 
tenez  tnbcn  enftm  bot  top  ffcbben  gegebm  en  gcum  Ingoebingen  Çtcttn  aSercattt  onfm  foc 
ne  booifept/  Hecfc  enbe  Lecndc,  &c.  mbe  nare  onfc  beat  fbo  fai  bat  baoffcpbe  goet  ban  • 
Hcefe  eHbc  Lecndc  met  aOe  be  booffepbe  taebelfaorten  gefieel  enbe  al  hommen  op  onft  at^ 
tetlh  hinbcten  / bie  tun  bebben  enbe  næ^maeig  bibben  fullra  oft  mogen  ban  Jbm  £Uc  vu 
Clerc  onfee  etitbet  Stouioen  / mbe  bat  / &c.  9tem  boojt  foo  bitticn  Up  gbegebm  enbe 
gbfbm  Hcic  dBcetattt  anfm  outflm  foent  ba;eng!)enocni]it  nu  al  te  gant  / i)ct  lant  bon 
Momcornet  mbe  ban  BalKngys  gt)CIegiKii  in  Tirade/  met  ade  De  i}cnfcl)appgi  / &c.  gl)e« 
Igcbbat  bip  op  ben  batb  uanbAMt  boubeube  jt)n/  enbe  gfielbtb  bai  boiAeabe  b»|t  boo}  ong 
onfe  UtbenlclKeBcaTRix  vas  Lovenei  teUm  li)be  Jonck-veou  van  Hair- 
STAL.  VAN  GaCSBEKE  EN  DE  VAN  MoN  CORNET,  bOlt  dSobt  bC  fitle  af  btbbcn 

, moet/  &e.  ®it  baa#  gbebam  Int  (aec  ond  9tnm  alÿ  mm  ftbittft  MCCC.  XLI 1,  brÿ 
;baiU)ai!)f>  nan  Ri-  mattaf  enbe  jh-  SSabenÿ  baege  inbe  maem  ban  ettobje. 
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Du  Livre  Huiâicfme. 

GUILLAUME  SIRE  DE  PËRWEYS  ET  DÈ 
RVSCEBROECK 

Entrais  du  Chartulaire  de  la  Prevofté  de  S.  lacques  fur  le 
Coudenberge  à Bruxelles. 

IM  nomine  Sanâx  Ce  Individux  Trinicalû.Noeum  lit  Sc  prælêntibus  Ce  futurM.  quod 
cg9 Hntricus  Dux  Lotbtarinÿét  terrain  vaRufcbebruc^  quz  Willelbii  facerdotis  fuie , 
quam&  WH.LELM  VS  fr  a t £ n MEUsàcenfu  annuotabomni  jure  fuo  &ab 
Omni  exaÔioneliberam  miht  refîgnavit  5c  defèftucavic  in  ufus  Canonicorum  S.  lacobi 
inCaldenbcrga  libéré  conctiH,  «üginorummeivideVcety  ^ U'iîîeîmi  fratris  mei^U 
teftatione  »&  teftium  fubreriptione  corroboravi, Telles  SigerusCameracenfis  yirebidiac»* 
ms  in  Brahantia , Michael  Paroebianus  y jirnoîdus  Notarius , Henricus  Vilîicus  • Alariu: 
Râpe  y Arnoldnsie  Bigetrâis  yHufoMawruSylVàlterusBcseb,  Aékuraanno  Incamationis 
" DominiMC.C.  I. 


SéeU de ieuafeauxicntlepremiere^ tombé •lefecondefiJt*  Sire  de  Perwejs  imprimé -eti 
^ rttfjlét  êV9(  di  h dreendommaié comme  ici  avec  fjéek 


I 


lii  Extrait 
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t%6  PREUVESDULIVREVIII. 

* EStraitï  du  mdmtf  Chîtltulaire*  ‘ r : 

IN  nominc  SanÔæ  & Individua:  Tiinitatis.  Ego  W illelmusDominüsdb 
Perweys  et  de  Rusebruc  omnibuE hoc rcripcum intuentibus  in pcrpe- 
tuum  fcire  vos  volumus  « quod  Willelmus  dévolus  i'aceraos  tenam  quandam  duodc* 
cim  bonanadoniincnceiB,  interterramarabiiemâcpracaàparrntibiisitm  haeredicario 
jureeircliâam  in^/0^rtt^noftço  Dorainiojacemeaii  libéré  & abfoluté  per  feriptum 
Domim^fratrisnoJiriDuàs  Zi«/i>tfr;ag/>inelccmofînanifalubritcr  conculit  Ecclcfîæ 
Beat!  laccbi  deCaldcbergCi  ad  uTus  clericorum  ibidem  Dco  ddervientium , cenfum  ve» 
ro  & exaétiones  quas  cadem  terra  nobii  debuit  > prædiÔæ  Ecclclî»  comuHim»  in  elcë- 
mofinam  perpetuam  liberrimepoffidendam.  Et  ut  hoc  noftrum  feriptum  perpetualir» 
mitateroboratum  teneaiur,Domini&cbari(Iimi  firatris  noAri  AgiUoac  noltroduximus 
utilepaginam  præfentem  communiii:  Hujus  ùiS.ïxc(^(amMsgi^Sif^ts  Csnttr 
tutnjis  ^rcbidiacottus  » Henricus  Bruxeïlenjts  Decanus  * Magifter  Michàé} , Amoüius  Duiii 
Protomtârius  i Henricus  de  S.  loanne  de  yierfebot , (ÿ  Henricus  de  HUduberge. 

ENFANTS  DE  GUILLAUME  SIRE  DE 

PERWEYS.  ; 

Extraîd  des  Recueils  de  Monfieur  Aubert  le  Mire  Doyen  de 
l’Eglifc  Cathédrale  d’Anvers. 

HEnricus  Dux  LfOUiartrigix  & Brabantiz  univerfît  pra*(ênces  litteras 

falutem»  VniverAtatem  veüramfcircvolumus»  quôd  Kuom  viro  dileâo 
confanguineo  no Aro  Domino  Goberto  de  Perweys  Przpofîto  Ni- 
vellcnA  hzreditaric  contulimus  commune  Ave  waAinam  jacentem  inter  villam  de 
Promelles  & ihatam  publicamde  Nivellaeuntemufque  Genapiam,  uti  deinde  fuam 
fâciac  voluntatem»  de  qua  fcilicet  waAina  fcx  denanos  ad  cenfum  apud  Genapiam 
in  feAum  Natalis  Domini  nobis  folventur  annuatim.  In  cujus  Donationis  tcibmo- 
nium  & Armiradinem  flgillum  noArum  prefentibus  appofuimus>  Aétum  & Datum 
' Ziyf*  Genapiam  oicnTe  Oâobri  in  fcAo  B.  Dionifij  anno  MCC.  L V. 

Extrai^Is  de  Chartes  de  Brabant. 

GObertus  de  Perweys  Dci  gratiâ  Nivcllcnfis  & AntYcrpicnAj  pre^ 
poAtus  omnibus»  &c.  Datum  anno  Domini  M C C.  LXIV.  Dominicaantc 
1164.  diviAonem  ApoAolorum. 

Extraidl  de  l’Obituaire  des  Freres-mineurs  à Bruxelles, 

MCC.  LXXVII.  obijt  Nobilis  Henr  1 eus  de  Perweys. 

Elxtraid  du  Livré  des  Obîjts  à Filipré  près  Givey. 

^^Binis  Domini  Rob ERT 1 de  Perweys. 

GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS,  GRlMBERGE,  ^c. 

Extraift  des  Chartes  de  l’Abbaye  d’Argenton. 

I N nominc  Sanébx  6cIndividuæTrinitatis.  UniverAsChriAi  Adelibustamprxrenti« 
busquàm  futur»  præfcntcs  litteras  infpeéburis . . Ego  GodefridvsDo  minus 
D E P E R V E $ Duàs  Lotbaringiée  fratris fUius  cognofccrc  vcriraiem.  Vniverfitari  ve- 
Arx  notum  facio , quod  deHareton&uxorfualdade  licentia  ôc  voluntate 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT.  ii? 

goea  fn  âcëmoTm^  conuilerunt  domui  de  Arftntm  Ciilertienûs  Ordinis  Leodienfis  : 
Diocefis  terras  > aquas  » (îlvas,  prati  & x Jefîcia , cum  molendino  & rebus  alijs  cam  mo* 
bilibus  quàm  inmobilibus  , qu.is  habct  ôc  habicuri  func  apud  Harenton  , nihil  mihi 
juris  omnino  > DÎhil Obi  velfuis  hxredibusacitpropinauis  refcirando»  pr^erurum- 
fruâum  quem  di6i:i  Willclmus  & Ida  in  rébus  fupraaiéHs  quandiu  vbcerint  tantum 
Hbi  rerervavcnint , &c.  Prxcerea  etiam  omnibus  innotefcat , quod  voluncate  noOra 
le  afleniTu  Olix  Domini  Thomx  miliüs  de  SmCchin  rciUcetOara&  AcKiasdomum 
mooialium  de  Harenton  pofTunc  intrarc , & ibidem  de  licentianollra  habitum  aOumere 
mooialcm.  DatumannoDomioi  MCC.  XXX.  reriatertupoflfeftumB.  Lauremij.  123O.' 

J 

Lettre  tirée  de  TArdiive  dç  l’Abbaye  de  Grimberge. 

GOdefridUs  Dominus  de  Peewes  ^ fî^eiramusfrAtertim  norum 
facimus,  quod nosliberalitervcndidtmusEccleOxGriinbcTtKnO  vi^intiêi ofto 
bonaria  Olvæ  inParochia  dcMcnfe  in  locoquidicitor  VoTttprsrennbus^/rV}4 
Qxore  mci  GodeOidi  &C  Agncte  uxore  mei  Ingclrarni»  conTcnfum  fuum  diâæemp* 
tioni  liberaUceradhibentibus,  qax  bonaria  à\ûx  Otvs  ex  parte  uxorctn  noftrarum 
ixm  diâamm  ad  nos  fpcébbant»  Sec.  Aétum  in  medio  Manio  anno  Domini  1230» 
MCC.  XXXVIII.  e 


SétJIée  di  quatre  féaux  en  drevcrtiêyde/qwh  k premer  èonfienf  m homme  à cheval  àr^ 

•mi  Pe/pée  en  la  main  droite  ^ Vefcujfon  Jitr  la  poidrin*  à une  fa/ce  ^ en  la  circuvf  ^ 

• fertnee  S.  Godefridi  de  Perweys,  là  le  contrefécl  un  efçMjfonfemblabkfnent à unefafe* 
alentour  t H«c  eft  davis  lî^lU, 

Le  fécond  nprefente  une  Darne  à cheval  tenant  de  la  main  droite  ta  hide^  y furie 
poing  de  la  gauche  un  oifeau^  le  contreféel  centknt  un  efiufonàunefafce  l^  ceji  efeript^ 
6ecretum  Dominx  in  Grimberg. 

» Le  trofiefme  repïèfente  un  homme  à cheval  armé  6?  pardc/hz  une  tunique  Pefpie  en  là 
main  droiâe,  Cîf  /ùr  la  pejefrine  un  efeufon  contenant  vne  fafce  6?  un  lambel  à cincq 
pendants  y en  la  circonférence  S.  Engclrandi  milici»  de  Perwes  : au  contreféel  un 
tfcuÿln  aujji  à une  fafee  lambelà  cincq  pendants  ^ (ef  efiript  Seciccum,  meum  mihi. 

Le  quatrufme  ef  entièrement  rompu.  ♦ , * - » 

Extraiél  des  Chartes  de  l’Hofpital  de  S.  lean  i^Brtlxelks.  , *■  * 


Gt>oMiNus  IDE  Grimberge  nec  non  Altyih  uxor  fua  omnibus  paginam 
pi  xfontcin  imuentibus  nofccre  veritatem»  ad  unlvcrforum  notitiam  voTumus 
pervenire^  quôdcmptionem  quam  domus  Hoipitatis  B.  loaonis  !n  BruHclla 
in  Dominio  noftro  de  J.cdeberge  contra  iilos  de  Ledeberge  circiter  quadraginu  bo- 
naria terrx  parum  plus  vel  minus,  Scdc  quidam  décima  ibidem* jaccme  fecerunti 
eonfemimus,  laïuui  habemus  & UudamusemptioDem  memoracam  Aiper  qua  no- 
patentes  Hueras  ipOs  in  tcOimouium  duximus  confcrcnduoi.  Ai^um  anno 
Domini  M C C > X L V 1 1.  menfe  lunio. 


1247. 


Séelîi  de  deust  ffanx  imprimés  en  certaine  pape  hlancheaPre , le  prîmier  contenant  un 
homme  h cheval  portant  en  Vefeu  une  fafee»  au  contreféel  un  efcujfon  à une  fafee.  Le 
fécond  une  Dame  à cheval  tenant  un  oijeau  far  le  poing  au  contrefîel  > un  efcujfon 
femblaWemtné  à une  fafee»  l^eef  efeript  Sccrccum  Dominée  in  Gr. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  PER- 
WES  ET  DE  GRIMBERGE. 


H^traift  des  Chartes  du  Monafterc  d’Afflîgem. 


VNivernsprxfentes  UtterasYifuris  ego  Gbrardus  Dominus  dbGriM- 
D B R o E s notum  ficio  ; 2cc.  quod  cùm  diurnale  jacens  in  Parochia  de  Laken 
quam  terrajn  Dominus  Lidekinus  à me  tn  Feudum  cenuit»  idem  L.  repoitavic 
in  manus  meas  ad  opus  EccleOx  HaffligenienOs  , in  pnefentia  hominum  meorum 
itodalium,  dcc.  la  cujus  rei  tclUmoniuai  prælenccs  littcras  Haffligenienü  Eccleüx  tra- 

lii  a didi 
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ii8  PREUVES  DU  LIVRE  VI  II. 

I15'7.didi  (îgillixnei  impreinone  roboratas.  Dacumanno  Domini  MCC.  L VIL  menft 
Apriü.  _ ^ 

SéeïU  d'un  feau  contenant  un  cfcujfon  à une  fafce  eula  ctrconfereme  tfi  efcri^  S.  G. 
de  Grimbergis  primogeniti  Domini  de  Perweys.  ^ v 

Lettre  tirées  des  Chartes  de  Grimberges.  . * 

TN  nomjne,£cc.  Ego  GsH  ardus  de  Grimesrgis  et  Kinjve  Do* 
MINUS  univerfisf  &c.  quôd ego  compos  mentis  mec  ob  remilTionein  pccca* 
corum  mcorum,  & recordationem  prxdecenbrum  mcoram  bonæ  memoricG»- 
éefridi  de  Perweys  » Domina  Aielida  progenitorüin  mcorum , ncc  «on  Gtrardi 
fracris  mei  aflîgnavt  Eedefiv  Grimbergenfi  quindecira  modips  ^Liginis  de  décima 
mea  in  Havesdonck  ad  menfuram  BruxelleDfcm  » £cc.  Huic  autem  coUationi  inter- 
trofiro-  fucrum  Dominos  Cerardus  de  Mariais  gener  meut^  Dminus  Libertus  de  Dus^  Do- 
minus  Gerur^s  de  Ecbove  miiites^  Jounnes  CtàicUi  de  Ninive  ^ Baiduims  de  Cunis 
Reynerus  dt  Maleue  ^ &c.  Vt  autem,  ficc.  pra*fcntcs  litteras  âgillo  meo  nnà 
cum^iîgiilo  Domini  G.  de  Maihais  fxpedtdbe  Bcclefic  contuü  ngillatas.  A^m  8c 
¥«»  ^ Dacum  in  Rumefta  feria  quarta  poil  feRum  Beat!  Lucc  Ëuangclifta:  anno  M CC» 
iiy^.Lix. 

Setïîét  de  deux  féaux  en  (in  verde , le  premier  reprrfenle  un  homme  à cheval  armb 
refpee  en  la  main  la  poitrine  un  efcujfon  contenant  une  fafce  ^ trois  mcrlettes  en 
chef  y à VerHour  S.  Gerardi  de  Mardis  Domini  de  Bruce.  Le  fécond  ^ de  Ge- 

rard  Sire  de  Grimberge  & Ninive  exprimé  ci  dejfus. 

VNivctHs  Gerardus  de  Grimbergis  8c  de  Ninive  Dominus  falotem  • &%.  quodE 
ego  fklvis  per  omnia  eis  qun;  iegavi  quæ  RgiUata  font  ûgîHis  viri  Religio- 
fi  Abbatis  Grirobergenfis,  Viri  NobilisG.  de  Marbais  Dommi  de  Bruech  foro** 
rij  mei  8c  meo  , lego  & in  clecmofinam  do  cencum  libras  Lovanieniês  pro  redemp- 
tione  CmcU  Sanftæ  quam  aflumpfi , confêrcndas  alicui  probo  viro  militi  transie- 
renti  fe  ulciu  mare  ad  primum  paiTagium  rccipiendas  per  manus  virorum  ReiigioTo- 
rùm  Abbatum  de  HafHigenio  oc  de  Grimbcr^«  ita  qubd  diâas  centum  libras  ré- 
cipient ad  dccimam  meam  de  Haveldonc,  8cc.  8c  ut  omnia  firma permaneant  pne- 
fences  litteras  figillo  meo  nec  non  figillorum  difcrctorum  > Przpofiti  Nlvellenfis» 
* Domini  Cobeiti  de.Perweys,  patrui  mei  8c  Abbatis  Grimbergenfis  fèci  munimi- 
ne  roborari  pnefêntibus  dilcâis  mcis  8c  familiaribus  Domino  uberto  de  Dues  mi- 
lite meo  Domino  Gerardo^ de  Ekove  milite  Vafiallo  meo,  loanoe  de  Ninive  Cle^ 
rico  meo»  Rafone  Beyer,  Petro  de  Momies,  Waltcro  Coquo  8c  Nicolao  fâmults 
meis.  Aâum  apud  RumelU  in  Vigilia  omnium  Saoétonim  aiïno  Domini  MCC. 
US9  LIX.  • ^ ‘ * 

SeeUée  de  trois  féaux  deftfUels  h preurier  contiettt  Un  efcUffne  fi  une  fafce  ^ en  U 
tircnmference  S.  Gerardi  Domini  de  Grimbergis  8c  Ninive,  fans  amtrejeel. 

Extrait  du  Chartukurë  de  l’Abbaye  de  Villcrs. 

A De  Dame  de  Perwes  et  du  Bruech  üefve  de  mon  très  cher  Se^ 
neur  6f  marit  Monfegnenr  Gérard  fils  du  Segneur  de  Mirbais,  8cc.  Donné  en 
Can  MCC.  LXX  XI V.  le  Marquedi  apres  h ^hiepbainà* 

Lettré  tirée  du  Chvtulaire  du  Monaftere  dOuwergem  près  Bruxelles. 

AO  A Domina  de  Pbewets»  de  Hobokb  et  dE  Eeckerb  ! 
rcliâa  quoatbm  bonx  mcmorlæ  Nobilis  viri  Domini  GerarJi  Je  Mariais  (âlu- 
tem  V tic.  Comulimus  Sc  irrcvocabilitcr  confèrimui  Rcliçiofis  mulierSiiu  Prior- 
rifli  & Conventui  Monallerij  deO»inj<i»juxtaBrUcéllasOrdmisPr*dicttcEum,!cc. 
fexaginta  libras  Lovanienlesannui  te  perpetui  redditus,  &c.  inveftiendo  in  ledditu  ant»' 
dtâo  per  remcnciam  Sc  judichim  Scabinorum  nortronim,videUcct/frw/i/<  Je  Dmc,7'heme 
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DES  TRÔPHE’ES  DE  BkABANT;  129 

Iloboke , fVilUm  de  Hcjden , Tbonie  fiîij  Branchent  % qui  Tuper  hoc  habebant  mo- 
re noftrx  curix  potdbucm.  Dacum  anno  Domini  MCCC.  Dominica  poil  oc- 
tavas  Purificationis  B.  Marix  Virginis. 


Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

ACctri  traiSé  pardevant  Jean  Duc  de  Lotbier,  de  Brabant  6?  de  Limbeurg  entre 
TAhhi  de  yuiier  exécuteur  du  teftament  Nthle  Dame  Madame  Adc  D^e  de 
Perweys  & du  Bruech  dune  part  ^ & Gérard  Signeur  de  Marbais  & ChaA 
telain  de  Bruxelles  & fis  freres  d autre.  En  date  l'an  MCCC.  X.  le  cinfuiefme  de  laio. 
Maj. 

GODEFROY  II  SIRE  DE  PERWES, 
GRIMBERGEi  &c. 

Extraift  des  Chartes  de  TAbbaye  de  Grimbergès. 

A T’eus,  lou  Godefrois  Sires  de  Perwei  ^ de  Grimberges /4ri&  ajfavoir  que 
iefacb  me  tejîament , (^c.  apres  Je  lais  pour  remede  mes  forfait  mil  deux  cents  li- 
vres  de  lovignois  en  la  terre  de  Grimherges , 6?  deux  cents  livres  de  lovignois  à 
prendre  à le  première  taille  de  mes  bois  à Scele , 6?  chou  que  ie  tieng  de  Henry  de 
Gaesbeck  en  le  Segneuriede  Lîeuwes,  (ÿc.  à ame  crois  cincq  cents  livres  lovignois  à 
donner  un  Chevalier  vi  valet  qui  le  portera  pour  nù  outremer  y à prendre  de  me  bois  de 
Bugenoty  trois  cents  livres  deux  cents  livres  à mes  rentes  6?  près  de  ffinive  , del 
quel  tejlament  ie  facb  exécuteurs  \^Vnt\ss  de  Haffligem«  le  Priais  de  Wavre,  le 
Frieus  de  Frafnc,  Maillrc  lackcmont  de  Thorembais,  Mon-lcgncur  Wouthicr 
Benhoui,  Mon-fegneur  Emou  deRoccclcrScncfcaütdcBraybant,  Mon-fegneur 
Henry  de  Grimberges,  & pour  chou  que  cis  teftament  Jon  fermes  y y mege  mi  propre 
faial,  (ft  H devantdit  teftamenteur  les  los,  tft  ft prie  Mon-fegneur  rÉvcIquc  dcLicgc, 
Medame  le  DuchefTede  Brabant,  Henry  de  Gaesbeck j mes  feurs  Marie  Cora- 
tçfTe  de  Vianne  & Adain  Oamc  de  Bruec  qu'il  y mettent  Us  loz.  Ce  fü  faihl  l'an 
del  Incarnation  lefu  Chrift  M.CQ.  LXIV.  el  mois  de  Sroal  U iour  Saint  lackemd 
ift  Saint  Cbriftcffle. 

Eittraiéls  des  Croniques  de  Haynaut  par  Maiftre  Baudewin 
drAvennes  en  Latin, 

HUjus  Rogeri  foror  primogcnica  nornine  Aelidis  Domino  Arnulpho  maritata 
de  Audenaerde  unum  peperit  Hlium  fie  unam  Hliamt  hlius  nornine  lohanncs 
ex  uxorc  fua  fàlia  lohannis  Comitis  Suelhonends  filij  Radulphi . Comicis  u- 
nam  genuic  iiiiam  quam  Godefridus  Domiuus  de  Pervoes  inBrabantior<iM%ài  uxorcm', 
fed  prolem  et  non  peperit,  ficc« 

TR.ium  filiamm  prxdiéti  lohannis  Suefltonends  Comicis  primogenita  nornine 
Aelidis  maricac  e(l  I>omino  lohanni  de  Audenaerde  , cui  unam  peperit  fi- 
liam  Domino  Godefrtdo  de  Perwes  pollea  maritatam,  ouo  fine  Itberis  defuoc-  Forte Fa^ 
to  maritata  cil  Domino  lohanni  de  Falein  cui  duas  peperit  filias,  ficc.  leh, 

Extraiél  des  mêmes  Croniques  eferiptes  en  François. 

Li"  aifnée  de  fes  trois  fieurs  beut  nom  Aclis  fi  fut  mariée  à Monfiew  Ernoul  d'Aude- 
narde  qui  beut  de  ly  un  fils  une  fille  » le  fieux  beut  nom  îeban  il  prift  à femme 
la  fille  le  Comte  Ieban  de  Soijfons  qui  fut  fieux  U Comte  Raoul.  Si  beut  dely  une 
fille Ji  l'eut  à femme  Mejfirc  Godefroy  de  Perwez  en  le  Hansbaing,  mais  elU  mou- 
rit  fans  hoir  de  fin  corps , éfic. 

NOtts  avons  dit  des  deux  fieux  U Comte  Ieban  de  Soijfons  or  vous  dirons  de  fes  trots  filles  , 
li  aijnfe  qui  beut  nom  Alisfut  mariée  à Monfitur  Ieban  d'Audenarde  qui  beut  de  U une 
filU  qui  eut  nom  Marie,  celle  Marie  fut  donné  à Monjieur  Godefroy  de  Perwes, 
mais  tlmourut  fans  hoirs  de  ly,éfi  elle  fi  remaria  à Monjieur  Ieban  de  Falein  qui  beut  de 
li  deux  filles.  iei$. 

Kkk  Lettre 
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lettres  -tirées  du  Cbirtulaire  dXDuwerg^; 

FEîicitas  Domina  de  Hoboke & Henricvs  natus ejus  ob  remedium  anims 
clane  memoris  G»  Dêmàti  tU  Ptroxys  fS  Orin^ergU  (onc  marici  noftrï  i ejuf* 
dem  fcilicet  Fclicitatis,  pacris  quoque  noftridiâi  Henrtci,  ncc  non  alionim 
progeoitaniiQ  noAnorum»  in  noUranim  etiam  fiibiîdiiiia  animanim  danius  prio~ 
rHTz ic Cenvcftcui  ValUs-Duciâc , âcc.  V nde de  nos  Hearicus  taÛis  facFo^iànâtt ReJi^ 
qutjs  jimndo  prontTimus  cortm  I«am$e  Illufkri  Duct  Brahami^t  ac  Nobilibm  vim 

l>OfoàxùHmricâ  Dmim BtrthoîdoÂâ MechÜMU  & DummJüi$hc9ie JBtm- 

ttrfm , ncc  non  Religioûs  vins  fratre  Egidio  Priore  Lovonicoû  j & Nicolao  L^o 
rcTrajeâenfi  OrdioU  Tupradiéti , &nos  quoque  Henheus  qutafîgillutn  proprium 
non  habemuS)  <îgiUam  ipfius  Illuftris  Ducts  Brabaniicv  qui  eciam  iiuic  Donatio* 
ni  confeniît , apponi  fecimus.  Aâutn  de  Dacum  in  OiAro  Lovanienfi  anno  Dd* 
mini  MCC.  L aX«  menfe  Oâob.  in  Vtgilia  omnium  Sanâorum. 

N Os  Aleydis  Dei  mtiâ  DuciHa  Brabantiz  fie  Ldcharingix  ndeum  fâcimus  » 
quod  perfonz  Nc^iles  chariHima  conlanguinea  noftra  & Domina  Filicitét 
Dominé  dt  Hoboke  c^Hbnricus  ejus  niius  eertiam  partem  viflc  de  Eec^ 
keme  à loanoe  Dei  gratis  Duce  Brabantia;  fie  Locharingûe  carifümo  BKo  noftro 
tenenc  in  feudum  . fie  tam  ab  ipfo  quam  à magnx  memoriB  cariflimo  Domino  fc 
maheo  noAro  Hcnrico  quondam  Duce  Brabanüæ  fie  Lotharingie  iam  qoatuorde- 
cim  a»nit  ic  amplius  tennerunc  fie  habuerunc  in  feudum.  Kotum  eciam  fîeri  vola- 
mus  univerfis  » quod  dida  Domina  fie  qus  Alius  prxdidus  tn  noAra  prseTentia  6c 
prediâi  filij  noltri  Ducisfirabanciæ  ac  aliorum  virorum  NobiUurnvideUcetDomim 
Henrki  de  tévanio^  Domini  Bertboldi  de  Machïinia , Domini  Henrici  de  BaeUerfim^ 
ncc  non  virorum  Religiofonim  Aacris  Egidij  Prions  Lovanienfis,  8c.  (mrn  Nico- 
lai  Leôoris  Trajcâen^  Ordinis  Przdicatonim  jus  pacronacus  EcclcHs  diâe  ville 
dtEeckere^  quodquidem  ad  cos  in  folidum  pcrcincbat^  pcribnisReligionsPriorîÂse 
fieConvcntuiValUs  Ducifl*  contulcrunt  jure  pcrpctuopoflîdcnduni.  Dammanno 
Domini  MCC.  LXX.  menfe  Novemb.  ferla  certiapoA  oaavasonniium  SanÔorum. 

IOannes  Dei  graciâ  Dux  Lotharingie  fie  Brabantix.  Noveric  univertitas  veArt 
quod  peribna;  Nobiles  Domina  FeUcitas  Domina  de  Hoboke  13  Hewf  iau  eius  filius 
tertiam  partem  vills  àtEeckere^  cum  Dominio  fi:  juribus  ac  alijs  ad  dioam  par- 
rxTQ*  tem  fpeâantibus  a nobis  in  feudum  babent,  fi:c.  Datum  anno  Domini  M (J  C« 

' L X A.  menfe  Novembri  feria  tertia  poA  o£Uvam  omnium  Saoâorum. 

Extraift  des  Chartes  de  TAbbaye  de  S.  Bernard  près  Anvers. 

VNiverfis  przfcntcs  littcras  infpcâuris  Félicitas  Di£la  de  Perweys  Domina  de  Ho~ 
boke  reliBa  Godefridi  Domini  de  Perweys  faluccm.  Noveric  univerAcas  vcAra^ 
quod  nos  bona  quæ  ab  Abbatc  fie  Conventu  S.  Comdij  Indeniis  jufto  tinilo 
acquiüvimus  in  territorio  de  Puderfe  vendidimus  Abbati  fie  Conventui  MonaAe- 
« rij  loci  S.  Bcmardi  CiAertienfes  Ordinis,  fi:c.  Aâum  anno  Domini  MCC. 
LXXVIII. 

Extraiéi  de  THiftoire  de  la  Maifon  de  ChaftDlon  par  André 
duCheihey  Livre  XL  Chap.  VII. 

GOdefroy  IL  du  nom  Chevalier  Segneur  de  Chadeau^Porcean  fiji  quelques trta^aSions 
avec  les  Abbé  t3  couvent  de  Signy  Van  MCC.  C?  Tan  MCQ* 

XLVIIL  du  confentement  de  FeUcitas  fin  efpoufe^  ^c.  mais  peu  de  temps  4- 
près  il  trefpajfa  fans  Ugnée, 


) 


Lettre 


Digilized  by  Google 


DÈS  TROPHE'ES  DE  BRABANT.  iji 

Lettres  tirées  des  Chartes  du  MohalteredDowtrgenl; 

ALiydii  JiSa  it  Permeys  Domina  dt  Ifottke , £j?f.  Cimi  chariflimt  Inater  mei 
bonæ  mcmoriz  Domina  Félicitas  de  Trieutfulo  diSa  Domina  de  Permeys  tÿ  dt 
Cajlro-fortienji,  Sec.  décimai  novalhim  quarundam  terrarum  Tuaram  fcilicet 
’n  pagii  de  Èecteren  Leod.  Sc  H'oioke  Camcrac.  Diocefii  petfonis  Religioüa  Prie- 
rilTæ  Se  Conventui  Vatlia-Duciflz  apud  Oudergeds  fecuadùm  regulam  B.  Dominici 
virentibus  divins  piccatis  intuitu  ih  eleëmofinam  purd  êc  riifolutd  contuletit , &c. 

In  quarum  rerUm  teflimonio  Illultris  viri  Domini  lohannii  Dei  gratil  Ducti  Bn> 
baneix.  Locharingis  8c  Limburgi  noftris  litterit  prsfemibus  cum  figillo  noftra 
poÂulavimus  8c  fécimus  apponi.  Ec  nos  Dux  Brabamiz  ad  petitionem  charHBms 
confànguine*  noilrx  Domicetlæ  Aleydis  pradiftac  noûnun  ct»m  Ggillo  fiio  appo-  . . 
fuimus  Ggillum.  Dacum  anno  Domini  M C C.  X C.  Dominict  qua  cantatnr  /»•  tapd. 
h’iat'e. 

Wtfiitrt  Oaimtt  SSBbenmbe  gontS-Bjoutoe  Atir  oc  PARwtia  Vrouwavm 
Hoboken  Mrÿ  inan  kfc bm/  beUe  twMfitt  tnCe  beftt  bonbnt  fibriltngm  (Mÿ  fang 
(alfiiUt  monte  oltt  tkigt  ig  oùec  al  fn  9;aliant  ) Ont  Clooflect  ban  gettogluiiindiafl  / te 
bdlta  Acy  laecg  big  ;boig>ad)g  nacc  ^cetbitn-bagf).  filt  ioag  otbaen  enbe  met  tiiyg<  ^ - 
bomtne  Bec  nunnen  oppeBiagen  / Boemen  ftbteef  De  jæj  Ote  gcocienMCC.  XCV.  Org 
ïhmcfgDagbg  na  Remiailcerc. 

Cejle  lettre  efi  JieiUe  de  dean  feami  en  cire  ûueaajfre.  Le  pemier  eji  tejilix  de  Per- 
weÿs  grand  en  forme  ovale  (ÿlrmefinte  ta  figure  d'une  Dame  tenant  un  eyfeau  fur  h 
poing  ir  à thafgtte  eofii  aa  efeaffta  à umfâftt. 

fi  Le  fécond  dudill  (Pautier  Polcaert  petit  contenant  un  efeuffon  à une  fafte  efcbiquettd 
de  trais  iratlit. 

MARIE  DAME  DE  PERWEYS  ET  DE  GRIM- 
BERGE  COMTESSE  DE  VIANDEN. 

Extraits  dei  Chartes  de  Grimberge. 


"^ymiippitt  Cernes  Viaaenfis  Dominas  de  GrimSergis  Sfi  Marti  «lia  uxor  Domina 
w'  diâonun  loconim  nocum  fàcimus , quod  nos  fidelem  noitrum  Henricùm  de 
Grimiergit  bominem  noitrum  fecimus»  conterendo  eidem  pro  homagio  nobis 
tb  ipfo  faâo  rationc  perpetui  feudi  villam  noftram  de  Buggenhout  cum  redditibus,  tl6è. 
hominibus  & manConarijs,  8cc.  Dacum  MC  C.  LXVl.  menfe  lunio. 

PlBKpus  Cernes  Pianenfis  (fi  Maria  eitts  axer  Condtijfa  Pianenfit  (fi  Dotnisu  dk 
Penveit  (fi  de  Grimhergis  univeriis  nocum  ftcio  . quod  nos  vigimi  bonaria 
filvz  fitx  in  Parochia  de  Buggenhout  jacentia  ance  domicilium  dileâi  noftri 
Htnrici  de  Grimierps  milick  juxta  ülvam  fuam  , contuUmui  pari  conTcnTu  Nobili 
mulieri  Matbildi  & ipTo  Henrico  marito  ejus  > m milioratioDem  Sc  augmemum 
feodi  fui  quod  prideni  à nobis  tcncbanc  , Scc.  Dacura  anno  Oomim  MCC.  ^*7^* 
LxXI.  menfe  Âprili. 

N Or  Maria  Cemitijfa  de  Piaeia  Domina  de  Grkaberg  (fi  dt  Pervieit  nocum  iâci- 
mus,  cpibd  Gedefridus  t\o&er  6li\ss  major  natu  de  confenfu  uxoris  fux  A- 
ieydis  vendidic  Monallerio  Griaibergenfi  LXXl.  boaaric  Airs  in  loeh 
AJibtbretck,  Scc.  Teicct  Gtdefridas  mites  üHebafcb^  Sigerus  dt  DamtOe  , IPsU 
Umns  de  Ledeberg»  noftri  homincs.  Dacum  MCC.  LKXVill. 


MAria  Cvnutiffa  de  Piana  Domina  de  Grimberge  (fi  Ninive  Sc  Godefiridus  filîus 
nofter  major  nuu  nocum  fàcimus , quod  nos  de  confenfu  Pbstip^  fracris 
ipGus  GodcfridiMotsa&erio  Grimbergcnfi  fuam  fundacionem  conftrroamus. 

8cc.  Telles  fPalSerus  Berthont  fslius  Domini  Mecbiime  fir  Arnoldns  de  Litre  mili-  u8o. 
ds,  kc,  Dacum  antxxD'omini  MCC.  L XXX. 
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NOus  Marie  Dame  de  GrimbcrgCs  & de  Perdes  faifins  féwir  , (^c.  kf  noas 

VMS  donnés  en  fief  Godefiroit  noftre  fil  Conte  de  Vijuie  finissante  bontre  don 
hoes  à tout  le  font  ^ Uquel  bots  efi  ajjis  en  la  terre  de  GrfmbergeSj  le  que  boes 
OH  clame  boes  dou  MarbaiSy  (fie*  Apres  efl  ajjavoir  que  U devantdit  Godefroes  at 
vendus  par  nos  volontés  le  boes  devant  només  à Sengneur  Wautier  rAbbeijt  de  Grim* 
berges  6?  à tôt  le  cornent  de  Grimberges  por  quatre  cbent  livre  de  lovengpes  de  le  petite 
monnoiey  apres  efi  ajfavoir  ke  ce  cofte  avemfi , ke  no  feur  Dame  Ade  Dame  de  Bruec 
cbe  boes  devantdit  puifi  cossquerir  par  droet  ou  par  forebe  four  (‘Ahheyt  > lAc.  ke  stous  Jo^ 
mes  tenut  & avons  promis  promettons  que  mus  Jerons  droes  JVarane  encontre  np  fuer 
devant  nommée  y (fie.  (fi  mus  Marie  devantdite  Dame  de  Grimberges  & Perwes  ^ 
nous  Godefroes Jès  fils  Cuens  de  Vianey  & iu  Philippe  /rrr^  Mon-Jéngneur  Godefroet 
devantdit  coptijons  ke  tout  cbe  fut  fit  par  noufire  confient  (fi  par  ms  Volontés  y é'c.  Fe^ 
IlSy.  tes  Van  MCC.  LX  X X V.  fiep.  Jd.  en  lune, 

Siellé  de  trois  fieaux  y le  premier  imprimé  en  cire  iaune  reprefiente  une  Dame  couverte 
d'une  robe  f curée  de  menu  voir  y pofant  fia  main  droite  fur  la  poiürine  y (fi  en  la  main 
gauche  tient  une  fleur  y à fion  droiS  cofié  un  eficujfion  chargé  d'une  fafice  y(fi  du  cofté  gau~ 
cbe  un  eficujfion  à une  fafice  chargé  d" un  fiautoir  brochant  fur  le  tout  » en  la  circomference 
efi  eficrit  S.  Mariz  Dominz  de  Grimoergis  & de  Perweys.  le  contrefiéel  contient  1$ 
mime  efieufion  à la  fafice  (fi  fiautoir  avec  ces  mots  Sccrctum  Maris. 

ENGUERAN  DE  PERWEYS  SIRE  DE 
DONGLEBERT,  &c. 

Lettre  tiree  du  Chartulairc  de  TAbbaye  de  Vorft. 

EGo  Henricus  Dux  Lotbaringis  & Henricus  âlitis  meus  vetiientes  ad  altaiit 
Sanûs  Maris  Foreilenfis  quadraginta  tria  bonaria  terrs  apud  Dilbekam  quæ 
Oliverius  de  Sottegemy  fie  uxor  eius  Perona  fit  Henricûs  filius  cortim  reddide* 
nint  in  manus  noftras  ad  opiu  Ecclefiz  Forcftenlu  fie  nos  libéré  Eeelefiz  contuli* 
mus.  S»  Godefridi  fratris  Domini  Ducis  Ilennci , S.  Godefiridi  filii  praficripti  Gode» 
fridiy  S.  Ingelrami  de  Perweys  y S.  Henrici  de  Sterbeca  à"  Henrici  filij  eiufdem  y S* 
Gregorij  de  Viluordis  , S.  Arnoldi  de  JValebetn , S.  IVaïteri  de  Huldel^rgts  % S.  fVil* 
lelmi  de  fubeesy  S.  Alardi  de  Ificay  S.  Reingoti  de  Bojfiut  y S,  Waiteri  de  NieL  Ac- 
1110)  tomapud  Forelhim  anno  Domini  MCC.  XX.  menfe  Martio. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

HEnricus  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingis  & Brabantis  univerlîsi  ficc.qufid  cùm 
Dominus  Ingelramus  de  Perweys  confianguineus  mfier  tolum  Allodium  fuum 
quod  tenuic  apud  Dongelberg  raiione  uxons  fus  in  manus  nollras  refignaf- 
(êt»  nos  diébim  Allodium  cum  omnibus  juribus  qux  tenemus  apud  Dongelbergo  ip(t 
contuHmus  in  feudumi  fiCc.  ü hsredes  habuerit  ex  corpore  fuo  ilU  fuccedenti  ün 
aucem  ad  nos  rcdibic  > &c.  Datum  apud  Lovanium  in  die  B.  Thomz  ApoftoU 
124.7.  anno  MCC.  XLVII. 

Epitaphe  qui  fe  v(Mt  en  l’Eglife  de  l’Abbaye  de  Vau-Dieu  près  Dadhedl . 
Ordre  de  Cilleaux. 

ûfi  Meffr»  Engerans  de  Pervreys  ki  fit  gntilbomme,  il  trtffajfi  T a»  AICC. 
>24®*  XLVIII.  Sur  la  tombe  font  gravies  fis  armes  comme  auffi  elles  font  dépeintes  en 
une  finefire  ioinSe  à ladiSle  fepulturey  à fiavtùr  de  guelles  à une  fafice  d'argent 
(fi  lambel  d'or  à tineq  pendants  an  chef. 
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DES  TROPHE  ES  DE  BRABANT.  253 
Ëxtraift  des  Croniques  de  Maiftre  Baudewin  d’A\  ennes  en  Latin. 

TErtia  aiitcm  HHa  Domini  laccbi  de  Avefnes  nupiîc  Domino  de  Eingien  En- 
gclbertOf  cuiunum  peperit  Hlium  fie  duas  filias,  ülius  nomine  Sygerus  ex 
uxore  fua  6lia  Domini  de  Sottenghem  fex  genuit  filios  fie  quatuor  fîlias , 
quorum  primogenitus  nomine  Walterus  primo  duxic  uxorem  fororem  Domini  lo- 
bannis  de  Barbenchon  Mathildcm  qus  fine  proie  dcceHIt , ^militer  6c  febuhda 
itzor  FiLiA  Domini  Incelrami  de  Pbruwbs»  fiée. 

Extraid  des  mefmes  Croültjues  eferiptes  en  François. 

NOus  voss  avons  dit  dt  deux  filles  de  MonficÉr  lae^uemon  ^Avefnes  » br  vous  di- 
rons de  Aline  fa  tierce  fille  ^ elle  fut  mariée  à Monteur  Enilebert  d’Engien  qui 
eut  de  iy  un  fils  (à  deux  filles  y ly  fieux  bout  nom  Sobiers  qui  tint  la  terre  d* En- 
gien  apres  fon  pere , c'il  Sohier  prifi  à femme  la  fille  Monfieur  IVautier  de  Sotengbien , 
fi  beut  de  U fix  fieux  & quatre  filles , ly  aifnet  des  fieux  beat  nom  H^autier , il  prifi  à 
femme  la  joeur  Monfieur  lean  de  Barbançon  fqai  eut  nom  Mabaus  % mais  elle  mourut 
fans  hoirs  ffi  il  reprifi  la  bile  Monbeur  Emoranc  de  Perves  9 mais  elle  mourut  fans 
Soir  y fin» 

En  rOhituaire  de  V Abbaye  de  Cambron  efifaiH  mentim  de  Mehault  de  Dongic* 
bert  Dame  d’Engien. 
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Du  Livre  Nenfiefmc. 

ALBERT  COMTE  DE  DASBOÜRG,  DE  METS  ET 
DE  MOHA,  &c.  SIRE  DE  WALEVE. 

Lettres  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

EGa  Aàelhertm  Dei  GratU  C0ms  hUunw  et  de  Dashenreb  karifliiBum  nepotem 
meum  Ducetn  Lotharingie  conilitui  hsredem  de  Caftro  meo  & 

Abbatia  de  Heflcn,  de  Calho  Gcrbadcn»  Abbatia  de  Altorf»  de  Calirode 
Drotein,  de  Caibo  Ai^paif  de  AbtMCia  8c  Advocatia  de  Merbreheym  » praterea 
de  Comicatu  & Advocatia  8c  feodis  de  Mecii  8c  Epifeopatu  Metenfi , excepto 
Callro  Heroefleyn  8c  Advocatia  de  Nouiler  qu«  in  gratia  Comicis  rémanent  ; pro 
bonis  iîquidcm  iftii  Diut  juvabit  Comitem  in  omnibus  negotijs  tam  pecuniâ  quèm 
liominibus  pro  pofle  fuo  tam  in  Alfatia  quim  in  Brabancia,  prxterea  Dux  dabh 
Comiti  pro  bonis  iÜlis  in  proxima  quadr^efîma  quinque  mtliia  marcarum , 8c  in 
alia  proxima  quadngcûma  quinque  millia  marcarum  « in  tertia  quinque  'millia 
marcarum»  ni n per  eractam  Comicis  hoc  Duci  remiccacur»  fuperhac  conditiooe 
fècit  Cornes  Duci  nominium  ficri  tam  ab  hominibus  quim  minUterialibus  (uis  » 
quôd  Duci  hdciicatem  in  omnibus  Tervabunt  (i  Comitem  contingac  fine  Icgitimo 
partu  fui  corporis  decedere  (tve  fit  filius  five  Hlia.  Item  fi  Cornes  ante  folutionem  hujus 
pccunix  de  hoc  feculo  rapiatur,  prxdi£ta  pecunia  dabicur  Abbati  de  Alu^filva» 
quicamcondliotrium  vel  quatuor  hominum  Comicis  pro  anima  Comicis  falubriteTcro* 
gabit)  qubd  fi  Dux  medio  tempore  decedat,  Duci^a  & pucri  Ducis  prxdiÛam  to* 
talicerhabebunctemm  y pnediétamToWcntpecuniam»  8c  prxnominatas  Conventio- 
nes  obfervabunt  k achcûum  eftetiamtouod  ii  Dux  fupradiâus  non  obiervavericCon- 
venciones,  Cornes  8c  homines  fui  ab  iftisConventionibus&  à Duceliberi  crunc,  oiiî 
per  graciam  Comices  rcmaneant  : excipicur  tamen  toium  foidura,  quixl  Cornes  ab 
Imperio  tenuic,  8c  Allodium  de  Musai  etff'aUvty  qus  Dux  cum  iCtinenti|S  om- 
nibus libère  hat^c  8c  abfolutéy  fî  Cornes  (ine  Icgitimo  fui  corporis  decedat  hxrcde  ; 
prxtercà  Dux  récupérait  Caftruin  Ticcurt  infra  anoum  projuribus  fuis,  conû- 
lio  Comicis  8c  auxiUo. 

Extraift  de  rHiftoire  de  Liege  par  F.  Gilles  d’Orval. 

VT  ca  qu®  ganintur  in  tempore  ne  labannir  cum  tempore  feripti  debent  mu- 
nimine  perennari  ; innotefett  igitur  tam  fucuris  quim  prxfcntibus  « quod  Co- 
rnes AWertus  de  Muba  Allodium  fuum  de  Muha  8c  de  U'aleue  cum  ^milia  8c 
omnibus  appcncicijs,  pro  fe  8c  omnibus  Antecenbribus  fuis  ad  honorcm  Dei  8c 
BeaiâOci  Gcnetricis  Marix  8cBeaci  Lambcrti  Eeelenz  LeodienH  conculic  libéré 
&adfolutè,  raUinterveniente  Compontione»  quod  ipfe  in  Priori  libra  8c  légitima 
ponelTionc  quàm  diu  vivet  iam  diaum  Allodium  podidebit  » poil  mortem  vero 
cjus , û decedat  fine  liberis,  jure  hzreditario  omnt  alio  hxrede  excepto,  ad  iam 
didam  EccleHam  Leodienfem  libéré  8c  abfolutc  cum  omni  integricatc  pcriinebic» 
Alioquin  il  rilius  vel  hlia  ruoerlVcs  fiierit,  jure  hxredicario  fupradiûum  Allodium 
poflîdebit  hoc  modoj  quod  ab  EcclcHa  prxfata  in  feudum  recipere,  8c  ligiutn 
homagium  facerc  tencatur,  qui  etiam  filius  fcilicet  vel  fîlia  fl  fine  liberis  fubinde 
1234*  decefrcric  ufque  in  teniam  8c  quartam  generationem  & amplius,ad  prxtaxatam 
Eccledam  revertecur  Allodium  libéré  8c  abfolutc.  Aclum  anno  Verbi  Incarnati 
MCC.  IV.  indiétiooc  fepcinia. 
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DBS  TROPHEES  DE  BRABANT.  ijj 

% 

i • - Extraits  des  Croniques  d’Alberic.  ' 


SVr  Tan  iiïî.  Obijt  Âlbertui  Comts  Dasburgcnjis  et  Do7uinas  De  Masaî  rclin* 
quens  parvulam  filiam  & elcgantem  Gertrude/'i  notnine , de  qua  fuo  loco  dice- 
mus.  Hic  Albcmis  & Hugo  tVater  fuus  qui  jacent  npud  Wangtai  fîlij  fucrunc 
Ducis  Lovanij  Godefridi  fccundi  y ex  fccunda  uxore  Lrmcngarde  nomine , qui 
propcer  eonun  Nobilitacem  & famam  ab  omnibus  nominabantur  l'alconcs  de  Da* 


illl. 


bntc. 


S Fr  Fan  tzii.  Moritur  Thcobaldus  tuvenis  Dux  Lotharingie  « cujus  reli£bam  it2i. 
Gertruàm  mm'me  Comitijfam  de  Daburc  luvenis  Cornes  Thcobaldus  Campa- 
nientis  duxit  in  uxorcm  » quam  ventilatâ  pollmodum  affinitate  de  precepto 
Ecclcl^  poU  bicnnium  dimilic,  âcc. 


S Fr  Van  itif,  Comit'ifja  Gertrudis  cùm  eiTcc  heres  unica  de  hahoreb  2c  de  ^uo-  I2lf. 
dam  Caltro  Leodienfîs  Diocclîs  quod  Mufêcum  dicitur  cum  appenditijs  , & 
c(Têc  primo  Ducijfa  Lotharingi^e  y deinde  Cûmitijfa  Campam^t , novidîme  vero 
de  Lsnenges  Comitijfa  tandem  montur  lînc  herede.  Longam  concertacioncm  ha- 
buic  Metcniîs  Epilcopus  contra  Comités  qui  Caftra  diâe  Comitiflue  fîbl  vendica- 
bant , maxime  ex  vicinitace  te  ille  de  Unenges  ex  dote  vel  rcmanencia  uxoris  que 
recipere  debebanc  de  manu  Epifeopi*  qui  p<r  Comitem  Barri  de  ipfîs  triumphum 
obtinuic.  Epdeopus  aucem  Lcodienlis  CaÀrum  Mufacicyxm  appenditijs  tam  emp- 
(fonis  liculo»  quàm  jure  mortux  maous  pote&ter  & vi^orioid  ootinuit  j DuceLo** 
vanij  pro  poHe  fuo  rcH (lente  i &c. 


EGo  Albertus*  Cornes  de  Daborch  & MetenCsi  omnibus  tam  futuris  quam  pr*- 
rencibu«,præfenti  feripto  notum  fâciojquod  fuper  allodium  meum,  quod  dicU 
. tur  Vallis  B.  Mariæ,  qui  prias  vallis  Rodumi  fuit  appeUatUs , Abbaciam  Domi- 
pafium  CidertienGs  ordinis  (ub  providentia  Abbacit  Cillertij  condruxi,  ad  opus 
fiquidcm  illius  AbbatixDoniinarumCi(lmOrd,ut  iam  diâum  efl,proremedio  anime 
mex  8c  parentum  mcorum  > fratrifque  mci  H.  9c  uxoris  mex  ac  Glix,  & antece(To- 
rum  cum  meis  fuccenbribus  « Cnntuli  in  clccmormam  domus,  in  quo  Gtacd,  lo^ 
cum  cuiusy  undecim  funt  terfx  bonnaria  cum  molendino.  &c.  Aélum  anno  ab  In- 
carnatione  Dominica  M.  CCX. 

GErtrudis  de  Dabourg.ComitKTaMecenGs  2c  deMuhaut&c.  intelHgimus;  quod 
bonx  memorix  Albertus  Cornes  Metenfisy  & de  Muhaut,  oariGûnns  jpater 
no(ler>culturas  de  Wanze,  qux  Gc  nuncupantur  Guode  » cultura  de  Cam- 
pant, Sc  ilia  qux  cd  inter  Wanze  & rnomem  S.  Stephani  EcclcGæ  de  Villari  , pro 
falutc  animx  fuæ  contulit.in  perpemum  polTidendas  intclleximusictiam  quod  ViU 
laricnG  ecclcGæ,loco  qui  tune  vallis  Rodumi , modo  vallis  B.  Marix  dicitur,  prxfa- 
ta$  culturas  in  perpetuum  pofllJcndas  contulic>  quidquid  inde  fâdlum  fucrit.  Ego 
Gertrudis  Gliadiâi  Comitis,  Comitidà  Mecenlu  de  de  Muhauc  mci  juris  exidens 
omnes  præfatascukuras  vallis  B.  Marix  juxta  Hoyum,  libéré  & abfoluce  pro  falute 
mea  & aoccccGbrum  mcorum  confero  in  perpetuum  poGidendas,  ubi  SanÔi  mo- 
oialcs,  ibidem  Dco  no6le,  dieque  (àmulantes , pro  me  & anteceffonbus  me»  de- 
votiuff  orationibus  inftdanc  &c.  Aôum  anno  Gratis  pridix  non.  OÔob/ 

apud  Muhaut  in  Capclla  mea.  fub  ccilitnoiuo  piJdcntiarum  fubrcriptartim 
Balduini  Balliui  mci  de  Muhaut. 

« Waltrikni  fratrU  mei. 

Reyneri  de  Wanze.  ••  ...  . 

Aibcrti  de  Vinamoiit. 

Ifembardi  de  Abbs , militum. 

I>ccam  AndennenGs  concilij,  Sc  felidesSicerdotis. 

Et  nobilium  Dominanim  Marix  reliâæ  Ottonis  tmperacoris 
Ailidit  rcUâx  Comit»  Luduici-Arnulpbi  de  Loos. 

Joannts  Cornelii  HoyenGs. 

EtMagidri  Joannesde  Rupeforti,  A:  aliorum  quam  multonim  ,qui  prxfentes  erant 
& audiebant  2c  videront. 
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DIVISION 

des  IX.  LIVRES  COMPRIS 

EN  CE  PREMIER  TOME. 
LIVRE  I. 

Contient  la  Dtfcriptim  in  Duché  de  luthier  & Ju  Brahant  jincien  é"  Ml- 
demsj  avec  la  fncceffim  Jet  Ducs  de  Lethier  ou  Lerraine  inferieure  fuferieure. 

LIVRE  II. 

Contient  fOripne  fcf  extraSion  des  Comtes  6?  Ducs  de  Brahant , emec  la  fuites  de 
Comtes  de  Ibjnaut  ijfus  du  mefme  tige. 

L I V R E I I 1.  ’ 

Contient  les  Comtes  de  Brabant  & de  Lovain,.  | ; ■ 

L I V R E I V. 

Contient  les  Ducs  de  Lethier  ou  Lorraine  itferieure  (à  de  Brabant,  Comtes  de  Lovah 
Marjuis  du  St.  Empire, 


LIVRE  V. 

Contient  les  Comtes  £ÿ  Sires  d’Jerfcbot , Sichene,  Ifc.  De  la  maifin  de  Brabant. 

LIVRE  VI. 

Contient  les  Lantgraves  de  U‘Jfe  * ba  maifon  de  Brabant. 

L I V R E V 1 1. 

Contient  les  Sires  de  Lovain , Leeume , Caesbeck , Herfial  de  la  meufon  de  Braban/l 

LIVRE  VIII. 

Contient  les  Sires  de  Pervieys  de  la  maifon  de  Brabant. 

LIVRE  I je. 

Contient  les  Comtes  de  Dasbourg  (ÿ  de  Mouha  de  la  maifon  de  Brabant , avec  une 
jfddition  des  Defcendences  de  quelques  Baftards  de  nos  Ducs. 

La  Sentence  prononcé  parle  Cotsfeil  Souverainde  Brabant  à Bruxelles  en  Fan  i fit  en 
faveur  de  Meffire  Erneji  van  Feen. 

Avec  un  Catalogue  de  la  plus  grande  partie  des  Nobles  Barons,  Chtvalierl&  Efeuiersi 
qui  fe  trouvèrent  à la  bataille  des  Bafmitre  Fan  1571. 
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Chréflien  de  Heffe,  yVS 

Chréfliene  de  Saxe  Lantgravinne  de  Heffe.^^% 
Chréfïiene  de  Heffe  Comteffe  d'ErpâcE.  ^ 
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606 
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Ufabeth de LfivainComtejfe  de\Cleves(^ 
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Elifabetb  de  Brabant  Ducbejfe  de  Bruni^ 
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Henry  \.  Duc  de  Lotbier  & Brabant.  14^ 

Henry^..  Duc  de  Lotbier  (ÿ  de  Brabant,  zt  y 

F Elicitas  de  Luxembourg  femme  de  Jean  HenryWl.DucdeLotbierJfideBrabant.t^x 
Sire  de  Gaesbeke.  Henry  Prince  de  Brabant  Religieux.  Z/o 

FelicitasdeTraynel  femme  de  Godefroy  Sire  Henry  Prince  de  Brab.  Duc  de  Limhourg.^g 
de  Perweys.  6^  f Henry  de  Brabant  Lanigfai)e  deHefJè.  ffi 

Fille  Comteffe  de  Namur.  HenryW.  Lantgrave  de  Heffe.  5^4 

Fille  de  Heffe  Comtejfe  de  Gorits.  5P4  Henry  \l\.  XjOntgrave do HeJJenenMarfurg. 


vam. 

Engueran  de  Perweys  Sire  ePOrbays. 
Ermengarde  Comteffe  de  Brabant. 

F. 


Fredric  de  Heffe.  fp4.  fpf.  5*pf. 

S9L 


r 

Henry  de  Heffe.  fP4,  fP4»fP4>fP4>m» 

S9f 

Henry  de  Lovain  Sire  de  Herfidlfi  Gaesbeke. 
610 

Henry  de  Lovain.  6.1 1 
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